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AVANT-PROPOS. 


On  dit  et  on  sc  plaint  continuellement  que  la  langue  française  quoique 
Dicn  enrichie  depuis  un  demi  siècle  est  encore  pauvre , que  dans  cette 
langue,  faute  d’une  riche  abondance  de  mots  et  afin  de  ne  pas  se  répéter 
on  est  obligé  de  périphraser  souvent  pour  rendre  la  pensée,  ce  qui , dans 
nombre  de  cas,  amoindrit  ou  détruit  la  précision  du  style  et  son  énergie. 
Sans  doute,  faute  de  mots  on  ne  peut  rendre  ce  que  l’on  conçoit,  l’esprit 
échoue  contre  un  obstacle  qui  paralyse  l’émission  des  idées,  et  une  lan- 
gue pauvre  et  insuffisamment  étendue  limite  toujours  la  conception /Dans 
un  tel  cas,  il  est  nécessaire  d’augmenter  la  langue  et  de  lui  donner  toute 
l’extension  et  toute  la  variation  dont  elle  est  susceptible. 

Comment  enrichit -on  une  langue?  en  lui  créant  des  mots  çt  en  don- 
nant à ceux  existants  et  adoptés  toutes  les  acceptions  et  tous  les  sens 
qui  leur  sont  nécessaires  et  qui  ne  leur  ont  point  encore  été  donnes. 
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Mais  pour  enrichir  une  langue  il  ne  faut  pas  créer  inconsidérément; 
car,  si  on  agissait  ainsi , on  enrichirait  point  cette  langue , on  l'encombre- 
rait de  choses  inutiles  , embarrassantes  et  nuisibles.  Pour  enrichir  vérita- 
blement et  utilement  une  langue . il  faut,  surtout  si  la  langue  que  l’on 
veut  enrichir  dérive  elle-même  d’autres  langues , que  chaque  création 
ait  son  cachet  étymologique  , et  il  faut  encore  (pie  celte  création  se  prête 
à toutes  les  indections  de  la  langue  pour  laquelle  on  crée,  et  rende  préci- 
sément la  pensée  ; autrement , cette  même  création  serait  incompréhen- 
sible. 

Lors  de  ina  première  édition , plusieurs  ont  pensé , et  même  quelques 
journaux  sc  sont  exprimés  en  ce  sens  , qn’en  voulant  enrichir  la  langue 
française  par  des  créations  de  mots,  j’a\  ais  aussi  voulu  réformer  cette  lan- 
gue encequ’ellc  a de  réformable, et  supprimer  de  vieilles  expresions.  Je  dois 
le  dire,  je  n’ai  jamais  eu  qu’un  but  d'enrichissement,  d’ajoutementdemots 
à la  langue  ; mais  je  n’ai  jamais  eu  l’idée  d’une  réforme  ni  d’aucune  sup- 
pression de  mots , et  on  pourra  même  remarquer  que  dans  la  partie  litté- 
raire de  ma  première  édition  , j'ai  rajeuni  beaucoup  de  mots  anciens  qui 
m’ont  paru  pleins  de  sens,  d une  expression  logique  et  que  peut  être  à tort 
des  dictionnaristcs  ont  indiqués  comme  vieux  et  inusités.  En  cela  j’ai  suivi 
l’exemple  de  plusieurs  écrivains  et  orateurs  distingués. 

Plusieurs  encore,  penseront  peut  être  que  pour  enrichir  la  langue  Iran  * 
çaise  et  que  pour  arriver  h une  aussi  immense  création  de  mots  que  celle 
que  je  présente,  j’ai  suivi  un  système  à moi.  Si  on  ouvre  tel  dictionnaire 
que  ce  soit  et  si  on  le  suit  avec  le  mien , on  verra  tout  de  suite  que  je  n ai 
créé  aucun  système  nouveau , que  je  n’ai  fait  que  suivre  les  systèmes 
commencés  , établis  et  que  je  n’ai  voulu  par  mes  créations  que  compléter 
ces  systèmes  qui , tous  ont  des  précédents  que  l’usage  a adopté.  Ensuite 
on  verra  que  je  n’ai  fait  que  donner  aux  verbes  existants  l’adjectif  des 
deux  genres,  le  substantif  d’action  et  l’adverbe  dont  plusieurs  manquent. 

Par  exemple  : On  a créé  les  \erbes  nationaliser,  naturaliser  pour  expri- 
mer la  pensi'e,  l’idce  de  rendre  national,  celle  de  donner  à un  étranger  les 
mêmes  privilèges  dont  jouissent  les  naturels  du  pays.  Pourquoi  ne  donne- 
rait-on pas  et  n’adopterait -on  pas  améniter,  s’ — ; pour  exrimer,  donner, 
prendre  de  l'aménité  : toideutier  pour  exprimer,  rendre  évident,  mettre  en 
évidence  ; t ùialiter  pour  exprimer,  donner  de  la  vitalité  ? Rejeter  ces  der- 
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mers  mots,  ce  serait  condamner  les  premiers.  Toutes  les  créations  de 
verbes  que  je  présente  sont  dans  ce  genre  et  chaque  terminaison  porte 
le  même  cachet. 

Dans  une  aussi  grande  quantité  de  mots  nouveaux  que  colle  que  je  pré- 
sente, sans  doute  quelques-uns  paraîtront  d’abord  durs,  d’une  prononcia- 
tion peut  être  difficile,  et  l'inhabitude  elle-même  ne  contribuera  pas  peu  à 
produire  cet  effet.  Mais  si  on  répète  quelques  fois  seulement  ces  mots  et  si 
on  considère  leur  sens,  ce  qu’ils  expriment,  cet  inconvénient  disparaîtra 
vite,  parce  qu’ils  seront  dans  l’esprit,  et  on  se  familiarisera  avec  eux  aussi- 
tôt que  l’on  aura  fait  la  part  à l’inhabitude. 
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ENRICHISSEMENT 


DE  LA  LANGUE  FRANÇAISE. 


DE  MOTS  NOUVEAUX. 


Abaissable,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être,  doit  être 
abaissé,  descendu  plus  bas.  An  fig.  : qui  pou I 
élre,  doit  être,  mérite  être  déprimé,  humilié, 
ravalé  : uu  objet  abaissable  : cet  homme  est 
abai*sahle. 

Abaissant,  e,  adj.  ; qui  abaisse , qui  rausc  la 
déprimalion,  l'humiliation  : vous  me  placez 
dans  uue  bien  abaissante  alternative. 

Abaissisme,  subsl.  maso.;  système  d'abaisse- 
ment, tout  ce  qui  tend  à produire  un  conti- 
nuel abaissement. 

Abalourdisme,  subst.  masc.;  système  d’abalour- 
dissemeot. 

Abalourdissable,  adj.  des  3 genr.  ; qui  peut  être 
ahalourdi,  à qui  on  peut  causer  un  abalour- 
dissement  : une  personne  abalourdissable. 

Abalourdissant,  e,  adj.  ; qui  ahalnurdit,  qui  im- 
prime une  crainte  stupide  : une  abalourdis- 
aanle  réprimande. 

Jbalourdissemenl,  subst.  masc.  ; action  d'aba- 
lourdir,  état  abalourdi, 

Abandomtable,  adj.  des  2 genr.  ; ce  qui  peut  être, 
doit  être,  mérite  être  abandonné  : ce  projet 
est  abaudonnable. 

Abandonnant,  e,  adj.  ; qui  abandonne,  qui  porte 
it  abandonner:  une  abandonnante  légèreté. 

Abandonncur , subst.  masc.,  (cm.  se;  celui,  celle 
qui  abandonne. 

Abasourdisme,  subst.  mate.  ; système  d'abasour- 
dissement : incessant  abasourdissement. 

Abcuourdissable,  adj.  des  2 genr.  ; qui  peut  élre 
facilement  abasourdi,  étourdi,  consterné,  jeté 
dans  l'abattement. 

Abasourdissassl,  e,  adj.;  qui  abasourdit,  qui 
came  , occasionne  l'abasourdissement  , qui 
étourdit,  consterne,  qui  jetteila  ns  rabattement: 
une  abasourdissante  fatalité. 

Abtliardime,  subsl.  masc.;  système  d'abâtar- 
dissement . 

Abiitardissable,  adj.  des  2 genr.  ; qui  peut  être 


abâtardi , qui  est  susceptible  de  s'abâtardir, 
de  dégénérer,  de  déchoir. 

Abiltardissant,  e,  adj.;  qui  abâtardit,  qui  cause 
l'abâtardissement  : des  vires  abâtardissants. 

Abiitnrditc.  subst.  fém.,état  abâtardi  : lali.itar- 
dtlé  de  l’esprit,  du  naturel. 

Abattablc,  adj.  des  2 genr.  ; qui  peut  être,  doit 
être  abattu  ; relie  maison  est  abattablc. 

Abattant,  r,  adj.;  qui  abat,  qui  renverse  , qui 
fait  tomber  : une  allaitante  nouvelle  ; un 
abattant  feu  de  peloton 

Abbaysable,  adj.  des  2 genr.  ; qui  peut  être 
abbaysé,  érigé  en  abbaye,  rendu  dépendant 
d'une  abbaye. 

Abbaysatrnr,  s.  m.  f , Irice;  celui , celle  qui  érige, 
qui  fonde  mie  abbaye,  des  abbayes. 

Abbaysation,  s.  f.  ; action  d’abbayser,  état  ab- 
baysé. 

Abbaysé,  e,  part.  pass.  et  adj.;  qui  est  érigé  en 
abliaj  e,  qui  est  rendu  dépendant  d'une  abbaye  ; 
qui  est  enfermé  dans  nnc  abbaye. 

Abbayser,  v.  art.  et  pron.  s’  — ; éiiger  une 
abbaye,  en  abbaye,  fonder  une  abbaye,  rendre 
dépendant  d’une  abbaye;  enfermer,  s’enfermer 
dans  une  abbaye. 

Abbaysmt,  s.  ni.;  système  d'abbaye,  d’alibaysa- 
tion. 

Abcédable,  adj.  des  2 genr.;  qui  est  suscep- 
tible de  s’abcéder,  de  se  convertir  en  abcès  : 
ce  mal,  ce  coup  est  abrédable. 

Abccdant,  e,  adj.;  qui  abcèdr,  qui  cause  un  ab- 
cès, qui  convertit  en  abcès  : un  onguent  ahcè- 
dant. 

Abcrdé,  e,  adj.;  qui  s’est  converti  en  abcès  ; qui 
a un  abcès  : cette  personne  est  abcédée,  est 
couverte  d’abcès. 

Abcession,  s.  f.  ; action  d'abccder,  de  s'abcéder; 
et  il  alicrdé  , d’abcès  : l'alu  ession  d'un  mal  , 
d'un  coup. 

[Abdérable  , adj.  des  2 gen  ; ce  qni  peut-être 

I 


ABH 


ABN 


doit  être  abdéie,  caché,  enseveli , ce  qui  doit  Abhorratio u,  xubst.  fém.;  action  d'aldiorrcr.clat 


rester  inconnu. 

Abdéranl,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d’abdérer,  qui  cache,  qui  ensevelit,  qui  na 
laisse  pas  connaître  : un  abdérant  silence. 

Abdcrettif,  ve,  ad].;  qui  est  de  l'abdéralion  , qui 
la  marque,  la  concerne. 

Abdéralion , s.  f. ; action  d'abdércr,  de  tenir  ca- 
ché , enseveli , de  ne  pas  laisser  connaitre  ; 
étal  abdéré. 

Abdéralivtmem , idv.  ; d’bne  manière  abdénUi- 
ve  ; par,  dvèc  abdéralion . 

Abdcré,  é,  part.  pan.  et  ad).:  qui  est  tenu  ca- 
ché, enseveli,  inconnu  : projet  abdéré. 

Abdérer,  v.  art.;  cacher,  tenir  enseveli,  mettre 
à l'écart,  ne  pas  laissé*  voir,  ne  pat  laisser 
connaître  : vous  abdérez  les  choses. 

Abdérisme,  s.  m.;  système  d’abderation. 

Abdicablc,  adj.  des  2 gcn.  ; qui  peut-être  , doit 
être  abdiqué. 

Abdicaleur,  s.  m.,  f.  Irice  ; celui , celle  qui  ab- 
dique. 

Abdicalif,  ve , adj.;  qui  est  de  l'abdication, 
la  concerne,  qui  la  marque;  qui  présente,  qui 
contient , qui  renferme  une  abdication  : un 
acte  abdicalif,  une  déclaration  nbdicative. 

Abdicali cernent,  adv.;  d'une  manière  abdicative; 
par,  arec  abdication  : il  est  abdicalircuicnt 
descendu  du  trône. 

Abdicinne,  s.  m.;  système  d'abdication. 

Abécéder,  v.  n.;  faire  apprendre  aux  enfants  l'A, 
B,  C,  I)  ; répéter  l'A,  B,  C,  D : cet  enfant  abc 
cède  bien.  , 

Abeille,  e,  part.  pass.  et  adj.;  qui  est  orné  d'a- 
beilles, sur  quoi  il  y a des  abeilles  : une  étoffe 
abcilléc,  un  manteau  abeille. 

Abeillemem,  s.  m.;  action  d'abeiller;  étal  abeille, 

Abeiller,  v.  act.;  garnir,  orner  d'abeillts,  parse 
mer  d'abeilles. 

Aberrant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d’aberrer;  qui  égare,  qui  mène  a l’égarciuenl. 

Abcrratif,  ve,  adj.;  d’aberration,  qui  est  de  l’a- 
berration, qui  la  marque,  la  concerne. 

Abcrr aiivcmcnt , adv.;  d’une  mauière  aberralive; 
par,  avec  aberration. 

Aberrer,  v.  u.;  faire  de  l'aberration  ; entrer  dans 
des  erreurs,  dans  des  idées  fausses,  les  adopter. 

Abêliseable,  adj.  des  2 yen.  ; qui  peut-être  abêti, 
que  l’on  peut  facilement  abêtir. 

Abilisianl,  e,  adj.;  qui  abêtit,  qui  cause  , qui 
produit  un  abêtissement , l'abêtissement  ; des 
traitements  abêtissants. 

Abêtitrement , s.  m.;  état  abêtit , de  stupidité, 

Abhorrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  élreabhor 
ré,  que  l’on  doit  abhorrer  . l'homme  dépravé 
est  abbori  ablc,  parce  qu'il  est  taus  honneur  et 
n'a  aucun  scntiiueut  de  bleu. 

Abhorraicur,  s.  m.,  fém . Iricc;  celui , celle  qui 
abhorre. 

Abliorraiif,  ve,  adj.;  d'abborralion,  qui  est  de 
t’abhorralion,  qui  la  marque,  la  concerne,  qui 

l’exprime. 


abhorré. 

AbhorrativemeM , adv.;  d'une  manière  abbor- 
, rainé;  par,  avec  alihorraliou. 

A bjeclable,  adj.  des  2 geu.;  qui  peut  être  , doit 
être  abjecte  ; qui  mérite  I abjection  , qui  est 
sftwpTlblc  de  tomber  dans  l'abjection,  la  bas- 
sesse, le  mépris,  de  devenir  abject,  vil:  l’bom- 
me  adonné  aux  vices  est  toujours  ahjertablc, 
car  ces  .viçiq  lui  otcul  la  considération. 

Abjeefanl,  «,  part,  pass.et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'abjci  (v;  qui  faute  l'abjection,  qui  rend  ab- 
ject , vil, bal,  méprisable  : des  habitudes  ab- 
jectanles. 

Abjtclè,  e,  part.  pass.  et  adj  ; qui  est  rendu,  de- 
venu abject , vil,  bas;  qui  est  devenu  un  objet 
d’abjection.  île  mépris. 

Abjecter,  v.aet.  et  pr,  il. ; rendre , devenir  abject  ; 
couvrir,  se  couvrir  de  mépris  ; tomber  dans 
l’abjection  , dégrader,  se  dégrader  ; rendre  , 
devenir  vil , bas,  méprisable. 

Abjeclif,  ve,  adj.;  d'abjection  , qui  est  de  l'ab- 
jection, qui  la  marque,  la  concerne  : un  mou- 
vement , un  geste  abjeclif. 

Abjtciùme,  s.  m.;  continuelle  abjection  , ce  qui 
n’est,  ue  préseutc,  ne  produit  qu'une  inces- 
sante abjection. 

Abjechvemtui , adv.;  d’une  manière  abjeclive, 
par,  avec  abjection. 

Abjnrable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être  abjuré,  ce  à quoi  on  doit  rcuoncer  : tou- 
tes les  erreurs  sont  abjurables,  cl  on  doit  les 

abjurer  sans  honte. 

Abjuraiif,  ve,  adj.;  d'abjuration,  qui  est  de  l ab. 
juratiou,  qui  la  marque,  la  concerne  ; qui  pré- 
sente, qui  contient  une  abjuration  ; un  acte 
abjuraiif,  une  déclaration  abjurative. 

Abjuralivement,  adv.;  d’une  maniéré  abjurative; 
par,  avec  abjuration. 

Abjurume,  s.  m ; système  d'abjuration. 

Ablepeique , adj.  des  2 g ; d'ablepsic,  qui  lient 
de  l'ablepsir,  qui  la  marque,  qui  résulte  de  la 
perle  des  facultés  de  l'esprit. 

Ableptiquemeni,  adv.;  d’une  manière  ahlrptiquc, 

Ablcpiisme , s.  m.;cc  qui  est  le  résolut  d'une 
continuelle  ablepsie  • ce  n’est  que  de  l'ablep- 
aiuae. 

Abneqablt , adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être  abnégué,ce  à quoi  on  doit  renoncer,  ce 
dont  on  doit  faire  abnégation. 

Abuegateur,  s.  m.,  f.  Irice  ; celui , celle  qui  ab- 
m-gue,  qui  fait  abnégation. 

Abneguc,  e,  part.  pass.  et  adj.;  ce  dont  on  a fait 
abuégatiun,  ce  à quoi  on  a renoncé  : ces  prin- 
cipes sont  abnégucs. 

Abneguer,  v.  act.  et  pron.  s' — ; faire  abnégation 
d'une  chose,  dénier,  renier,  renoncer  Ji. . . re- 
noncer à soi-mème , faire  abnégation  d'une 
chose  : ahnégurr  ses  iutcréU. 

Abnéguisnie,  ».  m.;  système  d'abnégation- 

Abnormalcment , adv.;  d'une  manière  abnor- 
uormale , sans  conformité  aux  régies. 
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Aêtinrmainéi  ».  f.  s étal,  «fiialttê  de  ce  qui  est  ah- 
rhtrni.il  : l'abnormalité  de  l'exécution. 

Abnuilio»  , M f.;  sigile  de  désapprobation , d'itt- 
conscntcment , de  rejet , de  refit»  : |e»  althui- 

-*  lions  d’un  certain  nombre  de  membres  de  I’». 
semblée  déconcertèrent  l'orateur. 

Abolisme  . subst.  nuise.  ; système  d'almlisse- 

» ment,  d'abolition.  “ 

Abtrminablllté,  sub.l.  féas.  ; étal , qualité  de  ce 
qui  est  al),  minable  : l'abomirtabililé  du  fait. 

■Aboiidable,  ailj.  des  2 “eu  ; qui  prit!  abonder, 
qui  Oit  susceptible  d'abonder. 

Aboiuhincitme , subsl.  masr;  système  qui  leud 
à produil-e,  il  procurer  rnbondnnre. 

Abenunblr , ndj.  des  3 gen.;  qui  peut  élre,  doit 
être  abonné. 

Abnnnissable , ndj.  des  2 gen.;  qui  peut  être, 
doit  être  abonni,  qui  est  susceptible  d'abon- 
nissement : ce  terrain  est  ahonnissable. 

Abonnissant , a,  adj.  ; qui  abonni! , qui  rend 
meilleur  S c'est  une  rame  abonnissante. 

Abordabitiii,  su  lut.  fé,n.  ; état  abordable,  de  cr 
qui  est  abordable. 

A b or  nabi  e,  adj  des  4 gen.;  qui  petit  être,  doit 
être  aboi  né,  limité,  séparé,  divisé  par  des 
bornes  : cette  propriété  rst  abornable. 

Abaughable , adj.  des  2 jeu.  ; que  l'on  peut, que 
l’on  doit  lainr  aboucher. 

Abrégeable,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être,  doit 
être  abrégé,  qu'il  est  nécessaire  d’abréger: 
celte  narration  était  abrégeahle. 

Abrégeant)  e,  ndj.  ; qui  abrège,  qni  raccourcit  : 
nu  abrégeant  récit. 

Abrép/ment,  ad»-.;  d’une  manière  abrégée  rirons 
narrez  trop  abrcgcnieut. 

Abreuvable,  adj.  des  2 geo,  ; qui  peut  être,  doi 
élre  abreuvé,  qu'il  est  facile  d'abreuver  : ces 
prés  sont  abreuvabies. 

Abreuvant,  e,  adj  ; qui  abreuve,  qui  humecte 
profondément  : nue  pluie  abreuvante. 

Abreuvement , a.  m.  ; action  d'abreuver  j étal 
abreuvé  : f abreuvement  des  bestiaux  , des 
terres. 

Abritable , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être,  doit 
être  abrité,  mis  à couvert. 

Abritant , e,  adj.  ; qui  abrite  , qui  met  en  sArelé 
contre.. , : une  garantie  abritante. 

Abritement , s.  ni  ; action  d'abriter;  état  abrite  ; 
l'abri  tentent  des  personnes , des  chose». 

Abrogateur,  s.  m.  f.  triee  ; celui,  celle  qui 
abroge. 

Abrogatif,  ve,  adj.  ; d'abrogation,  qui  concerne 
l'abrogatiuu  , qui  la  marque. 

Abrogativtment , adr.  ; d'une  manière  abroga- 
tive;  par,  avec  abiogation. 

Abrogeable , adj.  de»  2 gen.  ; qtti  peut  être,  doit 
être  abrogé:  celle  loi  rat  abrogeable. 

Abrogeant , e,  adj.  ; qui  abroge  , qui  détruit , 
qui  casse,  qui  amodie  : une  loi  abrogeante. 

Abroulissable , adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être 
abrouti,  qui  est  eipoté  à un  abrouiis  eiiieiit  : 
ces  jeune»  rejets  sont  abroiitissable». 


ABS 

’ Abrntisme,  ».  m i système  d'abrutissement,  par 
lequel  on  bit  tomber  dans  l'abrutissement. 

Abrutissable , adj.  des  2 gen.;  qui  petit  être 
abruti,  facilement  abruti,  qui  peut  tomber 
dans  l'abrutissement  : l’enfant  rst  abrurhaable 
par  les  mauvais  traitement». 

Abtaltniqne , adj.  de»  2 gen.  ; d’Ahsalon,  qui 
imite  Absaton  : une  coiffure  absalonique. 

Absendsme , ».  m.  ; système  d'absence , conti- 
nuelle absence  commandée  par  un  besoin,  par 
le  goût  ou  par  le  caprice  : l'absentisme  anglais. 

Absinthe,  e,  part.  pa».  et  adj.  ; dans  quoi  il  y a 
de  l'absinthe  : eau  absinthée. 

Absinthement , ».  m.  ; aetiotl  d'abslnther  ; état 
ab«inthé. 

Absinther,  v.  act.  ; faire  entrer  de  l'absinthe  dan» 
nue  chose,  mélanger  avec  de  l'absinthe,  don- 
ner un  goAt  d'absinthe  : absinther  une  boisson . 

Abtolutif,  ve,  adj.  ; qui  marque  l'indépendance 
de  la  volonté,  de  l'action,  qni  a une  tendance 
absolue,  d'absolutisme  : un  acte  nbsolulif. 

Absolutisable , adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être 
absolutisé,  rendu  absolu,  qui  peut  devenir  ab- 
solu. 

Absolutisant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qni  fait  l'action 
d'absolutiser;  qui  absolutise,  qui  rend  absolu  : 
un  absolutisant  système  gouvernemental. 

Abtoluti.se , e,  port . pas.  cl  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  absolu. 

Absolutiser,  v.  act.  et  péon.  »’-;  rendre,  deve- 
nir absolu , indépendant  : absolutiser  le  pou- 
voir, l'action  du  prince. 

Absoltttivemenl , adv . ; d'une  manière  absolue  , 
par  tin  principe  absolu , d'absolutisme. 

Absolvable,  ad  . des  2 gen.  ; qui  peut  être,  doit 
être  absout,  que  l'on  peut,  que  l'on  doit  ab- 
soudre : cène  personne  est  absolvable. 

Absolvant,  e,  adj . ; qui  absout,  qui  décharge  un 
accusé  : l'absolvante  déclaration  des  jurés. 

Absorbable,  adj.  de»  2 gen.;  qui  peut  être  ab- 
sorbé. Au  fig.  : qui  peut  être  facilement  ef- 
facé : par  le  détordre  et  1a  prodigalité  tout  est 
absorbable. 

Absorbatif,  ve,  adj.  ; d’absorption  , qui  est  de 
l’absorption,  de.  l'absorbameut,  qui  cause  l’ab- 
sorption. 

Abtorballvemeut , adv.  ; d’une  manière  absor- 
basse; par,  avec  absorption. 

Absorbement,  s.  m.  ; action  d'absorber;  état  ah- 
sorbé. 

Absorption»,  s.  m.;  système  d'absorption. 

Abstenable . a.lj.  des  2 g.;  qui  peut  être  abs- 
tenu Je  faire  : celle  personne  est  abstenable. 

Abstentionncl , é',  adj.  ; d'abstention,  qui  est  de 
l’abstention,  qui  la  concerne,  qni  la  marque. 

Abstrvtiarmellaaent,  adv.  ; d'une  manière  abs- 
(cntionncllc , par  abstention. 

Abstinesttisme,  ».  m.  ; système  d'abstinence. 

Abslraciltnte,  s.  ni.;  système  d'ahitraction. 

Abstruser,  v,  tel.;  rendre  abstrus,  ddlicile  à 
saisir  , i comprendre  : al  muser  une  nar- 
ration. 
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Abu  rus  ion,  s.  f . ; action  d'abstruser,  état  abs- 
trus : l'abstrusion  do  son  discours. 

Absurdi , e,  part.  pas.  etadj.;  qui  «i rendu,  qui 
est  devenu  absurde;  qui  a,  qui  présente  de 
l'absurdité  i cette  personne  est  tout  a fait  ab- 
surdie. 

Absurdir , ▼.  act.  ; rendre  absurde,  égarer,  atté- 
nuer la  raison,  l’esprit  ; neul.  ; faire,  dire  des 
absurdités  ; sous  alourdisse*,  pour:  vous  dites 
des  alourdi  lés. 

Absurdisme,  s.  m.  ; système  qui  ne  tend  qu'à 
produire  de  l'absurdité,  absurdité  qui  se  re- 
présente en  tout. 

Absurdissablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
rendu  absurde. 

A bsurdissant , e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
l’actiou  d’absurdir  ; qui  rend  absurde , qui 
cause  l'absurdité  ; c’est  un  alourdissant  sys- 
tème d’éducation. 

Abusablc,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être  faci- 
lement abusé,  trompe  ; ce  dont  ou  peut  abuser 
sans  inconvéuieut. 

A butant , e,  adj.;  qui  abuse,  qui  trompe  , qui 
induit  en  erreur:  une  abusante  protestation. 
busement,  s.  m.;  action  d'abuser,  état  abusé, 
trompe. 

Abymisable , adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être  aby- 
rnlsé,  qui  peut  devenir  un  ubyme,  qui  est 
susceptible  de  s’environner  d abymes,  de  tom- 
ber dans  un  ab>me. 

Ab  y misant , e,  pari.  prés,  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion d'aby miser  ; qui  abymise,  qui  cause,  qui 
crée,  produit  des  abymes,  qui  multiplie  les 
abymes,  qui  environne  d'abymes,  qui  préci- 
pite dans  un  abyme  : un  ahymisanl  système 
politique. 

Abymisateur , t.  m.;  f.  trice;  celui,  celle  qui 
abymise,  qui  crée,  qui  forme  des  abymes,  qui 
environne  d'abymes,  qui  les  multiplie,  qui 
précipite  dans  un  abyme;  c’est  un  daugereux 
abymisateur. 

Abymisalion , s.  f.  ; action  d’abymiser,  étal  aby- 
misé. 

Abymisé%  e,  part.  pas.  etadj.;  qui  est  converti, 
changé  en  abyme,  qui  est  environné  d’aby- 
roes,  qui  est  précipité  dans  un  abyme  : cette 
famille  est  aby misée  par  les  folles  spéculations 
du  père. 

A b y miser , v.  act.  et  pron.  s’-;  ouvrir  des  aby- 
mes, multiplier  les  abymes,  environner,  s'eu- 
vironner  d’abymes , piécipitcr,  se  précipiter- 
dans  uu  abyme.  Au  fig.  : créer  des  maux,  des 
malheurs  immenses , exposer  à des  dangers 
destructeurs,  piécipitcr  dans  ces  malheurs, 
dans  ces  dangers,  les  hommes,  les  sociétés. 

Abymisme , s.  m.  ; vicieux,  dangereux,  système 
qui  ne  peut  produire  que  des  abymes  , que 
multiplier  les  abymes,  qu’eu  vironner  d'aby- 
mes, que  précipiter  dans  des  abymes. 

Accdrmismc , s.  m.  ; système  academique  , d'a- 
cadémie. 

A cagnar dément,  •.  m.  ; action  d ’acagnarder,  de 
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s'acagnarder,  état  acagnardé  : l’acagoardemcDt 

de  ce  jeune  homme. 

Acagnardement , adv.;  d’une  manière  aca- 
gnardée. 

Acajoutable , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être  aca- 
joulé,  qui  est  susceptible  de  prendre  1a  cou- 
leur acajou,  d’acajou. 

Acajoutc , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a la  couleur 
acajou,  d’acajou,  qui  imite  l'acajou  . qui  est 
rendu  semblable  à l'acajou,  garni  d’acajou. 

Acajoutemen/ , subst.  m.;  action  d’acajouter;  état 
arajouté  : l’acajoulenient  du  bois,  d’un  meu- 
ble. 

Acajouter,  v.  act.;  donner  la  couleur  acajou,  d’a- 
cajou ; peindre  en  acajou  ; rendre  semblable  à 
l'acajou  ; garnir  d’acajou* 

Acari cible , abj.  des  2 gen.;  qui  peut  être  faci- 
litent acarié , qui  est  susceptible  de  prendre 
un  caractère  àcre,  aigre. 

Acarianl . e,  part.  prés,  etadj.  ; qui  fait  l'action 
d’acarier;  qui  rend  acariâtre  : une  acarianl  e 
contrariété. 

Acariation,  s.  f.  ; action  d’acarier  , état  acarié  : 
l’acarintiou  du  caractère. 

Acahâtrement , adv.  ; d’une  manière  acariâtre. 

Acarié , e,  part.  pass.  et  adj  ; qui  est  rendu,  de- 
venu acariâtre,  qui  a de  i’âcreté  de  l’aigreur, 
qui  a une  humeur  farouche. 

Acarier , v.  act.  et  prou,  s'-;  rendre,  devenir 
acariâtre;  douuer,  prendre  de  l’âcreté  de  l’ai- 
greur, causer  une  humeur  farouche  ; rendre, 
devenir  fantasque,  bourru,  colère,  taquin, 
prendre  un  caractère  aigre,  difficile,  irritable: 
en  le  rudoyaut  sans  cesse  vous  acariez  son  ca- 
ractère. 

Accablable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  facile- 
ment accable  ; que  l’on  doit  accabior  : si  vous 
eutrez  dans  le  méfait , vous  serez  accablabje 
de  remords. 

AccablUme. , s.  m.;  système  d'accablement  ; con- 
tinuel accablement. 

AccuparabU , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  faci- 
lement accaparé;  que  l’on  peut,  que  l’oo  doit 
accaparer  : ces  denrées  sont  accaparables. 

Âccaparammetit,  adv.; d'une  manière  accaparan- 
te, en  accaparant. 

Accaparant,  e , adj.;  qui  accapare  : des  manières 
accaparantes. 

Acca/nn  isme,  s*  m.;  système  d’accaparement. 

Acer  dalle , adj.  des  2 g.;  ce  à quoi  ou  peut,  on 
doit  accéder. 

Accédammcnt , adv.;  d’une  manière  accédante, 
en  accédant. 

Accédant,  e,  adj.;  qui  accède  , qui  associe  , qui 
lie  à des  engagements  consentis  [vard  autres  : 
uu  consentement  accédant , uue  déclaration 
accédante. 

Acer  dateur , s.  m.;  relui , celle  qui  accède. 

Accélérable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  accéléré. 

Accèlérammcni , adv.;  d’uoc  manière  accéléran- 
te , en  accélcraul. 
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décélérant,  e,  adj.;  qui  accélère  : une  accélérante 
activité. 

Accemuable,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être, 
doit  être  accentué. 

Acceptabilité , s.  f.  ; étal,  qualité  de  ce  qui  est 
acceptable. 

Acceptaient , s.  m.,  f.  Irice,  celui,  celle  qui  ac- 
cepte. 

Acceptatif.  ve,  adj.  ; d’acceptation,  qui  est  de 
l'acceptation,  qui  la  marque,  la  concerne,  qui 
présente,  qui  contient,  qui  renferme  une  ac- 
ceptation : un  acte  acceptatif. 

Acceptatif  ement,  adv.  ; d’une  manière  acccpta- 
tive  ; par,  avec  acceptation. 

Acceptionisme , s.  ni.  ; système  d’acception,  son 
abus,  son  vice, 

Acceptionnable , adj . des  2 gen . ; qui  peut  être 
acccplionné,  dont  on  peut,  dont  on  doit  faire 
acception  : cette  personne,  cette  chose  est  ac- 
ceptionnable. 

Acccplion/ia/it , e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  d'acceplionner  ; qui  aeceptionne,  qui 
fait  acception  : une  acceplionnanle  faiblesse, 
partialité. 

Acccplionné,  e,  part . pas.  et  adj.  ; dont  on  a 
fait  acception. 

Acccptionnel , le,  adj.  ; d’acception,  qui  est  de 
l’acception,  qui  la  marque,  qui  la  concerne, 

Acceplionnellemenl,  adv  ; d’une  manière  accep- 
tionnellc;  par,  avec  acception. 

Acceplionntr,  v.  art.  ; faire  acception  des  per- 
sonnes, des  choses  ; porter  des  égards,  des 
préférences. 

Acctssibilisable,  adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être 
acccssibilisé,  rendu  accessible,  facile  & abor- 
der, h approcher. 

Accetsibilisanl,  e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
l’action  d'aeressibiliter  , de  s’acccssibiliscr  ; 
qui  rend  accessible , qui  donne  de  l’accessibi- 
lité. 

Accessibilité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  acressible,  facile  à aborder,  à appro- 
cher, qui  a de  l'accessibilité 

Aecessihiliser,  v.  act.  et  pron.  s’ — ; rendre,  de- 
venir accessible,  facile  à aborder,  à appro 
cher,  qui  a do  l’accessibilité 

Accessibilisme , ».  in.  ; système  d’accessibilité, 
continuelle  accessibilité. 

A ccessib lernen t,  adv.;  d’une  manière  accessible 

Accidentalisable,  adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être 
accidentalisé,  repdu.  laissé  accidentel. 

Accidentalisanl , e,  part  prés,  et  adj.;  qui  fait 
l’action  d’accidentaliser ; qui  accidentalisé, 
qui  cause  l’accidcutalitc. 

Accidentalisé,  c.  part.  pas.  et  adj  ; qui  e-t  rendu 
. accidentel , qui  est  livré,  remis  aux  rlrauccs, 
au  hasardée  la  furluilé,  de  l’accident. 

Accidentaliser , v.  act.  et  pr.  s’-;  rendre,  devenir 
accidentel,  remettre,  livrer  aux  chances,  h la 
forluité,  au  hasard  , il  l'éventualité  de  l’acci- 
deiitalilé,  laisser  dépendre  de  cette  accidenla- 
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Aceidenlalisme , s.  m.;  système  qui  tend  à laisser 
dépendre  de  l'accidcntalité;  son  vice. 

Accidentant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'accidenlcr  ; qui  rause  des  accidents,  des  em- 
barras, des  obstacles,  des  entraves. 

Accidenté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  environné 
d’accidents , d'embarras,  d'obstacles,  d’entra- 
ves. Eu  parlant  d'uu  terrain  qui  présente  des 
inégalités,  des  aspects  divers,  on  dit  ; un  lieu 
accidculé. 

Accidenter,  v.  act.  et  pr.  s'-;  créer  des  accidents, 
environner,  s’envirouner  d’accidents  ; causer, 
apporter  des  embarras,  des  obstacles,  des  en- 
traves. En  parlant  d'un  terrain,  le  rendre  iné- 
gal, raboteux,  lui  donner  des  aspects  divers. 

Acclamatoire , adj.  des  2 g.;  d’acclamation  , qui 
est  de  l'acclamation , qui  la  marque  : une  ma- 
nifestation acclamatoire. 

Acclamatoirement , adv.;  d'une  manière  acclama- 
toire, par  acclamation. 

Acclimalable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  accli- 
maté ; que  l’un  peut  facilement  acclimater  : 
ces  plantes  sont  acclimalables. 

Acclimatant,  e,  qui  acclimate,  battue  à un  cla- 
mât , qui  facilite  l'acclimatement  ; des  mesures 
acclimatantes,  des  soins  acclimatants. 

Acclimatismc,  s.  m.;  système  d'acclimatement. 

Accolable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
accolé  ; que  l'on  doit  réunir,  joindre  ensem- 
ble : toutes  ces  sommes  sont  accolables. 

Accompajnabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  accompagné  , que  l'on  peut , que  l'on  doit 
accompagner  : celte  vertu  est  accotupagnablo 
de  telle  autre. 

Accompagnant , e , adj.;  qui  accompagne  : vous 
avez  celte  vertu  principale,  il  vous  faut  les  ver- 
tus accompagnantes. 

Accomplissante,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  accompli;  que  l'on  peut,  que  l'on  duil 
accomplir  : on  ne  doit  imposer  que  des  de- 
soirs  accomplissablcs. 

Accomplissant , e,  ndj.;  qui  accomplit,  remplit, 
qui  achève  tout  à lait. 

Accolable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
accoté. 

Accotant,  e,  adj.;  qui  accote,  qui  affermit , qui 
maintient. 

Accotement,  s.  m.;  action  d’accoter  ; étal  accoté. 

Accouchable,  adj.  des  2 g.;  que  l'oo  peut  accou- 
cher, faire  accoucher. 

Aecoudcment , s.  m.;  action  de  s'accouder  ; état 

accoudé. 

Accouplablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  accou- 
plé, que  l’on  doit  accoupler. 

Accourcissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ac- 
courci , que  l’on  doit  accuiireir. 

Accnylumabtc,  adj.  di  s 2 g.;  qui  peut  être  accou- 
tumé, qnc  l’on  doit  accoutumer. 

Accoutumant , e,  adj.;  qui  accoutume,  qui  faci- 
lite l'habitude. 

Accotttumcment , s.  u)  ; actiou  d'accoutumer  ; eut 
accoutumé. 
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Açcouiunu:mcMf9  adv.;  d'une  manière accoutumée. 

Accréditciblcy  adj.  des  2 45.  ; qui  peut  cire  accré- 
dité, que  Ton  doit  accréditer;  cette  personue 
est  arrrédiuble. 

Accréditant,  e,  adj.;  qui  accrédite,  mcl’cn  répu- 
tation; qui  donne,  procure  du  crédit  ; une  exac- 
titude, nue  prudence,  une  équité,  une  loyauté 

, accréditante. 

Accrcditemcnt , t.  n».;  actiou  d’accréditer;  état 
accrédité. 

Accrochabîc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  accro- 
ché, que  l'on  doit  accrocher. 

Accroissablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  accroître, 
qui  est  susceptible  d'accroissement. 

Accroissant,  c,adj.;  qui  accroît , qui  facilite 
l’accroissement. 

Accroupissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ac- 
croupi , qui  est  susceptible  de  s’accroupir  : le 
paresseux  est  toujours  accroupissable  dans  le 
vice. 

Accroupissant , t,  adj.;  qui  accroupit,  qui  cause 
l’accroupissemeut  : une  débauche  accroupis- 
sante. 

Accubation , $.  t.;  position,  posture  d’une  per- 
suuuc  couchée;  adossement  contre  quelque 
chose  ; l’accubation  d’une  personne , d’une 
chose. 

Accutillablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ac- 
cueilli , que  I on  doit  accueillir. 

Acculablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  acculé, 
que  l’ou  doit  acculer. 

Accuiuulable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  accu- 
mulé sans  inconvénient , que  l’on  doit  accu- 
muler ; des  profits,  des  honneurs  accumula- 
blcs. 

Accumulant , e,  adj.;  qui  accumule,  qui  porte  n 
accumuler  : un  accumulant  égoïsme,  une  ac- 
cumulante avidité,  avarice. 

Accumulatif,  vc,  adj.;  d'accumulation,  qui  est  de 
l'accumulation,  qui  la  marque,  la  concerne  : 
une  entreprise,  110e  spéculation  accumulative. 

Accumulativancnt , adv.;  d'une  manière  accum  - 
lativc;  par,  avec  accumulation. 

Accumulisoie , s.  ni.;  système  d’accumulation, 
son  vice. 

Acctisant , e,  adj.;  qui  accuse,  qui  dccelle  : une 
voix,  une  preuve  accusante. 

Accration,  *.  f.;  action  d’accrer,  de  déchirer  mé 
chantaient. 

Acerbcment , adv.;  d’une  manière  acerbe. 

Acérémeni,  adv.;  d une  manière  acérée,  avec  acé 
ration. 

Acérisme,  s.  m.;  système  d’acémli  >n  , d’achar- 
nement, incessante  action  de  haine  déchiran- 
te, envenimée. 

Acer  vaut,  c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
dacervir;  qui  accrvit  ; qui  cause,  qui  produit 
l’accrvation  : ect  orateur  sc  livre  à une  fougue 
toujours  trop  accrvantc. 

Acervaîion,  *,  f,;  ai. (ion  d ’aeerver  ; amas  d’argn- 

^ monts  , de  questions  qui  sont  présentées  pèle 
nu’de;  confusion  d'arguments  et  de  questions; 
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l'accnaiioo  des  arguments,  des  idées,  des  rai-» 
sounemcuU. 

Accrvé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  accumulé , 
amassé,  amoncelé  pèle  mêle;  qui  est  embrun  il  • 
le  par  la  confusion  *.  «les  arguments,  des  idées 
accrvé*. 

Acervtr,  v.  act.;  accumuler,  amasser,  entasser, 
amonceler  pèle  ni  de  ; embrouiller  par  U con- 
fusion, par  une  ridicule,  nuisible  multiplicité  ; 
acerver  des  arguments,  des  idées,  des  expres- 
sions, des  phrases. 

Accrvisme,  &.  m.;  habitude,  système  d’acervation, 
son  vice  ; ce  n'est  que  de  l'acervisme. 

Achalandnble,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  acha- 
landé, qui  est  susceptible  de  se  bien  achalan- 
der:  ce  marchand  est  achalandahlc  par  sa  po- 
litesse. 

Achalandant , c , adj.;  qui  achalandé  ; une  acba- 
landante  complaisance. 

Achalnndcmcnt , s.  ni.;  action  d’achcdander  ; état 
achalandé. 

Achannible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  acharne, 
qui  est  susceptible  de  s’acharner,  d'acharne- 
ment : l’homme  est  nchamalde  par  l’avidité 
et  les  passions  sordides. 

Acharnant , e,  adj.;  qui  acharne,  qui  cause  l'a- 
charnement , qui  porte  à l'a* •haruemeul  ; une 
acharnante  fureur,  implacabilité. 

Acharnement , adv.;  d’une  manière  acharnée; 
par,  avec  acharnement. 

Achetable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  acheté, 
que  l’on  d ût  acheter. 

Achettement,  s.  in.;  action  d'ucheirr  ; état  acheté. 

Achcvable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  achevé, 
que  Ton  doit  achever. 

Achet  ant , e,  adj.;  qui  achève,  qui  termine,  qui 
huit  ; un  travail  achevant. 

Acheteur , s.  ni.,  f.  se;  celui,  celle  qui  achève, 
qui  termine  , qui  finit  un  ouvrage  commencé. 

Âcoquinablc , adj.  dos  2 g ; qui  peut  être  aco- 
quine, qui  est  susceptible  de  s'acoquiuer. 

Acoqninemettt . s.  m.;  action  de  s’acoquiner;  état 
acoquiné. 

Acoqaincment , adv.;  d’une  manière  acoquinée, 
par  racoquiuemcut. 

Acoquinismc,  s.  m.;  acoquincmenl  continuel,  in- 
corrigible. 

Acqucrablc,  adj.  de*  2 g.;  qui  |>eul  être  acquis, 
que  l’on  doit  acquérir. 

Acquiesçnlle , adj.  dis  2 g.;  ce  \ quoi  ou  peut, 
on  doit  acquiescer. 

Acquiest  animent , adv.;  d’urfte  manière  acquies- 
çante, en  acquiesçant. 

Acquiesçant,  e,  adj  ; qui  acquiesce,  qui  contient, 
qui  mai  que  l'acquiescement. 

Acquittant , e,  adj.;  qui  acquitte,  qui  rend  quitte, 
qui  libère  ; un  versement  acquitant.  • 

Acrimaniable,  adj.  des  2 g.;  qui  e>t  susceptible 
de  prendre  de  l’acrimonie. 

Acrim  >uiiint , C,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d'acrimonier,  de  s'acrimouter  \ qui  cause, 
qui  donne  de  1 acrimonie. 
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4 amollit:,  e,  pari.  pas.  ai  adj.  ; qui  a,  qui  pré- 
seule de  l’acrimuuic. 

Acrimonier,  ».  acl.  el  pr.  s'-;  donner,  causer, 
prendre  de  l'acrimonie,  de  J'icrclé  d'humeur 
acriuionicr  le  caractère. 

Acrimnnieuscment , adv,;  d’une  manière  acrimo- 
nieuse, avec.  acriiiMune. 

Acrimonume,  s.  m.;  coniiuuellc,  incessante  acri- 
monie, ce  qui  n'est , ne  pré&cnle  que  de  l'a- 
crimonie, 

Acrobatcr,  ».  n.;  faire  l'acrobate,  imitor  un  acro- 
bate. 

Acrobalisme,  s.  m.;  système  , adresse,  agilité  des 
acrobates, 

Actijiablc , adj.  des  2 g,;  qui  peut  être,  doit  être 
aelilié,  converti  eu  acte,  compris,  inséré  dans 
un  acte.  ,; 

Actijicatian , s.  f.;  action  d'aclifier  ; étal  actiflè. 

Aclifié , e,  part.  pas.  et  adj.; qui  est  converti  en 
acte,  qui  est  compris,  inséré  dans  un  acte. 

Adijier,  v.  act.;  faire,  rédiger  uu  acte,  convertir 
en  acte,  comprendre,  insérer  dans  un  acte. 

Acùjhme,  s.  m.;  système  d’acliûcatiou. 

Actionitme , s.  m.;  système  d’action,  de  mise  en 
action. 

Actionmtble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
cire  actionné,  contre  qui  on  peut  intenter  une 
action  eu  justice  ; qui  peut  être  mis  en  action, 
que  l’on  peut  faire  agir  : celle  personne  est 
actions  aida. 

Actionnant , e,  part.  pr.  el  adj.;  qui  fait  l’action 
d'actionner  ; qui  actionne,  agit , travaille  arec 
action  : une  machine  actionnante. 

Actionne, e,  part.  pas.  et  adj.;  eoutre  qui  on  a 
inleutc  une  ac-tiou,  qui  est  suis  eu  action,  dont 
on  sc  sert  pour  agir  : cette  personne  est  ac- 
tionnée. 

Actionne 1,  /e,  aJj.;qui  est  de  l'action,  qui  mar- 
que l'action,  qui  concourt  à l'action;  qui  a rap- 
port à l'action,  qui  est  puissance,  force,  aclirilé 
d'action  t un  moyen  acitounel. 

AdionntUtmeni,  adv,;  d'une  manière  actionnelle; 
par,  avec  puissance,  force,  activité  d’action. 

Actionner,*  . »d.  et  pr.  s' — ; intenter  une  action 
contre  quelqu'un,  lui  faire  un  procès;  mettre 
eu  action,  agir,  faire  agir,  faire  «utrer  dans 
l’action  , faire  concourir  à l’action  ; s’activer, 
.entrer  dans  une  grande  activité  : vous  action- 
nez par  la  corruption,  par  le  drspoiirme,  par 

• ' la  tyrannie. 

Actinable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  activé,  que 
l’en  doit  mettre  en  activité. 

Activant,  e,  adj.;  qui  active,  qui  donne  de  l'ac- 
tivité, qui  la  cause,  l'excite. 

Activateur,  s.  m.,  f.  trice;  celui,  relie  qui  active, 
qui  agit  avec  activité. 

Actualisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  aelua  • 
lise,  qu’il  est  nécessaire  d’actualiser. 

Actualisant , c,  adj.;  qui  actualise. 

Aclualisuteur,  s,  m.,  f.  trice;  celui,  celle  qui 
actualise. 

Actualisme,  s,  m.;  syrienne.  d'actualisation. 
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Aduchf,  ve,  adj.;  d’adactiun,  qui  est  de  l’adac- 
tion  , qui  la  marque,  la  conçcrne;  qui  con- 
traint, assujétit  rigoureusement,  forrémeut  : 
un  pouvoir  adaclif,  une  autorité  aductive. 

Adaction,  s.  f.;  contrainte,  asvujétivseiueiH  ri- 
goureux , forcé. 

AJactitme,  s.  m.;  système  d'adaelioo. 

Adactivement , adv.;  d’une  manière  adaclive, 

Adagiosable , adj.  des  2 g.;  qui  doit  être  ada- 
giosé,  qui  doit  être  en  adagio,  juué  lentement, 
qui  est  susceptible  d'un  mouvement  lent. 

Adagiosation,  s.f.;  action  d'adagioscr,  étal  ada- 
giosé. 

Adagiosé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  adagio, 
qui  a un  mouvement  lent , qui? est  fait  pour 
être  joué,  rendu  , exécuté  lentement  : un  air, 
tin  passage  adagiosé, 

Adogioter,  v.  act.;  faire  un  adagio,  convertir  en 
adagio,  donner,  assigner  un  mouvement  d’a- 
dagio, lent. 

Ad aimonique,  adj.  ; d'adnimonie,  qui  tient  de  l’a- 
daimonie. 

Adaptable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  adapte, 
que  l'on  doit  adapter. 

Additionittrpt , s.  m. ; système  d'addition,  qbi 
tend  à ajouter  sans  mesure  et  sans  prévoyance. 

Additionntwle  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
additionné,  ce  qu’il  est  nécessaire  d’ajouter, 
de  faire  entrer  en  addition. 

Additiomullcment , adv.;  d’une  manière  addi- 
tionnelle. 

Adhêrable,  adj.  des  2 g.,'  ce  à quoi  ou  peut,  on 
doit  adhérer. 

Adhérant,  e,  adj.;  qui  adhère  ; une  déclaration 
adhérante.  Substantivement;  on  dit  les  adhé- 
rants. 

Adhirantment,  adv.;  d’une  manière  adhérante. 

Adhéeivement , adv.;  d’une  manière  adhésive  , 
par,  avec  adhésion, 

Adirable,  adj.  des  2 g.-,  qui  peut  être  adiré,  qui 
est  susceptible  de  n'adirer. 

Adiration  , s.  f.;  action  d’adirer,  état  adiré 

AJjcctiJiablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  adjectîGc,  dont  on  peut,  dont  on  doit  te 
servir  comme  adjectif  et  en  celte  qualité. 

Adjtctijieation , s.  f.;  action  d’adjectifier  ; état 
adjeelifié.  - 

Adjecirfié,  e,  part.  par.  et  adj.;  qni  est  eonrerti 
en  adjectif,  qui  est  employé  comine  adjectif. 

Adjcctificr,  v.  act.;  faire,  créer  de»  adjectifs,  con- 
vertir en  adjectif,  employer  comme  adjetlif. 

Adjeclijisme,  s.  lit.;  système  il’adjeitificatien. 

Adjomtibilité,  s.  f.;  étal , qualité  adjonclible,  de 
ce  qui  est  adjonetible. 

A djonctivement , adv . ; d’une  manière  adjonctive, 
par  adjonction. 

Adjudicativcmcit , d'une  manière  adjudiefttive , 
par  adjudication. 

Adjngeabtr,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  adjugé, 
que  l'on  doit  adjuger. 

Adjurnb/e , adj.  des  * g.;  qui  peut  être  adjuré  , 
que  l'on  doit  adjurer. 
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Adjuramment , d’une  manière  adjurante,  eu  ad- 
jurant. 

Adjurant,  e,  adj.;  qui  adjure  : prière»,  paroles 
adjurantes. 

Adjurisme,  s.  m.;  système  d'adjuration,  ce  qui 
est  une  continuelle  adjuration. 

Admettablc,  adj.  des  2 gen.;  même  signification 
qu'admissible;  qui,  ce  qui  peut  être,  doit  être 
admis. 

Administrable,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être 
facilement  administré,  que  l’on  doit  adminis- 
trer: un  remède  administrable  : cemaladcest 
administrable. 

Administrant,  a.  m.;  celui  qui  règle,  qui  im- 
pulse l'administration  , les  administrations , 
l'action  administrative  : les  admïuislranls. 
Administratisme , s.  m.;  système  d'administra 
tion 

Admirabiliié,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  [qui  est 
admirable. 

Admissibilisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  d'admissibiliser,  de  rendre  admissible; 
qui  admissibili.se,  rend  admissible,  qui  cause! 
qui  donne  l'admissibilité. 

Admissibilité,  e,  part.  pass.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  admissible. 

Admissibilistr,  verbe  act.  et  pr.  s’-;  rendre, de- 
venir admissible;  donner,  prendre  les  qualités, 
tous  les  caractères  d'admissibilité. 
Admissibilisme,  s.  in.;  système  qui  tend  à vouloir 
que  tout  soit  admissible. 

Admissif,  ve,  adj.;  d'admission,  qui  est  de  l’ad- 
mission, qui  la  concerne;  qui  fait  admettre, 
qui  présente,  qui  constitue  une  admission. 
Admissisme,  s-  m ; système  d'admission. 
Admissivement,  adv.;  d'une  manière  admissive; 
|iar,  avec  admission. 

Admodiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  admo- 
dié,  que  l'ou  doit  admodier. 

Admodiastf,  ve,  adj.;  d'admodiation,  qui  est  de 
l'admodiation,  qui  la  concerne. 
Admodiativemenl,  adv.;  d'une  manière  admodia- 
tive,  par  admodiation. 

Adonisation,  s.  f.  ; action  de  s'adoniser,  état 
adonisé. 

Adonnable,  adj;  des  2 g.  ; qui  peut  être  adonné, 
qui  est  susceptible  de  s'adonner:  cette  per- 
sonne est  adonnable-«ux  vices,  a la  vertu,  au 
travail. 

Adonnement,  s.  m.;  action  de  s’adonner,  état 
adonné  : l’adounement  aux  femmes,  aux  plai- 
sirs, à la  débauche,  au  vice. 

Adonnement,  adv.;  d'une  manière  adonnée. 
Adopiivement,  adv.;  d'une  manière  adoptive,  par 
adoption. 

Adorablement , adv.;  d'une  manière  adorable: 
il  l'aimait  adorablement. 

Adorantisme,  s.  m.;  système  d'aduration. 
Adossable,  adj.  dos  2 g.;  qui  peut  être  adossé, 
que  l’on  doit  adosser. 

Adossement,  s.  m.  ; action  d'adosser  ; étal  adossé. 
Adoutissable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  a- 
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douci,  que  l’on  doit  adoucir,  rendre  doux, 
plus  doux:  la  peine,  cette  peine  est  adoucis- 
cinable. 

Adressable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  adressé, 
que  l’on  doit  adresser:  cette  lettre  est  adres- 
sable. 

Adulable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  adulé,  qui 
est  susceptible  de  se  laisser  capter  par  l'adu- 
lation: celle  personne  est  adulable. 
Adulamment,  adv.;  d’une  manière  adulante,  en 
adulant. 

Adulance,  s.  f.;  ce  qui  est  acte  d'adulation,  de 
base  flatterie. 

Adulant,  e,  adj.;  qui  adule,  qui  flatte  barrement: 
des  paroles,  des  manières  adulantes. 
Adulativement,  adv.;  d'une  manière  adulatrve, 
par,  avec  adulation. 

Adulisme,  s.  ni.;  système  d'adulation,  ce  qui 
n'est,  ne  présente  qu'une  continuelle,  inces- 
sante  adulation. 

Adullèrement,  adv.;d'tme  manière  adultère,  dans 
l'adultère  : vivre  adaltèrement. 

Adullcrier,  v.  n.;  commettre  un  adultère,  vivre 
dans  un  commerce  illégitime  avec  une  per- 
sonne mariée:  vous  adultériez. 

Adulterique,  adj.  des  2 g.;  d'adultère,  qui  tient 
de  l’adultère,  qui  le  concerne. 

Adventicité,  s.  f.  ; état,  qualité,  de  ce  qui  est 
adventice. 

Adventivement,  adv.;  d'uue  manière  adventive. 
Adverbialitme,  a.  ni.;  système  adverbial,  d’ad- 
verbialdé. 

Adverbifiablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ad- 
verbifié,  converti  en  adverbe,  dont  un  peut, 
dont  on  doit  faire  un  adverbe. 

Advcrbijication,  s.  f ; action  d'adverbifier,  de 
créer  un  adverbe,  de  convertir  eu  adverbe  ; 
état  adverbifiè. 

Adverbifixme,  a.  m.;  système  d’advcrbification. 
Adressant,  e,  p.  pr.  cl  adj.;  qui  fait  l’actiou 
d’adverscr;  qui  cause,  qui  crée  des  adverses, 
des  contraires,  des  opposés  : des  moyens  ad- 
versants. 

Adversativement,  adv.;  d'uue  manière  adver- 
se live. 

Adressé,  e,  part.  pas.  et  adj., quia  des  adverses, 
qui  rencontre  des  adverses,  des  coutraires,  de* 
opposés  : cette  affaire,  ccs  personnes  sont  ad- 
versées. 

Adresser,  v.  a.  et  pr.;  a'-;  créer  des  adverse», 
des  contraires,  des  opposés;  rendre,  devenir 
adverse,  contraire,  opposé  ; s'élever  contre,... 

mettre,  entier  eu  lutte  contre 

Advenif , ve,  adj.  d'adversité,  qui  est  de  l'ad- 
versité, qui  la  marque,  la  concerne,  qui  cause, 
qui  amène  l'adversité  : uu  événement  advenif. 
Adversirement,  adv.  ; d'une  manière  advenive, 
par  adversité,  I adversité. 

Adynamisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  étready- 
namisé,  qui  est  susceptible  d'adynamie  : cette 
periouoe,  ce  caractère  est  adynamisable. 
Adynamisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  faitl'aclioa 
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d «dynamiser  ; qui  «dynamise,  qui  cause  l'a- 
dynamie, le  défaut  de  force,  l'inénergie. 

Adynamisc,e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  dam  l'a- 
dynamie , qui  a un  défaut  de  force,  qui  est 
dans  la  faiblesse.  Au  fig.:  qui  esta  l’inénergie 
d'esprit  et  d'action. 

Adynamiser,  v.  a.  et  pr.;*’-;  donner,  causer, 
occasionner  l'adynamie,  tomber  daus  l'adyna- 
mie. Au  fig.:  causer,  occasionner  la  faiblesse, 
le  défaut  de  force,  l’inénergie,  la  nullité  d’es- 
prit, d’imagination  et  d'action,  tomber  daus 
cette  faiblesse,  ce  défaut  de  force,  cette  inc- 
nergie. 

Athjnamisme,  s.  m.;  continuelle,  incessante  ady- 
namie. Au  fig.:  ce  qui  ne  présente  que  de  la 
faiblesse,  de  l'inénergie  d'esprit  et  d'action. 

Aérable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  aéré,  que 
l’on  doit  aérer  : celte  cliambre  est  aérable. 

Aérant,  e,  adj.;  qui  aère,  qui  donne  de  l'air,  qui 
fait  circuler  l’air  ; cette  ouverture  est  aérante. 

Aérisme,  s.  m.;  système  d'acration,  incessante 
action  de  l'air. 

Æstuation,  s.  f.;  bouillonnement,  agitation,  ef- 
fervescence, emportement  violent,  confusion, 
désordre  : sstuation  des  passions. 

Affabilisable,  adj.  des  t g.;  qui  peut  être  af- 
fabilité, rendu  affable,  qui  est  susceptible  d'af- 
fabilité: celle  personne  est  affabilisable. 

AJfabilisani , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d'alfabiliser,  de  s’affabiliser;  qui  rend 
affable,  qui  cause,  qui  donne  l'affabilité,  de 
l'affabilité  : une  éducation  affabilisante. 

Affabilisé,  a,  part,  passé  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  affable,  qui  a,  qui  présente  de  l'affa- 
bilité ; cette  personne  s'est  bien  affabilisée. 

Aff abilistr , v.  acl.  et  pron.  a’ — ; rendre,  de- 
venir affable,  donner  prendre  de  l’affabilité  : 
on  ne  s'affabilise  que  par  les  moyens  de  l'édu- 
cation et  du  beau  social. 

Affabilisme.  s.  m.;  continuelle,  inressante  affa- 
bilité, réunion  de  tous  les  genres  d'affabilité, 
système  d'aflahilité. 

Affadissable,  adj.  des  3 gen.;  qui  peut-être  af- 
fadi, qui  est  susceptible  de  s'affadir,  de  deve- 
nir fade  : cctlqperionne  est  affadissable. 

Affadissant,  e,  adj.;  qui  affadit,  qui  cause  c 
l’affadissement , qui  rend  fade.  Au  fig.  : des 
plaisirs  affadissants. 

Affadismr,  s.  m.;  ce  qui  ne  présente  que  des 
choses  fadas,  qu'un  continuel  affadissement. 

Affaiblissabte,  adj.  des  t fjenr.;  qui  peut  être, 
doit  être  affaibli,  que  l'on  peut  Âtcilemeul 
affaiblir  ; votre  année  sera  affaiblissable  par 
les  longues  marches. 

Aff aiblhmt,  s.  m.;  système  d'affaiblissement. 

Aff  niable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  affalé, 
qui  est  susceptible  de  s'affaler  : ce  vaisseau  est 

affalable.  a Viis» 

Affolement,  s.  m.;  action  d’affaler,  étal  affalé. 

Affamabte,  adj.  des  5 g.;  qui  peut  être  affamé, 
que  l'on  peut  affamer  : celte  place  est  affa- 
ma blc. 
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Affamant,  e,  adj.;  qu  affame,  qui  cause  la  faim. 
Au  fig.  : qui  rend  très  avare,  qui  porte  i dé- 
sirer ardemment,  sans  cesse  : son  affamante 
ambition. 

Affamation,  s.  f.;  action  d'affamer,  étal  affamé  • 
au  fig.  : très  grande  avidité  : I'affauiation  du 
plaisir,  du  gain. 

Affamisme,  s.  m.;  continuelle,  incessante  affama- 
tiou  ; système  diffamation  générale. 

Affectable,  adj.  des  2 g.;  1°  qui  peut  être  af- 
fecté , dont  ou  peut  faire  osteutatiou  ; 2’  qui 
peut  être  destinés.  ..,  engagé,  hypothéqué; 
3*  au  fig.:  qui  peut  être  louché,  affligé;  qui 
est  susceptible  de  s'affecter,  d'impression. 

Affectant,  e,  adj.;  qui  affecte,  qui  marque  de 
l'ostentation  : des  manières  affectantes  . qui 
engage,  soumet  li  l'hypothèque  ; qui  touche , 
qui  afflige,  qui  cause  une  impression  de  pei- 
ne ; une  mort  affectante. 

Affeciaicur,  s.  m-,  f.  trie*;  celui,  celle  qui  af- 
fecte. 

Affectionnable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  d'être  affectionné,  à qui  on  peut , 
ou  doit  porter  de  l'affection  : celte  personne 
est  affeclionnable- 

Affectisme,  s.  m.;  système  d’affection. 

Affermablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  affermé, 
que  l'on  doit  affermer. 

Af fermement , s.  ni.;  action  d’affermer,  étal  af- 
fermé. * 

Affermisme,  s.  m.;  système  d'affermemenl. 

Affermissable,  adj  des 2 g.;  qui  peut  être  affer- 
mi , qui  peut  s'affermir  : uu  pouvoir  affer- 
missable. 

Affermissant,  s,  adj.;  qui  affermit , qui  cause 
l'affermissement  des  lois  affermissantes. 

Affichable , qui  peut  être  affiché , que  l'on  doit 
afficher. 

Affichant, e,  adj.;  qui  affiche,  qui  fait  connaître  au 
public,  qui  divulgue  : une  conduite  affichante. 

Affichement , s.  m.;  action  d'afficher,  état  af- 
fiché. 

Affirmable , adj.  des  2.;  qui  peut  être  affirmé, 
que  l'on  doit  affirmer  ; c'est  affirmable. 

Affistolcmeht , s.  ni.;  action  d’affistoler,  do  s’af- 
fistolcr  ; étal  affislolé. 

AffUctwement , adv.;  d'une  manière  afflictive. 

Affiiijeablc.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  affligé, 
qui  est  susceptible  de  s'affliger  : celte  persouue 
est  facilement  affligeable. 

Affligeanet , s.  f.;  peine,  chagrin,  douleur,  dé- 
plaisir. 

Affalable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  affolé,  qui 
est  susceptible  de  s'affoler. 

Affolant , e,  adj.;  qui  affole,  qui  cause  l'affole- 
ment ; une  beauté  affolaute. 

Affolement , s.  m.;  action  d'affoler,  de  s’affoler, 
état  affolé  : son  affolement. 

Affolement,  adv.;  d’une  manière  affolée. 

Affranchisme  , a.  m.;  système  d'affrauchiste- 
rnent. 

A f franchissable , adj.  des  2 g . qui  peut  être  af- 
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franchi,  rendu  libre;  que  l'on  do  ! affranchir,  de  i’eggloméraiion,  qui  U marque,  la  conccr- 
faire  jouir  de  la  liberté.  ne,  qui  règle  l agglumcralion  : des  réyUuicnts 

Affranchissant,  e,  adj.j  qui  affranchit,  qui  rend  agglutué  attfs. 

libre,  qui  donne,  amène  la  libellé  : une  af-  Agglomirativcment,  adv.;  d’une  manière  agglo- 
franchissante  révolution.  niérative  ; par,  avec  agglomération. 

Affermé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  eit  rcuJu,  de-  Agg  hitlérisme , s.  m.;  système  d'agglomération, 
venu  affreux  , propre  il  inspirer  le  dégoût  et  Aggravablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  aggra- 
l'éloigncment.  vé,  qui  est  susceptible  de  saggraver  : toutes 

Affreuses , v.  act.  et  pr.  s' — ; rendre  , devenir  les  fautes  sont aggravables  par  l'incorrigibilité, 
affreux,  propre  â inspirer  le  dégoût  et  l’élpi-  Aggravait/,  ve,  adj.;  d’aggravation,  qui  est  de 
gnemrnt  : affreuser  une  chose,  uue  action.  l'aggravation,  qui  la  marque,  la  concerne,  l'c- 
Affrcuselé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  af-  tend. 

freux  : l'affreuseic  diin  crime.  Aggravaliveincnt,  adv.;  d’une  manière  agguva- 

A/J rilolabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  affri-  live,  avec  aggravation. 

loté , r ndre  frileux  , sensible  au  froid  : il  cil  Agilisable,  adj.  des  2 g.;  qui  doit  être  agdisé, 
bien  affrilotable.  qui  est  sujélible  d’agilité  : cotte  personne  est 

AffrUolant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action  agilisable. , 

de  s'affrilotcr;  qui  affrilote,  qui  rend  sensible  Agilisant,  e,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être  agilisé, 
au  froid  : ta  vieillesse  est  toujours  aifrilotante.  à qui  ou  peut  douuer  de  l'agililc  : un  exei- 
Affriloté , e,  par!,  pis  et  adj.;  qui  est  reudu  , vice  agilisant. 

devenu  frileux,  Scnsib’e  au  froid  : celle  per-  Agilisé. e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  dev*- 
sonne  est  trop  afTriloléc.  nu  agile. 

Affrilniemcnl,  s m.;  action  de  s’affrilotcr;  état  Agiltser,  v,  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  devenir 
affrilote  : son  arfrilotcment.  agile  ; donner,  preudede  l'agiliilé. 

Affriloler,  v.  act.  et  pr.  s’—;  rendre,  devenir  Agilismt , s.  m.;  agilité  eu  tout,  qui  s'étend  à 
frileux,  sensible  au  froid  : vous  vous  affiilotez  tout. 

trop.  Agiolable,  adj.  des  2 g ; que  I on  peut  faire  en- 

Affrontable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  peut  être,  lier  daus  l'rgio,  qui  peut  devenir  objet  d'agio. 

_ doit  être  affronté,  que  Tou  doit  alfronlcr  ; ce  Agiotant , c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fan,  qui  fa- 
danger  est  affroutable.  «irise,  qui  protège  l'agio. 

Affrontant,  e,  adj.;  qui  affronte  : un  courage  Agiotai if,  ve,  adj.;  d'agio,  qui  est  de  l'agio,  qui 
affrontant.  tient  de  l’agio,  qui  le  marque,  qui  le  cuncerue. 

Affrontement , s.  m.;  aciioD  d'afTronler,  de  lira  Agiotaiivcment,  adv  ; d'uue  manière  agiolative, 
ver;  état  affionlé  : l'affrontement  du  danger,  par  l’agio. 

de  la  loi,  des  convenances.  Agiolcment,  s.  m.;  action  d'agioter,  état  agioté: 

Affrontémenl,  adv.  ; d’unemanière  affrontée  ,avec  l’agiolcmenl  des  affaires, 

hardiesse.  Agiotixme,  a.  ni.;  système  d’agio. 

Affontisme,  s.  m.;  système  d'affrontement.  Agissable,  adj.  des2  g.;  que  l’on  peut  faire  agir. 
Agévisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  agévisé,  Agissatice,  s.  f.;  aeliou  d’agir,  mouvemeut  d’ac- 
qui  est  susceptible  d’agcvilé  , de  s'agoviser,  lion,  d’activité. 

d'arriver  à un  grand  âge.  Agitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  agité,  qui 

Agévisant , e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action  est  susceptible  d'agitation. 

d’agéviscr,  de a’agéviser  ; qui  agévisé,  procure  Agitant,  t,  adj.;  qui  agite,  qui  donne  de  l'agita- 
un  grand  âge,  qui  conduit  à un  grand  âge  : tiou  , qui  cause  l'agilation;  des  passions  agi- 

une  agevisante  sobriété,  tempérance.  taules.  „ 

Agévisé,  c,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  a un  grand  Agitait j,  ve,  adj  ; dagitalion,  qui  est,  qui  lient 
âge,  qui  est  arrivé  à un  grand  âge.  de  lagilaliou,  qui  la  maïque  : un  mouvement 

Agéviscr,  v.  act.  et  pr.  s’ — ; donner,  causer  fa-  agilalif 

gévité  ; conduire,  faire  arriver,  parvenir  à un  Agitalisme,  s.  m.;  système  d'agitation,  couti- 
grand  âge  ; causer  les  apparences,  les  infirmi-  nuclle,  incessante  agitaliou. 
mités  de  l’âge,  de  l'agitité  : le  temps  agévisé;  Agilalivemcnl,  adv,;  d’uue  manière  agitalivc, 
la  débauche  continuelle  agévisé  plus  vite.  par,  avec  agitation. 

Agéviti , s.  f.;  état  de  grand  âge,  vieillesse  natu-  Agn,  sèment,  s.  m.;  action  d’aguéser. 

relie  ou  prématurée.  Agncser,  t.  act.;  faire  l’agnès,  prendre  des  ma- 

Agglomérable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ag-  nières  d agues. 

gtoméré.  Agoniseble,  adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible  de 

Agglomérant , e,  adj.  ; qui  agglomère,  qui  appel-  tomber  dans  l'agonie,  dans  une  longue  agonie, 
le,  invite  à l'agglomération  : un  intérêt  agglo-  Agonisrne,  s.  m.;  incessante  agonie,  ce  qui  ne 
rant.  peut  produire  qu'une  longue,  qu'une  ctmti- 

AgglomûrtUcur,  s.  m.,  f.  frice;  celui , celle  qui  nnellc  agonie. 

agglomère.  . Agrafabk,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  agrafe. 

Agg  I orner atif , ve,  adj  ■ ; d'agglomération  ; qui  est  que  l’on  doit  agrafer. 
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Agrarilé,  s.  f. , étal,  qualité  dcieqqi  est  agraire. 

Agrandi  mie.  t.  ra.;  système  d'agrandissement. 

Agrandi  stable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  a- 
grandi,  qui  est  susceptible  d'agrandissement, 
que  l'on  doit  agrandir:  cette  construction  est 
agrandis  sable. 

Agrandissant,  e,  adj  ; qui  agrandit,  qui  rend 
plus  grand,  qui  augmente  lelendue,  qui  donne 
de  l'agrandissement  : il  prend  uue  marclic  a- 
grandissantc. 

Agrégativement,  adr.;  d'nne  manière  agréga- 
tive; par,  avec  agrégation. 

Agrégeable,  adj.  des  i g.;  qui  peut  être  agrégé, 
que  l'on  doit  ngréger. 

Agressant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  (ait  l'action 
d'agresser,  qui  agresse,  qui  porte  la  première 
attaque  : un  agressaut  pouvoir. 

Agresse,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  objet  d'a- 
gression, qui  reçoit,  qui  a reçu  la  première  et 
laque,  qui  est  attaqué  le  premier. 

Agresser,  v.  act.;  entrer  en  agression,  te  livrer 
à l'agression,  attaquer  le  premier. 

Agrutisme,  s.  m.;  système  d'agression,  conti. 
nuelle  agression. 

Agrestemenl,  adr.;  d'une  manière  agreste,  citant 
pélrc:  il  vit,  il  aime  à vivre  agrestemenl.  An 
fig.  d’uuo  manière  rude,  grossière. 

Agresticité ,%.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  agreste. 

Agrcstise,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
agreste,  champêtre,  qui  est  dans  la  simplicité 
tin  la  campagne,  qui  rat  rustique,  sauvage.  Au 
ftg.:  qui  est  rendu,  devenu  rude,  grossier. 

Agresliser,  v.  act.  cl  prou.,  rendre  agreste, 
champêtre;  donner,  prendre  des  goûts,  des 
habitudes  agrestes,  champêtres,  vivre  dans  la 
simplicité  île  la  campagne:  même  au  sciu  de 
la  capitale,  il  agrcstise  ses  goûts,  tes  habitudes. 
Au  lig.:  rendre,  deveoir  rude,  grossier. 

A<jrcslisme,s.  m.;  système  agreste. 

Agricultural,  e,  adj.  ; <1  agriculture,  qui  est  de 
l'agriculture, qui  la  concerne:  des  connaissan- 
ces agrirull  m aies. 

jtgronomiscr . v.  n.  ; faire  de  l’agronomie,  s’occu- 
per d'agronotuie. 

Agronomisme,  s.  m.;  système  d'agronomie. 

Agucnsme,  s.  m.  ; système  d'aguerisactucul. 

Agucrissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
aguerri,  que  l'on  doit  aguerrir  : dus  soldats 
aguérissables. 

Ayucrissant , e,  adj.;  qui  aguerrit,  qui  accou- 
tume à la  guerre,  aux  fatigues  de  la  guerre,  à 
quelque  chose  de  pénible,  qui  cause  l'aguéril 
sèment  : des  combats  agttérissanls. 

Agutrisseuicul , s.  m.  ; action  d'agucrir;  état 
aguerri. 

Ahurissant , e , adj.  ; qui  ahurit , étourdit , qui 
irouhle,  abasourdit,  interdit. 

Aidable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  aidé,  que 
l'on  doit  aider:  eette  personne  est  aidable. 

Aiilaacnt,  s.  tu.;  action  d'aider,  de  donner  de» 
aides  : les  aidements  do  l'esprit,  de  l'intelli- 
ligenrc. 
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Aigris.sable,  adj.dcs  2g,;  qui  peut  être  aigri, qui 
est  susceptible  de  s’aigrir  facilement:  celle 
personne  est  aigrissable. 

Aigrissant,  e,  adj.;  qui  aigrit,  qui  donuc,  qui  cause 
de  l'aigreur  : nue  réponse  aigrissante. 

Aigrissement,  s m.;  action  d'aigrir;  élal  aigri: 

1 aigrissement  du  caractère. 

Aiguillonnable,  adj.  des  2 g. . qui  peut  être  ai- 
guillonne que  l'on  doit  aiguillonner.  Au  ftg.; 
que  1'iiupeul,  que  Ton  doit  exciter,  animer. 

Aiguillonnaut.e,  adj.;  qui  aiguillonne,  qui  ex- 
cite, qui  anime  : une  aiguillonnante  émulation. 

Aiguillonnemcnt,  s.  m.;  action  d'aiguillonner; 

état  aiguillonné. 

Aiguisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  aiguise, 
que  Ton  doit  aiguiser. 

Aiguisant,  e,  adj.  ; qui  aiguise. 

Ailablr,  adj.dcs  2 g.;qut  peut  être,  doit  être  ailé, 
que  Ton  doit  ailcr. 

Ailé  ,e,  part. pas. et  adj.;  qui  a des  ailes  ; ce  mou- 
lin est  bien  aile. 

Ailcmcnt , s.  m.;  action  d’ailcr,  état  ailé  : Taî- 
Irment  de  co  corps  de  logis. 

Ailer,  v.ncl.;  mettre, donner  une  aile,  des  ailes, 
ajouter  une  aile,  des  ailes  ; ailcr  un  moulin  à 
sent. 

Aillée,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y ado  l’ail, 
qui  a un  goût  d'ail;  peu  aillé,  trop  aillé. 

Afllèmeiw,  s.  m.;  action  d'ailler,  état  aillé  : Taillc- 
ment  d'une  salade 

Ailler,  v.  a,;  mettre,  faire  entrer  dé  Tail  dans  une 
chose,  donner  un  goût  d'ail  : ailler  un  ragoût, 
une  sauce. 

Aimemcnt,  s.  m.;  action  d’aimer,  état  aimc:Tai- 
mement  desoi-mème:  les  aimemonts  de  la  lé- 
gèreté ne  sont  jamais  de  véritables  attache- 
ments. 

Ainêisabtc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  alnéisé, 
attribué  à l'nlné,  qui  est  susceptible  d'appar- 
tenir à l'aliié  par  droit  de  priniogcnltiire. 

Aincisant,  e,  part.  prés,  cl  adj.;  qui  fait  l’action 
d'ainéisrr;  qui  établit,  qui  consolide  un  droit 
d'aiorssr,  qui  attribue  à Tainé. 

Ainéisation,  t.  f.;  action  d't Inciser,  d'altribucr 
privalivcment,  exclusivement  a l'alné  ; élal 
alnéisé. 

Ainéisé,  e,  p.  pas.  et  adj.;  qui  esldcstiné,  attri- 
bué è Tainé,  qui  appartient  privalivcment, 
exclusivement  et  par  droit  à l'alné. 

Alnéiser,  v.  a.; établir  un  droit  d'ainesse,  placer 
sous  la  dépendance  de  ! ’ajpc,  faire  enlrcr  dans 
le  droit  de  i'uiué,  attribuer  privalivcment,  ex- 
clusivement par  droit  i l’alné. 

Alnüsme,  s.  tn.;  système  d'alnêisatiun,  de  droit 
d'ainc-su  : Taîncismc  aristocratique. 

Ajournablc.  adj.  dev  2 g.;  qui  penl  être  ajourne, 
que  Ton  doit  ajourner. 

Ajournant,  e,  adj.;  qui  ajourne,  qui  renvoie  i un 
attire  joué,  à un  autre  temps:  une  loi,  une  dé- 
cision ajournante. 

Ajnurnrnirni/sme,s.  ni.;  syvtèmc d'ajournement, 
continuel  ajournement. 
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Ajourneur,  t.  m.;  celui,  celle  qui  ajourne,  qui  ne 
termine  qu'à  la  longue. 

Ajoulablc,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être  ajouté, 
que  l'on  doit  ajouter:  ceci  est  ajoulable 

Ajoutant,  e,  adj.;  qui  ajoute,  qui  augmente,  qui 
joint  à une  choit-  ; une  proposition  ajoutante. 

Ajournaient,  s.  m.;  action  d'ajouter,  état  ajouté: 
des  ajoiitementi  de  choses. 

Ajoutmr,  s.  ni.,  f.  se;  celui,  celle  qui  ajoute. 

Ajustable,  ailj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ajusté,  que 
l'on  doit  ajuster:  ceci  est  ajustable. 

Ajustent,  e,  adj.;  f ini.,  qni  ajuste,  qui  embellit  : 
uue  chose,  une  adresse  ajustante. 

Ajustement,  adv.;  d’une  manière  ajustée. 

Akologique,  adj.  dos  2 g.;  d'akologie,  qui  est  de 
l'akologir,  qui  la  concerne. 

Akologiquemtnt , adv.;  d'une  manière  akologi- 
que. 

Alambiquement.  a.  m.  ; action  d'atambiquer;  état 
alambiqué. 

Alanguissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  alan- 
guis, qui  est  lusccptible  de  s’alanguir  : celte 
personne  est  d'un  naturel  alanguissable. 

Alanguissant,  e,  adj.;  qni  alanguil,  qui  cause  l'a- 
lauguissement  : maladie  alanguissanie. 

Alarmable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  alarmé, 
qu'il  est  facile  d'alarmer. 

Alarmammtnt,  adv.  ; d'une  manière  alarmante,  en 
alarmant. 

A larmcmcnt,  a.  m.;  action  d'alarmer,  état  alarmé. 

Alarmisme,  s.  m.;  système  d'alarme,  d'alarme- 
ment;  continuelles  alarmes. 

Alchimiser,  v.  n.;  faire  de  l’alchimie. 

Alchtmisme , s.  m.;  système  alchimique,  d'al- 
ebimie. 

Alcobolable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  aico- 
holé,  qui  est  susceptible  de  a’alcohoier,  de 
prendra  une  force  spiritueuse,  liquoreuse; 
dans  quoi  on  peut,  ou  doit  faire  entrer  de  l'ai 
cobol. 

Alcoholant,  e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
d'alcoholer;  qui  doone  de  l'alcobol  , une  force 
d’alrohol  : une  continuelle  chaleur  alcoholante, 
qui  mûrit  le  raisin  au  point  de  douner  beaucoup 
d’alcohol  au  vin. 

Alcokolé,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  a de  l'alcobol, 
dans  quoi  il  y a de  l'alcobol  : ce  viuj  est  alco- 
holé. 

Alcoholement,  s.  m.;  action  d'alcoholer,  des'al- 
coholer  ; état  alcoholé. 

Alcohnler , r.  act.  et  prun.  s‘-  ; donner  prendre 
de  l’alcohol,  une  force  d’alcohol,  une  force, 
une  qualité  spiritueuse,  liquoreuse. 

Alcôvé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  à alcôve,  qui  est 
en  alcôve,  qui  a une  alcôve  : une  chambre  al- 
côrée. 

Aleôvement,  a.  m.;action  d’alcôver,  état  alcôvé. 

Alcv ver,  v.  act.;  faire  une  alcôve,  eu  alcôve, 
donuer  une  alcôve  à une  pièce,  meubler,  or- 
ner au  moyen  d’une  alcôve  : alcôver  uue 
chambre. 

Altvinable,  adj.  dc$  2 g. ï qui  peut  être  ale» 
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viné  ; que  l’on  doit  aleviner  : cet  étang  est  ale- 
vinable. 

Algaradcr,  v.  act.;  faire  une  algarade,  effrayer, 
épouvanter  par  une  algarade;  neut.:  faire  de 
l'algarade. 

Algaradisme,  s.  m.;  système  d'algarade,  conti- 
nuelle algarade. 

Algébrismc,  s.  m.  ; système  algébrique,  d'al- 
gèbre. 

Alibüiti,  s.  f.;  état , qualité  alihile. 

Aliénabilisable,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  être,  doit 
être  aliénabilité,  rendu  aliénable. 

Alicnabilisanl , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  d'aliènabiliser  ; qui  aliéiialûlisc,  rend 
aliénable,  qui  consacre  l'aliénabilité  ; uue  ksi 
aliénabilisanle. 

Aliénabilisation , i.  f.  ; action  d'aliènabiliser  ; 
état  aliénabilisé. 

Aliénabilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
aliénable  : propriété  aliéuabilisée. 

Aliénabiliter,  v.  act.;  rendre  atiéuable,  cédable, 
transférable  ; établir  l'aliénabilité,  soumettra 
à celte  aliénabilité  : aiiénabiliser  un  droit , 
une  propriété. 

Aliénabilisme,  ».  m.;  système  d’aliénibilisation. 

Aliénabilité,  s.  f.;  état,  qualité  aliénable,  de  c* 
qui  est  aliénable. 

Alignable,  adj.  des  2 g. ; qui  peut  être  aligné , 
que  l'on  doit  aligner. 

Alimentable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ali- 
menté, que  l'on  doit  alimenter. 

Alementairrmtnt , adv.;  d'une  manière  alimen- 
taire. 

Alimentant , e , adj.;  qni  alimente  , qui  nourrit , 
qui  entretient  : un  revenu,  un  bénéfice  alimen- 
tant la  dépense. 

Alimentarisme,  s.  m.;  système  alimentaire. 

Alimentarité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
alimentaire. 

Alimentateur,  s.  m.,  f.  trice;  celui , celle  qni  ali- 
mente, qui  nourrit , qui  fournit  des  aliments. 

Alimculatif,  t-e,  adj.;  d’alimentation,  qui  est  de 
l'alimentation  , qui  la  marque  , la  coucerne  : 
nu  traité  alimcnlatif. 

Alimentaiirnnnit , adv.  ; d'une  manière  atimen- 
lalive,  par  alimentation. 

Alinêisable  , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être  alt- 
néisé,  que  l'on  doit  alinéiser. 

Alinéisation , s.  f.;  action  d’aliéniter;  état  aü- 
néisê. 

Alinèiti,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  à la  ligne, 
en  alinéa  , qui  présente  des  alinéas , qui  est 
mis  en  alinéa,  divisé  par  alinéas  qui  est  com- 
pris dans  un  alinéa. 

Alinéiser,  v.  tel.-;  mettre  il  la  ligne,  en  alinéa  , 
former  des  alinéas  ; diviser  par  alinéas , en 
alinéas,  comprendre  dans  un  alinéa. 

Alinéisme  , l.  m.;  système  d'alinéisalion. 

Alilable , adj.  des  2 g.;  qui  doit  être  alité,  as- 
treint à garder  la  lit  : cette  persouue  est  ali— 
table. 
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Alitant,  i,  adj.  ; qui  alita:  un*  maladie,  une  in- 
disposition alitante. 

Alitation;  s.  f.;  action  d'aliter,  de  a'aliter  : étal 
alité  : son  alitalioo. 

Allamjuir,  v.  pr.  a' — ; tomber  dans  l’allanguis- 
semeul , devenir  languissant  ; cette  peisonne 
t’alla  nguil. 

Allanguissable,  adj . des  2 g.  ; qui  esltusceplible  de 
s'allanguir,  de  tomber  dans  l'allanguisseraenl  : 
cette  personne  est  naturellemeni  allanguissable. 

Allanguissanl , e,  adj.;  qui  cause  l'allaoguisse- 
ment , qui  rend  languissant. 

Allégablc , adj.  des  2 g ; ce  qui  peut  être  allé- 
gué , que  l'on  doit  alléguer. 

Allégalif,  ve,  adj.;  d’allégation;  qui  est  de  l’al- 
légation, qui  la  concerne  , la  marque,  qui 
l'exprime  : une  réplique  allegative 

Allégativcment , adv.;  d'une  manière  allégative  ; 
par,  avec  allégation. 

Allégeai) le , adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  allégé  , 
que  l'on  doit  alléger. 

Allégeant,  e,  adj  ; qui  allège,  qui  décharge  d’une 
partie  du  fardeau. 

Allégisme,  s.  m ; système  d’allégement , tout  ce 
qui  tend  à alléger. 

Allégrosé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a un  moti- 
vent d'allégro , vif,  gai. 

Allégroser,  v.  act.;  donner  un  mouvent  d’allé- 
gro, vif,  gai. 

Allemande,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  dans  le 
goût  allemand  , selon  la  mode  allemande. 

Allemander,  v.  act.;  donner  line  forme  alle- 
mande, imiter  le  goût  allemand,  les  habitudes 
allemandes. 

AUiable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  allié  , que 
l'on  doit  allier. 

Alliageable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  alliagé, 
dans  quoi  ou  dait  faire  entrer  de  l’alliage  : 
monnaie  alliageable. 

Alliagé,  i;  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y a de 
l'alliage  : une  monnaie  trop  alliagéc. 

AUiagement,  s.  m.;  action  d'alliagcr  ; état  al- 
liagé : l’alliagement  de  la  monnaie. 

Alliager,  v.  act.  ; mettre , faire  entrer  de  l’alliage 
dans  une  chose  : alliager  la  monuaie. 

Jllidable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  allidé  , 
qui  est  susceptible  d’allision. 

Allidant,  e , part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d’allider  ; qui  allide  , froisse , heurte  , blesse  , 
qui  cause  un  choc  : des  événements  allidants. 

Allidé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  froissé; heurté; 
blessé  ; qui  éprouve,  qui  a éprouve  un  échec, 
un  dommage  : des  intérêts  allidés. 

Allider,  v.  act.  et  pr.  s’ — ; froisser,  blesser, 
heurter;  faire  échouer,  causer  un  choc,  un 
échec,  un  dommage;  s'exposer  h un  choc  , a 
un  echec,  5 un  dommage. 

Allision,  s.  f.;  froissement , hcurtalion,  choc, 
brisement. 

Allongeabtc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  al- 
longé, que  l'un  doit  allonger:  celle  chose  est 
altongeable. 


Allumablé , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  allu- 
mé, que  l'on  doit  allumer,  qui  est  susceptible 
de  s'allumer:  un  bois  allumabtc. 

Allumant,  e,  adj.;  qui  allume,  fait  allumer  qui 
excite  U flamme  : un  vent  allumant,  des  dis- 
cours allumants,  des  passions  allumantes. 

Allumemcnt,  s.  m.;  action  d’allumer,  état  al- 
lumé: les  allumemculs  de  guerres,  de  dis- 
cordes. 

Albuionisme,  s.  m.;  système  d'allusion:  ce  n'est 
que  de  l'allusionisme. 

Alhtsionnel,  le,  adj.;  d’allusion,  qui  est  de  l'allu- 
sion, qui  lient  de  l'allusion,  qui  la  marque, 
qui  appartient  à l'allusion:  un  récit  allusionnrl. 

•Allusionnellemetlt,  adv.;  d'une  mauiére  allusion- 
mile;  par,  avec  allusion. 

Allusionner,  v.  n.;  faire  allusion,  de  l’allusion, 
des  allusions. 

Alluvionncl,  le,  adj.;  d'alluvion,  qui  est  de  l'al- 
lusion, qui  la  marque,  qui  appartient  à l'allu- 
sion: un  terrain  alluviounel. 

Alluvionnellemenl,  adv.;  d'une  manière alluvion- 
nellc,  par  allusion. 

Alogne,  s.  f.;  terme  dont  on  se  seit  dans  un 
grand  nombre  de  lieux,  pour  exprimer  le  long 
morceau  de  bois  percé  de  trous  qui,  dans  les 
chais  de  campagne  sert  à lier  le  train  de 
derrière  avec  celui  de  devant,  à faire  suivre 
les  roues  de  devaut. 

Alogné.e,  p.  pas.  et  adj  ; qui  a une  alogne, 
dont  les  rouas  de  devant  et  de  derrière  sont 
plus  ou  moins  espacées  par  l'allongement  de 
l’alogne  : un  char  plus  uu  moins  alogné. 

Alognemenl,  ».  m.;  action  d'alogner,  état  alo- 
gné : l’alognement  d'un  char. 

Alogner,  v.  a.;  garnir  d'alogne,  mettre,  poser 
une  alogne  ; donner  de  l'alogne,  espacer  plus 
ou  moins  les  roues  de  devant  et  de  derrière 
d'un  char  par  l'allongement  de  l'alogne. 

Alourdiuable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  alour  • 
di,  qui  est  susceptible  de  s'alourdir  : ce  jeune 
homme  est  alourdissahle. 

Alourdissant,  e,  adj.;  qui  alourdit,  qui  rend 
lourd  : des  plaisirs  alourdissants. 

Alourdissement , s.  m.;  action  d'alourdir,  état 
alourdi. 

Âlphabélisabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  al- 
phabétisé, que  l'on  doit  alphabétiser,  placer, 
classer  dans  tin  ordre  alphabétique. 

Alphabétiiation,  s.  f.;  action  d'alphabétiser;  état 
alpliabétisé- 

Alphabétisâ,  e,  part.  pas.  etadj.;  quiest  mis  dans 
un  ordre  alphabétique,  qui  est  classé  par 
ordre  alphabétique:  toutes  les  pièces  sont  al- 
phabétisées. 

Alphabétiser,  v.  act.;  mettre,  classer  par  ordre, 
dans  un  ordre  alphabétique. 

Alphabétisme,  s.  m.;  système  d'alphabétisation. 

A Itérativement,  ade.;  d'une  manière  altérative, 
avec  altération. 

Allernable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  alterné, 
que  l’on  doit  alterner. 
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Alternisme , s.  in.;  système  d'alternation. 

Altiérité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  altier  : 
l’altiénté  du  ri*çard,  du  gfcsle,  des  manières 
du  caractère. 

AUiçrixmc,  s.  m.;  système d'altîérlté;  ceqiii  n'est, 
ne  présente  qu'une  incessante  altiérité. 

Amabili  sable,  adj.  des  2 g.*,  qui  peut  être  ama- 
bilité, que  Pou  doit  amabiliser 

Arnabi lisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  Pac- 
tion  d’.trnabilber,  de  s’amabilUcr,  qui  rend 
aimable,  qui  cause,  qui  donne  l'amabilité. 

Amabilisaiion,  s.  f.;  action  d’amabiliscr,  ctai 
amabilité. 

Amabilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  aimable,  quia  de  l'amabilité. 

Amabiliser , v.  act.  et  pron,  S*-;  tendre,  détenir 
aimable,  donner,  prendre  de  l'amabilité:  cette 
ptT'Oime  s'amahiltse. 

Amibilismc,  S.  m.;  continuelle,  incessante  ama- 
bilité 

Amadouable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ama- 
doué, que  Ton  doit  amadouer. 

Amadouant,  e,  adj.;  qui  amadoue,  qui  gagne,  qui 
attire  par  caresses  : des  manières  amadouantes. 

Amnigrissablc,  adj.  des  l2  g.  ; qui  peut  être  amai- 
gri, que  Ton  doit  amaigrir. 

Amaigrissant,  e , adj,',  qui  amaigrit,  qui  cause, 
amène  une  diminution  d'embonpoint:  un  a- 
maigrbsaht  travail,  une  amaigrissante  peine. 

Amalgamable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  amal- 
gamé, que  l'on  doit  amalgamer. 

Amalgnmismc,  s.  m.;  système  d’amalgame,  eon 
tiiiuclle  incohérence  do  mélange  : c'est  de  l'a* 
malgamisme. 

Amasion,  s.  f.;  passion,  langueur  amoureuse. 

Amassablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  amassé, 
que  l'on  doit  amasser  : ces  choses  sont  amas- 

sables. 

Amassant,  e,  adj.;  qui  amasse:  une  amassante 
Avarice . 

Amassement ê s.  m.;  action  d'amasser,  état  a- 
massé. 

Amatrice,  s.  f.;  d'amateur;  celle  qui  a un  goût 
particulier  pour  une  chose.  L'usage  n*a  pas 
jusqu'alors  admis  ce  féminin,  ni  celui  d'autrice. 
Celte  inadmission  vient  plutôt  d’une  vieille  ha- 
bitude que  jusqu'alors  ou  a pas* osé  combattre, 
quoique  paralysant  te  principe,  de  la  rai- 
son ; car,  on  dit  bien  actrice,  cl  assurément 
aujourd'hui  on  ne  dirait  pas  une  femme  acteur. 
Il  y a daus  1a  langue  française  une  foule  de 
cas  ou  l'habitude  seule  entrave  la  locution  et 
contrarie  l'enrichissement  de  cette  langue. 

Ambiguité,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a,  qui  pré- 
sente de  l'ambiguité. 

Ambiguiser,  v.  u.;  faire  de  l'ambiguitÿ,  donner 
un  sens  équivoque  : sous  ambigtiiscz. 

Ambiguisme,  g.  m.;  système  d'ambiguité;  tout 
ce  qui  n'est , ne  présente  que  de  l'ambiguité. 

Ambitionrtable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  am- 
bitionné, que  l'on  doit  ambitionner:  cette  po- 
sition est  ambitiounable. 


Ambitionne!,  U,  adj.;  d'artiWtion  , qui  tient  de 
l'ambition,  qui  la  marque  : des  tendances  ara- 
bit  tonnelles. 

AmbUionncllement,  adv.;  (Tnnc  manière  artibi- 
t formelle,  par  impulsion  d'ambition. 

Améliorable,  adj.  des  2 g.;  qui  petit  être  amé- 
lioré, que  l'on  doit  améliorer  : celle  terre  est 
améliorable. 

Atnàftoratif,  t?e,  adj.;  d'amélioration  ; qui  est, 
q ii  tient  de  l'amélioration,  qui  la  marque,  qui 
est  cause  d’amélioration. 

Améliorant •ement,  adv.;  d’une  manière  amélio- 
rât ire  avec  amélioration. 

Amcliorisme , s.  m.;  système  d’amélioration 

Âmtnable,  *-lj.  det  2 g.;  qni  peut  être  amené, 
que  Ton  doit  amener. 

Aménageable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  amé- 
nagé, que  l’on  doit  aménager  : des  bois  amenh- 
gcables; 

Aménagismc,  s.  m.;  système  d'aménagement. 

An. élément,  s.  m.;  action  d'amener,  éai  amené: 
l'aménement  des  chose*,  des  événements 

Amcnitablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  améi.i- 
sé,  que  l'on  doit  ameuiser,  qui  est  susceptible 
d'aménité  : cette  personne  est  AménUahlt*. 

Aménisant,  e,  part,  pr:  et  adj.;  qui  fait  IVctidh 
d atuéuiser,  de  s'améuiser,  qui  aménise,  qui 
donne  de  l’aménité  : une  éducation  ameni- 
sante. 

Aménité,  e,  part,  pas.  et  adj.;  qui  a,  qui  pré- 
sente de  l'aménité:  une  porsoune  aménisée, 
des  manières  ainéuisées,  pleines  d'aménité;  il 
a des  formes  aménisées. 

Amèniter , v.  act.  et  pron.  s’-;  donner,  prendre 
de  l'aménité,  rendre,  devenir  doux,  affable, 
agréable,  poli:  celte  personne  commence  à s’a- 
méniser 

Atnénisme,  s.  m.;  système  d’aménité,  continuelle, 
incessante  action  d'amenité. 

Améniiif , t»e,  adj.;  d’aménité;  qui  est  de  l'amé- 
nité, qui  la  concerne,  qni  la  marque. 

Amèuitivement,  adv.;  d*unc  manière  aménitive, 
avec  aménité. 

Amcnuitnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  ddlt 
être  amenuisé 

Amrmtignncnt,  s.  m.;  action  d’aménuiscr,  état 
amenuisé. 

Amcrlumabtc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  amer- 
tume, qui  est  susceptible  de  devenir  amer,  qui 
peut  être  rempli  d*aiuertumc,  d’afflictions,  de 
chagrins  amers:  une  vie,  une  existence  ameK 
tumable 

Ameriiunant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d’atneriumer,  qui  amertume,  qui  rend  amer, 
qui  cause  des  amertumes,  des  afflictions,  de* 
chagrins:  vos  lettres  m'apportent  toujours 
quelque  chose  d’anlerlumant . 

Amertume,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendit, 
devenu  amer,  qui  a de  l'amertume , qui  est 
rempli  d’amertume.  Au  fig.:  qui  a de  grandes 
afflictions,  des  cruels  et  continuel*  chagrin*: 
des  jours  amertume*. 
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Ameriumemcnl,  i.  m ; action  d'amcrlurner,  état 
amertume. 

Amertumcr,  v.  act.  et  pron.  rendre,  devenir 
amer,  donner,  causer,  prendre  de  l'amertume 
remplir,  se  remplir  d amertume.  Au  fig.:  cau- 
ser des  afflictions,  des  peines,  des  chagrins  : 
amertumer  la  vie. 

Amertumimc,  i.  m.;  ce  (pii  ne  cause  que  des 
amertumes  continuelles. 

AmeMable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  facile- 
ment ameute,  attroupé  pour  entrer  eu  sédi- 
tion, pour  former  une  sédition. 

Ameutant,  e,  adj.;  qui  ameute,  atlioupe,  qui  oc- 
casionne un  rassemblement  pour  l'exécution 
d'un  projet  de  trouble,  qui  excite  la  sédition. 

Ameutisme,  s.  m.;  système  d'ameutement,  d'exé- 
cution, par  l'émeute. 

Amicalisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  amicalisé  , rendu  amical. 

Amicalisanl,  «,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'amicaliscr,  de  rendre  amical,  qui  cause,  qui 
produit  l’amicalité. 

Amicalité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  amical,  qui  présente  de  l'amicalité, 
qui  a de  l'amicalité. 

Amicaliscr,  v.  act.  et  pron.;  s’-;  rendre,  devenir 
amiral,  donnera  l'action,  le  cachet,  le  carac- 
tère de  l'amitié;  se  livrer  à des  démonslra- 
tions  d'amitié,  marquer  de  l'amitié  : amicaliscr 
son  actiou,  scs  formes,  ses  manières. 

Amicalisme,  s.  m.;  continuelle,  incessante  ami- 
tié, ce  qui  n’est  qu'action  d'amitié. 

Amicalité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  a- 
mical: 

Aminci  stable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  amin- 
ci, que  I on  doit  amincir,  qui  est  susctpliblc 
de  s’amincir:  celte  chose  est  aminrissable. 

Amincissant,  e,  adj.;  qui  amincit,  qui  rend  plus 
mince,  qui  fait  paraître  plus  mince:  celte  forme 
de  vètemeut  est  très  amincissanlc. 

Amitieusement,  adv.;  d'une  manière  amilieuse  ; 
par,  avec  amitié:  il  ma  reçu  très  amilieuse - 
ment. 

Amitieux,  sc,  adj.;  d'amitié,  qui  est,  qui  tienl 
del'amitié,  qui  la  marque,  l’exprime,  qui  porte 
de  l'amitié  : celle  personne  est  amilieuse;  une 
lettre  amiiieitse;  un  langage,  un  style  ami- 
lieux. 

Amnistlable , adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  amnistié,  pardonné,  compris  dans  une  am- 
nistie : ccs  condamnés  sont  amnistiables. 

Amnistiant,  e,  adj.;  qui  pardonne,  qui  opère 
une  remise  de  condamnât  iou  ou  libère,  ou  mo- 
difie les  coudamuations  : une  humauilé  aunes 
ante. 

Amnislicur,  s.  m.,  f.  SC  ; celui,  celle  qui  donne 
une  amnistie,  qui  est  pèrtéà  amnistier. 

Amnistif , ve,  ad).;  d'amnistie,  qui  est  de  l'amnis- 
tie, qui  la  concerne,  la  marque,  qui  présente, 
qui  contient,  qui  renferme  une  amnistie:  une 
ordonnance,  une  lot  amnistiée;  un  prince  arn- 
nisticur. 
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Amnislisme,  s m.;  système  amnistif,  d'amnistie. 

Amuistiiemcnl,  adv.;  duue  maniéré  awuislive. 

Amodiable,  adj.  des  2 g.-,  qui  peut  être  amodié, 
que  l’on  doit  amodier.  ,, 

AmOindrissable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
amoiudri,  que  l'on  doit  amoindrir:  la  peiaa 
était  nmoimli  issablc,  est  amoiudritsable  dans 
ce  cas. 

Amoindrissant,  e,  adj.;  qui  amoindrit,  qui  cause 
l'amoindrissement 

Amoitmt,  e,  adj.;  quiamoile,  qui  cause  l’amni- 
leur:  une  température amoitante. 

Amoilemcnt,».  m.;  action  d'amuiter,  élatamoilé. 

Amolissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  anioli, 
qui  est  susceptible  de  s'amolir.  Au  fig.:  qui 
peut  devenir  mou,  efféminé,  moins  vigoureux. 

Amolissant,  e,  adj.;  qui  amolli,  qui  cause  l'a- 
mollisscuicut.  Au  fig.  : qui  rend  mou,  effémi- 
né, invigoureux. 

Amoncelablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peulélre  amon- 
celé, qui  esl  susceptible  de  s'amonceler. 

Amoncelant,  e,  adj.;  qui  amoncelle  : une  amou- 
celanle  inconduite,  perfidie,  mauvaise  foi. 

Amorçable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  amorcé, 
que  l'on  doit  attirer  par  un  appât. 

Amorçant,  e,  adj.;  qui  amorce,  qui  attire:  des 
caresses,  des  agaceries  amorçantes. 

Amorcement , s.  masc  ; action  d'amorcer;  état 
amorcé,  l'amorcemcnl  d’un  fusil. 

Amonisnic,  a,  m.;  système  d'amortissement. 

Amortissant,  e,  adj.;  qui  amortit,  qui  cause  l’a- 
mnrlissement. 

Amouracliement,  s.  m.;  action  de  s'amouracher  ; 
état  amouraché. 

Atnouréisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  a- 
mouréijé,  rendu  amoureux,  qui  est  susceptible 
d'amour  cette  personne  esl  lies  arnouréi- 
sable.  » 

Amnuréisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d'amuurélscr,  de  s’amouréiier,  qui  doune, 
qui  cause  l'amour,  de  l'amour:  une  amouréi- 
saute  beauté. 

Amourcisalion,  s.  m.;  action  de  s'amouréiser, 
état  amouréisé. 

Amouréisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  amoureux,  qui  a du  I amour  ; cet  bau- 
me est  plus  amouréisé  par  la  fortune  que  par 
la  beauté  de  sa  femme. 

Amouriéser,  v.  act.  et  prou.,  s’-;  rendre,  deve- 
nir amoureux,  donner,  causer  de  l'amour  ; in- 
spirer une  passiou  amoureuse. 

Amooibilisablu,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être, 
doit  être  amovibilisé,  rcudu  amovible;  des 
juges  amovibilisablcs. 

Amoribilisatiou,  s.  f.;  action  d'amovibiliscr,  état 
amovibilisé. 

Amovibilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.,  qui  esl  rendu 
amovible,  dcsliluablc:  des  juges  amovibilités. 

Amovibiliser,  v.  act.;  rendre  amovible,  desti- 
tuable,  un  pas  fixes-  irrévocable  ment  uu  ma- 
gistrat, un  fonctionnaire,  ne  pat  prolonger  in- 
définiment la  duree  de  leurs  fonctions. 


AjWA  . 

Amouibillsme,  i.  B.;  système  d'amovibilité,  d'a- 
movibilisalion. 

Amphibique,  adj.  de»  2 g.;  d'amphibie,  qui  liant 
de  l'amphibie. 

Amphibiquement,  *dv.;  d’une  manière  amphi- 
bique: vivre  amphibiquement. 

Amphibologie?,  v.  n.;  faire  de  l’amphibologie, 
parler  ambignemenl,  donner  un  sens  obscur. 

Amphibologisme,  s.  ni.;  système  amphibologique, 
d'amphibologie;  ce  qui  n’est,  ne  présente  que 
de  l’amphibologie. 

Amphigouri? , t.  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en 
amphigouri,  dan:  l’amphigouri. 

Amphigotirier,  v.  n.;  faire  de  l'amphigouri,  ren- 
dre obscur,  sans  ordre,  sans  liaison  : amplii- 
gourier  une  narration,  le  style. 

Amphigourisme,  s.  m.;  système  amphigourique, 
d'amphigouri,  ee  qui  n'esl,  ne  présente  que 
de  l’amphigouri  : ce  n’est  que  de  l'amphigou- 
risme. 

Amphilhéatrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, doit 
être  amphithéâtre,  fait  en  amphithéâtre. 

Amphilhfairi,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  am- 
phithéâtre, quia  la  forme  d'mi  amphithéâtre, 
qui  a un  amphithéâtre:  un  lieu  ainphilheâlré, 

Ampli  ilhéalremenl,  s.  ni.;  action  d’amphilhéa- 
trer,  état  amphithéâtre. 

Amphithéâtres,  s.  aet  ; faire  un  amphithéâtre, 
en  amphithéâtre,  donner  une  forme  d’amphi- 
théâtre, orner  d’un  amphithéâtre. 

Ampliativemenl,  adv  ; d’une  manière  ampliative, 
par,  avec  ampliation. 

Amplifiable,  adj.  des  5 g.;  qui  peut  être  ampli- 
fié, que  l’on  doit  amplifier. 

Amplifiraiif,  ve,  adj.;  d'amplification,  qui  est, 
qui  tient  de  l’amplification,  qui  la  marque, 
qui  la  concerne. 

AmpUficativemnu , adv.;  d’une  manière  ampliG- 
eative;  par,  avec  amplification. 

Amplifime,  a.  m.;  système  d’amplification. 

Ampaulation , s.  f.;  action  d'amponlrr,  état  am- 
poulé : amponlation  do  style. 

Ampoulé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  est  emphase, 
boursonfflé,  enflé. 

Ampouler,  v.  act.;  enfler,  rmphaser.bonnonfÛer: 
empouler  le  style. 

Anpulable,  adj.  des2  g.;  qni  peut  être  amputé, 
que  l'on  doit  amputer. 

Ampulnirur,  s.  tn.,  f.  Iriee;  celui,  celle  qui  am- 
pute, qui  fait  des  amputations:  lion,  adroit, 
habile  ampulaletir. 

Amunitionnable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  êrre, 
doit  être  anmnitionné,  que  l’on  doit  amuni- 
tionner:  cette  place  est  amunitiounab'e 

Amusammcnt,  adv.;  d'une  manière  amusante,  en 
amusant,  par  ammement. 

Amygdalique,  adj.  des  2 g.;  de  l'amygdale,  qui 
concerne  l'amygdale:  un  remède  inngdaliqne 

Anachorétisable,  adj  des  3 g.;  qui  peut  être  a- 
naehorétisé.  rendu  anachorète,  qui  peut  être 
•porté  i la  retraite,  à vivre  relire  du  monde. 

Anachoretisant,  r,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
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tion  d'enachorétiser,  qui  anarhorétiw,  rend 
anachorète,  qui  inspire,  qui  commande  lu  re- 
traitera vie  retirée,  d’anaclioréte:  un*  reli- 
gion anachorélisanle. 

Anaehorétisation,  a.  f.  ; action  d'auaeborétiser, 
de  s’anaclioréliaer,  état  anacliorélisé  : l’aua- 
ehovétisation  d'uoe  personne. 

Anaehorélisi,  e,  parL  pas.  et  adj.;  quiest  ren- 
du, devenu  achoréte. 

Anachor Miser,  v.  act.  «t  pron.,  rendre,  de- 
venir anachorète,  imposer,  s’imposer  nue  vie 
d'anaeliorète,  retirée,  de  retraite;  vivre  retiré 
du  monde  : anachorétiser  l'homme,  c'est  en 
faire  un  extravagant. 

Anachorétisme,  s.  m.;  système  ci'anaeborélisa- 
tion,  de  retraite,  de  vie  retirée. 

Anaehroniser , v.  n.;  faire  de  l'anachronisme, 
commettre  une  faute  contre  la  chronologie. 

Anocomidique , adj.  des  2 g.;  qui  rétablit,  qui 
reod  la  santé,  qui  opère  le  rétablissement  de 
la  santé  : remède  anacomidique. 

Anactésique,  adj.  des  2 g.;  qui  rvnd  des  forces, 
qui  les  rétablit,  qui  concerne  l’aoaclésie  : un 
traitement  anactésique. 

Analogable,  adj.  des  2 g ; ce  qui  peut  être  ana- 
logue, rendu  analogue. 

Analogué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
analogue. 

Anologuer,  v.  act.;  rendre  analogue.;  neuf.: 
faire  de  l’analogie. 

Analysable,  adj.  des  2 g.;  qui  pont  être  analysé, 
que  1 on  doit  analyser:  ce  passage,  ce  discours 
est  analysable. 

Analyseur,  s.  m.,  f.,  se;  celui,  celle  qui  analyse, 
qui  fait  de  l'aualyse. 

Analysme,  s.  m.;  ce  qui  ne  présente  qu’une  a— 
naiyse.  que  de  l’analyse,  système  d’analyse  : ce 
n’est  qne  de  l'analysme. 

Anapctiquc,  adj.  des  2 g.;  qui  a du  rapport  avec 
l'anapétie,  qni  la  concerne. 

Anaphoriqucment,  adv.;  d’une  manière  anapho— 
rique,  en  se  servant  de  l’anophore. 

Anaphoriser , v.  n.;  faire  de  l'anaphore,  entrer 
dans  l’anaphore. 

Anaphnrismc,  a.  m.;  système  anaphorique,  d'a- 
naphore. 

Anorrbisable,  adj.  des  2 g.';  qui  peut  être  auar- 
chisé,  précipité  dans  l’anarchie. 

Anarchisanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ao- 
lion  d’anarchiser,  de  s'anarchiser,  qui  cause 
l’anarchie,  qui  préripite  dans  l'anarchie. 

Anarchisé,  e , part.  pas.  et  a«lj.;  qui  est  dam 
l’anarchie,  6 l'anarchie. 

Anarchiser,  v,  act.  et  pron.  a’-;  causer,  pro- 
duire l’anarrhie,  précipiter,  lonihcr  clans  l'a- 
narchie; neut.:  faire  de  l’anarchie,  adopter 
des  principes  anarchiques:  ce  peuple  s’auar- 
chi'e. 

Annthématif,  ve,  adj.;  d’anathème,  quiest,  qui 
lient  de  l'anathème,  qui  le  marque,  qui  le  con- 
cerne. 

Annthémntisahle  , adj.  de*  2 g'.;  qui  peut  être 
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mérite  être  anathématijir,  frappé  <fanathcinc. 

Aniiilumatixani , c,  adj  ; qui  auathémalisc,  qui 
lance  l'anathème,  qui  a l'anathème  pour  hase 
ou  pour  aide  d'action. 

Anathématisation  , s.  f.;  action  d'anathéinatiser  ; 
état  atiatliémaiisé. 

Anathànafiieur,  5.  n».,  f.  se  ; celui,  celle  qui  ana- 
thémaiise,  qui  lance  l'anathème:  des  prêtres 
anailiémalisenrs. 

A nathémati  veinent , adv.;  d'une  manière  ana- 
ihémniive  ; par,  avec  l’aua thème. 

Anatocif,  re,adj.;  d'anatocisme t qui  est,  qui 
tient  de  l'anatocisme,  qui  le  marque,  qui  con- 
cerne l’intérêt  usuraire  : un  calcul  anatocif, 
une  spéculation  , une  avidité  auatocive. 

Ana/ocicr,  v.  uetll.;  faire  de  l'anatocisme,  se  li* 
vrer  à une  sordide  usure,  faire  payer  les  inté- 
rêt.-» des  intérêts. 

A mio  ci  ventent , adv.;  d’une  manière  anatocivc. 

Anatomitme,  s.  ui.;  système  d'anatomie. 

Anaudiqnc , adj.  des  2 £.;  qui  est,  qui  lient  de 
l'auaudie,  qui  cause  un  défaut  de  voix. 

Aiichoitë,  c , adj.;  qui  est  préparé  avec  des  an- 
chois, dans  quoi  il  y a des  anchois  : un  ragoût 
anchoisé,  une  salade  anclioiscc 

Ancaniitsablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  anéan- 
ti, qui  est  susceptible  de  s’anéantir. 

Anéantissant , c,  adj.;  qui  anéantit,  qui  cause  Ta- 
nça mis?  emeul  : force  anéauttssante  : événe- 
ment anéantissant. 

Ancantisme,  s.  m.;  système  d'anéantissement,  ce 
qui  ne  peut  produire  qu’un  anéantisse  nient 
total,  général. 

Antcdotification , s.  f.;  action  d’anecdotificr. 

AnecdotiJSer , v.  act.;  recueillir,  raconter  des, 
anecdotes. 

Anévi  inimitié,  9.  f.;  état,  qualité  anévi  ismalc,  de 
ce  qui  est  anévrismal,  de  l'anévrisme. 

Anglainable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre,  doit 
être  anglaisé,  fait  & la  manière  anglaise,  se- 
lon la  mode  anglaise. 

Anglaisaiion,  s.  f.;  action  d’anglaiser  ; étal  an- 
glaise. 

Anglaisé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  à 
l'anglaise,  dans  le  goût  anglais,  selon  la  mode 
anglaise  ; qui  a une  forme  nugtaisc. 

Anglaiser,  v.  tel.;  imiter  la  forme,  la  mode  an- 
glaise; faire  scion  le  goût,  le  module  anglais. 

éinjlomanitme , s.  ni.  ; système  d'anglomanie, 
ce  qui  n'est , ne  présente  qu'une  imitation 
anglaise. 

Àngoissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  facile- 
ment angoissé,  qui  est  susceptible  de  s'ungoi- 
scr  : celte  pcrsouue  est  naturellement  ai.guis- 
Mille.  ° 

Angoissant , e,  adj.  ; qui  angoisse , qui  cause 
l'angoisse  , qui  jette  dans  l'angoisse  : des  an- 
goissantes himiliaiions  : une  angoissante  at- 
tente. 

ingoisxt  ur f s.  ni.,  f.  te  ; celui,  celle  qui  cause 
des  angoisses  , qui  jelte  dans  l'angoitsc. 
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AngoisseuscmciU  , adv.  ; d'une  manière  aogois- 
seuse  ; par,  avec  angoisse. 

Angoissent  , sc  , adj.  ; d'angoisse , qui  est , qui 
liem  do  l’aiipnis-o , qui  cause  une  tourmente 
d'angoisse  : un  serrement  angoissons. 

Angoissisme , s.  ni.;  système  d'an-ois-e , ce  4 1 U i 
u’est,  no  présente  qu’une  continuelle angoisse. 

A il  gui  Italie  , adj.  des  ‘J  g.;  qui  peut  être’,  doit 
être  anguille  , fait  eu  qimuc  d’attg'iillo  , al- 
longé eu  queue  d'anguille. 

Anguille,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  en 
queue  d anguille,  allongé  eu  queue  d'anguille  : 
des  bois  île  charpente  anguilles. 

AnguilUmeut , s.  m.  ; actiuu  d'aoguiller  ; état 
anguille. 

Anguillcr,  v.  act.  ; faite  eu  queue  d'anguille  , 
allonger  en  queue  d'anguille  : anguillcr  une 
pièce  de  hoi». 

Angularité , s,  f.  ; étal , qualité  de  ce  qui  est 
angulaire. 

Ailier  a cher  , v.  art.;  faire  des  anicroches,  ap- 
porter , susciter  des  difficultés,  dos  embanas, 
des  entraves  dans  tiuc  affaire. 

Animalité  , adj.  dos  2 g.  ; qui  peut  être  animé, 
que  l’on  doit  animer  , qui  est  susceptible 
d'activité,  d'action;  qui  est  susceptible  de 
s'irriter. 

Animadversablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être,  mérité  être  animadversê , prison 
haine  : cette  femme  est  anioiadvcrsable  par 
l'impériosité  de  son  caractère. 

Animadversnnl  . e , part.  pr.  et  adj  ; qui  fait 
l'artiou  d’animadverser  ; qui  cause  l'animad- 
version , l'aigreur  , la  haine  : une  aiiimadver- 
sanle  impériosité. 

Animadversê,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  objet 
d animadversion  , <pii  est  iicnsuré,  critiqué 
avec  aigreur;  qui  est  pris  en  animad  version, 
en  haine. 

Animadvetscr  , x.  act.  et  pr.  s' — ; tourner, 
ranger,  se  lournei-,  se  ranger  contre  avec  ai- 
greur , imitation  ; inapprouver,  censurer,  cri- 
tiquer  avec  aigreur  ; prendre  en  animadver- 
sion , concevoir  île  la  liaiue  contre  i|uclqu’ui4 
se  prendre  en  haine  ; animad  verser  quelqu'un, 
ces  personnes  s'anitnad versent . 

Animad  verni  onisme , s.  m.  ; ce  qui  n’est  qu'un, 
continuelle  a ùmadvcrsiou,  système  d’animad- 
version. 

Animatemeui , adv.  ; d'une  manière  animale, 
comme  l'animal  : user  nnimalentent  de  la  vie. 

Aniinalii/ue  , adj.  des  2 g.;  d'animalité,  qui 
est , qui  lient  de  l'ammal  , qui  est  de  la  vio 
animale  , qui  maintient  dans  une  vie  animale. 

Animnlisablc  , adj.  des  2 g.  ; <pii  peut  être  ani- 
malité, assimilé  à l'ammal,  qui  est  susceptible 
des'auimaliscr. 

Annualisant , e , adj.  ; qui  annualise , qui  assi- 
mile à l'animal,  qui  porte  a la  vie  animale. 
Animant , e , adj  ; qui  anime  , qui  demie  da  1a 
vivacité  d'action,  qm  donne  de  l'irritation  : un 
animant  cgtljouiiasmv. 
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Animatif,  ne , adj.  ; d’animation , qui  est  de 
l'animation,  qui  la  concerne;  qui  porte,  qui 
pousse  à un  acte  d’irritation. 

Animation , s.  f.  ; état  animé,  de  vie  forte,  active; 
grande  activité  d’esprit , d’intei ligencc  , de^ 
facultés  intellectuelles  et  physiques;  action 
de  donner  du  mouvement , une  grande  acti- 
vité d'action:  l’animation  de  l’homme,  des 
choses. 

Animaiivement , a«lv.  ; d’une  manière  animative. 

Animositablc , adj.  des  2 g.;  qui  est  suscep- 
tible d’animosité  , de  haine  , d’aversion  , de 
ressentiment  : cette  personne  est  animosi* 
table. 

Animositant , e,  part.  près,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d’animosiler , de  s’animositer  ; qui  cause 
de  l’animosité,  de  la  haine,  de  l’aversion,  du 
ressentiment  : une  animositanlc  envie,  jalou- 
sie, dise  ntion  d’intérêt. 

Animosité  ,e  , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a de  l’ani- 
mosité, de  la  haine,  de  l’aversion,  du  ressen- 
timent : cette  personne  est  animositee  par  des 
propos  d’envie,  de  jalousie. 

Awmositcr t v.  act.  et  pron.  s’ — ; donner,  cau- 
ser, occasionner  , prendre  de  l’animosité , Je 
la  haine , de  l'aversion , du  ressentiment  : 
cette  femme  s’animosite. 

Auimositif , vc , adj.;  d’animosité,  qui  est,  qui 
tient  de  l'animosité,  qui  la  marque  : une  ten- 
dance animositive. 

Animositisme , s.  m.  ; continuel  et  haineux  res- 
sentiment, ce  qui  ne  présente  qu’une  inces- 
sante animosité. 

Animosittncment , adv.  ; d’une  manière  animo- 
silivc  ; par,  avec  animosité. 

Anisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  anisé, 
dans  quoi  on  doit  faire  entrer  de  l’anis. 

Amsation  , s.  f . ; action  d’auiser;  état  anisé: 
Tanisation  d’une  liqueur. 

Ankylosable , adv.  des  2 g ; qui  peut  être 
ankylosé  , qui  est  susceptible  de  s’ank)loscr  : 
son  genou  est  ankylosable. 

Ankylosant , c,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait  l ac- 
tiou  d’ankyloser  ; qui  ankylosé,  qui  cause, 
qui  produit  une  ankylosé  : vous  le  tenez  dans 
une  ankylosaute  position. 

Ankylosation  , s.  f . ; actiou  d’ankylostr  ; état 
ankylosé. 

Ankylosé , c,  part.  pa».  et  adj.  ; qui  a une  anky- 
losé, qui  est  en  ankylosé. 

Ankyloser , v.  act.  et  pron.  s'—  ; causer,  pro- 
duire une  ankylosé,  se  convertir  eu  ankylosé  : 
ce  membre  s’ankylose. 

Annalisable  , adj.  dos  2 g.  ; qni  peut  être  , doit 
être  annalisé,  mis,  compris,  inséré  dans  les, 
dans  des  annales  : ces  faits  sont  annalisables. 

Annalisation  , s.  f . ; action  d’annaliser  ; état 
annalvsé  : l’annalisation  des  événements. 

AnnaUsi  y e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis, 
compris , inséré  dans  les , dans  des  annales  : 
ces  événements  sont  annalisés. 

Annaliscr,  v.  act.;  faire,  écrire,  rédiger  des 
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annales  ; mettre  , comprendre,  insérer  dans 
les,  dans  de*  annales  : annaliser  des  faits,  des 
évènements. 

Annalismt , s.  m.;  système  d'annales,  d’nnnali- 
sation. 

Anncxabilité , s.  f.  ; état,  qualité  annevablc. 

Ann  ex  aile , adj.  des  2 g.;  qui  peut  êttc  an- 
nexé, que  l’on  doit  annexer  : pièce»  an- 
nexables. 

Annexation , s.  f.  ; action  d’annexer;  état  an- 
nexe : Tamiexation  des  pièces. 

Amtexitmc , s.  m.  ; système  d'anncxalioti , d’an- 
nexe. 

AnttihilismCf  s.  m.  ; système  d’annihilation,  son 
vice. 

Anniversair  entent,  adv.;  d’une  manière  animer- 
saiie,  par  anniversaire:  célébrer  anniversaire- 
ment  un  événement. 

Anniversariablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
auniu  rsarié,  que  Ton  doit  auniversarier. 

Annivcrsarié , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a un 
anniversaire , qui  est  célébré  par  un  anniver- 
saire. 

Anniret sarier , v.  act.  ; établir  un  anniversaire, 
célébrer  par  un  anniversaire,  perpétuer  par 
un  anniversaire. 

Anniversarisme  , s.  m.  ; système  d’anniversaire. 

Annonçable , adj.  des  2 gcn.  ; qui  peut  être 
annoncé,  que  l’on  doit  annouccr* 

Annosilé , s.  f.  ; grand  nombre  d'années. 

Annotable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  annoté, 
que  l’on  doit  annoter. 

Annualisablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
annualisé , que  Ton  doit  annualiser , rendre 
annuel  : ces  choses  sont  annualisables. 

Annualisation , s.  f.  ; actiou  d’annualiser,  état 
annualisé. 

Annualisé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
annuel  : une  fêle  annualisée. 

Annualiser  y v.  act.  ; rendre  annuel , ne  donner 
que  la  durée  d’un  an  ; faire  reproduire  chaque 
anné.*. 

Annualisme  , s.  ni.  ; système  d’annualisation, 
d’annualité. 

Annulativcmcnl , adv.;  d’une  manière  annula* 
tive;  par,  avec  annulation. 

Annumérable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  anntimûc  , mis  au  nombre , joint, 
ajouté  à un  nombre. 

Annumération  , s.  f.  ; action  d’annumércr , état 
nnnumeré. 

Amtumêralif , ve  , adj.  ; d'annumération,  qui  est 
de  l’annumération , qui  la  marque,  qui  anuu- 
mère. 

Anntanérativemcnt , adv.  ; d’une  manière  annu- 
méralive , par  annumération. 

Anmuncré , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis  au 
nombre,  qui  est  eutrédans  le  nombre,  qui  est 
joint , ajouté  à un  nombre. 

Annttmérer  , v.  act.  ; mettre  au  nombre  , faire 
entrer  dans  un  nombre  , joindre  , ajouter  «i 
un  nombre. 
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Anmmcntme  f s.  tn.;  système  d'annuniéraiion* 

Anoblissable , adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être 
anobli,  rendu  , fait  noble. 

Anoblissant , e,  adj.  ; qui  anoblit , rend  noble, 
qui  donuc , qui  cause  la  noblesse. 

Anoblisme , s.m.;  système  d’anoblissement. 

Anodintmer.t , adv.  ; d'une  manière  anodine. 

Anodinisablr  ; qui  peut  être  anodinisé,  que  l’on 
doit  anodiniser,  rendre  atiodin,  propre  a adou- 
cir , & calmer  , à apaiser. 

Anodmhant,  f,  part.  préi.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion d’anodiniscr;  qui  anodinisé,  rend  auodiu, 
qui  calme , qui  apaise. 

A nodulisation  , s.  f . ; action  d’anodiniscr  ; état 
anodinisé. 

Anodinisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
anodin,  propre  h adoucir,  h calmer,  à apaiser. 

Anodiniser  , v.  act.  ; rendre  anodin  , propre  à 
adoucir , h calmer , à apaiser  : auodiniser  un 
remède  : anud miser  son  langage  , le  style. 

Anodinisme , s.  in.  ; système  d'anoditiisalion, 
tout  ce  qui  est  propre  à anodiniscr. 

Anndinité,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  ano 
dm. 

AnomaWjuc  , adj.  des  2 g.,  d’anomalie,  qui 
est,  qui  tient  de  l'anomalie  , qui  la  marque. 

Anomaliquemcnt , adv.  ; d’une  manière  auoma- 
liquc;  par  , avec  anomalie. 

Anomalisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
auomalisé , qui  est  susceptible  de  s’auoma- 
liscr. 

Anomalisatit , t , part,  jp rés.  et  adj.  ; qui  fait 
l’action  d’auomaliser;  qui  anomalise,  qui  came 
l'anomalie,  qui  couduil  à i'auuinalie,  qui  jette 
dans  l’anomalie. 

Anomalisation,  s.  f.  ; action  d’anotnaliîer  ; état 
auomalisé. 

Auomalisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  présente  de 
l'anomalie,  de  l'inégalité,  de  la  contradiction, 
des  opposés  contradictoires. 

Anomaliscr , v.  ac*.  et  pron.  s’—;  Créer  , for- 
mer , présenter  une  auomalie;  présenter  des 
opposés,  des  contradictions,  entrer  dans  l'ir- 
régularité d’action  ; tomber  dans  l'anomalie, 
livrer,  se  livrer  à l’anomalie  : Dent.  ; faire  de 
l'anomalie. 

Anomalismc , s.  m.  ; vicieux  système  qui  tend 
à jeter  dans  l’auomalie , continuelle  anomalie, 
ce  qui  ne  présente  que  de  l'anomalie  : cc  n'est 
que  de  l'auocualisme. 

Anomique,  adj.  des  2 g.  ; d'anomie  , qui  est. 
qui  tient  de  1'auoniie  , qui  la  concerne,  qui  la 
marque. 

Anomifjucmcnt,  adv.  ; d’une  manière  anomique; 
par , avec  anomie. 

Anomisablc  , adj.  des  2 g*  ; qui  peut  étreano- 
misé  , qui  est  susceptible  d’anomie  , qui  peut 
tomber  dans  l'aDomie,  qui  est  exposé  à être, 
à rester  sans  lois. 

Anomisanl,  c,  part.  prés,  et  adj*  ; qui  fait  l’ac- 
tion d’atiouiiscr;  qui  anomisc , qui  cause 
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l'anomie,  l’absence  de  lois  ; qui  précipite  dans 
l’anomie. 

Anomisation , s.  f.  ; action  d’anomiscr,  état 
anomtsé. 

Anomisé  , e,  part.  pas.  et  adj. ; qui  est  dans 
l’anomie , saus  lois  : un  peuple  anoinisé  ; cette 
nation  est  auomisce. 

Auomiser , v.  act.  et  pron.  s’ — ; causer  l’ano- 
mie , tomber  dans  1 anomie  ; laisser  , rester 
sans  lois  : auomiser  un  peuple. 

Anomisme , s.  m.  ; système  d’auomie , son  effet, 
son  vice. 

Anontjmisablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  anonymisé,  rendu  anonyme. 
Anonymisation,  s.  f.  ; action  d'anonyruiser,  état 
anonymisé. 

Anonymisé , e,  part,  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
anonyme. 

Anonymiser , v.  act.;  rendre  anonyme  ; agir, 
faire  agir  anonymement  dans  les  choses, 
neut.  ; faire  de  l’anonyme. 

Anonymisme , s.  m.;  système  d'anonymisation, 
d'anonyme. 

Anonymité  . s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qni  est 
anonyme. 

Anordable , adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être 
auordé  , mis , placé  au  nord. 

Anordé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis,  placé 
au  nord  : uue  maisou  anordée. 

Anordemeni , s.  ni.  ; action  d’anorder , état 
auordé. 

Anorder  , v.  act.  ; mettre,  placer  au  nord. 
Anonnali$ét  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  anormal , qui  a de  l’anormalité  ; qui 
'est  contraire  aux  régies  , qui  est  contre  les 
principes. 

Anormaliser , v.  act.  et  pron.  s’ — ; rendre,  de- 
venir anormal , agir  contre  les  règles  , les 
principes  , les  subverser , les  détruire;  sortir, 
s'écarter  des  règles. 

Anormalisme , s.  m.  ; ce  qui  est  en  tout  contraire 
aux  règles , ce  qni  ne  présente  que  de  l’anor- 
malité : ce  n'est  <pie  de  l'anormalistne. 
Anormalité  , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
anormal , contre  les  règles. 

Antagonisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
antagonisc  , rivalisé  , qui  est  susceptible  de 
rencootrer  une  rivalité,  une  opposition. 
Antagonisé  1 e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a un  ou 
des  antagonistes  , qui  a rencontré , qni  ren- 
contre une  rivalité,  une  opposition. 
Antayoniser , v.aet.  et  pron.  s’ — ; rendre,  de- 
venir antagoniste  ; porter  , se  porter  à une 
rivalité  , a une  opposition;  mettre, entrer  en 
rivalité,  en  opposition. 

Antc-aclion,  s.  f.,  action  qui  précède. 
Antcccdabte  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  antéccdé , précédé  , qui  est  susceptible 
d’antécédent. 

Ante  cédé,  e , pari.  pas.  et  adj.  ; qui  est  précédé, 
qui  a quclqu  «chose  «vaut,  qui  a des  antécé- 
dents. 
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Aulécccler,  v.  act.  ; faire  précéder,  mettre,  pla- 
cer avant,  au  premier  rang,  rendre  antécé- 
dent. 

Antécession,  s.  f.  ; action  d’antéréder,  demeure 
avant,  état  de  ce  qui  est  placé  avant. 

Antéchrûme,  s.  m.;  système  des  antechrists;  toul 
ce  qui  est  contraire  , oppose  à jésu  s-christ. 

Anlériorable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
antérioré,  que  l'on  doit  antériorer,  qui  est 
susceptible  d'antériorité  de  teins  , de  date. 

Antérioration  , s.  f . ; action  d’aoteriorer  ; étal 
antérioré. 

Antérioré , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis 
avant  un  temps , qui  a une  antériorité  de 
teins,  de  date  , qui  est  rendu  antérieur. 

Antériorer , v.  act.  ; rendre  antérieur,  placer 
avant  un  , avant  tel  temps,  donner  de  l'anté- 
riorité, une  priorité  de  temps,  de  date. 

Antériorisme  , s.  m.;  système  d’antériorité. 

Amhropophageable  , adj.  des  2 geu.  ; qui  peut 
être  anthropophage  , qui  pent  dévenir  an- 
thropophage ; qui  est  exposé  à être  dévoré 
par  les  anthropophages , a être  sucriûé  à la 
manière  des  anthropophages. 

Amhropopiia géant , c,  part.  prés,  et  adj.;  qui 
fait  l'acliou  d'autliropophager  ; qui  rend  an- 
thropophage : une  férocité  authropopha- 
geaute. 

Anlhropophagé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  , devenu  anthropophage  ; qui  a été  dé- 
voré par  les  anthropophages,  qui  a été,  qui 
est  sacrifié  à la  manière  des  Anthropophages. 

AnUii opophagement , s.  m.;  action  d’antliropo- 
phager  ; état  anlhropophagé. 

Anthropophager , v.  act.  et  pr.  s’—;  rendre  de- 
venir anthropophage,  tomber  dans  l'anthro- 
pophagie ; dévorer,  sacrifier  quelqu'un  barba- 
remeot  comme  le  fout  les  Anthropophages  ; 
faire  anthropopbager,  livrer  aux  anthropo- 
phages pour  être  dévoré,  au  fig.  * livrer  à une 
grande  férocité , entrer  dans  ses  excès,  placer 
sous  l’empire  d’une  fureur  anthropophngique  ; 
livrer,  se  livrer  à faction  d’une  férocité  an- 
thropophagique.  ncut.;  faire  f anthropophage, 
de  l’anthropophagie. 

Anlfiropophagiijuancnt,  adv.;  d’une  manière  an- 
thropophagique. 

Anthropophagisme , s.  m.;  ce  qui  n’est  que  de 
fauthropophagic,  continuelle  actiou  de  cruau- 
té , de  férocité  antbropophagique. 

Anti-Action,  s.  f.;  ce  qui  est  contraire,  opposé  ;i 
l’action  première  , principale  ; ce  qui  est  un 
renversement,  une  destruction  d’action. 

Anti-Dasc,  s.  f.;  cc  qui  est  contraire,  opposé  à 
la  base , ce  qui  est  un  renversement  de  hase. 

Anlichùmbré , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a sou 
antichambre,  qui  a une  , des  antichambres  : 
maison  anlichamhréc  , appartement  anticham- 
bre. Qui  est  placé,  qui  attend  dans  une  an- 
tichambre : ou  l’a  aulichamhré. 

Aiiiic/iumbi  entent , s.  ni.;  action  d anticham- 
bre^ état  antichambre. 


Antichambrer , v.  act.;  faire  des  antichambres , 
donner  des  antichambres  aux  appartements  ; 
faire  faire  antichambre. 

Anticipable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  anti- 
cipé , sur  quoi  on  peut  anticiper,  qui  est  ex- 
posé à une  anticipation  : une  dépense , un 
paiement  auticipahlc. 

Anticipateur,  s.  m.;  f.  trice ; celui, celte  quiau- 
ticipe. 

Anticipatif,  vc,  adj.;  d’anticipation , qui  est,  qui 
tient  de  l’anticipation,  qui  la  marque,  la  con- 
cerne : une  dépense  antiripative. 

Anticipativement , adv.;  d’une  manière  antici- 
pât i ve  ; par,  avec  anticipation. 

A ntic  i^ilisant,  pari.  prés,  et  adj.;  qui  fait  fac- 
tion d’atmcivilbcr  ; qui  auticivilisc  , qui  rend 
contraire  , opposé  à la  civilisation,  qui  lui  est 
nuisible. 

Anticivilisateur,  s.  ni.,  f.  trice  ; celui,  celle  qui 
propage  des  principes  contraires,  opposés  à la 
civilisation,  qui  sc  livre  à une  action  nuisible 
h la  civilisation. 

And  civilisation,  s.  f.;  action  d'anticiviliscr;  état, 
qualité  de  ce  qui  est  contraire,  opposé  à la  * 
civilisation. 

Anticivilisé , c,  part.  pas.  et  adj,;  qui  est  ren* 
du,  devenu  contraire,  opposé  à la  civilisa* 
lion. 

Anticiviliscr , v.  act.  et  pr.  s’ — ; rendre,  devenir 
contraire , opposé  à la  civilisation , ennemi 
de  In  civilisation  ; propager  des  principes  op- 
posés à la  civilisation,  neut.;  faire  de  fantici- 
vilisat iou  : vous  anti -civilisez. 

Anti-Civilisme  , s.  m.,  système  qui  tend  à mettre 
en  action  des  principes  contraires,  opposés  à 
la  civilisation. 

Anti -Constitutionnalisation  , s.  f.;  action  d’an* 
ti-ronstitutionnaliser  , de  rendre  anti-constitu- 
tionnel. 

Anti-Consiitutionnalisanti  e,  part.  pr.  et  adj.; 
qui  fait  factiou  d'anti-constitutionnaliser  ; qui 
niiti-coustiiutionnalise , rend  auli-constilntion- 
nel , qui  tend  à fanticonstitutionnaliie. 

Anti-Constitutionnalisé , e,  part.  pas.  et  adj.; 
qui  est  rendu , devenu  nnli-coristitntionml  , 
coutrairc , opposé  a la  constitution  , qui  pré- 
sente de  l’anti-constitutionnalitc. 

Ami-Constiluiionnaliser  , v.  act.  et  pr.  s’—  ; 
rendre,  devenir  anti-constitutionnel , con- 
traire , opposé  à la  constitution;  donner  aux 
actes  de  fauli-coiistitutioniialité. 

Ami-Constitutionnalisme  , s.  ni.;  système  d’anli- 
comlitutionnalilc , ce  qui  ne  présente  qu’une 
continuelle  anti-constitutionnalité. 

Anti-Datable . adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  anti-daté,  que  fou  peut  anli-datcr  sans 
inconvénient  , qu’il  est  nécessaire  d’auli-da- 
ter. 

Anti-Datation , s.  f.,  action  d’anti-dater,  état  an- 
tidaté. 

Àmi-Datismc  , %,  m.;  système  d'anti-dataiion  , 
d'aoli-date. 
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AutLDémocraiâ,  s.  des  2 g.;  celui,  celle  qui  est 
contraire  , opposé  à la  démocratie , qui  a lu 
démocratie  eu  horreur. 

Anii-Democratie , s.  f.;  état , qualité  de  cc  qui 
est  contraire,  oppose  à ia  démocratie. 

Anti-Dcmocratique , adj.  des  2 g ; d’atili-démo- 
cratie,  qui  est,  qui  tient  de  l'anti-démocratic, 
qui  la  concerne  , qui  lui  appartient* 

Anii-Demozraliquement , ad v.  ; d’une  manière 
anti-démocratique. 

Anti-Démocratisme  , s.  m.;  système  anti-démo- 
cratique, d'anti -démocratie. 

Anti-Dotable , adj.  des  - g ; qui  peut  être  anti- 
dote , ((ue  l'on  doit  auti-doter. 

Anti-Doticilê , s.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui  est 
antidote , antidotique,  de  ce  qui  a le  caractère, 
lu  vertu  de  l’anti-dotc* 

Anti-Datif , te  , adj.  ; qui  tient  lieu  d'anti-dot  ; 
qui  a la  propriété  de  corriger,  d’apaiser  uu 
mal  , d'erapècher  ou  de  détruire  l'effet  du 
mal. 

Antidotique , adj.  des  2 g.;  d’antidote  , qui  ap- 
partient à l’anli-dote,  qui  y a des  rapports, 
qui  le  concerne. 

Anti-Dotiquement , adv.;  d'une  manière  anti-do* 
tique,  par  l'application,  l'administration  des 
aiiti-dolcs. 

Anti- I)atismc,  s.  nu;  système d’anli-dole  , ce  qui 
est  considéré  comme  devant  servir  d’auti-dote 
à tout. 

Anti-Dolioement,  adv.;  d’une  manière  anti-do- 
tive,  par  reflet  de  l'anti-dote,  des  anti-dotes. 

Anti-Dynastique , adj.  dos  2 g.;  qui  est  con- 
traire, opposé  au  dynastisme,  qui  le  repousse, 
qui  tend  à renverser  la  dynastie , le  dyoas- 
lisme. 

Anti-Dynastiquement,  adr.;  d’une  mauièreanii- 
dynastique. 

Anti-Dtjnastismey  s.  m.;  système  anti  dynastique; 
ce  qui  est  généralement  contraire,  opposé  an 
dynaslisme,  au  système  dyuastique,  de  dynas- 
tie. 

Anii-Forti/icaiionismt , s.  m.;  système  opposé  , 
contraire  au  fort ilicat ionisme  , système  de 
destruction  de  fortification. 

Anti-Forlijicationislc  , f.  des  2 g.;  celui  , celle 
qui  est  contraire,  opposé  au  fortificationisme  : 
cc  mot  sert  à désigner  ceux  qui  sont  contre 
remtmstillemeut  de  I*aris. 

Anti  Libéral , e,  adj.;  qui  est  contraire,  opposé 
à l'esprit  libéral,  aux  idées  libérales. 

Anti- Liber  a lisme,  s.  m.;  système  contraire,  op- 
posé au  libéralisme  , qui  tend  à le  renverser, 
à le  détruire. 

Anti-Libéralité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
contraire,  opposé  à la  libéralité. 

Anti-Liberté , s.  f.;  étal,  qualité  de  cc  qui  est 
contraire,  opposé  à la  liberté. 

Anti-Libertisme , s.  m.;  système  contraire,  op- 
posé à la  libellé  , qui  a pour  objet  de  renver- 
ser, de  détruire  la  liberté. 

An ti-Nar colique , adj.  des  2 gen.;  qui  est  propre 
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à empêcher  l'assoupissement  : il  nous  faut 
quelque  chose  de  fautastique  et  d'anti -narco- 
tique. 

Anti- Nationalement , adv.;  d’une  manière  anti- 
nationale ; vous  actionnez  anti -nationalement. 

Anti- N ationalique , adj.  des  2 g.;  d'anti- natio- 
nalité , qui  est , qui  tient  de  l'anli-nationalité, 
qui  la  marque  ; il  suivit  une  marche  anli-na- 
tiouatique. 

Anti-N otionalisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
anti- nationalisé,  qui  est  susceptible  dei’anli- 
nationaliser. 

Anti-Nationalisant , e,  part.  prés,  et  adj.;  qui 
fait  l’action  d’anli-ualionaliser;  qui  antûnatio- 
nalise,  qui  rend  anti-national,  qui  cause  l'an- 
Vi -nationalité  : un  système  anti-iiationalisant. 

Anti-JYationalisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu,  devenu  anti  national,  contraire,  opposé 
h la  nationalité , à l’esprit  national;  qui  a, 
qui  présente  de  l'anti-nationalité. 

Anti-Nationaliser,  v.  aet.  et  p.r.  s — ; rendre  , 
devenir  anti-national , contraire  , opposé  à la 
nationalité,  u l'esprit  national;  donner,  pren- 
dre un  caractère  anti-national.,  d’anli-na- 
tionalilé.  neul.;  faire  de  l'anti-nationalité,  agir 
contre  la  nation  , en  sens  contraire,  opposé  à 
l'esprit  national  , à la  nationalité  : vous  anti* 
nationalisez. 

Anti-Nationalisme,  s.  m.;  système  anti-national, 
contraire  , opposé  au  nationalisme,  ce  qui  ne 
présente  que  de  l'anti- nationalité. 

Anti-Nationalité , s.  f.  ; état  , qualité  de  ec  qui 
est  anti-national , contraire , opposé  à la  na- 
tionalité. 

Anti- Parlementaire  , adj.  des  2 g.;  qui  est  con- 
traire , opposé  au  mode , aux  usages,  aux  for- 
mes, aux  habitudes,  aux  convenances  parle- 
mentaires : votre  proposition  est  anti-parle- 
mentaire. 

Anli-Parlemcntaircuwnt , adv.;  d’une  manière 
anti-parlementaire  : vous  discutez  auti-parle- 
menlaircmcnt. 

Anti- Parlementarisme y s.  m.;  système  anti-parle- 
mentaire, d'anti  parlementante  ; ce  qui  n’est, 
ne  présente  que  de  failli  parlementante  , uuc 
continuelle  anti-parlcinentaritc. 

Anti-Parlementaritc  y s.  f.;  ét3t , qualité  de  ce 
qui  est  anti -parlementaire. 

Iniipathiquemcnt , adv.;  d’une  mauière  antipa- 
thique, par,  avec  antipathie. 

Aniipalhiscy  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  objet 
d'antipathie,  d’aversion,  de  répugnance. 

Antipat/iiser,  v.  act.  et  pr.  s’ — ; porter,  se  por- 
ter de  l'antipathie  , concevoir  de  fantijatbie, 
s’y  livrer. 

Aniipathisme%  s.  m.;  continuelle,  incessante  an- 
liphalhie,  cc  (pu  n’est,  ne  présente  que  de 
l'antipathie. 

Anti- Patriote  9 s.  des  2 g.;  celui,  celle  qui 
n'aime  pas  la  patrie,  qui  agit  contre  In  patrie. 

Anti  -Pair  ioticité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 

! est  anti-patriotique. 
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Anti -Patriotique , adj.  des  3 g.;  qui  est  con- 
traire , opposé  à la  patrie  , qui  est  coutre  la 
patrie. 

Ami- Patriotiquement,  adv.;  d’une  manière  anti- 
patriotique  : agir  anti-patrioliquemcnt. 

Anti-Patriotisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
anti-patriotisc  , rendu  anti-patriote,  anti-pa- 
triotique. 

Anti-Patriotisant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait 
l'action  d'anti-patriotiser,  des’anti-patrioliscr; 
qui  anti-patriotise,  qui  cause,  qui  amène  l'an- 
ti-patrioticité. 

Anti-Patriotisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu,  devenu  anti-patriote , anti-patriotique  , 
contraire,  opposé  h la  patrie  ; qui  a,  qui  pré- 
sente de  l’anti-palriolicité 

Anti-Patriotiser,  v.  act.  et  pr.  s* — ; rendre  , 
devenir  anti-patriote,  anti-patriotique  , con- 
traire , opposé  h la  patrie,  neut.;  faire  de 
l'anti-patriotisme,  agir  contre  la  patrie  . vous 
anti-patriotisez. 

Anti-Patriotisme  t s.  m.;  système  des  anti-pa- 
Iriotes;  tout  ce  qui  est  contraire,  opposé,  nui- 
sible au  patriotisme,  à la  patrie. 

Antipodique , adj.  des  2 g.;  d'antipode  , qui  est 
de  l'autipode,  qui  concerne  les  antipodes,  qui 
appartient  aux  antipodes. 

Antipodiquement,  ad  y.;  d'une  manière  antipodi- 
que. 

Antipodisé  , e , part  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  , 
placé  aux  antipodes.  Au  fig.  : qui  est  renvoyé 
aux  antipodes , qui  est  rejeté,  repoussé  loin  , 
bien  loin,  de  manière  à ne  le  plus  revoir. 

Antipodi»ery  v.  adt.;  mettre  , placer  aux  anti- 
podes. Au  fig.  : renvoyer,  repousser,  rejeter 
loin,  de  manière  a ne  plus  revoir. 

Antipodisme , $.  m.;  système  d'antipodes. 

Antipodité  , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  an- 
tipode. 

Anti-Populaire , adj,  des  2 g.;  qui  est  contre  le 
peuple,  contraire  ail  peuple. 

Ami-Populairmenl,  adv.;  d’une  manière  anti- 
populaire : parler,  agir  atiti- populairement. 

Anti- Popularisé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  , devenu  anti-populaire  , contre  le  peu- 
ple, contraire  au  peuple. 

Anti -Populariser,  v.  net.  et  pr.  s* — ; rendre, 
devenir  anti-populaire,  contre  le  peuple,  con- 
traire au  peuple,  neut.;  faire  de  l'anti-popu- 
larité,  agir  contre  le  peuple  : vous  anti -popu- 
larisez. 

Anti-Popularisme  , 8.  m.;  système  d’ami-popu- 
larité. 

Anti -Popularité  , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 
est  anti-populaire. 

Anti- Progressif,  vef  adj.;  qui  est  contraire,  op- 
posé au  progrès. 

Anti- Progressivement,  adv.;  d’une  manière  an- 
ti-progressive. 

Antiquité , e,  part,  pas,  et  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  antique. 


Antifptiser , v.  act.  et  pr.  s’—;  rendre,  devenir 
antique  : les  temps  antiquisent  tout. 

Anti-religicnx  , se  , adj.  ; qui  est  contraire,  op- 
posé h l'acte  religieux  , qui  est  destructif  de 
l’acte  religieux,  subst.  : uu  anti-religieux. 

Anti-religion , s.  m.  ; ce  qui  est  coulraire, 
opposé  h la  religion,  destructif  de  la  religion. 

Anli-religionalisme , s.  m.;  ce  qui  est  contraire, 
opposé  au  leligionalisme  , système  anti-reli- 
gieux. 

Anti-républicain , c,  adj.;  se  prend  aussi  substan- 
tivement ; qui  est  contraire  , opposé  à ce  qui 
est  républicain  , au  républicanisme,  qui  pro- 
fesse des  opinions,  des  principes  opposés  au 
svstèmc  républicain. 

Anti-républicaincmcnt,  adv.;  d’une  manière  anti- 
républicaine : agir  anti  républicnincmciit. 

Anti-républicainctc , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 
est  anii-rrpublicain. 

Anti- répub licanisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui 
est  rendu  devenu  anti-républicain  ; qui  est 
contraire,  opposé  aux  principes  républicains, 
au  républicanisme. 

Anti-ré publicaniser , v.  act.  et  pr.  s’-  ; rendre 
devenir  anti-républicain , contraire,  opposé 
aux  principes  du  républicanisme;  inculquer, 
suivre,  prendre  de*  sentiments  opposés  au 
républicanisme  ; entrer,  faire  entrer  dans  une 
action  anti-républicaine,  neut.  ; faire  de  l’an* 
ti-républicanisnie  : vous  anti-ré pnblicauisez. 

Anfi-t épublicanisme , s.  m.  ; système  contraire, 
opposé  nu  républicanisme. 

Anti-sanseulottisme , s.  iu.;  ce  qui  est  en  tout 
contraire,  opposé  au  sans  sculottisme,  au  sys- 
tème des  sansculottes  de  la  première  révolu- 
tion française,  à l’action  principale,  exclusive 
du  bas-peuple. 

Anti-socialemenl , adv.;  d’une  manière  anti- 
sociale. 

Anti- socialité y s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
anti-social. 

Anli-thèser , v.  act.;  faire  une  antithèse,  des 
anti-thèses. 

Anti- thé  tiquement , adv.  ; d’une  manière  anti- 
thétique. 

Antbtolcranee,  s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
contraire,  opposé  à la  tolérance,  ce  qui 
l'cffacc , la  détruit. 

Anti- tolérant,  e , adj.;  qui  est  contraire,  opposé 
à l’action  de  tolérance , qui  repousse  le  tolé- 
rantisme, le  principe  de  tolérance,  subst.  : 
un  anti-tolérant. 

Anti-tolérantisme  , s.  m*  ; système  contraire, 
opposé  au  tolérautisme. 

Antoi sable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  antoisé, 
que  Ton  doit  anloiser. 

Antoisemeut , s.  ni.;  action  anloiser,  état  antoisé. 

Anuilcmcnt , s.  m.;  action  d’anuiier  , de  s’anui- 
ter , état  anuilc. 

AnversoiS , a.  m.;  f.  c.  ; habitant  de  la  ville 
d'Anvers. 

Anxiéiiêable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  êtrefacile- 
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ment  anxiélisé,  qui  est  susceptible  de  s'an- 
xiéliser,  de  se  tourmenter  l'esprit  de  peu  et 
pour  peu. 

AnxilèisatU,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d'anxiéüter,  de  s'aoxiéliser  ; qui  anxiélisé, 
qui  dunne , qui  cause  de  l'anxiété  : uue  anxic- 
tisaule  nouvelle. 

Ansiélisateur , ».  m. , f.  trice\  celui,  celle  qui 
cause  de  l'anxiété,  une  peine,  uue  tourmente 
d'esprit. 

Anxiélistuion , s.  f.  ; action  d'anxiétiser  ; état 
auxiélité  : son  anxiétisation. 

Anxiélisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a de  l’an- 
xiété , qui  est  à l’anxiété. 

Anjictiscr , v.  act.  et  pr.  s’-;  donner,  causer, 
prendre  do  l'anxiété;  apporter,  susciter  des 
suins , des  tourments  , des  peines  morales,  de 
l'inquiétude  : cette  nouvelle  l’anxiétise. 

Anxictisme , s.  m.  ; continuelle,  incessante 
anxiété. 

Anûtement , s.  m.  ; état  aoûté,  son  effet. 

Apai  sable  , adj.  des  2 g.  ; qui  petit  ôlre  apaise, 
adouci , calmé , que  l’on  peut  apaiser  : reltc 
colère  est  apaisahle  ; des  troubles  apaisables. 

A puisa  ni , c , adj.;  qui  apaise  , qui  adoucit,  qui 
calme  : une  satisfaction  apaisante. 

Apaisement,  s.  m.  ; action  d’apaiser;  état 
apaise  calme:  les  apaisements  de  la  faim,  des 
souffrances. 

Apanaqeable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  apa- 
nage , que  l’on  doit  apanager. 

Apunageant , e , adj.  ; qui  apanage,  qui  doiiue, 
qui  distribue , qui  constitue  des  apanages  ; 
loi  apanageanle  : apanageante  aristocratie  : 
dynaslisme  apanageant. 

Apanai/emenl , s.  m.  ; action  d’apanager,  de 
donner , de  constituer  un  apanage^,  des  apa- 
nages ; état  apanage  : l’apanagomeut  des 
priuces. 

Apanarjisme , s.  m.  ; système  d’apanage,  d’apa- 
nagement. 

Apathiquement , adv.  ; d’une  manière  apathique, 
avec  apathie. 

Apalhisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  apa- 
tbisé  , qui  est  susceptible  de  s’npathiser  , de 
tomber  dans  l’apathie  : eut  homme  est  apa- 
thi  sable. 

Apathisant , e,  adj.  ; qui  apathisc,  qui  cause 
l'apathie  , qui  plonge  dans  l’apathie  : une 
apatliisante  indifférence. 

Apathismc  , s.  m,  ; continuelle,  incessante  apa- 
thie, système  d’apathie. 

Apepslquc  , adj.  des  2 g.  ; d’apepsie  , qui  est, 
qui  lient  de  l’apepsic,  qui  la  coueerne. 

Apetissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  apetissé, 
tpie  l’on  pent  apetisser. 

Apctissant , e,  adj.  ; qui  apetisse,  qui  rend  plus 
petit. 

Aphilanihropiqitement' , adv.  ; d’une  manière 
apliilaniltropiqiie  ; par  , avec  aphilanthropie. 

Aphllanlhropisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 


3 APO 

aphilanthropisé , qui  est  susceplbïle  d’aphi- 
lanthropie. 

Aphilanthropisant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui 
fait  l’action  d’aphilanlliropiscr  , de  s’apliilau- 
thropiser  ; qui  apbilanlhropise,  rend  aphilan- 
thrope,  qui  cause  l’aphilanthropie,  le  dégoût 
des  hommes,  de  la  société. 

Aphitanthropisé  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu,  devenu  (philanthrope,  qui  a du  t’aphi- 
lanlhropie  , qui  a un  dégoût  des  hommes,  de 
la  lociété. 

Aphilanihropiser , y.  act.  et  pr.  a’ — ; rendre, 
devenir  aphilanlhrope;  donner,  causer,  pren- 
dre de  l apbilanthropie;  dégoûter,  se  dégoû- 
ter des  hommes,  de  la  société;  inspirer,  conce- 
voir de  la  haine  contre  les  hommes,  la  société  ; 
neut. , faire  do  l’apbilanthropie  : cet  homme 
s’aphilanlhropise. 

Aphilanthroplsme,  t.  m.;  continuelle,  incessante 
aphilanthropie , ce  qui  ne  présente  que  de 
l’aphilanlhropie. 

Apiitrisumi , e,  adj  ; qui  apiétrit , qui  fait  dé- 
croître , dépérir,  qui  rend  piètre  : c’est  un 
apiétrissant  régime. 

Apitoiement , s.  m.;  action  d’apitoyer,  de  s'api- 
toyer; état  apitoyé  ; son  apitoiement. 

Apilot/able,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  apitoyé, 
que  l’on  peut  apitoyer  , qui  est  susceptible  de 
s’apitoyer  : celle  personne  est  apitoyable. 

Apitoyant,  e,  adj.;  qui  apitoie,  qui  inspire,  qui 
commande  la  pitié  : sa  position  est  apitoyante, 

Aplanissnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  aplani, 
que  l'on  peut  aplanir  , dont  on  peut  faire 
disparaître  les  difficultés  : ces  difficultés  sont 
aplanissables. 

Aplanissant , e , adj.  ; qui  aplanit,  qui  fait  dispa- 
raître, qui  lève  les  difficultés. 

Aplati  stable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  aplati, 
que  l'on  doit  aplatir. 

Aplatissant,  e,  adj.;  qui  aplatit,  qui  cause  l’apla- 
tissement. 

Aplombable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
aplombé  , rois  d'aplomb  , û qui  , h quoi  ou 
peut  donner  de  l'aplomb,  qui  est  susceptible 
de  prendre  de  l’aplomb. 

Aplombant,  e,  part  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d’aplomber;  qui  aplombé,  qui  maintient 
d’aplumb  , dans  son  aplomb  ; qui  donne  de 
l'aplomb:  les  malheurs  sont  aplombants,  par- 
cequ’ils  donnent  de  l'expérience. 

Aplombé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis,  placé, 
posé  d’aplomb,  qui  est  dans  son  aplomb  , qui 
a de  l’aplomb  , un  bel  aplomb. 

Aplomàcr  , v.  act.  et  pr.  s’ — ; mettre,  placer, 
poser  d’aplomb  ; donner,  prendre  de  l’aplomb, 
un  bel  aplomb  : aplomber  une  chose,  l’esprit, 
le  jugement. 

Apogêisablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  apogéisé,  qui  mérite  une  apogée,  à qui 
on  doit  une  apogée  : ce  citoyen  est  apogéi- 
sable. 

Apogéiianl , e , paii.  prés,  et  adj.  ; qui  fait  IV- 
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tioO  d'apogéiser,  de  s'apogéiser  ; qui  apngésie, 
qui  cause  l'apogée,  qui  porte  à l'apogée  : de» 
actions  apogeisantes. 

Apogciaation , ».  f.  ; action  d’apogéiser  ; état 
apogéisc. 

Apogéiti , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  à l'apo- 
gée. Au  Gg.  , qui  est  élevé  au  plu»  haut  dégré 
de  gloire,  d'illustration  : ce  grand  homme  fut 
apogéisé  et  le  mérita  bien. 

Apogéiser , v.  act.  et  pr.  »' — ; décerner  une 
apogée,  élever,  t'élever  à l'apogée.  Au  lig., 
élever,  s'élever  à un  raug.  à un  houneur  supé- 
rieur, au  plu»  liant  degré  de  gloire,  d'illustra- 
tion } : l'homme  ne  s apogéisc  que  par  de 
grandes  actions. 

Apogéiime , ».  m.  ; système  d'apogée. 

Apologeiirpicment , adv.  ; d’une  manière  apolo- 
gétique. 

Apotogixme  . s.  m.  ; système  d'apologie. 

.t poplithegma liquement , adv.  ; d'une  manière 
apnplitliegmalique. 

Apopliihegmatiscr,  v,  neut.  ; ne  parler  que  par 
apopbthegmea. 

Apophlhegmatisme  , s.  m.  ; système  apoplitheg- 
matique  , d’apopbtliegme. 

Apopleetisable  , adv.  des  S g.  ; qui  peut  être 
apoplcctisé,  qui  est  susceptible  d'une  attaque 
apoplectique. 

Apoplectlsant,  e.  part.  prés,  et  adj;  qui  (ait  l'ac- 
tion d’apoplecliser  ; qui  apupleclise,  qui  cause 
l'apoplexie.  Au  lig.  , paresse , iuactioii  apo- 
plectiaanle. 

Apoplcctisé . e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  est  en 
apoplexie,  daus  l'apoplexie. 

Apoplectiser , v.  act.  et  pr.  s' — ; causer  , pro- 
duire, amener  uuc  apoplexie,  tomber  en  apo- 
plexie, dans  l'apoplexie  : uue  nourriture  trop 
sensuelle  apoplrciise. 

Apotceptiquc , adj.  des  2 g.;  U’aposcepsie , qui 
est,  qui  lient  de  l'aposrrpsie , qui  lui  appar- 
tient , qui  la  concerne , qui  a rapport  à l’apo- 
scepsie  ; un  remede  aposrepsiq  ue. 

Apnxtable , adj.  de»  2 g.  ; qui  peut  être  aposté, 
que  l'on  doit  aposter. 

Apnsiasif,  re.  adj.;  d'apostasie,  qui  est,  qui 
tient  de  l'a^ostusie,  qui  lui  apparlicut , qui 
marque,  qui  contient,  renferme  une  apostasie  : 
discours  apostasif,  déclaration  apostasive. 

Apostasitme , s.  ni.  ; système  d'apostasie. 

Apastasivcment,  adv.;  d'une  mauièie  aposta- 
sive; par , avec  apostasie. 

Apostation,  s.  f.  ; action  d'aposter;  état  aposté. 

Apostillablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  apostillé,  qui  mérite  uue  apostille  : votre 
demande  est  aposliltable. 

Apostolisme , s.  m,  ; système  apostolique , loul 
ce  qui  imite  la  maniéré  de  vivre , d'agir  des 
apôtres. 

Apostrophable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
mérite  d’èlrc  apostrophé , que  l'ou  doit  apo 
rtroplier. 

Apostrophant,  t,  »dj.;  qui  apostrophe,  qui  pré- 
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sente,  qui  contient  une  apostrophe  ; un  geste* 
un  regard  apostrophant. 

Apotltéosablc',  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  mé- 
rite d'ètre  apothéose , que  l'on  doit  apothéo- 
ser , mettre  au  nombre  des  Dieux  , élever  au 
rang  des  Dieux.  Au  fig.  ; à qui  on  doit  donner 
des  éloges  pompeux , déshonneurs  extraordi- 
naires. 

Apothéose , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a été,  qui 
e-t  objet  d'uue  apothéose  , qui  a été  mis  au 
nombre  des  Dieux  , qui  a été  élevé  au  rang 
des  Dieux.  Au  lig.  : qui  a obtenu  des  éloges 
pompeux,  des  honneurs  extraordinaires  ; Na- 
poléon fut  apothéose  par  tous  les  peuples,  et 
il  le  mérita. 

Apatiicascr,  v.  act.  et  pr.  s’ — ; rendre,  devenir 
digne  d'uue  apothéose  ; décerner  une  apo- 
théose , mettre  au  nombre  des  Dieux , élever 
au  raDgdes  Dieux.  Ail  fig.  : donner  des  éloges 
pompeux,  des  hnmieiirs  extraordinaires. 

Apothéasisme  , ».  m.  ; système  d'apothéose. 

Apparaissable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  appa- 
raître , devenir  visible. 

Appareillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  appa- 
reillé , que  l'on  doit  appareiller. 

A/qiarençable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  appareucé  , rendu  apparent  : ces  choses 
sont  appareiiçahles. 

Apparençmit , e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
l’action  d'apparencer  ; qui  rend  apparent,  qui 
donne  de  l’appareuce  ; un  luxe  , des  dehors 
apparciiçauls. 

Apparence  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
apparent , qui  a reçu  de  l’apparence  : celte 
chose  est  bien  appareucée. 

Apparencer,  v.  act.  et  pr.  a’-  ; rendre,  devenir 
apparent  ; donner , prendre  de  l’apparence  ; 
appaiciiccr  une  chose. 

Appariable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  apparié, 
que  l’ou  doit  apparier. 

Appariant,  e,  adj.  qui  apparie;  un  soin,  un 
goôl  appariant. 

Appauvrisme,  s.  m.;  système  d'appauvrissement, 
ce  qui  ne  peut  produire  qu'un  continuel,  un 
général  appauvrissement. 

Appaucrissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
appauvri,  qui  peut  tomber  dans  la  pauvreté  : 
celle  nation  est  appauvrissablc. 

Appauvrir  somment , adv.;  d'une  manière  appau- 
vrissante, en  appauvrissant. 

Appauvrissant,  e,  adj.;  qui  appauvrit,  qui  cause, 
qui  amène  l'appauvrissement , la  pauvreté; 
uuc  appauvrissante  iiiécouuninic,  prodigalité. 

Appauvrisseur , s.  ni.  , (.  ic,  ; celui  , celle  qui 
appauvrit,  qui  cause  uu  appauvrissement,  la 
pauvreté  : un  gouvernement  appauvrisscur. 

Appelable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  appelé  ; 
que  l'on  doit  appeler. 

Apjitndable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  appendu. 

Appesantissant , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être 
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appesanti , rendu  plus  lourd,  plus  pesant,  que 
l'ou  doit  appesantir. 

Appesantissant,  t,  ad).;  qui  appesantit,  qui  rend 
plus  lourd  , plus  pesant. 

Applaudissable  , adp  des  2 g.;  qui  peut  être  , 
doit  être,  mérite  d’être  applaudi , que  , l’on 
doit  applaudir  ; ctt  homme,  celte  proposition 
('st  applamltssablc. 

A pplaudiss  atnment,  edf .;  d’une  manière  applau- 
dissante , eu  applaudissant. 

Applaudissant , r,  odj.;  qui  applaudit , qui  ap- 
prouve, qui  marque  l'approbation  , l'applau- 
dissement : des  gestes  applaudissants  , une 
démonstration  applaudissante. 

A/iplieant,  r,  adj.;  qui  applique,  qui  attache  , 
qui  lise  l'attention  , l’esprit  : co  travail  e,l 
applicant. 

Applicatif,  re  , adj  ; qui  applique  , qui  inflige  ; 
qui  est  de  l'application  , qui  la  marque,  U 
concerne  : jugement  applicatif , sentence  ap- 
plicative. 

Applicalirrmtnt , adv.;  d'une  manière  applica- 
tive; par,  avec  application. 

Appointnble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ap- 
pointé, que  l'on  doit  appointer  : ce  garde  na- 
tional est  appoititable. 

Appointissable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ap- 
point , que  l’on  doit  appointir,  aiguiser  en 
pointe,  rendre  pointu. 

Appointisscment,  s.  m.;  action  d'appoinlir  ; état 
appointi. 

Apportablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  apporté, 
que  l’ou  doit  apporter  : cette  chose  est  appur- 
table. 

Appartenait,  t.  m.;  action  d’apporter;  étal  ap- 
porté : l’apporlement  d’une  chose. 

Apposable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  apposé, 
que  l’ou  doit  apposer  : les  scellés  sont  opposa- 
bles en  ce  cas,  en  ce  lieu. 

Appréciant , c,  adj.;  qui  apprécie  : un  appré- 
ciant discernement. 

Appréciativimeni  , adv.  ; d'une  manière  appré- 
ciative; par,  avec  appréciation. 

Appréhensivcnient,  adv.;  d'une  manière  appré- 
hensive; par,  arec  appréhension. 

Apprcnablc , adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être  ap- 
pris, ce  que  l’un  doit  apprendre  : toutes  ccs 
choses  sont  apprenahles. 

Apprenant,  e,  adj.;  qui  apprend  bica  : une  mé- 
thode appienautc. 

App teneur,  s.  m.,  f.  le  ; celui,  celle  qui  apprend 
facilement. 

Apprr.iable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  apprêté, 
que  l'on  doit  apprêter. 

Apprivoisant , e,  adj.;  qui  apprivoise,  qui  rend 
plus  familier  : uu  apprivoisant  accueil. 

Approchable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ap- 
proché , que  l’ou  peut  approcher. 

Apprachemtut , s.  m.;  action  d'approcher  ; étal 
approché. 

Approfondissant , adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut 


être  approfondi , ce  que  l'ou  doit  approfon- 
dir : cette  chose  est  approfondissahle. 

Approfondissant , e,  adj.;  qui  approfondit,  qui 
fait  approfondir  : une  approfondissante  étude. 

Appt  oposable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, doit 
être  approposc-  , fait  à propos  ; qui  peut  être 
rendu  propre,  convenable  à une  chose,  à un 
lempt  : des  choses  appropnsables. 

Approposant , e,  part.  prêt,  et  adj.;  qui  fait 
l'action  dapproposer ; qui  approposc,  qui 
reud,  qui  fait  h propas,  qui  rend  propre,  cou- 
vcnablc  à une  chose , à un  temps. 

Appropnst,  e,  pari.  pas.  et  adj  ; qui  est  fait  h 
propos  , dans  son  temps;  qui  est  rendu  pro- 
pre , convenable  à une  chose , à un  temps  : 
toutes  ees  démarches  sont  bien  approposées. 

Appropoiemait , s.  m.  ; action  d'approposer  , 
étal  upproposé  : l'approposement  des  choses. 

Approposémcnt,  adv.;  d'une  manière  approposée, 
avec  à propos. 

Appropoter , v.  act.  et  pr.  s' — ; rendre,  devenir 
it  propos  , faire  à propos  ; rendre  propre  , 
convenable  à une  chose , à un  temps  , à une 
circonstance,  à une  action  : si  l'homme  n’ap- 
proposc,  tout  ce  qu’il  lait  peut  tourner  contre 
lui-même. 

Appropriable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ap- 
proprié, que  l’on  doit  approprier. 

Approuvable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ap- 
prouvé , que  l'on  duit  approuver  : cette  per- 
sonne est  approuvable. 

Approuvant,  e,  adj.;  qui  approuve,  qui  autorise: 
une  approuvante  déclaration. 

Approvisionnable  f.  adj.  des  2 g.;  qui  doit  être 
approvisionné , que  l'on  peut  approvisionner 
facilement  : ce  p.tys,  cette  ville,  cette  place 
est  approvisionnable. 

Approvisionnant  , e , adj.;  qui  approvisionna, 
qui  donne,  qui  fournit  un  approvidonnemenl , 
qui  facilite  l'approvisionnemeut  : des  contrées 
approvisionnante. , une  rivière  approvision- 
nante par  sa  navigation. 

Appuyablc,  adj.  des  2 g.;  qui  petit  être  appuyé, 
que  l'ou  doit  appuyer. 

Appui/i:nl , c,  adj.;  qui  appuie,  qui  soutient,  qui 
pi  olége  , aide , favorise  : une  chose,  une  cir- 
constance appuyante. 

Aptituditable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  apti- 
(udiso,  rendu  apte  , propre  h quelque  chose , 
qui  est  susceptible  d'aptitude. 

Aptiludisant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d'aptitudiver,  de  s'aptiludiscr  ; qui  rend 
apte,  qui  aptitudise,  qui  donne,  cause  l'apti- 
tude : la  persévérance  dans  le  travail  est  tou- 
jours aptitudisante. 

Aptitudise , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  apte,  qui  a da  l'aptitude. 

Aplitudiser,  v.  act.  et  pr.  s’—;  rendre,  devenir 
apte,  propre  à quelque  chose  ; donner,  pren- 
dre, acquérir  de  l’aptitude. 

Aptitudisme,  s.  m.;  aptitude  générale,  étal  d'une 
personne  propre  Jt  tout. 
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Apurable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  apuré, 
que  l’on  doit  apurer. 

Apurammcnl , adv.;  d'une  maniéré  apuraute,  en 
apurant. 

Apurant,  t , ad].;  qui  apure. 

Apyrexique , adj.  des  2 g.;  d’apyrexie,  qui  est , 
qui  lient  de  l’apyrcxie,  qui  lui  appartient,  qui 
la  marque,  qui  la  coucerne. 

Aquaticité , s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  aqua- 
tique : son  aquaticité. 

Aquatique  ment , adv.  ; d'une  manière  aquati- 
que* 

Aqunti/table , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  aqua- 
tisé,  qui  est  susceptible  de  s'aquatiser,  de  de- 
venir aquatique  : ces  lieux  sont  aquatisa- 
blés. 

Aifuatisanty  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d’aquatiscr;  qui  aqualise,  rend  aquatique,  qui 
cause  l'aquaticité  : des  pluies  aqualisautes. 

AquatisiUion , s.  f.;  action  d’aquatiscr  ; état  aqua- 
lisé. 

Aquatiséy  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  aquatique* 

Aquatiscr , v.  âct.  et  pr.  a’ — ; rendre,  devenir 
aquatique , marécageux  : ces  lieux  saqua  li- 
sent. 

Aranéixé , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  couvert , 
qui  est  rempli  de  toiles  d’araignées:  il  habi- 
tait une  chambre  mal  propre,  toute  aranéisée. 

Aranéiser,  v.  act.  et  pr.  s’—;  couvrir,  se  cou- 
vrir, sc  remplir  de  toiles  d’araiguées. 

Arasable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  arasé,  que 
l’on  doit  araser. 

Arbitrable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  arbitré  , 
ce  qui  doit  être  remis , conüé  au  jugement 
d’arbitres  : ces  intérêts , ces  discussions  sont 
arbitrables. 

Arbitrarisme , s.  m.;  système  arbitraire,  d’action, 
de  volonté  absolue,  indépendante. 

Arbitrarité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  ar- 
bitraire. 

Arbornble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  arboré , 
que  l’on  doit  arborer  : ce  drapeau  est  arbo- 
rable. 

Arhoralion,  s.  m.;  action  d’arborer;  état  ar- 
boré : l’arboration  d’un,  du  drapeau. 

Arbré,  e,  part.  pas.  eladj.;  qui  est  en  arbre,  qui  a 
la  forme  d’un  arbre  ; qui  est  garni  d’arbres, 
dans  lequel  il  y a des  arbres  : uu  jardin  bien 
arbré. 

Arbre  ment,  s.  m.;  action  d’arbrer  ; état  arbré. 

Arbrer , verbe  act.;  donoer  la  forme  d’un  arbre  ; 
planter  des  arbres,  garnir  d’arbres  : arbrer  un 
jardin,  un  terrain. 

Arbuslation  , s.  f.;  action  d’arbuster;  état  ar- 
busté. 

Arbu*té,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  arbuste, 
qui  a la  forme  d’un  arbuste  ; qui  est  orné , 
garni  d’arbustes  : un  jardin  arbttsté. 

Arbutter , v,  act.;  tailler,  dresser  uu  arbuste , 
donner  la  forme  d’un  arbuste  ; orner,  garnir 
d’arbustes. 


Arcadable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  arcadé  , 
que  l’ou  doit  arcader. 

Arcadé,  e , part.  pas.  ot  adj.:  qui  est  en  arcade  , 
qui  a la  forme  d’une  arcade  ; qui  est  orné  , 
garni  d'arcades. 

A rendement,  s.  ni.;  action  d'arcader;  état  arcadé. 

Arendt  ment , adv.  ; d'une  mauière  arcadée , en 
arcade. 

Arcader , v.  act.;  faire  une  arcade  , dos  arcades, 
mettre  en  arcade  , donner  la  forme  d'une  ar- 
cade; orner,  garnir  d'arcades. 

Arcennli sable , udj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  areen alité,  converti  en  arrenal;  où  Tou 
peut , où  l’on  doit  multiplier  les  arccnaux  , 
concentrer  un  grand,  un  immense  amas , ap- 
provisionnement d’armes  , de  munitions  de 
guerre  , de  choses  propres  à la  guerre  ; qui 
peut  être , doit  être  placé , renfermé  dans  un 
arccnal. 

Arccnalisalion , s.  f.;  action  d'arceualiscr  ; état 
areenalisé. 

Arceualisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  placé , 
renfermé  dans  un  arccnal , qui  est  converti  eu 
arcenal , où  les  arcenaux  sont  multipliés  , en 
grand  nombre,  où  il  y a beaucoup  de  construc- 
tions dans  lesquelles  il  y a amas  d’armes,  de 
munitions  de  guerre  : uuc  ville  arcenalisée  , 
dans  laquelle  il  y a plusieurs  arcenaux,  qui  en 
quelque  sorte  ne  présente  qu'un  graud  arce- 
nal,  un  arccnal  général. 

Arcenaliset , v.  act.;  mettre,  placer,  renfermer 
dans  un  arcenal  ; construire  un  arccnal , des 
arcenaux  ; convertir  en  arcenal  ; multiplier  les 
arcenaux  daus  un  lieu  , dans  une  ville;  élever 
des  constructions  propres  à renfermer  des 
amas  d’armes , de  munitions  de  guerre  , uu 
matériel  de  guerre  : arcenal iser  une  ville  , en 
faire  un  grand  arcenal,  la  rendre  telle,  par  de 
nombreuses  constructions  de  guerre  , qu’elle 
ne  présente  plus  qu’un  arccnal  général. 

Arcenalieme , s*  m.;  système  d’arcenalisation. 

Arc^cn-cicllisation  ; action  d’arc-en-cielliser,  de 
s’arc-cn-cielliser  ; étal  arc-en-ciellisé. 

Arc-en.-ciellixé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en 
arc-en-ciel , qui  a la  forme,  qui  a la  couleur 
d'un  arc-en-ciel  ; qui  est  garni  d’arc-en-ciel , 
qui  en  montre  l>caucoup  ; uu  ciel  arc-cu- 
cicllisé. 

Arc-cn-cicllixer , v.  act.  et  pr.  s’—;  faire  un  arc- 
en-ciel  ; donner,  prendre  la  forme , la  cou- 
leur d’un  arc-en-ciel  ; se  garnir  d‘arcs-cn-ciel, 
en  montrer  beaucoup  : le  ciel  s’arc-en-cicllise, 
cela  nous  annonce  encore  de  la  pluie. 

Ardentifiable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ar- 
dentifié,  rendu  ardent,  enflammé,  violent,  vé- 
hément , auquel  on  peut  donner  de  l'ardeur. 

Ardcnttfiant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d’ardentifier,  de  s’ardentificr;  qui  ardeu- 
tifie,  donne  de  l’ardeur,  qui  rend  ardent,  vio- 
lent, véhément,  qui  enllammc  outrément. 

Ardent ificalion, s.  f.;  action  d’ardentifier;  état  ar. 
demi  fié. 
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Ardent! fié,  part.  pa».  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 
devenu  ardent,  qui  a de  l'ardeur,  de  la  vio- 
lence, de  la  véhémence,  qui  est  mm  émeut  en- 
flammé, 

Ardenlifitr,  v.  act.  et  pr.  s’ — ; rendre,  devenir 
ardent , inspirer,  causer  de  l'ardeur,  se  livrer 
à une  grande  ardeur; rendre,  devenir  violent, 
véhément,  oulrémenl  enflammé. 

Ardoisable,  adj.  des  2g.;  qui  peut  être  ardoisé , 
que  l’on  doit  garnir  d'ardoises. 

Ardoisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  tire  sur  la  cou- 
leur ardoite  ; qui  est  garni , couvert  d’ardoises. 

Ardoistment,  a.  m.;  action  d'ardoiser;  étal  ar- 
doisé ; l'ardoisomrnt  d’nne  maison. 

Ardoierr,  v.  act.;  donner  la  couleur  ardoise; 
garnir  d'ardoises , couvrir  en  ardoise. 

Arduable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ardue , 
rendu  ardu  , difficile  , mal  aisé  , épineux  , qui 
est  susceptible  de  s'arduer. 

Arduant,  r,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d’arduer;  qui  rend  ardu,  difficile,  mal  aisé  , 
épineux. 

Arduation,  s.  f.;  action  d'ardurr;  état  ordué. 

Ardue,  t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu , de- 
venu ardu,  difficile,  mal  aisé,  épineux. 

Ardurr,  v.  act.  et  pr.Js’ — ; rendre,  devenir  ar- 
du, difficile,  mal  aisé,  épineux. 

Argentable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  argenté, 
que  l’on  doit  argenter. 

Argentement,  s.  m.;  action  d’argenter  ; état  ar- 
genté. 

Argenlifiquc,  adj.  des  2 g.;  d’argent,  qui  con- 
cerne l’argent,  qui  rapporte  de  l’argent. 

Argettlifiqutment , adv.;  d’une  maniéré  argenli- 
lique  ; par,  avec  argent. 

Argilablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être . doit  être 
argile,  mêlé,  mélangé  d’argile , enduit  d’ar- 

Argilnlion,  s.  f.;  action  d’argiler;  état  argilé. 

Argitê , e,  part,  pas  et  adj.;  qui  est  mêlé  .mé- 
langé avec  de  l’argile,  dans  quoi  il  y a de  l’ar- 
gile, qid  est  romposé  avec  de  l'argile,  qui  est 
enduit  d’argile. 

Argiler,  v.  act.;  mêler,  mélanger  avec  de  l'ar- 
gile, composer  avec  de  l'argile,  taire  entrer 
de  l’argile  dans  une  chose,  enduire  d'argile. 

Argilcusrmcnt , adv.;  d'une  maniéré  argileuse  , 
par,  avec  l’argile,  de  l'argile. 

Arguable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit  être 
argué,  que  l'on  doit  arguer. 

Arguant , e,  adj.;  qui  argue;  une  arguante  ré- 
plique. 

. Argucitc,  t.  f.;  état,  qualité  de  l’action  d’un  ar- 
gus. 

Argurinme,  s.  m.;  continuelle,  incessante  action 
de  l'argus  ; système  d'argus,  d’argurité. 

Argwncntable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  argu- 
menté, qui  est  susceptible  d'arguments  : votre 
proposition,  votre  opinion  est  très  argumen- 
table. 

Argumentatif,  ve,  adj.;  d'argument,  qui  est  de 
l’argument,  qui  appartient  il  l’argument,  qni 
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le  concerne  ; qui  présente , qui  contient  un 
argument,  des  arguments  : un  rapport  argu- 
mentatif. 

Argumentativemetil , adv,;  d'une  manière  argu- 
mentative ; par , avec  arguaient , des  argu- 
ments. 

Argumrntisme,  s.  m,;  syalèaie  d'argumentation. 

Arguter,  v.  n.;  faire  l'argus.  Au  fjg.:  espionner, 
observer  clairvoyamment  ; vouloir  tout  voir, 
tout  connaître. 

Argutier , v.  n.;  faire  de  l'argutie,  tomber  dans 
l’argutie,  se  livrer  i l'argutie  : vous  argutie/. 

Argutique , adj.  des  2 g.;  d'argutie , qui  est  de 
l’argutie,  qui  préseule  de  l’argutie  : un  rai- 
sonnement argotique. 

Argutiquement , adv.;  d’une  manière  argutique; 
par,  avec  argutie. 

Argutisme,  s.  m.;  système  d’argutie,  ce  qui  n'est, 
ne  présente  que  de  l'argutie , une  continuelle 
argutie  : ce  n'est  que  de  l’argutisme. 

Aridisuble  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  aridité, 
qui  est  susceptible  de  s'aridiser  ; cette  terre 
est  aridisable. 

Aridisant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d'aridiser;  qui  aridisc,  qui  cause  l'aridité  ; sé- 
cheresse aridisaute. 

Aridisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu , de- 
venu aride,  qui  est  frappé  d’aridité  : celte  terre 
est  aridisée  : un  sol  aridisé. 

Aridiser,  v.  act.  et  pr.  s’-  ; rendre,  devenir  ari- 
de , causer  l’aridité  ; ne  pas  entretenir,  dé- 
truire les  germes  et  les  sources  de  la  fécon- 
dité : celte  terre  s'aridise. 

Aridisme  , s.  m.;  générale  aridité  , continuelle 
aridité  ; système  qui  ne  [sent  produire  qu'uue 
complète  aridiiè. 

Arintobureaucratic  , s,  f.;  aristocratie  de  bu- 
reau. 

Aristobureaucrntique,  adj.  Uej  2 g.;  d’arislobo- 
reancratie , qui  est , qui  lient  de  l’aristobu- 
reaucralie,  qui  appartient  i l'aristobureaucra- 
lie  , qui  la  concerne. 

Aristobureaucratiquement , adv.;  d'une  manière 
aristobureaucrntique  ; par  l’aristobureaocra- 
tie. 

Aristobnreatterniisatiov,  ».  f ; action  d’arislobn- 
renucratiser;  état  arislobtireaucralisé. 

Arislobureaucratisé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui 
est  érigé  en  aristobureaucratie  ; qui  est  sous 
une  influence,  soumis  à une  domination  aris- 
tobureaucratique  ; une  administration  aristo- 
bureaurratisée. 

Aristobnrraurrntiter,y.  aet.  et  pr.  s’ — ; rendre, 
devenir  arislobureaucralique  ; ériger  une  aris- 
tobureaucratie  , former  une  aristocratie  de 
bureau  ; placer,  se  placer  sous  l’in  fluence , 
sons  la  domination  d'une  aristocratie  de  ba- 
rrait; neut.,  faire  de  raristoburenueratic. 

Arlstoburcaucraiisme  , s.  m.;  système  d’aristo- 
burcaurratie,  d'aristocratie  de  bureau  1 ce 
n’est  que  de  raristobnreaucratisme. 

Anuocrathable  , adj.  des  2 g-,  qui  peut  être 


ARI  28  ARR 


arislocratisé,  rendu  aristocrate,  aristocratique  ; 
qui  est  susceptible  d 'être  soumis  à une  aristo- 
cratie , d'être  placé  sous  son  exigence  , son 
influence,  sous  son  action,  son  autorité;  qui 
peut  faire  partie  des  privilèges  aristocrati- 
ques. 

Arùlocratiiant , e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait 
l’action  d'aristocratiser , de  s'arislocraltser  , 
qui  rend  aristocrate  , aristocratique , qui  aris 
tocratise,  érige  une  aristocratie,  eu  aristocra- 
tie; qui  place  sous  l'influence  aristocratique  , 
qui  soumet  à l'aristocratie  : des  lois  arislucra- 
tisanles. 

Ariitocratiialion  , s.  f;  action  d’aristcratiier  ; 
état  aristocratie. 

Arittocr  alité,  r,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  aristocrate  , aristocratique  ; qui  est 
érigé  en  aristocratie,  qui  est  sous  l'iullueure, 
sous  la  domination  de  l'aristocratie. 

Ariuncralittr , v.  art.  et  pr.  s’-;  rendre,  deve- 
nir aristocrate,  aristocratique;  créer,  ériger, 
former  une  aristocratie,  eu  aristocratie;  pla- 
cer sous  l'influence,  sous  l'action,  sous  la  do- 
mination d une  aristocratie  ; ueul.  , faire 
l’aristocrate. 

Arittocraliime , s.  m.  ; système  d'aristocratie. 

Arma  ci a tiilc , s.  des  2 g.;  partisan,  propaga- 
teur de  l’aristocratie. 

Ariitodcmorcatiiuble  , adj.  des  S g.  ; qui  peut 
être  srislodémocralisé  , qui  est  susceptible  de 
s'aristodèmorratiser. 

Ariilodcmocratiiant , e,  part.  prés,  et  adj;  qui 
fait  l’action  d'aristodémocratiser,  qui  arislo- 
démocratise,  qui  forme,  qui  érige  mie  aristo- 
démocratie,  qui  place  sous  uncaiislodémocra- 
lie. 

Aristodcmocraiiiation  , s.  f.  ; action  d’arislo- 
dcmocratiscr  ; état  aristodémocratisé. 

Ariuodémocrattié,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
érigé,  formé  en  aristodémocratie,  qui  est  sou- 
mis à l’action  ai  isiodémocratique. 

Ariuodnnocraiiser , r.  act.  ; former  une  aristo- 
démocratie, ériner  en  ariiludémocratic , pla- 
cer sous  l'action  aristodémocralique  ; ueul, 
faire  de  l'arisludéinucralic. 

Arittodémocralitme , s.  m.;  système  d'aristodé- 
mocratie, 

Arilhmelical , e,  adj.  ; d’arithmétique,  qui  est  de 
l'arilbinctique , qui  appartient  à l'arithmé- 
tique , qui  concerne  l'arithmétique  : calcul 
irilhmétical , science  arithméticalc. 

Arillimëiicalcmenl , adv.  ; d'une  manière  arilb- 
mélicale,  par  un  calcul  arithmétical,  d'arith- 
métique. 

Arit/meiicalitmc , s.  m.;  système  arithmétical, 
d’enseignemeut  arithmétical. 

Arithméticalilé,  e , s.  f.  ; état , qualité  arilhmè- 
tical,  de  ce  qui  est  arilhuiètical. 

Arithmetitable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  dire, 
doit  être  arithinétisé. 

Ariihmétitniion , s f.  ; action  d’aiilhméliser  ; 
état  arithinétisé. 


Arilkmétiié  , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  résolu 
par  les  règles,  par  les  calculs  de  l'aiithmé- 
lique  , par  la  science  arithmélicale. 

Arithmrustr  , v.  act.  ; étudier  l’arithmétique, 
résoudre  par  les  régies,  par  les  calculs  de 
l’arithmétique,  par  la  science  arithmélicale. 

Arii/imélitmc , s.  m.;  système  arithmétique,  de 
nlrul  arithmétique. 

Arleejtànimtnt , s.  m.;  action  d’arlequiner  : vos 
ariequinements. 

Arlequinément , adv.  ; d'une  manière  arlequine. 

Arlcquiner,  v.  «eut.  ; faire  l’arlequin.  Au  Gg.  : 
se  jouer,  par  injugeroeul  ou  mauvaise  foi , des 
hommes,  des  principes  et  des  choses,  u'étre 
retenu  par  aucune  convenance  : vous  arle- 
quiuez. 

Arlequinitme , s.  m.  ; système  d’arlequinement. 
Au  Gg.  ; ce  qui  n'est  qu’un  continuel  jeu  de 
mauvaise  foi  sous  des  apparences  de  légèreté, 
d'étourderie  : ce  n’est  que  de  l'arlequiuisiue. 

ArmabU,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  armé,  que 
l’on  doit  armer  : cette  place  est  armable. 

Armani , e,  adj.  ; qui  arme,  qui  sert  d'arme,  qui 
tient  lieu  d'arme  : cet  instrument  est  armant. 

Armislitme  , s.  tn.  ; système  d’armistice. 

Armoiriablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ar- 
rooiric , que  l’on  doit  armoirier. 

Armoirianl , e,  part.  prés,  cl  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion d'armoincr  ; qui  artnoirie , qui  tient  lieu 
d’armoirie. 

Armoiriation , s.  f,  ; action  d'armoirier  ; état 
armoirié. 

Armoirié,  e , part,  pas,  et  adj.  ; qui  est  mis, 
converti  eu  armoirié  ; qui  est  garni , orné, 
décoré  d'armoiries  ; une  voiture  nrmoirièe. 

Armoirier,  v.  act.  ; mettre,  convertir  en  armoi- 
rie  ; garnir,  orner  , décorer  d'armoiries. 

Armoiritme,  s.  m.  ; sys'éme  d'armoirution,  d'ar- 
moiiie. 

Aromable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  arotné, 
que  l'on  doit  aïomcr. 

Aromaul,  c,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
d'aromer  ; qui  donne  de  l'arome,  du  parfum. 

Aromation,  s.  f.;  action  d’aromer  ; état  aromé. 

Aromé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a de  l'arome, 
du  parfum,  dans  quoi  il  y a de  l’arome. 

Aromcr,  v.  adj.  et  pr.  s'—;  donner,  prendre  de 
l’arôme,  du  parluui,  faire  entrer  de  l’arome 
dans  une  chose, 

Arpcnlable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  arpenté, 
que  l'on  doit  arpenter. 

Arquanenl , s.  m.  ; action  d’arquer  , de  courber 
en  arc  ; état  arqué. 

Arruchable  , adj.  des  2 g.  . qui  peut  être  ar- 
raché , que  l’on  doit  airaehcr  : celle  (lent  est 
arrachable. 

Arrachant , e,  adj.  ; qui  arrache  : uu  vent  arra- 
chant. Au  Gg.  i qui  obtient  avec  peine  , par 
la  force. 

Arrangeable , 8dj.  des  2 g.;  qui  peut  élie  arrangé, 
que  l’on  doit  arranger. 

Arrangeant,  e,  adj.j  qui  arrange,  qui  accommode 
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qui  contribue  à un  arrangement , l’aide  , le 
lacilite  : une  proposition  , une  concession  ar- 
rangeante. 

Arrarablc , adj.  des  2 g.  ; qni  peut  être  arrasé, 
que  l'on  doit  arraser. 

Arrétable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  arrêté, 
que  l’on  doit  arrêter  : cet  homme  est  arrètable. 

Arrêtant , e,  adj.  ; qui  arrête,  qui  empêche,  qui 
porte  obstacle  : un  refus  arrêtant. 

Arriérante,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  arriéré, 
que  l’on  doit  arriérer:  celle  affaire  est  arrié- 
rable. 

Arriérant , e,  adj.;  qui  ariière  , qni  fait  rester 
eu  arrière,  qui  cause  un  arriéré,  des  arriérés  : 
il  y eut,  dans  l’administration  des  dépenses 
publiques,  d'arriérants  désordres. 

Arricrismt,  r.  m;  système  d’arriéré. 

Arri fable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  arrisé, 
que  l’on  doit  arriser. 

Ai  riratinn  , s.  f.  ; action  d'arrisrr;  état  arrisé. 

Arritemenl,  s.  m.;  action  d'arriser;  état  arrisé. 

Arrwable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  arriser  , ce 
qui  peut  arriver  : ce  cas  est  arrivable. 

Arrorjanrer , v.  neut.  ; faire  l’arrogant,  dire, 
faire  des  arrogances. 

Arrondissnblt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ar- 
rondi, que  l’on  doit  arrondir. 

Arrondissant,  e,  adj.;  qui  arrondit.  Au  Gg.  : qui 
ajoute,  qui  augmente. 

Arrosable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  arrosé, 
que  l’on  doit  arroser  : des  terres  arrosables. 

Arrosant,  c,  adj.;  qui  arrose,  humecte,  mouille: 
on  aurait  besoin  d’une  pluie  bien  arrosante. 

Arroulable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  arrouté, 
que  l'on  doit  arrouter,  mettre  en  route  : ce 
malade  est  arroulable. 

Arrouté  , e,  adj.  ; qui  est  en  roule,  qui  est  mis, 
qui  s'est  mis  en  route. 

Arrudissable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  arrudi, 
qui  est  susceptible  de  s’arrudir. 

Arrudissant,  e,  adj.;  qui  arrudit , qui  rend 
rude  , qui  donne  de  l’arrudilé  , de  la  grossiè- 
relé,  de  la  rudesse,  de  l’iucisrilité  : des  traite- 
niants  arrudissants. 

Arrudisme  , s.  m.  ; incessante  action  d’armdité, 
ce  qui  ne  présentequ'une  continuelle  arrodiié. 

Arrudité,  subs.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  n’est 
qne  de  la  rudesse , de  la  dureté  de  formes,  de 
rarartére  et  de  cœur  , de  ce  qui  n’est  que  de 
l'incivilité  . de  la  grossièreté. 

Arsen table,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  arsénié, 
qui  est  susceptible  de  s'arsenier  , de  prendre 
de  l'arsenic  : ce  chaudron  est  arsemable. 

Arsrniaut,  e,  pari.  prés,  et  adj.;  qni  fait  l’action 
d'arsenier  ; qui  arsenic  , qui  s'arsenie  ; qui 
cause  l’arscuie , la  présence  de  l'arsenic. 

Arsrniatian  , s.  f.  ; action  d’arsenier  , de  s’arse- 
nier  ; état  arsénié  : son  srseniation. 

Arsénié  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  combiné 
avec  l’arsenic,  dans  quoi  il  y a de  l’arsenic, 
qui  présente  de  l’arsenic  : cette  personne  a 
été  arséniée,  est  morte  par  l'arsenic. 
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Arsenier  , v.  act.  et  pr.  ; combiner  avec 
l’arsenic  , faire  entrer  de  l’arsenic  dans  une 
chose  ; détruire , tenter  de  détruire  par  l'ar- 
senic ; prendre  de  l’arsenic  : arsenier  une 
boisson  , une  nourriture  , un  médicament. 

Arsenisme  , s.  m.  ; système  d'arseniatton. 

Arsouillé  , s.  des  2 g.  ; un  arsouillé  , une  ar- 
souillé ; terme  injuriouv  , de  mépris,  bas  et 
populaire.  Se  dit  d'une  personne  toujours  sale, 
malpropre,  qui  se  livre  avec  la  crapule  à une 
sale  et  dégoûtante  débauche  , à l’ivrognerie  ; 
qui  sc  livre  à un  liontetr»  cl  dégradant  liber- 
tinage. 

Arsouiltcr,  v.  neut.  ; faire  l'arsonille,  sc  livrer 
à une  action  d’arsouille  , fréquenter  des  ar- 
souillés , faire  des  parties  de  plaisir  , de  dé- 
bauche avec  des  arrondies  : vous  arsouillez. 

Arthrodique  , adj.  des  2 g.  ; qui  a rapport  à 
l'artlirodic,  qui  la  concerne  : un  traitement 
arthrodique. 

Articulable , adj.  des  2 g.;  qui  petit  être,  doit 
être  articulé  , prononcé.  Au  fig.  : qui  peut 
être , doit  être  affirme  , circonstancié  : faits 
articulables. 

Artiftciellisé,  e,  part,  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
artificiel , qni  n’est  qu’artificiel  , qui  n’a , ne 
présente  que  de  l'artificicllité , qui  n'a  rien 
de  naturel , qui  n’est  que  le  résultat  de  l’art. 

Arlificielliser , v.  act.  ; rendre  artificiel , donner 
de  l'artificicllité,  remplacer  la  nature  par  l’art, 
substituer  l'art  à la  nature. 

Artificicliismc  , s.  m.  ; système  artificiel,  qui 
tend  à tout  artificiclliicr. 

Ani/Iciellité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
àrtiCciel,  de  ce  qui  n’csl  qu'artificiel. 

Artillable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire  arlillé, 
que  l'on  doit  artillcr,  garnir  d’artillerie  : ce 
fort  est  artillable. 

Arlillemrnl,  s.  ni.;  action  d’artilîcr  ; état  arlillé, 
garni  d'arlillcric. 

Artisonnablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire 
artisonné,  qui  est  susceptible  d’étre  mangé, 
rongé  par  les  artisons  : c es  étoffes  sont  arti- 
sonnables. 

Atccndamiel,  le,  adj.;  d’ascendance,  qui  est  de 
l'ascendance,  qui  la  marque. 

Asccudanlicllcment , adv.  ; d’une  manière  asceu- 
danlielle;  par,  avec  ascendance. 

Alcensionnablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
ascensionné,  qui  est  susceptible  de  s’aseen- 
sionner,  de  mouler,  de  s’élever  dans  l'air. 
Ait  fig.  ; qui  peut  être  élevé,  tiré  de  sa  sphère 
pour  être  placé  dans  uue  plus  haute. 

Ascensionnatismc  , s.  m ; système  ascensionnel , 
d’ascetuionnalité. 

Asecnsiounalilc,  s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui 
est  ascensionnel  : l’asceusionualttéde  l'opinion, 
de  la  renie  publique. 

Asecnsiotinani , e , part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
l’action  d'asccnsionner  , de  s’asceosionuer  ; 
qui  ascensionue,  qui  fait  monter,  élever  dans 
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l’air.  Au  lift. : qui  élève,  qui  tire  d'une  sphère! 
pour  placer  dans  une  plus  haute. 

Ascensiomié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  élevé 
dans  1 air  , qui  a reçu  uu  mouvement  ascen- 
sionnel. Au  fig.  : qui  est  élevé,  qui  est  tiré  de 
sa  sphère  pour  être  placé  dans  une  plus  haute. 

Asccnsionncllcmenl , adv,;  d’une  manière  ascen- 
sionnelle; [>ar,  avec  ascension. 

Asccnsioimer,  v.  art.  et  pr.  s’-;  donner,  pren- 
dre un  niouvemeut  ascensionnel , monter, 
élever  dans  l’air.  Au  fig.  : élever,  s’élever  bien 
haut , tirer , foire  sortir  de  sa  sphère  pour 
entrer  , faire  entrer  dans  une  plus  élevée. 

Ascétiquement , adv.  ; dune  marner  e ascétique, 
par  l'ascétisme. 

Ascctisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ascélisé, 
rendu  ascète;  qui  est  susceptible  de  s’ascéti- 
ser  , que  l'on  peut  facilement  rendre  ascète, 
assujélir  à des  pratiques  religieuses,  à de.', 
exercices  de  piété  extraordinaires. 

Asectisant , c,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion d’ascétiser,  de  s'ascctiser  ; qui  ascétise. 
rend  ascète  : une  ascéiisante  religion. 

Ascttitation,  s.  f.;  action  d'ascéliscr;  état  ascé 
lise. 

Ascctisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  ascèle.qui  est  livré  aux  exercices  d’une 
piété  exagérée  , ridicule  : une  personne  ascé- 
tisée. 

A scc  li  ter , v.  act.  et  pr.  s’—;  rendre,  devenir 
ascète  ; assujélir,  s’assujétir  à des  pratiques  re- 
ligieuses extraordinaires , ridicules;  livrer,  se 
livrer  exclusivement  à des  exercices  de  piété. 

Ascétisme,  s.  m.;  système  d’ascctisation,  d’assu- 
jétissement  à des  exercices  de  piété  extra- 
ordinaires, ridicules. 

Ascéliste,  s.  des  2 g.;  partisan,  propagateur  de 
l’ascctisme. 

Astatisation , s.  f.  ; action  d’asiatiscr  ; état 
asiatisé. 

Asiatitc , c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  asiatique  ; qui  a , qui  présente  les 
mœurs,  les  goûts  , les  habitudes  de  l'Asie. 

Asiatiscr , v.  act.  et  pr.  s’ — ; rendre,  devenir 
asiatique;  donucr  , prendre  les  goûts,  les 
mœurs,  les  habitudes  de  l'Asie. 

Asiatismc,  s.  m.;  système  d’asialisation  ; ressem- 
blance en  tout  aux  mœurs,  aux  ftoûts,  aux 
habitudes  de  l’Asie. 

Asinalcmeut , adj.  ; d’une  manière  asinalc;  par, 
avec  âuerie. 

Asinemetu , s.  ni.  ; action  d’asiner. 

Asinery  v,  neut.;  faire,  dire  des  âneries. 

Atpecté 9 e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a des  aspects 
variés,  des  vues  différentes , variées:  une 
maisou  bien,  mal  aipectce,  qui  est  placée  à 
un  bon  oo  à ttn  mauvais  aspect. 

Aspecter , v.  act  ; donuer  uu  aspect . placer  h un 
aspect;  donner  des  aspects,  des  vues  diffe- 
rentes, variées. 

Aspcrisable , adj.  des  2 g.  ; qu  peut  être  aspé- 
rité , qui  est  susceptible  de  s’aspémer. 
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isfunsant,  c , part.  prés,  et  ad}.;  qui  tait  l’ac- 
tion d’aspériser , de  s’a* périmer  ; qui  cause, 
qui  donne  de  l'aspérité , qui  donne  au  carac- 
tère de  la  rudesse,  de  la  dureté. 

Asp  cri  sc , c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  âpre  , riule , dont  le  caractère  a plis 
de  la  dureté , de  la  rudesse , de  l'aspérité. 

Aspcriser , v.  act.  et  pr.  s’ — ; rendre , devenir 
âpre  , rude  ; donner  , prendre  de  l'aspérité  ; 
donner  au  caractère  de  la  rudesse,  de  la 
dureté. 

Aspérismc , s.  m.  ; continuelle,  incessante  aspé- 
rité , ce  qui  ne  montre  qu’une  contiuuelle 
rudesse , dureté  de  caractère. 

Asphyxiable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  as- 
phyxie, qui  est  exposé  à l’asphyxie. 

Asphyxiant , c,  adj.  ; qui  asphyxie,  qui  cause 
une  asphyxie. 

A sphyxiqucmtnl , adv.;  d’une  manière  asphyxi- 
que ; par  l'asphyxie. 

Asphyxitme  , s.  m. ; système  d'asphyxie,  tout  ce 
qui  est  susceptible  de  produire  l'asphyxie. 

Âspirable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  aspiré, 
que  l'on  doit  aspirer. 

Aspirativemcnt , adv.;  d'une  manière  aspirative; 
par,  avec  aspiration. 

Assablablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  assablé, 
qui  est  susceptible  de  s’assablcr,  que  l’on  doit 
assahler , couvrir  de  sable. 

As.saHli.sme , s.  m.  ; système  d'assaiUissement. 

Assai Uissable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  as- 
sailli , que  1 on  doit  assaillir. 

Assainissement,  s.  m.  ; aetiou  d’assaillir;  étui 
assailli. 

Assainismc , s.  m.  ; système  d'assainissement, 
assainissement  général. 

Assainissablc , adj,  des  2 g.  ; qui  peut  être  as- 
saini, que  l’un  doit  assainir;  cc  pays  est  as- 
saini&sable. 

Assainissant , c , adj.;  qui  assainit , qui  cause 
l'assainissement  : un  assèchement  assainis- 
sant. 

Assaisonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  assai- 
sonné , que  l'on  doit  as>aisuuner. 

Assaisonnant , c , adj.  ; qui  assaisonne. 

Assnssinable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  assas- 
siué,  qui  est  exposé  à être  assassiné. 

Asséchable , adj.  des  2 g.;  cjui  peut  être  asséché, 
que  l’on  doit  assécher,  mettre  à ser. 

Asséchant , c , adj.  ; qtii  asséché,  qui  met  à sec, 
qui  rend  sec,  qui  cause  i'assèc bernent  : un 
écoulemeut  asséchant. 

Assèchement^  s.  m.;  action  d'assécher,  de  rendre 
sec,  de  mettre  à sec,  de  faire  retirer  les  eaux, 
de  leur  donuer  un  écoulement  ; étal  asséché. 

Assemblable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  assem- 
blé , que  l’on  doit  assembler. 

Assemblant , e , adj.;  qui  assemble,  qui  opère  un 
assemblcment. 

Asscoyablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  assis, 
que  I on  doit  asseoir.  Au  lig.  ; que  l’on  peut 
fonder,  établir,  consolider. 
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Asseoyant , c , adj.  ; qui  asseoit.  Au  ûg.  : qui 
fonde  , qui  établit , qui  consolide. 

Asscrmentable  , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être 
assermenté,  lié,  obligé  par  serinent,  à qui  on 
peut , on  doit  déférer  le  serment. 

Assermentation  i s.  f.  ; action  d'assermenter,  de 
sassermenter  , de  lier , d obliger , de  se  lier, 
de  sobliger  par  serment , sous  U foi  du  ser- 
ment ; état  assermenté. 

AMcrmentismc,  s.  m.;  système  d’assermentation. 

Assercismc,  s.  ra.  ; système  d’asservissement  ; 
asservissement  total , général. 

Assiduablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  assidue, 
que  l’on  peut  rendre  assidu , à qui  on  peut 
donner  de  l'assiduité. 

Assiduant , e , part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion d’assiduer;  qui  assidue,  qui  rend  assidu, 
qui  donne  de  l’assiduité  : un  zele  assiduant. 

Assidue  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  assidu;  qui  a de  l’assiduité;  qui  tra- 
vaille à une  diose  avec  continuité,  sans  re- 
lâche : celte  personne  est  assiduée. 

Assiduer  t v.  act.  et  pr.  s’ — ; rendre,  devenir 
assidu,  donner,  prendre  de  l’assiduité,  atta- 
cher, s’attacher  sans  relâche,  avec  continuité 
à une  chose,  à un  travail,  à une  action  : assi- 
due! l’homme  à ses  devoirs , s’assiduer  à ses 
devoirs . 

Assirgeable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  as- 
siégé , que  l’on  doit  assiéger  , dont  on  peut 
former  le  siège  : cette  place  est  assiégeable. 

Assignant,  e,  adj.  ; qui  assigne  , qui  détermine 
avec  précision , qui  marque , qui  place  , qui 
fixe,  qui  destine:  un  règlement  assignant  à 
chacun. 

Assimilable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  assi- 
milé, que  l'on  doit  assimiler. 

Assimilant , e , adj.;  qui  assimile,  rend  sem- 
blable : une  passion  assimilante  à d’animal. 

Aisimilntif , ve  , adj.  ; d'assimilation,  qui  tient 
de  l’assimilation , qui  la  marque. 

Assimilaiivcmcntj  adv.  ; d’une  manière  assimila* 
tive;  par,  avec  assimilation. 

Assimilisme  t s.  m.;  système  d'assimilation. 

A s sis  table , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  assisté, 
que  l’on  doit  assister. 

Assistamment  , adv.;  d’une  manière  assistante, 
on  assistant,  avec  assistance. 

Associable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  associé, 
que  l’on  doit  assicicr. 

Associant , e.  adj.  ; qui  associe,  qui  lie,  joint, 
unit  : le  mal  est  associant  comme  le  bien. 

Associément,  adv.;  d’une  manière  associée  ; par, 
avec  société. 

Asso  labié , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  assolé, 
que  l’on  doit  assoler. 

Assolisme , s.  m.  ; système  d’assolement. 

Assombhssable)  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  assom- 
bri , qui  est  susceptible  d'assombrissement. 

Assombrissant , r,  adj.  ; qui  assombrit,  qui  cause 
l'assombrissement  : uue  nouvelle  assombris- 
sante. 
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Assombrissement , s*  n».  ; action  d'assombrir, 
de  s'assombrir  ; état  assombri  : l'assombrisse- 
ment du  caractère. 

Assommablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  as- 
sommé , que  l'on  doit  assommer. 

AssonissaOlc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  as- 
sorti , que  l’on  doit  assortir. 

Assortissant , e,  adj.  ; qui  assortit,  qui  complète 
un  assortiment. 

Assoupissable , adj.  des  2 g.  , qui  peut  être 
assoupi,  que  l’ou  peut,  que  l'on  doit  assoupir. 

Assouplissable , odj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
asoupli;  rendu  souple,  que  l’on  doit  assouplir. 

Assouplissant , e,  adj.  ; qui  assouplit,  rend  sou- 
ple , qui  donne  de  la  souplesse. 

Assouplissement , s.  m.  ; action  d’assouplir;  état 
assoupli. 

Assourdissement , s.  m.;  action  d'assourdir;  état 
assourdi. 

Assouvissable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
assouvi,  que  l'on  peut  parvenir  à assouvir,  à 
rassasier  : faim  , vengeance  assouvissable. 

Assouvissant , e,  adj.;  qui  assouvit,  rassasie: 
et  tout  ce  saug  par  vous  répandu  n’est  donc 
pas  encore  assez  assouvissant  ? 

Assujétissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  assu- 
jéti,  que  l’on  doit  assujêlir  : celte  personne, 
cette  chose  est  assujétissable. 

Assujétisme , s.  m.  ; système  d’assujétissement. 

Assumablc,  aJj.  des  2 g.;  qui  peut  être  assumé, 
que  l’on  doit  assumer. 

Assumant,  e,  adj.;  qui  assume  : une  action,  uue 
persistance  assumante. 

Assumation , s.  f.;  action  d’assumer;  état  assu- 
mé : Tassu malion  des  faits. 

Assumisme,  s.  m.;  système  d'assumation. 

Assurable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  assure, 
que  l'on  doit  assurer. 

Assurant,  e,  qui  assure,  qui  donne  la  tranquil- 
lité, la  sécurité  : un  acte  assurant,  une  tran- 
saction , une  promesse  assurante. 

Astèrisé , t , part.  pass.  et  adj.;  qui  est  marqué 
d’astériques , par  des  astériques* 

Astcriser , v.  act.;  faire  des  asténques , marquer 
d'astériques,  par  des  astériques. 

Asthénie,  §•  f.;  insensibilité,  indifférence  causée 
par  l'insensibilité. 

Asthénique,  adj.  des  2 g.;  d’asthénie,  qui  est , qui 
tient  à l'asthénie,  qui  la  marque,  qui  montre  de 
l’insensibilité,  une  indifférence  causée  par 
l'insensibilité  : un  acte  asthénique. 

Asthèniquemcnt,  adv.;  d’une  manière  asthénique. 

Aslhênisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  asthé- 
nisé  , qui  est  susceptible  d'asihénic,  de  perte 
de  toutes  les  forces,  de  toutes  les  possibilités, 
de  toutes  les  puissances  d’action. 

Asthénisant , e , part.  pas.  et  otlj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d’asthéniscr  ; qui  asthénisc  , qui  produit 
l’asthénie,  la  cessation  des  forces;  qui  cause 
l'impossibilité,  l’impuissance  d’action. 

Atthinité,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  tombé 
dans  l'asthénie,  dans  la  cessation  des  forces, 
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dam  1 impossibilité,  dans  L'impuissance  d'ac- 
tion. 

Asihcttiser,  v.  act.  et  pr.  s’—  ; causer,  produire 
lasihéuie , la  cessation  des  forces,  l’irapossi- 
biliic  , li'mpuissauce  dac(iou;  tomber  dans 
l'asthénie. 

Aslltcnisine,  s.  m.;  continuelle  incessante  as- 
I bénie,  ce  qui  uu  uionlre  que  de  l'insensibilité, 
qu'une  iudilfcrence  causée  par  l’iuscarbibtc  ; 
système  d'insensibilité. 

Asthmalisant,  c,  part.  prés,  cl  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d'usdmiatiscr  ; qui  aMhiualise,  rend  asrh- 
ma  tique,  qui  cause  1'aslhiue,  un  asthme. 

Asllnnatisé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  asthmatique,  qui  a un  asthme. 

Asthmatiser,  v.  act.  et  pr.  s* — ; rendre,  devenir 
asthmatique,  causer  l'asthme,  uu  asthme. 

Asticotablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  asticoté, 
que  l’on  doit  asticoter. 

Asticotant , c,  adj  ; qui  asticote,  qui  tommenfe, 
contrarie,  qui  taquine. 

Asticotcmcni,  s.  m.,  action  d’a*ticoter;  état  asti- 
coté. 

Aslitjtietncni , s.  m.;  action  d'açtiquer  ; état  acti- 
qué. 

Astreiynablc , adj  des  2 g.  ; qui  peut  é!re  astreint, 
que  Ton  doit  astreindre:  il  est  asrreignablc. 

Astreignant,  c,  adj,;  qui  astreint,  qui  assujetti  a... 

Aslriction,  s.  î.  ; acliou  d’aslreiudre,  état  as- 
treint. 

Aslrologicr f v.  n.  ; faire  de  l'astrologie,  étudier 
l'astrologie,  s'y  livrer. 

A'trouoiniser,  v.  n.;  faire  de  l’astronomie , étu- 
dier l'astronomie,  se  livrer  à la  science  a^tio- 
nomique. 

Aslrotwmismc , s.  m.;  système  astronomique, 
d'astronomie. 

Astucisme,  s.  m.  ; système  d'astuce,  de  mauvaise 
foi,  ce  qui  ne  présente  que  de  l'astuce. 

Asylablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
as} lé,  à qui  ou  peut,  ou  doit  douner  uu  asyle. 

Asylairc f adj.  des  deux  g.;  qui  est  du  l’asvlc, 
qui  coucrrnc  l’as}  le. 

Aujlaut , r,  part.  prés,  cl  adj;  qui  fait  l'action 
d’n  sy  1er;  qui  asyle,  donne,  fournil  un  asylc, 
qui  recueille,  qui  donne  uu  abri , un  asylc  n 
qui  n’en  a pas  : une  asylaute  charité,  huma- 
nité. 

Asylc,  e,  part.  pa>.  et  adj  ; quia  un  asylc,  qui 
est  daus  uu  asylc. 

Asy lcr t v.  act.  et  pr.  s' — ; donner,  procurer 
un  asvle  à quelqu'un  qui  n'a  pas  de  lieu 
pour  se  retirer,  s’abriler;  niettie,  placer,  se 
placer  dans  uu  a«.yle. 

Asyli sable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  nsylité, 
que  l'on  doit  asyliscr,  cornet  tir  en  heu  dasyle. 

Asylisatiou,  s.  f.  ; actiou  d’asyliser  ; état  asylisé. 

Asytisc,  c,  part.  pas.  et  adj,;  qui  est  converti 
eu  lieu  d’asyle. 

Asyliscr,  act.;  créer  des  asylcs;  convertir enl 
heud  asyie  ; former  des  établissements  où  l’hos 
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pitalité  est  gratuite,  où  des  pauvres  sont  entre- 
tenus et  nourris  gratuitement. 

Asylismc,  t.  m.;  système  d'asyle,  d’asvüsation. 

Ai  ethnie.,  s.  f.  ; manque.,  défaut  d’art;  ignorance, 
inaptitude,  incapacité  totale  : l’atcchnie  des 
moyens  de  l'esprit. 

Atedtuique,  adj.  des  2 g.;  d'atecbnie,  qui  est, 
qui  tient  de  l'atcchnie,  qui  lamaïquc:  une 

ceuvie  atechnique. 

AtcnuoyabU,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ater- 
moyé, que  Tou  doit  a'eimoycr. 

Atermoyant , c,  adj.  ; qui  atermoie,  qui  recule  le 
terme  d'un  paiement- 

Atcrmoyeur , s.  iu.,  f.  te  ; celui,  celle  qui  ater- 
moie : un  gouvernement  alermoyeur. 
Aiermoyisme,  s.  rn.  ; système  d'atermoiement. 
Athciser,  v.  n.  ; faire  l'athée,  de  l'athéisme  : vous 
olhéisez. 

Alhèitliq nattent,  adv.  ; d'une  manière  aihéi&ti- 
que,  par  l'aihéisuic  , avec  athéisme  : vous 
agissez  athéistiquemciit,  en  alliée. 

Athymiqtte,  adj.  des  2 g.;  qui  est,  qui  lient  de 
l'athymie,  qui  la  marque,  qui  la  coucerne. 

Atlt  yvnitjucm  etti , adv.  ; dune  maniéré  a thymique  ; 
par,  avec  athymie. 

Athijmisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  alliy- 
mise,  qui  peut  tomber  dans  l'as  h y mie. 
At/iytrisani,  c,  part.  prés,  et  adjectif;  qui  fait 
l'action  d ut  hy  miser  ; qui  atliy  mise,  qui  cause 
l'athymie. 

Aihytnisc,  c,  part  pas.  et  adj  ; qui  est  dans  l'athy- 
mie, qui  est  tombé  dans  uu  découragement, 
dans  la  pusillanimité. 

Alht/miscr , v.  ad.  et  pr.  s’—;  causer,  produire 
1 athymie,  tomber  dans  ladiymie  ; décourager, 
perdre  le  courage  , U force  morale;  causer, 
prendre  un  dccouragecncut , de  la  pusillani- 
mité. 

Aiht/mismc , a m.;  continuelle  , incessante  athy- 
mie , sou  ré'ultat;  ce  qui  ne  présente  que  de 
la  thymie,  uu  découragement,  de  la  pusilla- 
nimité. 

Atmosphcrisé,  c,  part.  pis.  et  adj.  ; qui  est  mis, 
placé  dans  uue  atmosphère. 

Atmosphtriscr,  v.  act.  elpro.  inctlrc,  pla 
cer,  se  placer  daus  une  atmosphère. 
Itomisar.t,  c,  part.  prés,  et  adj  ; qui  fait  l’action 
d’atomiser;  qui  atomise,  rend  atome,  qui  ré- 
duit h l’étal  d'alome. 

Atomisation,  s.  f.  ; action  d'atomiser;  état  ato- 
misé. 

Atomisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu,  de- 
venu atome,  qui  est  réduit  à l'état  d'atome. 
Atomiser y v.  act.  et  pr.  s’ — ; rendre,  devenir 
atome,  réduire  à l'état  datorue. 

Aiottisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire  atouifé, 
qui  peut  tomber  dans  l'atouie. 

Atonisant,  c,  part.  prés,  et  adj  ; qui  fait  l'action 
d'atoniscr,  de  s’atouiser;  qui  atooise  qui 
cause  l’atonie. 

Atonisc,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  dans  l'ato- 
nie. Au  fig.  : qui  a perdu  scs  forocs  morales , 
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son  énergie  : celle  persuuue  csl  tout  ;i  fait  [ 
atouisée. 

Aluiiiter,  x.  acf.  et  pr.  s* — ; causer,  produire’ 
l’atonie,  tomber  dans  l'atonie;  rendre,  de- 
venir faible,  détruire  les  Ibrcc*,  opérer  lere- 
lâcli<  fiieti t . Au  fig.,  amener,  causer,  produire 
l’inénergic,  la  faiblesse  morale,  l'apathie,  le 
relâchement  de  l'action  : celte  personne  s’ato- 
nisc. 

Aïonhme,  s.  ni.  ; ce  qui  ne  présente  qu'une  con- 
tinuelle atonie;  atonie  complète,  générale, 
publique,  son  effet.  Au  fig  : paralysation 
totale  des  moyens  moraux;  système  qui  tend 
h affaiblir  fa  force  morale,  l'énergie  d’un 
peupla. 

Atrabiloi r émeut,  ndv.;  d une  manière  atrabilaire, 
avec  a ira  hilarité. 

Atrabiiariablc , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  afra- 
bilarié,  rendu  atrabilaire,  qui  peut  devenir 
maussade,  triste,  morne,  farouche,  soucieux 

Ad abilariant,  e,  part.  prés,  et  cdj . ; qui  fait 
l'attirui  d'atrabilaricr,  de  s'atrnbilaricr  ; qui 
atrabilarie»  rend  .atrabilaire,  qui  cause  l'alra- 
bilarité  : de  coiiliiiueU  malheurs  sont  atlrnbila- 
riants. 

Atrabilariation , s.  f.;  action  d'nirabilaricr ; état 
atrahilarîé. 

An  abitarie , r,  part,  pas  et  adj.;  qui  e<l  rendu,! 
devenu  atrabilaire,  qui  a de  l’atrabilarité , 
une  humeur  sombre,  noire,  maussade. 

Atrabilarier,  ».  art.  et  pr.  s' — ; rendie,  devenir 
atrabilaire,  maussade,  triste,  morne,  farou- 
che. soucieux,  difficile  à vivre;  causer,  pren- 
dre de  l'atraliilurité , une  humeur  sombre , 
Uoire,  §*y  livrer. 

Atrabilarimte,  s.  ni.;  ce  qui  n'est , ne  montre 
qu'une  incessante  alrabilarité. 

Atrabitariié , s.f.;  état  atrabilaire,  qualité  de  ce 
qui  csl  atrabilaire  : son  atrabitariié. 

Atrocement,  ndv.;  d'une  manierc  atroce;  par 
l'atrocité,  avec  atrocité. 

Alvoci,  c.pait.  pas.  et  adj.  qui  est  rendu,  de- 
venu atroce,  cruel,  inhumain,  qui  a,  qui  pré- 
sente de  l’atrocité. 

Alrocir,  v.  act.  et  pr.  s’—;  donner,  prendre  de 
l'atrocité;  rendre,  devenir  atroce,  cruel,  in- 
humain; neut.,  agir  avec  atrocité,  par  l'atro- 
cité : vous  atrocissez. 

Atrocismc,  i.  m.;  système  d’atrocité,  ce  qui  ne 
présente  qu'une  continuelle  atrocité. 

Atrocissablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  atroci, 
rendu  atroce , qui  est  susceptible  de  tomber 
dans  l'atrocité. 

Alrocissant,  c,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d'atrocir,  de  e'atrocir;  qui  rend  atroce; 
qui  donne  de  l’atrocité,  qui  la  cause. 

Aieocisstmcnt , *.  m.  ; action  d'atrocir;  état 
alroci. 

AUabJement,  s.  m.;  action  d'attabler,  de  s'attabler, 
étal  attablé. 

Attachante,  adj.  des  2 g.  ; que  l’on  peut , que 
l’on  doit  attacher;  qui  peut  être  attaché  , qui 
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est  susceptible'  de  s'attacher,  d'attachement  : 
celle  personne  , cette  chose  est  attachable. 

Altaï  douent , s.  ni.;  action  d'attarder,  état  at- 
tardé. 

Atteignable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  atteint, 
que  l'on  doit  atteindre  : ce  but  est  atteignable. 

Atteignant , e , adj  qui  atteint,  qui  porte  at- 
teinte. 

Altelable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  attelé  , 
que  l’on  doit  atteler  ; en  cheval  est  attela  hlr. 

AUcllemcui , s.  m.;  action  d'atteler;  état  attelé. 

Attendante,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  attendu, 
que  l'on  doit  attendre  : cette  personne  est  al- 
tendable. 

Allcndrisnablc , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  at- 
tendri, que  l’on  peut  facilement  attendrir. 

Atteutatcnr , s.  m.,  f.  trice ; celui,  celle  qui  at- 
tente, qui  commet  un  attentai. 

Alternatif,  vc,  adj.;  qui  est  de  l’attentat,  qui 
le  marque,  qui  le  concerne,  qui  lui  appartient  : 
une  démonstration,  une  embûche  alternative. 

Alternativement,  adv.;  d’une  manière  al  tentative  ; 
par,  avec  attentat. 

A (Initia  h le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  atténué, 
que  l’on  doit  atténuer,  qui  est  susceptible 
d'atténuation  : celle  foule  est  alténuahle. 

Auântance,  s.  f-;  étal,  qualité  de  ce  qui  atténue  : 
les  aitcnoanccs  de  fautes , de  crimes. 

A ttcuuad  renient,  adv.  d'une  manière attéuualivc  ; 
par,  avec  atténuation. 

Aucrrable . adj  des  2 g.;  qui  peut  être  atterré  ; 
mis  à terre;  qui  peut  être  facilement  atterré, 
abattu,  accablé,  consterné. 

Atterrant,  c,  adj.;  qui  atterre,  qui  abat,  qui  ac- 
cable , qui  consterne  ; nue  nouvelle  atter- 
rante. 

Allen ement , s.  m.;  action  d'atterrer,  de  mettre  à 
terre;  action  d’abattre,  d'accabler,  de  cons- 
terner; état  atterré. 

AtlrUnblr,  adj.  dos  2 g.;  qui  peut  être  attesté, 
que  l’on  doit  attester:  ce  fait  est  attestai)!?. 

Attestant,  c,  adj.;  qui  atteste  , qui  assure  : line 
déposition,  imc  déclaration  attestante. 

Attestatenr,  s.  m.,  f.  trice ; celui,  celle  qui  at- 
teste. 

Alternatif)  vc,  adj  ; d’attestation,  qui  est  de  l'at- 
testation, qui  la  marque,  la  concerne  : un  acte 
attestatif. 

Alternativement,  adv.;  d’une  manière  incitative; 
par,  avec  attestation.  ✓ 

Atticdissablc,  adj  des  2 g ; qui  penl  ètre  attiédi, 
que  l’on  doit  ni  tiédir. 

Attiédissant , e.  adj.;  qui  attiédit  , qui  cause  un 
attiédissement* 

Attirante,  adj.  des  2 g.;  qui  pont  êlie  attiré, 
que  l'on  doit  attirer. 

Autrement,  s.  m ; action  d’attirer;  état  attire. 

AUractivcment,  ad.;  d'une  manière  attractive; 
par,  avec  attraction. 

Auroctixtne,  n,  ni.;  système  d'attraction. 

AUropabte,  «dj.  de*  i g ; qui  peut  être  attrapé , 
que  l'on  petit  attraper  facilement. 
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AUrapamment , adv.;  d'une  manière  attrapante, 
en  attrapant. 

Attrapant,  e,  adj.;  qui  attrape,  trompe,  sur- 
prend. 

A [tractation,  s.  f.  ; caresse,  attouchement,  action 
de  poser  la  main  sur... 

Attribuable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  attri- 
bué, que  l’ou  doit  attribuer. 

Atlributivcmcnt , adv.;  d’une  manière  attributive  ; 
par,  avec  attribut  ion. 

Attristai/ le,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  être  atliislé, 
qui  est  susceptible  de  s'attrister  facilement,  de 
•peu,  pour  peu. 

Attristation , s f ; action  d'attrister,  de  s'attrister; 
état  attristé. 

Aitnstémeni,  adv.;  d’nne  manière  aHiistée,  avec 
tristesse. 

Altroupable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  attroupé, 
que  iVn  peut  facilement  ultioupcr. 

Attroupant , e,  adj  ; qui  attroupe;  qui  cause,  qui 
occasion ue  iiu  allroupemcut. 

Aubamemcnt,  adv.;  par  aubaiue  : cela  mcsl 
venu  aubaiuement. 

Aubépine,  e,  adj.;  qui  est  planté  d'aubépine, 
dans  lequel  il  y a de  l'aubépiue  : nu  bosquet 
aubépine. 

Aubépineux,  se,  adj.;  qui  ticul  de  l'aubépine, 
qui  pro  luit  beaucoup  d'aubépine  : uu  tenein 
aubépineux. 

Aubois,  s.  et  adj.  m.,  f.  e;  habitant  du  départe- 
ment de  l'Autse , qui  appartient  au  départe- 
ment de  l'Aube  : uu  aubois  ; industrie  au- 
boise. 

Audaçablc , adj  des  2 g ; qui  peut  être  audace, 
à qui  l'on  peut  donner,  inspirer  de  l'audace, 
qui  est  susceptible  de  s’audacer,  de  prendre 
de  l'audace,  d'agir  avec  audace  : cet  homme 
est  audaçable. 

Audaçant,  e,  part.  prés,  et  adj  ; qui  fait  l'action 
d audacer,  de  s'audacer,  d'agir,  de  faire  avec 
audace;  qui  rend  audacieux,  qui  donne,  ins- 
pire de  I audace  : une  hardiesse  audaçautc. 

Audace,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  cd  fait  avec 
audace,  qui  est  rendu,  devenu  audacieux,  qui 
a.  qui  montre  beaucoup  d’audace. 

Audaccment,  adv.  d’une  manière  audacée,  avec 
l'iiittépidiic  de  l'audace  : agir  audacémenl. 

Audacer , v.  act.  et  pr.  s’—;  donner,  prendre  de 
l'audace;  rendre,  devenir  audacieux,  excessi- 
vement hardi,  téméraire;  lient.)  faire  de  l'au- 
dace, agir  avec  audace  : pour  p »rter  l’homme 
au  ha»ard  des  actions  périlleuses  il  faut  l’au- 
(lacer . 

Audacisme , 0.  m.;  système  d'audace,  incessante 
audace. 

A ujmtntnble,  adj.  des  2 geo.;  qui,  cc  qui  peut 
être  augmenté,  que  l'on  Joit  augmenter  : ces 
traitements  sont  a:umentables. 

Augmentant , e,  adj. des  2 g.;  qui  augmente,  qui 
rend  plus  graud,  plus  gros,  plus  Considérable: 
un  travail  augmentant  : une  prospérité  aug- 
mentant*. 


Augmentait  veinent,  adv.;  d’une  manière  augmen- 
tante; par,  avec  augmentation. 

Augurable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  auguré, 
piésagé,  que  l’un  doit  augurer*  présager:  cet 
événement  était  auguraLle. 

Auguralemtnt,  adv..;  d’une  manière  augurait*,  par 
augure. 

.4 figura ii sine,  s.  m.;  système  augurai,  d’augure. 

Auguralite , s.  f.;  état,  qualité,  de  ce  qui  e»i  au- 
gurai ; l’auguialiie  de  ses  avis. 

AwnûnabU,  adj  de>  2 g.;  qui  peut  être  aumône, 
que  l’on  doit  auuiùucr, 

Aiunôuaire,  adj.  des 2 g.;  qui  est  de  l’aumône, 
qui  la  marque,  la  cuucerue  : œuvre  .mmô- 
uaire. 

Aumônaitcment,  adv  ; d’une  maniéré  aumô. taire  ; 
par,  avec  aumône. 

Aumùhunt,  c,  pmi,  pi  es.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d’atimôuer;  qui  aumône,  qui  assiste,  «idc, 
par  raumôue  ; une  aumônante  charité. 

Aumône,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a leçu  l’au- 
mône, qui  est  soulagé,  aidé  par  l'aumône  : 
cette  pcrsouue  €st  constamment  aumônée. 

Aumôuemcnt,  s.  ni,;  action  d'auinôtter;  état  au- 
môné . 

Aumùncr,  v.ael.;  faire,  donner  l'auiuôueà  quel- 
qu'un, soulager,  aider  quelqu’un  par  une  au- 
mône, par  l’aumône  : aumôuer  les  pauvres. 

Aumfineur,  e.  n».,  f.  se;  celui,  celle  qui  fait,  qui 
duune  l'aumône,  qui  soulage,  qui  aide  par 
l'aumône.  , 

Aumônismc,  b.  m.  ; système  dauiuôue,  auuiô- 
n a ire. 

Amiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  auné,  que 
l'on  doit  auoer. 

Aureoliiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  aureolisé, 
que  l'on  doit  auréoltter,  entourer  d’uue  auréole. 
Au  lig.  qui  peut  être,  doit  être  élevé  au  plus 
haut  degré  de  gloire,  entouré  des  signes  de  la 
gloire. 

Aurto  lisant,  e,  part.  prés,  cl  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d’aureoliM  i jdes'auréoliser;  qui  auréolise, 
qui  procure,  donne,  une  auréole  de  gloire. 

AureolUtUion,  s,  f.;  action  d’auréoliser,  ctatau- 

I réolisc. 

Auréolise,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a une  au- 
réole, qui  est  entouré  d 'auréolés. 

Auréoliscr , v.  tel.  et  pr.  s — ; mettre  une  au- 
réole, orner,  envuouner,  s'environner  d'au- 
réoles, d'une  auréole,  des  signes  de  la  gloire. 
Au  fig.  élever,  s'élever  au  plus  haut  degré  de 
gloire  ; accorder,  mériter  les  plus  éclatants 
honneurs. 

Auriculariable , adj.  dc<  2 g.;  qui  peut  êtreati- 
ricularté,  que  l'ou  doit  auricularier,  rendre 
auriculaire. 

Auricular talion,  s.  f.;  action  d'auricularier;  état 
auricu  tarie. 

Aurienlariè,  ef  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  auriculaire. 

Auricular  ter,  v.  aet.;  rendre  auriculaire,  de  na- 
ture à être  confié  en  t#er*t  à l’oreille;  faire 
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exprimer  par  la  parole  : auricularitr  la  confes- 
•ion, 

Auricularisme,  s.  m.;  système  auriculaire,  d’air- 
riculariatioft. 

Aurit -niante,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  au- 
riculaire. 

Aungation , s.  f.;  art  de  conduire  uu  char,  un 
ca  route. 

Auroral,  e , adj*  ; d'aurore,  de  l’aurore,  qui  est 
de  1 aurore  , qui  appartient  à l'aurore,  qui | 
tient  de  la  couleur  aurore  : lumière , clarté 
aurorale. 

A ur  or  alité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  au- 
roral , de  ce  qui  est  couleur  d'aurore,  de  ce 
qui  piésente  la  couleur  d'aurore  : son  amo- 
ralité. 

Aurore,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  a la  roiileui 
aurore.  Au  fig.  qui  es!  encore  dans  son  au- 
rore. 

Aitrorer , v,  act.  et  pr.  s’—;  donner,  prendre  la 
couleur  aurore.  Au  fig.  : restera  sou  aurore, 
dans  son  aurore. 

Auuerisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  éire,  doit 
être  ausfcr'sé,  rendu  austère  : cette  personne 
est  aiislérisable. 

Austéritaut , e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  lait  l'ac- 
tion d aiistériser,  de  s'austêriser;qui  uustérisc, 
rend  austère  ; qui  doune  de  l'austérité,  qm 
impose  l'austérité  ; attaché  il  des  moeurs  aus- 
I prisantes. 

Auslcrisation,  ».  f.;  action  d'auslcriicr,  de  s'aut- 
tériser;  étal  austérité. 

Auttèritc,  e.  part,  pas  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  austère,  qui  a,  qui  présente  de  l’aui- 
lérité. 

AuUcriser,  v.  aet.  et  pr.  s' — ; rendre,  devenir 
austère;  inculquer  l'austérité;  plonger,  se 
plonger  dans  l'austérité;  livrer,  se  livrer  à des 
rigueurs  excessives  contre  soi-mème. 

Auslcrisme,  s.  ni.;  système  d'austérité,  inces- 
sante action  d'austérité. 

Atuhcniisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  att- 
I lieu  lise,  rendu  authentique  . auquel  on  doit 
donner  une  authenticité,  de  l’autlieuticitè  : cet 
acte  est  autlieutitable. 

Authentisam,  t,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d'authcnüser  ; qui  aulhenlise,  rend  au- 
thentique, qui  donne  de  l'authenticité,  uueau 
thenticité. 

Amhentiti,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  auiheniiqiie,  qui  a,  qui  pré-enle  de 
l'autbentieité  : cet  acte  est  aulbenlisé. 
Aulhentbiscr , v.  art.  et  pr.  s*»;  donner,  prendre 
de  1 authenticité;  rendre,  devenir  authentique  r 
la  grande  publicité  actuelle  authenlise  pour 
l'avenir. 

Aulhentisme,  s.  m ; système  qui  tend  h donner  de 
I authenticité,  par  lequel  on  donne  de  l'au- 
thenticité. 

Autocratique,  adj.  des  2 g ; d'autocrate,  d'au- 
tocratie; qui  est  de  l’autocrate,  de  l'autocratie; 
qui  appartient  à l'autocrate,  à l'autocratie,  qui, 
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eu  ost  1 action  , la  conséquence , le  résultat 
Autocratiquement , ndv.;  d'une  nianièie  autn- 
cratique,  par  l'action  de  l'autocrate,  de  Tau- 
t orra  lie. 

Automatisé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  e-t  rendu 
autocratique  : l'action  du  prince  est  aulocra- 
devenue  absolue,  despotique. 
Autocratie  , v . acl.  et  pr.  »'-;  rendre,  devenir 
autocrate,  autocratique  : ta  volonté  du  prince 
franchit  la  limite  coiislitutiuuuelie,  elle  »'au- 
ocranse.el  l'action  gouvcriieiuentalen'ett  plus 
qu  absolue  et  despotique. 

Autocratique,  s.  ni  ; système  d'autocratie,  ce 
qui  ue  présente  plus  qu'une  action  d'aulo- 
craie,  autocratique. 

Autodafé  itablc,  a.lj,  des  2 g ; 'qui  peut  être, 
qui  est  exposé  a être  autodaféisé  ; qui  peut 
etre  objet,  faire  partie  d’un  autodafé,  puni  par 
lautodalé.  1 

Autodnf citant,  e.  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait 
l'action  d'.uilodafcisrr;  qui  aotodaléise  , qui 
commande  l'autodafé,  qui  punit,  qui  actionne, 
|>ar  l’autodafé  ; une  justice  autodafci-aot*. 
Auloda/iisatcur,  s.  m..  I.  tricc  ; celui  . celle  qui 
fait  , ofdomie  des  auiudaiéa,  qui  punit  par 
lautodalé;  partisan  de  l'autodafé  : des  prê- 
tre» aiilodaleisalcurs  ne  sont  pas  les  ministres 
d'un  Dieu  ; ils  ne  sont  que  ceux  de  l'atrocité 
et  delà  férocité. 

Autodafeisaliou  . s.  f.  ; action  d anlodaféiser  ■ 
étal  autodaféisé.  ’ 

Autodajeisc,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qni  a été  l'ob- 
jet d un  autodafé;  quia  pcii  daua  un  auto- 
dafé. 

Autodof citer , v.  aet  ; faire  des  autodafés,  faire 
périr  par,  dans  un  autodafé,  exécuter  un  ju- 
gement par  autodafé;  faire  subir  une  peine  au 
si  jet  de  la  foi  religieuse,  élever  des  bûchers, 
(îxéeuter,  brûler  les  hommes  par  ordre,  par 
jugemeut  de  prêtres.  ^ 

\Autndafcitme , s.  m.;  affreux  système  d'auloda/é. 
Automatisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  au- 
I lom  ttisé,  qui  est  susceptible  de  s'automatiser. 
Automatisant , e,  part.  pr.  el  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  s’automatiser;  qui  automatise,  qui 
rend  automate  : une  automatisante  abscuce 
d 'émulation. 

Automalin),  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  automate. 

Automatiser,  v.  act.  el  pr.,  s’— ; rendre,  deve- 
nu automate , lourd,  pesant,  inintelligent* 
g rosi  ier,  stupide;  donner  prendre  de  l'auto- 
inatitc,  un  mouvement  purement  mat  bio.il  : 
fans  envie  sans  émulation  , sans  passion  , 

1 homme  s'automatise. 

Automatisme , a.  m.;  système  des  automates;  ce 
qui  ue  présente  que  de  l'aulonuitilé,  une  con- 
tinuelle action  d'automate. 

Automaiité , %,  f.»  état  d'un  mouvement  stupide, 
ou  de  mouvement  mac  hinal  dans  lequel  est 
l'automate  : son  aiitomaiilc  le  rond  un,  navra 
à tout. 
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Automnité , t , part.  pu*.  et  * - (1">  Cal  » son 
automne;  qui  est  entré  dans  son  automne- 
qui  représente  l'auioüiitc  : l«  » 


antomuiséc  : cette  dame  est  déjà  autoniniséc 
pour  ; est  dcjii  dans  son  automne. 

Aulomniscr,  ».  uct.  et  pr.,  s — ; eausir,  produi- 
re,amener,  imiter  l'automne,  tnircr  dans  Vau 
tourne. celte  personne 
ton  automne. 

Avtopsiable,  adj.  des  2 g.:  qui  peut  être  aulop 
sié,  dont  on  doit  faire  l'autopsie  : ce  ejdavre 
est  autopsialile.  . 

Autopsié , c,  paft.  pas.  et  adj  ; dont  on  a fait 
i'aulopsie  : il  a demandé  à être  autopsié. 

Autopsier,  v.  act.;  fn.re  une  autopsie,  inspecter 
toutes  les  parties  d'nu  cadavre  pour  découvrir 
les  causes  de  la  mort. 

Autopsismc,  s.  m.;  système  d'autopsie. 


36  A\E 

vauceuicnl:  cel  oflieier  est  avançable:  cel  faiis 
sont  nsaoeaUle1. 

saison  est  déjil  Arançaitl , e , adj.  ; qui  fait  des  avances 


qui 

qui 

une 


avance  : celle  personne  est  avançante 
cause  , fait  obtenir  de  l’avancement  : 
bonne  conduite  e*l  toujours  avançante. 

. 1 .4 » miasme  , s.  in.  ; système  d’avancement. 

ëa^'û'tomnisé^ entre  dans|duu"iuf>fr , adj.  de.  2 g.;  qui  peut  être  avanie. 

que  1 on  doit  a vanter , qui  est  susceptible  ue 
recevoir  une  avanie,  des  avanies , qui  «l  ei 
posé  à uue  avanie  , a des  avauics. 

A vau  i an  I , c , paît.  pr.  cl  adj.  ; qui  l'ait  l'action 
d’avanicr  ; qui  cause  l'avauie,  qui  tait  planer 
l'avauie,  qui  jette  l’avanie  : c’est  une  «va* 
niante  adutinitiraiiou. 

.1  viiuié,  r,  part.  pas.  et  adj  ; qui  a été,  qui  e*l 
«ucoie  objet  d’avanie  , qui  a reçu  , qui  recuit 
uue  avanie,  des  avanies  : une.  pci  sonne  avu* 

•'TC^ou'^llinv^'V^le  v.  act.;  faire  de,  avanies  i quelqu'un  ; 

..  mut.,  tore 


autori&able. 

Autorisant,  c , adj  ; qui  autorise,  qui  donne  pmi 
voir,  la  permission , la  faculté  de  faire  : une 
lettre  autorisante  iui  a été  adressée. 

Antoriscur,  s.  m ,f.  *e  ; celui , celle  qui  autorise. 

Autrice,  s.  f ; d'auteur,  celle  qui  invente,  qui 
crée,  qui  a composé  un  ouvrage  : auteur,  au- 
trice, comme  on  dit  acteur,  actrice  (Voir  ce 
oui  est  dit  à amatrice. 

Atixcsiqiie  . adj  des  2 g.;  d’auxésie,  qui  appar- 


Jc  1 avanie  : vous  avanie». 
.j.ft'UJucur , s,  ni.,  f.  se  ; celui  , celle  qui  avanie, 
qui  ne  fait  que  des  avanies. 

At'finique  , adj.  des  2 g.  ; d'av.iaie  , qui  est  de 
l’avauie,  qui  lient  de  lavante  , qui  marque 
l’avanie. 

A v uniquement , adv.  ; d’une  manière  avanique; 
p r , avec  uvaiiie. 

Avanitme,  s.  ni.  ; système  d’avaûie,  continiieUe 
| avanie,  ce  qui  n-’est,  ne  présente  que  de  l’ava- 
I nie.  des  avanies:  c'est  «le  l’avaiiisme. 


■Inrwlbl!  ’adf 'de,  4 g.;  qui  peut  être,  itÀl^iautajtable,  »dj.  îles  2 g.;  qui  peut  cire  mon- 
être  .uxilié,  aidé  , «couru  par  de*  anaiTiai-j  «fié,  que  I ou  doit  avautager. 


'lie  aUAlll*:,  aini.  , nv» | • i 

es  auciuel  on  peut  être  ad  jouit  comme  auxi-j  Avantageant  e,  adj.  ; qui  avautage , qm  donne, 
/ 1 1 qui  cause,  qui  procure  uu  avautage,  qui  fixe, 

inxiluiriable,  adj.  dc«2  g.;  qui  peut  être  , doii  I dctenuiue  un  avantage, 
être  aauliarié,  rendu  auviliaire,  propre  a ai  - Aeanable  , adj.  des  2 g.  .qui  peut  dire 

i qui  e.-l  suM  i-ptililc  de  s avarier  , qui 


f.;  action  d'auailiaricr ; étal 


der. 

Atailiariulio R 
auviliarié. 

AtLtiliaric,  e.  part.  pa-.  cl  adj.  ; qui  est  rendu, 

derco'i  auailiaire,  propre  à aider. 

Aussliarier,  ».  act.  et  pr.  »’—  ; rendre,  devenir 
auviliaire  , propre  à aider , a servir  d aide, 

à secourir  , 

Auxiliarismt,  s.  m.;  système  aimiiairc,  d ouït- 
liariatiou. 

A «xi liaient- , s.  ni.  , f.  trice -,  relui,  cille  qui 
aide , assiste , donne  des  seqoui»  ; fiolrc-Daine 

auxiliatrice.  ,*  . . 

Auxiliuiioii,  ».  f.;  action  dmmlier;  <-'at  auail  e. 
Au  ri  lie , e , pari.  pas.  cl  adj.  ; qui  est  arde,  se- 
couru- . . 

AiixiHer . v.  act.;  aider,  secourir,  assister,  don- 

ner  des  secoui'r.  ...  . 

Auxiliistue,  »•  un;  action  générale  dluiiliauoo, 
son  système. 

.1,0/0 We,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  cire  avale  > 
que  l'on  doit  avaler  ; celle  clio«  «t  aval, Inc.  ! 
Uulement , s.  tu.;  action  d'avaler;  elar  aialc. 
Avançable , adj.  des  2 g.  ; qui  doit  dire  avance 


avinr, 
est  ex- 

pusé  à nue  avarie  : ces  marchandises  soûl  ava* 
i tables. 

Avariant , e,  adj.  ; qui  avarie, qui  cause  , occa- 
sionne  une  avarie  : des  pluies  avariantes. 

li  ai  iciable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  élit:  avaricie, 
qui  peut  devenir  avure,  qui  est  susceptible, 
u’d  varier. 

Araricianfy  c,  part.  pics,  et  adj.  ; qui  fait  l ac- 
lion  d’avuricitT  , de  ùvirickr  ; qui  avaricie, 
reml  avare  , qui  donne  , cause  l'avarice  , de 
l'avarice. 

Avaricie  , c , part.  |mis.  cl  adj  ; qui  esl  rendu, 
duvcmi  avare,  qui  a,  qui  préseule  de  l’avarice; 
qui  est  tait  avec  avance. 

Avaricicr  , v.  art.  et  pr.  s’ — ; rendre  * devenir 
avare;  donner,  causer,  prendre  l’avarice,  de 
bavai  ice  ; neut.,  faire  de  l’avarice,  avec  ava* 
ricc,  se  livrer  à l’avarice  . vous  avanciez. 

Acaiiciwn  , s.  m.  ; .système  d'avarice  , avarice 
qui  s’éleud  à tout. 

Aicignable , adj.  des  2 g ; qui  pcui  élrcaveint, 
que  l’uu  doit  avtindre  ; cette  chose  est  avei- 
guablc. 


que  , ce  V*.  doit  «v.ucer,  qui  roéiile  de  ï,  \Avc>ilurable  , tdj.  de  2 g.  ; qui  |*ei»t  cire  aven- 
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Iiiré , que  l’on  doit  aventurer  : c'est  aventu- 
table. 

Aventurant , e%  ad j . ; qui  aventure,  qui  lai-se, 
livre  à l'aventure,  qui  expose,  livre  au  hasard  : 
commerce  aventurant , spéculait  ou  aventu- 
rante. 

Av  érable  , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  peut  cire,  doit 
c«re  avéré,  que  l'un  peut,  que  l'on  doit  avé- 
rer : ce  fait  est  avérable. 

Avérant , e,  adj.  ; qui  avère  , qui  fait  voir,  qui 
fuit  connaître  la  venté  : une  franchise  avé- 
' mule. 

Arêrateur,  s.  m.,  f.  trice  ; celui,  relie  qui  avère  : 
soyei  avéraleur  en  tout , et  vous  aurez  la 
emisclencc  tranquille,  cl  vous  jouirez  de  l'in- 
dulgence des  hommes. 

Arératiotty  s.  f.  ; action  d’avrrer,  é ni  avéré. 

A virement , adv.;  d'une  manière  avérée  ; narrer 
avéré  meut. 

Avirisme  , s.  m.  ; système  d'avération. 

Avtrsionismc  , s.  m.;  système  d'aversion  , aver- 
sion qui  s'étend  inconsidérément , sans  juge- 
ment. 

Arcr.iionnable , m*j.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
avcisinuné,  que  l’on  doit  prendre  en  aversion. 

Arvr.ùonnanl , c , part.  pré*.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  d’aversionner  ; qui  avers  onne  , qui 
donne,  cause  , orcasionue  l'avnrsii  n : les  mé- 
faits sont  toujours  a version  n a ut? . 

Avcrsionnc,  e,  part.  prn.  et  adj.;  qui  est  objet 
d'aversion  , qui  est  pris  eu  aversion. 

Avcrsiohncl , le  , adj  ; d’aversion  , qui  marque 
l'a vc mou  : un  mouvement  , un  geste  a\or- 
sionnel. 

Avtrsionncllemcnt , adv.  ; d’une  manière  aver- 
sionneüe  , avec  aversion. 

Aversionncr , v.  act.  et  pr.  s’ — ; prendre  , se 
prendre  en  aversiou,  en  haine;  piendre,  con- 
cevoir tin  dégoût  des  personnes,  des  choses. 

Avertis  sable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  averti, 
que  Von  doit  avertir* 

Avertissant , e,  adj.;  qui  avertit,  informe,  qui 
éveille  l'attention  : un  bruit  avertissant. 

Arrnglablc,  adj.  «les  2 g.;  qui  peut  être  aveuglé, 
qui  peut  s’aveugler  facilement  : il  est  aveu- 
glable. 

Aveuglant,  c , adj.;  qui  aveugle,  qui  cause 
l'aveuglement. 

Aveiifjlismc , s.  m.;  système  d’aveuglement  con- 
tinuel, incessant  aveuglement,  ce  qui  n*eit 
que  de  l’aveuglement. 

A vi digue  , adj.  des  2 g.  ; d’avidité,  qui  est  de 
l’avidité,  qui  la  marque,  qui  appartient  à 
l'avidité  : c'est  une  action  avidique. 

Aviditable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  avidisé, 
rendu  avide,  qui  est  susceptible  d'avidité, 

Âvidisant,  c,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d’avidiser  , de  s’avidis»*r  , qui  av  idise  , rend 
avide,  qui  cause,  donne  l'avidité,  de  l’avidité: 
une  avidivaiitc  ambition. 

Avidité  , e t part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  avide , qui  a de  l’aviditc. 


Avidiser , v.  act.  et  pr.  , rendre,  devenir 
avide  ; donne'',  causer,  prendre  «le  l'avidité  ; 
e\ci:er  l'avidité , poêler  à l'avidité  ; désirer 
immodérément,  par  avidité  «reiulie insatisfait 
de  ce  que  l’on  a,  vouloir  toujours  avidement. 

Aviditme. , s.  ni.;  système  d’avidité,  qui  porte  h 
vouloir  sans  cesse  et  sau*  mesure  ; continuelle, 
incessante  avidité,  qui  s'étend  à tout. 

Avilisme , s.  m.  ; système  d’avilUsemeul , d’ac- 
tion, qui  tic  peut  produire  que  de  l’avilivsc- 
inrnt. 

Avilissablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  avili, 
qui  est  susceptible  de  s’avdir,  qui  mérite 
l’.ivili'seuu'iil  : cet  homme  cd  avUissablc. 

Avivement  t s.  ni.  ; action  «l’aviner  ; état  aviné, 

Aviiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  avise  que 
l’on  peut , que  l’on  doit  aviser. 

Avisant , e,  adj.;  qui  avise,  donne  avis,  qui  pré- 
vient, qui  éveille  l’atlcutiuii  : une  lettre  a\i- 
aaofe. 

Ai  itail/ab.'c , adj.  t’e  2 g.;  qui  peut  être  avi- 
taillé, que  l\iii  «l  ut  avitnillcr. 

Ar  Uni  fiant , e,  adj.;  qui  avitaillé  : cctta  place  est 
entourée  de  contrées  aviiaitlanU'S. 

Avivai  le  , adj.  dis  2 g.  ; qui  peut  étré  avivé, 
qne  l’on  doit  aviver- 

Aooixinable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  avoi- 
siné, que  l’on  doit  avoisiner. 

Avoisinant  y e,  adj.  ; qui  avoisiné  : les  villages, 
les  lieux  avoisinants. 

Av  or  table , adj.  îles  2 g ; que  l’on  peut  faire 
avorter  : projet  avnrtable. 

Avortant , e,  adj.;  qui  fait  avorter,  qui  cause  un 
avortement. 

Avouable , aJj  des  2 g.  ; qui  peut  être  avoué, 
que  Ion  doit  avouer  : ce  fait  es  t avouable. 

Avouammrnj,  adv.;  d’une  manière  avouante,  en 
avouant  : il  s’explique  fort  nvotiamiurnt  et  ou 
obtient  «l’avouantes  déclarations. 

Avouant,  e,  adj. , qui  avoue,  confesse,  fait  con- 
naître, qui  contient,  présente  un  a vécu. 

Avnuement,  5.  m.;  action  d’avouer;  état  avoué. 

Jvustabfe,  adj.  des  2 ; qui  peut  être  avttslé, 

que  l'on  doit  avn-ter,  nouer  l’nne  an  bout  de 
l'autre.  T.  «le  marine. 

Imitation , s.  f.  ; action  d’avuster  ; état  avuité. 
T.  de  marine. 

Axilisoble , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  avili  é,  converti  eu  axe  , qui  peut , doit 
dr\i*mr  pivot,  centre  de  mouvement  et  d'ac- 
tion. 

Axilitatiou,  s.  f;  action  «l’axiliscr;  état  avili*?. 

Axiliti,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rouverti  en 
axe,  qui  est  rendu  , devenu  pivot  , centre  de 
mouvement  cl  d’action. 

Ariliitr , v.  act.  et  pr.  s’—  ; rendre , devenir 
axe,  conviriir,  former  en  axe.  Au  fig.  : ren- 
dre, devenir  pivot  autour  duquel  tout  doit  se 
mouvoir  , centre  de  mouvement , d’action. 

Axiômable,  adj.  des  2 tq.;  qui  peut  être  axiômé, 
que  l’on  doit  axiômer  , convertir  en  axiome, 
donner  en  axiome. 
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Axiômé  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  converti! 
en  aiiAme  , qui  est  donne,  présenté  comme1 
axiome. 

Axiôwer  , v.  act.  ; faire  des  a\idme« , convenir 
en  axiAme  ; donner,  présenter  comme  axiôme; 
neut.,  parler  par  axiAmes  : vous  axiàmez. 

Atitmvqut , adj.  des  2 g.;  d’axiôme  , qui  est, 
qui  tient  de  l'aiiAnte  , qui  appartient  à 
l’ axiAme. 

Axiômiquernent , adv.;  d’nue  manière  auômique, 
par  axiome. 

AïotablCy  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  ê'.re 


azoté,  dam  quoi  on  peut,  ou  doit  faire  entrer 
de  l'azote. 

.•Isoté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  on  a fait 
entrer  de  l'azote  , qui  contient  de  l'azote. 

Asotement,  s.  ni.  ; action  d’azoler  ; état  azoté. 

Aïoter,  v.  act.  ; faire  entrer  de  l'azote  dans  une 
chose  , composer  avec  de  l’azote. 

Ajoiinne,  s.  m.;  système  d'azotement. 

Amiable  , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  azuré, 
qui  est  susceptible  de  s'azurer. 

Aturtmenl , suhst.  maso.;  action  d'azurer  ; état 
azuré  : razurement  de  ces  lambris. 


R 


Bacchanalement  , adj.  ; avec  grand  bruit , avec 
dévergondage  de  débauche. 

Bacchanaliiant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait' 
l’action  de  baerbanatiser;  qui  cause  un  gt  an  J 
bruit  dedéliaticbe:  une  licence bacchaualisante. 

Bacchanalisatîon , s.  f.  ; action  de  bacchanahscr, 
de  rendre  d'une  bruyante  obscénité  ; état 
baccbanal  >sé. 

Bacchanalisateur  , s.  ni.  , f.  iricc  ; celui  , celle 
qui  lait  baccbanal  , du  baccbanal» 

Bacchanalisé  , e , part  pas.  et  adj.  ; qui  est 
devenu  un  baccbanal , qui  est  couvert!  en 
bruyante  débauche  : une  féle  Iwcc li  filialisée. 

Bacchaiwiiser  , v.  neut.  ; faire  haccli.'iial  , du 
baccbanal,  un  grand  bruit;  act.,  changer,  cou-; 
vertir  eu  bacchanale,  eu  bruyante  débauche  : 
bacc  banaliser  uni  létc. 

Bacchannlisme  , s.  ni.  ; système  de  bruyante 
débauche,  ce  qui  ne  présente  qu’une  bruyante 
déhanche  dans  laquelle  le  désordre  et  l'ob- 
scénité sont  portés  à leur  comble  : ce  n'est 
que  du  bacclinnaüsme. 

Bâcha  b le  , aéj.  de»  2 g ; qui  peut  être  bâché, 
que  l'un  doit  bâcher. 

Bdchemnit , s.  ni.;  action  de  bâcîier  ; état  lâ- 
ché. 

Bachiquement , adv.  ; d’une  manière  bachique  : 
s’aatuseï  bachiquement. 

Bâclable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bâclé,  qui 
est  susceptible  de  se  bâcler  : celle  aflaire  est 
bâclable. 

Bâcieincnt,  s.  m.;  action  de  bâcler;  état  bâclé  : 
le  bàclcmeut  d’une  affaire. 

Bdcleur,  s.  m.,  I.  se;  celui,  celle  qui  bâcle  : 
hâcleur  d'afh’ires* 

Bâclimie,  s m.;  système  de  hâclcment. 

Badigeonnait  le,  adj.  des  2 g , qui  peut  être  ba- 
digeonné, que  l'on  doit  simplement  badi- 
geonner. 

Badigeovnement , s.  m ; arfon  de  badigeonner; 
état  badigeonne  : le  badigeonut meut  de  ce 
mur. 

ÿailianblr,  adj.  des  2 g.;  qui  pont  aire,  doit 


être  badiné  ; dont  on  peut,  dont  on  doit  ba- 
diner, rire,  se  moquer. 

Badiaamment,  ad  ; d'une  manière  bidinante,  en 
badinant. 

Badinant , e,  adj;  qui  présente  de  la  badineric  : 
des  manières  b idinaules. 

Badinemcnt,  ».  tu  ; action  de  badiner;  état  ba- 
diné. 

Badincur, s.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  badine,  qui 
aime  h badiner. 

Ba/ouabiCy  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bafoué, 
que  l’on  duit  bafouer  : cette  personne  est  ba- 
fouable. 

Bafouamment,  adv  ; d’une  manière  bafouante',  eu 
bafouant» 

Bafouant , e,  adj.;  qui  bafoue  , qui  raille,  qui 
présente  de  la  raillerie»,  de  la  moquerie  ; des 
discours  baf -niants,  des  paroles  bafouantes. 

Ba faneur,  s.  m.,  f.  ne;  celui,  celle  qui  bafoue, 
qui  aime  à bafouer. 

Bâf rement , 9.  m.;  action  de  bâfrer. 

Bagable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
bague  : cette  étoffe  est  bagable,  que  l’on  peut, 
que  l'un  doit  orner  de  bagues. 

Bagagé,  e,  part.  |*as.  et  adj.;  qui  a du  bagage,  un 
bagage,  ton  bagage  ; un  voyageur  bien  bagagé, 
une  armée  bien  b. .gagcc. 

Bagager,  v.  act.  et  pr.  s—;  donner,  fournir  du 
bagage,  un  bagage,  se  muuir  de  bagage,  de 
son  bagage. 

B agate  li  sable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  ba- 
gatelle, considéré  comme  bagatelle,  de  peu 
d'importance. 

BagateUiiaut , e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  hagalelliser , de  considérer  comme 
b.igatelle  de  peu  d'importance  ; qui  bagalel* 
lise,  qui  porte  à considérer  comme  liagatelle, 
peu  important  ce  qui  exige  une  sérieuse  al- 
leiitiou  ; une  baga  tel  lisait  te  ins-ouriance. 

! Bagatcllisation , s.  f ; aeti  >u  de  hagalelliser,  état 
bagatellisé  : la  bag  itellivali  >n  des  choses. 

Bagatellitc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
bagatelle,  qui  est  considéré,  traité  comme  ba* 
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gatelle  : cm  choses  sont  trop  bagatellisées. 

Bagatelliser , v.  act.;  rendre  bâ  gai  elle  ; croire, 
juger,  considérer  comme  peu  important,  fri* 
vole  cc  qui  par  nature  et  convenance  doit  fi- 
xer l’attention  et  commander  des  soins,  de  l’or- 
dre et  des  prudences,  neuf.;  faire,  dire  des 
bagatelles  : vous  bagatelliscz. 

Bagatcllismc,  s.  vu  ; système  de  bagatellisation. 

Bagatellitc , s.  f.;  état,  qualité  de  cc  qui  hVsl 
que  bagatelle. 

Baguï- 1 e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  il  des  bagues, 
qui  est  orué  de  bagues  : des  doigts  richement 
bagne*. 

Vaguement , s.  m.;  action  de  baguer;  état  bagué  : 
le  baguement  des  doigts,  d’uuc  étoffe. 

Baguer , v.  art.  etpr.se — ; orner,  enrichir  de 
bague*  , mettre  des  bagues  : sc  baguer  les 
doigts. 

Baignabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  baigné, 
que  l'on  doit  baigner,  faire  baigner. 

Baignant,  t,  adj.;  qui  baigne  ; une  pluie  une 
sueur  baignante. 

Baignement,  s.  m.;  action  de  baigner;  état  bai- 
gné. 

Bailionnable , adj  ; des  2 g ; qui  peut  être  bâil- 
lonné, que  l'ou  doit  bâillonner. 

Bâillonnant,  e,  adj.;  qui  bâillonne,  qui  empê- 
che de  parler,  de  s’exprimer,  de  rendre  la 
pensée  : une  loi  bâillonnante. 

Bâillonnement , s.  m.;  action  de  bâillonner;  état 
bâillonné.  Au  flg.  : impossibilité  de  parler, 
de  s'exprimer,  d'émettre  sa  pensée  : le  bâil- 
lonnement de  la  presse. 

Bai  Honni  sme , s.  ni  ; système  de  bâillonnement. 

Baïonneté,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  e-.t  dispersé, 
détruit,  renverse  par  la  baïonnette. 

Baïonnettement , s.  m.;  action  de  haîon  net  ter  ; 
état  baïonnette. 

Baïonnrtler,  v.  act.  et  pr.  se — ; disperser,  , ren*. 
verser,  détruire  par  la  baïonnette;  se  battre  à 
la  baïonnette,  se  détruire  par  la  baïonnette. 

Baïonnetiismc , s.  m ; système  de  baïuüucltviuent- 

Bai sable,  adj.  de*  2 g.;  que  I on  peut,  que  l'ou 
doit  baiser. 

Baisoltement,  s.  m ; action  de  baisolter,  de  ne 
faire  que  baisolter. 

B ait  sa  Ole t adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  baissé, 
que  bon  doit  baisser  : le  prix  du  pain  est 
haïssable, 

Baisscmcnt , s.  ni.;  action  de  baisser;  étal  baissé  : 
le  bnUsemeul  du  prix  du  pain,  des  dt  urées. 

Baladmer,  v.  nout.;  faire  le  baladin,  des  choses 
bouffonnes,  de  mauvais  goût. 

Baladinemmt,  adv.;  d'une  manière  haladine. 

Balançablc,üii\.  des  2 g.;  qui  peut  être  balancé, 
que  l’on  doit  balancer  : ce  compte  est  balan- 
ça ble. 

Balançant , e,  adj.;  qui  balance,  qui  fait,  qui 
opere  la  balance. 

Balconnable.  adj.  des  2 g.;  qui  pcul’élre  ba- 
Icoitué,  que  l'on  doit  balcouucr. 

Balconné , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  en 


balcon,  qui  a un,  des  balcons  : maison,  fa- 
çade  haltonnée. 

Balconnement , s.  ni.;  action  de  balconner;  état 
balconné  ; le  balconnement  d’une  croisée  , 
d’une  façade. 

Balconner , v.  act  ; faire  des  balcon* , orner,  dé- 
corer de  balcons:  balconner  une  maison,  une 
façade. 

Baltolable,  adj  îles  2 g ; q«i  peut  être  balloté, 
que  l’ou  doit  ballot er.  Au  fig.  : dont  on  peut 
«e  jouer. 

B ail  o tant  e,  adj.;  qui  ballotte  qui  lient  en  sus- 
pens ; de'  promesses  ballotantes. 

Balsamisation,  s.  f.;  action  de  baUamiser,  état 
ba 'sa misé  ; la  balsamisation  de  l'air. 

Balsamine,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a quelque 
chose  de  balsamique,  qui  fait  jouir  d’une 
odeur  balsamique,  de  baume  ; un  air  balsa* 
inique. 

Bal  tamiser,  v.  act.  et  pr.  se— ; rendre,  devenir 
balsamique,  répandre  une  oJeur  b Isamiqur, 
faire  jouir  d’une  odeur  balsamique,  de  baume  : 
une  grande  quantité  de  Heurs  odorantes  balsa- 
mise  l’air. 

Bambinmrnt,  ».  m.;  action  de  bambiner,  de 
s’amuser  comme  un  bambin. 

Bambiner,  x.  u.;  faire  le  bambin,  jouer  avec  des 
bambins,  s'amuser  à des  jeux  de  petits  en- 
fants : Henri  quatre  ne  dédaignait  pas  de  bam- 
biner avec  ses  enfants* 

Bambocher,  v n.;  faire  bamboche,  des  fredaines, 
se  livrer  au  libertinage. 

Banalement ; adv  ; d'une  manière  banale. 

Bannlisabk , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  bana- 
lisé, qui  est  susceptible  de  fe  banalise? . 

Banalisation,  s.  f , action  de  banalise?;  état  ba- 
nalisé. 

Banalisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  banal,  qui  est  à la  banalité. 

Banaliser , v.  act.  et  pr.  se—;  rendre,  devenir 
banal  ; imposer  la  banalité^  rendre  un  objet  à 
l’usage  d'un  grand  nombre,  à un  u«agc  com- 
mun et  y asejélir.  Au  fig.  : prodiguer  in- 

considérément, se  livrer  à tous,  sassujelir  à 
un  grand  nombre  sans  discernement  et  sans 
appréciation  des  personnes  l cet  homme  se 
baua'Ue,  pour  : est  il  tout  le  monde. 

Banalisme,  s.  m.;  système  de  banalisation , dé 
banalité. 

B amiable,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  être  bandé, 
que  ton  doit  bander. 

Bandant,  e,  adj.;  qui  bande,  qui  fait  tendre  : 
une  force,  une  vis  bandante. 

Bandemcnt,  s.  ra.;  action  de  bander  ; état  bann- 
dc  ; le  bandenicut  d une  corde. 

Bannissant,  e,  adj.;  qui  bannit,  qui  cause  le  ba- 
îmsemcnl,  qui  exprime  uu  bannissement,  qui 
l'impose  ; une  sentence  bannissante. 

Bavguerouiant , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  fait 
l’action  de  baoquerouler,  de  faiie  banque- 
route; qui  cause  amené  la  banqueroute,  qui 
couduit  à la  banqueroute  : uue  spéculation, 
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une  opération,  une  administration  banquerou- 
tanle,  un  d 'tordre  banqucroutant. 

Banqutroutment . adv,;  par  la  banqueroute,  au 
ma} en  de  U banqueroute. 

fianqucroutcr,  v.  u.;  faire  banqueroute,  ineffec- 
mer,  îi réaliser,  ses  paiements,  ne  pas  acquit 
1er  scs  dettes,  ne  pas  remplir  ses  obligations 
financières. 

Hait ffuero ni ismet  s.  m.;  système  de  banqueroute. 

Barbarisablc,  adj.  deg  2 g.:  qui  peut  être  pré- 
cipité dans  la  barbarie,  qui  est  susceptible  de 
1 •mber  dans  l’état  do  barbarie. 

Bar  bar  i tant,  r,  part.  piés.  et  ad;  ; qui  fait  fac- 
tion de  barbariser,  Je  se  barbariser;  qui  bar- 
barie, qui  cause,  amène  la  barbarie,  qui 
plonge  dans  la  bar  lia  rie,  qui  reud  barbare. 

finbarisaicur,  s.  in.,  f.  frire  ; celui,  relie  qui 
reproduit  la  barbarie , qui  ramène  Pétât  de 
barbarie,  qui  se  livre  à des  actes  de  barbarie: 
prince,  gouvernement  barbai  isatcur. 

Batburisé,  et  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  barbare,  qui  est  dans  la  barbarie;  dans 
un  état  de  barbarie. 

Barbariser % y.  act.  et  pr.  se — ; rendre,  devenir 
baibare,  causer  la  barbarie,  amener  un  état 
de  barba  rie,  plonger,  dans  la  barbarie,  se  livrer 
à la  barbarie. 

Barboiement , s.  m.  action  de  barboter. 

fin.  boni llable,  adj.  des  2 g ; que  t’on  doit  seu- 
lement barbouiller  : cette  porte  n’est  que  bar- 
ImiiilUhlc. 

BarbouiUanent , s.  m ; action  de  barbouiller; 
étal  lu  i bouille  : le  barbouillement  d’un  ta- 
bleau, d'une  porte,  d'une  cloison. 

Barême,  e,  aJj  ; qni  e*i  fait  en  forme  dcb.irèmc, 
qui  présente  la  commodité  d’un  barème,  qui 
est  compris  dans  un  barème. 

fiariitc,  r,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  a la  forme  d'un 
baril;  qui  est  mis  en  baril,  dans  un  baril. 

Baril  fanent,  s.  ni.;  action  de  barilier  ; état  ba- 
i illé. 

Barillrr , v.  act.;  faire  des  barils,  donner  la 
forme  d*  u n bai  il;  mettre  en  baril,  dans  un 
baril. 

Bariolancut,  s.  m.;  action  de  barioler,  état  ba- 
riolé. 

Baronial , e,  adj.;  de  baron,  de  baron ie,  qui  est 
du  baron,  de  la  barouie,  qui  leur  appartient, 
les  concerne  ; dans  le  château  harouial  ; In 
protection  baroniale,  des  barons.  ~ 

Rnronialcmcnl,  adv.;  d'une  manière  baroniale, 
avec  des  airs  do  baron,  la  mordue  baroniale. 

Rarrablc,  adj.  des 2 g.;  qui  peut  être  barré,  que 
Pon  doit  barrer. 

Barrant,  e , adj.;  qui  barre,  ferme,  obstrue,  qui 
empêche  d«*  passer. 

Barricadablc,  adj.;  des  2 g.;  qni  peut  être  bar- 
ricader, que  Pon  doit  barricade:  ces  rues  sont 
barricadables. 

Barricadant , e,  adj.;  qui  barricade,  qui  empê- 
che de  forcer  une  porte,  un  pa«snge. 

Barriradnncnt , s.  in  , action  de  barricader,  de 


construire,  d’élever  des  barricades;  état  bar* 
ricadé  ; le  barricadement  des  rues. 

Basable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  basé,  que 
Pou  doit  baser  : celte  demande  est  basable 

sur.... 

Basanant,  e , ,dj.  qui  basane , qui  donne  à la 
peau  une  teinte  noirâtre  ; chaleur  basanante, 
soleil  hasauant. 

Basane*  e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  a une  teinte 
noirâtre,  qui  est  halé,  brille. 

Basanement,  s.  m.;  étal  basané. 

Basante,  v.  act.  et  pr.  se — ; donner,  prendre 
une  teinte  ba&anuc,  noirâtre  ; une  peau  blan- 
che, délicate  sc  basane  facilement. 

Basant,  e,  adj.;  qui  base  , asseoit  sur  une  base, 
qui  établit  une  base,  offre  uue  base,  sert  de 
base  : ce  cours  est  basant. 

Basculable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  basculé, 
que  l’on  doit  basculer,  faire  aller  de  lias  en 
liant. 

Basculant , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  basculer,  de  se  basculer  ; qui  bascule,  qui 
donne,  imprime  un  mouvcuieui  alternatif  de 
bas  en  haut  : une  politique  basculante. 

Basculé  , e , part.  pas.  et  aJj.  ; qui  e>t  eu  bas- 
cule , qui  est  à un  mouvement  de  bascule , a 
un  mouvement  alternatif  de  bas  en  haut. 

Basculement  , s.  ra.  ; action  de  basculer,  de  se 
basculer  ; état  basculé. 

Basculer  , v.  act.  el  pr.  s’ — ; faire,  établir  une 
bascule  , mettre  eu  bascule  ; donner , impri- 
mer un  mouvement  do  bascule  , un  mouve- 
ment alternatif  de  bas  eu  haut  ; s'amuser  k 
la  bascule. 

Hast  alisme  , m.  ; système  du  bascule,  conti- 
nuel mouvement  alternatif  de  bas  en  haut.  Au 
fig.  ; système  gouvernemental  qui  donne  la 
Supériorité  tantôt  à un  ' action  politique,  tan* 
tôt  à une  autre  ; qui  favorise,  tantôt  une  opi- 
nion, tantôt  celle  opposée. 

Basement , s.  ni.,  action  de  baser,  d*as<eoir  sur 
une  !>,.«••»;  état  basé  : le  basement  des  iJéef. 

Rassemble,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  bassiné, 
que  l'on  don  bassinet. 

Bassinnne/il , s.  m.  ; action  de  bassiner;  étal 
bassiné  : le  bassinement  d'un  lit,  d'une  plaie. 

Bastionnable , adj.  des  - g-;  qui  peut  être 
hastiouné,  que  l'on  doit  ba-tionuer  , environ- 
ner de  bastions  , défendre  par  des  bastions* 

Bastionnement , s.  m.  ; action  de  baslioniier  ; 
éilt  basiionné  : le  bastionnemeut  de  ta  place, 
d’une  place, 

Bûtable , adj.  des  2 g.  ; qni  peut  être  blté  , que 
Ion  doit  bâter. 

Bataclancr , v.  n.;  faire  bataclan,  du  b.'taclan. 

Balaillablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bataillé, 
contesté  fortement,  disputé  avec  chaleur;  au 
sujet  de  quoi  on  doit  batailler. 

Bataillant , e , a lj.  ; (pii  bataille,  qui  présente 
une  contestation  forte  , animée  : une  batail- 
lante discussion. 

Batatllrmcat , s.  tn  • action  de  batailler  ; état 
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bataillé  : et  1m  discussions  de  eetie  chambre 
roi  rompue  n’oflYireut  plus  que  les  bataille* 
incnts  de  lasuce  et  de  la  mauvaise  fui  coutre 
la  nationalité. 

liatailleutemcni , adv.;  d’une  manière  batail- 
leuse , par  un  haiaillement. 

B ri  tant , e,  alj.  ; qui  bâte  : uu  pouvoir  bâtant, 
une  loi  bâtante,  qui  impose  le  bât. 

Béïrardrment , adv.  ; d*nne  manière  bâtarde. 

lUtinrdiir,  s.  f.  ; état  , qualité  du  bâtard,  de  ce 
«pii  est  bâtard. 

tintement , s.  tn.;  action  de  bâter;  étal  bâte. 

iintenr  , s.  m , I.  se ; celui,  celle  qui  bâte  , qui 
impose  le  bât  : nn  gouvernement  bâteur. 

J9  à lit  sable  , adj.  des  2 g ï qui  peut  être  bâti, 
que  l’on  doit  bâtir. 

Jidtonuable , ad),  des  2 g.;  qui  peut  être*,  mérite 
être  bât  n:ié  , que  l’on  doit  bâtonnet'. 

liât  o nu  an  t , e,  adj.  ; qui  Irâlonue  , qui  conduit, 
dirige,  gouverne  par  le  bâlou  ; nue  discipline 
bâtnnnaote. 

Bâtonnemnit,  s.  m ; action  de  bétonner,  de  diri- 
ger , gouverner  par  le  bàtou  ; état  bâtunné  : 
le  bâlotincmcnt  des  soldats. 

Bôtouuisine  , s.  m.  ; système  de  bâlonnciuent. 

Butlablr  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  battu, 
que  l'un  doit  battre  ; ces  troupes  sont  bat  ta 
blés. 

Bougé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  bauge, 
«pii  est  couché  dans  uuc  bauge  : ce  sanglier 
était  bauge. 

liwigeiuent,  .s.  m ; action  de  bauger,  de  sc  bau- 
ger  ; état  haugé. 

Bouger  , v.  acl.  et  pr.  se—  ; mettre,  se  mettre 
eu  bauge  ; coucher , se  courber  dans  une 
bauge. 

Barardeur , se.  , adj.;  qui  est  du  bavardage,  qui 
n’uffr»»,  ne  présente  que  du  bavardage  : hasar- 
deuse narra  non. 

Bovardensemcut , ailv.;  d’une  manière  bavar- 
dense. 

Boitement,  s.  mq action  do  baver:  \r  lavement 
de  cet  enfant  est  causé  par  la  formation  de 
ses  dents. 

Béatement , adv.  ; d’une  manière  béate. 

l'.i'chable  , adj.  dus  2 g.  ; qui  peut  être  bêché, 
reniflé  , cultivé  avec  la  bêche,  que  fou  doit 
bêcher  ; cette  terre  est  bèchahle. 

Bêchage , s.  m.;  état  de  culture  avec  la  bêche  ; 
Ihju.  mauvais  bêchage, 

lit  gueule meut,  s.  m.;  action  de  bégticuler. 

Bt  gueuler  , v,  ucut . ; faire  la  bégueule  , de  la 
hégueulcrie. 

Bégueulisme , t.  ra.;  système  des  bégueules  , ce 
qui  u'est  , ne  prescrite  qu’un»'  continuelle  et 
incessante  hégucuUrie. 

Beguinement , adv.;  d’une  manière  béguine. 

Ihguité,  s-  f.;  étal  dans  lequel  est  une  personne 
qui  bégaie,  qui  ne  peut  s’exprimer  sans  bé- 
gayer ; diflicuhé  de  parler,  de  s’exprimer. 
Bell-gérance  » *.  f.  i action  de  guerre,  état  de 
guerre. 


Ht!  ligneuse  ment , adv.;  d’une  manière  belliqu  euse. 

Dcmolisation  , s.  f . ; action  de  bémoliscr  ; éiat 
hémolisé  ; la  bémolisaliou  de  cette  note  , de 
la  clef. 

B Lin:ji clairement , adv.  ; d une  manière  béné- 
ficiaire , par  bénéfice  : agir  bcnéficiairrntent. 

Biin Jiciellement , adv.  ; d une  manière  béné- 
li.ielle  , avec  bénéfice. 

pénévali sa ble,  adj.  des  2 g.;  «pii  peut  être  liéné- 
volisc  , rendu  bénévole  , que  fou  «loit  béné- 
volisrr , rendre  bénévole. 

Bcw’votisnni , e , part.  près,  et  nclj . ; qui  fait 
faction  de  bénévoliser  ; qui  bénévolive,  rend 
bénévole , qui  porte  ù agir  sans  intérêt  : un 
bénév (disant  désintéressement . 

Unui  olnation  , s.  f.;  action  de  bcnévolher  j 
état  bénévolisé. 

Bntcvo'hé,  e,  part.  pas.  cl  adj.  qui  est  rendu, 
devenu  bénévole* 

Dêncvoliser , v.  act.  et  pr.  s’-  : rendre,  devenir 
bénévole;  ne  pas  allai  lier  de  profit,  de  traite* 
ment  à une  fonction , à un  travail. 

flénéiolisme,  s.  ni.;  système  bénévole,  de  béné* 
volisation. 

Bnieuolitê , s.  m.;  état,  qualité  bénévole,  Je  ce 
qui  est  bénévole. 

Benignissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  béni- 
guivé,  que  l’on  doit  béuigiiiser. 

Btnignisanl,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  failfac- 
tiou  de  béuignUer , de  se  béniguiscr  ; qui 
bétiiguise , qui  donne  de  la  bénignité,  de  la 
douceur,  de  la  bonté. 

Brnignhation , s.  f.;  action  de  bénignîser,  de  s«* 
béniguiscr  ; état  bèuiguiié. 

Bcnignisé , c , pari,  pas.  cl  adj.;  qui  a «îc  la 
bcuignit»;,  qui  est  rendu,  devenu  bénin,  d «ux, 
iudulgeul , humain  : un  caractère  bêuignisé. 

Béniguiscr,  v.  act.  et  pr.  s'-  ; rendre , devenir 
bénin  ; donner,  inculquer,  prendre  de  la  béni- 
gnité, de  la  douceur,  «le  la  bonté,  de  la  lolé- 
iMuce,  de  l'humanité;  porter  au  bien  , n'agir 
que  par  le  bien  ; hénigniser  le  caractère. 

Bvnignixme,  s ni.;  système  de  bénignité,  ce  qui 
ne  présente  qu'une  continuelle  bénignité  en 
tout. 

Bénissant,  e , a.îj.;  qui  bénit:  une  main  bénis* 
santé. 

Bruissement , s.  tu.;  état  béni  ; te  bcnifsernfnl 
des  personnes,  «les  choses. 

Berçablc  , a«lj.  des  2 g.  j qui  peut  être  bercé, 
que  l’on  doit  bercer. 

Berçant,  e,  adj.;  qui  berce,  amuse  : des  bernan- 
tes promesses. 

Dcrçation,  s.  f.  ; action  de  bercer  ; état  bercé. 

Beivement , s.  ru.;  même  signification  que  ber* 
ça  lion. 

Btrceur , s.  m.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  berce,  qui 
ne  fait  que  bercer . 

Dercitme  , s.  u».  ; système  de  bercement  : le 
bercismc  des  princes,  des  grands. 

liesanconnni* , s.  m. , f.  t\  habitant  de  la  ville 
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de  Besançon  : un  Besançonnais  ; adj.  , l'in- 
dustrie Besauçonnaise. 

Bestialiqne,  adj.  de*  2 g ; de  bestialité,  qui  est, 
qui  tient  de  la  bestialité,  qui  la  marque. 

Bestialisable,  adj.  dei  2 g ; qui  peut  être  bestia- 
lise,  qui  est  susceptible  de  se  beslialiscr. 

Bestialisant,  e,  part.  prés,  et  adj.,  qui  fait  lac 
lion  de  beslialiscr,  de  se  besiuliner  ; qui 
bestialité  , qui  reud  inoralemeut  semblable  à 
la  bête,  à lauiuul , qui  cau>e  la  bestialité: 
uni*  bestialisaoie  dureté,  ignorance  qui  inter- 
dit l'action  de  l'esprit  cl  euipéi  lie  te  développe- 
ment de  rmlelligcuce. 

Tl  a lia  lisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’a  que  les 
instincts  de  U bestialité;  qui  est  rendu, 
devenu  moralement  semblable  à la  béte , a 
l'animal. 

Beslialiscr , v.  act.  et  pr.  se-;  causer,  prendre 
de  la  bestialité  ; rendre,  devenir  moralement 
semblable  à l'animal  ; ne  laisser,  ne  conserver, 
n’avoir  que  le-,  instincts  do  la  bestialité,  ucut  , 
agir  bestialement  : vous  besti  li^ez. 

Beuiulismc  , s.  m.;  continuelle,  entière,  com- 
plété bestialité;  ce  qui  ne  présente  qu’une 
incessante  bestialité. 

Hériter , v.  neut.;  faire  la  bête  ; faire  , dire  des 
béiises,  des  riens  : vous  bètisez. 

Belle r a” tenue,  adj.  f . ; de  la  betterave,  qui  con- 
cerne la  betterave  : la  culture  betteravicnne. 
Ou  a dit  aussi  substantivement  : betler.ivieu, 
en  parlant  de  celui  qui  cultive  la  betterave. 

Bicentenaire , adj.  des  2 g.  ; qui  présente  deux 
cents  ans  ; qui  se  produit , se  représente  tous 
les  deux  ceuta  nus  : célébration  bicente- 
naire. 

Bicoque,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  dans  une 
bicoque  , logé  dans  une  bicoque. 

Bicoquement , s.  ni.  ; action  de  bicoqtier , de  se 
bicoquer  ; état  bicoque  : son  bicoquenti  nt. 

Bicoqucr , v.  act.  et  pr.  s’—;  enfermer,  loger, 
se  loger  dans  une  bicoque  : vous  le  bicoquez. 

Bicoquiwie , s.  nf.;  s\ «terne  de  bieo  jurment 

Bienfaixantisme,  s.  in.;  .système  de  bienfaisance, 
couiinuelle  action  de  bienfaisance. 

Bienscantijiant,  e,  part.  prés,  cl  adj.;  qui  fait 
l'action  de  biriioéanliiicr  ; qui  bienséant ifie, 
qui  rend  bienséaut,  qui  doune  de  la  bien- 
séance. 

Bien  nanti  fie,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  est  rendu, 
devenu  bienséant  , qui  a , qui  présente  de  la 
bienséance. 

Bienxêantijier,  v.  act.  et  pr.  se-;  rendre,  devenir 
bienséant  ; donner,  prendre  de  la  bienséance, 
des  habitudes  de  bienséance. 

Bienveillamment,  adv.;  d’une  manière  bienveil- 
lante, avec  bienveillance. 

Biffable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  biffé,  que 
l oti  doit  biffer  : ce  mot  est  biffable. 

Biffement , s.  m.;  action  de  biffer  ; état  biffe. 

Bigamer , v.  neut.;  vivre  dans  la  bigamie,  sc 
livrer  à l'action  de  bigamie. 

Bigamement , i.  m.;  action  de  bigamer. 


Bigamcmcnt,  adv.;  d'une  manière  bigame:  vivre 
bigamément  , en  bigame. 

Bigamique  , adj.  des  2 g.;  de  bîgimie,  qui’est, 
qui  lient  de  la  bigamie  , qui  appartient  à la 
bigamie,  qui  la  concerne. 

Bignmisme,  s.  m.;  système  de  bigamie. 

Bizarrement , s.  ni.;  action  de  bigarrer;  étal 
bigarré. 

Bizarrement , adv.;  d’une  manière  bigarrée. 

Bigamement , s.  m.;  action  de  bigorner;  état 
bigorné . 

Bigorcment,  s.  m.;  action  de  bigoler. 

Bigotèment  , adv.  ; d'une  inaiiicre  dévote,  avec 
fausse  dévotion. 

Bigoler , v.  neut.; faire  le  bigot,  de  la  bigoterie. 

Bigolixaltle,  adj  des  2g.;  qui  peut  être  bigotisé, 
rendu  bigot  , porté  , poussé  è des  actes  de 
fausse  dévotion. 

Bigotiuvit,  e,  part  prés,  et  adj  ; qui  fait  l'action 
«le  bigot  ber  , de  sa  big  >tiser,  de  rendre,  de 
devenir  faux  dévot  ; qui  bigotise,  rend  bigot, 
qui  porte  au  bigotisme,  qui  pousse  à des  actes 
de  fausse  dévotion. 

Bigotitation  , s.  f.;  action  de  bigotiscr,  de  ren- 
dre h got  ; état  bigotisé. 

Diyntiic  , e part.  prés,  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  bigot,  qui  est  sous  l'inlluence  de  l’hy- 
pocrisie religieuse. 

Big  mixer , v.  act.  et  pr.  se — ; rendre,  devenir 
bigot,  faux  dévot,  inculquer  une  fausse  dévo- 
tion , pousser  , se  porter  à des  actes  d’une 
fausse  dévotion  ; placer  sons  l'inlluence  de 
l’ii/pocrisie  religieuse,  se  livrer  à cette  action. 

Billotnble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  billolé,  entravé,  empêché,  maintenu  par 
un  billot. 

Bi/lotr  , e , part.  pas.  et  ndj . ; qui  est  entravé, 
empêché,  maintenu  par  un  billot. 

Billotcmeni  , s.  m.  ; action  de  billoter;  état 
billoté  ; le  billoteoienl  d’un  chien , d’un  che- 
val. 

Billoter,  v.  act.;  poser,  mettre  en  billot,  entra- 
ver, empêcher,  maintenir  par  un  billot  : bil- 
lotcr  un  eliieii,  un  cheval. 

Binable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  biné,  qu'il 
est  né-  e-siire  d • biner;  terme  de  jardinage. 

Binage  , s.  m.;  terme  de  jardinage  ; second  la- 
bour, seconde  façon  à la  vigne. 

Biographiahle , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
biographie  , dont  on  doit  faire  la  biographie. 

Biographie  , e,  part.  pas.  et  adj.;  dont  on  a 
b.ii  la  biographie  , qui  fait  partie  d'une  bio- 
graphie, 

Biographier , v.  act faire  une  biographie,  faire 
entrer , comprendre  dan*  une  biographie, 
neuf.,  s^adoiinci  à la  b ngrapliie. 

Dingrajthiquement , adv.;  d uuc  manière  biogra- 
phique, par  la  biographie. 

Biographisme  ,f,  ni.  ; système  de  b’ograpliie. 

BixaUulhable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  bi- 
saieulisc,  qui  peut  devenir  bisaïeul. 
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Bishieulisation , s.  f.;  étal  bisaïeuliser  : sa  bisâi- 
cutisation. 

Bisaïeulisé,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  bisaïeul • 

Bisaïeuliser,  v.  art.  rendre  bisaïeul. 

Bisauté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  en  bi- 
seau, qui  est  préparé,  disposé  eu  biseau; 
cartes  biseautés. 

Biseautement,  s.  in.;  action  de  biseauter;  état  bi- 
seauté : le  bixeautement  des  cartes. 

Biseauter,  v.  net.;  faire  un  biseau,  préparer, 

-disposer  en  biseau  : biseauter  des  cartes. 

Bis-culoré,  e , adj. , qui  af  qui  présente,  deux 
couleurs. 

Biscuitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bis- 
cuité, converti  en  biscuit,  dont  on  peut  faire 
du  biscuit. 

Biseuitation,  s.  f.;  action  de  biscuiter,  état  bis- 
cuité : bonne  biseuitation. 

Biscuité , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  converti 
en  biscuit,  dont  on  a fait  du  biscuit. 

Biscuiter,  v.  act.  et  pr.  se — ; faire  du  biscuit, 
convertir,  se  convertir  en  biscuit. 

Biluminable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bitu- 
miné,  que  l’on  doit  bifuminer. 

Bitumination,  s.  f.;  action  de  bitumiuer;  état 
bituminé. 

Bituminisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peat  ètrebilu- 
niinisé,  tiansforme  en  bitume. 

Binoninismc,  s.  ni.;  système  de  bituminisation. 

Bivouacable,  adj.  des  2 g.;  que  l’on  peut  fane 
bivouaquer  ; tcrrciii  sur  lequel  on  peut  établir 
un  bivouac  ; ces  troupes  s_.ul  bivouacablcs  l 
ce  terrein  e-t  bivouacable. 

Bivouaqué,  e,  adj»;  qui  est  au  bivouac,  dans  un 
bivouac  : les  troupes  étaient  bivouaques  hors 
du  village  malgré  le  froid  et  le  mauvais 
temps. 

Bivouaquemcnt , s.  m.;  action  de  bivouaquer,  de 
faire  bivouaquer;  état  bivouaqué  : le  bivoua- 
quement  des  troupes. 

Bizarrihable,  adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être  bi- 
zarrisé,  qui  est  susceptible  de  se  bizarriser. 
de  devenir  bizarre. 

Bizarrisant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  bizarriser,  de  se  bizarriser  ; qui  btzar- 
rise,  rend  bizarre,  qui  donne  de  la  bizarrerie, 
de  la  singularité. 

Bizarrisé,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  bizarre,  qui  a,  qui  présente  de  la  bi- 
zarrerie : celle  femme  ed  singulièrement  bizar- 
risée  : une  tenue , une  expression  bizarri- 
sée. 

Bizarriser,  v.  art.  cl  pr.  sc— ; rendre,  devenir 
bizarre;  donner  prendre  de  la  bizarrerie,  une 
originale,  extra  s a gante  singularité,  n.;  faire 
de  la  bizarrerie,  se  livrera  la  bizarrerie. 

Bipartisme , s.  ni.;  système  de  bizai rerie,  ce  qui 
ne  présente  qu’une  continuelle  bizarrerie  ; ce 
u’est  que  du  bizarr  isme. 

Blâmant,  e,  adj.;  qui  blâme  désapprouve  : une 
lettre  blâmante. 


O * 

Blâmai  if,  ve,  adj.;  qui  est  du  blâme  qui  mar* 
que  le  blâme  : un  geste  blâmât  if. 

Blàmalisme,  s.  m.;  système  de  blâme;  ce  qtoi 
n'est,  ne  présente,  qu’un  continuel  blâme. 

Blâmativement , adv.;  d’une  manière  b lâ matin, 
avec  blâme. 

[Humeur , s.  m ; celui,  celle  qui  blâme,  qui  aime 
à blâmer. 

Blanchissablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  blan- 
chi, que  Ton  doit  blanchir  : ce  linge  est  blan- 
chi saable.  ,..rj  , 

Blanchissement,  s.  m action  de  blanchir,  état 
blanchi  : blanchissement  du  linge. 

Blanchissant , e,  adj.  qui  fait  blanchir,  qui  rend 
blanc,  qui  donoe  un  beau  blanc  à la  toile,  au 
linge,  à l'étoffe  : une  eau  blanchissante  ; des 
rosées  blanchissantes. 

Btasable,  adj  des  2 g.  ; 'qui  peut  être  blasé, 
qui  est  susceptible  de  se  blaser. 

Blasant,  e,  adj.;  qui  cause,  amène  le  blasement  : 

une  jouissance  b la -ante. 

Blasement,  s.  m.;  action  de  blaser  de  se  blaser; 
état  blasé  : le  blasement  du  goût. 

Blasement,  adv  ; d’une  manière  blasée;  avec 
dégoût.  fatigue  des  choses  de  la  vie. 

Blasonnpble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre  bla- 
ïOimé,  que  l i n dmt  bla*oiiucr. 

Blessablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  blessé, 
qui  est  susceptible  de  se  blesser,  de  le  cho- 
quer facilement , de  peu. 

B le  s comment,  adv.;  d'une  manière  blessante,  en 
blessant  : vous  lui  parlez  blessainraent. 

Blessement , s.  m.;  action  de  blesser,  état  blessé  : 
le  blessement  des  personnes,  des  convenances. 

Bleui,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  devenu  blet, 
blette  : des  fruits  blettis. 

Blettir , v.  act.  et  pr.  se—;  rendre  devenir  blet, 
blette  : Ces  poire*  se  blettissent. 

Bleuis  sable , adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible  de 
blettir,  de  devenir  bîel,  de  se  blettir  : ces  poires 
sont  bletissablcs. 

Blettissement,  s.  ni.;  action  de  blettir,  de  se  blet- 
tir; état  bletti  : le  blettissement  des  fruits. 

Bleuissable,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  bleuir,  de- 
venir bleu,  que  l’on  doit  bleuir. 

Bleuissant , e,  adj  ; qui  bleuit,  rend  bleu,  qui 
donne  une  teinte  bleue. 

Bleuissement,  s.  m.;  action  de  bleuir;  état  bleui  : 
le  bleuissement  de  l'étoffe. 

Biocable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bloqué, 
dont  on  peut,  on  doit  faire  le  blocus  : cette 
place  est  biocable. 

Bloqucment , s.  m.;  action  de  bloquer;  état  blo- 
qué : le  bloqueraent  de  la  bille. 

Bocage,  e,  adj.;  qui  est  garni  de  bocages  ; ce* 
lieux  bocages  par  la  nature  et  par  l’art, 

Bocardable,  adj.  d‘*s  2 g ; qui  peut  être  bocardé, 
que  l’on  doit  bocarder  ; cette  mine  est  bocar- 
cardabte. 

Bocardemcnt,  s.  m.;  action  de  bocarder;  état  bo- 
cardé ; le  bocai demeut  du  minerais. 

Boisa  b le,  adj.  des  2 g;  qui  peut  élre  boiié,  què 
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|*o n doit  boiser  : ces  lieiu  «ont  boisables. 

Boita  b le,  ad]  des  2 g.;  qui  peut  être  boité,  que 
l'on  doit  boiter,  enfermer  dans  une  boite. 

Boité,  e,  part.  pas.  et  adj.  qui  a une  boite,  qui 
est  enfermé  dans  une  botte:  une  montre  bien, 
richement  boltée. 

Boitement , s.  m.;  action  de  boiter:  état  boité  * 
le  boitement  d'une  chose. 

Boiter , v.  act  ; mettre,  enfermer  dans  une  b nie. 

Boîtier,  $.  ni.,  f .ère;  marchand,  fabricant  de 
boite. 

Bombabte,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  bombé, 
que  l'on  doil  bomber  : ce  chemin  est  bom- 
hable. 

Bombnncément , adv  ; arec  bombance,  par  )a 
bombance,  dam  b bombance  : vivre  bomban 
cément. 

Bombancer,  v.  n.;  faire  bombance,  chair,  extra- 
ordinaire : vous  bombanc'-z. 

Bombardable f adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bom- 
bardé, que  |*oti  doil  bombarder  : celle  viHe 
est  bombai  du  ble. 

Bombardant , c,  adj.;  qui  bombarde,  qui  lance, 
qui  pousse  quelque  chose  de  foudroyant  : un 
instrument  , un  mojeii  bombardant* 

Bondonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  b >n- 
donné,  que  Ton  doit  bondonner  ; ce  tonnc.iu 
est  bondonnable. 

Bonhomiquc,  adj.  des  2 g.;  de  la  bonhomie,  qui 
est  de  la  bonhomie,  de  la  simplicité,  qui  la 
marque  : des  manières  hoiihomiqites. 

B onhomi qnemetu,  adv.;  d’une  manière  bonho- 
mique  : il  agit  bouhomiquement. 

Bonhomisablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bon- 
liomisé,  rendu  homme  bon  , amené  a uue 
bonté  naturelle  ; qui  est  susceptible  de  bon- 
homie. 

P.  onhomi  sa)  il,  r,  pari.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac 
lion  de  bonhomiser,  de  se  bonhomiser;  qui 
bonhomise,  rend  homme  bon,  qui  donne  de 
la  bonhomie,  qui  cause  la  bonté,  la  simplicité 
naturelle. 

Bonhomisation,  s.  f.;  action  de  bonhomiser;  état 
bonhomisé. 

Bonhomise , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  homme  bon,  simple,  qui  a,  qui  pré- 
sente, de  la  bonhomie;  une  bonté,  une  simpli- 
cité naturelle. 

Bonhomiser,  v.  act*  et  pr.  se-;  inculquer  la  bon- 
homie, rendre,  devenir  homme  bon,  prendre 
de  1a  bouté,  la  simplicité  naturelle,  ncut; 
faire  de  la  bonhomie,  l’homme  ne  se  bonho- 
mise que  par  ia  constante  action  du  cœur. 

Bonhùtnitme,  s.  nt.;  système  de  bonhomie,  in 
cessante  bonhomie,  ce  qui  ne  présente  que  de 
la  bonhomie,  une  coutinuellc  bouli  jraie. 

Bouifiable,  adj.;  des  2 g.;  qui  peut  être  bonifié; 
que  l’ou  doit  bonifier  : celte  chose  est  bjui- 
liablc. 

Bonifiant , e,  adj.;  qui  bonifie,  qui  cause  la  bo- 
nification : un  travail  bonifiant. 


Bonificaleur,  i.  m..  f.  Irice  ; celui  celle  qui  ho- 
uifie. 

Bonijime , s.  ro  ; système  de  bonification. 

Bonzestes,  s.  f.;  dt  borne  : les  boiuesses. 

Bordabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bordé  , 
que  I ou  doit  border  : ce  lerrein  est  bordahlc 
de  plan  atious. 

Bordurable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  bor- 
dure, que  l’on  doit  bonlurcr,  garnir,  orner 
d’une  bordure. 

Bordure , e,  part.  pas.  et  adj.;  quia  une  bordure 
qui  est  en  bordure 

Bordure  ment,  s.  m.;  action  de  bordurcr  ; état 
bordure 

Bot  durer,  v.  act  ; planter  des  bordures,  garnir 
orner  de  bordures,  mettre  en  bordure  : bor- 
d nrer  un  jardin,  des  plates  bandes. 

Bonnbte.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  borné, 
quu  l’ou  doit  borner. 

Bornant,  e,  adj.;  qui  limite,  qui  restreint  : une 
prescription  bornante. 

Dur mme ni , adv.;  d’une  manière  bornée  : faire, 
parler,  agir  hornément. 

BoxquetabL,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  bosquet  é,  orné  de  bosquets,  converti  en 
bosquet  : celte  partie  de  jardin  est  bo*quc- 
tablc. 

Bosquet?,  f,  p;.rt.  pas.  et  adj.;  qui  est  orné, 
garni  de  ho  quels,  qui  est  converti  en  bos- 
quet; des  jardins  buaquetés. 

BosqueUnnent,  s.  m.;  action  de  bo 5 quêter;  état 
bosquet  é. 

Bosqneter,  v.  act.;  planter  un  bosquet,  des  bos- 
quets, garnir,  orner  de  bosquets,  convertir  en 
bosquet  : bosq*  eler  un  jardiu. 

Il  mutable,  adj.  des  îg.;  qui  peut  «'ire  boioip, 
qui  e«l  susceptible  de  se  bosstter,  d avoir  de, 
busse,,  de  devenir  lusiu. 

Bosaiianl,  r,  adj  ; qui  cause  des  busses,  qui  rend 
bossu  : vous  prenez  nue  posture  bosiuanle. 

Bolaniacr,  v.  n.;  faire  de  !a  botanique.  étudier 
b botanique,  s’amuser  à la  botanique,  : celte 
personne  ne  fait,  ne  sait  que  botaniser. 

Boilelablc.  adj.  de,  2 g.;  qui  peut  l'Ire  Utielé, 
que  l'on  doit  hotleler,  mcttie  en  botle«. 

BoJUiic,  s.  f,;  méli  r,  ouvrage  du  bottier,  com- 
merce de  botte,. 

Bouablc,  udj.  des  2 g.;  qui  peut  dire  boue,  qui 
est  susceptible  de  se  bouer,  de  se  met  tic  plein 
de  boue,  de  se  remplir  de  bouc. 

BoU'inl,  e,  adj.  et  part,  pré,  ; qui  fait  I action 
de  bouer,  de  se  botter;  qui  donne  do  la  lutte, 
qui  la  cause;  qui  convertit  eu  boue,  qui  rem- 
plit de  boue  • une  pluie  tonalité. 

Bouchable,  aJj.  des  2 g.;  qui  peut  dire  bouché, 
que  l'on  doil  bouclier  : ce  trou  est  bouclante. 

Bouchant,  t,  adj  ; qui  bouche,  ferme;  qui  tu- 
lerceptc  la  circulation,  le  passage  : cette  ptece 
est  bouchante. 

Douchcmcnt,  s.  m ; action  de  boucher;  étal  bou- 
ché : le  bouchement  d'un  trou. 

BowhtSnnablt , atlj.  des  2 g.:  qui  peut  ètte  hou- 
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thonuc,  (|»e  l'on  doit  bouchonner  : ce  cheval 
-est  boncbonnable. 

Boiichoiincmeiit,  >.  m.;  action  de  bouchonner, 
6lal  boucliOLOC  : le  bouebonnement  d’un  ebe- 
val. 

Boni,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rempli  «le 
boue  : un  habit  tout  boné. 

Boitement.  s.  ta.;  action  de  boocr,  de  se  bouer; 
état  boué. 

/Jouer,  V.  acl.  etpr.  se—;  remplir,  se  remplir 
de  houe  ; couvrir,  se  couvrir  de  boue. 
BouiHance,  »,  f.;  vivacité  ar«Jente,  impétueuse  : 
Uouillaiicc  d’esprit,  d'imagination. 
Bontcversablc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  bou- 
les ersé.  que  l'on  doit  bouleverser,  qui  est  sus- 
ceptible de  bouleversement  le  gouvernement 
est  bouleversablc. 

Bouleversant,  e,  adj.;  qui  b mleverse,  renverse; 
qui  cause,  oinéno  un  bouleversement  . cette 
mesure,  celle  action  est  boulvers.inle. 
Jltiulevcnaltur,  ».  ni.,  f.  trier  ; celui,  celle  qui 
bouleverse,  qui  opère  un  bouleversement. 
Iloulevrrsif.  r c,  adj.;  de  bouleversement,  qui 
est,  qui  tient  du  bouleversement,  qui  appar- 
tient au  bouleversement  : il  y a là  tendance 
lionleversive. 

Bonlcversisme,  ».  m.;  sjslème  de  boulescrse- 
ment. 

Boule  ver  si  ventent,  adv.;  du  ne  manière  boule- 
versive;  par  un  bouleversement» 

Boithmiablt,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  bou- 
lonné, que  l'on  doit  boulonner,  assurer,  con- 
solider par  un  boulon,  par  des  boulons. 
Jirntonncment,  s.  m.;  action  de  boulonner,  étal 
boulonné. 

Bourdonnant,  e.  adj.;  qui  bourdonne,  qui  cause, 
qui,  fait  un  bruit  sourd,  confus  : une  colère 
bourdonnante. 

Bourgeoisement,  s.  ni.  ; action  de  bourgeoiser, 
«le  faire  le  bourgeois  : son  bourgeoisement. 
Bourgeoisement,  adv.;  d’une  manière  bourgeoise. 
Jirtv  geoiser , v.  acl.;  faire  le  bourgeois,  vivre 
cu  boui geoil : vous  bourgeoise*. 

BfH  reaucraie,  ».  des  2 g.;  partisan  delà  liour- 
rc.nicratie  ; celui,  celte  qui  actionne . qui 
comprime,  qui  persécute  par  le  supplice  de 
l'échafaud  : c'est  uu  pliucc  bourrcaucrale. 
Beurre, me  rôtie,  i.  f ; persécution  pa«- le  bour- 
reau, par  le  supplice  de  I échafaud.  Au  ûg.  *• 
i vran nie  par  la  plus  rêvollwüe  iiijuslice,  par 
la  plu*  cruelle  iiihumauilë,  férociié,  par  un 
continuel  versement  de  sang  sur  les  écba- 
faillis. 

/louiTcancratiqiic,  adj.  des  2 g.;  de  bourreau- 
cratitf,  qui  (M,  qui  lient  de  la  boiirreaucraliCy 
qui  la  concerne. 

;ht urr eaucrai hjuemc ni  ♦ adv. ; dune  manière 
bouirraucratMjuc,  par  la  b jtirreaucralie. 
liourn-aucraihmc,  s.  m.;  système  de  bourreau- 
craiie,  sa  continuelle  action  ; c’est  du  bour- 
rcaucratismc. 

Bourrclable,  ad).;  des  2 g.{  qui  peut  être,  doit 


être  bourrelé,  qui  est  susceptible  d'èlre  liour- 
relè  par  lesrcmordv  : une  conscicnee  trourre- 
lable. 

Bourrelam,  e,  ndj.;  qui  bourrelle  , qui  tour- 
mente l'esprit,  là  conscience  ; méfaits,  crimes 
bourreiams  de  remords. 

Dourretlement,  s.  m.;  action  de  bourrelier  ; état 
botirellc  : le  bourrclleniciit  de  la  conscience  - 
Bourniemenl,  adv.;  d’une  manière  bourrue, brus- 
que : parler,  répondre  boorruemeut. 

Dont culable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bous- 
culé ; que  l’ou  doit  bousculer. 

Bousculant,  e,  ad  ; qui  bouscule,  met  saus  des- 
sus dessous  ; qui  cause  un  bouscnlement  : une 
bousulante  secousse,  un  bousculant  désordre. 
Huitsculatear,  s.  m.,  f.  triee  ; celui,  celle  qui 
bouscule,  qui  opère  uu  bousculement. 

Boutade,  s.  f.;  renversement  sans  dessus  des- 
sous , changement  rapide  et  oppoaé  dans  les 
choses  ; opérer  une  bouscule  , faire  faire  une 
bouscule. 

Bmuculément , adv.;  d’une  manière  bousculée; 
par,  avec  bouscule. 

BnttsiUcmcnt , s.  m.;  action  de  bousiller;  état 
bousillé. 

Bonladement , s.  ra.;  action  de  boulader,  de  u'a- 
gir  que  par  boutades. 

Boutads'ment , adv.;  par,  avec  boutade  : "faire 
bouladément  les  choses. 

Boulader,  v.  u.;  se  livrer  à des  boutades,  faire , 
agir  par  boutades  : il  lie  fait  que  boulader. 
Boùlurablc  , adj.  des  ï g.;  qui  peut  être  , doit 
être  bouturé,  que  l'on  peut  reproduire,  mul- 
tiplier par  bouture  ; ce  bois  , cette  plaute  est 
boutuiabte. 

Donturcmcnt,  s.  ui.;  acliou  de  bouturer,  état 
bouturé'  le  bouturement  de  celte  plante. 
Bracomiable. , ailj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bra- 
conué  , qui  est  exposé  au  braeoilnage  : celte 
propriété  est  bracoonablc. 

Brandissablr,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  brandi, 
que  l’on  peut  brandir. 

Brandttianf , c,  edj.;  qui  brandit,  fait  braudir  ; 
une  mam  brandissante. 

Brandissement , ».  m.;  action  de  brandir;  étal 
brandi. 

fît  arable  . adj  des  2 g.;  qui  peut  être  bravé  , 
que  l’on  doit  liravir  ; celle  homme,  cette  dé- 
fense est  bravable. 

[Ira raniment , adv.;  d’une  manière  bravante,  en 
bravant. 

Bravant , r,  adj.;  qui  brave,  affronte  : un  bra- 
vant courage  : nue  bravante  fermeté. 
Bravement , s.  m.;  action  de  braver,  d affronter; 

état  brave  : le  bravement  «lea  lois, 

Bravnnent , adv.;  «l’une  manière  brave  . avec 
bravoure.  • 

Brellable,  adj.  des 2 g.;  qui  peut  élrebrclle,  que 
l’on  doit  breller  ; mettre  en  brelle  : ces  bois 
de  charpente  sont  brellable*. 

Brelle.  r,  part.  pas.  et  adj.;qui  est  mis  en  brelle  : 
ces  bois  de  charpente  sont  bien  brellé». 
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Brelltment , s.  m.;  action  de  breller  ; état  brellc  : 
mi  bon,  un  mauvais  brcllement. 

Breller,  faire  une  brellc  , mettre  en  brelle  : 
breller  du  bois.  Les  mariniers  , les  lire  Heurs 
prononcent  brélcr,  et  cette  prononciation  est 
si  générale  qu’elle  parait  devoir  être  adop- 
lée. 

BrelUur, • . m.;  ouvrier  qui  fait  une  brelle,  qui 
met  le  bois  en  breilc. 

Br  cloquer , v.  ad.;  orner  de  breloques,  de  petits 
bijoux  de  peu  de  valeut  ; lient. * battre  la  bre- 
loque, dire  des  choses  tans  suite,  qui  annon- 
cent peu  de  raison. 

Brevetable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  breve- 
té, que  l'on  doit  breveter,  à qui  on  doit  doo- 
ner  un  brevet  : cet  auteur  est  brevetable. 

Braeiaiion,  s.  f.;  action  de  breveter  ; état  bre- 
veté : sa  brevetation. 

Brcvetisme , s.  m.;  système  de  brevet  a t iou  , de 
brevet. 

Brillance  , s.  f.;  état  brillant , éclat  ; action  de 
briller. 

Briquable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
briqué,  garni  de  briques,  construit  en  briques  : 
ce  mur  est  briquable. 

Briquage , s.  m ; actiou  de  briquer;  état  briqué  : 
un+'ou,  un  solide  briqna<;e. 

Brique , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  garni  de  bri- 
ques , qui  est  fait,  construit  en  tout  ou  eu 
partie  ,vec  de  la  brique. 

Briquer , v.  acl.;  faire  de  la  brique,  construire 
avec  de.  la  brique,  garnir  de  briques  : briquer 
des  parois , un  tuyau  de  cheminée. 

Bnqueur , s.  m.;  ouvrier  en  briques,  qui  brique 

Brisant , e,  adj.;  qui  brise, rompt,  met  en  pièces  : 
une  force  brisante,  un  vent  brisant. 

Brisât  ion , s.  f.;  action  de  briser;  état  brisé  : In 
brbation  d’une  chose,  des  choses. 

Britannitation , s.  f.;  actiou  de  britatioiser  ; étal 
britannisé. 

Britannisé , c , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  entré 
dans  les  mœurs,  dans  les  habitudes,  dans  le^ 
intérêts  britanniques  ; protégés  par  les  An- 
glais, ils  se  sont  bnlannisés. 

Britanniser,  v.  act.  cl  pr.  s’ — ; faire  entrer  dans 
les  mœurs,  dans  les  habitudes,  dans  les  inté 
réls  britanniques,  les  adopter. 

Ih  nautisme,  s.  m.;  système  britannique,  de  bri- 
laouisation. 

Brocautable,  e,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  bro- 
canté, objet  de  brocantage. 

Brocatitisme , s.  m.;  système  de  brocantage,  con 
tinuel  brocantage. 

Brochure  , e , adj;  qui  est  en  brochure,  qui  est 
objet  d’une  brochure. 

Brochurement , s.  m.;  action  de  broeburer  *,  état 
brochure. 

Brochurement , adv.;  par  une  brochure,  par  des 
brochure*. 

Brochurisme,  s.  m.;  système  de  brochure,  de  pu- 
blication par  des  brochures. 

Brodequin e,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  en  forme 
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de  brodequin,  qui  est  chaussé  avec  uu  brode*} 
quin  : les  pieds  brodequinés. 

Brodequinemeut , s.  m.;  action  de  hrodequiuer  ; 
état  luodcqtiiué. 

Brodequins  , v.  act.;  faire  des  brodequins  don- 
ner la  forme  d'un  brodequin  ; chausser,  se 
chausser  avec  des  brodequins  ; les  pieds  se 
brodequinent  dans  l'eau  par  sa  chaleur.  . 

Brossable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  brossé, 
que  l’on  doit  brosser. 

Brouillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  brouillé, 
qui  est  susceptible  de  se  brouiller  ; ces  per- 
sonnes sont  brouillable». 

Brouillant , e,  adj.:  qui  brouille,  qui  cause,  qui 
amène  la  brouille,  une  brouille,  qui  détruit  la 
bonne  intelligence  : c'est  uue  cause  brouil- 
lante. 

Broyable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  facilement 
broyé,  que  l'on  doil  broyer  : ce  sel , ce  su- 
cre est  broyablc.  , 

Broyant , e,  ad.;  qui  broie,  met  en  poudre:  ce 
moulin  est  broyaut , broie  bien. 

Bruinablc , adj.  des  2 g.;  terme  d'agriculture, 
dont  ou  se  sert  en  beaucoup  de  lieux  pour  ex- 
primer que  les  blés,  par  uu  tel  temps,  peuvent 
prendre  de  la  bruine,  du  brun  ; qui  peut  être 
bruiné,  qui  est  susceptible  de  s • bruiner. 

Bruinant,  e,  pari.  pr.  et  ad.;  qui  lait  l'action  de 
bruiner,  de  se  bruiner;  qui  cause  la  bruine, 
le  brun  : des  brouillard'*  bruinants. 

Bruiné,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  a do  la  bniiuc, 
du  brun  : blés  bruinés. 

Braillement , s.  m.  ; état  bruiné:  le  bruine - 
meut  des  emblaves. 

Bruiner,  v.  act.  et  pr., V — ; causer  aux  blés 
de  la  bruine,  du  brun  ; convertir,  se  conver- 
tir en  bruine,  en  brun;  prendre  de  la  bruine, 
du  brun  : les  blés  se  bniiacut  lorsqu'on  Heur 
il  fait  des  brouillards 

limiter,  v.  n.;  faire  du  bruit,  se  livrer  au  bruit  : 
jour  et  nuit  ils  biuiteiit  et  fatiguent  tous  les 
vobins. 

Itrumnble , adj*  des  2 g.;  qui  peut  être  , qui  est 
susceptible  de  se  bruiner,  de  se  couvrir  de 
brumes,  de  brouillard. 

Brumairien  , s.  m.,  f.  ne  ; partisan  du  coup-d  c- 
tat  du  IA  brumaiic. 

Bruinant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fuit  l'action 
de  bramer,  de  se  couvrir  de  brumes;  qui  bru- 
me, qui  cause  la  brume,  le  brouillard. 

Brume , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  couvert , 
chargé  de  brume,  de  brouillard. 

Bramer , v.  pr.,  s’—;  se  couvrir,  sc  charger  do 
brume  ; le  temps  se  brume. 

Brumositè,  s.  f.;  étal  brumeux,  chargé  de  bru- 
me ; qualité  de  ce  qui  est  brumeux  : la  bru- 
mosilé  du  climat. 

lirusquable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  brus- 
qué, que  l’ou  doit  brusquer  : cette  a (Taire  est 
brus  cable. 

Brutalisme  , s.  m.;  système  de  brutalité  , conti- 
nuelle brutalité. 
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linaifiablc,  adj.  des  '2  g ; qui  peut  être  brutifié, 
qui  peut  devenir  brut. 

li  ratifiant , e,  adj.;  qui  brutifié,  rend  brui;  qui 
cause  la  brutalité:  des  traitements  brutifiants. 

Brutisme,  s m.;  cunlinuelle  a<  liuu  du  brut  , c# 
qui  ne  présente  que  de  la  brutalité. 

Brut i tv,  s f.;  état  de  U brute,  qualité  de  ce  qui 
est  brut. 

Budgetable , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être,  doit 
être  budgété,  porté  au  budget,  compris  daus 
le  budget,  lise,  détermine  par  le  budget  : ces 
dépenses  sont  budgelaldes. 

Budgétaire,  adj.  des  2 g.;  qui  est  du  budget, 
qui  appurli<‘ut  au  budget , qui  découle  du 
budget,  qui  tient,  reçoit  du  budget,  qui 
est  douné , fixé,  déterminé  par  le  budget  : 
un  traitement,  une  pension  budgetaire:  de- 
fonctionnaires  budgetaires. 

Budgétairement,  adv.  ; d'une  manière  budgetaire, 
par  le  budget  : établir  budgétairement  le* 
dépenses,  les  recettes  d’un  état , d'une  admi- 
nistration: dépenser,  payer,  Solder  budgétai- 
rement, conformément  au  budget. 

BuHgetarisme,  s.  ni.;  système  budgetaire,  de 
budget. 

Budgetarité , s.  f.  ; état,  qualité  dece  qui  eu 
budgetaire,  de  ce  qui  émane  du  budget. 

Bndgetafion , s.  f.  ; action  de  budgeter;  état 
budgété. 

Budgété,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  porté  an 
budget,  compris  dans  le  budget*  qui  est  lixé, 
déterminé  par  le  bldjet,  qui  reçoit  aux  cause* 
du  budget, 

Budgeter,  v.  art.;  faire,  dresser  un  budget;  com- 
prendre d'avance  dans  le  budget  ; lixer,  dé- 
terminer par  le  budget;  donner,  assigner  uo» 
part  au  budget.  Prou.,  se  — ; mettre  de  l’or- 
dre dans  sa  dépense , se  rendre  un  compte 
exact  : celte  personne  sait  se  budgeter,  se 
budgette  bien. 

Budgelvorant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  budget  vorer,  de  décorer  un  budget; 
qui  dévore  un  budget  : uuc  budgetvorante 
bureaucratie. 

Budgüvoraiion , s.  f ; action  de  budget vorer,  de 
dévorer  un  budget;  état  budgetvoré. 

Budgetvaré,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  dévoré 
par  un  budget  l une  nation  budget vorée. 

Budgetvorer , v.  act.;  dévorer  un  budget,  ruiucr 
par  un  budget. 

Bndgetvorismê,  s m.; système  debudgehoralion. 

Budgetvort , s.  des  2 g.;  celui,  celle  qui  dévore 
uu  budget,  qui  ru  me  par  un  budget  ; des 
f iiictionuaires  bu dgctvorts,  un  gouvernement 
budgetvort* 

Buissonnable,  adj.  des  2 g ; qui  est  susceptible 
de  buissonner,  de  devenir  eu  bu<*sou,  comme 
uu  buiston  ; telle  plante  est  buisioun«b!c. 

Buit sonné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  ci!  placé, 
caché  dans  un  buisson;  qui  a la  forme,  la 
grosseur  d'un  buisson  ; celle  piaule  est  bien 
bui&onnée. 
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Buissonnenient,  s.  m.;  état  buistonne  : U buis- 
sonnement  d’une  plante. 

Buitsonner,  v.  act.  et  pr..  s* — ; placer,  cacher; 
»e  placer,  sc  cacher  dans  un  buisson;  battre, 
traquer  un  buisson  pour  en  faire  sortir  le  gi- 
bier : ces  chiens,  ces  traqueuis  buissonnent 
bien,  donner;  prendre  la  forme,  la  grosseur 
d’un  buivmn  : cette  plante  se  buissoune  bieu. 
se  garnir,  se  couvrir  de  buissons  : ces  prés, 
ces  pâturages  se  buissonnent • 

Lui  table , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être*  doit  être 
huilé,  garni,  entouré  de  bui*,  qu'il  est  mieux 
de  paru  il*  de  buis. 

Buttage,  s.  m.  ; même  signification  que  huile- 
meni. 

Buité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  garni,  en- 
touré «le  buis  : jardin  bit-n  buité. 

Builement , s.  m.;  actiqn  de  builer,  état  de  buité; 
plantation  de  buis:  un  beau  boitement.  On 
d.t  aussi  buitage. 

Buiter,  v.  act.;  terme  de  jaidinicr;  planter  des 
buis,  garnir,  entourer  de  buis  : huiler  un  jar- 
din, des  plates-bandes. 

Durcaucratiquemeni,  adv.;  d*unc  manière  bu* 
re  inrratiq  e,  par  la  bureaucratie. 

Bureaucalisable,  adj.  «les  2 g.;  qui  peut  être 
bureau erat isé , livré  à faction  des  bureaux* 
de  ta  bureaucratie,  qui  peut  entrer  dans  les 
attribut  ions  des  bureaux,  «le  la  bureaucratie: 
ces  affaires  sont  hurcaucniluables. 

Bureaucratisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
faction  de  bureau* ratiser,  de  former,  com- 
poser une  bureaucratie  ; qui  livre  h faction 
des  bureaux,  de  la  bureaucratie,  qui  place 
s* mis  leur  inllttence  : uu  système  bureaucra- 
tisant. 

Bureaucratisation , s.  f.;  action  de  bureaucrati- 
ser; état  bureaucratisé. 

Bureaucratisé , e,  part.  pa*.  et  adj.;  qui  est  en- 
combré de  bureaux,  de  bureaucratie;  qui  est 
placé  sous  l’influeure,  l’action  bureaucratique, 
des  bureaux  : une  administration  bureaucra- 
tisée. 

Bureaucratiser,  v.  act.  et  pr.,  s’—  ; rendre,  de- 
venir bureaucrate,  bureaucratique  : bureau- 
cratiser l'administration . créer,  former  de 
nombreux  bureaux,  ériger  une  bureaucratie; 
étendre, essentielliser,  indisponsabiliser  l’œu- 
vre, faction  des  bureaux,  de  la  bureaucratie; 
donner  à la  bureau*  ralie  une  haute  cl  couü- 
nurlle  action  sociale,  placer  sous  l’influence, 
nous  la  dépendance  delà  bureaucratie,  neul.; 
faire  de  la  bureaucratie,  régir,  gouverner  par 
la  bureaucratie. 

Bureaucratisme,  s.  m.;  système  de  bureaucrati- 
sation, de  bureaucratie. 

Burin  aide , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
buriné. 

Burinement,  s.  ni.;  action  de  buriner;  élit  bu* 
riné. 

But salement , adv.;  d’une  manière  bursale. 

Bursulisable , «4j.  de«  ! g.;  qui  peut-être,  doh 
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être  hursalhé,  rendu  bursal,  propre  à pro- 1 
(luire  de  l'argent* 

Bu  salisai'ic,  e , part.  pr.  el  ad].;  qui  fait  Im 
tiou  de  borwlu*er;  qui  bnrsihsts,  qui  rcud 
propre  à produire  de  i’argeut  : des  impôts* 
de*  dioits  bursalisanU. 

But  talisu/ion,  *.  f . ; action  de  bursaliser;  état 
bursalisc. 

Bursalisc,  e , part.  pas.  et  ndj. ; qui  est  rendu j 
bursal,  propre  à produire  de  l'argent. 

Banaliser,  v.  art.;  rendre  bursal,  propre  à pro-î 
duire  de  l’argent  par  des  impôts*  des  amendes  J 
des  confiscations:  luirsaliser  les  lois. 

fini* alisme,  s.  ni  ; système  de  bursalisati.  n. 

B jr  initié,  f.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est  bur- 
sal. 

Uuscablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  busqué, 
que  Ton  doit  bu^qiter  : celle  jeune  personne 
est  buscable* 

Unie  ni  ion,  s.  f.  ; ad ion  de  btnqucr;  état  bus- 
qué : si  buscatioii. 

Union  t nr , subsl.  et  ndj.;  relui , celle  qui  a la 
stupidité  delà  bust*  ; qui  est.  qui  tient  de  la 
stupidité  de  la  buse  : des  manière*  busonues. 

Busonuémenl , adv.;  d'une  uiauscro  busonuc  : 
agir  busonuénient. 

Butonncmint,  s.  m.;  action  de  bu  sonner. 

AiMotiMr,  v.  n.;  faire  le  bu&oo,  de  la  buMianerie.  ; 
Au  tig.  : ne  se  livrer  qu’à  des  actes  d'igiio-i 
rance,  de  stupidité  : vous  busonucx. 

UuMonneric,  a.  f.;  ce  qui  n’est  qu’acle  de  bus  >u,  ! 
ce  qui  uc  présente  que  de  l'ignorance,  de  la  | 
stupidité. 

Busiublc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  buslée;  qui) 
e*!  susceptible  de  se  buster. 

Illutation,  s.  f.;  action  de  buster;  étal  buste.; 

Butin,  c,  part.  pas.  cl  a>lj.;  qui  n,  qui  présente 
UQ  beau  buste  : celte  femme  est  bien  buslée, 
qui  est  rr pi éseni c eu  buste,  dont  ou  a fait  loj 
buste. 

Butter,  v.  act.  et  pr.,  $*-;  faire  un  buste,  re- 
présenter eu  buste,  par  un  liusle,  acquérir** 
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prendre  du  buste,  un  beau  buste  : cette  jeune 
personne  se  buste  bien. 

Butablc , ailj.  des  2 g.;  qui  peut  être  buté,  qui 
est  susceptible  de  sc  buter,  de  s'attacher  ob- 
stinément à une  chose  : cet  homme  est  bu— 
table. 

Culemcnt , s.  m.;  action  de  buter,  de  se  buter, 
d’attacher,  de  s’attacher  obstinément  ; état 

Luic. 

BniinabU,  adj.  des  2 g.;  où  on  peut  butiner, 
faire  du  butin. 

Btuittement , s.  tu.;  action  de  butiner,  de  Une 
buiiu.  du  butin  : !e  hululement  de  l'abeille. 

Butonlcment,  adj;  d'une  manière  bu  torde,  gros- 
sièrement incivile. 

Butor  dite,  s.  f.;  état  de  grossièreté,  de  stupidité 
dans  lequel  est  te  butor  * l'homme  stupide- 
ment grossier. 

U ni  u un  b le,  adj.  dcc  2 g.;  qui  peut  être  bntori»*'. 
qui  est  susceptible  de  se  butoriser,  de  tomber 
dans  la  stupidité  du  bu:or. 

Baioritiint , e . part,  pr.,  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  butoriser,  de  sc  butoriser,  de  looilicr  dans 
la  stupidité  du  butor  ; qui  bulorisc , mol 
butor  : l’ivrognerie  e»t  toujours  butorbairie. 

Bnloritaliou,  s.  f.;  acliou  de  bulori&er,  de  se  bu* 
toriscr,  état  bulua  isé  : la  butorùatinn  de  son 
caractère. 

Butor i se , e,  part.  pis.  et  adj.;  qui  est  rendu, de- 
venu  butor,  qui  a,  qui  présenta  de  ta  butoi - 
dite,  la  stupidité  du  butor. 

Butoriser , v.  act.  et  pr.  s’-;  rendre  , devenir  bu- 
tor; inintelligent , grossier,  fat,  *Tfcpid«  ; don- 
ner, causer,  preodic  la  stupidité  du  butor. 
Kcut.;  faire  le  butor,  agir  en  butor 

Butiablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  butté,  que 
l’on  doit  huiler  : ces  arbres  soûl  Imitable*. 

Bmicmtnt , s ni.;  action  de  butter,  de  soutenir 
par  une  butte;  état  bulle  : le  boitement  d * 
mines. 

But  ant,  e ; qui  boit,  qui  dessèche,  se  dessèche  : 
une  terre  bus  ante. 

Bmoticmcnt,  s.  ui.;  adieu  de  buvotter. 


Caba  table , adj.  des  2 g.;  qui  peut  étic  cabale, 
puuquoi  on  peut,  on  doit  cabalcr,  ce  qui  peut 
étio  obj*  t d’une  cabale:  cette  place,  cette 
nomination  est  cab.dabîc. 

Cn bat amment , adv.;  d’une  manière  cahalanfe  ; 
par,  avec  cabale  : vous  ave/  obtenu  cabalam- 
nient. 

Cabalismc,  s.  ni.;  système  de  cabale,  ce  qui  ne 
présente  que  de  1j  cabale  : ce  n’est  que  du 
cabalîsme. 

Cnbanable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cnbané, 
que  l’on  doit  cabnner,  mettre,  enfermer  dans 
une  cabane. 


Caban  e ment , t.  ni.,  action  de  esbaner,  de  met- 
tre, d'enfermer,  de  se  loger  dans  une  cabane; 
le  cahannemeul  des  lapins 

Caburctement , s.  ni.;  action  de  cabareter,  de 
fréquenter  les  cabarets  : Quand  cesserez  vous 
vos  cabaretemcnts? 

Câbtaùte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réblé,  mis 
en  râble,  que  l’on  doit  câbler,  garnir  d’un  câ- 
ble, de  râbles. 

Cable,  f , part.  pas.  ei  adj,  ; qui  est  en  câble  ; 
qui  est  garni  de  câbles. 

Cnblemeni , s.  ni.;  action  de  câbler,  état  câblé. 

Cilbler,  v.  act.;  faire  un  câble,  convertir  en  cà. 
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ble , réunir  plusieurs  fils  et  les  tortiller  pour 
n'en  foire  qu’une  corde  ; garnir  de  cibles. 

Caboche,  t , part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  garni  de 
caboches  : des  chaussures  cabochées 

Caboclier,  ».  act.;  garnir  de  caboches  : cabo- 
cher  des  sabots , des  souliers , neul.  au  fig  : 
faire  la  caboche,  le  cabochard,  l'entêté. 

Cabremcnl,  s.  m;  action  de  se  cabrer;  état 
cabré  : sou  cabrcment. 

Cabriolement , s.  m.;  action  de  cabrioler,  de 
faire  des  cabrioles. 

Cachable , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  caché, 
que  l'on  doit  cacher  : ces  choses,  ers  objets 
sont  cachables. 

Cachant,  t , adj.;  qui  cache  , qui  ne  laisse  pas 
voir,  qui  ne  découvre  pas,  qui  tait,  dissimule, 
qui  tient  , qui  laisse  dans  le  Jsccret , qui  cou- 
vre : une  personne  cachante  : un  vêtement 
cachant. 

Cachelable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  ca- 
cheté, que  l'on  doit  cacheter  : cette  lettre  est 
cachelable. 

Cacbetcmenl , s.  m.;  action  de  cacheter;  état  ca- 
cheté : le  cachetement  d’une  lettre. 

Cacisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cacisé , 
dans  quoi  on  doit  mettre,  faire  entrer  du  ca- 
cis. 

Cotisation,  s.  f.;  action  de  caciser  ; état  cacisé. 

Cacisé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a un  goût,  une 
odeur  de  cacis,  dans  quoi  il  y a du  cacis  : une 
lioisson,  une  liqueur  cacisée. 

Cotiser,  v.  act.;  donner  un  goût,  une  odeur  de 
cacis,  mettre,  faire  entrer  du  cacis  dans  une 
chose. 

Cacophonianl , c , part.  prés,  et  adj.;  qui  fait 
faction  de  cacophunier  ; qui  cause,  occasionne 
une  cacophonie. 

Cacophonier,  v.  n.;  faire  cacophonie,  delà  caco- 
phonie, une  cacophonie.  : vous  cacophonicz. 

Cacophonitmt,  s.  m.  ; continuelle  cacophonie,  ce 
qui  n'est,  ne  préseute  que  de  la  cacophonio  : 
ce  concert  était  ou  cacophouismc, 

Cacoprngique,  adj,  des  2 g.; qui  est  de  la  caco- 
pragic , qui  appartient  h la  cacopragie , qui 
cause  la  cacopragie , la  dépravation  des 

viscères  qui  servent  à la  nutrition. 

C aiatlrabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cadas- 
tré, que  l'on  doit  cadastrer  : ces  lerreius  sont 
cadastrages. 

Cadauration,  s.  f.;  action  de  cadastrer  ; état  ca- 
dastré ; la  cadastration  d'un  pays. 

Cadavcrisable , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  ca 
davérisé,  qui  est  susceptible  de  se  cadavériser, 
de  prendre  une  odeur  radavéreuse. 

Cadaverisant,  e,  part,  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  cadavériser  ; qui  cadavérise,  qui  rend 
cadavre;  qui  cause  la  maigreur,  l'exténuation; 
qui  occasionne  une  odeur  cadavéreuse  ; qui 
cause  une  grande  destruction  , qui  couvre  de 
cadavres  : une  peste  cadavérisante. 

Cadavcrisation , s.  f.;  action  de  cadavériser; 
étal  cadavérisé. 


CAF 

Cadavérisé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  cadavre , comme  un  cadavre  ; qui  est 
maigre , exténué  , qui  ne  présente  plus  qu’un 
cadavre;  qui  a une  odeur  cadavéreuse  ; qui 
est  en  proie  ù une  grande  destruction  , qui  est 
couvert  de  cadavres  : ce  lieu  est  cadavérisé. 

Cadavériser,  v.  act.  et  pron. , s’-;  rendre,  deve- 
nir cadavre , comme  un  cadavre;  exténuer, 
s'exténuer,  causer  la  maigreur,  ne  plus  présen- 
ter qu’un  cadavre  ; causer,  donner,  répandre , 
communiquer  une  odeur  cadavéreuse,  au  fig.: 
exterminer,  porter  la  destruction  , la  mort  , 
faire  mourir,  couvrir  un  lieu  de  cadavres  : 
cadavériser  un  peuple,  le  frapper  de  destruc- 
tion , actionner  par  le  supplicismc , massacrer 
les  hommes,  faire  partout  des  victimes  , cou- 
vrir des  lieux,  tous  les  lieux  de  cadavres. 

Cadat’érisme,  s.  m.;  système  qui  tend  à faire 
planer  la  mort  et  qui  a pour  résultat  de  cou- 
vrir un  lieu,  tous  les  lieux  de  cadavres. 

Cadenassablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ca- 
denassé, que  l'ou  doit  cadenasser,  fermer  avec 
un  cadenas. 

Cadeeastemenl , s.  m.;  action  de  cadenasser, 
état  cadenassé. 

Cadrable,  adj.  des  2 g.;  que  l'on  peut  faire  ca- 
drer : ce  compte  est  cadrable , ces  opinions 
sont  cadrables,  peuvent  cadrer  ensemble. 

Codrané,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a un  cadran  : 
montre  bien,  richement  radrance. 

Cadranemcnt , s.  m.;  action  de  cadraner,  état 
cadrané. 

Cadraner,  v.  act.;  mettre,  poser  un  cadran. 

Cadrcmenl,  s.  ro.;  action  de  cadrer,  do  faire  ca- 
drer ; état  cadrés  : le  cadrcmenl  des  dépenses 
et  des  recettes. 

Caduciable , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  cadu- 
cié , Irappé  de  caducité , qui  peut  tomlier 
dans  la  caducité. 

Caduciam,  e,  part.  pat.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  caducier,  de  se  caducier  ; qui  caducic, 
qui  cause,  amène  la  caducité  : le  libertinage 
est  toujours  caduciant. 

Cadutié,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  rendu,  dc- 
vonu  caduc,  qui  est  frappé  de  caducité,  qui  a, 
qui  présente  de  la  caducité. 

Caducier,  v.  act.  et  pron.  s'-;  rendre , devenir 
caduc,  causer,  produire  , héler  la  caducité  , 
tomber  dans  la  caducité  : celle  personne  se 
cadurie. 

Co/ardcment,  adv.;  d’une  manière  cafarde,  avec 
cafarderie  : il  fait  tout  cafardemmt. 

Cafardisme , s.  m.;  continuelle  action  de  cafar- 
derie ; système  de  cafarderie. 

Cafardilé , s.  ,f.;  état,  qualité  de  cc  qui  n’est 
qu'hypocritement  alTecté  dans  l'action  reli- 
gieuse ; caractère  du  cafard. 

Ca/erie,  s.  f.:  lieu  planté  de  calicrs,  où  l'on  cul- 
tive le  café. 

Cafélisalion,  s.  f.;  action  de  enfétiser;  état  ca- 
f élise. 

Ca/iiist , t,  part.  pas.  et  adj.  qui  a uu  goût  de 
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eaf é,  dans  quoi  il  y a du  café,  qui  a une  force 
suffisante  de  café. 

Çafélirer,  ».  acl . ; donner  un  goût  de  café,  met- 
tre, faire  entrer  du  café  dans  udc  chose,  don- 
ner une  force  suffisante  de  café. 

Cafière,  adj;  f.;  qui  produit  le  café,  qui  alimente 
de  café  : nos  îles  cafïères. 

Cùgotemem,  a.  m.;  action  de  caboter,  de  faire  le 
eagot. 

Cajoler,  ».  neut.;  faire  le  cagot,de la  cagotcrie  : 
tous  ragotez. 

Caillable , adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible  de 
te  railler  : ce  lait  est  caillable. 

Cailloulable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  cail- 
louté, que  l’on  doit  caillouter,  garnir  de  cail- 
loux : ce  chemin  est  caillontable. 

Caillouté,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  garni  de 
cailloux  : une  route  cailloutée. 

Caittoulrment,  s m.;  action  de  caillouter;  état 
caillouté  : le  cailloutcmenl  des  chemins , des 
rues,  des  routes. 

Caillouter,  ».  act.;  garnir  do  cailloux,  consolider 
avec  du  caillou  : caillouter  une  route. 
Cajolamment,  ad».;  d'une  manière  cajolante,  en 
cajolant;  avec  cajolerie. 

Cajolnm,  e,  adj.;  qui  cajole,  qui  tend  à capter,  é 
séduire,  ; des  manières  cajolantes. 

Calable  , adj.;  des  2 gen.;  qni  peut  être,  doit 
être  calé , mis  d’aplomb  par  le  moyen  d’une 
cale. 

Calamitable,  adj.;  des  2 g.;  qni  peut  être  cala- 
mité, qui  est  exposé  h une  calamité  ; ce  pays 
est  calamitable. 

Calamitant,  e,  part.  prés,  et  adj.  qui  fait  l’action 
de  calamiler  ; qui  calamite,  qui  cause,  produit, 
amène  une  calamité  : des  troubles  calarui- 
tants,  une  malveillance  calaïuitantc. 
Calnmitaiif,  ».  adj.;  qui  est  de  la  calamité,  qui 
la  marque,  qui  est  source,  principe,  activité  de 
calamité,  qui  la  propage,  l'étend  : une  admi- 
nistration calamitative. 

Calamilation,  s.  f.;  action  de  calamitcr;  état  ca- 
lamité. 

Calamiiativemeiit,  adv.;  d'un*  manière  calamita- 
ti»e;  par,  avec  calamité. 

Calamité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  proie 
i la  calamité,  qui  est  l'objet  d’une  calamité, 
qui  est  sous  le  coup  de  la  calamité,  d’un  mal- 
heur continuel,  irréparable  : celle  contrée  est 
calamitée. 

Calamitcr,  ».  aet.  et  pron.  s'-;  causer,  produire 
une  calamité  , la  calamité  ; frapper  l'homme, 
les  popu'atious  de  grands  maux  , les  accabler 
de  douleurs  et  de  misères , leur  causer  des 
malheurs  irréparables;  tomber  dans  la  un  h - 
mité  : calamiler  un  pays  : sous  calamite*  le 
pays. 

Calamiiimtt , s.  m.;  ce  qui  n’est,  ne  présente 
que  de  la  calamité  ; continuelle  incessante  ca- 
lamité : ce  n'est  que  du  calamitisme. 

Calcarité , ».  f.j  état,  qualité  de  ce  qui  es1 
CüUairè. 
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Catcfnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  calciné, 
qui  est  susceptible  de  se  calciner. 

Calcinant,  t,  adj.;  qui  calcine  : un  feu  calci- 
nant. 

Calculihnenl,  adv.;  d’une  manière  calculée,  avec 
calcul  : faire , ngircalculémcnt. 

Calculitme,  s.  m.;  système  de  calcul. 

Calefonne',  e , part.  pas.  et  adj.;  qoi  a un  cale- 
çon, qui  porte  un  caleçon,  qui  est  en  caleçon  : 
celle  femme  est  ealeçonnée. 

Caleçonnement,  s.  ni.  ; action  de  caleeonner,  de 
se  caleçonner;  étal  caler  inné. 

Caleçnnntr,  v.  act.  et  pron.  s’-;  mettre,  porter, 
faire  porter  un  caleçon,  se  mettre  en  caleçon. 

Calcmbourger,  v.  neut.  ; faire  des  calembourgs. 

Calcment,  s.  m.;  action  de  caler;  état  calé,  mis 
d'aplomb  par  une  cale. 

Catibrable,  adj.  de»  2 g.;  qni  peut  être  calibré, 
que  l'on  doit  calibrer. 

Calibration , s.  f.  ; action  de  calibrer;  état  cali- 
bré. 

Caliçable,  adj»  des  2 g.;  qui  peut  être  ealieé,  au 
fig.  : qui  est  susceptible  de  peines,  d'amertu- 
mes : une  vie  raliçable. 

Caliçant,  e , part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  calicer  ; qui  calice,  qui  cause , qui  produit, 
qui  amène  des  peines,  des  chagrins,  des  amer- 
tumes , qui  en  environne  l'existence  , la  vie  : 
des  malheurs  caliçants. 

Calicé,  e , part.  pas.  et  adj.;  au  propre,  qui 
présente  un  calice , qui  a la  forme  d'un  calice, 
au  fig.  ; dont  la  sie  est  remplie  d’amertumes, 
qni  est  environné  de  peiues  : des  jours  conti- 
nuellement calices. 

Calicement , s.  m.;  action  de  caliccr  ; état  ca- 
licé ; le  calicemenl  de  la  vie. 

Calicer,  v.  acl.  et  pron.  s'-;  au  propre,  donner, 
prendre  la  forme  d’un  calice.  Au  fig.  : envi- 
ronner, s’environner,  remplir  de  peines , de 
chagrins,  de  douleurs,  d’amertumes  ; calicer 
sa  vie,  l'existence  des  hommes,  des  peuples. 

Calicisme,  s.  m.j  continuelles  douleurs,  chagrins, 
amertumes;  ce  qui  ne  produit  que  d’inces- 
santes peines,  douleurs  , d'iniulerruptiblc  cha- 
grins : ce  n’est  que  du  calieisine. 

Calicoté , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  converti 
en  calicot,  qui  imite  le  calicot. 

Calicoler,  v.  act.;  faire  du  calicot,  convertir  en 
calicot,  imiter  le  calicot. 

Catien  lier , s.  m. , f.  ère  ; marchand  , fabricant 
de  calicot, 

Calinable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  câliné, 
que  l’on  doit  câliner  , qui  est  susceptible  de 
sc  laisser  gagner  par  la  callucrie. 

Calinemcni,  adv.;  d’une  manière  câline. 

Calligraphiquemcm , adv.;  d’uuo  manière  calli- 
graphique. 

Calmait  le  , abj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  calmé, 
que  l’on  peut  parvenir  à calmer  ; celle  dou- 
leur est  calmablc. 

Calmement , adv.  ; d’un»  manière  calme  , avec 
calme. 
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ClilOmniable  ^ adj.  des  S g.  ; qui  pcul  être  ca- 
lomnié? qui  eit  exposé  à la  calomnie. 

Calomniait/ , ne,  ailj.  ; de  calomnie , qui  est  de 
la  calomnie,  qui  appartient  à la  calomnie,  qui 
contient  de  la  calomnie,  qui  açère  la  calomnie. 

Calomniait'/  ement,  adv. ; d'une  manière  calom- 
uiative  ; par,  avec  calomnie. 

Cttlbmnismc , s.  m.  ; continuelle  calomnie,  sy- 
stème de  calomnie,  ce  qui  n’est , ne  présente 
que  de  la  calomnie  : c’est  du  calomnisme. 

Calolliner,  ».  neu.  ; donner  dans  la  calotte;  se 
livrer  h la  calotte  , expression  dont  le  peuple 
se  sert  pour  désigner  l'action  des  bigots , de 
ceux  qui  sont  attachés  aux  prêtres,  qui  veulent 
que  le  clergé  soit  prépondérant. 

Cclquement , s.  m.  ; action  de  calquer;  état 
calqué. 

Calviniscr , v.  tient.;  faire  du  calvinisme,  pro- 
pager les  doctrines  de  Calvin. 

Cambouisable , adj.  des  2 g.  ; qui  est  suscep- 
tible de  se  cambouiscr,  de  se  former  en  cam- 
bouis, de  devenir  comme  du  cambouis  , que 
l’on  doit  cambouiscr,  graisser  avec  du  cam- 
bouis. 

Cambouisaiion  , s.  f.  ; action  de  cambouiscr  ; 
état  cambouisé. 

Cambouisc,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  graissé 
avec  du  cambouis,  qui  est  enduit  de  cambouis, 
qui  est  converti  eu  cambouis. 

Cambouiscr,  v. act.  et  pr.  se-;  graisser,  enduire 
de  cambouis,  convertir,  se  convertir  eu  cam- 
bouis; transformer  eu  cambouis,  tendre,  de- 
venir comme  du  cambouis. 

Camcléonitjue  , adj.  des  2 g.;  de  caméléon  , qui 
est  du  caméléon,  qui  ticut  du  caméléon  , qui 
marque  l’icuvre  du  caméléon  ; ses  habitudes 
camélconiques  furent  enfin  connues  cl  appré- 
ciées. 

Camitconi'iuemeni , adv.;  d'une  manière  camé- 
léonique. 

Camilconisablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
caruélépnisé,  qui  est  susceptible  de  se  camé- 
léoniser.  Au  Gg.  ; qui  est  susceptible  de  ver- 
satilité, de  rampanre,  d'adopter  alternative- 
ment toutes  les  couleurs,  tous  les  partis, 

Camcltonisani , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait 
I action  de  caméléoniser,  de  se  caméléoniser  ; 
qui  raméléonise,  rend  caméléon  , qui  rend 
versatile  , rampant , qui  porte  à quitter  , à 
adopter  alternativement  toutes  les  couleurs, 
tous  les  partis  ; une  caméléuuisanle  ambition, 
cupidité. 

Cimilcotiistiion,  s.  f.;  action  de  caméléoniser, 
de  sc  caméléoniser;  état  raméléonisé. 

Caméléoniti , e , part.  pass.  et  adj.;  qui  est 
rciidn , devons  caméléon. 

Camtlconiscr  , v.aet.  et  pr.  se-,  rendre,  deve- 
nir caméléon.  At.  fig.:  quitter,  adopter  alter- 
nativement toutes  Us  couleurs,  tous  les  partis; 
prendic  toutes  les  Urines  pour  arriver  à un 
but  ; lient.  , faire  le  oiméléo*,  du  camcléo- 
uisme  : vous  caméléoniser. 
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C.améléonismc , s.  m.  ; système  des  caméléons, 
Je  rampancc,  de  changement  de  forme,  d'opi- 
uion,  de  parti  : ce  iFcsl  que  du  raméléonisaic. 

Cam/iable,  adj.  des  2 g.;  où  l'on  peut  camper  : 
terreio  campabte,  que  l'on  doit  camper,  faire 
camper  : ces  troupes  sont  campablcs. 

Campaynardemtni , adj.  ; d'une  manière  cam- 
pagnarde, en  campagnard. 

Camp hrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  camp- 
hré, dans  quoi  on  doit  meitre,  faire  entrer  du 
camphre. 

Camphvemeni , s.  ni.  ; action  de  camplirer;  état 
camphré. 

Ca/iailler,  v.  ncut.  ; faire  la  canaille,  mener  une 
vie  de  canaille  : vous  canaille*. 

Canalisme , s.  m.  ; système  de  canalisation. 

Cattcanismc  , s.  m.  ; système  de  cancan , ce  qui 
n est , ne  présente  qu'un  continuel  caucau  : 
c’est  du  canranisme. 

Canccrisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  can- 
cérisé,  qui  est  susceptible  de  se  cautériser,  de 
se  changer , de  se  convertir  en  cancer cc 
mal  est  cancérisable. 

Cancirisanl,  e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  canceriscr  , de  sc  cancériscr;  qui  cau- 
térise, qui  cause,  occasionne  un  cancer. 

Cattcct itaiion , s.  f.  ; action  de  cauccriser;  élut 
caucérisé. 

Cancer ité,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  a un  cancer, 
qui  est  converti  en  cancer. 

Canoniser,  v.  act.  et  pr.  se-  ; rendre,  devenir 
cancéreux,  se  former  en  cancer  ; causer,  occa- 
sionner un  cancer  : ce  inal  se  caucérisé. 

Cancrer , v.  neut.  ; faire  le  cancre , se  livrer  à 
une  excessive  avarice  : vous  cancre*. 

CaucrtlC,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  action 
de  cancre,  de  cc  qui  est  acte  d'excessive  ava- 
rice ; cette  femme  devrait  rougir  de  sa  cauc- 
reté. 

CanUorisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  can- 
dorisé  , qui  est  susceptible  de  sc  candoriser, 
de  prendre  de  la  caudeur  : celte  jeune  fille 
est  caudorisable. 

Candorisanl,  t,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  candoriser,  de  se  candoriser  ; qui  can- 
dorise,  qui  donne  de  la  candeur,  de  la  douceur, 
la  simplicité  et  la  sincérité  du  vrai  : l'inno- 
cence est  toujours  candorisante, 

Candorist , c , part.  pus.  et  adj.  ; qui  a de  la 
candeur,  de  la  douceur,  de  l'innocence , qui 
est  dans  la  simplicité,  dans  la  sincérité  du 
vrai  : celle  personne  est  candoriséc. 

Candoriser,  v.  acL  et  pr.  se-,  rendre  devenir 
candide  ; donner  . inculquer , prendre  de  la 
candeur,  de  la  bienveillance,  de  la  franchise, 
de  la  vérité,  de  la  bonne  foi,  de  l'intégrité,  de 
la  douceur,  de  l'innocence  ; donner  au  carac- 
tère et  au  cæur,  la  pureté,  la  simplicité  et  la 
sincérité  du  vrai. 

Candorisme  , s.  m.;  système  de  candeur,  conti- 
nuelle candeur,  ce  qui  n'est,  us  présente  que 
de  la  caQdeur. 
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Caiinibali'iut , Wj.  des  1 g.  ; de  cannibale,  qui 
est  du  cannibale,  qui  appartient  au  cannibale, 
qui  lient  de  la  férocité  du  cannibale  : c’est 
une  atrocité  cannibaliquc. 

Canniba liquement  , adv.;  d'une  manière  canni- 
baliquc , avec  la  férocité  d'un  cannibale  : agir 
cannibaliquemeut. 

Cmmibalisable,  adj.  des  2 gen.  ; qni  peut  être 
rannibalisé,  rendre  cannibale,  cannibalique  ; 
qui  est  susceptible  de  se  cannibaliser  : cel 
bomme  est  cannibalisable. 

Cannibalisant , e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  cannibaliser  , de  se  cannibaliser  : 
qui  cannibalise,  rend  cannibale,  qui  porte  h 
la  cruauté,  !t  la  férocité  d’un  cannibale  : il 
s'est  livré  à une  cannibalisanle  cruauté. 

Cannibalisation  , s.  f.  ; action  da  cannibaliser  ; 
état  cannibalise  : la  cannibalisation  des  tau- 
dances,  des  caractères. 

Cannibalisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  cannibale , qui  a la  cruauté  , la  fero- 
rité  du  cannibale , qui  présente  de  la  canui- 
balité;  qui  est  l'objet  d'une  action  canniba- 
liquc , qui  est  victime  d'une  férocité  canniba- 
liquc. 

Cannibaliser,  v.  act.  et  pr.  se-;  rendre,  deve- 
nir cannibale  ; livrer , se  livrer  i une  action 
cannibalique  ; rendre,  devenir  avide  de  ssng; 
porter  , se  livrer  b la  cruauté , à la  férocité 
d’un  cannibale,  déchirer  par,  avec  une  féro- 
cité caunibalique  ; ncut.,  faire  le  cannibale, 
agir  rannihaliquemcnt  ; vous  canuibalisez.  ’ 

Cannibaliti,  s.  f,;  état,  qualité  de  ce  qni  est  de 
la  cruauté,  de  la  férocité  du  cannibale;  carac- 
tère du  cannibale. 

Cananisabtc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  canonisé  : cette  personne  est 
canonisablc. 

Canonnable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être , doit 
être  canottnc,  battu,  détruit  par  le  canon. 

Canonnrment , s.  m.;  action  de  canonner  ; état 
canonné  : le  cannonnement  de  la  place. 

Canthariii,  e,  adj.,  dans  quoi  il  y a de  la  can- 
tharide : un  emplitre  cantharide. 

Canlical,  e,  adj.;  du  cantique,  qui  est  du  can- 
tique, qui  a rapport  au  cantique,  qui  concerne 
le  cantique  : des  citants  canticaux , une  céré- 
monie canticale,  pendant  la  durée  de  laquelle 
on  chante  des  cantiques. 

Cnnlicaiisme,  s.  m.;  système  canticale,  de  chant 
de  cantique. 

Canlicaiiti , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
cautical. 

Cantonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  can- 
tonné, mis  en  cantonnement , que  l'on  doit 
cantonner. 

Canlounalisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  cantouuatiSc  . rendu  rautounal , at- 
tribué b un  canton,  que  l'on  doit  canionnaliser. 

Cantonnalisation,  s.  f ; action  de  canionnaliser, 
étal  caulouualisé. 

Cantonnaliti,  e,  part.  |>a*.  et  adj.;  qui  est  rendu 
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cantonnai , qui  est  attribué  b un  canton , au 
canton  ; une  administration  rantonnalisce. 

Canionnalistr,  v.  act.;  rendre  cantonnai,  attri- 
buer à un  canton , au  canton , faire  ressortir 
d'un  canton,  du  canton;  soumettre,  livrer  à 
l'action  cantonnait-  ; cautonualiser  l’admini- 
stration. 

Cantonnalisme , s.  m.;  système  de  ranlonnalisa- 
lion . 

Camonnahte , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  cal 
cantonnai. 

Cantonnallement , adv.;  d'une  manière  ranton- 
nale  ; par  , avec  la  cantonnalilé. 

Capabilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  capable. 

Capabiliscr , v.  ad.  et  pr.  se-;  rendre,  devenir 
capable. 

Capabilité  , s.  f.  ; état , qualité  capable. 

Capacisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  capa- 
cisé,  qui  est  susceptible  de  capacité  : ce  jeune 
homme  est  capacisable. 

Capacisant,  e , part.  pré»,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  capaciser , de  se  rapaciser  ; qui  capa- 
cité, qui  donne  de  la  capacité,  qui  développe 
l'intelligence,  l'aptitude,  l'habileté  de  l'esprit: 
l'étude  est  toujours  rapacisantc. 

Capacité,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a acquis  de 
la  capacité,  de  l’intelligence,  de  l'aptitude, 
de  l'habileté  d'esprit:  ce  jeune  homme  est  bien 
capacisé. 

Capaciser,  v.  act.  et  pr.  se-  ; donner,  prendre, 
acquérir  de  la  rapacité  , de  l'intelligence,  de 
l'aptitude  , de  l'habileté  d’esprit. 

Capacisme,  s.  ni.;  capacité  qui  s'étend  à tout. 

Capitalisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  capi- 
talisé ; converti  en  capital,  ajouté  au  capital, 
que  l'ou  doit  capitaliser  : des  intérêts  capita- 
lisables. 

Capitalisation  , s.  f.;  action  de  capitaliser;  état 
capitalisé  : la  capitalisation  des  intérêts  ruine 
plus  vile  le  débiteur  et  n'enrichit  pas  toujours 
le  créancier 

Capitalisme  , s.  m.;  système  de  capitalisation. 

Caponnemcnt , s.  m,;  action  de  raponner. 

Caponnerir,  s.  f.;  action  du  capon,  caractère  du 
capon. 

Caponncusement,  adv.  ; d'une  manière  caponnc  ; 
par,  avec  caponnerie. 

Caponnisme  , s.  m.  ; système  do  caponnerie,  ce 
qui  ne  présente  qu'une  continuelle  caponnerie: 
ce  n'est  que  du  caponnisme. 

Capriciable , adj.  des  2 g.;  qui  petit  être  ca- 
priciè  , rendu  capricieux  , qui  est  susceptible 
de  prendre  de»  caprices  , de  s'y  livrer  : celle 
femme  est  capriciable. 

Capricianl , e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  capricicr,  de  se  cipricier  ; qui  donne, 
qui  cause  des  caprices  : vue  rapriciante  co- 
quetterie. 

Capriciation , s.  f.  ; actijn  de  capricicr,  de  sa 
capricicr,  de  rendre,  de  devenir  capricieux  ; 
état  capricié. 
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Caprkii,  e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  capricieux,  qui  a beaucoup  de  capri- 
ces : celle  femme  est  on  ne  pas  plus  capricice. 

Capricicr , v.  acl.  el  pr.  se-  j rendre  , devenir 
capricieux  ; donner,  causer,  prendre  des  ca- 
price'. neut.,  faire  le  capricieux,  n'agir  que 
par  caprice. 

Capricisme,  s.  m.;  système  d' action  par  caprice, 
ce  qui  n'esl  que  l'actiun  , le  résultat  de  con- 
tinuels caprices. 

Capsulable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  capsulé, 
que  l'on  duil  capsuler,  auquel  on  peut  facile- 
ment mettre,  adapter  une  capsule. 

Capsulé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a des  capsules, 
qui  a la  furme  de  capsule;  qui  est  muni, 
garni  de  sa  capsule. 

Capsulassent , a.  m.  ; action  de  capsuler  ; étal 
capsulé  : le  capsulemenl  du  pistou  d’un  fusil. 

Capsuler,  v.  act.;  mettre , puser  une  cipsule  : 
capsuler  le  piston  d’un  fusil. 

Captable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  capté,  que 
l'on  peut  facilement  capter  : personne  capta- 
ble. 

Captant,  e,  adj.  ; qui  capte,  qui  gagne,  attire  : 
elle  a des  qualités  captantes. 

Capiatif,  ve , adj.  ; de  captation,  qui  est  de  la 
captation  , qui  la  marque,  la  concerne  : des 
moyens  captalifs. 

Captatisme , s.  m.  : système  de  captation. 

Captaiivtment , adv.;  d’une  manière  captalivc  ; 
par,  avec  captation. 

Captivable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  facile- 
ment captivé,  que  l'on  peut  rendre  captif  : cet 
homme  est  captivable. 

Captivant,  e,  adj.;  qui  captive,  qui  attache,  qui 
assujélit  : une  bonté  captivante. 

Caplivisme,  s.  m.;  système  de  captivité. 

Capucinagt,  s.  m.;  actiou  de  capuciner,  d’afTec- 
ter  une  dévotion  outrée  qui  n'est  qu’hypo- 
crite : défaites  vous  donc  de  votre  capucinage. 

Capucinement , adv.:  d'une  manière  capucine,  en 
imitant  les  capucins  : mendier  capucinement. 

Capuciner,  v.  ne'ut.;  faire  le  capucin,  du  capu- 
cinisnie,  mendier  comme  un  capucin,  affecter 
une  dévotion  outrée  qui  n'est  qu'hypocrite. 

Capucinisme , s.  m.  ; système  de  capucinage, 
roiitumelle  capucinade  : ce  n'est  que  du  capu 
cinisme. 

Caipicteusement,  adv.  ; d’uno  manière  enquê- 
teuse. 

Caquelismc,  s.  m.;  système  de  caquet,  de  caque- 
tage, ce  qui  n'est  qu'un  continuel  caquet,  du 
caquetage  : ce  n'est  que  du  caquctisme. 

Carabinement,  s.  m.  ; action  de  carahiner;  état 
carabiné  : le  carabinement  de  ce  canon. 

Caracolrment,  s an.  ; actiou  de  caracoler,  de 
faire  des  caracoles. 

Caractérisablc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  ca- 
ractérisé, que  l'on  doit  caractériser  s ce  fait 
est  caraçtèrisable. 

Caractérisant,  e,  adj.;  qni  caractérise, qui  donne 
dn  caractère,  un  caractère  qui  donne  de  la 
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force,  de  l’énergie  au  caractère  : un  jugement 
droit  est  toujours  caractérisant. 

Caractérisait',  s.  m.;  continuelle  incessante  force, 
énergie  de  caractère. 

Caracléristiquemenl , adv.;  d’une  manière  ca- 
ractéristique. 

Carafée,  s.  f.;  ce  que  contient  une  carafe  : une 
carafée  d'eau. 

Caramélisnble,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  caramélisé,  daus  quoi  on  doit  mettre  un 
caramel. 

Carbonisable,  adj.  des  î g.  ; qui  peut  êtro  car- 
bonisé, qui  est  susceptible  de  se  carboniser  : 
ce  bois  est  carbonisable. 

Carbonisant,  e,  adj.  ; qui  carbonise,  réduit  eu 
charbon. 

Carémer,  v.  pr.,  s’ — ; entrer  dans  le  carême,  se 
livrer  au  jeûne,  à l'abstinence  du  carême. 

Caressable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ca'reasé, 
que  l'on  doit  caresser. 

Caresseur,  s.  m.;  f.  se;  celui,  celle  qui  caresse, 
qui  cherche  à obtenir  par  des  caressos  ; cette 
personne  est  carrossable. 

Caressisme,  s.  m.;  système  de  caresse,  incessan- 
tes caresses. 

Cariable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  carié,  qni 
peut  se  carier  : cette  dent  est  cariable. 

Cariant,  e,  adj.;  qui  carie,  qui  cause  la  carie, 
une  carie. 

Caricaturable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  devenir 
caricature;  qui  peut  être,  doit  être,  mérite 
d’être  caricaturé,  représenté,  peint  d’une  ma- 
nière ridicule. 

Caricatural,  e,  adj.  ; de  caricature,  qni  est,  qui 
tient  de  la  caricature,  qui  la  concerne. 

Caricaturaltment,  adv.  ; d'une  manière  carica- 
turale. 

Caricaturant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qni  fait  l'ac- 
tion de  caricaturer,  do  se  caricaturer  ; qui  ca- 
ricature, rend  caricature,  ridicule.  Au  Gg.  : 
qui  donne,  qui  cause  du  ridicule  : cette  per- 
sonne a une  mise,  une  tournure  caricaturante. 

Caricaturer,  v.  pr.,  s’ — ; devenir  caricature.  Au 
Gg.  ; prendre  des  airs,  une  tournure  ridicule 
qui  font  de  la  personne  une  caricature. 

Caricaturisme,  s.  m.;  système  de  caricature  qui 
a pour  objet  de  tourner  les  personne  en  ridi- 
cule, d'appeler  contre  elles  le  mépris  public, 
de  les  rendre  objet  do  la  risée  publique  en 
les  caricaturant. 

Carlisalion,  s,  f.;  action  de  carliser. 

Carliser,  v.  n.;  faire  du  carlisme,  reproduire  le 
système  gouvernemental  de  Charles  X , ses 
buts,  son  action,  ses  erreurs,  ses  abus,  son 
innalionalité. 

Carminé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  imite  le  car- 
mine,  qui  préscute  un  beau  rouge  vif  : des 
lèvres  carminées. 

Carminer,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; couvrir,  so  cou 
vrir  de  carmin;  donner,  prendre  la  couleur  du 
carmin,  d'un  beau  rouge  vif  ; vos  lèvres,  vos 
joues  sc  carminent. 
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Carnassier  ente  ni,  adv.  ; d’une  manière  carnas- 
sière, en  mangeant  beaucoup  de  viande  : se 
nourrir  carnasûcrement. 

Camavalement,  s.  m.;  action  de  carnavaler. 

Carnavaler,  v.  n.;  faire  carnaval,  le  carnaval, 
•e  livrer  à la  licence,  aux  amusements,  h la 
débauche  du  carnaval. 

Carnavalesque,  adj.  des  2 g.;  de  carnaval,  qui 
tient  du  caruaval,  qui  a rapport  au  carnaval, 
qui  appartient  au  carnaval  : uue  partie  carna- 
valesque. 

CarnavalesfiUemeni , adv.;  d’une  manière  carna- 
valesque. 

Carnavalismet  s.  m.  ; continuel  carnaval,  sys- 
tème de  licence,  de  débauche,  de  plaisirs  car- 
navalesque : ce  n'est  que  du  cernai  alisme. 

Carnivoraiion,  s.  f.;  action  de  caruivorer. 

Carnivorcr,  v.  n.  ; faire  le  carnivore,  manger 
beaucoup  de  c hair,  de  n iande  : vous  carnivores. 

Carnivorisme , s.  ruasc.;  système  de  carnivora- 
tion. 

CaroUable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  carotté, 
mis  en  carotte  : cc  tabac  est  carottable  , que 
l’on  doit  catottcr , dans  quoi  on  doit  mettre, 
faire  entrer  de  la  carotte. 

Carotté,  e , part,  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  eu  ca- 
rotte; dans  quoi  il  y a de  la  carotte. 

Carottcment,  s.  m.;  action  de  carotter;  ctal  ca- 
rotté : le  carottement  du  tabac. 

Carotter , v.  act.;  mettre  en  carotte  : carotter  le 
tal>ar,  mettre,  faire  entrer  de.  ta  carulte  dans 
uue  chose  : carotter  un  ragoût,  un  pot  au  feu 

Casable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  casé , que 
l’on  doit  caser:  cette  personne  est  casable. 

Casemcnt , s.  ni.  ; action  do  caser,  de  se  caser; 
état  casé. 

Cnsané,  part.  pas.  et  aJj.  ; qui  reste  renfermé 
chez  soi,  qui  mène  une  vie  retirée  : cette  per- 
sonne est  casance. 

Casanemeut , s.  m.;  action  de  cacaner,  de  se  ca- 
saner;  étal  casané  : son  casanement. 

Casaner , v.  u .;  faire  le  casanier,  du  casanîsme  , 
pr.,  se  - ; s'enfermer  chez  $*>i,  vivre  chez  soi, 
mener  uue  vie  retirée  chez  soi. 

Casanismc,  s.  m.  ; habitudes  du  casanier,  sys- 
tème de  casanemeut,  tic  vie  retirée,  d'isole- 
ment. 

Cascadé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  e«t  en  cas- 
cade, qui  a une  cascade,  qui  est  orné  de  casca- 
des. 

Cascadement , s.  m.j  action  de  cascader  ; état 
cascade. 

Cascader , v.  act.;  faire  uue  cascade,  en  cascade» 

Cascrnable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  caserne, 
que  l’on  doit  cascrncr  : ces  troupes  sont  ea- 
sernables. 

Caicrnismc , s.  m.;  système  de  casernement. 

Casqué , e,  part.  pas.  a t adj.  ; qui  est  couvert, 
coiffé  d’un  casque. 

Casqucment,  s.  m,;  actiou  decasquer,  de  se  cas- 
quer;  état  casqué. 

Casquer , v.  act.  et  pr. , $' — ; couvrir,  coiffer, 


se  couvrir , se  coiffer  d’un  casque  ; casquer 
des  troupes. 

Casquette , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  couvert, 
coiffé  d’tiue  casquette,  avec  une  casquette  ; 
cet  homme  n’est  jamais  que  casquette. 

Casquettemeut , s.  m.;  action  de  casquetter,  de 
sc  casquetter  ; état  casquetté. 

Casquetter,  v.  act.  et  pr.,  s* — ; couvrir,  se  cou- 
vrir d’une  casquette,  coiffer,  se  coiffer  d'une 
casquette  : casquetter  des  troupes,  leur  donner 
la  casquette  pour  uniforme  de  coiffure. 

Casquettier , s.  m.  ; f.  ère;  marchand,  fabricant 
de  casquettes. 

Casquier , s.  m.;  marchand,  fabricant  de  casques. 

Cassable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  cassé,  qui 
est  expose  à cire  cassé  : ce  jugement  est  cas- 
sable. 

Cassement , s.  m.;  action  de  casser;  état  ca?sé  : 
à Londres  le  cassement  des  vitres  des  hommes 
d'état,  est  une  chose  fort  ordinaire. 

Cassetiné , e,  part,  pas*  et  adj.;  qui  est  mis,  pla- 
cé, distribué  dans  les  casse  lin  s ; la  lettre,  est 
cas&elince  ; terme  d’imprimerie. 

Cassetinemnnl , s.  m.,  t.  d'itnp.;  action  de  casse- 
tiner  ; état  cassetiné  : le  cas  se  ti  ne  ment  de  la 
lettre. 

Cassetiner,  v.  act.;  mcllro,  placer,  distribuer 
dans  les  cosse  tin  s : cassetiuer  la  lettre,  terme 
d’imprimerie. 

Casticitè,  s.  f.;  état,  qualité  de  caste,  de  cc  qui 
est  castique. 

Cas  tique , adj.  dos  2 g.;  de  caste,  qui  est  de  la 
caste,  qui  lient  de  la  caste , qui  concerne  la 
caste,  qui  appartient  à la  caste,  qui  se  reporte 
à la  caste  : un  intérêt  castique. 

Castiquement , adv.;  d’une  manière  castique;  par 
caste,  par  la  caste,  par,  avec  une  caste. 

Castisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  cite  caslisé, 
divisé  en  caste,  par  caste,  placé  dans  uue  caste; 
que  l’on  peut  attribuer  à une  caste  : ce  droit 
social,  politique  est  castisable. 

Castisant , c , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
de  castiser;  qui  castise,  érige  une  caste,  qui 
établit  une  caste,  qui  divise  eu  caste,  par 
caste,  qui  attribue,  soumet  à uue  caste  : tou- 
tes les  monarchies  sont  c astis  au  tes  ou  ont  be- 
soin de  1 être. 

Castisation,  s.  f.  ; action  de  castiser,  état  cas- 
lise. 

Castisé , c,  part.  pas.  et  adj.^  qui  est  divisé  par 
Caste,  qui  est  placé  dans  uue  caste,  qui  en 
attribue  à uue  caste  : tons  ces  droits  sociaux, 
politiques  &oul  caslisés. 

Castiser,  v.  ad.;  ériger  une  caste,  former  îles 
castes,  diviser  par  castes;  faire  entrer,  placer 
dans  uue  caste;  attribuer,  soumettre  à nue 
caste. 

Castisme , s.  m.;  système  de  cassation,  de  caste, 
do  division  par  caste. 

Casualisalle , qui  peut  être  casualisé,  rendu  ca- 
suel, fortuit  accidentel  ; qui  doit  jouir  d’un 
casuel,  d’un  profit  accideutcl;  que  l’on  doit 
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tourneurs  à un  casuel , à un  |iticiucol  ré- 
tributif. 

Casualisation,  ».  f.  ; action  de  casualiscr  ; état 
casiialisé  : U casualisation  des  mariages,  des 
décès. 

Casualisé,  e,  part.  pas.  et  adjectif  qui  jouit  d’uu 
casuel,  qui  est  soumis  au  casuel,  il  un  paie- 
ment rétributif  : l’église  romaine  a tout  ca- 
sualisé au  profit  de  ses  prêtres. 

Casualiser,  v.  act.  ; rendre  casuel,  fortuit,  ac- 
cideuiel,  faire  jouir  d'un  casuel  ; assujélir  il 
un  casuel,  il  un  paiement  rétributif;  soumettre 
à la  casualitè. 

Catualitme,  s.  m.  ; système  de  casualisation,  de 
casualitè. 

Calaclysable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  cata- 
clysé,  qui  est  cs posé  à un  cataclysme. 

Cataclysant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  cataclyser;  qui  catarlyse,  qui  cause, 
amène  un  cataclysme,  une  grande  inondation; 
qui  frappe  d'uue  destruction  totale  par  un  dé- 
bordement, par  scs  débordements. 

Cataclysatiou,  s.  f.  ; action  de  cataclyser  ; état 
calaclysé. 

Cataclysé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  i un 
cataclysme,  qui  est  inondé,  submergé.  Au 
fig.  : qui  est  frappé  d'une  destructiou  totale 
par  auite  des  inondations,  des  débordements 
de  toute  nature. 

Came  lyser,  t.  acl.  et  pr.,  s’ — ; causer  un  ca- 
taclysme, plonger,  tomber  dans  uu  cataclysme.. 
Au  fi.  : anéantir,  détruire  par  uu  déluge  de 
maux  ; causer,  amener,  produire  une  com- 
bustiou,  une  grande  destruction  par  une 
inondation,  des  débordements  de  toute  na- 
ture : cataclyser  les  peuples,  les  sociétés,  les 
nations;  leur  ameuer  des  désordres,  des  trou- 
bles, des  destructions  d’ordre  de  prospérité, 
de  liberté,  les  inonder  de  maux  et  du  cala- 
mités. . lis  H 

Cataelystiqut,  adj.  des  2 g.  ; qui  est  du  cata- 
clysme, qui  appartient  au  cataclysme,  qui  le 
concerne. 

Cataclystiquemeut , ad*.;  d'une  manière  câta- 
clystique,  par  un  cataclysme. 

Catarrhalemetit , adv.;  d’une  manière  catarrhale, 
par  uo  catarrhe. 

Catarrhalisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
catarrhalisé,  qui  peut  se  convertir  en  catar- 
rhe : te  rhume  est  eauirrbnlisable. 

Cniarrhaltsatu,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  de  catarrhaliser,  de  se  catarrhaliser  ; 
qoi  catarrhalisé , qui  rend  catarrhal , qui 
cause  un  catarrhe. 

Cmarrbahtaihm,  s.  T.;  action  de  catarrhaliser; 
étal  catarrhalisé. 

Calnrrhnlisc,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a uu 
catarrhe,  qui  est  ronmli,  qni  s’est  converti 
en  ratan  lie  ; son  rhume  s'est  catarrhalisé. 

Catarrhaliser , v.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  de- 
venir catarrhal;  causer,  occasionner  tin  c.v 


I tarrhe,  se  convertir  en  catarrhe  : son  rhume 

se  catarrhalisé. 

Catastrophant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  catastropher  ; qui  cause,  amène  une 
catastrophe  : c'est  un  événement  catastro- 
phant. 

Catastropher,  v.  act.;  causer, amener,  occasion- 
ner une  catastrophe. 

Catastrophique,  adj.  des  2 g.;  qui  est  de  la  ca- 
tastrophe, qui  tient  de  la  catastrophe,  qui 
appartient  à la  catastrophe,  qui  la  concerne. 

Catastrophiquement,  adv.;  d'une  manière  catas- 
trophique; par,  avec  catastrophe. 

Catastrophisme,  ».  ni.;  système  de  catastrophe, 
tout  ce  qui  tend  à produire,  h causer,  à ame- 
ner, une  calastropliu. 

Catégoriiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  catégorisé,  mis,  divisé  eu  catégorie,  par 
catégorie  , que  l’on  doit  placer  dans  une  ca- 
tégorie ; ces  personnes,  ces  choses  sont  caté- 
gorisâmes. 

Catégorisation,  ».  m.  ; action  de  catégoriser; 
étal  catégorisé- 

Catégorisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  divisé 
par  catégorie,  qui  est  mis,  placé  dans  une 
catégorie,  qui  est  attribué  à une  catégorie  : 
ces  personnes,  ces  choses  sont  catégorisées. 

Catégoriser,  v.  act.  et  pr. , s' — ; former  des  ca- 
tégories, mettre,  diviser  en  catégorie,  par 
calégutie ; placer,  se  placer  dans  une  caté- 
gorie; attribuer  11  uua  catégorie  : catégoriser 
les  personnes,  las  choses. 

Catégorisait , ».  m.;  système  de  division  par 
catégorie,  de  classement  catégorique. 

Catholicisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  est 
susceptible  d'ètre  catbolicisé , rendu  uni- 
versel. 

Catholicisation,  s.  f.,  action  de catholiciser;  état 
catliolicisé. 

Catholicisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  universel. 

Catholiciser,  v.  act.  et  pr.,  t’—  ; rendre,  de- 
venir général,  universel,  Sç  dit  principale- 
ment en  parlant  de  religion.  , 

Câliner , v.  n.  ; expression  libre  et  populaire; 
faire  la  câlin,  se  livrer  à une  vie  déréglée. 

Caucasien,  ne,  adj.  ; qui  est  du  Caucase,  qui 
appartient  au  caucase^,  qui  concerne  le  eau- 
case,  qui  lui  est  relatif  ; la  ligne  caucasienne. 
Substantivement,  un  caucasien,  un  habitant  du 
Caucase. 

Caudal,  e,  adj.;  qui  est  de  la  queue,  but  suite  h 
la  queue,  qui  dépeud  de  la  queue,  qui  ajh 
partient  à la  queue  ; son  appendice  caudale. 

Couda lilé,  ».  f,;  état,  qualité  de  ce  qui  est  cau- 
dal. . oiilhlû  si  uo/ 

Caustiquement,  adv.  ; d'une  manière  caustique, 
avec  causticité  : vous  narrez  bien  caustique- 
ment. 

Causlisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  caus- 
tise,  rendu  caustique,  où,  daos  quoi  on  peut 
mettre , on  p«ul  apporter  de  In  causticité. 
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Cautlitam,  e.  pari.  pr.  el  ad].  ; qui  fait  l'action 
de  causliser;  qui  donne,  qui  cause  de  la  caus 
licite,  qui  rend  caustique  : le  mauvais  esprit 
est  raullisaut. 

Canuité , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu caustique,  quia,  qui  |>réseute  de  la  caus- 
ticité, qui  est  rendu,  narré  avec  causticité. 

Cautlirer,  v.  act.  et  pr.  sc— ; rendre,  devenir 
caustique;  donner,  prendre  de  la  causticité  : 
caustiser  l'esprit,  le  style,  le  rendre  piquant, 
mordant,  finement  méritant  ; n. , faire  le  caus- 
tique, de  la  causticité,  converser  caustique- 
ment : vous  caustiser. 

Caitslisme,  s,  m.;  système,  caustique,  de  causti- 
cité, habitude  de  causticité , ce  qui  n'est , ne 
présente  que  de  la  causticité.) 

Cautcri.iable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cau- 
térisé, que  l’on  doit  cautériser. 

Cautérisant,  t,  adj  ; qui  cautériso 

Cautérime , s.  m.;  système  de  cautérisation. 

Canlionitme,  s.  ni.;  système  de  cauliou,  de  cau- 
tionnement. 

Cautiotmable,  adj.  des  3 g.;  qni  peut  être,  doit 
être  rnutiouné,  garanti,  assuré  par  une  cau- 
tion, un  cautionnement  ; que  l'on  peut  cau- 
tionner, dont  on  peut  être  la  caution  sans 
danger  : il  est  cautionnable. 

Cmuionnaire, adj.  des 2 g.;  qui  est  delà  caution, 
du  cautionnement,  qui  concerne  l'uo  et  l'au- 
tre; qui  sert  de  caution,  qui  assure  ttu  caution- 
nement : une  garantie  cautionnaire. 

Cautionnaircment,  adv.;  d'une  manière  caulion- 
naire;  avec  caution,  par  une  caution,  sous 
caution  : cet  homme  ne  vend , n’opére  que 
cautionnai  rement. 

Cautionnant,  adj.;  qui  cautionne,  qui  sert  à 
cautionner,  qui  garantit  sufiisamment  un  rem- 
boursement. 

Cavitant,  e,  adj.;  qui  cause  la  cavité. 

Gieilant,  e,  adj.;  qui  cause,  ainèue,  occasionne 

la  cécité. 

Cédable,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être  cédé,  que 
l'on  doit  céder,  ce  & quoi  on  doit  céder  : cette 
chose  est  cédable. 

Cédataire,  s.  et  adj.  des  2 g.;  celui,  celle  au 
prolit  de  qui  on  a cédé,  fait  l'abandon  d'une 
chose  ; qui  transporte,  traosmet  à, . un  acte 
cédataire. 

Cidataircmtnt , ad»,  d'une  manière  cédataire, 

' par  un  acte  cédataire. 

Cédemcnl,  s.  m.;  action  de  céder;  état  cédé  : le 
cèdement  d'une  chose. 

Cédillable,  adj.  des  2 g.  ; qui  doit  être  cédille, 
auquel  on  doit  ajonter  la  cédille  : en  grand 
nombre  de  cas  le  c est  cédillable,  doit  rece- 
voir la  cédille. 

Ciditlé,  e,  part.  pas.  ol  adj.;  qui  a une  cédille  : 
un  g cédillé. 

Cédillemetu,  s.  m.;  action  de  cédiUer,  état  cé- 
dillé. 

Cédiller,  v.  act.;  poser  une  cédille , ajouter  une 
une  cédille  ; cédiller  un  c. 
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Celgnablé,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ceint,  que 
l’on  doit  ceindre. 

Geignement,».  m.;  action  de  ceindre  ; état  ceint. 

Ceimurabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cein- 
turé , orné  d'une  ceiuture  , inaiutcnu,  assuré 
par  une  ceinture. 

Ceinturé,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  a une  cein- 
ture; qui  est  maintenu,  assuré  par  une  cein- 
ture : il  est  bien  ceinturé 

Ceiiuureaunt,  j.  m.  ; action  de  ceinturer;  état 
ceinturé. 

Ceinturer,  v.  act.  el  pr.  sc — ; meure  une  cein- 
ture, garnir  d'une  ceinture,  se  parer  d’une 
ceinture;  maintenir , assurer  par  une  cein- 
ture. 

Cclable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
celé,  que  l'on  doit  taire,  cacher. 

Célébrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  célé- 
bré, que  l'ou  doit  célébrer. 

Céléritable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  célérisé,  à qui  on  peut  douner  de  la  célé- 
rité. 

Céléritanl.e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  célériser,  de  se  célériscr;  qui  célérisé,  qui 
lionne  de  la  célérité,  de  la  promptitude,  de  la 
vitesse  : un  moyen  célérisaut. 

Célérité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  quia  de  la  célérité, 
de  la  promptitude,  de  la  vitesse, 

Céléritér,  v.  act.  cl  pr.  se—;  donner,  prendre 
de  la  célérité , de  1a  promptitude , de  la  vi- 
tesse. 

Céléritme,  s.  m.;  système  de  célérité,  continuelle 
et  extraordinaire  célérité. 

Célibnlaireménl,  adv.;  d’une  manière  célibataire, 
dans  le  célibat  : «ivre  célibatairement. 

Célibaiériime , s.  m.;  système  célibataire,  de  cé- 
libat. 

Cilibatériable,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être  cé- 
libatérié,  rendu  célibataire,  à qui  on  peut,  on 
doit  imposer  le  célibat. 

Cèlibatériant.t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  célibalérier,  de  rendre  célibataire  ; qui  cé- 
hbatérie,  qui  impose  le  célibat. 

Célibalériation,  s.  f.  ; action  de  célibatéricr, 
d'imposer  le  célibat:  état  célibalérié. 

Célibatérié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
célibataire,  contraint  de  rester  célibataire,  à 
qui  on  a imposé  le  célibat  : une  religioo  céli- 
ba  tenante. 

Célibalérier,  v.  act.  ; rendre  célibataire , con- 
traindre à rester  célibataire,  imposer  le  célibat, 
forcer  à rester  dans  le  célibat  ; célibatérier  les 
prêtres. 

Célitable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  cêlisé, 
placé  dans  le  ciel,  porté  au  ciel. 

Célitant,  e,  part.  pr.  el  adj.,  qui  fait  l'action  de 
céliser,  de  se  céliser;  qui  célise,  qui  porte  au 
ciel,  qui  place  dans  le  ciel,  qui  rend  digne  du 
ciel  ; des  œuvres  relisantes. 

Célitation,  s.  f.;  action  de  céliser;  étatcélisé  : 
la  cotisation  de  l'àme. 

Célité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  dans  le  ciel, 
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qui  habile  le  ciel,  qui  est  porté  au  ciel  : les 
Ames  célisécs  jouissent  du  bonheur  éternel. 

Céliter,  v.  act.  et  pr.  se — ; placer  au  ciel,  porter 
au  ciel;  rendre,  devenir  digue  du  ciel;  faire 
habiter  le  ciel  : réliscr  les  Ames. 

Celivne,  s.  tu.;  système  de  célisation. 

(tellement,  s.  m.  action  de  celer;  état  celé  : le 
cellemeni  des  choses. 

Cellulable,  adj'  des  2 g.;  qui  peut  être  cellulé, 
que  Tou  doit  celluler,  enfermer  dans  uuc  cel- 
lule : ces  religieux  sont  ccllulables. 

Cellulairemcnt,  ad».;  d'une  manière  cellulaire, 
par  le  moyen  de  cellule,  des  cellules. 

Cellule,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  forme 
de  cellule,  qui  présente  des  cellules  ; qui  a 
des  cellules,  qui  est  garni  de  cellules;  qui  est 
enfermé  dans  une  cellule:  une  voiture,  une  pri- 
son cellulée  : des  prisonniers  cellules  : des  reli- 
gieux cellules. 

Celtutemcnl,  s.  m.;  action  de  celluler  ; état  cel- 
lulé : le  ccllulement  des  religieux. 

Celluler,  v.  act.  et  pr.  se — ; faire  une  cellule, 
des  cellules,  donner  la  forme  d'une  cellule, 
garnir  de  cellules  ; mettre,  enfermer,  s'enfer- 
mer dans  une  cellule  : celluler  une  maison, 
une  voiture,  une  prison  : celluler  des  prison- 
niers, des  religieux.  Au  fig.  : ne  pas  sortir 
de  sa  chambre. 

Cclluliimc,  s.  m.;  système  cellulaire , de  cellu- 
Icmcnt. 

Ccnite,  s.  f.;  très  petite  braise,  qui  n'est  presque 
que  de  la  cendre,  et  c'cst  ce  qui  fait  que  beau- 
coup disent  : de  la  cendre  chaude. 

Ccnite,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  ccuise; 
qui  est  garni,  rempli  de  ceuise. 

Cenitèmcm,  s.  m.;  étal  ceuisé,  action  de  ceniscr, 
de  garnir  de  cenise  : ceniser  un  foyer. 

Ceniter,  y.  act.  et  pr.  se — ; garnir,  remplir  de 
cenise  ; se  convertir  en  cenise. 

Centitaire,  adj.  des  2 g.;  qui  est  du  cens,  qui  lui 
est  relatif,  qui  appartient  au  cens,  qui  le  con- 
cerne , qui  dépend  du  cens  ; s.  des  2 g.;  ce- 
lui , celle  qui  paie  un  cens,  le  cens  : les  censi- 
taires. 

Centitairemtut,  adv.;  d'une  manière  censitaire, 
par  le  cens. 

Centilariable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  ccnsitarié,  soumis  au  cens,  qui  ne  doit  dé- 
pendre que  du  sens,  n'émaner  que  du  sens. 

CetuiiariiuioH,  s.  f.;  action  de  censitarier;  étal 
ccnsitarié  ; U ceusilarialion  d'un  dioit  poli- 
tique. 

Ccntilarie,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
censitaire,  qui  est  soumis  au  ceus  , qui  ne 
tient  son  droit  , son  action  politique  que  du 
cens;  qui  n'émane  que  du  cens. 

Centilarier,  y,  act.;  rendre  censitaire,  attacher 
un  droit,  une  action  politique  A un  cens,  au 
cens  ; soumettre  au  cens  , faire  dépendre  du 
cens,  ne  faire  émaner  que  du  cens. 

Centilnritme,  s.  m.;  système  censitaire  do  cens, 
de  ceusilarialion. 
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Ccntitnriii,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  cen- 
sitaire. 

Centorialcmcnl,  adv.  d'une  manière  censoriale, 
par  le  censeur. 

Ccnsorialiie,  s.  f.;  état,  qualité  censoriale,  fonc- 
tions du  censeur. 

Ceniural,  e,  adj.;  de  censure,  qui  est,  qui  tient 
de  la  censure , qui  b marque,  la  concerne. 
Censorial  exprime  spécialement  ce  qui  est  re- 
latif au  censeur. 

Cemuralemenl,  adv.  d'une  manière  censurale, 
par  la  censure,  avec  censure. 

Censutt'smr,  s.  m.;  système  de  rensure,  ce  qui 
n'est,  ne  préseute  que  de  la  cansure,  une  hai- 
neuse censure. 

Centaincmcni,  ad».;  par  centaine  : compter,  éva- 
luer ccnlaiiieraent. 

Cenienarilé,  s.  f.;  état,  qualité  centenaire,  de  ce 
qui  dure  cent  ans  : la  cenienarilé  de  l'homme, 
des  choses. 

Centralement,  ad».;  d’une  manière  centrale. 

Ccntraliijue,  adj.  des  2 g.;  de  centralisation,  qui 
est,  qui  tient,  de  la  centralisation,  qui  appar- 
tient A b centralisation,  qui  marque  1a  cen- 
tralisation, qui  la  concerne. 

Cenlraliquemcnl,  ad»,  d'une  manière  centraliquc; 
par,  avec  centralisation. 

Ccnlralitable,  adj.  des  2 g.  ; qui , ce  qui  peut 
être  centralisé,  que  l'on  doit  centraliser. 

Centralitanl,  e,  adj.;  qui  centralise  , qui  opère 
1a  centralisation  : une  loi  centralisante. 

Centralitateur,  s.  m.,  f.  triee  ; celui,  celle  qui 
centralise,  qui  opère  une  centralisation. 

Centrnlitme , subit,  masc.;  système  de  centrali- 
sation. 

Centraliste,  s.  des  2 g.;  partisan  du  centralisme, 
de  la  centralisation. 

Centraliti , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  cen- 
tral. 

Ccntuplable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être  cen- 
tuplé, que  l’on  doit  centupler. 

Centuplant,  e,  adj.;  qui  centuple,  qui  fait  rendre 
cent  fois  plus. 

Centuplation,  s.  f.  ; action  de  centupler  ; état 
centuplé. 

Centuplai if,  ve,  adj.  de  centuplation;  qui  est  de 
la  centuplation,  qui  b marque,  b concerne. 

Centuplalivement,  adv.;  d’une  manière  centupla- 
lire,  par,  avec  centuplation. 

Centuplisme,  s.  m.;  système  de  centuplation. 

Cerbéritable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  élrecerbé- 
rissé,  qui  est  susceptible  de  se  cerbériser,  de 
devenir  comme  un  cerbère.  Au  Og.;  qui  petit 
devenir  dur,  intraitable,  qui  peut  prendre  le» 
habitudes  d'une  grossièreté  repoussante  de 
dureté,  de  formes  dures  : un  caractère  eerbé- 
risahle. 

Cerbéritant,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  cerbériser,  de  se  cerbériser,  qui  cer- 
bérise  , rend  cerltère  , qui  donne  la  mé- 
chanceté, qui  rend  dur,  iniraitabb  comme  un 
cerbère. 
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CtrbMtaiion,  i.  f.;  action  de  »e  Cerbtei*r;  ital 
cerbérité. 

Cerbérité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
devenu  cerbère,  dur,  méchant,  intraitable 
comme  un  cerbère  : celte  femme  est  cerbé-| 
risée. 

Cerbériser , v.  act.  et  pr.  se — ; rendre,  devenir 
ccrl>ère,  méchant,  dur,  intraitable,  comme  un 
cerbère.  Au  fig.’:  donner,  prendre  des  habi- 
tudes d’une  grossièreté  repoussante,  de  mé- 
chanceté, de  dureté,  de  formes  dures  : elle  se 
cerbérise. 

Cerbérisme , s.  m.;  système  de  cerbérité,  de  for- 
mes dures,  ce  qui  est,  ne  présente  qu’une  con- 
tinuelle cei  hérité  : corrigez-vous  donc  de  vos 
cerbérisanls  emportements. 

Cerbérité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  de  la 
dureté,  delà  méchanceté,  d’un  cerbère;  dureté 
intraitable  : la  cerbérité  des  formes,  de  l’hu- 
meur, du  caractère. 

Ccrclablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cerclé, 
que  l'on  doit  cercler,  entourer  de  cercles. 

Cerelemcnt , s.  m.;  état  cerclé  : un  solide  cer- 
clément. 

Cérémonicr , v.  n.  ; faire  le  cérémonieux,  de  la 
cérémonie,  des  cérémonies  : vous  cérémoniez. 

Cérémonieusement , adv.;  d’une  mauicre  cérémo- 
nieuse, avec  cérémonie  : vous  agissez  bien  cé- 
rémonieusement. 

Cérànomsme , ».  m.;  système  de  cérémonie  coq 
tinuelles  cérémonies,  l'ensemble  d’une  céré 
mouie  : le  céiémonisme  de  celle  fêle  était 
bien  ordonne. 

Cerfeuillable,  adj.  des  î g.;  qui  peut  être  cer- 
feuillé,  que  l’on  doit  cerfeuiller,  dans  quoi  on 
doit  mettre,  faire  entrer  du  cerfeuil, 

Cerfeuillé , e,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y 
a du  cerfeuil  : une  boisson  cerfeuillée. 

Cerf tuillcment,  s.  m.;  action  de  cerfeuil  1er; état 
cerfeuillé, 

C.erf cuiller,  v.  act.;  accomoderau  cerfeuil,  met- 
tre, faire  entrer  du  cerfeuil,  du  jus  de  cerfeuil 
dans  une  chose  :cerfcuiller  mie  salade,  un  ra- 
goût. . I 

Cerisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cerise, 
que  Ton  doit  cerlser,  dans  quoi  on  doit  mettre, 
faire  entier  de  la  cerise,  du  jus  de  cerise. 

Cerité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a le  goût,  uu, 
goût  de  cerise,  dans  quoi  il  ) a de  la  cerise, 
du  jus  de  cerise  ; boisson  cerisée,  tarte  bien 
censée. 

Cerisaucnt,  s.  m.;  action  deccriser  ; état  cérisé 

Ccriser , v.  act,;  mettre,  faire  entrer  de  la  ce- 
rise, du  jus  de  cerise  dans  une  chose  : ccriser 
une  boisson,  une  liqueur. 

Cernable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être  cerné,  que 
l’on  doit  cerner  : celte  place  est  cernable. 

Ccmcmcnt,  s.  m.;  action  de  cerner;  étal  cerné: 
l'étroit  cernemeut  de  la  plate.  , >j 

Certifiai  le,  adj . des  2 g.;  qui  peut  être  certifié, 
que  l’on  doit  certifier  ; celle  chose  est  cerli- 
iwble. 
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Certifiant , •,  adj.  qui  certifie,  qui  assure,  qui  at- 
teste une  chose:  une  nouvelle  certifiante. 

Certificat if,  vc , adj., de  certification, qui  est  de 
la  certification,  qui  la  marque,  la  concerne. 

Certifieativement , adv.  ; d’une  manière  cerlifi- 
cative,  avec  certification. 

Cessable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cessé,  que 
l’on  doit  cesser  : ces  secours  sont  cessables. 

Céylanais , s.  m.,  f.  e;  habitant  de  Ceylan.  Adj.; 
les  mœurs  céylauaises. 

Cétjlanique,  adj.  des  2 g.  ; de  céylan.  qui  est 
propre  à l'ile , qui  concerne  l’ile  de  Céylan  : 
un  ciel  céylanique. 

Chagrinable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cha- 
griné, qui  est  susceptible  de  se  chagriner  de 
peu,  pour  peu:  cette  personne  est  chagrinable. 

Chateurable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rha- 
Ieuré,que  l’on  doit  cbaleurcr,  à qui  on  peut 
donner,  rendre  de  la  chaleur,  la  chaleur  ; ce 
malade  est  cbaleurable. 

Cfmfeurant,  e,  part.  prés,  et  adj.  qui  fait  l'action 
de  chaleurcr,  de  se  chateurer;  qui  donne  de 
la  chaleur,  qui  rend  la  chaleur:  co  mode  de 
chauffage  est  chalemttnt. 

Cha lettré,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  a de  la  cha- 
leur, qui  a repris  sa  chaleur  : cet  appartement 
est  bien  clialeuré. 

Chaleuremcnt , s.  m.;  action  de  chaîeurer;  état 
chaleurc. 

Chaleurcr , v.  act.  ctpron.  s*-;  donner,  prendre 
de  la  chaleur,  sa  chaleur;  ren Jre,  devenir 
chaleureux, répandre  la  chaleur:  le  temps  va 
se  chaîeurer. 

Chaleureusement , adv.;  d'une  manière  chaleu- 
reuse, avec  chaleur. 

Chdlonnait , s.  m.,  f.  e ; habitant  de  la  ville  de 
Chiions,  adjecliv.  : le  commerce  ChMonnais. 

Chamaillerie , s.  m.;  action  du  chamailleur,  dis- 
pute , contestation  avec  beaucoup  de  bruit  : 
la  chamaillerie  n’csl  jamais  raison. 

Chamailleur , s.  m.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  cha- 
maille, adjectiv.  : un  caractère  chamailleur, 
une  humeur  chamailleuse. 

Chamailleuiemcnl , adv.;  d’une  manière  cha- 
mailleuse, avec  chamaillerie. 

Chamaillisme , s.  m.;  système  de  chamaillerie, 
ce  qui  n’est,  ne  présente  que  de  la  chamaille- 
rie, continuelle  chamaillerie, 

Champéir  entent , adv.;  d’uùe  manière  champê- 
tre, dans,  selon  la  simplicité  champêtre  ; 
cette  personne  dit  champêtrcuient. 

Çhampéii isable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  êlre 
rhampèlrisé,  que  l'on  doit  champêtriser,  ren- 
dre champêtre. 

Ctamptlrisanf , e , piH!  prc«.  et  adj  ; qui  fait 
l'action  de  djfcmpétrifer,  de  le  cliampèlriter , 
qui  reml  champêtre,  qui  donne  une  forme,  un 
air  champêtre. 

Chompétriialion  , s.  f.;  action  de  champêtriser, 
état  cfiampèlrisé. 

Champilrisr,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fendu, 
devenu  champêtre,  qui  a une  forme,  uu  air 
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champêtre,  qui  présente  un  goût , un  ordre, 
une  simplicité  champêtre:  la  champûtrisatiun 
de  ses  goûts,  de  scs  habitudes. 

Champêlriser,  v.  act.  et  pron.  rendre,  de- 
venir cliampûtre  ; donucr,  prendre  des  for- 
mes , des  airs, des  goûts  champêtres  : clntn- 
pètriscr  sa  demeure,  ses  habitudes , ses  goûts. 

Champêtrhme,  s.  ni.;  système  champêtre,  de 
champèlrisation. 

Champignonnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
champignonnê,  que  l’on  doit  ehampignouner, 
dans  quoi  on  peut  mettre , faire  entrer  du 
champignon. 

Champignonnê , e , part.  pas.  et  adj  ; qui  a le 
goût,  un  goût  de  champignon,  dans  quoi  il  y 
a du  champignon  : un  ragoût  champignonnê. 

Champignonnement , s.  m.;  action  de  cbampi- 
gnonner  ; état  chanipigoué. 

Champtgnonner,  v.  act.;  douuer  un  goût  de 
champignon;  rneltie,  faire  entrer  du  champi- 
gnon dans  une  chose  : cliampignouucr  des 
mets. 

Chancelable , adj.  des  2 g ; qui  peut  chanceler, 
qui  est  susceptible  de  chanceler. 

Chancelance , s.  f. ; variation,  alternative  qui 
cause  riufermetè,  l'irrésolution. 

Chancciucincni,  adv.;  d’uue  manière  chanceuse, 
avec  chauce. 

ChandeliUe,  s.  des  2 g.:  celui,  celle  qui  fabrique, 
qui  vend  de  la  chaudelle.  Ce  mol  différé  de 
chandelier  qui  n'evpriine  cl  ne  peut  exprimer 
que  l'instrument  sur  lequel  , daus  lequel  ou 
pose  la  chandelle  pour  la  tenir,  pour  la  porter. 

Changeablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  changé; 
que  l'on  doit  changer  ; ce  mot  est  changcablc. 

Chanlattable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être  cliau- 
latlc,  que  l'on  doit  chaulaltcr,  garnir  de  chair 
lattes  ; ces  toits  sont  chanlaltables. 

Chanlatlé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  quia  uue  cban- 
latte  , des  cbaulattes , qui  est  garni  de  chan- 
lattes  ; ces  toits  sont  bieu  chaolattés. 

Cha/ilattemeni,  s.  m.;  action  de  cliaulatter;  état 
chmiUlté. 

ChunlaiitT,  v.  ail.;  mettre,  poser  une  cliaulalte, 
garnir  de  cliaidattes , garantir  par  dus  chan- 
laltcs  . donner  la  forme  d'une  chanlaltc  j 
chanlatter  des  huis  de  clurjieule. 

C.hantonnablc,  adj.  des'2  g.;  qui  peut  cire,  mé- 
rite être  chansouiié,  que  l'on  doit  cliansonncr. 

Chamonnnnenl , s.  m.;  action  de  chansouiier  ; 
état  chansonné. 

Uiamotigiguc , adj.  des  2 g.;  de  chanson,  qui 
est  de  li  chouson  , qui  tient  de  la  chanson, 
qui  la  concerne,  qui  appartient  il  la  chanson  ; 
la  science,  l'esprit  cliausomiiquc. 

Chatitonniqucmcnl , adv.;  d'une  manière  ihan- 
souniqtie,  par  la  chanson  : sa  railler  de  quel- 
qu’un rliaiisonniqucmcnt. 

Chansoniiisme  , s.  m.;  système  de  rligusou  , de 
cbansoiuicuicut,  qui  a pour  objet  de  mettre  eu 
évidence , de  tourner  en  ridicule  |«r  dos 
chantons. 


Chansonniste,  S.  des  2 g.;  celui,  celle  qui  fait, 
qui  vend  des  chansuns  : un  célèbre  chanson- 
nisle.  Chansonnier  se  dit  d'un  livre  qui  con- 
tient des  chansons,  d'un  recueil  de  chansons. 

Chaourçoil , s.  m.,  f.  e,  celui  , celle  qui  habite 
Chaource» 

Chapelle,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  converti 
en  chapelle,  qui  a une  chapelle,  des  chapelles  : 
une  église  bien  chapellée. 

Chapelier,  v.  act.;  faire  uue  chapelle , en  cha- 
pelle, donner  la  forme  d'une  chapelle;  orner, 
garnir  de  chapelles  : chapelier  une  église. 

ChapUrabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  mérite 
d'être  chapitré  , réprimandé  , tancé  ; cet  en- 
enfant  est  chrpitrabln,  que  l'on  doit  chapitrer, 
mettre  en  chapitre,  diviser  par  chapitres. 

Chapitré  , «.part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  en 
chapitre,  divisé  par  chapitres,  qui  est  dans  un 
chapitre  ; ce  livre  est  bien  chapitré.  Au  Bg.  : 
qui  a été,  qui  est  réprimandé,  tancé  : cette 
personne  a été  vivement  chapitrée. 

Chaptlrrmcnt,  s.  m.;  action  de  chapitrer;  état 
chapitré. 

Chapitrer,  v.  act.;  faire  un  chapitre,  former  des 
chapitres,  mettre  en  chapitre,  diviser  par  clia- 

• pitres;  placer,  faire  entrer  daus  un  chapitre. 
Au  fig.:  réprimander,  lancer  quelqu'un. 

Chaponnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cba- 
ponué,  que  l'ou  doit  chapouncr  : ces  poulets 
sont  cbapnnuablcs. 

Chaponnenient,  f.  m ; action  de  ihaponner,  état 
chapooné. 

Charader,  v.  tient.;  faire  des  charades,  s'amuser 
à des  charades  : vous  charadez. 

Charançonnable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être 
charaiiçonuc , qui  est  susceptible  de  se  cha- 
■ ançonner,  de  prendre  le  charançon  , de  se 
remplir  de  charançons. 

Charançoiuié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rem- 
pli de  charançons  : grenier  cuarauçouuc  , qui 
est  mange  , rongé  par  les  charançons  : des 
blés  charançoonés. 

Cliara/içonncmciil , s.  m.;  état  rharançonné , 
rongé  par  le  rharauçou:  le  charatiçonnement 
de  ces  blés  été  tout  leur  prix. 

Charançonner,  v.  act.  et  prou,  s'-;  donner,  cau- 
ser, produire,  prendre  le  charançon  : ces  gre- 
niers, ces  blés  se  cbarauçonnent. 

Charbnnnable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être 
cliarhoiiné,  qui  est  susceptible  de  se  cbar- 
bonuer  : ce  bois  est  charbouuable. 

Cliarbonnemem,t.  m.;  action  de  ch.n  tionner,  de 
su  cbarbouner  ; état  cbarbouiio  ; 1e  chai  bon- 
nement du  bois. 

Chardannable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
cliacdouné,  qui  est  susceptible  de  se  chardon- 
uer,  de  se  remplir  de  chardons  : ces  emblaves 
sont  cbardouuatiles. 

Char  donne , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a des 
chardons,  qui  esl  rempli  de  chardons  : res  em- 
blaves sont  chardotinée* . 


CHA  60 

Chardonnment,  t.  m.;  état  rhardonné  : le  char- 
donncmcnt  des  emblava. 

Chardonner,  v.  art.  et  pron.  causer,  faire 
produire  des  chardons,  se  remplir  de  char- 
dons : ces  emblaves  se  chardounent.  Refaire 
le  poil  d'un  h.ibit  avec  des  chardons. 
Chargeable,  ad),  des  2 g.;  qui  peut  être  chargé, 
que  l'on  doit  charger  : ces  choses  sont  char- 
geables. 

Charitabilisant  , a,  part.  pr.  et  adj  | qui  fait 
l’actiou  de  charitabiliser,  de  se  charilabiliser  ; 
qui  charitabiiise  , rend  charitable , qui  porte 
à la  charité  : des  principes  charitabilisants. 
Charitabilisation,  s.  f.;  action  de  charitabiliser, 
de  rendre  charitable;  état  cbaritabilisé. 
Charitabilisé,  e,  part,  pas. et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  charitable  , qui  a de  la  charité  , qui 
est  porté  à la  charité. 

Charitabiliser,  v.  act.;  et  prou,  s'-;  rendre,  de- 
venir charitable , porter  à la  charité  ; incul- 
quer, prendre  uu  sentiment  de  charité  ; ren- 
dre, devenir  secoureur,  humain  ; entrer,  faire 
entrer  dans  l'esprit  de  charité. 

Charilarisa'jle,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  charitarisé  , à qui  on  peut, 
on  doit  faire  la  charité,  donuer  la  chanté, 
par  charité;  tous  les  malheureux  sont  charita- 
risables. 

C haritarisant,  part.  pr.  et  adj.,  qui  fait  l’action 
de  charitariser  ; qui  cbaritarise,  assiste , aide , 
secourt  ; qui  met  en  action  la  charité  : une 
charilarisantc  piété. 

Çharitarisaliou,  s.  f.;  action  de  charitariser,  de 
faire  la  charité;  ctat  charitarisé. 

Charitarisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qniareçn,  qui 
reçoit  la  charité,  qui  a été  aidé , secouru  par 
la  charité  : les  pauvres  en  ce  pays  sont  tous 
charitarisés. 

Charitariser,  v.  act.;  faire , donner  la  charité  , 
assister,  secourir  par  charité,  mettre  en  action 
la  charité  : charitariser  les  pauvres. 
Cbariiariseur , s.m.,  f.  se;  celui , celle  qui  cha- 
ritarise,  qui  fait  la  rharité. 

Charilarismc,  s.  m.:  système  de  charité  ; conti- 
nuelle, incessante  action  de  charité. 
Charivarisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
mérite  être  chirivarisé,  que  l'on  doilchariva- 
riser  : ce  député  est  charivarisable. 
Charivarisant,  e,  adj.;  qui charivarisc,  qui  cause, 
amène  un  charivari , qui  fait  charivari  : un 
charivarisant  concert. 

CJtarivarisation , s.  f.;  action  de  charivariscr; 
état  charivarisc. 

Charivarisine,  s.  m.;  système  de  charivari. 
Chnrlatancr , v.  lient.  ; faire  le  charlatan,  de  la 
charlatanerie  : vous  charlatanes. 
Charlatanique,  adj.  de»  2 g.;  de  charlatanerie, 
qui  est  , qui  tient  de  la  charlatanerie  , qui  la 
concerne  , qui  appartient  à la  charlatanerie , 
qui  présente  de  la  charlatanerie  : par  des 
moyens  cliarlataniques. 

Charlataniquemesn  , adv.;  d'une  manière  char-' 
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lataniqne , par  le  moyen  de  la  charlatanerie. 
Charlnlanisable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
cltarlatanisé,  rendu  charlatan,  que  l'on  peut 
, facilement  séduire , duper  par  le  charlata- 
nisme. 

Charlalanisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'actioo  de  charlataniser,  de  se  charlataniser  ; 
qui  cbarlatanise , rend  charlatan , qui  porte  à 
ta  charklaucrie , qui  actionne  par  un  charla- 
tanisme , qui  trompe  , dupe  par  le  charlata- 
nisme : une  religion  charlàtanisanle. 
Charlatanisalion,  s.  f.;  action  de  charlataniser; 
état  charlalanisé. 

Charlalamtf,  e,  part.  pas.  et  adj., qui  est  rendu, 
devenu  charlatan,  qui  est  trompé,  dupé  par 
le  charlatanisme  : ces  populations  sont  char- 
latanisées. 

Charlataniser,  v,  act.  et  pron.  s'-;  rendre,  de- 
venir charlatan  ; duper,  tromper  quelqu'un 
par  un  charlatanisme. 

Charnellisable  , adj.  des  î g.;  qui  peut  être 
charoellisé,  rendu  charnel,  qui  est  susceptible 
de  se  charneliiser,  de  ne  s’attacher  qu’à  ce  qui 
peut  satisfaire  les  sens,  la  chair,  la  sensualité, 
la  matérialité,  qui  peut  prendre  de  la  charncl- 
lité. 

Charnellisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  charneliiser,  do  se  charneliiser  ; qui 
charnellise,  rend  charnel;  qui  porte  à la  char- 
ncllité,  à la  satisfaction  exclusive  des  sens,  de 
la  chair,  de  la  sensualité,  de  la  matérialité. 
Charneltisalion , s.  f ; action  de  charneliiser,  de 
se  charneliiser  ; état  charnellise. 

Charnellisé,  t,  part-  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  charnel , qui  a , qui  présente  de  la 
cbarncllité  ; qui  est  par  préférence  ou  exclu- 
sivement attaché  à la  satisfacliou  de  la  chair, 
des  sens,  de  la  sensualité,  de  la  matérialité. 
Charneliiser,  v.aet.  et  pron.  s’-;  rendre,  deve- 
nir charnel  ; donner,  prendre  les  goéts , les 
désirs  de  la  charnellilé  , s'y  livrer  ; attacher, 
s’attacher,  par  préférence  ou  exclusivement  h 
ce  qui  peut  satisfaire  la  chair,  les  sens. 
Chameltitme,  s.  m.;  système  de  satisfaction 
charnelle  , de  la  chair,  des  sens , de  la  maté- 
rialité. 

Charnellili , s.  f.;  étst , qualité  de  ce  qui  est 
charnel,  de  ce  qui  n'est  que  charnel. 
artiste,  s.  des  2 g.;  partisan  d'une  charte  ; de 
ht  charte  : les  chortistes. 

Chastisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  chas- 
tisé,  rendu  chaste,  a qui  ou  peut  donner,  in- 
culquer un  sentiment  de  chasteté. 

Chas  usant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’actioa 
de  ehastiser,  de  se  chastiser;  qui  c(iastise, 
rend  chaste,  maintient  dans  U chasteté,  qui 
donne,  inculque,  imprime  la  chasteté,  la  con- 
tinence. 

Chattise,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  reudit  , 
devenu  chaste,  qui  a de  la  chasteté,  de  ta  con- 
tinence. 

Chastiser,  v.  an.  et  pron.  »'-;  rendre  , devenir 
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chaste  ; donner,  inculquer,  prendre  de  la 
chasteté,  de  U continence. 

C hastime,  a.  m.:  système  de  chasteté  ; chasteté, 
coutinencc  qui  s'étend  à tout. 

Châtiant,  e,  adj.;  qui  châtie,  qui  punit  : des  lois 
châtiantes. 

Cha«f fable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  chauf- 
fé , que  l'on  doit  chauffer  : cette  chose  est 
ehauffable. 

Chauffant,  e,  adj.;  qui  chauffe,  qui  donne  de  la 
chaleur  : c’est  un  bois  très  chauffant. 

Chaussabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  chaussé , que  l’oo  peut  facilement  bien 
chausser  : cette  personne  est  chaussable. 

Chaussement , s.  m.;  action  de  chausser  ; état 
chaussé. 

Chemise',  e,  adj.;  qui  a une  chemise,  qui  est  bien 
monté  en  chemises  : une  personne  bien  che- 
misée, qui  a une  belle  chemise. 

Chemisier,  s.  m.,  f.  ère  ; marchand,  fabricant  de 
chemises, 

Chenilable,  adj.  des  2 g.; qui  peut  être  chenilé, 
que  l'on  doit  chcniler,  mettre,  enfermer  dans 
un  rheoil:  ces  chiens  sont  chenilables. 

Chenilé  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  , en- 
fermé dans  un  chenil  ; les  chiens  sont  cbe- 
nilés. 

Chenilemenl , s.  m.;  action  de  cheniler  ; état 
chenilé  : le  chenilemenl  des  chiens. 

Cheniler,  v.  acl. ; mettre,  enfermer  dans  un 
chenil  : chcniler  ses,  des  chiens. 

Chenillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  chenille, 
qui  est  susceptible  de  se  cheniller;  de  prendre 
de  la  chenille,  beaucoup  de  chenilles. 

Chenillant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  cheniller;  qui  cause,  qui  engendre,  qui 
amène  beaucoup  de  chenilles,  qui  les  propage  : 
une  température  cheuillante. 

Chcnillé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  orné  d’uoe 
chenille  : un  casque  chenillé , qui  a , qui  pré- 
sente de  la  chenille,  beaucoup  de  chenilles: 
des  arbres  chenilles. 

Chcnillcment , s.  m.;  action  de  cheniller;  étal 
chenillé  : le  chenillcment  des  arbres. 

Cheniller,  t.  acl.  et  pion,  a'-;  orner  d'une  che- 
nille , donner,  causer,  engendrer,  propager, 
prendre  la  chenille , des  chenilles  : ces  arbres 
se  chenillent. 

Chenilleux,  se,  adj.;  qui  est  rempli  de  chenilles, 
qui  est  mangé  par  les  chenilles  : des  arbres , 
des  choux  tout  chenilleux. 

Cherchable,  adj.;  drs  2 g.;  qui  peut  être  cher- 
ché , que  l’on  doit  chercher  : cette  chose , ce 
moyeu  est  cherchable. 

Chcrehement , s.  m.;  action  de  chercher;  état 
cherché. 

Chilivisakle,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ebéti- 
visé  , que  l'on  duit  ebeliviser,  rendre  chétif , 
mesquin. 

Chétivisam , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  chéliviier  ; qui  chélivise,  tend  chétif,  mes- 
quin. 
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Chétivité  , e , (ter»,  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  chétif,  mesquin,  qui  a,  qui  présente 
de  la  chétivelc. 

Chétiviser,  y.  acl.  et  pron.  s’-;  rendre,  devenir 
chétif;  neul.;  agir  avec  chétivelc,  mesquine- 
rie : vous  chctivisex. 

Chétwisme , s.  m.;  ce  qui  ne  présente  que  de  la 
chéliveté  en  tout. 

Chevillahle,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  chevillé, 
que  l’on  doit  cheviller  : ccs  pièces  de  char- 
pente sont  cbevillahles. 

Chevillemcnt , s.  m.;  action  de  cheviller  ; clat 
chevillé. 

Chicanable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  chi- 
cané, que  l’on  doit  chicaner. 

Chicassesuemessl,  adv,;  d’une  manière  chicaneuse, 
avec  chicane. 

Chicanisme,  s.  m.;  système  de  chicane,  chicane 
qui  s'étend  h tout. 

Cluffonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  chif- 
fonné; qui  est  susceptible  de  se  chiffonner,  de 
se  tourmenter  l’esprit. 

Chiffonnant,  e,  adj.;  qui  chiffonne,  qui  em- 
barrasse, qui  donne  de  l'inquiétude,  du  tour- 
ment : nne  nouvelle  chiffonnante. 

Chiffonnemenl,  s.  m.  ; action  do  chiffonner  ; 
état  chiffonné  : le  chiffoanemcut  de  son  es- 
prit. 

Chimértsable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  chi- 
■uérisé,  qui  peut  devenir  chimérique,  une 
chimère  : tout  est  chicnèt  isable  quand  tout 
est  sans  bases,  sans  véritables,  principes  et  n'a 
pas  les  appuis  de  la  raison. 

Chanérisant,  e,  part . pr.  et  adj . ; qui  fait  l’ac- 
tion de  chimériser,  qui  chimcrisc,  rend  chi- 
mérique, qui  réduit  a l’état  de  chimère,  qui 
cause,  amène  la  chi mérité. 

Chimirisation , s.  f.  ; action  de  chimériser,  de 
rendre  chimérique;  état  chimérisé. 

Chimérisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  chimérique , qui  n’est  plus  qu’une 
chimère. 

Chimériser,  y.  act.  et  pr.,  t' — ; rendre,  devenir 
chimérique,  réduire  à l’état  de  chimère  ; cau- 
ser, amener  la  chiitiérité,  tomber  dans  la  chi* 
mérité:  tout  se  chimérisc,  quand  tuut  est 
hors  ses  hases  et  ses  principes. 

Chimérisme,  s.  m.  ; système  qui  ne  peut  rendre 
que  chimérique,  qui  fait  tout  rentrer  daus  le 
domaine  de  la  chimérité. 

Chiméritf,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  chi- 
mérique, de  ce  qui  n'est  que  de  la  chimère. 

Chinoise,  e,  part:  pass.  et  adj.  ; qui  est  imité  de 
la  Chiae , qui  présente  un  dessin  chinois,  qui 
est  dsos  le  goût,  le  genre  chinois,  selon  la 
mode  chinoise  : une  étoffe  ebinoisée  ; un  des- 
sin, un  tableau  chinoisé.  < 

Chinoisement,  s.  m.  action  de  chinoiscr,  état 
chinoisé. 

Chinoiser,  y.  act.  ; imiter  le  goût,  le  modo  chi- 
nois, la  forme  chinoise  : chinoiser  une  étoffe, 
un  dessin,  un  tableau. 
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Ghipotemcm,  t.  m.  ; aclion  de  chipoter  ; é tat 
chipoté. 

Chipoierie,  ».  ni.;  action  de  chipoter;  vétillerie, 
chicane. 

Chipoteur,  s.  m.,  f.  te;  celui,  celle  qui  chipote; 
adject.  : un  caractère  chipoteur. 

Chipotenscment , ndv.  ; d'une  manière  chipo- 
teuse ; par,  avec  chipoierie. 

Chipotismc,  9.  m,;  système  de  chipoierie;  ce 
qui  n'est,  ne  présente  qu'une  continuelle  chi- 
poteriez ce  n'csl  que  du  ehipolisme. 

Chirurgicalement , adv.  ; d’une  manière  chirur- 
gicale; par  l'art  chirurgical,  par  le  moyeu  de 
la  science  chirurgicale. 

ühirurgiealité,  s.  état,  qualité  de  ce  qui  est 
chirurgical , selon  la  science  chirurgicale , 
conforme  à l’art  chirurgical. 

Chirurgime,  s.  ta.;  système  de  chirurgie. 

Chlorurabk,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  chlo- 
ruré, que  l'on  doit  chlorurcr,  dans  qoui  on 
doit  mettre,  faire  cutrcr  du  chlore. 

Chloruration,  s.  f.  ; action  de  chlorurcr  ; état 
chloruré. 

Chloruré,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; dans  quoi  il  y a 
du  chlore. 

Chlorurcr,  v.  act.  ; mettre,  faire  entrer  du 
chlore  dans  une  chose,  se  servir  de  chlorure 
comme  moyen,  pour  opérer  un  résultat. 

Chocolaterie,  s.  f.  ; lieu  où  l’on  fabrique  le  cho- 
colat; sa  chocolaterie  est  bien  montée,  toujours 
propre. 

Choisissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
choisi,  ce  que  l'on  peut  choisir;  ce  mal  est 
encore  choisissablc  : celte  personne  est  choi- 
tissahlc. 

Choisissant,  c,  adj.  ; qui  choisi,  sait  choisir  : 
celte  personne  est  choisissante. 

Choquable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  choqué, 
qui  est  susceptible  de  se  choquer  facilement  : 
cette  personne  est  très  choquable. 

Choral,  e,  adj.;  qui  est  du  chœur,  qu'  concerne 
le  chncur  ; qui  est  en  cireur,  qui  enseigne  h 
chanter  en  choeur  : la  société  chorale. 

Choralement,  adv.;  d'une  manière  chorale,  en 
chœur. 

Choralisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cho- 
ralisé,  mis  en  chœur,  que  l'on  doit  arranger 
pour  être  chanté  en  chœur. 

Chotalisation  s.  f.  ; action  de  choraliser;  étal 
choralisé. 

Choralisf,  c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis  en 
chœur,  qui  est  arrangé  pour  être  chanté  en 
chœur. 

Choraliser,  v.  act.;  rendre  choral,  mettre  en 
chœur,  arranger  pour  être  chante  en  chœur. 

Choralitme,  s.  ni.;  système  choral,  de  churali- 
sation. 

Chrêmablc.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  chrême, 
que  Von  doit  chiêmcr,  oindre  de  Hircine. 

Chrémation , s.  f.  ; action  de  chréincr  ; étal 
chrême. 
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ChrfmP,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  oint  de 
chrême. 

Chrfmer,  t.  act.;  oindre  de  chrême. 

Christicolisme  , s.  m.  ; système  christicolc,  des 
christicoles. 

Christicolili,  s.  f.  ; religion,  secte  qui  a pour 
objet  l'adoration  de  Jésus-Christ  comme  Dieu  : 
la  chrislicolité  papale,  luthérienne. 

Chronisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  se  ebroni- 
ser,  devenir  chronique  : cette  maladie  est 
chronisable. 

Chronisalion,  s.  f.  ; action  de  ehroniser;  étal 
chronisé;  la  rhronisation  de  sa  maladie. 

Chronisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  chronique. 

Chroniscr,  v.  aet.  et  pr.,  s' — ; rendre,  devenir 
chronique,  de  nature  4 durer  longtemps: 
retle  maladie  se  chronisé:  ncut.  ; faire  de 
la  chronique.  Ati  fig.  ; faire  courir  de  mau- 
vais bruits  contre  quelqu'un,  se  livrer  4 des 
discours  médisants  : vous  ehroniser. 

Cicatrisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ci- 
catrisé, qui  est  susceptible  de  se  cicatriser. 

Cigarré,  part.  pas.  et  adj.  m.  5 qui  est  eu  ci- 
garre  : tabac  cigarré. 

Cigarrcment , s.  m.  ; action  de  cigarrer,  état 
cigarré  : le  cigarremcnt  du  tabac. 

Cigarrer,  v.  act.  ; mettre  en  cigarré  : cigarrer 
du  tabac. 

Cigarette,  s.  f.  ; petit  cigarré.  On  devrait  ne 
dire  que  cigarct,  diminutif  du  cigarré. 

Ciliçable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  cilicé, 
que  l’on  doit  cilicer,  4 qui  ou  doit  faire  por- 
ter le  ciliée, 

Ciliçant , c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  cilicer,  de  se  cilicer  ; qui  cilice,  qui 
impose  le  cilice , qui  commande  une  conli- 
uuellc,  gênante  pénitence,  une  incessante  mor- 
tification des  sens,  de  la  chair  : une  religion 
ciliçante. 

Cilice,  e,  part.  pas.  et  adj.;  quia  pris  le  cilice, 
qui  est  couveit  d'un  cilice,  qui  est  dans  le 
cilice;  qui  est  livré  4 une  continuelle,  gênante 
pénitence,  4 une  incessante  murliCcation  des 
sens,  de  la  chair,  humilité. 

Cillccmcnt,  s.  m.  ; action  de  cilicer,  de  sc  ci- 
licer ; état  cilicé  l le  cilicement  de  ce  dévot 
n’est  qu’extérieur;  car  il  n’est  pas  dans  lo 
cœur. 

Cilicer,  y.  act.  et  pr. , s’—;  ordonner,  impo- 
ser le  cilice,  contraindre  4 porter  le  cilice, 
prendre  le  cilicc,  couvrir,  se  couvrir  d'un 
cilice.  Au  fig.  : imposer,  s'imposer  une  con- 
tinuelle, gênante,  dure  pénitence,  la  conti- 
nuelle morliGcalion  des  sens,  de  la  chair, 
une  incessante  humilité. 

Cilicismc,  s.  m.  ; système  de  cilicement,  de  ci- 
hcc;  ce  qui  n'est,  ne  présente  que  l'extrava- 
gance d'une  continuelle  morliGcalion  de  la 
chair,  des  sens. 

Cillable,  adj’  des  2 g.;  qui  peut  être  cillé,  que 

| l'on  peut  ciller,  à qui  en  peut  faire  fermer 
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le»  yeux.  Au  fig.  : que  l'on  peut  aTOUglcr, 
qui  est  susceptible  d'aveuglement. 

Cillant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action  de 
ciller;  qui  cille,  qui  cause,  opère  un  aveu- 
glement. 

Cillé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a des  cils:  une 
personne  bien  cillée.  Au  Gg.  : personne  à 
qui  on  a fermé  les  yeux,  K qui  on  a causé  un 
aveuglement  par  adresse,  supercherie. 

Cillement,  s.  m ; action  de  ciller;  état  cillé. 

Ciller,  v.  act.  cl  pr. , s' — ; ses  yeux  se  cillent 
bien, prennent  des  cils;  faire  fermer  les  yeux. 
Au  fig.  : causer  un  aveuglement  par  ruse, 
adresse  , supercherie  ; aveugler,  s’aveugler; 
neut.  ; personne  ne  cille  devant  lui,  n'ose 
remuer  les  yeux . 

Cimentable , adj.  des  2 g.;  au  propre;  qui  peut 
être,  doit  être  cimenté,  enduit  de  ciment. 
Au  Gg.  : qui  doit  être  bien  consolidé,  bien 
établi,  bien  affermi  : ce  marché  est  cimen- 
table. 

Cimentant,  e,  adj.  qui  cimente  , qui  lie , qui  af- 
fermit : une  tédacdon  cimentante. 

Cimentation,  s.  f.  ; action  de  cimenter;  état 
cimenté  : la  cimentation  d’un  marché,  d'un 
traité. 

Cimentime,  s.  m.;  système  de  cimentation. 

Cimitable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  cimisé, 
élevé  au  plus  haut,  porté,  placé  h la  cime; 
qui  est  susceptible  de  se  rimiser,  de  prendre 
une  cime,  de  s'élever  i une  cime. 

Cimhant,  e,  part.  prés,  et  adj  ; qui  fait  l'action 
de  cimiser,  de  se  cimiser  ; qui  cimise,  place 
au  sommet,  qui  porte,  élève  à la  cime,  au  plus 
haut  : un  mérite,  un  talent  ciinisant. 

Cimisation,  s.  f.  ; action  de  cimiser,  de  se 
cimiser  ; état  cimisé. 

Cimisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a une  cime; 
qui  est  porte,  élevé  jusqu’il  la  cime,  au  som- 
met, au  plus  haut, 

Cimiser,  v.  act.  et  pr.  , s'  — ; prendre  une 
cime;  monter,  porter,  élever,  placer,  se 
placer  il  la  cime,  s'élever  jusqu'à  la  cime,  au 
sommet,  au  plus  haut  : se  cimiser,  a’élevcr 
h la  ciinc  des  honneurs,  de  la  gloire. 

Cimisme,  s.  m.;  système  de  cimisation. 

Cinérisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ciné- 
risé,  réduit  en  cendres,  qui  est  susceptible 
de  se  cinériser  : cette  ville  est  cinérisable. 

Cinérisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  cinériser  ; qui  cinérise,  réduit  en 
cendre  : un  eiuérisant  bombardement . 

Cinérisation , s.  f.  ; action  de  cinériser  ; état 
cinérisé;  destruction  par  le  feu. 

Cinéritf,  e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  a été,  qui 
est  réduit  en  cendres  ; cette  ville  a clé  ciné- 
risée. 

Cinériser,  v.  act.  ; réduire  eu  cendre*,  causer, 
amruer  une  cinérjj.ition  : oinéiiser  la  ville. 

Ci/iéritme,  s.  m.;  système  de  cinérisaliou,  de 
destruction  par  lo  feu,  l’iuccndic  ; le  ciné- 
ri  s ma  de  la  guerre. 


Cintrable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  cintré,  que 
l’on  doit  cintrer. 

Cinlrement,  i.  m.  ; action  de  cintrer;  état  cin- 
tré. 

Circoncitmc,  s.  m.;  système  de  circoncision. 

Circonlocutioniqne,  adj.  des  2 g.  ; de  circonlo- 
cution, qui  est  de  la  circonlocution,  qui  la 
marque,  la  concerne,  qui  appartient  à la  cir- 
conlocution. 

Circonlocutioniqnemcnt,  adv.  ; d’une  manière 
circonloculionique;  avec  circonlocution,  par 
la  circonlocution. 

Circonlocutionisme,  s.  m.  ; système  de  circon- 
locution. 

Circonlocutionner , v.  n.;  faire  de  la  circonlocu- 
tion, user  de  la  circonlocution.  Au  Gg.  : agir 
par  des  moyens  détournés,  qui  cachent  le  vé- 
ritable but,  la  véritable  intention. 

Circonscriptibiliic,  s.  f.  ; étal,  qualité  circons- 
cripliblc,  de  ce  qui  doit  être  circonscrit. 

Circonscriplible,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
circonscrit,  que  l’on  doit  circonscrire. 

Circompectisme,  s.  m.;  système  de  circonspec- 
tion ; continuelle , incessante  circonspection 
en  tout. 

Circonstanciable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
circonstancié,  que  l’on  doit  circonstanciée. 

Circonstanciant,  e,  adj.;  qui  circonstancié,  qui 
établit,  présente  les  circonstances,  toutes  les 
circonstances  : cette  narration  est  très  circons- 
lanciante. 

Circonuancisme,  s.  m.  ; système  par  lequel  on 
adapte  à la  circonstance,  aux  circonstances. 

Circotàiantiel,  le,  adj,;  de  circonstance,  qui  est 
de  la  circonstance,  qui  tient  de  U circons- 
tance, h la  circonstance. 

CirconslanticlUmenl,  adv.;  d’une  manière  cir- 
couMontielle,  par  circonstance. 

Circonvcnablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cir- 
convenu, qu’il  est  facile  de  circonvenir  : ce 
juge,  cette  personne  est  circonvenable. 

Circonvenant,  e,  adj.;  qui  circonvient,  qui 
trompe,  surprend , abuse  artificieusement: 
des  ruses,  des  adresses , des  manières  circon- 
venantes. 

Circulable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  circuler, 
que  l’on  doit  faire  circuler,  mettre  en  circu- 
lation : son  sang  est  circulable. 

Cireulalionisme,  s.  m.;  système  de  circulation, 
de  mise  en  circulation. 

Circulalioncl,  le,  adj.  ; de  circulation,  qui  est 
propre,  qui  appartient  à la  circulation. 

Circulationncllcmcnt , adv.;  d'une  manière  cir- 
ctilatiounclla,  avec  circulation,  par  la  circula- 
tion. 

Citoycnnemenl,  adv.  ; d’une  manière  citoyenne, 
en  citoyen,  eu  bon  citoyen  : se  conduire,  agir 
ritoyeuuemcnl . 

Citoyenneté,  s.  f.  ;état,  qualité  de  citoyen,  ca- 
ractère de  cilayru. 

Ciloyennisable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  citoyennisc,  rendu  citoyen. 
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CtioyamiUant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  ciloyenniser,  de  te  ciloycnniser;  qui 
citoyennisc,  rend  citoyen,  qui  élève  h 1a  di- 
gnité de  citoyen,  qui  confère  le  droit  de  ci- 
toyen : la  liberté  est  toujours  citoyenoisantc. 

Citoyennisation,  s.  f.  ; action  de  ciloycnniser  ; 
état  citojennisc. 

Citoycnnisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  citoyen,  qui  a la  qualité  de  citoyen, 
qui  jouit  du  droit  de  citoyen. 

Ciloycnniser,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  de- 
venir citoyen  ; tirer,  sortir  de  l'état  de  sujet 
pour  rendre,  pour  devenir  citoyen  ; rendre, 
devenir  propre  k être  citoyen,  capable  d’eo 
remplir  les  devoirs;  donner,  prendre  l’état, 
la  qualité,  l'action  de  citoyen,  le  droit  de  ci- 
toyenneté. 

Ciloycnnisme,  s.  m.;  système  de  citoyennisation, 
constante  et  continuelle  action  de  citoyenneté. 

Cilronnemcnt,  s.  m.  ; action  de  citronner;  état 
citronné  : le  rilronnemenl  d'une  buisson. 

Civilisant,  e,  adj.  ; qui  civilise,  qui  propage  la 
civilisation  ; il  faut  à tous  les  peuples  une  ci- 
vilisante liberté. 

Civilisateur,  s.  m. , f.  triee  ; celui,  celle  qui 
civilise,  qui  propage  la  civilisation  ; un  gou- 
vernement civilisateur. 

Civilisme,  s,  m.  ; système  de  civilisation,  civi- 
lisation qui  s'étend  à tout  et  k tous. 

Clabaudcuscment,  adv.  ; d'une  manière  clabau- 
deuse,  un  clabaudant. 

Clair- vayamment,  adv.  ; d'une  manière  clair- 
voyante : agir  clair-voyammcnt. 

Clamcusemcnt,  adv.;  avec  clameur,  grands  cris  : 
s'exprimer  clameusement. 

Clanspine,  adj.  f.  ; une  marche  lente,  traînante, 
en  boitant. 

Clampincmcnl,  s,  m.  ; action  de  clampiner,  de 
faire  le  elampin. 

Clampinément , adv.  ; d'une  manière  clampioc, 
lente,  en  traînant,  en  boitant  : marcher  clatn- 
pinément. 

Clampiner,  v.  n.;  faire  le  elampin:  vous  clam- 
pinez. 

Clandesiinable,  adj.  dea  2 g.;  qui  peut  êtreclan- 
destiné,  que  l’on  doit  claudesliner,  rendre  clan- 
destin, tenir  secret,  caché,  par  respect  pour 
les  mœurs  ; tons  les  plaisirs  illicites,  dévergon- 
dés, sont  clandestinables. 

Clandestinant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  clanilesiiner  ; qui  clandestine,  rend 
clandestin  , qui  contraint  k la  clandestinité  , 
qui  met  dans  la  nécessité  de  clandestiner  : la 
clandrsfinante  rigueur,  tyrannie  de  la  police. 

Clandeslinalion  , t.  f.;  action  de  clandestiner; 
état  clandestiué:  la  claudeslination  de  la  dé- 
bauche 

Clandettiné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
tenu  clandestin,  qui  est  fait  en  secret,  en  ca- 
chette : ces  choses  sont  bien  claodestinées  ; des 
opérations  clandestioées. 

Claudesliner,  t.  act.;  rendre,  devenir  claudcs- 
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tin  ; neut.,  agir  clandestinement , faire  crt  se- 
cret, en  cachette,  contre  la  loi,  la  morale,  con- 
tre un  intérêt  que  l’on  veut  tromper,  trahir  : 
vous  clandestine!. 

Clandetlinisme,  s.  m.;;  système  clandestin  , de 
clandeslinalion. 

Clandestinité , a.  f.;  qualité  de  ce  qui  est  clan- 
destin. 

Clari fiable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  clarifié , 
que  l'on  doit  clarifier  : cette  liqueur  est  clari- 
fialtle. 

Clarifiant,  e,  adj.;  qui  clarifie,  qui  rend  clair  ce 
qui  est  trouble  : ce  moyen  est  clarifiant. 

Clarifisme,  s.  m.;  système  de  clarification. 

Classablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peul  être  classé,  que 
l’on  doit  classer  : ces  papiers,  toutes  ces 
choses  sont  classables. 

Clasiisme,  s.  m.  ; système  de  classement. 

Claustrable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  claus- 
tré, que  l'on  doit  claustrer,  eufermer  étroite- 
ment, mettre  sous  les  verrous , teoir  dans  an 
cachot  étroit , bien  barré  : des  criminels  clauj- 
trables. 

Claustration , s.  fora.;  action  de  claustrer;  étal 
claustré , étroitement  resserré  : la  claustration 
d’une  personne. 

Claustré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  dans  un 
lieu  étroit , resserré.  F.n  parlant  d'un  prison- 
nier qui  est  sous  les  verroux  , dans  un  lieu 
d'où  il  ne  peul  s'échapper,  dans  un  cachol  : 
des  prisonniers  claustrés. 

Claustrer,  v.  act.  et  pr.  se — ; loger,  se  loger 
dans  un  lieu  étroit,  resserré,  fieu  agréable, 
fieu  commode.  Eu  parlant  d’un  prisonnier, 
d'un  criminel  ; qui  est  sous  tes  verroux  , dani 
un  lieu  d'où  il  ne  peut  s’échapper , dans  un 
cachot. 

Claustrisme,  s.  m.;  système  de  claustration. 

Clayonnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
ctayonné.  que  l'on  doit  clayonner. 

Clatjonné,  e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  est  garni, 
entouré  de  claies,  qui  est  maintenu,  retenu 
par  des  claies  : uu  bateau  de  charbon 
ctayonné. 

Claijonnement,  s.  m.;  action  de  clayonner  ; état 
clayonné. 

Clayonner,  v.  act.;  faire  des  clairs;  garnir,  en- 
tourer de  claies  ; maintenir , retenir  par  des 
claies,  étendre  sur  des  claies. 

Clémencisme,  s.  m.  ; système  de  clémence  ; con- 
tinuelle, incessante  clémence. 

Clémentement , adv.  ; d'une  manière  clémente, 
aTec  clémence. 

Clientable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  cliente, 
qui  peut  avoir  des  clients,  qui  est  susceptible 
de  se  former  une  clientèle  ; ce  notaire , cotte 
élude  est  clientable. 

Clientant , e,  part.  prés,  et  adj  ; qui  fait  l'action 
de  clicnler,  de  se  clicnter  ; qui  cliente,  donne 
deselients,  qui  cause,  amène  une  clientèle, 
qui  forme  une  clientèle  : cet  avoué  est  d’une 
exactitude  et  d'une  probité  clientantc. 
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Cliente,  e , part  pas.  et  ad j . ; qui  a des  clients, 
une  clientèle  : une  élude  Lien  clienléc. 

Clitntemeul , s.  m.  ; actiuu  de  cliculer  , de  se 
clieutcr  ; état  rlienlé  : le  clieiileiiieiil  d'unr 
élude 

(.Imiter,  ».  acl.  et  pr.  se — ; donner  , gagner, 
•rqiiérir  dis  clients,  nue  clientèle  : clicnler 
une  maison,  une  étude;  lui  douner,  lui  procu 
rcr  des  clients. 

Clietttisme,  s.  m.  ; système  d'action  par  l’ai  Je 
d'une  protection  , d'une  grande  prépondé- 
rance , d'une  puissance  : lu  clieiitismu  mo- 
narchique n'abrite  jamais  les  peuples  pour 
eux-mêmes,  mais  pour  les  rois  seuls;  aussi, 
par  ce  clienti&inc  , les  populations  sont-elles 
toujours  plus  ou  moins  subjuguées. 

Clinquaiuificalion,  s.  f.;  action  de  cliiiquantificr; 
état  clinquanlifié. 

Clinquimlijie  , e , part,  pas,  et  adj.  ; qui  u'est 
orné  que  de  clinquant  , qui  ne  présente  que 
du  clinquant. 

Ctinquanlijier  , v.  et  pr.  se — ; orner  , parer, 
s'orner,  se  parer  de  clinquant , ne  porter  que 
du  clinquant  : clinquantifier  les  choses , les 
goûts,  la  paiure. 

Clinqnnuti.sinc,  s.  m.;  système  de  clinquant , ce 
qui  n'est,  ne  présente  que  du  clinquant. 

Cliquer  , v.  pr.  se — ; se  mêler  avec  la' clique, 
lie  fréquemerque  de  la  clique,  ne  a'enviiou 
lier  que  de  clique  , d'intrigants,  de  gens  de 
mauvais  ton. 

Cliqueliscr,  v.  nrut.;  faire  du  cliquetis  ; clique- 
tiscr  en  parlaut , en  mangeant , faire  claquer 
les  os  de  la  mâchoire. 

Clochable ] adj.  desv2  g.;  que  l’on  doit  mettre 
sous  cloche  :.ces  melons  , ces  plantes  sont 
rlochables.  « 

Cloisonnable. , adj.  des  4 g ; qui  peut  être  cloi- 
sonné, que  l'on  doit  eloisuuncr,  fermer,  sé- 
parer par  une  cloison  : ce  local  est  cloison 
iialile. 

Cloisosmtmnt,  s.  m.;  action  de  cloisonner  ; étal 
cloisonne  : le  cloisonnement  d'une  maison. 

Clâiurable , adj.  des  4 g.;  qui  peut  être,  duii 
être  clôturé  ; ce  terrein  est  rlôturabic. 

('.louable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  cloué, 
que  l'on  doit  clouer.  Au  Ug.  : cet  homme  est 
douahle. 

Clouage,  s.  m.;  action  de  clouer  , de  garnir  di- 
ctons ; état  cloué , garni  de  cluus  ; mi  hou, 
un  mauvais  clouage. 

Clouant , e , adj.  ; qui -doue,  qui  relient , qui 
aliadie  fartcineiit  : Une  occupation  clouante. 

Clouenicnt,  s.  m.  ; action  de  se  clauc-r  , de  s'at- 
tacher fortement. 

Cloutable , adj.  des  4 g.  ; que  l'on  doit  douter, 
garnir  de  clous  : ces  souliers  sont  doutablcs. 

Coaccusable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  coaccusé,  accusé  avec  plusieurs. 

Coacdonisme , s.  m.  ; système  de  coacliou.  sou 
vice. 
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Coacriounalilé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
cnaptiobuel. 

Coactionnrl,  le,  adj.;  de  coaction,  qui  est  de  la 
coacliou  , qui  la  marque  , In  concerne  , qui 
appartient  h la  eoartion. 

CoactionuelUineul , adv.  ; d'une  manière  coac- 
lionnellc  ; par,  avec  cuaction. 

Coalisable,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  être  coalisé, 
que  l'on  peut  coaliser  , lier  , unir  par  une 
roalition  : ces  princes,  ces  peuples  sunl  coa- 
lisâmes. 

Coalitiouismc,  s.  m.  ; système  de  coalition. 

Cochliafiation,  s.  f.;  action  de  cochléaricr,  état 
coehlcariç. 

Çocliléarii,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dans  tpioi  il  y 
a du  cocldéaria  : eau-de-vie  cochleanée. 

Cochléaricr  , v.  acl.;  mettre,  faire  entrer  du 
loch  mari. t dans  une  chose. 

Codijiahlc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
codifié,  mis  en  code  , réuni  en  code  , inséré 
dans  uu  code. 

Cotlijicatioii , s.  f.;  action  de  codifier,  de  former 
un  code,  de  réunir  eu  code  ; étal  codifié  : la 
codilicaliou  de  lotîtes  les  lois  françaises. 

Codifie , e,  part,  pas:  et  adj.  ; qui  est  formé-, 
réuni  en  code  ; qui  est  inséré  dans  un  code, 
qui  fait  partie  d’un  code. 

Codifier,  v.  acl.;  ériger  un  code,  foi  mer  uu  code, 
réunir  en  code,  insérer,  faire  entrer,  com- 
prendre dans  uu  code  : codifier  toutes  les  lois. 

Codifisme,  ».  m.  ; système  de  codification. 

Cir nique  , adj.  des  2 g.;  de  comité, qui  est  de  la 
comité,  qui  la  inaïque,  la  concerne,  qui  nppar- 
tieul  à la  ço  uilé. 

Cœniqiieincnt , ad».  ; d’une  manière  co-nique, 
avec  comité, 

Ccçnisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  cornisé, 
qui  est  susceptible  de  se.  remiser  , de  tomber 
dans  la  de  ônsidétalion  , lu  déshonueur,  dans 
la  bassesse  , l'infamie  , de  sc  vautrer  dans  la 
fange,  dans  la  boue  : sans  éducation  drs  con- 
venances, sans  pi  incipes  de  qioralité,  I homme 
est  toujours  ctrni-able. 

Coalisant,  e,  part.  près,  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  rientser  , de  sc  eo-uist-r  ; qtji  cœnise  , qui 
rend  infante,  qui  causé,  amène  la  déconsidé- 
ration, le  déshonneur,  l'infamie,  qui  précipite 
dans  la  fauge,  dans  la  bouc  ; ce  jeune  homme 
se  livre  à la  plus  remisante  immoralité. 

Conisation , s.  f.;  action  de  eu: l user  , de  sc  ccc* 
liiser;  étal  omise. 

('.attise,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  tombé  dans 
la  déconsidération  , le  déshonneur  ; qui  est 
rendu,  devenu  infâme,  qui  est  couvert  d'in- 
famie, qui  est  précipité  dans  la  fange,  dans  la 
buue,  qui  s'y  vautre. 

Coaliser  , ».  net.  et  pr.  sc-  ; rendre,  devenir 
infâme  ; couvrir,  se  couvrir  d'infamie  ; préci- 
piter, te  précipiter  dans  la  fange,  dans  la  huuc, 
s’y  vautrer!  causer  , amener  la  déconsidéra- 
tion, le  déshonneur  : toujours  l'homme  sc  cœ- 
nisera  quand  il  bravera  cl  heurtera  les  ncccs- 
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saires  convenances  , les  règle*  et  les  freins  de 
la  moralité. 

Cœni.ime,  s.  m.;  ce  qui  n'est.  ne  présente  qu’une 
cootiouelle  el  incessante  cœnité. 

Cœnilé  ; s.  f.  ; état  d infamie  , de  déshonneur, 
d'humiliante  déconsidération  , de  chute  dans 
la  fange , dans  la  boue. 

Coercibilité , s.  f.;  étal, qualité  coercihle,  de  ce 
qui  est  coercihle. 

Coercilis/nc,  s.  m.;  système  de  coercition. 

Coercilivité,  s.  f.;  état,  qualité  coercitive,  de  ce 
qui  est  coercitif,  de  ce  qui  a en  soi  le  pouvoir, 
la  force  de  contraindre  : \\  coercitivilé  de 
la  loi. 

Coffrable , adj.  des  2 g.;  exprès,  fara.;  qui  peut 
être  coffré , que  Tou  doit  coffrei  , mettre  en 
prison. 

Coffrant , e , adj.;  qui  coffre  , qui  met  d'abord 
en  prison  : une  police  coffrante. 

Cohérable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  cohéré,  qui  est  susceptible  de  cohérence. 

Cohéré  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a la  liaison 
nécessaire,  qui  a toute  la  cohérence  propre  à 
la  chose  : ces  idées  sont  bien  cohérées  : de* 
raisonnements  cohérés. 

Cohérentisme , s.  in.;  système  de  cohérence. 

Cohérev  , v.  net.  el  pr.  se—  ; rendre  , devenir 
cohércnl  ; d muer , prendre  de  dn  cohérence, 
de  la  liaison  ; établir  une  union  entres  toutes 
les  parties  : cohérer  des  raisonnements  : ces 
idées  se  cohèreut. 

Co-léflatairement,  ail v.;  comme  co  légataire. 

Co-lcyislafif , ve , adj  ; 1rs  corps  ro-législalifs, 
qui  font  les  lois  ensembles. 

Colcriqunnei.t , adv.  ; d’une  manière  colérique, 
avec  colère,  par  colère  : agir  colériqucment. 

Cotiquablf,  adj.  dos  2 g ; qui  peut  être  colique, 
qui  est  sujet  h la  coli  |ue. 

Coliquant,  e,  pari.  prés,  el  adj.;  qni  fait  l'action 
de  coliquer  ; qui  cause,  donne,  occasionne  la, 
colique,  une  colique. 

Colique,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  a la  colique, 
qui  souffre  d’uue  colique. 

Coliquer  , v.  act.  et  pr,  se — ; causer  , donner, 
occasionner,  prendre  la  colique,  une  colique. 

Coliqueux  , se , adj.  ; de  colique,  qui  est  de  la 
colique,  qui  tient  de  la  colique  : une  douleur 
coliqueusc. 

Co  liqueutement,  adv.  jaune  manière  coliqueusc, 
avec  colique. 

Collable , adj  des  2 g.;  qui  peut  être  collé,  que 
loti  doit  coller:  ce  papier,  cette  chose  est 
collable. 

Collaborable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  colla- 
boré, fai*  par  des  collaborateurs,  par  plusieurs 
conjointement  ensemble  : ce  travail  est  colla- 
horable. 

Collaboré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  par 
des  collaborateurs  , par  plusieurs  , de  concert, 
ensemble,  conjointement  : cet  ouvrage  est , a 
été  collaboré. 

Collaborer , v,  act.;  faire,  travailler  à une  chose 
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plusieurs  ensemble,  de  concert,  conjointement, 
comme  collaborateurs  : mettre  en  collaboration 
un  travail,  uu  ouvrage  : ces  personnes  colla- 
borent. 

Collaborisme  , s.  m.;  système  de  collaboration, 
dt*  travail  entre  plusieurs  ensemble. 

Collatéralemcnt,  adj.;  d’iine  manière  collatérale, 
par  la  collatéralisé  : hériter  collaléralement. 

Coltaleralisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
col  latéralisé,  que  l’on  doit  collatéraliser,  ren- 
dre collatéral. 

Collateralhatiott , s.  f.;  action  de  collatéraliser  ; 
étal  collatérahlé. 

Collatcralisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  collatéral  : une  succession  collatéra  - 
lisée.  - , 

Collatéraliser , v.  act.  et  pr.  se*  ; rendre,  deve- 
nir collatéral. 

Collalérahsmc  , s.  m.  ; système  de  collatéra li- 
sation. 

Collalétalitc , s.  f ; état , qualité  collatérale,  de 
ce  qui  est  collatéral. 

Collectionner,  v.  u.;  faire  une  collection  : vous 
collectionner. 

Collectionneur , s.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  col- 
lectionne, lait  une  collection  d’objet. 

Collegaùle,  adj.  cira  2g.;  qui  peut  être  collègue, 
remis,  confié  à des  collègue* , à plusieurs  en- 
semble ayant  même  dioit  , même  pouvoir, 
même  autorité,  même  action  : il  est  des  pays 
où  le  pouiotr  exécutif  est  collégable  ; mais 
en  France,  asse*  généralement  on  a l 'opinion 
qu’il  est  iacollégarblc , et  le  Directoire  par  ses 
faiblesse*  et  sas  iuçess.m les  intrigues,  n‘a  pas 
peu  fondé  celte  opinion. 

Collegalitè  , s.  f . ; état , qualité  de  ce  qui  est 
action  de  collègue. 

Collègue,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  remis, 
confié  à des  collègues. 

Collcguer . v.  set.;  remettre,  confier  à des  col- 
lègues , à des  personnes  qui  remplissent  en- 
semble la  même  fouclion,  qui  concourent  en- 
semble avec  la  même  autorité  b l'accomplis- 
sement d’une  action . 

Colléguisme,  s.  ni.;  système  de  collégotion,  qui 
a pour  objet  de  remettre , de  confier  à des 
collègues. 

Collineux  , se  , adj.;  qui  a,  qui  présente  des 
collines  : ce  pays  est  collineux  : contrée  colli- 
neusc. 

Collisionisme,  s.  m.;  système  de  collision,  ce  qui 
ne  peut  que  produire  , amener  une  collision  . 

ColUssionnable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
collisionné,  livré  à une  cnllisiou,  déchiré  par 
une  collision. 

Colliùonnairu,  adj.  des  2 g.  ; (pii  est  le  résultat 
d’une  collision  : un  succès  collisiounaire.  qui 
émane  d\iut  collision  : uu  trouble  collision* 
naire. 

Collitionnairemcnt , adv.;  d'une  manière  colli- 
sionnaire,  par  l'effet  d’une  collision. 

Collisionnanl , e,  pari.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
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l'action  <le  collisionner  , de  te  collitionorr  ; 
qui  collisionne,  qui  cause,  aille  un  une  cullmou . 

('.nlluiotmr , e t pot.  pa».  et  adj.  ; qui  e«l  ni 
collision,  a une  collision,  «pu  e*l  déihire  pa- 
nne collision. 

Collinioinirl , le,  adj.;  de  collision  , qui  est,  qui 
lieui  de  U collision  : un  mouvement  collision* 
ml,  une  agitation  collisionneilc. 

CullisioTviellcment , adv.  ; d'une  mauièie  colli- 
sioiiiicllc  ; par  , avec  colli» ion.  , 

Çollitioùner , v.  ici.  et  pr.  »c-  : occasionner, 
foi  mer , établir  une  çollLiuii , des  luttes  , de» 
combats  ; entier  en  collision,  se  livrer  à uoc 
collision  ; causer  des  chocs  , des  trouble*  po 
li tiques,  se  livrer  à ce»  chocs,  à ces  troubles 

Collisionner,  s.  m.,  f.  sc\  celui,  cel'e  <|ui  ouvre, 
établit  une  collision. 

Collocation , s.  f.;  aeiou  de  s'aboucher,  entre- 
vue, cnniércocc  où  l'on  discute  : les  perma- 
nentes colloculionv  diplomatiques  lurent  san> 
résultat  avantageux  pour  la  France. 

Colluct  au  on , s.  f.;  cfloit  sinmllauc,  lu'te  d'op- 
position  , combat  , lésLlatue  : la  colluctaliou 
des  opposants,  des  partis. 

Colluumtion , s.  f.;  action  de  dominr  du  lustre, 
de  l'éclat  : les  collustratious  donnée*  pçr  lu 
v claire  aux  généraux  de  la.-  mue. 

Cotoçni  , t , adj.  ; dan*  quoi  il  y a de  l’eau  de 
(fologuc  : une  eau  colognèe,.se  laver  avec  nue 
ran  eolognee. 

Colonisateur  , s.  m.  , f.  tri  ce  ; celui,  celle  qui 
colonise,  qui  contribue  à l'établissement  d'une 
colonie. 

Calanisme , s.  m ; système  de  ro'onisilion. 

Colonise  , ».  des  2 g.  ; habitant  d'une  culutiic, 
celui  qui  travaille  dans  une  colonie  : les  tolo- 
uistes:  nos  malheureux  colonises. 

C.olonnuble  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  colonne,  orné  de  colonnes l qui  doit  être 
mis,  formé  en  colonne,  dispose  eu  colonnes. 

Colonne,  e , part.  pat.  et  adj.;  qui  cM  orné  de 
colonne»  ; qui  est  mis  en  colonne,  divisé  pa« 
colonne.  : drs  ir.upes  bien  co'onuées. 

Colonnement , s.  in.;  action  de  colonuer;  état 
colonne  : le  rolunnemeul  des  troupe*. 

Co tonner  , v.  acl.  et  pr.  se-  ; garnir,  orner  de 
colonnes,  mettre  , former,  se  former  cri  co- 
ionues , diviser  par  eu1  oui »es  , faire  marcher 
en  colonnes  : pour  l'attaque  vous  colonne:  t/ 
vos  troupes. 

Coloi<hanét  e , part.  pas.  et  adj  ; qui  est  enduit 
de  colophane,  qui  est  frotté  avec  de  lu  colo- 
phane , qui  est  empreiut  de  cofopb.iuc  : un 
archet  colophane. 

Coloplnmtmcnl , s.  ni.  ; action  de  cutophaner  : 
état  cotophnué. 

ColopliQtier , v.  act.  ; enduira,  empreindre  de 
colophane,  frotter  avec  de  la  colophane  : colo- 
phatier  un  archet. 

ColoraJf/e , ;idj.  des  2 g.  ; qui  peut  ètte  colore, 
qu«?  l'on  doit  colorer  , qui  est  susceptible  de 
se  colorer  : cett# chose  est  rolorahlc. 
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Coluisgblc,  adj. des 2 g.;  qui  pmi  ètie  cofossé, 
que  Ion  doit  colosser,  r«*nd«e  colosse.  ..  * 

Culottait  table , a l;,  de*  2 g.;  qui  peut  être  co 
localisé  , tendu  colossal  ; que  l'on  doit  colos- 
sal. ser,  tendre  colossal. 

Colvtsalitunl,  ef  part  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
liou  de  colosfc.iliacr  , de  se  colossaliser  ; qui 
colossalise,  rend  (oloé^al,  qui  donne  de  la  co- 
los.ubié. 

Colnssalitaiion  , s.  f.  ; action  de  colossaliser  ; 
étal  colnvsahsé. 

Colostalisè.  r}  part  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  colossal,  qui  a,  qui  prc&cnie  de  la  co- 
lossalité. 

Coloxsalixer,  v.  acl.  cl  pr.  se-;  rendre,  devenir 
colo-sal;  donner,  picndie  Je  la  cofossnliié. 

Colossa/ixme , s.  m . ; système  de  colossalisaliou. 

Cutos'oliié  , s.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui  est 
colossal  : la  co'ossitc  de  ce  monument. 

Colossant.  e,  part.  prés,  cl  adj. ; qu;  fait  l'ac- 
tion de  colosser  , de  se  colosser;  qui  colosse, 
rend  culotte,  qui  donne,  cause  une graudeur, 
une  gfovuin  , une  élévation  démesurée, 
rxagétee. 

Coloxsulion  , s.  f.  ; action  de  colosser  ; état  co- 
losse. 

Colosse,  c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  colosse;  qui  est  hors  de  toutes  les  pio- 
por lions  ordinaires.  , 

Colosser  , v.  uçt.  et  pr.  se-;  rendre  , devenir 
colosse  ; donner  , prendra  nue  graudeur,  une 
grosseur , une  élévation  déuiesmcc,  hors  de 
toutes  les  pnquuljou»  ordinaires. 

C. o ionisme  , ».  m.;  système  de  coloration. 

Col  os», il  , t.  f.  ; état  de  colosse  , de  ce  qui  cal 
d'une  grandeur,  d'une  gro-scnr,  d'une  cfova- 
liou  démesurée , h ors  des  proportions  oi  dî- 
na irrs  : sa  rulo«»ftc. 

Combinémenl , adv.  : d’une  manière  combinée  ; 
par,  avec  combinaison  : agir  comhiiiénieiil. 

Combinitmc,  s.  m ; système  de  « oui  binai  voû. 

Comblable,  adj.  des  2 g.;  qui  |m*ii(  être  comble, 
que  l’on  dict  combler. 

Comblant , e , a-Jj.  ; qui  comble,  qui  porte  au 
comble  : un  comblant  désordre,  une  comblante 
immoralité,  qui  met  le  comble  h tout. 

Combustibilité  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  es*. 
re«  du,  devenu  combustible  , qui  a de  la  com- 
bustibilité. 

Combnstibiliser , v act.  et  pr.  se-;  rcnJre,  deve- 
nir combustible,  donner,  prendre  de  la  com- 
bustibilité. 

Combustif,  te,  adj..;  de  combutiinu  ; qui  est 
de  la  combustion,  qui  la  marque,  la  concerne, 
qui  appartient  h U i omlmstiuu. 

Combuttionnablc , cdj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
coiithuMiuuué  , mis  en  combustion  , qui  est 
expo-c  à une  combustion  : cet  clal  e»l  corn- 
hustiounahle 

Combustionnant,  e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  eomhust tanner,  de  sc  combustion* 
lier  ; qui  combustionne,  qui  cause,  amène  une 
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combustion  , qui  mol  en  combustion  : une 
combustiounantc  mesure,  opération  gouverne- 
mentale. 

Combustiomtë , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en 
combustion  , à la  combustion  , qui  est  clans 
un  grand  désordre,  dans  un  grand  trouble. 

Combttstiomter,  x.  art.  et  pr.  se-;  causer,  pro- 
duire, amener  une  combustion;  mettre  , sc 
mettre,  entrer  en  combustion.  Au  fig.  : cau- 
rer  , produire  , amener  des  grands  troubles, 
a'y  livrer. 

Combustionnisme , s.  m.;  système  de  combustion, 
d'action  par  une  rombustion. 

Combast, ‘rement  , adv.  ; d’uue  manière  com- 
bustive  ; par  , avec  combustion. 

Commédiàble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  coraé- 
dié,  mis  en  coméd.e , dont  on  doit  faire  une 
comédie. 

Comédial „ e , adj.  ; de  comédie,  qoi  est  , qui 
tient  de  la  comédie,  qui  ressemble  à la  comé- 
die , qui  lui  appartient , qui  imito  le  ton , la 
forme  , la  représentation  , le  luxe  décorai  de 
la  comédie. 

Comèdialement , adv.;  d'une  manière  comédialc, 
en  imitant  la  forme,  le  ton,  le  luxe  décorai  de 
la  comédie  : les  cérémonies  religieuses,  même 
avec  la  plus  grande  simplicité  ont  beaucoup 
de  dignité  ; mais  partout  elles  sont  trop  co- 
in édia les  , cl  partout  les  prêtres  les  romédia- 
lisent  trop  et  fonctionnent  trop  comcdiale- 
ment.  • 

Comédfalltation,  s.  f.  ; action  de  comédialiser  ; 
état  comédialisé. 

Comédialisc,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
comédial. 

Comèdialiser , v.  act.  ; rendre  comédial. 

Comédialisme,  s.  m.;  système  Je  comcdialisation. 

Comedia  U te  # *.  f.  ; étal , qualité  de  ce  qui  csl 
comédiabte. 

Comédie , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis  en 
comédie,  dont  on  a fait  une  comédie. 

Comcdienncment , adv.  ; d’une  manière  comé- 
dienne ; agir  eomédicnnement,  feindre  comme 
un  comédien,  un  semiment  que  l'on  a pas. 

Comêdier,  x.  aet.;  foire  une  comédie,  mettre  en 
comédie,  jouer  la  comédie.  Au  fi^.  : se  rire, 
se  jouer,  se  tnoqner  gaîment  et  impunément 
de  tout  pour  arriver  au  but  que  Ton  s’est 
proposé,  neuf.;  agir  en  comédien,  comme  mi 
comédien  , feindre  un  senlimeul.qne  Pou  « 
pas. 

Comvdismc  , s.  m.  ; système  de  comédie,  faire 
une  comédie  de  tout.  Au  propre  et  au  flg.  : 
action  de  se  rire  , de  se  jouer,  de  s>r  moquer 
gaiment  et  impunément  de  lotit  pour  arriver 
au  but  que  l’on  s’est  proposé,  de  feindre  con- 
tinuellement, comme  un  comédien,  un  senti 
ment  qticl’on  u’a  pas:  finisse/,  votre  eomedisme 
amoureux. 

Comestibilité , c , part.  pas.  et  adj.  ; qtti  ol 
rendu  comestible , propre  à servir  de  comes- 
tible , à nourrir. 
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Comc&Ubillser  , v.  act.;  convertir  en  comestible, 
rendre  comestible,  propre  à servir  de  comes- 
tible, à nourrir. 

Comestibilité , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  csl 
comestible,  propre  à nourrir. 

Commamlable , adj.  des  2 g.  ; qui , ce  qui  peut 
être  commandé,  que  l'on  doit  commander. 

Commandant , e , adj.  ; qui  commande , qui  or- 
donne de  faire,  qui  exige  l'nclion  : une  com- 
mandante bonté,  charité , humanité. 

Commençable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
cornai  ru:  é,  que  l'on  doit  cominenrrr  : ce  tra- 
vail est  commençable. 

Cornmcnsalemcnt , adv.;  d’une  manière  commen- 
sale, en  commensal  : vivre  commensnlemeot. 

Commensalisme  , s.  m.;  action  du  commensal  ; 
système  commensal,  de  commensalité. 

Commentable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  com- 
menté, que  Ton  doit  commenter. 

Comment  ai  ion,  s.  f.;  action  de  commenter;  état 
commenté. 

Commentait/ , ec  , adj.  ; de  commentation  , qui 
est  , qui  tient  de  la  commentation  , qui  la 
marque,  la  concerne,  qui  appartient  à la  com- 
ment ntiou. 

Comment niivcment , adv.;  d’uue  manière  com- 
ment  alite  ; par  , avec  commentation. 

Commercialisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
commercialisé , rendu  commercial  , que  l'on 
peut  faire  entrer  dans  le  commerce  , rendre 
objet  de  commerce. 

Commercialisation , s.  f.;  action  de  commercia- 
liser ; état  commercialisé. 

Commercialisé  , c , part.  pas.  et  adj.  ; qui  art 
rendu,  devenu  commercial,  de  nature  à entrer 
dans  le  rommerse,  h être  objet  de  commerce. 

Commercialiser , v.  act.  et  pr.  se-;  rendre,  deve- 
nir commercial  , de  nature  k entrer  dans  le 
commerce,  à devenir  objet  de  commerce. 

Commerciafisme , s.  m.;  système  de  commercia- 
lisation. 

Commercialité , s f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
commercial. 

Counnictilisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
commirlitisé  , qut  est  susceptible  de  sc  com- 
mictilisér,  qui  peut  devenir  méprisable. 

Cornmintil.sant , e , part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  com  miel  il  ber,  de  se  com  midi  User; 
qui  rommict  dite,  qui  rend  vil,  bas,  méprisable. 

Commicti/isation,  s.  f. ; action  de  commirtiliscr. 
île  se  rominictiliser  ; état  rommictilisé. 

GommietiVsé . e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  v I , bas,  méprisable,  qui  a,  qui  pré- 
sente de  h rominictililé , de  la  bassesse. 

Commictiliser ^ v.  act.  et  pr.  se-;  rendre,  deve- 
nir vil , bas,  méprisable  ; causer,  prendre  ia 
basse****,  de  la  bastrsse. 

Commictilisme  , s.  ni.;  ee  qui  n’est,  ne  piésente 
que  de  la  commiçtilitc , de  la  vilitc,  de  la 
basante. 

Commictitiic  , s.  f.  ; état  méprisable  , Yil , de 
bassesse . 


Digitized  by  Google 


COM  69  COM 


Gommitjralioti , s.  f . ; changement  Je  lieu,  de 

, demeure  : la  coiuniigration  des  populations, 
leur  transport  et  leur  ûxaliou  daus  uu  autre 

lieu. 

Comminaloirement  , ad'  . ; d'une  manière  com- 
minatoire, 

Commitèt  inble , ad),  des  3 g.  ; qui  peut  être 
contmiséthé,  qui  est  susceptible  de  commi- 
sération , de  pitié. 

Conmiisérisani , t , pari.  pics,  et  adj.  ; qui  (ait 
l'action  de  rommisèrisrr,  de  se  commhcnser; 
qui  cctnniivçrisc  , qui  donue , inspire  de  la 
cummisérisallon , de  la  pitié. 

Cotmnisérisc , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a de  h 

« commiscraliuu,  de  Is  pitié,  qui  est  charitable, 
qui  porte  un  vif  intérêt  aux  malheureux. 

Commis  éviter,  »,  act.  et  pr.  se-  ; inspirer,  pren- 
dre de  la  commisération  , de  la  pitié , de  la 
charité  , de  l'humanité  ; porter  un  vit'  intérêt 
aux  malheureux , suixre  l'impulsion  de  cet 
intérêt. 

Commitiritmc , s.  m ; système  de  commiséra- 
tion ; incessant  intérêt  porté  aux  malheureux, 
continuelle  action  de  pitié. 

Commistionuable , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être 
commissionné  , que  l'oa  doit  commissionner. 

Commissionnement , s.  m.  ; action  de  commis- 
sionner; état  commissionné. 

Comrnodifiàble  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
commoddic;  rendu  commode  , que  l'on  doit 
commodiGer, 

Commodifiant , e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  lait 
l’action  de  commodiGer  ; qui  commodiGe, 
rend  commode  , qui  donne , procure  de  la 
commodité. 

Commodification , s.  f.;  action  de  commodiGer; 
état  comntodiGé. 

Commodifié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  quie.l  rendu, 
devenu  commoJe. 

Commodifier,  v.  act.  cl  pr.  se-  ; rendre,  deve- 
nir commode  ; donner  , multiplier  des  com- 
modités, las  commodités, 

Communalitablc,  adj.  des  2 g.;  ; qui  peut  être, 
doit  être  cominuiiallsc  ; rendu  communal, 
placé  dans  les  attributions  de  la  roruiuime, 
laissé  à Is  volonté,  à la  librrlé  de  la  commune. 

Coirmmalhalion,  ».  f.;  action  decommiiualiscr; 
état  commuualisé. 

Cammunalise,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
communal  , qui  est  attribué  à la  commune, 
.qui  est  dans  la  volonté,  la  liberté, dans  l'ac- 
tion directe  et  iudépeinlante  de  la  commune. 

Communuliser,  v.  act.;  rendre  lommutral,  attri- 
buer à Is  commune;  placer  sous  l'antorilé 
directe  de  la  commune , l éser  à la  voluulé, 
à la  liberté,  à l'action  directe  , indépendante 
et  incontrôlée  de  la  commune. 

Communalisme , s.  m.;  système  de  communali- 
«alion. 

Communauté  ; s.  m.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
communal. 

Cominmitme,  ».  m,  ; système  qui  tend  à mettre 


tout,  ou  en  graude  partie  en  commun,  à faire 
posséder  , à faire  jouir  en  commuD. 

Communiste  , ».  des  2 g ; partisan,  propagateur 
du  communisme. 

Commulatisme,  ».  ni.;  système  de  commutation. 

Camparaissable , adj  des  3 g.  ; qui  peut  coin 
paraître  , que  l’on  peut  faire  comparaître. 

Contpattabie,  adj.  drs  2 g.;  qui  peut  être  com- 
passé, que  l'on  doit  cumpasser. 

Compatibilité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu  compatible  : ces  fonctions  sont  contpa- 
ttbilisces. 

Compatibiliser , v.  art.  ; rcudre  compatible  : 
compalibiliier  des  fonctions. 

Cnmpatibilisme,  s.  m.;  système  de  compatibilité. 

Compatriolieité , ».  f.  ; état , qualité  de  compa- 
triote, de  ce  qui  est  du  compatriote,  de  ce  qui 
est  acte  de  compatriote. 

Compairiotique,  adj.  des  2 g ; de  compatriote, 
qui  est  du  compatriote,  qui  présente  de  la 
compatriolieité  : acte  , obligeance  compalrio- 
tique. 

Compatrioliquemenl,  adv.;  d’une  manière  com- 
palriotique,  en  compatriote. 

Compalriotisalion , ».  f.  ; action  de  compalrio- 
tiser  , de  se  livrer  à des  actes  de  lionne  com- 
patriolicité. 

Compatriotiscr  , v.  neut.  ; agir  en  bon  compa- 
triote, vivre  avec  ses  compatriotes;  tel.,  aider, 
obliger,  protéger  son  compatriote  , ses  com- 
patriotes , remplir  envers  la  personne  de  son 
paya  an  devoir  de  compatriote. 

Cnmpalriotitme  , s m ; système  de  compalrio- 
lisation, 

Compeutismc  , s.  m.;  système  de  compensation. 

CompUubIc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  com- 
pilé, dans  quoi  on  doit  faire  un  choix. 

Compilait/ , ve  , adj.  ; de  compilation , qui  est 
de  la  compilation  , qui  la  concerne  : un  tra- 
vail compilslif. 

Compi lativemcut , adv.  ; d'une  manière  rotupi- 
lative;  par  la  compilation,  avec  compilation. 

Complicité  , ».  f.  ; étal , qualité  de  ce  qui  est 
complet,  do  ce  qui  s tous  scs  compléments. 

Complémen table  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
complëmculé,  qui  est  susceptible  de  complé- 
ment. 

Complimentaleur  , s,  m.  , f.  trice ; celui  , celle 
qui  nomplémenlt- , qui  fait  un  complément, 
qui  augmente  par  un  complément. 

Complémentation,  s.  f.;  action  de  cnmplémeutcr  ; 
état  complémcotc. 

Complimenté , e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  a son 
complément  , qui  est  augmenté  par  un  com- 
plément. 

Complimenter  , v.  act.  ; faire  , donner  un  com- 
plément à une  chose,  l'augmenter  par  un  com- 
plément. 

Complemenlime,  s.  m.;  systcifie  de  eomplémeu- 
lation,  de  complément. 

Compi  étable  , ad),  des  2 g.;  qui  peut  être  com- 
plété, que  l’on  doit  compléter. 
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Complétant , (p.  adj.;  qui  complète  , rend  com- 
plet, qui  opère  un  comptai . 

Compte union  , s.  f.  ; action  de  compléter f rial 
complété. 

Complexionnnnt , e,  a«lj . ; qui  rompleiiitriwv 
donne  de  ta  foittf^xina,  qui  fortifie  la  com- 
plet km. 

Complicable  , a J j . detf  2-g.;  qui  prnl  rire  com- 
pliqué, qui  cvil  susceptible  de  ne  compliquer. 

Camplicaiit , e,  adj.;  qui  complique  , rend  rom 
pliqué,  qui  donne,  canne  de  la  complication. 

Complicatif,  vf , adj.;  de  complication,  qui  est, 
qui  tient  de  la  complication  , qui  la  marque, 
la  concerne. 

Complieatirement , ade.;  d'une  manière  compli- 
cative.  avec  complication. 

Contpliciablc , adj.  des  2 g.  qui  peut  être 
cOm pluie , rendu  complice,  considéré  comme 
tel. 

Compactant,  e,  pirt.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  cumplieicr  , de  se  complicier;  qui 
compkicie  , rend  complice  , qui  cause  la  com- 
plicité. 

Comp liciatian , s f.î  action  de  complicier,  de  se 
complicier  ; état  comp'icié. 

Compliciatif , vc  , adj.  ; de  complicité  , qui  est, 
qui  tient  do  la  complicité,  qui  fait  cous idérer 
comme  complice  , qui  |>orte  à la  complicité, 
qui  fait  présumer  complice  : des  discours 
ctwnplici.-ilif»  , de»  paroles  romplicwlive*. 

CompUcialivemcnt , adv.;  d’un#*  manière  eompli* 
ciativc;  par,  avec  complicité. 

Compacté , r,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  complice,  qui  est  tombé  dans  la  com- 
plicité, qui  est  considéré  comme  complice. 

Compliciel,  le,  adj.;  de  complice,  qui  a rapport 
au  complice  , qui  ronccrtic  le  complice  ; c’est 
une  action  co  npliciclle. 

Complicier , v.  acl.  cl  pr.  se-  ; rendre,  devenir 
complice  , faire  entrer  , entrer  dans  la  coin 
plicité  ; supposer  complice  , dovidénr,  faire 
considérer  comme  complice. 

Complicisme,  s.  m.;  s\ sterne  de  complicité,  (nui. 
ee  qui  a pour  objet  lextrusion  d’une  com- 
plicité. 

Complime/ilable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
mérite  être  complimenté  , que  1 ou  doit  com- 
plimenter : cette  personue  est  complimenta- 
Me. 

Complimentant , e , adj.;  qui  complimente  : des 
paroles  complimentantes. 

Complimcntatif , vc,  adj. ; de  compliment,  qui 
complimente,  qui  porte,  qui  contient  , qui 
présente  des  compliments.:  une  lotlre  compli- 
mentai ive.  i * , 

Co/nplimentation,  s.  f.;  action  Je  complimenter; 
élai  complimenté.  * 

(jampliminnutvemcnl,  adv.;  d'une  maniéré  rom 
plmsciilative  ; avec  compliment,  par  le  moyen 
de  compliments. 

ComplÛMcntisme,  s.  in.;  système  du  complimen- 
tatioo,  de  compliment , ce  qui  n’est,  ne  pré- 

“ >!•/  » u r • » j • ,*  , 
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scu'c  que  de  coiilînuels  compliments  , de 
fastidieux  compliments. 

Complotable  , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  peut  êirc 
comptoir.  , ce  qui  peut  devenir  l’objet  d'un 
rniup  ut  : pour  les  fupous  et  les  brigands 
tou*  les  aitcntais  lotit  coin  plot  aides. 

Complotant,  e,  adj.;  qui  complote,  qui  forme  des 
complot»  : la  complotante  intrigue  des  am- 
bilieux. 

Comploteur,  s.  ni.,  f.  se;  celui,  celle  qui  forme 
un  complot,  des  complots. 

Comp  loti  une , s.  m.;  système  de  complots,  d'ac- 
tiou  par  un,  par  de*  complots. 

Composable , aJj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  com- 
posé, que  l'on  doit  composer. 

Compréhensibilité,  e,  part.  pa*.  et  adj.;  qui  est 
rendu,  devenu  compréhensible,  facile  à com- 
prendre, sa  i*i -sable. 

Comprchensibilistr,  v.  act.  et  pr.  se-  ;.  rendre, 
devenir  compréhensible,  facile  à comprendre, 
saisissabie. 

Comprchcnsivemeul , adv.  ; d'une  manière  com- 
préhensive, avec  compréhension,  parfaite  con- 
naissance. 

Comprenaàle , adj.  des 2 g ; qui  peut  être  com- 
pris ; que  Tou  doit  faire  entrer  comme  partie 
dsnt  un  tout. 

Comprenant  , e , adj.  ; qui  comprend  , qui  fait 
entrer  comme  partie  dans  un  tout. 

Compreuisme,  s.  ni.  ; système  de  compression. 

Comprcssiremcnt , d'une  manière,  compressive , 
par  la  coin  pression. 

Comprimant , e , adj.  ; qui  comprime  , qui 
aplatit,  qui  réduit  à un  moindre  volume:  une 
machine  comprimante. 

Comprimaient,  s.  il).,  f.  irice ; celui , celle  qui 
comprime. 

Comprimation , s f.  ; action  de  comprimer, 
d‘aplaiir,  de  réduire  à un  moindre  volume. 

C ompromet table , adj.  des  2 g.  ; qui  pctii  être 
Compromis,  qui  est  exposé  a être  compromis. 

Compromettant,  e,  adj.;  qui  compromet,  expose 
à une  atteinte,  à uu  danger  : par  une  suite 
de  compromettantes  paroles  : une  compro- 
mettante déclaration. 

Compromission , s.  f.;  action  de  compromettre; 
clat  compromis. 

Compromissisme,  s.  ni.;  système  de  compromis- 
sion, tout  ce  qui  tend  à compromettre. 

Compromissoire,  adj.  des  2 g.  ; terme  de  jur.  ; 
qui  est  du  compromis,  qui  le  concerne,  lui 
appartient  ; qui  est  arrêté,  fixé  par  un  com- 

I promi*  : uuc  stipulation  compromissoire* 

Campromtssoiremeni,  adv.;  d’une  maniéré  com- 

! promis  tiirc;  par  un  compromis. 

Comptabilisé,  e , part.  pas.  et  adj.;  (pii  est  rendu 
comptable,  qui  est  assujetti  a rendre  compte. 

Comptabiliser,  v.  act.;  rendre  comptable,  assu- 
jettir à rendre  compte. 

Comptabilisnie,  ».  m.;  système  de  comptabilité. 

Cotnpul*ablc , adj  des  2 g.  ; qui  peut  être  coin  • » 
pullc,  que  l’on  doit  compulser. 
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Comyulsibilile,  s.  f.;  état  compulsible. 

Comptilsible,  adj.  dis  i j,  iir'mo  signification 
que  compulsabte. 

Compulsif,  te,  ailj.  des  3 y.  ; do  compulsion, 
qui  eil  de  la  compulsion , qoi  la  marque,  la 
concerne  : un  résultat  çompulsif. 

Compul'ismt,  s.  ni.;  système  de  compulsion. 

Compultivcmeiit . adv.  ; du  ut-  manière  compul- 
sive; par  la  compulsion. 

Computable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  compati* , objet  de  computation  : des  epo 
ques  ronipulables. 

Computaleur,  s.  ni.,  f.  Irice;  celui,  celle  qui 
compote,  qui  se  livre  à des  computations. 

Computtuif,  ve,  adj.,  de  computation,  qui  est 
de  la  computation,  qui  la  concerne  : uu  tra- 
vail computalif. 

Computalivemenl,  adv.  ; d une  .manière  cuuipu- 
latiie;  par,  avec  computation. 

Compare,  ».  part,  pas.  et  adj.  ; qui  est  supputé, 
qui  est  entré  en  li;;ue  de  compte, 

Computer,  v act.;  faire  une  computation  , comp- 
ter, supputer  les  temps,  les  époques,  les  clas- 
ser, les  faire  eulrer  eu  ligoc  de  comp'e. 

Computi.smc,  s.  m.;  système  de  computation. 

Coucassable,  adj.  des  4 g.  ; qui  peut  être  con- 
cassé, que  l'ou  doit  concasser,.:  celle  pierre 
est  coucassable. 

Concassant,  c,  adj.;  qui  concasse,  qui  brise,  qui 
réduit  eu  petites  parties  : une  machine  con- 
cassante. 

Concassant  ni,  s m.;  action  de  concasser;  état 
concassé:  le  coorasseuietit  de  la  pierre 

Coneaver,  v.  act.  cl  pr.,  »' — ; rendre,  devenir 
concave. 

Concédable.  adj  des  4 g.  ; qui  peut  être  con- 
cédé, que  i’on  doit  coucéder  : celte  chose  est 
concédable. 

Concédant,  »,  adj  ; qui  concède,  accorde,  qui 
donne  ; une  courédaule  transaction. 

Concédateur,  ».  m.  , f.  trie t;  celui,  celle  qui 
concédé,  qui  fait  une  com  c-sioo  ; un  iniuistie 
trop  facilement  coucèdaleur. 

Conce/tlruble,  ajj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  roo- 
rcnlré,  que  fuit  doit  concentrer. 

Courent i ont,  e,  adj.;  qoi  concentre, réunit  dans 
un  rentre,  qui  opère  une  concentration. 

Canceninmeiii,  adv.;  d'une  maniéré  coucculice, 
*avec  conrciiUaliou. 

Conctntrisme,  s.  m ; système  de  rflucctilraliun. 

Coitcepiibihsc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu,  devenu  cuiicepltble , facile  à conce- 
voir. x, 

Coneeptibiliser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  de- 
venir conrcplible,  facile  à concevoir. 

Conceptlvemesn,  adv.;  d'oue  maniéré  couceplive, 
avec  coiirepliou,  par  conception. 

Concertablt,  adj.  des  4 g.  ; qui  prtil  être  con- 
certé, que  l'on  doit  concerter  : celle  mesure 
est  roncrrtable. 

Concertation,  ».  f,  ; action  de  ronccrlcr;  étal 

.concerté.  , i,  u f...  • ...T. 
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Conceuibililc,  s.  f ; état,  qualité  concessible,  de 
ce  qui  peut  cire  concédé. 

Concessible,  at^j.  des  2 g.;  meme  signification 
que  concédable;  qui  peut  être  concédé,  que 
l'on  doit  concéder. 

Cancers  if,  vt,  adj.  ; de  concession,  qui  est  de  la 
concession,  qui  la  marque,  la  concerne,  qui 
lient  de  la  concession, qui  fait  une  concession, 
des  concessions  successives  : uu  acte  conces- 
sif : nue  politique  concessive. 

Concessisme,  s.  m.  ; système  de  concession. 

Contessiuemcnt,  adv.;  d'une  manière  concessive, 
par,  avec  concession. 

Cnncilialif,  ve,  adj.;  de  concilialion , qui  est, 
qui  tirut  de  la  conciliation,  qui  est  propre  à 
concilier,  qui  marque  la  conciliation,  qui  la 
concerne,  qui  l'exprime:  un  acte  conctlialif. 

Concilialivcmeni,  adv.  ; d'une  manière  concilia- 
tivc  ; par,  avec  conciliation. 

Concilisme,  ».  m.;  système  de  conciliation  : le 
conrilisrue  judiciaire. 

Conciliable,  adj.  des  4.  g.;  qui  peut  être  conclu, 
que  l'on  doit  conclure  : ce  marché  est  con 
cluable. 

Conclutivcmeni , adv.;  d’une  manière  conclusive; 
par,  avec  conclusion. 

Concnfablt,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  con- 
créfié,  rendu  concret,  qui  est  suact-plible  de 
se  coucréfier. 

Coucrrfiaui,  e,  qui  concréGc,  rend  concret. 

Concupiscenciable,  adj.  des  4 g.;  qui  peut  être 
coiicupivccnrié,  rendu  coucupiMicul,  qui  est 
susceptible  de  roiirnpisceuce,  qui  peut  être 
facilement  porté  à la  conctipivccnce. 

Conciipiscenciuiil,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  concupisccncicr,  de  se  conrupis- 
cencicr;  qui  couciipist  encic,  qui  douue  de  la 
concupiscence , qui  porte  à la  coucupiscence  : 
des  passions  roucuphcenciaulcs. 

Concupiscenei»,  c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu, devenu  coucopi-ccnl,  qui  a de  la  con- 
cupiscence. 

Concupisctncier,  v.  act.  et  pr. , s’ — ; rendre, 
ds-veuir  concupiscent  ; donner,  causer,  pren- 
dre de  la  concupiscence  ; des  désirs  déréglés, 
s’y  livrer.  Neut.;  vivre  dans  la  concupis- 
cence. 

Cancupiscencisme,  ».  ni.;  système  de  concupis- 
cence, continuelle  concupiscence,  ce  qui  n’est, 
ne  présente  que  de  la  concupiscence. 

Concurtencisme , s.  m ; système  de  concurrence. 

Concussif,  ve.  adj.;  de  concussion,  qui  est  de  la 
roiinissioii , qoi  la  marque,  la  coin  crue,  qui 
tient  de  la  concussion  : les  magistrats  dé- 
gradent et  font  houmr  la  jusljce  quand  ils  se 
livreul  à des  exigeures  concuvsives. 

Conrussinnisiuc,  ».  ni  j système  de  concussion, 
eu  qui  n'est  qu'une  continuelle  concussion. 

Cniiciusion/ier,  v.  a.;  faire  de  la  ronriission, 
commente  une,  ou  des  concussions,  se  livrer 
à la  roueus&ion  ; s’approprier  par  la  ruse , la 
surprise,  la  force,  la  violence,  par  une  illicite 
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cl  criminelle  exigence , ce  que  la  justice,  le 
droit  et  l'équité  ne  donnent  pas,  refusent 

Conçus  vivement,  d’une  manière  concussivc  ; par, 
arec  concussion. 

Condamnabilisé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  esl 
rendu , devenu  condamnable,  susceptible 
d’être  condamné,  passible  de  condamnation. 

Condamnabiliter , v.  act.  et  pr.,  a* — ; rendre, 
devenir  condamnable,  susceptible  d'être  cou- 
damné,  passible  de  condamnation  ; tomber, 
farc  tomber  dans  la  rondnninabiülê, 

Candannabililc,  s.  f.;  état  condamnable,  d’une 
personne,  d’une  action  qui  doit  être  condam- 
née. 

Condamnant,  c,  adj.;  qui  condamne,  qui  porte 
condamnation  : vous  émettez  là  une  opinion 
non  pas  discutante  , mais  tout-.Waii  con- 
damnante. 

Condamnatoircmcnt , adv.;  d’une  manière  con- 
damnatoire;  par,  avec  condamnation. 

Condamtteur , s.  tn.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  con- 
damne, qui  iniprouve. 

Condensai if,  ré,  adj.;  de  condensation,  qui  est 
de  la  condensation,  qui  lui  est  rrlutif,  lui 
appartient. 

Condensativemcut,  adv.;  d’une  manière  c<nden- 
sative,  par  la  condensation. 

Coud  en  s inné,  s.  m.;  système  «b»  condensation. 

Condrtccndancisme  . t . m.;  système  de  condes- 
cendance, continuelle  condescendance. 

Coufrctionisme , s.  m.;  système  de  confection. 

- Gonfrcliormable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
confectionné,  qne  l’on  doit  confectionner. 

Confectionnant  , e,  adj.  ; qui  confectionne  , 
achève  : «ne  industrie  confectionnante. 

ConfêrencirtTtf,  s.  m.;  système  de  conférence  : 
le  conférencisme  religieux. 

Confessabte  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
fessé, que  l’on  doit  confesser. 

Confessant , e , adj  ; qui  confesse,  déclare,  ré- 
vélé, fait  connaître  : une  confessante  déclara- 
tion. 

Confies  s emenl , s.  in.  ; action  de  confesser . état 
confessé. 

Confessionnisme,  s.  tn.;  système  de  confession. 

Con fiable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être  confié, 
ce  que  l’on  doit  confier  ; ce  secret  est  ron- 
fiable. 

Confiammcnt , adv.;  d’une  manière  confiante, 
avec  confiance. 

Confirmant  adj.;  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
firmé, que  l’on  doit  confirmer. 

Confirmativement  j adv.  ; d’une  manière  confir- 
mative, avec  confirmation. 

Con fiscant,  ef  adj.;  qui  confisque,  qui  opère  une 
confiscation  : une  loi  eonfiseAntc. 

Confise atcur,  s.  m.,  f.  trict * celui,  celle  qui  con- 
fisque : un  gouvernement  confiscaicnr. 

Confiscaiifi , ve  , adj.  ; de  confiscation  ; qui  est, 
qui  tient  de  la  confiscation  , qui  la  remarque  , 
la  concerne,  qui  appartient  à lit  confise atî on  : 
une  mesure  confiscative. 
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Con/iscaiinttnisme , s.  m, ^système  de  confisca- 
tion. 

Confiscativement , adv.;  d’une  manière  confises- 
tivr,  avec  confiscation,  par  la  confiscation. 

Confiturablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  mis 
en  confiture,  dont  on  doit  faire  des  confitures  : 
ces  fruits  sont  ronfilut aides,  leur  maturité  per- 
met leur  confiluralion. 

Confirmation , s.  f.;  action  de  confiturer;  état 
confiture  : la  confiluralion  de  ces  fruits. 

Confiture,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  en 
confiture,  dont  on  a fait  des  confitures  : des 
fruits  confitures. 

Confirmer , y.  act.  faire  des  confitures;  mettre, 
convertir  en  confiture  ; confiturer  des  fruits , 
en  faire  des  confitures. 

Covflagitant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  conflagiler,  qui  confiante;  qui,  avec,  ensem- 
ble, cause  une  ((agitation,  une  grande  humi- 
liation , de  la  bonté,  un  déshonneur,  des 
traitements  indignes,  infâmes,  déshonorants, 
l’infamie;  qui,  avec  ensemble  dt^ honore, 
porte  au  désb  onuetir  : mie  coiillagitaute  col- 
légalité. 

Confiagitatify  v c,  adj.;  de  conflagration,  qui 
est,  qui  tient  de  la  conflagration,  qui  la  mar- 
que. 

Conflag dation  , s.  f.;  action  de  conflagiler,  de 
concourir  avec , ensemble , pour  opérer  des 
mauvais  traitements,  indignes,  infimes  , dés- 
honorants ; pour  déshonorer,  pour  amener 
une  grande  humiliation,  la  honte,  le  déshon- 
neur, l'infamie;  état  conflagité. 

Confiagitativdment , adv.;  d une  manière  confla- 
gitative,  avec  conOagitntion , par  la  eouflagi- 
talinn. 

Confia gi té , e , part.  pas.  et  adj  ; qui  est  flagité 
par  une  col  légalité,  par  l’action  de  plirsieurs 
ensemble  : un  peuple  conflngité  par  les  nii- 
nis|re«,  par  le  gouvernement. 

Confiagiler,  v.  act.;  flagiler  avec  , ensemble,  de 
concert;  poifer  ensemble,  de  concert,  des 
traitements  indignes,  infâmes,  déshonorants; 
travailler  avec,  ensemble,  conjointement  à dé- 
shonorer, à opérer  une  grande  humiliation  , 
h honte,  l’infamie,  le  déshonneur. 

Confia silisthe,  s.  m.  ; système  de  conflagration  , 
ce  qui  ne  présente  qu'une  continuelle  coiilla- 
gitation. 

Cortfilagrationismc,  s ; ni.;  système  de  confla- 
gration, incessante  conflagration  , tout  ce  qui 
ne  peut  produire , amener  qu’une  conflagra- 
tion, un  enihràsemenl  général. 

Confiaçrationnatde , adj.  des  2 g.;  qui  peut  tom- 
ber dans  une  conflagration,  y ê»re  enttalné. 

Confiagrationnant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  de  conllagcn  donner  ; qui  conflogra- 
tionne,  qui  cause,  amène  une  conflagration  , 
un  embrasement  général. 

Conflagrationnc , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  à 
une  conflagration  , à uu  enibràsemcnt  gé- 
néral. 
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Conflagrationncr,  v.acl.  et  prou,  s*—;  causer» 
amener  une  conflagration  , une  comniollon 
générale  , un  embrasement  général  ; tomber 
dans  une  conflagration  , l'alimenter,  s’y  li- 
vrer. 

Confliction,  s.  f. ; rencontre,  heurtalion,  choc  de 
deux  corps. 

Confondabilité,  s.  f.;  état,  qualité  confondable, 
de  ce  qui  peut  être,  doit  être  confondu. 

Confondable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  peut  être 
confondu  , que  l'on  doit  confondre  : ces  inté- 
rêts sont  confondables. 

Confondant,  e,  adj  ; qui  confond,  mêle,  brouille; 
qrti  cause  une  honte. 

Confondation , s.  f.  ; action  de  confondre  , étal 
confondu. 

Conformable,  adj.  des  2 g.  ; -qui  peut  être,  doit 
être  conforme;  rendu  conforme,  que  l*on  doit 
rendre  conforme,  qui  est  Susceptible  de  pren- 
dre de  la  conformation. 

Conformant , t,  adj.;  qui  rend  conforme,  qui 
donne  de  la  conformité;  qui  cause  , donne 
une  belle  conformation. 

Confractif,  ve  , adj.;  de  confraction,  qui  est  de 
la  confraction,  qni  la  marque,  la  roncerne. 

Confraction,  s.  f.;  rupture,  cassement , mise  en 
pièces  ; la  coufracliun  de  l'ordre,  des  lois. 

Confrachnme,  s.  ni.;  système  de  confraction,  ce 
qui  ne  piésentc  que  de  la  confraction. 

Conf  raciivemcnl , adv.;  d'une  manière  confrac- 
live;  avec  confraction,  par  la  confraction 

ConfrontabU,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
fronté, que  l'on  doit  confronter. 

Confrontaiif,  ve,  adj.;  de  confrontation,  qui  est 
de  la  confrontation,  qui  la  concerne. 

Confrontativeintul , adv.;  d’une  manière  cou 
fruntativc,  avec  confrontation  , par  la  con- 
frontation. 

Canfrontisme,  s.  m.;  système  de  confrontation. 

Conftttionisme , s.  m.;  système  de  confusion, 
continuelle  confusion,  tout  ce  qui  ne  peut  que 
produire,  amener  de  la  coufusion,  une  confu- 
sion. 

Lomjcdiable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
gédié, que  l'on  doit  congédier  ; celle  personne 
est  conge diable. 

Congédiant,  c,  adj.;  qui  congédie,  renvoie,  fait 
retirer  : uu  geste  congédiant , une  réponse 
congédiante. 

Conjcdiaiion  , a.  f.;  action  de  congédier  ; étal 
congédié  : sa  congédiation. 

Congédiement,  s.  m.;  même  signification  que 
congédiation. 

Congréganisable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
rongréganisé,  formé,  réuni  en  congrégation  , 
incorporé  dans  une  congrégaliou  ; qui  peut 
être  attribué  6 une  congrégation,  placé  tous 
sou  influence,  son  action. 

Cougréganisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  congréganiser,  de  se  cuugrcganiser; 
qui  roogrrganisc . qui  lie,  attache  à une  con- 
grégation, qui  Hctiounc  par  des  congrégations, 
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qui  place  sous  l’influenre,  l'action  do  rongié- 
gations,  qui  lui  dunne  des  attributions. 

Congréganiiation  , s.  1.;  action  de  congrcgani- 
ser,  de  se  congréganiser;  étal  congrégattisé. 

Congrègauisi , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
formé  en  coogrégatiou,  qui  est  incorporé  dans 
une  congrégaliou  , qui  est  lié , attaché  à une 
congrégation,  qui  est  sous  l'influence,  l'action 
d'une  congrégation. 

Congréganiter , v.  act.  et  pron.,  se — ; organiser, 
former  une  congrégation  ; faire  entrer,  entrer 
daus  une  congrégation;  incorporer,  s'incorpo- 
rer dans  une  congrégation  ; lier,  attacher,  se 
lier,  s'attacher  à une  congrégation  , attribuer 
à une  congrégation  ; placer,  se  placer  sous 
l’influence,  l’action  d’une  coogrégatiou.  lieu!., 
faire  du  congréganisme. 

Congruer,  v.  ncut.  ; faire  avec  congruité,  d’une 
manière  congrue  ; parler,  écrire  cougruement, 
avec  netteté,  purement,  correctement. 

Conjonctibilité,  s.  f.;  état,  qualité  conjonclihle, 
de  ce  qui  peut  être  conjoint , joint  , uni  en- 
semble. 

Conjonctible , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  con- 
joint, que  ion  doit  coiijoiudrc,  lier,  unir  en- 
semble. 

Conjouclivenicnl,  adv  ; d’une  manière  conjonc- 
tive, par  la,  par  une  conjouction. 

Conjvgaliuiblc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
jugalité, rendu  conjugal,  que  l’on  doit  conju- 
galiser,  rendre  conjugal  : dans  le  mariage,  les 
devoirs,  1rs  intérêts  miiliiers  ne  sont  Conjug.i- 
li-ablcs  et  ue  se  ronjugaliscnt  icrllenicot  que 
quand  il  y a entre  1rs  époux  estime  et  ami- 
tié, et  quand  ils  se  gardent  toutes  les  fidélités 
d’attachement  et  d’honneur. 

Conjugalisaliou  , s.  f.  ; action  de  conjngaliscr  ; 
étal  cuujugalisé. 

Conjugalité,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  est  tendu, 
devenu  conjugal , qui  est  sous  l’empire  du  lieu 
conjugal,  de  l'obligation  conjugale. 

Conjugaliter,  v.  act.  et  pron.,  se — ; rendre,  de- 
venir conjugal,  unir,  s'unir  par  un  lien  con- 
jugal; ranger,  se  ranger  daus  le  devoir  conju- 
gal, placer,  se  placer  sous  l'rmpirc  du  lieu 
conjugal  ; donner,  accorder  au  lien,  au  de- 
voir  conjugal. 

Conjttgalismc , subit,  masc.;  système  do  devoir 
conjugal,  ec  qui  ne  présente  que  1rs  conti- 
nuels ordres  et  devoirs  de  la  conjugalité. 

Conjugalité , subit,  fini.;  étal,  qualité  de  co 
qui  est  coujugal. 

Cunjurnble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
juré. que  l'ou  doit  conjurer,  prier  instam- 
ment. 

Conjurant,  e,  adj.;  qui  conjure,  par  lequel,  |iar 
laquelle  on  demande,  ou  prie  instamment  : 
une  lettre  conjurante. 

Conjurismc , subs.  niasr.;  système  de  conjura- 
tion. 

Comm  enter,  v ncut.;  faire  de  la  counivcnce  , 
agir  de  connivence  : vous  couniveucra. 
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Connivtncisme , subsl.  masc.;  système  de  cau-j 
nivcnce.  | 

Conniventiel,  te,  adj.;  de  connivence,  qui  est  J 
qui  tient  de  la  connivence,  qui  la  marque,  la 1 
concerne. 

Conniventietlemeut,  adv.;  d’une  manière  conni- 
ventielle,  par,  avec  connivence. 

Conquérable , adj.  di  s lg,;  qui  peut  être  con- 
quit, que  I'oii  doit  conquérir,  soumettre  par 
la  couquélc. 

Conquêrance,  subst.  fém.;  action  de  conquérir, 
de  lairo  une  conquête,  de  soumettre  par  l.i 
conquête. 

Consacrable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
sacré, que  l’on  doit  consacrer:  ce  temps  est 
consacra  ble. 

Congacratoire,  adj.  des  2 g.;  de  consécration, 
qui  est  de  la  consécration,  qui  la  marque,  la 
concerne. 

Comacraioirement , adv.;  d’une  mauière  cotisa- 
cratoire  , avec  consécration  , avec  consécra- 
tion. 

Gongacrinme,  gnbst.  masc.;  système  de  consé- 
cration. 

Connciençabte  , adj.  des  2 g ; qui  peut  c'tre 
conscience,  que  l'on  doit  cotiscicnrer,  qui  est 
susceptible  de  conscience,  que  l'on  doit  fa:re 
avec  conscience,  dans  quoi  on  doit  apporter 
de  la  conscience, 

Cotisciençmit,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  eomciencer,  de  se  consciencer,  qui 
conscience,  qui  donne,  forme  la  conscience  ; 
une  éducation  conrctenç une. 

Consciencë,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  a h con- 
. science,  de  la  conscience,  qui  est  fnil  avec 
couscieiirr;  qui  a la  cou  nui  «satire,  le  senti- 
ment des  beaux  devoirs,  de  , l’équité,  de  la 
probité,  de  la  délicatesse. 

Consciencer , v.  aet.  et  pron  % sc  — ; donner, 
piendre  de  la  conscience,  former  la  cou 
science,  enseigner,  apprendre, concevoir  les  de- 
voirs de  justice,  d’honneur  et  de  probité;  in- 
culquer dans  l'esprit  et  le  curur  d’une  per- 
sonne le  sentiment  d’une  conscience  générale 
et  précise;  éclairer,  étendre  la  confiance,  dé- 
velopper l'intelligence  des  devoirs  moraux  et 
sociaux,  de  l'équité,  de  la  probité,  de  la  dé- 
licatesse; donner,  imprimer  des  freins  aux 
tendances  emportées;  donner,  prendre  des 
règles  de  droiture,  neuf.;  faire  , agir  avec 
conscience,  apporter  dans  les  actes,  dans  les 
actions  la  conscience  qui  leur  est  nécessaire. 

Conscienciation,  subst.  lém  ; action  de  cou- 
ciencer,  état  conscient  é. 

Conscienchme,  subst.  mrtsc.;  «y-lètne  de  con- 
science, <le  règles  gei  étalés  de  conduite  et 
d'action  morale. 

Conscriptionnellemcnt , d'une  manière  couscrip- 
tionncllc,  par  la  conscription. 

C.engcriptionime  , subsl.  masc.;  système  de 
conscription* 

Conseil  table , adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  peut 
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être,  doit  être  conseillé,  que  l'on  dbit,  ce  que 
l'on  doit  conseiller  : cette  chose  est  conseil  - 
lablc. 

Conseilleuse,  adj.  fém.;  qui  donne,  porte  cou- 
seil  ; conscience  conseilleuse. 

Conseilleusement,  adv.;  d'une  manière  conseil- 
leuse, par,  avec  conseil. 

' C.omentable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être, 
doit  être  consenti;  ce  à quoi  on  doit  consentir. 

Conseryable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  coo- 
servé,  que  l’on  doit  conserver. 

Conservant,  e,  adj.;  qu  conserve,  qui  facilite  la 
conservation,  qui  i m pèche  de  gâter,  de  se 
corrompre. 

Conservatif,  vc,  adj.;  de  conservation,  qui  est 
de  la  conservation,  qui  la  mai  que,  qui  est 
cause,  principe  do  conservation,  qui  appar- 
tient à la  cousersatiou. 

Contervativemeni , adv.;  d’une  manière  cuuser- 
valive;  par,  avec  conservation. 

Comiynable , adj.  des  2.;  qui  peut  être,  doit 
être  consigné  : ces  soldats  sont  consignablcs. 

Consolamment , adj.;  d’une  manière  consolante, 
par,  avec  consolation. 

Consolidable,  adj.;  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
solidé, a ffernu,  que  l'on  doit  cousolider. 

Congo li flaire,  adj.  des  2 g.;  qui  est  solidaire, 
avec,  ensemble  ; substantivement  : les  conso- 
lidait*!*. 

Cottsolidairemeuf , adv.;  d’une  manière  conso- 
lidait c . * „ 

Cousalidnrisme,  s.  ni,;  système  de  consolidante. 

Consolidaritê , s.  m ; solidarité  qui  pèse  sur  plu- 
sieurs, avec,  ensemble;  garantie  donnée  par 
plusieurs  ensemble. 

Congo lidammenr,  adv.;  d'une  manière  consoli- 
dante. en  consolidant. 

Consolidant,  e , adj.;  qui  consolide,  qui  affermit. 

Connotidh/ne , s.  m.;  système  de  consolidation, 
du  consolidé. 

Consommable,  adj. ‘des  2 g ; qui  peut  être  con- 
sommé, accompli,  que  l'on  doit  consommer  ; 
qui  peut  être  dclruil  par  une  consommation. 

Consommant,  e,  adj.;  qui  consomme,  achève, 
qui  accomplit  ; qui  détruit  par  une  consom- 
mation : et  la  France  lut  converti  s d'armées 
étrangères  affamée#  et  consommante*. 

Congomplivememetu , adv  ; d’une  mauière  cou- 
somplive,  par  la  consomption. 

Consororisable,  ndj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  consororèé,  fait  par  des  consorts, 
livré,  confié  h des  eon-Oils  ; ce  qui  peut,  doit 
entrer  dans  la  consorité , dans  l’action  de 
plusieurs  réuni*,  associes  ensemble  pour  faire 
une  même  chose. 

Comornrination  , s.  f.  ; action  de  côosororiscr  ; 
état  consomrbé. 

Consororisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  dans 
la  consororité.,  qui  émaned’une  ewïsoririté ;<pii 
est  fait  par  de*  consorts , par  plusieurs  per- 
sonnes liées,  unies,  associées  ensemble  pour 
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faire  une  chose,  pour  accomplir  une  œuvre; 
qui  est  remis,  confié  h des  consorts. 

Consororistr , v.act.et  pion,  se — ; rendre, deve- 
nir consorts,  former,  établir  une  consororité; 
remettre,  confier  h dot  consorts,  h des  person- 
nes liées  ; unies  , associée*  en  qualité  de  con- 
sorts * pour  faire  une  chose  , pour  accomplir 
une  œimo. 

C onsororisme,  s.  m.;  système  de  rnnsororisation. 

Consororité,  s.  f.  ; réunion  de  personnes  liées, 
unies  , associées  comme  consorts  pour  J'gir 
ensemble,  pour  faire  une  chose,  pour  accomplir 
une  œuvre;  élit,  qualité  de  ce  qui  e*l  action  de 
consorts  : on  doit  honorer  et  s encrer  la  con- 
snrorité  du  bien  ; mais  on  doit  toujours  s'inrli 
gnrr  et  sévir  contre  la  consororité  du  crime. 

Conspirante , adj.  des  2 5.;  qui  peut  être  eou 
spiré , objet  de  conspiration , contre  qui  ou 
doit  Conspirer  : la  perte  de  ce  tyran  est  con- 
spirable. 

Conspirant,  f/ndj;.  qui  conspire  : l’indignation 
d’un  peuple  opprimé  cm  toujours  sourdement 
conspirante  contre  les  oppresseurs  et  les  ty- 
rans. 

Conspuable , adj.  des  2 g.  : qui  peut  être,  doit 
être,  inéiite  être  conspué  . méprisé  forte- 
ment, d’une  manière  marquée,  humiliante. 

Comptant , r,  adj  ; qui  conspue,  qui  càuse , 
amène  la  conspuatlou , tm  mépris  marqué  , 
Iiumdiant. 

Conspua Th%  re  , adj.;  de  conspua  (ion  , qui  est , 
qui  tient  de  la  compilation,  qui  la  marque. 

Compilateur % s.  ni.,  f.  triie ; celui  , celle  qui 
conspue. 

Conspuai  ion  , s.  f.;  action  «le  conspuer  ; état 
rompue';  position  d’une  personne  qui  a mé 
iiléiin  mépris  marqué,  humiliant, 

Conspnativrmmt , adv  ; d’une  manière  conspua- 
live , par,  a\ec  ronspuation. 

Cdnhrjwlme,  s.  m ; svltemo  de  ronspuation,  cou 
tiiuirlie  compilation  f ce  qui  n’est,  ne  pré 
seule  que  de  la  ronspuation. 

Constatante , alj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
staté, que  I on  doit  constater  : ce  fait  est  cou 
litffrlc. 

Constatamment,  adv.; d'une  tn inière constatante, 
en  constat,  ni. 

Constatant , e,  adj.;  qui  constate,  établit , tend 
constant  : une  preuve  constatante. 

Constatation  , s.  f.;  action  de  constater;  état 
con-tnié  * la  constatation  d'un  fait. 

Conntateitr,  %.  m.,  f.  trict  ; celui,  crllè  qui 
constate 

Comtatisme,  s.  m.;  système  de  constatation. 

Consternante,  adj.  de*  2 g ; qui  peut  être  con- 
sterné, que  l*"U  peut  facilement  consterner, 
qui  est  susceptible  de  consternation 

Consternant , e , adj.;  qui  consterne,  qui  cause 
nue  consternation  : un  événement  comter- 
rnnt . 

Comtemateur,  s.  m.  , f.  triee;  celui,  celle  qui 

1 consterne,  qui  cause  uuo  consternation . 
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Consternait/,  ri,  adj.;  de  consternation  , qui 
est,  qui  tient  de  la  consternation,  qui  U mar- 
que : nue  immobilité  consternai i*e  , de  con- 
sternation. 

Consiemativrment  , adv.;  d’une  manière  corn 
sternaiive  ; par.  avec  consternation. 

Consiipabte  , adj . des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
stipé, qui  est  susceptible  de  constipation. 

Constipait/ , re,  adj.; de  constipation  , qui  est 
de  la  constipation,  qui  produit,  amène,  cause 
une  constipation. 

Consifpativemeut  , adv.  ; d'une  manière  consti- 
pative,  avec  constipât ioo,  par  la  constipation. 

Constituante  . adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  con- 
stitué, que  l’on  doit  constituer. 

Constitntionnallsable. , adj.  des  2 g.;  qui  peut 
être  constitutionnalité,  que  Ton  doit  continu- 
lionnaiiser,  à qui  on  doit  donner  de  la  con- 
stitutionnalité. **• 

Constitutionnalisant , e , part  pr.  et  adj.;  qui 
fait  l'action  de  constituiionualiser  ; qui  consli- 
liilioonaiise,  rend  constitutionnel  ; qui  donne 
le  caractère  de  constitutionnalité  , qui  eu  sé- 
vérité le  principe,  l’action. 

Constitutionnalisation , s.  f.;  net  ion  de  conslitu- 
tiounaliser;  état  constiimionnalisé . 

Consli  nui  onnatisé , 1,  part.  pus.  et  adj.;  qui  est 
rcudu,  devenu  roialitulionuc) , qui  a,  qui 
présente  de  la  constitutionnalité. 

Consti tutionnaliser,  v.  açL  et  proo.  sc — ; ren- 
dre, detcuir  constitutionnel , donner,  pren- 
dre de  la  constitutionnalité  ; agir  par  les 
principes  constitutionnels,  selon  le  droit  con- 
stitutionnel ; renfermer,  te  renfermer  dons  la 
constitutionnalité  ; dans  les  limites  ronstslu- 
tionnel'é»,  dans  l'ordre,  l’exigence  du  principe 
constitutionnel  ; donner  aux  actes  , aux  ac- 
tions la  forme  constitutionnelle , la  constitu- 
tionnalité : constituiionualiser  ludion  gou- 
vernement île. 

Constitutionnalisme , §.  m.;  système  constitu- 
tionnel , de  consliliitionn.dii>Htioii  , de  cors*' 
ütilutionna  îié  : le  constitutionnalisme  fran- 
çais 

ConstitutiO'  nnble,  adj  des  2 g.;  qui  est  suscep- 
tible de  prendre  une  bonite  constitution,  de  ms 
bien  former,  qui  peut  être,  doit  être  consli - 
luliotiné , régi  par  «ne  constitution  ; parle 
droit  nature!  et  imprescriptible,  tous  les  peu- 
ples sont  constfiuitUninblea  , et  il  n v a que 
l'usurpation  , l’abus  de  In  force  et  la  tyrannie 
qui  les  place  sons  des  gouvernements  absolu*. 

Constitutionnant,  e , part,  pr  et  adj  ; qui  lait 
l'action  de  constitutionnel;  qui  con-tilutiounc, 
qui  donne  de  la  constitution,  une  bonne,  une 
forte  comtiuitidu,  un  bon  tempéiamnit. 

CoNStituthtmc,  e,  part.  png"  et  adj.;  qui  a une 
constitution  fuite,  délicate,  un  tempérament 
fort  , délicat,  tpii  a une  coit-lihition  , nui  est 
régi  par  une  t onm  ilôt  ion  : une  nation  libéra- 
lement constitutiotinée. 

Constitutionnel-,  t.  aet.  et  pron.  sc — ; donner. 
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prendre,  acquérir  une  constitution,  du  tempé- 
rament , faire , rédiger,  établir  une  constitu- 
tion ; donner,  se  donner  une  constitution  qui 
règle  l'ordre  social,  l'action  royale,  gouverne- 
mentale, et  la  limite  : quand  les  ddférent» 
peuples  concevront  qu'ils  se  doivent  exclusi- 
vement à eux-mêmes,  qu'ils  ne  doivent  point 
se  sacrifier,  ni  s'entr'égorger  pour  les  princes  ; 
ils  concevront  alors  la  liberté  , ils  se  eonsti- 
tutinnneronl,  et  il  n’y  aura  plus  d'absolutisme 
gouvernemental  possible. 

Conttilutlounicidant,  t,  part.  prés,  et  adj.;  qui 
fait  l'action  de  constitulionnicidcr  ; qui  con- 
stilutiouniride  , qui  attente  à la  constitution  , 
qui  la  renverse,  la  détruit  : une  action  royale, 
gouvernementale,  conslilutionnicidaiite, 

CtnslitiUiomiicide  , s.  des  2 g.;  celui , celle  qui 
attente  à la  constitution  , qui  la  renverse,  la 
détruit  : un  roi  constiiuiiutmiriile 

Canstitulionnicider,  v.  acl.;  attenter  à la  con- 

" alitulion,  la  renverser,  la  détruire;  neul.; 
fait  le  conslitulioonicide. 

ConstittUionnisme,  s,  m . ; système  de  constitu- 
tion. 

Cotutintlitsmem  . adv.;  d'une  manière  constitu- 
tive; par,  avec  constitution. 

Constructible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
struit, que  l'on  doit  construire. 

Consulariablc , adj.  des  5 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  consitlarié  , rendu  consulaire  , qui  doit 
être  mis  , placé  sous  l'autorité  , l'action  d'un 
consul,  jugé  par  un  consul;  que  l’on  doit  faire 
entrer  dans  les  attributions  consulaires. 

Cnnsularinlion,  s.  f.;  action  de  consularier;  état 
consitlarié. 

Consularié , e,  paît.  pas.  rt  adj. , qui  csl  rendu 
consulaire,  qui  est  placé  sous  l'autorité  , l’ad- 
ministration, l'influence  d'un  consul,  dans  les 
attributions  d'un  consul;  qui  est  remis  au  ju- 
gement d’un  consul. 

Consularier.  v.  ai  t.;  rendre  consulaire , attri- 
buer à un  consul,  faire  entrer  dans  ses  allri 
butions  ; placer  sous' l'autorité,  l'adiniuisl  ra- 
tion, la  gestion  d'un  consul  , sous  Tact. un 
consul. dre  ; remettre  an  jugement  d’un  consul. 

Consularisme,  s.  in.;  système  consulaire. 

Consnlarité , s.  f.;  état,  qualité  consulaire,  de  ce 
qui  est  consulaire,  émane  du  consul. 

Consultable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
sulté, que  l’on  doit  consulter  : cet  homme  est 
consultable. 

Consultoteur,  s.  ni.  f.  iriee  ; celui , celle  qui 
consulte,  qui  dirige  par  un  avis  , des  conseils 
dans  la  prescription  de  la  loi.  Consulleur  est 
celui  qui  demande  des  avis,  des  conseils. 

Consuhativcment , adv.  ; d'une  manière  consul- 
tative; par,  avec  consultation. 

Cansumablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  facile- 
ment consumé,  qui  est  exposé  à être  consumé. 

Consumait  on  , s.  f.;  action  de  consumer;  état 
ronsumé. 
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Conlactablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
tacté, qui  est  exposé  à un  contact. 

Conlactaul,  e,  part.  pr.  et  adj  î qui  fait  l'action 
de  contacter,  de  mettre  en  contact  ; qui  cause, 
établit  un  contact,  qui  met  eu  contact , livre 
à un  contact. 

Contacté  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  cnn- 
jact . qui  est  attiré  par  uu  contact  , par  des 
contât  t • . 

Contacter,  v.  act.  et  pron.,  se — ; former,  établir 
un  coniart . des  contacts;  mcltie  , eutrer  en 
contact  ; livrer,  se  livrer  i uu  contact  , h des 
contacts. 

Contactismc,  s . m.;  système  de  coûtait. 

Contagieuwmcnl , adv.;  d’une  manière  conta- 
gieuse, avec  contagion,  par  la  contagion. 

Contagionnablc  , adj.  des  2 g.-  qui  peut  être 
contagionné , qui  est  susceptible  de  conta- 
gion. . . . 

Contagionnant , e,  part.  près,  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  contagionner,  de  se  contagionner; 
qui  répand, qui  porte  la  contagion. 

Contagionné  , t , part.  pas.  et  adj.;  qui  csl  à 1a 
contagion,  en  proie  h nue  contagion. 

Contagionner,  v.  act.  et  pron.  *’ — ; donner, 
causer,  porter,  répandre,  prendre  1a  conta- 
gion, une  contagion  ; la  propager,  s’y  livrer. 

Cantagi nanisme,  t.  m.;  tout  ce  qui  tend  a répan- 
dre la  contagion  : c’est  du  coulagionnisme. 

Contagiosité , s.  f.;  état , qualité  de  ce  qui  est 
contagieux  : la  contagiosité  des  principes,  des 
choses. 

Comtmplable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
templé, que  l’un  doit  couteropler. 

Contemplalismc , s.  m.  ; système  de  contempla- 
tion. 

Contemplativement , adv.  ; d’une  manière  con- 
templative ; par,  avec  contemplation. 

C.ontcmplalivilé , s.  f.  ; état  de  contemplation, 
qualité  de  ce  qui  est  contemplatif. 

Contrmporanisable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être 
coiuemporanisé  , rendu  contemporain  ; mis, 
placé  dans  un  même  temps,  à une  époque 
contemporaine. 

Contemporanisatiott , s.  f.;  action  de  contempo- 
raniser;  étal  coiitemporanisc. 

Conlemporanisé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu  contemporain , mis , placé  dans  un 
même  temps  avec... 

Contemporaitiser  , v.  act.  ; rendre  contempo- 
rain , donner  de  la  contemporanéité  , placer 
ensemble,  avec,  dans  un  même  temps  , à une 
même  époque. 

Contempnranisme,  t.  m.;  système  decontcmpo- 
rauisatiou. 

Contenable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  con- 
tenu - que  l’un  peut  contenir,  retenir  dans  de 
certaines  bornes. 

Contentable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  con- 
tenté, que  l’on  peut  facilement  contenter. 

Contentant , e,  adj . ; qui  contente,  satisfait , qui 
donne  d«  la  satisfaction. 
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Conlentivemenl,  adv.  ; d'une  manière  contentive; 
par,  avec  contention. 

Conlestabilisé , e,  part.  paj.  et  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  contestable,  de  nature  à pro- 
duire des  contestations,  à être  conteste. 

Contrstnbiliser,  v.  art.  et  pron.,  se — ; rendre  , 
devenir  contestable,  de  nature  il  produire , à 
causer  des  contestations. 

Contestabilité,  s.  f.;  étal,  qualité  contestable,  de 
ce  qui  est  contestable,  de  nature  h être  con- 
testé. 

Con  testateur,  s.  m. , f.  triee;  celui , celle  qui 
conteste,  qui  élève  des  contestations. 

Contestatif,  vt,  adj.  ; de  contestation  , qui  est, 
qui  lient  de  la  contestation,  qui  la  marque,  la 
concerne, qui  présente,  établit  une  contesta- 
tion. 

Conlcstaliremcnt , adv.  ; d’une  manière  contes- 
talive;  par,  avec  contestai  ion. 

Conteiliime,  s.  m.;  système  de  contestation  ; ce 
qui  ne  présente  qu'une  continuelle  ou  ridi- 
cule contestation. 

Continemment,  adv.;  d'une  manière  continente  ; 
par,  avec  coutinence. 

Contintntalisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
conlincnialisé,  que  l'ou  doit  continrntaliser, 
rendre  continental,  propre  au  ruminent  , h un 
roolincnt,  dépendant  du,  d'un  continent. 

Continentalisaiion , s.  f.  ; action  de  conlinenta- 
liver  ; état  conlincnialisé. 

Continent  alité , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  , devenu  continental  , propre  au  conti- 
nent , h un  continent  , dépendant  d'un , du 
continent  ; qui  est  attribué  au  continent  ; qui 
est  mis,  placé  dans  le  continent  , dans,  sur  un 
continent . 

Contincnlaliser,  v.  act.  et  pron., sc — ; rendre, 
deveuir  continental , propre  au  continrnt;  dé- 
pendant du  continent,  d'uu  continent;  attri- 
buer, affecter  au  continent , à un  continent  ; 
mettre,  dans  le  continent,  sur  un  c oltinent, 

Continental 'lente , s.  m ; système  de  continenla- 
lisatioo. 

Conlinentaliti , s.  f.  ; état , qualité  de  cc  qui  est 
continental. 

Contiituable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être 
continué,  ce  que  l'un  doit  continuer. 

Contorsionner,  r.  n.;  faire  des  contorsions,  en- 
trer eu  contorsions , s'amuser,  se  livrer  k des 
contorsions  : ses  membres  se  rontorsionnent. 

Contraclable,  adj,  des  2 g,;  qui  peut  être  con- 
tracte , que  l'on  doit  contracter. 

Contraetivcment,  adv  ; d’une  manière  contrac- 
live  ; par,  avec  contraction. 

Contraignant,  e,  adj  ; qui  contraint,  oblige  k.,.; 
nue  loi,  une  autorité  contraignante. 

Cnntrainetibitité,  s.  f.;  état  contrainctible,  cequi 
peut  être  contraint. 

Contraint  tible , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
contraint,  que  l’on  duil  contraindre. 

Controinelif,  ve,  adj.;  de  contrainte , qui  est , 
qui  tient  dr  la  contrainte,  qui  la  marque,  qui 
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force  à faire  ; une  menace  , une  violence 
contrainctive,  un  emportement  conlrainclif. 

Conlrainclivcmenl , adv.  ; d’une  manière  con- 
trainctive ; par,  aTec  contrainte. 

Contrariable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
trarié que  l’on  doit  contrarier,  qui  est  suscep- 
tible d'érre  contrarié  facilement , par  peu  de 
chose  : cet  homme  est  d'une  nature  contra- 
riable. _ 

Contrariement , s.  m.  ; action  de  contrarier,  de 
porter  des  contrariétés. 

Contraventionisme,  s.  m.;  système  de  contraven- 
tion \ ce  qui  n'est,  ne  présente  quo  de  la  con- 
travention, une  continuelle  contravention. 

Contraventionntr,  r.  n.;  faire  de  la  contraven- 
tion , entrer  eu  contravention  , se  livrer  à la 
contravention  ; vous  conliaventionuez. 

Contre-action , s.  f.;  action  contraire,  opposée  à 
l'action  apparente;  ce  qui  est  occullemeut  des- 
tructif de  l'action  imposée  , exigée,  dans  la- 
quelle on  est  obligé  d'entrer. 

Contre-aclionisme , s.  ra  ; système  de  contrac- 
tion, son  efTct. 

CoHlre-actlonuer,  r.  act.;  agir  contrairement  , 
opposémcnl  à l'action,  k la  chose  commandée, 
imposée;  renverser  occultemenl  celte  action, 
celte  chose,  en  affectant  de  rester  dans  les  ba- 
ses , dans  les  principes,  dans  les  exigences  de 
celle  action  , de  cette  chose;  ncut.,  faire  de 
la  contre-action,  user  de  contre-action. 

Contre-balançable,  adj.  ries  2 g.;  qui  peut  être 
contre-balancé,  que  l'on  doit  oonlre-balancer. 

Contre -balançant  , e,  adj  ; qui  cotitte-balance. 
Au  fig.  : qui  donne , établit  mie  proportion 
entre  deux  choses  opposées. 

Contre-balancement , s.  m.;  action  de  contre  ba- 
lancer; étal  contre  balancé. 

Contre-balancismc , ».  m.;  système  de  contre- 
balanccmcnl,  de  proportion  entre  deux  choses 
opposées. 

Contre-dansable , adj.;  des  2 g ; qui  peut  être 
cotitredausé,  mis  en  contredanse  : cet  air,  cette 
musique  est  eontredansable. 

Conti  cdansatiotl , ».  f.;  actiou  de  contredanser, 
de  mettre  en  contredanse  ; état  contredanse. 

Contredanse /e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  en 
contredanse  : air  contredanse,  musique  conlrc- 
dsnséc. 

Contredanser,  v.  act.;  composer,  créer  une  con- 
tredanse; mettre  en  conlicdanse  ; eontredan- 
srr  un  air,  un  moreeau  de  musique,  neuf., 
danser  en  contredanse,  une  contredanse. 

Contredielibilité , s.  f.;  étal  , qualité  eontrcdic- 
tiblc,  de  qui,  de  ce  qui  doit  être  contredit. 

Contrediclible  , adj.  des  2 g.;  qui  , ce  qui  peut 
être  contredit  ; que,  ce  que  l'ou  doit  contre- 
dire. 

Contrefaisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  con- 
trefait, devenir  contrefait , que  l'on  peut  con- 
trefaire. 

Contre-mandable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
contre- mandé,  que  l'on  doit  eotitrc-mander. 
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Contre  mandant,  e,adj.;  qui  contre  mande  : une 
mi>sive  cnQlre  luati'laute. 

Contre-marquable , adj.  de#  2 g.;  qui  peut  être 
conti  e-marqoé,  que  I on  doit  contre-mai  quer. 

Contrc-mi lubie,  ad]  des  2 g.;  qui  peut  être  cou- 
l ru- mi u<;,  que  l'on  doit  contre- miner. 

Contre  version  , subs.  f.;  vers i ou  contraire,  op- 
posée. 

Contristait  le,  adj.  des  2 g ; qG  peut  être  cou- 
Irislc,  fâché  ; qui  est  susceptible  de  coulrUta- 
lioo,  do  chagrin. 

Contristant , c,  aJ].;  qui  contriste,  fâche;  qui 
doime,  cause  du  chagrin. 

Coût  ri. Moteur,  s.  ni.,  f.  Iriez;  celui,  celle  qui 
contriste,  qui  douai?,  cause  du  chagrin. 

Contri-Uahon  , s.  f.;  actiou  de  coutrister;  état 
de  peine,  de  chagrin* 

Contrôlable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  élie  con- 
trôlé, que  1*011  doit  contrôler.  Au  ftg.  : qui 
peut  cire,  doit  cire  censuré,  critiqué. 

Contrôlammcnt, aJv . ; d’une  minière  coutcàlailU*, 
en  contiôlant. 

Contrôlant,  c,  adj.;  qui  conlièlc.  Au  fig.  ; qui 
critique,  censure. 

Conlroversabilitc , s.  f.;  état  cnntroxersable,  do 
cc  qui  peut  être  couliove  sé. 

Contrôler  sable,  adj.  des  i g ; qui  peut  être, 
doit  être  controverse , objet  d’uue  contro- 
verse. 

Conti  oversv,  e , part.  pas.  et  a)j.;  qui  est  dis- 
puté, contesté,  qui  cm  objet  d’une  coutroyeise, 

Conlroocrsr.r,  v.  u.;  faire  de  la  controverse,  se 
livrer  à l'élude  de  la  controverse,  art  ; dispu -j 
ter,  contester,  rendre  objet  de  controverse.  I 

Conti  averti/,  ve,  do  controverse;  qui  efl,  qui 
tient  de  la  controverse,  qui  la  marque,  lut  ap- 
partient. 

Coutrovertisme , s.  xn.  ; système  de  conti  oversc. 

Controver tivement , adv*  ; d’une  maniéré  cun- 
Iroversive;  avec  controverse,  par  la  contro- 
verse. 

Convairicablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cou- 
vaincu,  qu'il  eu  facile  de  convaincre. 

Convenabilité,  c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu  convenable,  qui  a,  qui  présente  de  la 
ronvenabdilé. 

Com  enabiliier,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  de- 
venir convenable,  donner,  prendre  de  la 
couienabililc. 

Convenabilité,  s.  f.  ; étal,  qualité  convenable, 
de  ce  qui  est  convenable. 

Conventionnalité, s.  f.;  eiat,  qualité  convention- 
nel, de  ce  qui  est  conventionnel. 

Convcrsatcur,  s.  ni.,  f.  ince;  celui,  celle  qui 
converse  : beau,  agréable  couvcrsaleur. 

Conviablc,  adj.  des  2 fj  ; qui  peut  être  convié, 
invité,  que  l’on  doit  convier. 

Conviant,  u,  adj.  ; qui  convie,  invite,  eugage  : 
des  manière  conviantes. 

Couvictibilité,  s.  f;  état  ro.ivictible,  qualité  de 
ce  qui  peut  convaincre. 

Convie  tible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  convaincre, 
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pcrsuaJcr,  donner  la  conviction;  qui  est  nro " 
pre  à celte  «ïuvre. 

Conviai/,  ve,  adj.;  de  conviction,  qui  est  Je  la 
conviction,  qui  la  marque,  qui  sert  à la  con- 
viction, qui  porte  sa  conviction,  qui  est  l*a-e, 
principe  île  conviai. ni. 

Convictivement,  adv.;  d'une  manière  convictivc, 
avec  conviction  , par  la  couvictiou  : cet  ora- 
teur parle  conviai vcmeol , de  conviction  , Je 
manière  à r n»  *.:n«'re  : a~*r  convictivement  , 
avec  coiiv a!* ■•wiii  par  la  conviction. 

Convnhable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  con- 
vulsé, qui  est  susceptible  de  convulsion. 

Coobligeable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  coo- 
bligé, oblige  avec  un  ou  plusieurs  autres  pour 
l'accomplissement  d'une  môme  cluse,  que 
l’on  doit  coobliger. 

Coobhgtant,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  I ac- 
tiou  de  coobliger,  de  se  coubliger;  qui  coo- 
bbge,  qui  oblige  avec  un  ou  plttJems  autres 
pour * ra*r’'mplisMmculd'uueaiéme  chose  : un 
acte  Ci m,*  .0cuiit. 

Coobligé , e,  paît.  pas.  et  adj-;  qui  est  obligé 
avec  un  ou  plusieurs  autres  pour  couronne 
à l'accomplissement  d'une  même  chose. 

Coobliger,  v.  act.  et  pr.,  se — , obliger,  s’obli- 
ger ensemble , avec  un  ou  plusieurs  autres 
pour  couru urir  à l'accomplisse  fnrnl  d’une 
même  chose. 

Coopérant , e,  adj.  ; qui  coopère,  qui  opère  eu 
même  temps,  avec,  dans  le  même  îcus. 

Coopérait/,  »*c,  adj  ; de  coopération,  qui  est, 
qui  tieut  de  la  coopération,  qui  rétablit,  qui 
la  nurq»  c,  la  concerne;  qui  appartient  à la 
coopéiatiou,  qui  astreint  à une  cuupéiation  : 
uu  traité  coopératif, une  coQvcnûou  coopera- 
tive. 

Coopé rativement,  adv.;  d'une  manière  coopé- 
rative; avec  coopération. 

Coordonnant,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  coor- 
douué,  que  l’on  doit  coordonner. 

ICoopérim e,  s.  m.;  système  de  coopération. 

Caordonncl,  le,  adj.  ; de  coordonnera  eut,  qui 
c«t  du  coordonncnieiil.  qui  le  concerne,  y a 
rapport , qui  sert  à l'établir  : uuc  entente 
Cwordonnelle. 

Coordonnelletnenl,  adv.;  d'une  manière  coor- 

| domicile. 

Coordonnemeut,  s.  m.;  actiou  de  coordonner; 

| état  coordonné. 

j Cooidonnétncnt,  adv.;  d'une  manière  coordon- 
née. 

Coordonnisme,  s.  m.  ; système  de  coordoune- 
toent.  ^ 

Copiablc,  adj.  des  2 g ; que  l’on  doit  copier, 
imiter,  sur  quoi  on  doit  sc  modeler  ; celle 
personne  est  cupiahle* 

Copiant,  e,  adj.;  qui  copie,  iiuitc  bien,  qui 
prend  bien  les  maniérés  des  autres  : cette 
jeune  personne  est  adroitement  copiante. 

Cpquelluable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  co- 
quellisé,  rendu  coquet,  qui  est  susceptible  de 
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se  eoquettiscr,  de  tomber  dans  ia  coquette- 
rie  : la  femme  qui  ne  voudra  plaire  que  par 
la  toilette,  que  par  les  futilités  de  l'esprit  el 
des  manières,  sera  toujours  roquet tisable  et 
ne  sera  qu'une  coqaelte.  mais  si  elle  ambi 
tionue  de  plaire,  par  ia  modestie,  par  un 
véritable  esprit,  par  les  qualités  dm  cœur; 
elle  sera  toujours  aimable  et  toujours  recher- 
chée par  tout  ce  qu'il  y a de  bien  dans  la 
société. 

Goquetlisant,  f,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  Tac 
tion  de  coquetiiser,  de  se  coquet  user  ; qui  co 
quel  lise,  rend  coquet,  qui  donne  de  la  coquet- 
terie, qui  cause,  amène  la  coquetterie,  qui  jette 
dans  la  coquetterie  : une  coquettisaute  lé- 
gèreté, frivolité. 

Coquettisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  coquet,  qui  a,  qui  présente  de  la  co- 
quetterie. 

Coquettisé r,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
coquet;  donner,  prendre  de  la  coquetterie; 
jeter,  se  jeter  dans  la  coquetterie,  n.,  faire  le 
coquet  , le  galaut  , sc  livrer  à la  coquetterie. 

Coquettisme,  s,  m ; système  de  coquetterie  ; ce 
qui  n'est,  ue  présente  qu’une  continuelle  co- 
quetterie. 

Coquitté , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a la  forme 
d’une  coquille,  qui  est  orne  de  coquilles;  qui 
est  en  coquille,  qui  est  enfermé  dans  une 
coquille. 

Coquillcmeut,  s.  m ; action  de  coquiller,  de  se 
coquiller;  état  coquille. 

Coquiller,  v.  act.  et  pr.,  se—;  faire  une  co- 
quille, en  coquille;  orner  de  coquilles;  en 
fermer,  s’enfermer  dans  une  coquille. 

Coquineme/U,  adv.;  d’uue  manière  coquine;  avec 
coquinerie,  par  la  coquinerie  : cette  per 
sonne  s'est  coquinemeui  enrichie. 

Coquinisme,  s.  in.;  système  de  coquinerie;  ce 
qui  est,  ne  présente  que  de  la  coquinetic  ; 
m’éliez-vous  du  coquinisme  des  brigand»; 
mais  plus  encore  du  celui  des  intrigants. 

Cordialisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  doit  être  cor 
diaiisé,  rendu  cordial»  fait  a\ec  cordialité, 
que  l'on  doit  cordialiser,  dans  quoi  on  doit 
apporter  de  la  cordialité. 

Cordialisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  cordialier,  de  rendre  cordial;  qui 
cordiaiise,  rend  cordial,  qui  donne,  came  la 
cordialité,  qui  porte  à faire  avec  cordialité  : 
une  cordialisanle  franchise,  aménité. 

Cordialité , e,  part.  pas.  et  adj»;  qui  est  rendu 
cordial,  qui  est  fait  avec  cordialité,  qui  a,  qui 
présente  de  la  cordialité. 

Cordialiser , v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  deve- 
nir cordial  ; donner,  pteudre,  montrer  de  la 
cordialité;  faire  avec  cordialité,  rendre  ac- 
tion du  cœur. 

Cordialisme , s.  m.;  système  de  cordialité. 

Comichable , adj,  des  2 g.;  qui  peul^tre,  doit 
être  cornichéj  fait  en  corniche,  orné  d'une 
corniche. 
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Cor  niché,  e,  part*  pas.  et  adj.  ; qui  est  fait  en 
corniche,  qui  a la  forme  d’uue  corniche,  qui 
est  orné  d’une  corniche. 

Cornichement , s.  tu.;  action  de  coruicher  ; état 
corniché. 

Coruicher , v.  act.  ; faire  une  corniche,  donner 
la  foi  mu  d'une  corniche,  oriter  d’une  corniche. 

Coruichonnablç,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  cornichonné,  dans  quoi  on  doit 
mettre,  faire  entrer  du  cornichon. 

Cornichonné , e , part.  pas.  et  adj  ; dans  quoi 
il  y a du  cornichon  : ce  ragoût  est  trop , ou 
n'est  pas  assez  cornichonné. 

Cornichonnement -,  s.  m.  ; action  de  coroichon- 
uer  ; état  cornichonné. 

Cornichonner  , v.  act.;  mettre,  faire  entrer  du 
cornichon  dans  une  chose;  neut. , lig.,  fam. 
et  inj.  ; faire  le  cornichon  : vous  cornichon - 
nez. 

Corallariable , adj.  des  2 g.  ; à quoi  on  doit 
donner  des  corollaiies;  que  l’on  doit  rendre 
corollaire. 

Coroilariation  , s.  f.  ; action  de  coroltarier , de 
donner  des  corollaires  ; étal  corollarn*. 

Coro/larié  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a un  co- 
rollaire, ses  corollaires  ; qui  c>l  rendu,  devenu 
coroliaire. 

Coroltarier , v.  act  el  pr.  se-  ; donner,  prendre 

! un  corollaire  , des  corollaiies,  son  corollaire, 
scs  corollaires;  crérr  un  corollaire,  des  corol- 
laires, rendre  corollaire. 

Corollaritme , s m.;  système  corollaire,  de  co- 
ro  lia  nation,  des  corollaiies. 

Corol/ariié  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
corollaire. 

Corolle,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a une  corolle, 
qui  porte  une  corolle. 

Corollement  f s.  m.;  état  corolle. 

CoroUer,  v.  pr.  se-  ; prendre  une  corolle,  por- 
ter une  corolle. 

Correciibiliié , s.  f ; .état , qualité  de  ce  qui  est 
corrcctihle,  de  nature  à être  corrigé,  adouci. 

Correclible,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  corrigé, 
adouci,  que  loti  doit  corriger,  adoucir. 

Correctionalisable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être, 
doit  étie  jugé  par  un  tribunal  de  police  cor- 
rectionnelle . que  I on  doit  punir  correctiou- 
nehcmeui. 

Correctionnalisation , s.  f ; action  de  faire  juger 
par  un  tribunal  de  police  r orcctionnclle  , de 
punir  correct  lounellcmcnl , par  la  correct  io- 
uali'é. 

Correclionalisme  , s.  ni.;  système  decoireclio- 
nalisalion. 

Corrcctionalité , s.  f.;  état,  qualité  Je  ce  qui  est 
corrcclionel. 

Correcti vement,  adv.;  d’une  manière  corrective, 
avec  adoucissement. 

Correctivité + a.  f . ; état,  qualité  de  ce.qui  est 
correctif. 

Correspondraient , adv.;  en  correspondant  ; par, 
avec  correspondance. 
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Corrigibilité,  s.  m ; état  corrigible. 

C orroborativement  , ad?.  ; d’une  manière  cor- 
roborative; avec  corroborât  ion , par  la  corro- 
boration. 

Corrodablty  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  corrodé, 
qui  est  susceptible  de  ce  corroder. 

CorrodammetU,  ad?.;  d’une  manière  corrodante, 
en  corrodant. 

Corrodaut,  e,  adj.;  qui  corrode. 

Corroicmcni , s.  m.  ; action  de  corroyer  ; état 
corroyé. 

Corrosixmc  , s.  m.  ; ce  qui  ne  présente  que  du 
corrosif,  de  la  corrosion. 

Corroyaùle,  adj.  des  £ g ; qui  peut  être  corroyé, 
que  l’on  doit  corroyer. 

Corrupiismc  , s.  m.  ; système  de  corruption  ; 
continuelle,  incessante  corruption;  ce  qui 
n’estj  ne  présente  que  de  la  corruption  : le 
corrupiismc  électoral,  députaiial. 

Cprruptiv  entent,  ad?.;  d’une  manière  corruplive; 
avec  corruption,  pur  U corruption. 

Corsariation  , s.  f.  ; action  de  corsai  ici- ; état 
corsarié. 

Corsaric , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est,  qui  a 
été  pris  par  un  corsaire  , rançonné  par  un 
çorsairc.  Au  fig.  : qui  est,  qui  a été  impi- 
toyablement traité,  usurairement  , mécham- 
ment traité,  à la  manière  des  corsaires, 

Corsarier , ?.  neut.  ; faire  le  corsaire,  agir  en 
corsaire  ; act.  Au  fig.  : traiter  quelqu'un  raé— 
chaînaient,  durement,  a • iJcmcnt,  impitoyable- 
ment , à la  manière  des  corsaires  , lui  tout 
prendre,  ne  lui  rien  laisser. 

Corsarisme  , s.  m.  ; système  de  corsariatiou. 

Corsariti  , s.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui  est  ac- 
tion de  corsaire. 

Corsé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a un  corset,  qui 
est  maintenu  , retenu  par  un  corset  : femme 
bien  corsce  : criminel , fou  corsé. 

Corser,  v.  act.  et  pr.  se-;  mettre  un  corset  à 
quelqu'un;  maintenir,  se  maintenir  par  un 
corset  ; faire  ressortir  la  taille  par,  au  moyeu 
d’un  corset,  retenir,  conleuir  un  criminel, 
un  fou  par  un  corset. 

Cortcgeable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  cortège,  que  l’on  doit  cortéger,  à qui  ou 
-doit  donner  les  honneurs  d'un  cortège  ; qui 
est  susceptible  de  se  cortéger. 

Cortégeant , e , part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  cohéger,  de  se  cortéger  ; qui  cortège, 
accompagne  en  cortège.  Aux  funérailles  de 
l'honorable  Jacques  Lailitle,  il  y eut  une  foule 
cortégeante.  qui  forme  un  collège  , en  cor- 
tège ; qui  réunit  ensemble  pour  environner, 
accompagner,  honorer  ; qni  fait  cortège  . les 
cortégcantes  actious  de  sa  vie  se  turent  et 
furent  sa  plus  éloquente  oraison  funèbre. 

Cortège,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  cortège, 
rassemblé  , réuni  en  cortège  : une  foule  cor- 
tégée.  qui  a,  (pii  a eu  un  cortège,  un  beau 
coitège;  qui  réunit  autour  de  soi  un  cortège, 
comme  en  cortège;  toute  sa  vie  fut  cortégée| 
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par  la  vertu,  et  rcs  restes  furent  cortèges  par 
la  réconuaissance  publique. 

Cortéger , v.  act.  et  pr.  se — ; former  une  réu- 
niou  qui  accompagne,  environne  ; former  un 
cortège  , ne  cortège , sc  former  en  cortège  : 
un  peuple  en  »c  cortège  de  gloires  véritables 
et  durables  que  par  ses  belles  impurs,  ta  civi- 
li ration  , que  par  les  sciences , les  arts,  une 
noble  énergie  et  Ja  liberté. 

Coi  véabilisable  , adj.  des  £ g.  ; qui  petit  être 
Conéabilisé,  rendu  corvéable , qui  est  exposé 
à mi  assujétissemeat  de  corvée , à qui  il  est 
possible  d’imposer  la  corvée,  que  l’on  peut 
soumettre,  obliger  à la  corvée,  à des  corvées. 

Corvéabi  lisant , e , pari.  prés,  et  adj  ; qui  fait 

| l'action  de  corvéabi liser  ; qui  cotvéabiltae, 

! rend  corvéable , qui  assujetti  , soumet  à la 
corvée. 

Corvéabilixation , s.  f.  ; action  de  corvéabi  lisor  ; 

j état  roi  vcabdisé. 

Corvéabi  Itxé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
corvéable,  qui  est  soumis,  atsujéti  à la  corvée  : 
une  population  corvéabdisée  est  toujours 
pauvre  et  malheureuse  ; pareequ’eile  ne  jouit 
ui  de  sou  temps  ni  de  son  travail  qui  ne  lui 
appartient  pas  ; parcequ’dle  u’a  ni  les  ordres 
ni  les  intelligences  de  trasad  et  d'industrie, 
et  n’a  rien  de  social;  parce  que  tout  en  elle  et 
chez  elle  est  servitude. 

CorvéabUiser  , v.  act.;  rendre  corvéable,  pas- 
sible de  corvée  ; soumettre  , a.vuijélir  à la 
corvée. 

Corvéabi iixme  , s.  m ; cystéine  de  corvéahilr- 

jftiioa. 

Corvéabilité,  s.  f.;  élut  corvéable,  d’assujctissc- 
ment  à la  corvée. 

CoryphéixabU,  odj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cory- 
pbéisé  , rendu  coryphée  , considéré  comme 
coryphée. 

Cor  t/phcisant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  coryphéiser,  de  coryphéiser;  qui 
•oryphéise  , qui  rend  coryphée. 

Coryphéisatio»,  s.  f.;  action  de  coryphéiser,  de 
se  coryphéiser  ; état  coiyphébé. 

Cnryphcisé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu, 
devenu  coryphée;  qui  e»t  distingué,  placé  à 
la  tête. 

Coryphéiser . v.  act.  et  pr.  se — ; rendre,  deve- 
nir coryphée;  distinguer,  se  distinguer  ; pla- 
cer, se  placer  à la  tète  d'une  chose  , d’une 
partie  ; ériger,  s’ériger  en  chef  de  parti. 

Coriphèisme  , s.  m.;  système  de  cory  plicisalion  ; 
continuelle  action  de  cor  v pliée. 

Cosmocrotiquemcnt  , adv.  ; d’une  manière  cos- 
mocratiqtie,  par  la  cosiuocratie. 

Cosmocratiioiion , s.  f ; action  de  cosmocraliser; 
étal  cosmocratisé. 

Cosmocratixi , e,  part.  pas.  et  odj.;  qui  est 
rendu  , devenu  cosmocrate  ; qui  est  formé  en 
cosmoeratie,  qui  est  sous  une  cosmocratic. 

Cosmocrgfiter , v.  act.  et  pr.  6C*  ; rendre,  deve- 
nir cosmocrate  ; former  une  cosmoeratie  ; 
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rendre  une  monarchie  universelle  ; placer, 
ranger,  se  placer,  se  ranger  sons  une  rosmo- 
cralie  Au  fig  : réunir,  s'emparer  de  Ions  les 
pouvoirs  ei  (aire  peser  la  , sa  puissance  , sou 
autorité  sur  plusieurs  peuple*.  Nmtl.,  faire  |e 
rp*mocrate,  de  la  cosmocra  ie,  agir  rosmocra* 
tiquernent. 

Coxinocratiune  t s.  m.  ; système  de  cosmocra  lie 
de  cosmucratisaliou. 

Cotwo  logiquement,  adv.;  d’une  manière  cosmo- 
logique,  pai  le  co*tnologi»rue  : baser,  démon- 
trer cusoiologiquemenl. 

Connoloyixme,  s.  ni.;  système  de  dcmouslralion 
par  la  coHiiulogic. 

Coxmopoliiique , adj.  des  2 g.  ; qui  lient  des 
n.ieurs  cosmopolites,  (pii  y a rapport. 

Cosmopolitiqnement , adv.  ; d une  manière  cos- 
mopoli'ique  , eu  < osmopolile  : penser,  agir 
cosmopoliliquement. 

Cosmopolisuiion  , s.  f.;  action  de  cosmopoliser, 
de  sc  cosmopoliser  ; état  cosinwpolisc. 

Cosmopolite,  et  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  ru*rno|>olile  ; qui  u'a  point  épouse, 
qui  u épouse  |>oiut  de  pairie  ; qui  ue  tient  pas 
plus  à uu  lieu  qu'à  uu  autre. 

Cosmopoliser,  r.  art.  e*  pr.  sc- ; rendre,  devenir 
cosmopolite;  ne  point  attacher,  ne  point  s'ai- 
tacher  à une  pairie  ; être  dans  un  lien  sans  y 
tenir  plus  qu'à  un  autre;  no  point  inspira 
d'attachement  spécial  pour  uu  lieu,  une  patrie. 
Neul.  ; faire  le  cosmopolite,  penser,  agir  en 
cosmopolite. 

Coswopolime , s.  m.  ; système  de  cosmojioü- 
satiuii;  ce  qui  n’e.-t  (inaction  de  cosmopolite. 

Cosmopolite , s.  f.  ; ctat,  qualité  de  ce  qui  e.-l 
cruvrc,  action  du  cosmopolite. 

Cassant,  e , | art.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’action 
do  cos‘t*r,  do  se  cosser  ; qui  coiSc,  fait  entrer 
cil  cosse;  qui  la  fait  croître,  la  fait  allonger: 
une  saison  , une  pluie  , une  ch  sieur  cessante. 

Cassé , e , paît.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en  cosse, 
qui  a de  la  co-se,  dont  la  eusse  s'allonge  : des 
petits  j ois  bien  roués. 

Cosser , v.  art.  et  pr.  se — ; d.niner,  faiic  croî- 
tre, prendre  de  la  cosse  , entrer  en  co«se  : 
Voilà  une  pluie,  une  chaleur  qui  font  cosser: 
ces  petits  puis  se  cossrot  bien. 

Couvant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  cossucr,  do  sc  cossucr  ; qui  cossue , rend 
cos*u,  fait  paia'tre  cossu,  riche,  opulent  : une 
propreté  cossuautc  : ce  vélenicut  est  rossuant. 

Cotmcmrui,  adv  , d’uno  manière  cossue,  riche, 
opulente  : cette  personne  est  cossu  eiiicm 
mise,  vêtue. 

Cossue , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  ronJii 
co-.su,  qui  a les  appareuces  de  la  riciietse,  de 
l’upuleucc. 

Cossuer , \ . art.;  rendre  cossu,  cossue  : coasucr 
sa  mise,  sa  toilette. 

Cottumable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  costume, 
que  l'un  doit  costumer,  à qui  ou  doit  donner 
uu  costume. 


Costumant , e,  adj.  ; qui  costume  bien  , habille 
bien  , fait  paraître  richemetÿ  vêtu. 

Comble , adj.  des  2 g.  , qui  peut  être,  doit  être 
coté. 

Cotation , s.  f.;  action  de  coter;  état  coté. 

Cotetisuble  , adj  des  2 g.  ; qui  est  , peut  élro 
rolérisé,  qui  est  susceptible  d’étre  livré  à un 
cotcrisme,  à l'action  d'une  coterie,  qui  peut 
Cire  envahi  par  une  coterie. 

Coterisant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  coteriser  ; qui  coterise,  qui  forme  une 
coterie,  des  coteries  ; qui  livre  a une  coterie , 
aux  coteries  ; qui  place  sous  linUm-ncc  , l.i 
dépendance  d'une  coterie;  ccst  uu  système 
administratif  coterisant. 

Coloisation  , s.  f.  ; action  dccoteri-er;  état 
cote  ri  s c. 

Co Irrité,  r , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  eu  coterie, 
a une  coterie,  qui  est  placé  sous  l'mlliiencr-, 
la  dépendance  d’une  coterie  : cette  adminis- 
tration est  coicrisée. 

Cote» i*cr,  r.  art.  et  pr.  sc-  ; foitner,  se  former 
eu  coterie  , tomber  eu  coteiie  ; livrer  à une 
coterie,  placer  sous  l’inlluence,  l'action  d'une 
coterie,  rendre  dépendant  d'une  coterie.  Ncut.; 
faire  coterie , de  la  coterie  : vous  coleriscz. 

Cotcrisme,  s.  m . , système  de  coterie,  ce  qui  n est 
que  de  Ui  coterie  , ce  qui  oc  présente  qu'une 
eDiilinuclle  action  de  coterie  : c'est  uu  cotc- 
risme  politique. 

Qoti llonnnneni , s.  m.  ; action  de  cotiilonnrr  : 
quand  Oniicz-vous  donc  vos  cotiltonucmeuts? 

CotHlonner,  r,  neul.;  expr.  pop.  et  farn.;  s'oc- 
cuper. uc  s'occuper  que  du  cotillon,  s'amuser 
avec  le  colrllou.  Au  lig.  : courir  après  1rs 
femmes,  passer  son  temps  à s'amuser  au*c  les 
fr mines  , donner  dans  la  dcbauclie  , le  liber- 
tinage des  frromes  : vous  cotillounez,  vous  iio 
faites  que  cotillonucr. 

Coioicmcul , s.  m.  ; action  de  cotoyer;  étal  cô- 
toyé. 

Cotonnier  , èie , adj.  ; qui  a rapport  au  coton, 
qui  concerne  le  coton,  qui  fournit  du  coton  . 
travail  cotonnier , industrie  cotounière  : u % 
îles  cotonnières.  Mit»>t.  : ai  lire  qui  produit 
le  colon,  marchand  de  coton. 

Cotoyaù/e  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  coto\é, 
que  I on  doit  coloyer. 

Couarduble , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  dire  rendu 
cmiaid,  (pu  est  susceptible  de  cuuardilé. 

Couardant , e , part  prés,  et  aJj.;  qui  fan  |’*c- 
tiou  de  couarder  ; qui  couarde,  rend  couard, 
qui  came  U cjuardité  : il  est  d une  imndi'e 
cotia  niante. 

Couarde,  e , part,  pas  et  adj.  ; qni  est  r . ndn, 
devenu  couard,  polirou  , lâche;  qui  a,  qui 
présenté  de  la  couardiic , de  la  couardehe  ; 
cette  personne  es»  couanhv. 

Couoidement , %•  m.;  action  de  couarder. 

Coi  ardvment , adv.  ; d'une  manieicr  couarde  , 
par,  avec  couai «Ici  ie,  poltronnerie,  lâcheté  : 
combattre  couard  émeut. 

(> 
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C ouarder,  v.  act.  et  pr.  se—  ; rendre,  devenir 
couard,  poltrop,  lâche.  N eut.,  faire  le  couard, 
le  lâche  ; vous  couardez. 

Couardismc  , s.  m.  ; système  de  couarderie,  ce 
qui  n'est,  ne  présente  qu'une  continuelle,  in- 
cessante cooardilé. 

Coudi dite,  s.  f.;  état  dans  lequel  est  le  Couard, 
caractère  du  couard,  effet  de  ce  caractère,  de 
son  action. 

Couckable,  adj.  des  2 (J.;  qui,  ce  qui  peut  être 
couché,  que  l'oo  doit  coucher. 

Coudable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  coudé, 
à quoi  on  doit  faire  faire  le  coude  , donner 
un  angle  : celte  roule  est  coudable. 

Coudement,  s.  m.;  action  de  couder,  état  coudé  : 
le  coudement  de  la  route. 

Coudoiement , s.  m.  ; action  de  coudoyer  ; étal 
coudoyé  : le  coudoiement  d'une  personne. 

Coudoyablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  cou- 
doyé , qui  est  exposé  à être  coudoyé. 

Coudoyeur,t.  ra.,  f.  te;  celui,  celle  qui  coudoie. 

Coulabtc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  coulé, 
que  l’on  doit  couler  , qui  est  susceptible  de 
couler. 

Coupable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire  coupé, 
facilement  coupé , que  l'on  doit  couper  : ce 
bois  est  coupable. 

Coupablement  . adv.  ; d'une  manière  coupable, 
avec  culpabilité  : vous- agisses  coupablement. 

Coupement,  s.  m.;  action  de  couper  ; étal  coupé  : 
le  coupement  de  la  retraite  de  l’ennemi  tripla 
le  résultat  de  la  victoire. 

Courable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  couru, 
que  l'on  doit  courir  ' cette  chance  était  cou- 
rable, on  hasarda  l'opération  et  tout  réussit. 

Courrouçabie,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cour- 
roucé, facilement  courroucé  , qui  est  suscep- 
tible de  se  courroucer  pour  peu  : cette  per- 
sonne est  très  courrouqable. 

Courrouçant,  é,  adj.;  qui  courrouce,  qui  donne, 
cause  du  courroux  : il  u'en  reçut  que  de 
courrouçantes  injures. 

Courrouccment , adv.;  d'une  manière  courroucée, 
avec  courroux,  par  courroux  : même  avec  les 
plus  grav  es  mécon'.emenla,  ou  pc  doit  pas  toit- 
jours  agir  courroucémcnt  ; la  raison,  fiutérél 
et  les  conveuances  imposent  souvent  des  re- 
tenues et  des  modérations. 

Cow  lixaner,  v.  nt-ul  ; faire  le  courtisan.  Au  Gg.  : 
caresser  , flatter  bassement , rampamment. 

Cousinement , s.  m.-,  action  de  cousrner. 

Couttinuble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cous- 
siné,  que  l'on  doit  coussrner , garnir  de  cous- 
sins : celle  voiture  est  coussiuaMc. 

Couttiné,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  garni  de 
coussins  : voiture  coussinée;  personne  cous- 
sinée  pour  faire  disparaître  lea  défectuosités 
de  la  taille.  * 

CoussiHemem  , s.  m.  ; action  de  coussiner  ; étal 
coussin». 

Cor usiner,  v.  act.  et  pr.  se-;  garnir  de  coussins 
pour  la  commodité,  se  garnir  do  coussins  pour 


ctu 

paraître  mieux  fait  : coussiner  une  voilure . 
Coutrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  cou  lié,  qu’il  est  nécessaire  de  garnir  d’un 
coutre  : pour  cette  nature  de  terre,  la  cbarrjre 
est  coutrable. 

Coutre , c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a un  coutre  , 
qui  est  garni  de  son  coutre  : charrue  contrée  ; 
qui  a clé  frappé  avec  un  coutre. 

Coiurement , t.  m.  ; action  de  coutrer;  état 
coutre  : le  coutremeut  d'une  charrue. 

Cottfrer,  v.  act.;  mettre  un  coutre , garnir  d'un 
coutre,  de  coutre  : coutrer  une  charrue  : frap- 
per avec  un  coutre. 

Couuanab/e,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  mérite 
être  corivané  , que  l’on  doit  couvaner,  enfer- 
mer dans  un  couvent  ; que  l’on  peut  attacher 
é un  couvent. 

Couvani,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis,  en- 
fermé dans  un  couvent  ; qui  est  attaché  à un 
couvent,  rendu  dépeudant  d'un  couvent , at- 
tribué à un  couvent. 

Couvanemenl , a.  m.  ; action  de  couvaner;  état 
courané.  • ' 

Couraner,  v.  act.  et  pron.  se—;  élever  un  cou- 
vent, des  couvents  ; mettre,  enfermer,  s’enfer- 
mer dans  un  coovenl  ; attacher  à un  couvent, 
donner,  attribuer  à un  couvent,  rendre  dé- 
pendant d’un  couvent  : couvaner  des  hommes, 
des  femmes,  de*  propriétés.  Meut.;  mener  une 
vie  de  couvent  : vous  couvancz. 

Courrnm'er,  ire , adj.  ; de  , du  couvent , qui  est , 
qui  lieut  du  couvent , qui  appartient  au  cou- 
vrnt  ; les  ridicules  couvanicrs  ; les  mœurs,  lea 
habitudes  couvanicres. 

Couvanièremrnt , adv.;  d'une  manière  couva- 
nière,  avec  des  habitudes  couvanières;  par  le 
couvent  ; vous  agissez  couvanierement. 
Couianisme,  s.  m.;  système  de  couvancment. 
Couvrablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  couvert, 
que  l’on  doit  couvrir  : celte  chose  est  couvra- 
ble. 

Couvrant , c,  adj.;  qui  couvre,  qui  scit  h cou- 
vrir : ce  vêtement  est  couvrant. 

Coxalgiquc,  adj.  des  2 g.  ; qui  est,  qui  tient  de 
la  coxalgie,  qui  la  concerne  : une  affection 
coxalgiquc,  un  remède  roxalgique. 

Crméc,  e,  pari.  pas.  et  aJj.;  qui  est  marqué  avec 
de  la  craie.  '** 

CraiemeiU,  s.  m.;  action  de  mè'r  ; état  craieé. 
Craicer,  v.  act.  ; marquer  avec  de  la  craie,  tra- 
cer avec  de  la  craie. 

Cr aignablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut,  être  craint , 
que  l'on  doit  craindre  : ceci  cal  craignablc. 
Cramintment , s.  m.  ; T.  de  tanneur,  action  de 
craminer  ; état  craminé. 

Crampable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  crampe; 

qui  est  sujet  aux  crampes. 

Crampe, [e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  a,  qui  a eu  uue 
crampe,  des  crampes. 

Crampemeut , s.  m.  ; action  de  cramper  ; état 
crampe. 
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Cramper,  v.  acl.  et  pron.  se — ; causer  une 
crampe,  des  crampes. 

Cramponnable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
cramponné  , que  l'on  doit  cramponner,  atta- 
cher .H  des  crampons* 

Crampomiemenl,  s.  m.;  action  de  cramponner; 
étal  cramponné. 

Crünable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  crâné, 
qui  est  susceptible  de  so  crâner,  de  devenir 
crâne. 

Crânant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  crâner,  de  se  crâner;  qni  rend  crâne,  qui 
cause  la  crânerie,  un  entêtement,  une  irasci- 
bilité d'orgueil  qui  porte  il  la  jactance , aux 
bravades. 

Cri/ié,  é,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a du  crâne,  un 
bon  crâne  : une  personne  bien  erânèc.  qui  est 
rendu  , devenu  crâne  , qui  est  porté  , poussé 
à des  actes  de  crânerie. 

Crâner,  v.  acl.  et  prou,  se-;  donner,  prendre 
du  crâne , un  bon  crâne.  Rendre , devenir 
crâne,  causer,  prendre  de  la  crânerie,  un  en- 
têtement, nue  irascibilité,  une  extravagance 
d'orgueil  qui  porte  à la  jactance,  aux  brava- 
des, à tout  braver  par  des  actes  d'exagération. 
Neuf.;  faire  le  crâne,  de  la  crânerie. 

Crinisme  , s.  m.;  svstèmc  de  crânerie,  conti- 
nuelle crânerie  ; ce  qui  n'est  , ne  montre 
qu'une  incessante  crânerie. 

Crapulable , adj.  des  2 g.  ; qni  peut  être  cra- 
pulé , rendu  crapule,  crapuleux  ; qui  est  sus- 
ceptible de  crapuler,  de  tomber  dans  la  cra- 
pule, de  n’avoir  de  commerce  de  vie  qu'avec 
la  crapule. 

Crapulanl , e , part  prés,  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  crapuler  , de  se  crapuler  ; qui  rend 
crapule  , crapuleux  , qui  fait  tomber  dans  la 
crapule  : de  crapulantes  habitudes. 

Crapule,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu crapule , crapuleux  , qui  est  tombe  dans 
la  crapule  , qui  vit  au  milieu  de  la  crapule  , 
qui  n'est  environne  que  de  crapule. 

Crapuler,  v.  acl.  et  pron.  se-;  rendre,  devenir 
ciapule , crapuleux  ; précipiter,  se  précipiter 
dans  la  crapule,  au  milieu  de  la  crapule,  s’en- 
vironner de  crapule.  Neut.;  vivre  dans  la 
crapule,  faire  le  crapuleux  : vous  crapulez. 

Crapulisme,  s.  m.  ; vice  , habitude  de  crapule  , 
de  continuelle  et  dégoiltante  débauche;  ce 
qui  ne  présente  que  des  actes  de  crapule , 
crapuleux. 

Crnpu/ité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  cra- 
puleux, de  ce  qui  est  acte  de  crapule  : la  cra- 
pulité  de  ses  habitudes. 

Craqucuscmcnl,  adv.;  d'une  manière  rraquense, 
en  mentant,  en  exagérant,  en  se  vantaut  faus- 
sement. 

Crassabl t , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  crasse  , 
qui  est  susceptible  de  se  crasser,  de  prendre 
de  la  crasse  ; qui  peut  devenir  crasseux. 

Crussant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'artiou 
de  crarscr,  qui  cause  la  crasse , la  saleté  , la 
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malpropreté  , qui  rend  crasseux,  sordidement 
avare  : un  crassaut  insoin  : une  crassaute 
épargne.  > 

Crasser,  v.  neut.  ; faire  le  crasseux  , agir  d'uue 
manière  sordidement  avare;  vivre  dans  la 
crasse  : vous  crasser. 

Crastimt,  s.  m.;  système  des  crasseux  , ce  qui 
n’est,  ne  présente  que  l’action  de  la  plus  sor- 
dide avarice.  : e’est  du  crassisisme. 

Cralérisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cralé- 
risé,  qui  est  susceptible  de  se  cralériser. 

Cralérisant,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’action 
de  cralériser,  de  se  cralériser;  qui  cratérisc, 
qui  forme  , ouvre  des  cratères  , des  goufTres , 
qui  y précipite.  Au  fig.  : une  politique,  une 
administration  cratérisante. 

Cratérisation , s.  f.  ; action  de  cralériser;  état 
cratérisc. 

Cratérisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  présente  uu 
cratère;  qui  est  précipité  dans  un  cratère, 
dans  un  gouffre. 

Cralériser,  v.  act.  et  pron.  se — ; former,  créer, 
ouvrir  un  cratère,  nn  gouffre;  précipiter,  se 
précipiter  dans  un  cratère  , dans  un  gouffre 
où  tout  doit  être  anéanti. 

Cratérisme,  s.  m,;  système  qui  ne  peut  produire, 
amener  qu’une  cratérisation. 

Cravaché,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a reçu  des 
coups  de  cravache. 

Cravacher,  v.  act.  ; donner  de  la  cravache  k 
quelqu'un,  battre  avec  une  cravache  ; en  cra- 
vachant dans  les  rues  de  Londres  Hudson 
Lowe,  le  heidetix  et  féroce  geôlier  de  Ste. -Hé- 
lène ; le  jeune  Las-Cases  a prouvé  au  monde 
que  des  hommes  sbirisés  par  des  pouvoirs 
machiavéliques  ne  sont  que  des  lâches , ne 
peuvent  être  que  cela  , et  il  a vengé  la  plus 
grande  illustration  de  la  terre  des  tourments 
supplicièls  qui  feront  éternellement  la  honte 
et  l'ignominie  dn  gouvernement  anglais. 

Créable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  créé,  que 
l'on  peut,  que  l'on  doit  créer  ; celte  chose  est 
créable. 

Créant,  e,  adj.  ; qui  crée , fait  naître  , donne  la 
vie  : voilà  un  créant  génie. 

Créatif,  ve,  adj.;  qui  est  de  la  création,  qui  met 
an  jour,  qui  crée,  imagine,  produit  : un  esprit 
créatif,  une  imagination  créative. 

C.réditable,  adj . des  2 g.  ; qui  peut  être  crédité , 
que  l'on  doit  créditer  : ce  campte  est  erédi- 
table. 

Créditant,  e , adj.  ; qui  crédite  , qui  donne  cré- 
dit , qui  cause , procure  le  crédit  ; un  ordre 
créditant,  une  exactitude  créditante. 

Crémabte,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  crèmé, 
que  l'on  doit  cremer  , dans  quoi  on  doit  met- 
tre, faire  entrer  de  la  crème. 

Crémaillc , e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  a une  cre 
raaillère,  qui  est  garni  de  sa  rrèmsiHère:  une 
cheminée  crèmaillée,  un  foyer  crémaillc.  qui 
est  fait  en  créiniilfèrc. 

Crtmailler,  v.  act.;  mctl'C,  poser  une  creusait- 
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1ère,  garnir  d’une  crémaillère,  faire  en  forme 
de  crémaillère. 

Crânant,  e,  pari.  pr.  cl  adj.;  qui  fait  l'acliou  de 
crènier;  qui  ('reine  . qui  donue  de  ta  crème, 
qui  fait  produire  de  la  crème  : il  faut  au  lail 
uue  température  crcmaule. 

Crimé  , t , part,  pa»  ; dan<  quoi  il  y a de  la 
crème,  il  est  entré  de  la  crcme. 

Crànawm, a.  ai.;  action  de  crcmer,  étal  crèmé. 
le  cièaieiueiil  d’une  sauce. 

Cri-mer,  ».  acl.;  mettre,  faire  entrer  de  U crème 
daus  uue  chose  : crcmer  une  sauce. 

Cretxonnable , adj.  des  2.  g.;  qui  peut  être, 
doit  être  cre-souné,  daus  quai  ou  peut,  on 
doit  mettre,  faire  entrer  du  cresson,  du  jus  de 
cresson. 

C rensonnt,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  v 
a do  cresson,  du  jus  do  cresson  : une  boisson 
crcsvonnce. 

Cressonnnneut , s.  m.;  action  de  crcssonncr  ; 
étal  crcssontié. 

Cressonner,  v.  net.;  mettre,  faire  entrer  du 
cre*  ou,  du  jus  de  cresson  dans  une  cho.*e. 

Cretonne,  e , adj  ; qui  tient  de  la  cretonne,  qui 
mule  l.i  cretonne  : une  toile  cretonoée. 

Crtusuble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  creusé, 
que  l’on  doit  creuser  : celle  fontaine  esl  crcti- 
sable. 

Creusante,  adj.;  qui  creuse,  rend  profond,  plus 
profond:  ce  courant  d’eau  est  creusant. 

Crevai  le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  dire  crevé,  qur 
1 ou  doit  crever,  qui  est  susceptible  de  crever, 
de  te  crever  ; ce  luai)  est  crevablc. 

Crevant  e e , adj  ; qui  crève,  fait  crever. 

Crevassement , s.  m.;  état  crevassé. 

Cribla  b le  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  ciililê 
que  l'on  doit  cribler,  «pii  est  exposé  à être 
crible  . ce  graiu  esl  cribla Ide.  Au  lig,:  celle 
troupe,  l’euuerni  est  cribablc. 

Criblant , e,  adj  ; qui  crible  : une  mitraille  cri- 
blaole. 

Criblrmeni , s.  m.;  action  de  rrib'er;  état  cri* 
|»îé  : le  criblemettt  delà  fusillade. 

Criminalisa  b le , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cri- 
minalise, rendu  criminel,  qui  t si  suscrplibb 
de  tomber  dans  la  criminalité. 

Criminalisant . e , part.  près,  et  adj.;  qui  fai 
f Action  de  » rminali-rr,  de  se  criminaliser;  qui 
criminalise , rcu-k  crinfioel,  qui  cause,  amène 
1m  ci  iminalilé. 

Criminalisation , s.  f.;  artioti  de  criminaliser; 
état  cnniiiubsé. 

Criminalise , e,  part.  pa«.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  c;imiuel  ; qui  a,  qui  présente  de  b 
criminalité  : le  fait  est  crimiualisé  pai  liuten- 
Iwu. 

Criminaliser,  v.  act.,  et  pron.,  se—;  rendre, 
devenir  cr. mmel,  pécipber,  tomber  dans  le 
maie,  la  aimiualiic;  livrer,  sc  livrer  au  cri 
lut;  doiimi,  prendre  de  U criminalité;  faire 
eousidcici  connue  c rimmel  ; vous  le  cnmina- 
b*’ 
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'Ci iminatisme,  s.  m.;  affreux  système  de  cii- 
me,  continuelle  action  de  crime»  iucessaulc 
criminalité. 

Crisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  crue,  livré 
n une  crise,  qui  est  susceptible  de  crise. 

Grisant , e,  paît.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  erner,  de  se  criser,  qui  cause,  produit, 
amène  eue  crise,  qui  bvre  n une  crise  : une 
crbau'c  opération  financière. 

C •isé,  eT  patt.  pa«.  cl  adj  ; qui  a une  crise , est 
à une  crise,  est  déchiré  par  une  crise. 

Criser,  v.  act.,  et  pron.,  se — ; créer,  causer, 
amener  une  crise;  précipiter,  tomber  dans  une 
crise;  ne  pas  éviter  les  causes  qui  produiseul, 
amènent  une  crise . 

Crisisme,$.  m ; système  de  crise,  en  qui  ne  petit 
qu’amener  une  crise,  des  crises. 

Crispât  le , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  oispé, 
qui  est  susceptible  de  se  crisper  : celte  per- 
sonne est  crispa  b le. 

Crispant,  c , adj.,  qui  est  cause  de  crispation  : 
une  uouvelle  crispante. 

Crispati /,  ce,  adj.;  de  crispation,  qui  est,  qui 
lient  de  la  crispation,  qui  la  cau>c  : un  effet 
crispât  if. 

Crispalivemevt , adv.;  d’uue  manière  crispai!  ve, 
par,  avec  crispation. 

Critériant , e,  part.  prés,  et  adj*;  qui  fait  l'ac- 
tion de  critérier,  qui  crilérie,  qui  rend  cri- 
térium, qui  forme  mi  critérium,  qui  imprime 
la  marque  à laquelle  ou  recontiaii  la  vérité* 

Criféiiaiion  , s.  f.;  aclion  de  ci  itciier  ; état  cri* 
lérié. 

Critéric  , c , part*  pas.  et  adj.;  qui  est  rcnJu, 
devenu  critérium,  qui  est,  qui  porte  la  mar- 
que, le  rarhet  de  la  vérité. 

Critcrier,  v.  act..  et  prou.,  sc— ; rendre,  deve- 
nir critérium,  former  un  critérium,  en  ciité- 
rium;  rendre,  devenir  propre  h convaincre 
par  In  vérité  : critérier  line  déclaration,  une 
action;  leur  donner  la  marque,  le  cachet,  le 
caractère  de  la  vérité. 

Crilinnnmmcni,  adv.;  d’une  manière  critiquante, 
en  critiquant  ; vous  ne  parles  jamais  que  cri- 
tiqua m me  lit  dis  personnes. 

Crifijuunt,  r,  adj.;  qui  critique,  qui  contient, 
qui  présente  une  critique  : un  discours  criti- 
quant. 

Croi sable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  croisé, 
que  l'on  doit  croiser. 

Croisant , e , adj.;  qui  croise  : une  robe  cr«i- 
sinte. 

CroissabU , adj.  des  2 g.;  qui  peut  croître,  qui 
est  susceptible  de  croitic. 

Croltnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  c ollé  , 
qui  est  susri  p’îhlcd'étrc  crotté  : un  vêlement 
long  est  croitable 

Crottant , c , adj. \ qui  crotte,  qui  occasionna  In 
crotte,  la  boue  : uue  pluie,  une  humidité 
crottaulc. 

Croltcetx , se,  adj.;  qui  est  plein,  rempli  ds 
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crotte,  de  lx>ue  : des  chemin»?  crotleux,  de*  que  l'on  doit  cueillir  : ces  fallu  sont  cueilla- 
nt** rrntlcuse*.  l»Zes. 

Croulablt  , fidj.  des  2 g.;  qui  peut  crouler,  qui  Cuirassable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cui- 
est  susceptible  du  eruulcr  : cette  maison  est  rassé,  que  l'on  doit  cuirasser, 
crou labié.  Cuirassant , e , adj.;  qui  cuirasse,  qui  garanti! 

Crottpissable , adj.  des  2 g ; qurpeul  croupir,  le  corps  : uu  objet  cuit  assaut. 

qui  est  susceptible  de  c roupir.  Cuirassement , s.  ni.;  action  de  cuiiasser,  de  se 

Croulé , r , part.  pas.  et  aitj.;  qui  a de  la  croule,  cmrasscr  ; état  cuirassé. 

qui  est  garni  de  croûte  : uu  pain  ciuûlé,  bien  Cuisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  cuire,  que  l’on 
croûte.  doit  hue  cuire  : celte  viande  est  cubaine. 

Crouler,  v.  acl  ; garnir  de  croule,  enfermer  Cuisant,  e,  adj.;  qui  fuit  cuire,  qui  cuit.  Au 
daus  uue  croûte,  dans  de  la  croûte  : cmûicr  l»g.  : dont  la  température  est  extrêmement 
uu  pà’tL,  Meut,  et  au  fig.:  faire  de  U mauvaise  chaude  : soleil  cuisant,  journée  cuisante, 
peinture,  uue  croûte  ; vous  croütez.  Cuibuluble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  est 

Croutonué  , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  en  exposé  a être  culbuté,  que  l'on  doit  culbuter, 
croûtnu,  mit  eu  croû.on;  qui  est  rempli,  Culbutant , e,  adj.;  qui  culbute,  renverse, 
garni  de  croûtons  : des  épinards  crontonues.  Culbuletnrni,  s.  ni.;  action  de  culbuter;  état 
Croûiohuemenl , s.  ni.;  action  de  cruûtounei;  culbuté  : le  culbuteuicnl  de  l'enneiui. 

étal  croûtonué.  Culinarie , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 

Croùlnuner,  v.  act  ; faire  des  croûtons,  mettre  mimai: e,  qui  est  appliqué  à l'art  culinaire, 
en  aroîilous  ; faut,  et  pop.  : manger  uu  mor-  Culiuarier , v.  ait.;  rendre  culiuairc,  appliquer 
ceau  de  pain  avec  a ppc.  il.  Ncut.  et  au  fig.:  à l'art  culinaire  : euh  n a fier  la  iliimie. 

faire  de  la  mauvaise  peinture,  du  vrai  Culinarisme,  s.  ni.  ; système  culinaire, 
croûton.  Culinaritt,  s.  I.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  cu- 

Cioijancismc , s.  ni.;  svstème  de  croyance  : uu  liraire. 

ciuyancbiue  icbgxuix,  politique.  Cuhninammcnt,  adv.;  d'une  manière culminante, 

Crudisé , r,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  rend  »,  eu  cidmiuaut,  avec  culmination. 

liai  ré  crûment,  avec  crudité.  Culminante , s.  f.;  état  culminant,  de  la  plus 

Ovditer , v.  ncut.  au  fig.;  se  livrer  à des  dis-  haute  élévation  : la  cntmiuancc  du  pouvoir, 
court  peu  obligeants»  grossiers;  parler  crû-  Cul p ali  f,  ce,  adj.  ; cpii  est  de  la  etilpation,  qni 
meut,  narrer  a\*c  crudité.  la  marque,  la  concerne,  qui  fait  tomber  dan» 

C>  neliisable  , a 'j.  des  2 g.;  qui  peut  être  cruel-  une  faute  : une  tentation  culjutivc. 

lise,  traité  avec  cruauté;  qui  est  susceptible  de  Culpat-an,  *.  f ; famé,  manque  au  devoir,  ac- 
deienir  iruel;  de  prendre  de  la  cumulé.  lion  Idamable,  répr. man  iable,  punissable. 

Cruellisant , c,  part.  pré*,  cl  adj.;  qui  fait  Culpativcment , adv.;  d'une  manière  culpativc, 
(action  de  eruêjliser,  de  sc  critelliser;  qui  avec  culpaiion. 

ciuellise,  fuit  agir  avec  dualité,  qui  rend  Cumulable,  adj.  des  2 jj  ; qui  peut  être  cumulé, 
ci  ue  1,  donne  de  la  cruauté,  qui  porte  à la  que  l'on  doit  cumuler  : ces  trailemeuts  sont 
cruauté:  la  rigueur  est  souvent  cruellisaulc.  cumulables. 

Criirllisé , e , part.  |>a*.  et  adj.;  qui  est  traité  Cumulunt,  e,  adj.; qui  cumule,  amasse,  eutaase  : 
avec  cruauté,  qui  est  rendu,  devenu  cruel,  qui  une  cumulante  avarice, 
a,  qui  piéseutede  U cruauté.*  Cumulateur,  $.  n».,  f.  êrice;  celui,  celle  qui  eu 

Ci  utiliser , v.  art.,  et  prou.,  se — ; traiter  quel-  mule. 

qu'un  avec  cruauté;  rendre,  devenir  cruel;  Cumulisme , s.  m.  ; .système  de  cumulation , de 
doiiuer,  prendre  de  la  cruauté;  porter,  se  cumul. 

Cnpidrment , adv.;  d’une  manière  cupide,  a ne 
cupidité  : agir  cnpidrmenl. 

Cupidisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cupi  - 
disé,  rendu  cupide^  qui  est  susceptible  de 
cupidité. 

Cupidisant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  cupulUer,  de  se  copidiscr;  qui  cupi* 
di«e,  rend  cupide,  qui  cause,  donne,  produit, 
amène  la  cupidité. 

Cupidité,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  fait  avec 
cupidité;  qui  est  rendu;  devenu  cupide,  qui  a, 
qui  présente  de  la  cupidité. 

Cupidiser,  v.  ocS.  et  pr  , s’ — ; rcn.hc,  devenir 
le  cristal,  les  cristaux.  cupide;  causer,  donner,  piendre  de  la  cnpi- 

C u habit , adj.  îles  2 g.;  qui  peut  être  cubé,  que  dite,  porter  à la  cupidité.  X.,  fiirc  de  fa  eu- 
l'on  doit  cuber  : cette  chose  est  rubablc.  pidilé,  avec  cupidité,  agir  eiipideiu  lit:  vu  * 

Curillable,  adj.  des  2 g.;  qui  petit  être  cueilli,  rupidisef. 


laiîfcr  aller  à la  miaule.  ftcul.:  faire  du  la 
cruauté,  déshonorer  ses  actes  par  ta  cruauté. 
Crucllisme , s.  tu»;  système  de  cruauté,  ce  qui 
n'est,  ne  présente  qu’uni*  coutiiitirlle  cruauté. 

Criant  ht , adv.;  d’oui*  manière  cr..e,  sale,  avec 
crudité  l parler  crûment. 

Crhtallier , s.  m.;  fétu.,  ère;  marchand,  fabri- 
cant de  cristal,  ouvrier  qui  taille  les  cris- 
taux, qui  grave  sur  le  cristal  ; < miroit  où  l’on 
plaie  1rs  ciUijux  ; féiu.;  mine  d*uù  l'ois  tire 
le  cristal. 

Cristallique , adj.  des  2 g.;  qui  lient  du  crisial, 
qui  est  delà  nature  du  crislal;  qui  cjuccroe 
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Cnpiditme,  *.  m.;  système  de  cupidité,  ce  qui 
«I,  ne  présente  qu'une  continuelle  cupidité. 

Cnrioeitiime,  s.  ni.  ; curiosité  déplacée,  ridi- 
cule, indiscrète  et  qui  est  incessante. 

Cylindrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  cylindre,  passé  au  cylindre. 

Cylindremtnt,  s.  m.;  terme  d'agriculture  ; ac- 
tion de  cyliodrer;  état  cyliudre. 

Cyniquement,  adv.  ; d'une  mauicre  cynique, 
arec  cyuisme:  il  vit  cyniquement. 

Cynitable , adj.  des  3 R ; qui  peut  être  cynisé, 
devenir  cynique,  tomber  dans  le  cynisme  : cet 
homme  est  cynisable. 

Cynitttnt,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  ryniser,  de  se  cyoiser  ; qui  cynisc,  rend 
cynique,  qui  cause,  produit,  amène  le  cynis- 
me : un  cynisant  orgueil,  égoisme. 
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Cyniiation , t.  f ; action  decyniser,  de  K cyni- 
ser;  état  cynisé  : ta  cyniiation. 

Cynisi,  e,  part.  pal.  cl  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu cynique,  qui  est  tombé  dans  le  cyuituie, 
qui  a abjuré  les  bienséances  et  les  brave; 
qui  a,  qui  piésenlc  du  cyuisine. 

Cyniter,  v.  acl.  et  pr.,  •' — ; pousser  une  action 
jusqu'au  cyuisme;  rendre,  devenir  cynique; 
causer,  produire,  amener  le  cynisme  ; porter, 
se  livrer  à l'oubli  des  bicuséauces,  les  braver  : 
vous  cyniiex. 

N.,  faire  du  cynisme;  aller  jusqu'au  cynisme. 

Cynité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  cynique, 
résultat  du  cynisme  : la  cynité  de  son  carac- 
tère et  de  ses  tendances  sociales  et  politiques 
le  ûreut  repousser  partout. 


Dadaitemenl,  s.  m.;  action  de  dadaiser. 

Dadaiier,  v.  n.;  faire  le  dadais,  de  la  dadaise- 
ric,  agir  machinalement,  eu  nigaud  : vous  da- 
daisei. 

Dadaieerie,  s.  f.;  action  du  dadais,  de  dadais. 

Daguerréolypatian , s.  f.;  action  de  daguer- 
réotyper;  état  daguerréotype. 

Daguerréotype,  s-  m.  ; méthode  inventée  par 
ltaguerre,  au  moyen  de  laquelle  les  traits  du 
visage  sont  pris,  saisis,  reudus  par  la  lu- 
mière ; lo  daguerréotype. 

Daguerréotype,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est 
fait,  pris,  rendu  au  daguerréotype,  par  le  da- 
guerréotype. 

Dnguerréotyper,  v.  art.;  faite  au  dagueiréo- 
type;  prendre,  saisir,  rendre  les  traits  du 
visage  par  le  daguenéotype , faire  un  por- 
trait au  daguerréotype  t lo  roi  s'csl  fait  da- 
gnerréolyper. 

Daignement,  s.  m.;  action  de  daigner. 

Dallablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dallé,  que 
l'on  doit  daller. 

Datte  ment,  t.  m.;  action  de  daller,  de  garnir  de 
dalles;  étal  dallé. 

Damatguinement,  s.  m.;  action  de  damasquiner; 
état  damasquiné. 

Damattement,  s.  m.  ; action  de  damasser,  de 
faire  en  façon  de  damas  ; état  damassé. 

Damitte,  s.  des  2 g.;  celui,  celle  qui  joue  aux 
dames,  qui  connaît  le  jeu  de  dames  : hon, 
faible  dainiste. 

Datnuabilité,  s.  f ; état  damnable,  qualité  de  ce 
qui  est  damnable. 

Donnant,  e.  adj.  ; qui  damne,  fait  damner  ; 
c'est  un  péché  damnant. 

Dandiniiinc  , s.  m.  ; habitude  de  continuel 
dandinement. 

Daugrrisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dan- 


gerisé,  rendu  dangereux,  environné  de  dan- 
gers. 

Dangeritant,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
de  dangeriser,  de  se  dangeriser  ; qui  cause, 
amène  des  dangers,  qui  environne  de  dan- 
gers: il  ne  sont  pas  sortis  de  leur  daugerisante 
politique. 

Dangerisalion,  s.  f.;  action  de  dangeriser  ; état 
dangerisé. 

Dangerisé,  e,  part,  pas  et  adj  ; qui  est  rendu, 
devenu  dangereux,  qui  est  environné  de  dan- 
gers. 

Dangeriser,  v.  acl.  et  pr.,  s'—  ; rendre,  deve- 
nir dangereux,  créer  des  dangers;  environ- 
ner, s'environner  de  dangers:  l’inexpéticnce 
cause  l'imprudence  qui  dangerisé  tout. 

Dansable.  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dansé, 
que  l'on  peut  danser. 

Damant,  e,  adj  ; qui  danse  ; qui  excite  à dan- 
ser, qui  fait  danser,  où  l’on  danse  : musique 
dansante,  air  dansant,  soirée  dansante. 

Dansoltemeni,  s.  m.;  action  de  dansotler. 

Danxatter,  v.  n.;  danser  irrégulièrement,  ne 
faire  que  sautiller. 

Danubien,  ne,  adj  ; qui  est  du  Danube,  qui  avoi- 
sine le  Danube  : les  principautés  danubiennes. 

Dardable,  adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible  de 
darder. 

Dardant,  e,  adj.;  qui  darde,  qui  lance,  se  lance  : 
une  pluie  dardante,  un  soleil  dardant. 

Dardemcnt,  s.  m.;  action  de  darder;  état  dardé: 
le  dardemenl  des  rayons  du  soleil. 

Darlrant,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  darlrer;  qui  donne,  cause,  occasionne  des 
dartres. 

Darlré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a des  dartres. 

Dartr emeut,  s.  ni.;  élai  dartre. 

Darlrer,  v.  acl.  et  pr.,  s' — ; donner,  causer  dits 
dartres,  se  couvrir  de  dartres. 
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Débarricader , v.  act.  et  pr. , se—  ; àter  , ren- 


DÉB 

J)aiable,  adj.  dei  2 g.:  qui  peiitTire  daté,  que 
l'on  doit  dater. 

Datant,  e,  adj.;  qui  data,  qui  fixe,  qui  rappelle 
une  époque  : un  événement  datant,  une  cir- 
constance datante. 

Palation,  s.  f.;  action  de  dater,  de  donner  une 
date  ; état  daté. 

Daubable,  adj.  de»  2 g.;  «ur  qui,  aur  quoi  on 
peut  dauber. 

Oaubammcnt,  adv  ; d’une  manière  daubante,  en 
daubant. 

Daubant,  e,  adj.;  qui  daube  : un  discours  dau- 
bant, des  paroles  daubantes. 

Danbcment,  s.  m.  ; action  do  dauber;  étal 
daubé. 

Débâzhable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  débâ- 
ché, que  l’on  doit  débâcher. 

Dëbàehement , s.  m.;  action  de  débâcher  ; étal 
débâché  : le  débâchement  d'une  voiture. 
Debâclable , adj.  dés  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
bâclé, que  l'on  doit  débicler,  débarrasser. 
Déballable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  déballé, 
que  l’on  doit  déballer. 

Dcbandable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
bandé, qui  est  susceptible  de  se  débander. 
Dibarbarisable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
débarbarisé  , tiré  de  la  barbarie. 
Dibarbarisanl , e,  adj.  ; qui  débarbarisé,  qui 
lire,  fait  sortir  de  la  barbarie  : une  débarba- 
risante  civilisation. 

Dcbarbarisation , s.  f.  ; action  de  débarbariier  , 
état  débarbarisé. 

Dibarbarisme , s.  m.  ; système  de  débarbarisa- 
tion , tout  ce  qui  tend  â tirer  de  la  barbarie. 
Débarbouillable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
débarbouillé,  que  l'on  doit  débat  bouiller. 
Dibarbouillement , s.  m.;  action  de  débat  boitil- 
ler ; état  débarbouillé. 

Débat  cable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  débar- 
qué , que  l'on  doit  débarquer. 

Débat  dab  le , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
bat dé  , que  l'on  doit  débarder. 

Débordement , s.  m.  ; action  de  débarder  ; étal 
débardé  : le  débarderaent  du  bois. 
Debarrable,  adj.  des 2 g.;  qui  peut  être  débarré, 
que  l’on  doit  débarrer. 

Débarrassable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
barrassé, que  l'on  doit  debarrasser. 
Debarrassant,  e,  adj.;  qui  débarrasse , fait  dis- 
paraître les  embarras,  qui  lire  d'embarras. 
Débarrassciur , ».  ro.,  f.  se,  celui,  celle  qui  dé- 
barrasse. 

Debarremenl , a.  m.  ; action  de  débarrer  ; état 
débarré  : le  débarrenieut  d'un  passage. 
Debarricatlable , adj  des  2 g.  ; qui  peut  être 
débarriradé,  que  l’on  doit  débarricader. 
Dibarrieaiè,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’a  plus 
de  barricades , dont  le»  barricades  sont  ôtée», 
enlevées  : les  rues  sont  débarricadées.  . 
Débarricadement , s.  ru.;  actioude  débarricader; 
état  débarricadé  : le  débarricademcut  des 
rue».  , 


verser,  détruire  de»  barricades  ; »c  tlébarrasser 
de  barricades  qui  tiennent  enfermé. 

Débattant,  e,  adj.  ; qui  débat,  qui  fournit  â un 
débat,  l’établit,  l’alimente,  qui  soutient, entre- 
tient une  discussion  : un  débattant  examen  ; il 
a l'bumeur  débattante. 

Débattetnent , s.  m ; action  de  so  débattre  ; état 
débattu  ; ses  débaltement». 

Dé  batteur,  a.  m.,  f.  trier  ; celui , celle  qui  sou- 
tient un  débat , qui  discute. 

Dcbatlif,  ve  . adj.;  de  débat, qui  est , qui  tient 
du  débat,  qui  le  marque  : le  aèle  débattit'  du 
l'orateur. 

Dcbaltisme,  s.  m.,  système  de  débat. 
Débattivrment , adv.  ; d'uue  manière  débattis  e, 
avec  débat,  par  le  débat. 

Débauchage  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
bauché, que  l'on  peut  débaucher,  entraîner 
facilement  dans  ta  débauche. 

Débauchant , e,  adj.  ; qui  débauche,  qui  porte, 
qui  conduit  â la  débauche,  qui  entraîne  dans 
la  débauche  ; une  débauchante  envie. 
Débauchcmcnt,  t.m.;  action  de  débaucher,  d’eu- 
I rainer  dans  la  débauche  ; étal  débauché. 
Déhanchement,  adv.  ; d'une  manière  débauchée, 
avec  débauche,  par  la  débauche. 

Débcllant,  e , adj.;  qui  fait  cesser  1a  guerre,  les 
causes  de  la  guerre  : c'est  un  motif  débellant. 
Dcbestialisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
débrstialisé,  que  I on  doit  débeslialtser. 
Débettialitant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  débeslialtser,  de  sc  di-bestialiser;  qui 
débrstialisé,  qui  fait  cesser,  qui  détruit,  efface 
la  bestialité  : une  instruction  débestialisanle. 
Dcbeslialisalion  , s.  f.  ; action  de  débeslialtser , 
de  sc  débestialiscr  ; étal  débcslialisé. 
DébestialUé  , e,  part.  pas.  cl  adj.  : qui  a cessé 
d'èire  à la  bestialité  , dans  l'état  de  la  béte, 
qui  a cessé  de  croupir  dans  la  bélisc. 
Débestialiscr , y.  act.  et  pr.,  se-  ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  dans  la  bAtialité;  tirer,  sortir 
de  l'étal  de  bile,  dé  bêtise  ; donner  â l'bomnic 
une  animation  morale  , d intelligence. 
Dcbestialismc , s.  m.  ; système  de  débestialisa- 
tion  : c'est  du  dcbestialismc. 

DébestialUé,  s.  f.;  cessation  de  bestialité,  d'état 
de  béte,  de  bélisc. 

Débigolisable,  adj  des  2 g ; qui  peut  être  débi- 
gotisé,  tiré  du  bigotisme , que  l'on  peut  débi- 
goliser  : celte  femme  est  débigolisable. 
Debignlisant,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  débigotiser,  de  se  débigoliscr;  qui  dé- 
bigotise,  qui  détruit  le  bigotisme. 
Débigotisalion , s.  f.;  acliou  de  déliigotiser  ; état 
débigotisé  : sa  débigotisalion. 

Débigotisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a cessé 
d'ètrc  bigot,  qui  n’est  plus  au  bigotisme. 
Débigotiser,  v.  act.  ci  pr.,  se-  ; tirer  , sortir  du 
bigotisme  ; cesser  d’ètrc  bigot. 

Débigolisme  , s m.;  système  de  destruction  du 
bigotisme. 
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IhkilitaJ-lr  , aJj.  del  2 g ; qui  pont  cLrc  Jébi 
lilé  , qui  cil  suiropliLle  «le  «c  débiliter  , de 
l'ufluildir  : celle  personne  r»l  débi  ilaldc. 
l'ébinablt , adj.  dei  2 g.  ; qui  est  exposé  à uue 
dcliiiie  , qui  peul  tomber  eu  débine. 
Débinant,  e,  adj.;  qui  cause,  amène  la  débine  : 
un  débinanl  désordre. 

Dcbiiablt , adj.  des  2 g ; qui  peul  élre  débile, 
que  l'on  peut  débiter  : cei  marchaudiici  foui 
débilablci. 

Déblaiement , s m.  ; arlion  de  déblayer;  ctal 
déblayé  ; le  déblaiement  des  rues. 
Dèblimcliixtuble  , adj.  des  2 g ; qui  peut  cire 
dcblanciii , qui  est  susceptible  de  se  ilcblan- 
cliir,  de  perdre  ton  blanc. 

Débianchistnni,  e,  adj  ; qui  déblanchit , été  le 
Ida uc. 

Déblanchittemenl,  t.  ta.;  action  de  déblanchir; 
état  déblanrbi. 

Déblatérattar  , ».  m.  ; f.  ni  ce  ; celui , celle  qui 
déblalcrc,  qui  te  livre  à la  déhialéralion  : vous 
ii'èle»  qu'un  grossier  déldaléralcur. 
Drbhvéritme,  i.  m.;  habitude  de  déhialéralion 
co  qui  u'eal  , ne  présente  qu'une  coulinuelle 
déhialéralion  ; corriger-rout  de  cet  injurieux, 
repoussant  déblalérisnic. 

Dèblavable,  adj . du  2 g ; qui  peut  être  déhlaté, 
que  l’on  don  déblaser,  la  maturité  élant  à «un 
point  ; qui  eal  exprté  à cire  déhlaté,  dont 
l'emblave  peul  élre  endommagée,  délruile. 
Déblayant,  c,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'aclion 
de  dehlaver  , de  récolter  une  emblave  ; qui 
déblase  , qui  r.mse  un  dommage  à uue  em- 
blave, la  détruit  : grêle  débinante. 

Déblave,  ».  f. ; mot  dont  on  se  sert  en  plusieurs 
lieux  dans  l'agriculture  pour  exprimer  le  pro- 
duit d’un  champ  , d'une  pièce  de  terre  , ei 
même  la  quali  é Je  ce  produit  : f ible,  alion- 
slanie  dililave  ; bonne  , mauvaise  déblaie. 
Deblavé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; dont  l'emblave 
est  éléc  , recueillie,  enlevée  , a disparu  , est 
délruile  en  loul  ou  en  partie  ; ce  champ  cji 
déblaie  : celle  contrée  est  débilitée,  il  u’y  a 
plus  d'emhlavc  dedau-, 

Déblai/eiuetit  , s.  ui.  ; action  de  déblaver  ; ctal 
déblavé. 

Déblayer , v.  art.  ; éler,  recueillir  , rnlever  une 
emblave,  daua  un  grand  nombre  d,;  lieux 
agiicolcs  on  sc  sert  de  ce  verbe  (tour  expri- 
mer que  la  récolte  est  faite,  on  que  l'emblave 
a clé  eu  tout  on  partie  dctiuile  : l'oiage  , |a 
pluie  , la  grêle  a déblaye  ce  champ  , celte 
contrée. 

Déblayablt,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  déblayé, 
que  i'on  doit  déblayer:  ccs  lieux  sonl  déb'aya- 
blet. 

Déblayant,  t,  adj.;  qui  déblaie,  débarrasse,  qui 
remet  loul  en  orJrc  : et  bientôt  il  remit  loul 
en  ordre  par  sa  déblayante  artivilc. 
Dtblocable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  déblo- 
qué , que  l'on  doit  débloquer. 


«S  ^ DKB 

Dtblacam , r^^ui  débloque  : cette  bb.tise  est 

drbluramc. 

Débloquement , s.  ni.;  acliou  do  débloquer,  clal 

Dcbnitablc , adj.  des  2 g.;  qui  peul  élre,  doit 
être  déboisé , dont  ou  doit  détruire  tout  ou 
partie  des  Irais. 

Dcbuitanl , e,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  fait  l'action 
de  déboiser,  qm  déboise,  qui  détruit  les  buis; 
une  mesure  déboisant**. 

Dcboi*ct  e,  part.  pas.  cl  ad}.;  qui  n’a  plus  de 

bois,  dont  les  bois  ion)  détruits  : crtlc  con- 
trée est  maintenant  déboisée. 

Déboîtement,  ».  in.  ; action  de  déboiser  ; état 
déboise. 

Déboiser,  v.  art  ; ne  pas  la  sser  boisé;  détruire, 
arracher  les  bois  : dt  boiser  un  pays,  une  éten- 
due de  terrain,  une  contrée. 

Déboitime , ».  m. ; système  de  déboisement. 

Dr  bo  noble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre  de  boité, 
qui  est  susceptible  de  >e  deboiter. 

Dcboiiaui , e,  adj.;  qui  déboite,  qui  cause  un 
déb  •itemetil. 

Dcbondnncui , s.  m.;  action  de  débonder,  d’éter 
la  bonde;  état  déh.mdé.  action  de  faite  sortir 
avec  abondant  e,  impétuosité. 

Dcbond'.nnable , adj.  des  2 g.;  que  loti  peut, 
que  I on  duit  déboudonucr. 

Dchontianable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
boimarié,  rendu  débonuairc , qui  est  suscep- 
tible de  se  débouuarier,  de  devenir  détail* 
naire. 

Débonuanaui , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  lac- 
li'»n  de  déb>nnaricr,  tle  se  débouuarier;  qui 
dctannarie , rend  débonnaire,  bienfaisant, 
doux  et  bon,  qui  actionne  par  la  déhouua— 
rité  : dos  principes  débonnarianfs,  une  admi- 
nistration dfbuiinarianle.  % 

Di  bontiariaiioti,  s.  f.  ; action  dedébonnarier,  de 
se  débouuarier,  état  déhonoarié. 

Dtbonnariv,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  débouoaire,  bienfaisant,  doux,  bon  et 
humain;  qui  a,  qui  présente  de  la  debonna* 
rité. 

| Débouuarier,  v.  act.  et  pron„  se  — ; rendre, 
devenir  débonnaire  , bienfaisant,  doux,  bon 
cl  humain  ; donner,  prendre  de  la  débourra - 
rité  , porter,  sc  porter  à des  actes  de  débon- 
dante. 

Drbounarismc,  s.  in.;  fysfèine  débouoaire, con- 
tinuelle, incessante  débonnarilc. 

Débonttarité , s»  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
débonnaire  ; caractère  de  douceur,  de  bienfait 
sancc,  de  bouté  et  d'humanité. 

Drbonhtbic , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  débor- 
dé, qui  est  susceptible  de  déborder,  de  ic  dé- 
border : cette  rivière  est  défendable  en  toutes 
saisons. 

Débordant , e,  adj.;  qui  cause  , amène  un  débor- 
dement, qui  porte  ù un  débordement,  qui  dé- 
borde : pendant  quelques  mors  de  l'année, 
m contrées  sont  fubmergées  et  sont  abîmée; 
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par  une  débordante  pluvialité  : «!•*«  passion.* 
débordantes,  uiierivièic  débordante. 

Dèbossable,  adj.  de*  2 g.;  qui  peul  être  «le bossé , 
que  l’on  doit  débosser,  ne  pas  laisser  em- 
bossé. 

Déboisement , s.  ni.;  action  de  débosser,  de  ne 
pus  laisser  en  bu  «se  : étal  d bossé. 

Debouuable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  débos- 
sué  , que  l uit  doit  d<  bossiier,  dont  ou  peut 
faire  ôter,  faire  disparaître  les  boises. 

Dcbosiuant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  débossuer,  qui  ôie , fait  di-parahre  les 
liesses. 

Debossuatton  , s.  f.  ; action  de  débossue'’,  i-Ut 
débossiié. 

Debotsué , e,  part.  pas.  el  adj  ; qui  n*a  plus  de 
iHunes.doul  ou  a fait  disparaître  les  bo^e*. 

Debontucr,  v.  art.  et  pion  , se — ; ôter  les  bas 
ses,  faire  disparailic  une  botte  , les  bosse-,  >a 
hu«sc,  ses  bosses  ; cacher,  effacer  sa  bos-e. 

Débottelable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  é<re  débot- 
télé,  qui  est  susceptible  de  sc  début leler. 

De boucle,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  uest  plus 
boudé  : votre  foin  et  tout  dcbolieié. 

Debollellimenty  s.  n».;  action  de  débolleler;  étal 
débotté  lé. 

Dcboueler,  v.  art.  *1  pron.,  te — ;ne  pas  laissrr, 
ne  pas  rester  bol  télé,  en  boite  : débolleler  le 
foin,  la  (taille  pour  les  donner  aux  bestiaux. 

Deboliable , adj.  drs  2 g.;  qui  peut  élre  déboîté, 
que  l'on  peut  débol  1er. 

Déboîtement , s.  m.;  action  de  déboîter,  état  dé- 
botté. 

Drbouchable  , adj.  des  2 g.;  qui  peul  être  dé- 
bouché,'que  I on  doit  déboucher. 

Débouc  labié . adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé 
bouclé,  qui  est  susceptible  de  sc  déboucler. 

Débouclant,  e,  adj.;  qui  déboucle,  ôte,  défait  !*s 
boucles  : pluie  débouclante , mouvement  dé- 
bouclant. 

De  bouc  liment , s.  m ; action  de  débonder;  état 
débouclé  : le  débouclement  des  cheveux. 

Deboulonnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , 
doit  être  déboutonné,  qui  est  susceptible  de  sc 
déboulonner  : cette  pièce  de  charpente  e»t 
déboutonnable. 

Déboutonné,  e,  part.  pas.  et  adj  , qui  n'a  plus  de 
bouton,  dont  le  bouton  e»t  ôté. 

Déboulonnement  , s.  ni.  ; action  de  boulouucr, 
état  déboutonné. 

Déboulonner,  v.  act.;  ôter  le  IkjuIoo  , les  bon 
lon«,  ne  pas  laisser  boulonné. 

Débourbable  , adj.  des  2 g.;  qui  peul  être  dé 
bourbe,  tiré  delà  bourbe,  dont  ou  peut  tirer, 
ôter  la  Itourbc  : ce  lieu  , cette  chose  est  dé  • 
hourbablc. 

Débouchant,  e , adj.;  qui  debotirbe  , qui  lire  de* 
la  bourbe.  Au  lig.,  qui  tire  de  U fange,  de 
la  bassesse  : une  débourbante  couduite,  intel- 
ligence. 

Üebourùement , s.  m.;  action  de  débourber,  état 
débourbé  : le  débourbeuient  des  mes. 


Uebonn  aile  , aJj.  de#  2 g.;  qui  peut  élre  dé- 
bourré , que  Tou  doit  déb»urier. 

Débourrrment , s.  in . ; action  de  débourrer,  él;.| 
débourré. 

Dcboltreable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dé- 
boursé , que  I on  doit  débourser  : argent  dé- 
boursa btr,  dont  ou  peut  disposer. 

Déboursant , e,  adj.;  qui  lait  débourser,  qui  oc- 
casionne des  déboursé*  , un  déboursement. 

Déboulable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
élre  débouté  : vous  êtes  drboutable  de  voire 
demande. 

Déboutant , e,  adj.;  qui  déboute  : une  seutence 
déboulante. 

Dèboutement , s.  ni.;  i.ction  de  débouter,  état 
débouté. 

DebraiHement , s.  m;  action  de  débrailler,  de  se 
débraiSler;  étal  débraillé. 

Débrahable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  débrai- 
sé, dont  ou  doit  ôter,  tirer  la  braise. 

Débraité , e,  adj.;  qui  n'a  plus  de  braise  : un  feu 
débraisé. 

DebraiHement,  s.  m.;  action  de  dt  braiser,  doter, 
de  tirer  la  braise;  étal  débtaisé. 

Uébrellé  , e , part.  put.  el  adj.:  qui  n'ett  plus  en 
brille:  ces  bois  tout  débrellc*. 

Dt  brellemeni , s.  m.;  action  de  débrcller  ; état 
débtcllé  : le  débrclleincnt  du  bois. 

Dcbreller,  v.  act.  ; ne  pas  laisser  en  hrelle,  dé- 
faire uue  hrelle,  sortir,  de  la  brclle  ; générale- 
ment on  prononce  débrèler  : débrcller  de*  bois 
de  charpente. 

Dcbrouillable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
brouille, que  Tou  peut  débrouiller.  . 

Débrouillant , e,  adj.;  qui  débrouille,  qui  cause, 
qui  opère  uu  dcbroudlnceiit  ; uu  travail  dé- 
brouillant. 

Debridable,  adj.  des  2 g.;  qui  peul  être  débridé, 
qui  peut  se  débrider. 

Debruialisable  » adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
brutalise,  en  qui  on  peut  faire  cesser,  détruire 
la  brutalité  : celle  personne  est  débrutali- 
sable. 

Oébrutalieant,  e,  part,  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
qui  Lit  cesser,  de  dcluulaliser;  qui  détruit  la 
brutalité,  qui  de  brutalise  : uue  debrutalisante 
éducation. 

DebrutaliMation  , s.  f.;  action  Je  débrulalUer,  do 
se  débrutaliser,  état  déhrutalisc  ; la  débruiali- 
saliou  est  l’iruvie  des  mcrur»el  de  l'éducation. 

Debruiifioble,  adj.  des  2g.  ; qui  peul  être  débrti- 
tific,  i il é de  l'état  de  brute,  en  qui  on  peut 
faire  cesser,  détruire  la  brutiié. 

Ucbrutifiani , e,  part’,  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'action 
de  debrutilier,  de  se  débrutilier  ; qui  débiu- 
lifie  , qui  Lit  cesser  l’état  brut , qui  détruit  la 
brutiié  : une  instruction  , une  éducaiiou  dé- 
bralith'iite. 

De  b ratification,  s.  f.;  action  de  dibrutificr  ; état 
débrui  itié. 

Débrntifié,  e,  par*,  pas.  et  adj. ; qui  n’est  plu*  brui, 
qui  accswr  d’êiie  brut,  qui  n'a  plus  de  brutiié. 


i,  -x  I 

^ , 


Digitizëd  by  GSbgle 


DEC  90 

JUbruiifier,  v.  acl.  ci  pr.,  se — ; ne  pas  laissai-, 
ne  pas  rester  brut  ; effacer,  détruire  la  bru- 
tité. 

Débuissonnable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  dé- 
buissonné,  que  l'on  peut  faire  sortir  d’ua  buis- 
son , des  buissons  ; que  l'on  doit  débuisson- 
ner,  ne  pas  laisser  garni  de  buissons. 

Débuissonné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'cst  plus 
daus  un  buisson  , que  l'ou  est  parvenu  à faire 
sortir  d'un  buisson,  des  buissons  ; qui  n'a  plus 
la  forme , la  grosseur  d'un  buisson  ; qui  n'est 
plus  garni  de  buissons. 

Débuissonncmenl , s.  ni.;  action  de  débuissonner; 
état  débuissonné. 

Débuissonner , v.  acl.  et  pr. , se—;  faire  sortir, 
sortir  d'un  buisson;  ne  pas  laisser,  ne  pas  rester 
en  buisson  ; dégarnir  un  lieu  de  buissons  , les 
ôter.  T.  de  cbasse  t débuissonner  un  lièvre, 
le  faire  sortir  du  buisson  où  il  s'est  placé, 
caclié. 

Dëbuscable,  adj.  des  3 g ; qui  peut  être  débus- 
qué, que  l'on  doit  débusquer,  faire  sortir  : 
l'ennemi  est  débuscalde. 

Débutcant,  e,  qui  fait  débusquer,  qui  force  à dé- 
busquer, qui  opère  un  débusquement. 

Décaciable  , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  décaché,  que  l'on  ne  doit  plus  laisser 
caché. 

Décochant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  faction 
de  décacher  , do  se  décocher;  qui  décacbe, 
ne  laisse  plus  caché,  qui  fait  découvrir,  voir. 

Décachc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus  ca- 
ché , qui  a cessé  d'étre  caché  , qui  est  décou- 
vert. 

Décachemeiil , s.  m.;  action  de  décachcr,  de  se 
décaclier;  état  décaché. 

Décocher,  v.  act.  et  pr.,  se — ; ne  pas  laisser,  ne 
pus  rester  caché  ; découvrir,  se  découvrir;  ne 
plus  empêcher  de  voir  ; ne  pas  laisser,  ne  pas 
rester  dans  l'obscurité. 

Décoche, table  , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  dé- 
cacheté , que  l’on  doit  décacheter. 

Dêcachetemeut , s.  ni.;  action  de  déeaelieler; 
étal  décarh-Mc  :1c  décaclietcment  d'une  lettre. 

Décadenassablc , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être 
décadfnasvé,  dont  on  peut  rompre,  briser  les 
cadenas. 

Dëcadenassé  , e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  a cessé 
d'étre  cadenassé,  qui  n'a  plus  de  cadenas,  dont 
on  a ôté,  rompu,  brisé  le  cadenas,  les  cadenas. 

Décade» aisément,  s.  m.;  action  de  décadenasser; 
état  décadenassé. 

Dêeadenasser,  v.  act.;  ne  pas  laisser  radenassé; 
ôter  , rompre  , briser  le  cadenas,  les  cadenas. 

Drcadençable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut décaden- 
ccr,  tomber  en  décadence. 

Dëcadençant,  c,  part.  prés,  et  adj  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  décadrnrer;  qui  décadence,  qui  cause, 
amène,  produit  une  dé  adence,  ta  décadence, 
un  enminencemeut  de  ruine. 

Déeadencer,  v,  neut.  ; entr  r,  tomber  en  déca- 
deiiee,  arriver  h son  déclin,  tendre  H tin  ahait- 
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sentent , à une  ruine  : vous  commence!  à dé- 
cadencer. 

DëcadencUmc  , s.  m.  ; tout  ce  qui  tend  à pro- 
duire , à causer,  à amener  une  décadence: 
votre  opération  n'est  que  du  décadencisme. 

Drcadranable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
cadrané,  dont  le  cadran  n'est  |>at  solide,  peut 
se  détacher:  celte  montre  est  décadranable. 

Décadi ané  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  sans 
cadran,  dont  le  cadran  est  ôté. 

Décadranement , s.  m.  , action  de  décadraner  ; 
état  décadraué. 

Décadraner,  v.  act.  ; ôter  le  cadran:  il  faudra 
décadi  auer  celle  montre  pour  la  raccommoder. 

Decaissubte  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
caissé, que  l'on  doit  décaisser. 

Décaissement , s.  m.  ; action  de  décaitser;  état 
décaissé. 

Décanalisant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  décanaliscr  ; qui  décanalise , qui  dé- 
truit les  canaux  : c'est  un  décaualisaut  vanda- 
lisme. 

Dec  finalisation , s.  f.  ; action  de  décanaliser  ; état 
décanalise  : la  décaualisalion  d'uue  rivière, 
d'un  pays. 

Dt  canalisé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a cessé 
d'étre  canalisé,  qui  n’i  plus  de  canaux,  dont 
les  canaux  sont  détruits  : cette  rivière  est  dé- 
canaiitéc  : ce  pays  est  décanalisé. 

Décanaliser,  v.  act.;  supprimer  les,  des  canaux  , 
négliger , laisser  péricliter  , détruire  les  , des 
canaux  : décanaliscr  une  rivière,  un  pays. 

Uécanalisme , s.  m.  ; système  de  décaualisalion, 
tout  ce  qui  tend  à produire  uue  décimalisa- 
tion : ce  n'est  que  du  décaualisme. 

liécanouisable . adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  décanonisé  , que  l'on  doit  rayer  de 
la  liste  des  saiuts  : ce  personnage  est  décaoo- 
niaable. 

Décanonisation  , ».  f.  ; acliou  de  décanouiscr; 
état  décanonisé  ; sa  décanoniaalion. 

Dccantonnalisant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait 
faction  de  décanlonnaliser  ; qui  decaulonna- 
li*e , renverse,  détruit  le  système  cantonnai  : 
un  décantonnalisant  système. 

Décantonnalisalion  , s.  f.  ; action  de  décanton- 
militer;  état  décanlonnalisé. 

Décanlonnalisé,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  a cessé 
d'étre  eintouoahsé  : administration  décan- 
tonnalisée. 

Décan tonnait scr , v,  act.;  détruire  le  système 
cantonnai  , l'administration  eanlonnale  ; dé- 
cantonnaliser  l'administration. 

Décaulannalisme , s.  m.;  système  de  décanton- 
nalitalion  : c'est  du  décaniouoahsme . 

Décapilabtc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être , mérite  être  dèrapité. 

Dëcapilalisable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
décapitalisé , que  l'on  ne  doit  pas  laisser  capi- 
tale ; que  Ton  doit  décapitabser,  ne  plus  lais- 
ser en  capitale. 
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Décapilalisanl,  t,  part.  pr.  et  aJj  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  décapilaliter  ; qui  décapitalise,  ne 
laisse  plus  en  capital,  ue  laisse  plus  produclit 
d'intérêt  : mesure , opératiuu  financière  dé- 
capitalisautc. 

Décapilalisation,  s.  f.;  action  de  décapiuliscr  ; 
état  décapitalisé. 

Décapilalité.  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plu» 
capitale,  qui  a cessé  d'être  capitale,  qui  n'est 
plus  laissé  en  capital,  qui  n'est  plus  destiné 
à produire  des  intérêts  par  des  prêts  ou  par 
des  opérations  commerciales. 

Décapilaliter,  v.  act.,  ne  pas  laisser  capitale,  ne 
pas  laisser , ne  pas  conserver  en  capital, 
propre  à produire  des  intérêts  par  des  prêts 
ou  par  des  opérations  commerciales:  décapi- 
taliscr  les  intérêts. 

Décapitalisme  , s.  ni.  ; système  de  dccapitalisa- 
tion. 

Décaptabh , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  dé- 
capté,  en  qui  la  captation  peut  cesser. 

Décaplanl , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  lait  l’action 
de  se  décapter  ; qui  décapte  , qui  fait  cesser, 
qui  détruit  la  captation  : une  décaplanto  dé 
couverte,  un  décaplanl  renseignement. 

Dccaplaiion  , s.  f;  cessation  , destruction  de  la 
captation. 

Décuplé , t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  plus 
capté,  dont  la  captation  a cessé. 

Dccapier , v.  act.  et  pr.,  se — ; fairo  cesser,  dé- 
truire une  captation  ; ne  pas  rester  capté, 
cesser  de  l’être. 

Décaracléritable  , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être 
décararlérisé,  dont  l’éneigic  la  force  de  carac- 
tère peut  être  effarée,  détruite;  qui  est  suscep- 
tible de  se  décoreru-i  iscr. 

Décaraclcrisam , e , adj.;  qui  décararlérisé,  qui 
altère,  ôte,  détruit  l'énergie,  la  force,  la  pré- 
cision du  caractère. 

Ilécaracierltalion  , s.  f.  ; action  de  décaracté- 
riser,  de  se  décaractériser  ; étal  décararlérisé  : 
la  décaraclérifaliun  de  cet  homme. 

Décar/mable , adj.  des  3 g ; qui  peut  être  déra- 
rénié,  que  l'on  doit  décarèwer,  à qui  on  petit, 
on  doit  faire  cesser  le  jeûne,  l'abstinence  du 
carême. 

Décarémam,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion do  se  décarêmer  ; qui  fait  rompre  le 
jeûne,  l'abstinence  du  carême,  qui  déca- 
lème. 

Drcarfmé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a rompu, 
abandonné  le  jeûtir,  l'abstinence  du  carême; 
terme  d'agrictll.  -,  qui  n'est  plus  dans  la  sai- 
son des  carêmes . 

Décar/mement,  s.  m.;  action  de  décarêmer,  de 
se  dcraiémer;  étal  décarémé. 

Irécarémer,  v.  act.  et  pr. , se — ; fairo  ront- 
pic  à quelqu’un  !e  jeûne,  l’abstinence  du 
carême,  aussi  I.  d’agrie.  ; car,  dans  grand 
nombre  de  lieux,  on  dit:  décarêmer  des  fer- 
les, les  changer  de  saison,  ne  pat  leur  donner 
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l'ensemencement  qu'elles  doivent  recevoir  au 
moment  du  carême. 

D ccavable,  adj.  des  des  3 g.-,  qui  peut  être  dé- 
cavé, que  l'on  doit  décavcr. 

Décavcmein , s in.;  action  dcdécaver;  état  dé- 
cavé. 

Décédable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  décédé. 

Décelable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  décelé, 
que  l'on  doit  déceler,  qui  est  susceptible  de 
se  déceler. 

Décelant,  e,  adj.;  qui  décèle,  qui  fait  découvrir 
ce  qui  est  caché. 

Décelateur,  s.  m..  f.  Irice;  celui,  celle  qui  dé- 
cèle, découvre,  fait  découvrir  ce  qui  est  caché. 

Dicelalif,  ve,  adj.;  de  décriation,  qui  est,  qui 
tient  de  la  déceUliou , qui  la  marque,  la  con- 
cerne. 

Décelalion,  s.  m.;  action  de  déceler;  état  dé- 
celé. 

Décelativemcnt.  d'une  manière  décelativo  ; par, 
avec  décelalion. 

Déccmviralemcm,  adv.;  d'une  manière  décela- 
live  ; avec,  par  décemvirs,  leurs  lois. 

Dccemviralilé , s.  f ; qualité  de  ce  qui  est  dé- 
ccm viral,  de  ce  qui  émane  des  décemvirs,  de 
ce  qui  est  résultat  du  décemvirat. 

Décenciable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  déeen- 
cié,  rcndu*dccent,  qui  est  susceptible  de  dé- 
cence. 

Décencianl,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  deccncier,  de  sc  décencier;  qui  dé- 
ceucie,  rend  décent,  qui  douue  de  la  décence, 
de  h bienséance,  uu  sentiment  des  conve- 
nances. 

Décencié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  décent,  qui  a,  qui  montre  de  la  dé- 
cence; qui  est  attaché  aux  convenances,  aux 
bienséances. 

Décenlicl,  le,  adj.  ; do  décence  , qui  est,  qui 
tient  de  la  déreucc . qui  la  marque  : une  ri- 
gueur dècenlielle. 

Dcceneitmenl,'  s.  m.  ; action  de  déceucier,  do 
se  déccuricr  ; état  décencié- 

Décencier , v.  act.  et  pr.,  sc — ; rendre,  devenir 
décent,  inculquer  la  décence  ; porter,  se  li- 
vrer à la  décence;  faire  entrer,  entrer  dans 
h-s  convenait  -es,  1rs  bienséances  : décencier 
sa  mise,  sa  tenue,  sou  action.* 

Déccncismc,  s.  m.;  système  de  décence;  ce  qui 
est,  ue  luoulre  qu'une  continuelle  dcccuce. 

Décmité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dont  on  a dlé  la 
ccnise,  la  cendre  : un  feu  tout  décenisc. 

Déceiiiseincnl,  s.  m ; actiun  de  déccuiscr  ; état 
décenisc. 

Déceniscr,  v.  act.;  ôter  la  rcuisc,  la  cendre  : 
vous  décroises  le  feu,  le  foyer. 

Déccnnalitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  décciut.disé,  rendu  décennal. 

Decennaliié,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  est  rendu 
déceunal,  qui  a la  durée  de  dix  ans. 

Dcceimaliter,  x.  aet.;  rendre  décennal,  donner 
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U duré*1  de  dix  ans,  faire  renouveler  lou»  I** 
dix  an*. 

Dece/tnalisme,  s.  ni.;  système  de  décent  alité. 
Dcccntralisnblc,  adj.  des2g.;  «gui  peut  être  dé- 
centralisé, que  I on  doit  décentraliser. 
Dfceniralisniet  s.  eu.  ; système  de  décentralisa- 
tion. 

Décentrante {,  §.  f.  ; cessation,  destruction  dé- 
centra lité. 

DéreptabU,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  décepté, 
qui  peut  éprouver  une  déception. 
béceptant,  r,  part.  pas.  et  adj.;  qui  lait  l'action 
de  déeepier;  qui  déccple,  qui  cause  une  dé 
reption:  un  résultat  décepiant. 

Drcepté,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  trom|>é 
qui  éprouve  une  déception. 

Déeepter,  v.  art.;  surprendre,  tromper;  causer 
une  déception. 

Décepteur,  ».  ni  ,f.  se;  celui,  celle  qui  déceptr, 
qui  cause  une  déception. 

Deceptiontsme , s.  m.  ; système  de  déception;  rc 
qui  nVsl,  ne  présente  qu’une  continuelle  dé 
reption  ; ce.  n'est  que  du  déerp ionisme. 
Dèceptivtment , adr.;  d’une  nuuière  déceptive; 
par,  avec  d ccption. 

Decerciuble , adj'.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  dércrclé,  qui  est  susceptible  de  se  décer - 
riet-  : ces  tonneaux  sont  deeerclables. 

Décer clem en l,  s.  ru.;  action  de  décercler;  étal 
décerclé  : le  décerelcincut  d'un  tonneau. 
Décernable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  décer 
* né,  que  I'oii  doit  décerner  : la  ronronne  est 
décerna  Idc  : cet  os  est  dccrriiable. 

Décernatiou , s.  f.;  action  de  décerner;  état  dé 
cerné  : la  dcccruatiou  de  la  couronne  : la 
déceruatton  d'un  os. 

Décession,  s.  f.;  cessation,  diminution,  déclin  ; 

décession  de  pouvoir,  d'autorité. 

Déchagrinant,  e,  adj.;  qui  fait  cesser,  qui  efface 
le  chagrin  : une  déchagrinante  nouvelle. 
Déchatnable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dé 
chaîné,  qui  est  susceptible  de  »c  déchaîner* 
Déchalandable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
chalande,  qui  est  expose  à perdre  scs  cha- 
lands. 

Déchalandant,  e,  adj.;  qui  décha'andc,  qui  fait 
perdre  les  chalands  : ce  marchand  est  d une 
incomplaisaure  déchaland. inte. 

Déchalandemeut , s.  ni.;  action  d • dèrhalander, 
de  te  déchalander  ; état  déelialindé  : opérer 
un,  son  déchulamlcmenl  : il  est  lui  meme  la 
cause  de  sou  dcclia'andcinent. 

Déchatançonnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
dccliarauçonné,  où  l’on  peut  détiuirc  le  cha- 
rançon, le»  charançons  : ce  grenier,  ces  bâti- 
ment» sont  derhat  auçuniiahlcs. 

Décharauçntwé,  r,  part.  pis.  et  adj.  ; oit  on 
est  parvenu  à détruire  le  rharauç  m.  les  cha- 
rançons ; ce  grenier  est  malmenant  dcrharais 
çouné. 

Déeharancnnneme M,  s.  m.;  action  de  décharan- 
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çnnner;  éral  dérharançoniié  ; le  déetnranron- 
urinent  d'un  grenier,  des  blés. 

Dccharançanncr,  v.  an.;  faire  mourir,  détruire 
les  charançons  : deeliaraneonurr  un  grenier, 
des  blés  ; v.  pr. — ; ce  grenier  se  dècliarau- 
ç. urne. 

Dcchardütnuibh’,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
déchardmiiié,  où,  dans  lequel  on  peut  ôter, 
déliuire  les  «liai doux  : ces  champs  fout  dr- 
rbardounabies. 

Déchardonnt , r,  part.  pas.  et  adj.;  où,  daus  le- 
quel ou  a ôté,  détruit  les  chardou»  : ces  em- 
blaves vont  drchardoiince-. 

Déchut dotuumcht,  s.  ui  ; aetioa  de  décliardou- 
uer;  et  al  decliardouné. 

DccharJonner , v.  ad.;  éler,  détruire  les  char- 
dons : déchardouucr  un  champ,  une  em- 
blave. m 

Dcchargeable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  de-: 
chargé,  soulagé,  que  1 un  duit  décharger. 

Déchargeant,  e,  adj.;  qui  décharge,  soulage,  qui 
dio  i'iue  une  charge,  un  poids,  un  fardeau:  vo- 
tre déchargeante  déposition  l’a  fait  acquitter. 

Deehariiabilisablf,  «dj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
décharitjbiliké,  eu  qui  on  pt-ul  détruire  le 
sentiment -de  charité,  qui  peut  ne  pas  rester 
charitable. 

Dr char itabiU tant , e,  part.  pr.  et  adj.  qui  fait 
l’action  de  décharitahiliscr , de  »c  décliaritabi- 
Hier;  qui  déiliaritabilisc , qui  ne  laisse  pas 
charitable,  qui  détruit  le  sentiment  de  charité; 
nu  déchantabilisant  égoïsme. 

DéeharitabUisalion  , s.  f.  ; action  de  décharitj- 
hiliser,  de  se  déclnrit.ibitiser  ; état  déchanta- 
bilisé  : la  déch;>iitabilisatioii  d’une  personne. 

Decharitabilise  , e,  part.  pa*.  et  adj.  ; qui  a 
cessé  d'étre  charitable,  eu  qui  le  sen liment  «le 
charité  est  détruit  : cette  persunue  est  tuut  à 
fait  décbaritabilisée. 

Üéchariiabiliser , v*  net.  et  prou,  sc — ; ne  pas 
laisser,  ne  pas  rester  charitable,  cesser  d'être 
charitable  ; détruire , jierdre  |c  sentiment  de 
charité  : celte  personne  se  décharitahilUe. 

Déchaînant,  e,  a«ij  . ; qui  décharné,  qui  ne  laisse 
que  la  peau  sur  les  os  : tous  ces  jeûnes  dé- 
chantants  le  rendirent  méconnaissable. 

DéchamellisabU , •Uj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
décharné! lue  , corrigé  de  sa  cliaruelhlé  ; que 
l'un  fient  dérharnelliser  : cette  persmue  est 
dceharuHhsable. 

Déchamellisant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  dedéebarnclliser,  de  se  déJurnrdiser  ; 
qui  corrige  de  la  cliarnelbié,  qui  donne  des 
tendances  destructives  do  la  char ncllité  , qui 
porte  b écarter  la  seule  satisfaction  des  sens. 

De  char  ne  (Usât  i an  , s.  f.;  action  de  dédiai  nelli- 
scr,  île  sc  dccliariielhser  ; état  JécUantellisc  : 
la  décharuellisaliun  des  goûlv,  des  leitdjur.es, 
des  passions. 

Dtcharufh ne,  e,  part,  par*  et  adj.  ; qui  n’est 
plus  charnel,  qui  a reno  ue  à une  exclusive 
cbarneilfc  , qui  admet  des  princijtcs  con- 
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traire*,  opposes  à larharnellilc:  celle  personne 
est  ton!  à fait  dés  liarnellisée. 

Dicliamtllher,  ».  acl.  et  pron.  se — ; ne  pas 
laisser,  ne  pas  rester  charnel , à la  clianiellilê, 
ee<str  de  vouloir  exclusivement  la  salisfaction 
drs  sens,  de  la  chair  ; inrutqnrr,  adopter  dr 
principes  opposes  h la  rharuellitc , modiGer 
les  tendances  charnelles,  de.*  scn< . 

ftccharucmcut,  s ni.  ; action  de  dérharner  ; ctal 
décharné  : son  dérliarnemeut. 

/;<  chirablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
chiré, qui  est  susceptible  de  déchirement. 

Iléchirammcnl,  ad».;  d'une  manière  déchirante  , 
en  déchirant  : vous  parlri  bien  déchirammen  l 
de  cette  personne. 

Ilrciilable,  adj.  de*  2 g.;  qui,  ce  qui  peut  être, 
doit  être  décidé,  que  l'on  petit  décider  : celle 
personne  est  dre  dahtc. 

Diciilani,  e,  adj.;  qui  décide,  détermine  à faire  : 
c’est  une  raison,  uno  cause  décidante. 

Déeidalcnr,  s.  ni.  f.  Iriee  ; celui , celle  qui  dé- 
cide : c’est  un  déridaleur. 

Itét illable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  décillé, 
tiré  de  son  .meuglement  , de  son  erreur,  qui 
est  susceptible  de  se  décitlnr  : cet  homme  est 
décdlable. 

Décidant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
de  dccillcr,  de  se  déciller;  qui  décide  , dé- 
truit les  cils,  qui  décide,  ouvre  les  yen»,  fait 
voir  clair  ; qui  détrompe  , désabuse  , lire  de 
l'aveuglement , de  l’erreur  ; vodi  une  décil  - 
laide  découverte,  vérité. 

JJittlté , e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n’a  plus  dr 
cils  : des  yeux  décillés,  qui  n’ont  plus  de  cils, 
dont  le<  paupières,  les  yeux  sont  ouverts.  An 
lig.  : tpii  est  détrompé,  désabusé,  tiré  de  son 
aveuglement , de  sou  erreur  : celle  peisonnr 
est  décidée. 

Décillemeni,  a.  m.;  action  de  décider  ; état  dé- 
ridé : tou  décidément. 

Dreiller,  ».  art.  et  pron.  se—  ; détruire  h s cils, 
perdre  les  cils,  dégarnir,  se  dégarnir  de  cils; 
ouvrir  les  paupières  , les  yeux.  Au  fig.  : dé- 
tromper, désabuser,  se  ilèathiiscr  ; tirer,  sor- 
tir sic  liaveugViuenl,  de  l’erreur  : décider 
nue  personne. 

Drcimnble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  décimé  , soumis  à la  rigueur,  a la  peint 
de  la  JéejmiUon  : cei  troupes  sont  décima- 
Ides. 

Décimaient  ni,  aJv  ; d'une  manière  décimale, 
par  le  décimalismc. 

Décimalita'jle,  mlj.  des  2 g : qui  petit  être,  doit 
être  décimalisé , rendu  décimal , tpte  l’oit  doit 
faire  entrer  dans  le  mode  décimal  : tous  les 
calculs  sont  décimalisabl ••*. 

Dfcimnlhntion,  ».  f.;  action  de  décimaliser;  étal 
décimalisé. 

Décimalité,  e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  est  rendu 
décimal , qui  est  selon  le  mode,  le  calcul  dé- 
cimal. 

Décinwthcr,  ».  acl.;  nn  Ire  dû. mal , [a  rc  tu- 
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trer  dans  le  mode  , dans  le  cdcul  décimal , 
établir  le  mode  décimal,  faire  adopter  la  dé- 
riinalité. 

Déiimalitme,  s.  m.;  système  décimal  , son  effet. 

! Ilécimalité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  dé- 
cimal. 

Décimant,  e,  adj.  ; qui  décime  , qui  punit , qui 
actionne  par  la  , par  une  décimation  ; une 
décimante  tyrannie. 

Décimatif,  ve,  adj.;  de  décimation,  qui  est,  qui 
lient  de  la  décimation,  qui  U marque,  la  con- 
cerne , qui  ap|>articiit  à la  décimation  : un 
ordre  déeimaiif,  une  discipline  décimalise. 

Drcimaliitmcnt , adv.  ; d’nnc  manière  décima* 
(ivu , par  la  dccimalioti  ; et  ce  corps  fut 
dérimativement  puni. 

Decimiimc  , s.  m.  ; système  de  décimation  : et 
l'Armée  ne  se  révolta  point  contre  ce  si  cruel 
et  si  barbare  décimisiue. 

béciutrablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  décin- 
Iré,  qui  est  susceptible  de  se  décinircr. 

Décirablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  déciré, 
qui  est  susceptible  de  se  décirer. 

Déciranl,  e,  adj.;  qui  décirr,  qui  cause  un  déci- 
reuiepl. 

Décircmenl,  s.  m.;  action  de  décircr;  étal  déeiré. 

Déciloycnuiaable,  adj.  des  1 gcn.  ; qui  peut 
être,  doit  être  déciioyennisc,  qui  mérite  per- 
dre, la  qualité,  le  droit  de  citoyen. 

Diciloycnnitanl , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
faction  de  déciloyenniscr  ; qui  déciluyentiise, 
qui  ote,  qui  fait  perdre  la  qualité,  le  drott'de 
citoyen. 

Decitayennhaiinn  , s.  f.  ; actiou  de  dé-citoyenui- 
ser  ; état  dècitoy cnnisc. 

Décitnyrnnité , c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est 
plus  citoyen,  qui  a perdu  la  qualité,  le  droit 
de  citoyen  : les  hommes  oui  été  décitoven- 
nisés  et  sont  devenus  sujets. 

Drcitoycnnixcr,  v.  acl.  et  pron.  se — ; ne  pat 
laisser,  ne  pas  rester  citoyen  ; ôter,  perdre  la 
qualité , le  droit  de  citoyen  : dècitoy  cuuiser 
les  hommes  pour  les  réitéré  sujets. 

Déciloycimiime,  s.  tu  ; système  de  décitoycniii- 
saliou 

Dcciritixablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  déci- 
vilisé,  qui  est  susceptible  de  perdre  sa  civili- 
sation : ce  peuple  est  dècivibsable. 

Dccirilitant,  c,  p ut.  pas.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion île  déciviliscr,  de  se  décivitiscr  ; qui  dé- 
civil  se  , qui  lait  perdre  la  civilisation  ; la  dé- 
truit ; les  guerres  soûl  souvent  de  très 
défis  disantes  époques. 

Dicivilhalcnr,  s.  tu.  f.  iriee;  celui,  celle  qui 
déctsilisv. 

Decirilitttlion  , s.  f ; action  de  déciviliscr,  de  sa 
décivilisrr;  état  déciviliké:  sa  décivilisalion. 

Déeirilitc,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’a  plus  de 
eivilisation  , qui  a perdu  sa  risiiisalmn. 

Déeirithee,  ».  acl.  et  pron.  se — ; renverser, 
détruire , perdre  la  civilisation  , eltcutcr  it  la 
civilisation. 
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Décivilimc , s.  ta.;  système  qui  ne  peut  qu’ame- 
ner la  décivilisation  ; ce  qui  ne  présente 
qu'une  continuelle,  complète  décivilisation. 

Dêclamable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être  déclamé. 

Déclamant,  e,  adj.  j qui  déclame  , qui  rend  avec 
chaleur  contre...  : des  parole!  déclamantes. 

Déclamatcur , subst.  masc.  fém.  tricc  ; celui, 
celle  qui  déclame  contre... 

Déclamatoircmcut , adv.  ; d'une  manière  décla- 
matoire, avec  déclamation. 

Déclarable , adj  des  2 g.;  qui , ce  qui  peut  être 
déclaré,  que  l’on  doit  déclarer  : cc  fait  est  dé 
clarable. 

Déclarant  , e , adj.  ; qui  déclare  , qui  fait  con- 
naître : une  circonstance  déclarante. 

Déclarativcmcnt , adv.  ; d’une  manière  déclara- 
tive, par,  avec  déclaration. 

Dèclassable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
classé, que  l'oti  doit  déclasser. 

Déclassant , e , adj.  ; qui  déclasse  : une  mesure 
déclassante. 

Déclassement , s.  m.  ; action  de  déclasser  ; étal 
déclassé  : son  déclassement. 

Dèclicntable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire  dé* 
cliente,  qui  est  est  susceptible  de  se  déclicnler. 

iféclientant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  déclicnler,  dose  déclicnler;  qui  déclicutc, 
qui  détruit  une  clientèle,  fait  perdre  les 
clients,  des  clients. 

Déclientc,  r,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’a  plus,  ou 
qui  a moins  de  clients  , qui  a perdu  sa  clien- 
tèle. ses  clients  : une  étude  déclieutée. 

Déclientcr,  v.  act.  et  pron.  se — ; ôter,  détruire 
une  clientèle  ; perdre  sa  clientèle  ses  clients  : 
déclicnler  une  étude,  un  notaire,  un  avoué  . 
un  avocat. 

Déclimatable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  décli- 
inatc,  qni  est  susceptible  de  se  déclimater. 

Déclimatcment , s.  ui  ; action  de  déclimater; 
état  deelimalé  : le  déclimatcment  des  plantes. 

Déclouable,  adj . des  2 g.;  qui  peut  être  décloué, 
que  l’on  doit  déclouer. 

Dé  clouent  en  t , s.  m.  ; action  de  déclouer;  état 
décloué  : le  décloucmenl  d’une  chose. 

Décœnisable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dé 
remisé,  tiié  de  l’infamie,  qui  peut  sc  décœni- 
ser, sortir  de  la  fange,  de  la  boue. 

Décœnisant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  dérccuiscr,  de  se  décœniser;  qui  dé 
cœnise,  qui  lire,  fait  sortir  de  la  fange,  de  la 
boue,  qui  efface  la  comité,  le  déshonneur. 

Déco  nisaiion  , s.  f.;  action  de  décœniser  ; étal 
décœnisé  : sa  décœnisation. 

Décœnisé , c , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
cœnisè,  n’a  plus  de  cœnilé,  qui  est  tiré,  sorti 
de  l’infamie. 

Décœniser , v.  act.  et  pr.,sc — ; détruire,  effacer 
la  rœnité.  faite  cesser  la  cœnilé,  tirer;  sortir 
de  la  comité,  du  dé-honneur,  de  l'infamie,  de 
la  fange,  de  la  Loue  : cet  homme  se  déamisc. 

Déca  nismi  , s.  ni.;  luol  ce  qui  tend  à détruire, 
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k effacer  la  cccnité;  système  de  décœuisation, 
son  effet. 

Décœnitc , s.  f.;  cessation,  effarai  ion  de  cœnilé. 

Décoiffable , adj.  des  2 g’.;  qui  peut  être  dé- 
coiffé, qui  est  susceptible  de  se  décoiffer. 

Décoiffrment , s.  m,;  action  de  décoiffer  ; état 
décoiffé  ; son  décoiffement. 

Dccollable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  êlre  décollé, 
qui  est  susceptible  de  se  décoller. 

Décollant,  e,  adj.;  qui  décolle,  fait  décoller. 

Dêcolorablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  déco- 
loré, qui  est  susceptible  de  se  décolorer. 

Décolorant , c,  adj.;  qui  décolore,  détruit  la 
couleur  : une  souffrance  décolorante. 

Dccombrable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
combré,  que  fou  doit  décombrer. 

Décombrcment , s.  m.;  action  de  dccombrcr; 
état  décombrc  : faire,  opérer  un  décombre- 
ment» 

Décommandable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
décommandé,  que  Ion  doit  décommander. 

Décomplicablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dc- 
compliqtic,  que  I on  doit  décompliquer. 

Dècomplicant , e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  de  décompliquer;  qui  decomplique, 
qui  ôte  les  difficultés,  les  embarras,  la  com- 
plication, ou  au  moins  les  amoindrit. 

Decomplicalion , s.  f.;  action  de  décompliquer; 
état  décompliqué,  cessation  de  complication  : 
la  décomphcation  d'une  chose,  d'un  calcul. 

Décompliqué , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
plus  complique,  qni  est  rendu  plus  simple, 
qui  n a plus  de  difficultés,  ses  embarras,  sa 
complication  : cette  chose  est  bien  décompli- 
quée. 

Décompliquer , v.  act.  etpr.,  se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  compliqué;  effacer,  faire  cesser 
la  complication;  rendre  plus  simple,  faire  dis- 
paraître les  difficultés,  les  embarras,  ou  au 
moins  les  diminuer. 

Décomposablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  êlre  décomposé,  qui  est  susceptible  de  se 
décomposer  J cette  chose  est  décomposahle. 

Déconcertablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
concerté, que  l’on  doit  déconcerter,  qui  est 
susceptible  de  se  déconcerter  ; cet  homme  est 
déconcert  ab  le. 

Déconcertant , e,  adj.;  qui  déconcerte,  trouble, 
contrarie  : un  événement  déconcertant,  une 
nouvelle  déconcertante. 

Déconcertation,  s.  f.;  action  de  déconcerter,  de 
âe  déconcerter;  état  déconceité. 

Dcconccrtcment , adv.;  d’une  maniéré  décon- 
certée : il  fait  les  choses  tout  déconcert craent. 

Déconsciençablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
dcconsciencé,  en  qui  on  peut  amuindrir,  dé- 
truire la  conscience,  dont  on  peut  corrompre 
la  conscience. 

Dcconsciençant , c,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  déconscieucer,  de  se  décous- 
cieucer;  qui  déconscicuce,  qui  corrompt, 
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détruit  la  conscience  : vous  triom|>liez  par 
les  plus  déconsciençants  encouragements. 

Déconsciencé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'a 
plus  <le  conscience,  qui  a perdu  sa  con- 
science : cette  personne  est  déconscirncéc. 

Déconsciencer,  v.  acl.  et  pr.,  se — ; corrompre, 
ôter,  effacer,  détruire,  perdre  la  conscience  : 
par  une  vénalité  occulte  ou  publique,  un  gou- 
vernement déprave  tout;  parce  que  celle  vé- 
nalité déconscience  tout. 

Déconscicnciation  , s.  f;  action  de  déconscicn- 
ccr,  de  se  déconsciencer  ; étal  déconsciencé. 

Dcconscicticismc , s.  in.;  système  de  décons- 
ciencialion, tout  ce  qui  tend  à corrompre,  à 
détruire  la  conscience. 

Dccousidcrable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être,  mérite  être  déconsidéré,  qui  est 
susceptible  de  perdre  sa  considération  : cette 
pcrsouue  est  déconsidérable. 

Déconsidérant,  e,  adj  ; qui  fait  déconsidérer, 
qui  cause  la  déconsidération  : vous  êtes  à une 
conduite  tout  à fait  déconsidérante. 

Üceonsidératif,  ve , adj.;  qui  est  de  la  déconsi- 
dération, qui  lient  de  la  déconsidération,  qui 
la  marque  : des  propos  déconsidératifs,  qui 
opèrent  la  déconsidération- 

Détonsidérativcmcnt , adv.;  d’une  manière  dé- 
considéralive,  par,  avec  déconsidération. 

Déconsignuble , adj.  des  2 g.;  qu*  peut  être 
déconsigné,  que  l’on  doit  déconsigner. 

Déconsigné , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a cessé 
d'être  consigné  : les  troupes  sont  déconsi- 
gnées. 

Déconsigner,  v.  act.;  ne  pas  laisser  consigné  : 
déconsigner  des  truupes. 

Déconslitutionnablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut 
être,  doit  être  déconstitulionné,  privé  de  sa 
constitution  : un  peuple  déconslitutionnablc. 
qui  peut  perdre  de  sa  constitution,  de  sa 
force. 

Déconsiiiulionnalisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui 
fait  l'action  de  déconstitulionnaliscr,  qui  dc- 
coustitoliontialise,  qui  attaque,  porte  atteinte 
h la  constitutionnalité,  la  détruit,  qui  ren- 
verse l'ordre  constitutionnel  : un  système 
gouvernement  dcconstilutionnalisant. 

Déconstitutionnalisation , s.  f.;  action  de  dé- 
coostiililiouualiser  ; état  déconstilutionnalisé  : 
la  déconstitutionnalisation  des  actes. 

Déconstilutionnalisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui 
a cessé  d être  constitutionnel,  qui  n'a  plus, 
ne  présente  plus  de  constitutionnalité  ; les 
formes  sont  déconstitulionnalisées. 

Déconstituiionnaliser,  v.  acl.  et  pr.,  se — ; ne 
pas  laisser,  ne  pas  rester  constitutionnel,  ren- 
verser l'ordre  constitutionnel,  attenter  à la 
constitutionnalité,  la  détruire  : déconstitu- 
liotinaliser  des  actes. 

Décanslilnlionnulismé , s.  ni.;  système  de  dé- 
constitutionnalisation, continuel  atleulat  à la 
constitutionnalité. 

DeconsUlutionnulitc , i.  f.;  cessation,  renvoi  sc- 
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ment  de  constitutionnalité  : c'est  du  démons- 
titutionnalisme. 

Dénoustilulionnant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  déronstilutionner  ; qui  décons- 
titutionne,  détruit  la  force,  le  tempérament, 
qui  fait  cesser  l’effet  de  la  constitution,  qui 
détruit  la  constitution,  qui  prive  des  avantages 
politiques  résultants  de  la  constitution. 

Diconstitntionné , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a 
plus  de  constitution,  de  force,  de  tempéra- 
ment, qui  a perdu  sa  constitution,  dont  la 
constitution  est  anéantie,  soit  par  le  prince, 
soit  par  des  partis. 

Déconstittttionnér,  v.  act.  et  pr.,  se — ; faire 
perdre,  perdre  sa  constitution,  la  force,  le 
tempérament,  ôter  à un  peuple  sa  constitu- 
tion, la  faire  disparaître,  l’anéantir. 

Déconstrttctibililé , s.  f.;  état,  qualité  décons- 
truclible. 

Déconstruclibte , s.  m.;  qui  peut  être,  doit  être 
déconstruit  : ce  bâtiment  est  déconstracliblc. 

Dcconstmelion  , s.  f.;  action  de  déconstruire  ; 
état  dcconslriiit  ; sa  déconstriiclioti. 

Décnntrnançable  , adj.  des  2 g.;-qui  peut  être 
décontenancé  facilement,  qui  est  suscepliblo 
de  perdre  ta  contenance. 

Décontenançant,  e,  adj.;  qui  décontenance, 
fait  perdre  la  contenance  ; un  regard  décon- 
lenenranl  : une  apostrophe  décontenançante . 

Déconténancémeni , adv.;  d'une  manière  décon- 
tenancée. 

Décornble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  décoré  : ce  soldat  est  déco- 
rable. 

Décorant,  é , adj.;  qui  décore,  qui  donne  de  la 
beauté,  qui  embellit  : des  vertus  décorantes. 

Décoranlimc,  ».  m.;  système  de  décoration,  son 
abus,  son  vice. 

Dccortégé , e,  part  “pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus 
cortégé,  qui  a perdu  son  cortège,  qui  a 
perdu  ses  entours,  qui  n'est  plus  accompagné 
de  rien,  par  rica. 

Décorléger,  v.  acl,  pt  pr.,  se — ; ôter  un  cortège, 
perdre  son  cortège,  faire  disparaître  les  en- 
tours  qui  accumpagnaient. 

Décorticable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  décortiqué,  que  l’on  peut  facilement  dé- 
cortiquer. 

Décotable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
décote,  ôté  , retiré  de  la  co'te  ; a qui  on  doit 
cesser  de  foire  payer  sa  cote. 

Drcotation,  s.  f.;  action  de  décoter;  état  dé- 
colé. 

Décote,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  à cessé  d’étre 

coté. 

Dccoter,  v.  acl.;  ôter  d'une  cote,  rayer  de  la 
cote,  cesser  de  faire  payer  la  cote. 

Décbtable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  déeôté,  dont  on  peut,  dont  on  doit  ôter, 
extraire  la  côte,  les  côtes. 

Décalé,  c,  part.  pas.  cl  adj.;  dont  on  a ôté, 
extrait  U côte,  les  côlas. 
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Dechtmun,  s.  m.;  action  de  déco  1er;  état  dé- 

CÔlé. 

Dr  coter , v.  «cl.;  ôter,  extraite  !«  côte,  le*  eôtc», 
ite  pas  laisser  Je  côte*. 

lfrroupabe,  adj.  d*s  3 g.;  qui  peut  être  fari- 
leiuent  di-ruupé,  que  l'ou  peut  découper  cou- 
TenibtfneBt. 

Découpemcnt,  s.  m.  ; action  de  découper;  état 
découpé. 

Dccouplement , *.  m.;  aclioti  de  dccoiipler ; étal 
découplé  ; le  découplcineiit  de*  chien*. 

Déconrageabie , adj.  de*  2 g.;  qui  peu!  être  dé 
courage  facilement,  qui  rat  susceptible  de  sv 
décourager  : cct  homme  est  décntirageahle. 

Découronneincitt,*.  m.;  action  de  decouroouer; 
état  dccoti  tonné. 

Dccoutrablc , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  dé- 
coulré,  qui  eut  su»,- eptihlc  de  se  décotitrcr  : 
cette  charrue  est  décuutiablo. 

Découtrf t e9  pari.  pas.  el  adj.;  qui  n’a  plu»  de 
coutre,  qui  est  dégarni  de  son  coutre:  uue 
charrue  décou tréc. 

Découtrcmrnt , t,  m.  ; action  de  déconlrer;  étal 
découlrc  ; le  de  cou  freinent  de  la  charrue. 

Dêeoutrcr,  x.  act.  ; ôter  Je  contre,  dégarnir  du 
coutre,  ne  pas  laisser  coutré  : découtrer  um 
charrue. 

Découvrable , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  de 
couvert,  que  l’on  peut  parvenir  à découvrir, 
à connaître;  que  I on  doit  découvrir. 

Découvrant , e,  adj.;  qui  découvre,  fait  connal 
Ire  : une  imagination  découvrante,  cui  ôte 
enlève  h couverture  d'une  maison,  d’un  édi- 
fice ; un  vent  découvrant. 

Dêconvrement , s.  m.  ; action  de  découvrir;! 
état  découvert  : le  décou vrement  de  la  mai- 
son. 

Décomrrenr,  $.  m.,  f.  se;  Celui,  celle  qui  dé- 
couvre : il  n’en  fut  par  le  premier  décou- 
vreur. 

Dicrassablt , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  dé 
crasvé,  qu’il  est  facile  de  décrasse. 

Décrassant,  e.  adj.;  qui  décrasse,  qui  ôle  h 
crasse;  un  savon  décrassa  ni  : c’est  un  movci> 
décrassant  : une  terre  décrassante. 

Décrassement,  s.  in.  ; action  de  décrasser  ; éla» 
décrassé  ; le  décrassement  des  mains,  du  vi- 

, du  litige. 

Dicrépitablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  dcvenii 
décrépit,  cassé,  Infirme. 

Dé  crépi  tant,  e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac 
lion  de  décrépite -,  de  *e  décrépiter;  rju 
décrépite,  rend  décrépit,  cassé,  infirme  ; de- 
crépitante  vieillesse. 

Décrépite,  e,  part.  pas.  el  adj  ; qui  est  rendu 
devenu  décrépit,  cassé,  infirme  : celle  per- 
sonne est  toute  décrépitéc. 

Décrépiter , v.  act.  ci  pr.,  ao— ; rendre,  deve 
nir  décrépit,  cassé , inlirme  ; celte  femme  se 
décrépite. 

Dcoiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  mérite 
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être  décrié,  que  l’on  doit  décrier  : celte  per- 
sonne est  décriable. 

Décriant,  e,  adj.;  qui  décrie,  qui  ôte  la  réputa- 
tion : la  décriante  calomnie. 

Décrirment , s.  m.;  action  de  décrier,  d’ôler  U 
réputation  ; étal  décrié  : vctis  pouvez  me  dé- 
crier, mais,  soyez- en  certain,  soi  décrienteiit» 
' nus  flétriront  plu*  que  moi. 

Drcrieur , §.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  décrie  : 
vous  ii  etc»  qu’un  méprisable  décrieur. 

Dt  cracha  b le , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  dé- 
croché, que  l’on  doit  décrocher,  qui  e>t  sna- 
ccptible  de  sc  décrocher. 

Décroisabte , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
croisé, que  l’on  doit  décroiser. 

Décroiuablc,  adj.  des  g.  ; qui  peut  décroître, 
qui  crt  susceptible  de  décroître. 

Décroissance,  s.  f,  ; perte  de  croissance,  état 
dau*  lequel  est  une  pei sonne,  une  chose  qui 
a dccrû  : il  touche  h l'âge  de  la  décrois- 
sance. 

Décroissant , e,  adj.;  qui  décroît,  qui  fait  dé- 
croître : une  personne,  une  chose  décrois- 
sante; uue  lempr rature  décroîs* ante. 

Décuptnble , adj  des  2 g.  ; qui  fient  être  décu- 
plé, qui  est  su-ceptihle  de  décupler. 

Décuplant,  e,  adj.;  qui  décuple,  qui  fait  riécti- 
1 1er  : un  tiavad  intelligent  est  piesque  tou- 
jours décuplant. 

Décup tentent,  s,  m.;  action  de  décupler;  état 
décuplé  ; le  décuplement  des  profits  ne  s’o- 
père pas  par  la  volonté  seule,  il  faut  lui  ad- 
joindre le  travail  et  l’intelligence  du  travail. 

Dédaignable , adj.  des  2 g.;  qui,  ee  qui  peut  être, 
doit  être,  mérite  être  dédaigné  : un  si  petit 
profil  était  pour  lui  dédaignahlc. 

Dcdaignenr , s.  n».,  f.  se;  celui,  cfellc  qui  dédai- 
gne, qui  fiorte  du  mépris  aux  personnes,  aux 
chuscs.  p 

Dcdaitjnisme , s.  m.;  continuelle  affectation  de 
dédam,  fou  ridicule  dédain. 

ùcdalisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dc- 
d lise,  qui  est  KtMcepiible  de  se  dcdaliser,  de 
devenir  un  dédale,  tic  tomber  daus  uii  dé- 
dale. 

Dcdalisnnt,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  fac- 
tion de  dédahser,  de  se  dtdaliser;  qui  déda- 
lisc,  qui  cause  un  dédale,  qui  jette,  précipite 
dans  mi  dédale  ; prenez-y  garde,  vous  entres 
dans  de  bien  dcdalisanls  système*. 

Déduit  sa  eurt  s.  m.fX.  triera  celui,  celle  qui  dé- 
dalise,  qui  occasionne  un  dédale,  qui  jette 
dans  un  dédale  ; un  ministre  dédalisaleur  est 
un  Qéati  pour  le  pays,  ci  il  lui  est  toujours 
plu*  funeste  que  la  guerre. 

Üé( laltsa  iou,  %.  f.  ; action  de  dcdaliser;  état 
dcdali'é  : une  dcdabsalion  administrative  a 
toujours  lieu  quand  celle  administration  est 
eoicombrée  de  bureaucrates  avides  et  désœu- 
vrés. 

Dédalisè  c,  part.  pas.  et  adj.;  quieateu  dédale, 
dans  un  dédale. 
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Dàdi/liter,  v.  act.  el  pr.,  te — ; créer,  former  un 
dédale;  meure,  jeter,  enfermer  dam  un  dé- 
dale; tomber,  te  précipiter  daus  un  dédale. 
Au  lig.  : créer  des  embarras  nombreux,  en- 
vironner d'embarras,  les  compliquer. 

Dédnlisme,  s.  in  ; système  de  dédalisation  ; ce 
qui  n'est,  ne  présente,  n 'amène  qu'un  conti- 
nuel dédale. 

Dcdnliié,  ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  dédale, 
du  dédale. 

Dcdallable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dédal- 
lé, que  l'on  doit  dédaller,  dont  il  est  néces 
saire  d'dter  les  dalles. 

DaLiltcmcni,  s.  m.;  action  de  dédaller,  d'Ater 
les  dalles;  état  dédallé. 

Dédédalisablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé 
dédalisé,  tire  d’un  dédale. 

Dédcdalisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  dcdédaliser;  qui  dédédabse  qui  lire, 
fait  sortir  d'un  dédale 

Dédédalisalion,  s.  f.;  action  de  dédéJaliscr;  état 
dédédatisé. 

Dédedalité,  e,  part.  pas.  el  adj  ; qui  a cessé 
d'étre  dédalisé,  qui  est  tiré,  sorti  d'uu  dé- 
dale. 

Dédèdalistr,  T.  act.  et  pr.,  se — ; tirer,  faire 
sortir,  sortir  d'un  dédale;  ne  pas  laisser  en 
dédale,  dans  un  dédale  : dédédalisez  la  ré 
rite. 

Dédeuillable , adj  des  2 g.;  qui  peut  être  d"- 
deuillé,  dont  on  peut  faire  cesser  les  causes  de 
deuil,  de  tristesse,  de  chagrin, 

Dédeuillanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  dédeuiller;  qui  déileuillc,  qui  fait  cesser  1rs 
causes  de  deuil,  de  tristesse,  de  chagrin. 

Di  déni  Ile,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus 
deuillé , dont  le  deuil  a cessé  , dont  les 
causes  de  deuil  , de  tristesse  , de  chagrin, 
sont  dissipées  : celte  personne  est  dèdeuil- 
lée. 

Dédeuillemeni,  s.  m.;  action  de  dédeuiller  ; état 
dédcuillé. 

Dédeuiller,  v.  act.  et  pr.,  se—;  tirer,  sortir  de 
deuil,  faire  cesser  le  deuil,  un  deuil.  Au  6g.  : 
faire  cesser  les  causes  de  tristesse,  de  chagrin; 
dédeuiller  une  personne,  uue  famille. 

Dédédalismc,  ».  m ; sjslènic  de  dédédalisation. 

Dcdiabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dédié, 
que  l'on  doit  déJier,  dont  ou  peut  faire  hom- 
mage : cct  ouvrage  est  dédiable. 

Dédicaioiremcnl , adv.;  d'une  manière  dédica- 
toire. 

Dédignisable , adj.  de  2 g ; qui  peut  être  dédi- 
gnisé,  qui  est  susceptible  de  perdre  sa  di- 
fiuilé. 

Dcdignisant , e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  dédigniser,  de  se  dédigniser;  qui  dédi- 
gnise,  qui  oit-,  détruit,  la  dignité,  l'impor- 
tance, le  rang,  l’élévation,  la  noblesse,  qui  fait 
perdre  le  caractère  ds  dignité. 

Dédiguiintioit , s.  f.;  action  de  dédigniser,  de  se 
dcdiguiser  ; état  déjigniaé. 
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Dédignis<  , e,  part.  par.  el  nd.;quia  perdu  de 
sa  dignité,  toute  sa  dignité. 

Dédigniser,  v.  act.  etpr.,  se — ; ôter,  détruire, 
perdre  sa  dignité,  de  sa  dignité,  toute  sa  di- 
gnité, l’importance,  le  rang,  la  noblesse,  l’é- 
lévation de  caractère. 

Dédignitè , s.  f.;  cessation,  destruction  de  di- 
gnité. 

Dédivinisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  dédivinisé,  que  l'on  rtc  doit  plus  consi- 
dérer comme  divin  ; en  qui,  en  quoi  on  ne 
doit  plus  reconnaître  un  caractère  (le  divinité. 

Dédii'iuisanl , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion; de  dodu  miser  qui  dédivmise,  eflace,  dé- 
truit te  caractère  de  diviuile. 

Dedivinisaleur,  s.  in.;  f-,  Irice;  celui,  celle  qui 
dédivinisc. 

Dédivinisalion , s.  f.;  action  dedédiviniser  ; état 
dédivinisc  : sa  dédivination. 

Dédivinisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a cessé 
d'être  divinisé  , qui  n’est  plus  considéré 
comme  divin,  dont  le  caractère  de  divinité  est 
effacé,  perdu  : il  est  dédiviuisé. 

Dédiviniser,  r.  act.  el  pr.;  se — ; effacer,  dé- 
truire, perdre  le  caractère  do  divinité,  ne  plus 
reconnaître,  ne  plus  houorer  comme  divin, 
cesser  de  vénérer  comme  divinité . 

Dédiviuisme , >.  m.;  système  de  dé-divinisation. 

Dédocilisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  dé- 
docilisé,  en  qui  on  peut  détruite  la  docilité. 

Dédocilisant,  e,  pari.  pr.  et  ailj.;qui  fait  l'ac- 
tion de  dédociliscr,  de  se  déducihter;  qui  dc- 
docihse,  qui  efface,  détruit  la  docilité  ; vous 
le  laissez  à des  habitudes  d’insubordination 
tout  h fait  dédocilisantes. 

Dcdocilisé , e,  part,  et  adj.;  qui  n'est  plusdoci- 
lisé,  qui  n'a  plus  de  docilité,  en  qui  la  doci- 
lité est  effacée,  détruite  : cct  enfaut  est  dc- 
docilisé. 

Dédociliser,  v.  act.  el  pr.,  se — ; effacer,  dé- 
truire, perdre  la  docilité,  ne  pas  laisser,  no 
pas  rester  docile  ; abjurer,  porter  à abjurer  la 
docilité  : cette  personne  se  dédocilise. 

Dédocilisme , s.  m.;  ce  qui  ne  montre,  lie  pré- 
sente qti’uuc  incessante  abjuratiou  do  do- 
cilité. 

Dédocilité,  s.  f.;  cessation,  destruction  de  doci- 
lité : la  dédocilité  de  la  mémoire. 

Dédommageable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
dédommagé,  que  l'on  doit  dédommager. 

Dédommageant,  e,  adj  ; qui  dédommage,  in- 
demnise , qui  répare  un  dommage  causé  : 
vous  lui  derez  une  dédommageante  indemnité. 

Dédommagea,  ».  m.,  fétn.,  se  ; celui,  celle  qui 
dédommage,  qui  répare  un  dommage  : vous 
avez  causé  un  dommage,  sachez  être  dédom- 
mageur. 

Dédorable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dédoré, 
qui  est  susceptible  de  se  dédorer. 

Dédorcment , s.  m.;  a<  ti  >n  de  dédorer;  état  de- 
doré  ; le  dédorcineut  d'uu  cadre. 
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Dédoublante,  aJj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
doublé, que  l'on  doit  dédoubler. 
Dédoublement,  s.  m.;  arliou  de  dédoubler;  état 
dédoublé  : le  dédoublement  d'une  choie. 
Déductibilité,  s.  f.j  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
déductible. 

Déductible,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  déduit, 
que  l'on  doit  déduire  ; qu’il  est  j ustc  de  ra- 
battre. 

Déductif,  te,  adj.;  de  déduction,  qui  est  de  la 
déduction,  qui  1a  marque,  la  concerne  ; un 
calcul  déductif,  une  retenue  déductive. 
Déductisme,  s.  m.;  système  de  déduction. 
Dàduetivement,  ade.;  d'une  manière  déductive; 
par,  avec  déduction. 

Dédynastisable , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  dédynastisc,  que  l'on  doit  dédynas- 
tiser,  ne  pas  laisser  dynastique,  ne  pas  laisser 
en  dynastie,  h uoe  dynastie,  sous  une  dy- 
nastie. 

Dédynastisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  dédynastiser  ; qui  dédvnastise,  qui 
ne  laisse  pas  dynastique,  qui  alfranebit  d oue 
dynastie,  qui  renverse,  détruit  une  dynastie  : 
vous  eulres  dans  un  dédv  nastisant  système. 
Dcdjrvastisation  , s.  f.  ; action  de  dédynastiser  ; 
état  dédynastisé. 

Dédynasiisè , t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pins, 
qui  a cessé  d'étic  dynastique , sous  une  dy- 
nastie. 

Dédynaitiier,  ».  act.  et  pron.  se — ; ne  pim 
laisser,  ne  pas  rester  dynastique;  affranchir, 
s'affranchir  d'une  dynastie,  la  renverser. 
Dédynastisme  , s.  m.  ; système  de  dédynasiisa- 
tioo. 

Défabulable,  adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  défa- 
bulé, que  l'on  ne  doit  pas  laisser  fabuleux. 
Défabulant,  e,  part.  pr.  et  kdj  ; qui  fait  l'action 
de  débibulcr;  qui  ne  laisse  pas  fabuleux. 
Défabulation  , s.  f.  , action  de  dèfabuier;  état 
défabulé. 

Défabulé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  plus , 
qui  a cesse  d’élre  fabuleux. 

Défabuler,  v,  act.;  ôter  le  caractère  fabuleux,  ne 
pa>  laisser  fabuleux, 

Défabulisme,!.  ni.;  système  de  défabulatioo. 
Difâcl table , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  défi- 
ché, que  l’on  peul  parvenir  à déficher  : il  est 
détachable. 

Defdchanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  déficher,  de  se  déficher;  qui  défiche, 
apaise  , fait  cesser  la  colère  : ils  ont  eu  entre 
eux  une  défichante  explication. 

Défâché,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pim,  qui 
a cessé  d’étre  fiche. 

Déf bellement,  s.  m.  ; action  de  déficher,  de  se 
déficher  ; état  défiché. 

Difâclier,  v.  act.  et  pron.  se — ; déficher  qu  el- 
qu'un,  apaiser  sa  colère,  faire  cesser  son  ani- 
mosité; se  déficher,  cesser  d'élre  fâché, 
apaiser  sa  colère. 

Défainur,  s,  m.,  f.  le  /celui,  celle  qui  défait. 
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Défaisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  défait , 
que  l'on  doit  défaire. 

Défaisante,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  défaire  ; qui  défait  : une  défaisante  igno- 
rance, étourderie. 

Defalcable , adj . des  8 g.  ; qui  peut  être  défal- 
qué, que  l'on  doit  défalquer. 
Drfamiliarisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
défamiliarisé,  que  l'an  doit  défamiliariser. 
Défamiliarisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  défamiliariser,  de  se  dèfamiliari- 
ser  ; qui  défamiliarise  . qui  corrige  de  la  fa- 
miliarité, qui  détruit  la  familiarité. 
Défamiliarisé , e,  part.  pas.  et  adj,;  qni  n’a 
plus  de  familiarité  , qui  s'est  corrigé  de  ss 
familiarité. 

Dtfamili aviser , v.  tel.  et  pron.  se—;  faire 
cesser,  détruire  la  familiarité;  corriger,  se 
corriger  de  la,  de  sa  familiarité. 

Défavorable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
Isuge , que  l'on  peut  tirer,  faire  sortir  de  la 
lange. 

Drfaugeaiil,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  défanger,  de  se  défauger  ; qui  défange,  qui 
tire , qui  fait  sortir  de  la  fange  : si  vous  ne 
commencez  à entrer  dam  des  habitudes  dé- 
fsugeanles,  vous  ne  ferez  point  cesser  le  mé- 
pris publie  qui  vous  accable. 

Défangé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  sorti,  tiré 
de  la  lange. 

Drfnugemem  , s.  m.  ; action  de  défanger  ; état 
dcfangé. 

Défanger , v.  act.  et  pr.,  se-  ; tirer  , sortir  de  la 
la  uge. 

Dtfanatisable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  étredé- 
fanalisè,  corrigé  de  son  fanatisme. 

D<  fanatisant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  défanaiiser,  do  se  défanatiser  ; qui  dé- 
fauise,  qui  fait  cesser,  qui  détruit  le  fanatisme. 
Défanati talion , s.  f.;  action  de  défanaiiser,  de 
se  défanatiser;  état  défanatisé. 

Dif  avalisé  , t , part.  pas.  et  adj.;  qui  a cessé 
d'ètre  fanatique  . qm  n'a  plus  de  fanatisme , 
n’est  plus  au  fanatisme. 

Défanaiiser,  v.  act.  cl  pron.  se — ; ce  pas  lais- 
ser, ne  pas  rester  fanatique  ; détruire  le  fana- 
tisme ; tirer,  sortir  du  fanatisme. 

De  fanatisme,  s.  m.  , f.  se;  relui  , celle  qni  dé- 
faoalise,  qui  opère,  propage  la  défanalisal  ion. 
Défanatisme  , s.  m.  ; système  de  défanatisation  ; 
tout  ce  qui  tend  à faire  cesser , à détruire 
le  fanatisme. 

Défatigant.  t,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  délatigiier,  de  sc  défatiguer  ; qui  défatigne, 
qui  ôte  la  fatigue:  un  défatigant  amusement: 
il  faut  de  lemps  co  temps  à l'homme  de  cabi- 
net, quelques  dcfaliganles  récréations. 
Défatigué , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’a  plus  de 
fatigue,  qui  ue  se  sent  plus  de  ses  fatigues. 
Défatigucr  , v.  act.  et  pr..  se—;  ôter,  dissiper 
la  fatigue , sc  remettre  de  sa  fatigue. 

Défatuité , s.  f.j  cessation,  effaçalioo  de  fatuité. 
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Défavorisable , adj.  des  S g.;  qui  peut  dire,  doit 
être  , mérite  être  défavorisé , que  l'on  doit 
cesser  de  favoriser. 

Défavorisant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  défavoriser;  qui  défavorise,  qui  cesse 
de  favoriser,  d'aider,  de  secouder  : vous  êtes 
entré  envers  moi  dans  un  Uni  défavorisant 
changement  de  manière  de  voir. 

Défavorisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus, 
qui  a cessé  d'étre  favorisé , aidé  , secondé. 
Défavoriser,  v.  acl.;  ne  plus  favoriser,  cesser  de 
favoriser,  d’aider,  de  seconder.  C'est  à tort 
quel'on  sesert  dece  verbe  pour  dire  : ne  pas 
favoriser;  infavoiiser,  rend  plus  directement 
la  chose  et  l'idée, 

Défavoritismé , s.  m ; cessation  , destruction  du 
favoritisme. 

Dcfébrilisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
défébrilisc  , ru  qui  ou  peut  faire  cesser  , dé- 
truire la  fébrilité. 

Défébriliianl , e , part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
1 action  de  defébriliser,  de  se  defébriliser  ; qui 
défébrilhe,  qui  fait  cesser,  détruit  la  fébrilité. 
Défcbrilitation , s.  f.  ; action  de  defébriliser,  de 
se  defébriliser  ; état  défébrilisc 
Péfébri/isé  e,  paît.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  plus 
fcbrilisé,  qui  a cessé  d'étre  fébrilisé,  qui  n’a 
plus,  ne  montre  plus  de  fébrilité. 

Dtfcbrilistr , a.  act.  cl  pr. , se  — , faire  cesser, 
détruire  la  fébrilité,  en  corriger,  s’en  corriger, 
cesser  d'étre  fébrile. 

Défébrilité,  s.  f.;  cessation,  extinction  de  fébri- 
lité ; état , qualité  de  ce  qui  a cessé  d'étre 
fébrile. 

Déjécondable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  défé- 
condé, que  l'on  peut  déféconder,  qui  est 
susceptible  de  se  déféconder,  dont  on  court 
le  risque  de  détruire  la  fécondité. 

Défécondant,  e,  part.  prés,  et  adj  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  déféconder;  qui  défécondc  , qui  dé- 
truit la  fécoudilé  : une  défeeundante  ignorance 
agriculiurale. 

Défe'condé,  c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  plus 
fécond,  qui  a perdu  sa  fécondité. 

Déféconder,  v.  art.  et  pr.,  se-;  rendre  , deve- 
nir moins  fécond;  détruire,  perdre  la  fécon- 
dité, sa  fécondité,  le  principe  , les  causes  de 
production. 

Défecondisme  , s.  m ; ce  qui  ne  peut  pruduirc 
qu'une  destruction  de  fécondité;  défécoudité 
générale,  son  effet . 

Défécoudité,  s.  f.  ; cessation,  destruction  de  fé- 
condité ; état,  qualité  de  ce  qui  a cessé  d'étre 
fécond. 

Dé/ectionitme , s.  m.;  système  de  défection. 
Défendre,  c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’a  plus  de 
fenêtres,  dont  on  a ôté , cassé,  rompu  , brisé 
les  fenêtres  : ce  bâtiment  est  tout  défenèlrc- 
Défrnêtremcut,  s.  m.;  artiundc  défenèlrer;  état 
défcnélré. 

Défenétrcr , v.  act.  ; vltr,  supprimer  les  feuèlrc», 
des  fenêtres;  rompre,  casser,  briser  les  feuê- 
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1res  d’une  maison  : défenétrer  une  maison 
un  bâtiment. 

Défaitisme , s.  m . ; système  de  défense. 
Déférablc,  adj.  des  î g.  ; qui  peut  être  déféré, 
que  l’on  doit  déférer. 

üéfercucismc.  s.  m.  ; système  de  déférence , ce 
qui  présente  une  continuelle  déférence. 
Déférmtiel,  U,  adj.;  dedeférenee,  qui  est  de  ta 
déférence  , qui  la  marque. 

De  fn  eut  tellement,  adv.;  d'une  manière  déféren- 
tielle  ; par  , avec  déférence. 

Déferlement;  s.  ni.;  acliou  de  déferler;  état  dé- 
ferlé. 

Dcftrrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  déferré, 
qni  peut  so  déferrer,  qui  est  susceptible  de  se 
déferrer. 

Déferrement , s.  m.  ; action  de  déferrer  ; état 
déferré. 

Düftrtilisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
fcrtilisc  , qui  est  susceptible  de  perdre  sa  fer- 
tilité : celte  terre  est  défertilisable. 
Defcrtilisant,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  défertiliscr;  qui  défertilise,  qui  détruit 
la  feilililé  ; une  défertilisante  tempe  i attire . 

Dé  f étatisation,  s.  f.;  action  de  dcfcrliliser;  état 
défertilisé  : la  déferlilisalion  d’un  eliamp. 
Déferlilité , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a cessé 
d'étre  fertile,  qui  a perdu  sa  fertilité. 
Defertiliser , v.  acl.  et  pr. , se — ; faire  cesser 
détruire  la  fertilité  , perdre  sa  fertilité  : celte 
piopricté  se  défertilise. 

Difertilisme  , s.  ni.  ; système  , opération  qui 
tend  à défertiliser  , déferlilité  générale  : ce 
pays  offre  partout  le  délertilisme  de  l'igoo- 
rance  et  de  la  paresse. 

Déferlilité , s.  f.  ; cessation  , destruction  de  fer- 
tilité ; étal,  qualité  dece  qui  n'est  plus  fertile. 
Défervalion,  ».  f.;  refroidissement,  calme,  apai- 
sement, modération,  cessation  d'ardeur,  d'em- 
portement , de  violence  d'action. 

Drfriidisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
défélidwé,  qui  est  susceptible  de  scdefélidiscr, 
de  perdre  sa  fétidité  : ce  lieu  est  defélidisablc. 
Dé/éllditani,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  défétidiser,  de  se  défétidiser  ; qui  dé- 
féiidtse,  qui  détruit  la  fétidité,  ses  causes  ; un 
défélidisanl  assa  nissemenl.  * 

Défétidisation , s.  f.;  action  de  defétidiser  ; état 
défetidisé. 

Défctidisc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  quia  cessé  d'étre 
fétide,  qui  a perdu  se»  causes  de  fétidité. 
Uiféndiser,  v.  ael.  et  pr-,  se-;  ôter,  faire  cesser, 
détruire  la  féditidé,  sev  causes;  perdre  de  sa 
fétidité  , sa  fétidité  : défétidiser  un  lieu,  une 
loealilé. 

béfétidimt,  ».  m.  ; système  de  défétidisation, 

Difi  lidité,  t.  f ; cersation  , extinction  de  féti- 
dité ; état , qualité  de  ce  qui  u'a  plus  de  féti- 
dité : |a  défélidilé  deçà  lu  U. 

Defcnil  labié  , adj.  des  2 g.  ; qui  est  susceptible 
de  M dèfruillcr.  oue  l’on  peut,  que  Pou  doi 
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défeuiller  : ce»  arbres  soûl  défeuillabies  par 
la  sécheresse  ou  le  moiudrc  froid. 

DéfcuiUement , s.  ni . ; an  ion  de  défeuiller;  état 
délVtiillé  : le  iléfeiiillemcnl  de  cet  ar'ire. 

Definblt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  étic  défié,  que 
l'on  doit  défier  , provoquer. 

Défiant,  e,  adj.;  qui  défie,  provoque:  un  geste, 
un  regard  défiant. 

Défideisabie  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  défi- 
déisé,  que  l'on  peut  déGdéiver  , en  qui  on 
peut  détruire,  corrompre  la  foi,  les  croyance», 
les  rectitudes  d’équité,  de  justice. 

Défidcisant,  e,  part.  prés,  et  adj  ; qui  fait  l’ac 
lion  de  défidéiser,  de  sc  défideiser;  qui  défi- 
déite,  détruit,  corrompt  la  foi,  les  croyances, 
les  rectitudes  d'equilé,  de  justice. 

Dé/idéitalion  , s.  f.  ; action  de  défideiser  ; étal 
dé  fi  déisé. 

Dcfideisé  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’a  plus  de 
foi , de  croyance  , qui  a perdu  toutes  les  rec- 
titudes déquité , de  justice , le  sentiment 
d’honneur. 

Défideiser,  v.  act.  et  pr.,  se-;  corrompre , dé- 
truire , perdre  ln  foi , les  croyances  , les  rec- 
titudes d'équité  , de  justice  , le  sentiment 
d’honneur. 

Défidéisme,  s.  m.;  tout  ce  qui  tend  à corrompre 
la  foi , les  croyances , les  rectitudes  d'équité, 
de  justice , le  sentiment  d’honneur  ; système 
qui  a pour  objet,  la  destruction  de  toutes 
les  lui. 

DéfidciU,e,  a.  f.;  disparulion,  extinction,  ces- 
sation de  foi. 

Défidelisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  défi- 
délisé , en  qui  on  peut  corrompre  , détruire 
la  fidélité. 

Dé  fidélisant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  défidéliser,  de  se  défidèliser  ; qui  porto 
atteinte  h la  fidélité , qui  la  détruit , la  cor- 
rompt. 

Défidélisation,  s.  f.;  action  de  défidéliser,  de  se 
défidéliser;  état  défidélisé. 

Défidélist , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  plus 
fidèle,  qui  n’a  plus  de  fidélité,  dont  la  fidé- 
lité a cessé. 

Défidcliser,  r.  act.  et  pron  se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  fidèle;  corrompre,  détruire, 
perdre  la,  sa  fidélité. 

Defidclisme,  s.  m ; système  de  défidélisation  ; ce 
qui  ne  présente , ne  produit  qu’une  corrup- 
tion de  fidélité. 

Défidelilé,  s.  f.;  eslinclion,  cessation  de  fidélité. 

Défigwabit,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  étic  défiguré, 
qui  est  exposé  à être  défiguré. 

Défigurant,  e,  adj.;  qui  défigure,  rend  difforme: 
un  coup  défigurant:  une  cicatrice  défigurante. 

Défilialitable,  adj . des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
lilialisé,  qui  est  smcepliblc  de  perdre  le  sen- 
tintent  de  filialité. 

Défllialisanl , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  déGlialiser,  de  sc  défilialist-r  ; qui  dé- 
filialise, qui  détruit  leseutiment  de  filialité. 


Drfiliulitaliuu,  s.  f.;  action  de  difiiialiacr  ; état 
défilialisé. 

Défilialisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a cessé  d’é- 
Ire  lilial , qui  nu  plus,  ne  montre  plus  utt 
sentiment  de  filialité. 

DéfiUaliscr,  v.  aet.  et  pron.  se — ; ne  pas  lais- 
ser filial , cesser  d’circ  à la  filialité  ; corrom- 
pre leseutiment  de  filialité;  agir  contraire- 
meut  au  devoir  filial  , sortir  des  devoirs  de  la 
filialité. 

Défilialisme , «.  m.  ; ce  qui  est  une  continuelle 
action  de  dèfilialité. 

Défilialilé,  t.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  a cessé 
d'être  filial  ; cessation  , extinction  de  senti- 
ment de  filialité. 

Définissable,  adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être  défini, 
que  l'on  doit  défiuir  : celte  chose  e»t  définis- 
sable. 

Définissant , e , adj.;  qui  définit , fait  connaître  , 
comprendre  clairement  : un  système,  un  mode 
dcfiuissant. 

Définisseur , s.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  défiuit. 

Défiscalisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  êlre 
défisealisé,  dont  on  doit  changer,  supprimer, 
détruire  la  fiscalité  : loi  défiscalisable. 

Dejiscalisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  défiscaliser  ; qui  défiscalise  , qui  été  , 
qui  détruit  1a  fiscalité , qui  restreint  ou  an- 
nule les  droits  du  fisc  : loi  défiscalisante. 

Défiscalisation  , s.  f.  ; action  de  dcfixcaliser  ; 
état  défisealisé  : la  défiscalisation  de  la  loi. 

Défisealisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a cessé  d'è- 
tre  fiscal,  de  produire  au  fisc,  qui  n'a  plus,  ne 
présente  plus  de  fiscalité  : loi  défiscaliséc. 

Dé/iscaiiscr,  v.  act.  uc  pas  laisser  fiscal , propre 
:i  produire  au  fisc,  détruire  la  fisrulité  ; dé- 
fiscaliser  une  loi. 

Dcfiscalisme , s.  m.;  système  de  défiscalisation. 

Dé/iscalilc  , s.  f. , état , qualité  de  ce  qui  n’est 
plus  fiscal  ; extincliou,  cessation  de  fiscalité. 

Défixable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  défixe  , 
que  l'un  ne  doit  pas  laisser  fixé,  fixe. 

Défixant,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  lait  l'action 
de  défixer  ; qui  défixe,  qui  ne  laisse  pu  fixe  , 
fixé  : une  defixante  nomad. té. 

Défixi,  e,  part.  pas.  et  adj.  qui  n’est  plus,  qui  a 
cessé  d’étre  fixé  , fixe  , iuvariahle  : les  den- 
rées sont  défixées. 

Defixer,  v.  art.  et  pron.  se — ; ne  pas  bisser,  ne 
pas  rester  fixe,  fixé  ; faire  cesser  l'invariabi- 
lité : défixer  le  prix  des  denrees. 

Défléchis  sable,  odj,  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
fléchi,  qui  est  susceptible  de  dclléchir. 

Défit  chissant,  e,  adj.;  qui  défléchit,  détourne  de 
la  direction  naturelle,  qui  cause  un  dèflé.hit- 
sement  : un  mouvement  défléchissant. 

' Déflcchissement,  s.  m.;  action  de  défléchir;  état 
déflérhi , hors  de  sa  direction  naturelle  : le 
délléeliisscmcnt  d'une  chose. 

Défleurissahlc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  défleurir, 
qui  est  susceptible  de  se  déllvttrir  facilement. 

Défient  iss  ont , e , adj.  ; qui  défleurit  ; qui  fait 
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passer,  tomber  la  fleur,  qui  cause  une  ilcflo 
raison  : une  pluie  dcUeurissaute. 

Dr fonça  bit , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  facile- 
ment défoncé,  qui  est  susceptible  de  se  défon 
cer  *.  des  rouies,  des  chemins  défonçablcs. 

Défonçant , e,  adj  ; qui  défonce  : l’armée  fut  re- 
(aidée,  entravée  dans  sa  'marc lie  par  des 
pluies  défonçantes  et  qui  rendaient  les  routes 
impraticables. 

Déformable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
formé, qui  est  susceptible  de  ve  déformer. 

Déf  onnidobi/i sable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être 
défurniidabilisé , dont  on  peut  diminuer  oii 
détruire  entièrement  la  formiJabilité. 

Déformidabilhant,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  défonnidaliser  ; qui  déformidabi- 
lise  , ne  laisse  plus  formidable  , qui  diminue 
uu  détruit  la  formidabilité. 

Déformidabilitation,  s.  f.;  action  de  déformida- 
biliser  ; état  déformidabilisé. 

Dé  formidabilité,  e,  part.  pas.  et  aJj.  ; qui  n’esl 
pas  laissé,  re>té  formidable;  qui  n’a  plus  toute 
sa  formidabilité. 

Drformidabiliser,  v.  act.  et  pron.  se — ; ne  pas 
laisser  formidable  , détruire  la  formidabilité  ; 
perdie  sa,  de  sa  formidabilité. 

Défont  fiable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
fortiüc  , qui  est  susceptible  de  perdre  de  ses 
forces,  ses  foi  ces  , que  l'on  doit  dcl'uriifier. 
dont  on  doit  détruire,  renverser  les  fortifica- 
tions : celte  ville  est  déforli fiable. 

Dé  fortifiant,  e , adj.  ; qui  déforlifie,  qui  ête  des 
forces,  qui  détruit  les  forces  : un  régime  dé 
fortifiant,  est  aussi  part,  pr.;  qui  fait  faction 
de  défortilier. 

Défortificationi  s.  f.;  action  de  défortiGer;  état 
défortifié. 

Défortifié,  e,  part.  par.  et  adj.  ; qui  a perdu 
tout  ou  partie  de  ses  forces  : une  personne 
d (‘fortifiée  : un  tempérament  défort iGê.  on 
dit  aussi  : une  armée  deforliüé*.  dont  les  for- 
tifications sont  détruites  : une  ville  déforti- 
fiée. 

Dtfortfier,  v.  ici.  et  pron.  § c — -;  diminuer  les 
forces,  détruire  les  forces  ; perdre  de  ses  for- 
tes, ses  forces  : déforlificr  une  personne,  dé- 
truire , renverser  des  fortifications  : déforti- 
fier une  ville,  un  poste,  un  camp. 

Défortunable , adj.  des  2 g.  ; qni  peut  être  dé- 
fortuné , qui  est  dans  une  position  à perdre 
tout  ou  partie  de  sa  fortune. 

Défortnnant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qnS  fait  l'action 
de  défortuner,  de  s«  défornitier,  qui  défor- 
tune, qui  cause  , amène  la  perte  , la  destruc- 
tion de  ta  fortiiuc  : il  ne  tint  aucun  compte 
des  conseils  de  ses  amis,  et  il  »C  hasarda 
dans  la  plus  défor  tunanic  spéculation. 

Dé  fortuné , e , pa  t.  pas.  et  adj  ; qui  a perdu 
tout  ou  partie  de  sa  fort  une  : celte  maison  c-*l 
défortunée. 

DcfortunemetU,  s.  m.  ; action  de  défortuner,  de 
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se  défortuner  ; état  défortuné  : le  défor  lune - 
meut  d*une  personne,  d’une  maison. 

'Déf or  lutter,  *.  act.  et  pron.  ae — ; causer  la  perte 
de  la  fortune  ; perdre  tout  ou  partie  de  M 
fortune  : défortuner  une  personne,  une 
maison.  , o 

Défonrnable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  , doit 
é<re  détourné. 

Dtfoumemenl  , s.  m.  ; action  de  détourner,  d’d. 
1er  du  four  ; étal  détourné. 

Défailli  emenl,  ».  m.  ; action  de  défuurrrr  ; état 
défourré.  ..  . i, 

Défranciiable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dé- 
francise , qui  est  susceptible  de  perdre  son 
droit,  sa  qualité  de  français. 

Défraneitant,  e , adj.  ; qui  dtfraocise,  qui  été  , 
fait  perdre  le  droit,  la  qualité  de  fiançais. 

Dé/ranchalion,  ».  f.;  action  de  délranciser,  état 
défrancisé. 

Défraiement , *.  m ; action  de  défrayer,  état  dé- 
frayé : le  défraiement  de  roule  fut  fait  par  le 
ministre. 

Défrayable,  adj.  des  9 g.;  qui  peut  être  défrayé, 
que  l'on  doit  défrayer. 

Défrayant,  c,|adj.;  qui  défraie,  qui  indemnise  des 
frais  , des  dcpeu.es  : ou  n'osa  pas  le  payer 
avouainmeot  ; niais  il  obtint  de  riches  et  plus 
que  défrayante!  allocation!. 

Defrénisablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
frenisé  , que  l'on  peut  défreniser,  portera 
rejeter  tous  les  freins  , à s’affranchir  de  tous 
freins. 

Défrénitant,  t,  part,  pr.ct  adj.;  qui  fait  l'action 
de  défreniser,  de  se  défrcuiser;  qui  défréoise, 
qui  écarte , éluigne  de  tous  freins  , qui  ren- 
verse tous  les  freins,  qui  porte  à rejeter  loua 
les  freins  , s'affranchir  de  tous  freins  : une 
licence  défrénisaute. 

Déf  rénisation  , s.  f.  ; action  de  défreniser,  de  se 
défréniser;  état  défrénisé  : c’est  par  1a  défré* 
nisation  que  l'homme  entre  dans  toutes  1rs 
rouci  ies  et  dans  le  cr  ime. 

DéJ rnihe  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a cessé 
d être  frèuisé , qui  n'a  pins  de  freins,  de  rete- 
nue, de  décence  , de  modération  , de  conte- 
nance d'action. 

Déf  rentier,  t.  tel.  et  pron.,  se — ; ne  plus  lais- 
ser, ne  pas  rester  fiénisé,a  des  freins,  dans  des 
freins;  faire  rompre , rompre  les  freins  ; faire 
abjurer,  abjurer  tous  freins  ; ne  plus  meiute- 
nir,  ne  plus  rester  dans  des  bornes , dans  de* 
retenues,  dans  des  décences  , dans  îles  modé- 
rations, dans  dea  convenances  d'action, 

Drfrinitme.»  m.;  système  de  défrénisaliou  ; ce 
qui  ne  présente  qu'une  continuelle  abnégation, 
rupture  de  tous  Irrins. 

Orfiicliablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dèfii- 
ché,  que  l'on  doit  défricher. 

Drfruitunt,  e,  adj.;  qui  défi uiîe  , qui  ôre,  fait 
tomber,  détruit  tes  fruits  ; température  dé  • 
fruitinle  ; sent  détruit  an  I. 
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ftégageable,  adj.  Jei  2 g.;  qui  peut  être  dégagé, 
que  I'oq  doit  dégager. 

Dégageant,  e,  adj.;  qui  dégage,  qui  cause,  opè- 
re un  dégagement. 

Dégarnisgable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
garoi,  que  l'on  doit  dégarnir. 

Dégarnissant,  e,  adj.;  qui  dégarnit,  qui  fait  dis 
paraître  une  partie,  en  partie  : tout  est  à un 
dégarnissant  désordre. 

Dègarnistement,  ».  m.;  action  de  dégarnir;  état 
dégarni  : le  dégarnis* ornent  d une  chambre, 
d une  maison,  d'tm  magasin 
hégarroltable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
garrotté, que  Ion  doit  dégarrotter. 
Digarrolté,  e,  part,  pa*  et  adj.;  au  propre  et 
au  fig.  : qui  u’est  plus  garrotté. 
éJégarrottement , s.  m.;  action  de  dégarrolter; 
état  dégarrotté. 

Pégarroter,  v.aet.  et  pr, , se—;  ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  garollé. 

Dégauchissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
gauchi, que  l'on  doit  dégauchir. 

Dégazable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dégazé, 
que  l’on  peut  dégarer.  Au  fig.  : que  l’on  peut 
narrer  crûment,  avec  des  expression  libres, 
indécentes  : celte  femme  a si  peu  de  pudeur 
que  devant  elle  tout  est  dégazable. 

Dégazé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
gazé.  Au  fig.  : qui  est  narré  crûment,  avec 
des  es  pressions  libres,  indécentes  : cette  nar- 
ration  est  obscènemenl  dégazée. 

Dégazement , s.  m.;  action  de  dégarer;  état  dé- 
gazé. 

Dégazer,  v.  acl.  et  pr.,  «e— ; éter,  lever  le 
gaze,  se  débarrasser  du  gaze  qui  sert  à cou- 
vrir une  chose,  à cacher  ce  que  la  décence 
ne  permet  de  montrer,  ni  de  voir.  Au  fig.  : 
dégazer  un  conte,  le  narrer  crûment,  avec 
des  expressions  libres,  indécentes  : on  peut 
tout  dégarer  devant  celte  femme. 
Iiégazonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
gazonné,  qui  est  susreplible  de  se  dégazonner, 
dont  on  doit  ôter  le  gazou  : celte  plaie- bande 
est  dégazounable. 

Dégazonuant,  e,  part,  pr  et  adj.;  qui  fait  lac 
lion  de  dégazonner;  qui  fait  périr,  qui  dé- 
truit le  {saxon  : sécheresse  dégazouuanle. 
Dégaxonné,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  plus 
de  gazon,  dont  le  gazou  est  péri,  détruit. 
Dégazonnemetu , s.  m.;  action  de  gazonner,  état 
dégazonne. 

Dégazonner,  t.  acl.  et  prou.;  se — ; ôter,  ren 
verser,  faire  périr  un  gazon,  perdre  son  ga- 
zon, sa  verdure  : dégazonner  une  plate  bande. 
Dfgelable,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  élre  dégelé, 
qui  est  susceptible  de  dégeler. 

Dégelant,  adj.  ; qui  dégèle,  qui  cause,  amène 
un  dégel  : température  dégelante. 
îiégellemem,  s.  m.;  action  de  dégeler;  étal  dé- 
gel : le  dégcllemcut  de  la  terre,  d'uue  chose 
gelée. 
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Oégénable , adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être  drgênc, 
dont  on  peut  faire  cesser  ia  gène. 

Végétant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  dégêner  , de  sc  dégêner  , qui  dégêno  , fait 
cesser  la  gêne,  qui  met  à l’aise,  à même  d’a- 
gir librement  : on  lui  a donné  une  dégéuaute 
latitude. 

Dégrné,  e , pari.  pas.  et  adj.  qui  u’est  plus  gêné, 
qui  e«t  tiré,  sorti  de  la  gêne. 

Dégènement,  •.  m ; action  de  dégêner;  état  dé- 
gêné. 

Dégéner,  v.  acf.  et  pron.,  se — ; ôter,  faire  sortir 
de  la  gêne. 

Dégênirable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  dégénérer, 
qui  eat  susceptible  de  dégénérer. 

Dégénéralisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
généralisé,  que  l’ou  doit  dégénéraliser,  ne  pas 
laisser  géuéral,  k une  généralité,  dans  sa  gé- 
néralité. 

Degénéralisant , e,  pari,  pr.  et  adj.;  qui  fait  Por- 
tion de  dégénéraliser,  qui  dégéuéralise,  qui  ne 
laisse  plus  général,  a la  dégénéralité,  dans  la 
généralité. 

Dcgétiéralisation,  s.  f.  ; action  de  dégénéraliser; 
étal  dégénéralisé. 

Dégéneralisé,  c,  pa»t.  pas.  et  adj.;  qui  n'est 
plus,  qui  a cessé  d'être  généralisé,  qui  n'est 
plus  général  : cet  avantage  est  dégénéralisé. 

Dégénéraliser,  ▼.  act.  et  pron.,  — ; ne  pas 
rester  général,  ôter  à la  généralité,  faire  sor- 
tir, soi  tir  de  la  généralité. 

Détjé  ier alisme,  s.  m.;  système  de  dégénéralisa- 
lioo. 

Dégénéralité , s.  f ; cessation,  exliuclioo  de  gé- 
néralité. 

Dégénérant , e,  adj.;  qui  dégénère;  cette  plante, 
celle  race  est  dégénérante. 

Dégénératif , vt,  adj  ; de  dcgénéraliou,  qui  est 
de  la  dégénéraiion,  qui  la  marque,  qui  est 
cause  de  dcgéuéralion,  qui  fait  dégénérer. 

Ücgénéraiiucmenl , adv.;  d'une  manière  dégéné- 
rative, avec  dégénéraiion. 

DcglaçabJe,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  déglacé; 
dont  on  peut  ôter  la  glace,  fane  disparaître 
les  glaces  : ce  bassin  est  déglaçabic. 

Déglacé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  plus  de 
glace,  dont  la  glace  a disparu,  qui  est  dégarni 
de  ses  glaces  : uue  rivière,  uue  pièce  d'eau 
déglacée  : uu  appariement  déglacé. 

Dey  lacement , g.  m.;  action  de  déglacer;  étal 
déglacé. 

Déglacer , v.  acl.;  ôter  la  glace,  faire  fondre  la 
glace  ; dégarnir  de  glaces  , de  ses  glaces  : 
déglacer  uue  pièce  d'eau  : déglacer  un  ap- 
pariement. 

Déglébléisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
glchétsé , que  l'on  doit  déglébéber,  tirer, 
faire  sortir  de  la  glèbe  : ce  peuple  est  déglé- 
béisable. 

Déglébchant , c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  déglébciser,  de  se  déglébéisrr;  qui 
déglébéise,  tire  de  la  glèbe,  qui  dctmil  tous 
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les  jougs  : bientôt  le  peuple  russe  sentira  le 
besoin  d'une  déglébéisante  révolution  : une 
déglébéÎMQtc  liberté. 

Déglebéisaiion , s.  f.;  action  de  déglébéiser;  étal 
déglébéise  : la  déglébéisation  d'un  peuple. 

Diglébcixé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'est  plus 
glébéisé,  qui  est  tiré  de  la  glèbe,  qui  n’est 
plus  au  joug  de  la  glèbe  : ce  peuple  rst| 
déglébéité. 

Déglebriseryv.  act.  et  pr.,  se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  attaché  n la  glèbe,  affranchir, 
s'affranchir  du  joug  de  la  glebe  : déglèbciser 
un  peuple. 

Déglébeismc , s.  m ; système  de  déglébéisation. 

Déblobulatu , e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  déglobuler;  qui  déglobule,  qui  ôte, 
dissipe,  fait  disparaître  les  globules. 

l)é<j lobule,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’a  plus  de 
globules,  dont  les  globules  ont  disparu. 

Déglobulemcni , a.  m.  ; action  de  déglobuler; 
état  déglobulé. 

Déglobuler f v.  act.  ; ôter,  faire  disparaître  les 
globules.  ^ 

m DégoisaùUf  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dégoisc, 
que  l’on  peut  dégoiser,  dégourdir,  déniaiser: 
ce  jeune  homme  est  dégoisable. 

Digoisam , e,adj  ; qui  déguise  , dégourdit , dé- 
niaise : l'amour  est  presque  toujours  dégoi 
sant  : un  déguisant  amour  propre. 

Dégoisement , s.  m.  ; action  de  dégoiser,  de  se 
dégoiser;  élatdégoisé. 

Dégonflable , adj.  des  2 g ; qui  p^ut  être  dégon 
dé,  qui  est  susceptible  de  se  dégonfler. 

Dégonflant,  e,  adj.;  qui  dégonfle,  qui  fait  dégon 
fier,  qui  cause,  amène  un  dégonflement. 

Dégottrdissnble , adj . des  2 g.;  qui  peut  être 
dégourdi  , qu’il  est  possible  de  dégourdir,  de 
tirer  de  son  engourdissement  : cet  homme 
est  dégourdisieble. 

Dégourdissant , e , adj.;  qui  dégourdit,  qui 
lire  de  l'engourdissement  , qui  facilite  , opère 
le  dégourdissement:  un  dégourdissant  exercice. 

Dégoûtamment,  adv.;  d'une  manière  dégoûtante, 
vous  manger  dégoût  animent. 

Dègradable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  dégradé  , qui  est  susceptible  de  «e  dé- 
grader : ce  militaire  est  dégrada  Me. 

Dégradant , e,  adj.  ; qui  dégrade  , qui  cau<e. 
amène  la  dégradation  : vous  vous  l.vrez  à une 
dégradante  conduite. 

Dégrcvable , adj.  des  2 g.  ; qui  'peut  être  dé- 
grévé',  que  l’on  doit  dégrever,  dont  on  doit 
diminuer  l’imposition,  l»  s charges  : cette  per- 
sonne est  dégfévab'e. 

Dégrevant , c,  adj.;  qui  dégrève,  décharge  d’im 
pots,  qui  opère  uu  degri  veulent. 

Dégrisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dégrisé, 
que  l'on  peut  dégriser. 

Dégrisant , e,adj.;  qui  dégrise,  qui  dissipe  l'i- 
l’ivrcsse  : le  somroed  est  dégrisant. 

Déguitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  déguisé, 
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que  l’on  doit  déguiser  : cette  chose  est  dé- 

guitable. 

Déguisant,  e,  adj.;  qui  déguise,  qui  cache  : une 
déguisante  adresse. 

Dêguiiaklc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
gusté, que  l'on  doit  déguster. 

Déiftable , adj.  des  2 g.  ; qui  petit  être  déifié  , 
que  l'on  doit  déifier,  honorer  comme  Dieu. 

Déifiant,  e,  adj.  ; qui  déifie , fait  honorer,  porte 
ii  honorer  comme  Dieu . 

Déifique  , adj.  des  2 g.  ; de  déification  , qui  est , 
qui  lient  de  la  déification  , qui  la  marque  , la 
concerne,  qui  est  de  Dieu,  qui  appartient  la 
déification. 

Déifiquement , adv.  ; d’une  manière  déifiqne; 
par  la  déification , avec  déification. 

Déifisme,  s.  m.  ; système  de  déification. 

Déjouable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  déjoué, 
que  I'od  peut,  que  l'on  doit  déjouer. 

Déjouant,  c,  adj.;  qui  déjoue  , déconcerte  : une 
ruse,  une  adresse  déjouante. 

Déjouemeut,  s.  m.;  action  de  déjouer;  état  dé- 
joué ; le  déjooement  des  personnes,  des  pro- 
jets. 

Déjuger,  v.  pion,  se — ; agir  contrairement  a ce 
l’on  a décidé  , contre  ce  que  l'on  a fait , ne 
pas  entrer  dans  les  conséquences  de  son  ac- 
tion, ne  pas  être  conséquent  avec  loi-même  : 
vous  ne  pouvez  ni  ne  devez  vous  déjuger. 

Dr} niable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  déjuté, 
dont  ou  peut , dont  on  doit  ôter,  extraire  le 
jus  ; qui  est  susceptible  de  se  déjuter,  de  per- 
dre son,  de  son  jus. 

Déjutant , e,  part.  piés.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
de  déjuter  ; qui  déjute  , oie  , fiil  perdre  le 
jus  ; qui  sert  à faire  sortir,  h extraite  le  jus  : 
une  presse  déjulanle. 

Déjulc,  e,  part.  pis.  et  adj.;  qui  n’a  plus  de  jus, 
qui  a perdu  son  jus  ; uu  rôti , un  gigot  dé- 
juté, dont  le  jus  est  ôté, extrait  : des  fleurs, 
des  fruits  bien  déjulés. 

Déjtuemenl  s.  m.;  action  de  déjuter  ; état  déjuté  : 
le  déjutement  de  la  viande. 

Déjuter,,.  act.  et  pron.se — ; faire  perdre, 
perdre  le  jus,  son  jus  : ce>éti,  ce  morceau  de 
viande  se  déjute.  Oier,  extraire  le  jus  d’une 
chose  : déjuter  des  fleurs,  des  fruits. 

Détabrable  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  délabré, 
qui  est  susceptible  de  se  délabrer  ; il  est  d'une 
constitution  délabrable  , dont  le  tempérament 
peut  se  délabrer  facilement. 

Délabrant,  e,  adj.;  qui  délabre,  qui  cause,  amène 
une  délabrement  ; un  régime  délabrant , des 
perles  délabrantes, 

Délaçable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  délacé , 
qui  peut  se  délacer  ; celte  femme  est  déla- 
qable. 

Dé  lacement,  s.  m.  ; action  de  délacer;  état  dé- 
lacé : le  délacemcnt  d'un  corset,  d'un  brode- 
quin. 

Dclainabte,  adj.  des  1 g ; qui  peut  être  débiné, 
dont  on  peut , dont  ou  doit  ôter  la  bitte,  de 
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la  laine  ; qui  est  susceptible  de  fe  délainer  : 
ces  draps,  ccs  moutons  sont  délaioables. 

Délainani , c,  part.  pat.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  délainer;  qui  dclaine , détruit  la  laine, 
qui  fait  tomber  la  laine,  en  dépouille  le  corps 
des  moutons  : ce  troupeau  est  endommagé  par 
une  gale  délainantc. 

Délaitié,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; dont  on  a 6lé  la 
laine,  de  la  laine  ; qui  a perdu  sa  laine,  de  sa 
laine,  qui  est  dépouillé  de  sa  Iaiue  ; mouton 
delà  né. 

Vilainement,  s.  ni  ; action  de  délainer;  état  dé- 
laine. 

Délainer,  v.  act.  et  prou,  se  — ; ôter  la  laine  , 
une  partie  de  la  laine;  perdre  sn,  de  sa  laine  : 
ces  moutons  sc  débinent , la  gale  les  débine. 

Dé  lai  s table,  êày  des  2 g.;  qui  peut  être  délaissé, 
que  l'on  doit  délaisser  : les  mauvaises  gens 
sont  toujours  délaissables. 

Délaissant,  e , adj  ; qui  délaisse,  qui  porte  à dé- 
laisser : vous  êtes  une  personuc  bien  délais- 
sante : une  indifférence  délaissante. 

Délaissent , s.  m.,  f.  te  ; celui,  celle  qui  délaisse, 
abandonne  tout,  qui  ne  persiste  en  rien  , qui 
est  sans  persévérance. 

Delaissismc , s.  m.  ; système  de  délaissement, 
d'abandon,  «on  effet,  son  vice. 

Dclatsablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  délassé, 
qui  peut  se  délasser  : il  est  dclassablc. 

Délassant , e , adj.  ; qui  délasse  , qui  repose  le 
corps,  l'esprit  : un  amusement  délassant,  un; 
lecture  délassante. 

Délassitude,  s.  f.;  cessation  de  lassitude. 

Délalionisme,  s.  m.  ; système  de  délai  ion  : c’est 
du  délalionisme. 

Dé  ht  lion  nant,  e,  part  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  délationner  ; qui  présente,  énonce  une  dé- 
lation : lettre  délai  ionnan  le. 

Délationner , v.  act.  faire  une  délation  ; accuser 
quelqu'un  en  secret  ; vous  délalionncz. 

Délattable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dclaltc; 
qui  est  susceptible  de  se  débiter. 

Délation/,  e , adj.;  qui  délalte,  qui  ôte,  enlève, 
Airachc  les  lattes  : un  vent  délai  tant. 

Délathment , s.  m.;  action  de  délatier  ; étal  dé- 
bité : le  délattcmcut  d’une  parois  , d’un  pi- 
gnon. 

Délayable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  délayé, 
que  l’on  doit  delà  .er  cette  ebo^e  est  délayable. 

Délébilité,  s.  f.;  élut , qualité  de  ce  qui  est  déle- 
bile. 

Délé  gable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  délégué, 
que  l'on  doit  déléguer  : ce  pouvoir  est  délé- 
gable. 

Dilégatoirement , adv.  ; d'une  manière  dcléga- 
toire  ; par,  avec  délégation. 

Déliable,  aJj.  des  2 g.;  qui  peut  être  délié,  que 
l’on  doit  délier  : ccs  choses  sont  dcliables. 

Déliant,  e , adj.  ; qui  délie,  qui  dégage  d'une 
obligation,  d'un  scrmcul  : uu  décret  déliant  , 
une  loi,  une  ordonnance  déliante. 

Délibérable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
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être  délibéré,  sur  quoi  on  peut,  on  doit  déli- 
bérer : celle  affaire  e.*l  délibérable. 

Délibérativement,  adv.  ; d'une  manière  délibé- 
rative; par,  avec  délibération. 

Déliberté,  e.  f.;  cessation,  rem er  ement.  destruc- 
tion de  liberté. 

De  liberté/,  ve,  adj.;  qui  est  cause,  source,  prin- 
cipe, activité,  destruction  de  liberté. 

Dclibcrti table,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
liberlisé  , privé  de  sa  liberté,  qui  est  exposé 
à la  perdre  ; que  l'on  doit  déliliertiser,  priver 
de  la  liberté. 

Délibertisafft , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  délibcrtiscr  ; qui  déltbertise  , qui 
ôte  la  liberté  , qui  prive  de  la  liberté  , qui 
amène  la  chiite  de  la  liberté  : rien  n’est  plus 
déhbertisaul  que  l’abus  de  la  liberté;  parce 
que  les  abus  dépravent  et  détruisent  tout. 

De  h berti  talion,  s.  f.;  action  de  déliberiiser  ; étal 
déltbcriisé. 

Dclibertisr , e , paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  privé 
île  b liberté,  à qui  ou  a olé  la  liberté. 

Delibertiter,  v.  act.  et  pron.  se  — ; ùler  la  li- 
berté, priver  de  la  liberté  ; perdre  sa  liberté. 

Di  liber liane,  s.  m.;  système  de  délibet  tisalion: 
ce  nVst  que  du  déliiicrlisme. 

DclÜertiste , s.  dis  2 g.;  partisan  du  délibe: 
lisiuc,  de  la  suppression  de  la  liberté. 

Détibniivemeut,  adv.;  d’uuemanièic  déltberlive 
pag  la  destruction  de  la  liberté,  avec  destruc- 
tion ib*  lilærlé. 

Délicat'snble,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  déli- 
cat né  , riudu  délicat  ; qui  est  susceptible  de 
délicatesse,  de  preudre  de  la  délicatesse  : celle 
personne  est  dclicatisable. 

Di  licaiitam , e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l 'ac- 
tion de  dclicaliter;  qui  délicatise  , rend  déli- 
cat, qui  donne,  inspire  de  la  délicatesse; 
1. honneur  est  toujours  dcliralban’. 

De  lie  ali  té,  e , part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu, 
devenu  délirai,  qui  a de  la  délicatesse. 

Dêlicaiistr , v . ad.  et  pr. , se-  ; rendre  devenir 
déi.cat  ; donner,  iu-pircr.  prendre  de  la  déli- 
catesse : cette  personne  se  délicatise. 

Délicalismc , «.  ui.;  continuelle,  incessante  action 
de  délicatesse. 

I.  cliciable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  déiicié, 
rendu  délicieux,  rempli  de  délices. 

Dciîciant , e , part  j rés.  et  adj.;  qui  fait  faction 
de  dèlicier;  qui  déiicié,  rond  délicieux  , qui 
cause  uu  d clive. 

Délieiation , s.  f ; action  de  dèlicier  ; état  déiicié: 
la  délieiation  de  cct»e  chose. 

Déiicié,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  délicieux,  qui  présente  du  délice,  qui 
est  rempli  de  délices;  qui  est  converti  en  lieu 
de  délice  : délicics  des  lirux  . des  choses. 

Délicier,  v,  art.  et  pr.,  se — ; tendre  , devenir 
délicieux, extrêmement  Ih>i»,  agréable;  causer 
uu  délice,  convenir  eu  lieu  de  délice. 

Détieismc , s.  m.;  ce  qui  ueqm’senle  qu’une  lieu 
de  délice. 
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DéKement , 5.  m.  ; action  île  délier;  étal  délié  : 
le  déliemenl  d’une  obligation  , d'un  sermon'. 

Délimitablr  , adj.  de*  2 g.  ; qui  peol  être  , doit 
êtie  délimité  , qu'il  est  passible  de  délimiter. 

Del. mitant,  e,  adj  ; qui  délimite,  qui  opère  une 
délimitation  : un  traité  délimitant,  une  tran- 
saction délimitante. 

Ih  limitniif , ve,  adj.  ; de  délimitation  , qui  sert 
a délimiter  : un  Toisé  délimilatif,  une  borne, 
une  ligne  délimitalive. 

DélimitalivemeiU,  adv  ; d'une  manière  délimita- 
tivc  ; par,  avec  délimitation. 

Uelimitisme,  s.  ni  ; système  de  délimitation. 

Delissable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  délissé, 
qui  est  susceptible  de  se  dclisscr. 

Détissé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  dégarni  de 
ses  li-ses  : une  baie  délissée. 

Dilisscnstnt , ».  m ; action  de  délissçr  ; état  dé- 
lias é : le  dclissement  d'une  treille. 

Débiter,  v.  art.  et  pr.,  se-  ; éler  les,  des  lisses; 
dégarnir,  se  dégarnir  de  lisse*.  T.  de  papetier, 
trier  le  papier. 

Del  vrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  déütré, 
que  l'on  doit  délivrer. 

Délivrant , e,  adj.  ; qui  délivre,  affranchit,  qui 
cause,  amène  une  délivrance  : une  délivrante 
aide  , des  secours  délivrants. 

Dëlageabte,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  délogé, 
que  l'on  doit  déloger. 

Delong  twimisablr , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
délonganimisé,  que  l'on  peut  délongauimiscr, 
qui  est  susceptible  de  délonganimi'.é. 

I),  Inn  /animisant , e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  délonganimiser  , de  se  délongini 
miser;  qui  déionganimise  , qui  fait  cesser  la 
longanimité , qui  cause  la  délonganimilé  : un 
délonganimisant  abus  de  pouvoir,  d'autorité, 
île  possibilité. 

bélouganimitalion  , s.  f.  ; action  de  délongani- 
miser , de  se  délonganimiser  ; élat  délongani- 

misé. 

/>,  longanimité,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qni  n'a  plu* 
de  longanimité,  qui  a perdu  sa  longanimité  : 
un  peuple  ilélonganiniisé 

Délonganinriser , v.  acl.  et  pr.,  se — ; effacer, 
déduire  la  longanimité;  perdre  la,  de  sa 
longanimité:  celle  personne  sc  déionganimise. 

Dtloiiganmtitmc  , système  de  déloiigaoimilé,  ce 
qui  ne  présente  qu’une  continuelle  délonga- 
nimité  : c'est  du  dclonganimisme. 

D longanimité , ».  f.;  cessation  , extinction,  de- 
struction de  longanimité. 

Di  longévisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
délongévité,  dont  on  peut  faire  cesser,  effacer, 
détruite  la  longésité  naturelle  ou  acquise. 

ltrlnngriiinnt , e,  part.  prés,  et  adj.  i qui  fait 
i’acliuu  de  délongéviser  ; qui  fait  cesser,  qui 
eifaee,  détruit  la  longévité  naturelle- on  ac- 
quise. 

Délongévisation , r.  f.;  action  de  dékingévi-ér; 
élai  délungésisé. 


Délongevltr,  e,  part  pas.  cl  adj.;  qui  a pci  Ju  sa, 
de  sa  longèvilé  naturelle  ou  acquise. 

Délongéviser , v.  aet.  et  pr.,  se-  ; fatre  eeaser, 
effacer  , détruire,  perdre  la,  sa  longévité  na- 
turelle ou  acquise  ; délongéviser  la  vie,  la 
durée  des  choses. 

D'Iongévisme  , s.  m.;  tout  ce  qui  tend  a dclou- 
géviser,  système  de  délongévisation. 

Délongévitf , s.  f.;  cessation,  extinction  de  lon- 
gévité. 

Déloyalisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  élre  dé. 
loyalisè,  rendu  déloyal,  en  qui  on  peut  détruire 
la  loyauté. 

Déloyalisint,  e,  paît,  prés.;  qui  fait  l’action  de 
déloyaliser,  de  se  déloyalisrr  ; qui  dctoyalise, 
qni  corrompt,  détruit  la  loyauté,  qui  rend 
déloyal. 

Déloi/alisë,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  est  rendit, 
devenu  déloyal , qui  n'a  plus  de  loyauté  , qui 
a perdu  sa  loyauté. 

Déloyaliser  , v.  act.  et  pr.,  se-  ; rendre  , deve- 
nir déloyal , corrompre,  détruire,  perdre  la 
loyauté. 

Déloyalisme  , i.  m.  , système  de  déloyauté  , re 
qui  n'est , ne  présente  qu'une  continuelle  dé- 
loyauté. 

Dëluslrabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  début  ré, 
qui  est  susceptible  de  perdre  son  lustre. 

Délmiraiian  , s.  f.  ; action  de  délitslrer  , de  se 
délustrer;  état  délnstré. 

Dëmai,  onnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé* 
maçonné,  que  l'on  doit  démaçonner. 

Démaçnmiment,  s.  m.;  action  de  démaeonnrr  ; 
élat  déniaçouné. 

Démngnëlisable  , adj.  des  2 g,;  que  l'on  peut, 
que  l’on  doit  démagnétiser  : cette  per*  mua 
est  déinagnclisable. 

Démagnétisation,  s.  f.;  action  de  démagnétiser  ; 
état  démagnétiser  ; la  démagnétisation  d'uue 
personne. 

Démagnétisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a cessé 
d’être  magnétisée  , qui  n’cit  plus  sous  l'in- 
fluence du  magnétisme;  cette  personne  <sl 
démagnétisée. 

Démagnétiser,  v.  act.  et  pr. , sc—  ; faire  cesser 
l'efTel  du  magnétisme  ; uc  pas  laisser  , ne  pas 
rester  suas  l'influence  du  magnétisme  ; dé- 
magnétiser quelqu'un. 

Dcmogogisé,  e.  paît  pas.  cl  adj  ; qui  est  rendu, 
devenu  démagogue,  démagogique,  qui  est  im- 
pulsé par  la  démagogie,  qui  est  s .us  la  dcnia- 

Dèmagogiser,  v.  act.  et  pr.;  se — ; rendre,  de- 
venir démagogue,  démagogique;  former,  é!a- 
blir  une  démagogie;  placer,  se  placer  sous  une 
démagogie.  Kent. , faire  le  démagogue  , de  U 
démagogie  vous  démagogues. 

Dënwgogiune  , s.  m.  ; système  de  démagogie  : 
c'est  du  démigogitme. 

Dëmanchabie  , adj.  des, 2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
manché, qui  est  susceptible  de  se  démancher  : 
cet  outil  est  démanchai. le. 


DËM  • 106  DÉM 


DrmandabU , adj.  des  8 g.  ; ce  qui  peut  êlre 
demandé  , ce  que  l'on  doit  demander  : c’est 
demanda  ble. 

Démamucttdimble,  adj.  des  ! g.;  qui  peut  dire 
démansudiudisé,  qui  est  susceptible  de  perdre 
sa  mansuétude  : cette  personne  est  démansué- 
ludisable. 

Dcmaimuiudiiaut , e , part.  piés.  et  adj.  ; qui 
(ait  I action  Je  déniausiiéludiscr,  de  le  déman 
iuétudiser  ; qui  dcinausuéludise,  qui  ôte,  qui 
détruit  la  mansuétude. 

Démansuctudisation , s.  f.  ; action  de  déinansué- 
tudiser,  de  sc  démansucliidiser  ; état  dénia  u* 
•uétudisc  : sa  démaiisuéliidisation. 

Déman  suc  ludiu  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'a 
plus  de  mausuéludr,  qui  a perdu  sa  manqué 
tude  : cette  personne  est  démansuétudisée. 

Drmansuciudner , v.  act.  et  pr.,  se — ; ôter, 
effacer  , détruire,  perdre  la  , f-a  mansuétude, 
la  bonhomie,  la  patience,  la  douceur  : cette 
personne  sc  déniansiiétudisc. 

Démansuétudisme , s.  m.;  ce  qui  n'est,  ne  pré- 
sente qu’une  continuelle  disparution  , effaça 
tion  de  mansuétude  : ce  n'est  que  du  deman- 
suctudismc. 

Dcmantclablc , adj.  des  2 g.:  qui  peut  être  dé- 
mautelé , qui  est  s s eptible  de  se  démanteler  ; 
ccs  forts  soûl  démantc  la  b In». 

Démantelant, e,  adj.;  qui  déman telle, qui  cause u ne 
démautelaliou  : des  batteries  démantelantes. 

Démantelation,  s.  f.;  action  de  démanteler;  état 
démantelé. 

Démantibulable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
démaulibulé,  que  l’on  peut  démantibuler, 
qui  est  susceptible  de  se  démantibuler,  de 
déuianiibiilation. 

Démantibulant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  déman* 
tabule,  qui  eause  une  démantibulât  ion  : une 
démantibulante  secousse,  explosion. 

Démantibulait  on,  s.  f ; action  de  démantibuler; 
état  démantibulé. 

Démantibulnnent,  aJv.;  d’une  manière  déman- 
tibulée; par  la  démautibulation. 

Démantlbuleurj  s.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  dé 
mantibule. 

Démarcable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
marqué, que  l’on  doit  démarquer. 

Démarcant , e , adj.;  qui  démarque,  qui  ô*e, 
efface,  la  marque. 

Démarcatif , ve,  adj.;  de  démarcation,  qui  éla 
Mit,  qui  fixe  une,  la  démarcation  : une  ligne 
démarcative. 

Démarcativement , adv.;  d’une  manière  démar- 
calive  ; par  une  démarcation. 

Démarquemeut,  s.  m.  ; action  de  démarquer, 
doter  une  marque;  étal  démarque. 

Démar râble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
mar  marié,  que  l'on  peut,  que  Tou  doit 
démarrer,  faire  démarrer  : celle  chose  est 
démarrable. 

Démarrement , s.  m.;  action  de  démarrer;  clat 
démarré  : le  déinarreuieul  d’une  voiture 


arrêtée,  empêchée  de  rouler  par  un  obstacle. 

Dcmasquublf,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
masqué, que  l'on  doit  démasquer. 

Démasquant,  e,  adj.;  qui  démasque,  fait  con- 
ualire. 

üvutasquemeni , s.  ni.;  action  de  démasquer; 
état  démasqué. 

Ücmasiiquable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
masqué, qui  est  su  crépi  th  le  de  sc  dé  masti- 
quer : cette  chose  est  déniait  iquahle. 

Ücmauiquemcni , s.  m.  ; action  de  détnasiiquer; 
état  démasliqué. 

DcnuUable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  démâté, 
qui  est  exposé  à être  déiuâté. 

Démâter iali sable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
démalériaiisé.  que  l’on  doit  dé  matérialiser, 
tirer,  faire  sortir,  sortir  de  sa  matérialité. 

Dematcrialisant,  e,  adj.;  qui  dématérialise,  qui 
efface,  détruit  la  matérialité. 

Démalerialisatian,  s.  f.  ; action  de  dérnalériali- 
ser;  état  démalériaiisé  ; sa  dcmatcrialisatioo. 

Ùanatc rialisme,  s.  m.;  système  de  démaiéria- 
lisalion. 

Dcmatérialiste,  s.  des  2 g.;  partisan,  propaga- 
teur du  dématérialisme. 

Dé  ma  ter  iali  lé,  s.  i.  ; cessation,  extinction  de 
matérialité. 

Démclable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  démêlé, 
que  l'on  doit  démêler. 

Démêlant,  t,  adj.;  qui  démêle,  qui  débrouille, 
éclaircit  : se  livrer  à un  travail  démêlant. 

Dcmembrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
membré, que  l’on  doit  démembrer . 

Démembrant , c,  adj.;  qui  démembre,  qui  cause, 
amené  un  démembrement,  qui  stipule,  fixe 
un  démembrement  : un  traité  de  paix  dé- 
membrant. 

Dcniembrateur,  s.  m.,  f.  trice;  celui,  celle  qui 
démembre. 

Démembrement,  adv  ; d’une  manière  démem- 
brée; par,  avec  démembrement. 

DémembrUme,  s.  m.;  système  de  démembre- 
ment. 

Démcnageable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
ménagé, qu'il  est  facile  de  déménager. 

Déménageant , c,  adj  ; qui  déménage  : une  foule 
déménageaute,  qui  emporte  tout. 

Déménageur,  s m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  démé- 
nage : des  voleurs  hardi*  déménageurs,  qui 
emporte  tout. 

Déniençant , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  fait  fac- 
tion de  démencer;  qui  cause  la  demeure. 

Démeneer , t.  act.  ; causer,  amener  la  démence. 
N.;  faire  de  la  démence,  de  la  folie,  tomber 
eu  démence,  dans  la  démence  : tous  démeu- 
cci. 

Danencinne , s.  m.;  incessante  démence;  co  qui 
n'est,  ne  présente  qu’une  continuelle  démence: 
c’est  du  détnenrisme. 

Dementable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
menti, que  Ton  doit  démentir  : ces  nouvelles 
sont  démentables. 
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Démentant,  e,  adj . ; qui  dément,  qui  présente 
un  démenti  : une  déclaration,  uue  affirma- 
tion démentante. 

Dcmcntalcur,  «.  m.,  f.  trice;  celui,  celle  qui  dé- 
ment, douuc  un  démenti. 

Démentiel,  le,  adj!;  de  démence,  qui  eit,  qui 
tient  de  b démence,  qui  là  marque  : une 
atteinte  démentielle,  des  discours  démentiels. 

Démenticllctneni.  adv.  ; d'une  maniéré  démen- 
tielle, par,  avec  démence, 

Dementisme,  s.  m.;  système  de  démenti,  qui 
tend  h tout  démentir;  ce  qui  tic  présente  que 
de  continuels  démentis. 

Déméritant,  e,  adj:;  qui  fait  démériter,  qui 
priée  de  l'affection  : ui|e  œuvre  déméritante. 

Démeltable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être,  mérite 
être  démis,  que  l'on  doit  démettre. 

Démettant , e,  adj.;  qui  démet,  qui  cause  un 
renvoi,  une  déposition,  une  destitution  : c’est 
un  acte  démettant. 

Démenblabte,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
meublé  , facilement  démeubler,  que  l’on 
doit  démeubler  ; il  est  détm  ubtablc. 

Demeurabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  demeurer, 
que  l'on  doit  laisser  a demeure. 

bémiscrisable,  adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  dé- 
misérisé,  que  l'on  peut  tirer,  faire  sortir  de 
la  misère. 

Démisérisant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  dénusériser  ; qui  dènuséritc,  qui  tire, 
fait  sortir  de  la  misère  : une  démisorisante 
laboriosilé. 

Démisérisation,  s.  f.  ; action  de  démisériser; 
état  démisérisé 

Dcinisrri.se , e,  part  pas.  et  adj.  ; qui  n’a  plus 
de  misère,  qui  est  tiré,  sorti  de  la  misère  : 
une  personne  démisériséc. 

Démisériser,  v.  art.  et  pr.,  se — ; tirer,  sortit 
de  |a  misère;  faire  disparalire,  effarer,  foire 
cesser  b misère  : on  ne  se  démisérisé  que  par 
l'ordre,  l'économie  et  le  travail. 

Dcmisérisme,  s.  ni.  ; système  de  démiséralion  ; 
tout  ce  qui  tend  è détruire  les  causes  de  mi 
scre. 

Démissionnai  renient,  adv.;  d'une  manière  dé 
missionnaire,  par,  avec  démission  : quitter  un 
poste,  un  emploi,  donucr  ses  biens  démission- 
nairement. 

Démissionner,  v.  art.  et  pr.,  se — ; donner  sa 
démissiou;  renoncer  à un  emploi,  i uue  fonc- 
tion, à ses  biens  par  une  démission. 

Démiloyemtisable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être 
démiloyennisé,  dont  ou  doit  faire  cesser  la 
mitoyenneté  : ce  mur,  celte  paroi  est  dé- 
mi  tojcnnisable. 

Démiiogennl talion,  s.  m.;  action  de  démitoycn 
niser;  étal  déiuiloyennisé  : la  dctniloyeunua- 
liou  d'un  mur,  d'une  paioi. 

Dé-mitoycnnisé , e,  part,  pas  cl  adj  ; qui  n'est 
plus  mitoyen,  dont  la  miloyennete  à cessé  : 
ce  mur  est  démitoyenDisé. 

bémitoyenniser,  v.  act.;  ne  pas  laisser  mitoyen. 


faire  cesser  la  mitoyenneté  : combien  me  de- 
mandez-vous pour  à mon  profil  demitoyenni- 
ser  ce  mur,  cette  paroi. 

Démocraticidnnt,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  de  démocraticider;  qui  porte  atteinte 
à la  démocratie,  qui  attente  à la  démocratie, 
h l'ordre,  b l’action  démocratique,  qui  tend 
à renverser  la  demo  .-ratie. 

Dêmocraticide,  s.  des  2 g.;  celui,  relie  qui  porte 
aleintc  à la  démocratie,  qui  atleule  à la  dé- 
mocratie, à l'ordre,  à l'action  démocratique. 

Démocraticiiler,  v.  act.;  attenter  à la  démocratie, 
4 l'ordre,  à l'action  démocratique  ; porter  une 
atteinte  à l.t  démocratie;  renverser,  détruire 
la  démocratie. 

Demacraticidisme,  ».  m . ; tout  ce  qui  porte  at- 
teinte'à la  démocratie;  système  qui  tend  à 
renverser,  à détruire  la  démocratie,  l'ordre, 
l'aetion  démocratique. 

Dimocratisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
mocratisé, rendu  démocrate,  démocratique  ; 
qui  peut  être  placé  sous  ouc  démocratie,  gou- 
verné par  une  démocratie,  formé  en  démo- 
cratie. 

Démocratisant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  démocratiser;  qui  tend  démocra- 
te, démocratique,  qui  forme  eu  démocratie, 
qui  place  sous  une  démocratie. 

Démocratisation,  s.  f. ; action  de  démocratiser  ; 
état  démocratisé. 

Démocratisé,  e,  part.  pat.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  démocrate,  démocratique  ; qui  est  en 
démocratie,  placé  sous  uue  démocr-lie,  gou- 
verné par  la  démocratie. 

Démocratiser,  v.  act.  cl  pr.,  se — ; tendre,  de- 
venir démocrate,  démocratique  ; éiiger  une 
démocratie,  organiser,  s'organiser  in  démo- 
cratie, gouverner  par  la  démocratie,  placer 
sous  une  démocratie.  N.;  faire  le  démocrate, 
de  la  démocratie  : vous  démocratisez. 

Démacralisme , s.  m,;  système  de  démocratie; 
continuelle  arliuu  démocratique. 

Dcmolissçtble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
moli, que  l'un  doit  démolir  : cette  maison  est 
dcniulissablc.  , 

Démonarchique,  adj.  des  2 g,;  qui  a cessé  d'étre 
monarchique,  qui  porte  atteinte  aux  principes 
monarchiques , qui  tend  à renverser  la  mo- 
narchie. 

Démonareh  quement,  adv.;  d’une  manière  demo- 
uarrhiqiie,  en  sapant  la  monarchie. 

üémonarchisnble,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  démunarcliisé , que  l'un  doit  démo- 
narrhiser,  tirer,  faire  sortir  de  l'état  mouar- 
chique. 

Dcmonarchisanl , e,  adj.;  qui  déinonarchise,  qui 
ne  laisse  plus  monarchique,  ch  monarchie,  à 
une  monarchie,  sons  une  monarchie. 

Démonarehisation , s.  f.;  action  de  dcnionar- 
chiser,  de  uc  plus  laisser,  de  ne  plus  rester 

i.  monarchique,  de  renverser  une  monarchie. 
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d’affranchir  d’un^  nonarchie  ; état  démonar- 

chisé. 

Dëimiuaréhisme , s.  in.;  système  de  detnonar* 
chisrtion. 

Démondanisabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
drnmndanisé , dékclié  du  mande,  que  Ton 
doit  dcmondanifcr. 

Démondanisant , e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  dcmninlaniscr,  de  se  démoudani- 
sur;  qui  démondanisc,  cjui  détache,  déboute 
du  monde,  qui  parle  à se  retirer  du  monde, 
à renoncer  au  monde,  à scs  joie?,  h s s plai- 
sirs : une  religion  démondanisante. 

Démondanisalioti , «.  m.;  action  de  démondaui- 
scr;  état  démon  iani»é. 

Démondtwisë , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  nVsl 
plus  mou  Jnnisé,  qui  est  détaché,  dégoûté, 
retiré  du  nioudr,  qui  a ce*sé  d’étre  mondain, 
qui  a renoncé  à la  mondanité  ; une  personne 
démoud  anisée. 

Démondûttiter , v.  act.  rt  pr.,  sc — ; ne  pas 
laisser,  ne  pas  rester  mondain,  moud  misé, 
attaché  au  monde,  à ses  joies,  à scs  plaisirs; 
faire  renoncer,  renoncer  à la  mondanité,  la 
faire  cesser;  faire  renoncer  au  monde,  abjurer 
les  vanités  du  moude;  faire  retiicr,  détacher, 
dégoûter,  se  retirer,  sc  détacher,  se  dégoûter 
du  monde. 

Dëmondanisme . s.  m.;  système  de  démondani- 
satiun  ; tout  te  qui  tend  à détacher,  à dégoûlei 
de  la  mondanité,  du  monde:  c’est  un  dauge 
reux  démoudanistr.c. 

Démondanité  t s.  f. ; état,  qualité  de  ce  qui' a 
cessé  d élie  mou Jain  ; remliou,  extinction  de 
mondanité  : sa  démoiidauitc  est  causée  pat 
un  enthousiasme  religieux. 

Dnnothti table , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
monétisé, que  rmi  doit  démonétiser  : ce  pa- 
pier c?l  dcmonélisohle. 

Dcmonëiisme , s.  ni  ; sysèœc  de  démonétisa- 
tion. 

Dënionomanismc , s.  m.;  système  de  tlc<nonnma 
nie,  ce  qui  ne  présente  qu’une  continuel  le 
démoiiomanie. 

Démo  no  ti sable , a ij.  des  2 g.;  qui  peut  être  de- 
mouolisc,  lit  qui  on  peut  faire  cesser,  détruire 
la  iiionotoniie  : cette  personne  est  déir.onoti- 
sable. 

Démouotisant , e,  pir|.  pr.  et  adj.;  qui  fût 
l’action  de  déniuuutouiscr,  de  se  «lémonoto- 
niser;  qui  démouoluiiisr,  qui  di-st (•<*.  fat 
coter  la  mouoloiiie  : nue  démonuli>auio  ré? 
création. 

Dsmonolonisalion  , s.  f ; artion  de  déuionoliser; 
état  démouolisé  : la  déni nnoii>at ion  du  ca- 
ractère. 

Dëmnnotonisé , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u*est 
p'iH  niotiolouifté ; dont  la  monotonie  a «iîé, 
est  dissipé  : celte  persouuc  est  tout  à fait  dc- 
monotUcc. 

Drmonatonhcr,  v.  act.  cl  pr.,  sc — ; ôter,  faire 
cesser,  dixdprr  la  monotonie,  perdre  sa  nio- 
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notonie,  sortir  de  sa  monotonie  : celte  per- 
sonne sc  démonotouise. 

Démon  monisme , s.  m.;  tout  ce  qui  tend  à dis- 
siper, h faire  cesser  la  monotonie  : c'est  du 
démonotonismr. 

Démontable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
nioiité,  que  l'on  doit  démonter. 

Démontant , e , adj.;  qui  démonte  ; au  fig,,  qui 
déconcerte  ; une  réponse  démoulante  , t;n 
procédé  démonta  lit. 

Dëmoutation , ? . f.  ; a,  lion  de  démailla;  état 

démonté. 

Démontrant,  e , adj.;  qui  di montre, prouve  d'uue 
manière  évidente. 

Dcmoialisable , adj.  des  2 g ; qui  peut  cire  dé- 
moralise, que  l'on  peut  facilement  démora- 
lisé : celle  personne  est  dénioralisable. 

Démoralisant , e,  adj.;  qui  démoralise,  qui  terni 
a détruire  la  moralité  : vous  doum-z  à vos 
enfants  , à tout  ce  qui  vous  entoure  des 
exemples  démoralisant'1. 

bëmaralixaltur , s.  m , f»,  tri  ce.  ; celui,  celle  qui 
démoralise  : vous  êtes  un  dangciCHX  démura- 
lisaleur. 

Dëmoraliune , s.  in.;  système  de  démoralisation, 
tout  ce  qui  tcud  à détruire  la  moralité  : ce 
n’est  que  du  dé  muralisme. 

Danor alité  , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  attente 
à la  moralité,  la  détruit  ; cessation,  extinction 
de  moralité  : la  démoralité  de  vos  principe?. 

Dcmottable  , adj  des  2 g ; qui  peut  étie  dé- 
limité, dont  on  doit  ôter  la  motte,  qui  peut  se 
démotter  : ces  arb.es,  ces  plantes  sont  démol- 
tjblcs. 

bémol  ë , e,  paît.  pas.  cl  adj.;  qui  u*a  plus  de 
muile,  dont  on  a.  été  la  motte  : ces  champs, 
ces  arbres  son:  délimités  : ces  plantes  sont 
délimitées. 

Démoncinent , s.  ra.;  action  de  démolter;  état 

dciiiOtlé. 

Dcmotter , v.  act.  et  pr.,  sc—  ; ôter,  briser  la 
motte,  les  mottes  ; perdre,  ne  pas  conserver 
sa  motte  : démotter  un  champ,  en  bri:cr  kt 
ui.*tle«. 

Démontable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé* 
moitié,  que  l'on  doit  démouler. 

Dé  moulent  cul , s.  m.;  action  de  démouler,  ôter 
du  moule;  état  démoule  : le  démoulcmenl 
d*«ine  chose. 

Déihouisable , «dj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
nmussé,  qui  Cal  nécessaire  de.  démouler,  que 
l’on  doit  démuusser  : des  arbres  démoussa- 
bits. 

Démolisse , e,  part,  pas,  et  adj.;  dont  on  a ôté 
la  mousse,  qui  n’a  plus  de  mousse  : c es  ar- 
bre* sont  bien  démoussés. 

Dcmoussement,  s.  m.;  action  de  démousser,  d’ûfer 
l.i  mousse  ; étal  déinoussc  : le  dcmousseoient 
des  arbres. 

Démon$ter0i.  act.  et  pr.,  se— ; ôter,  faite  dis- 
paraître la  mou  se  ; démousser  des  arbres  ; 
ces  arbres  se  démousscni  bien. 
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Démniiissable  , adj.  îles  2 g ; qui  peut  être,  doit  I 
elle  démuni,  qui  est  su  ccplible  Je  sc  dé- 
munir. 

Démunissant , c,  adj  ; qui  démuii'l  : une  Cou* 
(ommatiou  démunissante. 

Démwlissement , s.  m.;  action  de  démunir;  étal 
démuni  : le  démunissemeut  d'une  place  forte. 

Démurablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dc- 
luuré,  que  l'on  doit  démurer. 

Démurant,  e,  adj.;  qui  démure,  qui  rompt,  brise 
les  murs,  qui  fait  tomber  les  murs  : une  force 
démurante  ; une  artillerie  démurunle. 

Dénwrement , J.  ni.;  action  de  déminer;  état  dé- 
muré  : le  déinurement  de  ces  sons-murs  pro- 
vient  de  l'humidité. 

Dcmuselablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
muselé sans  risque,  que  l’on  doit  démuseler  : 
cet  animal  est  démuselable. 

Démuselé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
muselé,  qui  a cessé  d’ètre  musclé,  à qui  on  a 
ôté  la  muselière. 

Dému-,eltemem , s.  m-;  action  de  démuser  ; étal 
démuselé. 

Démuseler,  v.  aet.  et  pr.,  se — ; no  pas  laisser,  ne 
pas  rester  muselé,  6ter  la  muselière  : dému- 
seler un  animal. 

Dénnnlissuble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
nauti,  que  l'on  doit  dénautir. 

Dénantissant , e,  adj.;  qui  dénanti!,  qui  opère 
un  dénantissemeut  : Un  jugement  démunis- 
sant, qui  oïdonue  le  denantissement. 

Dénantissemeut  , s.  m.;  action  de  déiianlir,  de 
se  dénantir;  état  déoanti  : de  sa  propre  vo 
lonté  il  opéra  son  dénanlisscmenl. 

Dynamisme , s.  ni.;  système  de  denantissement, 
tout  ce  qui  tend  à dénantir. 

Drnationalisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
dénationalisé,  en  qui  on  peut  détruire  le  sen- 
timent, le  caractère  de  nationalité. 

D énatitmatlsant,  e,  adj  ; qoi  dénationalise , qui 
Aie,  efface  le  sentiment  , le  caractère  de  na- 
tionalité , qui  ne  laisse  plus  national-  ; une 
dénationalisante  administration,  de  dénatio 
utilisants  systèmes. 

Dénationalisation , s f.;  action  de  dénationali 
ser,  d’Atcr  le  caractère  national  : état  déna- 
tionalisé. 

Dénalionalisnic  . s.  m.;  système  de  dénationali- 
sation; tout  ce  qui  tend  A ô'cr,  à détruire  le 
caractère,  le  sentiment,  l'esprit  national  , de 
nationalité  ; ce  n'est  que  du  dènationa- 
lisme. 

Dénationalilé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  porte 
atteinte  à ta  nationalité  ; la  dénationalité  des 
actes,  de  l’action. 

Dénallable,  adj.  des  ! g.;  qui  peut  être  dénatté, 
ce  qui  est  susi  eptible  de  se  dénatter. 

Dinatieiticnt,  ».  ni.;  action  de  dénouer;  étal  dé- 
natlé. 

Dénaturuble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  déna- 
turé, qui  est  susceptible  de  se  dénaturer. 

Dénaturant,  e,  adj.,  qui  dénature,  qui  change. 
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altère  la  nature  i'er  choses  ; un  d ualuran' 
travail,  uile dénituraule  argumentation. 

Dénaturation  , s.  f.  ; action  de  démlurcr,  de 
changer,  d'altérer  la  nature  des  choses  : la 
dénaturation  est  toujours  l'œuvre  ou  de 
l'ignorance,  ou  de  la  mcebaucelé  , ou  de  la 
friponnerie. 

péuaturement,  s.  m.;  étal  dénaturé  : le  dénatu- 
remciil  des  choses. 

Dcvaturisme,s.  ni.;  système  de  dénaturation, de 
dcimüircmeut  ; tout  ce  qui  leud  à dénaturer, 
à changer,  A altérer  la  naltiie  des  choses  : 
éviter,  de  tomber  dans  le  ilcnaturisine. 

Diaéanlitalion , s.  f.;  action  de  dénéautiser,  de 
tirer  du  néant,  état  denéontisé  : la  déuéanti- 
satioii  de  tout  n’a  pu  être  opérée  que  par  une 
action  surhumaiuc. 

Dénéanlisé,  e,  port.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
dans  lu  néant,  qui  est  tire  du  néant. 

Déncntitiser,x . an.  et  pron.;  se — ; ne  pas  lais- 
ser, ne  rester  dans  le  ncant;  tirer,  faire  sot  tir, 
soriirdu  néant.  Au  fig.,  découvrir,  faire  con- 
naître ce  qui  est  profondément  caché  : et  tout 
se  dénéantise  par  le  génie. 

D/niable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dénié, 
que  l'on  doit  dénier. 

Déniant,  e,  adj.;  qui  dénie;  une  déclaration  dé- 
niante. 

Dcm'arif,  ce,  adj.;  de  dénialion  , qui  est,  qui 
tient  de  la  déniation,  qui  la  marque:  un  geste 
déniatif. 

Déviation,  f.  f ; action  de  denier  : quand  ladé- 
niatiou  blesse  l'honneur  ou  l'iiilcrét  de  quel- 
qu'un, elle  est  un  rrime. 

Dénioiivement , adv.;  d'une  manière  déniativc  ; 
avec  déniation  , par  la  dénialion. 

Délitement  , s.  m.  ; état  dénie  ; le  dénicmcnt 
d'un  fait.  Ou  peut  éga'enicnl  se  servir  de  Jc- 
nialion  pour  ciprinur  cet  étal. 

Dénieitr,  ».  ni.  f.,sc";  celui,  ccUequi  dénie. 

Dcnii/rable. , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  déni- 
gré, que  l’on  doit  dénigrer. 

DéUig raniment,  alv.;  d'une  manière  dénigrante, 
avec  mépris  : il  m'a  reçu , il  m'a  parlé  déni, 
gra  mutent. 

Dcniyration  , s f.  ; ai  lion  Je  dénigrer  ; étal  dé- 
nigré ; la  dénigrai  ion  de  l'orgueil  est  toujours 
un  vice  de  caractère  et  d’éducation  , elle  fait 
liaïr  la  personne  qui  s’y  litre. 

Dénombrable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
nombre , que  l ou  doit  dénombrer,  dont  on 
doit  faire  le  dénombrement. 

De  nominativement , alv.;  d’one  manière  déno- 
mmante, avec  dénomination. 

Dtnommnble  , adj.  de.  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
nommé, que  l’on  doit  dénommer. 

Di  noiifonl , e,  adj.;  qui  dénonce,  qui  révèle  : 
mie  marqne,  une  hésitation  dénonçante. 

Dénoneiatif,  re,  adj.;  de  dénonciation;  qui  est, 
qui  tient  de  la  dénonciation  , qui  la  marque, 
qui  appartient  à la  dénonciation  ; qui  cou- 
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lient,  exprime  une  dénonciation  : une  lettre) 
dénonciative. 

Dé/ionciatirement  , ad.  ; d’une  manière  dé non - 
cialive,  avec  dénonciation , par  déiioncia* 
tion. 

Dénôncismc  , a.  m.;  s\*lcmc  de  dénonciation  : 
le  dénonoisme  des  jalousies  de  parti. 

Dénotable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dénoté, 
que  l’oq  doit  dénoter,  désigner  par  certain^ 
signes.  I 

Dénouant,  e,  adj  ; qui  dénoue,  qui  cause,  amène 
un  dénouement  : une  déuouaule  adresse,  in- 
telligence. 

Dcntcllement , s.  m.;  action  de  denteler,  étal 
dentelé  : le  dentcUcmeot  de  l'œillet  , d’une 
chose. 

Dcmtablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dénué, 
qui  est  exposé  à un  dénuement. 

Dénuant , e,  adj.;  qui  dénué,  qui  cause,  amène 
un  dénuemeut  ; un  malheur  donnant , une  ca 
lamité  donnante  : un  dénuant  détordre. 

Dénunteur , s.  m.f.,  trice,  celui,  celle  qui  dénué, 
qui  dépouille  de  tout  : ces  hommes  ne  sont 
que  des  dcnuatcurs  politiques. 

Dénudable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut, être  dénudé, 
que  l'ou  doit  dénuder,  découvrir  totalement  » 
mettre  à nu 

Dénudant , e , part.  pr.  cl  adj.;  qui  fait  l'action 
de  dénuder; qui  dénude,  découvre  totalement, 
qui  met  à nu,  qui  cause  une  complète  dénuda  - 
tion  : un  dénudant  ulcère 

Dénudé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  totalement 
découvert,  mis  à nu  : os  dénudé  , partie  du 
corps  dénudée. 

Dénuder , v.  art.  et  pr.,  se — ; découvrir,  se  dé- 
découvrir  totalement  ; mettre  , se  mettre 
à nu. 

Dépaciolisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  dépactoliser,  qui  dépactolise,  ne  laisse 
ptus  pactole.  Au  fig.  ; qui  ne  laisse  plus  source, 
production  de  richesses  , qui  détruit  les  prin- 
cipes, les  causes  d’une  riche  prospétilé  ; un 
départoiisant  vandalisme  industriel. 

Dépactn  fixation  , s.  f.  ; action  de  dépactoliser; 
clat  dépactolise  : la  départ olîsal ion  d'un  état 
est  toujours  plus  l’œuvre  d’un  gouvernement 
que  des  peuples. 

Dcpactolisc,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n’esl  plus 
pactole,  qui  a perdu  son  pactole.  Au  fig.  : qui 
n'est  plus  source  de  richesses , qui  a perdu 
toutes  Ses  sources  de  richesses,  tous  les  prin- 
cipes, toutes  causes  de  riche  prospérité:  un 
état  dépactolise. 

Dépactoliser , v.  act.  et  pn»n.,  sc^;  détruire  un 
pactole , tous  les  pactoles  ; ne  plus  laisser,  ne 
plus  rester  pactole  , faire  perdre  un  pactole  , 
perdre  sou  pactole.  An  fig  , ne  plus  laisser 
source  de  richesses , de  sources  de  richesses  ; 
détruire,  perdre  toutes  les  causes  de  riche 
prospérité. 

Dépanueautablc  , aJj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
dépanneaulé,  que  loti  peut,  que  l ou  doit  dé- 
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panneauter  ; dégarnir  de  ses  panueaux  : par 
le  temps  qu’il  fait,  cettç  couche  est  dépanueau- 
table. 

Dêpanneaiué , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’a  plus 
ses  panneaux  , qui  est  dégarni  de  scs  pan- 
neaux, dont  ou  a ôté  les  panueaux  : une  cou- 
che dépanneautée. 

Dépanucautnneni,  s.  m ; action  de  dépauueau- 
ter;  état  dépanneauté  : le  dépauueautement 
des  couches. 

Dépanneauier%  v.  ad.;  ôter  les,  des  panneaux  , 
dégarnir  de  panneaux  : dépanueauler  des 
couches. 

Dépapisable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  facile- 
ment dépapisr  , que  l'un  doit  dépapiser,  faire 
sortir  de  la  .soumission  au  pape,  affranchir  du 
papisme. 

Dépapitaiion , s.  f.;  action  de  dépapiser,  de  se 
dépapiser  ; état  dépapisr. 

Dépapisr,  e,  part.  pas. et  adj.; qui  a cessé  d'être 
papisé,  qui  n’est  plus  sous  le  pouvoir,  l’auto-, 
rite  du  pape,  qui  en  est  affranchi,  qui  a abjuré 
le  papisme  : des  populations  dépapisce*. 

Dépapiser,  v.  act  et  pion'.,  se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  sous  le  pouvoir,  l'autorité  du 
pape,  en  affranchir,  s'en  affranchir;  tirer,  sor- 
tir du  papisme  : toutes  les  nations  finiront 
par  sc  dépapiser. 

Dépaquettement,  s.  m.;  action  de  dépaqueter; 
état  dépaqueté. 

Dépareillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
pareillé,quil  n’est  pa<  mal  de  laisser  dépareille. 

Dcpareillcmeni,  s.  m.;  action  de  dépareiller;  état 
dépareillé. 

Drpartssable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
paressé, que  l'on  peut  tirer,  faire  sortir  de 
l étal  de  paresse. 

Déparcssaut , e,  part.  pr.  et  a Jj . ; qui  fait  l'ac- 
tion de  déparessrr,  de  se  déparester  ; qui  de- 
paresse,  qui  tire,  faire  sortir  do  l'état  de  pa- 
resse.: xui  doit  donner  aux  jeunes  geus  une 
émulation  déparessanle. 

Dcparessc,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  plus  de 
paresse,  qui  est  tiré,  sorti  de  l’état  de  paresse. 

Dé  par  es  semait,  s.  ni.;  action  de  deparesser,  état 
déparessé. 

Déparesser , v.  act.  et  pron.,  se — ; ne  pas  lais* 
ter,  ne  pas  rester  dans  la  paresse,  tirer,  sortir 
de  l’état  de  paresse. 

DcparessistnCy  s.  ni.;  système  de  déparessement: 
lion,  mauvais  déparessisme. 

D( paroissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  déparoisséÿ  que  l'on  ne  peut  laisseren  pa- 
roisse, attaché  à une  paroisse,  que  l’ou  doit 
faire  sortir  de  sa  paroisse,  changer  de  paroisse, 
auquel  on  doit  ôter  sa  paroisse  : un  prêtre  dé- 
pa>ois»ablr. 

Ut  paroisse , c,  part.  pas.  rt  adj.;  qui  est  chassé 
retiré  de  sa  paroisse,  qui  a quitté  sa  paroisse, 
qui  n’est  plus  attaché  h une  paroisse,  qui  est 
sans  paroisse,  qui  n'est  plus  en  paroisse  , un 
prêtre  déparoissé  ; la  révolution  française  a 
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déparoissé  les  villages,  ne  les  a plus  laissé  sous 
la  dénomination  de  paroisse. 

Déparoissemenl,  s.  m.;  action  de  dcparoissor, 
étal  déparoissé. 

Dcparoisser,  v.  act.  et  pron.,  se — ; ne  pas  lais- 
ser, ne  pas  rester  dans  une,  dans  sa  paroisse, 
attaché  à une,  à sa  paroisse;  ôter  d'une  pa- 
roisse, quitter  sa  paroisse,  changer  de  pa- 
roisse; chasser,  faire  sortir  d onc  paroisse  de 
sa  paroisse,  ne  plus  laisser,  ne  plus  rester,  pa 
roi sse  divisé  en  paroisse,  sous  la  dénomination 
de  paroisse  : se  déparoisser  , pour  aller 
ailleurs  remplir  ses  devoirs  de  piété,  de  reli- 
giou. 

Déparoissisme,  s.  m.  ; système  de  déparoissé 
ment. 

Dipartageable,  adj.  des  2 g.;  que  l'on. peut,  qu>- 
l'on  doit  départager. 

Departemenlalemenl,  adv.;  d'une  manière  dé- 
partementale, par  l'action  départementale,  par 
département. 

Dr panrmetnalisabte,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut 
être,  doit  être  départemeulalisé,  divisé  en  dé- 
partements, par  départements.  Que  l'on  peut 
rendre  départemental,  faire  entrer  dam  les 
attributions  d'une  administration  départe- 
mentale, placer  sous  son  action. 

Départementalisation,  s.  f.;  action  de  départe 
mentaliser;  étal  départementalisé. 

Départementalisé,  e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  est 
divisé  en  départements,  par  départements.  Qui 
est  rendu  départemental  , qui  est  soumis  à 
l'action  départementale,  qui  est  placé  sous 

• une  administration  pepartenienlalr,  qui  est 
attribué  à la  départementalilé. 

Départementaliser,  e.  act.  et  pron.,  se — ; divi- 
ser en  départements,  par  départements.  Ren- 
dre, devenir  départemental,  attribuer  é la  dé 
parlementante;  placer,  se  placer  jous  une  ad- 
ministration , sous  une  autorité  départemen- 
tale. 

Départementalisme,  s.  m ; système  de  départe- 
mentalisation. 

Départementalilé,  s.  f. ; état,  qualité  de  ce  qui 
est  départemental. 

Depanibilité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
départ  ible. 

Départit  U,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être  départi,  donné,  partagé,  distribué. 

Dépassable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
passé, que  l'on  peut,  que  t on  doit  dépasser. 

Dépassant,  e,  adj.;  qui  dépasse  : le  vêlement  de 
dessous  est  dépassant  ; la  robe  de  dessous  est 
dépassante. 

Depassionnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
passionné, qne  l'on  peut  dépassionner,  corri- 
ger de  ses  passions,  en  qui  on  peut  détruire 
itnc  passion,  au  moins  la  modifier. 

Dépassionnant,  e,  part.  pr.  et  adj;  qui  fait  l'ac- 
tion de  dépassionner;  qui  dépassionne  , qui 
guérit  d'une  passion,  qui  fai:  cesser,  ou  qui 
au  moins  modifie  une  passion  : l'âge  ne  dé- 
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passionne  pas  toujours,  et  la  raison  est  plus 

depassionnaute. 

Dépassionné,  e,  part. pas.  et  adj  ; qui  est  guéri 
d'une  passion,  qui  n'a  plus  de  passion,  dont 
la  passion  acessé,  dont  les  passions  sont  étein- 
tes ou  au  moins  bien  modifiées. 

Depassionnemeni,  s.  m ; action  de  dépassionner; 
état  dépassionné. 

Dépassionner,  si.  act.  et  pron. , se— ; guérir, 
se  guérir  d’une  passion;  corriger,  se  corriger 
de  ses  passions;  faire  cesser,  détruire,  étein- 
dre une  passion,  les  passions  ou  au  moins  les 
bien  modifier  : celle  personnesc  dépassionne. 

Dépâtffsable,  adj.  des  2g.;  t.  d'imprimerie,  qui 
peut  être  dépà  issc,  que  l’on  peut,  que  l'on 
doit  dèpâtisscr. 

Dépolissement,  s.  in.;  t.  d'impftmcrie;  action 
do  dépêtisser,  état  de  pâlisse  : le  dépàtisse- 
mcnl  des  caractères. 

Drpalriolicité,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  porte 
atteint.’  à la  patrioticité  : sous  irriter,  la  na- 
tion par  la  dépatrioticile  de  vos  principes  et 
dé  vos  actes. 

Depatriotisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
palriolisé,  en  qui  on  peut  détruire  le  patrio- 
tisme, le  sentiment  delà  patrie'  ; les  hommes 
sont  toujours  dépalriotisablcs  par  la  servitude 
eu  par  l’égoïsme. 

Dépalriollsant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  dépatriotiser;  qui  dépatriolise,  qui 
ôlc,  efface,  détruit  le  patriotisme,  le  senti- 
ment de  la  patrie  : l'indifférence  eu  politique 
de  la  part  des  peuples  esl  toujours  dcpalrioli- 
sanle,  parce  qu'elle  les  conduit  à l'apathie. 

Drpairiotisatinn,  s.  f.;  action  de  dépatriotiser; 
état  depatriolisé- 

Depatriolisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
patriote,  qui  n'a  plus  de  patriotisme  , qui  a 
perdu  le  rentimrut  de  la  patrie,  qui  a cesse 
d'être  patriotique,  qui  ne  préseule  plus  de  pa- 
triotisme ; un  peuple  depatriolisé  n'est  plus 
qu’une  troupe  d'esclaves. 

Dépatriotiser,  v.  act.  et  pron.,  se — ; ne  pas 
laisser,  ne  pas  rester  patriote,  patriotique; 
corrompre,  détruire,  perdre  le  patriotisme, 
le  sentiment  de  la  patrie,  l'attachement,  le  dé- 
vouement à la  patrie  ; un  peuple  ne  se  dépa- 
triotise  jamais  impunément  , car  aussitôt  il 
tombe  djqs  la  servitude. 

Depalriolisme  . s.  m.;  système  de  dépatriotisa- 
lion j cessation,  destruction  générale  de  pa- 
triotisme. 

Dépaupirisnble , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
dépaupérisé , que  l'on  peut  dépaupériser, 
dont  on  peut  faire  cesser  1a  pauvreté  : un 
peuple  n esl  dcpatipcrisablc  que  par  l'active 
intelligence  d'industrie  agricole  ou  commer- 
ciale qui  lui  est  propre. 

Dépaupérisant,  r,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  dépaupériser,  de  sc  dépaupêriser  ; 
qui  dépatipetisc,  qui  fait  cesser,  disparaître  la 
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pauvreté,  qui  lire  de  la  pauvreté  : lin  dépau 
périsant  travail,  commerce. 

Dcpaupirisalion,  s.  f. ; action  de  dô|>au|>ôi iser  ; 
état  depaupérisé. 

Dipaupiriti , e , part.  pas.  et  ad).  ; tjuî  n'est 
plus  pauvre,  qui  est  tiré,  sorti  dé  la  pauvreté  : 
une  famille  dcpaupcriséc. 

Dépaupériser,  v.  act.  cl  prou,  se — ; faire  cesser 
la  pauvreté,  tirer,  sortir  de  la  pauvreté;  ne 
pas  laisser,  lie  pas  rester  pauvre  : on  ne  se 
dépaupérise  que  |>ar  une  grande  persévérance 
dans  le  travail , que  par  une  sage  économie  , 
que  par  un  grand  ordre  et  une  bonne  con- 
duite. 

Dipaupérisnte , s.  m.  ; système  de  dépauperisa- 
tion  ; tout  ce  qui  tend  à tirer,  à faire  sortir 
de  la  pauvreté. 

Uépavable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dépavé, 
que  l’on  doit  dépaver,  dout  ou  doit  ôter  le 
pavé. 

Dépavage , s.  ni.  ; action  de  dépaver  ; étal  dé- 
pavé : le  dépavage  des  rues. 

Déparant,  e,  adj.;  qui  dépave,  qui  dérange,  dé- 
grade le  pavé  : de  lourdes  voitures  dépa- 
vantes. 

Dcpaysanisablt , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
paysanisc,  que  l'on  peut  corriger  do  ses  ma- 
nières, de  scs  habitudes  paysannes , gauchos , 
lourdes,  grossières  : ce  jeune  homme  est  de- 
paysanisnble. 

Dipagsanisant,  e,  part,  pr.;  qui  fait  l'action  de 
dépaysaniser,  de  se  dépaysanisrr  ; qui  dé- 
paysante : le  séjour  de  la  ville  est  toujours 
dépaysanisant. 

Dépaysant  talion,  s.  f.;  action  de  dépaysaniser  ; 
état  dépaysante  ; la  paysaoisation  va  vite, 

s’avance. 

Dépaysantsê , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'a  plus 
les  manières,  les  habitudes  paysannes  ; qui 
s'est  corrigé  de  la  gaucherie , de  la  grossièreté 
de  la  campagne , du  village  : cette  personne 
est  déjà  bien  dépaysanisée. 

Dépaysaniser,  v.  aet.  et  pron.  se  — ; corriger, 
se  corriger  des  manières , des  habitudes  pay- 
sannes , de  la  gaucherie , de  la  grossièreté  du 
village , de  la  eampagoc  : cette  jeune  fille  se 
dépaysante  bien# 

Dépaysanisme,  s.  m.;  système  de  dépaysanisa- 
tion. 

Dcpcçable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dépecé, 
qu'il  est  possible  de  dépecer. 

Dcpeçation  , s.  f.  ; action  de  dépecer;  étal  dé- 
pecé : la  dépeçalion  d'un  morceau  de  viande, 
d'une  pièce  de  gibier. 

Dcpêchablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  èlre  dépê- 
ché , que  l’on  doit  dépêcher  ; cette  besogne 
est  dcpcchable. 

Dépêchant , c , adj.;  qui  dépêche,  qui  fait  faire 
vite,  promptement  : une  intelligence,  une  ac- 
tivité, une  laboriositè  dépêchante. 

Dépichemcnt , s.  m.  ; action  de  dépêcher,  de  se 
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dépêcher;  étal  dépêché  : le  dépit  IicuhmiI  de 
la  Iresogue,  du  travail. 

Dcpcchable , adj.  des  2 g-,  qui  peut  se  dépê- 
cher, qui  est  susceptible  de  se  dépêcher  : un 
verveux  dépèelisble,  duquel  le  poisson  peut 
sortir  lorsqu’il  est  entré  dedans  : le  poisson 
est  dépéchahle  quand  les  fers  du  filet  ne  traî- 
nent pas  entièrement  par  terre. 

Dépêché,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  parvenu  à 
sortir  des  verveus,  du. filet. 

Dépéchemeul,  s.  m.  ; action  de  dépêcher  ; état 
dépêché  : le  dépêchemcnl  du  poisson  : le  Je- 
péchemcnt  du  poisson  cause  presque  toujours 
une  grande  perte  aux  pécheurs. 

Dépiclier,  v.  act.  et  prou,  se  — ; pécher  mal , 
sortir  du  verveux  , dn  filet,  ne  pas  conserver 
dans  le  verveux,  dans  le  filet  le  poisson  qui  y 
est  entré  : ce  verveux  dépêche  : le  poisson  se 
dépêche.  — 

Dépeignablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
peint, que  l'on  doit  dépeindre,  qu'il  est  facile 
de  dépeindre  : ces  lieux , ces  choses  sont  dé  - 
pcignables. 

Dépeignant , e,  adj.;  qui  dépeint  ; un  discours 
dépeignant  : une  narration  dépeignante. 

Dépcigncmcnl,  s.  m.;  action  de  dépeindre;  état 
dépeint  : le  dcpcigncoient  des  embarras , des 
misères. 

Dcpen  table , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire  dé- 
pensé, que  l'on  doit  dépenser. 

Dépensant,  e,  adj.;  qui  dépense,  qui  cause,  né- 
cessite de  la  dépeose  : une  vie  dépensante: 
c'est  un  travail  dépensant. 

Dépe liseur,  s.  m.,  f.  se  ; celui,  celle  qoi  dépeose,  . 
qui  a fait  une  grande  dépeuse,  qui  aime  à dé- 
penser : c’est  un  de  penseur. 

Dcpcrissablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  dépérir, 
qui  est  susceptible  de  dépérir  ces:  closes 

, sont  dépérissables. 

Dépérissant,  c , adj.  ; qui  dépérit  , qui  cause  un 
uu  dépérissement , qui  fait  dépérir  : ces  ar- 
bres soui  périssants:  une  température  dépé- 
rissante, qui  fait  tout  dépérir. 

Dcpersuadable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
persuadé:  que  l'on  peut  dépersuader  : cette 
personne  est  dépersuadahle. 

Dépersuadant,  e , adj.  ; qui  dépersuade,  qui 
ôte,  qui  efface  la  persuasion  : une  raison,  mie 
argumentation  , une  disemion  dépersuail.mtc. 

Dépersuasion,  s.  f.;  action  de  déper-uader  ; élat 
drpersuader , cessation  de  persuasion  : sa 
dépersuasion. 

Dépeuplable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
peuplé, qui  est  susceptible  de  se  dépeupler  : 
ce  pays  est  dépeuplable. 

Dépeuplant,  e,  adj.;  qui  dépeuple,  qui  «père  un 
dépeuplement  : une  épidémie  dépeuplante. 

Dcpeurcisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
peuréisé,  en  qui  on  peut  faire  cesser  la  peur, 
une  crainte  timide,  couatde,  un  manque  de 
résolution. 

Dcpcui citant , e,  part,  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
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tion  de  dcpcuréiser,  de  se  dépcuréiser  : rf ni 
dépcuréiser,  fait  cesser  la  peur,  une  crainte 
timide,  couarde,  le  manque  de  riinlntion  : ma 
dépeuréisaot  encouragement  : mie  dêpeuréi— 
taule  excitation. 

lhfcurn  talion  , a.  f.  ; action  de  dépcuréiser; 
état  dépruréisé. 

Depeuréise  , « , part.  paa.  et  ad}.  ; qui  a cessé 
d éli  e peureux , qui  n’a  plus  de  peur,  de 
crainte  timide,  couarde;  qui  est  cotrigé  d'une 
trop  craintive  irrésolution. 

Dcpeweiser,  v.  act.  et  pron.  se — ; ne  pas 
laisser,  ne  paa  rester  peureux  , faire  cesser, 
perdre  la  peur,  une  c.rainte  timide  , couarde  , 
■ut  manque  de  rétolu.tion  ; corriger,  se  cor- 
riger de  la  peur. 

Dépinglttnenl m.  ; lotion  de  dépinglcT.  de 
dégarnir  d'épnigles  ; éi  at  depingté  : le  dépin- 
gti'inent  de  son  mourlit  iir. 

Dépistable  , adj.  des  2g.;  qui  peut  être  dé- 
pi-té,  qu'il  est  facile  de  dépister. 

Depistaiion  , s.  f.  ; action  de  dépister  ; état  dé* 
pisté  : la  depiflation  d’ un  lièvre. 

ile pnable,  ad),  des  2 g.;  qui  peut  cire  facile- 
meut  dépité,  qui  est  si  rsreptilile  de  «e  dépi 
ter  ; cet  liomnic  est  déyiiaWe. 

Dépitant,  e,  adj.;  qui  dépite,  q ui  came  le  dépit, 
un  dépit  ; une  contrariété  répi tante. 

Dépuraient,  adv.;  d’uuc  mao.ièie  dépitée;  par, 
avec  dépit. 

Déployable,  adj.  des  2 g.;  qt  ù peut  être  dépla- 
cé, que  l'on  doit  déplacer. 

iJt plaçant,  e,  adj  ; qui  déplai  te,  qui  fait  dépla- 
cer .qui  raine  un  déplacemri  ai  : un  boutes  er-c- 
nient  déplaçant,  qui  déplaci  t loul  ; une  occu- 
pation déplaçante,  qui  exige  un  déplacement 

Déplacement,  adv.;  d’une  m aniere  déplacée; 
vous  parles,  vous  cites  dopla  cément. 

Déplaisantmenl,  adv.;  d'une  maniéré  déplai- 
sante. 

Dcplaulabie,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dé 
piaulé,  que  I on  doit  déliant,  tr  ; ces  aibrcs 
sont  drplautables. 

/)'  plantation,  s.  f.  ; action  de  déplumer;  étal  dc- 
plnulé  : la  déplantalion  d.e  ces  arbres,  de  ces 
arbustes  est  nécessaire. 

Dcplriintble,  adj.  drs  2 g.;  qui  petit  être  Hi- 
pMWrè,  qui  est  susceptible  de  sc  drn’làlrer  : ce 
uiur  est  déplilrnble. 

Dephitremeni,  s.  ni.;  action  de  déplétrer,  d'êler 
le  putre,  du  plâtre,  éltjt  déplàtie  ; le  ddplàlre 
ment  de  celle  paroi,  de  ce  foyer; 

Dépliable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  déplié, 
qui  est  susceptible  de  se  déplier  : ci  'ttc  chose 
est  dépliable. 

Deplistabtt,  adj.  des  î g.;  qui  peut  être  dé 
plissé,  qui  est  susceptible  de  se  dcplii  ser  : ce 
b inliol,  celle  t broie  est  déplis. ablc. 

Déplhtemttu,  s.  m.;  action  de  dépltswi  • ; étal 
déplissé  i Iji  dépi iv, ment  de  ce  bonii-et.  de 
eette  du  mnr. 

Dé).lt,ia!’t:r  t,  (Mil,  pr.  et  adj.  ; qui’  h’* 
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l'art  ion  de  déjilorabiliscr,  qui  déplombilise, 
rend  déplorable,  qui  cause  la  drplorubdité  : 
à une  enivre  déplorable  ions  faîtes  succéder 
une  sciure  de  plus  ru  ; lus  déplorabilitante. 

Dtplorabilisc,  e,  part.  pas.  ef  adj.;  qui  est 
rendu,  devenu  déplorable;  qui  a,  qui  présente 
de  la  déplorabitilé. 

Déplorabi  léser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre, 
détenir  déplorable,  causer  la  déplorabitilé  : 
tout  sc  démoralise  quand  tout  repose  sur 
une  fausse  base,  sur  de  faux  principes. 

Dcplorabihté,  s.  f.  ; élat,  qualité  de  ce  qui  est 
déplorable. 

Déployable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  déployé, 
que  l’on  doit  déployer,  que  l’on  peut  faire 
déployer  : ectlc  armée,  quoique  dans  une  po- 
sition resserrée  était,  encore  déployable. 

Déplumable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  éire  déplu- 
mé, qui  est  susceptible  de  se  déplumer  : cette 
vulaille  est  déplumable. 

Déplumemcnt,  s.  m.;  action  de  déplumer,  de  sc 
déplumer;  élat  déplumé  : le  dépiumeffienl  des 
oies,  delà  volaille. 

Üépoélisaiion,  «.  f.;  action  de  dépoétiser;  état 
dépoétisé. 

Dépoétisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a perdu 
toute  sa  teinte  poétique.  Au  lig.  ; qui  a per- 
du tout  le  charme,  tout  le  séduisant  de  l’illti- 
siofi. 

Dépoétiser,  v.  acl.;  nier,  effacer,  détruire  loute 
la  teinte  poétique,  tout  l'art  poétiqOc,  Au  lig.: 
détruire  tout  le  charme,  tout  le  séduisant  de 
l'illusion  de  l'amour,  de  l'amitié,  du  bonheur: 
ret  événement  dépoétise  toutes  mes  amitiés, 
en  éteint  la  force,  h vivacité. 

Drpoilrinani,  e,  adj.;  qui  6te  de  la  poitrine, 
qui  la  diminue,  la  fait  disparaître  : un  depui- 
Irinanl  rgalaisc,  souffrottement. 

Dt  poilriné  e,  adj  ; qui  n'a  plus  ou  presque  plus 
de  poitrine;  celle  femme  est  tout  à fait  dc- 
poitriuée. 

Dé/wlissable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
poli. qui  est  susceptible  de  se  dépolir,  de 
perdre  son  poli  : celte  chose  est  dépoiissablc. 

Dépolissant,  e,  adj  ; qui  dépolit,  qui  oie  le  poli: 
une  rouille  dépolissante. 

Dépolit  sèment,  t.  m.;  état  dépoli  : le  dépolisse- 
ment'  d'une  chose.  , 

Dépopularitabje,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
dépopularisé,  qui  est  susceptible  de  sc  dépo- 
putariser,  de  perdre  sa  popularité. 

Dépopularistnmnent , adv.  ; d'une  manière  dé- 
popularisante:  vous  agissez  bien  dèpopulari- 
samment.  - 

Dépopularisanl,  e,  adj.  : qui  dépopnlarise  , 
qui  détruit  la  popularité,  qui  cause  la  perle 
de  la  popularité  : un  acte  dépoputari  - 
sam  : des  formes,  dis  manières  dépopulari- 
•aute. 

Dépspuiarif,  adj.  ; de  dépopulation,  qni  est  nue 

«mise,  un  principe,  une  acliii'é  de  dépopula- 
tion. 

» 
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Drpopula  finement,  d’une  manière  dépopulatire. 

l)i portable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dépor- 
té, que  Ton  <j°h  déporter,  punir  de  la  dépor- 
tation. 

Déposa  b le,  adj.  îles  2 g.;  ce  dont  oo  doit  dépo- 
ser en  justice;  qui  peut  être  déposé  : un  se- 
cret déposante  dans  le  sein  d'tiu  ami  ; qui 
mérite  être  déposé,  privé  de  sa  charge,  de 
ses  fonctions. 

J)t po$$t  dable,  adj.  des  2*g.;  qui  peut  être,  doit 
être  dépossédé,  privé  de  ce  qu'il  possède,  qui 
e.sl  exposé  à subir  une  dépossessiou. 

Dépossédant , e,  adj.;  qui  dépossède,  qui  prive 
de  ce  que  l'on  possède,  qui  ôte  la  possession  : 
un  jugement  dépossédant;  une  usurpation  dé- 
possédante. 

Déposlable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  déposté,  renvoyé,  chassé  d’uu  poste  : ce 
corps  de  troupe  est  déposlable. 

Déposition,  s.  f.  ; action  de  déposter  ; état  dé- 
posté : la  dcpostalion  d'un  corps  de  troupe 
ennemie. 

Dépotable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dépoté, 
que  l’on  doit  dépoter  : ce  vin  est  dépotable. 

Dépolement , s.  ni.;  action  de  dépoter;  état  dépo- 
té : le  dépotemeul  du  viu,  d'une  liqueur. 

Dépouilla  b le  y adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
pouillé; (jui  e»t  exposé  à être  dépouillé,  à 
qui,  auquel  on  peut  tout  prendre  par  la  vio- 
lence. 

Vcpouillamment,  adv.;  d’une  manière  dépouil- 
lante, en  dépouillant. 

Dcpouillantj  e,  adj.;  qui  dépouille,  qui  ôte,  qui 
fait  dispai nitre  tout  ou  en  grande  partie  : un 
traité  dépouillant;  une  grêle  dépouillante. 

Dcpouilleur,  s.  m,,  f.  sc;  celui,  celle  qui  dé- 
pouille. 

Dépravai  le,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être  dépra 
vé,  qui  est  susceptible  de  se  dépraver. 

Dépravant,  e , adj.;  qui  déprave,  qui  amène  une 
dépravation. 

Dépravait/,  ve , adj.;  de  dépravation  , qui  est, 
qui  tient  de  la  dépravation,  qui  Ja  mm  que, 
riui  appartieut  à la  dépravatiou , qui  la  com- 
mue : des  tendances  dépravalives. 

Dr  pmv  ali  ventent , adv.  ; d’une  manière  déprava 
lise,  en  portant  à la  dépravation. 

))cpravémenl , adv.  ; d une  maniéré  dépravée  . 
voué  vous  conduisez  dépravéïuenl. 

Diiprcç table,  adj.  des  2.  g.  ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  déprécié. 

Dépréciatif , ve,  a#.  ; de  dépréciation,  qui  est 
du  la  dépréciation,  qui  la  marque,  qui  dépré- 
cié : vous  avez  de  mon  ouvrage  rendu  un 
compte  dépréciatif.  , 

De  p rca  ali  vemeu  t,  adv.;  d’une  mnnièie  dépré 
ciativc  ; par,  avec  dépréciation, 

D vpn: cladf,  ve , adj.  ; de  déprédation,  qui  est, 
qui  tient  de  la  déprédation , qui  la  marque  : 
un  acte  dépiédalif,  une  conduite,  une  au  ion 
déprédalive. 

Drptcdailvetncnt , adv  ; d'une  manière  dépréda 
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tive;  avec  déprédation,  par  la  déprédation  : 
cet  homme  a acquis  bien  déprédrjiivcment. 

b <pr imitable , adj.  des  2 g.  ; qui  y**ut  être  dé- 
prémicé  , qui  peut  perdre  ses  prémices.  Au 
lig.;  qui  peut  perdre,  est  exp  osé  h perdre  ses 
beaux  commencements,  ses  p rentiers  avantages 
obtenus, 

Déprémicant , e,  part.  pr.  e*i  adj  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  déprémieer  ; qui  déprémiee  , qui  ôte, 
qui  détruit  les  prémices  • nue  gelée,  une  tem- 
pérature déprém^anto  Ail  fig.  : qui  fait  per- 
dre^  les  beaux  oomme  neements,  les  premiers 
avantages  obtenus  : d es  revers  dépréruiçants. 

Dépit  miré,  e , part,  pas  . et  adj.;  qui  a perdu  ses 
prémices , scs  beat  ix  commencements , ses 
premiers  avantages  obtenus  : et  la  campagne 
ne  présente  plus  m aintenant  qu’une  nature 
déprémicée. 

Déprémicement , s.  in  . ; action  dé  déprémieer, 
de  se  déprémieer;  i lat  dèprémicé  : le  dépré-* 
miremen*  des  perso  nnes,  des  choses. 

Déprémieer , v.  act.  et  pr. , se — ; détruire  les 
prco'.ires  , faire  pei  *dre,  perdre  ses  prémices. 
Au  lift.  ; détruire,  p*  erdre  les  beaux  commence- 
ments , les  prumten  avantages  obtenus  : pour 
les  choses  et  jwur  l’homme  , tout  se  dépre- 
mice  quand  rien  no  seconde  et  n'appuic  les 
causes  qui  ont  fait  naître. 

Dépi  ctnicisnte,  s.  m.;  tout  ce  qui  tend  a dépré* 
niicer. 

Dépré occnbable  , . adj  des  2 g.  ; qui  peut  être 
dépréoccupc,  * à ré  de  sa  préoccupation. 

iDépréoccupani , e,  adj  ; qui  dépréoccnpe,  qni 

| tire  de  la  préo  ccupalion  : un  travail  dépréoc- 
cupant : une  d islrartion  dépréoccupante. 

Depresomptionn  able  , adj.  des  2 g.;  qui  peut 
è»ro  dépréson  iptionné,  en  qui  on  peut  faire 
cesser,  détri  lire  la  prAfompt  ion  : cette  per- 
sonne est  dép  rc‘orupitOftnable. 

Déprésomption-,  tant  f e , part.  prés,  et  adj.  ; qui 
fait  l’action  de  piésomptionner;  qui  dépré- 
somptionne  t qui  fait  cesser  la  présomption, 
qui  eu  coi  rige  : l'homme  a toujours  besoin 
d’une  dép  résout)  Hionnante  appréciation  de 
lui-même. 

Dcprésomp  donné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’a 
plus  de  présnfnpt  ion , qui  cesse  de  présumer 
trop  di  t f qui  .est  corrigé  de  sa  présorop- 
liou  : ,|  est  dépré'O  mpûtrané., 

Ütprcso  mptionner , v.  act.  et  pr.,  se-;  corriger, 
se  cc  rrige  r de  sa  présomption  ; faire  cesser  la 
p‘  é'  ompî  ion  : celte  personne  se  déprésomp- 
tionne. 

[Dcpressnb  ie  , *ij.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dc- 
pressé,  t que  l'on  doit  dépresser  ; ces  jeunes 
plante»  (ont  déprcssables. 

De  presse  ment , s.  ni.  ; action  de  dépresser  ; état 
dépre  %h6  ; le  dépressement  des  arbres  , des 
plant'  as.  . 

Dépiit*  ajj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dépne, 

M*10  Ton  doit  dépvicr. 

\ De  prit  f nient  9 s.  ut.  ; action  dt  dépricr  ; état  dé» 
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prié  : le  dépriment  des  personnes  invitées  ;» 
une  réutiion,  à une  fête. 

Déprmable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  , mérite  être  déprimé,  rabaissé  , avili  : 
plus  l’homme  a d'éducation,  plus  il  est  depri- 
mablc  quand  il  sort  de  celle  éducation  et  lui 
manque. 

Déprhnation  , s.  f.  ; action  de  déprimer  ; étal 
déprimé.  • 

Véprincieltisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  êiredéprinciellisé,  qu'il  est  nécessaire  de 
déprincielliscr , que  l'on  ne  doit  pas  lasser  à 
la  volonté  , sous  le  bon  plaisir  du  prince  : 
partout  l'action  publique  est  déprinr ici lisabte. 

Déprinclellisation  , s.  f.  ; tetion  de  dépriuciel- 
liscr  : état  déprincielb.sé  : la  déprinciellisation 
de  l’action  gouvernementale. 

Déprincieltiic,  é,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a cessé 
d’être  princiellisé,  qui  n'est  plus  laissé  au  bon 
plaisir  du  prince,  qui  n’est  plus  dans  les  attri- 
butions, sous  l’influence  , l’autorité  exclusive 
du  prince,  qui  a cessé  d’élre  princiel. 

Déprhicielliser , v.  act.  ; ne  pas  laisser  princiel, 
ne  pas  laisser  dans  , sous  le  bon  plaisir  du 
prince;  ôter,  faire  sortir  des  attributions  do 
prince,  ne  pas  laisser  sous  sou  exclusive  in- 
fluence , autorité;  affranchir  de  l'action  per- 
sonnelle du  prince. 

Dtprinciellisme , s.  in.  ; système  de  déprincicl- 
lisation , tout  ce  qui  tend  à aflrauchir  du  bon 
plaisir  , de  l'action  personnelle  du  prince  : 
c'est  du  dcprinciellisme. 

Dcprisable,  edj.  des  2 g.;  qui  petit  être  déprisé, 
que  l'on  doit  dépriser. 

Déprisation,  s.  f.  ; action  de  dépriser,  d’ôterdu 
prix,  du  mérite;  ctat  déprisé  : la  déprisalion 
des  choses  est  souvent  plus  l'eruvie  de  l'igno- 
rance ou  de  la  méchante  de  ceux  qui  la  font, 
que  d’une  juste  appréciation  ou  d'une  justice. 

J)  épr  obi  fiable ; adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
probitié,  en  qui  on  peut  détruire  les  principe®, 
le  sentiment  de  probité. 

D epr obi /tant , e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  dfprobifier,  de  sc  deprobilier  ; qui 
déprobifie,  qui  corrompt,  détruit  les  principes, 
le  sentiment  de  probité  : si  vous  ne  douuez  à 
l’élève  une  juste  cl  prêche  idée  de  la  probité* 
et  si  vous  laissez  à sa  jeune  imagination  l’in- 
terprétation de  celte  probité  , il  la  faussera  et 
entrera  dans  le  plus  deprohi  fiant  esprit. 

Dcprobification , s.  f.;  action  de  déprobifier  ; étal 
d «'prohibé  : la  déprobifleation  de  l’homme  ne 
vient  pas  toujour.de  lui-même,  elle  vient  sou- 
vent des  mauvais  conseils  et  des  dangereux 
exemples  qu’il  reçoit. 

Déprobifié,  e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  plus 
probe  , n'a  plus  de  probité , qui  a perdu  le 
sentiment  de  probité  , en  a abjuré  hs  prin- 
cipes. 

VéprobijUr , v.  acl.  el  pr.,  se-  ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  probe  ; effacer,  détruire,  perdre 
la  probité;  faiic  abjurer,  abjurer  les  principes 
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le  sentiment  de  probité  : un  iutérèt  cupide 
déprobifie  cet  homme. 

Dé  progrès,  s.  ni.;  extinction  de  progrès,  rétro- 
gradation. 

DvprogressabU , adj.  dis  2 g.;  qui  est  suscep- 
tible de  déprogresser. 

Dcprogrestant , e , part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
faction  de  déprogresscr  ; qui  fait  déprogres- 
ser, qui  détruit  le  progrès,  qui  produit  l’ex- 
tinction du  progrès  : une  déprogicssante  ac- 
tion politique,  adminisliative. 

Déprogressé , f,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u cessé 
de  progresser,  qui  n’a  pas  conservé  son  pro- 
grès , qui  a perdu  de  son  progrès  , qui  a 
abandonné  son  progrès  : ce  peuple  a singu- 
lièrement déprogressé. 

Déprogresser , v.  act.;  ne  pas  laisser  durer  un 
progrès  , le  détruire;  faire  cesser  de  progres- 
ser; abandonner  son  progrès  , y renoncer; 
rétrograder. 

Dcprogression,  s.  f.;  action  de  déprogresser,  de 
faire  cesser,  de  détruire  l'accroissement  du 
progrès. 

D(  progressisme  t s.  m.  ; système  de  déprogres- 
sion ; tout  ce  qui  tend  5 détruire  les  progrès», 
la  déprogression  des  sciences,  des  arts. 

Déprolctariable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  dépro'élarié  , affranchi  du  proléta- 
riat ; qui  ne  doit  plu®  rester  l'indigent  esclave 
d'un  grand,  à qui  on  doit  laisser  la  liberté  de 
devenir  propiiétaire, 

Ùcprolt tariaut,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait 
faction  de  déprolélarier,  de  se  dcprolcta- 
rier;  qui  déprolèlarie,  qui  ne  laisse  plus  pro- 
létaire, qui  tire  du  prolétariat,  qui  donne  la 
liberté  de  devenir  propriétaire.  Au  fig.  ; qui 
ne  laisse  plus  l'indigent  esclave  d'un  grand  : 1 
le  premier  besoin  d'un  peuple  est  une  socia- 
lité déprolétariante. 

Dêproletariation,  s.  f.;  action  de  déprolétarier ; 
étal  déprolétarié. 

Déproléiarié , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
prolétarié,  qui  a cessé  d’être  prolétaire,  qui 
est  affranchi  du  prolétariat.  Au  fig.  : qui 
n'esl  plus  1 indigent  esclave  d’un  grand. 

Drprolciarier,  v.  act. et  pr.,  se—;  ne  pas  rester 
prolétaire;  affranchir,  s’affranchir  du  prolé- 
tariat ; laisser,  donner  la  liberté  de  devenir 
propriétaire.  Au  fi*.  : ne  pas  laisser,  ne  pas 
rester  l'indigent  esclave  d’un  grand 

beproléiarisme,  s.  m.;  système  de  déprolétaria- 
tioo. 

Dépropriéiariable , adj.  des  2 g.;  qui  est  dépro- 
prielariable  , que  I on  ne  doit  plus  laisser 
propriétaire  : cet  homme,  ce  débiteur  est  dé- 
propriétariable. 

Drproprielariation , s.  f.  ; action  de  déproprié- 
tarier;  étal  dépropriétarié  : la  dépropriéta- 
riation  de  celle  personne  fut  causée  par  scs 
malheurs  et  ordonnée  par  un  jugemeul  du  tri- 
bunal. 

Dépropriétarié , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a cesse 
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d’étre  proprietaire  : celte  personne  est  en- 
tièrement dèpropriétariée  de  lotit. 

Dépraprittciricr , v.  act.;  ne  pi>  laisser  proprié 
taire,  faire  cesser  le  droit  d'éVrc  proprietaire 
d'une  chose. 

Dépropriilarïsme,  s.  in.;  système  de  déproprié- 
lai  u ton . 

DèorospMté,  s.  m.;  dérioissement , cessation, 
destruction  de  propriété. 

Déprovincialisable,  adj.  des  2 g.;  epu  peut  être 
déprovrncislisc,  que  l’on  peut  corriger  de  sa 
gaucherie,  de  ses  formes,  de  ses  manières  pro- 
ïine  aies. 

Déprorineialiiaul,  r,  adj.;  qui  dépruv  ueiaU-c, 
nui  corrige  de  la  gaucherie,  des  manières 
provinciales  ; de  toutes  les  capitales,  c est  la 
ville  de  Paris  qui  est  la  plus  déprovmriali- 
sanle. 

Dtprovincialhalion,  s f.  ; action  de  déprovin- 
cudiser;  état  déprovincialisé  : la  déproviucia- 
lisalion  des  formes,  des  manières. 

Di/»tdijiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  depu- 
dific,  en  qui  ou  peut  laide. lient  faire  Cesser, 
détruire  la  pudeur,  la  décence,  uu  sentiment 
' honnête  : celte  personne  est  dépiidifiiklr. 

DépniifiatU,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  dcpudiüer,  de  se  dépudificr;  état  dépu- 
difié,  qui  fait  cesser,  qui  détruit  'la  pudeur, 
la  décence,  Uu  scoliincul  honnête  : il  n’csi 
pas  uuc  licence  de  mu-ms  qui  ne  suit  depu- 
diiiante. 

Dépudificaiion,  s.  f.;  action  de  dépudificr;  étal 
dépttd.lié  ; la  dépudificalinii  d une  personne- 

Députhfié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a perdu  la 
pudeur,  la  décence,  le  sentiment  honnête  : 
celle  jeune  pcrsuune  est  dépudiüée. 

Dépudifier , v.  «cl.  et  pr. , se—;  effacer,  dé- 
truire, perdre  la  pudeur,  la  déceuee,  uu  s tu 
liment  lionuéte,  l'abjurer  : cette  femme  le 
dépudifie. 

Dépudifiime,  s.  m.  ; ce  qui  no  présente  qu'une 
couliuuelle  abnégation  de  pudeur,  de  tle- 
cence,  d'un  sculimcnl  honnête  : ce  n'est  que 
du  dépudifismc. 

Dipnrahlt , adj.  des  2 g,  ; qui  peut  être  dépuré, 
que  l'on  doit  dépurer. 

Bip  niable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  députe, 
envoyé,  que  t ou  doit  députer. 

Dtpvtarial,  e,  a.lj^  do  dépote,  des  députés,  qui 
est  tlu  députe,  des  députés,  qui  concerne  le 
député,  les  députés,  le  corps  de»  députés  : 
omnipotence  dépulaiiale:  les  élections  dépit 
tariales,  comme  on  dit  les  élection  cominu- 
* nsles. 

B&pulnrialemeiil , odv.  ; d’une  manière  dépnlâ- 
riale,  par  les  députés,  par  l’action  des  dé- 
putés. 

Oipnlnrialisme , r.  m.;  système  d'action  polili 
' que  par  de»  députés. 

Dépusillanimtsable,  adj . de»  2 g.;  qui  peut  être 
dcpuxülvn  misé,  que  l'on  peut  corriger  de  saj 
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pusillanimité,  en  qui  on  peut  faire  cesser,  dé- 
truire ta  pusillanimité. 

Oépinidaiiiiuisaul,  r,  part.  pr.  et  aJj.;  qui  fu:t 
l'actinia  de  dépusillaniuiiser,  de  se  dépusillani- 
miscr;  qui  depusillauimise,  qui  corrige  de  la 
pusillanimité,  la  fait  cesser,  la  détruit  : ou  ne 
poite  l'homme  à des  ailes  de  courage  qu'en 
ie  dépusillanimUiul  : un  dépinillanimisaut 
cniboii-insnir. 

Dt pudi'iviimi^ation,  s.  f.;  action  de  dépusdiani* 
iui.se r ; étal  déposillauimisé. 

Dcpusiltai.imisc,  e,  part.  pas.  et  o-Jjv;  qui  n’est 
plus  p'i  i l i n i misé,  qui  a perdu  -a  pusillanimi- 
té : cet  humilie  est  tout-à-fait  dépusillauiuiisé. 

DépiuillauimisCr,  v.  ne»,  et  pr.,  se — , corriger 
de  la  pu-il  animilé,  s’eu  rarriger,  faire  cesser, 
détruire,  perdre  la  pusillanimité. 

Déj.Hiillaiiiinhute,  s.  m.;  système  de  dépusilla- 
nimisalioo,  tout  ce  qui  tcud  à dépu.-itlaiiimi- 
se.r. 

Dcpinitlavimité,  s.  f.  ; cessation , extiucüou  de 
pusillanimité  ; résultat  de  celte  cessation  , de 
cette  extinction  : il  s'est  eufin  décidé  à un 
acte  de  dé;  iisillanimilé. 

DcppgmitnbU,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dè- 
pygiuisé,  que  l’on  peut  dépygmiser, 

Drinjymiîanl,  e,  |>art.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
Iioii  de  dépygmiser,  de  sc  dépygmiser;  qui 
dépygmise.  Au  fig.  ; qui  tire,  fait  sortir  de  la 
pelite-se  d'âme,  d'esprit,  de  talent,  de  mérite, 
du  plus  infime  étal  moral  ; ce  n'est  qu’en  dé- 
pyginisant  le  talent  qu'on  le  rend  supérieur. 

DÎpijjmisé,  c,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus 
pygmée.  Au  fig.  : qui  dsl  tiré,  sorti  de  la  pe- 
titesse d'âme,  d'esprit,  de  talent,  de  mérite, 
du  plus  infime  état  moral  : celte  personne 
se  dépygmise. 

\bcpygmbcr,  v.  ocl.cl  pr.,  se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  pygmée.  Au  fig.  : tirer,  sortir 
de  la  petitesse  d'âme,  d'esprit,  de  talent,  de 
mérite,  du  plus  infime  étal  nioiat  : cette  per- 
sonne se  dépyginse. 

Dépijqmilé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  n'est 
plus  pygmée  , ce  qui  n'est  plus  auvre  de 
pyguuc. 

Drqnahfiablt,  aJj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  déqualifié,  que  I on  doit  ces- 
ser de  qualifier  : cet  homme  est  (Inqualifiable. 

f)i‘  ualijication,  s.  f.;  action  de  déqualifier;  état 
déqualifie  : ect  homme  a mérité  sa  déquali- 
fiealinn. 

Déqualifié,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a perdu  sa 
qualité  : ce  vin  est  déqualifié,  qui  a perdu 
sa  considération,  qui  a cesse  d'être,  qualifié: 
celle  personne  est  déqualifiée. 

Déqualifier t v..  act.  et  pr.,  se — ; en  parlant  drs 
rlui'cq  détruire,  perdre  la  qualité  ; ce  vin  se 
déqualifie,  en  pai  laut  des  pcrsouues,  ùlcr, 
perdit-  la  considérai  ién ; cesser  de  qualifier; 
déqualifier  une  personne, 

Dcqu  lidietmiiabte,  adj.  d>  s 2 g.;  qui  p ut  être 
doit  être  dc'quoiijieiiiiisé,  que  l’on  ne  doit 
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]iliu  laisser,  qui  ne  doit  plus  rcsler  quoti- 
dien : ce  travail  est  déquotidiennUablc 
Déquolidiennisation,  s.  f.  ; action  de  drquoti- 
Hienniser;  état  dequotidiennisé  : la  déquoti- 
dicnnisalion  du  travail,  d'nne  fteoupaiioii. 
Déqnotidicnnisé,  e,  part.  pas.  et  adj'.;  qui  n'est 
pins  qlioiidiennisr,  qui  a cessé  délie  quoti- 
dien : son  travail  est  déquotidiennisé. 
Déquolidiemiisér,  v.  act.  et  pr.,  se — , ne  pas 
laisser,  ne  pas  rester  quotidien;  cesser  de  quo- 
lidienniser;  faire  sortir,  sortir  de  la  quoti- 
dienneté, ne  plus  assigner  à chaque  jour, 
pour  chaque  jour  : déquulidicnniscr  son  tra- 
vail, ses  bonnes  œuvres. 

Déquotidicnnisme,  s.  ni.;  système  de  déquoti- 
diennisation. 

Déquotidicnneté , s.  f. ; cessation,  rupture  de 
quotidienneté,  d'ordre  quotidien,  de  régula- 
rité quotidienne. 

Déraeinable,  ndj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  déra- 
ciné, que  l'oit  Uuit  déraciner  : ces  vires  sont 
dérarinahles. 

Déracinant , r,  adj.  ; qui  déracine,  qui  arrache 
de  terre  ; il  fait  un  vent  déracinant,  qui  ror- 
rige  des  vices  : une  rcg'e  do  vie  déracinante 
de  vices. 

Dcraillabie,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  déraillé, 
qui  est  susceptible  de  se  dérailler,  de  quitter 
sos  rails,  de  sortir  de  ses  rails. 

Déraillant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  dérailler,  de  sc  dérailler;  qui  déraille,  qui 
fait  sortir  des  rails,  qui  jette  hors  des  rails: 
une  secousse  déraillante. 

Déraille,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a quitté  ses 
rails,  qui  est  hors  des  rails;  des  wagons  dé- 
raillés. 

Déraillement , s.  ni.;  action  de  dérailler;  étal 
déraillé. 

Dérailler,  v.  act.  et  pr. , se—;  A ter,  faire  foi 
tir  des  rails,  jeter  hors  des  rails  ; quitter  ses 
rails  ; dérailler  des  wagons. 

Dérançeable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
rangé, que  l'on  doit  déranger. 

Dérangeant,  e,  adj  ; qui  dérange,  qui  cause  un 
déraitgemeiil  : voilà  nue  mort  bien  déran- 
geante. 

Itérangeur,  s.  m.,  f.  sc;  celui,  celle  qui  dé- 
rango,  qui  aime  à déranger  ; vous  avez  des 
enfants  bien  détangeurs. 

Dcralement,  s.  m.  ; action  de  derater,  d ’iiler  la 
rate,  état  dératé:  le  dérat' ment  des  chiens. 
Dcraiionalitable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
dérationaliséj  qui  est  susceptible  de  perdre  sa 
rationalité  : celte  persoutie  est  déraii'.nalisa- 
ble. 

Ilératiana Usant,  e,  part.  pr.  ot  adj.  ; qui  fait 
l'action  dadérntionaliser,  de  se  d».  abonnait- 
scr;  qui  ilérationalise,  Ae  laisse  plus  rauunid, 
qui  rtie,  détruit  la  rationalité  : nue  dèrationn- 
lisaule  ambition,  cupidité,  avariée. 
Dtraiiamilisaiiou , s.  f.;  action  de  dérsifrwaliiei  ; 
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état  déralionalisc  : la  dérationalisation  des 
idées,  de  la  personne. 

Drationalisé,  e,  pari,  pas  et  adj.;  qui  a cessé 
d'clre  rationnel,  qui  a perdu  desa,  où  tonte  sa 
rationalité  : cette  personne  est  déialion.>!;-ée. 
Dérationaliser,  ».  act.  et  pr. , se — ; ne  plus  lais- 
ser, uc  plus  rester  rationnel;  détruire,  nirJr  c 
la  rationalité,  sa  rationalité  : cette  ticrsiiiini- 
sc  ilérationalise. 

Dt  rationalisme,  s.  m.,  tout  ce  qui  tend  à dé- 
truire la  rationalité  : ce  n'est  que  du  dérabu- 
nalisme. 

Dt  rationalité,  s.  f.  ; cessation,  extinction  de  ra- 
tionalité. 

Déréglable,  adj.  des  2 g.:  qui  peut  être  déré- 
glé, qui  est  susceptible  de  se  dérégler  ; cette 
personne  est  déréglalde  dans  sa  conduite. 
Déréglant,  e,  adj  ; qui  dérègle,  qui  cause  un  dé- 
règlement : vous  cédez  à un  entrainement  dé- 
réglant et  qui  ne  vous  fait  pas  honneur. 
Déridable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  déridé, 
que  l’on  peut  dérider. 

Déridant,  e,  adj.;  qui  déride.  Au  fig.  ; qui  rend 
plus  gai,  moins  grave. 

Déridemrnt,  s.  m.;  action  de  dérider,  de  se  dé- 
rider; état  déridé. 

Dêridigisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  dérigiJisé,  dont  on  peut,  dont  on 
doit  faire  cesser  ou  amoindrir  la  régidilé  : 
celte  personne,  ce  caractère  est  dérigidisa- 
ble. 

Dérigidisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a perdu 
de  sa  rigidité,  qui  n'cil  plus  aussi  rigide  : 
celle  personne  est  bien  dèrigidisée. 

Dérigidiser,  v.  art  et  pr  , se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  rigide , aussi  rigide,  perdre  de 
sa  rigidité;  dérigidiser  le  caractère,  son  ca- 
ractère, ses  moeurs  : cette  personne  se  déri— 
gidise. 

Dérigidisme,  s.  m.  ; tout  ce  qui  présente  une 
abné-gation  ou  une  diminution  de  rigidité. 
Dérigidité,  s.  f.  ; cessation,  extinction  de  rigi— 
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Dérijorisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  dérigorisé,  que  l'ou  ne  doit  pas  laisser 
aussi  rigoureux  ; ce  réglement  est  dérigori- 
sablc. 

Dérigorisatinn , s.  f.;  action  de  dérigoriser;  état 
dérigorisé:  la  dérigorisation  d’nn  réglement, 
celle  du  temps. 

Dérigorisé,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qni  n’est  pas 
lai»é  aussi  rigoureux  ; qui  a perdu  de  sa  ri- 
gueur ou  toute  sa  rigueur  : ce  réglement  est 
dérigorisé,  la  température  est  dérigorisée. 
Dérigoriser,  ».  «cl.  et  pr.,  sc — ; ne  |>as  laisser 
rigoureux,  aussi  rigoureux;  faire  cesser  ou  di- 
minuer la  ligueur  ; perdre  de  sa  rigueur  ou 
toute  sa  rigueur  ; •lériguriser  un  réglement  : 

Il  température  se  dérigorisé. 

Dr> igorf'ine,  s.  m.;  système de  dérigorisatinn. 
pMétiluier,  v.  u.;  faiic  8if  liV  dérision;  totuner 
tout  ru  d.'riiiou  : vous  dérisioonrz. 
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Déroltable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dérobé, 
qui  est  exposé  h être  dérobé  : rts  objets  sont 
déru  lubies. 

Dérogatif,  ie,  adj.;  de  dérogation  ; qui  est,  qui 
tient  de  la  dérogation,  qui  la  marque,  qui  ap- 
partient à la  dérogation  : une  action,  une  lot 
une  alliance  dérogativc. 

Dérogativement,  ad».;  d'une  manière  dérogativc, 
avec  dérogation,  par  la  dérogation,  en  déro- 
geant : tous  agisse»  dérogalitetnent, 

Dérogeahle,  adj.  des  2 g ; ce  à quui  on  peut,  on 
doit  déroger. 

Dérogisme,  s.  in.j  système  de  dérogation. 

Déraiilisaàble  . adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
raidi, que  l'on  doit  déraidir  : un  caractère 
dérriidissahlc. 

Dcraiditsant,  e,  adj.;  qui  déraidit , qui  cause  un 
déraidissciutriit.  Ou  doit  donner  aux  personnes 
une  deraidissante  aménité  , et  elles  doivent 
toujours  entier  dani  cette  aménité  sans  la- 
quelle ilii'cs!  pas  de  beau  caractère.  Substan- 
tivement : un  dêraidissant,  quelque  chose  qui 
(ait  déraidir,  détendre 

Déraitlitscmenl,  s.  m.;  action  de  déraidir,  de  se 
déraidir  ; état  déraidi  : le  déraidissement  du 
caractère. 

Dcrouillable  , adj,  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
rouillé , qui  est  susceptible  de  sa  dérouiller: 
ce  ter  est  dérouiltable. 

Dérouillnstl  , e,  adj.  ; qui  dérouille,  qui  opère 
un  dérouillement, 

Déraulablt,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  déroulé, 
que  l'on  doit  dérouler. 

Déroulant,  e,  adj.;  qui  déroule.  Au  Gg.  ; qui 
fait  connaître , qui  présente  tous  les  détails: 
un  déroulant  discours,  une détoulaulc  narra- 
tion. 

Dérouiablt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  facile- 
ment dérouté,  déconcerté,  qui  est  susceptible 
de  se  dérouter  ; cette  personne  est  dérou- 
table. 

Déroulant,  e,  adj.;  qui  déroule,  rompt  les  me- 
sures, qui  déconcerte  : une  réponse , une  ré- 
plique déroutante. 

Dérustisable,  adj.  des  2 g qui  peut  être  dérus- 
tisé,  en  qui  on  peut  ôter,  effacer,  détruire  la 
rusticité  : cette  personne  est  dérustisable. 

Déruslnant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  dérustiser,  de  se  déruitiser;  qui  déruslise, 
qui  ote,  efface,  détruit  la  rusticité  ; uue  édu- 
cation , une  civilisation  dérustisanle. 

Dirustisation  , s.  f.  ; action  de  dérustiser,  état 
dérustisé  : la  dérustisaliou  du  caractère  , des 
formes. 

Dirustité , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
rustique , qui  a p i du  sa  rusticité  : uue  per- 
sonne dérusliséc. 

Dérustiser,  v.  act.  et  pr.,  se—  ; ôter,  effacer, 
détruire  la  rusticité  , ne  pas  laisser  , ue  pas 
rester  dans  la  rusticité;  perdre  sa  rusticité,  sa 
groasièrelè  : ou  est  pat  venu  à le  dérus- 
tiser. 
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Dnustisme,  s.  ni,;  système  de  dé.  ionisation;  tout 
ce  qui  tend  a dérustiser. 

Dcsablti  , é , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  plu» 
abêti,  stupide , qui  a cessé  d’être  bêle,  inin- 
telligent : ce  jeune  homme  est  désabéti. 

Désabétir,  v.  art.  et  pr.,  se — ; ne  pas  laisser,  ne 
pas  rester  abêti  ; donner,  prendre  de  l'intel- 
ligence, développer  les  facultés  intellectuelles, 
cesser  d'être  bêle, 

Désabélisme,  s.  m -i  système  de  désabétisseiaent; 
tout  ce  qui  tend  a désabétir, 

DésabftiitabU  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dé- 
sabèli , en  qui  on  peut  développer  les  facultés 
intellectuelles  : cette  personne  est  désabètis- 
sabie. 

Désabitiitattl,  e,  part,  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  désabétir,  de  se  désabétir ■;  qui  désa- 
bèlit,  qui  tire  de  l'abêtissement,  qui  développe 
les  l.iciillos  intellectuelles  : si  on  ne  donne  A 
l'homme  la  haute  instruction,  il  faut  au  mOÙM 
lui  donner  celle  desabêtissante. 

Déaabftissemenl,  s.  m.;  actiou  de  désabétir)  état 
désabéti  : sans  au  moins  un  certain  desahétis- 
sement , non  seulement  l'homme  m’est  rien 
pour  la  locièté,  mais  encore  il  n'est  rien  pour 
lui-même. 

Dcsabruii , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  plu» 
abruti,  qui  es!  tiré,  sorti  de  l'abrutissement  : 
cette  personne  est  maintenant  tout  à fait  dé- 
sahrutie, 

Désabrutir,  v.  act.  et  pr. , se — ; tirer,  sortir  de 
l'abrutissement,  d'une  grossière  stupidité-,  re- 
mettre, rentrer  dans  nue  raison  éclairée  ; on 
est  parvenu  â désabrutir  cet  homme. 

Détabrutltmt , s.  m.;  système  de  déaabruluae* 
ment;  tout  ce  qui  tend  è désabrutir. 

Désabrulistablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé» 
sa  brut  i,  que  l'on  peut  tirer  de  l’abiulissement: 
cet  homme  est  désabrulissable. 

Désabrulissanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  Ml  l'ac- 
ti"ii  de  désabrutir,  de  se  désabrutir,  qui  dé- 
sabrutit,  qui  lire  de  l'abrutissement  : l’amour 
propre  est  souvent  plus  désabrutissant  que  1a 
raison. 

Détabruiissement , s.  ra.  ; action  de  désabrutir; 
état  désabruti  : le  désabrutissement  de 
l'bonme. 

Désabusable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  désa- 
busé , détrompé  , tiré  de  son  erreur,  que  l'on 
doit  désabuser  : malgré  sa  faiblesse,  il  esl  en- 
core sotlvent  désabusable. 

Désabusant , t,  adj.;  qui  désabuse  , qui  est  de 
nature  è détromper,  à tirer  de  l'erreur,  à cau- 
ser, à «mener  un  désabusement  : je  vous  pré- 
sente là  de  bien  désabusants  faits, une  désabu- 
sante vérité. 

Ditabymitablt , adj.  des  2 g.;  qui  petit  être  dé- 
sabymiaé,  tiré  d'uu  abysse , qui  peut  cesser 
d'étre  environné  d'abymes. 

Di  sabgmisant,  e,  part.  pr.  e!  adj.;  qoi  fai!  l'at- 
tion  de  désabymiser,  de  se  désabymiser)  qui 
dosabymisc,  qui  tire  de  l'abyme,  qui  désenvi- 
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ronne  d'abymes  : voilà  une  désabytni  ante 
opération  litianricre. 

lJrsaln/mnalion  , j.  f,  ; nrtinn  de  désabymiser; 
état  dés.ibvmisé  : lu  dêsabymisati  >n  des  per- 
sonnes, des  choses. 

Détabymisé  , t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  tiré, 
sorti  de  l'abyme  ; qui  n'est  plus  environné 
d'abymes  : et  la  nalion  Tut  désabytnisée  par 
le  génie  et  l'énergie  d’im  seul  homme. 

Dèsabymiaer.  y.  act.  et  pr.,  se — ; tirer,  sortir 
d'un  abyme;  désenvironuer,  se  désenvironuer 
d’abyines. 

Désaccordable  , adj.  des  2 j;.:  qui  peut  être  dé- 
saccordé , qui  est  ruvceplihlc  de  se  désaccor- 
der , que  l'on  peut  parvenir  4 désaccorder  , 
dont  on  peut  parvenir  à rompre  l'accord  : ces 
personnes  seront  bientôt  dcsaccordahles. 

Vtsaccordam,  e,  adj  qui  désaccorde,  <|ui  rompl 
l'accord  , qui  est  de  nature  à faire  cesser,  à 
rompre  l'accord  : il  y a maintenant  entre  eux 
un  intérêt  désaccordant;  apporter  une  opinion 
désaccordante. 

Détaecouplablt  t adj.  des  2ft.;  qui  peut  être  dé 
saccouplé,  que  l’on  doit  désaccoupler. 

Desaccouptemeut,  s.  m.;  action  dedésaccoupler; 
état  dé&accouplé  : le  désarcoupleuiect  Je  ce» 
animaux. 

Désaccoutwnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désaccoutume,  que  loti  peut  désaccoutumer  : 
cette  personne  est  désarcouiumahle. 

Désaccoutumant,  e ; qui  désaccoutume,  qui  cor- 
rige d'une  habitude  : pour  se  corriger  de 
mauvaises  coutumes  t if  f.iut  se  raisonner  et 
ne  pas  sortir  d'une  désaccoutumante  ratio- 
nalité. 

Déiaccoutumement , s.  m.  ; action  de  désaccou- 
tumer, de  se  désaccoutumer  ; état  désaccou- 
tumé : cette  personne  préseute  un  frappant 
désaccoutumeinent . 

Dt  tacha  landab  le , adj  des  2 g.:  qui  peut  être 
désaclialandé , qui  est  susceptible  de  se  désa- 
chalandcr  : celte  maison  est  désarhalandalile 
par  la  mauvaise  qualité  de  scs  marchaudises. 

Dctacha/atidant , e.  adj.  ; qui  désachaiande,  qui 
fait  perdre  les  chalands  : on  est  dans  ce  ma- 
gasin d’une  impolitesse  , d’une  inconvenance 
déttchalandanle. 

Détachalaudanent , s.  in.  ; action  de  désacha 
lander;  état  détachai  andé  : le  désarhalonde- 
ment  d’un  marchand,  d’un  magasin. 

DétacrrmoHwbte  , adj.  des  i p.  ; qui  peut  être 
désacri inutile,  corrigé  de  uni  acrimonie. 

Dctacrimoinant , e,  par!,  pr.  et  adj.;  qui  fait 
faction  de  désacrimonicr,  de  se  désacrimnnicr; 
qui  désacrimonie.  qui  6te  l'acrimonie,  qui 
corrige  de  l'agrimonie  ; c’est  en  desacrimo- 
niant  le  catactêre  que  l'on  ai  rire  h l'amc- 
niscr» 

Dctacrimoniation  , s.  f.  ; action  de  désarrimo- 
nier  ; état  désacri  ni  on  ié  ; la  désacrimoniation 
du  caractère, 

Drtacrimonié , e,  part.  pas. -et  oJj.  ; qui  u’cit 


ItH  Diîsi 

plus  srrimouié,  qui  est  cnrtigé  de  sou  aeri- 
uiouic  : celte  personne  est  maintenant  tout  à 
fait  dé=*eriniontèe. 

Oésaerimonier,  v.  aet.  et  pron.  se — ; faire  ces- 
ser l'acrimonie,  corriger  de  l'acrimonie,  se 
corriger  de  son  acrimonie  : cette  personne 
se  désaerimonie. 

Dêaacrimoniamt,  i.  m.  ; système  de  ilé-arritno- 
nialion  ; tout  ce  qui  tenil  4 détruire  l'acrimo- 
nie. 

Désaffabiliaablt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
désaffahilisé  , qui  est  susceptible  de  perdre 
son  affabilité  : cette  personne  est  désalfahi- 
lirable. 

Dètaffabiliaant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  désaffubiljser,  de  se  désaffaihliser  ; 
qui  désaffahilisé,  qui  fait  perdre,  qui  détruit 
l'affabilité. 

Désaffabilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’a  plus 
d'affabilité  , qui  a perdu  son  affabilité  : celte 
dame  est  tout  à fait  désaffabilisée. 

Désaffabiliter , v.  act.  et  prou,  se — ; faire  per- 
dte,  détruire  , perdre  l'affabilité  , son  affabi- 
lité : ente  jeune  personne  sc  désaffabilise. 

DétaffabiliK,  s.  f.;  cessation,  extinction  d'affa- 
bilité : il  y a maintenant  une  étonnante  dé- 
saffabilité  dans  ses  formes,  dans  ses  manières. 

Dùàffamable  , adj.  des  2 g.,;  qui  peut  être  dr- 
saifamé,  que  l'on  doit  désafTamer. 

DéMffamant,  e,  part.  pr.  et  adj.  , qui  fait  l'ac- 
tion de  dèsaflamer,  de  se  désafTamer  ; qui 
désaffame,  qui  apabe  sa  faim  ; une  abondance 
désaflamanle  : en  me  donnant  ce  paio,  vous 
m’avez  fait  une  désaffamanic  charité. 

Dtsaffamation,  s.  f.;  action  de  désafTamer;  état 
désaffame  ; la  désaflamation  du  peuple. 

Diiaffamé,  t , part.  pas.  et  adj.  ; qiiiiiVsI  plus 
affamé,  dont  la  faim  a cessé  : ce  malficureux 
est  désaflatac. 

Dttaffamtr , v.  act.  et  pron.  se — : faire  cesser, 
apaiser  la  faim,  sa  faim. 

Otsaffnmiime , s.  m.;  système  de  désnffaniaiim; 
tout  ce  qui  tend  4 désafTamer. 

Déiaffeclioimable,  adj  des  2 g ; qui  peut  être, 
mérite  être  désafTectionné , que  l'on  doit  dc- 
saffectionner  : cette  personne  est  désaffection 
nable. 

Ofsaff  tetionnant , t , adj.  ; qui  désaftecljonoe  , 
qui  fait  perdre,  qui  détruit  l’affection  dés 
Procédés  désaffcclinnnants. 
nffenni.  e , part,  pas  , et  adj.  ; qui  u'est  plus 
affermi,  qui  a cessé  de  l'être,  qui  a perdit  ife 
sa  solidité,  de  sa  stabilité. 

Drsaffermlr,  v.  act.  et  pron.  se — ; ne  pas  lais- 
ser, ne  pas  rester  gffermi  ; délruiiéla  solidité, 
la  stabilité,  perdre  de  sa  solidité,  de  sa  sta- 
bilité. 

Détoffrrmissable,  adj,  des  2 g.  ; qui' petit  être 
désaffermi,  qui  est  susceptible'  St-  sc  d^sîïtefc. 
mir  : ce  prince  est  dcsafferniissable  j;  ce»  in- 
stitution sont  dé-affcimissables. 

Dt'saffermitsanl , e , par',  |f,  ot  adj.  ; qni  fait 
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l'action  de  désaffermir,  de  se  désafferniir  » 
qui  désaffermit , qui  cause  uu  désaffermitse- 
meut  : vous  entrez  dans  uue  politique  désaf- 
fenniasaole. 

Désaf/ermissrmetit . s.  m.  ; action  de  désaffer- 
roir  ; état  désaflerrni  ; le  désafferniissemcnt 
du  gouvernement,  du  trône. 

Désogglomérablt  t adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  diSiggloincré,  que  Ton  ne  doit  pas 
laissrr  eu  agglomération  : ces  populatious 
sont  dcsagglotnérables. 

Dt'sayglomération,  s.  f.  ; action  de  dcsaggloroé- 
rer  ; étal  désaggloméré. 

Dtisagglomirc , t . part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est 
plus  aggloméré,  qui  a cessé  d étri*  aggloméré. 

Dcsagglomcrer , v.  act.  ; 110  pas  laisser  ajjglo 
mérc,  en  dcsaggloinératiou. 

Désayglomcrisme  , s.  m.  ; système  de  désagglo- 
mération. 

Dêsalignable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  désa- 
ligné, qui  est  susceptible  de  le  désaligner. 

Dit  alignant , e,  adj.;  qui  désaligné,  qui  dérauge, 
qui  rompt  uu  alignement  : uu  vent,  un  mou- 
vement , un  remuaient  désaliguanl , une  se- 
cousse dés  «lignante. 

Désallanyui,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
altangui,  dans  rallauguissemeut,  qui  n'est  plu- 
languissant , dans  un  état  de  langueur  : cette 
personne  est  totalement  dèsailanguie. 

Disaüanguir , v.  act.  et  prou,  se — ; tiicr,  faire 
sortir,  sortir  de  rallanguissement,  de  JYlat  de 
langueur;  ne  pas  laisser,  ne  pas  rester  lan- 
guissant 

Dcsallmiguissable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
désaîlangui  , tiré  de  son  al  languissement,  de 
son  état  de  langueur.  ' 

Dtxallatigutsxaut,  e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  dêsallanguir  ; qui  désallangttH,  qui 
fait  cesser  rallangiiissemcnt,  l’étal  de  langueur, 
qui  ne  laisse  plus  languissaut  : il  adopta  uu 
traitement  désalhngnissant  qui  lui  réussit. 

Dctallavgws.<nncni . s.  ni.  ; action  de  désallan- 
gnir,  élat  dé>allangui  ; cessation  d'allanguU- 
sement , d’état  languissant  , de  langueur  : il 
dût  sou  désnllangubscment  à son  médecin 
sans  doute  ; mais  il  le  di'u  encore  plus  au  suc- 
cès de  ses  affaires* 

D étal  ourdi,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  plus 
alourdi,  qui  n'est  plus  aussi  lourd,  dont  la  pe- 
santcur  a diminué  : il  a bien  délourdi  «ou 
fardeau  : celte  personne  s’est  bien  désalourdie. 

Déta lotir dirt  v.  art.  cl  pron.  se — *;  ne  pas  lais- 
ser, ne  pas  rester  alourdi,  lourd  ; diminuer  la 
pesanteur,  sortir  de  sa  pesanteur  ; rendre  , 
devenir  moins  lourd. 

Ditalourdisuible , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
délourdi,  qui  est  susceptible  de  se  désnluurdir; 
pour  les  peuples,  tous  les  fardeaux  du  despo- 
tisme sont  dèsaloui  dissnbles  quand  ils  te  veu- 
lent. 

Déxalourdixsant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  désalourdir  ; qui  dé*<m|ourdit,  rend 


miiiui  lourd  ; d un  temps  alourdissant  nous 
sommes  passé*  à un  temps  désalourdissant. 

Dcsalàttrdisstmcuf , s.;  action  de  désaloiirdir, 
de  se  désaloiitdir  ; état  dcsalourdi  ; le  désa- 
lourdi'Senicnt  d’un  tardcau  d’une  personne. 

Déxaltîrable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  étie  désal» 
téié,  dui.t  ou  peut  c'a  ut  11  r lu  suif* 

Di  alh  ruliuii , s*  f.;  action  de  désaltérer;  élût 
désaltéré  : et  chacun  attendit  avec  ausicié  sa 
dcsaltcraliun  Je  sang, 

Du  iiiiaLi  isable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
dcï.iin  b lué,  qui  est  sus  <*ptil>le  ilo  perdre 
son  amabilité,  de  son  amabilité. 

Dt  *ain  ibiiisaut , c,  'paît.  pr.  et  aJj.;  qui  fait 
l'action  »lr  dé&amabdiser,  de.  se  dénia Ui i iser  ; 
qui  désauubilisc,  ô'.c  l'amabilité,  qui  fait  per- 
die  de  {amabilité  : prendre  ua  ton  desama- 
biîiijiit,  des  manières  désamabiiisaates. 

Dcsairobilise  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est 
plu*  aimable,  qui  a cessé  d’être  aimable,  qui 
a perdu  de  son  amabilité  : cette  pcisouuc  est 
pri  squ'endèrement  désatuabdUée. 

DesatnabUistr , v.  act.  et  pr.,  se  — ; ôicr,  dé- 
truire l'amabilité , perdre  sou  amabilité,  de 
son  amabilité,  cesser  d’etre  aimable  : celte 
p rsomie  se  dt sa ma bili.se  tout  à fuit. 

Dcsaninbilitc , s.  f.;  cessation,  extiueliou  d ama- 
bilité. 

Dcijutcliorable  f ndj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
dé'amélioré,  qui  est  susceptible  de  se  désa- 
méliorer.  j 

Désamt  lioruiit,  t9  part.  pr.  et  adj,;  qui  fait 
l'action  de  dcsaméb'orcr,  de  se  désatnéiiorer, 
qui  désaméiiote,  qui  cause  uue  dcsnméliora- 
t ion  : ce  cultivateur  a une  manière  de  labou- 
rer tout  à lait  dtsaiiiélionuilo  ; mode  de  cul- 
t m e dt  sa  melioraul . , 

Dcsamclioralvur , s.  m , f.,  bicti  celui , celle 
qui  désaméliorc. 

Désamc lionyif,  if,  adj.;  de  désainélioratioor 
qui  est  de  Ij  dcsamélioiahon,  qui  la  marque, 
qui  est  cuu>c,  piiucipe  de  désamél-oraliun  ; 
ils  adopterait  utisysicuie  qui  fut  disaoii-iio- 
ratif  et  le  soi  se  Mcnliia, 

Désnjudioraiian , s.  f.;  cefsuiou  damélima- 
tiuU  ; action  de  dé>  améliorer;  état  désa mé- 
lioié:  la  désa mè Üoi aliou  d’uu  soi,  d'une  pro- 
priété. 

1 Dcuutu  liorativement , adv.;  d une  manière  dé- 
sainélioralnc,  avec  dé:  amélioration,  en  désa- 
méliorant. 

Détaméliorë  , e , part.  pas.  ci  adj.j  qui  a perdu 
son  amélioration  : ce  tare  in  est  di>amdiorc. 

Désamcliorcr,  v.  act. et  pr.,  sc — ; taire  cesser,, 
détruire  une  amélioration,  pc: die  son  amé- 
lioration : celle  terre  sc  dtsamélioic. 

Dctamèvi tabfc,  adj.  dis  2 g ; qui  po.tètrc  dé* 
sani-ni'é,  qui  est  susceptible  de  perdre  son 
aménité, 

Dctaminisant , e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  d ésa inén iser,  de  se  désaniéniser, 
qui  dé«anjéiiise,  qui  ôte,  détruit  l'aménité  : . 
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les  habitudes  do  grossièreté,  de  dureté,  sont 
toujours  désamèniumtes  pour  b personne  qui 
s’y  livri’,  comme  pou*  oeil*  qui  eu  est  l'objet. 

Dcsamenisnlion , s.  b;  action  de  désamaoiser; 
étal  tirs  : me  i!  or  ; la  désaménisation  des  ma- 
nières. des  formes. 

Dés(unciiixé  , t,  pari.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  plus 
atnénisé.  qui  a peidu  son  aménité  : cette  per- 
sonne est  mainteuanl  désaménisée . 

Désaminitcmeni , adv,;  d'une  manière  désamé- 
nisc  ; avec  dureté,  rudesse,  de  grossièreté  : 
vous  agissez  désaméoisémoDt. 

Drsamenïxer,  v.  acl.  et  pr.,se — ; ôter,  détruire 
l'air  énité,  perdre  son  aménité  : celte  personue 
se  d.-s.nuéuiae. 

Dtsamcmlé , a.  f.;  cessation,  extinction  d'a- 
ménité. 

Vétmnical.  e,  adj.;  qui  n’est  plus  amical,  qui  a 
cessé  dètre  amical,  qui  ne  part  plus  de  l'ami- 
tié, qui  u’en  exprime  plus,  qui  a cessé  d’êlrc 
inspiré  par  l'amitié  : il  m'a  écrit  une  lettre  fort 
désaïuicile. 

Di'sainUatemeiil , adv.;  d'une  manière  désami 
cale,  avec  cessation  d'amitié  ; ils  se  voieul 
maintenant  désaniicalenient. 

Dèsamicàlitt , t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  plus 
rien  d'amical,  qui  a cessé  d'élre  amiral  : 
leurs  rapports  sont  désamicalisés . 

l/ésamKahatr,  y.  acl.  et  pi\,  se — ; ne  plus 
laisser,  ne  plus  rester  amical  ; cesser  d’agir 
par  tm  sentiment  d'amitié  ; effacer,  détruire 
l'amicalité. 

Uttamicalili , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  n'est 
plus  amical,  de  ce  qui  a cessé  d'être  amical  : 
la  désauiicalilti  des  manières. 

Ihxomorcé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus 
amorcé,  dont  l’amorce  est  ôté  : les  ameçoui 
sont  désamorcés. 

Désaworcement,  s.  ni.;  action  de  désamorcer; 
étal  désamorcé.  -, 

Oi'somorcer,  v.  acl.;  ôter  l'amorce,  une  amorce. 

Dixnmuuraehnble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
déssmouraché,  que  l’on  peut  désamouraclier, 
dotai  ber  de  ses  folles  amours  ><l  est  di  samou- 
rachable. 

Dé-amaurachant  , e,  part.  pr.  et  adj,;  qui  fait 
l'action  de  démouracher,  de  se  démouracber; 
qui  désamouracbe,  qui  détache  de  ses  folles 
amours  : ce  u'est  qu’en  sc  démourachant  que 
l'on  arrive  aux  vraies,  aux  solides  et  honora- 
bles amours  : la  lassitude  de  l'objet  est  souvent 
plus  déaamourachanie que  la  raison. 

iJcxainnurach'i,  e,  part.  pat.  et  adj.;  qui  a 
cessé  d'élre  amouraché,  qui  n’est  plus  à de 
folles  amours  t ce  jeune  homme  est  complè- 
tement dé -amouraché. 

Dnamowachtment,  ».  eu.;  action  du  désaraou- 
radier,  de  sc  désammirarhçr  ; étal  désaïutni- 
raclic  : le  détamouracliemeot  d'une  per- 
sonne. 

Urtainourather,  v.  art.  cl  pr.,  sc — ; dissiper, 
faite  ce.ser  de  fo!(es  amours,  renoncer  à scs 
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folles  amours  : Ce  jeune  homme  se  désamou- 

rache. 

D.  xnmouréixahlt,  adj.  des  2 p.;  qui  peut  être 
désamouréisé,  qui  peut  cesser  d'élre  amou- 
reux, à l'amour  ; l'amour  est  une  tendance 
et  nue  action  des  sens,  la  nature  le  donne, 
cet  amour  faisaut  toujours  partie  d'elle-mtnic; 
aussi  est-il  toujours  selon  la  force  physique 
et  tempéramentale  de  la  personne.  Ainsi 
i'hoinnie  n'est  désarnouréisahle,  que  par  des 
accidents  de  santé,  que  par  l'extinction  suc- 
cessive de  l’activité  des  sens  et  de  la  vigueur 
tempéra  uiculalc. 

IhmmouréUam , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  désamouréiser,  do  se  éésatnouréi- 
ser;  qui  désamouréisé,  qui  fait  cesser  l’a- 
mour, le  détruit,  qui  ne  laisse  plus  amou- 
reux, à l'amour  : l’â^c  qui  amène  l'amour  et 
sa  force  est  lui-méinc  désamouréisant  ; mais 
l'obus  de  l'amour  est  plus  vite  désamotiréi- 
saut,  et  désamouréisé  prématurément. 

Dèaamourèiiation,  s.  f.  ; action  de  désamouréi- 
ser  ; étal  désamouréisé  ; la  désamouréisation 
de  l'homme. 

Disamouréisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est 
plus  amoureux,  qui  a cessé  d'être  i l'amour, 
tourmenté  par  l’amour  : cette  personne  est 
presque  entièrement  désamotiréisée. 

Dctatnouréiser,  v.  acl.  et  pron.  se — ; ôter,  ef- 
facer, détruire  l’amour;  cesser  d’être  amou- 
reux , a l'amour  : ce  jeune  homme  se  désa- 
mouréise  déjà . 

Détamovili-utile,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  désamovibilisé  , dont  il  est  néces- 
saire de  faire  cesser  l'amovibilité. 

DéiamovibilUalioii,  s.  f.;  aclieu  de  désamoYihi- 
liser  ; état  désamovibilisé. 

Désttmavibilifji , e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n'es 
plus  amovible,  qni  a Cessé  d'élre  amovible 
ce  fonctionnaire  est  désaraovifiilué. 

Dfsamofibilittr,  v.  ad.  ; ne  plus  laisser  amovi- 
ble, à l'amovibilité,  faire  cesser  1 amovibilité  : 
désamovibiliicr  tin  fonctionnaire. 

Dïxomouibilisme  , s.  m.  ; 'système  de  détamovi- 
biliaatiou. 

Dtsamovibihié , s.  f.  ; cessation  , extinction 
d'amovibilité 

Dctamuiiinonimblt,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être 
déiamuoilionné , que  l'ou  doit  détamuai- 
lionner.  > <\ 

Drtnmunilionnf , e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  i 
plus  amiimliooné  , dont  les  aitninilions  sont 
usées  , ôtées  : celle  place  est  désamutionnée 
de  tout. 

Dctainuniiioniirmriii , s.  in,  ; action  de  désamu- 
iiilionner  ; état  désamunitionné  : le  désamu- 
nitiomieiucnt  d'une  place,  d'un  parc  d'artil- 
lerie. 

Oisamniiiiionncr,  v.  ad.  et  pion,  se — ; ôter , 
détruire  lesammiilious,  dégarnir  d'aniuiiiiiouv; 
user,  perdre  ses  amunitious. 
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Detauanbie,  s.  f;  ces -al  ion,  estuiclinn  d'anar-| 
chie  : opérer  la  détauarchic. 

Dcsunarcfusuhle , adj.  «les  2 g.;  qui  peut  être 
disanarchiH-  . que  l'on  peut  tirer,  faire  «rortir 
de  l'auarciiic  : ce  peuple  cvl  déonftrclii*ihté. 

Dcsatiarchisaiit , e , paît.  pr.  «t  adj.;  qui  fa  t 
l'action  de  «Jisauarchiser;  qui  d<  >anan*hise , 
lire,  fait  mrtir  de  l'aua rcliiu  : l'urdrc  est  tou- 
jours des  uiairimant . 

Désanar chi%atian , g.  f.;  action  de  désanirchigcr; 
état  'JisauinhisC*  : la  dcsanarchisatioii  d’un 
état  lieul  souvent  à peu  de  chose. 

Désanarchisé  » e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est 
plus  anarchivé,  daus  I anarchie  , qui  est  tiré, 
sorti  de  l'anarchie  ; cette  nation  est  désanar- 
chisée. 

Dtsanarehiser , v.  ici.  et  pion,  se  — ; tirer,  sor 
tir  de  l'anarchie,  faire  cesser  l'anarchie  : ci 
u’est  point  par  la  force  elles  lourmeu.es  de> 
supplices  que  l'on  d«  sauarchise  un  peuple  ; 

car,  par  ce  moyen,  on  crée  et  on  irascibilité 
les  vengeances  et  rauimosité  publiques.  On 
ne  le  désaoarchi&e  qu’en  ne  frustrant  point 
son  droit , qu'en  ne  luttant  point  contre  son 
droit. 

De j anarchisme,  g.  m.;  système  de  désanarrhisa 
lion,  tout  ce  qui  tend  à faire  cesser  l auar- 

chie. 

Dêsanchcment , s.  m.;  action  de  désancher,  d'ô- 
ter  l'anche  ; état  désanché  ; le  dcsanchcmenl 
d'un  instrument. 

Desanclifiaàle , edj.  dos  2 g.  ; qui  peut  être  dé 
sanetibé,  que  l’on  doit  dosa  uct  i fier. 

Dé  sanctifia  m , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  désanciificr  ; qui  désauctiGe  , qui  dé- 
truit la  sainteté,  la  vénération  religieuse  : par 
une  désanctifiante  impiété. 

Désanctificaiiutt , f.  ; action  de  désanctificr  ; 
état  désanctifié  : la  désanctiliralion  de  l’homme, 
des  dimanches,  des  jours  ouvrables. 

Dé  sanctifié , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus 
qui  a cessé  d’étre  sanctifié,  qui  n’est  plus  con- 
sidéré comme  saint,  qui  a perdu  sa  vénération 
religieuse. 

Désanctifier,  v.  act.  cl  pron.  se — ; ne  plus  lais 
ter,  ne  'plus  rester  saint , ne  plus  considérer 
comme  saiut;  ôter,  détruire,  perdre  la  sain- 
teté, la  vénération  religieuse  : la  révolution 
désauclifia  loin,  hommes,  dimanches  et  jours. 

Dêsanctifisme,s.  ni.;  système  de  désauctilicaiion. 

Détanxiilé , s.  f.;  cessation,  extinction  d'anxiété, 
calme  de  l'esprit  après  une  grande  inquiétude, 
une  tourmentante  inquiétude. 

Désanxit  limblc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
détanxiélisé,  tin*  de  sou  étal  d’aniiéic,  dont  oii 
peut  faire  cesser  l’anxiété. 

Désanxit lisant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  de  désanxiétiser , de  se  désanxié- 
tiser;  qui  désnnxiétise  , qui  fait  cesser  l'an- 
xiété, qui  tire  de  l’anxiété  : un  succès  désan- 
xié lisant,  une  nouvelle  désanxiélisantc. 
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Détail  tMe//s«fi*H,  i.  f.;  action  «le  désanxieiiser  ; 

éint  dé  amiétfsé, 

Drmnxielhe , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  plus 
d'anxiété,  duut  l'anxiété  e-t  passée,  dissipée  : 
les  espérances  qu'il  a conçue*  d un  heureux 
changement  de  pusiliou  liraient  eiilicremuul 
désanxiélisé. 

DésanxUlIter,  ».  act.  et  pron.  te — ; dissiper, 
faire  cesser  l'anxiété  ; tirer,  sortir  d'aiixiclé  ; 
faire  succéder  le  calme  de  l'esprit  il  une 
grande,  (ouruicntantc  iai|uiélude  : celte  per* 
sonne  se  désatuiétisc. 

Détauxiitismc,  s.  m.;  loet  ce  qui  leu-J,  e»t  pro- 
pre a amener  la  désauxiclé. 

Dcsapalliisable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être 
désapathisé , que  l'un  peut  tirer,  faire  sortir 
de  son  apathie  : cette  personne  est  désapa- 
thisable. 

Desapathitnnl,  e.  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  désapalliiser,  de  se  désapalhiser  ; qui 
désapalhise,  qui  tire,  fait  sortir  de  l'apathie  : 
donner  prendre  une  di-sapatliisaiile  émulation, 
un  désapathisan!  amour  propre. 

Drtitpalhisnllon , s.  f.  ; action  de  désapalhiser; 
état  désapalhise  : sa  desapathiaalion  s'est 
opérée  par  l'ambiliou  d’arriver  à quelque 
chose. 

Disapaihité,  e.  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  plut 
d’apathie,  on  qui  en  a beaucoup  moins  ; qui 
est  tiré,  sorti  de  an»  apathie,  dout  l’apathie  a 
cessé: 

Désapalhiser , v.  act.  et  prou,  se — ; tirer,  sor- 
tir de  l’apathie;  fairs  cesser,  détruire  l’apa- 
thie : ou  est  colin  parvenu  à le  désapalhiser. 

Dtsa/ialhisme , s.  m.  ; système  de  désapathiia- 
lion  ; tout  re  qui  tend  i famé  cesser  l’apathie, 
1 tirer  de  l’apathie. 

Disaplombablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé  - 
saplombé  , qui  est  susceptible  de  perdre  son 
aplomb:  celte  chose  est  désaplomhahlc. 

•et nptombant , t , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l’action  de  désaplomher,  de  se  détnplomber  ; 
qui  désaplombe , qui  lait  perdre,  qui  détruit 
l’aplomb  : un  mouvement  désaplomhant , une 
secousse  desaplomhanle. 

Désaplombe,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plut 
d’aplomb , qui  a perdu  son  aplomb  : cette 
construrtion  est  dèsaplotnliee. 

Désaplomber , v.  act.  ei  pron.  le — ; détruire, 
faite  perdre  de  l’apl»mb  , perdre  de  son 
aplomb  : ce  mor  se  désaplombe. 

Disaplomb,  s.  m.;  cessation,  destruction  d’a- 
plomb : cette  construction,  celle  chose  présen- 
un  déiaplomb. 

Disapagèt,  s.  f.;  cessation, extinction  d’apogée. 

Duapogeisablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être,  mérile  <l  è I re  deSapogéné,  renversé 
de  son  apogée.  Au  lig.  : dont  la  haute  élésa- 
tion  peut  ou  doit  cesser. 

DésupogHtanl,e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tiou  de  désapogéiser,  de  se  désapogéiser,  qui 
désapogéise,  qui  fait  cesser  l’apogée,  la  dé- 
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Iniil,  qui  cause  le  renvmrnteni  d’nne  apogé», 
au  Gg.  : qui  U il  tomber  île  la  plus  haute  élé- 
vation : un  désapoüéuan!  revert. 

Détapogéisalion , t.  f.  ; action  de  désapogéiser  ; 
état  dêsapogèisé  : et  ta  desapogéisation  Fut  la 
justice  méritée  de  deux  actes  qui  le  Uétri 
rent. 

Désapogêité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a cessé 
d'élre  à l’apogée,  qui  est  tombé  de  son  apo- 
gée, au  fig  : qui  est  tombé  du  plus  haut  de- 
gré de  gloire,  d’élévation  : il  fut  apogéisé 
pendant  sa  vie  et  desapogéhé  apres  ta  mort. 

Détapogdter,  v.  acl-elpron.,  se — ; renverser, 
détruire  uq  apogée,  ne  pas  laisser,  ne  pas 
rester  dans  son  apogée,  tomber  de  son  apogée, 
au  Fig.  : faire  tomber,  tomber  d’un  honneur 
supérieur,  détruire,  perdre  l'illustration, pré- 
cipiter, se  précipiter  du  plus  baut  degré  de 
gloire  : le  beau  et  utile  dévouement  h son  pays 
apogéise  toujours;  mais  souvent  l'ambition 
désapogéisc,  parce  que  souvent  elle  heurte, 
blesse  les  peuples  et  Uétri l la  gloire. 

Déiappauvri,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
pauvre,  si  pauvre,  qui  rat  tiré,  sorti  de  la 
pauvieté,  qui  n’est  plus  appauvri,  : cette  per- 
sonne est  bien  désappauvrie. 

gétappauvrir,  v.  act.  et  pron.,  se — ; ne  pas 
laisser,  ne  pas  rester  appauvri,  pauvre,  si  pan 
vre,  tirer,  sortir  de  ia  pauvreté  ; il  est  parvenu 
à se  désappauvrirpar  son  travail. 

Déioppauvriisable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être 
desappauvri,  que  l'on  peut  tirer,  faire  sortir 
de  la  pauvreté  ;cet  homme  est  desappauvris- 
sable. 

Péiappuuvriisa/il,  e,  part,  pr,  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  désappauvrir;  quidésappauvrit,  qui 
lire,  fait  sortir  de  la  pauvreté  : un  ordre,  un 
travail  dévapauvrissant,  une  géonomie  désap- 
pauvrissanle. 

Vdtuppauv  ritsemeul , s.  m.;  action  de  desappau- 
vrir, éiat  déiappaiirn 

Déiapèianii , i,  part.  pas.  et  adj.;qui  n’est  plus 
lourd,  pesant,  au  fig.  : qui  a pris  de  la  viva- 
cité : cette  personne  est  bien  désappésantic. 

Dê, appesantir,  v,  act.  et  prou.,  se — ; ôter  de  la 
pesanteur,  toute  la  pesanteur,  la  faire  cesser, 
sortir  de  sa  pesanteur,  au  fig.  : donner,  pren- 
dre de  la  vivacité,  de  l'activité  : toujours  on 
désappésanlit  l'esprit  par  l'émulation. 

Dftapésnutissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désappésanti,  au  Gg.  ; qui  est  susceptible  de 
prendre  de  la  vivacité,  de  l'activité  : il  est  dé- 
sapésanlissabfe. 

Pesapémntiisant,  e,  part.  pr.  e!  adj.;  qui  fait 
l’action  de  désapésantir,  de  se  désapèsanlir, 
au  fig.  : qui  donne  de  la  vivacité,  de  l’activité; 
une  température  désapésantissante. 

Désapésantisscmeni , s.  m.;  action  de  désapé- 
santir, état  désapésauii. 

Disappoinlabte,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  dé- 
sappointé, qui  est  exposé  à Aire  désappointé  ; 
il  rat  fort  désappointé  dans  ses  espérances 
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Délnppointant,  e,  a»c)j:  ; qui  désappointe,  qui 
catiac  un  contre-temps  : un  événement  désap- 
pointant. 

Désappoimif,  rf,  adj.,  de  désappointement,  qui 
est  du  désappointement,  qui  le  marque  : une 
stupéfaction  désappointive. 

Désappointivemeuiy  adv.;  d’une  manière  désap- 
pointive,  par,  avec  désappointement. 

Dèsapprèciable,  adj  des  2 g.;  qui,  ce  qui  peut 
être,  doit  cire,  mérite  d'être  desapprécié. 

Désappréciateur,  s.  m.  f.*  tri  ce,  celui,  celle  qui 
dé»  apprécie,  ne  fait  que  désapprécier  ; c’est 
un  désappréciateur. 

Désapprcciatif,  vc,  adj.;  dedésappréciatinn,  qui 
est,  qui  tient  de  la  désappréciation  qui  la  mar- 
que, l'exprime  : une  évaluation,  une  énumé- 
ration dêsapprcciative. 

Dés  appréciation,  s.  f ; action  de  dévapprécitr; 
état  désapprécié  : Udévippréciation  des  hom- 
mes, des  chose* . 

Dcsapprcciuiivemctu, adv.;  d'une  manière  désap- 
précialive,  avec  désappréciatiou,  nar  la  désap- 
préciation  ; vous  en  jugez  fort  déjapprcciali- 
vement. 

Désapprécié , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'êst  plus 
apprécié,  qui  a cessé  d’être  apprécié  : cette 
chose,  cette’  personne  est  maintenant  déftn- 
préciée. 

Désapprccicr,  v.aet.  et  pron.,  se—;  cesser  d'ap- 
précier, de  s'apprécier,  ne  pins  donner  aux 
choses  leur  valeur,  ne  plus  jitger  los  person- 
ner  aussi  avantageusement  qu’elles  l’étaient  : 
l'ignorance  cl  l’injugcment  desapprécient 
tout. 

Déxappréhendé,  e , part.  pas.  et  adj.;  -qui  n'est 
plus  appréhendé,  qui  a cessé  d'étre  appre* 
iieudé,  craint. 

Désappréhevder , ▼.  act.  et  pron.,  se—;  ne  plus 
appréhender,  ne  plus  craindre,  ne  pins  s’af>- 
prehender,  ne  plus  se  ciaindre  : cet  homme 
desapréhende  tout , cesse  de  craindra  qui 
que  ce  soit. 

Dcsapprivoisabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désapprivoKé,  m»  fig.  : que  l’on  peut  corriger 
de  son  trop  de  familiarité. 

Désapprivoisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qyi  fait v 
l'action  de  désapprivoiser,  de  se  désa ppri voi- 
ser,  qui  désapprivoive,  au  fig.  : qui  corrige  de 
la  trop  grande  familiarité  : une  réserve  désap- 
priv  oisaute. 

Desapprivoisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
plus,  qui  a cessé  d’étre  apprivoisé,  au  fig.  s 
qui  est  corrigé -de  son  appri  voisement,  de  sa 
trop  grande  familiarité  ; cette  personne  est 
maintenant  bien  désaprivoi&ée. 

Désa  ppri  voisement,  s.  ro.;  action  de  désappri- 
voisé,  étal  désapprivoisé  : le  désapprivoise- 
nirnt  des  personnes,  des  animaux. 

Désapprivoiser,  sr.act#  et  pron.,  se— ? ne  pas  lais- 
ser, no  pas  rester  apprivoisé,  faire  cesser,  ces- 
ser d'ètre  apprivoisé,  au  fig.  : corriger,  se  cor- 
riger de  von  apprivoisement  , d«  sa  lmp 
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grande  familiarité  : cette  personne  se  dèsap- 
privoise. 

Dêsapprobatif , ve,  a«lj.;  de  dénpprobalion,  qui 
est  de  la  désapprobation)  qui  la  marque,  l'ex- 
prime : geste,  signe  dcsapprobitif. 

Désapprobativement,  ndv.  ; d'une  manière  dv- 
sapprubativc,  avec  désapprobation. 

Vêiapprouvablt,  adj.  dos  t g.;  qui  petit  être, 
doit  être  désapprouvé,  qui  mérite  une  désap- 
probation. 

Dïsapprovisiotmabit , adj.  d«*s  2 g ; qui  peut 
être  d Rapprovisionné,  que  Ton  doit  désap- 
prûTÎfionuer,  qui  est  susceptible  de  se  dé«ap- 
provisionner  : cette  place  est  desapprovision- 
nable. 

Dés appro visionnant  , e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui 
fait  I action  de  de ;aj  provisionner,  de  se  dêsap- 
provisionner  ; qui  dosa  p provision  ne,  qui  use. 
consomme  , détruit  l’ajiprov  isiounemen! , les 
provisions  : line  désapprovisioikoaûte  prodign 
lile,  inrntenlc  : un  désap  provision  liant  dé- 
sordre. 

Déiapproi'isionnc , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a 
cessé  d’être  approvisionné,  qui  n'est  plus  ap 
provisionné  : cette  place  et  complètement  dé- 
aapprovisiouuée-  armée  désapprovisionnee» 

Désapprovisionncment , s.  m.;  action  de  dé<ap- 
pro  visionner;  état  désapprovisiouoé:  lu  dêsap- 
provisiorniciijeut  des  magasins. 

Désapprovisionncr  t v.  act.  et  pr.  # se—;  ôter, 
perdre,  détruire  l'approvisionnement  , Son 
approvisionnement  ; ne  pas  laisser,  uc  pas 
couserver  de  provisions,  les  user,  les  cou-otu 
mer*,  les  magnons  conimenrcnt  h se  desap- 
pro  visionner. 

Dcsai bo  table , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
sarborc,  que  l’on  doit  dc$arl>>rcr. 

Désarboraiion,  s.  action  de  déh  arborer  ; état 
désarboré  : la  désarborution  du  pavillon  , du 
drapeau. 

Désai  çonnablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
désarçonné  , mis  hors  des  arçous. 

Dçsarç  ornement,  $.  m.;  action  de  désarçonner; 
état  désarçonné  ; le  dé*arçi>nnemeul  du  ca 
valier. 

Désqrdoisablc,  adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
aardoisé,  qui  c l susceptible  de  se  déàirdoiser. 

Desaidoisatu,  e,  j«ait.  pr,  M adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  désardoiser;  qui  dé»ardui*e  , qui  dé- 
‘tache,  enlève  l’ardoise,  qui  la  luise:  un  vent 
désarduisaot  : la  grêle  lut  meme  désardoi saule, 
car, elle  bri>a  beaucoup  d'ardoise*. 

Dcsardoisc , e.  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  n’a  plus 
sa  couleur  ai-«loinC  ; qui  c.-l  dégarni  d ardoi.es  : 
une  couverture,  une  maison  déanrcloisée. 

Désardoixement , s.  n».  ; action  de  désardoiseï  ; 
état  desardpi  é : le  dc.varJoisemopt  de  celle 
couverture,  de  ce  paviii  n. 

Désardoiser  , v.  acl.  et  pr.  , se — ; détruire, 
effacer  la  couleur  ardoise  ; dégaruir  , se  dé- 
garnir dar  «luises:  désardoiser  une  couverture, 
pue  maison. 
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Dcsargentable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
sargenté, wt  susceptible  de  se  désargenter. 

f) c sa r ye triera ent , s.  m.  ; action  de  désargenter  ; 
étal  désargenté.  * 

Ditaridixable . adj.  des  2 g.  ; qui  peut  «'fre  dé  • 
wiridiié,  dont  on  peut  faire  cesser  l'aridité, 
l’improduction  : cette  Mure  est  dc*ar»dt<ntdc. 

Dcsaridixnnt , e,  paît.  pré*,  cl  adj.;  qui  fait  l'ae. 
lion  de  désaridiser  ; qui  d«nandi*e. , qui  fait 
cesser  l'aridité,  finiproduction  : un  vtéiai-idi- 
disant  travail,  une  dèsar.dlsonte  culture,  tem- 
pérature. 

Desariilisatiott,  *.  f.;  action  de  désnridi*cr  ; état 
«Jéiaruiise  : U désaridisitiou  d’un  sot. 

Dctaridifé  , tf,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a cessé 
d être  aride,  qui  est  rendu,  devenu  productif  : 
cette  terre  est  désaridiséc. 

Désaridixer , v.  art  et  pr. , se-;  rr  pas  laisser, 
ne  pa*  rester  aride;  faire  cesser  l'aridité, 
firaprohiction  ; rendre  productif  f ce  sol  com- 
mence à se  désaridiber» 

Dcsariilistne  , s.  ni.  ; système  de  dé^aiidisatûm; 
tout  ce  qui-  tend  à désari  diser. 

Désariéité t s.  f.  ; état,  qualité  «le  ce  qni  a cessé 
d'étre  aride;  cessation  complète  d'aridité. 

Désaristocraiisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désaristocratUé  , que  I on  doit  ne  pas  laisser 
aristocratique,  à l’aristocratie,  sous  une  aristo- 
cratie. 

Dé  sari  x t oc  r alitent , e , paît.  prés,  et  adj.  ; qui 
fait  faction  de  désaristocratiser;  qui  desari- 
si  ocra  lise  , qui  afF;anch>t  de  la  dépendance, 
du  joug  aristocratique  : il  faut  ;i  un  pcnple  uue 
désaiislociatisante  égalité  politique. 

Désaristocratisation , s.  f.  ; action  de  désaristo- 
cratiser ; étal  désaristocratisé  : h dciaristoera- 
lis.it ion  d'un  gouvernement. 

Désaristocratisé,  e,  part.  pas.  Ot  adj  ; qui  n'est 
plus,  qui  a cessé  d’être  aristocrate,  aristocra- 
tique; qui  est  aifrant  bi  de  faristoeraiie,  d’une 
aristocratie  : nu  homme,  un  peuple  désaristô- 
craîisé. 

Dèsaristocratisêr , v.  act.  et  pr.,  sc— ; ne  pas 
laisser  , ne  pas  rester  aristocrate  , aristocra- 
tique ; affranchir,  s'affranchir  d'une  aristocra- 
tie ; rompre,  briser  le  joug  d’une  aristocratie: 
ce  peuplé  te  désaristocratisé. 

Désaristoeratisme , s.  m.  ; système  de  déiarislo- 
craiisation  ; tout  ce  qui  tend  à un  renverse- 
ment, à une  destruction  d’aristocratie. 

Désarma  trie,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  désar- 
mé , que  l'on  doit  désarmer  : cet  homme  est 
déssrtnalde  : cette  place  e*t  désarma  Idc. 

Dcsarùtnable,  adj.;  qui  peut  être  désaroiné,  qui 
est  su-.ceplible  de  se  désaromer,  de  perdre  son 
arôme:  celle  chose  est  de  sa  nature  dé^aro- 
nubie. 

Oesai  oiruint.  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  désnionier;  qui  dèsar orne  , qui  ôte, 
fait  perdre  l'arôme , le  parfum  ; une  évapora- 
tion ilésaroitiaulc. 


121 


Qh 


DÉS  125 

Dïtaromt;,  e,  part.  pat.  et  adj.;  qui  a perdu  con 

arôme  : ce  café  est  désarpmc. 

Détarotncmmi , s.  ni.  ; action  de  désûr  orner  ; 
état  désaronic-  . 

Dcsa  r orner  , v.  act.  et  pr.  , se — »;  ôter,  faire 
perdre,  perdre  l'arome,  sou  arôme,  sou  par- 
fum : ce  café  se  dcsaroino. 

Dcsairimable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ilé^ar 
rimé  , qui  est  susceptible  de  mî  dés  arrimer. 

Dêsarr i mem cm l , s.  m.  ; action  de  dc^ammer  ; 
état  desarrimé. 

Desarrondi , c,  eadj.  ; qui  u'est  plu»  du  luial  ou 
plus  entièrement  rond  qui  a cessé  d'ètre 
rond. 

f)c* arrondir,  v.  act.  et  pr.,  se — ; ne  pas  laiïsîr, 
ne  pas  rester  rond,  arrodi. 

Dvsiirrondisablt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
desan  oudi , qui  est  susceptible  de  se  dosai* 
rondir. 

Duarroinlisscmcni , s.  ni.  ; a.  lion  de  désarron- 
dir  ; étal  dé&rroiidi. 

Dcxarrudi  , e,  part.  pas.  et  ndj . ; qui  n’est  plus, 
qui  a cessé  d’ôtre  arrudi,  nide,  dur,  incivil, 
grossier:  cet  homme  est  bien  ilêsajrndi.  , 

Désdr  rudir,  v.  act.  cl  pr.  se — ; ne  pa*  laisser,, 
ne  pas  rester  arrudi,  rude,  dur,  inciul,  gros 
sicr  : cette  personue  commence  à se  dosai- 
rudir. 

D‘  *iti rudusablc , adj.  des  2 g.  ; (pii  peut  être 
désarrudi  , qui  est  susceptible  de  se  désarru- 
dir  : sou  caractère  est  désari  udissablc* 

Dcxarrudi  niant,  e , part.  près,  et  adj.  ; qui  fai  > 
l'action  de  désarrudir,  de  se  désartuihr  ; qui 
désarrudi  t,  qui  cfTace,  détruit  l'arrudilé:  dou 
ner  une  désarrudissante  éducation  : c’est  en 
désaiTiidissaul,sesparoIes,  ses  habitudes,  que 
l’on  s’aniénisc  cl  que  l’on  aujêui  c b s autres. 

Ddiarrudissemcnt,  s.  ni.;  action  de  désai rudir, 
état  drsarrudi  : le  désarniuissemeut  du  ca- 
ractère. 

Désarrudixme,  s.  m.;  s) sterne  de  désarru  lisse- 
inent  ; tout  ce  qui  tend  à «lésa*  rudir. 

brgarrudilé  , s.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui  ne 
présente  plus  d’amidité. 

Dcsa.tnimilable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  éïre,  doit 
Aire  désat* nuilc 

Dotais  un  tant . e,  adj  ; qui  désassamilc  : une  dé- 
sassiniiiaurc  idée,  comparaison. 

Dtiassoriiisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  petit  être 
désassorti,  qui  est  susceptible  de  se  dc.sassor 
tir  : ces  objets  sont  désassort issahlcs. 

Df  'tassnt  ims  ml , e , adj  ; qui  désassortit  : cette 
chose  est  désassortissante. 

Dcsaxsoupi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus 
assoupi,  qui  a cessé  d’ètie  assoupi  qui  est 
tiré,  sorti  d«  son  assoupissement  : ce  malade 
_c«t  désassoupi  ; celte  personne  est  désas- 
soupir. 

Desussoupir,  v.  act.  et  pr.,  se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  assoupi  ; tirer,  sortir  de  l assou- 
pisscmcnl.,  de  sou  assoupissement.  Au  lig. 
tirer,  luire  sortir,  sortir  de  l\ngourd'»'cmçnt;| 
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ou  ést  parvenu  à le  désa«sonpir,  et  il  a main- 
te naul  quelque  activité. 

Dùaxsouptnxablc , a lj.  des  2 g.;  qui  pont  être 
drsasroupi.  Aufig.  : que.  l'on  peut  tirer,  faire 
rortir  de  son  engourdissement  : cette  personne 
est  d csa  ssou  pi  stable. 

Desaxxonpissant , c,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  fait 
l'action  du  déuisHoupir , de  ie  (Ir^utoupir;  qui 
dünatt  iupit , lait  cesser  l’assou pissement  : un 
remède  désa$suupis<arit.  Au  ti  ».,  qui  lire  de 
l’engourdi  ;si  ment,  de  la  pïiresîe  d’action  : une 
d ésassou  pissante  ambt  t ion . 

Démusonjiissetnenf,  %.  m ; action  de  défassoupir, 
état  désassoupi  : le  dôwssCifp’Stcméiit  des 
passions,  de  son  esprit1. 

Dds  iuujtii , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus 
assupli,  qui  a cessé  d être  nssujeti , qui  n'est 
plus  dans  l'obligation  riYmlurcr,  de  souffrir, 
de  faire,  qui  O Y St  plus  dans  rnssujetissement  : 
relie  personne  fit  entièrement  dcssssnjétic. 

I)e*a%tujêiir,  v.  act.  et  pr.,  te — ; cesser  d’assu- 
jélir,  ne  plu*  res'cr  assujeti;  tirer,  sortir  de 
rauujctusement;  ne  plus  laisser,  ne  plus  res- 
ter dans  l'obligation,  dans  la  contrainte  d'en- 
durer, de  smitfrir,  de  faire  : cet  homme  so 
désassujétit  tant  qu'il  peut. 

Üéiusiujrtisxabie  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  désassujéti  , délivré,  affranchi  d’uu 
assnjetissenicnt  , d'une  contrainte  de  faire  r 
celte  put  sonne  est  dc«a*sujélis>abli*. 

bexauujciisnant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  désaisiijéljr,  de  se  désassnjéflr; 
qui  désaMiijéiit,  qui  alfrancliit  d’un  assujétis- 
scincui,  d'une  contrainte  : il  faut  aux  peu- 
ples une  dèsassiijéti.s  ante  libellé. 

0 es  as  s uj  Cl/s  s au  c iu , s.  ni.;  action  de  dêsaSMijclir; 
état  dcsvsujéti  : le  dnsaisujétissement  de 
rhonunc,  des  peuples,  résultant  de  la  loi,  de 
la  constitution,- 

t)r*axsuji:ti\tne  , s.  tu.;  système  de  désassujêtis- 
icuu'ui;  tout  cc  qui  tend  à désossujétir. 

Dèï.iïsitrublc  t ad;,  des  2 g ; qui  peut  être  dc- 
snssuré , eu  qui  ou  peut  détruire  l’assu- 
rance. 

Dcsassuraf/re  , s f.;  cessation,  perle,  cflaçalion 
d'n  finance  » de  sécurité,  de  conliaucc,  do 
fermeté. 

bésnnurant , e,  p..rt.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’uc- 
lion  de  dr’sassurtr.  qui  fait  cesser,  qui  détruit 
l'assurance,  la  nui  fi  rince,  la  fermeté,  la  sécu- 
rité, qui  t-f  Je  nature  à détruire,  faire  cesser 
l'assurance  en  soi-même  : il  prit  des  avis  de 
loi  un  ton  désasaàrant,  des  manières  déodo- 
rantes. 

bésasxmré , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  nYst  plus 
assuré,  quia  perdu  son  assurance,  sa  confiance 
en  lui-même , qui  u’a  pins  de  hardiesse,  de  fer- 
meté, de  situ  rite,  q i n'est  plus  sans  crainte  : 
une  per  sonne  désasbuféo  i il  s’est  complète- 
ment désaütiri*. 

Dcsaxsyter,  v.  act.  et  pr. , se — ; ne  pns  laisser, 
ne  pas  rester  aiuiro-Aoter,  dé’  ru  ire  , perdre 
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l'assurance,  la  confiance  en  soi-mémr,  la  har- 
diesse , la  fermeté,  la  sécurité  ; concevoir  des 

craintes. 

Dêsaxtiquc,  t,  part  pas.  et  adj.  ; qui  n-'est  plus 
astiqué  : celle  giberne  est  desasi iquée. 

Disait!  ignorent,  s.  m.;  action  de  désastiqucr,  de 
se  désasüquar;  étal  désastiqué  : le  désaslique- 
ment  d'un  fusil,  d'un  fourniment. 

Désastiqué- , v.  ad.  et  pr..  se—;  ôter,  détruire 
la  propreté,  le  poÜd'uu  fusil,  d une  giberne, 
perdre  sa  propieté,  son  poli  : ce  fusil  , ces 
fourniments  le  dé.«astiqueiii  facilement. 

Dcsastrable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  désas- 
tre , qui  est  exposé  à un  désastre  : ces  pays, 
ces  centrées  sont  bien  désas  trahies  quand  on 
a la  guerre. 

Desasiraut,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  1 action 
de  de  castrer,  qui  désastre,  fait  un  désastre; 
qui  cause,  amène  un  désastre  : ce  n'est  quel- 
quefois qu’en  désastraul  un  pays  que  l'on  par- 
vient à le  soumettre  : des  armées  désas 
Iran  tes. 

Désastre,  e,  part.  pas.  et  adj  ; quia  été, qui  est 
objet,  victime  d'un  désastie;  qui  a etc,  qui  est 
détruit  par  un  désastre  ; toutes  ces  contrées 
sont  bien  dé>astrées. 

Dèsaxlvtijnablc,  adj.  des  2 g .;  qni  peut  être  dé- 
sastreint,  que  l'on  doit  tlésavlreimlre. 

Désaxlragnant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fa  t l’ac 
lion  de  désaslreiudio,  qui  désastreinl  , qui  af- 
franchit d'une  contrainte  de  faire  : une  loi,  une 
liberté  déraslrcignantc. 

Desastreindre , v.  act.  el  pr.,  se — ; cesser  d’as 
treindre,  ne  pas  rester  astreint,  affranchir, 
s’affranchit  dune  contrainte  défaire  : chacun 
aime  a«cz  à &c  désaslrcindre . 

Desastreint,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  plus 
astreint , qui  a erssé  d’étre  astreint  , qui  n’est 
plus  dans  la  contrainte  de  faire  : cette  personne 
est  absolument  désastreinte. 

Dcsastrer,  v.  act.  et  pr  ,se  ; détruire  par  un 
désastre,  envelopper  dans  un  désastn*;  causer, 
aibcner,  produire  un  désastre;  tomber  en  dé- 
sastre : cette  maison  sc  desastre. 

Dcsastritane,  s.  m.;  système  de  désastre,  tout  ce 
qui  tend  a produire  , à amener  un  continuel 
désastre  : ce  n'est  que  du  dés&slrisme. 

Désasincie,  e,  part  j>as.  et  adj.  ; qui  n’est  plus 
astucieux,  qui  est  corrigé  de  son  astuce. 

Dé»os(ucier,  \.  act.  et  pr.,  se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  astucieux  ; corriger,  sc  coriiger 
d’une  continuelle  astuce. Neut.,  ces.-er  de  faire 
de  Posture. 

Disalrabilnriable , adj.  des  2 g.  f qui  peut  être 
désâlrabilarié  , eu  qui  on  peut  faire  cesser, 
détruire  l'ali  ubdaiité  ; il  est  désalrabila- 
riablc.  ' , 

Disalrabilariant , e , f art.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  désalrabilaricr,  de  se  détairabila- 
rier  ; qui  désalrabilarie,  qui  ii*  laisse  plus 
atrabilaire  , qui  détru  t l’alrabilarité  ; il  a 
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adopté  un  train  de  vie  tout  à Tait  désatràbi- 
’ariant. 

Dcsatrabilarialion  , s f.;  action  de  désatrabila- 
ricr;  état  désatrabilarié  : il  ue  doit  sa  désatra- 
bilariation  qu'à  «on  changement  d'habitudes 
de  vie. 

De  s air  a bi  tarit* , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a perdu 
tout  )ou  beaucoup  de  son  ntrabdarité , qui  a 
cessé  d'être  d’une  hunieur  sombre,  noire,  qui 
u'est  plus  maussade,  uiorne,  triste,  difficile  à 
vivre  ; cette  pci  sonne  est  désatrabilariée. 
Détairabiiarier , v.  act.  et  pr.,  sc — ; ne  pas 
laisser,  ne  pas  rester  atrabilaire  , maussade  , 
morne,  triste  , difli?ilc  à \ ivre  ; faire  cesser, 
détruire  l’atrabilarilé , perdre  tout  ou  beau- 
coup de  son  alrabilarité  : on  est  parvenu  à le 
dé^atrabilarier. 

Désatrabilarisme  , a.  m.;  tout  ce  qui  tend  à 
faire  cesser  l’atrabiliriié , à en  corriger. 
Désairoci,  e,  part.  pas.  et  adj.;<nii  a cessé  d’étre 
atroce , qui  a perdu  tout  ou  beaucoup  de  sou 
atrocité  : cas  animaux  sont  bien  désatrocis. 
Ücsatrocir , v.  act.  et  pr.,  se — ; ne  plus  laisser, 
ne  plus  rester  atroce,  cruel,  inhumain;  corri- 
ger, se  corriger  de  l'atrocité,  de  son  atrocité  ; 
les  hommes  se  désatroeissent  souvent  moins 
vite  et  moins  bien  que  les  animaux. 
Dcxntrocissablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  do- 
sai roci , en  qui  on  pmi  faire  cc-ser,  détruire 
l'atrocité , la  cruauté  , l'inhumanité  : l'homme 
est  souvent  moins  désatroci&sable  que  1a  béte 
la  plus  cruelle. 

Désatrocissant,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  désalrocîr,  de  se  dé-atrocir;  qui  dé- 
satrocit,  qui  corrige  de  l'alrociié,  qui  fait 
eesSer  la  cruauté,  l'inhumanité  : pour  civili- 
ser un  peuple,  il  faut  commencer  par  lui  don- 
ner des  lois  dcsatrocissanlcs. 

Désatrocissement , s.  m.;  action  de  désalro- 
. cir  ; état  désalroci  : le  désatrocissement  de 
l'homme. 

bésatlachable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  faci- 
lement désatlacbé,  qui  est  susceptible  de  se 
désaltacher  : cette  persoune  est  désaltachable. 
Oesaitacham,  e,  péri.  pr.  el  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  désaltacher,  de  sc  désaltacher;  qui 
désattache,  qui  fait  cesser,  qui  rompt,  détruit 
l'attachement  ; vous  avez  des  formes  déaalla- 
cliantes,  vous  vous  livrez  à des  procédés  dé- 
sa  (tachants. 

Oésallachc,  e,  part.  pas*,  et  adj.;  qui  a cesse 
d'être  attaché  , qui  n'a  plus  d’atluchemeol  • 
elle  m’est  tout  à fait  désaltachée. 
Désattachement , s.  m ; cessation,  extinction, 
destruction  d’attachement  : je  dois  son  dcsal- 
taclirment  à de  mauvais  propos,  à des  calom- 
nies 

btsatiacher,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rompre,  dé- 
truire un  attachement  ; renoncer  à un  atta- 
chement ; ne  pas  laisser,  ne  pas  rester  atta- 
ché : ce»  marnais  procédés  dé  «attachent. 
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Désallclabie.  adj.  des  2 fi.;  qui  peu!  être  désal- 
|c|r,  que  l'on  doit  dé-satleler 

Bétail  été,  »,  pari.  pas.  el  adj.;  qui  lies!  plus  at- 
telé : un  cheval  désallelc. 

Dvsailellemenl,  ».  m.;  aclion  de  dcsallcler;  étal 
désallelc. 

DésaUeler.i.  art.  et  pr  , se— ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  atlelé. 

Üésanendri,  e,  paît.  pas.  cl  adj.;  qui  n'est  plus 
attendri,  qui  a cessé  d’étre  attendri,  qui  lit 
plus  de  compassiou  : celte  personne  est  désal- 
teadrie. 

Désaltrndrir,  v.  acl.  el  pr.,  r.e  — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  atteudri,  sensible  ; effacer,  dé 
truite  l'attendrissement,  ne  pas  rester  à un 
sentiment  de  bonté,  de  compassion  : on  re- 
marque que  tous  les  jours  il  se  désatlcudrii 
de  plus  eu  plus. 

Dcsaliemlriftable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désattendri,  qui  est  susceptible  de  se  délai 
lendrir  : celle  personne  est  désalteodrissable. 

Dcsallendrissant,  e,  part.  pr.  el  adj  ; qui  fait 
l'action  de  détallendrir,  de  se  désat lendrir; 
qui  désal  tendrit,  qui  détruit  l'attendrissement, 
la  srnsilnliu-,  la  compassion  ; un  désillen- 
drissanl  égoïsme,  une  dure  sévérité  dcsalleu- 
drissanle. 

Desatiendrissemetil,  s.  m.;  élal  desallendi  i : le 
dé-attendrissement  dessèche  le  cœur  el  le 
rend  mauvais. 

Ihsaurislabte,  adj.  des  2 R.:  qui  peut  être  dé- 
saltrisié,  qui  est  susceptible  de  se  désatlrister. 

Désailritian t,  e,  adj  ; qui  désallrisle,  qui  du-, 
dissipe  la  tristesse  : uue  nouvelle  desattris- 
tante. 

Dètatlriuemem,  s.  m.;  aclion  de  désatlrister; 
état  dcsaltrislé  : je  l'as  trouvé-  dans  un  entier 
drsaitrisiinirnt. 

Ditairriuémsnl,  adv.;  d'une  maniéré  désattris- 
té-e,  avec  oubli  de  tristesse. 

Détaudaré,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n’a  plus 
d audace  ; qui  a perdu  son  audace. 

Ilisaudaeer,  v.  art,  el  pr.,  se — -;  ôter  l'audace, 
faire  perdre  son  audace. 

Drtautomatnable,  adj.  des  ! g.;  qui  peut  être 
désauloniatisé,  que  l’on  peut  tirer,  faire  sor- 
tir de  raulomatilé,  en  qui  on  peut  faire  cesser 
la  pesanteur  d’elpstl,  la  grossièreté  stupide. 

DisautomaUtàM, e,  part,  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  désaulumaiisnr,  de  se  désauloniatiser.; 
qui  désaulomalise,  uc  laisse  plus  automate, 
qui  fait  cesser  la  pesanteur  d'esprit,  la  gros- 
sièreté stupide  ; punr  le  bien,  pour  le  mal, 
I llumine  est  impulsé  par  des  envies  qui  fout 
son  émulation,  sans  elles  il  ne  fait  rit-n  cl 
s'automatise,  el  pour  le  désatilomaiiscr.'il  faut 
lut  donner  les  envies  les  plus  fortes;  rar,  c'est 
par  elles  seules  qu'il  mirera  dans  le.  plus 
desautomatisantes  émulations. 

Di'taïUomallsatioti , s.  f.;  action  de  dùiaiitnmnli- 
ser,  étal  dé-auiomatisé  : la  dé-aautomalisaiiuu 
d’un  individu  est  souvent  le  résultat  d’une  pas 


siun  amoureuse.  Il  est  donc  vrai  de  dire  que 
résout  1rs giandes  envies  qui  portent  l'homme 
à faire,  et  qui  souvent  lui  apportent  les  étin- 
celles du  génie. 

Dtsauloaiaiisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
plus  automate,  qui  u'a  plus,  ne  présente  plus 
d'automalilé;  qui  n’est  plus  à une  pesanteur 
d'esprit,  à nue  stupide  grossièreté  : cet  homrne 
est  déjà  bien  dcsautoinalisé. 

Dcsnuioinatitcr,  v.  «et.  cl  pr.,  se—;  ne  pas  lais- 
ser, ne  pas  rester  automate,  dans  l'aulomatité; 
faire  cesser  la  pesanteur  de  l'esprit  ; tirer,  sor- 
tir d'une  stupide  grossièreté  ; cet  homme  se 
désaulomalise. 

Dcsaulomaiismr , s.  m.;  système de  désautomati- 
salion  ; tout  ce  qui  tend  à désauloniatiser. 

Desaulariiabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
cire  désautorisé,  à qui  ou  doit  retirer  l’autori- 
sation de  faire  : ce  mandataire  est  désautori- 
sable. 

Desnalorisam , e,  adj.;  qui  désautorisé  , qui  fait 
cisser  une  autorisation,  la  révoque  : une  let- 
tre, une  signification  dcsauiorisanle. 

Dcsavamageablc  , adj  des  2 g.;  qui  peut  êfre 
désavantagé  . que  I on  doit  cesser  d avan- 
tager. 

Désavantageant  , e,  adj.;  qui  désavantage,  qui 
ôte  uu  avantage,  le  fait  cesser  ; après  avoir  clé 
pour  moi  si  avantageante,  cette  dame  est  tout 
à fait  désavantageante. 

Disav.it  iéiabit,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  do- 
savaricié , que  l'on  peut  corriger  de  son  ava- 
rice. 

Dtsnvaricianl,  e.ptrt.  pr.  el  adj.;  qui  faill’artion 
de  désavaricier,  de  se  désavaricier;  qui  desa- 
varicie,  fait  cesser  l’avariec,  qui  corrige  de  l’a- 
varire  : la  conseieuce  du  vrai , d'un  honorable 
ordre  de  dépense  el  d’économie,  voilà  l'actiou 
désavariciaute. 

Dêsavariciaiion , s.  f.;  aclion  île  désavaricier  ; 
état  désavaricié. 

Désavaricié  , e,  part  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plu» 
avaie,  qui  est  corrigé  de  son  avarice  ; cette 
personne  est  déjà  bien  desavaricié-e. 

Désavaricier,  v.  acl.  el  pr.,se— ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  avant  ; corriger,  se  corriger  de 
I avarice,  de  son  avarice!  cette  personne  se 
désavaricié  chaque  jour. 

Désavaricistne , s.  in.;  svslèmc  de  désavaricia- 
lion  ; tout  ce  qui  tend  à désavaricier,  i corri- 
riger  de  l'avarice. 

DésavcugtabU,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dc- 
vciiglé-,  lire  de  son  aveuglement. 

Dvsaveu'jluui,  e,  adj.;  qui  désaveiigle,  qui  cause, 
amène  le  di-vaveuglemeiil  : uu  exposé  tléiaveu- 
glaut , la  dutaveuglaule  vérité. 

Dcsmiidisable , adj.  drs  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
Mvidiac,  corrigé  de  son  avidité. 

Dciauidisnnl , »,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  désavuliter,  de  te  dévavidiser;  qui  dé— 
savidm  , qui  corrige  de  l'avidité  : quand  les 
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boutes  de  l'avidité  font  si  mies,  elles  devien- 
ncul  désav  misantes. 

Datav idi&ati ou , s.  I ; action  de  désavidt<cr;  étal 
dé>üdivisé. 

Desavidisc,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus 
aride,  qui  s’est  corrigé  de  son  avidité. 

Dvsavidiser,  x.  act.  cl  pr.,  se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  avide;  corriger,  se  corriger  de 
1 avidité,  de  son  avidité  ; nos  gotm  niants  sen- 
tent maintenant  l’a  nécessité  de  se  déaaviditer 
de  désavidiser  les  hauts  fonctionnaires. 

Dtsndivime,  s.  rn.;  »> sterne  de  désavidisulion  ; 
tout  ce  qui  tend  à désaytdiser,  à corriger  de 
loi  idilé. 

Désavouable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  désa- 
voué, que  l’on  doit  désavouer  : cet  agrnl  est 
désavouable. 

Désavouant,  e,  adj  ; qui  désavoue,  qui  nie,  ne 
reconnaît  pas,  qui  rétracte,  dément  : une  ré 
pntise  désavouante,  un  discours  désavouant. 

Dtsccléralisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
déscéléralisé,  corrigé  de  sa  scélératesse. 

Dèscclcratisant,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  fait 
'1  action  de  déscéléraiiser,  de  se  déscclératber, 
qui  déscelcr; irise,  qui  ne  laisse  plus  scélérat, 
qui  corrige  de  la  scélératesse  : propager  des 
principes  déscélérat isants. 

Déscéléraiisation,  s.  f.;  action  de  déscéléi aliter; 
état  desc  dératisé.  _ 

Vcwclcruiisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  nVst 
plus  scélérat,  qui  est  corrigé  de  sa  scélératesse  : 
cet  homme  est  déscéléralisé. 

Désctlér  aliter,  v.  act.  et  pr.  , sc— ; ne  plus 
laisser,  ne  plus  rester  scélérat;  corriger,  se 
corriger  de  la  scélératesse;  détruire  les  peu 
chants  à la  scélératesse  : les  lois  ue  désoélorati- 
sent  généra Icoicut  que  quaud  elles  s’hnrmo 
nient  avec  1rs  mœurs. 

Detctndable,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être  des- 
cendu, que  l’on  doit  descendre. 

Dcscriptibifitc,  s.  f.  ; état,  qualité  de  cr  qui  est 
descri  p tilde. 

Descriptible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  décrit, 
que  Ipn  doit  décrire. 

Dticriptivcmetx , ndv.  ; d’une  manière  descrip- 
tive; par,  avec  description. 

Pet  ébloui,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  plus 
ébloui,  qui  a cessé  d’être  ébloui  : il  est  main- 
tenant désébloui  de  son  ouvrage,  de  son  mé- 
rite. 

Déséblouir , v.  act.  et  pr.,  sc — ; ne  pas  laisser, 
ac  pas  rester  ébloui;  faire  sortir,  sortir  d’un 
éblouissement,  de  son  éblouissement.  A»  fig.: 
tirer,  sortir  d'une  erreur  de  soi-même.  d’une 
erreur  causée  par  quelque  chose  qui  Halte  : 
jusqu’alors  on  est  pas  parvenu  à le  déséblouir. 

Dcseblouissable.  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
séhloui,  qui  est  susceptible  de  se  déséblouir. 

Des» blottissant , e , paît.  pr.  et  adj.;  qui  luit  t\ic- 

_ *t°n  de  déséblouir,  de  se  déséblouir;  qui  dé- 
6 éblouit , qui  n éblouit  plus,  qui  a cessé  dé- 


blonir:  cette  femme,  si  éblastitsaiftc  il  y a peu, 
est  maintenant  bien  déséblotiisstnie- 

DtKcI  l 'Uisxcmenl,  s.  in.  ; action  de  déséblouir  ; 
« ml  dé- 'ébloui  : cessation  déblnuisaentcQî. 

DcsccUrixab/e , adj#  des  2 g.  ; qui  peut  étie  dé- 
técurisé,  qui  «si  exposé  à perdre  sa  sécurité. 

DéiécuritatM,  e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  désécuriser;  qui  désécurise,  qui  ôte, 
détruit  la  sécurité  : un  dést  curisanl  évéuemetil  : 
une  dévécurisante  nouvelle. 

Désécurité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  p’ us 
île  sécurité,  dont  la  sécurité  est  détruite  ; cette 
f jtnillc  est  désécurisée. 

Désécuriser , v.  act.  et  pr.,  *e—  ; ôter,  détruire 
la  sécurité;  perdre  sa  sécurité  : pour  un  ^rien 
il  se  desécurise. 

Déscmbarr astable,  &dj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
desembarrasié,  qu’il  est  possible  de  tirerûVm- 
barraa. 

Désembarrantaul , e,  adj.;  qui  déàenil>aira««a*, 
qui  tire  d’embarras:  lu  succession  qu’il  vient 
d’avoir,  quoique  peu  considérable,  est  pour  lui 
fout  h lait  désenibarrassanie. 

Désembourbable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  è re  dé- 
senibourbé,  que  l'on  d ût  désembourber  : celte 
personne,  celle  chose  est  dêaemlwurbable. 

De sembour bernent,  s.  m.;  action  de  désembour- 
ber;  état  dèsembourbé  : le  désenibourbcmeûl 
d’une  personne,  d’une  chose. 

Désrmbrûxtiblc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
dêsembrà-é,  qui  est  susceptible  de.  se  désem- 
brâscr  ; toutes  les  foules  ameutée»  sont  dc- 
sembràsabies  si  oii  paialt  ne  pas  les  craindre. 

Dégetrtbrâsonij  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  de  désembiïisor  ; qui  désembràçe, 
qui  calme,  fait  cessor  un  embrassement  : il  cm- 
j lova  contre  ce'te  troupe  courroucée  le  inoyru 
peut  être  le  plus  dé- embrasant  : lu  mcpri<. 

Dcsembrâsé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’csl  plus 
embrâsé;  qui  n'est  plus  dans  l'embrasement. 

Déxembr  à sèment,  s.  m. , action  de  désembr  iser  ; 
éiat  désenilrrésé  ; cessation  d embrasement. 

Destmbrdser,  v.  act.  et  pr.,  se—*;  ue  pas  bisser, 
uc  pas  rester  rmbr&sc,  dans  un  embrasement, 
à un  embrasement  : les  tètes  commencent  à 
se  drseuibrâser. 

Désembrouillable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désembrouillé,  que  l'on  doit  déf  embrouiller  : 
ces  affaires  sont  désembrouillables. 

Dcsembrouillant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  dévembrouiller  ; qui  désembroiitile: 
un  dé  ^embrouillant  classement,  ordre. 

Dctcrnbrouillc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est 
plus  embrouillé,  qui  est  tiré  de  ht  confusion, 
de  IVmbanas  : sel  affaires  sont  maintenant 
bien  déscmbrouillées. 

Désanbrouillemeut,  s.  ni.;  action  «le’disfm- 
broui.ler;  état  désemb  rouillé? , cessation  d'em- 
brouillenieiil  : le  desembrouillement  des  affai- 
res, des  choses. 

Ucsemb  touiller,  v.  oct.  et  pr.,  se— -î  ne  pas 
laifser,  ne  pan  rester  embrouille,  dam  1cm- 
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lirouillement,  de  l'embarras,  de  la  confusion, 
de  riacomprt’heosibdilr  : les  choses  ic  dé* 
sembrouillcni. 

Desemmanchablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
dé.semmanché,  qui  esl  susceptible  de  se  dé» 
semmancher  : cet  outil  esl  déseintnauchable. 

Désemmanchement,  s.  m.;  état  désemmaoché  : 
le  dé'ciumaiichcaieut  d'un  outil. 

Désempoisonnublc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
disent  poison  né,  chez  qui  on  peut  empêcher, 
détruire  l'action  du  poison. 

Désempoisonnant , e,  adj.;  qui  desempoisonur, 
qui  empêche,  détruit  l'effet  du  poison  : un 
remède  désempoisouuaut,  une  boisson  désim 
'poison  na  u le. 

Dtsemprisonnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
détemprisonné,  que  l'on  doit  déseinprisonnrr. 

Désencaissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé* 
sencaitaé,  que  l’on  doit  desencaisser. 

Desencaissé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
laisse  en  caisse  ; des  niaiciiaudiscs  desencais- 
sées. 

Desencaissement,  s ni.;  action  de  désencaisser  ; 
état  déseocaissé. 

Désencatsser,  v.aet.;  tirer  d'une  caisse,  ne  pas 
laisser  en  caisse  : d(- rencaisser  des  marchan- 
dises. 

Désenchainable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dé- 
seuebaioé,  que  l'on  doit  désenchaîner. 

Désenchaînant,  e,  adj.;  qui  désenchaîne,  qui 
porte  h se  déchaîner,  à sc  débarrasser  de  ses 
liens  : nne  désenchaînante  liberté  : elle  m’a 
montré  une  indifférence désenchaînante. 

Disenchaînement,  s ni.;  état  désecnhalné:  le 
déseiirhaineincnt  du  cœur. 

Dètenchan table , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
sauchauté,  dont  on  peut  rompre,  faire  finir, 
faire  cesser  Toucha utement  ; celte  persoune 
est  dcscnchanlable. 

Désenchantant,  e , adj  ; qui  désenchante,  qui 
rompt,  qui  lait  cesser,  finir  l'enchantement  : 
relativement  à elle,  il  a appris  des  choses  fort 
désenchantantes. 

Désrnchcri , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
aussi  cher,  dont  le  prix  a diminué  : ces  den- 
rées sont  bien  désenebéries. 

Désenchétir , v.  neuf.;  devenir  moins  cher,  di- 
minuer de  prix  : les  déniées,  les  marchandée? 
désenc  hérissent  beaucoup. 

Déscnchérf stable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  dc- 
scnchérir,  qui  est  susceptible  de  désenchérir, 
de  devenir  moins  cher,  de  diminuer  de  prix  : 
ces  denrées,  ces  marchandises  tout  désenclié- 
tissnhles. 

Di  renchériront,  c,  part  pr.  et  adj.;  qui  fait 
I action  de  désenchérir,  de  diminuer  le  prix; 
qui  déxeucherh  : res  denrées,  ces  marchait- 
dises  sont  dé. «enchérissante*.  qui  cause  un 
désrm  hérissi  meut  : il  y aura  celle  année  une 
abondance  difcéjpc hérissante. 

Dcsytcftéri*  sentent,  s.  in. ; état  déxenchcri  : le 


désenchérisscmenl  des  denrées,  des  marclian* 
dises. 

Désencombrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désencombré,  que  l’on  doit  désencombrer  : ce 
passage  est  désencombrable. 

Désencombrant,  e,  adj.;  qui  désencombre,  dé- 
sembarrasse,  qui  ôte  les  encombres,  les  em|>é- 
chemenls  : il  est  pour  les  affaires  de  bureau 
d'une  activité  désencombrante. 

Désencombrement , s.  m.;  action  de  désencom- 
brer ; étal  désencombré. 

Désende Italie,  adj.  des  2 g.;  qui  pou!  être  dé- 
sendetté, qui  peut  arriver  h s'acquitter  de  ses 
dettes. 

Désendettant , c,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  fait  fac- 
tion de  sc  désendetter;  qui  déseudelte,  qui 
aide,  facilite  l'acquittement  des  dettes  : le 
travail  et  l’oidrc  avec  une  économie  sévérisée, 
sont  toujours  désendettant*;  parce  qu'ils  don- 
nent des  ressources  successives  et  ininterrom- 
pues. 

Désendetté , e,  part.  nas.  et  adj.;  qui  a cessé 
d’être  endetté  , qui  n'a  plus  ou  presque  plus 
de  dettes  : cette  maison  est- totalement  désen- 
dettée. 

Désendettement , s.  m ; état  désendetté  : le  com- 
plet désendettement  des  grands  étals  de  l’eu- 
rope  est  bien  dilicile  et  même  impossible. 

Désendetter,  v.  act.  et  pr.,  sc-  ; payer  les  dettes 
de  quelqu'un , ou  donuer  à quelqu'un  les 
moveus  de  les  acquitter  ; payer  se?  dettes, 
soitir  des  dettes. 

Détendait , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  plus 
enduit,  dont  l'enduit  est  tombé  : ce  mur  est 
désenduit. 

DcsenJnire,  v.  act  ; ôter,  faire  tomber  l'euduir, 
dégarnir  d’enduit  : (Tésenduire  un  mur. 

De  s endurci,  e , adj.  ; qui  n’c>t  pas  toujours  dur  , 
qui  n’est  pas  aussi  dur. 

Désénenjie  , f.  f.  ; cessation,  extinction  d'éner- 
gie ; chute  d'énergie  dans  une  grande  faiblesse 
de  caractère,  d'action. 

Désénergisabte  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
désénrrgisé,  qui  est  susceptible  de  perdre  son 
énergie  : cette  personne  est  désénergitable. 

Désènergisant , e , part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  dcséuergisci  , de  se  déiénrrgiser  ; 
qui  désénergise,  qui  ôte  , détruit  l'énergie  : 
une  deséiiergisanle  mollesse,  sensualité. 

Désénergisation , s.  i.  ; action  de  désénergiser, 
d’opérer  la  désenergie;  étal  désénergisé. 

Desenergisc , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  plus 
d énergie,  qui  a perdu  de  sou  énergie,  toute 
îon  énergie  ; cet  homme  si  ferme  est  mainte- 
nant tout  à fait  déséuergisé. 

Désénergiscr , v.  act.  et  pr.  , ie-;  ôter,  effacer, 
détruire  l'énergie;  perdre  de  son  éucrgic, 
toute  ‘-on  énergie. 

Uéscnfcnnublc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
dcsenfenué,  que  l'un  ne  doit  plus  laisser  eu- 
feimc. 

Désenfermé , e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n*csi  plus 

9 


enfermé,  qui  * cessé  d'être  enfermé  : tout  cet 
olijels  sont  maintenant  désenfermés. 

Détenfeimemenl,  t.  m.;  action  de  détenfermer; 
état  desenfermé  : le  désenfermement  des  per- 
sonnel , des  choses  . 

Détenfermer , ».  aet.;  ne  plus  laisser  enfermer  j 
. te-  ; ne  pat  rester  enfermé  , aller  , venir 
ns  le  mondé  : enfin  vous  vous  décidez  à vous 
détenfermer. 

Désenflable , adj.  des  î g.  ; qui  prul  desceller, 
est  susceptible  de  désenfler. 

pétenflammablc  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
désenflamme,  qui  est  susceptible  de  se  désen- 
flammer. Au  fig.  : chez  qui  on  peut  diminuer, 
ôter  l'ardeur  de  courage,  d’aclioti;  faire  ces- 
ser , éteindre  une  passion  amoureuse  : cette 
personne  est  désenflammable. 

Désenflammant , e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  fait 
l’action  de  désenflammer,  de  se  désenflammer; 
qui  désenflamme,  qui  diminue,  qui  ôte  totale- 
ment l'ardeur  d’aetion , de  courage,  celle 
d’amour:  lai  niée  reçut  un  éphee,  qui  pour  le 
soldat  et  môme  pour  les  officiera  est  presque 
toujours  désenflammant  : l’âge  est  désenflam- 
mant. 

Désenflamma  lion  , s.  f.  ; action  de  de'seuflam- 
mer  ; état  désenflammé  : la  déseuflammation 
du  cœur. 

Désenflammé, e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus 
enflammé , qui  a cessé  d'être  enflammé  : ce 
quartier  est  désenflammé,  n'est  plus  en  flamme: 
.celle  personne  est  désenflammée. 

Désenflammer,  v.  aet.  et  pr.,  se-, ne  plus  laisseï 
enflammé,  allumé.  Au  fig.  , éteindre  les  pas 
sions , cesser  de  s'enflammer  ; ôter , éteindre 
l'ardeur  de  courage  , d’action  , celle  amou- 
reuse : tout  déseuflamme  quand  on  obtient 
succès  en  rien. 

Désenflement  , s.  m.;  état  désenflé:  le  désenlle- 
menl  de  la  joue,  de  la  jambe. 

Désengageant , e,  adj.;  qui  a cessé  d’étre  enga- 
geant ; qui  désengage  , qui  a perdu  son  at- 
trayant , tout  ce  qui  flatte  , attire  : un  Ion 
désengageant  , des  manières  désengageantes. 

Détengelurable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
désengeluré  , que  l’on  peut  guérir  des  enge- 
lures : les  mains , les  pieds  sont  désengclu- 
rables. 

Déscngeturanl , e , qui  fait  l'action  de  désen- 
gelurcr;  qui  désengelure,  qui  guérit  des  rnge 
hircs  les  fait  passer  : on  vend  à Paris  et  dan- 
quelques  villes  de  proviuces  une  eau  désen- 
gelurante. 

Désengeluré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  plus 
d’engelures,  dont  les  engelures  sont  guéries, 
passées  : il  est  tout  à fait  désengeluré. 

Désengeluremenl,  s.  m.;  action  de  désengi  durer  ; 
état  desengeluré  l le  déaeugeliirement  des 
mains. 

Distngelurtr , v.  aet.  et  pr.,  se-;  guérir,  faire 
passer  des  engelures  , se  guérir  de  scs  enge- 


lures : met  mains , mes  pieds  commencent  & 
se  désengelurer. 

Déstngouable  , adj.  des  2 g.  ; qui  pent  être 
désengoué , que  l'on  peut  désengouer , dont 
on  peut  faire  cesser  l'engouement  : cette  per- 
sonne est  dcscngonahle. 

Désengouant,  t,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  désengouer  , de  se  désengouer  ; qui 
désengoue  , qui  été  , détruit  l'engouement  : 
une  désengonante  réception,  de  désengouants 
procédés. 

Désengoué  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  plus 
engoué , qui  a perdu  son  engouement , dont 
l'engouement  a diminué,  cessé  : celte  personne 
est  bien  désrngouée. 

Désengnuement , s.  m.  ; aclion  de  désengouer  ; 
état  désengoué  : la  possession  des  personnes 
ou  des  choses  opère  presque  toujours  un 
déscngouemrnt. 

Detengouer,  V.  art.  et  pr.,  se—  ; débarrasser, 
se  débarrasser  le  gosier.  Au  tig.  : faire  cesser 
un  g o lit  de  caprice,  d’enlètemeut  ; désentéter, 
se  désenlèler  de  quelqu'un,  de  quelque  chose, 
détruire  l'engouement  : un  grand  de  nombre 
de  personnes  s'engouent  de  ce  qu’elles  désirent, 
et  se  déseugouent  presque  aussitôt  qu’elles 
possèdent. 

Désengourdi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
engourdi , qui  n’a  plus  d'engourdissement  ; 
qui  a repris  le  mouvement,  l'activité, l'éner- 
gie , de  la  vivacité  d'esprit , d'action  : mes 
jambes  sont  désenguurdies  : cette  personne  est 
tout  à fait  désengourdie. 

Désrngourdir,  v.  art.  et  pr. , se — ; faire  cesser 
l'engourdissement,  en  sortir;  rendre,  repren- 
dre le  mouvement  l’activité,  l'énergie,  de  la 
vivacité  d'esprit, d'action  : allons,  désrrtgour- 
dissez-vous,  tarhez  de  vous  désengourdir. 

Désertgottrdissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désengourdi,  qu'il  est  possible  de  tirer  de  son 
engourdissement. 

Désengourdissani  , e , part.  prés,  et  adj.  ; qui 
fait  l'aetioode  désengourdir,  de  se  désengour- 
dir  ; qui  désengourdit , qui  dissipe,  détruit 
l'engoimlisscment  : un  remuement  désengour- 
dissani : une  émulation  désengourdissantr. 

Détengourdisstmenl , s,  m.;  aclion  de  déseu— 
gourdir  ; étal  désengourdi  ; cessation  d'en  - 
gourJis-rmenl  : le  désengourdissement  de 
l’esprit . 

Déitnivi  abte , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
seuivié  qu'il  est  facile  de  désenivrer. 

Désenivrant , e,  adj  ; qui  déseuivre,  qui  cause, 
amène  le  , un  desenivrement  : un  m'a  donné 
sur  celle  femme  de  bien  désenivrants  ren- 
seignements 

Désennuyai le , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désennuyé,  qu'il  esl  facile  de  désennuyer  ; 
cette  personne  esl  désennuyable 

Désennuyant,  e,  adj  ; qui  désennuit.  qui  dissipe 
l'ennui  : une  ucrupaliuii  désennuyante. 

Desenrlmmablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
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dé&cnrhumé , que  l'on  peu!  guérir  de  son 
rhume  : relie  personne  est  dé*hcnniih*b1f. 

Desetnhumant , e , adj.  ; qui  déseiirhuine  , qui 
guérit  du  rhume  : une  boisson  désenrhuuiaiitc, 
c'est  un  remède  désenrhumant. 

Descnr.chi , e,  pari.  pus.  ci  adj.;  qui  n’est  plus 
riche,  si  riche,  qui  a perdu  va.  de  sa  richesse: 
telle  maison  est  bien  désenriehie. 

Dêsenrichlr , v.  acl.  et  pr.  , sc — ; ôter  de  la 
richesse  ; ne  pas  laisser,  ne  pas  rester  riche  ; 
détruire  en  tout  ou  en  partie  la  richesse,  per- 
dre sa,  de  sa  richesse,  sa,  de  sa  fortune  : les 
pertes,  les  malheurs  désenriebitsent  saus 
doute;  mais  le  désordre  et  la  prodigalité  dé- 
scnrirhissrnt  plus  et  plus  souvent  encore. 

Désenrichissable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre 
désenrichi  ; qui  est  susceptible  de  perdre  sa 
richesse,  ses  richesses,  sa  fortune,  de  sa  for- 
tune. 

Dcsenrichisxant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  déséorichir,  de  se  désenrichir;  qui 
désenriebit , qui  fait  perdre , qui  détruit  la 
richesse,  qui  ne  laisse  plus  riche:  uuc  déseu- 
richissante  opération,  spéculation. 

Dcsenrichissewent , s.  ni.;  action  dedésenriebir, 
état  désenrichi  : le  dévcnrithissemenl  d’un 
pays  , de  l’état  , d'une  maison  , d'une  la- 
mille. 

Dc.senronillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
seurouillé , que  l’on  peut  parveuir  à déseu-, 
rouiller  : ers  objets  sont  déseurouillables. 

Désenrouillant , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  désenrouiller  ; qui  désenrouille: 
il  y a une  infiuité  de  choses  dé«eurouillanles  , 
mais  qui  u'opérent  que  par  un  plus  ou  moins 
long,  plus  ou  moins  pénible  frottement. 

Désenrouillé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  plus 
eurotiillé,  dont  on  a ôté  la  rouille  : mon  fusil 
est  bien  désenrouillé. 

Dôsenrouil tentent,  s.  m.;  action  de  dé>eiirouiltcr; 
état  désenrouillé  : le  déseurouillemeiit  d'une 
chose. 

Déxcnr  oui  lier,  v.  oct.  et  pr.,se — ; ôter,  détruire 
la  rouille,  perdre  sa  rouille  : Cet  objet  se  dé- 
•enrouillé  facilement. 

Désentctable  , adj.  des  2 g.;  que  l’on  peut  corri- 
ger de  son  entêtement. 

Dcsctuùani , e,  adj.  ; qui  désentélc,  qui  dissipe 
l'eutétemeot. 

DcseutoniUement , s.  m ; action  de  désenlorliller, 
état  désciilortillé  : le  déscutortillemenl  d'une 
plaie , d'un  membre. 

Dcsenthousiaxmable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être 
désent  housiasnic,  qui  est  susceptible  de  se  dé 
senthomiisiuer  : cet  homme  est  désent liou- 
siasmuhle. 

péxenlhousiasmanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  dedésenlhousirtsnicr,  de  se  désenthou- 
siasmer;  qui  dcseulhousia-me , qui  efface,  fait 
cesser  l'enthousiasme, le  détruit  *.  cela  est  bien 
dé-enihousia.»maut. 

pésensibilhable,  adj  des  2 g ; qui  peut  être  dé- 
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sensibilisé,  « lier  qui  o>  peut  faire  cesser,  ef- 
facer la  sensibilité  : cette  personne  est  déseu - 
sibilUable. 

Dcxerxibitisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  désensibiliser , de  se  désensibiliser, 
qui  déreiisibilisê,  qui  ôte,  efface,  détruit  la 
sensibilité  : je  ne  prends  plus  part  à vos  p«i 
nés;  \otrc  ingratitude,  vutir  main  aise  conduite 
Sont  pour  moi  désensibilisantes. 

^sensibilisation  , s.  f . ; action  de  désensibiliser 
quelqu’un;  état  dé>cusib  lise. 

Désensibilise^,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
sensible  , qui  a perdu  de  sa  , toute  sa  Sensibi- 
lité : celte  personne  est  entièrement  désen- 
sibilisée. 

Désensibiliser , v.  act.  et  pr.,  ?e — ; tic  pas  laisser, 
ne  pas  rester  sensible;  ôter,  détruire  la  sensi- 
bilité, perdre  de  sa,  toute  sa  sensibilité  : Sou- 
vent le  malheur  personnel  désensibilise,  en- 
durcit. 

Déxensibililc  , s.  m.;  cessation  , extinction  de 
sensibilité. 

Ocsensuatisnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peu!  être  dé- 
«ermialisé,  que  l'on  peut  corriger  de  sa  scu- 
fualité. 

DésensuaUxant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fuît  l'ac- 
lion  de  désensualiser,  d<*  sc  dé^ei^ualiser;  qui 
désensualisr,  qui  corrige  d»*  la  déscmuaUlg,  la 
fait  cesser,  la  détruit  : une  régularité  de  vie  , 
une  frugalité  désensuali saute contracter  des 
habitudes  de  vie  dcscnsuaUsautrs. 

Dcsensualisation , s.  f.  ; action  de  désensnaliscp 
quelqu'un  ; état  désensualisô  : travailler  à la 
déseu.Mialitaliou  d'une  personne. 

Dcxensualisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  nVsl 
plus  sensuel,  qui  s’est  corrigé  de  sa  misua- 
lité  : cette  personne  «t  dcsensuali-éc. 

Désensualiser , v.  act.  etpr.,Ae — ; |:e  pas  lais- 
ser, ne  pas  rester  sensuel;  corriger,  se  coni- 
ger  de  la,  de  sa  sensi  alite;  perdre  sa  sensua- 
lité, ou  au  moins  l'amoindrir  beaucoup  : celte 
personne  se  désensualise. 

Désensualisme  ,t.  m.  ; système  de  dé.seusualisa- 
tiun  ; tout  ce  qui  tend  h corriger  de  la  sen- 
sualité. 

Désensuttlilé ,s.  m.  cessation  de  scmualré,  extinc- 
tion; état,  qualité  de  ce  qui  n'est  plus  sensuel. 

Désenihousiaime , s.  m.  ; cessa  mou,  extinction 
d’enihousiasme. 

Pcsenibousiasmé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’a 
plus  d'enthousiasme  , dont  l'enthousiasme* 
cessé,  est  détruit  : il  est  bien  déscmlmu- 
siasmé. 

Désenlhousiasmémcnt , adv.  ; d'une  manière  dé- 
seulh<iusiasuiée,  avec  déseul hoii.Masme. 

Désenlhouxiasmer , v.  acl.  et  pr.,  se — ; faire 
re.*scr,  détruire  lVniliousi.isme , ou  ou  moins 
le  bien  amoindrir;  perdre,  revenir  de  f on  eu - 
thousia«me  : la  raison  veut  que  loti  se  doeu- 
thomiasuic  de  ce  «pii  ne  peut  réiwir,  et  avoir 
so  i succès;  et  la  légèreté  d'enthousiasme  iucou- 
sidérémeiit  de  tout. 
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Désentravahle , ad},  des  2 g.;  qui  peut  èlredé- 
senlravc,  que  l’on  doit  dcsenlraver,  inempé- 
cher;  pour  qui  on  doit  taire  cesser,  disparaître 
tous  les  obstacles. 

Désenvenimable , adj.  des  2 j.;  dont  on  peut 
ôter  le  venin,  qui  peut  être  désenvenimé. 

Désenvenimant , e , adj.  ; qui  désenvenime,  qui 
ôte,  détruit  )c  venin.  Au  fig.  : qui  fait  cesser 
l’aigreur,  l’irritation  : des  procédés  désenveni- 
mants, une  repentance  désenvenimante. 

Drienvironnablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  déseuvirunué , que  l’on  doit  cesser 
d’environner  : cette  personne  est  désenviron- 
nahlc  de  soins,  d'attentions,  ne  sachant  ou 
ne  voulant  les  apprécier. 

Désenvironné  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
plus  environné  par  personne  , de  rien  , dont 
on  a détruit  les  environs  : celle  personne  est 
totalement  dc«environnée:  cette  ville,  cette 
place  est  désenvironuce. 

Désenvironnement , s.  m.  ; action  de  desenviron- 
ner, état  désenvironné  : le  désenvironnement 
d’une  place,  d’uuc  ville. 

Dés  environner  y v.  net.  et  pr.,  se — ; ne  pas  lais- 
ser, ne  pas  rester  environné  , entouré  ; dé- 
truire les  environs  , perdre  ses  cm  irons. 

Désépiscopalisable  , adj.  des  2 g.;  qui  rte  doit 
plus  rester  épiscopalisé , qui  ne  doit  plus  ap- 
partenir à l’épiscopat;  qui  ne  doit  plus  rester 
dans  les  attributions  des  évêques  , sous  leur 
administration  , leur  autorité  , leur  influence. 

Désépiscopalisalion  , s.  f.;  action  de  désépisco- 
patiser,  état  désépiscopalivé  : la  désépisropa- 
ïisation  d’une  action  sociale,  politique,  de  l’é- 
ducation publique. 

JHsêpiscopnlisè  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’es! 
plus  épiscopalisé  , qui  a cessé  d’être  dans  les 
attributions  de  levèrjue,  dans  le  droit  del’é. 
vêque,  sous  l'administration,  l’autorité,  l’in- 
fluence de  l’évêque  : en  France  la  révolution 
a tout  dcsépiscopalisé,  excepté  l'action  reli- 
gieuse. 

Dénèpiscopaliser,  v.  act.;  ne  plus  rendre  épis- 
eopal  ; ne  plus  donner,  attribuer  à l’évOque, 
aux  évêques;  ne  plus  attacher  à un  évêché, 
n’en  plus  rendre  dépendant;  ne  plus  lai  ser  en1 
la  possession  des  évêques  , sons  leur  adminis- 
tration , leur  autorité  leur  influence  : désè- 
piscopaliscr  les  biens,  |j  propriété,  une  actiou 
sociale,  politique,  l'instruction  publique. 

Désépiscopalisme,  s.  in,;  système  de  désépisco- 
paHsaîioo. 

Détérénisable , adj.  des  2g.;  qui  j eut  être  désé- 
rénisé  , qui  est  susceptible  de  perdre  sa  séré- 
nité ; cette  personne  est  désérénisable. 

Détérénisant,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de déscréniser , qui  dcscrénisé,  qui  ôte, 
détruit  la  sérénité  : il  est  continuellement  a 
des  inquiétudes  désérénisanfe*. 

Désércnisntion,  s.  f.;  action  de  déséréniscry  état 
défccrcnisé. 

Désérénisêj  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n!a  plus  de 
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sérénité , qui  a perdu  sa  sérénité  : il  est  bien 

désénérisé. 

Déset  cniser,  v.  act.  cl  pron.  se-;  ôter,  effacer, 
détruire  la  sérénité,  le  calme,  la  tranquillité 
d'esprit;  perdre  sa  , de  sa  séiénilé  : les  re- 
vers, tes  chagrins  désérénisent. 

Désérenite » s.  f.  ; cessation,  extinction  de  séré- 
nité : les  revers  de  fortune  et  les  pertes  de 
parents,  opèrent  sa  désérénité. 

Désertable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  déserté  , abandonne  : ce  lieu  , ce  parti 
est  désertable. 

Désertalif,  vet  adj.;  qui  fait  déserter,  qui  pousse 
à la  désertion  : voilà  une  cause  déserlative. 

Dcsertativement,  adv.;  d’uoc  manière  déserlative, 
avec  désertion. 

Déservitude , s.  f.  ; cessation,  extinction  de  ser- 
vitude. 

I Désêrvitudisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  dé*crviludisé,  affranchi  de  la  servi- 
tude : ce  peuple  est  déservit udisablc. 

Déserviludisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  déservimdiser,  de  se  déserviludiser  ; 
qui  drservituJise , affiauihit  de  laservilude  : 
la  civilisation  est  toujours  déservitudinaule  ; 
pane  qu’elle  éclaire  les  hommes,  leur  fait 
comprendre  leur  droit  , et  parce  quelle  ap- 
porte les  beaux  modes  de  juuis&auce  de  li- 
berté. 

Dèscrviludisé , e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  plus 
dans  la  sei  vit  iule,  qui  est  tiré,  sorti  de  la  ser- 
vitude : ce  peuple  csf  déservitudisi. 

Déserviludiser , v.  act.  et  pion,  se-  ; tirer,  sortir 
de  la  servitude  , faire  cesser  la  servilulc  : 
dési-rvitudiscr  un  peuple. 

Dcsespc table,  adjTdes  2 g.;  dont  on  peut,  dont 
on  doit  désespérer  ; ce  succès  est  désespé- 
rallie. 

DcxcsiimabU , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  dé'Citimc  : celle  personue 
est  tout  à fait  déscstimable. 

Ddsatimatif , vc  , adj.  ; qui  fait  désestimer,  qui 
commande  la  déseslime. 

Désestimativementf  adv.;  d’une  manière  désesii- 
malivc,  avec  déscslime. 

\l)ésesiimet  s.  m.;  cessai ion,  extinction  d estime. 

Déséventualisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
dé«éventua!i»c,  que  l’on  ne  doit  p'tts  laisser  à 
l'éventualité  : ces  choses  sont  dcsévcutuali sa- 
bles, 

Déscrentualisaiiont  s.  f.;  action  de  désévenlua- 
liser  ; état  déséveniualisé  : la  dcsèvenlualisa- 
tion  des  choses,  des  opérations  commerciales. 

Déseventualisé , e,part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a 
plus  rien  d’éventuel  , dont  l’éventualité  a 
cessé  : cette  opération  est  maintenant  désé- 
ventuaîisée. 

Dcsévcntualiser , v.  act.  et  prou,  se-  ; ne  plus 
laisser  éventuel,  b l'éventualité;  tirer,  sortir 
de  l'éventualité  : il  dé»évculua!i$e  ses  opéra- 
tions. 


Digitized  by  Google 


DÉS 

téièvemualisme , s.  m.;  système  de  deséventtn- 
lisation. 

Désèvcntualité , s.  f.  ; cessation  , extinction  d’é- 
ventualité. 

Dêsévérisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  déaévérisé , dont  on  doit  faire  cesser  on 
diminuer  la  sévérité  : cette  loi  est  désévéri- 
saklc. 

Désévériiéf  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a perdu  de 
sa  sévérité,  dont  la  sévérité  a cessé  : la  disci- 
pline est  dcsévériséc. 

Déshériter,  v.  act.  et  pron.  sc — ; ôter  do  sa 
sévérité  , toute  la  sévérité  ;J rendre  , devenir 
moins  sévère  : désévériaer  les  réglements  : 
relie  personne  se  dé»év crise. 

Déscvéristne,  s#  ni.,  système  de  dcscvérilé  ; tout 
ce  qui  tend  à désévériaer* 

DésêvcrUé , s.  f,;  amoindrissement,  cessation,  ex- 
tinction de  sévérité. 

Déxexagèrable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  cire  desexagéré,  que  l’on  doit  désexagô- 
rer,  dont  on  doit  diminuer  qii  détruire  l’exa- 
gération : ces  choses  sont  déscxagérables. 

Disexagérant,  e,  port.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de désexagérer;  qui  désexaaè  e,  qui  dimi- 
nue l'exagération  ou  l'ôtc  rnliéremcnt  : votre 
narration  est- désexagé  raille. 

Dcscxagcratian , s f.  ; action  de  désexagérer  ; 
étal  désexagéré  : la  désexagération  des  cho- 
ses. 

Désexagéré,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  plus, 
qui  a cessé  d’être  exagéré,  dont  l'exagération 
est  bien  amoindrie  ou  détruite  entièrement  : 
maintenant  tout  ce  qui  le  concerne  est  hieu 
desexagéré. 

Dé t exagérer,  v.  act.  ; cesser  d’exagérer,  ne  pas 
laisser  exagéré  ; amoindrir  eu  détruire  entiè- 
rement l'exagération. 

Dcsexagcrismc  , s.  ni.;  système  de  désexagéra- 
tioo. 

Désexempiable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  êlredé- 
scxcmpic,  que  l'on  doit  désexeuipier. 

Désexcmplé  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a cessé 
d’élre  exempté,  qui  ne  jouit  plus  d'un  béné- 
fice, d’un  avantage  d'exemption  : ils  sont  dé- 
sexempic  de  la  corvée. 

Détexempier , v.  act.;  ne  plus  exempter,  faire 
cesser  un  avantage,  un  bénéfice  d'exemption  : 
désexempter  de  la  corvée,  de  l’impôt. 

Dcscxemption  , s.  f . ; action  de  désexempter  ; 
étal  désexempté. 

DéshaLilituble  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
déshabihté,  qui  est  susceptible  de  perdre  sou 
habilité,  l'aptitude  nécessaire  pour  jouir,  pos> 
s der. 

Deshabilitant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  désliabililer  ; qui  dcshabilile,  qui 
cause,  amène  la  déshabitué  : des  lois  désha- 
bituantes : une  incapacité  déshabituante. 

Dc'habililalioti  , s.  f.  ; action  de  drsj^ihililcr  ; 
état  déshabité  : la  déshabilitatiou  des  per- 
loiiues,  d’un  peuple* 
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DêshabilUê,  s.  f.;  cessation,  destruction  d’habi- 
lilé,  d'aptitude  nécessaire  pour  jouir,  posséder. 

Dé^habitité , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'a  plus  , 
quia  perdu  sou  habilité  , sa  possibilité  mo  - 
r.Ve  et  légale  d'action,  son  aptitude  pour  pos- 
séder, jouir  : celle  |>ersonne  est  désbabililée, 
ce  peuple  est  déshahilité. 

Déshabiiiable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
déshabillé,  que  l'on  doit  déshabiller. 

Déshabillant,  e,  adj.  qui  désabiile,  qui  dé- 
pouille ; se  dit  des  personnes  , mais  principa- 
lement des  arbres,  des  moulins,  des  couvertu- 
res de  maison  : un  vent  déshabillant  ; en 
parlant  des  vaisseaux  : une  tempête  désha- 
billante. 

Déshabillement , g.  m.;  action  de  déshabiller; 
élit  déshabillé. 

Deshabiliter,  v.  act.  et  pron.  »e — ; ôter  l'habi- 
lité, la  possibilité  morale  et  légale  d’actiou; 
ne  pas  laisser  habile,  propre  il , capable  de 
faire  , de  jouir,  d • posséder  ; perdre  sou  ha- 
bilité, sou  aptitude. 

Déshabituable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
shabitué, que  l’on  doit  déshabituer. 

Déshabituant , e , adj.  ; qui  déshabitue  , qui  fait 
cesser,  qui  détruit  l'habitude  : une  déshabi- 
tuante observation  de  soi-méuie. 

Déshabituât,  s.  f.;  cessation,  disparu  lion  d'habi- 
tude. 

Désharmoniable , adj.  des  2 g.  \ qui  peut  être 
de-harmonie,  dont  l’harmonie  peut  être  rom- 
pue, déliuitc  : ces  choses  sont  désbarmonia- 
bles. 

Dcsharmoniant , e , adj.  ; qui  désharmonie  , qui 
rompt,  détruit  l'harmonie  : une  mesure,  une 
opéra  lion  déshacinoniaule. 

Désharmonie,  s.  f.;  cessation,  rupture  , destruc- 
tion d'harmonie. 

Desharmonieux , se,  adj.  ; de  désharmonie,  qui 
est , qui  tieul  de  la  désharmonie , qui  la 
marque. 

Drshannonieutement , adv.  ; d'une  manière  dé- 
^harmonieuse,  avec  rupture  d’harmonie. 

Désharmonisme,  s.  m.;  système  de  désharmonie, 
tout  ce  qui  leud  à desharmonier  : ce  n'est  que 
du  désharmonisme. 

Déthéritable , adj.  des  2 g.;  qui  peut’étre  , doit 
être  , mérite  être  déshérité  , prive  d'une  suc- 
cesion, d’un  droit,  d'un  avantage,  d'un  hon- 
neur : ce  parent  est  désbéritable. 

Déshéritant } e%  adj  ; qui  déshérite,  qui  fait  dé- 
shériter, qui  cause  un  déxliériîefnent  : un  tes- 
tament déshéritant  : tenir  euvers  un  parent 
une  conduite  déshéritante. 

Dcshcritement , s.  m.;  action  de  déshériter  ; état 
déshérite  ; son  déshcrilenieul  n'est  dû  qn’à 

i lui- même. 

Dcshenrable,  adj.  des  2 g ; qui  sans  inconvé- 
nient peut  être  dcslnuré  , changé  d'heure  ; 
qui  ne  doit  plus  rester  fixé,  assit  jet  i à l'heure. 

Déshau  ani , e,  adj.;  qui  dérange  de l*Ueure,  qui 


133 


litized  by  Google 


DÉS  13 

empêche  l'exactitude  h l'heure:  une  paresse, 
une  négligence  désheuranto. 

Dtsheuremmt , s.  m.;  action  «le  désheurcr;  état 
désliruié  : le  dcfheirremcnt  du  tavail,  de* 

repas. 

DéshenréiSable , adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être  dé 
shctitiésé,  dont  h'  i oulu-nr  est  sticceptihle  <]e 
cesser  : celte  personne  est  dc'henrcîsahlr. 

Dé sheur chant , r,  part.  pr.  el  adj.;  qui  Tait  l’ac- 
lion  de  dé-heu  réiser,  de  se  déshc uri  hcr  ; qui 
désheuréis**,  qui  ôte  te  bonheur,  ne  laisse  pa* 
heureux  : t.  ni  me  conduite  déslicui  é $amc. 

Déshcurcisattan  , ».  f.;  action  de déshetiréiser  ; 
état  désheurêisé  : ladésheuréisat  <on  de  la  \ ie. 

Deshcnrt  hc  t e,  pari.  |»a§.  el  adj.;  qui  a n»s*é 
d’élre  hcnietix,  qui  a perdu  de  son  bonheur, 
son  bonheur;  dont  le  bonheur  est  détruit  : 
cette  personne  est  entièrement  détlieuréisée 

Drsheurciscr,  v.  art.  et  pr.,  ve — ; ne  pa<  lais- 
ser, 11e  pas  res'er  heureux;  ôter,  détruire, 
perdre  le  bonheur  : on  est  certain  de  se  dé* 
abeuréiser  quand  on  perd  l^s  ententes  du  t>a 
vail  , de  l’ordre  et  de  l'économie. 

Dcsheunisme , s.  m.;  tout  ce  qui  tend  à détruire 
le  b >nh«  n-, 

Déshonorabtr,  a*tj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  déshonoré  ; qui  est  suscep- 
tible de  causer  du  déliunneur  : cet  homme  est 
déslmnorable. 

Déshonorablemem , adv.;  d’une  manière  désh  1 
norahle  , propie  à causer  du  déshonneur  : 
sous  agios*  z,  vous  vous  conduisez  dédionota- 
blement. 

Dcshonoramment , adv.;  d'une  manière  désho- 
norante, en  se  déshonorant. 

béshwnanisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  étie  dé 
sljumanisé,  chez  qui  on  peut  t-fîarcr,  déiruire 
les  sentiments  naturels  d'humanité. 

Déshumanisant , e , adj  ; qui  dèdiumanhc,  qui 
ôte,  détruit  les  sentiments  naturel*  d'huma- 
nité: s ou'  cherchez  à propager  de  bien  dé- 
shumanisants principes. 

Dcshumanisntion  , s.  f ; action  de  dé«huniani«fr  ; 
état  dé'hiiiiiani  é : U desbumanit  «lion  du  ca- 
ractère, du  coeur,  de  la  personne. 

biihumanisme,  s.  m.;  système  de  déshumanisa 
liou  ; tout  ce  qui  tend  à déiruire  les  senti- 
ments naturels  d'humanité. 

Dcsignabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dési- 
gné, que  l'on  doil  dè-igner  : le  vire  de  celle 
chose,  de  cette  opéialiou  est  désignahle. 

Désignant , e,  adj.;  qui  désigne  : des  signes  dé- 
signant*. 

Dcsignalivement , adv.;  d’uue  maniéré  désigna 
lise  ; par,  arec  désignation. 

Dcsignomini  sable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  ètr. 
désignominisé,  dont  l'ignominie  peut  s'effacer; 
qui  peul  sort»'  de  l'état  d'ignominie. 

Dcsignominisant  , e , part,  pr  el  adj.;  <p-i  fait 
l’action  de  désignomiiiiser,  de  se  dèsignomini 
scr  ; qui  désignomiiibe  , qui  efface  l'igno- 
minie, qui  lave  de  l'ignummie  : vous  ne  voit* 


I DÉS 

(lésignominiserez  jamais , si  sons  n’adoptez 
pas  «me  conduite  dé-iguominisanle. 

Désignnminisr,  e,  par»,  pas.  el  adj.;  dont  l'igno- 
minie esl  effacé*»,  détruite  t cette  personne  est 
enliè'cmeôt  dé-igoominisée. 

Déxignominiscr%\ . acl.  et  p-.,  se — ; effacer,  dé- 
truire l'igiiominie  , sortir  de  rignomiiiic  : on 
ne  parvient  h se  désignomiiiiser  que  par  des 
actes  in  èproi  h.ililes  et  de  bien. 

Dcsignomini  smc , s.  ni.;  tout  cc  qui  lend  à desi- 
gnouiiuiser,  à laver  de  l'ignominie. 

Désignorantifiablc , adj.  ces  ï g.;  qui  peut  être 
de  ignorant ifié,  que  l'on  peut  tirer,  faire  sor- 
tir de  l'ignorante  : Ions  les  hommes  en  gêné- 
>al  «ont  désigrioranîifial)  e-. 

Désignorantification , s.  f.;  action  de  désignoran- 
I ilier; état  désiguor.inlifié  : la  désignorainhticg- 
ti»  n des  masses  est  n<*cessaire  chez  un  peuple; 
parce  que  ce  n’est  que  par  elle  que  chacun 
entre  dans  les  intelligences  d'un  travail  utile  & 
tous. 

Désigna  ramifié , t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
plu*  ignorant , qui  est  liié,  sorti  de  l’état  d'i- 
gnorance : des  masses  dé-ignorantifiécs. 

Déstgn  or  antifier,  v.  art.  et  pr.,  sc  — ; ne  pas 
lais-er,  ne  |>as  rester  ignora  ni  ; tirer,  sort  r de 
l'ignorance  : cette  personne  se  désignorau- 
liliée. 

Désignnrantifisme,  s.  m.;  système  de  designo- 
ra iiliQcanon. 

Désillusion,  s.  f.;  cessation,  extinction,  destruc- 
linn  d illusion. 

Dcsillnsionisme , s.  m.;  tout  ce  qui  tend  h dé- 
truire I illusion. 

Désillunionnable , adj.  des  2 g ; qui  peu!  être 
désillusionné,  dont  on  peut,  ou  d ut  faire  ces- 
ser l'illusion  : celte  personne  est  dé.-illusionna- 
lilri. 

Désillusionnant  t f,  part.  pr.  el  adj.;  qui  fait 
l’action  de  désillusionner;  qui  défillusiottnc, 
qui  fait  crs*»T,  qui  détruit  l'illusion  : un  re- 
vers désillusionnant,  une  nouvelle  désillusion- 
nante. 

Ihsillmionni , e,  part.  pas.  eiadj.;df  ni  l'illusion 
a cessé,  est  détruite,  qui  a perdu  son  illusion: 
il  est  maintenant  bien  désillusionné. 

Désillusionner,  v art.  et  pr.,  *e  — ; tirer,  sortir 
de  l'illusion  ; faire  cesser,  détruire  , jpt-rdre 
l'illusion  : il  commence  à se  désillusionner. 

Désillnstrablr,  adj.  des  2 g ; qui  pont  être  dé- 
sdlustré;  qui  peut  perdre  son  lustre,  son  éclat, 
sa  célébrité. 

Dïsillnstralif,  ve,  adj.;  de  désillustration  , qui 
ptoluit,  amène  la  désillustration. 

Dcsilhtstraiion  , .«.  f ; perle,  cessation  d'illustra- 
tion; action  de  doil  lustrer  ; état  désillustré. 

Désiltmstré  . e,  part.  pa«.  et  adj.;  qui  n’rst  plus 
ihniré  , qui  a perdu  son  lustre,  son  éclat,  si 
c débuté:  « O'  homme  si  vanté pemlaut  sa  vie  fut 
dési 'lustré  après  si  mort. 

Désillustrcr,  v.  art  et  pr.,  se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  illustré  ; ôter,  détruire  perdre, 
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l'illustration , le  lustre,  l'éclat,  la  célébrité  : 
cet  homme  si  giaml  a fiui  par  se  dé»illu>lret 
dans  les  derniers  temps  de  sa  vie. 

Désilotisable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  désilotisê,  afti audit  de  l'ilotisme  : ce  peu- 
ple est  désilotisable. 

Désilolisnnt , e,  part.  pr.  et  ad).;  qui  fait  l'adion 
de  désilotiscr;  qui  désilotise,  qui(lire,  affran- 
chit de  l'dotisrne  : drslois,  des  institution»  ko 
ciales  désilotisantcs. 

Désilolisalion  , s.  f.;  action  de  desilotiser;  état 
désilotise  : la  désdotisatiou  de  l'honmie , d’un 
peuple. 

Désilotisé  t e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus 
ilotisc.qui  est  affranchi  de  l'ilotisme.  Au  fig.: 
qui  n’est  plus  b aucuue  servitude  sociale,  po- 
litique : ce  peuple  est  dé«iloti*é. 

Dèsilotiser , v.  aol.  et  pr.,  se  — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  ilote;  tirer,  sortir  de  l'ilotisme. 
Au  fig  : affranchir,  s'affranchir  de  toute  ser- 
vitude  sociale,  politique  : désilotiscr  l'homme, 
no  peuple. 

Désilotismc , s-  m.;  système  de  désilotisation  ; 
tout  ce  qui  tend  à désilotiscr. 

Désimbécilli.sable  , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être 
désimbécilli-é,  que  l'on  peut  tirer,  faire 
sortir  de  son  imbêçililé  : cette  personne  est 
désimbécillisable. 

Désimbcciltisë , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’e»t 
plu»  iinbécille,  qui  est  tiré  sorti  de  l'imbécil- 
lité : il  est  désimhècillisé  tout  à fait. 

Désimbrcilliser , v.  act.  et  p..,  se-;  ne  pas  lais- 
ser , ne  pas  rester  imbécille  ; tirer,  sortir  de 
l'imbécillité  : il  commence  a se  désimbécil- 
liser. 

DcsimbéciUisme,  s.  m.;  tout  ce  qui  tend  à tirer 
à faire  sortir  de  l'imbécillité. 

Désimbiciltilé,  s.  f ; cessation,  extinction  d’im-, 
bécillité. 

Dèsimmunitable , adj.  des  2 g.  ; qui  penl  être, 
doit  être  désimmunisé,  dont  ou  doit  faire  ces 
ser  l'immunité  , la  di<peuse  d'une  charge 
onéreuse. 

DéfimnumJsani , e,  paît.  pas.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  désimmuniser  ; qui  desimumnise, 
fait  cesser  l 'immunité  : une  loi  désimmum- 
sanie. 

Détimmunisation,  s.  f.;  action  de  désimmuniser; 
état  dcsimmuui>é  : la  dcsimmiinisalion  du 
clergé. 

Désimmunisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; dont  l'im- 
munité a cessé , qui  ne  joint  plus  de  son  im 
inimité;  une  église  désimmuuisée , des  prêtres 
dc«  immunisés. 

Désimmuniser  , v.  act.  ; faire  cesser  , détruire 
l'immunité  , la  dispense  d'une  charge  uué 
reuse  ; déûtnmuiiUer  le*  biens,  les  personues, 
les  coi  poratious. 

Désimtmuiisme , s.  m ; système  de  désimmuni- 
sa  lion. 

Dés'mmunilé , s.  f.  ; cessation  , extinction  d'im- 
munité. 


Üéshnptabte , ad),  des  2 g.  , qui  peut  être  dé- 
simplé.  que  Ion  doit  désimpler. 

Désiinpl'icubilisuhle , adj.  des  2 g.  ; qui  peut 
être  désimplacabdisé,  que  l’on  petit,  qre  l’on 
doit  corriger  de  sou  implacabilité. 

Dêsimplacabi lisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  désimplaftbiliser,  de  se  dés  mpla- 
cobiliser;  qui  désimplacabili-e  , fait  cesser 
l’implar abililé  : une  dêsmiplacabilisante  ex- 
cuse , soumission. 

Desimplacabilisé,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est 
plus-  implacable,  dont  l'implacabilité  a cessé  : 
cet  homme  est  désiinplacabilisé. 

Désimplacabiliscr  , ?.  act.  et  pr..  se — ; ne  pas 
laisser,  ne  pas  rester  implacable  ; corriger,  se 
corriger  de  l’implacabilité,  de  la  persévérance 
dans  le  ressentiment , ôter  , faire  cesser  l*im- 
placabililé  , en  sortir  ; ou  doit  désimptacabi- 
liser  la  vengeance. 

besimplacabiliié  , s.  f.  ; cessation  , extinction 
d'implacabilité. 

Dcsimplé , e,  part.  pas.  et  adj.;  dont  on  a ôte 
ce  qui  est  simple  pour  ne  conserver  que  ce 
qui  est  double  : des  giroflées  désimplées. 

Dëaimplement , s.  m ; action  de  désimpler  ; état 
désiniplé  : le  dcsimplemcnt  des  (leurs. 

Désimpler,  v.  act.  ; t.  de  lleurisle;  ôter,  extraire 
les  simple » pour  ne  laisser , ne  conserver  que 
les  doubles  : désimpler  des  plantes,  des  Heurs. 

Désimpressionnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désimpressionué , qui  est  susceptible  de  se 
dé«iinpres*ionner . 

Désimpr essionnatit,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  désimpre*sionner,  de  se  désimpres- 
sionner  ; qui  désimpressionué,  qui  ôte,  efface 
une  impression,  un  sentiment  imprimé  dans 
l'esprit  , dans  le  cœur  : des  cas  désimpres- 
sionuants  , des  circoustanccs  désimpressiou- 
riantes. 

Désimpressionné , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est 
plus  impressionné,  dont  l'impression  a cessé, 
est  effacée  : cette  personne  est  desimpres- 
sionnée. 

Desimpressionner , v.  act.  et  pr. , se — ; ôter, 
effacer,  faire  cesser  une  impression,  un  senti- 
ment imprimé  dans  le  cœur  , dans  l'esprit  ; 
cesser  d être  h une  impression  l vous  vous  dé- 
t impressionnez  et  vous  faites  bien. 

DésinaliénabiUsable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut 
être  désiualiénabilisé,  dont  on  doit  faire  cesser 
i'inaliénnhiliié , que  l'on  doit  faire  rentrer 
dans  l'aliénabilité. 

Désinaliénabilisant,  e,  part.  pr.  et  adj.,  qui  fait 
l action  de  désinaliénabiliser  ; qui  dévinabé- 
nabtlise,  qui  fait  cesser  l’ioaliénabilité,  faire 
rcutrer  dans  l'aliénabilité  : une  loi  désihalié- 
nabilisanle. 

Dësiialicnabilisntion  , s.  f.  ; action  de  (lésina  - 
Iténabiliser  ; état  désiualiénabilisé  : la  désina- 
ricuabili*atioti  des  trois , des  piopriétrs  de 
l'état. 

\l)étinaliénabilisé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; quia 
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cessé  d'être  inaliénable  , qui  est  rentré  dans 
l’aliénabilité  : ces  propriétés,  ces  actions  sont 
désinaliénabili&ccs. 

Déunalicnabiliscr , v.  act.;  faire  cesser  l'malié 
Habilité,  faire  rentrer  dans  l’aliénabilité  : dé- 
sinaliénabiliser , des  Liens  fonds  , une  pro- 
priété. 

Dcsinafiénabilisnic , s.  f.  ; système  de  désinaîié- 
uabilisalion. 

Désinaiirnabilité,  s.  f.  ; cessation  , extinction 
. d’inaliénabilité. 

Désincorporablc , «dj.  des  2 g.  ; q'*i  peut  être, 
doit  être  désineorporé , tiré  du  corps  où  il  a 
été  placé  : ces  militaires  sont  désincorporablcs. 

JDcsincorporime , s.  f.  ; action  de  désincorpo- 
rer  ; étal  désineorporé  : sa  désincorporation 
eut  lieu  aussitôt  : uuc  desi  «corporation  d’hom 
mes,  de  soldats. 

Désincorporation,  s.  m.  ; système  de  désincor- 
poration. 

Désindexable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  désindexé,  qui  ne  doit  ph.s  rester  à l’in- 
dexe : ce  livre  est  désindexable. 

Désindexé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; quia  cessé 
d’être  à l'indexe,  prohibé;  sou  livre  est  main- 
tenant désindexé. 

Déseimlexer , v.  act.;  ne  pas  laisser  à l’indexe, 
prohibé  ; faire  cesser  l’iudexité  : dédndexei 
un  ouvrage,  un  livre. 

Désindividualisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut 
être,  doit  être  désindividualisé  , qui  ne  doit 
pas  rester  individuel , à l’individu. 

Desindividnalisation,  s.  f.;  action  de  désindivi- 
dualiser;  état  désindividualisé  : la  désindivi- 
dualisation  des  avantages  sociaux. 

Désindividualisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  nVsi 
plus  individualisé,  à l'individualité  ; qui  n’est 
plus  laissé  individuel , à l'individu. 

Désindividualiser,  v.  act.;  ne  plus  laisser  indi- 
viduel , à 1* i n d i v i d u[ ; faire  cesser  Je  droit, 
l'action  de  l’individualité  : on  doit  toujours 
désindividualiser  les  avantages  sociaux  et  les 
généraliser,  car  le  privilège  lue  tout,  même 
la  civilisation. 

Dcsindividualisme , s.  m.  ; système  de  désiudi- 
vidualisalion. 

Désindividualilè  , s.  f . ; cessation,  extinction 
d'individualité. 

Désinécunsable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  désinccurisé,  qui  ne  doit  pas  rester 
sinécure  , en  sinécure. 

DésinccurisaUon , s.  f.;  action  de  désinécuriser ; 
état  désinécurlsé  ; la  désinécurisaliou  des 
places  , des  emplois  , des  traitements. 

Désinécurisc,  e,  |>arl.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  plu* 
en  sinécure,  une  sinécure  ; ces  charges,  toutes 
les  places  sont  désiuéeurisées. 

Désinécuriser,  v act.  ; ne  plus  laisser  sii  éctne 
en  sinécure,  supprimer  les  sinécures  ; de?  inc - 
curiscr  des  traitements,  des  places. 

Désinecurisme  , s.  m.  ; système  de  désinécuri- 
sation. 


bt  tiufeclabkt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
sinfecté , dont  ou  peut  faire  cesser,  ôter  l’in- 
fection : ces  lieux  sont  désinfectables. 
Désinfectant , e , adj.  ; qui  désinfecte  , qui  dis- 
sipe, ôte  l'infection  . donner  à lair  une  circu- 
lation désinfectante  : un  désévhenieut  désin- 
fectant. 

V éànfimi sable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
don  être  désinfimisé;  qui  peut  être  tiré  de 
l'infimité,  qui  ne  doit  pas  re  1er  infime. 
Dcsinjimisnru , e,  part.  pr.  adj.;  qui  fait  l’action 
de  désinfimi.ser,  de  se  (lésiofimirer;  qui  désiu- 
fimise,  tirer,  faire  sortir  de  l'infimité  : il  ren- 
tre dans  une  conduite  désinfiinifante:  une  dc- 
sinfimisante  action,  distinction. 

D 'sinjbnisaiion,  s.  f.;  action  désinfimiser;  état 
dèsinGmisé  : la  désiufimisation  d'une  per- 
sonne. 

D.sinfimisé,  e;  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
i ii. tune,  qui  est  lire,  sorti  de  l'intimité  : cette 

personne  est  désinfimisée. 

Dismjirniser , v.  act.  et  prou  , se — ; ne  plus 
| rester  infime,  tirer,  sortir  de  l'intimité,  la  faire 
cesser  : l'homme  ne  se  désinfimisc  que  par 
une  belle  moralité  et  du  mérite. 

Désw/imime , s.  m ; système  de  désinfiiuisa- 
tion  ; tout  ce  qui  tend  h produire  la  désiufi- 
mité. 

Dèsinfimité , s.  f.;  c ssation,  extinction  d'infi- 
mité. 

Désinnocenlable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
sinnoceuté,  en  qui  on  peut  détruire  l'inno- 
cence , la  grande  simplicité  d ‘habitude  et 
d’action  , la  pureté  de  mœurs,  l'intégrité  rie 
vie. 

Dési/tnocentant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  ctcsiniiocciiter,  de  sc  désinnoceuier  ; 
qui  désinnocente,  détruit  l'innocence,  la  pu- 
reté des  mœurs,  l’intégrité  de  vie  : des  tendan- 
ces dédmiocrnt.Jiles. 

Des  innocenté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’a  plus 
d’innocence,  qui  a perdu  toute  son  innocence, 

I sa  simplicité,  sa  pureté  de  mœurs  ; celte 
jeune  persrmnc  est  déjà  désinnocentée 
Désinnocentemcnt,  s.  ni.  ; action  de  désinno- 
j conter;  état  désinnocenté  ; celte  jeune  per- 
I sonne  doit  son  désinnocentcmenl  aux  inaii- 
| vaises  connaissances  qu’on  lui  a laissé  faire. 
Désinnoccnter , v.  act.  et  pron.,  se—;  ne  pas 
i laisser,  ne  pas  resttr  dans  l'innocence,  dé- 
truire, perdre  l'innocence,  la  grande  simplicité 
I d’hah-tudes  et  d’action,  la  pureté  des  mœurs, 
('intégrité  de  vie  : vous  desinnocentez  ces 
| jeunes  personnes. 

Désinnocentisme,  s.  m.;  continuelle  atteinte  à 
I innocence,  tout  ce  qui  tend  à la  détruire* 
Désinquié  table,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dc- 
sinquiété,  dont  onptul  faite  cesser  l’inquié- 
tude. 

Desinquiétant , e,  adj.;  qui  désinquiète,  qui  «Me, 

| qui  dissipe  l'inquiétude  : j'ai  reru  des  nou- 
! velles  désinquiétantes. 
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Dè&inscctable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peu!  être  dé- 
siusecté,  donl  on  peut  ôter,  déi  ru  ire  les  in- 
sectes : ce  jardin,  ces  arbre»  sont  désinsec- 
tables. 

Désinsccrant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'art  i«  u 
de  désinsec  1er;  qui  désiusectc,  qui  détruit  les 
insecte*  : une  température  désinfectante  , 
un  hiver  désiusectant. 

Désinsectation,  s.  f.;  action  de  déiimeclrr;  état 
desiuseelé  : la  désinsectation  des  jarJius,  «les 
h iyc»,  des  champs. 

Dcsiusecié,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’a  plus 
jd’itisectes,  donl  les  insectes  sont  ôtés,  dé- 
truits : ce  jardin,  ces  ar  jres  sont  dcsiuscc- 

tés. 

Désiusectcr,  v.  art.;  «Mer,  faire  disparaître,  dé- 
truire le»  insectes. 

Dcsinsectisme , s.  m.;  système  de  désinsecta- 
lion. 

Désinstallé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  laissé  installé  : 
on  l’a  désinstallé. 

Désinsianiamisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désinstantaucisé,  que  l'on  ne  doit  p us  lais- 
ser à l'instantanéité. 

Dèsinstantanéisaieur , s.  m.  f , Irice ; celui, 
celle  qui  désinslantauéise. 

Dèii/islantanéisation , s.  f.;  action  de  désinstan- 
lauéiser;  état  désinstnntauéisé. 

Désinttantanéisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a 
cessé  d’ètre  insta.  taxé,  qui  u'a  plus,  qui  ne 
présente  plu»  d’instantanéité. 

Désin*l(wtanéiicrt  v.  acl.  et  prou.,  sc— »;  ne  pas 
laisser,  ne  pas  rester  instantané;  tirer,  sor- 
tir de  l'instantanéité  ; substituer  la  dut  ce  à 
l'instantanéité. 

Détinstantaneisme , s.  m.;  système  «le  désiuslau- 
taiiéisation. 

Désinxtautaniitèy  t.  f.;  cessation,  extinction 
d'instantanéité. 

Désintensité , s.  f.;  cessation,  extinction  d’inten- 
sité : la  désintensité  «lu  froid. 

Désintér  es  sable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désintéresse,  que  Ton  doit  désintéresser. 

Dé  si  mi  o/a  bihsr , e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  u’csi 
pluaimiulabilisé,  donM  inviolabilité  a cessé: 
ce  lieu  est  devint iolabilisé  : celte  personne 
est  dévnvmlabibséc. 

Désin vio ‘a biliscr,  v.  acl.;  ne  pas  lais«er  invio- 
lable, faire  relier  riu\iolabilité  : dcsinviola* 
bilistr  un  lieu,  une  personne,  un  prince. 

Déiircitsemeni , adv.;  d’une  manière  désireuse, 
avec  désir  : demander  désireiisement. 

Désirritable,  a»lj.;  des  2 g.;  «pi  peut  être  dé- 
rirrité,  dont  ou  pe.it  faire  cesser  l’irritation  : 
cette  personne  est  dé- irritable. 

Desirritant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  désirriler,  de  te  désirriter;  qui  désirrite, 
fait  cesser  l’iriilaliou  : une  désirritaute  sou- 
mission, docilité. 

Désir  ri  talion,  s.  f.;  action  dedcsiriitcr;  étal  dé- 
sirr  t * : la  désirritplion  du  peuple  fut  ame- 
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née,  opérée  par  les  promesses  qui  lui  furent 
faites  par  le  gouvernement,  par  le  prince. 

Dés  irrité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pîn* 
irrité,  qui  n*a  plus  d irritation  : je  l'ai  trouve 
bien  désirrité. 

Désirriler,  v.  act.  et  pion.,  se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  irrité;  effacer,  faire  cesser  l’ir- 
ritation : il  est  parvenu  à désirriler  ses  pa- 

: rents. 

DéstsolabU,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dêsi- 
solé,  que  l'on  ne  doit  pas  laisser  dans  l'isole- 
ment. 

Désisolé,  e,  part.  pas.  et  aJj.;  qui  n’est  plus 
isolé,  qui  a cessé  d’être  dans  l'isolement  : 
vous  êtes  maintenant  bien  désisolé,  car  je 
vous  vois  bien  des  voisins. 

Désisolement,  s.  m.;  action  de  dédso’er,  de  se 
désiloscr  ; étal  désMolc  : le  désisolement  d’une 
personne,  d’une  habitation. 

IDésisoler,  v.  art.  clpr.uu,  se — ; ne  pas  laisser, 
ne  pas  rester  isolé  ; tirer,  soi  tir  de  l'isolement, 
de  son  isolement  : je  viens  passer  qu etquei 
temps  avec  vous  pour  vous  désisoler. 

Dés  holisme,  s.  ni.  système  de  désisolement. 

Désnbeissable,  adj.  des  2 g.;  qui  petit  être, doit 
être  désobéi,  à qui,  à quoi  ou  doit  cesser 
d’obéir,  ne  plus  obéir. 

Désabérable,  adj.  «les  2 g,;  qui  peut  être  déso- 
beré,  qui  peut  se  drsober,  donl  on  peut  faire 
cesser  l’obérât  ion. 

Dés  obérant,  e , part.  pr.  c!  adj.;  qui  fait  l’action 
de  désobérer,  di*  se  dé  obérer;  qui  desobère, 
qui  tire  de  l’ohéraiion  , la  fait  cesser  : une 
opération  financière,  commerciale  désobé- 
rantc. 

ùésobératian,  %.  f.;  cessation  d’obération;  ac- 
tion de  déobérer,  état  désobérr;  la  désobé- 
ratiun  de  cette  maison,  Je  «e  commerçant. 

Désobéré , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
obéré,  qui  a c>atsé  dï-tte  daus  l’obérai  ion*,  il 
est  bien  désobéré,  toiah-mciit  désobéré. 

Désobérer , v.  act.  et  pion  , $<* — ; ne  pas  lais- 
ser, ne  pas  rester  obéré;  tirer,  sortir  de  l'o- 
béra lion  : un  Etat  ne  se  désobère  que  par  des 
diminutions  de  dépense,  H que  par  un  ordre 
«évérisé  «t.u  s radmiuislration  des  Onances. 

D.  soberisme,  s.  m.;  système  «!«•  désobéralion. 

Désobcsllnble,  adj.  <!c<  2.;  qui  peut  être  déso- 
bésilc , dont  an  peut  faire  cesser  l'obésité, 
diminuer  l'extraordinaire,  le  gênant  embon- 
point. 

Drsobésitant,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  désohésitrr,  de?  se  «Jéjobésiter ; qui 
dé'obésile,  qui  fait  diparailre,  qui  été  l obé- 
sité, un  embonpoint  extraordinaire,  gênant  : 
un  traitement,  un  régime  desobésitant. 

Dcsflbèsilé,  «.  f.  ; cessation,  disparution  d’obé- 
sité, dVmbnnpnint  extraordinaire,  gênant. 

Désobésilé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’a  plus 
d obésité,  qui  est  débarrassé  «te  son  obésité  : 
celte  personne  est  tout  6 fait  déxobcsitéc. 

Désobcsiter , v.  a^t.  ci  pr.,  se — ; ôter,  faire  dis— 
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paraître  l'obésité,  un  embonpoint  extra. »rJi- 
naire,  gênant;  débarrasser,  se  debarrasser  de 
l’obésité. 

Dcsobsccnisable,  aJj.  de*  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  èlre  désolwcéimé,  dont  ou  d ut  faire  d s- 
paiattre  l 'obscénité  : ce  livre  présentant  des 
parties  «bscénisée*,  est  désobscénivible. 

Désobscénisé,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  n’a  plus, 
qui  a perdu  son  obscénité. 

Désobscéuiser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; faire  dispa- 
raître, faire  cesser  l'obscénité,  perdre  son 
obscénité,  sYn  corriger  : désobscéuiser  le  lan- 
gage, le  style 

Désobscénisntc,  s.  f. ; tout  ce  qui  tend  à faire 
disparaître,  à faire  cesser  l’obscénité. 

Désobscénitc,  s.  f.;  cessation,  disparution  d’obs 
cénité. 

Désobstruable,  adj.  d<s  2 g.  ; que  l’on  peut  dé- 
sobstruer. 

ï)t  sociabilisable,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être 
dcsociabilisé,  qui  peut  perdre  sa  sociabilité. 

DèsociabiUsant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  de  désociabiliser.  de  se  désoci «biliscr; 
qui  désociabilise,  qui  été,  fait  perdre  la  so- 
ciabilité : une  action  générale,  des  habitudes 
désociabilisanlr  s. 

Désociabilixc , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  u’a  plus, 
qui  a perdu  sa  sociabilité  : celte  personne  est 
désociabilisée. 

Désociabiliser,  v.  act.  et  pr.,  se — ne  plus  lais- 
ser, ne  plus  rester  sociable;  ôter,  détruire 
perdre  la  sociabilité  : l'homme  se  soriabilise 
par  les  qualités  du  carac'cre,  du  cœur  et  par 
l’éducation;  mais  les  vices  et  la  grossièreté  le 
désociahiliseiil  bien  vile. 

Dé  social»  liié,  s.  f.;  cessation  de  sociabilité;  étal 
d’une  personne  qui  a perdu  sa  sociabilité. 

Désolable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  éire  facile- 
ment désolé,  qui  est  susceptible  de  te  désoler, 
de  s’aflliger  de  peu. 

Désolairice,  s.  f.  ; de  dé*olak»ur;  celle  qui  dé- 
sole, qui  cause,  qui  porte  la  désolation. 

Désolcment,  adv.  ; d*»me  minière  dèvdée,  avec 
chagrin. 

Désoligarchisme,  s.  m.;  s\ sterne  de  renverse- 
ment, de  destruction  d’nliga  chie. 

Détolisme,  s.  m.;  tout  ce  qui  ne  cause,  n'amène 
que  de  roulinueis  chagrins. 

Dtsopinûitrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
sopiuiâtré,  que  l’on  peut  corriger  de  sou  opi- 
niâtreté, de  son  enté  rnient  -obtsliué. 

Dèsopininlrè,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a cessé 
d'étre  opiniâtre,  qui  a perdu  son,  de  son 
opiuiàtretc  : cet  eufajil  est  bien  désopiuià- 
tré. 

Désopiniàtrémcni,  adv.;  d’une  manière  desopi- 
niâtrée,  avec  cessation  d’opiniâtretc. 

Dcsopiniàtrvr f v.  art.  et  pr.,  se — ; ne  pas  lais- 
ser, ne  pas  rester  opiniâtre;  modifier  l’opi- 
niàirelé;  corriger,  se  corriger  de  son  opiniâ- 
treté, d'un  entêtement  obstiné. 

Désoppresnion , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  de- 
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soppressé,  dont  on  peut,  fait  cesser  l'oppres- 
sion,  a (pii  ont  peut  rendie  la  liberté  de  la 
respiration. 

Dêtoppreuani,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait 
i’ai'linii  de  désoppresser  ; de  se  désoppres- 
ser  ; qui  est  désoppre^sant,  qui  désoppressc  : 
ce  moven  est  dés-»ppres«ant.  > 

Desoppressé , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  plus 
oppressé,  dont  l'oppression  a cessé,  qui  a 
repris  >a  liberté  de  rci-piratiou  : cette  per- 
sonne est  déaoppressée. 

Désoppresser , v.  act.  et  pr.,  se — ; tirer,  soitir 
de  l’oppression,  la  faire  cesser;  rendre,  re- 
prendre la  liberté  de  respiration  : désoppres- 
ser la  poitrine,  la  proilrine  >e  désoppresse. 

Désop pression,  s.  f ; destruction  d’oppression; 
action  de  désoppresser;  état  d ésop pressé  : 
la  désoppression  d'une  personne. 

Désoppressisnte , s.  m ; système  de  désoppres- 
sion; tout  ce  qui  tendu  désopptesscr. 

Desopprhnable,  adj  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  èlre  desopprimé,  affranchi  de  l'opprima- 
liou,  tiréde  l’oppriinatioti,  que  l’on  doit  cesser 
d’opprimer. 

Desnpprimniiotiy  s.f.  ; action  de  désopprimrr;  état 
désoppriiué  : la  desopprimation  d'un  peuple. 

Désoppritné , e , part,  pas  et  adj.;  qui  ifest  plus, 
qui  a cessé  d èlre  opprimé;  qui  est  tiré,  af- 
franchi de  l’oppi  imaiinti  ; cette  personne,  cette 
nation  est  dèsopprimée. 

Désopprimer,  v.  act.  et  pr.,  se—;  tirer,  sortir 
d'opprimation;  affranchir,  s’affranchir  del’op- 
print  iiion  : une  révolution  ne  désopprimera 
jamais  un  p*  uple,  si  ce  peuple  s’écarte  du 
but,  de  l'objet,  des  conséqoenres  de  celle 
révolution  cl  s’il  les  perd  de  vue. 

Désordonnanl,  c,  adj.  qui  désordonné, qui  cause 
un  dè'Ordotinetaent,  une  iiipiure  dérègle:  un 
scandai  désordonnanl,  une  licence  de^O;  don- 
nante. 

Désordonnel,  le,  adj.:  de  désordonneinem, d’une 
rupture  de  règle  , qui  e>l  qui  tient  du  dc- 
sordonnement,  qui  en  est  le  résultat  : action, 
conséquence  désordonnclle. 

Désordonnement , s.  in.;  action  de  desordonner; 
état  désordonné  ; le  désordonuemenl  de* 
choses. 

Détordonnitme , *.  m.  ; système  de  déîordonne- 
ment,  par  lequel  on  amène  une  rupture  de 
règles,  la  licence. 

Désorganisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désorganisé,  qui  est  susceptible  de  se  désor- 
ganiser. 

Désorganisant , e , adj.  ; qui  désorganise,  détruit 
rorgani*aiio:i  l uiie  i non  tente,  une  licence  dé- 
forgnn'saotc. 

Désonjanismc , s.  m.:  système  de  désorganisa- 
tion; tout  ce  qui  tend  à désorganiser. 

Désoùemable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  faci- 
lement désorienté,  qui  e-t  susceptible  de  se 
désorienter  : cet  homme  est  dèsor imitable. 
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e'soriaitemevt,  s.  tn.;  état  désorienté  : sou  dé 
tor  lentement. 

ésoriginalisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
désoriginâlisé,  en  qui  on  peut  Faire  cesser,  de- 
i ni  ire  l'originalité , la  bizarrerie,  la  singula- 
rité. 

h'soriginalisc,  e,  part.  pa«.  et  adj;  qui  na 
plus  d'originalité,  qui  a perdu  son  original. té, 
sa  bizarrerie,  de  sa  singularité  : celte  per- 
sonne est  bien  désoriginalisée. 

'ésO'iginaliser,  v.  art  et  pr.,  se — ; ne  pas  lais- 
ser, oe  pas  rester  original  ; ôter,  détruire, 
perdre  l'originalité,  la  bizarrerie,  U siugula 
ri  lé,  de  son  originalité,  de  lu  bizarrerie,  de  sa 
singularité  : dcsoi  iginaliver  U*  caraeteie  : cette 
personne  sc  désort ginalise. 

)iiat fiable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  cire  dé- 
sorné,  qui  est  susceptible  de  se  désorurr. 
iésarnemetit,  s m.  ; act  on  de  désoruer;  cta» 
désorné  : le  dèsorncmenl  de  eet.  appartement, 
de  cet  éJifice,  de  ce  palais. 

'esossable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dévos 
sé,  que  Pou  doit  Jéiosscr  : ce  morceau  de 
viande  est  désossable. 

étourdissable,  adj.  de*  2 g ; qui  peut  être  dé 
sourdi,  qui  est  susceptible  de  *e  dégourdir. 
>é$ourd$S*cmcni , s.  m.;  action  de  désourdir  ; 
état  désourdi. 

'etpotisable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  est 
exposé  à être  despotisé  , soumis  i l’actiou  du 
despotisme. 

'crpàtisant,  e,  adj.;  qui  fait  agir  p ir  le  despo- 
tisme, qui  asseoit  le  despotisme:  une  loi, 
une  coinlituliori  de.vpe  lisante. 

*es/iotisc,  e,  adj.;  qui  est  h l'action,  soumis  à 
l'action  du  despotisme. 

r*essalable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dessalé, 
qijr*  I n doit  dessaler,  f.iire  dessaler. 
tessalant , e,  adj.;  qui  dessale  , qui  emporte  le 
goût  du  sel  par  un  autic  goût,  la  force  du  sel 
par  une  saveur  opposée  l des  choses  dessa- 
lantes. 

iessalemetu , s.  m.  ; action  de  dessaler,  de  faire 
dcs>uler,  état  des  aie  : le  dessalement  d'une 
chose,  de  la  \iaude. 

ïessang  table , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  des 
sanglé,  que  l'on  doit  dessangler. 
yeuangtcmenl,  ».  m.;  action  de  dessangler, état 
drsvanglé. 

•en$ cchablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  clrc  di&té- 
chc , que  l’on  doit  dessécher  : ce  marais  est 
desséchai»!?. 

lessellable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  descel- 
lé, que  l'ou  doit  desseller. 
tessellement , s.  m.;  action  de  desseller,  état 
dessellé  : le  dessalement  des  chevaux. 
essorable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  de«ser 
ré,  qué  Tou  doit  desserrer. 
desserrement  , s.  m ; action  de  desverrer,  état 
desserré  : le  desserrement  de  cordous  , d'une 
corde. 
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Dcxscrvablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  des- 
servi, que  l’on  doit  desservir. 

Dessinable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dessiné, 
que  l'un  doit  dessiner. 

Destinant , e,  adj.;  qui  destine.  Au  fig.  : un  vê- 
tement dessinant,  une  robe  dessinante  , qui 
fait  ressortir  les  forme»,  la  taille. 

Dtssinement  , s.  m.;  action  de  dessiner,  état 
dd<$iné  : le  dessiuetnent  d'une  tète  , d'un 
paysage. 

Dessotable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
dr*s  dé.  T.  d’agric.  ; que  I on  peut , que  l'on 
doit  dessoler  , déraisonner,  dont  ou  peut 
changer  l’ordre  d’ensemencement  : ce  cheval 
est  des«olable:  ces  terres  sont  dessolfchles. 

Dessalement,  s.  m.;  action  de  dessuler,  étal 
désole  : le  dessolement  d'un  cheval  : le 
des.'0'emcnt  des  terres. 

Dcssotidable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  des- 
soudé, qui  est  susceptible  de  se  dessouder  : 
celte  chose  est  devsoudahle. 

Dessoudement , $.  m.;  action  de  dessouder,  état 
des  otidé  : le  dcssoudrmcutd'uuc  chose,  d'un 
instrument. 

Ueuouillable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  des- 
souillé,  dont  on  peut  effacer  la  souillure. 

Dessouillant , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  dessouiller,  de  se  dérouiller;  qui  des- 
sooille,  qui  eflace  une  souillure,  qui  lave 
d'une  souillure  : si  vous  voulez  faire  oublier 
votre  scandaleux  et  déshonorant  passé,  en- 
trez dans  un  dessoudant  retour  à la  vertu  ; 
une  dessoudante  action. 

Dessouillé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dont  la  souil- 
lure est  lavée , effacée  : celte  personne  est 
entièrement  dessoudée. 

Dessouillement , s.  m.  ; action  de  dessouiller; 
état  dessouillé  : le  dépouillement  des  pet- 
sonne;,  des  choses 

Dcssouiller,  v.  act.  et  pr.,  se — ; laver,  se  laver 
d'une  souillure,  effacer  une  souillure  ; on  re 
sc  drssouille  que  par  le  retour  h l'action  de 
bien,  que  par  de  continuels  actes  qui  font 
oublier  ceux  qui  ont  déshonoré. 

Déslabilisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
stabilisé , qui  est  exposé  à perdre  sa  , de  sa 
stabibté  : tout  e«l  dc-vtahiliable  , quand 
rien  ne  repose  sur  le  cousciencieux  , la  justice 
et  le  vrai. 

Déstabilisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac* 
lion  de  d<  -stabiliser;  qui  dé-vlabilise , qui 
détruit  U stabilité  : un  système  dé-stabilisaot; 
une  politique  incertaine  et  dc-stabilisanle. 

Déstabilisation  , s.  f ; action  de  dé  stabilser, 
état  dé-stahilivé  : la  dé  stabilisation  des  insti- 
tutions, «les  chose». 

Dé- stabilisé , e , pa  t.  pas.  rl  a 'j  ; qui  n'a  plus 
de  stabilité,  qui  a perdu  de  va  stabilité  : lo 
gou  vérin  nient  e»l  dé-slabilt  é. 

Déstabilisa , v.  act.  et  pr.,  se — ; détruire, 
perdre  la  stabilité  , de  sa  stabilité;  renverser 
la  stabilité  des  choses,  lie  pas  laisser,  ne  pas 
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rester  stable  : on  dé  stabilise  tout  quand  on  mais  la  versatilité  humaine  est  toujours  plus 
sort  des  principe?  et  de  la  vérité  des  choses.  vile  dé-'iiéludisaotc. 
r Dé-stabilisme , s.  m.  ; système  de  dé-$tabili«a-  Dcsuetudisé , e,  part.  pas.  et  ad}.;  qui  est  tombé 
itou;  tout  ce  qui  tend  à renverser,  à détruire  en  désuétude  : toutes  ces  choses  sont  désué- 
la  stabilité.  ludisées. 

Desirnablr,  adj  des  2 g ; qui  peut  être  destiné.  Désuétudiser , a.  aet.  et  pr  , se — ; causer,  amener 
•que  l'on  doit  destiner  : celte  chose  est  desti-  la  désuétude  des  choses  par  l’in  usage  ou  tout 

nable  pour...  a...  autre  cause;  laisser  tomber,  tomber  en  dé?ué- 

hcUrnctibilhation  , s.  f ; action  de  dcstruclibi-  tude  : le  droit  des  particuliers  et  celui  des 

liser;  état  dcstruclibilisé.  peuple*  se  désuétudîse , lorsque  les  uns  et  les 

Drslruaibilisé,  e,  part.  pa*-.  et  adj.;  qui  estren-  autres  ne  donnent  pas  à ce  droit  loulcl'active 

du,  devenu  destructible.  • vitalité  dont  il  a constamment  besoin. 

Destructibiliscr,  v.  act.  et  pr.,  sc — ; rendre,  de-  Di sujetii  sable  , adj.  drs  2 g.;  qui  peut  être. 
Tenir  destructible, susceptible  de  destruction;  doit  être  désujettisc  , tiré,  affranchi  de  la 
donner  aux  choses  une  cause,  un  principe  de  condition  de  sujet. 

deslructibilité.  Désujcllisaut , e,  part-  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 

Destruciisme  , m.  ; système  de  destruction,  lion  de  désujettiser,  de  se  désnjetiiser;  qui 

tout  ce  qui  tend  à amener,  à coutiuuer  une  désujettisc, #<pii  lire,  album  lut  de  lu  condition 

destruction.  de  sujet. 

Dcslrnctivemeni , adv.  ; d’une  manière  destruc-  Dcsujettisaiion , ».  f.;  action  de  désujettiser; 

livc,  avec  destruction . par  la  destruction.  étal  désujettisc  : la  dé*ojcllisalion  des  Frais- 

Désubjugable , adj.  des  î g.;  qui  peut  être  dé-  çais. 

subjugué  , qui  est  susceptible  de  se  désuhju-  Dcsujeltisé,  e,  part.  pas.  e!  adj.  ; qni  n!cst  plus 
guer,  de  s'affranchir  d’un  joug  : tous  les  peu-  sujet,  qui  est  tiré,  sorti  de  lhumili.inte  cou- 
ples sont  dcsubjugables,  quand  ils  ont  le  sen-  dition  de  sujet,  qui  est  devenu  libre,  citoyen, 

timent  d’eux  mêmes  et  la  connaissance  de  Désujettiser  j v.  cct.  et  pion,  se — ; tirer,  faire 
leur  droit.  soi  tir,  sortir  de  la  condition  , de  l'humiliation 

Désubjugatif , ve,  adj.;  qui  affranchit  d une  de  sujet,  en  affranchir,  s*en  affranchir;  cesser 

subjugation,  la  renverse.  d’être  suje’;  rendre,  devenir  libre,  citoyen. 

Désubjugation , s.  f.  ; cessation,  destruction  de  Désujellismc , s.  ni*  ; système  de  déçujetiisation, 
subjugation  , action  de  désubjuguer;  étal  dé  Dcsulcéralle , adj  «les  2 g.;  qui  peut  être  dé* 
subjugué  : la  désuhjugation  d'une  nation.  snlcéré,  guéri  d un  ulcère.  Au  lig.:  en  qui  un 

Dêsubjugativnnenl , adv.  ; d’une  manière  déstib-  | eut  faire  cesser,  détruire  1 irritation , le  res- 

jugative,  avec  renversement  de  subjugation  ; sentiment. 

rupture  de  joug.  Dcsulcirant , e,  pari  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 

Désubugué,  e,,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  plus  de  désulcérer.  de  se  désulcérer  ; qqi  fait  ces- 

subjugué,  qui  n’a  plus  de  subjugation,  qui  est  srr,  qui  détnid  l’ulcéiatiou  , l'irrita l ion  , le 

affranchi  de  jougs  ; ces  populations  oui  main-  ressentiment  : il  vous  apporte  une  soumission 

tenant  destibjuguées.  et  des  déférences  désulcérantes. 

Vcsubjuyver,  v.  aef.  cl  pr.,  se — ; tirer,  sortir  Dcsulcëration , ».  f.  ; action  de  désulcérer;  état 
de  la  subjugation  ; affranchir,  s'affranchir  de  désulccré  : la  dcsulcëration  d'uue  personne 
jougs  ; rompre,  briser  ses  jougs.  qui  a des  libères  ; la  déduire;  al  ion  d’une  per- 

Dcxucrablt,  adj.  des  2 g.  ; que  l’on  doit  désucrer,  sonne  irritée,  qui  a du  ressentiment. 

ne  pas  laisser  aussi  sucré.  Disulcérc,  e , part.  pa.-.  qui  n’est  plus  ulcéré, 

Dé  suer  qui,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action  qui  u'a  plus  d’uleere.  Au  fig.  : qui  n'a  plus 

Je  désiicrer,  de  ne  pas  laisser  aussi  sucré;  qui  d'irritation,  de  ressentiment  : ses  purent-  sont 

désuerc,  qui  ôte  au  sucre  ra  qualité.  désulcérés. 

Dcsucré,  e , part,  pas  et  adj.;  qui  n'est  pas  laissé  Disulcérert  v.  aet.  et  prou,  se — ; etiérir  quel- 
aussi  sucré:  c’est  maintenant  trop  désucré.  qu'un,  se  guérir  d’un  ulcère.  Au  lig.:  faire 

Détucremeut , s.  ni. ; action  de  destiner;  état  dé-  cesser,  détruire,  perdre  l’irrifaticu,  le  res.-cn- 

ancré  : lo  désucrement  d’une  boisson,  d’une  liment  , en  effacer  les  cause»*, 
chose.  Désullraiitablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 

Désucrer,  v.  ait.;  ne  pas  laisser  trop  sucré,  doit  être  désultralisé,  qui  est  susceptible  de  se 
aussi  sucré  : ôter  au  sucre  de  sa  qualité.  déaullratiser. 

De  tué  utilisable,  adj.  des  2 jj.;  qui  peut  être  dé*  Dësultrahsant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
suétudisc , qui  peut  tomber  en  désuétude  : l'action  de  désulnatiser,  de  se  de*ultratiser  ; 

tout  est  promptement  désuctudisabl  s parla  qui  désullratise,  désexagère  l'imagination,  qui 

ver?atiliié  «les  hommes.  fuit  cesser  l’ultraiion  : en  publique,  eu  rcli- 

Désuétudisant , e,  part»  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'ac  gion  comme  en  tout  , vous  devra  entrer  dans 

tiun  de  dé>uéluds§'r  ; qui  désuélr.dhc  , qui  une  Irsultralfraute  rationalité,  modération  et 

cause  , amène  la  désuétude  : les  temps  sont  vous  devez  y rester. 

quelquefois  promptement  dé&uétudisanls  t\Désulirafisaiiont  s.  f.  ; action  de  désultratiser  ; 
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état  désultralisé  : la  désullratisation  de  son 
imagination,  de  son  opinion. 

Dèsultratisê  , e , part.  pas.  cl  adj.-;  qui  a cesse 
d'ètre  ultra;  qui  n'est  plus  porté»  poussé  au- 
delà.  Au  fig.  : qui  a cessé  d’étre  exagéré,  ou- 
tré, porté,  poussé  à l’excès. 

Dé  suit  r ali  ter,  v.  act.  et  prou,  se — ; ne  pas 
laisser,  ne  pas  rester  ultra;  ne  plus  porter, 
ne  plu»  pousser  au-delà.  Au  fig.:  cesser  d’exa- 
gérer, d’outrer,  déporter,  depomser,  à l’ex- 
cès : désiiliratiscr  ses  opinions. 

Désunanimisablet  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
sunanimisé,  dont  on  peut  faire  cesser,  rompre 
f unanimité:  des  ententes  désunuuiiuisables. 

Désunanimisant  9 e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l’action  de  drsunnuimUcr  ; qui  désunanitnise, 
qui  rompt,  détruit  ruuaaimité  : vous  apportez 
ici  de  bien  désunanimisaiitcs  prétentions,  et 
vous  venez  y propager  de  bien  désuoanimisant* 
principes. 

Desunanimisation , s.  f ; action  de  desunaoimiser, 
de  rompre,  de  détruire  une  unanimité. 

Désunnnimisct  r,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’a  plus 
d'unanimité,  dont  l'unanimité  est  rompue,  dé 
truite;  leurs  dérisions  sont  maintenant  dosu- 
namisées  et  n’ont  plus  celle  sagesse,  ce  pou- 
voir et  retic  force  que  leur  >0110011  l'unanimité. 

Désunanimistr , t.  art.  et  prou,  sc — ; rompre  , 
détruire  i’innniiuitc  ; ue  pas  laisser,  ne  pas 
lester  dans  l*a uaainnté  : quand  dans  une  op- 
position délibérante  telle  qu’elle  soit,  les 
hommes  et  les  ententes  sc  désutiauimisent , 
cette  opposition  n'est  plus  ricu  et  uc  peut 
rien. 

Drsuuanimisme , s.  m.  ; système  de  détutiammh 
sation  ; tout  ce  qui  l«*ud  à rompre,  à détruire 

l'unanimité. 

Dcsuuanimitc%  s.  f.,  cessation,  extinction,  rup- 
ture d’unanimité  : la  désunauimité  de  plusieurs 
réunis  pour  parer  à un  duuger,  augmente  ce 
dinger  et  rinuninise. 

Désunissable,  adj.  des  2 g.;  que  l'on  peut  désu- 
nir, dont  on  peut  rompre  l’union. 

Désiuiissant , e , adj.;  qui  désunit,  qui  romp  Tu. 
nion  : un  inlciét  désunissant , une  désunis- 
sante envie,  jalousie. 

Désuni, une,  s.  m.;  système  de  désunion;  tout  ce 
qui  tend  à causer,  à amener  une  désunion. 

Désuniversalisablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
doit  être  désuni  versai  isc,  que  l’on  ue  doit  pas 
laisser  universel. 

Déswtiversalisalion , s.  f.  ; action  do  desuniver- 
saliver;  état  desunivorsatisé. 

Détuhirersalixé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est 
plus  universalisé,  qui  a cessé  d'étre  universel. 

Désuniversnltser , v.  act.  et  proo.  sc — ; ne  pas 
laisser,  ne  pas  rester  universel. 

Désunicersalisme , s.  ni.;  système  de  désuni- 
versalisatiou. 

Desurbarisabte , adj.  des  2 g ; qui  peut  être 
désin  batiiso  , qui  est  susceptible  de  perdre 
son  urbanité  : la  personne  la  plus  urbanisée 
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divienl  diî»  urbanisa  Mo  si  elle  fréquente  une 
société,  des  personnes  grossières. 

Désurbanisautj  c,  par;,  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ae- 
tiou  de  désurbmdscr,  de  se  desurhaniser  ; 
qui  desurbanise,  qui  fait  perdre  l’élégance,  la 
bi  lie  politesse  , les  usages  du  monde  : il  fré- 
quente un  monde  désurbanisant,  qui  n'offre 
que  des  habitudes  de  grossièreté. 

Dé  % urbanisation , s.  f.;  action  de  désurbauiscr  ; 
étal  désurbanisé  : la  désurbauisitioa  des  for- 
mes, des  procédés. 

Desurbanisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’a  plus 
d’urbanité,  qui  a perdu  de  ?ou  urbanité,  toute 
s «>n  urbanité  : celte  personne  est  désutbaniséc. 

Desurbaniser , v.  act.  et  pi  on,  sc — ; faire  per- 
dre, perdre  l'urbanité,  l'élegance,  l.i  belle  po- 
litesse , les  beaux  usages  du  monde  : celte 
personne  se  désurbanise. 

Dèsusilable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  desu- 
sité, qui  est  susceptible  de  sortir  de  l'usage, 
de  ne  pas  rester  en  mage,  dans  l'usage. 

Désusitatioti  , s.  f.;  action  de  désusiter;  état  dé- 
susi'C. 

Desusité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  ptn* 
usité , qui  a cessé  d’ètre  en  usage  , dans 
l'usage. 

Désusiter , v.  act.  et  pr.,  se—;  ne  pas  laisser, 
ne  pas  re>tcr  mité,  eu  usage,  dans  l’usage. 

Désusitisme , s.  m.;  système  de  d-'susitaiion  ; 
tout  ce  qui  tend  à faire  sortir  de  l'usage. 

Dé^ sympathie,  s,  f ; cessation,  extinction  de 
sympathie. 

De-sympathisable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
dé-sy mpathisé,  dont  on  peu*  faire  cesser,  rom- 
pre, détruite  la  tyinpathic. 

Dé-sympathisant  , e , pari.  près,  et  adj  ; qui  fait 
l'action  de  désympathiser;  qui  dé  sympathise, 
qui  fait  cesser,  qui  rompt,  qui  détriûi  la 
sympathie  : il  existe  entre  eux  maintenant  les 
plus  désympathisantes  jalousies. 

Dé-sympathisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n*a 
plus  de  sympathie,  dont  la  sympathie  a cessé, 
est  rompue,  détruite  : ces  personnes  sont  dé- 
tympalhisces,  il  n’y  a plus  de  sympathies  entre 
elles. 

Di- sympathiser,  x.  act.  cl  pr.,  sc — ; faire  ces- 
ser, rompre  la  sympathie,  perdre  ses  sympa- 
thies : les  opposés  d’iutéréts  , d’opinion 
dé-sympathiseiit  toujours  : cette  personne  se 
dé  sympathise. 

Désympathimc , s.  m.;  tout  ce  qui  tend  à dé— 
sympathiser,  à faire  cesser,  à rompre,  à dé- 
truire la' sympathie,  les  sympathies.  , 

Détachable , adj.  des  2 g.;  qui  peu!  être  déta- 
ché ; qui  est  susceptible  de  renoncer  * facile- 
ment à ses  attachements. 

Détachant , e,  adj.;  qui  détache;  qui  cause  la 
rupture  d'un  attachement  : vous  tombez  dans 
une  indifférence  détachante  : vous  êtes  tou- 
jours envers  vos  amis  d’une  cxtgeucc  déb- 
uchante. qui  ôtr,  enlève  les  taches  ; un  sa- 
von délai  haut,  unr  eau  détachante. 
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Détaillant , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit! 
être  détaillé  : toutes  ces  choses  sont  détailla  ! 
blés  : ce  compte  est  dctaillable. 

Dctassable , adj  des  2 g.;  qui  peut  être  délavé,! 
que  l'on  doit  détasser. 

Délassement , s.  ni.;  action  de  délasser;  état  dé-! 
tassé  : le  délassement  de  ces  choses  était1 
nécessaire. 

Délelable , ad j.  des  2 g.;  qui  qcut  être  dételé, 
que  l'on  doit  dételer. 

Détellement , s.  m.;  action  de  dételer;  état  dé- 
telé : le  détellement  des  chevaux. 

Détenable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  détenu, 
que  l'on  doit  détenir  : cet  homme  est  déle- 
nable. 

Détendable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
tendu, qui  est  susceptible  de  se  détendre  : ce 
ressort  est  détendable. 

Déltriorabilitc , s.;  état,  qualité  de ‘ce  qui  est 
détériorable. 

Délériorable , adj.  des. 2 g.;  qui  peut  être  dé- 
térioré, qui  est  susceptible  de  se  détériorer  : 
toutes  ces  choses  sont  délériorabîes. 

Détériorant , e,  adj.;  qui  détériore,  qui  cause 
une  détérioration  : la  pluie  était  nécessite  il 
y a quelques  jours,  elle  est  maintenant  dété- 
riorante. 

Déterminable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dé- 
terminé, que  l'en  peut  déterminer  à faire  : 
cet  homme  est  dé  erminabte. 

Déler rablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  déterré, 
que  l’on  peut  délcricr,  découvrir  : cette  per- 
sonne est  délerrable. 

Déterrant , e,  adj  ; qui  déterre,  qui  découvre  : 
so>ez  en  repos,  je  me  livrerai  aux  plus  déter- 
rantes recherches. 

Déterremént,  s.  m.;  action  de  déterrer  ; état  dé- 
terré : le  déterrement  d’une  choie,  des 
personnes. 

Délerreslréixable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être 
déterrestréisé,  détaché,  dégoûté  des  choses  de 
la  terre  : il  n'y  a que  les  sols  qui  s <nt  Jeter 
restrcisables. 

Déterrestréisant,'  e,  part.  pr.  cl  a.’j.;  qui  fait 
l’action  de  détcrresliéiser,  de  se  dcterreslréi- 
ser;  qui  déterres» réise,  qui  détac  he,  qui  dé- 
goûte des  choses  de  la  terre,  qui  y fait  renon- 
cer : uuc  religion,  une  morale  déterrestréi- 
saute. 

Déterrestréisation , s.  f.;  action  de  déterrestréi- 
ser;  état  délet  retiré  if  é : la  déterrestréisation 
des  tendances  de  l'homme. 

Déterrestréisé *,  e , part.  pas.  et  ad}  ; qui  rst  dé- 
taché; dégoûté  de  lp  terrestréité,  îles  choses, 
de  la  terre,  qui  y a renoncé  ; cette  personne 
est  tout  à fait  déterrestréisée. 

Dèterrestréiscr , v acl.  et  pr.,  sc — ; dégoûter, 
détacher,  se  dégoûter,  te  détacher  de  la  ter 
restréité,  des  choses  de  la  terre,  y renoncer; 
imposer  la  déterres! rcité  comme  devoir  .*  plus 
les  religions  déterrrslréisent,  plus  elles  sont 
absurdes. 


Déierrestréisme , s.  m.;  système  de  détetrettré 
salion. 

Déterre ilréitë , s.  f.;  renonciation  h la  terre 
Iréiié,  a»ix  choses  de  la  terre,  dégoût,  abn 
galion  des  choses  de  la  terre. 

DéifStatcur , s.  m,;  f.,  trice  ; celui,  celle  q 
déleste. 

Déteslime , s.  m.;  système  de  détestation;  d 
lesuition  qui  ne  naît  pas  seulement  de  la  \ 
laineté  des  choses,  mais  qui  liait  d’un  trave 
de  goût  ou  d'esprit. 

Dctimiiisabie , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dét 
midisé,  en  qui  on  peut  faire  cesser,  détruit 
la  timidité  : à la  guerre,  le*  plus  peureux  « 
les  plus  timides  sont  détimidisables,  par  l'a} 
pât  de  la  gloire  on  du  butiu. 

De'linti disant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  lac 
tion  de  délioiidher,  de  se  détiinidiser;  qui  dé 
timidisc,  qui  ôte,  fait  cesser  la  lin.iJiié  : il  e 
maintenant  à line  délimidi«anle  furie,  ferme 
de  caractère,  de  coeur  et  d’àme. 

Détimidisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  pli: 
de  timidité,'  dont  la  timidité  a cessé  : cet' 
personne  est  bien  détimidisée  maintenant. 

Deiimidiser,  v.  act.  et  pr.,  sc — ; ôter,  effacer 
faire  cesser,  détruire  la  timidité  ; ne  pas  lai 
ser,  ne  pas  rester  timide,  perdre  sa  tnnid*lé 
toujours  la  victoire  détimidisé  les  suidai»  » 
les  peuples. 

Dèurable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  détir* 
qui  a besoin  d’être  déliré  : ce  linge  est  déti 
rable. 

Détir  ement , s m.;  action  de  délirer;  état  de 
tiré  : le  dciheineut  du  linge. 

Déiisonnë , part.  pas.  et  adj.;  dont  on  a ôté  î 
tison,  les  tisons;  ce  feu  est  détisuuné. 

Déiisonnement , s.  m.;  action  de  détisonner;  ét; 
délisoiiué  : le  délitonnetnent  du  leu. 

Détisonner , v.  act.;  ôter,  éleiudre  les  lisons  d 
feu  : détisonner  un  feu. 

Detissable,  adj.  des 2 g.;  qui  peut  être  détissé 
qui  est  susceptible  de  se  détisser. 

Déthsr  ment , s.  ni.;  action  de  détisser,  de  de 
faire  un  tissu  ; état  détissé 

Détoreable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  détoi 
qné,  qu'il  est  facile  de  déiorquer  : cet  homme 
cel  artiste  est  détoreable. 

Détoreation,  s.  f.;  action  de  détorquer,  de  tour- 
ner d’un  autre  sens;  état  déiorqué  : la  déior 
cation  d’un  raisonnement,  d’une  autorité. 

Détordable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  èlic  dé 
tordu,  qui  est  susceptible  de  se  détordre. 

Détordement,  s.  m.;  action  de  détordre;  éta  ‘ 
détordu  le  détordement  de  lj  corde  , d'un 
tresse. 

Déiortillable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé 
to'tillé,  qu’il  est  nécessaire  de  Jctui  liller. 

Détortilhmcnt,  s.  m ; action  de  •létorlillerpélîi 
détortillé  : le  détortilh- nient  d’une  chose. 

Détourna:  le , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé 
tourné  , qu’il  est  facile  de  détourner,  que  l’o 
doit  détourner. 
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De  (rem  ji  lablt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
trempe , que  Ton  doit  détremper,  qui  est  su- 
sceptible de  se  détreniper  : si  vous  faites  ainsi 
l'acier  sera  détremplalde. 

Détrempement,  s.  m.;  action  de. détremper;  état 
détrempé  ! le  détreqipcment  du  vin,  de  lacier 

Dr  très  sable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé- 
tressé, qui  « si  suscej  tiblc  de  se  détresser;  qui 
peut  tomber  dans  la  détresse,  dans  une  affltc- 
vion,  une  peine  d’esprit  , mie  situation  mal- 
heureuse. 

Détressant f e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  détresser;  qui  détresse,  qui  cause,  amené 
une  détresse,  une  aflliction,  une  peine d'oprii, 
une  situation  malheureuse:  des  événement*, 
des  revers  détressants  : une  circonstance,  une 
nouvelle  détressante. 

Détressé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus  en 
tresse  : de*  cheveux  détressés,  qui  est  dans 
une  détresse,  tourmenté  par  la  détresse  : cette 
personue  est  bien  détressée. 

Détressement,  s.  ni.  ; action  de  détresser;  état 
détressé  : le  détressement  de  cheveux. 

Détresser , v.  act  et  pr.,  se-  ; défaire  une  tresse  ; 
ne  pas  laisser,  ne  pas  rester  en  tresse,  tressé: 
vos  cheveux  se  détressent,  causer,  aineuet  U 
détresse,  une  détresse,  une  aflliction,  une 
peine  d’esprit,  une  situation  malheureuse  : ce* 
événements,  ces  circonstances  vous  dé’ ressent. 

Détrochable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dé* 
Iroclié,  que  I on  doit  dètroclier,  dont  ou  doit 
diminuer,  diviser  la  trochée, qui  est  susceptible 
de  se  dé t rocher  : cette  plante  et  détrochable. 

Détroeké , e,  port.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  plus  en 
troc liée,  dont  la  trochée  est  diminuée,  aiuuin- 
drie  : celte  plante  a été  détrochée. 

Déiroc  bernent,  s.  m.,  action  de  détrot  lier;  état 
délroché  : le  détrochement  d’une  plante. 

DétrocUtr , v.  act.  et  pr.,  se-;  ne  pas  laisser,  ne 
pas  rester  en  trochée  ; diminuer  une  trochée 
pour  lui  donner  de  la  force  ; diviser  une  tro- 
chée en  plusieurs  parties  pour  multiplier  la 
plante:  celte  plante  se  dêtrochc  bien. 

Dètrompable , adj  dos  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
trompé désabuse,  tiré  d’erreur;  que  l’on  doit 
détromper  : celte  personne  est  dètrompable. 

Détrompant , e,  adj.;  qui  détrompe,  désabuse, 
qui  tire  d’erreur  : donner  un  éctaiiCHsenieDl 
détrompant,  des  renseignements  détrompants 

Détrompaient' , s.  m.,  f lrict\  celui,  celle  qui 
détrompe. 

Détrompemcnt,  s.  m.;  action  de  détromprr;  étal 
détrompé.:  Je  déirompemeiit  d’une  pci  sonne. 

Détrouçable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  délroucé,  séparé  du  troue. 

Détronçé  ; e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  coupé 
fj'api es  le  tronc,  qui  est  ôté,  sépaté  du  tronc: 
des  brandies  dénoncées,  une  chose  détroncer. 

Détrôneraient,  s.  ni.;  action  d**  détroncer;  étal 
déironcé  : le  détroncemen!  de  ces  brandies, 
de  ces  icjets  feront  du  bien  h l’arbre. 
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Détroncer , v.  act.  ; couper  après  le  tronc,  ôter, 
séparer  du  tronc,  dégarnir  un  tronc. 

Dctrùnabilisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
reudu,  devenu  délrônable. 

Dctrônabiliser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  de- 
\enir  délrônable,  susceptible  d’ètrc  renversé, 
chassé  du  trône  : un  priucc  se  délrônabilise 
par  de  routinuels  manquements  aux  peuples. 

DètrônabUité  , s.  f.;  état  déirôitable  : la  délrô* 
Habilité  du  prince  résulte  de  scs  manquements 
de  foi,  de  tous  ses  travers  politiques. 

Délrônable , adj.  des  2 g.;  qui  petit  être,  doit 
être,  mérite  être  détrôné. 

Détrônant , e,  adj  ; qui  détrône,  fait  détrôner, 
qui  cause  un  detrônement  : vous  entrez  dans 
un  détrônant  système  politique,  d’adminis- 
tration; dans  uue  détrônante  action  gouverne- 
mentale. 

Délui  table,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  détuilé, 
qui  est  susceptible  de  se  détuiler. 

Detuilant,  e , part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’action 
de  détuiler;  qui  déloile,  qui  ôte,  qui  eulève  la 
tuile,  les  tuiles  : un  détuilunl  orage. 

Deluilè,  e,  part.  pr.  et  adj.;  dont  on  a ôte  la 
tuile,  qui  est  dégarni  de  tout  ou  de  partie  de 
àa  tuile,  de  ses  tuiles  : celte  couverture  est 
pre-qu'enlièremeut  déluilée. 

l)t utilement , s ni  ; action  de  dcluilcr;  état  dé- 
tuilé  : le  détuilemeut  de  ce  toit  a été  causé 
par  l’orage. 

Détuiler , v.  act.  et  pr.,  se  — ; ôter  tout  ou  partie 
de  la  tuile,  des  tuiles  ; dégarnir,  se  dégarnir 
de  tuiles  . cette  couverture  est  trop  haute, 
trop  dioitc,  trop  rapide,  elle  se  detuilera  par 
le  moindre  vent. 

Deuillable,  adj*  des  2 g.;  qui  peut  être  deuillé, 
qui  peut  avoir  un  deuil,  de  grands  chagrins, 
de  grandes  tristesses  : chacun  est  plus  ou 
moins  deuillable  dans  la  vie. 

Deuillant , e , part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  deuilkr  ; qui  deiiille,  qui  cause  un  deuil, 
des  deuils,  uue  grande  liisteste,  de  grandes 
douleurs,  de  grands  chagrins  : voilà  une  mort 
bien  deudlaule,  généralement  deudlanle. 

Deuil  lé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  vêtu  de 
deuil,  habillé  eu  deuil  ; qui  tst  dans  le  deuil, 
qui  u de  grandes  douleur.*,  de  grands  chagrins, 
qui  est  a une  grande  tri -les se  : cette  famille 
est  bien  deuillée. 

Deuil  1er,  v.  act.  et  pr.,  se — ; vêtir,  se  vêtir  de 
deuil,  prendre  le  deuil;  causer,  occasionner 
un  deuil,  drs  deuils;  amener,  produire  une 
grande  tristesse,  de  grandes  douleurs*  de 
grand-  chagrin*  privés  ou  publics  ; se  livrer 
au  deuil,  à la  Iri-tcsse  : la  mort  de  ce  g*  and 
homme  deuille  la  patrie. 

Dévalable,  adj.  «les  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  dévalé,  descendu  ; qui  est  susceptible  de 
dévaler. 

Dévoiement,  s.  m.;  action  de  dévaler;  étal  dé- 
valé • le  dévalemeni  d’uu  toit. 
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D/valisable,  adj.  d.'i  2 g*;  qui  peut  rire  déva-j 
lise,  qui  est  exposé  à être  dévalise. 

Dévalisant  , e,  adj.;  qui  dévalise,  qui  ruine,  ne 
laisse  rien  : il  a etc  victime  de  la  plus  dévali- 
sante fi  ij>oüuerie. 

Dévaluation,  s.  f.;  action  de  dévaliser;  étal 
dévalisé  : la  dévaluation  de  ce  magasin,  de 
celte  maison. 

Dcvavçablr , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  de- 
vancé, que  Ton  doit  devancer. 

DévassaUsablc , adj.  des  2 •*.  ; qui  peut  être  dé- 
va?salisé  , alhanchi  de  la  vassalité,  que  l’on 
doit  de  vassaliser. 

Déiatsahsant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  dévassaliser,  de  se  dévassaÜser;  qui 
dévasralisc,  qui  tire,  affranchit  de  la  vassalité  : 
une  révolution,  une  liberté  dévassalhanlc.  • 

Dèvassalisaiion , s.  f.  ; action  de  dcvass&liscr  ; 
état  dévassalisé  la  dévassalisation  d-? 

J homme. 

Dévatsalisc,  e,  part.  pa?.  et  adj.  • qui  'n'est 
plus  vassalisé,  à la  vassalité,  qui  uc  relève  plus 
de  personne,  d'une  cause,  d'uno  chose. 

Dévassaliser,  v.  art.  et  pron.  se — ; ne  pas  lais 
ser,  ne  pas  rester  vassal , a la  vassalité  ; af- 
franchir, s'affranchir  de  la  vassalité , faire 
cesser,  rompre,  détruire  la  vassalité.  Au  fig.  : 
dévassaliscr  la,  sa  politique,  s'alfiaurhir  d’une 
domination,  d’une  exigence  intérieure  ou  ex- 
térieure , ne  pas  la  faiic  relever  d’une  puis- 
sance, d’uuo  action  qui  la  domine  , la  sub- 
jugue 

Dévassalisme  , s.  f ; sysenu*  do  dc\ avalisai  ion. 

Dévassalité , s.  I.  ; cessation,  extinction  de  vas- 
salité. 

Déi astable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dévasté, 
qui  est  exposé  à une  dévastation. 

Dévastant,  e,  adj.  ; qui  dévaste  , qui  amène  une 
dévastation,  une  ruine  : une  gucire,  une  grêle 
dévastante. 

Dévastatif,  ve , adj.  ; de  dévastation  , qui  est  de 
la  dévastation,  qui  la  marque,  la  concerne,  qui 
appartient  à la  dévastation  , qui  est  un  prin- 
cipe, une  activité  de  dévastation  : vous  vous 
livrez  h des  actes  devastifs. 

Dévnstaiivcment,  adf.  ; d’une  manière  dévasta- 
tivc,  avec  dévastation,  par  la  dévastation. 

Déoelopfdsme,  s.  m.;  système  de  développement. 

Dévénérable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  dévénéré,  qui  est  susceptible 
de  perdre  su  vénération. 

Décentrant,  e,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  fait  l'action 
de  dévénérer,  de  se  dévénérer  ; qui  déveuére, 
qui  fait  cesser  la  vénération,  qui  ôte  , détruit 
la  véiiératiou  : vous  tenez  une  conduite  dé- 
générante. 

Déa itération , s.  f.  ; cessation  de  vénération; 
action  de  dévénérer  ; état  dévénéré  ; la  d<‘ vé- 
nération de  cette  personne  est  causée  par  telle 
action. 

Dévénéré , e , part  pas.  et  adj.  ; qui  a cessé  d’ê- 
tre vénéré,  qui  a perdu  «a,  de  *a  vénération  : 
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cette  personne  est  dévéuérée  : la  dévénération 
des  choses  est  souvent  amenée  par  l’abus  que 
l'homme  eu  fait. 

Dévénérer t v.  act.  et  pron.  se-  ; causer,  amener 
la  dcvéuération  ; faire  cesser,  ôter,  détruire  la 
vénération  ; perdre  sa,  de  sa  vénération. 

Dévénérisme , s.  m.  ; système  de  dcvéuération  ; 
tout  ce  qui  tend  à faire  dévénérer. 

Dévergondai  le  , adj,  des  2 g.  ; qui  peut  être 
dévergondé , qui  est  susceptible  de  se  déver- 
gonder ; celui  qui  aime  les  licences  dtr  plai- 
sirs, qui  ne  cherchera  point  à modifier  au 
moins  ses  passions,  sera  toujours  déve- gouda- 
hle  et  se  dévergondera  par  elles* 

Dévergondant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  fac- 
tion de  dévergonder,  de  se  dévergonder;  qui 
dévergonde,  qui  détruit  toute  honte,  tonie 
pudeur  , qui  cause,  amène  le  dévergondage  : 
la  lir<  lire  et  l’irrelenue  sont  toujours  déver- 
gondâmes en  tout. 

Dévergondé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  sans 
boute,  sans  pudeur,  sans  décence,  sans  retenue 
dans  la  tenue,  dans  l’action. 

Dévergondément , adv.  ; d'une  manière  déver- 
gondée : v*  us  agissez  bien  dévergondément. 

Dévergonder , v.  art.  et  pron.  se  - {détruire,  per- 
dre toute  honte,  toute  pnd»  ur,  toute  retenue, 
toute  décence  ; causer,  amener  le  dévergon- 
dage ; livrer,  se  livrer  à une  action  impudique, 
licencieuse,  immorale. 

DiVtrnissc.ble , adj.  de  2 g.  ; qui  peut  être  dc- 
verni,  qui  est  susceptible  d*-  se  dévernir. 

Dévernissaut , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  dévernir;  qui  dévernit , qui  ôte  , fait  per- 
dre, détruit  le  vernis  : une  continuelle  humi- 
dité eat  dévcrnissanle. 

Déverni,  e,  paît.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  plus 
verni,  qui  a perdu  son  vernis  : cette  chose  est 
dé vernie. 

Dérernis  sèment,  t.  m.;  action  de  dévernir;  état 
dévcrili  : le  dévernistement  d’une  chose. 

Dévernir,  v.  act.  et  pron.  se — ; ôter,  détruire  le 
vernis,  perdre  son  veruis. 

Déverrouillable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
déverrouille,  qui  est  susceptible  de  se  déver- 
rouiller. 

Déverrouillement , s,  m,,  action  de  déverrouiller; 
état  déverrouillé  : te  dévenouillemeut  d'une 
porte. 

Déversable , adj,  des  2 g.;  qui  peut  être  déversé, 
qui  est  susceptible  de  déverser,  de  peuclier, 
d’incliner. 

Déversement , s.  m.  ; action  de  faire  déverser; 
état  déverse  ; le  déversement  de  cette  char- 
pente. 

Déversif,  ve , nJj.  ; do  déversion,  qui  est , qui 
lient  de  la  dé  version,  qui  la  marque:  une  in- 
duction dcversivc. 

Diversion , 5.  f.;  action  dejeltr,  d»*  répandre  le 
mépris,  le  1 id.cule  : la  dé  version  de-  méchants 
n'atteiut  et  ne  déshonore  jamais  l'homme  «le 
bien. 


Digitized  by  Google 


DIÎV  1 

Dêvershemcnt , adv.  ; d'une  manière  dévmive. 
par  la  dé  version. 

Dévtrsisme,  s.  m.;  m’ènie  de  diversion. 

Déviable,  adj.  des  2 g.  ; qui  (nul  dévier,  est 
snsi  eplible  de  dévier. 

Déviant,  e , tdj.;  qui  dévie,  qui  fait  dévier  : une 
chose  déviante  : des  habitudes  déviantes. 

Déviciable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dévicié, 
dont  on  peut  fane  d b paraître  les  défauts.,  les 
vices,  que  l'on  peut  corriger  de  ses  vices. 

Déviciant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  dévicier  , de  se  dn vicier  ; qui  dévicie,  qui 
fait  disparaître  les  défauts,  les  vices,  qui  cor 
rige  les  vices,  des  vices  : une  éducation  , une 
retenue  dcvicianie. 

Déviciation,  s.  f ; action  de  dévicier;  état  dévi- 
cié: la  déviciation  des  mœiïrs  , du  caractère 
de  l'homme  doit  toujours  être  l'objet  constant 
de  celui  qui  se  charge  d'une  éducation . 

Dévicié  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’a  plus  de 
défauts,  de  vices,  qui  est  corrigé  en  tout  ou 
en  partie  de  son  vice,  de  ses  vices  : celle  per- 
sonne est  bien  dévidée. 

Dévider , v.  act.  et  pr.,  se-  ; ne  pas  laisser,  ne 
pas  rester  vicieux,  adonné  au  vice;  faire  dis 
paraître  les  défauts  , les  vices  ; corriger  , se 
corriger  d’un  vice , de  ses  vices. 

Dévidssitudisnble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
dévicissiftidisé,  affranchi  de  Yicfcsitudes  , de* 
vicissitudes  ordinaires  : en  beaucoup  «le  cho- 
ses, la  vie  du  sage  est  dévirissiltulisable  et  se 
dévicissilndisc  d’elle  même. 

Dévicissitudisant , e .part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l’actiondc  dévicissilutbser  ; qui  dé  viciait  udise. 
diminue  les  vicissitudes,  qui  empêche,  arrête 
le  cours  , l'effet  des  vicissitudes,  les  fait  ces- 
ser, les  détruit  : une  régularité  , .une  pré- 
voyance dévicissitudisante:  un  ordre  de  vie.  | 
d’action  dévicissitudisaut. 

Dévicissitudisation , s.  f.;  action  de  dévicissiliidi- j 
scr;  état  dévicissiludisé. 

Dévissitudisé,  e,  part.-  pas.  et  adj.  ; qui  n’a  plus' 
à craindre  de  vicissitudes,  qui  est  hors  des  vi- 
cissitudes, en  est  exempt  : uue  vie  dévicissitu 
diséc. 

Dèvissitudisri , v.  act.  et  pron.,  se — ; exemp- 
ter de  vicissitudes,  diminuer  les  vicissitudes, 
les  amoindrir;  faire  ce.-scr,  faire  disparai  ire 
les  vicissitudes;  mettre,  se  mettre  à i’abii  des 
vicissitudes. 

Dtvissitudisme , s.  m.;  tout  ce  qui  tend  à em-l 
pécher,  à arrêter,  à faire  cesser  les  vicissi- 
tudes. 

Dcvidable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  êlfc  déviJé, 
que  l’on  doit  dévider  : ce  fil  est  dévidahh:,  j 

Dévié,  e,  adj.;  qui  est  détourné  de  sa  route,  de 
4a  direction. 

Dévirilisable , adj.  deà  2 g.;  qui  peut  être  dévj 
rilisé,  qui  peut  perdre  sa  virilité.  Au  Gg.  : en 
qui  on  peut  détruire  ia  force  morale,  le  cou- 
rage, l’énergie  : cet  homme  est  dévirilisable. 

Dévirilisnnt,  t,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
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tii.,n  de  déviiiiiscr ; de  se  dt  wiiliscr;  qui 
dévirii  v.’,  qui  Aie,  détruit  !»  vi.ilité.  Au  fig.  : 
qui  cVc  la  force  morale,  le  courage,  fouir- 
pie  : la  mollesse  est  toujours  dévn  i lisante. 

Dcrivilisation,  s,  f.;  aclîuu  de  déviri!i>er;  état 
dévirilivé  : la  dérivilisatinn  du  caractéie. 

Dé  virilisé  y e , part.  jais,  et  adj.;  qui  a perdu  sa 
virilité.  Au  fig.  : qui  a perdu  sa  force  mo- 
rale, son  courage,  son  énergie  : cet  homme 
est  tout  à fait  dévirilisé. 

Déviriliser , v,  act.  et  pron.,  se — ; ôter,  dé- 
truire, perdre  la  virilité.  Au  fig.  : détruire, 
perdre  la  force  morale,  le  courage,  féuer- 
gie. 

Dévirilisme,  s ni  ; tout  ce  qui  tend  à effacer,  à 
détruire  la  virilité,  ]a  force  morale,  le  cou- 
rage, l’énergie. 

Dévirilité , s.  f.;  cessation,  extinction  de  viri- 
lité. 

Dcvissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dévissé, 
que  l’on  doit  dévisser,  qui  est  susceptible  de  se 

dévisser. 

Dévissement,  s.  m.;  action  de  dévisser;  élat  dé- 
vissé : le  dévissement  d'une  serrure. 

Dévitalisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
vitalisé, qui  est  susceptible  de  perdre  sa  vi- 
talté,  ses  principes  de  vie  : toutes!  dévitalisable 
quand  l’unique  et  véritable  vitalité  ii'est  plus 
la  base  des  choses. 

Dévitalisant  f e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  dév  ilnliser;  qui  dévitalise,  qui  ôte  , dé- 
truit la  vitalité,  les  principes  de  vie,  de  du- 
rée : vous  êtes  dans  un  système  dévitalisant  : 
vous  cuirez  dans  uneaction  dévitalisante. 

Dévitalisé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a perdu  sa 

vitalité,  ses  ba^esde  vie,  d’activité  ; cette  indus- 
trie est  dévitalisée. 

(revitaliser,  v.acl.  et  pron.,  se — ; faire  cesser, 
ôter,  détruire,  perdre  la  vitalité,  les  piincipe* 
de  vie.  de  durée. 

Dcvilalisme,  s.  in.;  tout  ce  qui  tend  à détruire 
la  vitalité, 

Dcvitalilé , s.  f.;  cessation,  extinction  de  vita- 
lité, de  principes  de  vie,  de  durée. 

Dcvoilablc,  adj  des  2 g.;  «pii  peut  cire  dévoilé, 
que  l’ou  doit  dévoiler.  Au  iig.  : que  l'on  doit 
découvrir,  évidcncier  : ccscret,  cette  intrigue 
est  dévodahle. 

Dévoilant,  e,  adj.;  qui  dévoile,  fait  découvrir, 
évidenrie  : il  est  entré  dans  uue  dévoilante 
narration. 

Dévohtblc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  dévolu. 

Dévornble,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  dévoré, 
qui  est  exposé  à être  dévoré. 

Dévoramnent,  adv.;  d’une  manière  dévorante, 
en  dévorant  : il  a mangé,  il  mange  dévoram- 
ment. 

Dévoration,  s.  f ; action  de  dévorer;  état  dé- 
voré : la  dévoration  des  choses,  des  ressources, 
des  finances  de  l'Etat. 

Dévorisme,  s.  m.;  système  de  dévoration  ; cc  qui 
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n'est  qu'une  continuelle,  incessante  dévora- 
tion. 

Dévoter , v.  n.;  faire  le  dévot,  se  livrer  à la  dé 
votion,  faire  de  la  dévotion  : dans  cette  mai- 
son on  ne  fait  que  dévoter. 

Dévotisme,  s.  m.;  système  de  dévotion  , habi- 
tude de  dévotion,  continuelle  dévotion  ; vo- 
tre dévotisme. 

Dérouable,  adj.  des  5 g.;  qui  peut  être  dévoué, 
que  l'on  doit  dévouer,  qui  est  susceptible  di- 
se dévouer. 

Dévoyable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dévoyé, 
qui  est  susceptible  de  se  dévoyer. 

Dévoyant , e,  adj  ; qui  dévoie,  t.  de  méd.;  qui 
dérange  l'estomac,  qui  don»"  un  lltix,  un  cour* 
de  ventre  : des  choses  dévoyantes,  détail 
meut»  dévoya  ni  s,  substantivement  unjdévoyant: 
donner,  administrer  un  dévoyant. 

Dextéritable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  dex- 
lérUé,  qui  est  susceptible  de  se  dexlériscr. 

Dextérisani,e,\Mr\  pr.  et  adj.,  qui  fait  l'action  d< 
dextériser  de  se  dextériser  ; qui  dextérise,  qui 
donne  de  la  dextérité  : cet  homme  est  doué 
d'une  intelligence  si  dexlérisante  quelle  le 
rend  propre»  tout. 

Dextérité,  ef  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a de  la 
dextérité,  de  l’adresse  : depuis  que  cet  homme 
a pris  goût  au  travail  il  s'est  singulièrement 
dextérité. 

Verléritery  v.  act.  et  pron.,  se — ;douoer,  pren- 
dre, acquérir  de  la  dextérité,  de  l'adresse  : 
cet  homme  se  dextérise  de  plus  en  plus. 

Dizisanisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dé- 
ziranisé  : ces  blcs  sont  dézizanisablc*. 

Dêiizamtanty  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  dézizaniser,  qui  déziz<nise,  qui  ôte  la 
zizanie  : un  instrument  dôzix. misant.  Au 
fig.  : qui  fait  cesser  les  causes  de  discorde, 
de  division  : une  dézizanisante  action  gouver- 
nementale , administrative  : un  dézizanisant 
accord  domestique,  public. 

Désizahitation , s.  f. ; action  de  dézi/auiscr,  étal 
dézizanisé  : la  dézir. •misât ion  du  blé. 

Désizanise,  e , part.  pas.  et  adj.;  dont  la  zizaide 
est  ôtée  : ce  blé  est  bien  dézizanisé.  Au  fig.: 
dont  les  causes  de  discorde  ont  ccSi-é,  dont  la 
discorde,  la  division  a entièrement  cessé. 

Déiiuwiser,  v act.;  ôter,  extraire  la  zizanie  : 
dézi/aui&er  les  blés.  Au  lig.  : faire  cesser  la 
discorde,  la  division;  faire  disparaître  toutes 
leurs  causes. 

Diabotisé,  e,  part.  pas.  et  ndj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  diabolique,  extrêmement  méchant.  An 
fig.  : qui  est  devenu  tourmentant,  inquiétant, 
épineux,  difficile,  dont  on  a peine  à sortir. 

Diabol  id,  v.  act.  et  pron.,  se — ; rendre,  deve- 
nir diabolique, extrêmement  méchant  Au  fig. 
rendre  , devenir  tourmentant , inquiétant . 
cpiuiux,  diflicilc  à terminer,  tel  que  Ion  n’eu 
peut  sortir  : ce  procès,  cette  affaire  se  cita 
b'dive. 

J}iadëmablef  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
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être,  mérite  d’être  diadémé,  honoré  du  dia- 
dème : celte  princesse  est  diadcmable  par  ses 
grandes  vertus. 

Diadème,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dont  la  tête  est 
parée,  ornée  d’un  diadème  : une  tête  diadé- 
mée,  qui  porte  le  diadème,  qui  est  bouoréedu 
diadème;  un  prince  diadème. 

Diadémement , s.  in.  ; action  de  diadémer  ; état 
diadème  : le  diadèim  iucat  de  ce  prince  fut 
la  récompense  de  ses  hauts  faits  et  de  sou  dé- 
vouement à la  patrie. 

Diadémer,  v.  act.  cl  pr.,  sc — ; parer,  se  parer 
d'un  diadème, en  orner  la  tête,  sa  tête;  don- 
ner, accorder  le  diadème,  honorer  du  dia- 
dème. 

Diodcjcique,  adj.  des  2 g.;  qui  est  delà  diadexic, 
qui  la  marque,  la  concerne  : un  mouvement, 
uu  changement  diadexique. 

ùiagonalisabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dia- 
gonalisé, que  lou  doit  diagonaliser,  rendre 
diagonal. 

Diagonalisation,  s.  f.  ; action  de  diagonaliser; 
étal  diagon  ilirc. 

Diagonalisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  dia- 
gonal, qui  a une  diagonale. 

Diagonaliser,  v.  act.;  reuJre  diagonal,  faire  en 
diagonal;  douner  une  diagonale,  des  diagona- 
les. 

Diàgonalité,  s.  f.;  étal  qualité  de  ce  qui  est  dia- 
gonal en  diagonale. 

Dialectiquer , v.  n.;  faire  de  la  dialectique. 

Diatnaniable,  Adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dia- 
rnanté,  que  l’on  doit  dianianler,  orner  de  dia- 
mants. 

Diamantaire , adj.  des  2 g.;  qui  est  du  diamant, 
qui  tient  du  diamant,  qui  coucerne  le  dia- 
maui . 

Diamantation,  s.  m.:  action  dé 'dia monter,  d'eu- 
richir  de  diamants;  ctal  diauianté  : la  diaman- 
ts ion  d’un  objet. 

Di  manié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  orné, 
enrichi  de  diamants  : une  tabatière  diainxo- 

tée. 

Diamanter,  x.  act.  et  pr.,  se — ; arranger,  mon- 
ter des  dt amants,  les  travailler;  orner,  curi- 
rliir  de  diamants;  se  rouvrir  de  diamants. 

Diamanteiut,  se,  adj  ; qui  produit  le  diamant: 
sol  diamanteux,  contrées  diamanteuses. 

Di  aman  liste,  s.  des  2 g.;  ouvrier  en  diamants, 
celui,  celle  qui  vend  des  diamants. 

Diairibement,  aJv.;  avec  dialriber  par  la  dia- 
tribe. 

Diatribisme,  s.  ni.;  système  de  diatribe,  habi- 
tude de  diatribe. 

Diatribiste , s des  2 g.;  celui,  celle  qui  ;dmct 
qui  se  sert  de  la  diatribe,  qui  lauce  des  dia- 
tribes. Adj.  des  2.;  qui  présente,  qui  contient 
des  diatribes  : un  écrit,  une  lettre  diatri- 
Liste. 

Dictable,  adj.  dis  2 g.  ; qui  peut  être  dicté, 
que  l*oti  doit  dicter  : ce  devoir  est  dictable. 

DisUitêrialm&U,  adv.  ; d'uue  manière  diciato* 
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riale;  par,  arec  une  autorité,  un  absolutisme 
dictatorial.  ( 

Dictatohali»ablef  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  dictaiorialisé,  rendu  dictatorial  : eu 
certains  cas,  le  pouvoir,  l’autorité  souveraine 
est  dictatoriali«able. 

Dictatoriaiisation , s.  f.;  action  de  diclatoriali- 
ser;  état  dictaiorialisé  : la  dictatorialisation  du 
pouvoir,  de  l'autorité  souveraine. 

Dictaiorialisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  dictatorial. 

Diciatarialiter,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  de- 
venir dictatorial.  N.,  faire  le  dictateur,  agir  en 
dictateur. 

Dictatoriahsme,  s.  m.  ; système  de  dictatoriali- 
sation  ; continuelle  action  dictatoriale,  de  die 
tature. 

Dictalorialité , s,  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
dictatorial  : la  dictalorialité  de  l'action  gouver- 
nementale. 

Dictiotmariable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  dictiounarié,  mis,  inséré  dans  un  die 
tionnaire  : res  mots  sont  diciioiiuariables. 

Diciionnarial,  e,  adj  ; qui  concerne  le  diction 
naire,  qui  est  relatif  au  dictionnaire,  qui  a du 
rapport  avec  un  dictionnaire  : science  diction- 
nariate,  une  forme  dicliounariale. 

Dictionnariation , s.  f.;  action  de  diclionnarier; 
état  dictionnarié  : 1a  diciiounaHalioo  des 
mots. 

Dictionnarié , e,  part  pas.  et  adj.;  qui  a la  for- 
me d un  dictionnaire;  qui  est  mis,  classé,  iu- 
séré  dans  un  dictioouaire  : tous  ces  mois  soni 
dictionnariés. 

Diclionnarier,  v.  act.;  donner  la  forme  d'on  dic- 
tionnaire, faire  un  dictionnaire;  mettre,  classer, 
insérei,  faire  entrer  dans  un  dictionnaire  : 
dictionnarier  des  mots  créés. 

Dictionnarisme , s.  m.;  système  de  dictionnaire, 
do  composition  de  dictionnaire  : le  dictionoa- 
risme  français. 

Ditoaoity  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
diésé:  cette  note  est  dicsable. 

Diésation , s.  f.;  action  de  diéser;  état  dièse  : la 
diésaiion  de  ces  notes. 

Diélique , adj.  des  2 g.;  de  la  dicte,  qui  concerne 
la  diète,  qui  émane  d’une  diète,  d'une  assem- 
blée des  états:  une  organisation  diêtiqu*»*  une 
décision,  une  loi  diélique.  de  dicte,  pii  csi 
relatif  au  régime  de  vie  : un  traitement,  un 
régime  diétique. 

Diétiquemenl , adv.;  d’une  manière  diéliquè,  par 
une  (ficle  ou  assemblée  des  états,  par  la  dicte, 
avec  un  régime  de  vie  singulièrement  et  sévè- 
rcmeut  restreint. 

Diélitablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  diébsê, 
mis  à la  dicte,  h qui  on  doit  imposer  la  diète, 
un  régime  sévèrement  restreint  ; celte  per- 
sonne est  diétisable. 

Dicilsé , f,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  soumis  à 
h dicte,  à qui  on  a impoîé  u i régime  de  sic 
singulière  ment  restreint.  . 


Diéliser,  v.  act.  et  pr. , se — ; mettre,  se  mettre 
à la  dicte;  imposer,  s'imposer  un  régime  de 
vie  singulièrement  restreint  ; ce  médecin  ne 
fait  que  diéli»er  ses  malades» 

Dit  lime,  s m.  ; continuelle  diète,  système  de 
diète,  de  régime  de  vie  singulièrement  res- 
treint : le  diétisroe  médical  a quelquefois  ses 
abus  et  ses  inconvénients. 

Diffamable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mente  être  diffamé  ; cette  personne  est 
diffamable. 

Diffamatoirement , adv.;  d'une  mnuicre  diffama- 
toire : vous  avez  écrit  diffamatoirement  con- 
tre moi. 

Diffumisme,  s.  m.;  système  de  diffamai  ion,  tout 
ce  qui  tend  à diffamer;  ce  qui  n'est,  ne  pré- 
sente qu'une  continuelle  diffamation. 

Différable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  èire  différé, 
que  l’on  doit  différer  : celle  chose,  cette  alfaire 
est  différa  b le. 

Difficili  table , adj  des  2 g.;  qui  peut  être  difli- 
cilisé,  rendu  difficile,  qui  est  susceptible  de 
se  dilficiliser,  de  s’environner  de  difficutés. 

Difficilisé,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  difficile;  qui  est  environné  de  difficul- 
tés, dout  les  dilficultés  sont  muliipliéeSyagfan- 
dics. 

Di/ficiliser , v.  act  et  pr.,  se—;  rendre,  devenir 
difficile;  enviionner,  s’environner  de  difficul- 
tés; augmenter,  multiplier,  agrandir  les  diffi- 
cultés. 

Difjluation,  s.  f ; action  de  faire  couler,  de  ré- 
pandicde  tous  côtés:  ou  remarqua  dans  cette 
partie  de  la  maison  une  grande  dilfluation  de 
sang. 

Diff ormément , adv.  ; d'une  manière  difforme: 
celte  maison  est  difiormément  bâtie. 

Diff  tuer,  v.  act.;  rcudre  diffus,  entrer  dans  une 
diffusion  de  stjle  : vous  diffusez  trop  vos  nar- 
rations, vos  écrits. 

Dif fusibilité , s.  f . ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
diffusible. 

Digestibilité,  s.  f;  état,  qualité  de  ce  qui  est  di- 
gestible, de  ce  qui  peut  se  digérer. 

Digestible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  digéré  : 
ces  alimeuls  sont  digestibles. 

Dignisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dignisé, 
qui  est  susceptible  de  prendre  de  la  dignité, 
de  la  noblesse,  qui  peut  être  élevé  en  di- 
gnité. 

Digni*ant,  e , part  pas.  et  adj  ; qui  fait  l’action 
de  digniSer,  de  se  digniser;  qui  dignise,  qui 
donne,  qui  marque  d»-  la  dignité,  de  la  no- 
blesse : uue  éducation,  des  manières  digni- 
sautes. 

Dignité , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a de  ta  di- 
gnité, de  la  noblesse,  qui  est  plein  de  dignité  : 
un  ton  dignisé,  des  nianicies  diguisées,  qui 
est  élevé  en  digntié. 

Dignncr,  v.  act.  cl  pr.,  se—  : donner,  prendre 
d«  la  dignité,  de  la  noblesse  de  tenue,  d\»o 
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lion,  remplir  de  dignité,  donner  une  diguiié, 
élever  quelqu’un  en  dignité. 

D>(/rcs$er,  v.  art.;  faire  une  digression,  entrer 
dans  une  digression,  s’y  li\rer  : vous  di- 
gresses. 

Dijomtais,  s.  in.,  f.,  e;  habitant  de  la  ville  de 
Dijon. 

DilapidabiHté , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
dilapidablc.  de  ce  qui  est  exposé  à être  dila- 
pidé. 

Dilapidable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dila- 
pidé, qui  est  exposé  à une  dilapidation. 

Dilapidant , e,  adj  ; qui  dilapide  : administra- 
tion dilapidante. 

Dilapidai!/,  ve,  adj.;  de  dilapidation,  qui  est 
de  la  dilapidation,  qui  la  marque,  la  con- 
cerne, qui  tend  h dilapider  : les  tendances 
dilapidantes. 

Dilapidativemcnt , adv.;  d’une  manière  dilapida  - 
tive;  avec  dilapidation,  par  la  dilapidation. 

Dilettantisme , s.  ni.;  goût  de  musique,  délecta- 
tion continuelle  dans  la  musique. 

Dimens '.aimable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
dimensionné,  qui  ne  peut  se  faire,  être  fait 
sans  dimension,  toutes  scs  dimensions. 

Dimensionné,  e,  part  pas  et  adj.;  qui  a des  di 
mensions,  toutes  ses  dimensions,  qui  est  dans 
ses  dimensions  : celte  construction  est  bien 
dimensionnée. 

Dimensionner,  v.  act.  et  pr.,  sc — ; donner  de 
la  dimension,  tontes  les  dimensions  à une 
chose,  la  faire  dans  les  dimensions  qu'elle 
exige.  Au  fig.:  prendre  bien  toutes  scs  me- 
sures. 

Diminuait  le,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dimi- 
nué, que  l’on  doit  diminuer,  qui  est  suscepti 
ble  de  diminuer  naturcllenent  : relie  chose 
est  diminunhlc  : la  quantité , la  peine,  la 
somme  est  diminnalrle. 

Diminutircmeni,  adv.;  d’une  manière  diminu- 
tive,  mec  amoindrissement,  retranchement. 

D nul inner,  v.  n ; faire  le  dindon.  Au  fig.:  ne 
s’occuper  que  de  choses  bêtes,  stupides  : cette 
personne  ne  fait  que  duidonncr. 

Di"  < sali  ou , s,  f.;  action  de  diocéscr;  étal  dio- 
< èsè  : la  iUocésaliou  d une  étendu*  de  pays, 

* ’uiih  contrée. 

Diorésé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  divisé  par 
diocèse,  qui  est  érigé  en  diocèse,  qui  forme 
un  diocèse  : celle  ville  est  dioccsée  avec  scs 
environs  seulement,  qui,  quoique  peu  éten- 
due, forment  un  diocèse,  qui  a un  diocèse, 
administre  un  dircc.se,  qui  jouit  d'un  diocèse: 
un  évêque  diocèse.  opposé  d’évêque  iu  parti- 
bus,  qui  n'a  ni  siège,  ni  diocèse. 

Diocéscr,  v.  act  ; diviser,  partager  en  diocèse; 
ériger  en  diocèse,  former  un  diocèse,  don 
ner,  accorder  un  diocèse  a quelqu’un  pour  y 
siéger,  l’administrer  : diocéser  un  évêque. 

Diplômahle , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  diplô- 
mé, à qui  on  doit  donuerun  diplôme. 

Diphmatisablt , adj.  des  2 g.*,  qui  peut  être  di 
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plumât  Lé,  rendu  objet  de  diplomatie,  qui 
peut,  q -i  doit  entrer  dans  la  diplomatie. 

Diplomatisation,  s.  f.;  action  de  diplomaliser; 
état  diptuuiatisé. 

Diplomatisê,  e , part.  pa*.  et  adj  ; qui  est  rendu, 
drvenu  diplomate,  diplomatique;  qui  fait 
partie  de  la  diplomatie,  qui  c»l  rendu  objet 
de  diplomatie. 

Diplomaliser,  v.  act.  et  pr.,  sc— ; rendre,  de- 
veuir  diplomate,  rendre  objet  de  diplomatie. 
Ncut.;  faire  de  la  diplomatie. 

Diplotnatisme , s.  ni.;  système  diplomatique,  de 
diplomatie,  des  diplomates. 

Diplôme,  e,  part.  pas.  il  adj  ; qui  a un  diplô- 
me, son  diplôme  i cc  jeune  homme  est  di- 
p'.Anié  pour  cicrccr  la  médecine. 

Diplômemeut,  s.  m.;  action  de  diplômée;  état 
diplômé  : le  dip'ôn minent  de  ce  jeune  homme 
a èu  lieu  tell»?  année,  après  tei  aauini. 

Diplômes,  v.  act  : donner,  accorder  un  diplôme, 
lauterisatiou  d'excrccr  une  profession. 

Directibilité,  s.  f.;  état,  qua’ité  de  cc  qui  est  di- 
rect i Lie. 

Directiblc,  ndj.  des  2 g ; qui  peut  êue,  doit 
cire  dirigé,  se  dit  des  chute*. 

Dircclismt , s.  m ; système  de  direction. 

Üircctivcment , adv.;  d une  manière  directive; 
par,  avec  direction. 

Dirigeai  le,. adj.  des  2 g ; qui  peut  être  facile- 
ment dirige,  qu’il  est  possible  de  bien  diriger. 

Discalable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  discalé, 
qui  peut  subir  uu  déchet,  une  diminution  de 
poids,  q i est  susceptible  de  sc  «lista  1er  : ces 
marchandise*  sont  disralabhs. 

Disca laiion , s.  f f déchet,  diminution  de  poids  : 
la  dsscalatioo  de  ces  luis  un-,  de  ees  nurchan- 
dises. 

Disciplinairement,  ad,;  d’une  manière  discipli- 
naire; avec  dis>  ipliue,  par  la  discipline. 

Disciplinant,  e,  adj  ; qui  lient  dans  loi  dre,  qui 
établit,  prodoit  la  discipline  : une  loi,  uue 
lègte  disciplinante  • uue  discipliuaulc  sé- 
vérité. 

Disciplinât  isuie  , s m.;  système  disciplinaire, 
de  disi  i,  line. 

Disciplinante , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
di'  i pi  inaire  : la  disciplinante1  d une  loi,  d’ua 
i églernent. 

Discontinuité , s.  f.;  interruption  d’uu  travail 
commencé,  d’une  opération  : la  discontinuité 
de  celte  construction  a lieu  par  le  manque 
d argent. 

Pi  cred: table,  a Jj . des  2 g ; qui  peut  être  dis- 
es élité,  qui  est  susceptible  de  perdre  sou 
crédit. 

Discréditant , t,  adj  ; qui  discrédite,  qui  fait 
perdre  le  crédit  : vous  avez  tenu  contre  moi 
des  propos  discréditants. 

Discrétionnairement , adv.;  d'une  manière  dis- 
crétionnaire, par  le  pouvoir,  te  droit  discré- 
tiunua  re  ; à discrétion  : vous  eu  user  discré- 
tionnairement. 
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Discrétiommrié , e,  part.  pas.  et  ndj.;  qui  est 
rendu  discrétionnaire;  qui  est  mis,  livré  à la 
discrétion  de  quelqu'un,  <(ui  est  daus  le  droit 
discrétionnaire. 

Discrétioimarier , v.  art.;  rendre  discrétionnaire, 
livrer  à la  dberétion  de  quelqu'un,  faire  en* 
trer  dans  le  droit  discrétionnaire. 

Discrëtionnarismr , s.  m.;  système  discrétion- 
naire. 

Discrétionnarité t s.  f ; état,  qualité  de  cc  qui  est 
discrétionnaire  : la  cbsrrélionnarHé. 

Disculpât  le,  adj.  des  2 g.;  c|t. i peut  être  discul- 
pé, que  l'on  d«»it  disculper  : cette  personne 
est  ditculpable. 

Diacutpaiif,  ve,  adj.;  de  disculpation,  qui  est  de 
la  disculpation  , qui  ta  marque  ; qui  disculpe: 
une  déclaration  , une  déposition  disculpa* 
tive. 

Disculpativement , adv.;  d’une  manière  discul- 
pativo , avec  disculpation  , par  la  disculpa- 
tion. 

Discutable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  discuté, 
que  l’on  doit  discuter  : cette  proposition,  celte 
atfaire  est  discutable. 

Discutant  , e , part.  pr.  et  odj.;  qui  discute,  qui 
établit  un  examen,  «pii  présente  une  rei  herche 
exacte  : il  y a eu  entre  eux  de  bien  discutants 
pour;  a 1ers. 

Discuteur , §.  m.,  f.  se;  relui,  celle  qui  discute  : 
vous  êtes  un  bon,  un  fat  dicuteOr. 

Discutisme,  s.  m.;  système  île  di  cu  sion  ; conti- 
nuelle, incessante  discussion. 

Diseuisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  disettisé, 
qui  est  susceptible  d’avoir,  d'éprouver  une  di- 
sette, de  manquer  de  vivres. 

Disettisant,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  fait  l'action 
de  dtseUiser  ; qui  disetfise,  qui  ca>  se,  amène 
une  disette,  un  manque  de  viètèene  guerre 
disettisaute:  un  manqua  de  travail  dixeltisaut. 

Discuter,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  a éprouvé,  qui 
éprouve  une  disette,  qui  a été.  qui  est  dans  la 
disette,  qui  manque  de  provisions,  de  vivres  : 
ce  pava  a été  et  est  encore  bien  disettisé. 

Disettiser,  v.  ad.  et  pr.,  se — ; causer,  occasion- 
ner, amener  produire  une  disette,  un  manque 
de  provisions,  de  vivres  ; tomber  dans  la  di- 
sette. 

Disrltisme , s.  m.;  affreùx  système  de  disette; 
tout  ce  qui  tend  h causer,  à produire  à ame- 
ner mie  disette,  un  manque  de  provisions,*  de 
vivres. 

Disgraciable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  disgracié  ; qui  est  susceptible 
de  tomber  dans  la  disgrâce  : tous  les  courti- 
sans 'ont  disgracia l»les,  parce  qu’à  la  cour  tout 
se  fait  par  l'intrigue  et  les  intrigants. 

Disgraciant , e,  adj.;  qui  cause,  amène  la  dis- 
grâce, qui  fait  tomber  d ms  la  disgr.’iee  : à la 
co  ir  des  rots  , la  franchise  et  la  vérité  sont 
toujours  disgraciantes. 

Disjonctibilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  est  ren- 
du disjonctible,  susceptible  do  disjonction. 
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Disjonctibiliser , v.  act.  et  pr., — ; rendre,  deve- 
nir disjonctible,  susceptible  de  di«joncliOn. 

Di'jonciibilité , s.  f.;  état  , qualité  disjonctible, 
do  ce  qui  peut  èlic  disjoint. 

Disjonctible,  adj  de*  2 g.;  qui  peut  être  disjoint, 
qui  est  susceptible  de  *e  disjoindre. 

Disjonctiblement , adv.;  d’une  manière  disjonc- 
tible* 

Disjotictisme,  s.  m.;  système  de  disjonction. 

Dispendié , e , part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu  , 
devenu  dispendieux,  de  nature  a causer  beau* 
coup  de  dépense*. 

Diipcndier , v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
dispendieux  , de  nature  à causer  beaucoup  de 
dépenses. 

Dispensable , adj.  des  2 geo.;  qui  peut  élre  dis- 
pense, que  l’on  doit  dispenser. 

Dispersable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  dispersé  ; qu'il  est  facile  de  disperser  : 
ces  troupe*  sont  dispersables. 

Dispersant , e,  adj.;  qui  disperse,  qui  fait  dis- 
perser, qui  contraint  à se  disperser  : une  ma- 
nœuvre, une  charge  dispersante. 

Disponibilité,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
disponible  , qui  est  mis  dans  uu  état  tel  que 
Pon  en  puisse  disposer  à volonté. 

Disponibiliser,  v.  act.;  rendre  disponible,  met- 
tre, tenir  dans  uu  état  tel  qu  on  puisse  dispo- 
ser à volo  ité. 

Disposable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre  disposé, 
préparé  à....  pour.... 

Disposant,  e,  adj.;  qui  dispose  à faire,  à accor- 
der : des  politesse*  : des  c »m plaisances , de* 
prévenances  sont  toujours  favorablement  dis* 
posante*. 

Disproportionisme,  s.  m.;  système  de  dispropor- 
tion. 

Ùisproportionnable  , ad.  des  2 g.;  qui  peut  être 
disproportionné,  que  l’on  doit  même  di&pro- 
portfVmner. 

Disproportionné! , le,  adj.;  de  disproportion,  qui 
est  de  la  disproportion,  qui  la  marque;  des 
mesures,  des  étendues  disproport  tonnelle  s. 

Dissécable , adj.  des  2 g.;  qmi  peut  être  dissé- 
qué, que  l’on  doit  disséquer. 

Disséminât  le,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dissé- 
miné, qui  est  susceptible  de  se  disséminer, 
que  l’on  peut  disséminer  : eet  attroupement  est 
dtaéminable. 

Disséminant , e , adj.;  qui  dissémine,  qui  cause  , 
opère  une  dissémination  : un  désordre  dissé- 
minant, qui  laisse  tout  çà  et  là  sans  soin  : une 
force  dis'éininante  qui  emporte  tout , écarta 
tout  p r place,  ça  et  là. 

Disseminisme,  % m.;  système  de  dissémination; 
tout  ce  qui  tend  à disséminer. 

Dis  sens  ionisme  , a.  m.;  système  de  dissension; 
tout  ce  qui  tend  à causer,  à amener  uuc  dis  < 
tension. 

Dissensionnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dis 
sensionué,  qui  est  susceptible  de  se  dissension- 
ner,  d’entrer  en  dissension. 
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Dissentionuanl , e,  paît.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
faction  de  dissensionner  ; qui  dissonsionne . 
qui  cause,  amène  une  dissension  : des  intérêts 
dimensionnants  : une  question,  une  définition 
jtoliliquc  dimeusionnaute. 

Dissensionné,  e,  part.  pas.  et  adj qui  est,  a une 
dissension  v qui  est  déchiré  par  des  dissensions  : 
de  longtemps  on  ne  sera  en  repos  et  heu- 
reux «laus  ce  pays,  il  est  trop  diS'eiisionné. 

Dissensionner,  v.  ael.et  pr.,se — ; causer,  ame- 
ner une  dissension , des  dissensions  ; entrer 
en  dissemion  : on  est  ceilain  de  dimensionner 
un  pays  , et  toujours  ou  finit  par  là,  lorsque 
fou  heurte  constamment  ses  inlctéis  et  sa  vo- 
lonté ; et  toujours  le  pavs  se  dissrnsiouue  de 
lui -même  quand  rieu  ne  lui  offre  sécurité  et 
ne  l'attache  a un  intérêt  commun. 

Dissentimentablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
disseniimeuté,  qui  peut  entrer  en  dissentiment, 
qui  est  susceptible  de  tomber  daut  une  opiuion 
contraire. 

Dissentimental,  e.adj.;  de  dissentiment,  qui  est  du 
dissentiment , qui  le  marque  : il  y a eu  aujour- 
d'hui à l'assemblée  une  singulière  scène  dis- 
sentimentale 

Dissetitimentalité , s.  f.j  état,  qualité  de  ce  qui 
est  dis*entimental. 

Dis  sentimentalement , adv.;  d'une  manière  dis 
sentimentale;  avec  dissentiment,  par  un  dis- 
sentiment : on  a aujourd'hui  discuté  bien  dis-i 
sentimentalement  h rassemblée. 

Dissentimentant  , e,  part,  pr  et  adj.;*  qui  fait 
faction  de  diment intenter;  qui  dissentimenle 
qui  cause,  amène  un  dissentiment , qui  suscite 
des  contraires,  des  opposés  dopirion  : si  tous 
entrez  dans  des  passions  dissenlimenlales  par 
leur  orgueil  et  leur  cgoisme , vous  ne  sciez  ja 
mais  d'accord,  et  la  grande  chose  publique 
sera  perdue. 

Dissentimentateur,  s.  ra.,  f;  trice  ; celui , celle 
qui  cause  un  dissentiment. 

Jnfsentimenté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est,  a un 
dissentiment,  divisé  par  un  dissentiment,  par 
des  contraires  , des  opposés  d'opinion  : celte 
assemblée  cil  bien  dissentimentée. 

Disseniimenter , ▼.  act.  et  pr. , se  — ; causer, 
amener  un  dissentiment  entre  des  persoones, 
dans  une  assemblée;  jeter,  se  jeter  dans  des 
contraires,  des  opposés  d'opinion  : cette  as- 
semblée se  d.s^criioienlc  de  plus  en  plu*. 

Dlssenlimentisme  , s.  ro.:  tout  ce  qui  tend  con- 
tinuellement à causer,  à amener  un  dissenti- 
ment, des  dissentiments,  des  contraires,  de» 
opposés  d'opinion. 

'hssertablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  disserté, 
sur  quoi  on  peut  disserter  , discourir. 

*iisnrrismet  i.  m.;  système  de  dissertation. 

Hssidaèle,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dissidé, 
mis  en  désaccord,  en  difierent,  en  débat  ; qui 
est  susceptible  d'entrer  en  dissidence. 

^iifidé , e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en  d'ssi- 


M9 

dence  eu  désaccort , en  différent  , en  débat; 
qui  est  divisé  par  des  opinions , des  intérêts. 

Dissidentiel , le.  adj  ; de  disMdcncc,  qui  est,  qui 
tient  de  la  dissidence,  qui  la  marque  : vous 
avez  une  manière  de  voir  dissuleniielle. 

Dissidentiellement , adv.  ; d’une  manière  dissi- 
dentielle  ; avec  dis»ideucc,  par  U dissidence. 

Üissidentisme , n.  m.  ; système  de  dissideuee; 
tout  ce  qui  tend  à former  , établir  une  dis»i« 
dence , des  dissidences. 

Dissider , v act  cl  pr.  , se — ; établir, «créer, 
foi  mer  une  dissidence,  des  dis>ideuccs;  entrer 
en  dissidence;  causer  des  désaccords,  des  dif- 
férents, des  débats,  une  scission,  dea  frissions. 

Dissimulante  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dis- 
simulé, que  l'on  doit  dissimuler,  ne  pas  mon- 
trer , ne  pas  faire  paraître  : celle  injure  est 
di'simulabie  aiusi  que  le  resseumneut  qu'elle 
cause. 

Dissimulait f,  te , adj.;  de  dissimulation,  qui  est 
de  la  dissimulation,  qui  la  marque,  qui  u’est 
que  dissimulé  : un  oubli  dissimulatif  : >ous  des 
apparences  dissimulantes. 

Dissimulât ivemc nt , adv.  ; d'une  manière  dissi- 
mulante; avec  dissimulation,  par  1a  dissimu- 
lation. 

Dissimulcment,  adv.;  d’une  manière  dissimulée, 

déguisée. 

Dissimulisme,  s.  m.  ; système  de  dissimulation; 
ce  qui  nVa», , ne  présente  qu'une  continuelle 
dissimulation. 

Dissipable , a Ij.  des  2 g.;  qui  peut  être  dissipé, 
qui  est  exposé  a être  dissipé  ; par  le  désordre 
et  la  débau  he,  la  plus  grande  fortune  est 
dissipable.  que  l’on  peut  dissiper,  récréer  : cet 
homme  est  di  s pablc. 

Dissipant,  e.  adj.;  qui  dissipe,  récrée,  qui  donne 
de  la  dissipation  , du  disennui  : il  se  livre  à 
de  dissipants  amusements. 

Dissipai! f,  ve,  adj.;  de  dissipation,  qui  est  de  1a 
dissipation  , qui  la  marque;  qui  porte  à dis- 
siper , qui  e*l  cause  de  dissipation  : il  se  litre 
à la  plus  dissipalive  débauche. 

Dissipativement,  adv.;  d'uue maniéré  dissipalive, 
avec  dissipation  , par  la  dissipation  : il  s’est 
dissipativemeut  ruiné. 

Dlssocialisab  e,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dis- 
sociable. dont  les  harmonies  sociales  peuvent 
cesser,  sc  corrompre  , se  détruire. 

Dissocialisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  fac- 
tion de  dissncialiscr , de  se  dissocialiser  ; qui 
dissocialise,  qui  cause,  amène  la  rupture  d’une 
société , d’un  ordre  social , des  harmonies  so- 
ciales : un  dis^ocialisaul  desordie  public,  uni 
dissocialisante  anarchie. 

Ditsocialisation  , s.  f.  ; action  de  dissociatisrr  ; 
étal  dissociable.  j v 

Dissociasse,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  plus 
en  société,  dont  Ja  société  est  rompue. 

Dissociali*erf  v.  act.;  rompre,  dissoudre,  renver- 
ser , détruire  une  société;  intervertir  l’ordre 
social  * 
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f)lt$ocialisme,s.  m ; système  de  dissocialisation  ; 
tout  ce  qui  tend  à intervertir  l’ordre  social. 

Dissociante,  s.  f.  ; cessation  , extinction  de  so- 
ciété, d’état  social  ; étal  , qualité  de  ce  qui 
est  propre  à corrompre , à dissoudre  une 
société. 

Dissolubilisé,  e,  pari.  pas.  etadj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  disant  d>le,  de  nature  à se  dissoudre. 

Dissolubiiiser , v.  act.  et  pr.,  sc-;  rendre,  deve- 
nir dissoluble,  de  nature  à pouvoir  être  dissous 

Dissolubilité  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
dissolu  h le,  de  ce  qui  peut  se  dissoudre. 

Dissuadable , adj.  des  2 p.;  qui  peut  être  dis- 
suadé, que  fou  doit  dissuader  : cette  personne 
est  dissuadable. 

Dissuadant , e,  adj  ; qui  dissuade  ; des  discours 
dissuadants  : donner  une  raison  dissuadante. 

Dlstançabl e,  adj.  de»  2 g ; qui  peut  être  distancé, 
que  l’on  doit  distancer,  placer  de  distance  en 
dislance , à une  certaine  distance  : pour  la 
fureté  de  tous  ou  des  voisins,  cette  construc- 
tion est  distançablc. 

Distancé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a des  distan- 
ces, ses  distances,  qui  est  placé  à des  distances: 
ces  constructions  sont  convenablement  di- 
stancées. 

Distancer , v.  act.;  donner,  établir  des  distances; 
mettre  , placer  à des  distances  : distancer  des 
choses,  des  objets 

Distanciime,*.  m.;  système  de  distance,  de  place- 
ment à des  distances. 

Distendable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  distea 
du,  que  l’on  doit  distendre  ; des  nerfs  disten- 
dables. 

Distillable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  distillé, 
que  I on  doit  distiller  : ces  choses  sont  dtstil- 
lable*. 

Dinillisme,  s m.  ; système  de  distillation. 

Distinctibilité , s.  f.;  état,  qualité  distinct ihle. 

Distinctible,  adj.  des  2 g.;  qui  doit  être  distinct, 
qui  peut  élre  vu  , aperçu,  remarqué,  se  dit 
des  choses  : celte  chose  tsl  distinctible. 

Distinctivement,  adv.;  d'une  manière  distiuclive. 

Disiingabte , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  distin- 
gué, inconfoudu  parmi,  qui  est  susceptible  de 
se  distinguer,  se  dit  des  personnes. 

Distançant,  e,  adj.;  qui  distingue,  fait  remarquer, 
fait  sortir  du  commun  ; ou  distingant  mérite  . 
il  est  toujours  à l’action  d’une  distingante 
bravoure. 

Distractibilité , s.  f.  ; état , qualité  distrac'ible, 
de  ee  qui  doit  élre  distrait  : la  distractibilité 
de  cette  somme. 

Distractible , adj.  des  t g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être  distrait,  dont  on  doit  fore  distraction. 

Disiraciif , y-,  adj.  ; de  distraction  , qui  cvt  de 
la  distraction , qui  1a  marque  , la  concerne, 
qui  a pour  ol  jet  d’opérer  uue  distraction  : un 
calcul  difttraent. 

Distinctivement,  adv.;  d'onc  manière  dislractivé, 
avec  distraction  , au  moyen  d'une  distraction 

Distrayable,  adj.  des  2 g.;  qui  pfeui  être  distrait, 
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que  l’on  doit  distraire  de  son  application,  de 
son  ennui  : cette  personne  est  distrayable. 

Distrayant  , e , adj  ; qui  distrait , qui  recrée, 
qui  dissipe  l’ennui  : il  a reçu  aujourd’hui  des 
distrayantes  visites;  c’est  une  distrayaule oc- 
cupation. 

Distribuable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  distri- 
bué , que  l’on  doit  distribuer:  des  serou  s 
distribuables. 

Disyllabioue,  adj  des  2 g.;  qui  a deux  syllabes  : 
mois  disydabiques. 

Divaçab/e,  adj  des  2 g ; qui  peut  divaguer,  qui 
est  susceptible  de  divaguer. 

Divaçant,  e,  adj.;  qui  divague,  qui  fait  divaguer: 
une  imagination  divagante , un  transport  di- 
vagant,  une  fièvre  divagante. 

Divagateur,  s.  m.,  f.  trice  ; celui,  celle  qui  diva- 
gue. 

Divanique , adj.  des  2 g.;  du  divan,  qui  est  du 
divan,  qui  le  concerne,  qui  émane  du  divan  : 
l’organisation  divanique  : uue  décisiou  d. vain- 
que. 

Divnricable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dirai i- 
qué  , qui  est  susceptible  de  se  divariquer,  de 
s’ouvrir,  de  s'étendre , de  s’écarter,  de  s’élar- 
gir : cette  plaie  est  divancable. 

Divcrçisme,  s.  m.  ; système  de  divergence  ; ce  qui 
n’est,  ne  présente  qu’une  continuelle  diver- 
vergence. 

Diversification , v.  f.;  action  de  diversifier  ; état 
diversifié  : la  diversification  des  choses , des 
objets. 

Divertisme,  s.  m.;  système  de  diversification. 

Diversionisme , s.  m.;  système  de  diverôon  : le 
diversionisme  de  la  guerre. 

Divertissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  di- 
verti, qu’il  est  aisé  de  divertir. 

Divinisablt , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  divinisé  : pour  le  sot  et  le  superstitieux 
tout  est  diviuisahle. 

Divinisation  , s.  f ; action  de  diviniser;  état  di- 
vinisé : les  divinisations  humaiuev  ne  sont  ja- 
mais que  de  l'extravagance,  nn  écart  de  rai- 
son en  faveur  d’une  graude  imposture,  d’un 
puissant  charlatanisme. 

Divinisme , s.  m.;  système  de  divinisation. 

Üivorçable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  divorcé, 
que  l’on  doit  autoriser  à divorcer:  si  l’infidé- 
liié  conjugale  était  un  cas  de  divorce,  combien 
de  gens  seraient  divorçables. 

Divorçant,  e,  adj.;  qui  occasionne  le  divorce,  le 
fait  autoriser  : partout  l’adullere  devrait  être 
uu  cas  divorçant  , et  surtout  celui  de  la  fem- 
me ; parce  qu'il  amené  des  étrangers  et  des 
charge»  il. .ns  la  famille. 

Diporeisme,  s.  m.;  système  de  divorce. 

Divntçnble,  aJ).  de'  2 g.,  qui  j-eut  cire  divulgué, 
ce  que  l'on  doit  divulguer  dan»  l'miérét  de  la 
Snciélé  : tous  les  méfaits  politiques,  adminis- 
tratifs , sont  divulgablr». 

Divulçalif,  re , adj.;  «le  divulgation,  qui  est  de 
la  divuigatiou  , qui  la  marqua,  la  concerne  ; 
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qui  divine , fait  connaître  à tous  ou  j un 
grand  nombre  : un  débat  divulgalif , uuc  dis- 
cution  publique  divuîgative. 

Divulgativcmcnt , ndv. ; dune  manière  dividgu 
tive,  avec  divulgation,  par  la  divulgation. 

Divulsif,  ve  , adj.;  de  divulsion,  qui  est,  qui 
lient  de  la  divulsion,  qui  contribue  a l'opé- 
rcr  : un  mouvement  di'ubif , une  opéra  lion 
divulfive. 

DivuUivemeni , adv.;  d’une  manière  divuUive, 
avec  divulsion,  par  une  divulsion. 

Dizaine,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis, placé 
en  dizaine,  par  dizaine. 

Dixainement , s.  m ; action  de  d.zainer  ; état  di- 
zain ê. 

Dixainer,  v.  act.;  mette  en  dizaine,  composer  de 
dix;  placer  par  dizaine  : dizainer  de  la  soie, 
du  fil , du  coton. 

Docilisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  docilisé, 
que  Tou  doit  dociliser,  qui  est  susceptible  de 
prendre  de  la  docilité  : cet  enfant  est  docili- 
sable. 

Docilixant , e,  paît.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  «lot  iliser  ; qui  docilisé,  qui  rend  docile,  qui 
donne,  imprime  la,  de  la  docilité  : pour  l'hom- 
me, la  crainte  est  rarement,  convenablement 
docilisanlc  ; le  raisonnement  est  toujours  plus 
rationellement  doci lisant. 

Docilisé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu docile,  qui  a,  qui  présente  de  la  doci- 
lité. 

Dociliseinent , s.  m.;  action  de  dociliser;  état  do- 
cilisé: le  docilisement  des  animaux. 

Dociliser , v.  .ici.  et  pr  , se — ; rendre,  devenir 
docile  ; donner,  inq  rimer,  prendre  la  , de  la 
donlité:  par  la  crainte,  ou  docilisé  l'homme 
animait  nient,  et  il  a rarement  quelque  chose 
de  beau  de  la  docilité,  mais  par  le  raisonne- 
ment , par  le  sentiment  de  bien  et  d’Jionueui , 
ou  le  docilisé  noblement,  dignement,  et  il 
«utre  par  conviction  et.  intérêt  dans  tousses 
devoirs. 

Docilisrne , subst.  niasc.;  continuelle,  inaltérable 
docilité. 

Doctrinarisme,  s.  m.;  système  de  doctrines,  d'en- 
seignement de  doctrines  : le  doctrinarisme 
religieux,  social,  politique. 

Dodinement , ».  m.;  action  de  dodiner,  de  se  do 
dîner,  d’avoir  qrand  soin  de  sa  personne  : son 
dodinement  habituel  ne  contribue  pas  peu  à le 
ridiculiser. 

Doduant , t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  dodtier  de  se  dodtier;  qui  dodue,  rend  do- 
du, gros,  gras,  qui  donne  de  l'embonpoint  : 
son  embonpoint  ne  doit  point  étonner;  car 
toujours  il  fait  fine  chair  doduanic. 

Doduert  v.  act.  et  pr.,  se—;  rendre,  devenir  do 
du  , gros  , gras<  donner,  prendre  de  l’embon- 
point. 

Dolenct , s.  f.;  état  d’uue  personne  dolente;  habi- 
tude plaintive  résultant  plus  de  l’affectation 
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maniérée  que  de  la  réalité:  ceilo  femme  fati- 
gue et  est  insipide  avec  sa  doleuce. 

Dolorable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dulurc, 
qui  c»(  susceptible  de  douleur. 

Dotoranl , e,  part.  pr.  ciajj.;  qui  fail  l’action 
de  doloiCr  ; qui  dobre  , qui  donne  , cause  de 
la  douleur:  une  températuie  doloraute,  celle 
qui  agit  sur  lt£  pcrsuuues  nerveuses,  rhumati- 
smes. 

Doloré , e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  a,  qui  ressent 
des  douleurs, 

Dolorer,  v.  act.;  causer,  occasionner,  produire 
des  douleurs  : cette  température  dolore. 

Domanialisable , adj.  des  Ù g.;  qui  peut  être, 
doit  être  domanialité  , donné , abandonné  au 
domaine,  attaché  à un  domaine  : ces  proprié- 
tés sont  domunialisables. 

Domanialisation , s.  f.  ; action  de  domauialiser  ; 
état  domanial ise  : la  doaiauialisatioa  des  ter- 
reins  délaissés. 

Domanialisme , s.  m.;  système  de  dumanialisa- 
lion. 

Domanialité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  do- 
manial. 

Dâmable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dôme,  fait 
en  dôme,  que  l*on  doit  dôrner,  orner  d'un  dô- 
me : cet  édiüre  est  dômable. 

Dôme,  e,  pai».  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  en  dôme, 
qui  a un  dôme  : construction  dôtnée , édifice 
dôme. 

D ornement , ».  ru.;  action  dedômer;  état  dôme  : 
le  démentent  de  cet  édifice. 

Dômer . v.  act.;  faire  uu  dôme,  donner  la  forme 
d'un  dôme , orner  d’un  dôme. 

Dowc\ti$abU , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  do- 
meslisé,  que  l ou  doit  domesliser,  rendre  do- 
motique, d’une  utilité  domestique:  cet  animal 
est  doiuestisable. 

Domestication , s.  f.;  action  de  domesliser  ;état 
domestisé:  la  dumcsiisatiou  des  animaux  domp- 
tables e^t  toujours  d'une  grande  utilité. 

Dômes  lise , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
deveiiu  domestique,  qui  est  apprivoisé,  rendu 
propre  ô nue  utilité  domestique. 

Domesliser,  v.  act.  et  pr.,  4c — ; rendre,  devenir 
doruesiique,  propre  à une  utilité  domestique  ; 
appiivoiser,  .v 'apprivoiser  pour  un  travail  do- 
mestique : d oiiiest iser  des  animaux  : ces  ani- 
maux se  douieslisent  fort  bien. 

Domestisme  j s.  m.  ; système  de  domesiisation  ; 
Tout  qe  qui  se  fait  à gage  en  qualité  de  do- 
mestique. Au  fig.:  continuel  acte  de  domesti- 
cité, docilité  servile,  rampante  comme  les 
domestiques  : le  domeslisme  de  scs  habitu- 
des, de  ses  formes. 

Doruiciliablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  domi- 
cilié , que  t'ou  doit  domicilier,  fixer  à domi- 
cile , dans  un  domicile  ; cette  personne  est 
duinicihahle. 

Domiciliant , e,  adj.;  qui  fixe  dans  un  domicile, 
qui  attache  à uu  domicile  : une  loi  domici- 
liaute.  qui  relient  au  domicile,  empêche  de  la 
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tpûttor,  «l’en  sortir  : il  a une  occiipalion  do- 
miciliante. Au  lig.:  qui  retient , qui  fixe  chez 
soi,  qui  empêche  d’aller  chercher  des  amuse* 
mcDts  ailleurs  : il  ne  sortait  pas  de  chez  lui  , 
il  était  retenu  par  re  conciliant  bonheur  dont 
il  faisait  souvent  la  description  ri  qui  lui  clan 
apporté  par  >u  lionne  t>  vertueuse  épouse 0 
par  scs  aimables  enfants. 

Dominai) le , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dominé, 
commandé  avec  autorité,  despotisme. 

Dominait/ , vt , adj.;  de  domination,  qui  est  de 
la  domination,  qui  la  concerne,  qui  la  marque  : 
des  tendances  dominantes. 

nominativement , d'uue  manière  dominative,  avec 
domination,  par  la  domiualion. 

Dommageable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  élredom- 
ma*gé,  qui  est  susceptible  de  recevoir  uu  dom 
mage  : par  uu  grand  orage  , ces  emblaves  se- 
ront bien  dommageables. 

Dommageamment,  adv.;  d'une  manière  domina 
geaute,  en  causant  du  dommage. 

Dotnmageanl,e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  dommager  ; qui  dommage , qui  cause 
un  dommage  : un  orage,  uirvent  domina  géant. 

Dommage,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  reçoit,  qui 
a reçu  uu  dommage. 

Dommager , v.  act.  causer,  opérer  un  dommage. 

Domptant,  e,  adj.;  qui  dompte,  qui  détruit,  qui 
assujetti  : uue  force  domptante. 

Domptation,  s.  f.  ; action  de  dompter;  état 
d jmpté  : la  domptation  des  résistances. 

D amplement , s.  m.  ; même  signification  que 
domptatiou  qui  parait  plus  élégaut. 

Domptivne , s.  m.;  système  de  domptation. 

DonjonnabU , adj,  des  2 g.  ; qui  peut  être  don- 
jouné,  que  l’on  doit  duujonner,  garnir,  en- 
vironner de  doujons , défendre  par  des  don 
joos;  que  l’on  doit  enfermer , qui  mérite 
être  enfermé  dans  uu  donjon. 

Donjonne , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  garni , 
entouré  de  donjons,  défendu  psr  dea  donjons  : 
place  formidablement  doojonnée  : qui  est  en- 
fermé dans  un  doDjon. 

Donjonnement , s.  m.  faction  de  donjoncer;  état 
donjonne  ; le  donjon oemenl  de  Paris. 

Donjonner,  v.  act.;  garnir,  environner,  entou- 
rer de  doujons;  défeudre  par  des  donjom  ; 
enfermer  quelqu’un  dans  on  donjon. 

Donnablt , adj.  des  2,  g.  ; qui  peut  être  donné, 
que  l’on  doit  donner. 

Dorabie,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  doré  , que 
Pou  doit  dorer. 

Dorement  m.  ; action  de  dorer  ; état  doré  : 
le  dorement  d’uue  chose. 

Dorlotable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  dorloté, 
que  i’oo  doit  dorloter. 

Dorlotant , e , adj.  ; qui  fait  dorloter,  qui  porte 
à dorloter  :une  tendresse,  une  faiblesse  , uue 
complaisance  dorlotante. 

DorloiemetU , s.  m.  ; action  de  dorloter;  étal 
dorloté  : le  dorlotement  des  eufants , d une 
grande  personne.  - *n  i-f 
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DorloUur , s.  ni.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  dorlole. 

Dosable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  dosé  , que 
l’on  doit  doser,  divi^r,  donner,  administrer 
par  doses. 

Dnsemeni,  s.  m.  ; acliou  de  doser  ; ésat  dosé  l 
le  dosctuenl  des  remèdes. 

Dos  s ible,  adj.  des  2 g \ qui  peut  être,  doit  être 
dossé,  garni  de  d"sves,  maintenu,  soutenu  par 
des  dosses,  de  grosses  planches. 

Dossé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  garai  de 
dosses,  soutenu,  maintenu  par  des  dosses  , de 
grosses  plane 'lies  : des  terres  dossées  lorsque 
l’on  fait  des  excavations. 

Dossetrent,  s.  m.;  acliou  de  dosscr;  état  dossé  : 
le  dossemel  des  terres  dans  uue  excavation. 

Dosser,  v.  act.  ; garnir  de  do«ses , de  grosses 
planches  ; maintenir,  soutenir  par  des  dosses, 
de  grosse»  planches. 

Dotsoiemeni , ».  m.  ; T.  d'agric.  ; action  de  dos- 
soyer;  état  dossoyé  : le  dossoiement  dea 
champs , des  sillous. 

Dosxoyable , adj.  des  2 g,  ; qui  peut  être  , doit 
être  dossoy  é , formé  en  ado* , à quoi  ou  doit 
donner  1a  forme  d’un  dos  : ces  champs,  ces 
sillons  sont  dossoyables. 

üossoyé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en  ados, 
qui  forme  le  dos  l ces  champs,  ccs  sillons  sont 
bien  dossoyé*. 

Dossoyer , v.  act.;  T.  d’agiic.  ; faire,  former  un 
ados  , en  ados  , mettre  eu  ados  , donner  la 
forme  d'un  ados  : dossoyer  des  terres,  des 
champs,  des  sillous. 

Dotable,  adj.  dis  2 g.  ; qui  peut  être  doté,  que 
l’on  doit  doter  : ces  établissements  sout  dota- 
blea. 

Dàuable,  adj.  ; des  2 g.  ; qui  peut  être  doué, 
pourvu  d'avantages  : tout  lu  nune  est  Jouable 
de  belle*  qualités -et  des  plus  honorables  im- 
posions, s’il  entir  dans  le*  modérations  et  les 
sages  retenues  d action,  s’il  sc  livre  aux  belles 
duclions  de  la  raoialc  et  de  l’éducation,  s’il 
autre  dans  l’action  de  ji/êtice  et  de  bien , s’il 
reste  aux  penchants  d’une  belle  âme  , d’un 
noble  cœur,  s’il  a horreur  du  vice  et  s'il  ho- 
nore et  pratique  la  vertu. 

Douant,  e,  adj.  ; qui  doue  : l’étude  est  douanle 
d'instruction  et  de  science  ; et  l'éducation  est 
douante  du  sentiment  et  des  habitudes  des 
belles  convenances  sociales,  des  beaux  modes 
de  vie. 

Douanable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
douane,  fournis  à la  douane, à l'impôt  de  la 
douane. 

Douane , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  soumit  à 
la  douane  a l'impôt  de  la  douane  : cet  mar- 
chandises, cet  denrées  sont  douanées. 

Uouanement , $,  m.  ; action  de  douaner;  état 
douaué  : le  dooauement  des  marchandises,  des 
déniées. 

Douaner , v.  act.  ; soumettre  à la  douane,  â un 
droit  de  douane,  à l’impôt  de  la  douaue. 

Douaniers  adj.  m.,  f.  dre;  de  donne  , qui  con- 
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carne  U douane  t qui  appartient  à la  douane , 
qui  en  dépend  : l'adminislrâtiun  douanière  ' 
un  impôt  douanier. 

Douaniirenient,  adv.;  dune  manière  douanière, 
par  h douane. 

Douanisme , a.  m.;  système  de  douane. 

Do  varia  b le  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  étre,doii 
être  douane , à qui  on  doit  donner,  accorder 
un  douaire. 

Douariation  , §.  f.  ; action  de  douarier;  état 
douane  : la  douariation  matrimoniale. 

Douane , e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  a,  qui  jouit 
d un  douaire  : celte  femme  est  bien,  riche- 
ment douariée. 

Douarier,  r.  act.  ; donner,  arcorder  un  douain* 
à quelqu'un,  constituer  un  douaire,  au  profit 
de  quelqu'un. 

Douaritme , s.  m.;  système  de  douariation,  de 
douait  e : le  douarisme  matrimonial. 

Douation , s.  f,;  état  doué  : pour  l’homme,  la 
befle  donation  peut  être  naturelle;  mais  elle 
*era  toujours  plus  belle  si  elle  résulte  de  l'é- 
ducation. 

Doublable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  doublé, 
que  l'on  doit  doubler. 

Doucereusement,  d une  manière  doucereuse;  avec 
une  douceur  étudiée,  calculée,  hypocrite. 
Douehable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  douché, 
que  1 06  doit  doucher,  à qui  ou  doit  adminis- 
trer la  douche,  des  douches  : ee  malade  e*i 
douehable.  , 

Douchement,  a.  m.  ; action  de  doucher;  état 
douché  : le  douchement  de  ce  malade  e»t  ué 
cessa  Ire. 

Dramaiicité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
dramatique  : la  drainatieité  d'une  pièce. 
Dramaiisable,  adj.  des  2 g.v;  qui  peut  être  dra- 
matisé, mis  en  drame,  dont  on  peut  faire, 
composer  un  drame;  qui  esiauscpiible  de  se 
dramatiser. 

Dramatisation,  g.  f.;- action  de  dramatiser,  étal 
dramatisé:  la  dramatisation  d’un  fait,  d'un 
événement,  d'une  sccne. 

Dramatisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
dramatique , qui  lient  du  drame,  qui  est  mis 
en  drame;  qui  est  devenu  dramatique,  qui  est 
termine  par  une  catastrophe  : quand  la  cour 
fut  arrivée  avec  le  criminel  sur  le  lieu  où  le 
crime  avait  été  commis,  la  scène  s'est  drama- 
tisée. 

Dramatiser f ▼.  act.  et  pr.  *e — ; rendre,  devenir 
dramatique;  composer  un  drame,  mettre  en 
drame;  occasionuer,  amener  quelque  chose 
de  dramatique;  terminer,  *c  terminer  par  nn 
drame;  donner  lieu  à un  drame,  à une  catas- 
trophe. N.,  faire  du  drame,  du  dramatique, 
s habituer  à des  formes,  à des  gestes  drama- 
tiques : lorsque  les  événements,  même  les 
plus  naturels  sont  incompris,  iotaWit  cl  heur- 
tes, souvent  ils  ?e  dramatisent  bien  funesto- 
menl;  et  alors  des  malheurs  qui  pouvaient  être 
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facilement  évités  deviennent  inévitables  et 
imparables. 

Drapable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  drapé, 
qui  mérite  être  drapé,  dont  on  doit  se  railler 
fortement.  / 

Drnpement , 8.  m.  ; action  de  draper;  état  dra- 
pé- * _ 

Drapément , adr.;  d’une  maniéré  drapée. 

Dressable , adj.  drs  2 g.;  qui  peut  être  dressé, 
que  Ion  doit  dresser. 

[/ressentent,  s.  m.;  action  de  drewei;  état  dres- 
sé : le  dresseraent  de  ce  jardin  est  régulier. 

Drogable,  ad|  des  2 g.;  qui  p:ut  être  drogué, 
que  l’on  doit  droguer. 

Droguement,  s.  m.;  action  de*  droguer:  état  dro- 
gué : le  droguement  de  ce  maljde  etf  une 
cbarlatanerie  du  médecin. 

Droussable , adj.  drs  2 g.:  terme  de  manuf  ; qui 
peut  être  droussé,  que  l'on  doit  drousser  : celte 
laine  est  droussable. 

Drouseement,  s.  m.;  t.  de  manuf  ; action  de 
drousser;  état  druussé  ; le  droussement  de  U 
laine. 

Dnalisable,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  être  dualité, 
que  l'on  doit  dualiser,  mettre  au  nombre  de 
deux,  faire  entrer  dans  un  nombre  de  dem, 
diviser  par  deux,  partager  en  deux  : toutes 
ces  choses,  sont  dualisablcs  : tel  pouvoir  est 
dualisahle,  doit  être  confié  à deux. 

Dualisation , s.  f.;  action  de  dualiser;  état  dua- 
liié  ; la  dualisatiou  du  consulat  romain. 

Dualisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  an 
nombre  de  deux,  qui  est  divisé  en  deux,  par- 
tagé en  deux;  qui  est  attribué  fe  deux,  qui  est 
confié  à deux  : un  pouvoir  dualisè,  une  ac- 
tion politique,  financière  dtialisée. 

Dualiser,  v.  act.;  mettre  au  nombre,  faire  en- 
trer dans  le  nombre  de  deux;  diviser  en  deux, 
partager  eu  deux  ; attribuer  à deux,  confier 
à deux. 

Dubitabilisé , e.  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  douteux,  incertain. 

Dubitabiliser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  de- 
venir douteux,  incertain. 

Duttibilitè , s.  f ; état  ductible,  qualité  de  ce  qui 
est  ductible. 

Ductible,  artj.  des  2 g ; qui  peut  être  conduit, 
dirigé,  qui  est  susceptible  de  duction. 

Duetif,  ve , adj  ; de  duction,  qui  est  de  la  duc- 
lion.  1a  concerne,  qui  conduit,  qui  sert  ï con- 
duire, à diriger  : de  beaux  principes  ductifs. 

Ductilement , adv.;  d'une  manière  ductile. 

DucliUtant,  e.  part.  pr.  et  adj.;  qui  fut  l'action 
de  ducliliser;  qui  duclilisc,  rend  ductile,  qui 
donne  de  la  ductilité.  Au  fig.  : qui  facilite 
la  direction  : ce  moyen  est  toujours  avanla- 
gememeut  ducii)i«ant. 

Ducii lise,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
ductible,  qui  a de  la  ductilité;  Au  fig.  : qui 
est  rendu,  devenu  facile  à conduire,  à diri- 
ger. 

Pucti User,  v.  act.  et  pr.,  w—  ; rendre,  deven  1 
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ductile  ; donner,  prendre  de  la  ductilité.  An 
fig.  : faciliter  la  direction,  rendra,  devenir  fa- 
cile à conduire,  à diriger. 

Duciion,  a.  f.j  réglé  de  conduite;  action  de  con- 
duire : une  duciion  morale. 

Ductivement,  adr.  ; d'une  manière  ductive,  avec 
duciion. 

Dupable,  adj.  dest  g.;  qui  peut  être  dupé,  quijest 
exposé  à être  dupé. 

Dupamment,  adv.;  d'une  manière  dupante,  en 
dupant. 

Dupant,  e,  adj.;  qui  dupe  : voilà  une  stipulation 
bien  dupante,  méfier  - vous -en  ; et  lâcher 
qu'elle  ne  soit  pas  insérée  dans  l’acie. 

Dupticalivemeni.  adr.  ; d'une  maniéré  dtiplica- 
livc,  avec  duplication. 

Durabilisé  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  durable. 

Durabihser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  deve- 
nir durable. 

Durabilité,  ».  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  du- 
rable. 

Durcitsable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  durci, 
qui  est  susceptible  de  durcir. 

Dwritumt,  e,  adj.  ; qui  durcit,  qui  rend  dur  : 
un  moyen  duicissant,  une  sécheresse  durcis- 
sante. 

Durillonnable,  adj.  des  * g.;  qui  peut  élre  du  - 
rillonné,  qui  est  susceptible  de  se  durillon- 
ner. 

üurillonnanl,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  durillonoer,  de  se  dutillunner;  qui 
dniillonne,  qui  donne,  cause,  occasionne 
des  durillons  : un  travail , un  outil  durilli.n- 
nani  : une  marche,  des  chaussures  durillon  - 
oantes. 

Dttrillonni,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a,  qui  pré 
sente  des  durillons  : ses  mains  sont  durilluü- 
nées. 

Durillonnemcnl,  s.  m.;  action  de  durillonner  ; 
état  durillonué  ; le  durillonncineul  des  mains. 


Durillonner,  v.  act,  et  pr.,  se — ; donner,  cau- 
ser, prendre  des  durillons. 

Duvetable,  adj.  des  2 g.;  qui  pent  être  duveté, 
dans  quoi  on  doit  mettre,  taira  entrer  du 
duvet. 

Duveté,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a du  duvet, 
dans  quoi  on  a mis  du  duvet. 

Duvelement , ».  m,;  action  de  duveter  ; état 
duveté. 

Duveter,  v.  act.  et  pr.,  te — ; garnir,  se  garnir 
de  duvet,  mettre  du  duvet  dans  une  ehose, 
se  couvrir  de  duvet. 

Dynaslicilé,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  dy- 
nastique. 

Dynasliquemtnt , adv.;  d’une  manière  dynas- 
tique. 

Dynastisable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  dy- 
namisé, rendu  dynastique,  placé  sous  uu  ré- 
gime dynastique,  attribué  à une  dynastie. 

Dynauitant,  e,  part  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  dynastiser  ; qui  dynastise,  qui  érige 
une  dynastie,  en  dynastie,  qui  aaanjétit  à une 
dynastie  : une  loi,  une  constitution  dynasti- 
•anle. 

Dynaatisahon  , s.  f,;  action  de  dynastiser;  état 
dynasiisé. 

ttynaslisé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  dynastique,  dynastisle  ; qui  est  attri- 
bué à une  dynastie,  qui  est  placé  tdlts  une 
dynastie,  rendu  dépendant  d'une  dynastie. 

Dynastiser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  deve- 
nir dynastique,  dynavtisle  ; ériger  une  dynas- 
tie, en  dynastie;  attribuer  à une  dynastie; 
rendre  dépendant  d'une  dynastie  ; soumettre, 
se  soumettre  à une  dynastie  ; abandonner  la 
puissance  souveraine  à une  famille.  Neut., 
faire  du  dynastiame  : voua  dynastisier. 

Dynastitme,  s.  m.;  système  dynastique,  de  dy- 
nastie; ce  qui  n’est,  ne  présente  qu'une  con- 
tinuelle action  dynastique. 

Dynastisle,  s.  des  2 g,;  partisan  d'une  dynastie, 
du  dynastiame. 
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Ibahissant , e,  adj,;  qui  ébahit,  qui  cause 
l'étonnement,  la  stupéfaction  : il  reçut  uoe 
nouvelle  fort  ébahissante. 
f.barbable  , adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  ébarbé, 
que  l’on  doit  ébarber  : ce  papier  eal  ébar- 
bable. 

Kbarbement . a.  m.  ; action  débat  ber;  état 
ébarbé  : l'ébat  bernent  de  ce  papier. 
ibauchable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  ébauché,  que  l'on  doit  commencer  par 
ébaucher  ; eel  objet  cal  ébatiehable. 

I b, nullement , s.  tu.;  action  débaucher;  état 
• bauebé  : lébauchcmeni  de  cette  chose,  de 
rel  objet.  r. 


Êbénable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ébéné,  qui 
est  susceptible  de  prendre  la  couleur  d'ébene  ; 
ce  bois  est  êbénable. 

Êbénant , e,adj.;  qui  ébène,  qui  fait  ressem- 
bler à l’ebéne:  ce  coloris  est  bien  ébéuant, 
celui-là  l’est  moius. 

Ébénemenl , s.  ni.;  action  d'ébéner;  état  ébé- 
né : l'ébènemenl  du  bois. 

Ébétissable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  ébéli, 
qui  est  susceptible  de  s'ébétir,  de  devenir 
bêle,  stupide  : cet  enfant  est  u„tuirllrment 
trop  timide,  Irap  craintif,  il  est  ébétissable  ; 
ménagea-le,  ne  le  rudoyés  pas  trop 

Abêtissant , t,  adj.  ; qui  ébèlit,  rend  béta,  slu- 
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jiid«  i vou<  êtes  trop  dur  pour  ers  enfants,] 
vous  les  grondât  tan 4 cesse  et  sans  raison,  et 
ils  sont  rebutés,  dégoûtes  par  vos  traitements 
ébéiis&aut*. 

Ébêtiixcmcnl,  s.  m ; action  d’élièrir;  état  éb  *»i  . I 
i’tbèlisse  iMit  des  enfants  etl  plus  iVeuvte  dev 
mauvais  traitements  que  de  In  nature. 

Éblouixwe  , s.  rn.;  tout  re  «|ui  ne  tend  qu  i sur- 
prendre par  un  certain  éclat,  du  spécieux  : ce 
nVs*  que  de  i'ebtouUme. 

Ébloui* sable, adj.  des  2 g . ; qui  petit  être  ébloui, 
que  l’on  peut  tacitement  rbluuir  : rette  per- 
sonne est  é b îo’  ussa  b le  par  son  ignorance  et 
son  inapprcciation  des  choses. 

Éblouissante,  s.  f,  ; étal,  qualité,  de  ce  qui 
éblouit  : I éblouissante  de»  choses. 

Ebloui  sscur,  s.  m.,  f.,  se;  Celui,  celle  qui 
éblouit. 

Eborgnement,  s.  m*;  action  d’eborgner;  éta» 
éborgné  ; l’éborgu ornent  de  cette  personne 
est  le  résultat  de  tel  accident* 

Èbottab/e,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  é bot  té, 
que  l’on  doit  éboller,  • dont  on  doit  ôter  les 
petites  hnuchcs:  col  arbre  est  ébot labié. 

Êboticment , s.  m.;  action  d’ébot  ter;  état ébotté  : 
rêbottement  decct  arbre. 

L'boulable,  adj.  dt»  2 g.;  qui  peut  être  éboulé, 
qui  est  susceptible  de  se  bouler,  de  tomber 
on  sëffass.iaut,  en  ri  une  : cette  maifou  est 
rhjulabJe. 

Eboulant,  e , adj.  ; qui  éboulé,  renverse,  qui 
cause,  amené  un  éhoiilcment  : une  secousse 
éboulante. 

Éboueyoonbabigf  adj.  des  2 g.;  qui- peut  être, 
doit  cire  ébourgeoimé,  qui  est  susceptible  de 
S'ébour^eonuer. 

(bourgeonnant,  e,  adf.|  qni  ébourgeontic,  qui 
oie,  fa  K tomber,  qui  détruit  les  bourgeons  : 
veut,  froid  ébonrgnoiutanl  ; pluie,  grêle 

ébourgeonnante. 

ÉktQAûh&ble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  «branché,  qu’il  est  nécessaire  d’ébrao- 
cher  : cet  arbre  est  ébraucb utile. 

Êbranlable , adj.  de»  2 g.;  qui  peut  è're  ébranlé, 
(pi  il  est  facile  d'ébranler  : cette  personne  e»t 
ébranlable. 

(.branlant , e,  adj.;  qui  ébranle,  qui  cause  un 
ébranlement:  un  veut  ébranlant  une  secousse 
ébranlante.  Au  fig.;  qui  fût  changer,  (pii  ne 
laisse  plus  ferme  dans  la  révolution  : de* 
discours  é!  ra niants  ; des  parole-*  ébranlante». 

Ébxartleur , s.  m.;  f.,  .te;  celui,  celb*  qni  ébranle. 

ÉbraonNe , adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  é b rasé,  élargi  en-dedans  : porte,  croi- 
sée éhrasable. 

Ebrèehable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ébré- 
ché, (pii  est  susceptible  de  s'ébrécher. 

Ebréchant , e,  adj.;  qui  ébréche,  qui  musc  un 
ébrêrhemenl  • i«*Mi  veine  ni  à la  fortune  , 
l’tnéçonomie  et  l'inconduite  sent  toujours 
ébréchantes  et  même  entièrement  destruc- 
tives. ' 
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Èbrèchement , s.  ni.;  action  d’ébrécher;  état 
ébréché  ; l’ébrècbement  de  la  fortune. 

Èbruilable , adj.  d<s  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  ébruité,  divulgué , rendu  public  : celte 
nouvelle  « st  élmiitable. 

Ebruitant t e.  adj.;  qui  ébruite,  divulgue,  rend 
public  : vous  êtes  f ébruitante  tiocupette  du 
quartier. 

llbtuiternem , s.  m.;  action  d’ébruiter;  état 
ébruité  ; t’éfarui  terne»!  de  cc  fait. 

Ebullitionnant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion début üliouuer  , de  s’ebuli  donner;  qui 
ébulitliotine,  qui  cause  une  ébullition,  qui  met 
eu  ébullition  : donnez-lui  un  feu  ébullition- 
ü.»nt  : vous  entres  journellement  dans  une 
ébulli  donnante  colère  * voilà  pourquoi  vous 
avez  de  si  fréquentes  ébullitions. 

EbiUlitionné , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en 
éb'd Ijiion,  qui  a une  ébullition. 

Ebu’.titionner , v.  oct.  et  pr, , se-;  mettre,  faire 
entrer  en  ébullition  ; rati  er,  amener  une  ébul- 
lition : cette  eau  s'ébulb lionne  : sou  sang 
s'ébuUittonue. 

Ecaillable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  écaillé, 
que  l’on  peut  facilement  teatl.iT  : cc  poisson 
est  ecaillable. 

Eraillement ks.  rn.;  action  d’écailler  ; état  écaillé  : 
l’écadlemcnt  du  poissou. 

Ecàïable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  écalé,  que 
l’un  peut  facilement  dealer  : ces  noix  sont 
éca  tables. 

Etalement , s.  m.  ; action  d’écalcr;  étal  écnlé  ï 
l'éealenienl  des  noix. 

Ecarlatablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  écar- 
late, qui  est  susceptible  de  prendre  la  couleur 
écarlate  : cette  étoffe  est  écarlatable. 

Ecarlate,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qni  a la  couleur 
écarlate  : une  étoffe  érarlatée. 

Ecarlntrmcnt , s.  rn.  ; action  d’écarlater  ; état 
écarlate  : lYrarlatemeni  d’une  étoffe. 

Ecart  ater,  v.  ne.  ; donner  la  couleur  écarlate  : 
écatlater  des  draps. 

Ecar table , adj.  dis  2 g.;  qui,  ce  qui  peut  être, 

. doit  être  écarté,  mis  à part,  éloigné,  dispersé, 
rejeté  : celte  proposition  , cette  objection  est 
écarta  hle. 

Ecartant,  f,adj.;  qui  écarte,  éloigne,  fai!  rejeter, 
qui  disperse  : combien  de  mérites  i'écarianle 
fave  ur  u’étouflé-l-clle  pas  ; une  force  écar- 
tante. 

Ecclvsiauicilé , s.  f.;  état,  qualité- de  ce  qui  est 
ecclesiastique  ; iëeclésittsdcitè  romaine. 

Ecclt  sinsiisnble  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
bit  érdéÉUlique;  qui  peut  entrer  dons  le 
droit  de  l'Eglise , appartenir  à I Kglise,  aux 
ecclésiastiques. 

Ecclésiastisation  , s.  f.  ; action  d’eedésiasdser  ; 
étal  ceclésrastisé  ï IVcelésiastisafion  des  biens, 
d’un  droit  public  , politiqiie  , social. 

Meclèniastiséj  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
deveuu  ecclésiastique,  qui  est  daus  le  droit  de 
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rEgltte,  qui  appartient  à l'FgÜse,  aux  ecclésia- 
stiques. 

Ecclcsiastiser  , x.  aci  ; rendre,  faire  ecclésia- 
stique ; placer  sou»  l’inllnence,  l'autorité  ce c- 
Jésiaslique  ; faire  entrer  dan»  le  droit  de  l'Eg- 
lise, faire  posséder  par  l’Eglise:  ecclésiatUcr 
de*  biens  , de»  droit*  sociaux* 

Ecclcsiaslisme  , s.  in  ; système  d'cc<  bsiaslisa- 
tion  ; action  générale  des  ecclésiastiques,  d*un 
corps  dVcdésijiStiques. 

Eccrvelancc,  s.  f.;  action  de  l'éccrvelé,  son  effet, 
son  résu  Mal. 

Echafauda  b te,  adj.  de»  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  échafaudé  afin  que  I on  puisse  en  élever 
la  ronsirui  tion  : ce  mur  est  é<  ha{au«l  tble. 

Echalaxsab.e , adj.  des  2 g.;  qui  peut  clie  écha- 
lafeé,  que  l’on  «bût  écliala»*er,  garnir  d’ccba- 
las  ; celte  vigne  est  crlmldssable. 

Echalatablc  , adj.  de*  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  échalote,  dans  quoi  on  doit  mettre,  faire 
entrer  «le  l’échalote  : re  ragoût-,  cette  saute, 
cette  salade  est  éehal  laide. 

Echalote , e,  part.  pas.  et  a Ij.  ; dans  quoi  il  y a 
de  Téeliaîole:  un  ragoût  échalote. 

Echalolvm'Ut , s.  m.  ; action  déihaloter;  état 
échalote  : l'échalolemcnt  d'un  ragoût , d’une 
sauce. 

Echa  lo  ter,  v.  act.;  n.cllre,  faire  entrer  de  l'écha- 
lote dans  i.ne  chose  ; donner  uu  goût  d’ccba 
lotc  : éclia'otcr  un  ragoût,  une  sauce,  une 
salade. 

Echancrable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  é'.han- 
c ré,  que  l’on  doit  échancrer. 

Ecbattcr emertl , s.  ni.;  action  d’échancrer  ; élat 
échancré  : rérliaurrement  d’une  chose.  i 

EchantiUonnable , adj.  des  2 g ; qui  peut  élre, 
doit  être  échantillonné  , confronté. 

Echanti llonnemt ni , s ni.;  action  d'échantillon- 
ner ; étal  érhautillonué  : I échantiilonnemcrJ 
de*  poids  , de*  mesures. 

Echappable,  adj.  dis  2 g.  ; qui  peut  être  échap- 
pe, qui  peut  s’échapper  ; ces  criminel*  sont 
echappable». 

Eéhappcmtnt,  adv.  ; par  échappe,  inattention  : 
il  a fait  échappement  cette  facile. 

Echar donnai  le  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  êtic  échardouné,  dont  on  peut,  on  doit 
ôter  le*  chardons  : ces  emblaves  sont  cchar- 
donnakles. 

Echardoimcmcut , ».  n>.  ; action  dVchardonner  ; 
état  cchardonné  : lYcliaidouiicment  d s avoi- 
nes, des  empares. 

Ëcharnabte,  adj.  de»  2 g ; qui  p*  ut  Ci»  < cîiara.*, 
que  l’on  doit  ccbarucr:  « e cuir  e t écharuable. 

Echarucmcnt , ».  ni.;  action  d’étharucr;  état 
é<  haïue:  ré'  hara^nicQl  d'un  cuir. 

Echarjtable,  adj  de»  2 g.;  qui  peut  être  écharpé, 
qui  est  exposé  à être  écharpé  : ce*  troupis 
sont  écharpahles. 

Jichaudablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  échaudé, 
que  l’on  doit  éê  baudet. 
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Echandemtnl , a.  rn.  ; action  dVchauder  ; élat 
échaudé  : l’é»  haudement  «l’une  volaille. 

Ec! t au  f fable , aJi.  d.  2 g.;  qui  peut  être  échauffé, 
q » il  est  facile,  d'échsufler  : celte  chambre  est 
échauffa  hle. 

Eclu  lonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  éche- 
lonné, que  1 on  doit  échelonner. 

Echelonnement,  s.  m.;  ac  ion  d'échelonner , état 
échelonné  : l'échelonnement  de*  troupes. 

Erhenillnhlc , adj.  des  2 g ; «pii  peut  être  éche- 
nil'é,  que  l’on  doit  ccheniller  : ces  arbres  sont 
é<  henttlable». 

Echenillement , s.  ni.  ; action  d’écltemller  ; état 
ùi  henihé  : lYcheniliement  des  arbres,  des  jar- 
din*. 

Echcvcllement , ».  ni.  ; action  «i’éeliereler  ; état 
é«  lievelé  . l’écheveileinent  d«*  celle  femme  est 
phts  rauté  p ir  ia  colère  «jno  par  (e  < hagrin. 

Echinai  le,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être  échiné. 
An  lig.  : qui  peut  être  facilement  excédé  do 
fatigue  : ce:  homme,  ce  cheval  est  érhimble. 

Echinant,  c,  adj.;  qui  échine,  excède  de  fatigue: 
un  travail  échinant. 

Eehinement , ».  in  ; état  échiné , fatigue  ex- 
ecutive : lYthiuoun ut  «la  cet  homme  , de  rc 
clcval. 

Echouable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  échouer, 
que  l'on  peut  faire  échouer  : ce  vaisseau  c*t 
échoua  Idc. 

Echouant,  c,  adj.  ; qui  fait  échouer  : des  écueils 
échouants,  des  circonstances  échouante». 

Echoyablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  échoir,  qui 
e>t  susceptible  d’échoir  : ce  Cas  est  échoyabte. 

Feintant  , e,  adj  ; qui  ccime,  abat  la  cime  des 
arbres,  leur  tète  : un  vent  écimnnt. 

Ecimcmtnt , s.  m.;  éiatécimé:  l éciinement  d’un 
arbre. 

Eclaboussable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  écla- 
boussé. 

Eclaboussant , e , adj.;  qui  éclabousse  : il  fait 
une  ligure  éclaboussante. 

Eclair  a bit,  adj.  «lia  2 g.;  qui  peut  être  éclairé  , 
que  fou  «loii  éclairer.  - 

Eclairant , e,  adj  ; qui  éclaire,  qui  donne  de  la 
lumière  : nue  lampe  éclairante  : mie  .critique 
conscietit  ieuse  c*l  toujours  éclairante. 

Eclair  ensable , »aj.;  ii«  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  étieéduiici,  qui  mérite  être  éclairci  : cette 
affaire  ml  éclsiri  issabie 

Ecloircititaul,  e,  adj.  qui  éclaircit  : une  discus- 

fiuu  éclaircissante, 

ErfatabU,  adj.  «Ira  2 g.;  qui  peut  être  crlalé,  qui 
i-l  rusrrpiible  d’ichier. 

l'ehyscble,  .idj.  des  d ,f.j  qui  peut  élre  éclipsé, 
ipi  il  cl  facile  d'éclipser. 

txliyr.ani,  e,  adj.;  qui  éclipe,  efface;  un  mérite 
éclipsant  : une  bramé  éclipsante. 

Ectipsaiinn  , s.  f.  ; arliuii  d'éclipser  : les  éclip- 
sa! ious  du  luxe. 

Eclipsémcnt , adv.;  d'une  manière  éclipsée  ; par, 
avec  éclipse. 

Melitiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  f «lissé, 
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soutenu  par  une  éelisse,  défendu  par  dei  éclit- 
seaux  : ce  lerrein  est  éclissable. 

Eclisseau,  s.  musc.;  t.  dont  on  sc  sert  dans  un 
grand  nombre  de  lieux.  Ouvrage  en  bois  fail 
le  long  des  rivières  ou  ruisseaux  pour  défen- 
dre les  terreins  contre  les  courants  d’eau. 

Eclissement , s.  tu,;  action  d'éclivser,  de  soute* 
nir,  de  défendre  par  une  écltsse,  un  eclisseau, 
des  cclisseaux  ; état  éclissé  : l' eclissement  d’un 
lerrein. 

Ecloppabie,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  écloppé; 
qui  est  susceptible  de  s’éclnpper. 

Ecloppant,  t,  adj.;  qui  écioppe  , qui  cause  une 
blessure  , une  infirmité  : une  chute  échop- 
pante. 

Echppemttu , s.  m,;  état  écloppé  : son  éclop- 
pement  provient  d’uue  chute. | 

Eclosable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  éclore,  qui  est 
susceptible  d'éclure. 

Eclosant,  e,  adj.;  qui  fait  éclore;  une  chaleur 
éclosante . 

Eclosemenl , s . m.  ; état  éclos  : l'éclusement  des 
poulets. 

Eclusable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  écluse  , 
qu'il  est  nécessaire  d’écluser,  de  g.trnir  d’éclu- 
ses : ce  canal  est  écltisable. 

Eclusi  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a des  écluses . 
qui  est  garni  d écluses  ; ce  canal  est  bien  écluse. 

Eclusement , s.  ni  ;aeiion  d'écluser  ; état  éclnsé  : 
l'éclusement  de  ce  canal  est  mal  fait,  peu  com- 
mode. 

Ecluser,  ».  art.;  faire,  construire  des  écluses, 
garnir  d'écluses  ; cominodtGer  U navigation 
pur  des  écluses  : ecluser  un  canal , une  ri- 
vière, 

Ecollclcment , subst.  m.;  action  d'écolleter  ; état 
écollelé  ; récollelcœent  d'une  pièce  d’orfè- 
vrerie. 

Econduit,  t,  adj.;  quia  été  renvo)é,  cbasséd’une 
maison , d’une  société  : cette  personne  e été 
éconduite. 

Bconomisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  éco- 
nomisé, que  l'on  doit  économiser  : toutes  ces 
choses  sont  économisables. 

Economisme,  s.  m.;  système  d'économie. 

Eeorfable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  éeorcé  , 
dont  on  peut  lever,  ôter  l'ecorce  ; res  perches, 
ces  arbres  sont  écorçables. 

Ecorchable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  écorché, 
que  l'on  doit  écorcher  : ce  cheval  est  écor- 
ehable. 

Ecorchant , t , adj . ; qui  écorche  : ce  couteau 
est  iucoupant,  il  uYst  qu'écorcliant. 

Ecorehement , s m.,  action  d’ecorcher;  état  écor- 
ché : l écorcheincut  de  la  main,  de  la  jambe. 

Ecornable  , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  écorné , 
qui  est  susceptible  de  s’écoruer,  de  se  romj  re 
la  corne  : ce  bieuf  est  ecornable. 

Ecornement , s.  m ; action  d'écorner;  étal  écor- 
né : l'ccor uement  d'une  vache , d’un  bœuf. 

Eeomiflable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  est  sus- 
ceptible d'être  écoruitlé. 
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Ecornifiant , e,  adj.;  qui  érorniOe  : il  est  loi  jours 
chez  un  de  scs  amis  a l'heure  des  repas, et  il 
est  d'une  écorniflante  assiduité. 

Ecarnifliment , s.  m ; action  d écorniller  ; état 
érornitlè  ; je  me  fatigue  de  vos  écorniflemenis. 

Ecossable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  écossé  , 
que  l'on  doit  écosser. 

Ecostage,  s.  m ; action  d'écosser;  étal  écossé; 
lecossemen!  des  pois,  des  fèves, 

Ecotablt,  adj.  des  2 gen  ; qui  peut  être  écôlé  , 
dont  on  doit  ôter  les  côtrs. 

Ecôtement , s.  m.;  action  d éeôter  ; état  écôlé  : 

I écôleiiieut  des  feuilles  de  tabac. 

Ecaulable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  écoulé  , 
que  l ou  peut  écouler,  faire  écouler:  ces  mar- 
chandises sont  ccouiables. 

Ecoulant , e,  adj.;  qui  fail  ccouler,  qui  écoule: 
un  débit  écoulant  : il  a une  vente  écoulante  : sa 
plaie  est  éeoulaute. 

Ecoutable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  èlre 
écoulé  ; que  I on  doit  écouler  : en  tout  la  rai- 
son est  écuuiable. 

Ecoutamment , adv.;  d une  manière  écoulante, 
en  écoutaut. 

Ecoulement,  s.  m.;  action  d’écouter;  état  écoulé: 
tous  les  écoulements  de  la  rai-on  et  du  devoir 
sont  des  acheminements  vers  le  bonheur  ; car 
l'accomplissement  de  ec  qu’ils  commaudeut 
préparé  toutes  les  fécililés  de  la  vie. 

Ecrasabie  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  écrasé , 
que  l'on  doit  écraser. 

Ecrasant , e,  adj.;  qui  écrase  : une  nouvelle,  une 
argumentation  écrasante. 

Ecrivable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  put  être  , doit 
être  écrit  : ces  choses  sool  cernables. 

Ecrivaine , i.  f.  ; femme  qui  écrit,  qui  fail  de* 
ouvrages  d’esprit  : de  bons  ouvrages  : c'est  une 
écrivaine  agréable. 

F.erouable,  adj.  des  4 g.;  qui  peut  être  écrou  é, 
que  l'on  doit  écrouer. 

Ecrouemem  , s.  m.;  action  d'écrouer  ; état 
ccrouè  : l'écrouement  d’un  détenu  dans  une 
prison. 

Ecroulable,  adj.  des  4 g.;  qui  peut  être  écroulé, 
qui  est  susceptible  de  s'écrouler  : celle  maison 
est  écroulable. 

Ecroulant,  e,  adj.;  qui  écroule,  s'écroule,  qui  fait 
écrouler  : cette  maison  est  écroulante  : une 
écroulante  secousse. 

Ecuissable,  adj.  des  4 g ; qui  peut  être  émisse, 
qui  est  susceptible  de  s’écuisscr  en  tombant  : 
l'atbre  que  vous  coupez  est  de  sa  nature 
écuissable  étant  1res  tendre  , méfiez- 
vous  du  vent. 

Ecuissage  , s.  m i état  écuissé.  T.  de  forestier  ; 
l’ecuissage  de  jeunes  rrjets. 

Ecuissement,  s.  m.;  action  de  faire  cettisser, 
éclater  en  abattant  ; l'ccuissenient  de  cet 
arbre, 

Eculable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  érulc,  qui 
est  susceptible  de  s’éculer  : ces  souliers  sont 
écuUhlei. 
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Eeulemml , s,  m.;  action  d'éculer;  état  renie  : 
récolement  d’un  soulier. 

Ecumable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  écume , 
que  l'on  doit  écumer  : le  pot  au  feu  est  écu- 
mable. 

Ecnmement,  ».  ro.;  action  d'ccumcr;  état  écume  : 
l'ccumcment  du  pot  au  feu. 

Ecuittonnement , s.  m.  ; action  d’éiuisvonoer; 
état  écuissuuoé  : l’ci  u.ssjniicmcnt  de  cet 
libre. 

F.denniiable,  adj.  des  2 g.:  qui  peut  être  éden- 
nisé,  rendu  éden  , délicieux  : ces  lieux  sont 
éJenuisaklCÂ. 

Edenm'tation , s.  f.  ; action  d'édenniser  c état 
dédennisé  : l’édemii-ation  d'un  jardin. 
Edenniti  ,e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 
devenu  édeu  , délicieux  : ce  jardin  est  éden 
nisê. 

Edenniser,  v.  acl.  et  pr.,«e — j rendre,  devenir 
éden,  délicieux  : èdeuuiacr  un  jardin. 
Edentable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  è re  édenté, 
qui  e-t  susceptible  de  s'edeuter  : cette  scie  est 
édenlable. 

Edentanl,  e,  adj.;  qui  édeuln  : un  corps  éden 
tant  , qui  édente  la  scie. 

Edememeni,  ».  m.;  étal  édentr;action  d'édenter  : 
l'édenlrmeut  d uue  personne,  d’une  scie. 
Edictiun,  ».  f ; ordre,  cumulande  ueol,  manifes- 
tation qui  impose, 

Edijiablc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  édifié, 
que  l'on  doit  édifier  ; ces  choses  sont  édi- 
fia bits. 

Edijimt,  s.  tu.;  système  d 'édification. 
Editable,» dj.  des  2 g.;  qui  peut  être  édité,  que 
l'un  doit  éditer  : ce  litre,  ccl  ouvrage  est  édi- 
table. 

Edueable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  éduqué  , 
que  l'on  doit  éduquer. 

Educatif,  ve,  adj.;  d'éducation,  qui  est  de  l'édu- 
cation, qui  la  concerne,  qui  est  base,  principe 
d'éducation,  qui  sert  à l'éducation:  des  soins 
éducatif*. 

Educativenienl , adv.  ; d'uue  manière  éducative, 
par,  avec  éducation. 

Edttlcorablc,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  édulcoré,  adouci. 

Edulcorant.  e,  adj.;  qui  édulcore,  qui  aduucil, 
rend  plus  doux. 

Effarablement , adv  ; d'une  manière  effa- 
çable. 

Effaçant,  e,  adj.;  qui  cflace  , qui  ôte,  qui  fait 
disparaître  : un  présent  effaçant  un  passé. 
Effaçalion  . ».  f ; action  d'effacer;  état  effacé  : 

I effaçalion  du  péché,  d'tiue  faute. 

Effaçaitur , s.  ni.  f.,  trice ; celui,  celle  qui  ef- 
face. 

Eff alternent , s.  m.;  action  d'elïaner;  éial  effa- 
né  : i'effanement  des  blés. 

Effaçable , adj  des  2 g.  ; qui  peut  être  effaré , 
troublé,  mis  Lors  de  lui-méme. 

Effarant , e,  adj.;  qui  effare  , trouble  , agite  : 
un  accident  effarant. 
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Effarement , s.  œ.  ; état  effaré;  l'effarement  de 
celle  personne. 

Effarement,  adv.;  d'une  manière  effarée  : vous 
• Iles, vous  marches  effarement.  h 

Ef/arouchable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  ef- 
rouclic,  qti  il  est  facile  d'effaroucher  : vous  êtes 
bien  effatoucbable. 

Effarouchant , e,adj.;  qui  effarouche,  effraie, 
épouvante  : une  surprise  effarouchante. 
Effarouchement,  s.  tu.;  action  d'effaroucher; 
é'at  d'une  personne  effarouchée  : son  elfarou- 
r liiment. 

Effeetivùable  , adj.  de»  2 g ; qui  peut  être  ef- 
fcrlitisé,  rendu  effectif,  mi»  au  complet  de 
l’effectif . res  cho-es  sont  effeclivisables. 
Effectivité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
effectif,  mis  au  complet  de  l'effectif. 
Effecliviter,  v.  acl.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  devenir 
effet  tif , mettre  jiu  complet  de  l'effectif  : ef- 
fecliviser  une  armée,  la  rendre  effective, la 
porter  au  complet  effectif. 

Effectivité,  s.  f ; état , qualité  de  ce  qui  est  ef- 
fectif : son  effectivité. 

Effectuant,  a.lj.  des  2 g ; qui  peut  être  effec- 
tué , que  I ssii  doit  effectuer  ; ces  paiements 
sont  efl'ectuabb'S. 

Effectuant , e,  adj.;  qui  effectue,  réalise  ; il  est 
en  paiement  d'uue  exactitude  effectuante. 
Ef/eciuatenr,  ».  m.  f , trice;  celui , celle  qui  ef- 
fectue. 

Effecluatiun.  s.  f.;  action  d'effectuer,  état  effec- 
tué : l'effeclualioti  d'uu  paiement. 
Effcminable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  effé- 
miné , qui  ed  susceptible  de  s'efféminer  : ce 
jeune  homme  est  cfféuiinable. 

Efféminance  , «.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
propre  à effémiRer. 

Ef terminant , e , ail].;  qui  eflémine,  qui  cause, 
amené  l'efféminemeiil  : une  effemiuante  ma- 
niéré de  vivre;  des  habitudes  effêminanles. 
Effcmintmcnt . ».  ni.  ; état  dans  lequel  est  une 
personne  efféminée. 

Efferveeçable,  adj.  des  2 g.;qni  peut  être  effer. 

vesié,  qui  est  susceptible  d’effervescence. 
Effervetçant,  e.parl.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'action 
d’efferveteer,  de  s'efferveteer  ; qui  rffervesce, 
qui  rend  effervescent  ,qui  cause  i'effcrves- 
ccncc  : des  passions  cflerve.-cantes. 

Effer vercr, , e,  part  pas.  et  adj.  ; qui  a , qui  pré. 
sente  de  l'effervescence. 

Efferveicer,  v.  acl.  et  pr , s'—;  rendre  , deve- 
nir effervrsceut , causer,  amener,  produire 
l 'effervescence.  Neul.,  faire  de  l'effertesreure, 
se  livrera  l’effervescence  ; vous  efferveseex. 
Efferveuif , ve.  adj.;  qui  marque  l'effervescence, 
qui  est  de  l'clfrrvesceuce  : un  acte,  un  mouve- 
ment cffcrtescif, 

Effcrvetc'ume ,».  m.;  ce  qui  u'cvt  qu'une  conti- 
nuelle effervescence. 

Effervescivtment . adv.  ; dîme  manière  offer- 
vescive,  avec  effervescence. 
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EffeuiUabU,  a-lj.  des  2 g.;  qui  est  nccfSïaire 
d'effeuiller,  dont  on  doit  ôter  les  feuilles. 

Efficaçable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cffitacé, 
rendu  efficace. 

Efjicaçani , e,  paît.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l^clion 
d’efücacer;  qui  efficace,  qui  donne  de  l’effi- 
cacité , qui  icnd  efficace,  propre  & produire 
son  effet  : ces  remède»,  ces  médicaments  *oni 
d'une  qualité  cflieacmle. 

Efficace,  e,  pan.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  efficace. 

Efficacer,  v.  acl.  et  pr.,  s* — ; rendre,  devenir 
efficace,  propre  à produire  son  effet  ; donner, 
prendre  de  l'efficacité. 

Effraciionnable , adj.  des  2 g. , qui  peut  être 
effractionné,  sur  quoi  l'effraction  est  possible, 
aisée. 

F.f fractionnaire,  adj.  de»  2 g.;  d’effraction,  qui 
est  de  f effraction,  qui  la  marque,  la  concer- 
ne . un  examen,  une  constatation  effraciion- 
naire.  qui  fait  effraction  : un  voleur  effrac 
tionnaire. 

Fffractionnairement,  a Jv.;  d’une  manière  effrat- 
tionnairc;  par,  avec  effraction. 

Effraciionnant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  d’effi  actionner;  qui  cause  une  effrac- 
liou,  qui  effractionné  : ce  voleur  est  doue 
d'une  intelligence,  d’une  adresse  effraction- 
nanie. 

Effractionné , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été 
l'objet  d’une  effrartiou,  rorrpu,  brisé. 

Effr actionner,  v.  act.;  fane  effraction,  commet 
tre  une  effraction;  rompre,  briser, 

Effr  actionnisme,  s.  ni.;  système  d'effraction. 

Effraiement , s.  ni.;  action  d’effrayer;  état  ef- 
frayé,  d'  une  personne  effrayée. 

Effroyable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  effrayé, 
qui  est  susceptible  de  s’effrayer  de  peu. 

Effrayante , s.  f.;  peur,  effroi,  épouvante;  état, 
qualité  de  ce  qui  eifrrfie. 

Effrénabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  effréné, 
-en  qui  il  peut  y asoir  absence,  cessation  de 
tous  freins. 

Effrénant , e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  fait  l’action 
d’effréner,  de  s'effré ner;  qui  efîrcne,  qui  laisse 
sans  frein’ , fait  abjurer  tous  freins,  qui  eause 
l'effrènement  : une  licence,  des  passions  effré- 
nantes. 

Effréné , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  sans  frein, 
sans  retenue. 

Effrénéilé , ».  f.;  état,  qualité  de  cc  qui  est  effré- 
né, de  cc  qui  ne  présente  qu’un  elfrênemeiit, 
une  absence  de  tous  frvius  : sou  effrénéilé. 

Fffréner , v.  act.  et  pr  , s’ — ; po.  ter,  pousser  à 
la  rupture  de  tous  freins,  à tente»  irrelcnues, 
au  dévergondage  ; se  laisser  aller,  se  livrer  au 
débordement , au  désordre  des  passions  et  à 
à leur  déchaînement  ; rompre , briser  tous 
frcius. 

Fffronter,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  devenir! 
effronté,  effrontément  hardi  ; donner,  prendre! 
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de  l'effronterie.  N.,  faire  de  IVIÎronteric  : vuiis 
effrou  1er. 

E'fronlismc,  s.  ni.;  système  d’effronterie,  rc  qui 
n’eut  qu'une  continuelle  effronterie  : ce  n’est 
que  de  reffroutisme. 

Egalement  y ».  m.  ; acl' on  d égayer;  état  égayé  : 
l'égaiemeut  d’une  personne. 

Egalable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
égalé,  rendu  égal  : ce  terrein  est  égalable. 

Égalant,  e,  adj.;  qui  égal,  rend  égal  : une  chose 
égalante. 

Egalisabfc,  adj.  des  2 g.:  qui  peut  être  égalisé, 
que  l’on  doit  égaliser  : ces  lots  sont  cgalisa- 
blcs. 

Egalisant,  e,  adj.  ; qui  égalise,  qui  compense, 
qui  établit  une  égalité:  une  égalisante  équité, 
justice,  liberté. 

Ej alisme,  s.  m.;  système  d'égalité,  sa  continuel- 
le action,  son  effet. 

Egalitaire,  adj.  des  2 g.;  d'égalité,  qui  est  de 
l'égalité,  qui  la  concerne,  qui  la  marque  : une 
action,  une  loi  égalitaire. 

F.garable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  égaré, 
qui  est  susceptible  de  s’égarer  : cette  personne 
est  égarable. 

Egarant , e,  adj.  ; qui  égare,  qui  eause  un  éga- 
rement : un  raisonnement  égarant. 

E garanti  s me , ».  m.;  système  qui  tend  à égarer, 
à tromper;  tout  ce  qui  ne  peut  qu’egarer. 

Egarateur , s.  m.,  f.  trice;  jrelui,  celle  qui  égare: 
c'est  un  dangereux  égar.itrur. 

Egaratif,  re,  adj.;  d’égarement,  qui  est,  qui 
lient  de  l'égarement,  qui  le  marque. 

Egarement,  »dv.  ; d’une  manière  égarée,  avec 
égarement  : vous  allex  égarément. 

Egayable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  égayé  : cc  malade  est  égayable. 

Egayant , e,  adj.  ; qui  égaie,  qui  donne,  inspire 
de  la  gaieté  ; son  caractère  est  d'une  bien 
égayante  sociabilité. 

Egayeur , §.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  égaie,  qui 
répaod  la  gaieté. 

Egénisable , adj.  des  t gen.  ; qui  peut  être 
égenité , qui  peut  tomber  daus  une  gène 
extrême,  dm»  la  pauvreté,  qui  peut  devenir 
nécessiteux  : celte  personne  est  egénisable  par 
son  inconduite. 

Egé nisant,  e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fuit  l'action 
d'égéuiser,  de  s’égéniser;  qui  égénisc,  qui 
cause  la  gène,  la  pauvreté,  l’indigence  : une 
égénisante  inconduite. 

Egcnisation , ».  f.  ; action  d’égéniser;  état  égé- 
nisé  : son  êgénUation. 

Egmisé,  e.  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  dans  une 
grande  p,èu«\  extiéme,  qui  est  tombé  dan» 
1 indigence,  dans  la  pauvreté  : cette  personne 
est  égéuisée  par  ses  folles  dépenses. 

Egéniser,  v.  act.  et  pr.,  «’ — ; causer  la  gêne, 
faire  tomber,  tomber  dans  une  gêne  extrême^ 
dans  la  pauvreté;  reudre,  devenir  nécessiteux. 
Au  fig.  : causer,  amener  de  pénibles  priva- 
tions; détruire  les  aisances  dç  la  fortune. 
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Lgénisme , s.  m.  ; loul  cc  qui  tend  h égéniscr,  à 
causer  une  incessante  gène,  pauvreté,  indi- 
gence : c'est,  de  legénistnc. 

Eÿidisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’aclioo 
d'êgidisier;  qui  égidise.  Au  fig.  : qui  défend, 
garde;  préserve  : une  égidi&anlc  vertu. 

Egidisation,  s.  f.;  action  d’égidiser;  état  égidisé: 
la  meilleure  égidisalion  est  souvent  dans  le 
courage  et  la  force  morale. 

Egidise,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  couvert 
d'uue  égide.  Au  fig.  : qui  est  défendu,  gardé, 
préservé:  celte  personne  est  bieu  égalisée. 

Egidiser , v.  act.  et  pr  , s’ — ; couvrir,  fe  cou- 
vrir d'une  égide.  Au  fig.  ; défendre,  garder, 
préserver,  se  préserver  : pour  la  guerre,  on 
s'egidiae  par  le  fer;  dans  U société,  on  doit 
s'égaliser  par  le  sentiment  de  bien  et  la  vertu. 

Eglisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  église, 
couvert i en  église,  réuni,  formé  en  corps  d'é- 
glise, rendu  dépendant  de  l’église,  placé  sous 
l'autorité  de  l'église,  qui  peut  être  attribué, 
donné  en  possession  à l'eglise. 

Eglisant , e,  part.  pr.  cl  adj.  ; qui  fait  l'action 
d’égliscr;  qui  place  sous  l’autorité,  la  domina- 
tion de  l’église,  qui  donne  a l'église,  met  en 
sa  possession  : des  lois  égtisantes. 

Egli talion  , s.  f . ; action  d’égliser  ; état  église  : 
l'églisation  de  biens,  de  propriétés. 

Eglisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  converti  en 
église  : jadis,  les  plus  modeste  locaux  étaient 
églisés;  aujourd'hui  la  plus  haute  science  ar 
chitecturale  a peine  à satisfaire  l'orgueil  et  la 
vanité  du  luxe,  qui  est|  réuni  en  corps  d'é- 
glise, qui  est  sous  la  domination  de  l’Eglise  , 
qui  appartient  à l'Eglise, qui  est  en  sa  possession. 

Egliser,  v.  act.;  convertir  un  local  en  église, 
former  un  corps  d'cglirc,  réunir  en  corps  d'é- 
glise : égliser  les  populations,  mettre  , placer 
sous  l'autorité,  la  domiuation  de  l'Eglise  ; don- 
ner à l'église,  faire  entier  dans  la  propriété  , 
la  possession  de  l’église  : égliser  sa  succession, 
la  donner  il  l'église. 

Egoïcité , s.  f . ; état  , qualité  de  ce  qui  n'est  que 
de  l'égoïsme  : l'éguïcité  de  son  action. 

Egai&able , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  égnîsé  , 
qui  est  susceptible  de  devenir  égoïste. 

EgoUant  , a , part.  pr.  et  adj . ; qui  fait  l’action 
d’égoïser,  de  s’égoïser  ; qui  égoïse,  rend  égoïste, 
qui  porte  à l'égoïsme  : un  égobanl  autour  de 
soi-même  , des  égoisantes  tendances  ; quand 
E homme  n'est  puiut  par  devoir  rigoureux,  par 
amour- propre,  par  honneur,  obligé  des’ occu- 
per essentiellement  des  autres  ; quaud  il  est 
sans  charge  de  famille  et  n'a  à s'occuper  que 
de  lui;  sa  position  est  toujours  égonaute  ; 
parce  que  «.débarras  de  tous  soins  obligés 
envers  des  personnes  , il  reporte  tout  à lui  et 
prend  dans  cette  position  des  habitudes  qui 
lui  font  tout  oublier  pour  ne  penser  qu'à  lui. 

Egoisé%  et  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu égoïste,  qui  a,  qui  présente  de  l’égoïsme: 
on  nelitï  connaît  que  des  actions  égoïsées. 


Egoïscment , adv.;  d'une  manière  égolsée,  avec 
égoïsme  : vous  agissez  égoïsémeot. 

Egoïstr,  v.  art.  et  pron.  s’  — ; rendre,  devenir 
égoïste,  porter  à l’égoismc.  Neut.  ; faire  l*é- 
goî>te,  de  l’égoïsme , ne  vouloir  que  pour  soi, 
reporter  tuut  à soi,  ne  parler  que  de -soi. 

Egorycable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  égorgé, 
qui  est  exposé  il  être  égorgé  : ce  poste  est 
éjorgeable. 

Egorgeant,  e,  adj.;  qui  égorge  : une  égorgeante 
tyrannie. 

Egorgement,  s.  m.;  action  d’égorger  ; état  égorgé: 
l’égorgnnent  de  la  victime,  celui  d’uu  auimal. 

Egrainable , adj.  des 2 g.;  qui  peut  être  égrainé, 
qui  est  susceptible  de  s’égrainer. 

Egrainant , e,  adj.;  qui  égraine,  fait  sortir,  tom- 
ber la  graine  de  l’épi  : un  veut  égrainant. 

Egrainement , s.  ni.;  action  d’égrainer;  état 
égrainé  : legraioement  de  l’épi. 

Egratignement , s.  ni.  ; action  d’égratigner  ; état 
égratigné.  > 

Eguenillé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  gue- 
nilles , qui  est  couvert  de  guenilles  i cette 
personne  est  tout  égnenillée. 

Egueniliement , s.  m.  ; action  d’égueniUer  ; état 
éguentllé  : son  éguenillemcnt. 

Eguenitler , v.  net.  et  pron.  se — ; mettre  en 
guenilles;  couvrir,  vêtir;  se  couvrir,  se  vêtir 
de  guenille*  : il  éguenille  tous  scs  habits  : 
vous  éguenillez  vos  eofnnts. 

Ehanchab/e,  adj.  ; qui  peut  être  ébauché  , qui 
est  susceptible  de  s'éhancher. 

Ehanchement , s.  m.  ; étal  éhanché  : l'éhancho- 
ment  d'un  cheval . 

Eherbable , adj.  des  2 g.;  qu'il  est  nécessaire  d'é- 
herber;  dont  oo  doit  ôter  l'herbe. 

Eher bernent , s.  m.;  action  déhorber;  état  éherlié: 
I éherbemml  du  jardin. 

Ehontabie , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  éhont, 
qui  est  susceptible  de  perdre  tonte  boute , 
tonie  pudeur,  .rtwt' en  *«ï>i 

Ehontant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'éhonter,  de  s’éhonler  ; qui  éhonté,  qui  ôte 
U honte,  la  pudeur,  qui  porte  au  bravement 
de  la  honte  : tous  les  vices  sont  éboQtanu  ; 
parce  qu’aucun  ue  s’allie  avec  une  pudeur  qui 
naturellement  les  repousse  et  les  milite. 

Ehonté  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'a  plus  de 
honte,  qui  a perdu  toute  pudeur. 

Ehontement,  s.  m.;  action  d'éhonler,  état  éboulé: 
l’éhontement  de  celte  personne. 

Fhontément,  adv,;  d'une  manière  éhontée  ; sans 
honte,  sans  pudeur. 

Ehonter,  v.  act.  et  pron.  s’—;  détruire,  perdre 
tonte  houle,  toute  pudeur,  toute  retenue, 
toute  crainte  de  déshonneur  ; effacer,  perdre 
le  sentiment  de  honte,  abjurer  toute  honte. 

Ejulaiion,  s.  f.  ; plainte  douloureuse , lamenta- 
tion , cri  de  douleur  : les  éjulations  de  ces 
collatéraux  ne  sont  qu'hypocritea,  ils  ont  la  joie 
dans  le  cœur. 
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Elagahlt,  adj.  des  9 g.  ; qui  peu!  être  élagué, 
que  l'ou  doit  élaguer. 

Elagant,  e,  adj  ; qui  élague,  qui  retranche  : il  a 
été  victime  d’une  élégante  partialité. 

Elaguemtiu , a.  m.;  action  d’élaguer,  de  retran- 
cher; ctal  élagué  : un  élaguement  de  phrases, 
de  pièces,  de  choses. 

Elainable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  élaioé , 
qui  est  susceptible  de  s'étainer. 

Elainc , e , part.  pas.  et  adj  ; dont  U laiuc  est 
usée , qui  n’a  plus  de  laine  : un  habit  élainé , 
qui  n'a  plus  que  la  corde. 

Blaintmcnt,  s.  m.;  action  d’élainer;  état  é'oiné  : 
Vélainement  de  ce  drap 

Elainer,  v.  act.  et  pron.  s' — ; 4tcr  de  la  laine , 
perdre  sa  laine  ; user,  consommer  le  lainage, 

• perdre  son  lainage  : élainer  un  matelas  : cet 
habit  s'élaioe. 

ilarginable,  »dj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  élargi  : celte  route  est  élargissable. 

Elatliquemertl,  adv.  ; d'une  manière  élastique , 
avec  élasticité. 

Elanitabl e,ndj.  des  9 g,  ; qui  peut  être  élattisé, 
qui  est  susceptible  de  prendre  de  l’claslirité  ; 
sa  conscience  est  fort  élastisable. 

EUuiitam,  t,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
d’élastiser  ; qui  èiastise,  qui  donne  de  l'élasti- 
cité, de  la  M>U|desae. 

ElasiitS,  r,|>arl.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu élastique  , qui  a pris  de  l’élasticité.  Au 
fig.:  rendre,  devenir  souple,  propre  à se  prêter 
facilement  à tout  ; une  conscieuee  fort  élas- 
tisée. 

Slasliter,  v.  act.  et  pron.  — ; rendre  , devenir 
élastique;  donner,  prendre  de  l'élasticité. 
Au  fig.  ; remire  , devenir  souple,  propre  h se 
. prêter  h tout  : élastiscr  sa  conscience, 
Uaaliime , s.  m.  ; système  de  souplesse  de  con- 
science , qui  terni  à se  prêter  facilement  [à 
tout. 

iecitsme , s.  m.  ; système  qui  a pour  objet  de 
remettre  toutes  les  nominations  nu  au  moins 
ie  plus  grand  nombre  et  les  principales  à l'é- 
lection. 

’Utttivemtnt,  adv.;  d’une  manière  élective  , par 
l’élection  : il  est  électivement  nommé. 

ttlfeefora/ssme,  s,  m.;  système  électoral. 

îlecloratilt,  s.  f. ; état , qualité  électoral , de  ce 
qui  est  électoral,  du  droit  de  l’électeur. 

tleciori fiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  électôrifié,  fait,  rendu  électeur,  a qui  on 
doit  donner  le  droit  d'élire  ; cet  homme  est 
électorifiable. 

"Itctorifiant,  e.  part  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d'éleclorifirr  ; qui  éleclorilie,  qui  confère 
le  droit  d’élire  ; un  cens  élcctoriüant. 

"Itelarijictuion , s.  f.;  action  d'électorifier,  de 
faire  électeur  ; état  électorifie  : son  clceloriïi- 
calion  lui  vient  du  cens. 

‘■'lectorific,  part.  pas.  et  adj.,  sans  f.;  qui  est 
fait,  qui  est  nommé  électeur,  qui  a le  droit 


d'élire  : cet  homme  est  électôrifié  par  l’acqui- 
sition qu’il  vient  de  faire. 

Eleclorifitr,  v.  aet.  ; faire,  nommer,  rendre 
électeur;  donner,  conférer  h quelqu’un  le 
droit  d’élire. 

Electriquement . adv.;  d’une  manière  électrique; 
par  l'électricité. 

Eltceitant,  e,  adj.;  qui  électrise,  qui  donne  de 
l’élertricilé , qoi  transporte  ; un  discourt 
électrisant  , des  paroles  électrisantes  ; tin  en- 
thousiasme électiisant. 

Eleclritme,  s.  m. ; système  électrique,  d'élec- 
tricité. 

Elégantitme,  s.  m.;  syatème  d'élégance  ; élé- 
gance recherchée  qui  se  représente  continuel- 
lement en  tout  et  par  tout  : c'est  de  l’élégan- 
tisme. 

Elimeniairemcnt,  adv.;  d’une  manière  élémen- 
taire. 

Elémevtarisme,  s.  m.;  iyrstè.ne  élémentaire. 

ElémtntariM,  t.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
élémentaire. 

F.levable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit  être 
élevé:  relie  construction  est  élevabte. 

Elevant,  e,  adj.;  qui  élève,  qoi  donne  de  l'élé- 
vation : des  élevantes  actions. 

Elidable,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être,  doit  être 
élidé,  supprimé,  retranché,  qui  est  suscepti- 
ble de  s’élider  : ce  mot  est  élidahlr. 

Elidant,  e,  adj  qui  élide,  supprime  : manière 
de  parler,  d’écrire  élidntrte. 

Effdisme,  a.  m.;  système  d’élision. 

Eligibilitab!e%  adj.  des  5 g.;  qui  peut  être  éli- 
gibilité, rendu  cligilde,  susceptible  d’èlre  élu  : 
cet  bomine’est  éligibilisablc. 

EligibilitatMy  e,  part.  pr.  el  adj.;  qui  fait  l’or- 
tion  d’éligibiHser  ; qui  éligibilisc,  rend  éligi- 
ble, qui  donne  l'éligibilité  : le  droit  seul  doit 
rester  éli^bitisant  et  non  un  cens  qui  aristo- 
cratie l'éligibilité 

Eligibilité , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rcudu, 
devenu  éligible.  i 

Eligibiliter , v.  act.  et  pr.,  se — , rendre,  deve- 
nir éligible  ; donner,  acquérir  le  droit,  la  pos- 
sibilité d’être  élu  : cligibilrser  quelqu'un. 

Eligibilité , s.  m.;  système  d’éligibilité. 

Eliminable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
cire,  mérite  être  éliminé,  expulsé,  chassé,  mis 
dehors  : cet  homme  est  éliminable  de  toute 
société  par  sa  grossièreté. 

Eliminant , e,  adj.;  qui  élimine,  qui  fait  élimi- 
ner : il  est  d’une  impolitesse  éliminante. 

Eliquation , s.  f.;  adoucissement  de  la  voix,  ac- 
tion de  prendre  une  voix  flûte  ; éliqualion  de 
la  voix. 

Elitatioit,  s.  f ; action  d'éditer;  état  élité  : une 
belle  éditât  ion. 

Elité , e , adj  ; qui  est  bien  choisi  : un  corps 
élité,  qui  n’e/t  composé  que  d’élite,  de  ce  qu’il 
y a de  meilleur  : compagnie,  société?  élitée, 
qui  n’est  composé  que  de  ce  qu’il  y a de 
mieux, 
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E.likmmt,  adv.j  d’une  manière  èlilée,  avec 
choix  : société  élilément  Composée. 

Ellipsant,  t,  pari.  pr.  cl  adj.  ; qui  fait  l'action 
d'ellipser;  qui  ellipse  : une  locution  ellip- 
HMr. 

Elliptt *,  part.  pas.  et  ad].;  qni  subit  une  cl- 

. li pic,  une  suppression  du  mois  : phrase  vl 

lipsce. 

ElHpstr,  v.  acl.;  fuira  uueellipse,  tomber  dans 
une  ellipse  : eilipser  une  phrase. 

Ellipsitme,  ».  m.;  système  d'ellipse. 

Elogiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  êlre  élogié, 
dont  on  doit  faire  l'éloge. 

Elogiant , e,  adj,;  qui  fait  l’éloge,  qui  contient, 
qui  présente  un  éloge  : un  écrit  élogiant. 

Elogitme,  s.  ra.;  système  d’éloge,  ce  qui  pré- 
sente un  continuel  doge. 

Etaignnbie,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  éloigné, 
que  l’on  doit  doit  éloigner  .*  cet  11  rangement, 
la  conclusion  de  cette  affaire  eat  étoiguable. 

Eloignant,  t,  adj.;  qui  éloigne,  qui  cause  l'éloi- 
gnement, de  l'éloignement  : c’est  une  cause 
éloignante. 

Eluaiion , s.  f.  ; action  de  laver,  nettoiement 
en  lavant  : les  éluations  journalières  que 
commande  la  propreté* 

Eludation,  ».  f.;  lutte  opiniâtre  pour  se  déli- 
vrer, action  de  surmonter  par  des  rffort*  pé- 
nibles et  persévérants  : dans  un  péril,  I hom- 
me se  doit  h une  courageuse  et  énergique 
éludât  ion. 

Elucubrûtivement , adv.;  d’une  manière  éluru- 
brativc  ; par,  avec  élucubration. 

ElncubrS,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  Ji 
force  de  peines,  de  travail,  de  veilles  : on  voit 
que  cet  ouvrage  a clé  péniblement  élucnbré. 

Elucubrtr,  y.  n.t  travailler  difficilement,  n’arri- 
ver h terminer  »n  travail  d'esprit,  qu’a  force 
de  peines,  de  temps,  de  veilles;  vous  élucu- 

"Jiraa^h  , ■;<>'  bu-s.it  > utes-l 

Etudable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  éludé,  que 
l'on  doit  éluder  : cette  promesse  eat  éltidable. 

Eludant,  t,  adj.;  qui  étude,  qui  évite  : j'en  ai 
reçu  une  réponse  éludante. 

Elndateur,  ».  ni.,  f.,  tnee;  celui,  celle  qui 
élude  : c'est  un  éludaleur. 

Eludalif,  ve,  tdj.;  dVIudalion,  qui  est  de  l'élu- 
dai ion,  qui  la  marque  : des  moyens  éludâtes. 

Eludation,  ».  f.;  action  d’éluder  ; dut  éludé  : l’é- 
ludalion  des  devoirs,  des  promesses  est  tou- 

' jours  un  manquement  à l'Iionncur,  à soi- 
mème. 

ElHdativtment,  adv.;  d’une  manière  éludative  ; 
par,  avec  eludation. 

Elgsilsation,  s.  f.;  action  d'clyséiscr  ; état  ély- 
séisé  : l’clyscisation  d’un  lieu. 

Elgifilé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  pWrtfu,  de- 
venu élysée,  lien  d'agrément,  de  ik-lice  : ce. 
lieux  sont  clyiéiscs. 

Khj!tti*c*,  v.  ait.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  devenir 
élysée.  An  fig  ; créer,  former  no  Heu  do  dé- 
lice ; faire  d'un  terrein,  d'un  jardin  un  lieu 
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d’agrément,  de  délice:  élyséàer  ton  habita- 
tion, sa  campagne. 

F.maillalle,  adj.  des  2 g.;  qu'il  rst  bien  néces- 
saire d'émaitler,  d’omer  d'émail. 

Entaillaient,  s.  ro.;  action  d'émaillrr,  d’orner 
d'émail,  d’appliquer  de  l’émail  : cet  émaillé- 
ment  est  bien  fait  i l'émaillrmenl  des  prairies. 

Emanable,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  émaner,  dé- 
couler : lo  bien  et  le  beau  ne  sont  émanables 
que  de  la  vertu  et  du  vrai  ; comme  le  hideux 
et  le  crime  ne  sont  émanables  qoe  du  vice  et 
de  la  coirtipiion. 

Emancipable,  adj.  des  2 g ; qni  pont  être  éman- 
cipé, que  l'un  doil  émanciper. 

Emancipant,  «,  adj,;  qui  émancipe,  qui  apporte 
l'émancipation  ; une  révolution  émancipante 
est  dans  le  droit  de  tous  les  peuples  asservis. 

Emancipateur,  ».  m.,  f.,  triée,  cèlui,  celle  qui 
émancipe,  s'émancipe. 

Emnnelpatlf,  ve,  adj.;  d'émancipation  , qui  est 
de  1'cmanripalion , qui  constate  , qui  autorise 
l'émancipation  j un  acte , on  jugement  ôman- 

eipatif. 

Emancipalivente.nl.  adv.;  d'une  maniéré  émanci- 
patisn,  avec  émancipation,  par  l’émancipation: 
vous  agisse»  fort  émancipativement. 

Emargeante  , ndj.  des  2 g.;  qui  peût  être  émar- 
gé , que  l'on  doil  émarger:  une  demande,  un 
compta  émargeable. 

finhAelable  , adj.  des  2 g.;qui  peut  être  embâ- 
cle, est  susceptible  de  s'erobAcler  : ce  pont , ces 
arches  sont  cmhâ  niable*. 

Embiielé , e,  part.  pas.  et  adj  ; dont  le  libre 
cours,  le  libre  passage  est  empêché,  intercep- 
té par  une  embâcle  , par  des  amas  de  glace  , 
de  bois , de  choses  propres  h empêcher  la 
libre  circulatiou  : ce  pont,  ce  passage  est  cm* 
b.'iclc. 

Emb Jeter , v.  aéî.  et  pr.,  s’ — ; former,  faire 
former  une  embâcle  ; amonceler  des  glaces  , 
des  bois  , toutes  choses  propres  â obstruer  un 
libre  cours  : cmbâcler  un  pont  ; ce  pont  s'esn- 
bâcle. 

Emboîtable,  adj.  dos  2 g ; qui  peut  être  embal- 
lé, que  I on  doit  emballer  : ces  marchandises 
sont  cmballables. 

Entbarrable,  adj.  des  2 g : qni  peut  être  embar- 
qué, que  l’un  doit  embarquer. 

Enbarrauablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  em- 
barrassé : cet  homme  est  toujours  embarras- 
sahlc,  étant  susceptible  de  s’inquiéter  de  peu, 
de  rien. 

EmbatUVeur , s.  m.  f.,  »e;  celui,  celle  qui  fait 
construire  des  bastilles,  qiù  fait  enfermer  dans 
une  bastille  : les  monsrebies  absolues  sont, 
de  leur  nature,  embatlilleutes,  ayant  toujours 
tout  à craindre  des  peuples , qui  tôt  on  tard 
lecortronl  leur  joug.  ' 

Embanionnabte  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  êlre  , 
d iil  être  embastionné,  entouré,  garni  de  bas- 
tions, fermé , défendu  par  des  bastions. 

Embatl  ionnC,  e,  part.  pas.  et  ndj.;  qui  eiten- 
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touré,  garni  de  bastion»,  foimé,  défendu  par 
des  bastions  : cette  place,  celte  ville  est  bien 
ern  bastion  née. 

Embattionnemenl,  s.  m ; action  d’embastionucr; 
état  embasliaiiné  : l'embastionuement  de 
Paris. 

Embastionncr,  v.  acl.;  envirouner,  entourer, 
garnir  de  bastions  ; fermer,  défendre  par  des 
bastions:  embat  lion  lier  une  ville,  l’environner 
de  bastions,  de  forts,  de  fortifications. 

Embaelionnisme  , s.  m.  ; système  d'embaalion- 
nement. 

Embalaillannable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  embataillonné  , mis  , formé  en  ba- 
taillon, divisé  par  bataillon»  : celle  troupe  est 
emliataillonnable. 

Embalaillonnement,  s.  m.;  action  d’embataillon- 
ner  ; état  embataillonné  : rembataillonncment 
de  la  garde  nationale. 

Emboîtable  , adj.  des  3 g ; qui  pont  être  , doit 
être  rmbaltu  : ces  roues  sout  cmbaltables. 

Embauchable  , ad.  des  3 g.;  qui  peut  être  em- 
bauché, qu'il  est  facile  d'embaucher. 

Embauchenient,  ».  m.;  action  d'embaucher;  étal 
embauché  : son  cmbauchrment. 

Embaumablc  , adj.  d-s  3 g.;  qui  peut  être  em- 
baumé , que  l'on  doit  embaumer  : ce  corps, 
ce  cadavre  est  embaumahle. 

Embaumant,  e , adj  qui  embaume,  qui  répand I 
une  odeur  agréable  : ces  Heurs  sont  embau- 
mante*. 

Embellit&nble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, doit 
être  embelli,  qui  est  susceptible  d'embellisse- 
ment : celle  maison  est  embellissable. 

EmblavabU,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  emblavé  : ce  jardin  est  emblavable. 

Emblavement , s.  m.;  action  d'emblaver,  ctai 
emblavé  : Pemblavement  des  terre*. 

EmbUmablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  em- 
blème, présenté  sous  des  emblèmes  ; que  l'on 
doit  emblémer  : ces  choses  sont  emblé- 
mablea. 

Emblème,  e,  part.  pas.  et  adj  .;  qui  est  présenté 
sous  l'emblème  , qui  est  couvert  , entouré 
d'amblémes  : ces  choses  sont  emblémées. 

Emblémer , v.  act.  et  pr.,  s'—  ; faire  des  emblè- 
mes; cacher,  se  cacher  sous  l'emblème  ; cou- 
vrir, entourer  d'emblémcs  : emblémer  les 
choses. 

Emboîtable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être  em- 
boîté , que  l’on  doit  emboîter  ; ces  tuyaux 
sont  emboîtables. 

Embouleillable , adj.  des  2 g.;  qui  peul  être, 
doit  être  embouteillé,  mis  en  bouteille  : ce 
vin  est  rmbouteillablc. 

Embouteillé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis 
en  bouteille  : viu  embouteillé. 

Embouteillement , s.  m.;  action  d'  embouteiller  ; 
état  embouteillé  : l'embouteillcmenl  du  vin. 

Embouteiller,  v.  act.  ; mettre  en  bouteille,  en- 
fermer dans  une  bouteille  : embouteiller  du 
vin. 


Embrâtablt  , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  em- 
brasé , est  susceptible  de  s'embraser  : il  est 
fort  rmbrèsable. 

EmbrtUanl,  c,  adj.;  qui  etnlirâse , qui  cause  un 
embrèvement  : une  embrasante  proclamation: 
une  eiubii*anle  beauté. 

Embrâstmenl , adv.;  d'uno  manière  embrasée, 
avec  cnihrâsemenl. 

Embrassable,  adj.  des  3 g.;  qui  petit  être , doit 
être  embrassé  : ce  |>arti  nst  embrassable. 

Embrochable,  sdj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  em- 
broché, que  l'on  doit  mettre  en  broche  : cette 
chose  est  embrochable  ; ce  morceau  est  em- 
brochable. 

Embrochement,  s.  m.;  action  d'embrocher;  état 
embroché  : l'embruchemen!  de  ce  morceau, 
de  celle  chose. 

Embrouillable  , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  em- 
brouillé, qui  cal  susceptible  de  s'embrouillei  : 
celte  affaire  est  embrouillable. 

Embrouillant , e,  adj.;  qui  embrouille,  qui 
cause  de  l'embrouillement,  de  la  confusion, 
de  l'embarras  : un  embrouillant  désordre  , 
une  embrouillaole  étourderie. 

Embruinable , adj.  des  S g.  ; qui  peut  être  em- 
brumé, qui  est  susceptible  de  s'cmkruiner,  de 
se  giler  par  la  bruine  : blés  embruinable». 

Embruinant , e,  adj.;  qui  embrume,  cause  la 
bruine  , qui  gâte  les  blés  par  la  bruine  : 
pluies  cmbruiuanlcs  , brouillards  embrui- 
nanti. 

Emlruinemenl , s.  m.;  état  embruiné  : l'em- 
bruinrment  des  blés. 

Embuscablt,  adj.  des  3 g,;  qui  peut  être  , doit 
être  embusqué,  qu'il  est  nécessaire  d’embus- 
quer : celle  troupe  est  erabuscable. 

Embusquemenl , s,  m.;  action  d’embusquer;  état 
embusqué  : l'enibusquement  d'un  corps  de 
troupes. 

Ememiabilité , s.  f.  ; étal  émendable , de  ce  qui 
doit  être  émendé. 

Emendable,  adj.  des  2 g.;  qui  doit  être  enten- 
de, corrigé,  dont  on  doit  faire  disparaître  l'in- 
convénient, les  défauts  : ces  lois  sont  émen- 
dables. 

Emerveillanee,  s.  f.;  état,  qualité  de  cequi  émer- 
veille; état  émerveillé  : son  émerveillance. 

Emerveillisme;  s.  ni.;  continuel,  incessant  émer- 
veillement. 

Emélisable  , adj.  des  2 g,  qui  peut  être,  doit 
être  émélisé , dans  quoi  on  doit  faire  entrer 
de  l'émétique. 

Emétisation,  s.  f.;  action  d'émétiser  ; étal  éme- 
lisé  : i émétisatinn  d'un  remède. 

Emetiable,  adj.  de?  3 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
-émis  : avis  émellablc. 

kmeulailq,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  émeute, 
mis  facilement  en  état  d’émeute,  de  sédition  : 
population  émcutable. 

Emeutant , e,  adj.  ; qui  provoque  l'émeute  , la 
sédition,  qui  cause  une  émeute  : une  cmeulante 
disette , famine. 
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Emeulitme,  l.  ni.;  système  d'émeute. 

Emeunue,  sulist.  des  2 g.;  partisan  de  l'émeute, 
de  l'émeutisme. 

Emeutuel,  le,  adj.;  d'émeute,  qui  est,  qui  tient 
de  l'émeute,  à rapport  a l’émeute,  qui  appar- 
tient à l'émeute  : l'action  émculuelle  n’est 
jamais  que  source  de  désordre,  et  elle  fortifie 
peut  être  plus  un  gouvernement  qu'elle  ne 
l'ébranle. 

Emewuellement , ade.;  d’une  manière  émculuelle, 
par  l'émeute. 

Emigrable,  adj.  des  2 g.; qui  peut  être  émigré, 
que  l'on  peut  émigrer  , établir  dans  tin  autre 
lieu  : des  hommes,  des  enfants  émigrables. 

Kmigrantisme , s.  m.;  système  d'émigratiou,  con- 
tinuelle émigration. 

Eminçable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  émincé, 
que  l'on  doit  émincer. 

Eminçant,  e,  adj.;  qui  émince,  qui  fait  paraître 
mince,  plus  mince:  un  vêlement  éminçant. 

Eminctment , s.  m ; action  d'émincer;  état 
émincé:  l’émincrment  d'une  personne,  d'une 
chose. 

Emisstbilisi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
émissible,  propre  b être  mis  en  émission  : ce 
papier  est  émissibilisé. 

Emissibiliser,  v.  act . ; rendre  émissible,  donner 
aux  choses  un  caractère  dcmissibilité,  rendre 
propre  à pouvoir  être  mis  en  émission  : étni-- 
sibiliser  du  papier. 

Emitsibililë  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
émisdble. 

Emissible  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  mis  en  émission. 

Emissivement , adv.  ; d’une  manière  {missive, 
par  émission. 

Emmagasinablt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
emmagasiné,  que  l'on  doit  emmagasiner  : mar 
chandises  cmmagasinables. 

Emmaçasinemeni,  s.  m.;  action  d'emmagasiner; 
étal  emmagasiné  : l’émntagasinement  des  mar- 
chandises. 

Emmaillotnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  êire,  doit 
être  emmailloté  : enfant  rmniaillotable. 

Emm  a lia  b le  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  eminallé , mis  enfermé  dans  une  malle  : 
des  effets  enunallabtcs. 

Emmalleme/it  , s.  m.  ; action  d’emmallcr  ; état 
emmallé  : l'emmallcment  des  effets. 

Emmnnchable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  em- 
manché. que  l'on  doit  emmancher  : outil  em- 
mancha ble. 

Emrr.anequinable  , adj.  des  ! g.  ; qui  peut  être 
emmanequiné  , que  l'on  doit  etntnanequiner, 
mettre  dans  un  manequin  : denrées  emmane- 
quinables. 

Emmaiic'iuinemenl , s.  m.  ; action  d’cminanequi- 
ner  ; état  emmanequiné  : l'cmmanequitiemenl 
de  certaines  dem-éos. 

Emmtlable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  emmêlé, 
qui  est  susceptible  de  s’emmêler  : toutes  ces 
choses  sont  cmmêlables. 
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Emmêlant  , e,  adj.;  qui  emmêle,  brouilla,  qui 
cause  un  emmêlement;  une  emmêlante  viva- 
cité, impatience. 

Emmêlement,  s.  m.;  action  d’emmêler  ; état  em- 
mêlé : l'emmêlement  des  choses. 

Emêleur,  s.  rn.,  f.  je;  celui,  celle  qui  emmêle. 
Emmenable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  emmené, 
que  l’on  doit  emmener  : cet  enfant  est  rrnme- 
nable  : toutes  ces  choses  sont  cmmenables. 
Emmt  nageablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  em- 
ménage : meubles  emménageables. 
Ennnenement , s.  m.  ; action  d'emmener;  état 
emmené  : l’emméncment  d'une  personne , des 
choses. 

Emmenoltable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  enimciiotté , auquel  on  doit  mettre  des 
menottes  : un  voleur  emmenoltable. 
Emmenoilement , s.  m.  ; action  d'emmenotler  ; 
état  emmeuolté  : l'emmenotlemenl  d'un  cri- 
minel , d'un  voleur. 

Etnmèlrable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  emmètrê  , mis  par  tas  donnant , faisant 
un  ou  plusieurs  mètres  : cette  grève,  celte 
pierraille  est  emmètrablc. 

Emmètrê  , e , part.  pas.  et  adj  ; qui  est  mis  en 
mètre,  en  las  faisant,  donnant  un  ou  plusieurs 
mètres  ; la  grève  , la  pierraille  est  emmélréo 
sur  les  rôles  de  la  route, 

Emmitremcnt , s.  m.  ; action  d'rmnièlrer  ; état 
emmètrê  : l'emmètrcment  de  la  grève , de 
la  pierraille. 

Emmètrer,  v.  art.;  arranger  en  mètre,  mettre  en 
tas  donnant , faisant  un  ou  plusieurs  mètres . 
emmètrer  la  grève , la  pierraille  sur  les  côtés 
d'une  route. 

Emolumeniable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
émolumenté , à quoi  on  doit  attacher  des 
émoluments  : place,  fouclion  émolumcntable. 
Emolumentation  , s.  f.  ; action  d enioluoienter  ; 
étal  émolumenté  ; l'émolumentaliou  d'une 
place,  d'une  charge. 

Emolumenté  , e , paît.  [sas.  et  adj  ; qui  produit 
des  émoluments  , ê quoi  sont  attachés  des 
émoluments  ; cette  place  ut  bieu  émolu- 
menlée. 

Emolumenter,  v.  act.;  donner,  fixer  des  émolu- 
ments ; attacher  des  émoluments  à une  chose, 
b un  traiail , à uu  emploi  : émolumentrr  une 
place,  des  fonctions 

Emoluminlisme  , a.  m.  ; système  d'émolumcn* 
talion. 

Emondable  , adj,  des  2 g.  ; qni  peut  être,  a be- 
soin d'éire  émondé  ; ces  arbres  sont  émou- 
dables. 

Emolionisme,  s.  m.;  système  d'émotion,  tout  ce 
qui  tend  à donner,  il  causer  des  émotions. 
Emotionnable , adj.  des2  g ; qui  peut  être  émo- 
tionné , qui  cl  susceptible  de  s'émotionner: 
celte  personne  est  émotionnable. 
Emotionnant,  t,  adj.  ; qui  émutionne,  qui  causu 
une  émotion , des  émotions  : une  sc  U : émo- 
tionnante. 
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Emotlabl «r , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , dut! 
être  cmoltê,  dont  il  ii*est  nécessaire  de  casser 
les  mottes  : ce  champ  est  éinoltable. 

Êmottcmtntj  s.  in.  ; action  d'émoi  1er  ; état  émollc; 
, rémotfement  d’un  rhamp. 

Emouchablc,  ajj.  dts  2 gen.;  qui  peut  être  émou* 
clic,  que  l’on  doit  emmieller,  qui  peut  s’éinou- 
cher  : ce  cheval  est  émouclialile. 

Émouchement , s.  m.;  «dion  d’émoucher;  état 
èmouchc  : IVinoiichciutml  d’uu  cheval. 

ÊmoussabU •,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être  emous- 
sè  ; qui  est  susceptible  d être  émousse;  dom 
on  doit  ôler  la  mousse  : ces  arbres  soûl  émous - 
sables. 

Émoussant  , e,  adj.;  qui  émousse,  qui  cause  un 
émoussement  : au  fig  , qui  hébète,  qui  ôte  la 
vivacité  de  l’esprit  : une  émoussante  matéria- 
lité, sensualité. 

Émoussement , *.  ni.;  action  d'émousser;  état 
émoussé  : l'émoussement  d’un  couteau  , de 
l'âuie,  de  l’esprit,  des  arbres. 

ÊmnuvabUy  adj.  des  2 g.;  que  l’on  peut  émou- 
voir. remuer,  exciter;  une  âme,  un  cœur  emou- 
vable  : cet  homme  est  éiumivable. 

Émouvant t e,  adj.;  qui  émeut,  remue  , excite  : 
une  scène,  une  catastrophe,  une  misère  émou- 
vante. 

Empageable  t adj.  des  2 gen.;  t.  d’impr.,  qui 
peut  être,  doit  être  cm  page  ; ccs  pelotes  on 
paquets  de  composition  sout  empageabies. 

Empagê , f,  part.  pass.  et  adj.;  t.  dimpr.;  qui 
est  mis  en  page,  qui  est  compris  daus  une  page  : 
la  composition  est  eiupagce. 

Engagement , s.  m.;  t.  d impr.;  action  d'empa- 
ger , état  eropage  ; l'cmpagement  des  pelotes 
ou  paquets  de  composition. 

Empager , v.  a.  ; t.  d’impr.  ; mettre  en  page,  com- 
poser une  page,  faire  entrer  dans  une  page. 

Empageur,  s.  ni.;  celui  qui  met  en  page,  qui 
compose  les  pages  dans  une  imprimerie. 

Empaillai' le , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être,  doit 
être  empaillé  ; cet  oiseau  est  empaillablc. 

Emparablc , adj.  des  2 gen.;  dont  on  peut  s'em- 
parer, qui  peut  être  emparé  : cet  homme  est 
emparablc  par  le  premier  venu. 

Emparaiion t s.  f.;  action  d'emparer,  de  s'em- 
parer; état  emparé  : Routes  ces  emparai  ions 
de  pouvoir  et  de  puissance  furent,  par  plu- 
sieurs , considérées  comme  des  usurpations. 

Jùnp diable,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être  ew- 
p'ité,  qui  est  susceptible  de  s'empâter. 

Empâtant , e,  adj.  ; qui  empâte,  qui  cause  un 
empâtétneht. 

Empéchable , adj.  des  2 gen  ; qui  peut  être  em- 
pêche, que  I on  doit  empêcher  de  faire;  ce 
que  l’on  doit  empêcher  : cette  affaire  est  «m- 
pêchablc. 

Empêchant , a,  adj.;  qui  empêche,  qui  cause  un 
empêchement , un  obstacle  : voire  refus  est 
empêchant  : une  circonstance  empêchante. 

Empestant,  e,  adj.  ; qui  en. peste, infecte;  une  em- 
pestante exhalaison. 
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Empestation , s.  f.  action  d'empester;  état  em- 
peste ; lVmpcstatioQ  de  l'air. 

Emphaser , v.  n.;  faire  de  l'emphase,  parler,  s’ex- 
primer avec  emphase,  rendra  avec  emphase  : 
▼nus  emphases  toujours  beaucoup  trop. 
Pron.  s’ — ; parler  de  soi  avec  avantage,  se 
donner  pour  plus  que  l'un  est  eu  réalité  : le 
mal  s'emphase  plus  que  le  bien , parce  que 
l’orgueil  emphase  tout,  même  la  sottise, 

Emphaseur , s.  m.,  f.  sê  ; celui,  celle  qui  emphase. 

Ejnphasisme,  s.  m.;  système  d'emphase  ; ce  qui 
u’esl , ne  se  présente  que  de  l’emphase. 

Empiéta  ble , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être  em- 
piété, usurpé,  pris,  qui  est  exposé  à uu  em- 
piétement ; le  pouvoir  est  toujours  empiétnble 
quand  les  citoyens  ne  savent  empêcher  les  em- 
piétements , ou  n’osent  s’y  opposer. 

Empiétant , e,  adj.; qui  empiété,  usurpe,  prend: 
vous  prenez  une  marche  empiétante. 

Empiéleur , s.  m.,  f.  s#,*  celui , celle  qui  empiète. 

Empietiime,  s.  m.;  système  d’empiétement. 

Et/ipiff renient , » m.;  action  d'empiffrer;  état  em- 
piffré : l'empiffrement  de  cette  personne,- 

Empilable , adj.;  des  2 gen.;  qui  peut  être,  doit 
être  empilé,  mis  eu  pile  ; ces  planches  sout 
empilables. 

Empirable , adj.  des  2 gen.  ; qui  est  susceptible 
d’empirer  : ce  mal  est  empirable. 

Empirant , e,  adj.;  qui  empire,  rend  pire:  votre 
remède  est  empirant. 

Jùnplaçabte , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être,  doit 
être  emplacé , mis  en  place  ; ces  marchandises 
sout  em  plaça  blés. 

Emplanchable , t.  de  jard.,  adj.  des  2 gcu.  : qui 
peut  être,  doit  ûue.  eniplauçhé , mis,  dressé 
en  planche,  planté  en  planche,  daus  une 
planche. 

F.mplanchéy  e , part.  pass.  et  adj.  ; t.  de  jard.  ; 
qui  est  mis  , formé , dressé  en  planche  , divisé 
par  planche;  qui  est  semé,  planté  dans  une 
planche. 

Etnplanchemcnt , s.  m.  ; action  d'cmplancher  ; 
état  cmplancbé  : l’emplanchemeiit  d’un  ter- 
rein  , d'un  jardin , des  légumes. 

Em  plancher p v.  a.,  t.  de  jard.;  mettre,  dresse  r% 
former  en  planches;  diviser  par  planches; 
piauler,  semer  eu  planches  : ces  jardiniers 
fleuristes  emplauchenl  leurs  pots  de  fleurs. 

Emplettnblc , adj.  des  2 gen,;  dout  on  peut,  dont 
on  doit  faire  emplette  ; cette  chose  est  eut- 
plet  table. 

Emplrtter , v.  u.;  faire  emplette  , des  emplettes. 

Emplissable , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être,  doit 
être  empli , que  l’on  doit  emplir: cette  mesure 
est  emplissable. 

Emplis sem tn t , s.  m.;  action  d'emplir;  état  em- 
pli : Icmp  Asseoient  d’un  vase. 

Empoisonnable , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être 
empoisonné,  infecté  de  poison,  d’une  mau- 
vaise odeur,  désagréable  : ces  lieux  sout  em- 
poisunuables  par  les  eihalaisons  d'un  marais 
voisin. 
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Empoisonnant , e , adj.  ; qui  empoisonne  ; qui 
infecte  par  une  mauvaise  odeur  j c'est  un  em- 
poisonnant voisinage. 

Empoissotuiable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  cmpoisftouué  : cet  étang  est  empois 
sonna  bic. 

Empor  table , adj.  des  2 g ; qui , ce  qui  peut  être, 
doit  être  emporté:  celle  chose  est  cniportahlc. 

Emportant , e,  aJ|  ; qui  emporte,  entraîne,  qui 
arrache  ; qui  fait  tnourii  en  peu  de  temps  : 
tempête,  fièvre  emportante. 

Emportement , adv.;  d’une  manière  emportée; 
par,  avec  emportement  : vous  agissez  trop  cm 
^mrtciiieut. 

Empoiable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  einpo le, 
que  l'on  doit  empoter,  mettre  eu  pot  l ces 
fleurs  sont  em potables. 

Empâtement , s.  iu.;  action  d’empoter  ; étal  em- 
poté : l’empo  Iraient  des  Heurs. 

J'jnpoteur , s.  m.f  f.  se,*  celui , celle  qui  empote , 
qui  met  eu  pot  : adroit  empoleur,  celui  qui 
met  bien  des  fleurs  eu  pot. 

Empourprcnient , s.  m.;  action  d'empourprer,  de 
colorer  de  rouge  pourpre  ; état  empourpré  : 
l'extrême  empourprciucnl  de  scs  joues  11e  pro- 
vient que  d’une  continuelle  boisson  , d un  fré- 
quent état  d’ivrosc. 

Emprcignablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  em- 
preint , qui  est  susceptible  de  s'empreindre  : 
tout  est  emprciguable  dans  un  jeune  caractère. 

Empreignant , e.  udj.;  qui  empreint , imprime: 
des  images,  des  exemple*  empreignants. 

Empreignement , %.  ni.;  actiuu  d'empreindre; 
état  empreint  : ce  u'est  que  par  les  enipiei- 
guemeuls  de  sentiments  de  Inea  que  l'on  par 
vient  à faire  de  reniant  ou  homme  loyal  et 
juste. 

Empressement , adv.;  d une  manière  empressée, 
avec  empressement. 

Emprisonnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , 
doit  étru,  mérite  être  emprisonne,  luis  eu  pri- 
son. 

Emprisonnant , e,  odj.;  qui  fait  emprisonner, 
encourir  la  prison':  une  cmpiisoimaiitu  culpa- 
bilité : cet  homme  est  emprisonnable. 

Empruntabie,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  em- 
prunté : une  chose  empruutable. 

Empuantissablet  tôy  des  2 g.;  qui  peut  être  em- 
puanti , ce  qui  est  susceptible  de  s'empuantir  : 
ce  quartier,  celle  chose  est  emptianlhsoble. 

Empuantissant t e,  adj.;  qui  empuantit,  fait  con- 
sentir mauvais  : un  empuantissant  amas  d'or- 
d'ordure*. 

Emulationnable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être 
émulatiouné . qui  e>t  susceptible  de  prendre 
de  l'émulation. 

Emulation». ant , «,  part.  pr.  e!  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d’émiiUtionorr  ; qui  émulai  ion  ne  , qui 
dorme  de  l'émulation  : on  succès  est  toujours 
cmol.it  louiiaui. 

Emulatif,  ve,  ad.;  d'ciuuUlion,  qui  est  de  i’é- 
mulatiou  , qui  lu  marque  : un  travail  éuiutalif. 
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Emulai ionné , e , part.  pasa.  et  adj.  ; qui  a pri1 
de  l'émulntiun,  qui  a de  l'émulation. 

Emulalionner , v.  act.  et  pr.,  s’—;  donner,  pren- 
dre de  l'émulation , exciter  l'émulation  , s’y 
livrer  : si  ou  ne  s’émulat ionne,  on  ne  fait  rien 
et  on  arrive  à rien. 

Emulaiivrmenl , adv.;  d'ime  manière  èmnlative  ; 
avec  émulation  , par  l'émulation. 

Encadra  b le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
eucadré,  mis  enfermé  dans  un  cadre. 

Encageable , ad.  des 2 g.;  qui  pent  être,  doit  être 
enragé,  mis  en  cage. 

Encagemeni , s.  m.;  action  d’enenger  ; état  enca- 
gé  : iVnr.ïge, «eut  d’un  oiseau. 

Encaissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  encaissé,  mis  en  caisse  : des  billets  encais- 
sables. 

Encan  ai  Un  b le , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
canaillé, qui  est  susceptible  de  s’encanailler  : 
si  vous  fréquentez  souvent  de  la  canaille)  vous 
êtes  des  lors  encanaill.dde. 

Encanaillant , e , adj.  ; qui  encanaille,  qui  fait 
tomber  dans  la  canaille:  voua  n'avez  que  d'en- 
cuuaillanics  habitudes. 

Encanaillement , s.  m ; action  do  se  ara  ns  illcr  ; 
élat  encanaillé  : l'eticanaillemcm  de  cette  per- 
sonne. 

Encastrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  curas- 
Iré,  joint  par  In  moyeu  d’une  entaille. 

Encavable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  élie,  doit 
être  enraie,  mis  en  cave  : ce  vin  est  enca- 
vable. 

Enceignable,  adj  des  2 g ; que  l'on  peut  encein- 
dre,  environner,  totc  urer. 

Encensable , ad],  des  2 g»;  qui  petit  être,  doit 
être,  mérite  être  encensé. 

Encensant,  e,  odj.; qui  encense,  jette  de  l'encens: 
une  enreusoiite  harangue. 

Encenseuse,  s.  f.;  d’encenseur  ; femme  qui  Uatte, 
louange,  eucense. 

Enchainable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
chaîné, que  l'on  doit  enchaîner.  Au  fig.  : qui 
peut  être  facilement  épris,  attaché.  #* 

Enchaînant , e,  adj.;  qui  enchaîne,  lie,  attache  : 
amabilité,  ca restes  enchaînantes.  ' 

Eue hantab le  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  facile- 
ment enchanté,  charmé,  séduit. 

Enchantant,  e , adj. , qui  enchante,  charme,  séduit  : 
j'en  ai  icçu  une  lettre  enchantante.  • 

Ench  Astable  , Odj.  des  2 g.;  que  l'on  doit  en- 
châsser, mettre  en  châsse. 

Enchâssement . s.  m.;  action  d'enchâsser  ; état-, 
enchâssé  : l'enchâssement  des  reliques. 

Enchcrissable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
chéri , qui  est  susceptible  d'enchérir. 

Enchérissant , e,  adj.;  qui  enchérit  ; augmente», 
de  prix  ; qui  élève  le  prix  d'une  rbose  : den- 
rée enchérissante  ; uuo  offre  enchérissante. 

Enciouable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  enrloué, 
que  l'ou  doit  cucluucr;  qui  est  susceptible  de 
s'euclouer  : ce  cheval  est  enciouable. 

Enclouaneni , s.  m.;  action  tl'euc louer,  de  s’eu- 
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clouer  ; état  cncloué  : renflouement  d’une 
pièce  de  canon  , d'un  cheval. 

Encombrable , adj  des  2 g.;  qui  peut  cire  en- 
combré, qui  est  susceptible  de  s'encombrer  : 
quand  il  y a négligence,  une  administration  est 
toujours  encombra ble. 

Encombrant,  e,  adj.;  qui  encombre,  qui  came  un 
encombrement  : il  est  d'une  négligence,  d’uni* 
paresse  encombrante. 

Encourageable,  ad j.  des  2 g.;  que  l'on  doit  en- 
courager, qu’il  est  nécessaire  d'encourager  : 
cet  homme,  cet  enfant  est  encourageable. 

Endemisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  indé- 
misé,  qui  peut  devenir  endémique. 

Endêmisante , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d’end  émiser  ; qui  endémise  , rend  endémi- 
que : une  température  endêmisante. 

Endémisation , s.  f.;  action  d’eudémiscr  ; étal 
endémise  : l’end  carnation  d’une  fièvre,  d’une 
maladie. 

Endémisé  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  endémique,  particulier  à. ...  qui  est  en- 
tré dans  les  habitudes,  qui  est  devenu  natu 
rcl  ; telle  maladie  s’est  endémisce  en  Europe. 

Endémiscr,  v.  act.  et  pr.,  a’ — ; rendre,  devenir 
endémique,  naturel , particulier  b....  Au  fig.  ; 
faire  entrer  dans  le  besoin,  les  habitudes. 

EndeUable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  endetté, 
qui  est  susacptible  de  s'endetter  : cette  per- 
sonne est  endettable. 

Endettant , e,  adj.;  qui  endette,  qui  cause,  occa- 
sionne des  dettes  : un  désordre  endettant  : 
une  spéculation,  une  prodigalité  endettante. 

Endettement,  ».  m.;  action  d'endetter;  état  en 
dette  ; l’endetiemeut  de  cette  maison. 

Endnmmageable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
endommagé , qui  est  susceptible  d'étre  en- 
dommagé : cette  chose  esteudommagrable. 

Endommageant,  e,  adj.  ; qui  cudommage  , qui 
cause , occasionne  un  dommage  : une  pluie, 
une  gelée,  une  sécheresse  endommageante. 

Endormable , adj.  des  2 g-  ; qui  peut  être  en- 
dormi, que  l'on  peut  facilement  endormir  : 
cet  homme  est  endormable. 

Endormement , s.  m.  ; action  d'endormir;  étal 
endormi.  Au  fig.  : action  d’amuser  afin  de 
tromper;  état  d'unç  fausse  sécurité  : l’endor- 
memeot  d'uu  peuple. 

Endossable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  endos- 
sé, que  l'on  doit  endosser:  cca  billets  sont  en- 
dossables. 

Endouzainable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  eudouzainé  , mis  en  douzaine,  pai 
douzaine  : toutes  ces  choses  sont  endouzaina- 
bles. 

En  do  uiainé , t , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  en 
douzaine,  par  douzaine  : du  linge  enduit - 
zainé. 

Endouzainemcnt,  s.  m.;  action  d'endouzainer ; 
état  eudouzainé  : i’endouzainement  des  ser- 
viettes. des  chemises. 

Endvuzatner , ▼.  act.  ; mettre  eu  douzaine,  par 
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douzaine  : endouzainer  des  mouchoirs , des 
marchandises. 

Endurable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  enduré, 
que  l’on  doit  endurer  : cela  est  endurable. 

Endurcissablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
durcit, qui  est  susceptible  d’endurcir,  de  de- 
venir dur  : cette  chose  est  endurrissable. 

Endurcissant,  e,  adj  ; qui  endurcit,  rend  dur, 
qui  cause  rendurcissement  : une  endurcis- 
sante habitude  de  colère,  de  mauvais  traite- 
ments. 

Energisable , adj.  des  2 f*.;  qui  peut  être,  doit 
être  énergisé,  rendu  énergique  ; qty  eet  sus- 
ceptible d’énergie,  de  prendre  de  l’énergie  : 
cette  personne  est  energisable. 

Energisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d’énergiser;  qui  énergise,  qui  donne,  cause  de 
l'énergie  : eu  tout  et  pour  tout,  il  faut  à* 
l’homme  une  grande  émulation,  une  énergi- 
sante ambition. 

Energisation,  s.  f.;  action  d’énergiser  : de  don- 
ner de  l’énergie;  état  énergisé. 

Energise , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  a,  qui  a pris, 
qui  montre  de  l’énergie  : cotte  personne  s'est 
bien  énergisée. 

Energiser , v.  act.  et  pron.,  se — ; rendre,  deve- 
nir énergique;  donner,  causer,  prendre  de 
l’énergie  ; rendre,  agir  avec  énergie  : éner- 
giser  le  caractère,  l'esprit,  la  volonté,  l'ac- 
tion : cet  homme  s’énergisc. 

Energisme , s.  m.;  système  d'énergie  ; conti- 
nuelle énergie,  tout  ce  qui  préseule  une  in- 
cessante énergie. 

Energwnrnéité,  s.  f.;  état  de  rénergumène,  qua- 
lité de  ce  qui  est  de  la  folie  d’enthousia<me, 
d'un  enthousiasme  de  fureur  : l'énergumé- 
néité  de  l'esprit,  de  l’action. 

Energumenement,  adv.;  avec  Polie,  fureur  d'en- 
thousiasme : vous  agissez  énerguméoement. 

Energwnénisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
énergwnénisé,  rendu  énergumène,  qui  est  sus- 
ceptible de  s'enthousiasmer  jusqu’à  la  fureur, 
la  folie. 

Energuménisant , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  d’énergimiéniser  , de  s’énergumé- 
niser  ; qui  énerguménise,  rend  énergumène, 
qui  cause  un  enthousiasme  extravagant,  de 
folie,  de  fureur  : un  énergurocuisant  amour 
des  personnes,  des  choses  : une  énerguméni- 
sante  envie,  opinion. 

Encrgumènisé,  e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  énergumène,  qui  est  dam  un 
enthousiasme  de  folie , de  Fureur  : cette  per- 
sonne est  ridiculement  énerguménisce. 

Energttmcniser,  v.  act.  et  pron.;  s’ — ; rendre, 
devenir  énergumène  ; enthousiasmer,  s'en- 
thousiasmer jusqu'à  l’extravagance,  la  folie,  la 
fureur,  neut.;  faire  de  l’énerguménéité  : vous 
vous  énerguménisez:  vous  énerguméni«ez. 

EnergumenismCf  s.  m ; système  des  énergumène*, 
tout  ce  qui  o’est,  ne  présente  que  de  l’éner- 
guménéité  : c'est  de  rénergiiménisme. 
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Enervable,  adj  dfs  2 g ; qui  plut  être  énervé, 
qui  ni  susceptible  de  s'énerver. 

Elnetvnni,  e,  adj.;  qui  énerve,  qui  rouie  de  l'é- 
nervation,  l'énervement  : des  plaisirs  éner- 
vants. 

V.ntivhntnl , adv.;  d’une  manière  énervée,  sans 
force,  bans  énergie. 

Enf évitable,  adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  d'étre  enferisc,  mis  eu  enfer  : line 
âme  enférisable. 

Entérinant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d’enfcriser  ; qui  enférise,  qui  cause,  attire  les 
peines  de  l’enfer  : des  péchés  enlérUants  ; 
une  action  enférisante. 

Enfer  isation , s.  f.;  action  d’eufériser,  des’enfé- 
riser  ; état  cnlérisé  : l’enfér dation  des 
âmes. 

Enf  évité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  enfer, 
qui  subit  les  peines  de  l'enfer.  Au  flq.  : qui 
est  terriblement  tourmenté  : une  personne 
enférisce. 

Enf  éviter,  v.  act.  et  pron.  s’ — ; punir  de  l’en- 
fer, mettre  en  enfer,  précipiter,  se  précipiter 
dans  l'enfer.  Au  fig.  : causer  des  peines,  des 
maux,  en  accabler;  sc  mettre  dans  un  enfer, 
prendre  des  peines,  des  embarras,  des  tour- 
ments incessants  : cette  personne  s’enférise. 

Enfériteur,  s.  tu.;  celui  qui  enférise  ; uu  prêtre 
enfériscur. 

Enfirinme,  s.  m.;  système  d'rnlérisation. 

Enfennablt , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
frire,  mérite  d'être  enfermé  : ces  choses  sont 
cnfermables. 

Enfermement,  s.  m.;  action  d’enfermer;  état  en- 
fermé : l'enfermement  de  cet  homme. 

Enferrable,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être  en- 
ferré, qui  est  susceptible  de  s’enferrer. 

Enfltibie,  adj  des  2 g.;  qui  peut  enfler,  est  sus- 
ceptible d'enfler  : sa  joue  est  enflable. 

Enflant,  e.  adj.;  qui  enfle,  qui  augmente  ; sa 
joue  est  enflante. 

Enflammable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
flammé, facilement  enflammé,  qui  est  suscep 
tilde  de  s'enflammer  : un  cœur  enflammable. 

Enflammant,  e,  adj.;  qui  enflamme,  met  en  feu; 
qui  donne  de  l’ardeur,  de  l'amour  : une  pas- 
sion, une  beauté  enflammante. 

Enflammement , s.  ni.  ; action  d'enflamiuer,  de 
s'enllammer  ; état  enflamme:  l'euflamnieiiieNl 
du  corur. 

En/Iamenément,  d'une  manière  enflammé  : il  en 
est  euflamémcul  amoureux. 

Enfottçable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  enfoncé, 
que  l'on  doit  enfoncer  : cette  porte  est  eu- 
fonçable. 

Enfortissable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  en- 
forci  , qui  e»l  susceptible  de  s'enforcir  : ce 
malade  est  enforcissable. 

Enforcissnnl,  e,  adj  ; qui  enforcit , qui  donne 
des  forces,  les  augmente  : une  nourriture 
en  forcissante;  uu  régime  enfnrrissant. 
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Enforcissement , s.  m.  ; action  d'enforcir  ; état 
enforci  : l'enforcissemenl  de  ce  malade. 

Enfnuissable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  en- 
foui : pour  l'avare  tout  est  enfouissablc. 

Enfouissant , e , adj.  ; qui  enfouit  ; une  avarice 
enfouissante. 

Enfoumablt , adj.  des  S g.  ; qui  peut  être  en- 
fourné , que  l'on  doit  enfourner  : cette  pâle 
est  enfournable. 

Enfreignabie , adj.  de»  2 g.  ; qni  peut  être  en  - 
freint , que  l’on  doit  enfreindre  : toutes  les 
lois  du  despotisme  et  de  la  tyrannie  sont  en- 
freignables. 

Enfreignablement , adv.  ; d’une  manière  enfrei- 
gnable. 

Enfreignant,  «,  adj.;  qui  enfreint,  qui  viole,  qui 
transgresse  ; une  licence  enfreignante. 

Enfreignemenl,  s.  m.;  action  d’enfreindre,  de  se 
livrer  à l'enfreinte;  étal  enfreiut  : l’enfrei- 
gnement  de  l'ordre,  des  lois. 

Enfreigneur,  s.  m..  f.  se;  celui,  celle  qui  en- 
freint , qui  viole  la  loi , un  contrat , une  pro- 
messe : c'est  un  enfreigneur. 

Enfreinte,  s.  f.;  violation,  transgression,  contra- 
vention : l'enfreinte  d'un  règlement , d’une 
promesse. 

Enfmaillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  enfutaillé,  mit,  enfermé  dans  une  futaille  ; 
ce  vin  est  enfutaillable. 

Enfutatllemeni,  s.  m.;  action  d'enfulailler  ; état 
eufiiladlé  ; l'enfutaillement  du  vin. 

Engageable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
gagé , (pie  l’on  doit  engager  : cette  personne 
est  engageable. 

Engagement,  s.  m.;  action  d’engalner;  état  en- 
gainé : l'engalnemcnt  d’un  arme  tranchante. 

Engantable , adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  en- 
ganté,  attrapé,  trompé,  qu’H  rst  facile  d'en- 
gsrntcr  ; cette  personne  est  engantable. 

Engantani , e,  adj.;  qui  enganle , qui  attrape , 
trompe  : des  promesses  engantanles. 

Engant ratent,  ».  ni.;  action  denganter;  état  en- 
ganté  : l’engantemenl  de  relie  personne. 

Engautenr,  s.  ni  , f.  se  ; celui,  celle  qui  enganle: 
c'est  un  engantrtir. 

F.ngeturable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  enge- 
lure, qui  ert  susceptible  de  prendre  facilement 
des  engelures  : tnes  mains  , mes  pieds  sont 
engrltirables. 

Engeluranl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d'cngelurer;  qui  donne,  cause  des  engelures  : 
un  froid  engrlurant,  une  température  engelu- 
rante. 

Engrhirf,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a du  enge- 
lures : il  a les  pieds  rngelurés,  les  mains  en- 
gelurées, 

Engelurement,  s.  m.;  état  engelure:  l’engclure- 
ment  des  pieds , dea  mains. 

Engelurer , r.  ici.  et  pron.  s' — ; donner,  cau- 
ser, prendre  des  engelures. 

Engendrable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  en- 
gendré ; la  nature  engendre  tout,  par  elle  tout 
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est  engeodrable  : dans  une  société  toutes  les 
combustions  sont  eurent! râbles  par  l'ambition 
et  la  mauvaise  foi  du  prince. 

Engendrant , e,  adj  ; qui  engendra  : une  nature 
engendrante. 

Engendrement,  s.  m.  ; action  d’engendrer  ; état 
engendré  : l'engendrement  de  la  mélancolie. 

Engerbable , ad],  des  2 g.  ; qui  peut  être  en- 
gmbé  , que  l'on  doit  engerber  : ccs  tonneau* 
sont  enget  bables. 

Enger  bernent,  s.  m.;  actiou  d'engeiber  ; étal  cu- 
gerbe  : feugerbemcul  des  touucaux. 

Englobable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  en- 
globé, que  fou  doit  englober. 

Englobant,  e,  adj.;  qui  englobe,  renferme  : une 
mesure,  une  ledactiou  englobante. 

Englobeinent,  s.  iu.;  action  d’englober;  état  en- 
globe : 1 eiiglobr  inent  des  choses. 

Enghutissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
glouti , qui  est  susceptible  de  s'engloutir,  qui 
est  exposé  à un  engloutissement  : tout  de  per- 
sonnes sur  uu  petit  bateau  sont  eugloutUsa- 
bles. 

Engloutissant,  e , adj.  ; qui  engloutit,  qui  cause 
un  cugloiilissemcul  ; nue  engloutissante  tem- 
pête. 

Engloutissement , s.  m.;  action  d'engloutir;  étal 
cuglouti  ; l'engloutissement  de  ces  ppisouues, 
de  ces  passugcis. 

Engorgcable,  adj.;  des  2 g.  ; qui  peut  être  en- 
gorgé , qui  est  susceptible  de  s'engorger,  de 
se  boucher  : ces  conduits  sont  engorgcables. 

Engorgeant , e,  adj.;  qui  engorge,  qui  bouche  : 
une  abondance  engorgeante. 

Engouable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  è re  engoue  , 
qui  est  susceptible  de  s'eugouer  facilement  : 
celle  personne  est  très  engouable. 

Engouant,  e,  adj.;  qui  engoue,  qui  cause  un  en- 
gouement : il,  elle  est  d'un  allraii  engouant. 

Engouemanic , s.  f.;  manie  d engouement. 

Engovffrable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  en- 
gouffré , qui  est  au-cepiible  de  s'engouffrer. 
Am  fig.:  qui  peut  se  perdre,  s’absorber. 

Engouffrant , e,  adj.;  qui 'engouffra.  Au.  qui 
perd,  qui  absorbe  tout  : uu  désordre  engouf- 
frant, une  prodigalité  engouffrante. 

Engouffrement , s.  m.;  action  d’engouffrer;  état 
engouffré  : l'engouffrement  des  finance*  , des 
ressources. 

Engourdissait  le , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
engourdi,  qu  est  susceptible  de  s'engourdir. 

Engourdissant , e,  adj.;  qui  engourdit,  qui  stu- 
pidité : toutes  les  débauches  , toutes  les  pa- 
rères et  l'inactivité  sont  engourdissantes;  car 
elles  portent  lu  l'homme  toutes  les  sortes  de 
para'ysa lions  physiques  et  morales  qui  le  uul 
Idient.  ou  slupidiseut  sou  actiou  et  leur  eflet. 

Engraissab/r,  adj.  des  2 {».  ; qui  peut  être  en- 
graissé, qu'il  est  nécessaire  d'engraisser,  qu'il 
faut  engraisser  : ces  champ*,  ces  volailles  sont 
eu  graissa  b les. 

Engraissant,  e,  adj.;.  qui  engraisse,  fertilise,  qui 


rend  plus  gras  : des  pat  ifs  engraissants;  une 

nourriture  engraissante. 

Engrangeable,  adj.  de»  2 g.  ; qui  peut  être  en- 
grangé, que  l'on  doit  engranger  : ces  gerbes 
sont  engrangeable*. 

Enhardi  t*ab  le.  adj-  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
liaidi , qui  est  susceptible  de  s'enhardir  : cet 
enfant  est  enbardissable. 

Enhardissant , e , adj.;  qui  enhardit,  qui  donne 
de  U hardiesse  : un  succès  enhardissant  : une 
-résolution  enhardissant»- . 

Enkardiuement.  s.  m.; action  d'enhardir;  état 
euhardi  : lYnhardi.-.'ciueiit  des  troupes  à la  (m 
de  la  campagne  fut  dû  a la  cessation  de  leurs 
rever?. 

Enigrnuiisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ~ 
éniguiatisé,  qui  est  susceptible  de  s’énigmati— 
ser,  de  devenir  éuigmalique,  obscur,  impéné- 
trable. 

Ln.gmaiisation , s.  f.;  action  d'cnigmatlser,  de 
rendre  énigmatique,  obscur,  impénétrable  ; 
étal  éuigmalisé  : L'cnigmatisation  de*  « lions. 

E ni  g ma  liseur,  s.  m.,  f.,  te  i celui,  Celle  qui 
énigmalisc.  fuit  des  énigmes,  qui  rend  obscur, 
impénétrable. 

Enigmaiisme,  s.  m.;  système  d’éiiigmaiisation  ; 
état  complet  d’obscurité,  d’impénétrabilité. 

Enivrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cuivré, 
(pii  est  susceptible  de  s’éuivrer  facilement. 

Enivrement , adv.;  d’une  manière  cuivrée;  par, 
avec  enivrement. 

Enjablemcnl , s.  m.  ; action  dVnjalder;  état  cu- 
jablé  ; l’cnjablgnieut  d*un  fond  de  touneau. 

Enjavellement , s.  ni.;  action  d’enjavelcr  ; état 
eiijavelc  : l’etija tellement  du  blé  scié,  fau- 
cille. 

Enjoignable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
joint, que  Ion  «loit  enjoindre  : devoir,  obli- 
gation enjoignable. 

Enjoignant , e,  adj.;  qui  enjoint,  ordonuc, 
commande  ; d'un  ton  enjoignant. 

Rnjôlable,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  être  enjôlé, 
que  l’on  .peut  facilement  enjôler,  attirer, 
tromper,  surprendre  par  des  caresses  : celte 
personne  est  très  enjôlable. 

Enjôlamment , adv  ; d’uue  manière  enjôlante,  en 
enjôlant. 

Enjôlant,  e,  atlj . qui  enjôle,  attire,  surprend  : 
de»  paroles,  des  promesses  enjôlantes. 

Enjôlement,  s.  m.;  action  d'enjôler;  état  en- 
jôlé : on  a jamais  pu  parvenir  à lu  prévenir 
contre  les  enjôlements  de  celte  rusée  cô- 
quéte. 

Enjolivable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  enjo- 
livé, qui  est  susceptible  d'enjolivement  : celle 
mai‘on  est  bien  belle  et  est  encore  enjoli- 
vsbU, 

Enjolivant,  e,  adj,;  qui  enjolive,  qui  orne,  qui 
donne  de  l’enjolivemeut  ; ce  nouveau  travail 
est  très  enjolivant 

E "jouable,  ailj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible 
d’enjouement  ; uu  caractère  cnjouaMr. 
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En, ouata.  t,  pari.  pr.  el  adj.;  qui  (ail  l'aclion 

d'enjoucr , de  s'enjoucr;  qui  enjoue,  qui 
donne  de  l'enjouement,  qui  occupe  agréable- 
ment : un  eujouaiit  disertissriueut. 

Enjoué,  e.  pail-  pas.  el  adj.;  qui  a de  l'en- 
jouement, qui  e,l  gaie,  badin,  d'une  humeur 
disert  issauie. 

En  jouer,  v.  aet.  et  pr.f  a’ — ; duiiucr,  prendre 
de  f enjouement , de  la  gaieté  , s'y  livrer; 
amuser,  récréer,  occuper  les  autres  agréable- 
ment : il  enjuue  son  monde. 

Enlaçable,  adj.  des  2 g.;  qui’ peut  être  enlacé, 
que  l'on  peut  facilement  enlacer.  Au  lig.  : 
qui  peut  être  facilement  surpris  embarrassé. 

Enlaçant,  e,  adj.;  qui  enlace.  Au  lig.:  qui 
surprend,  euibarraise  : des  ruses,  des  adresses 
enlaçantes. 

Enlaidissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
laidi, qui  est  susceptible  d'eulaidir. 

Enlaidissant,  t,  adj.;  qui  enlaidit,  qui  cause  la 
laideur,  de  la  laideur  : l'enlaidissante  petite 
vérole,  vieillesse,  maigreur. 

Enlégionnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  eidégiuuué,  mis,  formé  eu  légion. 

Enlégiomié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  niis, 
formé  en  légion,  incorporé  dans  une  légion  : 
la  garde  i allouait;  est  eulégi.inuée. 

Enlcgionnetnevt,  s.  ni.;  action  d’enlégiuuurr ; 
état  culègionné  : l'eulégionoement  de  la  garde 
nationale. 

Enlégionner,  v.  act.;  mettre,  former  en  légion  ; 
incorporer  dan,  une  légino. 

Enlégionnisme , s.  ru.  ; système  d’eiilégionne- 
menl. 

Enlevante,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  cire  enlevé, 
que  l’un  doit  enlever  : toutes  ces  choses  sont 
colevables.  qui  peut  être  ravi,  transporté,  que 
l’on  peut  facilement  enlever. 

Enlevant,  e,  adj.;  qui  enlève,  transporte,  ravit  : 
une  musique  enlevante. 

Enliancnt,  >.  m.;  T.  de  maçon  ; action  d'culier, 
de  joiudre  des  picires  ensemble  en  élevaul 
un  mur;  état  eulié  : un  bon  eulietueul. 

Enligtiable,  adj.  des  2 g ; qui  peu!  étic,  doit 
être  euligne,  qui  est  susceptible  dVulignc 
■urnl  : c'est  eul ignoble, 

Enlingé,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  enve- 
loppé dans  un  linge  ; qui  a brancuup  de 
linge,  qui  est  bien  monté  ru  linge  : relie 
■nation  est  bien,  riehemrnl  eulingée. 

Enlingemcnl,  s.  m ; action  d'eulinger  ; état  en- 
lingé. 

Enhnger.  v.  act.  et  pr..  s’ — ; envelopper  dans 
un  linge,  d'un  litige  ; munir,  se  munir  de 
linge  ; monter,  se  monter  en  linge. 

Enluminant,  l,  adj.;  qui  enlumine,  enflamme  le 
teint  ; une  débauche  enluminante. 

. Enluminrment,  s.  nu;  étal  enluminé  : l’euluini- 
nçuient  du  teint. 

Etuiobliuable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  eu- 
nobb,  qui  est  susceptible  du  s'ennoblir. 
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Ennoblissement,  i.  m.;  action  d'ennoblir  ; état 
ennobli  : l ennoblbscmenl  de  l’action. 

Enunyable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ennuyé, 
qui  est  susceptible  de  s'ennuyer  : l'homme 
oisif,  inoccupé  et  qui  n'est  pas  susceptible 
des  récréations  de  l'esprit,  est  toujours  cnnuya- 
ble  , parce  qu'il  n’a  rien  en  lui-même  , avec 
lui-mème  pour  le  récréer. 

Enodable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  énodé, 
dont  on  peut  ôter,  faire dispnrailre  les  nœuds. 
Au  fig.:  que  l'on  peut  éelairrir,  dont  ou  peut 
faire  disparailre  tel  difficultés  : Cette  alfaire 
est  énodable. 

Enviant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'aclion 
d’énoder,  d’ôlcr  les  nœuds  ; qui  enude,  été  les 
nœuds.  Au  lig.;  qui  Iranclir,  applanil  les  dif- 
cultés,  qui  espliqne,  éclaircit  : une  patience, 
une  intelligence  énodaute. 

Emulation,  s.  f.;  action  d'énoder  ; étal  énodé  : 
l'cnodatiou  de  cette  affaire. 

Enodé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dont  les  nœuds 
août  étés.  Au  üg.:  qui  est  expliqué,  éclairci, 
dont  le*  diflicultés  sont  tranchées,  détruites  : 
cette  affaire  est  énoslée. 

Enoder,  v.  act.;  éler,  rompre  les  nœuds.  An  fig.: 
expliquer,  développer,  éclaircir,  trancher, 
faire  disparaître  les  difbculté*  : énoder  lino 
affûte. 

Enonçable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être  énoncé, 
que  l'on  doit  énoncer  : celto  stipulation  est 
éaonfable. 

Enonciaiivement,  adv.;  d'une  manière  énoncia- 
live,  avec  énonciation. 

Enorgueillissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  élro 
énorgueilli,  qui  est  susceptible  de  s'éuorgueil- 
lir,  de  prendre  de  l'orgueil,  de  devenir  or- 
gueilleux. 

Enorgueillissant,  e,  adj.;  qui  énorgueillil,  qui 
donne  de  l'orgueil,  qui  reuil  orgueilleux,  un 
tuicès  enorgueillissant. 

Enorgueillissemenl,  s.  m.;  action  d'énorgneillir; 
étal  enorgueilli  : l'cuorgueillissenienl  du  ca- 
ractère. 

Knorgueitlisme,  s.  m. ^continuel,  incessant  or- 
gueil, ca  qui  u'est,  ur  présente  que  de  l'or- 
gueil, système  d'orgueil.  - - 

Enormisable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  rire  énor- 
misé,  qui  est  susceptible  de  s'énormiser,  de 
ileteuir  énorme  : les  perles  sont  toujours 
énorniisables  quand  un  ne  sait  point  s’arrêter 
à temps  daus  nue  fausse  spéculation. 

Enormisanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'éuurmiser;  qui  éuormise,  rend  énorme,  qui 
djiiue  de  l'énurniilc  : il  le  Jlua  avec  uue  fé- 
rocité et  un  sang  froid  éuoriuisaul  l'horreur 
de  l'action. 

Enormisation,  i.  f.  ; action  d'énormiser  ; état 
éiiurujisé  : de  lellos'  nature  qu  elles  soient  , 
le*  éuorauitalions  août  toujour*  résultat  de* 
énormité*  d'abus  ou  d exces. 

Euormise,  e,  pari.  pu.  el  adj.;  qui  rat  rendu, 
deveuu  énorme,  excessif , qui  a,  qui  préaeutc 
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de  l'énormité  : il  t'est  rainé  parce  qu'il  a trop 
énormité  tes  dépenses. 

Enormiser,  v.  act.  et  pr.,  s' — ; rendre,  devenir 
énorme;  excessif,  d'émesuré;  donner  de  l'énor- 
mité aux  choses,  aux  actions:  énormiser  un 
fait,  un  sacrifice,  la,  sa  dépense. 

Enonnltme,  s.  m.  ; système  d'énormisation  ; ce 
qui  tend  à tout  énormiser  inconsidérément. 

Etiraeiiiable,  adj.  des  deux  g.;  qui  peut  être  en- 
racine, qui  est  susceptible  de  s'euraciner  : tou 
tes  les  sortes  de  vices  tout  enraciuables  dans 
le  cœur  de  l'homme  quand  il  est  saus  vertu. 

Enracinant,  e,  adj.;  qui  enracine,  fait  enraci- 
ner : toutes  les  enracinantes  tendances  aux 
vices:  des  habitudes  enraciuantes. 

Enracinement,  s.  m.  ; action  d'enraciner  ; étal 
enraciné  : par  tel  vice  que  ce  soit  l'homme  se 
dégrade,  et  un  enracinement  de  vieo  en  sou 
coeur  lui  interdit  toutes  vertus  distinguées. 

Enraitlable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  eoraillé, 
mis,  posé  sur  des  rails. 

Enraillê,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  est  mis,  posé, 
placé  sur  des  rails  : des  wagons  enraillés. 

Enraillcmcnt,  s.  ra.  ; action  d'enrailler;  état 
enraillé  : l'enraillemeut  des  wagons. 

Entailler,  v.  act.;  mettre,  poser,  placer  sur  des 
rails  ; cnrailler  des  wagons. 

Enramable,  adj.  des  2 g.;  t.  de  papeterie;  qui 
peut  être,  doit  être  enramé , mis  en  rame  : ce 
;>apier  est  enramablc. 

Enramé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  en 
rame  : ce  papier  est  enramé. 

Enramcmettt,  s.  m.;  action  d'enramer ; état  en- 
ramé : l’enramemeut  du  papier,  des  mains  de 
papier. 

Entamer,  v.  act.,  t.  de  papeterie;  faire  des  ra- 
mes, composer  une,  des  rames;  mettre  du  pa- 
pier, des  mains  de  papier  en  rame  : cnramer 
du  papier,  des  mains  de  papier. 

Enrigimentablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  emrégimeQlé,  formé  en  régiment, 
mis,  placé,  incorporé  dans  un  régiment  : ces 
hommes  sont  cuiéginientables. 

Enrégimentation,  s,  f.  ; action  d'enrégimenter; 
état  enrégimenté  : l'enrégimentation  d'hom- 
mes, de  soldats,  de  petits  corps  de  troupes. 

Enrégimcniiimc,  s.  m.  ; système  d'enrégimen- 
tation. 

Enrhnmable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  en- 
rhumé , qui  est  susceptible  de  s'enrhumer  faci- 
lement, de  peu  : cette  personne  est  trèsenrhu- 
mable. 

Enrhumant,  e,  adj.  ; qui  enrhume,  qui  cause  un 
rhnmc,  des  rhume  : des  transitions  d'air  en- 
rhumantes; une  humidité  enrhumantes, 

Eitrhumemenl,  s.  m.;  action  d'enrhumer,  de  «'en- 
rhumer; état  enrhumé  : sou  eurhumement  est 
le  résultat  de  ses  imprudences. 

Knrichitsable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  en- 
richi, qui  est  susceptible  de  s’enrichir. 

Efsrichissant,  e,  adj.  ; qui  eurichit,  qui  donna 
de  la  richesse,  de  la  fortune  : une  spéculation, 
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une  économie  enrichissante;  un  travail,  un 
ordre  enrichissant. 

Enrichisseur,  s.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  enri- 
chit, qui  donne,  fait  acquérir  de  la  fortune, 
qtn  multiplie  les  aisance*  : un  gouvernement 
enrichisseur. 

Eurouillable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  en- 
rouillé, qui  est  susceptible  de  s'enrouiller. 

Enronillanl,  e,  adj.  ; qui  enrouille,  qui  cause 

l'enrouillerasnt  : une  fraîcheur , une  humidité 
enrouillaute. 

Enroulable,  adj. tirs  2 g.; qui  peut  être  enroulé, 
que  l'on  doit  enrouler. 

Enroulant,  e,  adj.;  qui  enroule;  qui  amène  aux 
fins  que  l'on  se  propose  : des  ruses,  des  adres- 
ses, des  protestations , des  cajoleries  enrou- 
lâmes. 

E’itanglanlable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
sanglanté, qui  est  exposé  à être  ensanglanté. 

Ensanglantant,  t,  adj.;  qui  ensanglante,  qui 
verse  le  sang,  qui  fait  périr,  sacrifie  les  hom- 
mes : une  tyrannie  , une  férocité  ensanglan- 
tante. 

Ensanglaniement , s.  ra  ; action  d'ensanglanter; 
état  ensanglanté  : l'ensanglantement  d'une 
ville,  d'un  peuple,  de  la  patrie. 

Ensanglantirmr,  s.  ro.;  système  d’ensanglante- 
ment;  continuel  ensanglaniement,  meurtre. 

Enseignante,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  ensei- 
gné, que  l’on  doit  enseigner  : cette  chose  est 
cnseignable. 

Enseignant,  e,  adj.;  qui  enseigne,  instruit, 
éclaire  : une  méthode  enseignante,  bien  en- 
seignante. 

Ensemblable,  adj.  du  3 g.;  qui  peut  être  en 
semblé;  formé  en  ensemble,  réuni  dans  un  en- 
semble : toutes  les  vertus  sont  de  leur  nature 
coscmblables , parce  que  toutes  n'ont  qu'un 
but  : la  rectitude  et  l'améliuratiou  de  l'hom- 
me. 

Ensemblé,  e part.  pas.  et  adj.;  qui  est  réuni  dans 
un  ensemble,  qui  compose  un  ensemble  : tou- 
tes ecs  choses  sont  bien  cnsemhlées. 

Ensembler,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; donner,  pren- 
dre de  l'ensemble;  donner  un  ensemble  aux 
choses,  former  un  ensemble,  réunir  des  par- 
ties pour  en  former  un  tout;  se  joindre,  se 
lier,  se  réunir  ensemble  : ensembler  des  mou- 
vements , des  accords , des  spéculations,  leur 
donner  de  l'ensemble,  donner  de  l'ensemble 
à différentes  actions  qui  teodeul  au  même 
Lut. 

Ensemcngablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
étie  ensemencé  : ces  terres  sont  eusemença- 
blas. 

Enserrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  enserré,  mis,  conservé  dans  une  serre  ; 
ces  fleurs  sont  ensembles. 

Enterrement,  s.  m.;  action  d’enserrer,  de  met- 
tre , enfermer  dans  une  serre;  état  etaserré  : 
l'enserre  ment  des  fleurs,  des  arbustes 

'Ensevelissabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 


ENT  173 

être  enseveli.  Au  Gg.  : qui  doit  être  mis  en 
oubli,  dans  l'oubli:  toutes  cet  choses  sont  en- 
sevelissables. 

Ensillonnable,  a dj . des  2 g.  ; t.  d’agric.  ; qui 
peut  être,  doit  être  ensillotiné,  mis,  dressé  en 
sillon,  divisé  psr  sillons,  cultivé  en  sillon  : cet 
terrains  sont  eusillonnsbles. 

Ensillonné , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis, 
dressé,  tiré  en  sillon,  divisé  par  sillons,  cul- 
tivé en  sillon  : cet  terres  sont  bien  ensilluo- 
nces. 

F.nsillonnemtnt , s.  m.  ; arlioo  d'ensillonner  ; 
étal  ensillonné  : l’cnsillonuement  des  terres. 

F.nsilloiiner,  v.  act.;  I.  d’agric.;  mettre,  dresser, 
former,  tirer,  cultiver  en  sillon;  diviser  par 
sillons  : cnsillonner  des  terres. 

Ensomnelant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d ensomnuler,  de  s'eusomuoler  ; qui  en 
somnole,  qui  appesantit  : un  discours  ensom- 
nolant;  une  chaleur  ciisomnolaute. 

Ensomnolé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  doit  légè- 
rement, qui  est  légciemcnt  endormi  : cet 
homme  est  toujours  ensomnolé-  Au  fig.  : qui 
a l'esprit  lourd,  inactif,  qui  repose  dans  une 
fausse  sécurité  , qui  oublie  dans  le  repos  , la 
paresse- 

Ensomnclemcnt,  s.  m.;  action  d’ensomnob-r,  de 
s'ensomnoler  : étal  ensomnolé. 

Eniomnaler,  v.  act.  et  pron.,  s' — ; porter  au 
someil,  endormir  , s'endormir  légèrement  : 
cet  orateur  ensomnolé  ses  auditeurs.  Eteindre 
l'activité,  le  courage;  s'endormir  continuel- 
lement , devenir  lourd  , inactif.  Au  Gg.  : en- 
dormir quelqu'un  pour  le  tromper,  lui  dooncr 
une  fausse  sécurité,  s'oublier  dans  le  repos, 
se  livrer  à une  fausse  sécurité. 

Emouf/rtmmt,  s.  m.  ; action  d cnsotiffrer;  clat 
cnsouffié,  imprégné  de  souffre. 

Enlachable,  adj  des  2 g.  ; qui  peut  être  enta 
ché,  gâté,  souillé:  celle  réputation  est  devenue 
enlachable. 

Entachant,  e,  adj.;  qui  entache,  gâte,  souille  : 
une  calomnie  entachante. 

Enlachemenl , s.  m.  ; action  d'entacher  ; étal 
eularhé  : l entachemcnt  de  sa  réputation. 

Entamablt . adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  en- 
tamé : ce  corps  de  troupe  est  cntamable. 

Entamant,  e,  adj  .]  qui  entame  : une  opération, 
une  manœuvre  entamante  : un  désordre  enta- 
mant, 

Entamemcnt,  ».  tu.:  action  d’entamer;  étal  en- 
tamé : l’enlamement  des  troupes. 

Entassable,  adj.  des  t g.,  qui  peut  être  entassé, 
que  l'on  doit  en  tasser  : celle  paille,  ce  foin 
est  emassable. 

Enlcndablt,  adj,  des  2 g ; qui  peut  cire  , doit 
être,  enlcudu  : ce  témoin  est  cnteudablc. 

Eiitcrinable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  cutériné  : un  acte  eolérinable. 

Entérinant,  e,  adj-;  qui  entérine  : jugement  en- 
térinant, ordonnance  entérinante. 

Enlfrrablt,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  enterré, 
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que  l’on  doit  enterrer.  Au  Gg.  : qu'il  faut  te- 
nir caché  : celte  affaire  est  entcrrable. 

EnUliment,  adv.;  d une  manière  enlélée;  par, 
avec  enléleineot. 

Enihousiasmable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
facilement  enthousiasmé,  qui  est  susceptible  de 
s'enthousiasmer. 

Enthousiasmant,  t,  adj.;  qui  ruthousiasme,  qui 
cause,  donne  de  l'enthousiasme  : un  succès 
enthousiasmant:  la  gloire  est  toujours  enliiuu- 
siasmaiitc. 

F.nthouslesniémetit,  adv.;  d'une  manière  tnlhou- 
siasu  e •;  par,  avec  enthousiasme. 

Enfichable,  adj.  des  2 g»;  qui  peut  être  entiché, 
qui  est  susceptible  de  s'enticher  : celle  per- 
sonne est  très  enfichable. 

Entichement,  s.  in.  ; action  d'enticher,  île  s’en- 
ticher; étal  entiché  : l'enlirliemeM  de  celte 
personne. 

Entortillablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  en- 
tortillé, qui  est  susceptible  de  se  laisser  en- 
tortiller : vous  êtes  trop  entorlillable. 

Entortillant,  t,  adj.;  qui  entortille,  qui  amène 
au  but  que  l’on  s’est  proposé  : discours  en- 
sorldlants;  promesses  enlorldlantes. 

Entortillent , ».  m.  te — ; relui,  celle  qui  en- 

tortille. 

Enlotuable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  entouré 
que  l'on  doit  entourer.  . 

Entouremenl,  s.  m ; action  d'entourer;  étal  en- 
lomé:  l’entou renient  de  cette  propriété. 

Entravamment,  adv.  ; d'une  manière  eutravanle, 
en  entravant;  par,  avec  entrave. 

Entravant,  e,  adj.;  qui  entrave,  qui  apporte  des 
rulravrs  : une  opposition  entravante. 

Enlravateur,  s.  ni.  f.,  triée,  celui,  celle  qui  en- 
liave. 

Entrave,  s.  m.  f.  sing.;  obstacle,  empêchement  : 
vous  apportez  une  bien  grande  entrave  dans 
cette  affaire. 

Entre  teharpi,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  a'est 
écharpé 'ensemble,  avec  quelqu'un  : ces  trou- 
pes se  sont  enlre-écharpéos. 

Enlre-écharpement , s.  m.;  action  de  s'entre- 
écharpcr  ; état  entre- ccharpé  : l’rnlre-échar- 
pcmctit  de  ces  feimçes  est  causé  par  la  jalou- 
sie. 

Entre-écharper,  v pron.;  s’ — ; s'écharper  en- 
tresol. Au  Gg  : se  déchirer  mutuellement  par 
des  propos  : ces  femmes  s’enlre-ëcharpent. 

EtUrem  fiable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  cire  entre- 
mêlé, que  l’on  doit  entremêler. 

Entremclement,  ».  m.  ; action  d'entremêler,  du 
mettre  parmi;  clat  entremêlé  : l'enlremcle- 
menl  des  choses. 

Enirepotable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  entreposé  , mis  dans  un  entrepôt,  ces 
marchandises  soûl  cutreposaldes. 

Entreposage  ,r.  m.;  action  d'entreposer  ; état 
entrepose  : l'entreposage  des  marchandises. 

F.nireprenable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être. 
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doit  être  entrepris  : celle  affaire  est  cntretr- 
nable. 

Entraînât!',  adj.  des  2 g.;  qui  peut  êlre  en- 
tretenu : celte  maison  cslentretenable. 

Ennctiable,  *dj.  des  3 g.  ; qui  pent  être,  doit 
être  énuclêé,  mis  à nu  : des  os  énéeléahles  . 
dont  on  peut  Oter  le  noyau  : des  fruits  émt- 
cléables.  que  l’on  peut  rendre  clair,  net,  évi- 
dent, doul  ou  peut  faire  disparaitre  les  dif- 
ficultés, les  embarras  : une  affaire  énncléa- 
blc. 

Enucléant,  a,  pari.  pr.  el  adj.,  qui  fait  l’aciiou 
d’énuclcer;  qui  met  A nu,  qui  facilite  le  re- 
tranchement du  noyau,  qui  rend  clair,  net, 
évident,  qui  tranche,  fait  disparaître  les  dif 
fteultc».  les  embarras  : une  «dresse,  une  in- 
telligence, une  pérsêvéranee  énucléante. 

Enucléation,  s.  f.;  action  d'éoueléer,  étal  énu- 
cléé  : l'énucléation  des  os,  des  fruits  d'une 
affaire. 

Enucléé,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  est  mis  à nu; 
dont  le  noyan  est  été;  qui  est  rendu  clair, 
net,  évident , dont  les  difficultés,  les  embarras 
loot  dtsparu>. 

Enucléer,  v.  «et.  ; mettre  6 nu,  ôter  le  noyau, 
éclairir,  rendre  clair,  net,  évident  , («ire  dis- 
paraître les  difficultés,  les  embarras. 

Enumérablt  , adj.  des  8 g.;  qui  peut  étreenn- 
niéré , que  l'on  doit  énumérer  : toutes  ces 
choses  sont  énumérables. 

Enumérativement,  adv.;  d'une  manière  éuumé- 
rative;  par,  avec  énumération. 

Envahisme,  s.  m ; système  d'envahissement. 

Envabiisable,  adj.  des  3 g ; qui  peut  être  en- 
vahi, qui  est  esposé  k être  envahi  ; la  justice 
n'envahit  rien;  mais  tout  est  envabissahle  pour 
la  force  et  la  tyrannie. 

Envabisstmce,  s.  f.  ; tendance  à envahir , pas- 

- aion  d'envahissement. 

Envahissant,  e,  adj.;  qui  envahit  ; une  politique, 
une  force  envahissante. 

Envahitif,  t’é , auj.  ; d'envahissement , qui  est , 
qui  lient  de  l'envahissement,  qui  le  marque  ; 
qui  contient,  renferme  un  principe  d'rnvahis- 
aemeut  ; qui  est  cause  , activité  d'envahisse 
ment  : une  loi  envahirive. 

Envabitivcmcni,  ad.;  d’une  manière  covahilivc; 
par,  avec  envahissement. 

Envaisselnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  eiivais>elé  , mis  dans  des  vaisseau!,  des 
futailles  : ce  sin  est  envaisselahle. 

Ent-aiirrlé,  e,  adj.;  qui  est  mis  en  vaisseau,  en 
futaille  : vin  envaissclé. 

Envaisseler,  v.  art.;  mettre  daus  des  vaisseau», 
dans  des  futailles,  dans  des  tonneaux  : entait- 
«eler  le  vin  ou  tout  autre  liquide. 

Envaisicllemcnt , s.  m.  ; action  d’emaisselcr , 
état  euvaissilé  ; l'eus  sissi'llonieiil  du  vin. 

Envcloppable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  enve- 
loppé, que  l’on  doit  envelopper  : sous  êtes  co- 
veloppable  dans  cette  affaire. 


Enveloppent,  e,  adj.;  qui  enveloppe  ; un  vête- 
ment, un  manteau  enveloppant. 

Envenimnble,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  en- 
venimé, qui  est  susceptible  de  s'envenimer,  de 
s'aigrir,  de  s’irriter  : celle  personne  et  très  en- 
venimai) le. 

Envenimant,  e,  adj  ; qui  envenime  aigrit,  i rite  : 
une  résistance  envenimante;  des  propos  en- 
venimants. 

Envenimation,  S.  f.;  action  d'envenimer,  d'aig- 
rir, d'irriter  ; les  envenimations  que  vous  por- 
tez partout  ne  vont  honorent  nulle  part. 

Envenimement , a.  m.  ; étal  envenimé  : l'enve- 
nimement de  cette  personne. 

Envenimement,  adv.;  d'une  manière  envenimée  ; 
avec  aigreur , irritation. 

EnviroHnable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  environné,  entouré,  enfermé. 

Environnement,  s.  m.;  action  d'environner,  de 
s'environner;  état  environné. 

Envisageable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  envisagé,  considéré. 

Envolumabte,  adj.  des  3 g ; qui  peut  être,  doit 
être  envolumé,  mis  en  volume  : cet  ouvrage  est 
euvolninable  : ce»  feuille*  sont  envolumables. 

Envotmné,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis  en 
volume  : res  feuilles  sont  eiivolumées. 

Envolumement,  s.  m.;  action  d'envolumer  ; état 
envolumé  ; l'envofomement  de  cea  fetiille». 

Envolumer,  v.  act.;  faire  nu  volume,  mettre  eu 
volume,  faire  entrer  dans  un  volume,  ténnir 
des  feuillet  de  papier  écrites  ou  imprimée* 
pour  en  faire  du  volume  : envolumer  on  onv- 
r«ge. 

Envoyable,  »dj.  des  2 g.;  qui  peut  être  envoyé, 
que  l’un  doit  envoyer  : celte  chose  est  en- 
voyahle. 

Epaississable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  épaissir, 
qui  est  susreplibte  d'épaissir. 

Epaississant , e,  adj.;  qui  épaissit,  rend  épais: 
une  matière  épaississante,  qui  fait  paraître 
épais  ; cette  étoffe  est  épaississante. 

Epargnable , adj.  des  2 g.  ; qni  peut  être  , doit 
être  épargné  : celte  personne  est  épargnahle. 

Epargnant,  e , adj.  ; qui  épargne  : une  éparg- 
nante économie.  An  lig.  : qui  porte  drs  mé- 
nagements : vous  avez  été  d'une  justice  bien 
épargnante. 

Eparsable,  adj.  ces  8 g.;  qui  pent  être  éparsé, 
semé  , répandu  , jeté  ça  et  là  ; que  l’on  doit 
éparser  : ce»  graines  , ces  troupes  sont  épir- 
sablrs. 

Eparsamment , adv.  ; d'une  manière  éparsante, 
en  éparsant. 

Eparsant , t,  part.  pr.  et  adj.;  qni  fait  l'action  . 
d’ép.irser  ; qui  éparse,  qui  aème,  répand,  joie 
ça  et  là:  il  fait  un  vent  trop  éparsant. 

Eparsi,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  éparse, qui 
est  semé,  répandu,  jeté  ça  et  là  : vos  troupes 
sont  trop  éparsées,  h faut  1rs  resserrer. 

Eparsemtnt,  s.  m ; action  d’éparser  ; étal  éparsé: 
l’éparscmcnt  des  troupes . 
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Fpaner,  v.  «et.  etpr.,s’-;  rendre  éparse;  semer, 
répandre,  jeler  ç»  et  lit  ; so  répondre  ça  cl  là  ; 
se  semer,  croître  ça  et  là  : éparser  des  choses, 
des  troupes. 

Eparsitme,  s.  m.  ; système  d'éparsement. 

Eph&méritable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
éphémérisé  , qui  est  susceptible  de- s'éplié- 
mériser  , de  devenir  épliémrre  : tout  ce  qui 
est  hors  des  hases  de  durée  est  toujours  éplié- 
niéri  sable. 

F.phtmériaant , t,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion d'éphémériser  ; qui  éphémérisé  , détruit 
la  durée,  qui  rend  éphémère  : une  éphéméri- 
sante  imprévoyance  des  événements. 

Ephemériaalion , s.  f.;  action  d’éphémériser;  état 
éphémérisé  : l’éphémérisatioQ  des  choses. 

Ephcmtrisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  éphémère  : cette  prospérité  est  bien 
ephémérisée. 

Ephtmtriaer,  v.  act.  et  pr.,  s‘ — ; rendre,  deve- 
nir éphémère  ; rendre  de  peu  de  durée  , dé- 
truire la  durée  : vous  éphémériserez  tout , si 
vous  ne  faites  reposer  tout  sur  les  bases  na- 
turelles. 

Ephêmirisme , s.  m.;  tout  ce  qui  tend  à éplic- 
mériser  et  peut  être  considéré  comme  uu  sy- 
stème d'épbémérisalion. 

Ephémérité  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
éphémère. 

Epiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  épié  , que 
l'on  doit  épier  : celle  personne  est  épiable. 

Epiant,  f,  adj.;  qui  épie,  qni  observe  lesaclions: 
line  pulicc  épiante. 

Epiçable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
épicé  : toutes  ces  viandes  sont  épiçables. 

Epiçant , t , adj.  ; qui  épiee,  qui  doiinc  du  pi- 
quant : des  plantes  épiçantes,  comme  l'ogniou, 
le  persil  : des  jus  épiçants , comme  celui  du 
citron. 

Epiccment , s.  m.  ; action  d'épicer;  étal  épicé  ; 
l'épicetnent  d'un  ragoilt,  d une  sauce. 

Epiturier,  v.  Mut.;  faire  l'épicurien  , de  l’épi- 
curisme. 

Epidémiaant , t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d'épidémiscr  ; qui  épidémise  , qui  cause, 
amène  uue  épidémie  : une  température  epi- 
démisante. 

Epidémiaé  , t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  tour- 
menté , déchiré  , décimé  par  une  épidémie  : 
des  contrées  épidemisées. 

Epidèmiser , v.  act.  et  pr.,  s'-;  causer,  amener 
une  épidémie,  la  propager  ; prendre  une  épi- 
démie : celte  saison  chaleureuse  et  pluvieuse 
épidémise  le  pays  : je  vais  quitter  l'Espagne, 
elle  s'épidémise. 

Epieme ni,  s.  ni.  ; action  d'épier  ; état  épié  : vos 
épiements  m’occupent  peu , je  les  dédaigne  et 
les  méprise. 

Epieur,  s.  m.,  f.  te  , est  aussi  adj.;  celui,  eelle 
qui  épie,  observe  quelqu’un. 

Epientement,  ad*.;  d'une  mauière  épicuse:  vous 

allez  toujours  épieusement. 


E pigrammatiquement,  adr.  ; d'une  manière  épi- 
grainiiiatiquc. 

Epinable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  ctre 
épine  , entouré  d'épines , défendu  par  des 
épines  1 ces  jeunes  arbres  sont  épinables. 

F.pini , t,  port.  pas.  et  adj.;  qui  est  entouré 
d'épines,  défendu  par  des  épines  ; ces  jeunes 
arbres  sont  bien  épinés. 

Epincment , s.  in.  ; action  d'épiner;  étal  épiné  : 
l'épiucment  de  ces  arbres. 

Epiner , v.  act.  ; garnir,  entourer  d'épiues,  dé- 
fendre par  des  épines  : épinrr  déjeunes  attires. 

Episcopalisation,  s.  f.  ; action  d'épiscupaliser  ; 
état  cpivcopalisé. 

Episcopalisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
épiscopal , qui  est  attaché  à l'épiscopat  , qui 
est  atlribué  aux  évêques,  placé  sous  l'admini- 
stration , l'autorité  des  cvéqnrs  , qui  est  dans 
le  droit  des  évêques , qui  appartient  aux 
évêques. 

Episcapaliser,  v.  act.;  rendre  épiscopal;  donner, 
attribuer  à I évêque . aux  évêques  ; attacher  à 
un  évêché  en  rendre  dépendant  ; placer  sous 
l’influence  , l’administrai  ion  , l'autorité  des 
évêques;  faire  entrer  dam  le  droit  des  évêques: 
épiscopaliser  des  droits,  des  privilèges. 

Episcopalisme  , s.  m.  ; système  d'éplscopali- 
s-sti-u. 

Epiacopalité , t.  f.;  étal  , qualité  de  ce  qui  est 
épiscopal. 

Epitodiablt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , doit 
être  épisodié,  embelli  par  des  épisodes. 

Episndial , e,  adj.;  d'épisode,  qui  présentr,  qui 
contient  uu  recueil  d’épisode,  qui  est  intéres- 
sant par  ses  épisodes  , qui  est  mélangé  d’épi- 
sodes : uu  écrit  épisodial , une  rédaction  épi- 
sodialc. 

Epitodialemcnt,  adv.;  d'une  manière  épisodialc, 
par,  avec  uu  enrichissement , un  embellisse- 
ment d'épisodes  : narrer,  écrire  episudia- 
lem  ent. 

Epitodime  , s.  m.;  système  d'embellissement 
par  des  épisodes. 

F.pitodieur,  s.  des  2 g.;  celui,  celle  qui  embel- 
lit par  des  épisodes. 

Epistolarili  , s f.;  étal , qualité  de  cc  qui  est 
épistolaire  : l'épistolarilé  du  style. 

Epitaplié , e,  pari,  pas  et  adj.;  qui  a,  qui  porte 
une  épitaphe  : un  tombeau  épitaphe.  . -y 

F.pitaphcr,  v,  act.;  taire  uue  épitaphe,  des  épi- 
taphes, marquer  d'une  cpilajdie  ; perpétuer  le 
souvenir  par  mie  épitaphe 

Epilliétiquc,  adj.  des  2 g ; qui  est  dcl’épilbèlr, 
qui  appartient  à l'épithète,  qui  la  marque  ; 
une  désignation  épilliéiique. 

Epilliétiqucmcnl  , adv  ; d'uuc  manière  épilbéti- 
que;  par,  avec  épithète. 

Epithétiaé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a reçu  une 
épithète , qui  est  désigné  par  une  épithète 
qualificative  ou  injurieuse  ; relie  peisonnc 
est  épilliélisée  selon  sou  mérite. 

Epithititer,  v.  act.,  fairodes  épithètes,  donner 
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une  épithète  à quelqu’un  , désigner  une  per* 
sonne  par  une  épithète  qualificative  ou  inju- 
rieuse : vous  l'cpithétisez  injurieusement. 

Fpiihéiisme  ,s.  m.;  système  d’épithète. 

Eplorant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d eplorer;  qui  éploré  , qui  came  des  pleurs  : 
une  nouvelle,  une  perte  éploranlc. 

Fploration , s.  f ; action  d'éplorer,  de  s'éplorer, 
état  éploré  : l'éploration  de  cette  personne  est 
rausée  par  le  délaissement  de  celui  qu'elle 
aimait. 

Eploré,  e , part.  pas.  et  adj  ; qui  est  en  pleurs  : 
cette  femme  est  bien  éplorée. 

Eplorer,  v.  act.  et  pr.,  s* — ; causer,  occasion- 
ner des  pleurs,  se  livrer  à des  pleurs. 

Eplorisme  , s.  ni.;  continuelles  , incessantes 
pleurs  ; ce  qui  ne  tend  qu'à  occasiouuer  de 
continuelles  pleurs. 

Efluehable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  éplu- 
ché, que  l’on  doit  éplucher. 

Epoilé  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  sans  poil , 
dont  le  poil  est  ôté  , tombé  : uue  peau 
époiléc. 

Epoileinent,  s ni.  ; action  d’époiler,  état  époilé  î 
l'époilemcut  d’une  peau. 

Efjoiler,  v.  act.  et  pr.;  a* — ; ôter,  faire  tomber 
le  poil  ; perdre  son  poil  : époilcr  un*  peau  : 
cet  animal  s’époile. 

Epointement,  s.  ro.;  action  d’époioter,  d'ôter  la 
pointe;  étal  épottué  :Tépoioleinetit  d’un  cou- 
teau, d’une  chose  pointue. 

Epongeable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  épongé, 
ncllojé  avec  une  éponge,  que  l'on  doit  éjton* 
ger,  ôter,  faire  disparaître  avec  l'éponge  1 
cette  eau  est  épongrablc. 

Epongeaient,  s.  ro.;  action  d'éponger;  état  épon- 
gé : l'épongeaient  d'une  eau  renversé**. 

Epongiste  , s.  des  2 g.;  mai  chaud,  fabricant 
d'éponges. 

Epousable,  adj.  des  2 g.;  que  l’on  peul  épouser. 
Au  fig.  : dont  on  doit  prendre  les  intérêts, 
auquel,  à quoi  on  doit  s'attacher  particulière- 
ment ; cette  affaire,  celle  querelle  est  épou- 
aable. 

Epouscmenl,  s.  m.,  action  d’épouser, de  prendre 
les  intérêts  : l'épousenieut  d'une  affaire  , 
d'une  querelle. 

Epouvantable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
facilement  épou vanté  , qui  est  susceptible  de 
s’épouvanter  : cette  personne  est  si  épouvan- 
table qu’un  rien  l'épouvante  , lui  fait  peur, 
lui  tourne  le  sang. 

Epouvantant,  e,  adj.;  qui  épouvante,  qui  cause 
l'épouvante  , qui  donne  de  l'épouvante  : un 
danger  épouvantant  : une  menace  épouvan- 
tante. 

Epouvanteur,  s.  ni.  f.,  se  ; celui,  celle  qui  épou- 
sante. 

Epi  enalle , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  facile- 
ment épris,  qui  est  susceptible  de  s’éprendre, 
de  se  laisser  surprendre  par  une  passion  : ce 
jeune  homme  est  éprenante. 


Eprenant  t e,  adj.;  qui  éprend  , qui  cause  une 
passion  : une  éprenante  beauté. 

Eprennement , s.  m.;  étal  épris;  action  d’épren- 
dre , de  s'éprendre  : les  éprennemeuts  do 
l'amour. 

Eprouvable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  éprouvé, 
que  J’on  doit  éprouver  ; cet  homme,  cel  ani- 
m.il,  cette  chose  est  eprouvable. 

Eprouvant , c,  adj.;  qui  éprouve,  u»ct  à l’é- 
preuve . une  éprouvante  tentative. 

Epuisamment , adv. , d'une  manière  épuisante, 
eu  épuisant;  par,  avec  épuisement,  jusqu'à 
épuisement. 

Epuisant,  e,  adj.;  qui  épuise,  qui  cause  un  épui- 
sement : un  épuisant  travail. 

Epurable , ajj.  des  2 g.;  qui  peut  être  épuré, 
que  l'on  doit  épurer. 

Epurativement , adv.;  d’uue  manière  épuralive; 
par,  avec  épuration. 

Equihbrément , adv.;  d'une  manière  équilibrée; 
avec  équilibre,  par  lïquilibre. 

Equihbriste , adj.  des  2 g.;  d’équilibre,  s.  des  2 
g.;  celui,  celle  qui  fait  des  équilibres  , des 
tours  d'équilibres. 

Equinoxialilé  , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
équiuoxial. 

Equipable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  équipé, 
que  l’on  doit  équiper. 

Equitabilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  équitable,  conforme  à l'équité , selon 
l'équité. 

Equitabiltser , v.  act.  et  pr.,  s’— ; rendre,  devo-* 
nir  équitable,  conforme  à l'équité , selon 
l'équité;  inculquer,  prendre  des  principes , 
des  sentiments  d’équité,  conformes  à l'équité. 

Equitabilité,  s.  f.;  état,  qualité  équitable,  de  ce 
qui  est  conforme  à l’équité. 

Ereintement , s.  m.;  état  creinlé,  de  fatigue  ex- 
cessive. 

Engeable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  érigé, 
que  l’ou  doit  ériger  : ce  monument  est  éri- 
geahle. 

Ernncé , e,  part.  pas.  cl  adj.;  dont  on  a ôté, 
détruit  les  ronce*  : ces  bosquets  sont  bien 
éroncés  , ou  n*y  voit  pas  de  ronces. 

Er  once  ment  , s.  m.  ; action  d’éronrrr  ; état 
éroncé:  l’éroncemeut  d’un  bois,  d'un  buisson, 
d'uu  bosquet. 

Eroncer,  v.  act.;  ôter,  détruire  les  ronces  : 
éroncer  un  bosquet. 

Eroticité,  a.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  éro- 
tique. , 

Erotiquement , adv.;  d’une  manière  érotique. 

Erotisation , a.  f.;  action  d’crotiscr.  état  éiôlisé: 
l'érotisation  poétique,  drs  tendances  , des 
goûts,  de  l'actiou. 

Erotisc , e,  part  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  éro- 
tique ; qui  est  livré  à l'amour,  qui  ne  pcioe 
qu’à  l'amour,  ne  s'occupe  que  de  l'amour.: 
cette  personne  est  par  trop  érotisêe. 

Eroliscr , v.  act.  Cl  pr.,  a’ — ; rendre  érotique  ; 
livrer,  se  livrer  caçlusivcment  à l'amour,  ne 
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s'occuper  que  de  l'amour.  Ncut.,  (aire  de 
l'érotique,  de lerolicilé. 

Errance,  a.  f.  ; aeliuo  d'errer  ; état  dans  lequel 
est  la  personne  qui  erre,  qui  va,  qui  se  jette 

. ça  et  là. 

Erronable,  adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible 
d'erroner,  qui  peut  être  jeté  dans  le  faux , 
conduit  à l'erreur. 

Erronunl  , c , part.  pr.  et  adj.];  qui  fait  l’action 
d'erroner  ; qui  «noue,  qui  jette  dans  l'erreur, 
induit  eu  erreur  : calcul,  discours  erronant. 

Erroné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  plein  d’er- 
reur , qui  n'est  qu'erreur , qui  est  jeté  dans 
l'erreur,  dans  le  faux. 

Erronément , s.  m.  ; action,  d'enoner  ; étal  er- 
roné : l'erronement  de  l'esprit. 

Erratier,  v.aet.  lient,  cl  pr.  s’ — ; fausser  par  suite 
dVrreur  ; erroner  les  principe.» . cire  dans 
l’erreur,  causer,  produire  l'erreur;  jeter,  se 
jeter  dans  l'erreur,  induire  en  erreur;  aveu- 
gler, s’aveugler  par  le  faux;  faire  de  l'erreur, 
de  l’erronisme  : vous  erronez. 

Erronix/ue , s.  m.  ; continuelle  erreur  ; re  qui 
u est,  ne  présente  que  d'incessantes  erreurs. 

Escalndublc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  esca- 
ladé : ce  mur  est  escaladable. 

Escamotable , adj.  des  2 ; qui  peut  être  esca- 

moté : cette  chose  est  escamotable. 

Escamotant , c , adj.;  qifi  escamote  , facilite  l'es- 
camotemcnt  : adresse,  agilité  escamotante. 

Encamotement,  s.  m.  ; action  d'cscaïuoter , état 
escamoté  : l’escamotemcnl  de  celte  chose,  de 
cet  argent,  de  ccttc  somme. 

Etc  lavable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  esclave, 
rendu  esclave  : une  personne  csclavablc  : un 
peuple  esclavable. 

Enclavant,  e,  adj  ; qui  rend  esclave,  qui  préci- 
pite dans  l'esclavage  : un  despotisme  escla- 
vant. 

Escomptable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  es- 
compté, que  I on  doit  escompter  : ces  billets 
sont  escomptables. 

Escoriable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  escorté  par  honneur  ou  pour  la  sûreté. 

Escortant , e,  adj.  ; qui  escorte  par  honneur 
ou  pour  la  sûreté  , qui  protège  , conduit , ac- 
compagne : une  troupe,  une  foule  escortante. 

Esimplable , adj.  des  2 g.;  T.  de  Heur.;  qui  peut 
être  ésimplé,  dont  on  peut  extraire  les  sim 
pies  : œillets,  giroflées  , plantes  ésiraplables. 

Esimplé , e , part.  pas.  et  adj.  ; dont  on  a ôté  , 
extrait  les  simples  : ccttc  planche  de  girollées 
est  ésimpléc . 

Eâimplement,  ».  m.  ; action  (fcsimpler;  état 
ésimplé  : l ésimnlrment  îles  giroflées , des 
piaules,  des  Ucurs. 

Esimpler,  v.  act.;  T.  de  fleuriste  ; ôter,  extraire 
les  simples,  ne  laisser  que  les  doubles  ; ésim- 
pler  des  œillets,  des  giroflées. 

Etpaçablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  espacé  : ces  piaules  sont  evpaçab’es. 

F.sparteriaer,  v.  Beul.  ; faire  l’Espartrro , de 
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l'cspartcrisme  ; agir,  administrer,  gouverner  à 
la  manière  d'Espaitero  , suivre  le  système 
d’Esparlero  ; l>omharder,  incendier  lea  villes 
comme  l'a  fait  Espartero  pour  les  soumettre 
à «ou  pouvoir,  pour  faire  exécuter  sa  volonté. 

Espar  ter  i sme  ,s.  m.  ; système  gouvernemental 
d'Esparlero  régent  d'Espagne,  qui  tend  à tout 
sacrifier,  tout  égorger,  tout  incendier  pour 
soumettre  à son  pouvoir,  n sa  volonté. 

Esparteriste , s.  des  2 g.;  partisan  d'Esparlero. 

Etpiégier , v.  neut.  ; faire  l'espiéglc  , des  espiè- 
gleries , se  livrer  à des  espiègleries. 

Espionnai  le , adj.;  des  2 g.  ; qui  peut  être  es- 
pionné, que  l'on  doit  faire  espionner. 

Espionnant,  e,  adj.  ; qui  espionne,  fait  espion- 
ner : un  t police  espionnante. 

Etplonmment  t ».  m.  ; action  d'espionner;  étal 
sepionue  : l'cspionncmcul  d’une  personne. 

Esplanade , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a une  es- 
planade , qui  est  fait  en  forme  d'esplanade  : 
une  construction  militaire  esplanadée. 

Esplanadement , s.  m.;  action  d esplanader  ; état 
espUuadé  : l'esplanadement  d’un  terrein. 

Esplanader,  v.  act.  ; faire  une  esplanade,  don- 
ner la  forme  d’une  esplanade  ; orner,  garnir 
d'esplanade  : esplanader  un  terrein , uu  édi- 
fice. 

Esquivable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  esquivé, 
que  l'on  doit  esquiver  : Cette  promesse  est  es- 
quivable. 

Esquivamment , adv.;  d’une  manière  esquivante, 
en  esquivant. 

Esquivant , e , adj.  ; qui  esquive  : une  adresse  , 

une  ruse  esquivante. 

Esquivation , s.  f.  ; action  d’esquiver  ; état  es- 
quivé : l'esquivalion  d'une  promesse. 

Esquiveuri  ».  m.;  f.  se  ; celui,  celle  qui  esquive. 

Essaicment,  s.  m.  ; action  d'essayer,  de  faire  un 
essai  ; état  essayé  : l'essaiement  d une  chose. 

Essayable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  essayé, 
que  I on  doit  essayer  : un  habit , une  chose 
essayable. 

Essayant , e , adj.  ; qui  essaie , qui  donne  un  es- 
sai : une  épreuve,  une  tentative  essayante. 

Essençable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  étra 
essencé,  parfumé  d’essence. 

Esscncé , e , part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  parfumé 
d'essence  : une  personne  toujours  csseucée. 

Essen  cernent , s.  m.;  action  d'essencer;  état 
essencé  : re**enceuicut  des  vêtements. 

Essencer , v.  act.  et  prou,  s'  — ; 'parfumer,  se 
parfumer  d’essence. 

Eusencier , s.  tn. . f.  ère;  marchand  , fabricant , 
compositeur  d'essence. 

Essentiellnable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  esseiilicUisr,  rendu  essentiel. 

Exseniiellisé , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu, 
devenu  essentiel  : cet  événement  a ossentiel- 
lisé  cette  mesure. 

Essentiel  User,  v.  act.  et  pron.  s*—  ; rendre, 
devenir  essentiel,  absolument  nécessaire; 
vous  e*seiiticlli«ez  son  intervention  : le  plus 
1 2 
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•ouvert  les  plus  petites  choses  s’essertiellisent 
pour  les  grandes,  et  leur  rejet  fait  tout  man 
quer 

Eestmielliti  ,<•(.;  état , qualité  de  ce  qui  est 
essentiel,  absolument  nécessaire. 

Essuitmenl , s.  m.  ; action  d'essuyer  ; état  es- 
suyé : l'essuieraeul  d'une  chose,  d’une  injure. 

Etsuyable,  adj.  de*  S g.  ; qui  peut  être  essuyé  , 
que  l'on  doit  essuyer  : celle  chose , cette  in- 
jure est  esstiyable. 

Eslampable , adj.  des  4 g.  ; qui  peut  être,  doit 
éire  estampé,  mis  en  estampe  , qu'il  est  bieu 
d'orner,  d'enrichir  d’estampes  : un  livre  es- 
tatn  pable. 

Estampé  , < , part,  pas,  et  adj.  ; qui  est  en  es- 
tampe; qui  est  orné,  garni,  enrichi  dVslam- 
pes  ; ce  livre  est  obscénement  estampé. 

Estampcmenl,  s.m.;action  d'estamper  : l'estant- 
pemeul  d'un  livre. 

Estamper,  v.  act.  ; mettre  en  estampe,  faire  des 
estampes;  garnir,  orner,  enrichir  d'estampes: 
estamper  obacèncmcnl  un  livre. 

Estimabililé , s.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
estimable,  de  ce  qui  mérite  étic  estimé. 

Euimalivemenl,  adv.;  d’uue  manière  estimative; 
par,  avec  estimation. 

Estropiable,  adj.  des  4 g.;  qui  peut  s'estropier, 
qui  est  exposé  à être  estropié. 

Estropiemcnl,  ».  m.;  action  d'esltopicr,  de  s'es- 
tropier; état  estropié  : l'cslropiement  d'une 
personne,  des  choses. 

Etablissant,  adj.  des  4 g ; qui  peut  être  établi, 
que  l'on  doit  établir  ; ce  compte  est  ètablissa- 
blc. 

Etancbable,  adj.  des  4 g.  ; qui  peut  être  étan- 
ché, qu'il  est  facile  d'élanchcr  : scs  larmes 
sort  élancbables. 

Etanchant,  e,  adj.;  qui  étanche,  arrête,  qui  fait 
cesser  l'écoulement  : uu  pansement , un  ter- 
rassement étanchant. 

Elançonuable,  adj.  des  4 g.;  qui  peut  être  élan- 
Ctmné,  qu’il  est  nécessaire  détançouner,  de 
aoutenir  avec,  par  des  élançons  : celle  paroi, 
ce  plancher  est  étançonualde. 

Elanfonncment,  ».  m.  ; action  d’élanconner,  de 
soutenir  par  des  élançons  ; état  ctançonné  : 
rétaoçouuemenl  de  cette  paroi,  de  ce  plan- 
cher. 

Etatieidant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d’élaticider;  qui  étaticide,  qui  renverse,  bou- 
leverse l’état  ; vous  adoplca  et  suivez  un  sys- 
tème politique  étaticidaut. 

Etaticide,  s.  des  3 g.;  celui,  celle  qui  boulever- 
se, renverse  l’étal. 

Etaticidcr,  v.  u.;  attenter  à la  sûreté  de  l'état, 
h son  repos;  renverser,  bouleverser  l’état  : 
vous  étalicidez. 

Etaticidieme,  ».  m.  ; système  qui  tend  à trou- 
bler l'élat,  a le  renverser,  h lo  bouleverser: 
c'est  de  l'étaticidisme. 

Elaupinablt,  adj.  des  4 g.  ; qui  peut  être  étau- 
pioé,  dont  on  doit  détruire  les  laupes;  dont  on 


peut  ou  doit  abattre  les  taupinières,  les  mon- 
ceaux de  terre  élevés,  formés  par  les  tanpes  : 
ce  pré  est  étaupiuahle , a besoin  d’être  élau- 
pioé. 

Etaupiné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dont  les  taupes 
sont  détruites;  dont  les  taupinières,  les  mon- 
ceaux de  terre  élevés,  formé»  par  les  taupes, 
saut  abattus  : ce  pré  est  bien  étaupiné. 

Etaupinemtnt,  s.  m.  ; action  dclaupiner;  état 
étaup  né  : l'élaupineinetil  de  ce  pré. 

Etaapiner,  v.  act.;  déltuirc  les  taupes,  abattre 
les  taupinières,  les  moueeatix  de  terra  élevés, 
formés  |>er  les  taupes  : élaupiner  un  pré. 

Elai/able,  adj.  des  4 g ; qui  peu!  être  étavé,  que 
l'on  doit  étayer. 

Etayant,  e,  adj.;  qui  claie,  soutient  : il  a de  bien 
étayantes  protections. 

EltiçnnHe,  adj.  des  t g.;  qui  petit  être  éteint, 
qui  est  susceptible  de  s’éteindre  : cette  sédi- 
tion est  éteignable. 

Eteignant,  e,  adj,;  qui  éteint,  étouffe  le  frn,  les 
lumières  : un  souffle  éteignant,  tinc  pluie 
éteignante,  qui  diminue  ou  fait  cesser  des 
charges,  des  dettes;  des  paiements,  des  verse- 
ments éteignants,  qui  affaiblit,  anéantit,  dimi- 
nue les  forces  de  la  vie  ; une  maladie,  une 
fièvre  éteignante. 

Eleignemcnl,  s,  m ; action  d'éteindre;  état 
éteint  : l'éteignemrnt  de  la  sédition. 

Etendable,  adj.  des  4 g.*;  qui  doit  être  étendu, 
qui  est  susceptible  descendre,  d'augmenter  : 
cette  mesure,  ce  mal  et  étendable. 

Ettrnisable,  adj.  des  4 g.;  qui  |>eiit  être  éterni- 
sé, qui ■ est  susceptible  de  s'éterniser:  celte 
querelle  est  élemisable. 

Eternisant,  e,  adj,;  qui  éternise,  rend  étemel  ; 
une  éternisante  rancune,  implacabilité. 

Etemitattvr , s.  m , f.  trice  ; celui,  celle  qui 
élernivr. 

Eternisation,  s.  f.;  action  d'éterniser;  état  éter- 
nisé : l'éternisation  d’une  haine,  d'une  ran- 
cune. 

Ethirisablt,  adj.  des  4 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  éthérisé,  daus  quoi  on  doit  mettre,  faire 
entrer  de  l'éther  : ce  remède  est  éthérivahle. 

Ethérisation,  s.  f.;  action  d'élbériser  ; état  élhé- 
riaé:  l’éthérisation  d'une  boisson. 

Ethérisé,  e,  part.  pa«.  et  adj.;  dans  quoi  il  y a 
de  l'éther,  qui  est  humecté,  imbibé  d'éther  : 
du  sucre  éthérisé. 

Ethériscr,  v.  act.  ; mettre,  faire  entrer  de  l'é- 
ther dans  une  choie  : élbértscr  une  boisson. 

Ethnograpliier , v.  n.  ; faire  de  l’ethnographie, 
écrire  les  nueurs  d'une  nation  : vous  ethno- 
graphies. 

Elhnographismt,  s.  m.  ; système  d'ethnogra- 
phie. 

Ethocraliser,  v.  act.;  rendre  cthoeratiqoe,  baser 
un  gouvernement  sur  k morale.  M.;  (site  de 
l’élhocratie. 

Ethocratisme,  s.  m.;  système  d'éthocratie. 
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Etincelant»,  ».  f.;  élit,  qualité  de  ce  qui  est  étin- 
celant, brillant. 

Etiquetage , adj.  de»  5 g.;  qui  peut  être  étique- 
té, que  l'on  doit  étiqueter. 

Eliquetement , ».  ni  ; action  d’étiqueter;  état  éti- 
queté : l'étiquetement  de»  liasse»,  de»  sac», 
des  paquets. 

Etisable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  derenir  étique; 
qui  e»t  susceptible  de  tomber  en  étisie  ; par 
une  trop  grande  sécheresse , le  plus  grand  nom- 
bre des  plantes  est  étisable. 

Elisant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
d’étiser;  qui  élise,  qui  cause  IVtrsie,  qui  rend 
étique  : une  maladie  élisante,  une  sécheresse 
élisante. 

Elise,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu,  de- 
venu étique , qui  est  en  étisie,  dans  l’étisie  ; 
celle  personne  est  tout  h lait  élisée. 

Etiser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  devenir  éti- 
que; causer,  produire  l'élisie,  tomber  en  éti- 
sie  : une  longue  maladie  élise,  cotte  personne 
s'étise. 

Etonnante,  s.  f.  ; état  d’une  personne  qui  est 
saisie  d'étonnement. 

Elouffable,  adj.  des  2 g.;  qui  petit  être  étouffé, 
qu'il  est  nécessaire  d'étouffer:  celte  affaire  est 
étouffable. 

Etouffement,  s.  m.,  action  d’étouffer.  Au  fig.  ; 
de  dompter  : l’étouffement  de  la  révolte,  de 
la  sédition. 

Elréeissable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  étréci, 
que  l’on  doit  étrécir. 

l.tudiable,  adj.  des  g.;  qui  peut  être  étudié,  que 
l'on  doit  étudier , qui  mérite  être  étudié  : ce 
lcrrein,  cette  chose,  celle  découverte  est  étu- 
diable. 

Etymologiquement , adv.  ; d'une  manière  étymo- 
logique, par  l’étymologie,  selon  l'étymologie  : 
définir  étymologiquement  un  mot . 
Ehjrnologisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
étymulogisc,  qui  est  susceptible  d'étymologie  : 
ce  mol  est  étvmologisable. 

Elymolngiune,  s.  m.;  système  d'étymologie. 
Euehymique,  adj.  des  2 g.;  d’euchymie,  qui  est 
de  i'enebymie,  qui  concerne  l'euehymie  : la 
science  euehymique. 

Eutmquable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  cunuqué, 
fait  eunuque. 

Eunuqué,  e,  part,  pas  cl  adj.;  qui  est  fuit,  reuJu 
eunuque. 

Emuquemtnt , s.  m.  ; action  d’eunuquer;  état 
eunuqué. 

Eumiquer,  v.  act.;  faire,  rendre  eunuque  : eunu- 
quer  un  homme  ,'  lui  ôter  la  fticullé  d'en- 
gendrer. 

llunuqmsme , s.  m.  ; système  d’eunuqnement. 
Kuropécmtisablc  , adj.’  des  2 g.  ; qui  peut  dire 
européennisé,  rendu  européen,  qui  est  suscep- 
tible de  s'européenniser,  de  se  répandre, d'être 
connu  dans  toute  l'Europe  : cette  dérouverte 
est  europèennisable. 

Europécnnisation,  s.  f.;  action  d'européenniser  ; 
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état  européennisé  : l'europécmiisation  de 
celle  déconveriè  . de  cet  homitte  , de  cet 
ouvrage. 

Européennisé,  e,  part.  pas.  cl  adj  ; qui  est  rendu, 
devenu  européen;  qui  est  connu  de  toute 
l'Europe,  qui  est  répandu  dans  tomel  'Europe  ; 
qui  est  rendu  propre,  utile  h toute  l'Europe  : 
homme,  ouvrage  européennisé  : science  euro- 
pécnnisée. 

Européenniscr , v.  act.  et  pr.,  s’-;  rendre,  de- 
venir européen  ; rendre,  devenir  utile  â toute 
fEuropê;  faire  connaître,  se  faire  connaître 
dan»  toute  l'Europe  ; répandre  , se  répandre 
dans  toute  l'Europe. 

Europicnnitme,  s.  ni.;  système  d'européennisa- 

1 tien; 

Europfcrmiti , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
européen. 

Evacuable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  évacué,  qni'l  est  nécessaire  d’évacuer. 

Evacuativtment,  adv.;  d'une  manière  évacuative, 
par  évariiation. 

Evndnble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  s'évader  : ce 
prisonnier  est  évadafdc. 

Evaluable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  évalué, 
que  l’on  doit  évaluer  ; cette  choie  est  éva- 
luable. 

Evaluateur,  s.  m.,  f.  trlce;  celui,  celle  qui  éva- 
lue, bien,  juste,  précisément. 

Evaluatif  ; ve  , adj. , d 'évaluation  ; qui  est  de 
l'évaluation,  qui  la  marque,  la  concerne  : un 
mode  évaluatif. 

Evaluativemenl,  adv.;  d'une  manière  évaluative; 
par,  avec  évaluation,  par  un  mode  évaluatif. 

EveillaHr,  adj.  des  2 g. , qui  peut  être  éveillé, 
qui  est  susceptible  de  s’éveiller  facilement. 

Eveillant,  e,  adj.;  qui  éveille,  qui  donne  l'éveil  : 
un  avis  éveillant,  une  nouvelle  éveillante. 

Eventaillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  éven- 
laillé,  mis,  disposé  en  éventail  : cet  arbuste 
est  éveDtaillable. 

Ev entaillé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis, 
disposé,  taillé  en  éventail  : arbuste  éven- 
laillé. 

Eventaillement,  s.qxi.:  action  d’évcntailler;  état 
éventai  lté  : l'évcutaillement  d’un  arbuste. 

Evenlallltr,  v.  act.;  mettre,  disposer,  tailler  en 
éventail  ; donner  la  forme  d'un  éventail  : even- 
lailler  un  arbuste. 

Eventualtsable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
évenîualisé , rendu  éventuel , que  l'on  peut 
laisser  à I éventualité. 

Evenîualisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  éventuel,  qui  est  remis,  livré  i l'évcn- 
Itialilé,  ans  événements:  des  spéculations  trop 
éventnalisées. 

Evemualiser,  v.  act.  et  pr.,  s’-  ; rendre,  devenir 
éventuel  ; laisser  , livrer  3 l’éventualité  ; cal- 
culer, spéculer  par  l'éventualité  : pour  un 
gouvernement  eonime  pour  un  particulier , il 
sera  toujours  très  périlleux  d'évcntualiser  ce 
qui  veut  une  base  certaine  et  fixe. 
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Evcntualisme , s.  m.  ; système  d'éventualité  ; 
tout  ce  qui  tend  à éventualiser. 

Fverrable , edj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  0 verre, 
dont  ont  peut  dter,  faire  disparaître  lea  ver  : 
ces  choses  sont  éverrables. 

Event,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; dont  on  a été, 
fait  disparaître  les  vers. 

Evénement,  s.  m.;  action  d’éverrer;  état  éverré 
l’éverrement  d’uue  chose. 

F.verrer,  v.  act.  ; ôter,  faire  disparaître  les  vers  : 
éverrer  une  plaie,  Ica  viandes,  les  fromages. 

Evereablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  eversé, 
ruiné  de  fond  en  comble,  renversé  sens  dessus 
dessous  : une  maison,  une  ville,  un  état  éver- 
sable.  - 

E versant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  .l'action 
d'éverser;  qui  éverse , qui  ruine  de  fond  eu 
comble,  qui  détruit,  qui  reuverse  sens  dessus 
dessous  : cette  administration  est  plus  que 
mauvaise  et  malfaisante , elle  est  éveraante  : 
un  luse  éversant. 

Eversé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  ruiné  de 
fond  eu  comble,  qui  est  détruit,  renversé  sens 
dessus  dessous  : le  commerce  de  ce  pays  , de 
celle  ville  est  éversé. 

F. verser,  v.  act.  et  pr.,  s' — ; détruire  sans  res- 
source ; ruiner,  sr  ruiner  de  fond  en  comble  ; 
renverser  sens  dessus  dessous  ; cet  état  s’éverse. 

Eversisme,  s.  m ; tout  ce  qui  n’est,  ne  présente 
que  de  l’éversion. 

Eversivement , adv.;  d'une  manière  éversive. 

Evcrtuablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  évertué, 
qui  est  susreptibledc  s'évertuer:  I homme  n’est 
evérliiable  que  par  l’émulalion. 

Evertuant,  e,  adj.;  qui  évertue,  qui  excite  h l’ac- 
tion : une  évertuante  ambition. 

Everluation,  s.  f.  ; actiou  d'évertuer,  de  s'éver- 
tuer ; état  évertué  ; il  faut  à l'homme  l’éver- 
tuation  de  l'ambition  sans  doute  ; mais  avec 
cette  seule  évertuaiion  il  n'acquerra  pu  toutes 
les  estimes,  et  pour  cela  il  lui  faut  l'évertua- 
tiou  de  l'honneur , du  sentiment  de  bien  et 
de  l'action  de  bien. 

F.videnciaHe,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  évidenciè,  mis  en  évidence,  rendu  évi- 
dent : tout  le  bien  est  évidcnciable,  mais  le 
mal  doit  être  soigneusement  cl  discrètement 
caché  ; la  bonue  morale  et  la  belle  charité  le 
commandent. 

Evidenciant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'éviilencier  ; qui  évidencie,  rend  évideol,  met 
en  évidence  : une  dépense,  une  démonstration 
évidenciante. 

Evidmcié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  évident , qui  est  mis  en  évidence  ; par 
votre  propre  indiscrétion  tous  vos  méfaits  sont 
évidenciés. 

Evidencier,  v.  act.  et  pr.,  •'-  ; rendre,  devenir 
évident,  mettre  en  évidence  ; prouver,  démon- 
trer  jusqu'à  l'évidence  : la  presse  évidencie 
tout  quand  elle  a sa  liberté,  et  c'est  par  cela 
qu'elle  soutient  les  gouvernements  et  les 


peuples,  saoa  douta  elle  aurait  géné  Napoléon, 
mais  elle  l’aurait  sauvé  ; paressqu’avee  l'impar- 
tialité que  lui  donne  sa  liberté,  en  evidenciant 
tout,  elle  aurait  averti,  éclairé  les  peuples  et 
Napoléon  lui-même. 

Etideneisme,  t.  m : système  d'évidence;  tout  ce 
qui  tend  à mettre  continuellement  cucvidence: 
c’est  de  révidencisme, 

Evidcnticl,  le,  adj.;  d'évidence,  qui  est  de  l’évi- 
dence, qui  la  marque,  U concerne  : une  feinte 
évideiiliellc. 

Evidenliclltnient , adv.  ; d'une  manière  évidan- 
lielle  ; par,  asec  évidence. 

Evinçable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  évincé,  dépossédé. 

Evinçant,  e,  aJj.;  qui  évince,  dépossède  : un  ju- 
gement évinçant  ; une  ordonnance  évin- 
çante. 

Evif.çatinn,  s.  f.;  action  d'évincer,  état  évincé  ; 
son  évinçalion  de  cette  propriété. 

Evincemem,  s.  m.  ; même  siguibeation  qu'ivin- 
çation . 

Evincif,  ce,  adj.;  qui  est  de  l'évincement,  de 
l’ètinçalion,  qui  concerne  l'un  et  l'autre, qui 
tend  a faire  évincer  : des  poursuites  évin- 
cives. 

Evincisme,  s m.;système  d’évincemcnt,  d'évin- 
galion. 

Evineivement,  adv.;  d'une  manière  évincive;  par 
évincement,  évinçalion. 

Evitant , e,  adj.;  qui  évite,  qui  fait  éviter  ; une 
prudence,  une  sagesse  évitante. 

Evitation  , s.  f.  , action  d'cviler;  é'at  évité  : 
l'évilation  d'un  danger. 

Exactionisme,  s.  m.;  système  d'exaction;  ce  qui 
n'est,  ne  présente  qu'une  continuelle  exaction: 
ce  n est  que  de  l'exactionisme. 

Exaetivemenl,  adv;  d'une  manière  exaclive;  par, 
avec  exaction. 

Exagérable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  exa- 
géré , qui  est  susceptible  d'exagération  : la 
perte , le  succès  est  toujours  exagérable. 

Exagérant,  e,  adj.;  qui  exagère,  qui  grossit  ; la 
peur  est  toujours  exagérante  : l'enthousiasme 
est  toujours  exagérant. 

Exagérément,  adv.;  d'une  manière  exagérée: 
vous  renies,  vous  muret  exagérément. 

Exagérisme  , ».  m.  ; système  d'cxagénlion;  co 
qui  n’est,  ne  présente  qu'une  eoutiuuclle  exa- 
gération. 

Ex aminable  , adj,  des  2 g.;  ce  qui  peut  être, 
doit  être  examiné  : celle  affaire  est  exami- 
nable. 

Ex aspérable,  adj.  des  2 g.\  qui  peut  être  exas- 
péré, qui  est  susceptible  de  s’exaspérer  : cette 
liersonue  est  csaspérahle. 

Exaspérant,  e.  adj.;  qui  exaspère  , qui  cause, 
donne  de  l'exaapératidh  ; des  succès  exaspé- 
rants. 

Exatpérémenl,  adv.;  d'une  maoière  exaspérée  : 
toujours  vous  parlez,  sons  agissez  exaspéré - 
ment. 


Digitized  by  Google 


EXC  181  EXE 


Exauçable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  Vire,  doit 
être,  mérite  être  exaucé  : cette  prière,  celle 
demande  est  exauçable. 

Exauçant,  a)  adj.;  qui  exauce,  qui  accueille  fa- 
vorablement ; une  exauçante  bouté. 

F.xeentricisme,  s.  m.;  système  d’excentricité. 

Exccntrifiable , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  ex- 
crnlritic  , rendu  excentrique  , qui  est  suscep- 
tible d'excenlricité. 

Exceninfication,  s.  f.;  action  d’excenlrifier;  état 
excenlrifié  ; l'excenlrilicatiou  du  caractère , 
de  l’imagination. 

Excenlrifié  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  excentrique  , qui  a , qui  présente  de 
l'excentricité  : un  esprit  excenlrifié,  des  idées 
exccntrifiées. 

Excentrifier,  v.  act.  et  pr.,  s' — ; rendre,  devenir 
excentrique  ; donner,  prendre  de  l'excentri- 
cité ; excentrifier  le  caractère,  l'imagination, 
l'esprit , les  idées. 

F.xceptable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  peut  être, 
doit  être  excepté  : cette  personne  est  excep- 
table. 

Exceptamment,  adv;  d'une  manière  excrplnute, 
en  exceptant. 

Exceptant,  e,  adj.;  qui  excepte  , qui  ne  fait  pas 
entrer  dans  un  nombre  , dans  un  choix  ; une 
libéralité,  une  justice,  une  sévérité  excep- 
tante. 

Execptif,  vt,  adj.; d’exception,  qui  est,  qui  tient 
de  l'exception  , qui  la  marque,  la  concerne  , 
qui  frappe  d’exception  ; un  téglcment  ex- 
ceplif. 

Exceptionnalité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
exceptionnel. 

Exceptionnellement , adv.;  d’une  manière  excep- 
tionuelle,  avec  exception. 

Exceptisme,  s.  ni.;  système  d’exception. 

Excepticcmr.nl , adv.;  d'une  manière  exccplire; 
par,  avec  un  mode  exceptif. 

Excestivité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  ex- 
cessif. 

Excipable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  extipé, 
que  l’on  doit  exciper  : une  pièce  excipable. 

Excipalion . s.  f.;  action  d’exciper;  étal  excipé  *. 
l'excipation  d une  pièce. 

Excitable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  ètic  excité, 
qui  est  susceptible  d'excitation,  que  l'on  doit 
exciter  : douleur,  personne  excitable. 

Excitant,  e,  adj  ; qui  excite,  encourage,  porte  à 
l'action  ; une  émulation  excitante. 

Excitativement,  adv.-,  d’une  maniéré  excitative; 
par,  avec  excitation. 

ExcluabiUté  , s.  f.;  état,  qualité  cxcluable  , de 
ce  qui  est  excluable. 

Exclnable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  exclu  , 
que  l'on  doit  exclure  ; personne  cxcluable. 

Excluant , e,  adj.;  qui  fait  exclure  . qui  cause 
l’exclusion  : uu  vice  excluant. 

Exclusivité,  e,  pan.  pas.  et  adj.;  qui  est  rcudu, 
devenu  exclusif.  ' 


EJtclusiviser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  deve- 
nir exclusif. 

Excorticable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être , doit 
être  excortiquc  , dépouillé  de  son  écorce  : 
cette  graine  est  excorticable. 

Excortlcanl,  a,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d’excortiquer;  qui  excortiquc  , qui  sert  à cx- 
Cortiquer  ; machine  excorticante. 

Excortiquc' , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  dé- 
pouillé de  sa  peau,  de  son  écorce  : des  graines 
cxcortiquées. 

Excorliquer,  v.  act.;  ôter  la  peau,  l'écorce,  eu 
dépouiller  ; excorliquer  de  l orge,  des  graines. 
Pron..  s’ — ; èes  graines  s'excortiquent  bien. 

Excursable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  cxcur- 
sé,  qui  est  exposé  à une  excursion  , où  l'on 
peut  faire  une  excursion  ; ce  pays  est  excur- 
salile. 

Excursé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  quia  été,  qui  est 
objet , victime  d'une  excursion  ; cette  con- 
trée a été  cxcurséc  par  l’ennemi. 

Exeurser,  v.  art.;  faire  une  excursion  , courir 
çà  et  lé  à droite  et  à gauche  : cet  homme 
excurse  tout  Paris  pour  res  dîners. 

Excursif,  né,  adj.;  qui  est,  qui  timide  l’excur- 
sion, qui  la  concerne,  qui  la  marque. 

Excurslsme,  s.  m.;  système  d'excursion. 

Excurtivement,  adv.;  d’une  manière  excursive, 
par  excursion,  en  courant  ch  et  là,  à droite  et 
h gauche  : vous  passez  votre  temps  excursiu- 
rnent,  en  excursions. 

Exccrabilisanl , c,  jiart.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  d'exécrabffîseï-,  de  s’exécrabiliser;  qui 
rxécrabilise  , rend  exécrable  , qui  douue  de 
l'exécrabililé  : une  cxécrabilisanle  prémédita- 
tion, criminalité. 

Ex écrabilisé,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  est  rendu, 
devenu  exécrable  , détestable,  horrible,  abo- 
minable ; cette  personne  est  èxècrabiüséc  par 
ses  grossiers  invmoirs  vivre. 

Exéerabiliser,  v.  act.  et  p.,  s" — ; rendre  , deve- 
nir exécrable,  détestable,  horrible,  abomina- 
ble; donner,  piendre  de  IV-xécrabilité  : cette 
personne  s’cxécrabilise  de  plu»  en  pins  par  sa 
méchanceté,  par  ses  actes  d'immoralité. 

Exécrabililé , s.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
exécrable. 

Exécrabilisme,  s.  ni.;  ce  qui  n’est,  ne  pirésenlc 
qu'une  continuelle  exécrabililé. 

Exécraieur,  sub»l.  m.,  f.  trice ; celui,  celle  qui 
exècre. 

Exccutivement . adv.;  d'une  manière  exécutive. 

Exccntoirement , adv.;  en  vertu  d’uu  executoire: 
poursuivre  exécutoirciiicnt. 

Exemplable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  cxcniplé,  qui  est  susceptible  de  compren- 
dre , de  saisir  un  exemple  : vus  enfants  sont 
maintenant  rxenipilables. 

Exemptant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d’exempler;  qui  exempte,  qui  pute . donne, 
sert  d'exemple  : une  personne  exemptante. 

Exempté,  i,  part.  pas.  cl  adj  ; qui  a,  qui  re- 
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çoit  dci  exemples  ; ces  enfants  sont  bien 
exemptés. 

Exempter,  v.  act#  et  pr.  sT — ; donner,  prendre 
exemple  , des,  scs  exemples  : si  vous  voulez 
que  vos  enfants  deviennent  des  gens  de  bien , 
exemplez-tes  par  une  continuelle  action  de 
bien. 

Exemptable,  adj . des  2 g.;  qui  peut  être  exemp- 
té, que  Ton  doit  exempter  : ce  conscrit  est 
exemptable  du  service  militaire. 

Exemptant , e,  adj.;  qui  exempte,  qui  est  cause 
d'exemption  : une  infirmité  exemptante. 

Exemplif , ve,  adj.;  d'exemption,  qui  est,  qui 
lient  de  l'exemption,  qui  la  concerne,  qui  la 
marque  : un  cas  exemplif  : une  décision  exemp- 
tive. 

Excmptivement , adv.;  d’une  manière  exemptive; 
par,  avec  exemption. 

Ejfodiable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  exfo- 
dié  , que  l’on  doit  exfodier  , tirer  de  la  terre 
en  la  fouillant  ; là,  le  minerai  est  exfodiahle. 

Exfodialion , s.  f.;  action  d'exfodier;  état  ex- 
fndié  : les  exfodiations  du  minerai. 

Exfodié , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a clé  déterré, 
tiré  de  la  terre  en  la  fouillait  : ce  minerai  a 
été  exfodié  avec  peine. 

Exfodier , v.  act.;  déterrer,  tirer  delà  terre  en 
la  fouillant  : exfodier  du  minerai  ou  toute  au- 
tre matière  enfouie  dans  la  terre. 

Exhaussable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  exhaussé  I ce  mur  est  exhaussable. 

Exhaussant , e , adj  ; qui  exhausse , élève  plus 
haut  : faire  faire  uu  travail  exhaus&aul  : un 
soui-mur  exhaussant. 

Exhérédable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  exhc- 
rédé,  que  l'on  doit  axhéréder,  déshériter  : ces 
enfants  sont  exhérédables. 

Exhérédant , t , adj.;  qui  exhérède,  qui  prive 
d'une  succession  : une  loi  exhérédanle. 

Exhibabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  exhibé, 
qu'il  est  nécessaire  d’exhiber  : toutes  c es  pie- 
sont  exhibables. 

Exhibitif , ne,  adj.;  d’exhibition,  qui  est  de 
l'exhibition,  qui  commande,  ordonne  l'exhi- 
bition : un  acte,  uu  jugement  exhibitif. 

Exhibitivement , adv.;  d une  maniéré  exhibilive; 
par,  avec  exhibition. 

Exhortable , adj.  des 2 g.;  qui  peu|  être  exhorté, 
que  l'on  doit  exhorter  : celte  persoune  est 
exhortable. 

Exhorlammènt , adv.;  d'une  manière  exhortante, 
en  exhortant. 

Exhortant , e,  adj.;  qui  exhorte,  qui  excite,  qui 
porte  à quelque  chose  : une  prière,  une  sup- 
plique exhortante. 

Exhortateur , s.  m.,  f.  triee;  celui,  celle  qui 
exhorte. 

Exhoriativcment , adv.;  d’une  manière  exhorta- 
nte; par,  avec  exhortation. 

Exhumable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  exhumé, 
que  l'on  doit  exhumer  : ce  cadavre  est  exhu- 
mable. 


ExidabU , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  exidé, 
qui  est  susceptible  de  sexider. 

Exidant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d'exider  ; qui  exidc,  qui  mange,  dévore,  ronge, 
ruine,  fait  dépérir  : uue  exidanle  humidité. 

Exidalion,  ».  f.;  action  d'exider;  état  exhidé  : 
l’exidation  d'uue  chose. 

Exidé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mangé, 
dévoré,  rongé,  consumé,  ruiné  : coffre,  botte, 
ferremeut  exidé  par  l’humidité,  la  rouille: 
édifice  exidé  par  le  temps. 

Exider , v.  act.  rt  pr.,  s’ — ; fait  dépérir,  man- 
ger, dévorer,  ronger,  ruiner,  consumer  ; tom- 
ber en  ruine,  se  consumer  : par  l'iuentretien  , 
les  constructions  les  plus  solides  s'exident  vile  : 
ce  1er  s’exide. 

Exigibilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  exigible* 

Exig'tbiliser,  v.  act.  et  pr.,  s' — ; rendre,  deve- 
nir exigible;  donner  l'appui  ,1a  forme  de  l'exi- 
gibilité: exigibili*er  une  créance,  des  paie, 
ments. 

Exiguisable , adj.  des  t g.,  qui  peut  être  exi- 
guisé,  rendu  exigu,  qui  est  susceptible  d'exi- 
guiié. 

Exiguisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'exiguiser;  qui  exiguise,  rend  exigu,  qui  fait 
avec  exiguïté  : uuc  personne  exiguisaolc. 

Exiguisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
deveuu  exigu  ; qui  a , qui  présente  de  l’cxi- 
guité  , de  la  petitesse  : il  ne  donne  que  quand 
il  est  forcé , aussi  ses  dons  sont  toujours  exi- 
gu isés. 

Exiguiser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
exigu,  modique,  donner  de  l'exiguïté  aux  cho- 
ses, les  faire  avec  petitesse  : celle  personuii 
csiguise  trop  ses  dons. 

Exiguisme , s.  m.;  système  d’exiguité,  continuelle 
exiguité  en  tout , ce  qui  ne  présente  que  de 
l'exiguité. 

Exilable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  étro 
exilé,  que  l’on  doit  exiler  : ce  conspirateur  est 
au  moins  exilable. 

Exilateur , s.  m.,  f.  triee  ; celui,  celle  qui  exile, 
qui  force  à s’exiler,  qui  frappe  de  la  peioe  de 
l’exile  . un  prince,  un  gouvernement  exila- 
teur 

Exilisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  exilisé,  qui 
est  susceptible  de  s exiliser.  de  devenir  exile, 
mince,  petit,  menu,  maigre,  chétif. 

Exilisant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d exiler  ; qui  exilixe,  qui  reud  exile,  qui  cause 
l'cxiiité,  la  maigreur,  la  faiblesse  : uue  mala- 
die lente  est  toujours  exilisante. 

Exilisé,  e , pas.  et  adj.;  qui  est  rendu , devenu 
exile  ; qui  a,  qui  préseule  de  l'exilité.  Au  fig.: 
quaud  pour  rendre  , pour  peindre  de  grandes 
chose  , le  style  est  exilisé,  les  choses  ont  tout 
perdu. 

Ex i User , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  devenir 
exile,  menu,  mince,  maigre,  faible,  petit, ché- 
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tif , médiocre  ; donner , prendra  de  l'exililé. 

Au  Gg.  : exiliter  le  style. 

Exilisme , subit.  m.  Au  Gg.  : ce  qui  ne  présente 
qu'une  exilité  de  science,  de  Ulcul. 

Existentialisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du existentiel,  propre  à l'existence,  A soutenir 
l'existent  e,  les  furers  : eutrer  dans  un  régime 
uu  peu  plus  exislentialtsé. 

Exittentialiser , v.  art.;  A rendre  existentiel  , 
propre  n l'existent  ialilé,  A l'existence,  k soute- 
nir l’existence,  A soutenir,  à rendre  les  forees  ; 
exisleiitialiser  un  peu  plus  son  régime  de  sie. 

Existentialisme  , >.  m.;  système  qui  tend  A faire 
entrer  un  malade  dans  un  régime  plus  exis- 
tentiel , d'existentialité. 

Existentiel,  le,  adj.;  d’existence,  qui  est  de  l'exis- 
tence,  qui  la  couccrue,  qui  est  propre  à l'exis- 
tence, A niaiulemr,  à conserver  l'existence,  les 
forces. 

Exonérant , e,  part.  pr.  et  ndj.;  qui  fait  l'action 
d'exonérer  ; qui  exonère,  qui  allège  une  char- 
ge , un  fardeau , uu  impAt  ; qui  soulage  d'un 
poids  onéreux  : une  loi  exonérante:  un  bud- 
get exonérant. 

Exonération  , s.  f.;  action  d'exonérer;  état  exo- 
néré : une  exénoration  d'impôt. 

Exonéré,  e,  part.  pas.  et  adj.,  qui  est  déchargé, 
debarrassé,  soulagé  d'un  fardeau;  d'un  poids, 
de  quelque  chose  d’onéreux  : celle  année,  les 
peuples  seront  un  peu  exonères. 

Exonérer,  v.  acl.;  alléger  une  charge,  un  far- 
deau, un  impôt,  diminuer  l'onéicux;  déchar- 
ger, débarrasser,  soulager  d'uu  fardeau,  d'un 
poids;  exonérer  l'inqiôl,  une  i luise  sur  la- 
quelle frappe  l'impôt,  eu  diminuer  l'onéreux. 

Exonérismc,  s.  m ; système  d'exonération, 

Exorabihsi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  tendu, 
devenu  exorable,  facile  A fléchir. 

Exorabiliser,  v.  ici,  et  pr.,  s' — ; rendre,  devenir 
exorable,  facile  A fléchir,  A gagner,  donner, 
prendre  de  l'exorahilitè  : il  sexorabiltse. 

Exorabililé,  s.  f.;  é'ai  exorable,  disposiiion  A 
cire  fléchi  par  le  malheur,  1a  mi-ere,  la 
piieie  : l'exotahilité  de  son  caractère,  de  son 
cteur. 

Exorbitation,  s.  f.;  étal  exorbitant,  excessif; 
l'exot bitalion  du  piil  des  dentée*. 

Expansivement, adt.;  d'une  mautere  expansive. 

Expaliiable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  expatrié,  repoussé  de  la  pa- 
trie : ce  priucc  est  expatriation 

Expectativemenl , adv.;  eu  expectative,  par 
expectative. 

Expalinble,  adj.  des  ï g.;  qui  peut  être  expé- 
dié, que  l'on  doit  expédier  : ces  marchan- 
dises sool  expédiahles.  - j 

Expalilivement,  adv.td'unc  manière  expéditive  : 
il  travail  Ires  expédiliteineul. 

Expiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cira,  doit  être 
expie  : toutes  ces  fautes  sot)l  expiables. 

Expiant,  e,  adj.;  qui  expie,  téparn,  efface  une 
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faute,  une  peine,  uu  crime  : une  péoitence, 
une  réparation  expiaute. 

Expialif,  ne,  adj.;  d'expiation,  qui  est  de  l'ex- 
piation, qui  la  concerne,  qui  fait  expier:  une 
condamnation,  une  peine  espialive. 

Expiaüvement,  adv.;  d'une  maniéré  expiative, 
par,  avec  expiation. 

Expirable,  adj.  des  2 g.;  qui  est  de  nature  A 
expirer,  qui  peut,  qui  dutl  expirer  : pour  bien 
des  geus,  un  terme  de  paiement  est  luujours 
trop  tôt  expirable. 

Explicalivemcnt,  adv.;  d’une  maniéré  explica- 
tive, avec  explication  : on  doit  toujours  con- 
verser explirativeraent  avec  les  enfants. 

Explicisme,  s.  m ; système,  habitude  d’expli- 
rilé. 

Explicité,  i.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  ex- 
plicita : l'explicité  de  son  disrours. 

Explorable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ex- 
ploré, que  l'on  doit  explorer  : il  ne  pouvait 
• arracher  de  ers  contrées  si  utilement  explo- 
rables. 

Exp/oranlisme,  s.  m ; système  d'exploration, 
continuelle  exploration. 

ExplosibiUté , a.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
explosible. 

Explosible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  faire  explo- 
sion, qui  est  sujet  A explosion,  qui  peut  faire 
explusiou  : uu  bateau,  une  machine  explo- 
sible. 

Explosivemenl,  adv.;  d'une  manière  explosive  ; 
par,  avec  explosion. 

Exportable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  exporté, 
qui  est  susceptible  d'exportation  : denrées, 
marchandises  exportables. 

Exportatif,  ne,  adj.;  d’exportation,  qui  a rap- 
port A l'exportation,  qui  l'autorise,  la  tègle, 
tptt  la  concerne  : une  loi  exportalive  : un  rè- 
glement, un  droit  ex|>orlalif. 

Kxportüliatmesu,  adv.;  d'une  manière  exporla- 
tivc,  par  l'exporialinii. 

Exposahle,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  exposé, 
que  l'on  doit  exposer  : des  mari  Inutilisés  ex- 
posa h h- ». 

Expressivement, adv.;  d’une  manière  expressive, 
énergique. 

Expruprmble.  adj.  des  2 g.:  qui  petit  être  ex- 
proprié, que  l’on  duit  exproprier;  un 'débi- 
teur exprtipriabie. 

Expropriai!/ , ce,  adj.;  d’expropriation  qui  mar- 
que l'expropriation,  qui  la  com-eme,  qui  ex- 
proprie, qui  ordonne  l'expropriation  : un  j« . 
geineut,  uu  arrêt  e\ projirial if. 

Expropria thement,  adv.;  dune  manière  expro- 
prialive;  par  l'rxpiopriaiion. 

Expelsuble,  âdj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  expulsé, 
que  Ion  doit  expulser,  chasser,  déposséder  : 
celle  personne  est  expulsablc. 

l.xpaUnement,  ad*  ( d'une  manière  expnlvire, 
par  l’expulsion. 

Exquicilé,  s.  f.:  étal  exquis,  qualité  exquise  : 
l'caquicile  dvs  eho.es. 
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Exquisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  exquise, 
rendu  exquis  : c'est  exquisable. 

Exquis  ont,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'exquiser,  qui  exquise,  rend  exquis  : re  cui- 
sinier a un  exquiaant  talent  culinaire. 

Exquisé,  »,  part,  pas  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  exquis,  excellent,  parlait  en  son  es- 
pèce. 

Kxquiscr,  e.  act.  et  pr.,  s' — ; reudre,  devenir 
exquis,  excellent,  parfait  en  son  espece  ; ex- 
quiser  les  choses. 

Exscision,  s.  f.;  entaille,  coupure,  retranchement 
en  coupant  : son  cxscision  à la  mairi,  au  bras. 

Extasé-menl,  adv.;  par,  avec  extase  : vous  ne 
voyez  les  choses  qu'extasément. 

Extatiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  facile- 
ment extasié,  qui  est  susceptible  de  s'extasier  : 
cette  personne  est  par  trop  exlaaiabte. 

Extasiant,  »,  adj.;  qui  extasie,  met  en  extase, 
qui  cause  l’extase,  le  ravissement  de  l’esprit  : 
une  beauté , une  richesse  extasiante  : un  luxe 
extasiant. 

Exteniionisme,».  m.;  système  d'extension, 

Extemionnable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
exlensionnè,  qui  est  susceptible  d'extension  : 
un  commerce  exlensionnable. 

Kxlensionnalité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
ex  tensionnel. 

Exttnsionnant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  d’exlensionner,  de  s’extemiouncr,  qui 
extensionne,  qui  donne  de  l'extension  : une 
politique  extansionnantc. 

Exlensionnè,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a reçu, 
qui  a pris  de  l'extension  : depuis  celte  épo- 
que, son  pouvoir  s'est  bien  extensionne. 

Extensionnel,  le,  adj.;  d’extension,  qui  est  de 
l’extension,  qui  la  marque,  qui  tend  à éten- 
dre, à s’étendre  : un  pouvoir  extensionnel  : 
des  mesures,  des  tendances  ex  tensionnelles. 

Extcnsionnellcmeni,  adv.;  d'une  manière  extcn- 
sionoelle;  par,  avec  extension. 

Exltnsionntr,  v.  act.  et  pr.,  s'—;  donner, 
prendre  de  l'extension,  de  l'étendue,  de 
l'augmentation  ; tout  pouvoir  politique,  gou- 
vernemental qui  s'exlensionnc  au-delà  de  ses 
limites  arrêtées,  est  un  pouvoir  déchu,  parce 
que,  tôt  ou  lard,  la  nation  le  renverse. 

Extenuable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  exténué, 
qui  est  susceptible  de  s'exténuer  : un  jeune 
homme  constamment  livré  aux  plaisirs  est 
exlénuable. 

Exténuant,  e,  adj.;  qui  exlénne,  abat,  affaiblit  : 
une  diète  cxtéuuante. 

Exténuait/,  ve,  adj.;  d’exténuation,  qui  est,  qui 
tient  de  l'exténuation,  qui  la  marque,  qui  hile 
I cxténuation  ; il  n'est  pas  une  déhanche  qui 
ne  soit  extémiative,  parce  que  chacune  te 
cortège  de  son  excès. 

Extcnuaiivemtnt,  adv.;  d'une  manière  exténua- 
ti*e,  avec  exténuation,  par  l'exténuation  : 
dompter  eslènuativemenl. 

Exténorable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  éUe  exle- 
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non'-,  que  l'on  doit  extériorer,  rendre,  exté- 
rieur : les  décences  nécessaires  d'action  et  de 
mode  de  vie  seront  rarement  bien  extériora- 
blrs,  si  elles  ne  sont  dans  l’cducation  et  les 
habitudes. 

Extérioroiion,  s,  f,;  action  d'exlériorer;  étal  ex - 
tèrioré. 

ExtéTinré,»,  part.  |ias.  et  adj  ; qui  est  rendu  ex- 
térieur, apparent. 

Extériorer,  ».  act.  et  pr.,  s'—;  rendre,  devenir 
extérieur , apparent  : quand  le  vice  peut  < f- 
fiontèmcnt  s’extériorer,  il  n'y  a plus  de  bon- 
nes mœurs  publiques;  et  alors  les  sociétés  sont 
i une  corruption  qui  provoque  leur  cbiïtc  et 
leurentièie  dissolution. 

Exterminable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ex- 
terminé, que  l'on  doit  exterminer  : quand  les 
rois  sacrifient  les  pedplrs  à leur  ambition , ils 
souteslerminables;  car  alors  ils  sont  les  exter- 
minateurs du  genre  humain. 

Exterminant,  e,  adj.;  qui  extermine  : une  force, 
une  Ivrannie  exterminante. 

Evterminatnément , adv.;  d’une  manière  exter- 
minalive,  avec,  par  cxlermination. 

Extinctivement,  adv.;  d’une  manière  extinctive, 
par,  avec  extinction. 

Extinguibilité,  s.  f.;  état,  qualité  cxtinguible,  de 
ce  qui  peut  s'éteindre. 

Extinguible,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  éteint, 
qui  est  susceptible  des’éteindie. 

Extnpatibilité,  ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
extirpable. 

Extirpable,  adj.  das  2 g.;  qui  peut  être  extirpé, 
que  l'on  doit  extirper  : les  vices  ne  sont  bien 
extirpables  que  quand  il  y a dans  le  cœur  des 
germes  et  des  principes  de  vertu. 

Extirpai’/,  ve  , adj.;  qui  extirpe , arrache , qui 
détruit  entièrement. 

Extirpathemenl,  adv.;  d'une  manière  extirpa- 
tive,  par,  avec  etlirpatioa. 

Extorquent',  ».  m.  f.,  te;  celui,  celle  qui  ex- 
torque. 

Extonionnaire,  adj.  des  2 g.;  d'extorsion  , qui 
est  de  l’extorsion , qui  en  tient , qui  y a rap- 
port, qui  lui  appartient,  qui  la  marque,  qui  U 
concerne  : un  acte  , une  force  extorsion- 
naire. 

Extorsionnairement,  adv.;  d’une  manière  extor- 
skmnaire;  par,  avec  extorsion. 

Extartism»  , s.  m.;  système  d'extorsion  , ce  qui 
n’est , ne  présente  qu’une  continuelle  extor* 
sion  : ce  n’est  que  de  l'extorsisme. 

Extraclivemtnt,  adv.;  d’une  manière  extractive; 
avec  extraction,  par  l'extraction. 

Extra-légal , e,  adj.; qui  est  en  dehors,  au-drlk 
de  la  légalité  : la  suppression  des  mesures  ex- 
tra-légales. 

Extra-légalcment , adv.  ; d’nne  manière  extra- 
légale. 

Extra-légalité , ».  f . ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
extra-légale,  en  dehors,  au-delà  de  la  légalité; 
l'extra-léqalilé  constitue  une  tyrannie. 
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Extraordinarié , e,  pari  pas.  cl  adj.;  qui  es l 
rendu , devenu  extraordinaire. 

Exlraordinarier,  v.  acl.  ei  pr.,  s' — ; rendre, 
devenir  extraordinaire. 

hxlraordinarhme , s.  m . ; tout  ce  qui  n'est,  ne 
montre  qu’une  continuelle  extranrdinarilc. 

hxtraordinarité  , s.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui 
est  extraordinaire  ; l’extraordinarité  des  per- 
sonnes, drs  choses. 

Extravarjantisme,  s.  m.;  système  d'extravagance, 
ce  qui  n’est , ne  présente  qu'une  continuelle 
extravagance. 

Extravaijuément , adv.  ; d’une  manière  extrava- 
guée  : vous  danser,  vous  courez  , vous  faites 
tout  extravaguément. 

Frlravasable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  extra- 
vasé, qui  est  susceptible  de  s'extravaser. 


Fabricable  , adj.  des  2 g.;  qui  petit  cire  fabri- 
qué, mis  en  œuvre  : ce  fd,  ce  coton,  cellesoic, 
cette  laine  est  fabricable. 

F abutable , sdj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  fabulé , 
rendu  fabuleux,  dont  on  peut  faire  une  fjble: 
cet  événement,  celte  circonstance  est  fabula- 
ble,  peut  donner  lieu  à une  fable. 

t ahulation,  s.  f.;  action  de  fabuler;  état  fabulé; 
la  fabulation  d'un  événement,  d'une  circons- 
tance. 

F ubuli , e,  part  pas.  et  adj  ; qui  est  mis  en  fable, 
dont  on  a fait  uue  fable  : cet  épisode  est  fa- 
bulé. 

Fabuler,  y.- acl.;  faire  une  fable,  des  fables, 
mettre  en  fable.  N.;  narrer,  réciter  des  fables. 

f abulisme  , s,  m.  ; système  de  fabulation  : ce 
n'est  que  du  fabtilisme. 

Fabulilé,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  fable,, 
fabuleux. 

Façadf,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a une  façade  : 
celte  maison  est  bien  façadée. 

Fuçadcr,  v.  aeU;  faire  , donner  une  laçade  , or- 
ner d'une  façade  : façader  une  maison , un 
édifice. 

Facetter,  v.  ncut.;  faire  le  facétieux,  des  facéties: 
facétier  spirituellement,  amusamment  ; cette 
personne  facétie  bien. 

Facétitme,  s.  m.;  système  de  facétie;  ce  qui 
u'est,  ne  présente  que  de  la  facétie  ; c’est  du 
facétismc. 

Ftichable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  facile- 
ment fàcbé  , qui  est  susceptible  de  se  ficher 
de  peu  , pour  peu  ; cette  personne  est  très 
fàchable,  naturellement  fàrbable. 

Fâchant,  e,  adj.;  qui  fiche,  qui  cause,  amène  de 
la  firherie  : uue  opposition , une  résistance 
fiebaote. 

Fâcheusement , adv.  ; d'une  manière  fiebeuse  , 


Fjlratjable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  extrait, 
que  l'on  doit  extraire  : cette  pierre,  cette 
matière,  ce  minerai  est  exlrayable. 

Eztricable,  adj.  des  2 g.;  qu’il  est  possible,  né- 
cessaire d'exlriquer,  de  démêler,  de  débrouil- 
ler: cette  affaire  est  exlricable. 

Ejr  trient  ion,  s.  f.;  action  d’extriquer,  étatextri- 
•qué  : l’exlrication  de  cette  affaire. 

Exlriqué , c,  part  pas.  et  adj.  ; qui  est  démêlé  , 
débrouillé  , dans  quoi  on  a fait  un  choix  pour 
éclaircir,  dégager  d'embarras  : cette  affaire  est 
extriquée:  les  pièces  sont  extriquées. 

Exlriquer,  v.  act.  ; démêler,  débrouiller  ; fauo 
un  choix  parmi  pour  éclaircir,  dégager  d'em- 
barras ; exlriquer  une  affaire  , les  pièces  d'un 
procès,  d’une  contestation. 


avec  fAchcrie  : vous  me  parlez  fâcheuse- 
ment. 

Facilitable,  adj.  des  2 g-;  qui  peut  être  facilité: 
cette  chose  est  très  facilitablcè 

Facilitant,  e,  adj.;  qui  facilite,  rend  facile  : un 
moyen  facilitant. 

Facililement,  s.  m,;  action  de  faciliter  ; étal  fa- 
cilité : le  facililement  des  choses. 

Façonnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  façon- 
né, arrangé  : cette  vigne  est  façonnable.  Au 
fig.  : qui  peut  être  habitué,  accoutumé  h une 
chose  , à une  occupation  : cette  personne  est 
aisément  façonnable  pour  tout,  h tout. 

façonnant,  e, adj.;  qui  façonne,  habitue,  accou- 
tume à une  occupation,  h uue  chose  ; le  grand 
désir  de  faire  est  toujours  façonnant. 

Façonnement , s.  m.;  action  de  façonner,  d’ha- 
bituer , d'accoutumer  A une  chose,  à une  oc- 
cupation; état  façonné  ; le  façonnement  d'uuo 
personne. 

Facticement , adv.  ; d'une  manière  factice  : la 
question  est  facticement  agrandie. 

Facticité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  fac- 
tice : la  facticité  des  choses. 

Factionisme,  s.  m.;  système  de  faction,  de  ligue, 
de  cabale. 

Faciionnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  faci- 
lement factionne  , divisé  en  factions,  livré 
aux  factions  : les  habitants  de  cette  ville  sont 
très  factionnables. 

/•'actionnant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  factionner,  de  se  fartionoei',  qui  factionne, 
qui  cause,  occasionne  des  factions,  des  ligues, 
des  cabales  : des  ambitions,  des  intrigues  fac- 
lionnanles. 

Factionni , e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  est  divisé 
en  factions,  déchiré  par  des  factions,  des  li- 
gues, des  cabales  : cette  ville  est  fadionnèe 

Factionner,  v.  act.  et  pr.,  se  — ; former,  établir 
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des  factions,  déchirer  par  des  factions,  des  li- 
gues, des  cabales  : tous  (actionnez  ce  pays. 
Se  former, $e diviser  en  factions:  les  habitants 
de  cette  ville  sc  factionnent.  Ncut.;  faire  fac- 
tion ; on  vous  voit  toujours  faclionnèr  dans  la 
rue,  devant  la  porte  de  celte  dame. 

Factitaiiot t,  s.  f.  ; action  de  faire  souvent , habi- 
tude de  faire  : toutes  tes  mésliabitudes  naissent 
des  vices,  et  ne  sont  que  le  résultat  des  fac- 
ti tâtions  funestes  dans  lesquelles  ils  entraînent 
et  auxquels  ils  livrent. 

F actoii.wie,  s.  m.;  système  du  faclotou  ; caractère, 
œuvre  du  ficloton. 

Faetotannement,  s.  m.;  action  de  faclotonuer,  de 
faire  le  faclotou. 

Factotouner,  y.  u ; faiie  le  faclolon,  se  mêler  de 
toat  daus  une  maison  : vous  fariotouncz. 

l' aeu  hâtivement , adv.;  d’une  mauicre  faculta- 
tive , avec  faculté. 

Fadaisement , a.  m.;  action  de  fadaiser,  de  faire, 
de  dire  des  fadaises. 

Fadaiser,  y.  n.;  faire,  dire  des  fadaises,  des 
niaiseries  : vous  fadaisez. 

Fadaiseur,  s.  m, , f.  te;  celui,  celle  qui  fait,  qui 
dit  des  fadaises,  qui  ne  s'occupe  que  de  fidai-i 
ses,  de  niaiseries.  Est  aussi  adj;  : uue  conver- 
sation fadaiseiisc , qui  n'a  pour  objet  que  des 
fadaises. 

Faduiseuxcmenl , adv.;  d'une  manière  fadaiscuse, 
par  des  fadaises  ; se  distraire  fadaiseuscmeirt. 

F a fiât , s.  m.,  du  fafiot  , des  faüol.-.  1res  j>etitcs 
écailles  ou  copeaux  que  foui  les  charpen- 
tier», menuisiers  en  Ira  va  liant  le  bois,  et  dont 
se  sert  pour  allumer  plus  facilement  le  feu. 
Au  lig.  : mince  objet  de  toilette,  de  parore 
qui  est  .vans  valeur  réelle,  et  doul  l'importance 
n est  (pie  daus  un  goût  passager,  de  c.iprice 
de  ruiAC,  et  qui  ordiuairciurnt  est  jeté  ou  re- 
travaillé quand  ou  s'eu  c»t  servi  deux  ou  trois 
fois. 

Fafiutcmcnt , s.  m.;  action  de  faûutcr,  de  faire 
du  fahui , des  fuüots. 

Fajiotcr,  x.  act.;  faire  du  fatiot , desfafiott.  Ncut.; 
ne  s'occuper  que  de  fa  Ilots  de  toilette,  de  pa- 
rure : cette  femme  ne  fait  , uefait  que  fallu  1er. 

Faillibilisable , adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible 
de  faillibilité , de  devenir  faillible  ; tous  les 
hommes  soûl  plus  ou  motus  failli bili  tables. 

Failfibilisant , e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  lait  l’ac- 
tion de  faillibihscr  ; qui  imllibilife,  rend  fail- 
lible ; qui  < au  sc»  auièuç  la  luilbb.hlé  : ia  pré- 
somption est  toujours  faillibili>aute ; car  elle 
égare  1 1 raisou  et  fausse  le  jugement. 

Faillibilité  y c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  faildc  , qui  a de  la  faillibillité. 

F aillibiliscr , v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
faillible;  donner,  causer,  prendre  de  ia  failli- 
bilité : la  nature  a faillibilisé  l'homme,  et  lui  - 
mèmu  se  faillibilité  eucoro  par  ses  travers  d'es- 
prit ci  de  jugf tuent.  ? 

FaillibiUsnu , s.  n».;  c*  qui  M est,  ne  présente 
qu'uue  CQiniuuelle  faillibilité. 
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Fainéanlemeni , adv.;  d’une  manière  fainéante  : 
vivre  faïuéanteincnt , en  iaiuéaut. 

F ainèantixmc , s.  m.;  continuelle  faiuéaulise , 
incessante  paresse,  nullité  absolue  d’action  , 
absence  de  toute  espece  d'activité. 

Faisaudable,  adj.  des  î g.;  qui  peut  être  faisan- 
dé, qu’il  est  nécessaire  de  laisser  faisander  : 
celle  viande  est  faisaudable. 

Faixandemcnt , s.  ni.;  ctal  faisaudé  : le  faisau- 
dement  de  la  viande. 

Fallacisme , s.  m.;  tout  ce  qui  n'est  que  falla- 
cieux, ue  présente  que  du  fallacieux. 

Fallacitét  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  falla- 
cieux. 

Falsipcatif,  ve,  adj.;  de  falsification,  qui  est , 
qui  tient  de  la  falsification,  qui  sert  à falsifier: 
une  fraude  falsiûcative  : uu  spiritueux  fabilî- 
catif. 

Falsijicativement , adv.;  d'une  manière  falsifies- 
live,  avec  falsification,  par  la  falsification  : dé- 
naturer falsifient ivemeul  les  spiritueux. 

Falsipxmc,  s.  m.;  système  de  falsification  : ce 
n'est  que  du  falsifisme. 

Fumable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  famé,  mis 
en  réputation:  cette  personne  est  honorablc- 
blement  famable. 

Famaiion,  ».  f»;  action  de  fainrr;  état  famé  : I# 
belle  et  honorable  iamation  de  cette  personne. 

Famé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a du  renom  , de 
la  réputation  ; celte  persouuc  est  bieu  famée. 

F amer,  v.  act.  et  pr.,  se — ; mettre  eu  rettum,  en 
réputation,  douuer.  prendre  du  renom,  de  la 
réputation  ; entrez  dans  la  belle  et  noble  ac- 
tion du  cœur,  ne  sortez  jamais  de  l'action  de 
bien , et  vous  vous  fumerez  toujours  honora- 
blement. 

Famigcrateur,  ».  ro.,  f.  Irice  ; celui,  celle  qui 
fait  courir,  qui  répand  des  bruits  , des  nou- 
velles : c e»i  un  daugereux  famigcrateur. 

Famigeralion , s.  f.;  action  de  famigérer  : les  fu- 
migerai ions  de  la  méchanceté,  de  la  calomnie. 

Famigèrer,  v.  act.;  répandre,  faire  courir  des 
bruits,  dr*  nouvelles. 

Famigérisme  , s.  m.;  système  de  famigeralion  : 
le  famigérisme  dev  méchants. 

Familiarisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  fa- 
miliarisé, rendu  faunllic  ; qui  est  susceptible 
de  se  familiariser  : cette  persounc  est  farui- 
liarisuble. 

Familiarisant , e,  adj.;  qui  familiarise,  qui  donne, 
cause  la  fa  mil  liante  : vous  prêtiez  des  habitu- 
de* trop  fannliai  Isa  nies. 

Fatniliarisme  , 8.  m.;  syttèuic . abns  de  familia- 
rité* 

Familtisé , e,  part-,  pas.  et  adj.;  qui  est  en  fa- 
tnrlb-,  mis  en  famille,  renb  rme  dans  la  famille; 
qui  a beaucoup  de  famille  , d'enfants  ; » et 
liomme  est  ires  fatmllué. 

Familiiser,  y.  act.;  met  lie  en  famille,  renfer- 
mer dans  la  famille.  Prou.,  se — ; avoir  beau- 
coup de  famille,  d’eutanU  : vous  vous  fauiilli- 
jEtjdq n,  , . 
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Famiitablt , adj,  des  2 g.;  qui  peut  être  famine, 
est  susceptible  d'cpruuvcr  une  famine  : ce 
pais  est  fnniinahlr. 

Faminam,  e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fail  l'acti'in 
de  familier;  qui  famine,  qui  cause,  amène  une 
famine  : une  sécheresse  , une  aridité  faini- 
nanle. 

F aminé,  e,  part,  pas  et  adj  ; qui  a la  famine,  qui 
est  persécuté, dévoie,  déchiré  par  la  famine; 
<pii  manque  de  taules  les  cluses  ucccs-airet 
fi  la  vie  ; celte  ville  est  terriblement  faniince. 

Familier,  v.  ail.;  causer,  amener,  produiie  la 
famine,  priver  de  toutes  les  choses  nécessaires 
à ta  vie;  détruite  toute»  les  abondance»  : fa- 
milier inéclismmeut  une  ville,  un  peuple,  pour 
la  faire  entrer  en  lévolte. 

Faminiime , s.  ni.;  affreux  système  de  famine  : 
c’est  dti  fitininisme. 

Faillible , adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible  de  sr 
faner,  qui  peut  être,  doit  être  faué  : iclle  herbe 
est  fanable  et  doit  être  convertie  en  foin. 

F an  an  l , e,  adj  ; qui  fane:  soleil  fanant,  chaleur 
fanante. 

/ anatiguement , adv.;  d'une  mauièr*  fanatique, 
par  le  fanatisme,  avec  fanatisme. 

/ anatisable,  adj.  des  2 g.;  qui  jn-ul  être  fanatisé, 
qui  est  susceptible  de  se  fanatiser  : un  peuple 
ignorant  est  toujours  fanalisablu. 

Fanaiiiaul,  e,  adj.;  qui  fanatise,  qui  cause, 
produit,  amène  le  fanatisme,  un  fanatisme. 

Fanatisation,  s.  f.;  action  de  fanatiser;  état  fa- 
natisé : la  fanatisation  des  populations. 

Fanalisle,  s.  des  I g.;  partisan  du  fanatisme,  ce- 
lui , celle  qui  propage  le  fanatisme,  l’érige  eu 
système. 

Fanemein , s.  m.;  état  fané,  llétri  ; action  de  fa- 
ner, de  convertir  en  foin  : le  fanemeut  du 
teiut , de  la  fraîcheur,  de  l’herbe. 

Fanfaronner , v.  u.;  faire  le  fanfaron,  des  fanfa- 
ronnades : vous  fanfaronner . 

Fanfaroninne,  s.  m.;  système  de  fanfaronnades, 
continuelles  fanfaronnades  : ce  n'est  que  du 
fanfaronisme. 

Fanfreluetii,e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  chargé 
de  fanfreluche»;  dont  la  todcltc  n'est  compo- 
sée que  de  fanfreluches:  cette  dame  est  drô- 
lement faufreluchéu. 

Fan/relucbrmenl , s.  ni.;  action  de  f.infrelucher; 
étal  fanfreluehé  : le  faiifrelucheir.cut  de  celle 
personne  est  ridicule. 

Fanfrehiçher,  v.  acl.  et  pr,,  se  — ; mettre  des 
fanfreluches;  parer,  sc  parer  de  fanfreluches , 
nu  composer  sa  toilette  que  de  fanfreluches. 

lang  cable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre  fangé, 
plongé  dans  la  fange  : l'homme  qui  n’a  pas , 
oiiqui;  abjuré  le  sciilimeul  de  lui-méme,  d'hon- 
neur el  de  dignité,  est  toujours  fangeible; 
paire  qu’a  lors  il  est  sans  principes  nobles  , 
sans  élévation  d'iine,  et  parce  que  (ont  ce  qui 
ne  peut  s élever  i une  hauteur  morale  u'est 
propre  qu'à  la  fange  de  l'abjection, 

F nageant,  e,  part.  pr.  et  adj.  qui  fait  l'action 
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de  fanger,  do  se  fanger  ; qui  fange,  qui  jette, 
p’onge,  précipité  dans  la  fnige  : tous  les  vices 
sont  fangcani».  parce  que  tous  dégradent  l’A- 
me, déconsidèrent  I homme  ou  le  déshono- 
renl  en  llétrissant  le  caractère. 

Fangé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  jeté,  plongé 
dans  la  fange  ; celte  personne  est  complète- 
ment fangée. 

F angemenl , s.  m.  ; action  de  fanger,  de  se  fan- 
ger : le  faogeiiienl  de  celle  personne  résulte 
de  la  corruption  des  sociétés  qu’elle  fré- 
quente. 

Fanger , v.  acl,  et  pr.,  se  — ; jeter,  précipiter, 
tomber  dans  la  fange , se  traîner  dans  la  fan- 
ge : vous  vous  fanges. 

b angeusemenl , adv.;  d'une  mauière  fangeuse  ; 
vivre  fangeuseiucm  , dans  la  fange, 

Faniasmagoriter , v.  u.;  faite  de  la  fantasmago- 
rie, s'amuser  à la  fantasmagorie. 

Famannagorinne , s.  m.;  système  de  fantasma- 
gorie, ce  qui  n'est,  ne  présente  que  de  la  fan- 
tasmagorie. 

Fantaslicié,  a.  f.;  étal,  qualité  de  qui  est  fantas- 
que, fantastique. 

Fanlatliser,  v.  n.;  faire  le  fantasque,  du  fanlas- 
lisme.  . \ 

Fanlatlitme,  s.  ni.;  ce  qui  n'est,  ne  présente  que 
du  fantasque,  du  fantastique  , do  la  fanlaSli- 
cité. 

Faguinei , v.  ocul.;  faire  le  faquin,  de  la  faqui- 
ucrie  : vous  farquinei. 

Fareemenl,  adv.j  d une  manière  farce,  par  farce, 
avec  farce  : il  raconte  les  choses  tout  force- 
ment. , . , 

Fardable,  adj.  des  5 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
fardé,  déguisé  : ce  propus,  cette  narration  est 
faidable. 

Fardant , e,  adj.;  qui  fade,  donne  un.  faux  lus- 
tre , qui  déguise  : donner  à uue  étoffe  un  ap- 
prêt fardant. 

Fardenr,  ».  m.,  féal,  te;  celui,  celle  qui  farde 
bien. 

Fatelnanl,  e,  adj.;  qui  fascine,  rliarmr,  séduit': 
des  discours  fascinants , une  conversation  fas- 
cinante. 

Fascina:!/,  ne , adj.;  de  fascination,  qui  est, 
qui  tient  de  la  fascination,  qui  la  marque  : mi 
résultat  fascinntif. 

Fa.se/natlremenl , adv.;  d'une  manière  fnscina- 
•ive,  avec  fascination,  par  la  fascination. 

Fascinateur , s.  m.,  f.  triet;  celui  . celle  qui  fa». 
H (M , qui  charme,  éblouit  : méfies -vous  dés 
fascinateurs , ils  n'ont  ordinairement  qu'uu 
but  : celui  de  tromper  pour  remplir  leurs 
vue». 

Fatcinitme  , s.  m.;  système  de  fascination;  ce 
qui  u'csl,  ne  nié. ente  qu'une  continuelle  fas- 
cination : le  fasi  inisnie  de  la  galanterie. 

Fashionalité , s.  f.;  ctat,  qualité  de  ce  qui  est 
lasiiionuel. 

Fashionnel,  le,  adj.;  de  fashion  , qui  est,  qu* 
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tient  de  la  fashion  , qui  la  marque  : des  ma- 
nières fashionnelles. 

Fashionellement , ad».;  d'une  manière  fashion- 
nelle; avec  fashion,  par  la  fashion. 

Fashionner,  ».  n.;  faire  de  la  fashion,  le  fashio- 
nable. 

ta tmable  ou  Fasinable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut 
être,  doit  être  fasiné,  garni,  couvert  de  fasin: 
ce  fourneau  est  fasinable. 

Fasiné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  garni,  cou- 
vert de  fasin  : ce  fourneau  est  bien  fasioé. 

Faainement , i.  m ; action  de  fusiuer;  clal  fa- 
siné : le  fasinement  de  ce  fonrntan  à char- 
bon. 

Fasiner  ou  Faiiner,  v.  acl.;  couvrir,  garnir  de 
fasin,  faire  un  mélange  de  fasin  : fasiner  un 
fourneau  h charbon  : fasiner  des  terres,  les 
ameublir  avec,  par  le  moyen  du  fasin. 

Fastidiosité,  >.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  fas- 
tidieux : la  fastidiosilé  de  sa  conversation. 

Fastique,  adj.  des  S g ; qui  est,  qui  tient  du  des- 
tin, qui  appartient  au  destin  , qui  se  rattache 
au  destin  ; quel  homme  plus  fastique  1 

Fasliquemenl , adv.;  d’une  manière  fastique,  par 
le  destin. 

Fatalique,  adj.  des  2 g.;  qui  est , qui  lient  de  la 
fatalité,  qui  la  marque  : il  a un  malheur  fala- 
lique. 

Fatatisable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  fatalité, 
frappé  de  fatalité  ; qui  Jjestj  susceptible  de 
se  l’ataliser,  de  devenir  fatal , funeste  : un  suc- 
cès est  toujours  en  tout  ou  en  quelque  chose 
falalisable,  du  moment  où  on  ne  sait  en  jouir 
ni  approposcr  tes  résultats. 

F Mali. tant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  fataliser;  qui  fatalité,  rend  fatale,  qui  cau- 
se, produit  une  fatalité  : vous  entres  dans  de 
fatalisants  principes,  une  fatalisanle  action. 

Fatalisi , e,  part.  pas.  rl  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  fatal  ; tout,  jusqu'à  la  température 
qui  s’est  fataliste  contre  lui. 

Fataliser,  v.  acl.  et  prou.,  se—;  rendre,  deve- 
nir fatal,  causer  la  fatalité,  frapper  de  fata- 
lité; donner,  causer,  imprimer  aui  choses  la 
lerribililé,  le  périlleux  du  hasard,  de  la  fata- 
lité : tant  que  l’homme  n’approposera  conve- 
nablement les  moyens,  tout  se  fatalisera  de 
plus  en  plus  contre  lui. 

Fanatisme,  s.  m.;  tout  ce  qui  u’est,  ne  présente 
qu’un*  continuelle  fatuité  : ce  n’est  que  du  fa- 
tuitisme. 

Fauchablr,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  fauché, 
que  I on  doit  faucher. 

Faucülablt,  adj.  des  2 g.;  t.  d'agric.  dans  grand 
nombre  de  lieux;  qui  peut  cire,  doit  être  fau- 
cille, qu’il  est  nécessaire  de  fauciller. 

Faucillage,  s.  m.  ; action  de  fauciller;  état  fau- 
cille : le  faucillage  de  ce  champ  : un  lion  fau- 
cillage. 

Faucille,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  coupé,  scié 
avec  une  faucille  ; ce  champ  est  faucille,  bien 

faucillé. 


Fauciller,  v.  act.,  t.  d'agric.  usilé  en  grand  nom- 
bre de  lieux;  couper  , scier  le  blé,  une  em- 
blave avec  une  faucille  : on  va  bientôt  fauciller 
les  blés. 

Faucilleur,».  m.  f.,  se — ; celui,  celle  qui  coupe 
le  blé,  une  emblave  quelconque  avec  une  fau- 
cille : un  bon  faucilleur. 

Faufila  b le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  faufilé, 
que  l'on  ne  doit  que  faufiler. 

Faufilement,  s.  m„  action  defauGler;  état  faufilé; 
le  fauGlement  d'un  ouv  rage  de  couture. 

Faunable , adj.  des  2 g.;  t.  d’agric  ; qui  jicut 
être,  doit  être  faune  ; ce  blé,  cctic  emblave 
est  faunable. 

Faune,  e,  part,  pas,  et  adj.  ; dont  le  haut  du 
feuillet  est  coupé  avec  une  faucille  pour  faire 
trocher  et  empêcher  de  monter  trop  vite  : ce* 
blés  sonlfannés- 

Faunement,».  m.,  action  de  fauner;  état  fauué  ; 
le  fauoeuienl  d'un  blé;  un  bon  fauiicment. 

Fauner , ».  act.;  I.  d’agric.;  couper  avec  une 
faucille  le  haut  du  feuillet  du  blé  ponrl’em- 
pèeherde  monter  trnp  vite  et  le  faire  trocher. 
Cette  opération  se  fait  avant  que  l'épi  ne  pa- 
raisse ; fauner  un  champ  de  blé. 

Faut  sable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre  faussé, 
qui  est  susceptible  de  se  fausser. 

Faussement,  s.  m.;  aclion  de  faus'er;  état  faussé; 
le  faussement  de  la  la  lui,  d’un  règlement, 
d'une  convention, 

F auterr.enl,  s.  m ; action  de  fauter  : les  faute- 
ments  journalier!. 

Fauter,  v.  neut.  ; faire  une  faute  des  fautes, 
manquer  à un  devoir,  à ce  que  l'on  doit. 

Fautivement,  adv.;  d’une  manière  fautive,  avec 
faule;  vous  agissez  fautivement. 

Fautivlté,  s.  f.;  élat,  qualité  de  ce  qui  est  fautif; 
la  faulivilé  d'une  personne,  d'une  aclion. 

Favorabilisé,  e,  part.  pas.  et  adj . ; qui  est  rendu, 
devenu  favorable. 

Favorabiliser,  v.  acl.  et  pron.se — ; rendre,  de- 
venir favorable  ; beaucoup  d'évcnemcais  so 
favorabilisé  quand  on  sait  les  utiliser. 

Favarisable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
élre  favorise,  qui  mérite  qu'on  le  favorise  ; 
cette  personne  est  favnrisable. 

Favorisant,  e,  adj.;  qui  favorise  : un  favorisant 
appui;  une  favorisanie  protection. 

Fébrieiation , v.  f.;  état  fiévreux,  accès  de  fièvre; 
sa  fébricialion. 

Fébrilement,  ad».;  d’nne  manière  fébrile,  a»ec 
fébrilité  ; agir  fébrilement. 

Fébrilisable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre  febri- 
lisc,  rendu  fébrile,  qui  est  susceptible  de  se 
febriliser,  de  fébrilité  : l'homme  est  fébrili- 
sable par  ses  passions. 

Febrilitant,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  febriliser,  de  se  fèbriliser;  qui  fébrilise,  rend 
fébrile,  qui  cause,  amène,  produit  la  fébrilité. 
Au  Gg.  : qui  cause  l’e'garement  de  l'imagina- 
tion, de  l'esprit,  du’jogemen|t:  une  fébrilisanle 
joie,  un  fébrilisant  amour. 
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Fébrilité,  e, part.  pas.  et  adj.;  qui  «l  rendu,  de- 
tenu  fébrile,  qui  a,  qui  présente  de  la  fébri- 
lité : une  télé  fébrilisée.  se  prend  aussi  sub- 
lantiveuient  : un  fébrilité. 

Fibrilittr,  v.  act.  et  prou,  te — ; rendre,  devenir, 
fébrile  , ardent , eoOaromé  ; produire  un  dé 
lire  égal  à celui  causé  par  une  fièvre  ardente. 
Au  fig.  : causer  l'égarement  de  l'unaginaiiou, 
de  l’etprit,  du  jugement;  faire  entrer,  entrer 
dan»  un  emportement , dam  une  u.vhaltation, 
dans  une  violence  qui  tiennent  d une  (ievre 
ardente,  délirante,  neut.;  faire  delà  fébrilité  : 
vous  fébrilisei. 

Fcbrilisme,  t.  in.  ; ce  qui  n’est,  ne  présente 
qu'une  continuelle  fébrilité. 

FibriUM,  ».  I .;  état,  qualité  de  ce  qui  est  fébrile: 
sa  fébrilité. 

FécalUè,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  fécale  : 
la  fécalité  de  la  matière. 

Fécondable,  edi-  des  2 g.-,  qui  peut  être  fécon- 
dé, rendu  fécond  ; cette  terre  est  féconda- 
ble. 

Fécondisme,  s.  m.;  système  de  fécondité  ; tout  ce 
qui  tend  à produire  la  fécoadité. 

Fédérativemenl,  adv.;  d’une  manière  fédérative; 
avec  fédération,  par  la,  par  une  fédération. 

Fééritn , ne,  adj.,  de  fée,  des  fées,  qui  appar- 
tient fi  la  fee,  tus  fées  : la  science  fèerirtine, 
l’esprit  férrien. 

I étriqué,  adj.  des  2 g ; de  féerie,  qui  est,  qui 
tient  de  la  féerie,  qui  représente  une  féerie  : 
des  félea  féeriques. 

Freriquemenl,  adv.;  d'une  manière  férique;  avec 
féerie,  par  la  féerie. 

Fétriti,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu féerie  , qui  est  embelli  étonnamment 
comme  par  enchantement  : des  lieu*  féeri- 
»é». 

Féeriter,  v.  acl.  et  proo,,  se — ; rendre,  deve- 
nir, féerie,  féerique;  embellir,  s'embellir  es- 
traordioaireeienl,  étonnamment,  comme  pat 
magie,  par  enchantement  : féeriser  un  lieu. 

Féerimt,  s.  m,;  système  de  féerie,  ce  qui  pré- 
sente une  continuelle  férié. 

Feignnble,  adj,des2g.;  qui  peut  être  feint,  que 
l’on  doit  feindre  : pour  la  ruse  hypocrite  tout 
est  feignahle:  la  belle  vérité  ne  feint  rien. 

Feignante,  adj,;  qui  feint  : une  feignante  adresse, 
ruse. 

Feigntmeni,  s.  m.;  action  de  feindre,  d’user,  de 
feinte  : les  feignements  de  ta  fausseté,  de  l'hy- 
pocrisie. 

/rigueur,  t.  m.  f.,ie—  ; celui,  celle  qui  feint  : 
les  feiguements  de  la  fausseté,  de  l'hypocrisie. 

Félicité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  présente  du 
bonheur,  de  la  félicité,  dout  les  félicités  sont 
multipliées  : une  vie  félicitée 

Féliciter,  y,  act  et  proo.,  se — ; causer, pro- 
duire, acquérir  des  félicités,  multiplier  les 
félicités;  environner,  s’environner  de  félici- 
tés : la  vie  ue  se  félicise  que  par  le  travail, 
que  par  tous  les  beaux  ordre*  d'action. 
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Félicimc,  s.  m.;  continuelle  félicité;  tout  ce 
qui  tend  à apporter  des  félicités. 

Felicitable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  mé- 
rite d’étre  félicité,  complimenté  : une  per- 
sonne féiiciuble. 

Félicitant,  e,  ad.;  qui  félicite,  qui  présente,  qui 
contient  des  félicitai  ions  : des  paroles  félici- 
tantes : une  lettre  félicitante. 

félicileur,  s.  m.  f.,  se;  celui,  celle  qui  félicite. 

Fémiuitablc,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  féminisé,  rendu  fèminio,  à quoi  ou  peut, 
ou  doit  donner  le  genre  féminin  : reri  est  le-, 
minisable,  coimneceçi  est  masculinisablc. 

Féminisation,  s.  f.;  action  de  féminiser;  état  fé- 
minisé. 

Féminisme,  s.  m.;  système  de  féminisation. 

Femmelellisable,  ad),  des  3 g.;  qui  peut  être 
femmelutlisé,  qui  est  susceptible  de  devenir 
femmelette  ; ce  jeune  homme  est  femmeletti- 
sabie. 

Femmeleltitanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  femmelettiser,  de  se  femmeletliser;  qui 
femmeicltise,  rend  femmelette,  comme  une 
femmelette , d'un  esprit  simple , borné,  sans 
courage,  sans  énergie  : il  passe  sa  vie  dans  un» 
femmelet li saute  motle.se. 

FernmcleU,tahon,  ».  {.;  action  de  femmeletliser; 
état  femmeletlisé  : la  femmeleltisation  de  ce 
jeune  Nomma. 

Femmeletlisé,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  femmelette  : ce  jeune  homme  est  fem- 
meleüisé  par  les  plaisirs  et  la  mollesse. 

Fetmncltititer,  v.  act.  el  pr, , s’ — ; rendre,  de- 
venir femmelette,  d’un  esprit  simple,  borné, 
sans  force  de  caractère,  sam  énergie  : de  con- 
tinuels plaisirs  femmeleltàent  l'homme,  parce 
qu'ils  absorbent  tout. 

Femmelellitme,  t.  m.  ; tout  ce  qui  ne  présente 
qu'une  contiuuclle  action  de  femmelette. 

Fenduble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  fendu, 
qui  est  susceptible  de  se  fendre  : ce  bois,  cette 
chose  est  feudable. 

Fendement,  s.  m.;  action  de  fendre;  état  fendu: 
le  fendement  du  bois,  d'une  chose. 

Fenitré,  e,  part,  pat  et  adj.;  qui  a des  fenêtres: 
maison  bien,  mal  fenétrer. 

Fenéirement,  s.  m.;  action  de  fenétrer;  étal  fe- 
liètré  ; le  fenéirement  devcetle  maison  : un 
beau  fenéirement. 

Fenétrer,  v.  act.;  faire,  poser  des  fenêtres;  don- 
ner dei  fenêtres,  éclairer  par  des  fenêtres,  lais- 
ser des  ouvertures  pour  y poser  des  fenêtres  ; 
fenétrer  une  maison. 

Fenétrier,  s.  ni.;  ouvrier  qui  fait  des  fenêtre  ; 
bon,  mauvais  fenétrier. 

Féodalique,  adj.  des  2 g.;  qui  est,  qui  tient  de 
la  féodalité,  qui  la  marque,  qui  appartient  il  la 
féodalité  : une  organisation  féodalique. 

Féodalisant,  e,  paît.  pr.  el  adj.;  qui  fait  l'action 
do  féodabser;  qui  féodalise,  qui  impose  la  ser- 
vitude, le  joug  de  la  féodalité  : une  urganisa- 
tion  féodalisant*!  ;M  * r < 
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Féodalité,  i,  part  pat  et  adj.  ; qui  Ml  rendu 
féodal  : un  droit,  un  privilège  féodalité. 

Féodaliser , v.  art  ; rendre  féodal,  touroellre  à la 
féodalité;  imposer  la  servitude,  le  joug  de  la 
féodalité:  un  corps  qui, dans  une  nation,  féoda- 
lise  et  impose  à son  profit  une  servitude,  un 
droit  privilégiaire,  une  immuabilité  propriéta- 
rtalc,  est  un  curps  ennemi  du  peuple  et  du  droit 
commun. 

Férialion,  s.  f.  ; action  deférier;  état  férié  : la 
férialion  de  certains  jours. 

Fermoble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  fermé, 
que  l'on  doit  fermer:  cette  porte,  cette  ville  eu 
fermai?  le. 

Flrmentalivemenl,  adv.;  d’une  manière  ferme» 
tative;  avec  fermentation,  par  la  fermenta- 
tion. 

Fermenteteibililé,  s.  f.;  état  qualité  de  ce  qui  est 
fermentescible,  disposé  a fermenter. 

Férocement,  adv.;  d'une  manière  féroce;  par, 
avec  férocité  ; il  l'a  férocement  égorgé. 

Féroeer,  v.  u.;  fjiie  le  féroce,  agir  avec  féroci- 
té : vous  féroce*. 

Férocisatit,  e,  paît.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  ferociser  ; qui  férocise,  rend  féroce,  qui 
donne  de  la  férocité  : le  spectacle  d’une  ev ècu- 
tion  è mort  n’est  que  férocisant;  car,  la  vue 
du  sang  férocise  toujours. 

Férocité,  e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  féroce,  qui  a,  qui  présente  de  la  féro- 
cité. 

Férocitmt,  s.  m.;  système  do  férocité  : ce  qui 
n'est,  ne  présente  qu'une  continuelle  férocité  ; 
ce  n’est  que  dit  férocisme. 

Férocitxemcnt,  s.  in.  ; action  de  férociser;  étal 
férocisé  : le  féroeissemenl  du  caractère. 

Ferrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ferré,  que 
l’on  doit  ferrer  ; ce  cheval  est  fcrrable. 

Ferrifiable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ferrifié, 
changé,  couverti  en  fer,  dont  on  peut  faire  (lu 
fer  : ce  minerai  est  ferrifiable. 

Ferrifié,  c,  part  pas.  et  adj.  ; |qtii  est  changé, 
converti  an  fer  : ce  minerai  est  ferrifié. 

Perriftcr,  v.  act.;  faire  du  for,  changer,  conver- 
tir en  fer.  Est  aussi  pr.,  s' — ; ce  minerai  se 
ferrilie  bien. 

Ferruginable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  ferruginé,  qu  il  est  uéeessaire  indispensa- 
ble de  ferrugiiier  ; une  boissm  ferruginable, 

Ferruginé,  e,  part.  pas.  a adj.;  qui  est  rendu 
ferrugineux,  qui  a un  goût  de  fer  ; eau  ferru- 
ginée. 

Ftrruginement,  s.  ni  ; action  de  ferruginer;  état 
fcrruginc  : le  farruginement  de  l'eau,  d'une 
boisson,  d'un  remède. 

Ferruginer,  v.  «et.  ; rendre  ferrugineux,  donner 
un  goût  de  fer  : ferruginer  IVio,  un  remède, 
nne  boisson  , lui  donner  quelque  chose  de  la 
nature  iln  fer. 

Ferrugintutement,  adv.  ; d’une  manière  ferrugi- 
neuse, en  donnant  le  goût,  la  nature  du  fer. 
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Ftrruginotiti,  s.  f.;  état,  qualité  de  et  qui  est 
ferrugineux. 

Feniliiable,  adj.- des  2 g.;  qui  peut  être  ferti- 
lisé, rendu  fertile,  qui  est  susceptible  de  fer- 
tilité : celle  terre  est  fertllisable. 

Fertilisant , é,  adj  ; qui  fertilise,  rend  fertil,  qui 
cause,  tiniène  la  fertilité  • nne  température, 
une  industrie  fertilisante. 

Ferttlisateur,  s.  m.,  f.  triee;  celui,  celle  qui  fer- 
tilise, qui  rend  nn  sol  fertile  par  le  travail. 

Férulable , adj.  des  2 g.l  qui  peut  être,  a mé- 
rité être  féru  lé  : un  écolier  férttlahle. 

Féntlé,  e,  part.* pas.  et  adj.;  qui  est  puni  parla 
férule,  qui  a reçu  des  lérules  : crt  écolier  a 
été  bien  férulé,  trop  férulê. 

Ferulcment , s.  m.  ; action  de  féruler;  état  féru- 
lé : le  férulement  des  écoliers,  des  élèves 
n'est  qu’un  abus  d'autorité  et  une  brutalité  de 
force. 

Féruler,  v.  act.  donner  (b -s  férules,  punir  par  la 
férule  : féruler  des  écoliers,  des  élèves. 

Férulitmc,  t.  m.;  vieux  et  vicieux;  système  de 
lérulemcnt  : le  fértilisme  de  i'écolr, 

Fervérisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  fervériser,  de  se  fervériser  ; qtti  fer- 
vérise,  rend  fervent,  qui  donne  de  l’ardeur,  de 
la  ferveur  : une  piété  fervérisante. 

Ftrvérité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  fervent,  qui  a de  l'ardeur,  du  xèle, 
qui  est  rempli  de  ferveur  : une  personne  fer- 
vérisée. 

Fervériser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  devenir 
fervent;  donner,  prendre  de  la  ferveur,  de 
l'anime,  du  xèle  : la  véritable  piété  fervérise 
pour  l'action  de  bien,  grave  dans  le  cceur  l’ac- 
tion de  bien;  mais  l’hypocrisie  fausse  tout  et 
eoi  rompt  tout,  action,  ctrur  et  caractère. 

Festival,  s.  m.;  fête  en  réjouissance,  réunion  en 
fête,  pour  un  jour  de  fête  t ce  festival  sera  di- 
visé en  deux  journées. 

Fétable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être, 
mérite  être  fêté  : celle  personne  est  fétable. 

Fêtant,  e,  adj.;  qui  fête,  qui  accueille  avec  des 
démonstrations  de  plaisir , da  joie  : on  m’a 
fait  un  réception  véritablement  tétante. 

Fétement,  s.  m.  ; action  de  fêter,  étal  fêté  : le 
f'tement  de  celte  personne. 

Féleur,  %.  m , f.  se  ; celui  , celle  qui  fait  fêta, 
qui  donne  das  fêles,  qui  passe  son  temps,  qui 
dépense  sont  argent  dans  lu  fêtes,  en  fêtes. 

Félitlitable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  fétidisé, 
qu!  est  susceptible  de  se  fétidiser , de  devenir 
fétide:  en  lieu  est  fétidisable  par  les  temps 
humides,  da  brouillards. 

Fétidisant,  e,  part.  pr.  et  adj  qui  fait  l'action 
de  fétidisar  ; qui  fétidisé,  rend  fétide,  qui 
cause  , donne  de  la  fétidité  ; des  marais  féti- 
disants  : cas  contrées  sont  contagionnées  par 
des  exhalaisons  qui  corrompent  l’air  et  qui  ré- 
sultant de  U nature  du  sot  et  du  climat. 

Fétidité  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  fétide,  qui  a,  qui  préseute  de  la  féti- 
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dité:  l'air  de  cas  contrées  est  'peslilenlielle- 
ment  fétidisé . 

Fétidiser,  t.  acl.  et  pr.,  sa — j rendre,  devenir 
fetide  ; donner,  muser,  prendre  de  la  fétidité  i 
les  marais  de  res  contrées  en  félidisent  l'air. 

Félidisme  , s.  m.  ; continuelle  fétidité,  ce  qui 
n'est  que  de  la  fétidité.  Au  fig.  : un  fêlidisoie 
de  paroles  ; pour  rspriuier  leur  saleté  , leur 
grossièreté. 

Feuilletonner , v.  acl.  ; foiie,  rédiger  un  feuille- 
ton. Nrut.;  s'amuser  à lire  des  feuilletons  de 
journaux . 

Feuillelonnisle,  s.  des  2 g.;  celui,  celle  qui  fait 
des  feuilletons  pour  1rs  journaux  : bon,  faillit, 
mauvais  feuillelonnisle. 

Fiançnble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  fiancé, 
que  l'on  doit  fiancer. 

Ficelable,  adj.  de»  l g.;  qui  peut  être,  doit  être 
ficelé  : et  paquet  est  licclable. 

Fieellewent,  s.  ni.;  action  de  ficeler;  état  ficelé: 
le  Gcellement  d'un  paquet. 

Ficliable , adj . des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
fiché  : ce  terrein  e-t  üehable. 

Fichage,  s.  m.  ; action  de  ficher  ; assemblage  de 
fiches  plantées  pour  luit  roustruction  sur  l'eau: 
bon , mauvais  fichage. 

Ficlijiable,  adj.  das  2 g.  ; qui  peut  être  ficiifié, 
rendu  Gclif;  qui  est  susceptible  de  se  lictifier, 
do  devenir  fictif. 

FleHfieulien,  s.  f.  ; action  de  GctiGrr,  de  rendre 
fictif;  état  ficiifié:  la  Octifiratiou  de»  choses. 

Ficlijié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  fieiif,  saut  réalité- 

Fictifier , v.  art.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
fictif,  sans  réalité. 

Fidéisable,  adj.  des  2 g.  ; qni  peut  être  fidéisé, 
qui  est  susceptible  de  fbi , d’être  attaché  à 
une  foi , à une  croyance  : l'homuie  sera  tou- 
tours  fuléisabte  quand  ou  ne  lui  enseignera 
que  l'action  de  bien,  que  la  justice,  et  quaud 
on  le  couvaincra  par  l'évidence  et  la  vérité. 

Fidcisanl,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  fidéiser  , de  se  fidéiser  ; qui  fidèise  , qui 
donne  la  foi  , qui  attache  à la  foi  : la  belle 
vérité  d'action  , celle  du  bon  sens  et  du  cirur 
scia  toujours  fiJéituule,  parce  qu’elle  est  l'ho- 
norable action  de  l'homme. 

Fidiisi,  e,  part.  pas.  et  adj  ;*qui  a de  la  fui,  qui 
est  attaché  i la  foi , qui  se  gouverne  par  une 
foi  : celle  personne  est  conviens  emenl  lidéisér. 

Fideiter,  v.  acl.  et  pr.,  se-;  inculquer,  prendre 
de  la  foi,  une  foi  ; allai  lier,  s'attacher  à une 
foi;  faire  adopter,  adopter  des  croyances,  drs 
principes  d'Iiuuneur,  de  probité;  rendre,  de- 
venir fidèle  ii  la  parole , à ses  engagements  : 
sans  l'honneur  l’hoinmc  n’est  rien  , il  ne  peut 
dire  moral  et  reste  inconsidéré  ; et  s’il  ne  se 
fidéise  par  l'honneur,  aucuues  des  autres  foi 
ne  lui  resteront. 

FUtinme , s.  m.  ; continuelle,  incessante  action 
de  foi. 


Fidéité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  foi,  ac- 
tion de  foi,  résultat  de  foi. 

Fidélisable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  fidélisé, 
rendu  fidèle  , qui  est  susceptible  de  Gdélité  : 
l’homme  n’est  fidélisablc  que  par  la  justice  et 
la  houne  foi  de  ceux  à qui  il  doit  un  devoir. 

Fidélisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  fidélier,  de  se  fidéliser;  qui  fidélise,  rend 
fidole,  qui  cause,  qui  produit,  amène  la  fidé- 
lité : un  beau  sentiment  de  devqir  est  toujours 
fidélisant,  cl  la  dignité  de  toi-même  est  (ou. 
jours  fidélisnute. 

Fidélisé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  fidèle,  qui  a,  qui  présente  de  le  fidé- 
lité : celte  personne  est  fidélisée  par  un  senti- 
ment de  devoir  at  d'honneur. 

Fidéliser , v.  acl.  et  pr.  , se — ; rendre,  devenir 
fidèle  ; donner,  prendre  de  la  Gdélité,  attacher, 
s'attacher  incorruptiblemcut  à un  devoir  ; se 
faire  un  devoir  de  la  fidélité  , garder  une  foi 
inviolable  : jo  dis  aux  princes  ; si  vous  voulez 
vous  fidéliser  les  hommes  et  les  peuples,  ne  les 
trompez  jamais. 

Fidélisme , s.  m.  ; système  de  Gde'lité;  conti- 
nuelle , incessante  action  de  fidélité. 

Ficlleusement , adv  ; d'une  manière  fielleuse, 
avec  fiel  : narrer  fielleusernenl,  mettre,  appor- 
te- du  fiel  dans  un  récit. 

Fielleuse  , se,  adj.;  de  fiel , qui  est , qui  lient  du 
fiel,  qui  le  marque.  Au  fig.  . qui  est  de  l’ai- 
gmir.dc  la  haine,  du  icsseutinient.qui  marque 
l'uo  et  l'autre. 

Fiellisable,  adj.  drs  2 g ; qui  peut  prendre  du 
fiel,  qui  est  susceptible  de  »c  fielliscr,  de  pren- 
dre du  fiel,  de  l'aigreur,  de  la  haine,  du  res- 
sentiment : celle  personne  est  naturellement 
fiellisable. 

Fiellisaiu,  e,  part,  pr  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  fielliscr,  de  se  fielliser  ; qui  Ccllise,  donne 
du  fiel.  Au  fig.  : qui  cause  de  l'aigreur,  de  la 
haine  du  ressentiment  : uuc  ficlIUauto  ani- 
mosité. 

Fiellisaiion,  a.  f.;  actiou  de  fielliscr  ; état  Gellisé  : 
la  fiellisaiion  du  cceur,  du  caractère. 

Fieilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a,  qui  présente 
du  fiel.  Au  fig  : qui  a , qui  présente  de  l’ai- 
greur, de  la  haine,  du  reaseillMmH  : cclteani- 
uiosilé  contre  lui  est  trop  lictliséc. 

Fielliser , v,  art.  et  pr. , se — ; donner  , causer, 
prendre  du  fiel  ; mettre,  apporter  du  fief  dans 
une  action,  dans  tes  parole*  , dans  scs  écrits. 
Au  fig.  : aigrir,  s'aigrir,  rau>er,  concevoir  de 
la  haine,  du  ressentiment  : cet  écrivain  ficllisu 
trop  ses  ouvrages  et  sa  plunir  et  toujours  trop 

fie  li  idée. 

Fiellisme,  s.  m.;  ce  qui  n’est,  ne  montre  que  du 
fiel,  de  l'aigirtir,  de  la  haine,  du  ressentiment. 

Fieilité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  fielleux  : 
I4  fiellite  de  l'action. 

Figeable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  figé  , qui  est 
susceptible  de  se  figer  : celte  chose  est  figeable 
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F igné,  e,  pari.  pa*.  el  adj.  ; dans  quoi  il  J l de 
la  figue  : une  boisson  lignée. 

Figucmcnt , s.  m.  ; action  de  liguer  ; élal  ligué  : 
le  figueinent  d’une  boissou. 

Figuer,  t.  art.  ; metire , faire  entrer  de  la  figue 
pour  adoucir  : liguer  une  boisson. 

Fi'jurctblc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
figuré  ; que  l'on,  doit  faire  figurer  : celle  dé- 
pense est  figurable  dans  ce  compte. 

Figuration,  s.  f.;  action  de  figurer;  état  figuré  : 
des  symboles  et  des  figurations  mythologiques 

Filnble , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  filé,  dont  ou 
peut  faire  du  fil  î ce  lin  est  filabie. 

Ftlrmeni , s.  in.  ; action  de  filer;  élal  file  : le 
filement  du  lin  , du  chanvre. 

Filialisante , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  êlre,  doit 
être  filialisé,  «pic  I on  doit  imposer  au  fils,  qui 
doit  entrer  dans  les  devoir  des  fils  : des  obliga- 
tions filialisables. 

Filialisation , s.  ni.;  action  de  filialiser  ; état 
filialisé. 

Filialisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  filial, 
qui  est  dans  le  devoir  du  fils , qui  a , (pii  pré- 
sente de  la  lilialilé  : un  devoir  filiali>c , des 
obligations!  des  actions  filialisées. 

Filialiser , v.  art.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
filial  , faire  entrer  dan*  le  devoir  du  fils  ; in- 
spirer un  sentiment  de  filialilé,  d'attachement 
filial , de  tendresse  , de  bonté  filiale  ; se  con- 
duire en  bon  fils  : filialiser  des  devoirs , des 
obligations. 

Filialisme , s.  m.;  continuelle!  incessante  action 
de  filiahtc. 

Filialilé , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  filial. 

Filovtablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  facile- 
ment filouté  , qui  est  exposé  à être  filouté: 
cette  personne  est  filoutahle. 

Filoutisme)  a.  m.;  système  de  filouterie;  ce  qui 
n’est , ne  présente  qu’une  continuelle  filou- 
terie ; ce  n’est  que  du  filoutisme. 

Filtrable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit  êtie 
filtré  ; celle  eau  est  filtrable. 

Financement , s.  m.  ; action  de  financer;  étal 
liuancé  : le  financement  d’une  somme. 

Financisme , s.  ni.;  système  de  finance. 

Finatsisme , s.  m.,  système  de  finasserie  ; requi 
n’est,  ne  présente  qu’une  continuelle  finasserie. 

Finoter,  v.  neul.  ; faire  le  finot , user,  de  fiuo- 
terie  : vous  avez  beau  linoter,  vous  n’obtien- 
drex  rien  : vous  finot ez  trop,  sans  cesse. 

Finotisme , *.  m.  ; système  de  linolcrie;  con- 
tinuelle, incessante  linoterie. 

Fiscalisation  t s.  f.  ; action  de  fiscaliser;  état 
fiscalisé. 

Fiscalisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
fiscal  , qui  a,  qui  présente  de  la  fiscalité,  qui 
est  de  no  Une  à produire  au  fisc  , & prendre 
pour  donner  au  trésor  public  : vos  lois  sunt 
trop  fiscalisées. 

Fiscaliser , v.  ad.;  rcndie  fiscal,  donner  de  la 
fiscalité  , étendre  les  droits  du  fisc  , rendre 
de  nature  à produire  au  fisc  ; prendre , fairf 
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prendre  pour  donucr  au  trésor  public  , enri  - 
chir  le  trésor  public  par  Je  moyeu  de  la  fisca- 
lité : fiscaliser  une  loi , la  rendre  propre  à 
pioduire  au  trésor  public. 

FiscalismCf  s.  m.;  système  de  fiscalité,  de  fiscali- 
sation . 

Fistucation , s.  f.;  action  d'enfoncer  et  de  conso- 
lider par  le  moyeu  du  mouton,  d'affermir  le 
pavé  avec  ta  bie,  de  battre  avec  uu  mouton, 
uii  billot  : la  iislucaliuii  du  plâtre,  du  ciment, 
de  la  terre. 

Fistule , e,  adj.;  qui  a la,  une  fistule  ; celle  per- 
sonne est  fistulée. 

Fiuulemmt  , s.  m.  ; état  fistule  : Je  fislulement 
de  celte  personne. 

Fixable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit  être 
fixé  : un  paiement,  un  traitement  fixable. 

Fixage , s.  m.  ; acliou  de  fixer  à demeure;  état 
fixé  à demeure. 

Fixativement , adv.  ; par  , avec  fixation  ; dune 
manière  lixati\e. 

F la  gel  labié,  adj.  des  2 g.:  qui  peut  être  Uagcllr, 
qui  est  exposé  à une  flagellation.  Aulig  : qui 
peut  êlre  mal  traité  daus  ses  affaiie*  , dans 
son  honneur,  qui  est  exposé  h de  grands  dom- 
mages, à de  grandes  perles;  qui  peut  cire  dé- 
truit en  tout  ou  en  partie  par  une  force  ma- 
jeure. 

Flagellant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  flageller,  de  se  flageller  ; qui  est  flagellant, 
qui  flagelle , qui  nudlrailc  dans  l'honneur,  la 
fortune , les  intérêts  , qui  cause  de  grands 
dommages,  de  grandes  pertes,  qui  amène  une 
destruction  de  récolte  : des  propos,  des  mal- 
heurs flagellants  : une  grêle  flagellante. 

Flagellation,  s.  f.;  actiou  de  flageller,  de  causer 
un  grand  dommage  dans  l'honneur , la  répu- 
tation , la  fortune. 

Flagellé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  fouctfl. 
Au  fig.  : qui  est  maltraité,  frappé  (dans  son 
honneur,  sa  réputation  , sa  fortune,  ses  inté- 
rêts , qui  a éprouve  de  grands  dommages , de 
grandes  pertes  : ces  personnes , se*  pays  sont 
flagellés  par  le  malheur,  par  la  guerre,  la  peste, 
la  grêle. 

Flageller,  v.  acl.  et  pr.,  se-  ; fouetter,  se  fouetté. 
Au  lig.  : maltraiter , frapper  quelqu'un  dans 
son  honneur,  sa  réputation,  sa  fortune,  scs 
intérêts;  rauser  de  grands  dommages  , de 
graudes  pertes;  détruire  eo  tout  ou  en  partie 
des  choses  dont  la  perle  cause  la  ruine,  telles 
que  les  récoltes:  la  grêle  flagelle:  dont  la  vet- 
gcance  flagellait  leur  ridicule. 

Flagcllismc , s.  m.;  système  de  flagellation  : ce 
n'est  que  du  flagcllisme. 

Flagilable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ilagilé. 
qui  est  exposé  à une  lia gi talion  , a des  traitc- 
ineuls  indignes,  déshonorants,  .«  l'humiliation, 
à la  honte,  au  déshonneur,  à l’infamie  : cette 
personne  est  flagilable. 

Flagilani , e,  pari.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’aciiou 
de  flagiter  ; qui  flagile,  qui  cause,  amena  des 
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traitements  indignes  , infâmes  , ilésbonmanls, 
i humiliation,  la  houle,  le  déshonneur,  l'info- 
mie  : une  colère,  une  dureté-,  une  nier iianceté, 
une  injustice  , une  conduite  llagilante. 

lia  "Mit*  f.  ie  . ail).;  de  Uagilaiinn,  qui  est,  qui 
lient  de  la  flagilalion  , qui  la  marque  : un 
li  .vilement  flagitatif,  une  peine  llagitativc. 

Flagitaiivement,  adv.;  d'une  manière  llagitativc, 
avec  liagitaiioii , par  la  fiagilalinu. 

Flagilalion,  a.  f.  ; ai  lion  de  flagltcr;  èial  llagi- 
taté  ; Ira. loin,  ni  indigne  , infâme  , déshono- 
rant; houle,  déshonneur , infâmie  lésultan! 
d'une  action. 

l'tat’ili,  e,  pari.  pas.  cl  adj  ; qui  rst  livré  à des 
traitements  indignes  , infâmes,  déshonorants  ; 
qui  est  déshonoré  , qui  est  livré,  en  proie 
l'humiliation  , à la  honte  , au  déshonneur , à 
l’infâmie  ; celte  personne  est  flagitée  autant 
qu’il  est  possible  de  l’être. 

Flagiter , v.  act.  ; faire  subir  un  traitement  in- 
digne, infâme,  déshonoiant;  ca mer,  amener, 
faire  pe<er  l'humiliation,  la  honte,  le  déslion 
neur , l'infamie  ; déshonorer  : Uagiter  une 
personne,  un  peuple,  une  nation. 

Flaÿliime , s.  m.  ; système  île  llagilalion. 

Flairable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  flairé, 
que  l'on  doit  flairer  : celte  chose  est  flairable. 

Flairemcnt,  s.  m.;  acliou  de  flairer;  état  flairé  : 
le  flairement  dca  choses. 

Flutcidijiable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  flasci- 
difié,  rendu  flasque,  mou,  lâche,  paresseux, 
sans  foi  ce;  qui  est  susceptible  de  se  flasci- 
dilîer  ; par  uu  continuel  libertinage,  1 homme 
est  en  tout  Uascidiliablc. 

Flascidifitutl,  e,  paît.  pr.  et  adj.;  q i fait  l'ac- 
tion de  llascidifier,  de  sc  flascidilier  ; qui  lla- 
scidifio,  qui  cause  la  llascidité,  qui  rend  flasque, 
mou,  lâche,  paresseux,  qui  détruit  les  forces: 
un  tiberliuage  flascitliflant  : une  maladie  flasci- 
difianfe, 

Flascidification,  s.  f ; action  de  flascidilier;  clat 
ilascidiiié  : la  llascidilicalion  du  caractère , des 
chairs. 

Flasridl/té,  e,  part.  pas.  cl  adj,;  qui  esl  rendu, 
"devenu  flasque,  mou,  lâche,  paresseux,  qui  a 
de  la  ihiseidiic  , qui  est  privé  de  force  : un 
esprit  Oasci Jifîc  : des  chairs  Ilascidiliéc. 

F iateidifier , v.  art.  et  pr.,  sc — ; rendre,  deve- 
nir flasque,  mou  , lâche,  paresseux  ; détruire 
les  forces  : flascidilier  le  carsciére,  l’esprit,  le 
style,  les  chairs. 

Flascidité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
flasque. 

Fléausant,  t,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’actioD 
de  fléauser , qui  lléaiisc.  Au  llg.  : qui  cause, 
amené  un  fléau,  de  grands  maux,  de  grandes 
perles , de  longues  douleurs  publiques  : une 
guerre  fiéausantc. 

F Haute , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  passé  au 
fléau,  battu  au  fléau  : des  geibes  flèausées, 
bien,  mal  lléaiiiées.  Au  fig.  : qui  est  en  proie 
i uu  fléau  , a de  grands  maux  , a de  grandes 


douleurs  publique.»  ; cette  nation  a été,  est 
encore  Uéausée  par  la  guerre. 

F léaûter , v,  ael.  ; faire  passer  au  fléau,  battre 
avec  un  fléau  pour  faire  sortir  le  grain  : fléau- 
ser des  gerbes.  Au  lig.  ; causer , amener  un 
fléau,  de  grands  maux,  de  grandes  perte»,  de 
grande»  douleurs  publiques  ; la  guerre  fléause 
les  peuple». 

FleekhsaM,  e,  adj.  ; qui  fléchit,  qui  elfaee  , dé- 
truit le  courroux  : des  prières  fléchissantes. 

Flegmalisable,  adj.  îles  3 g.;  qui  peut  être  flep- 
inalisc,  qui  peut  détenir  flegmatique,  qui  est 
susceptible  de  flegme,  de  calmé,  de  sang-froid: 
cette  personne  est  Uegmalisable. 

Flegmalitant,  e.  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  llegmatiser,  de  se  Dogmatiser  ; qui 
llegmatise,  donne  du  flegme,  du  sang-froid,  qui 
rend  posé  : l’âge  llegmatise  sans  doute  ; mais 
la  taison,  la  sagesse  et  la  force  d'âme  sont 
toujours  plus  flegmatisants  que  l’âge. 

Flegmatisation,*,  f.  action  de flegmaiisrr;  étal 
flegmalisé,  de  flegme,  de  sang-froid  : la 
flegmatisation  du  caractère,  de  l'esprit. 

Flcgmatisé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  nmdu, 
devenu  flegmatique , qui  a,  qui  présente  du 
flegme.  Au  fig.:  qui  a du  sang-froid,  un  esprit 
posé  : cette  personne  s’est  bien  flegmatisée. 

Flegmatiser,  v.  act.  et  pron.  se — ; rendre,  dc- 
venirjllegmatique;  donner,  prendre  du  flegme. 
Au  fig.:  rendre  , devenir  posé,  se  posuéder; 
donner,  prendre  du  sang-froid. 

Flétrisme,  ».  m.;  système  de  flétrissement  , tout 
ec  qui  tend  à flétrir. 

Fletrisxable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  flétri, 
doit  être,  mérite  être  flétri. 

Flétrissement,  s.  m.;  état  flétri  : le  flétrissement 
du  teint,  des  fleurs. 

Fleurable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
fleuré,  garni  de  fleura  : cette  fenêtre  est  flett- 
rable,  devaul  laquelle  on  peut  mettre,  poser 
des  fleurs. 

Fleuré,  e,  part.  pas.  et  adj.j  qui  est  paré,  garni, 
orné  de  fleurs  : cette  chambre  esl  bien  fleu- 
rée  : ce  jardin  eat  fleuré. 

Fleurer,  v.  act.  et  pron.  se — ; parer,  sc  parer, 
garnir,  orner  de  fleurs  : fleurer  un  jardin. 

F leur  eux , se  , adj.  ; qui  contient  de  la  fleur  de 
farine  : ce  blé  est  fleureux,  bien  Heureux. 
Qui  lionne  de  la  fleur,  de»  fleurs  : celte  planlc,- 
la  saison  esl  Heureuse. 

Flcurimane,  s.  des  S g.  -,  relui,  celle  qui  aime 
beaucoup  les  fleurs,  qui  leur  donne  beaucoup' 
de  soins,  qui  a la  maoie  des  fleurs, 

Fleurimanie , s.  f.  ; grand  amour,  mania  de» 
fleura. 

Fleurissnble,  adj.  des  2 g.;  qni  ,.cu,  fleurir, «t 
susceptible  de  donner  des  flr  url  . tomes  «ea 
plantes  sont  (Icurissabtes. 

Fleurissement,  ».  m.  ; action  de  fleurir-  «far- 
fleuri.  An  fig.:  prospérité  croissante  • |c’  fW 
rissement  de  scs  bohheurs,  de  sa  fortune 
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Qexibiüsé,  rendu  flexible , qui  est  susceptible 
de  flexibilité. 

Flexibilité,  e , part.  pas.  el  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  flexible,  souple,  aisé,  qui  a de  la 
flexibilité.  Au  fig.:  qui  est  rendu  , devenu 
doux,  soumis,  facile  ù diriger. 

ïlexibiliser,  v.  act.  et  pron.  se — ; rendre  , de- 
veuir  flexible,  souple  , aisé  ; donner,  prendre 
de  la  flexibilité»  \u  lig.:  rendre,  devenir  doux, 
soumis,  facile  à diriger. 

Fltxiblanenl  adv d’ui,e  manière  flexible,  avec 
flexibilité. 

F louable,  adj.  des  £ g.;  qui  peut  èlre  Uoué,  qui 
est  susceptible  d élie  floué,  mal  traité  , traite 
avec  le  dernier  mépris  ; qui  peut  devenir  vic- 
time de  la  méchanceté,  de  la  main  aise  foi; 
qui  est  exposé  à un  tort,  à un  dommage  , n 
être  volé  par  ruse,  adresse  ; celle  personne  est 
(louable  par  sa  négligence  el  par  son  igno- 
rance des  a Huit  es. 

F louant,  e,  part.  j»r.  et  adj.;  qui  fait  l’action  de 
flouer  ; qui  floue,  dupe  , cause  uu  tort  , un 
dommage  : uue  ruse,  uue  adresse,  uue  action 
flouante. 

Floué,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mal  traité, 
traité  avec  le  dernier  mépris  ; dont  les  inté- 
rêts soûl  blessés,  qui  est  victime  de  la  mau- 
vaise foi,  de  la  méchanceté  ; cette  personne 
a été  el  est  encore  bien  flouée. 

Flouemeni,  s.  m.,  action  de  flouer  ; étal  floue  : 
le  flouement  gens  de  mauvaise  foi , celui 
d'une  personne. 

Flouer,  v.  act.  ; mal  traiter,  traiter  avec  le  der- 
nier mépris,  de  manière  à déconsidérer  ; bles- 
ser les  intérêts,  causer  un  dommage , voler  par 
ruse,  adresse;  agir  avec  méchanceté , mau- 
vaise fui. 

F loueur,  s.  m.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  floue. 

Fluidifiable,  adj.  des  £ g.;  qui  peut  être  Jluidi 
lié,  réduit  à l'étal  de  liquide,  de  fluide. 

Fluidique , adj.  des  2 g.;  qui  u rappoit  aux 
fluides,  qui  concerne  les  fluides. 

Fltiiemenl , s.  ni.;  action  de  donner,  «le  rendre 
tout  l'agréable  du  son  d«  la  flûte  : le  flûte- 
meut  de  la  voix. 

yituialilé,  s.  f.;  étal,  qualité  de  rc  qui  est  flu- 
vial, de  ce  qui  concerne  uu  fleuve,  les  fleuves. 

Fhxionnable  , adj.  des  £ g.  ; qui  peoi  èire 
fluxionne  , qui  est  susceptible  de  se  fluxion- 
lier,  qui  est  sujet  aux  fluxions  : cette  per- 
sonne est  fluxioouable. 

Fluxiomiaire,  adj.  des  £ g.;  qui  e-l,  qui  lieul  de 
la  fluxion,  qui  In  concerne,  qui  y est  relatif: 
une  douleur  lluxiunuaiic. 

Fluxiotmant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  lluxioancr,  de  se  Üuxiuimer;  qui 
fluxionne,  qui  donne,  cause,  produit  une 
fluxion  ; un  froid  , un  courant  d’air  fluxion- 
naut. 

Flnmionné,  e,  part.  pas.  a adj.  ; qui  a une 
fluxion  ; cette  personne  est  toute  lluxionnce. 

Fluxionner,  v.  act.  cl  pion,  se—*;  causer,  pro 
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duire , occasionner,  prendre  une  Uuxion  : je 
me  fluxionne. 

Folliculairement , adv.  ; d’une  manière  follicu- 
laire. 

y ollicularitme , s.  m.  ; système  folliculaire,  de 
follicularilé. 

y ollicularili  , a.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui  est 
folliculaire.  4 

Folloicmeni,  s.  m.  ; action  de  fol  loyer,  de  se 
livrer  à une  folie  gaie  : le  foHoiement  de 
l’esprit. 

Fomemable  , adj.  des  £ g.  ; qui  peut  être , doit 
être,  qu’il  e*t  necessaire  de  fomenter  conti* 
nuellement. 

Fomentant,  e,  adj.  ; qui  fomente,  entretient  : 
une  union  fomentante,  un  accord  fomentant 
la  paix,  l’amitié  : une  intrigue  fomentaote  de 
troubles. 

Fomentativement,  adv.;  d’une  manière  fomenta* 
tive;  avec  fomentation,  par  la  fomentation. 

Fomeminme,  s.  ni.;  système  de  fomentation:  un 
foineutisme  de  troubles. 

Fonçable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
foncé  ; auquel , à laquelle  on  doit  mettre  un 
loud  : ce  tonneau,  ccttc  cuve  est  fumable 

Foncement , s.  m.;  action  de  foncer  ; état  foncé  : 
le  foucement  d’un  tonneau  , d'une  cuve  : le 
foncement  sur  l'ennemi. 

Fonctionnable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  fonction- 
ner, qui  est  susceptible  de  fonctionner,  que 
Tou  peut  faire  fonctionner  : cette  machine 
est  fonctionnable. 

Fonctionnant,  e,  adj.;  qui  fonctionne  : celte  ma- 
chine est  bien,  avanlagcuscmnnt  fonction- 
nante. 

Fonctionnement,  s.  m.;  actiou  de  fonctionner  : le 
fonctionnement  de  cette  machine  est  vicieux 

Fondable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  fondé, 
que  I on  doit  fonder  : celte  chose  est  fonda* 
ble.  Qui  peut  foudre,  est  susceptible  de  sc 
fondre. 

F on  dam  em  alitai  le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire, 
doit  être  foiidainentarisé.  rendu  fondamental  ; 
base  sur  laquelle  tout  doit  reposer  : ces  priu- 
cipes  sont  fondamentalisables. 

Fondamentolhatiott,  f.  f.;  action  de  fondamen- 
taliser;  « Ut  fouJan.entabsé  : la  foodamenta* 
lis.it ion  de  res  principes* 

Fondamental! té , e,  pan.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  , devenu  fondamental , base  sur  quoi 
tout  repose  : res  principes  fondarnenlaliiés  dé- 
rivent eux -m  mes  du  droit  des  peuples  et 
amènent  contéquaminent  la  plus  large  liberté. 

Fondamentalittr , x.  act.  et  pr.,  se—;  rendre, 
devenir  fondamental,  base  sur  quoi  tout  re- 
pose : si,  dans  uu  état,  des  principes  épurés 
do  liberté  sc  foudamenlalisent;  on  aura  une 
liberté  forte,  vaste  et  bien  consolidée,  mais,  si 
les  priucipes  se  lient  à quelque  chose  qui  en- 
trave leur  action,  on  aura  que  le  vague,  el  la 
route  des  révolutions  restera  ouverte. 
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Fondamentalisme,  ».  m.;  syiteme  do  fotid.iincu- 
talisatiou. 

Fondamenlalilé,,  ».  m.  ; étal,  qualité  do  ce  qu 
est  fondamental. 

Fondatif,  te,  adj.  j qui  fonde , qui  établit  ! 1* 
piété  fundalive  des  siècles  passés. 

Fondalivtment , adv.  ; d’une  manière  fonda 
tive;  par,  avec  fondation:  sa  fondation. 

Fondable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
fondé  : un  établissement  de  ce  genre  est  fon- 
dablc.  qui  peut  être , doit  être  établi  sur  des 
principes  : ce  raisonnement,  celte  réplique  est 
l'ondable. 

Fondement,  adv.;  d'uue  manière  fondée  ; il  faut 
discuter  fondement. 

Fontainerie,  s.  f.  ; endroit  , d'une  maison  ou 
sont  placées  les  fontaines;  art  qui  concerne  la 
confection  des  fontaines  : travaux  do  fontai 
uerie. 

Fomanable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  footaué,  auquel  on  peut  donner  l’uti- 
lité d'une  fontaine. 

Foulani,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  fontaine, 
qui  a,  qui  présente  des  fontaiues,  qui  est  gar- 
ni, orné  de  fontaines  ; vallée  fontauce  ; Paris 
est  bien  fonlanr. 

Fourni***.*»!  • — • action  de  fonlaner  ; état 
fontané  : le  fontanemeu.  *■■  •• 

Fonlaner,  v.  act.;  donné  la  forme,  Futilité  d une 
fontaiuc:  faire  des  fontaines,  gar  tir,  orner  de 
fontaines , donner  des  fontaines  à une  rue,  a 
une  ville. 

Forçable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  force, 
contraint  ; qui  peut  être  rompu  avec  force, 
violence. 

Forçant,  e,  adj.  ; qui  force,  qui  contraint,  qui 
romp  avec  force,  violence  : un  moyen,  un  ins- 
trument forvant.  , 

Forçation,  ».  f.;  action  de  forcer;  état  force  ; lo 
formation  d'une  personne,  d’une  porte,  d une 
serrure. 

Forcencmenl,  s m.  ; état  forceno  , de  fureur  et 
hors  de  sens  : le  forcencmenl  de  l'homme,  du 
l’action. 

For/aiteur,  ».  m..  f.  Irice;  celui,  celle  qui  se  li- 
vre à un  forfait,  à une  prévarication. 
Forfaitif,  te,  adj.;  qui  est  du  forfait,  qui  mar- 
que le  forfait,  la  prévarication,  qui  concerne 
l’un  et  l’autre  ; un  acte  forfaitif,  uue  action 
forfailive. 

Forfaititme,  ».  m.;  ce  qui  n’est,  ne  présente  que 
du  forfait,  de  la  prévarication. 

Forfaitivemeut,  adv.;  d’une  manière  forfailive; 
avec  forfaiture,  prévarication,  par  l’une  et  par 
l’autre. 

Forjanter,  v.  n.;  faire  le  forfanle,  de  la  torfaa- 
terie  : vous  forfantez. 

F orf autisme,  s.  m.;  continuelle  forfauterie,  ce 
qui  n’est,  ne  présente  que  de  la  forfanteiie. 
Forgement,  ».  m.;  action  de  forger;  état forgé . 
le  forgement  du  fer.  Au  Sg.:  acliou  dinvcu- 
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lcr,  de  supposir  : vos  furgemenls  de  nouvel- 
les. 

Fonuabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  ilro  formé, 
qui  est  susceptible  de  sc  former,  que  l ou  doit 
former  : un  dépôt  est  lormahlc  dans  ccttc 
plaie. 

Fonnalisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  fa- 
cilement formalisé,  qui  est  susceptible  de  sc 
formaliser  : ccttc  persoune  est  très  loriuali- 
sable. 

Formalisant,  e,  adj.;  qui  formalise,  choque, 
fiche,  olleuse  : vous  tenez  des  propos  1res 
formalisants  : vous  m'adressez  une  question 
formalisante. 

Formalisation,  ».  f.;  action  de  formaliser,  de  se 
formaliser  ; état  formalisé:  la  formalisation 
n’est  souvent  que  le  résultat  de  l’iiupprecia- 
tion  des  choses. 

Formalisme , s.  ui.  ; système  de  formalité;  ha- 
bitude des  formes. 

Formateur,  s.  m-,  f.  irice;  celui,  celle  qui  for- 
me, qui  donne  la  forme. 

Formatif,  va,  adj.  ; qui  forme,  établit,  consti- 
tue, qui  impose,  ordonne  une  h>rmalion  : uu 
règlement  formatif,  une  ordonnance  forma- 
tive. 

Formtllisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire,  doit 
être  formellisé  , rendu  formel , exprès , pré- 
Formellisant,  e,  part.  pr.  cl  adj'.  ; qul’iml’r op- 
tion de  formclliier,  de  rendre  formel;  qui  for- 
mellise,  rend  formel,  exprès,  précis  : un  des- 
potisme furmellisant,  une  impériosité  formelli- 
saulc. 

Formcllitation,  s.  f.;  action  de  formelliser;  étal 
formellisé  : la  fortrellisalion  d’un  ordre. 
Formellisé,  e,  v.  acl.  ; rendre  formel,  exprès, 
précis;  donner  de  la  formellité  ; formelliser 
une  loi,  un  ordre. 

Formellisme,  ».  m.;  système  de  formellisaüon, 
ce  qui  ne  présente  rien  que  de  formel. 
Formellité,  ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  for- 
mel : la  formellité  d’un  ordre. 
Formidabilitanl,  t.  part.  pr.  et  adj.;  qoi  hit 
l’action  de  formidabiliser;  qui  foimidabdise, 
rend  formidable  : une  forrotdabilisanle  auto- 
rité, un  formidabilisant  pouvoir. 
Formidabilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  formidable , propre  à defendre , h 
sc  défendre,  à résister  à uue  puissance  de  for- 
ce, à écraser  par  une  puissance  do  force  ; une 
place,  une  armée  formidabilisée. 
Formidabiliser , v.  act.  et  pr.,  se—;  rendre,  de- 
venir formidable,  propre  it  défendre,  à te  de- 
fendre, it  maintenir,  à résister  à une  puissance 
de  force,  h éeravser  par  une  puissance  de  for- 
ce  : formidabiliser  une  place,  une  armée. 
Formidabilile,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
formidable. 

Formosan,  ».  m.,  f-  ne;  habitant  de  Formose. 

Adj.  : les  habitudes  lurmusannes. 
Formulant,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  dot! 
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être  formulé,  qu’il  fsl  nécessaire  de  formuler:! 
celle  convention,  cet  accord  esi  formidable. 
Formulaieur , s.  m , f.  trice;  celui,  celle  qui  for- 
mule : bon,  mauvais  foi  imitateur. 
Formulation^  s.  f.;  action  de  formuler;  état  for- 
mulé : la  formulation  d'une  convention,  d’un 
accorJ,  d’un  traité  : belle,  bonne,  vicieuse, 
mauvaise  formulation. 

Fortnulisme,  s.  m.;  système  de  formule. 

Fortifia  b le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  doit 
être  fortifie.,  qu’il  est  nécessaire  de  fortifier  : 
celte  villt, cette  place  est  foi  tiliablc. 

Forlifica li o usante,  b.  m.  ; système  de  fortifica- 
tion. 

Fortficaiioniste , s.  des  2 g.  ; partisan  du  forti- 
fient ionisme  : ce  mot  sert  a désigner  relui , 
celle  qui  veut  l’embaMillcmeni  de  Paris. 
Fortifiant,  s.  m.;  système  d’administration  de 
fortifiant!,  tout  ce  qui  tend  à donner  de  la 
force,  à rendre  les  forces  : le  fortifisme  des 
aliments. 

Fortitude,  s.f.;  force,  grandeur  (Pâme,  bravou- 
re, courage. 

Foriunable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  fortuné 
qui  est  susceptible  d’acquérir  de  la  fortune  : 
cet  homme  est  très  fortuuable  par  le  genre 
de  travail  auquel  il  sc  livre. 

Forlunant.e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'acti  n 

4?  fertjiiiBtï  «M>rtrruirc  : celte  spéWlaïioV. 

est  1res  forlunante. 

Fortune,  e,  part.  pas.  cl  a(|j.;  qnj  „ |a  for|u_ 
ne  : relie  personne  est  liés  fortunée. 
rorttwcl,  le,  adj.;  de  forlunc,  de  la  fortune  nui 
est  de  la  lorlune,  qui  tient  à la  fortune,  nui 
émane  de  la  forlune,  qui  a rapport  A la  fnr. 
tune  ; des  considérations  foriuttcllea  l'ont  dé- 
terminé. 

Fortunellemcnt,  adv,;  d'une  manière  ferltmelle 
par  la  fortune,  par  le  moyen  de  la  forlune 
Former,  r.acl.  et  pr.,  se— ; donner,  acquérir 
de  la  fnriiinr,  devenir  fortuné.  1 

Foutlroyable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  fou- 
amye  , qui  est  expose  a être  foudroyé  : cette 
ville,  celle  armée  est  foudrov  aille, 
f oudroyamment . adv.  ; d une  manière  fou-, 
droyaute , en  foudroyant. 

Foudre yance,  s.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  fou- 
droie : la  fnudroyance  des  choses,  du  pouvoir, 
de  la  colère,  de  l’emportcmeni. 

Fouettable, adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre,  doil  être 
foucUe  ; un  cheval,  en  bœuf  fonellable  , q„j 
ne  va  qu'a  force  de  rouet,  de  counj  de 
fouet. 


qui  peut  être  four- 
la  quantité  demae- 


Fouttiant.  e,  adj.;  qui  foueilc  ; une  grêle  fouet- 
tante. 

Fougueusement , adv.  ; d'tme  manière  fon-neuse 
par  fougue,  avec  fougue 

é oui llabie , adj.  des  2 g.;  qui  pr„i  être  fouillé , 
que  I on  doit  fouiller  : cette  terre  est  foilil- 
table. 

t oui  liant,  f,  adj.;  qui  fouille.  Au%  ; qui  cher- 
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clie  à découvrir  p»r  lous  les  moyens  possi- 
bles, approuvâmes  ou  inappruuvables  : une 
police  touillante. 

FoUillemcnt , s.  m.  ; action  de  fouiller  ; état 
fouillé  ; le  fouillrmcnt  des  terres. 

Fouilleur,  s.  m.  f. , se;  animal  foiiilleur,  relui 
qui  fouille  la  terre  pour  trouver  sa  subsis- 
tance. 

Foulable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit  être 
foulé;  qui  est  exposé  à être  fou  é : une  chose 
Ion  laide,  routine  les  raisins.  Au  fig.  : un 
homme,  un  peuple  foulable. 

Foulement  s.  m.;  aclioude  fouler;  état  foulé  : 
le  foulement  des  choses  , des  hommes  , des 
peuples. 

Fovrnissable,  adj.. des  2 g.; 
ni,  que  l'on  doit  fournir  : I 
dér  est  fosimissahlc. 

Fournissant ,e,  adj.;  qui  fournil,  rend  , donne 
beaucoup. 

Fonrrageable , adj.  des  2.  g.  ; qui  peut  être , est 
exposé  iêtre  fourragé  : ce  champ  est  fourra- 
geable. 

Fourrageamment , adv.;  d'une  manière  fourra- 
geante, eu  fourrageant. 

Fourrageant,  e,  adj  ; qui  fourrage,  qui  cause  un 
grand  dommagp,  qui  --“e-  • •*—  n a 

ru.r,„ — .roupes  fourrageantes. 

rovnagement , s.  m.;  aelion  de  fourrager;  clat 
fourragé:  le  fourrageaient  d'une  contrée,  des 
emblaves 

Fourvotjable , adj.  des  2 g.;  q„i  peut  être  four- 
voyé,  qui  c.t  susceptible  de  sc  fourvoyer  : le 
présomptueux  rst  en  tout  fourvoyable’. 
Fourvoyant,  e,  adj.;  qui  fourvoie,  qui  trompe, 
égare  : I illusion  est  bien  fourvoyante. 
Fracassable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  étre  , cst 
exposé  à être  fracassé  , rompu  , mis  en 
pièces.  - 

Fracassant,  e,  adj.  des  2 g.;  qui  fracasse,  casse, 
rompt , brise  , n:rt  en  pièce  avec  bruit , vio- 
lener.  ; il  y a dans  les  rues  une  fusillade 
tuante  et  fracassante. 

Fracassement,  s.  m.  ; action  de  fracasser,  étal 
fracassé  : le  fracassement  d'une  chose,  des 
membres. 

F/ actionnisme,  s.  m.;  système  dcfraetionnetneiit, 
son  effet. 

I ractionnabU,  adj.  di  s ï g ; qui  peut  être,  doit 
e rc  fractionné,  qu'il  est  nécessaire  de  frac- 
tionner.: toutes  ces  choses  sont  fraction- 
nables. 

Fractionnement . s.  m.;  action  de  fraciionner; 
état  fractionné  : le  fractionneiucal  des  choses, 

des  troupes. 

Fracturablc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  fraturé, 
est  expose  à être  fracturé  : un  os , un 
membre  fracturablc. 

Fragilisable,  adj.  des  2 g.; qui  pem  t,re  frsg;. 


hsé  rendu  fragile,  qui  est  susceptible  de  te 
fragiliser  : par  nature,  l'homme  est  fragilisable; 
mais  il  I est  aussi  par  toutes  ces  faiblesses,  par 
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toutes  ces  inconduites  qui  égarent  sou  esprit, 
sa  raison  et  son  jugement. 

Fragilisant,  e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait, l'action 
de  fragiliser,  de  te  fragiliser,  qui  fragilise, 
rend  fragile,  qui  came,  donne,  amène  la  fra- 
gilité, de  la  fragilité  : toutes  les  pas-ions  d'a- 
mour et  de  grandes  débauches  sont  les  plus 
fragilisantes  parce  que  ce  sout  celles  qui  éga- 
rent le  plus  la  raison  et  le  jugement. 

Fragilité  , e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  fragile,  qui  a,  qui  présente  de  la  fra- 
gilité. 

Fragilittr,  v.  acl.  et  pr.,se — ; rendre,  devenir 
fragile , causer,  animer,  donner,  pendre  la 
fragilité,  de  la  fragilité  : l'homme  perfectionne 
les  beaux  principes  , et  les  beaux  principes 
iufaillibiiisenl  l'homme.  Mais  si  l'homme  fra- 
gilise ces  mêmes  principes  , lui-même  est  aus- 
sitôt fragilisé;  parce  qu  alors  il  est  à une  iuo- 
bdité  qui  lui  ôte  toute  belle  rectitude , et  ne 
lui  permet  aucune  Habilité,  ni  dans  ses  mœurs, 
ni  dans  ses  actes. 

Fragilitme , s.  m.;  continuelle  fragilité,  ce  qui 
n'est,  ne  présente  que  de  la  fragilité  : c'estjdu 
fragilitme. 

Fragmentablc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  fragmenté,  donné,  divisé  par  fragments  : 
cet  ouvrage  est  fragmentablc. 

Fragmentation,  s.  f ; action  de  fragmenter;  état 
fragmenté  : U fragmentation  d'une  chose,  d'uu 
ouvrage. 

Fragmenté  , »,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  mis  eu 
fragments,  qui  est  donné,  divisé  par  fragment: 
une  chose  fragmentée  : 

Fragmenter,  v.  act.;  faire  des  fragments,  mettre 
en  fragmculs  ; duuucr  , diviser  par  frag- 
ments. 

Frugmentisme,  l-  m.',  système  de  fragmenta- 
tion. 

Fraitable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  fraisé, 
dans  quoi  on  peut  , ou  doit  mettre,  faire  en- 
trer de  la  fraise. 

Fraisé,  e,  |>arl.  pas.  et  adj.;  qui  a le  goât,  l’o- 
deur de  fraise;  daus  quoi  il  y a de  la  f-aise, 
qui  est  à la  fraise  : des  confitures , des  crème» 
fraisées. 

Fr  aisément,  s.  m.;  action  de  fraiser;  état  fraisé: 
le  fraisement  des  confitures  , d'une  crème. 

Fraiser,  v.  a:t.  ; donner  le  goût,  l'odeur  de 
fraise , mettre , faire  entrer  de  la  fraise  dans 
une  chose  ; fraiser  une  tarte , des  conû- 
tures. 

Frambaisement,  s.  m ; action  de  framhoiser;  état 
frambnisé  : le  framboiseiuent  d’nue  liqueur. 

F ranç alternent,  adv.;  d’une  manière  française,  J 
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cisé,  que  l'on  doit  franciser  ; ce  mot  est  fr.m 
cisablr.  * 

Ftanc  maronner,  v.  neul.;  faire  delà  franc-ma- 
çonnetie , se  livrer  à la  franc-maçonnerie  : 
vous  fiauc-maçomicz. 

Frappable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  frappé  ; 
qui  est  susceptible  de  se  frapper  l'esprit , l'i- 
magination : cet  homme  est  tics  frappalile. 

Frappement,  s.  m.;  action  de  frapper;  état  frap- 
pé : le  frappement  de  l'imagination. 

Fraternellisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
fraternellisé,  que  l’on  doit  frateruelliser,  ren- 
dre fraternel  : ces  devoirs  sont  fratei  nellisa- 
1>les. 

Fraternellisalio/i,  s.  f.;  action  de  fialcrnellisi-r; 
étal  fraternellisé  : la  fratcrnellisalion  de  l’af- 
fection, de  la  bienveillance  , de  l'action,  du 
devoir. 

Fraternellisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
fraternel,  qui  a,  qui  présente  de  la  fratrrnt-l- 
lité  : des  réciprocités  de  bienveillance  fraie:  - 
nclliséec. 

Fraiemilliser,  v.  act.  et  pron.,  se — ; rendre, 
deveuir  fraternel  ; donner,  causer,  prendre 
de  la  fraternrllité,  un  sentiment,  un  attache- 
ment, une  bienveillance  do  frète;  rendre 
propre  au  frère  ; établir  une  bonne  intelli- 
gence entre  des  frères  ; faire  entrer  dans  le 
devoir,  dans  les  obligations  de  frère  à frère. 

Frnlerneltisme,  s.  m.;  système  de  fraterncllisa- 
lion,  incessante  action  de  fralcrnellité. 

Frattrnellité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
fraternel,  de  ce  qui  est  du  devoir,  du  lieu,  de 
rattachement  fraternel. 

Fralrtcider,  v.  act.  ; tuer  son  frère , poitcr  at- 
teinte a la  sûreté  d'un  frère. 

Franicidisme,  s.  m.;  haine  incessante  contre  le 
fi  crc,  ce  qui  n'est  que  piège  contre  le  frère. 

Frnudnble,  adj.  des  2 g.;  qui  pcnl  être  fraudé  , 
qui  est  sim-  ptilile  de  fraude  : cette  chose  est 
fraiidahlc:  des  marchandises  banda!, les. 

Fraudement , t.  m.  ; action  de  frauder;  état 
fraudé  : le  fraudement  du  vin. 

Fraynble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  fray é,  qu’il 
cal  possible,  nécessaire  de  frayer,  de  tracer  : 
ce  chemin  en  frayahle. 

Frayant,  e,  adj.;  qui  fraie,  qui  trace,  qui  ouvre  : 
un  moyen,  lin  travail  frayant  : un  état , nue 
application,  une  intelligence,  une  possibilité, 
une  intrigue , une  popularité,  uue  découverte 
frayante. 

Fredainemenl , s.  m.  ; action  de  fredaiacr  : 
quand  cesserez-vous  vos  f,  edaioemeuts. 

Fredainer,  v,  ncut.  ; laire  de»  fredaine»,  se  li- 
vrer h de»  fredaines  : vous  frcJainez. 
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qui  est  susceptible  de  frelatement  : cette  chose 
est  frelatable,  méliez-Cous  , on  la  frelatera 
avant  de  vous  la  livrer. 

Frelatement,  s.  ni.;  action  de  frelater  i état  fre- 
laté : le  fielaiement  de  l'cau-dc-vie. 

Frtlatitme,  s.  m.;  système  de  frelatement,  con- 
tinuelle frelaterie. 

Frété , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu , de- 
venu frêle,  farble  : cette  personne  , cette 
chose  s'est  bien  frétée. 

Fréltment,  i.  m.;  acliou  de  fréter  ; état  frêlé  : 
le  frélement  d'une  personne,  d’une  chuse. 

Fréter,  v.  acl.  et  pron.  se — ; rendre,  devenir 
frêle,  faible  : vous  vous  frêles. 

Freluquement , a.  m.  ; action  de  freluquer  : son 
freluquement. 

Freluquer,  v.  neuf.  ; faire  le  freluquet  : vous 
freluquer. 

Frénétisable,  adj.  de#  S g.;  qui  peut  être  frémi 
lise,  rendu  frénétique  ; qui  est  susceptible  de 
frénésie  , de  passions  violentes , de  colère  fu- 
riense,  d'aliénation  accompagnée  de  fureur  : 
plus  l'homme  se  lisrcra  à scs  emportements 
naturels , plus  il  sera  frénétisable  en  tout 
parce  qu’il  alimentera  toutes  ses  tendances  à 
la  plus  étrange  eatravagauce.  Toute  la  ma 
chine  humaine  est  comme  ces  choses  vicieuses 
qui  ne  se  perfectionnent  que  par  de  l'étude, 
le  soin  et  le  travail,  et  l'homme  doit  s'assimi 
1er  à cet  mêmes  choses. 

Frénétisant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  frénétiser,  de  se  frénèliser;  qui  frénétise, 
rend  frénétique,  qui  cause,  amène  la  frénésie; 
qui  rend  violent  , furieux  : I amour,  la  jalou- 
sie doivent  être  considérées  comme  étant  des 
plut  frcnétisantcs  passions. 

Frénitieé , e , part.  pas.  et  adj.';  qui  est  rendu  , 
devenu  frénétique.  Se  prend  aussi  substanti- 
vement : c’est  uu  frénétisé. 

Frénétiser,  v.  act.  et  pron.  se — ; rendre,  deve- 
nir frénétique;  causer  la  fiénésie,  tomber  dans 
le  frénésie  : cet  homme  se  frénélise.  Neut.; 
faire  de  la  frénésie,  agir  par  un  mouvement  de 
fureur  frénéiiquc  ; vous  freuélisez. 

Frinetismc,  s,  m.;  continuelle,  incessante  fréné- 
sie, «e  qui  ne  présente  que  do  la  frénésie  : ce 
n’est  que  du  frénétisme. 

Frénétiquement,  adv.;  d'une  manière  frénétique; 
par,  avec  frénésie. 

Frenisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  frénisé, 
a qui  on  peut  donner  des  freins,  des  retenues 
qui  peut  être  retenu  par  quelque  chose  dans 
le  devoir,  dans  des  bornes,  dans  des  décences 
d'action  : quoique  déjà  fort  dépravée  , cette 
personne  est  encore  frénisable. 

F rinisar)l , c,  part.  ur.  et  adj.  ; qui  Tait  l'action 

1 de  TrénSèfJ  de  sc  fréniser;  qui  frénisé,  qui 
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Frénisation,  s.  f.  ; action  de  fréniser;  étal  fré- 
nisé. 

Frénisé,  é , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a des  freins , 
des  retenues  : cette  personne  est  frénisée  par 
des  principes  solides. 

Fréniser,  v.  act.  et  pron.  se  — ; donner,  impo- 
ser, adopter  des  freins , des  retenues  ; main- 
tenir, rester  dans  le  devoir,  dans  des  bornes  , 
dans  des  décences , dans  des  modérations 
d'action  :Les  vices  déshonorent  l'homme  , il 
doit  se  corriger  de  tons.  Il  n’en  rst  pas  ainsi 
des  passions,  il  lui  en  faut , elles  lui  sont  né- 
cessaires ; mais  il  doit  les  modifier,  et  sans 
modification  rationnelle, elles  deviennent  vices. 
Des  freins  lui  sont  nécessaires  pour  cette 
même  modification,  et  il  doit  constamment  se 
fréniser  par  l'honneur,  par  un  sentiment  de 
bien  et  de  vrai  , ou  il  ue  sera  jamais  qu’un 
dépravé. 

Fiéquentable , adj.  des  2 g.  ;qui  peut  être  fré- 
quenté , que  l'on  doit  fréquenter  : cette  per- 
sonne, cette  société  est  fréquentable 

Fréquentalivement , adv.  ; d'une  manière  fié- 
quentalive. 

Fréquentisme,  s.  m.  ; système , habitude  de  fré- 
quentation : le  fréquentisme  des  maisons  de 
débauche. 

Frélable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  frété,  que 
l’on  doit  fréter. 

Fréiement , t.  m.  ; action  de  fréter  ; état  frété  : 
le  frétemeut  d’un  vaisseau. 

Freltablt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  frelté , 
que  l'un  doit , qu’il  est  néce>saire  de  fretter  : 
ce  moyeu  est  frcttable. 

Frcttcmtnt,  s.  m.;  action  de  fretter  ; état  fretté  ; 
le  frettemeut  du  moyeu  : un  bon  frottement, 

Fricastable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  fri 
cassé,  que  l'on  doit  frirasser  : ces  viandes  sont 
fricassablet. 

Fricassement , s.  m.  ; action  de  fricasser  ; état 
frirassé  : le  fricassement  des  viandes. 

Frichable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  friché, 
qui  est  Susceptible  de  tomber  en  friche  : des 
terre*  frichables  par  la  négligence. 

Friché , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en  friche  , 
tombé  en  friche  , qui  est  sans  culture  : des 
terres  trichées. 

Fricher,  v.  act.  et  pron.  se — ; laisser  en  friche, 
tomber  eo  friche  ; faute  de  bras,  de  soins,  de 
culture  convenable,  les  terres  se  trichent. 

Fricotemtnt,  s.  m.  ; action  de  fricoter,  de  faire 
fricot,  bonne  chère. 

Fricotisme , s.  m.  ; continuel  fricotement , son 
abus,  son  vice  : le  fricotisme  de  là  paresse  , 
de  la  débauche. 

Fractionnable , adj.  des  î g.;  qui  peut  être  fric- 
tionné, que  l'on  doit  frictionner  : cettfe  p'qniè 
souffrante  du  corps  est  frictîbhhqblé.  J ‘ J 

Frictionnant,  c„  etli-,  qui  friction  il 
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éut  frictionne1  : le  fricliounemenl  d'une  per- 
sonne, d’une  partie  du  corps. 

Frigidisable,  adj.  des  l g ; qui  peut  être  frigi- 
disc,  rendu  froid,  qui  est  susceptible  de  se 
frigidiser,  de  devenir  froid  : en  cette  saison, 
le  temps,  l'atmosphère  est  frigidisahle. 

Frigldltent,  e,  part.  pr.  et  adj  j qui  (ait  l'ac- 
tion de  frigidiser,  de  se  frigidiser;  qui  frigi- 
dise,  qui  cause,  amène  la  frigidité,  le  froid  : 
un  veut  frigidisant.  En  parlant  des  personnes  : 
un  Age  frigidisant. 

Frigidité,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  fruid  : la  saison,  In  tcmpéraluie  est 
frigidisée. 

Frigidiser,  v.  acl.  et  pr.,  se—;  causer  la  frigi- 
dité ; rendre,  devenir  froid  : le  temps  se  Iri- 
gidise. 

Frileusement , adv.;  d'une  manière  frileuse. 

Frilotilabte,  adj.  des  2 g ; qui  est  susceptible 
de  frilosité  ; qui  peut  être  frilosité,  rendu 
frileux,  sensible  au  froid  ; cette  personne  est 
très  frilositable. 

Frilosilatil,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  frilosiler,  de  se  frilnsiler;  qui  frilosité, 
rend  frileux,  sensible  au  froid  ; les  varia- 
tions de  température  sont  toujours  très  frilo- 
si  tantes. 

Frilosité,  e,  part.  pat.  et  adj  ; qui  est  rendu, 
devenu  frileux,  sensible  au  fioid,  qui  a de  la 
frilosité  : celte  personne  est  toute  frilosilée. 

Frilosiler,  v.  act.  et  pr.,  te — ; rendre,  devenir 
frileux,  sensible  au  froid  ; causer  la,  de  la  fri- 
losité. 

Frimalisation,  s.  f. ; action  de  frimaliscr,  de 
se  frimatiser  ; état  frimatisé  ; la  frimatitalion 
du  temps. 

F rimaiiié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  changé, 
converti  en  frimats,  qui  est  chargé,  couvert  de 
frimais  : les  temps  frimalisès  sont  toujours 
les  plut  froids  et  les  plus  frilosilantt. 

Frhnatiter,  v.  act.  et  pr.,  se — ; changer,  con- 
vertir en  frimats,  le  i-hargor,  se  couvrir  de 
frimais  : le  temps  se  frimatisé. 

Fritigarnmenl,  adv.,  d'une  manière  fringante,  en 
fringant. 

Fringues,  v.  n.;  faire  le  fringant,  donner  dans 
le  fringant  : vous  fringues. 

Fripemenl,  s.  m.;  action  de  friper;  étal  fripé  : 
le  fripemenl  des  bardes. 

Fripomiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  fri- 
ponné,  qu'il  est  facile  de  fripouuer:  celle  per- 
sonne est  fripomiable. 

Friposmrmast,  t.  m.;  action  de  friponner;  état 
friponné  : le  fripoouement  d'une  personue, 
des  choses. 


Friponneuscmem,  adv.;  d’uue  manière  fripon^ 
o ncuse,  avec  friponnerie.  . d.m  ,'-\j 

Friposmeur,  se,  adj.;  de  friponnerie,  qui  e»;1 
' qui  tient  dé  h friponnerie,  qui  est  atle  tje  l 
friponnerie,  qtii  la  marque.  ui  >t'  ■ »i  T i 

th.'j  système  de  friponnerie,  eov  ■■  quI'ofàM/  donne  te, 


■ inuelle  friponnerie  : ce  n'esl  que  du  fripon- 
nisme.  " 

Fritable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  frisé,  qui 
est  susceptible  île  friser  : des  cheveux  fri- 
sables. 

Fritanenl,  s.  m.;  action  de  friser;  état  frisé  : le 
friseinent  des  cbeveui. 

Frissonnant,  s,  adj.;  qui  fait  frissonner,  qui 
cause,  donne  le  frisson  ; une  lièvro  frisson- 
nante. 

Frivolemesil,  adv  ; d une  manière  frivole  ; par. 
avec  frivolité  ; parler,  agir  frivolement. 

Frivolité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  frivole  : des  attachements,  des  goûts 
frivolisét. 

Frlvoliser,  v.  ici  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
frivole;  donner,  prendre  de  la  frivolité:  fri  - 
cotiser  le  caractère,  ses  goûts,  ses  attache 
menti.  Fe.t,  faire  de  U frivolité,  agir  avec 
frivolité  : vous  frivolUez. 

Frivolisme,  s.  m.;  système  de  frivolité,  conti- 
nuelle frivolité  ; re  qui  n'esl,  ne  présente  que 
de  la  frivolité  : ce  n'est  que  du  frivolisme. 

Froissant,  e,  adj.;  qui  froisse,  qui  chiffonne  : 
des  procédés  froissauls  : des  paroles  frois- 
santes. 

Fromageable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  fro- 
mage, dans  quoi  ou  peut  mettre,  faire  entrer 
du  fromage  : pâtisserie  frumageable. 

Fromagé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y a 
du  Iromagc  : pâtisserie  fromagée. 

Fromagement,  s.  m.;  aciion  de  fromager;  étal 
fromage  : le  fromagement  d'un  gâteau,  d'une 
pâtisserie.  ' 

Fromager , v.  act.;  mettre,  faire  entrer  du  fro- 
mage dans  une  chose:  fromager  un  gâteau. 

Frondable,  adj.  det  2 g.;  qui  peut  être  frondé, 
que  l'on  dnit  frondar  : un  pouvoir,  une  per- 
sonue frondable. 

Frondant,  e,  adj.;  qui  fronde  : une  liberté,  une 
hardiesse  frondante. 

Frondement,  i.  m.;  action  de  fronder;  état 
frondé  : le  frondement  du  pouvoir,  du  gou- 
vernement. 

Froltablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
frotté  : cette  chose  est  frollable. 

Fruclifiabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  fructifier, 
qui  est  susceptible  de  fructifier;  auquel,  à la-* 
quelle  on  peut  faire  rapporter  des  fruits  : ren 
dre  un  arbre  frucliliable. 

Fruclijtam,  e,  adj.;  qui  fait  IrurtiGer,  rapporte/ 
des  fruits  : uu  travail  fructifiant,  une  saiso; 
fructifiante. 

Frucluosiié , t.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  é v 
fructueux. 
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briété,  de  U tempérance  : une  îcgle  frugali 
eante  : un  ordre  de  vie,  un  régime  très  fruga- 
Usent. 

Frugalité,  e,  pert.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
devenu  frugal,  suhre,  tempérant,  qui  a,  qui 
présente  de  la  frugalité  : celte  personne  est 
convenablement  frugalisée. 

Frugaliter,  r.  act.  Cl  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
frugal,  sobre , tempérant  ; causer,  amener, 
produira  la  frugalité  ; porter,  se  livrer  à la 
frugalité  : très  souveul  la  nécessité  frugalise  ; 
mais  la  raison  et  l'intérêt  de  la  sauté  doivent 
frugaliser  plus  encore. 

Frugalitme,  s.  m.;  système  de  frugalité,  coati 
uuelle  frugalité,  ce  qui  est,  ce  qui  présente 
une  incessante  frugalité  : c’est  du  frugalisnic. 

Frugivorer,  v.  n.;  manger  beaucoup  de  fruits, 
ne  vivre  que  de  fruits  : vous  frugtvorez 

Fmtlrable,  adj.  des  S g.!  qui  peut  être  frustré 
facilement,  qui  est  exposé  à être  frustré  ; que 
l'on  doit  lrustrer  de  son  droit,  de  ce  qui  lui  est 
dé  ; cet  homme  est  frustrable. 

Fruttraleur , a.  m.,  f.,  trier  ; celui,  celle  qui 
fruslre  : vous  êtes  un  frustrateur. 

Frutlration,  i.  f.;  action  de  frustrer;  étal  frus- 
tré : la  frustration  du  droit,  des  intérêts 
d'une  personne. 

Fnutraiisme,  s.  m.;  conliuueile  frustration,  s y s 
tème  de  frustration  : ce  gouvernement  est  eu 
tré  dans  le  plus  immoral  fruslratisme. 

Fulgérance,  s.  f.;  brillance,  vif  éclat,  resplan- 
dissauce,  cliocelanee  : la  fulgérance  du  feu, 
des  yeux,  de  la  blancheur  du  teint 

Fulgérant,  e,  adj.;  qui  a,  qui  jette  un  vif  éclat, 
qui  éblouit,  qui  est  rayonnant,  qui  frappe  par 
son  éclat  : une  fulgérante  beauté. 

Fulguration,  s.  f.;  foudroiement  de  l'éclair,  effet 
de  la  foudre. 

Fulminante,  i.  f.;  éclat  avec  force,  grand  bruit. 
Au  Dg.  : let  fulminantes  de  la  colore  n’ef 
fraient  que  l'enfance , la  solte  et  niaise  timi- 
dité. 

Fulminattur,  s.  m.,  f.  trier;  celui,  celle  qui  ful- 
mine. 

Fumable,  adj.  desî  g.;  qui  est  susceptible  d’èlre 
fumé  : ce  tabac  est  fumable.  Terme  de  chaste, 
que  l'on  peut  fumer  : ee  terrier  est  fumable. 
T.  d'agric. , qu’il  est  nécessaire  de  fumer,  d'en- 
graisser avec  du  fumier:  ces  telles  sont  fuma- 
bles. 

Fumturritté,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il 
y a du  fumclerre  : boisson  fumeleirisée. 

Fumettrriier,  v.  ael.  ; meitre,  faire  entrer  du 
fumeterte  dans  une  chose  : fumetemser  une 
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répandre.  1a  doulenr,  l'effroi,  la  tiistessa  : faire 
naître  des  causes  d’amertume,  de  désolation. 

Funébrismc , $.  m.;  continuelle  fuuébrilé,  inccs- 
saut  ctat  lugubre. 

Funcbrilè,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  funè- 
bre. 

Fwurisant , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  funériscr  ; qui  funérisc,  qui  cause,  occa- 
sionue,  multiplie  les  funérailles.  Au  Xig.  : qui 
cause,  amène  la  tristesse,  le  chagrin,  le  deuil, 
qui  fait  planer  la  destruction , la  mort  : uue 
épidémie,  une  peste  funéiisaute. 

Fiutérisé , e , pert.  pas.  et  adj.;  qui  est  dans  les 
funérailles.  Au  fig.  : qui  est  dans  la  tristesse, 
dans  le  deuil,  qui  est  environné  de  destruction, 
de  mort  : ccs  pays  sont  funéiisés  par  la  lièvre 
jaune. 

Funériscr , v.  act.  et  pr.,  sc — ; causer,  amener, 
produire  quelque  chose  de  funeste,  des  funé- 
railles, les  multiplier,  lépandre  les  deuils,  se 
plonger  dans  le  deuil.  Au  fig.  : causer,  ame- 
ner la  tristesse,  le  chagrin  cl  le.  deuil,  faire 
planer  la  destruction,  la  mort  ; funériser  an 
lieu,  un  pays,  le  couvrir  de  deuil. 

Funesuté , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  fu- 
neste. 

F un  est  if y ve,  a Jj . ; de  funeste,  qui  est,  qui  lient 
de  la  funeste,  qui  la  marque  : un  résultat  fti- 
4)  este. 

Fanatisant,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  funesiiàcr;  qui  fuocslisty  rend  l u ces  te - 
walheureux  : votre  action  et  votre  influence 
sont  toujours  funotisautos  et  funesliscut  tout. 

Funcs'isé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  funeste. 

Funettiser,  v,  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
funeste , malheureux  : quand  l'homme  agit 
sans  sagesse,  saus  prudence,  saus  prévoyance; 
toute  soq  oeuvre  se  funeslise  contre  lui  même. 

Funestismc , s.  m.;  ce  qui  n'est,  ne  présente,  ne 
produit  qu’une  iucessanle  funestetc,  qu’un 
continuel  malheur  : cc  n'est  que  du  funes- 
tisme. 

Furetage,  s.  m.  ; actiou  de  fureter  : le  furetage 
des  lapins.  Au  fig.  : chercher  partout  : vos 
continuels  furetages. 

F uribundant,  c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  furibonder  ; qui  furibonde,  rend  fu- 
ribond, furieux,  qui  cause  un  grand  empor- 
tement de  colère  : une  furiboudun te  jalousie, 

Furibondemcvt , adv  , d'une  minière  furibonde. 

Fnribonder , v.  u.  ; faire  !c'  furihon,  agir  avec 
une  colcie,  un  emportement  de  fureur  : vous 
furibonde*.  A»'!.,  rendre,  devenir  furibond  ; 
mettre,  entrer  dans  we  eok’*.e,  un  emporte- 
ment de  fureur  : les  tracas>ri'i*$*d^  ta  tVininc 
jtolfmàlHmde.'rté'ii'b  ;./le  v*v»M*'UM'»uoqn<\ 
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de*  actes  de  fureur  : ne  li'est  que  du  furio- 

riune.  , - 

Furiosant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  lait  l'action 
de  furioser,  de  se  furioser  ; qui  furiose.  rend 
furieux,  qui  pousse  à quelque  ebose  de  fu- 
rieux, à un  acte  de  fureur  : une  furiosontc 
haine,  auiiuosilé. 

Furlosi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu furieux,  qui  a,  qui  présente  de  la  fu- 
reur. 

Furioser,  v.  act.  et  | r.,  se — ; rendre,  devenir 
furieux,  causer  la  fureur  ; mettre,  entrer  en 
fureur,  dans  un  violent  transport  de  colère. 

Furiosité,  s f. ; état,  qualité  de  ce  qui  est  acte 
de  furieux,  de  fureur  : la  furiosité  de  sun  ac- 
tion. 

Furliriser,  v.  n.  ; agir  furtivement,  en  cachette, 
à la  dérobée,  user  de  furtivité  : vous  furtivi- 
sez. 

Furtivismc,  s.  m.;  système  de  furtivité,  d'ac- 
tion en  cachette,  à la  dérobée,  continuelle 
furtivité  : ce  u'esl  que  du  furtirisme. 

Furtivité,  e.  f,  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  fur- 

tir. 

F use  tentent,  t.  m.  ; état  fuselé  : le  fuselcment 
de  cette  colonne. 

Fusibilité,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu fusible,  propre  à être  fondu. 

Fusibilités,  v.  act.  cl  pr  , se — ; rendre,  devenir 
fusible,  propre  h êtr#  fondu. 

FttsUlable,  adj.  des  2 g. ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  fusillé  : rc  soldat  est  fusil- 
laide. 

Fusilltmtnt,  s.  ni.  ; action  de  fusiller;  étal  fu- 
sillé : le  fusillemeut  des  coupables. 

Futilleur,  s.  ni.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  fait  fu- 
siller. 

Fnslitfaloi'e,  adj.  des  2 g.;  qui  est  de  la  fustiga- 
tion, qui  la  concerne,  qui  sert  b fustiger. 

Fuutgatt.it  emeut,  adv.;  d'une  maniera  fusliga- 
loire  ; par,  avec  fustigation. 


Fustigeai. le,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  fustigé  : cet  écolier  esl'fus- 
tigcable. 

Fustigeant,  e,  adj  ; qui  fustige  : une  discipline 

fustigeante. 

Fustigeur,  s.  m.,  f.  se;  celui,  relie  qui  fuslige. 

Futilement,  adv.;  d'une  manière  futile. 

F utilisa  ni,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  fuliliser;  qui  futilise,  rend  futile,  qui  ôte, 
détruit  l'importaucc  : la  légèreté  et  l'iujuge- 
meut  sont  toujours  fut  disants. 

FutHisé,  e.  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu,  de- 
veuu  futile,  qui  a,  qui  présente  de  la  futilité  : 
toutes  ces  choses  sont  futilisécs. 

Futiliser,  v.  aet.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
futile-,  ôter,  détruire  l’importance.  N.,  faire 
de  la  futilité  : vous  futiliscz  : on  peut  bien  fu- 
lili'cr  pour  le  délassement  de  l’esprit;  mais,  si 
on  futilise  continuellement  et  en  tout,  on  dé- 
grade, on  pervertit  tout,  et  ou  sc  dégrade  et  ou 
se  pervertit  soi  même. 

Futiliime,  s.  m.;  continuelle  futilité,  cequin'est, 
ne  présente  que  de  la  futilité  ; ce  n’est  que 
du  futilisme. 

Futurable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  étrt,  doit  être 
futurè , mis  au  futur  ; qui  doit  être  mis,  placé 
dans  les  avenirs. 

Futuralion,  s.  f.;  action  de  futurcr  ; étal  futuré: 
la  futuralion  des  choses,  des  avantages. 

Futurer,  v.  act.;  mettre,  placer  au  futur,  dans 
1rs  iulurs , dans  les  avenirs  : vous  futurez  les 
choses , les  avantages. 

Fuluriel , le,  adj.;  qui  est  dans  les  futurs,  dans 
les  aveuirs. 

Futur  tellement , adv.;  d’une  manière  futuriclls  : 
promettre  futurh-llement , faire  une  promesse 
qui  uc  doit  s'accomplir  que  dans  t'aveuir,  dans 
un  temps  éloigné. 

Futjabte,  adj.  des  2 g.;  qui  doit  être  fui,  que 
l'on  doit  fuir  : cet  homme  , cette  société  est 
fuyahle. 
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C.nbrgier,  v.  n.;  faire  de  la  gabegie  , des  gabe- 
gies, se  livrer  à la  gahagie  : vous  gabcgicz. 

Gabcgtenr,  s.  m.,  f.  se  ; celui , celle  qui  fait  de 
la  gabegie,  des  gabegies,  qui  se  livre  à ia  ga- 
b‘ipe. 

Cahegigne,  adj.  des  2 g.;  de  gabegie,  qui  lient 
de  la  g-begi»  , qui  la  marque  : des  actes,  des 
nrliffliSgabegiqiies.  y 
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Gabiuimement , s.  m ; action  de  gabionuer,  cou- 
vrir du  gabions  ; étal  gabioiiuc. 

Gdchable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , est  sus- 
cepiiblc  d’ètre  gâché. 

Gâchage , s.  m.;  action  de  gâcher;  état  gâché. 
Au  fig.;  acliou  de  faire  un  ouvrage  grossicre- 
teinent,  négligemment,  sans  goili,  le  gâter  : ce 
n’est  que  du  gâchage. 

. MftoKM  t A tj».  t,  action  gâcher;  état  gâché  : 
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au  sujet  de  quoi  on  peut  gager  : cette  affaire 
est  gageable. 

f,  âgisme , s.  ni.;  système  de  prêt  sur  gage  . le 
gagisme  mura  ire. 

Gagnemcnt , s.  m.;  action  de  gagner,  d’obtenir, 
d'acquérir  : les  gagnements  de  la  science , de 
1 iudustrie,  de  la  civilisation. 

Gaillarder,  v.  n.;  faire  le  gaillard,  sc  livrer  à 
des  gaillardises  : vous  gaillaidez. 

Galantisme,  s.  m.;  système  de  galanterie  ; ce  qui 
est , ce  qui  présente  une  continuelle  galante» 
terie  : c’est  du  galantisme. 

Galérisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  galérisé,  condamné  h la  peiuc 
de  la  galère  : ce  criminel  est  galérisable. 

Galérisaiion , s.  f.  ; action  de  galériser;  état  ga- 
lérisé  : sa  galérîsation  a été  causée  par  tel 
frime. 

Galérisé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  à la  galère, 
qui  est , qui  a été  condamné  & la  galère  : ce 
criminel  est  galérisé. 

Galériser,  v.  art  ; mettre,  envoyer  à la  galère, 
condamner  à la  peiue , aux  peines  de  la  ga- 
lère : galériser  des  criminels. 

Galèrltme , s.  m.;  système  de  condamnation  aux 
peines  de  la  galère. 

Galernc,  part.  |>as.  et  adj.;  qui  est  à galerne  : le 
vent  est  galcmé. 

Galemement,  s.  m.;  état  galerné  : le  galernement 
du  vent 

Galemer,  v.  pron.,  se  — ; se  tourner,  se  met- 
tre à galerne  : le  vent  sc  galernc. 

Galimathiasser , v.  neut  ; faire  du  galimathias  : 
vous  galimathiassez. 

Galimnthiassenr,  s.  m.,  I.  te;  celui,  celle  (pii 
fait  du  galimathias. 

Galimathias sisme,  s.  m.;  continuel  galimathias. 

Galonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  galonné, 
que  Ton  doit  galonuer  : cet  habit  est  galon 
nable. 

Galonnement , s.  m.  ; action  de  galonner  ; état 
galonné  : le  galonnemcut  4c  cet  babil. 

Galopement , s.  m.;  action  de  galoper.  An  fii^ 
action  de  courir  çà  et  là  , à droite  et  h gauche  : 
vos  galopemcnts  cesseront-ils  bientôt?,.. 

Galopiner , v.  n.j  faire  le  galopin. 

Galvanisant , e,  part.  pr.  et  adj  ; qùt  fait  l’action 
de  galvaniser;  qui  galvanise,  donne  lîi  force 
galvanique  ; qui  donne  . imprime  un  mouve- 
ment vif , j prompt f d’électricité;  qui  porte 
vivement  k l'action  , impétueusement  à l’ac 
lion  ; qui  donne  la  souplesse  réunie  à la  force 
c’est  un  moyen  galvanisant  : une  excitation 
galvanisante. 

Galvanisation , s f.;  action  de  galvaniser  ; état 

galvanisé* . _ " V"., 
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la  souplesse  réunie  à la  force;  donner,  impri- 
mer un  mouvement  vif,  prompt,  d’électricité. 
Au  fig.  : porter,  sc  porter  vivement,  impétueu- 
sement à l'action  , comme  par  la  force  galva- 
nique : une  sorte  d’irritation  nerveus^  le  gal- 
vanise nuit  et  jour. 

Gambadement , s.  m ; action  degambader:  quand 
finirez  vous  avec  vos  gamba  dements  ?..  . 
Ganachement , adv.;  d’une  manière  ganache , en 
ganache  : agir  ganachement. 

Ganaeher , v.  n.;  faire  la  ganache,  de  la  ganache- 
rie,  agir  en  ganache.  An  fig.  et  fam.  : faire  des 
choses  qui  montrent  peu  d’esprit,  de  jugement, 
de  hardiesse  : vous  gauachez. 

Ganacherie , s.  fcm.;  action  de  ganache  ; ce  qui 
n’est  qu  acte  d’esprit  lourd , borné  , faible  : 
cVst  de  la  ganacherie. 

Gang  étique,  adj.  des  2 g.  ; du  Gange,  qui  appar- 
tient au  Gange,  qui  concerne  le  Gange  : do- 
maine tributaire  du  poste  gangétique  : l’indus- 
trie, une  production  gangétique. 

Gangrenable , adj,  des  2 g.;  qui  peut  être  gan- 
grené, qui  est  susceptible  de  se  gangrener  : 
celte  plaie  est  gangrenable. 

Gangrenant , e , adj.;  qui  gangrène,  qui  cause  , 
amène , propage  la  gangrène  : une  chaleur, 
une  température  gangrenante. 

Gangrennement , s.  m.  ; le  gangrennement  de 
cette  plaie. 

Gantable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  bien,  faci- 
lement ganté  : une  main  gantable. 

Gantant,  e , adj.;  qui  gante  bien  : une  manière 
de  faire,  une  façon  gantante. 

Garnement , s.  m.;  action  de  ganter  ; état  ganté  ; 

le  gantement  des  maiiis.  ' 

Garable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  garé,  que 
Ion  doit  garer  : ces  personnes,  ces  choses  sont 
gara  blés. 

Garantissable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  ga- 
ranti , que  l’on  doit  garantir,  préserver  de,  dé- 
fendre contre  : ces  personnes,  ces  choses  sont 
gara  n tissa  blés. 

Garantissant,  e , adj.;  qui  garantit,  qni  tient  lieu 
de  garantie  ; qui  préserve  , qui  défend  ; une 
promesse,  une  caution  garantissante  : un  mur, 
un  travail  garantissant:  une  précaution  garan- 
tissante. 

Garantissement,  s.  m.;  action  de  garantir;  état 
garanti:  le  garantisscmeiU  de  la  pluie,  des 
balles,  du  boulet. 

Garcer,  v.  neut.,  t.  inj.  et  pop.;  faire  la  garce, 
mener  une  vie  de  garce,  de  femme  débauchée, 
publique;  aller  avec  les  garces,  les  femmes 
débauchées,  publiques,  les  fréquenter,  s’amu- 
ser avec  les  garces  : vous  garces. 

Garcettàble , *<kr  Je»  2 g.;  qui  peut  être , (lait 

«uÜT'diPfàJ*  rrai>r . lu  8 Ve 

:UC  ; ce  maldot  est  garccitable. 
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gareelté  : U garcetlemeut  des  matelots , des 
mousses , des  marins. 

Garcelltr,  t . act. ; frapper,  battre  avec  une  gar 
celte , donner  de  la  garcelte  : garccller  les 
maielois,  Ica  muusaes.  Tes  mariiu. 

Garcettisme , a.  m.  ; système  de  garcettemcnt. 

Gardable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  élre  garde, 
conservé  ; que  I on  doit  surveiller  , défendre, 
protéger , préserver  : toutes  ees  choses  sont 
gardables:  cette  personne,  cette  ville  est  gar- 
dable. 

Gardant,  e,  adj.  ; qui  garde , conserve,  qui  dé- 
fend , protège  , préserve  : un  soin  , un  ordre 
gardant  : une  chose , une  force  gardante. 

Gargarisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  gar 
garifé,  que  l’on  doit  gargariser. 

Gargarisant , e,  adj.  ; qui  gargarise  bien  : une 
chose  gargarisante.  Subst.  , un  gargarisant  : 
le  médecin  a ordonné,  a administré  un  garga 
risant,  ce  gargarisant. 

Gargarisation,  a.  f.  j action  de  gargariser  , étal 
gargarisé  : la  gargarisation  de  la  bouche. 

Garnisomiablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  gar 
nisonnè,  que  l’on  doit  garuisouner , mettre  eu 
garnison  : ces  troupes  soûl  garnisonnables 

Garnhonne,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  gar- 
nison, mis,  placé  dans  uoe  garnison  ; ces 
troupes  sont  garnisonnées. 

Gitrnisonneme/il,  a.  m.  ; action  de  garnisonner  ; 
état  garnisonné  : le  garnisonnement  des 
troupes. 

Garnisonner,  v act.;  mettre  eu  garnison,  dans 
une  garnison  ; garnisonner  des  troupes. 

Garnitonnisme,  s.  m.  ; système  de  garnisonne- 
mrnt  : un  bou  garnisonnisme. 

Garnissablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  garni  : celte  chambre  , celte  chose  est 
garnissablc. 

Garnissant,  e,  adj  ; qui  garnit  bien  : une  chose 
garnissante. 

Garotlab/e,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
élre , mérite  être  garotlé  : cet  homme  est  ga- 
rotlable. 

Garollanl,  r,  adj.  ; qui  garotte,  qui  lie.  Au  Gg.  : 
un  acte  garoltant 

Gnroiiement,  s.  m.;  action  de  girolter  ; état  ga- 
rolté  : le  garottement  d'une  personne. 

Garotteur,  a.  m.,  (.te;  celui,  celle  qui  garolte, 

Gtupillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  gaspillé, 
qui  est  exposé  à un  gaspillage. 

Gaspillant,  e,  adj.  ; qui  gaspille  : une  admini- 
stration gaspillante. 

Gastralgique  , adj.  des  2 g.;  qui  est,  qui  tient 
de  la  gastralgie,  qni  la  concerne. 

Gaslrisablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  étie  gastrisé, 
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aliments  gastrisants  ; une  gaslrisante  intempé- 
rance dans  le  manger. 

Gastrisalion , s.  f.  ; action  de  gastriser;  état 
gastrisé:  la  gastrisalion  de  sou  estomac. 
Gastrite,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a une 
gastrique  : cette  personne  rst  gastriséc. 
Gastriser,  v.  acl.  et  pr.,  se-  ; causer,  produire, 
prendre  une  gastrique:  celle  persouuc  se  gaa- 
trise  : son  estomac  sc  gastrisé. 
Gatlronomiquemenl,  adv.;  d'une  manière  gastro- 
nomique,en  gastronome  : vivre  gastronomique, 
ment . 

Gaslronomiser , v.  neut.;  faire  de  la  gastrono- 
mie, ne  s’occuper  que  de  faire  honue  chère  ; 
vous  gaslronomisez  : nous  gaslrouomiserons 
ensemble. 

Gaslronomisme,  s.  ni.  ; système  de  gastronomie  ; 
ce  qui  n'est,  ue  présente  qu'un  exclusif  attache- 
ment à la  bonne  chère  : c'est  du  gastrono- 
misme. 

Gàlable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  gâté  , qui 
est  susceptible  de  se  gâter  : ces  choses  , ces 
denrées  sont  gilabl  s 
Gâtant,  e adj.  ; qui  gale  : une  humidité  gâtante. 
G< llemenl,  s.  rn  ; action  de  gâter  ; état  gâté  : les 
gàiemenls  de  la  faiblesse. 

Gauchitsablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  gauchir, 
est  susceptible  de  gauchir  : ce  bois  , cette 
planche  est  gauchissabte. 

Oaudrioler,  v.  neut.;  faire,  dire  des  gaudrioles  : 
vous  gaudriolez. 

Gazalle,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit  élre 
gazé.  Au  Gg.  : duut  on  doit  couvrir,  cacher 
l'indécence  ; ces  choses  , ses  narrations  sont 
gazables. 

Gazant,  e,  adj.  ; qui  gaze.  Au  Gg.  : qui  couvre, 
qui  radie  l'indécence:  Jes  expressions  gazantes. 
Gai/ificatlon,  s.  f.  ; action  de  gazéiGcr,  de  ré- 
duire à l étal  do  gaz  ; élal  gazéiGé. 

Geigneux,  se,  adj.  ; qui  marque  de  lesoiiffraore, 
de  la  douleur  : un  son  de  voix  geigneux , des 
paroles  geignruseï,  de  geiole. 

G eigneutemeni,  adv.  ; d'une  manière  geign eus», 
avec  geiule. 

Gemdeur , a.  ni.  , f.  te  ; celui , celle  qui  ne  fait 
que  geindre  : c'est  un  geindeur , une  geiu- 
deuse  : elle  est  toujours  geiudeuie. 

Ceinte,  a.  f.  ; expression,  démonstration  de  souf- 
france, de  douleur,  de  peiqe  : uu  cri  de  geinlc  : 
les  geintes  ne  guérissent  pas  des  maux  .mais 
quelquefois  elles  soulagent. 

Gelant,  e,  adj.  ; qui  gèle,  qui  cause  un  grand 
froid  : un  vent  gelant , une  matinée  gelante. 
Gémoniable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
élre  gémonié,  envoyé,  exposé  aux  gémonies. 
Gfmoniant,  r,  part.  pr.  ri  aéj  : qui  lait  l'action 
inicr  ; , qui  jm^oe  les  ^oqtes  gétMpjr 
qui  fait  mériter  Je*  gémonies  t ,ui 
éaior'-s"'»*  è ii  ‘ ■'  ' * - U 
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gcmcmié  : ta  gcinoniation  a été  causée  par 
lel  fait. 

Gémonié , e,  part  pas.  et  nJj.  ; qui  est  rmirerli 
cil  gémonies:  un  lieu  gémonié.  qui  a été,  qui 
cal  aux  gémonies,  qui  a subit,  qui  mbit  1rs 
hontes  gérooniqnes.  Au  lig.:  qui  succombe  dc- 
shonorahlemem,  qui  subit  une  fia  , une  mort 
honteuse  : il  a été  gémonié. 

Gétnemier  ,y . act.;coneertirenliau  de  gémonies, 
établir  des  gimoiiies  : gémonier  nn  lieu,  en- 
voyer , exposer  aux  gémonies,  Taiie  subir  A 
quelqu'un  les  [boutes  gémoniques.  Au  fig.; 
faire  subir  une  fin,  une  moit  honteuse. 

Gémonique,  adj.  des  2 g.;  de  gêinonie  , qui  est, 
qui  tient  des  gémonies  , qui  les  marque , les 
concerne  : les  lien! es  gémuniques. 

Gémoniquement,  adv.;  d'une  manière  gémonique; 
par,  arec  les  gémonies. 

Gemom'tme , s.  ni.  , système  de  gémonies , de 
punition  gémonique. 

Gendarmant,  e,  adj.  ; qui  gendarme , irrite  : tint 
résistance  gendarmanlc. 

C enfermement,  s.  m .;  action  de  se  gendarmer  ; 
état  gendarmé  : les  gendarmements  du  carac- 
tère ne  sont  que  le  résultat  d’un  faux  orgueil 
et  en  marquent  les  trsvers. 

Généralisable,  adj.  «les  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  généralise,  rendu  géuéral  : tous  les  avan- 
tages sociaux  sont  généralisables  et  imparticu- 
larisables. 

Généralisant,  e,  adj.;  qui  généralise,  rend  géné- 
ral, qui  Jonn&tout  à tous  indistinctement:  une 
générolhnntc  impartialité  gouvernementale 

G énéralisme,  s.  m.;  système  de  généralisation 

Générant,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'action 
de  générer  ; qui  génère,  produit,  fait  éclore, 
fait  naître  : mie  nature  générante. 

Généré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  produit, 
éclos,  né. 

Générer,  v.  art.  cl  pr.,  se — ; produire,  se  pro- 
duire, faire  éclore,  faire  naître.  ’ 

Giiuisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  génüsé, 
qui  est  susceptible  de  génie. 

Géniitanl,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  géoiiser;  qui  géniise,  qui  donne  du  gén  e, 
de  l'esprit,  qui  slévcloppc  l'un  et  l'autre  : 
udc  élude,  une  application  géniisanle. 

Gcniisalion,  s.  f ; action  de  géoiiser;  état  gé- 
uüsé  : la  géuiisatiuu  de  l’csprii,  de  l'intelli- 
gence 

Géniisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  parvenu  » 
acquérir  du  génie,  do  l'esprit. 

Géniiser,  v.  act.  et  pr.,se — ; donner,  acquérir 
du  génie,  de  l’espiit  ; développer  I'ud  el  l'au- 
tre : l'homme  ne  te  géniise  que  par  l'étude. 

.düiL  être  uëogr«j&bi£  : ccs  liéui  tout  ceocr*- 
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liou  est  donnée  telle  quelle  est,  exactement, 
avec  toutes  les  descriptions  qui  donnent  la  vé- 
ritable situation  ; qui  est  compris  daus  mie 
géographie,  qui  est  géographiquement  classé  : 
ce  pays  est  bien  géographie. 

Géographicr,  v.  act.;  faire,  dresser  une  géogra- 
phie, donner  exactement  la  position  d'un 
pays,  en  présenter  toutes  les  dispositions  ; 
comprendre  daus  une  géographie,  classer  géo- 
graphiquement. Ncni.,  s’amuser  A la  géogra- 
phie : vous  géographiez. 

Géographiquement,  adv.;  d'une  manière,  dans  iiu 
ordre  géographique;  par  la  géographie  : dé- 
crire gèograpliiqucmeut  un  pays. 

Géographisme,  s.  m.;  système  de  géographie,  de 
géographiation. 

Géoniétrisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  géomélrisé,  démontré,  mesuré  par  la 
géométrie,  p r une  démonstration  géométri- 
que ; qui  est  susceptible  d'une  dimension 
géométrique,  de  se  géométriser,  de  se  déve- 
lopper d'une  manière  grando,  vaste,  dans 
d'immenses  proportions  : une  nature  geotné- 
trisable. 

Géométrisation,  s.  f.;  acliou  de  géométriser,  de 
se  géométriser;  état  géomélrisé. 

Géomélrisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  géomé- 
triquement démontré,  rouservé  ; qui  est  dé- 
veloppé dans  de  vastes,  dans  d'immenses  pro- 
portions : une  nature  agiéahlemeut  g corné  - 

■ Irisée. 

Géométriser,  v.  act.  et  pr. , se — ; mesurer,  dé- 
montrer par  la  géométrie,  géométriquement  ; 
se  développer  dans  de  vastes,  dans  d'iranien- 
sev  proportions  : la  nature  se  géomélrisé. 
Kent.,  s’ainusar  A la  géométrie. 

Céomélriime,  s.  m.;  système  de  géométrie,  ar- 
rangement géométrique. 

Gerbable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  gerbe, 

H que  l’ou  doit  gerbrr. 

Gerbement,  s.  m.;  action  de  gerber;  étal  gerbé: 
le  gerbement  des  pièces  de  vin. 

Gerçoble,  adj.  des  2 g.jqui  peut  clic  gercé,  qui 
est  susceptible  de  se  gercer  : des  mains  ger- 
?ables. 

Gerçant,  e,  adj.;  qui  gerce,  qui  Cause  un  gerce- 
ment : uu  froid  gerçant,  une  sécheresse  ger- 
çante. 

Gercement,  s.  m.;  état  gercé  : le  gercement  dca 
mains,  de  la  terre. 

Ger  niable,  adj,  des  2 g.;  qui  est  susceptible  de 
germer,  qui  peut  donner  un  germe. 

Germement,  s.  m.;  action  de  faire  germer;  éiat 
germé:  tous  les  gcTiiiemeuls  do  moralité  sa 
montrent  dans  le  rveur  et  le  caraclèra  do  ce 
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Gesticulant,  e,  adj.',  qui  fait  gesticuler,  qui 
cause,  amène  des  gestes  : une  déclamation 
gesticulante,  un  emportement  gesticulant, 

Gésticitlnlrice,  s.  f.  ; de  geslirulateur;  celle  qui 
gesticule,  qui  fait  trop  de  gestes. 

Giganticiti t s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  gi- 
gantesque. 

Gigalttetquement,  adv.;  d’une  manière  gigan- 
tesque. 

Ginwnisi.t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  gg  mtesque. 

Gigantiser,  v.  art.  et  pr.,  se — ; rendre,  deve- 
nir gigantesque;  grandir,  se  grandir  oulré- 
ment  : l'exlravagam  e gigatitisc  tout  : l'homme 
se  giganlise  par  l’oigucil,  et  alors  il  n’est  que 
ridicule,  mais  s’il  rentre  dans  la  véritable  ra 
tionalilé,  alors  il  grandit  et  reste  dans  les 
beaux  ordres  d'action  que  l’opinion  publique 
honore. 

Gigantisme,  s.  m ; ce  qui  n’est  que  gigantesque, 
ne  présente  que  du  gigantesque. 

Girondisme,  s.  m.;  système  des  Girondins. 

Girouetti e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a une  ou  des 
girouettes  : un  édifice  girouette,  une  maison 
girouctlée. 

G&ouettéàent,  s.  m.;  action  de  girouetlcr;  état 
gir..uelté:  un  giiuuctlcmeut  colique  : le  gi- 
rouétt ornent  d'un  haut  de  maison,  d’édifice 

Oi’oueliei,  v.  art.;  faire  des  girouettes;  garnir 
de  giroUi  t'e»  pour  indiquer  d’où  vient!  e vent. 
Neut.;  faire  la  girouette,  tournoyer,  ne  pas 
rester  fixe,  ne  pas  cire  con.taul,  tournera  tout 
sent  comme  une  girouette,  changer  à tout 
moment  de  sentiment,  d'opinion,  de  part;, 

Girouettisme ,s.  m.  Aufig.:  continuel  changement 
d'opinion,  de  parti,  incessante  légèreté. 

Givré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  couvert  de 
givre,  qui  est  endommagé  par  Je  givre  : les 
vignes  sont,  ont  éjé  givrées  : chaque  homme 
avait  la  barbe  toute  givrée. 

Givrer,  v.  n.,  irrég.  cl  pr.,  SC  — ; faire  du  givre, 
se  rouvrir  de  givre  : il  a givré  la  nuildcruicre, 
il  givrera  encore  celle  nuit  ; les  arbres  se 
givrent. 

Givreux,  se,  adj.;  qui  occasionne  du  givre  : un 
froid,  un  vent  givreux,  qui  préseule  du  givre  . 
une  nuit,  une  inatiuéo  givreuse. 

Glafablc,  aJj.  des  S g.;  qui  peut  être  glacé,  qui 
est  susceptible  de  sa  couvrir  de  glace,  qui 
peut  devenir  froid  comme  de  la  glace,  qui 
peut  pci  dre  toute  sa  chaleur  : rivière,  hom- 
me, sang  glaçablc. 

Ciaecmenr,  e.  ni  ; état  glacé  ! le  glecement  de 
l'eau,  d'une  rivière,  des  mains,  du  sang,  du 
cœur.  -■  oiu-j  . 

Claeialemcnt , adv.;  d'une  manière  glaciale  , 
froide  : j’ai  été  reçu  glacialement. 

GlaetallSalion,  s.  f.;  action  de  se  glacialiser,  de 
devenir  glacial,  de  prendre  de»  maniérés  gla- 
ciales : la  glacialisation  dn  ton,  des  forme». 

a cialisé,  t,  part,  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 


deveun  glacial  : pendant  la  nuit  ou  la  journée 
le  temps  s'est  glacialisé. 

Glacialiser,  v.  acl.el  pr.,  se — ; rendre,  deveuir 
glacial  : l'air  se  glacialisé.  Au  lig.:  prendre 
un  abord  glacial,  un  air  très  froid  : glaciali- 
scr  nue  réception,  son  tou,  scs  manières. 

Glacialilé,  s.  f.;  clal,  qualité  de  ce  qui  est  gla- 
cial ; la  gl  icialité  du  veut,  de  l'air,  du  froid, 
des  matinées  : la  glacialilé  du  tou  , des  ma- 
nières d’élre,  d’uue  réception. 

GlanJablc,  adj.  des  2 g,;  qui  est  susceptible  de 
se  glaudcr,  do  se  convertir  eu  glande,  d'avoir 
des  glandes. 

Glande  , e,  part,  pas,  et  adj.;  qui  a des  glandes, 
qui  présente  des  gtaudes  : sa  gorge  est 
gtamiéc.  , 

Glandemenl.,$.  m.;  état  glandé  : le  glaiylcment 
de  la  gorge. 

Glander,  x.  act.  cl  pr.,  sc— ; causer,  occasion- 
ner des  glandes;  sc  convertir  en  glande  , être 
géué,  incommodé  par  des  glandes  : sa  gorge 
sc  g'ande. 

Glébéisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  glebéisc, 
qui  est  susceptible  de  tomber  daos  la  servi- 
tude de  la  glèbe  : ce  peuple  est  glébéi- 
sable. 

Glébélsam,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  glébciscr , qui  glébéise  . imposé  la  servi- 
tude de  ia  glèbe,  qui  attache  à la  glèbe  ; un 
pouvoir,  un  despotisme  glébéisant,  une  aristo- 
cratie glébéisanle. 

Glébéisation, s.  f.;  action  dcglébci'cr;  état  glc- 
béisé  : la  glébéisation  d’un  peuple. 

G lébéisé.e,  part,  pas,  et  adj.;  qui  est  attaché  A 
la  glèbe , qui  est  parqué  dans  un  domaine 
comme  esclave  et  fait  partie  de  ce  domaine  : 
des  populations  glèbéisées. 

Glêbéiser,  v,  act.;  attacher  n la  glèbe,  parquer 
comme  des  troupeaux  , les  hommes,  dans  des 
domaines  en  qualité  d'esclaves,  leur  imposer 
un  travail  continuel , gratuit  , insalarié  , de 
servitude  ; lier  l'homme  à une  propriété , le 
rendre  partie  de  celte  propriété,  le  tenir  dans 
la  plus  dure  servitude  ; rendre  l'homme  cerf, 
le  priver  de  la  liberté  naturelle:  glêbéiser  uu 
peuple,  nue  nation. 

Glvbeisme,  s.  m ; système  de  glébéisation. 

G lebéilé,  s,  f.;  état , qualité  de  ce  qui  est  servi- 
tude de  la  glèbe. 

Globule,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a,  qui  présente 
des  globules  ; une  ;>eau  globuléc. 

Globalement,  s,  m.;  état  globule  : le  globule- 
mcul  de  la  peau, 

Globulcr , v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre  , devenir 
globuleux  , causer,  produire  des  globules,  se 
rouvrir  de  globules  : la  peau  se  globule. 

Glon'fiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doi 
être , mérite  être  glorifié  : Dieu  est  glori- 
fiable. 

Glorifiant,  e,  adj.;  qui  donne  de  la  gloire,  qui 
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fait  mériter  des  hommages,  des  liuimeurs: 
des  actions  glorifiantes. 

Gloriolement,».  m.;  action  do  glorioler. 

bloriolrr,  t.  neut  ; faire  de  la  gloriole,  montrer 
de  la  gloriole  , se  livrer  à la  gloriole  : vous 
glorioles. 

Gloiiolismr,  s.  m ; continuelle,  incessante  glo- 
riole, action  de  petite  vanité  : ce  n’est  que 
du  gloriolisnie. 

C loutonncment , s m.;  action  de  gloutouncr,  de 
manger  avec  précipitation  : tous  corrigerez- 
vous  de  votre  gloutonnement  ? 

Gloutonnement , adv.  ; d'une  manière  gloutonne, 
avec gloutonnerie  : vous  maogei  trop  glouton- 
nement. 

Glnutomier , v.  n.;  faire  le  glouton;  manger 
avec  avidité  , voracité  , excès  : vous  glou- 
ton lier. 

Gobe-moucher,  v.  n.;  faire  le  gobe-mouche.  Au 
fig.  ; ne  s’occuper  que  de  niaiseries,  de  baga- 
telles , croire  tant  examen  tontes  les  nouvelles 
que  l'on  débile  ; vous  golte-mouchez. 

Gobe-moucherie , t.  f.  ; action  du  gobe-mou- 
chc. 

Gobcloltement , s.  m.  ; action  de  gobeloltcr,  de 
boire  souvent  rl  A petits  coups. 

Goguenardable,  adj.  des  S g.;  qui  doit  être  go- 
guenardé , dont  on  peut  plaisanter,  railler  ; 
cette  personne  est  guoguenardable. 

Goguenarde  , e,  adj.;  dont  on  plaisante,  que  l'on 
raille  : cette  personne  est  continuellement 
goguenard ée. 

Goguenardement  , adv. ; d'une  manière  gogue- 
narde , en  goguenardaul  ; tous  le  louange?, 
goguenardement. 

Gogucnardisme  , s.  tu.;  continuelle,  iucessante 
goguenarderie  ; ce  u'est  que  du  gogueuar- 
disme. 

Goltrnble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  go  il  ré , 
qui  est  susceptible  de  se  goltrcr  ; les  person- 
nes qui  habitent  un  lieu  humide,  malsain,  son* 
goltrables. 

Goitrani,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  goltrcr,  qui  goitre,  qui  cause,  amène,  pro- 
duit un  goitre  : un  lieu,  un  air  goitraot,  une 
humidité,  une  malsaincié  goliraute. 

Goitre,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a un  goitre  ; 
une  persounc,  une  gorge  gottrée. 

Goitrement , s.  m.  ; action  de  goitrer;  étal  gol- 
Iré  ; le  goitrement  de  la  gorge. 

Goitrer,  v.  act.  et  pr„  se — ; causer,  amener, 
produire  un  goitre  , des  goitres  ; prendre  un 
goitre,  se  former  en  goitre  : cette  personne 
se  goitre. 

Gontlable  , adj.  d.s  2 g.  ; qui  doit  être  gnndé, 
qu'il  est  nécessaire , indispeuaable  de  gon- 
der. 

Go  ride  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  garni  dr 
gonds,  qui  a des,  scs  gonds  ; une  porte  bien 

gondée. 

Condense»/,  s.  m.;  action  de  gnnder;  état  goiidc. 
le  goudemeut  d’une  porte. 
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Gonder,  v.  act.;  garnir  de  gonds;  poser, attacher 
des  gonds  : gonder  mie  porte. 

Gonflable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  gonder -,  qui 
est  susceptible  de  se  goullcr  : celte  partie  est 
gonflable. 

Gonflant,  t,  adj.;  qui  gonfle,  qui  cause  un  gon- 
flement : des  alimeuts  gonflants  , une  chose 
gonflante. 

Gorgeable,  adj.;  des  3 g.;  qui  est  susceptible  de 
se  gorger  : vos  jambes  , ses  jambes  sont  gor- 
geables. 

Gargcmenl , s.  m.  ; action  de  se  gorger  : état 
gorgé  : son  gorgeaient  de  richesses, 

Gothiciti , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  go- 
thique. 

Cothiguement , adv.,  d'une  manière  gothique  : 
édifice  golhiquemcnt  construit. 

Gothiii,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu gothique  , l ors  de  mode  ; sa  mise  est 
presque  toujours  gothisée. 

Gothiscr,  v.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre , devenir 
gothique  , hors  de  mode,  se  vêtir  gothique  - 
ment  ; vous  vous  gothisez  : le-  temps  gotliiscnl 
sans  doute,  parce  qu’ils  vieillissent  tout  ; mais 
la  légèreté  golliûe  plus  et  plus  vite  encore 
que  les  temps,  parce  qu'elle  frivolUe  les 
goûts. 

Goudronnable , adj.  des  2g.;  que  l’on  doit  gou- 
dronner, enduire  degoudrou. 

Goudronnement , s.  ro,;  action  de  goudronner; 
état  goudronné  : le  goudronucmenl  d une 
chose. 

Gouffrable,  adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible  de 
se  gouffrer,  de  devenir  gouffre , de  former  un 
gouffre , de  tomber  daus  un  gnuffr*  : tout  est 
gouffrable  quand  la  raison,  la  justice  et  l’équité 
ne  président  à rien  cl  n’impulsent  pas. 

Gonffranl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  gouffrer,  de  se  gouffrer;  qui  gouffre  , qui 
forme  un  gouffre,  qui  précipite  dans  un  gouf- 
fre; en  cet  endroit,  le  courant  de  la  rivière 
est  gouffrant  : un  désordre,  un  gaspillage  gouf- 
frant  : nue  administration  gouffranle. 

Gouf  f ré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  est  en  gonf- 
fre,  qui  présente  un  gouffre;  qui  est  précipité 
dans  un  gouffre  : ce  lieu,  cet  endroit  est  gonf- 
fré  : cette  personne  est  gouffiée  par  ses  dé- 
sordres et  ses  mauvaises  spéculations. 

Goufjrement , a.  m.  ; action  de  gouffrer,  de  se 
gouffrer  ; étal  gouflré  : le  gouffremenl  d'un 
lieu,  d’uu  endroit,  des  personnes,  des  choses. 

Gouffrer,  v.  act.  et  pron.  se—;  causer  un  gouf- 
fre, former  un  gouffre,  se  convertir  en  gouf- 
fre ; précipiter,  se  précipiîer  dans  un  gouffre. 

G ourmandable  , adj.  des  S g.  ; qui  peut  être, 
doit  être,  mérite  être  gourmande,  réprimandé 
avec  dureté  : cette  personne  est  toujours 
goarmandable. 

Gourmandant,  e,  adj.  ; qui  gourmande  : des  pa- 
roles gourmandautes  : celte  personne  est  d.  un 
caractère  par  lmp  gourmandant. 

Gotirmnndadon  , s.  L ; actian  de  gouruutuder. 
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état  gourmande  : les  gourmandaiious  de  la 
grossièreté,  de  la  colcre  ne  corrigent  de  rien 
et  ne  font  qu’irriter  les  persounrs. 

Gourmandcur,  s.  ro.,  f.  le;  celui,  celle  qui 
gourmande  : celle  femme  csl  trop  gouiman- 
deusr,  elle  tourmente  et  fatigue  ceux  qui  l'en- 
tour  eut. 

Gourmandisme , s.  m.;  système  , habitude  Je 
gourmandation. 

(ioi'uable,  adj  des  2 g ; qui  peut  être,  doit  être, 
mérite  être  goûté  : cette  chose , ce  raisonne- 
ment est  goûlablc. 

Goûtemciil,  s.  m.;  action  de  goûter;  étal  goûté  : 
le  goûlemenl  des  choses. 

Gouttant,  e,  adj.  ; qui  cause  , occasionne  la 
goutte  ; de  gouttantes  habitudes  de  vie,  de 
sensualité. 

Gouvcmabititf,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
gouvernable  : la  gouvernahililé  d'un  peuple. 

t lourvemcmentalemcnt , adt.;  d’une  manière  gou- 
vernementale. 

G otivemcmenta  U table , adj.  des  2 g.  ; qui  peut 
Ali  e.  doit  être  gouverucmentalisé,  rendu  gou- 
vernemental, érigé  eu  principe  de  gouverne- 
ment. 

Gouvernemcntalisation,  s.  f.  ; action  de  gouver 
nemenlaliser;  état  gouvernementalité  : mise  en 
action  d'uu  système  gouvernemental. 

Gouvernementalité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui 
est  rendu  , devenu  gouvernemental , qui  est 
érigé  en  système,  eu  acliou  de  gouvejnement 

Ganvernemcnlaliter , v.  act.  et  pron.  sc — ; ren- 
dre , devenir  gouvernemental , ériger  en  sys- 
tème, en  actiou  de  gouvernement. 

Gouvernementalisme,  i.  m.;  système  de  gouver- 
nementalisalion. 

Gottvernimenialité,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui 
est  gouvernemental,  de  ce  qui  tst  base,  prin- 
cipe, actiou  de  gouvernement. 

Gouvcrncinentalif,  ve,  adj.;  de  gourernemenla- 
lion,  qui  est,  qui  li<nl  de  la  gouvvrnenicnia- 
tiun.qui  est  principe , activité  de  gouverne- 
incntatton,  tyrannie  gouvernementale  : c'est 
un  acte  gouverncmcnlatif. 

Gouvernemcnlation  , s.  f.  ; action  de  gouverne- 
menter  ; étal  gouvernementé;  tyrannie  gou 
verncmenlalc  : les  peuples  doivent  secouer  le 
joug  de  toute  espèce  de  gouvcrnemcutaliou 
telle  quelle  soit  ; car  il  n'en  est  pas  une  qui 
n atlcnte  au  droit  commun  et  qui  n'ail  pour 
objet  l’élouiTemcnt  de  la  liberté. 

Gouvernementaliveinent , adv.  ; d'une  manière 
goureinemcntalive;  avec  gouvernementatioo, 
par  la  gouvcmemcntalion. 

Gowvernesnenté , »,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
gcuverné  par  une  tourmente  tyrannique,  par 
un  abus  de  pouvoir,  par  l'arbitraire  , la  pré- 
vaiicalion  , par  l'écart  des  formes  légales , on 
par  des  lots  abusivement  exceptionnelles  ; 
celle  nation  est  gouvernrmenléc. 

Gonverncmenter,  gouverner  par  uuc  tourmente 
lyranuique  , par  1 abus  du  pouvoir,  l'arbi- 


traire, la  prévarication,  le  despotisme,  avec 
abjuration  des  formes  légales,  ou  par  des  lois 
abusivement  exceptionnelles  : vous  ne  gou- 
vernez pas  ; vous  gouveriiementez. 

Gounernemenliiidant , e.  part.  pr.  et  adj.  ; qui 
fuit  l'action  de  gouveinetiietilicider  ; qui  gou- 
vernement icide , qui  leud  h détruire  , à ren- 
verser un,  le  gouvernement  : un  acte  gottver- 
ncmenticldanl  : une  conspiration  gonverne- 
menticidanle. 

Gouvemementicide,  s.  des  2 g ; celui,  celle  qui 
renverse  un  gouvernement.  On  s'en  sert  aussi 
adjectivement  : un  acte  gouvemementicide. 

Gouverneinentitider,  v.  act.:  détruire,  renverser 
un  gouvernement. 

Gouvernement  cidisme,  a.  m.;  système  gouverne- 
iiienticidc. 

Goui  crucmcntisme . s.  nt.  ; système  de  gouver- 
neincutation,  iucessaulc  tourmente  tyrannique 
d’un  gouvernement , son  continuel  abus  de 
puttvoir,  de  lois  exceptionnelles,  sa  constante 
abjuration  des  formes  légales  : le  gotiverue- 
mentisrae  d’un  prince  est  toujours  uu  attentat 
contre  les  peuples. 

Graciabilitê,  s.  f.;  étal  graciable  : la  graewbilité 
u’ttn  condamué. 

Graciant,  e,  adj.;  qui  gracie,  fait  grâce,  remise 
d’une  peine  ; qui  porte  11  gracier  : une  ordon- 
nance, une  loi  graciante. 

Gracialeur,  s.  m.,  f.  trice  ; celui,  celle  qui  fait 
grâce  : un  prince  gracialeur. 

Gradable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être, 
mérite  être  gradé  : ce  militaire  , cet  homme 
est  gradable. 

G rodant,  e,  adj.;  qui  grade,  qui  fait  mériter  un 
grade,  une  diguité  : un  mérite  gradant , une 
actiou  graduntc. 

Grotluable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  gradué  : dans  toute  bonne  législation  cri- 
minelle, les  peines  sunl  graduables. 

Graduant,  e,  adj.;  qui  gradue,  qui  augmente  par 
drgrés  : une  législation  graduante. 

Graillonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible 
de  prendre  uu  goût  de  graillon  : ce  pot  au 
feu  est  graillonnable. 

Graillonné,  e,  ndj  , ; qui  sent  le  graillou  , qui  a 
un  goût  de  graillon  : ce  pot  au  feu  est  grail- 

lonné. 

Graillonnement.s.  m.;  état  graillonné  : le  grail- 
lonncmcnt  de  ce  pot  au  fvu. 

Ci aillonneux,  se,  adj.;  qui  tient  du  graillon,  qui 
donne  uu  goût  de  grail’on  : un  pot  graillon- 
neux,  une  casserole  graillonueuse. 

Grnissallc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
due  graissé,  garni,  enduit  de  graisse;  qu'il 
est  nécessaire  de  graisser  : ces  choses  sout 
graissablcs. 

Graissant,  e,  adj.  ; qui  graisse  , qui  prend  la 
graisse , qui  se  graisse  : celte  chose  est  grais- 
sante. 

Graissement,  s.  m. ; action  de  graisser;  état 
graisse  ; le  graissement  d'une  chose. 
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Grammairismc,  s.  m.;  système  <!c  grammaire, 
des  grammairiens  : le  grammairiru  e français. 

Grammatical!. sable,  aâ).  des  2 g.;  rjui  peut  être, 
doit  dire  grammatiralisé,  qui  est  susceptible 
de  so  grammaticaliser,  d'ordre,  de  classement 
grammatical. 

Grammaticalisation,  s.  f.  ; action  de  "ranimai!- 
caliscr;  état  grammaticalisé. 

Grammalica/isC,  c , part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  grammatical,  qui  est  dans  un  ordre, 
dans  un  classement  grammatical,  qui  a de  la 
grainmatiea'ité  , qui  est  selon  les  règles  de  la 
grammaire. 

Grammaticaliscr , y.  act.  et  pr.,  se — ; rendre, 
devenir  grammatical,  donner  de  la  grammaii- 
calilc  : faire  entrer,  entrer  naturellement  dans 
un  ordre , dans  un  classement  grammatical  ; 
rattacher,  sc  rattacher  aux  règles  grammati- 
cales ; entrer,  rester  dans  1rs  principes  de  la 
grammaire,  définir  selon  l'esprit  et  l'exigence 
de  la  grammatiralité. 

Grammaticalisme,  s.  ni.;  système  de  grammati- 
calisation. 

Grammaticalité,  s.  f.;  élat,  qualité  de  ce  qui  est 
grammatical,  science  grammaticale. 

Grandjosablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  grandiose,  rendu  grandioie  : cette  con 
itruction,  cet  édifice  est  grandiosahle. 

Grandiosant,  e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  grandioscr , qui  grandiose,  rend  gran- 
diose, qui  donne  de  la  grandiodlc  : ce  plan, 
ce  projet,  ce  goflt  est  grandiosant. 

Grandiose,  t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  rst  rendu, 
devenu  grandiose  : cet  édifice  est  grandiose. 

Grandioscr,  y.  act.  et  pr.,  se-;  rendre,  devenir 
grandiose  ; donner,  prendre  de  la  grandiosité  : 
grandioscr  une  chose. 

Ci  andiosement , s.  m.  ; action  de  grandioscr  ; 
état  grandiose  : le  grandiosement  d'une  chose. 

Ci  tndiosement,  adr.  ; d’une  manière  grandiose  : 
feire  grandiosémeiit  , avec  grandiose  , donner 
une  certaine  grandiosité. 

Ci  i ndiosisme,  s.  m.  ; système  de  grandiosité. 

Ci  tnditsablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  grandir, 
ijni  est  susceptible  de  grandir  : un  peuple  gou- 
verné par  I bonncur  est  toujours  grandiisable, 
et  le  principe  de  gourernement  par  l’honneur 
est  tout  puissant  et  presque  exclusif  pour  la 
nation  française. 

Grandissant , e , adj.  ; qui  grandit , rend  plus 
grand  : un  mérite  grandissant , des  actions 
grandissantes  : l'homme  ne  grandit  point  dans 
la  société  par  la  médiocrité , il  lui  faut  dans 
l’esprit  et  l'action  quelque  chose  de  grandis- 
sant. arec  du  mérite,  il  lui  faut  encore  pour 
grandir,  des  accords  et  des  harmonies  avec  l'o- 
pinion publique,  puisqu’elleaeule donne  cette 
considération  qui  grandit  le  rilojen  : et  si 
sons  ne  vous  soumettez  à l'empire  delà  raison, 
reconnaissez  du  moins  la  puissance  de  l’opi- 
niou  ; car,  si  on  la  heurte,  si  ou  la  brave,  clic 
renverse  et  on  de  s’eu  relève  jamais. 


Grandissement , s.  ni.;  action  de  grandir;  étal 
grandi  : le  grandisstme-ut  de  l’homme  , des 
choses. 

Grai’biable,  adj,  des  2 g.;  qui  petit  être  graphie, 
décrit,  dont  on  doit  faire  la  description  : cette 
« chose,  cet  événement  est  graphiable. 

Graphie,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  c-t  décrit, 
doul  on  a fait  la  description  ; cette  chose,  cet 
événement  est  bien  graphie. 

Graphier,  y.  act.;  décrire,  faire,  donner  la,  une 
description  : graphier  nue  chose,  un  événe- 
' meut. 

Gratifiablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre,  tr.crite 
être  gratifie,  que  l'on  doit  gratifier  : c-lte  per- 
sonne est  gratifiable. 

Gratifiant , c , adj.  ; qui  gratifie  , qui  donne  des 
gratifications  : une  bonté,  une  générosité  gra- 
tifiante. 

Gratificalif,  vr , adj.  ; de  gratification  , qui  est, 
qui  tient  de  la  -ratification:  un  don  gialificatif. 
quidonue,  accorde  une  gratification,  qui  icgle 
la  gratification  , son  mode;  qui  roucerne  la 
gratification  : un  réglement  gratiGcatif. 
Gratifical/oemem,  adv.;  d une  manière  gralifica- 
tivc  ; par,  avec  gratification. 

Gratifisme  . s.  m.;  système  de  gratification. 

(J rattablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  élre  gratté, 
que  l'on  doit  gratter  : celle  chose  est  grattablo. 
Grattant , c,  adj.  ; qui  gratte  : un  instrument 
grattant. 

Grattement,  s.  m.;  action  de  gratter  ; état  gratte: 
le  grattement  d'une  chose. 

Gravable,  adj.  das  2 g.;  qui  peut  élre,  doit  être 
gravé,  qui  est  susceptible  de  se  .graver  dans  la 
mémoire  : celte  chose  rst  gravable. 

Gravant,  e,  adj.;  qui  grave,  qui  imprime  forte- 
ment dans  la  mémoire  : une  circonstance  gra- 
vante. 

Grecque,  adj.  des 2 g.;  cette  expression  est  usitée 
en  beaucoup  de  lieux  pour  exprimer  qu'une 
personne  à le  caractère  difficile  , pré  er.tant 
de  l'aigreur  , de  l’inaménité , qui  surf  impé- 
rieusement , grossièrement  des  convenances, 
on  dit  : un  caractère  , une  personne  grecque, 
pour  inaffable;  on  dit  encore  : des  paroles, 
des  réponses  grecques,  pour  dures,  peu  polies, 
d’une  insupportable  et  grossière  impérioiilé. 
Grecquemcnt , adv.;  d'une  manière  grecque  : par- 
ler, répondre  grccquemenl,  avec  une  itnpério- 
~ siiépicante,  d’uue  manière  dure  , ina'. fable , 
peu  polie. 

Grecqutlc,  e , s.  m.;  clat , qualité  de  ce  qui  est 
grecque  : la  grecquelé  du  ton , des  manières, 
des  paroles,  des  réponses. 

Grediner,  y.  ueut.  ; faire  le  gredin  , des  grciii- 
derits  : vous  gredinez. 

Grclfable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  greffé, 
que  l'un  doit  greffer  : cel  aibre  est  grcflablt , 
Grrff entent , s.  m.;  action  de  greffer;  état  greffé: 
le  grefTement  d’un  atbro 
Grilable,  adj.  des  2 g.;  qui  petit  être  grêlé,  qui 
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est  exposé  à être  ravagé  par  la  grêle  : ces 
contrées  font  plus  grèlablcs  que  d autres. 

Giclement,  s.  m.j  état  grélé  : le  grèlement  d'un 
finage,  d'une  contrée. 

Grenoblois , s.  tn.,  f.  C,  habitant  de  la  ville  de 
Grenoble. 

Grenoble  , adj.  des  S g. , qui  peut  être  grevé  : 
celte  propriété  est  grevable. 

Grevant,  e,  adj.;  qui  greve,  qui  cause  uu  grève- 
ment,  qui  amène,  impose  des  charges,  un  acte 
grevant  , une  spéculation  , une  dilapidation 
grevante. 

Grevement,  s.  m.;  action  de  grever  ; étal  grevé  : 
le  grevement  d’une  propriété,  d’hypothèque. 

Greveux,  se,  adj.;  qui  lient  de  la  grève,  qui  donne 
de  la  grève,  en  présente  beaucoup  I un  terreiu 
gréseux. 

Grillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  grillé,  est 
exposé  à être  grillé,  que  l'on  doit  faire  griller: 
celte  chose  est  grillable. 

Grillageable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  gril- 
lagé , que  l'ou  doit  grillager  : cette  porte  est 
grillageable. 

Grillagé,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  garni  d'un 
grillage  : une  porte  , une  croisée  grillagée. 

Grillageaient , s.  m.  ; action  de  grillager;  étal 
grillagé  : le  grillagcmenl  d’une  porte,  d'une 
croisée. 

Grillager  , v.  aet.  ; faire  dn  grillage , garnir  de 
grillage:  grillager  une  croisée,  une  porte. 

Grillageur,  s.  m.,  f.  se;  marchand,  fabricant  de 
grillage. 

Grillant,  c,  adj.;  qui  grille  : feu  grillant,  chaleur 
grillante. 

Grimpable,  adj.  des  2 g.;  que  l’on  peut  grimper: 
côte,  arbre  grimpable. 

Grossissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  grossi, 
qui  est  susceptible  de  grossir  : cette  dépense, 
celle  chose,  cet  animal  est  grossissable. 

Grossissant,  e,  adj.  ; qui  grossit,  qui  rend , fait 
paraître  plus  gros,  qui  fait  grossir  : une  gros- 
sissante forme  do  vêlement  : une  foule  gros- 
sissante. 

Grossoicment , ».  m.  ; action  de  grossoyer;  étal 
grossoyc  : le  grossoiement  d’un  acte. 

Grossoyable,  adj  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  grossoyé,  délivré  en  forme  de  grosse  : cet 
acte  est  grossoyable. 

Grotécili,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  gro- 
tesque. Au  lig.:  la  grotccitêde  celte  personne. 

Grottable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  êtro  grotte, 
qui  peut  cire  fait  en  grotte,  qui  est  suscepti- 
ble de  recevoir  la  forme  d’une  grotte,  où  l’on 
peut  former  une  grotte , : cclieu  est  grottable. 

Crotté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  converti  en 
grotte,  qui  a,  qui  présente  une  grotte  qui  est 
fait  en  forme  de  grotte  : ce  lieu  est  grotté. 

Croîtraient,  s.  m.;  action  de  groller,  état  grotté: 
le  grollcment  d’un  lieu. 

Grotter,\.  net.;  faire  une  grotte,  convertir  en 
grotte,  donner  la  forme  d'une  grotte,  orner 
d'une  grotte  : grolter  une  lieu. 
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Gronimblc , adj  des  2 g.;  qui  peut  être  groupé, 
que  l’on  doit  grouper  : ces  têtes,  ces  person- 
nages, ces  troupes  sont  groupablcs. 

G rugeable,  adj  des  2 g.;  que  l’on  doit  gruger, 
qui  peut  être  grugé.  Au  propre  et  au  lig.  : ce 
sel  est  grugeable  : celte  personne  est  grugcablc. 

Gritgement,  s.  m.;  action  de  gruger;  état  grugé. 

Au  propre  et  au  fig.  : le  grugemenl  du  sel, 
d'uno  personne. 

Curabilité,  e,  s:  f.;  état  gucablc  : la  guéabiüté 
de  cette  rivière,  de  ce  fleuve. 

Guenillilé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  estgue- 
nitleux  , en  guenille  , de  ce  qui  u'est  que  de 
pièces  et  de  morceaux,  de  ce  qui  présente  une 
extrême  pauvreté.  Au  fig.,  état,  qualité  de  ce 
qui  ne  présente  que  dn  dédaignable  par  sou  peu 
d'importance,  sa  bassesse,  sa  vilité,  de  ce 
qui  n’csl  propre  qu’è  commander  une  pitié  de 
dédain,  de  mépris  : la  guenillilé  d'un  vêle- 
ment, d'un  discours,  d’un  système  gouverne- 
mental, politique,  administratif. 

Guérissant,  c,  adj.;  qui  guérit,  rend  la  santé;  qui 
est  en  commencement  de  guérison  : d s re- 
mèdes guérissauts  : une  personne  guérissante. 

Gutrroiement,  s.  m.;  action  de  guerroyer  : un 
interminable  guerroiement. 

Guilrabtc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  guctré, 
que  l'on  doit  guètrer,  Jt  qui  on  doit  faire  por- 
ter des  guêtres. 

Guètrement,  ».  m.;  action  de  gnêtrer,  de  se  gué- 
trer  ; état  guètré  : le  guélrcmcnldes  troupes. 

Guétrier.  s.  m.  f.  ère;  marchand  , fabricant  de 
guêtres. 

Guettamment,  adv.';  d’une  manière  guettante,  en 
guettant  : il  observe  guettamment. 

Guettant,  e,  adj.;  qui  guette  : une  jalousie,  une 
envie,  une  curiosité  guettante. 

Guettenient,  s.  m.  ; action  de  guetter;  état  guette: 
les  gueltemcnts  de  la  méchanceté,  de  la  ven- 
geance. 

Guidable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  guidé,  que 
l’on  doit,  qu'il  est  nécessaire  de  guider  : ce 
jeune  homme  est  guidable. 

Guidant,  e,  adj.;  qui  guide,  conduit,  qui  dirige  : 
une  sagesse  guidante. 

Guillereticment,  adv.;  d'une  manière  guillerette: 
elle  cheminait  guillercttemeut. 

Guillolinabte,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  d'èlre  guilloltiué  : ce  criminel  est 
guillotinable. 

Guillotinisme,».  m.;  système  de  guillontinemeut: 
le  guillotinisme  de  1795. 

Guinguistc,  s.  des  2 g.;  celui,  celle  qui  tient  une 
guinguette. 

Guirlandable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  guir- 
landé,  que  l'on  doit  guirlander,  orner  de  guir- 
landes. 

G ulrtandemenl,  s.  m.;  action  de  guirlander; état 
guirlandé. 

Gymnastiser,  v.  neut.;  faire  de  la  gymnastique, 
se  livrer,  s'amuser  i des  exercices  de  corps  : 
vous  gymuasliscz  beaucoup,  bien. 
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Habilitant,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  élrc  habilité, 
rendu  habile  a...,  capable  de...  : celte  per- 
senne  est  habilitable. 

Habilitant,  e,  ad j.  ; qui  habilite  , rend  habile 
A...,rapabic  de...  : un  droit  habilitant,  une 
loi,  une  intelligence  habilitante. 

Habitabilité,  e,  part.  pas. et  adj.;  qui  est  rendu 
habitable  : ce  lieu  est  habilitahllisé. 

Habilabtliser,  v.  ad.;  rendre  habilitable  : ha- 
bilahiliser  nue  maison,  un  appartement. 

Habitabilité,  s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
habitable  ; son  habitabilité. 

Habitait/,  ne,  adj.;  d'habitation,  qui  est  de  l'ha- 
bitation avec  quelqu'un,  qui  Ji  concerne  , 
qui  rend  propre  à habiter  avec  quelqu’un  : 
celte  perfoune  a toutes  lea  qualités  habitali- 
vcs. 

Ilabitatiicmcut, tdv.  ; d'une  mauicro  habitable, 
en  habitation  commune  : ces  personnes  vi- 
vent habitativement. 

Habitativité,' s.  f J état,  qualité  habitat ifi,  habi- 
table : on  l’avait  surnommé  l'ange  de  l’habi- 
talivifé. 

Habituable.  adj. .des  5 g.;  qui  peut  être  facile- 
ment habitué  a...  , accoutumé  a ..  , auquel 
on  peut  faire  prendre  une  habitude  : celte 
personue  est  habituable. 

Habitualisme,  s,  m.;  système  d'habitude,  ce  qui 
ne  résulte  que  de  l'habitude,  tout  ce  qui  pré- 
sente une  action  d'habitude. 

Habitualiti,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  ha- 
bituel, dans  les  habitudes,  de  ce  qui  ressort  des 
habitudes:  l'homme  inordinairemenl  méeliaut 
et  inliahiluellement  débauche,  redevient  faci- 
lement bon  et  reprend  d'honorable*  n oeuis 
lorsqu’il  a* est  égaré.  Mais  celui  qui  prend  tou- 
tes ses  habitudes dansle  mal,  l'uisiveté  et  le  vice, 
qui  ne  vent  se  corriger  de  rien;  reste  toujours 
à une  action  d'habitualilé  déshonorante  et  cri- 
minelle. 

Habituant,  e,  adj  ; qui  habitue,  accoutume  4...: 
mode  hsbiluanj  : méthode  habituante. 

Uathablt,  adj.  des  S g.  ; qui  peut  être  haché, 
que  l'on  doit  hacher  : celte  paille  est  liaeltahle. 

Hachant,  e,  adj.  ; qui  barbe,  qui  met  en  mor- 
ceaux : un  instrument  hachant  : une  mala- 
dresse, une  méchanceté,  une  férocité  hachan- 
te. 

Hochement,  ».  m.r  action  de  hacher;  état  haché: 
le  hochement  des  viandes. 

Haillonnant,  e.  part  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  hailtonner  ; qui  bâillonne,  qui  ue  lais- 
se que  des  haillons,  en  haillon  : une  déliait 
che  bâillonnante,  un  désordre  haillonnaiil. 

Hhitloimé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  couvert 
de  baillous  ; une  penoune  bâillonné. 


Haillonnement,  s.  m.;  action  de  haillouner;  état 
bâillonné. 

Haillouner,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; couvrir,  se  cou- 
vrir de  haillon  ; ne  laisser,  ne  conserver  que 
des  baillous. 

Haistanee,  s.  f.  ; matiisfestalion  de  haine  : les 
baissa  lices  de  rivalité. 

Haissanl,  e,  adj.;  qui  liait,  qui  montre,  qui  con- 
serve de  la  haine  : cette  personne  est  par  trop 
baissante, 

Haitsement,  s.  ra.  ; action  dchair;élat  bai  : le 
liaîssenieut  des  choses. 

llàlant,  e,  adj.;  qui  hile,  qui  brunit,  qui  noir- 
cit le  teint  : un  soleil  hilaut , une  chaleur 
bilantc. 

flallicre,  s.  f.;  marchande  de  la  halle,  femme  de 
la  halle.  Au  lig.  : celle  qui  a la  grossièreté,  la 
vilaiucté  de  mœurs,  des  habitudes,  de  langage 
des  femmes  de  la  halle  : vous  n'étes  qu'uue 
hailière. 

Ilarangable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  haran- 
gué, que  l’on  doit  haranguer  : un  personnage 
liarangahle. 

ffurossni/e.adj.  des  3 g ; qui  peut  être  facile- 
ment harassé  , qui  est  susceptible  de  s’barras- 
ser  : tin  esprit  liarassable. 

Harassant,  e,  adj.;  qui  harasse  : un  travail  ha- 
rassant , une  harassante  tension  d'esprit. 

llarceltble,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être  harcelé, 
qui  est  expose  i un  ltarcelleratnl , que  l’on 
doit  harceler  : ces  troupes  sont  harce- 
lahlcs. 

Uarcelammcnt,  mW.  ; d'une  mauicro  harcelante, 
en  harcelant. 

Harcelant,  e,  adj.;  qui  harcelle  : des  gestes  har- 
celants , des  paroies  harcelantes. 

Uarceleur,  s,  m.  f.,  se;  celui,  celle  qui  harcelle, 
qui  provoque. 

Ilarcellismc,  s.  m.;  système  de  harccllement,  ce 
qui  est  un  continuel  harccllemeiit. 

Hargneusement  , adv,  ; d'une  manière  har- 
gneuse. 

Unrmnninble , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  har- 
monie, qui  est  susceptible  d'harmonie,  que  l’on 
d lit  liarmotiier  : ces  moyens,  ccs  choses  sont 
harmooiahlrs. 

Harmonie»! , e,  adj.;  qui  harmonie  , qui  établit 
une  harmonie  : une  sagesse,  une  combinaison 
hafmoniaiile. 

Harmoniation  , s.  f.  ; action  d'harmonicr;  état 
harmonie. 

Harmonismc,  s.  m.;  système  d'harmonie,  ce  qui 
présenté  une  continuelle  harmonie. 

Hariiacliable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  har- 
nache, que  l’on  doit  harnacher  : ce  cheval  est 
haraacbahle. 
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Harpagoni/emcut , s.  m.  ; action  d'harpagou- 
ncr. 

llarpagonner,  v.  n.;  faire  l'harpagon  , se  livrer 
à une  excessive  avarice  : vous  harpagon - 
nez. 

Harpomiabte  , adj.  des  2 g.  ; qui  pcnl  cire  har- 
ponné, «pie  Fou  doit  harponner  : ec  rcijuin  esl 
harpon  nablc. 

Harponnement,  s.  m.;  action  de  harponner;  étal 
harponné  : le  harponnement  du  requin. 

Hasardablc,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être  ha- 
sardé, ce  que  l'on  duit  hasarder  : cette  chose, 
celte  affaire  e3t  hasard, ride. 

Hasardant,  e,  adj.;  qui  hasarde  , qui  livre,  re- 
met an  hasard  : une  hardiesse , une  témérité 
hasardante. 

Haiardcment , s.  m.  ; action  de  hasarder;  étal 
hasardé  : le  hasardement  d’une  chose  , d'une 
somme. 

llasardixme,  s.  m.;  système  de  hasardement,  ce 
qui  tend  n remettre  tout  au  hasard  ; c'est  du 
hasardisme. 

Hâlable , adj.  des  5 g.;  qui  peut  être  hâté  , que 
l’on  doit  hâter  ; ce  travail , cette  affaire , ce 
voyage  esl  hâtaldc. 

Hâtant,  e,adj.:  qui  hâte,  qui  fait  avancer  l’ou 
vrage,  la  besogne  ; une  activité , une  adresse, 
une  intelligence  hâtante. 

Utilement , »,  m.  ; action  de  hâter;  état  hâté 
les  hâtcmenis  delà  vivacité,  de  l’impatience: 
le  hâlement  d'un  travail. 

II âléntent , adv.;  d’une  manière  hâtée  , avec 
hâte  : vous  faites  bien  lut  émeut  les  choses. 

Haussabte,  adj.  des  2 g-;  qui  peut  être  haussé, 
que  l’on  doit  hausser  : ce  mur  est  haussa- 
ble. 

Haussant,  e,  adj  ; qui  hausse,  élève,  lait  monter 
plus  haut  : cette  pierre , cette  marche  , cette 
pièce  de  bois  est  assez  haussante. 

Itébergeable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  hé- 
bergé, que  Ion  doit  héberger  : cette  personne, 
ce  voyageur  est  licbergcablo. 

Hébergeant,  e,  adj.;  qui  héberge  : votre  héber- 
geante bonté,  humanité. 

Hébergisme , s.  m.  ; système  d'hébergement  : 
l'hébeigisme  électoral. 

Hébélable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  hébété; 
qui  est  susceptible  de  s’hébéter  : grand  nom 
bre  d’enfants  sont  hébclablrs  parles  mauvais 
traitements. 

Hébétant,  e,  adj.  ; qui  hébète  , stupidise  ; des 
réprimandes  grossières,  dures  et  répétées  sou- 
vent, sont  toujours  hébétantes  et  ne  peuvent 
manquer  d'hébéter  les  enfants. 

Hébétement , s.  m';  action  d'hébéter;  état  bébé 
lé  : l'hébétement  d’un  enfant  est  le  plus  sou- 
vent le  résultat  des  mauvais  traitements. 

Ilebétéinenl,  adv,;  d'une  manière  hébétée. 

Hémisphéritatiou,  ».  f ; action  d'hémisphériscr 
étal  hémisphérisc. 

Hemisphérisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  hé- 
misphère, qui  est  placé  dans  un  hémisphère. 


Himitphériser , v.  act.  ; donner  la  founc  d'uu 
hémisphère,  placer  dans  un  I émisphère. 
llémarrholâniit , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait' 
l'action  d’hémori  limiter  , qui  hémorrhoïde  , 
qui  cause  des  hémoriliuïJes  : mie  dilatation 
hémorrlioïJantc. 

llémorrhoïdé , e,  pat I.  pas.  et  adj.;  qui  a des 
lirmon  houles  : une  personne  hémorrhoï- 
dée. 

Ilémorrhotder,  v.  act.;  causer,  occasionner  des 
hémorrhoïdes.  Pion,  s’ — ; prendre,  avoir  des 
hémorrhoïdrs. 

lier culaire , adj.  des  S g.  ; d’Herculc  , qui  est , 
qui  lient  d’Ilcrtule,  qui  présente,  qui  marque 
quelque  chose  d'Ilerculc,  qui  a de  la  ressem- 
blance avec  Hercule  : des  travaux  licrcu- 
laires. 

llerculalrement,  adv.  ; d'une  manière  lierculaire, 
en  imitant  Hercule. 

Hérédilai iablc,  adj.  des  2g  ; qui  peut  être,  doit 
être  hcréditarié,  rendu  héréditaire  : un  pou- 
voir, une  puissance  béréditariable. 
Bérlditariaiion , s.  f.  ; action  d'héréditaiier;  état 
hcréditarié  : l’héréditarialion  du  pouvoir,  de 
l'autorité  souveraine. 
llércdilarté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  ctt  rendu 
héréditaire  ; droit , | ouvoir  héréditarié. 
tléréetilarier,  v.  act . ; rendre  liétéditaire,  donner, 
attribuer  par  droit  d'hérédité  Iiéréditarier 
une  couronne,  le  pouvoir,  la  puissance. 
Iléréitilarismc,  s.  m ; système  d'hérédité. 
Iléreisant , c,  part  pr.  et  adj.  ; qui  lait  l’action 
d'héréiscV;  qui  héréisc  , qui  cau,c,  crée,  pro- 
duit, amène  une  hérésie , qui  jette  dans  l'hé- 
résie : des  propositions  , des  discussions  bé- 
réisintcs  : des  systèmes  politiques,  religieux 
héicisants. 

Héréisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  converti 
en  hérésie  , qui  présente  une  hérésie  , qui  est 
rempli  d'hérésies  : vos  principes  politiques  , 
religieux  présentent  des  opposés  contradic- 
toire, ils  sont  trop  héréiséspar  vous-même. 
Héritier,  v.aet.;  changer,  convertir  en  hérésie, 
créer  produire,  amener unehrrêsic,  des  héré- 
sies, environner  une  croyance  d'hérésies;  créer 
des  fausses  croyances , des  opposés  contradic- 
toires destructifs  de  croyance  en  matière  de 
religion  ou  de  politique.  Ncut.  ; faire  de 
l'hérésie  , tomber  dans  l'Iiércsie  ; vous  Lc- 
réisez. 

llcréistac,  s.  m.  ; système  d’hérrsu',  ce  qui  n’est, 
ne  présente  que  de  t'hércsic.,  de  continuelles 
hérésies  : ce  n'est  que  de  l'héréisme. 
Ilriilablc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  hérité,  qui 
est  susceptible  de  s’hériter;  dont  ou  peut  de- 
venir possesseur  par  droit  de  succession  : cc 
bien,  ce  droit,  cette  maladie  esl  héritable. 
Hérllèmenl,  s.  ni.;  action  d'hériter;  clat  hérité  : 
riicriteiiicut  d'une  maladie. 

Hcrmaphrodi,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  au  Dg.  : qui 
est  rendu,  devenu  hermaphrodite , qui  reu- 
fcrnie  , qui  met  en  activité  ensemble  deux 
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principe!  d’action  qui , dans  l'ordre  nature] 
doivent  agir  séparément. 

llermaphrodir , v.  acL;  au  fig.  , mettre  rn  activi 
te f faire  agir  ensemble,  réunir  en  un  seul 
principe  ce  qui,  par  nature,  doit  agir  séparé- 
ment; faire  découler  d’une  seule  chose  ce  qui 
ne  peut  découler  que  du  concours  de  plu- 
sieurs. 

Hermaphrodite^  s.  f.;  état,  quilitéhermapbroJite. 

JJermctique,  adj  des  2 g.;  qui  ferme  herméti- 
quement, qui  ne  laisse  pis  pénétrer  l’air  : une 
fermeture  hermétique. 

JIcnnélisable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  hermétisc,  fermé  hermétiquement. 

Hermétisation,  s.  f.;  actioo  dhermcliscr ; état 
hcrmélisé  : Phennétisation  d’une  chose,  d'une 
fermeture.  Au  fig.  : d'une  personne. 

Jlermctisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  hermé- 
tiquement fermé.  Par  extension  et  au  fig.  : 
qui  est  rigoureusement  enfermé  chez  soi  sans 
pren  lre  Pair  : ccttc  personne  est  tout  à fait 
hermélisée 

llcrmètiser , v.  acl,;  fermer  hermétiquement  sans 
laisser  prendre  d’air.  Par  exteusion  cl  au  fig.: 
pr.f  s’ — ; se  i enfermer  absolument  chez  soi 
sans  prendre  Pair  : celte  personne  s'hermélise: 
vous  vous  hermétisez. 

J terminé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  garni,  or- 
né d’hermine  : un  costume  hermine - 

licrminer,  v.  acl.;  garnir,  orner  d'hermine  : hcr- 
miner  une  robe,  un  vêtement. 

II croyable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  héroïsé, 
rendu  héros,  qui  est  susceptible  d'héroïsme  : 
l’homme  n’est  héroïsablc  que  par  le  sentiment 
de  la  gloire  cl  de  la  patrie. 

Ilérolxant , e,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  fait  l’action 
d’héroïser,  de  a’héroïser  ; qui  héroïse  , rend 
héros  , qui  porte  h l’héro  smc  : la  victoire  et 
la  gloire  sont  héroïsantes  ; parce  qu’elles  ap- 
portent tous  les  sentiments  qui  cnUarameut  le 
courage,  qui  élèvent  l’àme  et  l'action. 

Jlérojté,  è , part.  pas.  et  adj.;  qui  a,  qui  présente 
de  I héioïsme  , qui  est  rendu  , devenu  héros  ; 
tous  ces  braves  sc  sont  héroïsé*  dans  telle  ba- 
taille. 

Il éro^ter,  v.  acl.  et  pron.;  s’ — ; rendre,  devenir 
héros  ; donner,  preudre  de  l’héroïsme;  inspi- 
rer une  très  grande  valeur,  se  livrer  à des  ac- 
tes militaires  éclatants;  donner,  prendre  un 
sentiment  d’honneur  et  de  gloire;  illustrer, 
s’illustrer  : l'homme  ne  s’héroïse  que  par  le? 
émulations  de  la  gloire. 

Hésitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  hésité  , 
dans  quoi,  au  sujet  de  quoi  ou  peut  hésiter. 

Hésiiammenl , adv.  ; d'une  manière  hésitante, 
en  hésitant  : il  opère  , il  agit  toujours  hési- 
tamment. 

Ilctitateur , s.  in.,  f.,  tricc  ; celui,  celle  qui  hé- 
»»te,  qui  montre  de  l'hésitation. 

Hésité,  e,  adj.;  qui  est  fait  avec  hésitation  : celte 
affaire  a été,  est  hésitéc. 

Ilcsitismc , $,  ni.;  continuelle,  incessant?  hésita - 
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tion  , ce  qui  ne  montre  que  de  l’hésitation  : 
ce  n’est  que  de  Phésilisme. 

Hétéroclisation  , s.  f ; état  lictéroclisé  : Phétéro- 
clisation  de  la  physionomie,  du  caractère,  de 
l’action. 

Hétvroclisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  hétéroclite  , qui  est  contre  les  règles 
conimm.es,  ordinaires,  qui  a,  qui  présente  de 
l’irrégularité.  Au  fig.  : qui  est  rendu,  devenu 
bizarre,  ridiculement  extraordinaire,  quia  de 
l’originalité,  de  l’irrégularité  dans  ses  mœurs, 
sa  vie;  qui  s'écarte  des  règles  ordinaires,  qui 
travestit  les  principes  : une  personne,  des  ac- 
tions, des  mauières  hétéroclisées. 

Haérocliser , v.  act.  et  pron.,  se — ; rendre,  de- 
venir hétéroclite.  Au  fig.  : rendre,  devenir  bi- 
zarre , extraordinairement  ridicule  ; donner 
prendre  des  manières  , des  affectations  extra- 
vagantes ; changer  ses  mœurs , les  irrcgulari- 
ser,  leur  donner  une  extravagante  originalité; 
faire  écarter,  s’écarter  des  règles  , des  conve- 
nances ordinaires  de  la  vie,  travestir  les,  ses 
principes  : quand  l’homme  cesse  de  r&liouali- 
scr  son  action , il  s’héterodise  et  hétéroclise  tout. 
N.;  agir  contre  les  règles  communes,  reçues  , 
sortir  des  formes,  drs  manières,  des  usages 
ordinaires  ; vous  hétéroclisrz. 

llétcroclisme,  s.  m.;  continuel  écart  des  règles 
communes,  ordinaires,  incessantes  bizarreries 
dans  les  mœurs,  les  manières  ; caractère  de 
l'hétéroclite. 

Ueurabie , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
heure  , fixé,  assujeti  à l’heure  : une  occupa- 
tion heurablc. 

Heure , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  à une 
heure  fixée,  qui  a une  heure  fixée,  qui  est  as- 
sujéti  a l'heure  : des  repas  exactement  heu- 
res : des  ouvriers  rigoureusement  heures. 

II euréi sable , adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible 
de  devenir  heureux  : l’homme  sage  et  vertueux 
est  toujours  heuréisable.  parce  que  la  sagesse 
et  les  vertus  portent  l’action  qui  heuréise. 

II  euréi  saut , e,  paît.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d’heuréiscr,  de  s heuréistr  ; qui  heuréise,  rend 
heureux  : la  fortune  est  matériellement  heu- 
rchaute  pour  celui  qui  place  son  bouheur 
dans  les  éclats  de  la  vie  : mais  l'action  de 
bien  est  plus  et  plus  durablement  heuréisante; 
parce  qu’elle  apporte  au  cœur  toutes  les  jouis- 
sances morales,  et  parce  qu’elic  apporte  à 
l’homme  toutes  les  paix  et  tous  les  repos  de 
la  conscience. 

Heitrcisation , s.  f.;  action  d’heuréiser  ; état  heu- 
réisé. 

Heuréise,  e9  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  tendu,  de- 
venu heureux,  qui  a du  bouheur  : celte  person- 
ne est  heuréisée  par  ses  beaux  ordres  d’action. 

Il  euréi  scr , v.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  devenir 
heureux  : causer  , produire  le  bonheur,  en 
faire  jouir  : l'homme  ne  s'heuréise  que  par 
uuc  belle  moralité , que  par  une  grande  et 
consume  régularité  d’ordre,  que  par  un  tra_ 
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rail  intelligent,  que  par  la  persévérance  dans 
Faction  de  bien. 

Heuréisme,  a.  m.;  système  d'heuréiaation , tout 
ce  qui  tend  à rendre  heureux. 

Henrcmenl , s.  m.;  action  d’heurer,  do  fixer  à 
l'heure,  d’assujétir  h l'heure;  état  heuré  : 
l'heurcment  des  repas , du  travail , de  la  ré- 
création. 

Heure',  v.  acl.  et  pr.,  s'—;  fixer,  assujélir,  s’as- 
lujclir  à l’heure  : heurer  des  ouvriers,  un  tra- 
vail. 

Heurtable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  heurté, 
que  l'on  doit  heurter. 

Hetirianl,  e,  a ij  ; qui  heuite,  choque,  blesse  : 
des  procédés,  des  discours  lieurtmts. 

Ilenrtatciir,  s.  m.,  (.  Irice;  celui,  celle  qui  heurte, 
blesse,  rhoque. 

Henrtatif,  ce  , adj  ; de  heurtalion  , qui  est , qui 
lient  de  la  heurtalion , qui  la  marque  , qui 
heurte  violemment  : un  corps  henrtatif. 

Heurtalion,  s.  f.;  action  de  hemler;  état  heur- 
té :la  beurlation  des  principes,  des  conve- 
nances. 

Heurtalivemenl,  adv.:  d'une  manière  heurtalive; 
par,  avec  beurlation  : vous  faites  tout  heur- 
tativemenl. 

Heurlement,  s.  m,;  même  signification  que  lieur- 
lation  : le  heui  tentent  di-Jdeux  corps. 

Hexaijonalemei/t , adv.;  d’uuo  manière  exago- 
uale. 

Ilexagonalisable  , ;adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
exagonalisé,  rendu  exagonal,  fait  en  exagoual, 
qu’il  est  nécessaire  d'hexagonaliser. 

Hexagonalisalion,  s.  f.;  action  d’hexagonaliser  ; 
état  hexagonalisé. 

Hexagonalitè,  e , part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu 
hexagonal , qui  a six  angles  , six  côtés  , six 
faces. 

Hexagonaliser,  v.  acl.;  rendre  exagonal,  donner 
six  angles,  six  côtés,  six  laces. 

Hexagonalisme , s.  m.;  système  d'hexagonalisa- 
tion. 

Hidtficr,  v.  act,  et  pr.  , s’  — ; rendre,  devenir 
hideux.  Ou  hidiser;  voir  ce  verbe. 

Hidisubte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  liidisé, 
rendu  hideux  , qui  est  susceptib'e  de  s’hidi 
ser  : tout  est  liidisable,  quaud  lotit  sort  du 
vrai. 

Hidisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d'hidîter,  de  s'bidiser  ; qui  hidise,  rend  hi- 
deux , qui  donne  aux  personnes , aux  choses 
des  apparences  , un  caractère  d'hidilé  : l’im- 
moralité, la  dépravation,  la  mauvaise  foi  sont 
toujours- Indtsanles. 

Utilise , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu hideux , qui  a , qui  présente  de  l’hidité. 

Hidiser,  v.  act.  et  pr.,  »’ — ; rendre,  devenir  hi- 
deux, de  nature  à inspirer  des  dégoûts  , tous 
les  dégoûts  ; donner,  prendre  de  1 hidilé  : vous 
hidisez  de  plus  en  pins  votre  conduite  , vos 
actions  par  l'oulili  de  vos  devoirs  et  de  tout 
ce  que  vous  vous  devez  ht  vous-méine. 


HOM 

Ilidisme,  s.  m.;  ce  qui  e;t  continuellement  hi- 
deux, ce  qui  ne  présente  que  de  l’kidité. 

Hidilé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  hideux^ 
de  ce  qui  a un  caractère  hideux  ; l hidilé  de» 
personnes,  des  choses. 

Hiérarfbisé  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  dan» 
un  ordre  de  hiérarchie,  qui  est  soumis  à l'ac- 
tion hiérarchique. 

Hiérarchiser,  v.  act.;  établir,  former  une  hiérar- 
chie , soumettre  à l’action  hiérarchique  : hié- 
rarchiser les  pouvoirs, 

llicrarchiime , s.  m.;  système  de  hiérarchie, 
d'ordre  hiérarchique. 

Ililarier,  v.  ncut.;  faire  de  l'hilarité,  se  livrer  à 
l'hilarité  : vous  hilariez. 

Ililarieiisemenl,  adv.;  d’une  manière  hilaricuse, 
avec  hilarité. 

Uilarisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  elfe  hilari- 
sé,  à qui  on  peut  donner  de  l'hilarité  ; qui  est 
susceptible  d'hilarité. 

llilarisaiil , e,  paît.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d’hilariser  , de  s'hilanser  ; qui  hihrise,  qui 
donne  do  l'hilarité,  qui  excite  l'hilarité  : des 
jeux  d esprit  hilarisants. 

Hilarité  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a , qui  pré- 
sente de  l'hilarité. 

Hiiaritcr,  v.  act.  et  pr.,  s'—  ; donner,  prendre 
de  l'hilarité  : hilariser  le  style. 

Ililarisme,  >.  ni.;  continuelle,  incessante  hila- 
rité. 

| Hit  table,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  hissé,  que 
l’on  doit  hisser. 

Ilivcriiable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  hiver- 
né, que  l'on  doit  hiverner:  les  troupes  sont 
liivernahles  en  ce  lieu,  en  ces  lieux. 

internement , s.  m.;  action  d'hiverner  ; clal  hi- 
verné : l’hivernement  des  troupes. 

Homéligue,  adj.  des  2 g.;  qui  tient  de  l’homé- 
lie, qui  concerne  l'homélie  , qui  a du  rapport 
avec  l'homélie  : un  discours  bomélique. 

Iloméliguemcnl,  aJv.;  d'une  manière  hou.élique, 
par,  avec  l homélie. 

Iloméliser,  v.  n.;  faire  de  l’homélie  : vous  ho- 
méliscz.  , 

llomélisenr,  s.  m ; celui , celle  qui  fait  une  ho- 
mélie. 

Homclisme,  s.  m.;  système  d'homélie. 

Ilomicidanl , e,  adj.;  qui  cause  un  homicide, 
qui  pousse  à l’homicidc  : une  vengeance,  une 
cruauté  homiridantc. 

Homicidcmcnt , adv.;  d’une  manière  homicide  ; 
par,  avec  homicide. 

Homicidisme,  s.  m.  ; système  homicide,  d'homi- 
cide. 

Uommageabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  hom- 
magé , h qui  on  doit  rendre  hommage,  fi  qui 
on  doit  porter  de  la  soumission,  de  la  vénéra- 
tion , du  respect  : Dieu  est  hommageable  pour, 
tous. 

Ilommageanl , e,  part.  pr.  et  adj,;  qui  fait  l’ac- 
tion d'hommager  ; qui  hommage  : une  reron- 
conoaissance,  des  paroles  hommageantes. 
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llonmiagé,  e,  pari.  pas.  etai'.j.;  à qui  on  rend  , 
on  fait  hommage,  qui  est  objet  d'hommage. 

Hommager , v.  act.;  faire  hommage,  rendre  hom- 
mage, exprimer  un  hommage, 

Jlommagisme , 5.  m.j  système  d’homrnage  , con- 
tinuel , incessant  hommage. 

Hommifter,  v.  art.  et  pr.,  «’ — ; même  significa- 
tion que  Itommiser.  Voir  ce  Tel  Le. 

Uommisat/le  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  hom- 
inisé,  rendu,  fait  homme  ; qui  est  susceptible 
de  prendre  un  corps  d'homme  , la  forme  hu- 
maine t qn  pieu  hommisablc. 

Hommisanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d'hommisiT,  de  a’hemmiser  ; qui  hommisc, 
rend  homme  ; qui  donne  la  furce,  le  caractère 
d’homme  : un  développement  hummisanl. 

Hominisation , s.  fétu.;  aclion  d'homiuiscr  ; étal 
hommisé  : l'hommi.-alion  de  Dieu , de  la  divi- 
nité. 

Ilommisé,  r,  part.  pas.  et  aJj.;  qui  est , qui  s’est 
rendu  homme,  fait  homme.  Au  Cg.  ; qui  a la 
force,  le  caractère  d'homme. 

lïommiser , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  devenir 
homme,  supposer  homme;  donner,  prendre 
un  caractère  d'homme  , une  forme  humaine. 
Au  Cg  ; donner,  prendre  une  force,  uu  carac- 
tère d'homme. 

Homogénisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ho- 
mogéuisé,  rendu  homogène,  qui  est  suscepti- 
ble d homogénéité , d'une  même  nature. 

Homogénisaut , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d homogéniscr  ; qui  homogéuise,  rend  ho- 
mogene,  qui  donne  l'homogénéité,  de  l’hnmo- 
géuéité. 

Ilomogrnisé,  c,  part.  pas.  ci  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  homugcnc,  qui  a,  qui  présente  de  l'ho- 
mogénéité. 

Ilomogéniser,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  deve- 
nir homogène  , do  même  nature , de  même 
genre,  d’une  même  dimension;  donner,  pren- 
dre de  l'homogénéité. 

Homologable,  adj.  des  2 g.:  qui  peut  être,  doit 
être  homologué  : acte  homologable. 

Homalogalivemeni,  adv.;  d’iiue  manière  bomo- 
logalive  ; par,  avec  homologation. 

Hongrable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  hongre  ; ce  cheval  est  hongrable. 

Hong, alion , s.  f. ; aclion  de  liongrer  ; état  hon- 
gre : la  liongration  d’un  cheval. 

llonnissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  honni , bafoué,  couvert  de 
honte , repoussé  aven  indignation  : celle  per- 
sonne est  honnissable. 

Honnissant , e,  adj.;  qui  fait  honnir,  qui  cause 
une  répulsion  d’indignation  : des  actes,  des  vi- 
ces honnissants,  des  manières  honnisantea. 

Honnisme,  s.  m.;  continuel,  incessant  lionnisse- 
ment. 

Honorable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  méiiic 
cire  honoré,  que  l’on  doit  honorer  : cet  homme 
est  honorable. 

Honora  ni,  c,  adj.;  qui  honore,  fait  honneur,  qui 
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fait  mériter  de  1 honneur  : des  louanges  hono- 
rantes ; une  invitation,  une  considération  ho- 
norante: une  action  honorante. 

Honoration  , s.  f.;  action  d'honorcr  ; état  hono- 
ré : les  bonoralious  de  la  Uattcrie,  de  l’iutérét, 
de  l'hypocrisie. 

Ilonoriime,  s.  m.;  système  d’honneur,  d'honora- 
Mon. 

llonli fiable,  adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible 
d oue  honte  d'inoscinent , de  stupidité  ; qui 
peut  se  couvrir  de  honte,  qui  est  exposé  à la 
honte. 

Ilomifianl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  liotililier  ; qui  h ou  lifie,  rend  honteux  ; qui 
cause  uu  stupide  inosemeut;  qui  couvre  de 
boute,  d'opprobre,  de  déshonneur;  le  plus 
souvent , un  stupide  inosemeut  ne  vicut  que 
de  duretés,  de  traitements  humiliants  des  pa- 
parents  ; une  action  boalilUnle. 

Uontifié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu honteux,  qui  a un  inosementstupide:  cet 
enfant  tsl  houliUé  par  la  dureté,  les  mauvais 
traitements  de  ses  parents,  qui  est  couvert  de 
honte , d'opprobre,  de  déthouneur. 

lionlijicr,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  deveuir 
honteux;  entrer,  faire  entrer  dans  uu  inosc- 
ment  stupide,  rouvrir,  se  couvrir  de  boute , 
d'opprobre,  de  déshouneur. 

Uontifisme,  s.  ni.;  tout  ce  qui  ne  tend  qu'à  pro- 
duire de  la  liunte. 

llorizonnemeut , s.  m.;  action  dhorizonner;  état 
horizouné.  Au  fig.  ; l'horizouuement  du  gé- 
nie. 

Horizouné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a en  hori- 
zon, qui  est  dans  un  horizon,  dans  un  grand, 
bel  horizon  ou  médiocre  horizon.  Au  bg  : un 
génie  petitement,  grandement  horizonoé. 

llorizonner,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; donner,  pren- 
dre un  horizon  ; placer,  sc  placer  dans  un 
liarizon;  étendre,  s'étendre  dans  un  horizon. 
Au  fig.:  liorizomier  grandement,  petitement  le 
génie,  l'homme,  l'action. 

Ilorizontalisalion,  t.  f.;  aclion  d'horizonlaliser  ; 
état  horizonlalisé. 

Horizontalité,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est 
rendu  horizontal. 

Horizonlaliscr,  v.  act.;  rendu  horizontal. 

lion  ibilisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  d'horribiliser;  qui  horribilise,  rend 
horrible,  qui  donne  de  l'horribihté  aux  per- 
sonnes, aux  choses  : uoe  barri bilisante  im- 
moralité. 1 

Horribilise,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  horrible,  qui  a,  qui  présente  de  l'hor- 
ribilité  : celte  personne  est  horribiltsée  par 
scs  méfaits. 

Uorribiliser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  deve- 
nir horrible;  donner,  prendre  de  l'horribilité: 
tout  en  l’homme  s'horribitise  quand  il  sort 
des  moralités,  des  devoirs  et  des  règles  que 
l'honneur  et  les  bienséances  imposent. 

Ilorribilisme,  s.  m.:  tout  ce  qui  n'est  propre 
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qu  i rendre  horrible,  qu'4  causer  de  l'hor- 
reur : ce  n'es!  que  de  rhorribilismc. 

Horticole,  adj.  des  3 g.;  d horticulture,  qui  est 
consacré  à l'iiurticullurc  : un  établissement 
horticole. 

Horticultrice,  ».  f.;  d'horticulteur,  celle  qui  se 
livre  à l'horticulture,  qui  s’en  occupe. 

Horiiculturalement,  adv.;  d'une  manière  horli- 
culturalc,  par  les  procédés  horticulluraux. 

Uorliculiurer,  v.  act.;  étudier  l'hurticullure,  sc 
livrer  à des  travaux  d'horticulture. 

Horticulturitmc,  s.  rn.j  système  d'horlicullurc. 

Hospitalièrement,  adv.;  d'uue  manière  hospita- 
lière. 

UospitalisaLle,  aJj.  des  2 g.;  qui  peut  être  hos- 
pitalisé, à qui  on  doit  donner  l'hospitalité. 

Hospitalisme,  s.  m ; système  d’hospitalité. 

Uostilaleur,  s.  m.,  f.,  trice  ; celui,  celle  qui  sus- 
cite, porte  l'hostilité. 

HoslilaUf,  ve,  adj.;  d'hostilité,  qui  est,  qui 
lient  de  l'hostilité,  qui  la  marque,  qui  pousse 
à l'hostilité  : une  politique  hoslilative. 

Ilostilalivemcnt,  adj.;  d’une  manière  hoslilative  ; 
par,  asec  hostilité. 

Hoslilisr,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  hostile,  qui  est  objet  d’hostilité. 

Hostiliser,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  devenir 
hostile  ; porter , se  porter  réciproquement 
l’hostilité. 

Hostilisme,  s.  m.;  système  d’bostililc  : çc  qui 
n’est,  ne  présente  qu’une  continuelle,  inces- 
sante hostilité. 

HoublônnaUe,  adr.  des  2 g.;  qui  peut  ètic  bou- 
illonne, dans  quoi  on  peut,  ou  doit  faire  en  - 
trer  du  bouillon  : cette  chose  Cst  houblon  - 
nablc. 

Houblonnement , s.  m.;  action  de  bouillonner; 
état  bouillonné  : l’houblonnement  de  la  bière. 

Huilable,  adj.  des  2 g.;  oui  peut  être  huilé,  dans 
quoi  on  doit  mettre,  faire  entrer  de  l’huile  ; 
celte  chose  est  huilable. 

lluilement,  s.  m.;  action  d’builcr;  état  huilé  : 
l'huilcmcnt  d'une  salade. 

Httitainisable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
cire  huit. .misé,  remis  il  huitaine  ; cette  affaire 
est  huitainisable. 

Huttainisaiion,  s.  f.;  action  de  huitainiscr;  état 
huilainisé  ; la  huilainisation  d'une  affaire, 
d’une  décision. 

Huilainisé,  e,  part.  fias,  et  adj.;  qui  est  remis  à 
huilaiue  : celte  affaire  est  huitainiséc. 

Iluitainiser,  v.  act.;  remettre  à huitaine:  hui- 
laiuiscr  une  affaire,  une  décision. 

Hutlré,  e,  adj.;  qui  tient  de  l'huilre,  q i res- 
semble h l'Jiultre,  qui  a un  goût  d'huilro  : 
une  chose  huilier . 

Uuittièrt,  s.  et  adj.  f.  ; lieu  oit  l’on  dépose  les 
huîtres  pour  les  avoir  à son  betoin  : une  hui- 
tricre.  endroit  où  on  prend  beaucoup  d'hui- 
tres  : des  eûtes  hultricres. 

Humanitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  hu- 
manisé, que  l'on  doit  humaniser,  rendu-  plus 
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humain,  plus  doux,  plus  traitable  : celte  per- 
sonne est  humanisalile. 

Humanisant,  r,  adj.;  qui  humanise,  rend  hu- 
main, plus  duux,  plus  traitable  : une  civilisa- 
tion, une  religion  humanisante. 

Humanisme , s.  ni-;  système  d'humanité,  conti- 
nuelle, incessante  humanité  qui  s'éteud  à tout, 
qui  embrasse  tout. 

Humanitaire,  adj.  des  2 g.;  qui  concerne  l’hu- 
manité. les  seconrs  d'humanité,  qui  a rapport 
à I huuianité  : un  règlement  humanitaire. 

Humanitarisme,  s.  m.;  système  humanitaire. 

Ilumanitenx,  s.  in.,  f.,  se  ; celui,  celle  qui  re 
livre  à des  actes  d'humanité,  qui  se  livre  à la 
pitié  envers  les  malheureux,  les  souffrants  : 
cette  personne  est  très  humaniteuse. 

Uumanitlf,  ve,  adj  ; d’humanité,  qui  est  acte 
d’humanité  : des  secours,  des  dons  humant* 
tifs  : celle  personne  se  lirre  4 des  actes  litima- 
nitifs. 

Ilumanitivement,  adv.;  d’une  manière  humani- 
tive;  par,  avec  humanité  : celte  personue 
donne,  agit  Ilumanitivement. 

Uumeclable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  hu- 
mecté, qu’il  est  nécessaire  d’humecter  : cette 
chose  est  htimectable. 

Humectant,  e,  adj.;  qui  humecte,  qui  mouille 
légèrement  : une  pluie  humectante. 

Ilumidisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  humi- 
di-c,  qui  est  susceptible  de  s'humidiser,  de 
devenir  humide,  de  prendre  de  l’humidité  : re 
lieu  est  humidisablr. 

Iliimidisant,  c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d'humidiser  ; qui  humidise,  rend  hu- 
mide , qui  donne , cause  de  l’humidité  : 
une  température  , une  fraîcheur  hurnidi- 
saule. 

Humidise , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  humide,  qui  a,  qui  préseule  <Je  l'hu- 
midité : ce  local  est  humidisé  par  le  voisinage 
d'une  fontaine. 

Humidiscr,  v.  act.  et  pr.,  s' — , rendre,  devenir 
humide  ; donner,  causer,  prendre  de  l'humi- 
dité : la  saison  s’humidise. 

Ilumitiabtc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
élrc  humilié  : celle  personne  est  humiliable. 

Hiuniliammcnl,  adv.;  d’uue  manière  humiliante, 
en  humiliant. 

Hnmilieur,  s.  ni.,  f. , se;  celui,  celle  qui  hu- 
milie. 

Ilumilisme,  ».  m.;  système  d’humilité;  conti- 
nuelle, incessante  humilité. 

Iliunaralcmein,  adv.;  d’une  manière  humorale, 
par  1rs  humeurs. 

Hurleur,  s.  m.,  f , sc  ; celui,  celle  qui  burin  s 
c’est  un  hurleur  orateur. 

II ur Usine,  s.  m.;  ce  qui  u’est  qu’un  continue 
hurlement  : le  liurlismc  de  certaine»  guis. 

Ihjmuiiablc,  aJj.  des  2 g.;  qui  peut  être  hyin- 
nisé,  que  l’uu  duit  hymniser,  mettre,  conver- 
tir ru  hymne  : ces  pensée» sont  liymnisobles, 

Hymnisallnn,  ».  ni.;  action  d’hymniter,  élit 
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l'Ymniir  : l'hymniurlion  des  prières,  des  chants 
en  l'honneur  de  la  ditinilè,  des  héros. 

Ilymuitc,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  cal  mis  en 
Itvrnnc  : ers  pensées  Sun!  hymnisées. 

Ilymniser,  ».  aet.;  faire,  composer  des  hymnes, 
chanter  des  hymnes  : vous  hymuisez. 

llymnismc,  s.  m.;  système  d’hymne,  de  compo- 
sition d’hymne,  d’hymnisation. 

Hymnislique,  adj.  des  3 g.;  d'hymne,  qni  est, 
qui  tient  do  1 hymne  : des  chants  bymnisli- 
ques. 

Hymnistiquement,  adv.;  d'une  manière  hymnis- 
tique  ; par,  avec  des  chanls  d'hymnes. 

Hypocrisable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  bv- 
pocrisè,  rendu  hypocrite,  qui  est  susceptible 
d'hypocrisie  : par  ces  moyens,  les  personnes 
sont  toujours  hypocrisables. 

Ilypocrisant , e,  Part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d hypocriscr,  de  s'hypocriser,  qui  liypo- 
crise,  reud  hypocrite,  qui  donnede  l'hypocri- 
sie : des  principes,  des  modes  hypoerisants; 
îles  pratiques  religieuses  hypocrisantes. 

Hypocrite,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu , 


devenu  hypocrite,  qui  a,  qui  présente  de  l'hy- 
pocrisie. 

llypocrittr,  v.aet.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  devenir 
hypocrite;  inculquer  l'hypocrisie  , en  faire  le 
fond  du  caractère  ; douner,  preudre  des  for- 
mes hypocrites , un  air,  des  dehors  artificieu- 
sement composés,  des  manières  fausses,  hypo- 
crites, couvrir  du  voile  de  l'hypocrisie. 

Hypocrisme , s.  m.;  système  d’hypocrisie  ; con- 
tinuelle , incessante  action  d'hypocrisie  ; ce 
n'est  que  de  l’hypocrisme. 

Hypocritement , adv.;  d'une  manière  hypocrite  ; 
avec  l’hypocrisie,  par  l’hypocrisie. 

Ilypacritcr,  ».  ncut.  ; faire  l’hypocrite , de  l’hy- 
pocrisie : vous  hypocrite/. 

Hypothécable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  hy- 
pothéqué , que  l'on  doit  hypothéquer  : cette 
propriété  est  hypothécable. 

Hypolhcliser,  ».  act.  ; rendre  hypothétique. 
Ncut.;  faire  de  l’hypothèse  ; vous  hypothé- 
tisez. 

Hypothétisme  , s.  m.  ; système  hypothétique , 
d’hypothèse. 
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Mimique  , adj.  des  î g.  ; qui  est , qni  tient  de 
l’ialèmé , qni  est  triste  , lugubre  : des  chants 
islamiques. 

lalémiquemenl  t adv.  ; d’une  manière  ialêmi- 
que. 

lalémisable,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être  ialémi- 
sé,  que  l’on  doit  ialêmiscr  : les  jours  uéfastts 
et  de  deuil,  tous  les  chants  sont  ialêmisa- 
bles. 

Jalêmisation f.;  action  d’ialèrmser;  état  ialé- 
misé  : l’ialémisation  des  chants. 

lalcmisé,  ef  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  rendu  ia- 
1 émique,  plaintif,  triste, [lugubre,  lamentable  . 
des  chants  ialèmisés,  un  discours  ialcmisé. 

Ialêmiscr,  v.  act.  ; rendre  ialémique  , plaintif, 
triste,  lugubre,  lamentable  : ialomiser  des 
chauls,  un  discours. 

hilànisme , s.  m.  ; ce  qui  ne  présente  que  de 
l'ialéme,  de  la  tristesse,  des  lamentations  : ce 
discours  n'est  que  de  l'ialèinisme. 

Idéalisé,  e,  part,  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  idéal, 
chimérique  : toutes  ces  choses  se  sont  idéali- 
sées, et  tous  les  avantages  promis  se  sont  idéa- 
lises. 

Idéaliser,  v.  act.  et  pr.,  s*  — ; rendre  , devenir 
idéal  , chimérique  : tout  s'idéalise  quand  rien 
n'est  arrêté,  pesé  par  la  raison,  et  quand  rien! 
ne  repose  sur  un  véritable  droit  et  la  justice. 
Ncut.  ; ne  s'occii|>er  que  d'idéal  : vous  idéa- 
lise/.. 

Identifiable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  identifié, 
qui  est  susceptible  d'ident  fication. 


Idiotement  , adv.  ; d’une  manière  idiote  ; vous 
faites,  vous  agissez  idiotement. 

Idioticité , s.  f.;  état  dans  lequel  est  l'idiot, qua- 
lité de  ce  qui  est  vide  de  sens,  incombiné,  de 
ce  qui  présente  une  incombinaison  d'idée  : 
l’idioticité  d’une  personne  , d’un  raisonne- 
ment. 

Idiolisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  idiotisé, 
rendu  idiot,  gui  est  susceptible  de  s'idiotiser: 
cet  enfant,  cette  personne  est  idiolisable. 

Idiotisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d’idiotiier , de  s’idiotiser  ; qui  idiotisé,  rend 
idiot , qui  donne  de  l'idioiicité  : des  traite- 
ments idio  lisants,  une  dureté  idiotisante. 

Idiotisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu idiot,  qui  a perdu  le  sens  , le  jugement, 
la  pensée  , la  précision  de  l’esprit , qui  pré- 
sente de  l’idioticité  , de  1’imbécillilé  : cette 
jeune  personne  est  tout  à fait  idiot iséc. 

Idiotiser,  t.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  devenir 
idiot  ; faire  perdre  , perdre  le  sens  , le  juge- 
ment, la  raisou  , la  pensée  , la  précision  de 
l’esprit  : cet  enfant  s’idiotise.  Neut.;  faire  l’i- 
diot, des  choses  idiotes  ; vous  idiot  isez. 

îdolâtrablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  êtic  idolâ- 
tré. Au  fig.;  qui  peut  être  aimé  avec  beaucoup 
de  passion  : celte  personne  est  idolâtra* 
ble. 

Idolâtritme,  s.  m.;  système  d’idolâtrie.  Au  fig.  : 
continuel , inces>ant  amour  excessif  : ce  n’est 
que  de  l’idolàtrisme. 

Ii/tiarement , adv.  ; d’une  manière  ignare. 
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Ignarer,  v.  n.  ; faire  l’ignare  , de  l’ignareric  : 
vous  ignarez. 

Iguarcrie,  s.  f.;  action  de  l’ignare,  état  dans  le- 
quel est  l’ignare. 

lgnobiliiant,e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'ignobitiser.dc  s’ignobiliser  ; qui  ignobilise, 
rend  ignoble  : d'ignobilisautes  liabituJes  de 
vie. 

Tgnobilité , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  ignoble , qui  est  tombé  dans  l'ignobi- 
litc  : des  personnes , des  actions  ignobili- 
lisées. 

Ignoblliter,  v.  acl.  et  pr  , s’ — ; rendre,  devenir 
ignoble,  bas  , vil  ; donner,  causer,  prendre  de 
l'ignobilité  : l'immoralité  ignobilise  tout , les 
hommes  et  les  actes.  Neut.;  tomberdans  l’igno- 
hilité , se  livrer  à des  artions  ignobles  : vous 
ignobilisez.' 

Ignobilisme,  s.  m.;  tout  ce  qui  n'est  qu'ignoble, 
ne  montre  que  de  l’ignobilité. 

Ignominisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d'iguominiser,  de  s'ignominiser;  qui  igno- 
minise  , qui  couvre  d'ignominie  : une  ignomi- 
nisante  action , lâcheté,  mauvaise  foi,  fripon- 
nerie. 

Ignaminiié , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  couvert 
d'ignominie,  qui  est  plongé  dans  l'ignominie, 
l'infamie  : vous  fréquentez  des  personnes 
ignominisées. 

Ignomlniicr , \.  act.  et  pr:  , s' — ; couvrir,  sc 
couvrir  d’ignominie  , d’infamie  , de  déshon- 
neur ; il  n'est  pas  un  acte  de  mauvaise  foi  qui 
n'ignominise  l’homme. 

Ignominhme , s.  m.;  ce  qui  no  peut  causer, 
amener  que  de  l'ignominie  , ce  qui  ne  pré- 
sente qu'une  incessante  ignominie  : rc  n'esl 
que  de  l'igoominismc. 

Jgnorable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ignoré, 
ce  qui  doit  rester  ignoré  pendant  un  temps  ou 
toujours  : ces  choses  sont  ignorables  pour 
vous. 

tgnorantifii  , e,  part.  pas.  et  adjt;  qui  est  rendu 
ignorant , plongé  dans  l'ignorance. 

Tgnorantifier,  v.  act.;  rendre  ignorant,  plonger 
quelqu'un  dans  l'ignorance  : vous  l'ignoranti- 
fiez.  Neut.;  parler  ignoramment  des  choses  : 
vous  ignorantificz. 

I labié,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  Hé  , mis, 
converti  en  Ile;  qui  est  susceptible  de  s'Iler  ; 
ce  lerrein,  celte  portion  de  terre  est  llable. 

I talion  , s.  f.;  action  d'Iler;  état  ilé  ; l'ilation  de 
ce  lerrein,  de  celle  propriété,  de  celte  portion 
de  terre. 

lié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  Ile,  formé 
en  Ile,  qui  est  fermé,  environné  d’eau  de 
toutes  parts  : ces  contrées  sont  ilées  , compo- 
sées d'iles  : une  propriété , une  terre  Héc. 

lier,  v.  act.  et  pr.,  s' — ; former  une  Ile,  eniou- 
rcr  un  lier;  d’eau  ; se  former  en  Ile  : Hcr  un 
lerrein;  une  propriété,  l'entourer  entièrement 
d'eau. 

Hlaiioii,  i f ; transport  d'un  lieu  dans  un  autre, 
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changement  de  place,  de  lieu  : une  illat  ion  de 
personne.  Par  extension  : une  illation  de 
' chiffres  , de  choses. 

Ulécébralion ,s-  f.;;  action  d'attirer, de  charmer, 
de  séduire  ; état  illécébré  : les  illécébrations 
de  la  beauté. 

Illéeibri,  e,  adj.;  qui  est  charmé,  séduit,  dont 
le  cœur  est  captivé  par  les  attraits. 

Illégalité  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
légalisé;  qui  est  rendu  illégal,  contraire,  op- 
posé & la  loi. 

Illéçaliscr,  v.  act.  ; ne  pas  légaliser,  ne  pas 
rciidie  légal  , selon  la  loi. 
fllégalitme , s.  m.;  système  d'illégalité  : 1 illé- 
galisme gouvernemental. 

Itléger,  adj.  m.,  f.  ère;  qui  n’est  pas  léger,  qui 
ne  présente  pas  de  légéreté. 

Il légèrement , adv.;  d’uue  manière  illégère,  sans 
légéreté  ; il  a agi  illégèrement. 
lUégUtinable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  légi- 
timable , que  rien  ne  peut  légitimer  : cette 
action  est  illégitimable. 

lltcgilimalion , s.  f.;  manque  . défaut , absence 
de  légitimation  ; l’illégilimalion  d un  droit. 
lllégilimé,  e,  paît,  pas  et  adj.;  qui  n'est  pas  lé- 
gitimé. 

Illégilimer,  v.  act.  ; ne  pas  légitimer,  ne  pas 
rendre  légitime. 

Illégilimime,  s.  m.;  système  d'illégitimation. 
Illcntillé,  e,  adj.  ; qui  n’esl  pas  lentille  : visage 
illeotillé. 

Illism , s.  m.  , f.  e;  celui , celle  qui  n’est  pas 
lésin,  qui  ne  se  livre  pas  à la  lésincrie.  Est  aussi 
adj  une  économie  illésine. 
lllétinable,  adj  ; des  2 g ; qui  n’est  pas  lésina- 
ble,  dans  quoi  on  ne  doit  point  apporter  do 
lésinerie  : celle  dépense  est  illésinable. 
Illéiini,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  lé- 
siné, dans  quoi  on  ne  doit  point  apporter  de 
lésinerie  : cette  dépense  a été  illésince. 
Illésinemcnt,  adv.  ; d'une  manière  illésine  , saus 
lésinerie  : l’illérioement  d'une  dépense. 
Illésiner,  v.  n.;  ne  pas  lésiner,  ne  pas  apporter 
de  lésinerie  dans  les  choses  : vousillésinez. 
Illisinerie,  s.  f.  ; absence  de  lésinerie  , opposé 
de  lésincrie. 

Illisiniime , s.  m.  ; système  d'illcsineric  : c’est 
de  l’illésinUme. 

Illénonisme,  s.  m ; système  d'illésion. 
lllctinn,  s.  f.;  absence  de  lésion  , opposé  de  lé- 
sion. 

Illcitrable , adj.  des  2 g.  ; qui  ne  peut  être  let- 
tré, à qui  on  ne  peut  donner  l'intelligence  des 
lettres,  qui  est  insusceptiblc  d'érudition  ; 
cette  personne  est  illettrable. 

Illctlration , s.  f,  ; action  d’illetlrcr  ; état  illet- 
tré ; l'illcltralion  d'une  personne. 

Illettré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a peu  de  con- 
naissance des  lettres , en  littérature  , ou  n'eu 
a pas  dnlout. 

Illeltrer , v.  acl.  ne  pas  lcltrer.'ne  pas  propager 
les  lettres,  l'instruction  ; tenir  dans  l'igno- 
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rance;  causer,  amener  le  renversement  des  Illicisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  illi- 
Icllrea  : illettrer  un  peuple,  un  homme.  cite. 

Illeltriime,  s.  tu.  ; système  d’iilcltratiou,  de  ren-  ////cirer,  v.  act,  ; rendre  illicite,  défendre,  ne 
vertement  des  lettres  pas  permettre  de  faire. 

Illibérable  , adj.  du  2 g.  ; qui  n'est  pas  libéra  lllicismt,  t.  m.;  système  d'illicisaiioo. 
ble,  ne  peut , ne  doit  pas  être  libéré  : ces  Illicite,  s . f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  illicite  : 
soldais  sont  illibcrables.  l'illicite  d'une  uclion. 

lllibcrani , e , pari.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas  Illimitant , e , pan.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
l'action  de  libérer,  de  se  libérer;  qui  n'est  d'illimitcr  ; qui  illimité,  qui  ne  limite  pas  tuf- 
pas  libérant , ne  libère  pas,  u'affrauchit  pas  lhainmcul , convenablement, 
d'un  devoir,  d une  obligation  : une  loi  illibc-  lUimilatif,  i te,  adj.;d’illimilaliop;  qui  ne  limite 
rante  ; et  uég-iriaut  se  livre  b une  illiberante  pas  , qui  laisse  toute  la  liberté  de  faire  : une 
spéculatiuu.  autorisation  illimitative. 

un  bcration,  s.  f.,  étal  illibéré:  son  illibératiou. I lll  imitation,  s.  f.  ; manque  , défaut,  absence  de 
Itlibcrc  , e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  li-  limitation  ; étal  illimité. 

beré  : la  classe  de  tulle  auucu  est  illibérce  et  llltmilalivemenl  , adv.  ; d'une  manière  illimita- 
reste  sous  les  drapeaux.  lire,  sans  limite,  saus  borne,  sans  restriction. 

Illibérer,  v.  act.  et  pron.  s' — ; ne  pas  libérer,  Illimité  ,e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  u'est  pas  li- 
ne pas  se  libérer;  ne  pas  affranchir,  ne  pus  mité,  qui  est  sans  limite  , sans  borne,  sans 

s'affranchir  d'un  devoir,  d'une  obligation,  ne  restriction,  qui  a toute  la  liberté  de  faire, 
pas  eu  décharger.  En  parlant  d’un  soldai  ; Illimitée,  v.  act.;  ne  pas  limiter,  laisser  saus  li- 
ne pas  le  renvoyer  dans  ses  foyers  mite,  sans  borne  , sans  terme;  ne  pas  Oter  la 

lllibérismt,  s.  m.;  système  d'illibcralion.  liberté  de  faire. 

/ llibét  alitant,  e,  part.  pr.  «t  adj.  ; qui  Tait  l’ac-  I lliquijiablc,  adj.  des  S g.  ; qui  n'est  pas  liqué- 
tion  d illiliéraliser,  de  rendre  illibérale;  qui  lubie,  ne  peut  être  liquélié,  réduit  à l’étal  de 
illibéralise,  qui  cause,  produit , amène  l'illi-  liquide. 

béralité:  dus  iusliluliuus  il  ltbé/a  lisant  es.  Illiquéfié,  e , adj.;  qui  u'est  pas  liquélié,  fundu, 
lllibcralité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u'est  pas  réduit  à l'état  do  liquide  , ou  qui  l'est  iuipar- 

libcralisé,  qui  manque  de  libéralité,  qui  pré-  failement  : ce  minerai  est  illiquéfiô 

sente  de  l’illibéralité  : une  action  gouverne-  llliquiclablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  liquida* 
mentale  illibéralisée  : des  lois  illibéralisées.  ble,  que  l’on  ne  peut  liquider  ; cette  succession 
lllibéraliser,  v.  act.  et  pron.  ; rendre,  de-  est  illiquidable. 

venir  illibérale;  donner,  prendre  de  l'illibé  llliquidant,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  liquidant,  qui 
ralilé  ; ne  pas  donner  aux  principes,  ans  actes  ne  liquide  pas  entièrement  : ce  paiement,  eo 

toute  la  libéralité  nécessaire.  versement,  ce  recouvrement  est  illiquidanl. 

Illibéralismc,  s.  m ; système  d'illibcralité.  Uliquidatif , te,  adj.  ; qui  u’est  pas  liquidatif, 
TlHherlc,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence,  priva*  qui  n’opère  pas  la  liquidation  : ce  moyen  est 
lion  de  liberté  : l'illibertc  est  1a  source  des  iiliquidalif,  cette  mesure  est  illiquidalive. 
misères  et  des  maux  d'uu  peuple.  I lliqui  dation , s.  f.;  manque,  defaut , absence 

lllibertif,  te,  adj.;  d'tllibcrié,  qui  porte  atteinte  de  liquidation  ; état  illiquidé  : l'illiquidation 

à Ja  liberté  ; un  acte  illiberlif.  de  celte  succession,  de  celte  faillite. 

IHibertisant,  e,  paî  t.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action  llliquidaliccmcnt,  adv.;  d'une  manière  tlliquida* 
d’illtbcrliser  ; qui  ilhbcrtisc , qui  reslreiul  la  dative,  saus  complète  liquidation, 
bbertité,  qui  maintient  l'illibertc  ; des  lois  il-  Illiquidé,  e,  adj.;  qui  u'est  pas  liquidé  : celte 
libertisanlej.  juccessiou,  cette  faillite  est  illiquidée. 

IIHbertisation , s.  f.  ; action  d’illibertiser  ; état  Illisibilité,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
illiberiiii  illisible,  impossible  de  lire. 

Illiberlisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’a  pas,  ne  lllisibitistr,  v.  ae.t  ; rendre  illisible  , impossible 
jouit  pas  de  la  liberté,  qui  manque  de  liberté  : do  lire  , dangereux  à lire  : illisibiliser  son 

un  peuple  illiberlisé  u’est  qu’un  peuple  es  écriture,  un  ouvrage. 

clave,  et  son  gouvernement  ne  peut  janiis  être  Illisiblement  , adv.;  d'une  manière  illisible  : 
que  tyrannique.  écrire  illisiblement. 

I lliberliier,  v.  act.  ; ne  pas  libertiser  ; amener,  lllilhographic  , e , adj.  ; qui  n'est  pas  lilhogra- 
causer,  fonder  l'illibcrté.  pitié , ou  qui  est  mal  , inconvenablcntent  li- 

II Ubertisme,  s.  m.  ; système  d’illiberté;  tout  ce  biographie. 

qui  empêche  , entrave  l'établissement  de  la  illitigicu.r,  se,  adj.;  qui  u'est  pas  litigieux , qui 
liberté  : ce  u'est  que  de  l'illibcrlisme.  ne  peut  être  en  litige,  ni  coutetlé  en  justice. 

Htiberlfvcment,  adv.;  d’une  manière  illibcrtive,  minéral,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  littéral,  à la  let- 
par  1a  privation  de  la  liberté.  tre,  selou  la  lettre. 

ll'iciiabU,  adj.  des  2 g.;  rc  qui  doit  être  rendu  lllittéralcmeni , adv.  ; d’une  manière  illittérale  , 
illicite  , itupermis.  . I sans  littéralité. 

' "le* satin» , ».  f,  ; action  d'illicitef  ; état  illicisé]  1 1 littéralité , s.  f-  ; état , qualité  de  ce  qui  n’est 


àoogle 


1LL  219  1LL 


pas  littéral , inallachement  scrupuleux  à la 
lettre. 

lllivrable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  livrable, 
ne  peut  être  livré  ; qui  n'est  pas  selon  les  cou 
dilious  arrêtés  pour  être  livré  : ces  marchan- 
dises sont  illivrables. 

lllivraison,  s.  f.  j manque,  défaut,  absence  de 
livraison  ; état  illivré  : I illivraisoo  des  mar- 
chandises. 

J ’lliv ruminent , adv.  ; d'une  manière  illivranle, 
sans  livraison  : vous  prenez  illivraminent. 

Ulivra.nl , e,  adj.  ; qui  ne  livre  pas,  qui  ne  fait 
pas  livraison  : un  mode  illivranl. 

Illivré,  e,  adj  . ; qui  n'est  pas  livré  : ces  marchan- 
dises sont  illivrées,  ou  mal  livrées. 

Illocalisablc,  adj.  des  2 g ; qui  ne  peut  être  lo- 
calisé, rendu  local,  que  l'on  ne  peut  appro- 
prier il  un  local  : ces  choses  sont  illocalisable. 

Illocalisaiion,  s.  f.;  action  de  ne  pas  localiser, 
d’illocaliser;  état  illocalisé  : i’illocalisation  des 
choses. 

//localisé,  t,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas  lo- 
calisé, rendu  local,  lise  dans  un  lieu;  qui  n’est 
pas  rendu  propre  aux  lieux,  à un  local. 

Illocaliter,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  localiser, 
ne  pas  rendre  local,  propre  à un  lieu , à une 
localité;  ne  pas  lixer,  ne  pas  te  fixer  dans  un 
lieu,  dans  un  local. 

Jllocalisme,  ».  m.;  système  d’illocalisation. 

Illocomobilité,  s.  f.;  lufacullé  de  se  mouvoir. 

Itlogé,  e,  adj.;  qui  u’est  pas  logé  du  tout,  ou 
qui  l'est  mal,  inconvenablemenl  : cette  per- 
sonne est  illogéc. 

//logeable,  adj.  des  2 g.;  où  l'on  ne  peut  se  lo- 
ger, que  l'on  ne  peut  luger,  placer  : cet  ap- 
partement est  illogeable  : cette  persuuoe  est 
illogeablc  : ces  meubles  soûl  illogcables. 

Illogeanl,  e,  adj.;  qui  ne  loge  pas  ou  peu;  qui 
n'est  pas  de  nature  h loger,  à renfermer  beau- 
coup de  «hoses  : une  armoire,  une  commode 
iUogeanle. 

/lloyiyutmenl.  adv.;  d'une  manière  illogique, 
sans  logique  : cette  personne  parle,  écrit  illo- 
giquement. 

Illonganimitublc,  adj.  des  2 g.;  à qui  on  ne 
peut  donner  de  longanimité,  qui  est  insuscep- 
lible  de  longanimité  : cette  personne  est  illon- 
ganirnisable. 

1 /longanimité,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  longanimi- 
sé,  qui  manque  de  longanimité. 

Jllonganimilé,  s.  f.;  manque  défaut,  absence  de 
longanimité,  inclémence. 

Jllongévitable,  adj.  des  2 g.  ; qui  ne  peut  èlrt- 
longévisé,  qui  n'est  pas  susceptible  de  longé- 
vité : son  existence  est  illongévisable. 

lllongévisanl,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d'illongéviser  ; qui  illongévisc,  qui  est 
contraire  à la  longévité  : 1a  continuelle  bonne 
chère  est  illongévisaote. 

lllongcvité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
longévisé,  qui  manque  de  longévité  : celte 
vie,  cette  durée  est  illongévisée. 


tllongèviter , v.  act.  et  pr.  s' — ; ne  pas  longé- 
viser,  ne  pas  se  longéviser,  ne  pas  donner,  ne 
pas  causer,  ne  pas  prendre  de  longévité, 

Itlongévisme,  ».  m.  ; tout  ce  qui  cause,  produit 
de  l'illongévité. 

Illongcvitc,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de  lon- 
gévité. 

I /longuement , adv.;  opposé  de  longuement  ; 
d'une  manière  peu  longue , durant  peu  de 
temps. 

Illouable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  louable, 
que  l'on  ne  doit  pas  louer  : celle  action  est 
illouable. 

Illouablement , adv.;  d'une  manière  illouable, 
peu  louable  : vous  agissez  illouablemeul. 

Illouangeable,  adj.  dis  2 g.;  qui  u’esl  |>as  lutian- 
geable,  que  l'on  ne  doit  pas  louanger,  qui  ne 
mérite  pas  de  louanges  : cette  personne  est 
illouangeable. 

Illouattgeant,  t,  adj.;  qui  n'csl  pas  louangeant 
du  tout,  ou  qu'il  lest  peu,  trop  peu,  qui  lie 
contient  pas,  ne  prétcnle  pas  de  louanges  ; un 
discours  ilfouangeaul. 

Itlouangé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  louange,  ou  qui 
ne  l’est  pas  sullisammciit. 

I /louangeur,  t.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  ne 
louauge  pas,  qui  n’aime  pas  à louanger  : c’est 
un  illouangeur. 

Illoyal,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  loyal,  qui  manque 
de  loyauté,  de  droiture,  de  fraocliise,  de  vé- 
rité : une  personne  illoyale  encourt  la  répul- 
sion des  honnête  gens. 

Il  loyalement,  adv.  ; d'une  manière  illoyalc,  sans 
loyauté  : vous  vous  conduisez,  vous  agissez  il- 
loyalemenf. 

llloyalisé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  loyalisé,  rendu 
loyal  ; qui  n'csl  pas  fait  avec  loyauté  : celle 
actiou  est  illoyalisée. 

//loyalisme,  s.  m.;  système  d'illoyauté,  tout  ce 
qui  ne  présente  que  de  i'illojaulé  : ce  n'est 
que  de  l’illoyalisme. 

Itlnyaulé,  s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
loyauté. 

Illueitle,  adj.  des  2 g.  ; qui,  ce  qui  n'est  pas  lu- 
cide, ne  présente  pas  de  lucidité  : votre  rai- 
sonnement est  illnci Je. 

Ulucidemenl,  adv.;  d'une  manière  illuride,  sans 
lucidités  vous  raisonnez,  vous  écrivez  illucide- 
ment. 

Illucidité,  s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
lucidité  : son  illucidité. 

llbscralif,  t>e,  adj.  ; qui  n'est  pas  lucratif,  qui 
n'apporte  que  peu  de  profit  ou  pas  du  tout  ; 
un  commerce  illucralif. 

I /lucrativement,  adv.;  d’une  manière  illucralive, 
sans  profit  : vous  travaillez , vous  spéculez 
illucralivemcnt. 

Illttminable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  illuminé,  éclairé. 

lllttsionnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  faci- 
lement illusionné;  qui  est  susceptible  de  s'il- 
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lusionncr,  de  s'aveujçler  par  de»  illusions  : 
celle  personne  e»l  très  illusionnablc. 

Illusionnant , e,  adj . ; qui  illusi  mue,  qui  cause, 
donne  de  l'illusion,  des  illusions  : promesse, 
espérance  illusionnante. 

Illusionne!,  le,  adj.;  d'tllusion;  qui  esl,  qui  tient 
de  l'illusion,  qui  la  marque  ; une  joie,  un  en- 
thousiasme illusionne!. 

lIlusionnellemrM,  adv. ; d'une  manière  illusion- 
nelle;  avec  illusion,  par  l'illusiou. 

Illusionnisme , s.  ni.;  continuelle,  incessante 
illusioo,  son  résultat  : ce  n'est  que  de  l'illu- 
siooisme. 

Illustrablc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  illustré, 
qui  peut  devenir  illustre,  qui  a mérité  être 
illustré  : cet  homme  esl  illustrablc.  ' 

Illustrant,  e,  adj.  ; qui  illustre,  qui  rend  illus- 
tre : une  action  illustrante , un  mérite  illus- 
trant. 

Illustratif,  ve,  adj.  ; d'illustration , qui  est,  qui 
tient  de  l'illustration,  qui  la  marque,  qui  esl 
de  nature  à perpétuer  l’illastration,  la  recon- 
naissance publique  : un  monument  illustra- 
tif. 

Illustraiivement,  adv.;  d’une  manière  illustra- 
tive; par,  avec  illustration. 

Illuliable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  luttable,  qui 
ne  peut  être  lutté,  contre  qui,  contre  quoi  ou 
ne  peut  lutter  : cet  homme,  cct  événement, 
est  illutlable. 

Illuttant,  e,  adj.  ; qui  ne  lutte  pas  du  tout,  ou 
qui  lutte  insuffisamment,  inconvenublement  : 
la  résistance,  l'opposition  a été  insignifiante, 
ill  ut  tante. 

I Hutte,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  lutté, 
ou  qui  l'est  peu,  mal,  insuffisamment. 

Illutter,  v.  net.;  ne  pas  lutter,  ne  pas  faire  des 
efforts  contre  : illutter  les  personnes,  les  évé- 
nements. 

Uluxneux,  te,  adj.;  opposé  de  luxueux  ; qui  est 
sans  laie,  qui  ne  montre  pas  de  luxe. 

lUuxueusemcnt,  adv.;  opposé  de  luxueusement; 
sans  luxe. 

Illuxnricuscmenl , adq.  ; opposé  de  luxurieusc- 
ment  ; sans  luxure. 

Illuzurieux,  se,  adj  ; opposé  de  luxurieux  ; qui 
est  sans  luxure,  qui  ne  moulre  pas  de  luxure. 

Ilolif,  ve,  adj.;  d’ilotisme  , d'ilote , qui  est  qui 
tient  de  l'ilotisme,  qui  le  marque,  qui  appar- 
tient à l’ilotisme  , qui  le  concerne  : des  actes 
ilotifs,  uue  soumission  ilotive. 

llotisable,  adj  .;  qui  peut  être  ilotisé,  rendu  ilote, 
qui  court  le  risque  d'élre  ilotisé  ; ce  peuple 
est  ilotisable. 

1 loti  sam , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
dilotiscr  ; qui  ilotisé  , rend  ilote  : un  despo- 
tisme ilotisant  ; une  force,  une  contrainte,  une 
tyrannie  ilotisante. 

I loti  ration,  s.  f.;  action  d’iloliser  ; état  ilotisé  : 
l'ilotitation  d'un  peuple. 

Ilotisé  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
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venn  ilote  , qui  est  plongé  dans  l’esclavage  ; 
une  nation  ilotisée. 

Ilotiser  , y.  act.  et  pr. , s' — ; rendre  , devenir 
ilote  ; précipiter , tomber  dans  la  servitude, 
dans  l’esclavage  : ce  peuple  t'ilolise  de  lui  - 
même  par  sa  lâche  inénergie. 

Ilotivemenl , adv,  ; d’une  manière  ilotive  , par 
l'ilotisme. 

Imaginait ement,  adv.;  d'une  manière  imaginaire. 

Imaginativement,  adv.;  par  la  force,  par  la  puis- 
sance de  l'imagination. 

Imbdchf  , e,  adj.  ; qui  n'est  pas  bAché , couvert 
d'une  bêche , ou  qui  l’est  mal  : cette  voiture 
est  imbichée,  les  marchandises  qu’elle  trans- 
porte peuvent  être  mouillées. 

Imbafauable , adj.  des  5 g.;  qui  n*  mérite  pas 
être  bafoué,  dont  on  ne  doit  point  se  moquer 
par  mépris  : cette  personne  est  imbafouahle. 

Imbaillonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  bail- 
lonnable , que  l'on  ne  peut , que  l'on  ne  doit 
pas  bâillonner.  Au  lig.  : que  l'on  ne  peut,  que 
l'on  ne  doit  pas  empêcher  de  parler,  de  rendre, 
d'exprimer  librement  sa  pensé!  quand  la  presse 
est  dans  le  vrai,  elle  est  imbaillonnable,  et  si 
elle  est  bâillonné  il  y a odieuse  tyrannie. 

Imbaillonnant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  de  bâillonner  ; qui  imbaillonne, 
ne  bâillonne  pas.  Au  fig.  ; qui  m'empêche  pas 
de  parler,  de  discuter,  d’émettre , de  rendre, 
d'exprimer  sa  pensée  ; des  lois  imbaillon- 
nantes. 

Imbaillonnl,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
bâillonne.  An  lig.  ; qui  a la  liberté  de  parler, 
d’émettre,  de  rendre , d’exprimer  sa  pensée: 
les  écrivains  sont  imbaillonnés  : la  presse  est 
imbaillonnée. 

Imbailtonnemenl,  s.  m.;  état  imbaillonné  : l'im- 
baillonnement  des  écrivains,  de  la  presse. 

Imbaillonner,  v.  act.;  ne  pas  bâillonner,  ne  pas 
mettre  un  haillon.  Au  fig.  : ne  pas  empêcher 
de  parler,  de  s’exprimer,  de  discuter,  d’émet- 
Irc,  d'exprimer,  de  prendre  la,  sx  pensée  : 
imba  Donner  les  hommes , les  écrivains  , la 
presse. 

Imbaillonnitme , s.  m.  ; système  d'imbaillonnc- 
ment. 

Imbalançable,  adj.  des  2 g,;  qui  n'est  pas  halati- 
çable , ne  peut  être  balnnré  : cette  affaire  est 
imbalançable,  ne  peut  balancer.  T.  de  com- 
merce ; ce  compte  est  imbalançable. 

Imbalançant,  e,  part.  pr.  et  adj  , qut  ne  fait  pas 
l'action  de  balancer  ; qui  imbalance,  qui  ne 
balance  pas  : celle  indemnité  est  imbalançante; 
un  bénéfice  imbalançant  la  perte. 

Imbalanct , e,  part.  pas.  et  a tj.  ; qui  n'est  pas 
balancé,  qui  n'est  pas  compensé.  T.  de  com- 
merce : ce  compie  est  imbalancé. 

Imbalaneer,  y act  ; ne  pas  balancer.  Au  fig.  : 
ne  pas  rester  en  suspens,  incertain. 

Imbandable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  ban- 
dable,  ne  peut  cire  bandé,  tendu  : cetie  chose 
est  imbandable. 
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Imbande , e , par!,  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
bandé,  qui  11'cst  pas  garni  de  bandes,  qui  n'est 
pas  convenablement  tendu  : cette  corde  est 
imbandée. 

Imbandcme/tl,  s.  m.;  état  imbandé  : l’imbande- 
ment  de  celle  plaie,  de  cette  corde. 

Imbandcr,  v.  acl.;  ne  pas  bander,  ne  [>as  garnir 
de  bandes,  ne  pas  tendre  du  tout  ou  le  Faire 
iiicontenabirmcul  : imbander  une  plaie  , une 
corde,  ou  tout  autre  objet. 

Imbanni,  e , adj.;  qui  u'est  pas  banni  : cet  usage 
est  encore  imbauni. 

/ mbannissablc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  ban- 
nissable,  qui  ne  peut , ne  mente  pas  , ne  doit 
pas  être  banni  ; celte  persouuc , cet  usage  est 
imbnnnlssable. 

imbapluc , e , adj.  ; qui  n’est  pas  baptisé  : cet 
enfant  est  imbaptisé. 

Imharbarc,  s.  et  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  bar- 
bare, qui  n’a  pas,  ne  présente  pas  de  barbarie  : 
cet  homme  est  imbarbare,  cet  acte  de  justice 
est  peut-être  trop  sévère,  même  trop  dur,  mais 
il  est  imbarbare. 

Imbai barcmcnl,»*iv.-,  d’une  manière  imbarbare, 
sans  barbarie. 

Imbarbouillé,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  barbouillé, 
sali,  souille. 

Imbarbowllemcnt,  s.  m.;  absence  de  barbouille- 
i lient  ; état  imbarbouillé  : l’imbarbouillcmenl 
d’une  chose. 

J tuba i rable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  barrable, 
ne  peut,  ne  doit  pas  être  barre  : ce  chemiu, 
celte  porte  est  imbarrablc. 

Jmbarrani  , e , part.  pr.  cl  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’aciion  de  barrer;  qui  ne  barre  pas,  n’em- 
pècbc  pas  de  passer  : ce  travail,  ce  moyen  est 
imbarrant. 

Imbarré,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas 
barré , ou  l’est  mal  : ce  chemin  est  imbarré, 
celte  rue  est  imbarrée. 

Imbarrrmi  ni,  a.  m.;  étal  imbarré,  ou  mal  barré  : 
limbarreineut  des  chemins,  des  rues. 

Imbarrer,  v.  act.;  ne  pas  barrer,  ou  le  faire  oral  : 
imbarrer  une  porte,  une  rue. 

Imbar  ricadaUc  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
barr.cadable,  que  l’on  ne  peut,  que  l’on  ne  doit 
pas  barricader. 

Imbarricadanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  barricader;  qui  imbarricade, 
ne  barricade  pas , u'empéche  pas  de  forcer  : 
ce  moyen  est  imbarricadaul. 

hnbatticadc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
barricadé  : les  portes  , les  croisées  étaient  im- 
bari  icadéea. 

liubarricadement,!.  m.;  état  imbarriradé  : l’im- 
barricademeut  des  portes  appelle  les  voleurs. 

Imbarricader,  v.  act.;  ne  pas  barricader,  ne  pas 
faire,  ne  pas  mettre  de  barricades;  imbairi- 
cadtr  les  portes,  les  fenêtres,  les  rues. 

Imbasculable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  bas- 
culable,  que  l’on  ne  doit  pas  basculer,  mettre 
en  bascule,  à quoi  ou  ne  doit  pas  donner  nn 
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mouvement  de  bascule  : des  systèmes  poli- 
tiques imbasculablcs. 

Imbasable,  adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  basable, 
que  l’on  ne  peut  pas  baser  sur  rien  : ce  soup- 
çon est  imbasable. 

Imbasant,  e,  adj.;  qui  ne  base  pas,  ne  donne  pas 
une  base  certaine  : ce  calcul  est  imbasant  ; 
celle  preuve  est  encore  imbasanlc. 

Imbasculant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  basculer  ; qui  imbascule,  qui 
n’a  pas,  qui  ne  donne  pas  uu  muuvemcut  al- 
ternatif de  haut  en  bas  comme  une  bascule  : 
une  politique  imbasculanlc. 

Imbasculé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
livré  à un  mouvement  de  bascule,  qui  n’est 
pas  en  bascule. 

Imbasculement,  t.  rn. ; étal  imbasculé:  l’imbas- 
culcmrut  des  choses,  des  systèmes  politiques. 

Imbascultr , v.  act.;  nu  pas  basculer,  ne  pas  faire 
faire  la  bascule,  ne  pas  donner  un  mouvement 
alternatif  de  liant  en  bas  ; imhasculer  la  poli- 
tique. les,  scs  systèmes  politiques. 

Imbasculisme,  s,  m.;  système  d'imbasculcment. 

Imitas*},  e,  adj.;  qui  est  sans  base,  qui  n’est  pas 
basé,  qui  n’a  rien  de  solide  pour  base  : les  ar- 
rêts de  mise  en  accusation  sont  souvent  trop 
imbasés. 

Imbasement,  s.  m.  ; étal  iinbasc  : l’imbasemcnt 
des  choses  amène  toujours  des  résultats  fu- 
nestes. 

Imbassessc,  a.  F.;  absensc  de  bassesse  : imbas- 
sesse, d’âme,  de  cœur,  de  sentiment  : la  bas- 
sesse de  sentiment  et  d’action  flétrit  l'homme 
et  le  déshonore;  et  ce  n’est  que  par  une  im- 
bassesse d’âme  qu'il  entre  dans  des  sentiments 
de  beau,  de  bien  et  d’honneur. 

Imbiili,  e,  adj.;  qui  n'cal  pas  bâti,  sur  quoi  il 
n’y  a pas  de  bâtiments  ; dont  la  construction 
n’est  pas  finie  : des  terreins  imbâtis,  une  mai- 
soh  imbâlie. 

Imbiilissablc,  adj,  des  2 g.;  qui  n’est  pas  bâtis- 
sablc,  que  l’on  ne  peut  bâtir  ; Sur  quoi  on  no 
peut  bâtir  : en  s'attachant  exclusivement i un 
tel  plan,  celle  maison,  cet  édifice  est  imbàtis- 
sable;  ce  terrein  est  imbâlissable. 

ImbâlissanelU,  s.  m.;  état  imbati  ; c'est  le  man- 
que d’aigent  qui  est  cause  de  l'iinbâtisseraent 
de  ce  pont,  de  celle  maison. 

Imbêchable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  hècba- 
h!e,  qui  ne  |ieut  èlrecullivé  à la  bêche. 

Imbéclié,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  bêché,  ou  qui  l’est 
mal  : celle  terre  est  imbèchéc. 

Itnb/chement,  s.  m.;  état  imbèché  ; l'irobêche- 
ment  d’un  terrein,  de  cette  terre. 

Imbécilliiablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  irnbé- 
cillisé,  rendu  imbécille,  qui  peut  tomber  dans 
l’imbécillité  ; l’enfant  est  imbécillisable  par 
les  mauvais  traitements. 

ImbéoilUsanl,  e,  part,  pr  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
lioud'imhécilliser;  qui  s'imbécillise,  rend  inibé* 
cille,  qui  cause,  ameue  l'imbécillité:  une  du- 
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relé  imbécillisanic,  des  traitements  juibécilli- 
sants. 

Imbécillité,  t,  part.  pas.  et  a Jj . ; qui  est  rendu, 
devenu  itnliérille,  qui  a,  qui  montre  de  l'im- 
bécillité : cet  enfant  est  cmbécillivé  par  1er 
mauvais  traitements  de  scs  parents. 

Imbécilliter,  v.  act.  et  prnn.  s* — ; renJre,  deve- 
nir imbccille,  causer  l'inibécilliic  ; détruire, 
perdre  l'esprit , le  Itou  sens  . l’intelligence  : 
cet  enfant  est  si  continuellement  maltraité  pai 
ses  parents  qu’il  s’imbéciltisc. 

Imkrcillitme,  s.  m.  ; tout  ce  qui  tend  à causer 
l'imbécillité  ; tout  ce  qui  ne  préscute  qu’une 
incessante  ioilvcc illilc  : ce  n’est  que  de  l’im- 
liéeiltisme. 

Imbelliqueutement,  adv.;  opposé  de  belliqucu- 
semeul  ; d’une  manière  imbelliqtieuse. 

Imbelllqneit.r,  te,  adj.;  qui  n’est  pas  belliqueux: 
prince  imbeltiqueux;  action  tmbelliqncuse. 

Imbèniftcicl,  le,  adj.  ; qui  n’est  pas  liénéfieiel, 
qui  ne  donne  pas  de  bénéfice  : un  travail  im- 
bénifiricl. 

ImbénificleUcmei’t, adv.;  d’une  manière  imbéné- 
lieielle. 

Imbénifieler,  v.  act.  ; ne  pas  bénéficier,  ne  pas 
faire  de  bécéfice  : il  imbénélicic  sur  cet 
objet. 

Imbéni,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  béni  , qui  n’est 
pas  favorisé  de  Dieu. 

Imbaiistable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  bénis- 
aoble,  qui  ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pasd’élre 
l>éni  : cette  personne,  celte  «ruvre  est  imbe- 
nissable. 

Imbénitsanl , e,  adj  ; qui  n’est  pas  bénissant  : 
une  main  imbéni-satite. 

Imbcnittemenl,  t.  ni.;  état  imbéni  : l’imbénis- 
sement  des  personnes,  des  choses, 

Imbercé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a 
pas  été  bercé.  Au  fig.  T qui  n’csl  pas,  n’a  pa- 
été  leurré. 

Imbercemail,  s.  m.;  état  imbercé  : l’imbcrce 
ment  de  celte  personne. 

hnbereer,  v.  art.;  ne  pas  bercer.  Au  fig.  : ne 
pas  leurrer  : on  doit  itr.bererr  les  enfants  d'i- 
dées de  grandeurs;  car  si  on  les  berce  dans  ses 
idées,  l’orgueil  viendra  gâter  le  cœur  et  l’es- 
prit. 

Imbêmneiil,  adv.;  sans  bêtise,  sans  stupidité  : 
agir  imbètemeni,  avec  une  sorte  d’intelligence. 

Imbeurré,  e , adj.  ; qui  n'est  pas  beurré,  dans 
quoi  il  n’y  a pas  de  beurre  du  tout  ou  pas  as- 
sez : une  soupe  imbeurrée. 

Imbiaitc  , t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
biaisé. 

Imbiaiscmcnl,  t.  m.;  état  imbiaisé. 

Jmbiaiscr , v.  nedt.;  ne  pas  biaiser  , ne  pas  se 
sertir  de  biais,  ue  pas  user  de  détours,  agir  sin- 
cèrement, franchement,  act.  ne  pas  donner 
de  biais  à une  chose,  ne  pat  faire  en  biais. 

Imbtbable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  s’imb.ber, 
être  facilement  imbibé. 

Imbibatio »,  s.  f.;  action  d’imbd-er;  état  imbibé  : 
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rimbibaliun  d'une  chose,  par  extrusion  : uuc 
imh.balion  de  principes. 

Imbien faisante,  adj.;  qui  n’est  pas  bienfaisant, 
celui  qui  ne  sc  livre  à aucun  acte  de  bienfai- 
sance. subslcnlii entent  : un  imbieofaivant. 

ImUenscammcnt , adv.;  d’une  manière  imhicn- 
séaute,  sans  bienséance  : vous  agissez  imbien- 
séammeut. 

Imbientfant,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  bienséant, 
qui  est  contraire,  opposé  h la  bienséance. 

Imblf/able,  adj.  des  2 g.:  que  l’on  ne  doit  pas 
biffer  : ces  mots  sont  imbiffables, 

Imbiffi,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  , qui  n’a  pas  été 
biffe  : ces  mots  sont  imbiffés. 

Imbigot,  s.  m.  f.  e;  relui,  celle  qui  n’est  pas  lii- 
gol,  dévot,  hypocrite,  faux  dévot,  se  prend 
aussi  adjectivement  : une  imblgole  piété. 

Imbigoler,  v.  neul.;  ne  pas  faire  le  bigot, delà 
bigoterie  ; cette  personne  aime  à remplir  ses 
devoirs  religieux,  mais  elle  imbigole. 

Imbillitn.T,  te,  adj.;  qui  n’est  pas  blllietix.  Au 
fig  qui  n’est  pas  colère,  morose  ; cette  per- 
sonne est  imhillieuse. 

Imbinnble,  adj.  des  2 g.;  t de  jardinage;  qui 
n’est  pas  hmalde,  que  l’on  ne  peut  biner,  à 
quoi  l’on  ne  peut  donner  un  second  labour  : 
celte  vigne  est  imbinablc  la  terre  étant  trop 
dure. 

Imbiné,  e,  adj.;  t.  de  jardinage  ; qui  n’est  pas, 
n tl  pas  été  biné,  qui  n’a  pas  eu  son  second 
labour  : celte  vigne  est  imbinée. 

Im’inement,  s.  m ; étal  imbioè  : t’imhincmcnl 
des  légumes,  de  la  vigne. 

Imbitloumc,  e , adj.;  qui  n’es!  pas  histourné  : 
se*  jambes  sont  imbis'ournées. 

ImblAmabililè,  s,  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  es 
imhlânnhle  : son  imhlamabilité.  t 

Imbl  imant , c , adj.;  qui  ne  blâme  pas,  tpii  ne 
co  niient  pas,  qui  ne  présente  pas  de  blâme  : j’en 
ai  reçu  une  réponse  imhlâmantc. 

Imblàmalif,  tx,  adj.  ; qui  n’cjl  pas  blâmatif, 
qui  n’est  pas  du  blâme,  qui  ne  marque  pas 
<fe  blâme  : son  geste  était  imblâmaltf. 

Imblrimalh  emenl,  adv.;  d une  manière  imhlâma- 
live,  sans  blâme. 

Imblnmeur,  t.  m.  f.  te;  celui,  celle  qui  ne  blâ- 
me pas,  qui  n’aime  pas  h blâmer. 

Imblanchemeni,  adv.;  d’une  manière  peu  blan- 
che : il  est  toujours  imblanchement  vêtu. 

Imblanehi,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
blanchi, ouqui l’est  mal:  cetingeestimblancbi, 

Imblanchlr,  v.  act.;  ne  pas  blanchir,  ou  le  faire 
inconvcnablement. 

Imblanehûtable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
blanchissable,  que  l’on  ne  peut  blarichir,  ren- 
dre blanc  : ce  linge  est  imblanehissable. 

Imblmichinanl,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  blanchir;  qui  imblanchtf,  qui 
ne  blanchit  pas  ou  blanchit  mal,  qui  ne  rend 
pas  blanc  ; cette  eau  est  iniblanrhissante. 

Imblanebittemcttl,  s.  m.;  état  tiublam.lt i : l’itn- 
blancliisscmcnt  du  litige. 
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Imblatable.a dj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  blasahlc, 
qui  n'est  pat  susceptible  de  sc  blaser  : celle 
personne  esl  imblasablc. 

Imbtnsanl,  e,  adj.;  qui  neblascpas,  qui  ne  cause 
pas  de  blasement  :ce  régime  do  tic  esl  imbla- 
sanl. 

Imblasé,  e,  adj.;  qui  n'csl  pas  blasé  : cet  liommc 
est  imblasé. 

Imblasement,  r,  m.;  élat  imblasé  : l'iaddascaicnt 
de  l'bommc. 

Imblasonnc,  e,  adj  ; qui  n'csl  pas  blasonné, 
qui  est  sans  armoiries  : une  voilure  itnbla- 
son  née. 

Imblassoimemcnt,  i.  m.;  clal  imblasonné  : l'im- 
blasonncmrnt  d’tmc  voilure. 

Imblet  sable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’csl  pas  [des- 
sable, qui  n'csl  pas  susceptible  de  se  blesser 
de  peu,  pour  peu  : crtle  personne  est  imbles 
sable. 

Imblessannnent , adv.  ; d’une  manière  imblcs- 
sanle  ou  peu  blessante,  sans  blesser. 
Imhlcssiitl,  e,  pari.  pr.  cl  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  blesser;  qui  ne  blesse  pas  : des  pro- 
cédés, des  modes  imblcssants  ; des  manières, 
des  partdes  imblessantes. 

Imblessé,  e,  pari.  pas.  cl  adj.;  qui  n’csl  pas  blés 
sé,  choqué  : elle  s'est  imblessée  de  ce  propos, 
el  on  uc  l'aurait  pas  cru. 

Imblessement,  ».  m.  ; étal  imblessé  : l'iinbles- 
semeut  de  celle  personne. 

Jmblrsscr,  v.  acl . ; ue  pas  blesier,  ne  pas  causer 
de  blessure;  ne  pas  choquer,  ne  pas  causer  une 
impression  fâcheuse. 

/ mbocagé,  e,  adj.  ; qui  est  sans  bocages  : ces 
lieu*  imbocagés  préscnlent  une  nature  triste 
cl  aride. 

Imboisé,  e,  adj.  ; qui  n’esl  pas  boisé,  qui  n'csl 
pas  garni  de  bois,  qui  esl  sans  bois  : des  pays 
imboisés,  des  contrées  imboisées. 
Imbombardable , *dj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  bom- 
bardable,  qui'l  n'csl  pas  possible  de  bom- 
barder: celle  place,  celle  ville  esl  imbombar- 
dable. 

Imbombardant,  e,  part,  pr,  cl  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  bombarder  ; qui  imbombarde,  qui 
n’est  pat  bombardant,  qui  ne  bombarde  pas  ; on 
amena  devant  la  place  des  pièces  dunl  le  ca- 
libre était  trop  faible,  et  l'artillerie  fut  im- 
boml  ar Jante. 

Imbombarde,  e,  pari.  pat.  et  adj.;  qui  n’a  pas 
été,  qui  n’csl  pas  bumbardé  : ta  ville  fut  im- 
homhardéc. 

Imbombartlemcnt,».  m.;  élal  iml  ombsrdé  : l'im- 
bombardeinemt  de  la  ville,  de  la  place. 
Jmbombarder,  v.  act.  ; ne  pas  bombarder,  ne 
pas  déltuire  par,  avec  la  bombe  ; vous  bom- 
barderez la  citadelle,  nuis  vous  imbombarde- 
rez  la  tille. 

Imbombé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
bombé  : cette  roule  est  imhombéc. 
Imbombement,  s.  m.  ; état  iinboinbé  : l'imbom- 
hcmênt  d'une  chose. 
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Imbomber,  v.  act  ; ne  pat  bomber,  ne  pas  élever 
le  milieu  plus  que  les  bords  : imbomber  une 
chose  qui  par  destination  devait  l’étre. 

Imbonheur,  s.  m.;  manque,  défaut,  absence  de 
bonheur  : l'imbouheur  de  l'homme  n’est  que 
dans  scs  vices;  car  il  ne  peut  être  jamais  mal- 
heureux par  les  vertus. 

hnbonifiabli,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'ctl  pas  boni- 
liable,  quo  l'on  ne  peut  parvenir  à bonifier  : 
ce  lcrrciii  est  imbonifiable. 

Imbonifianl,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  bonifier;  qui  imbonilie,  qui  ne  bo- 
nifie pas,  qui  n’est  pas  bonifiant,  qui  n’apporte 
pas  de  bonification  ; ce  travail  est  ittiboui- 
liant. 

Imbonification,  «.  f.  ; manque,  défaut,  absence 
de  bonification  ; état  imbonilie  : l’imbunifica- 
•ion  d’un  terrein,  d’un  sol. 

Imbonifié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'esl  pas  bo- 
nifié ; ce  cliamp,  ce  jardin  esl  imbonifié. 

Imboni/ier,  v.  acl.  ; ne  pas  bonifier,  ne  pas 
ne  pas  faire  produire  davantage  : imbouilier 
un  terrein,  des  terres. 

hn  bon  lé,  ».  f.;  manque,  défaut,  absence  de  bon- 
té : l'imhuiité  du  caractère  ; la  bonté  du  ca- 
ractère, du  cœur  est  ime  qualité  nécessaire, 
elle  fait  estimer  et  aimer  la  personne.  L’im- 
bonlé  est  nn  vice  qui  insociabilisc  l'homme  et 
le  fait  inlmiser. 

Imborilable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  borda- 
ble,  ne  peut  être  bordé,  que  l'on  ne  doit  pas 
border  : ce  terrein,  cette  chose  ett iniborda- 
ble. 

Imbordc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  bor- 
dé : une  chose  imbordée. 

Imbornable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  borna- 
bie,  qui  ne  peut  être  borné,  ii  quoi,  auquel  on 
ne  peut  donner,  imposer  de  bornes  : Ion!  est 
bornable  dans  la  vie  cl  la  vertu  elle-même  a ses 
b trucs.  Il  n’y  a d'imbornable  que  le  vice  cl  le 
vicieux,  parce  qu’ils  enfreignent  tout  et  ne  res- 
pectent rien. 

Imborné,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  borné,  qui  n’a 
pas  de  bornes  : un  pouvoir  itnbornc  dégénère 
toujours  en  tyrannie.  Au  fig.  : qui  n'est  pas 
sans  esprit,  sans  lumières  , sans  intelligence  : 
cette  personne  est  imbornée. 

Imbornemcnt,  s.  m.;  état  imborné  : l’imhorne- 
ment  de  pouvoir,  d'a'iion  est  toujours  une 
cause  principale  de  dépravation  de  ce  pouvoir 
el  de  cette  action. 

Imbonçhabte,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  bou- 
cliablc,  que  l ou  ne  peut,  que  l’un  uc  doit  pas 
boucher  : trou,  porte,  feuèlre,  chemin,  passa- 
ge imbouchablc. 

Imbouclianl,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  bouclier;  qui  ne  ne  bouche  pas  du 
tout  on  bouche  mal  ; celle  chose  est  imbou- 
rlianto. 

Imbouclir,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
bouché  : ce  passagers)  indsottehé. 

Imbouchcmcnt,  s.  ni.;  élat  itnbouché  : l’imhou. 
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chemenl  d'uu  Irou,  d'une  ouverture,  d'uu  pas- 
sage. 

lmbonchcr,  v.acl.;  ne  pas  bouclier,  ne  pas  fer- 
mer uue  ouverture. 

Imbouleversable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas 
bouleversable , ne  peut  être  bouleversé,  qui 
n'est  pas  susceptible  de  bouleversement  : le 
gouvernement  est  imbouleversable. 

Imbouleversant,  a,  adj  ; qui  n'est  pas  boulever- 
sant, qui  ne  bouleverse  pas  : une  irnboulever- 
aante  réforme  sociale,  gouvernementale,  élec- 
torale. 

Imbouleversateur,  s.  m.,  f.  trice;  celui,  celle  qui 
ne  bouleverse  rien. 

Imbouleverse,  e,  adj.  qui  n’a  pas  été,  qui  n’est 
pas  bouleversé  : la  crise  fut  terrible  et  pour- 
tant l’ordre,  létal  furent  imbouleversés. 

Imbouleversement,  s.  m.;  état  imbouleversé  : 
l'imbouleverseroent  de  l'ordre. 

Imboutcversif,  ve,  adj.;d'imboulcvcrseinenl,  qui 
n’est  pas  bouleversif  : des  actes  imboulever- 
sif. 

lmbouleversivement,  adv.  ; d'une  manière  im- 
bouleversive,  sans  bouleversement. 

lmbourre,  e,  adj.;  qui  u’est  pas  bourré  : ces  en- 
fants sont  imbouriés. 

Imbourrelé,  e,  adj  ; qui  u'est  pas  bourrelé,  tour- 
menté de  remords  : une  conscience  imbour- 
relée constitue  l'état  d’un  honnête  homme. 

Imbourrellemeni,  s.  m.  ; étal  imbourrqlc  : l’iro- 
bourellemenl  de  la  conscience. 

Imbourrement,  s.  m.;  état  imhourré  : l'imbour- 
rement  d'un  fusil. 

Imbraconuer,  v.  n,;  ne  pas  braconner,  ne  pas 
chasser  furtivement  sur  les  terres  : il  imbra 
coone. 

Imbraqué,  e,  adj.;  qui  u’est  pas  braqué,  ou  l’est 
mal  ; ces  canons  sont  imbraques. 

Imbrasillc,  e,  adj.;  qui  u'est  pas  brasillé,  ou  qui 
l'est  mal  : cette  chose  est  itnbrasillée. 

Imbravable,  adj,  des  2 g.;  qui  n'est  pas  brava- 
blc,  ne  peut  être  bravé,  que  l'on  ne  doit  pas 
braver  : l'opinion  publique  est  toujours  im- 
bravable et  doit  toujours  être  respectée. 

ImbravaM,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  braver,  d'affronter  ; qui  ne  brave 
pas  : une  rationnelle,  mais  imbravanle  oppo- 
sition. 

Imbravé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’eat  pas  bra- 
vé : le  pouvoir  est  imbravé. 

Imbravement,  s.  m.;  état  imbravé  : l’imbrave- 
menl  des  lois. 

Imbravément,  adv.;  d'une  manière  qui  n’est  pas 
brave,  peu  brave,  sans  bravoure. 

Imbraver,  v.  act.;  ne  pas  braver,  ne  pas  affr  on- 
ter : imbraver  les  lois,  le  pouvoir,  un  péril. 

Imbrivtment,  adv.  ; d’une  manière  peu  brève  : 
vous  parles,  vous  écrives  imbrèvement. 

Imbrtvetable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  bre- 
vetable, qui  ne  peut,  ne  doit  pas  être  breve- 
té ; cet  homme  est  imbrcvetablc. 
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lmb  révélation,  s.  f.;  état  imbrevelé  : son  iuibtc- 
votation  est  une  injustice. 

Imbrevelé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
breveté,  qui  est  sans  brevet  : il  est  imbrevelé. 

Imbrcvcter,  v.  act.;  ne  pas  breveter,  ne  pas  ac- 
corder un  brevet  : imbreveter  une  personne. 

Imbricveté,  s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
breveté  : l’imbrièvelé  d’un  récit. 

Imbrigable,  adj.  des  2 g.;  qui  ne  peut  être  bri- 
gué, que  l’on  ne  doit  pas  briguer  : ces  fonc- 
tions sont  imhrigabtfs. 

Imbriqué,  e,  adj.;  qui  n’a  pas  été,  qui  n'est  pas 
brigué  : ces  fonctions  sont  imbriguces. 

lmbrisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  ne  petit  être  bri- 
sé, que  l'on  ne  doit  pas  briser  : cette  chose 
est  imbrisable. 

Imbrisanl,  e,  adj.  ; qui  ne  brise  pas,  ne  rompt 
pas  : une  force  imbrisantc,  un  vent  imbri- 
sant. 

Imbrisation,  s.  f.  ; état  imbrisé  : Timbrisalion 
dot  choses. 

Imbrisé , e,  adj.  ; qui  n'a  pas  été,  qui  n’est  pas 
brisé  : cette  chose  est  imbriséc 

Imbroiement,  s.  m.  ; état  de  ce  qui  n'est  pas 
broyé,  ou  l'est  mal. 

Imbrouillant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  brouiller;  qui  n’est  pas  brouil- 
lant, qui  ne  brouille  pas,  qui  u'est  pas  uue 
cause  de  brouille. 

Imbrouillé,  e,  part,  pas'  et  adj.;  qui  n’est  pas 
brouillé  : ccs  personnes  sont  imbrouillées. 

Imbrouiller,  v.  act.  ; ne  pas  brouiller,  ne  pas 
causer  une  brouille. 

Imbrouillable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
brouillable,  que  l’on  ne  peut  brouiller  : ccs 
amis  sont  imbrouillables. 

Imbroyable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  broya- 
ble,  que  l'on  ue  peut,  que  l’on  ne  doit  pas 
broyer;  qui  ne  peut  se  broyer  que  très  diffici- 
lement : c*  sucre  est  imbroyable. 

Imbroyant  ,e,  adj.  ; qui  ne  broie  pas  , ou  qui 
broie  mal  : ce  moulin  est  imbroyant. 

hnbroyé  , e , adj.  ; qui  n'est  pas  broyé  ou  l’est 
mal  : ce  sel,  ce  sucre  est  imbroyé. 

Imbrûtable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  brûla- 
ble,  ne  peut  brûler  ; ce  bois  est  imbrûtable. 

Imbrùlant,  e , adj.  des  2 g.  ; qui  n’es!  pas  brû- 
lant , qui  ne  brûle  pas  : le  soleil  est  chaud  , 
mais  il  est  imbrûlant. 

Imbrûlé,  e,  adj.;  qui  u’est  pas  btûlé  : celte 
chose  est  imbrûlée. 

Imbrûlement , s.  ni.;  étal  imbrulé  : l'imbrule* 
ment  des  choses. 

Imbrutallsable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  bru- 
talisable  , qui  ne  doit  pas  être , ne  mérite  pas 
être  brutalisé. 

Imbrutalisi , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
brutalisé,  traité  brutalement. 

ImbrtUaliscr,  v.  act.  ; ne  pas  brutaliser  quel- 
qu’un, ne  pas  traiter  brutalement. 

Imbuisiotmçux , se,  adj.  ; qui  n’est  pas  buisson 
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non'!  , qui  n' Ml  pas  rempli  .rouvert  de  Ixi.s- 1 
suns  : ccs  pâtures  son!  iinbuissonneusct. 

Imbititc,  é,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'csi  pas  Imite, 
qui  n et  pas  garni  , entoure  de  buts  , on  qui 
l'est  mal  : des  plates-bandes  imbuitées. 

hnbuilement,  s.  m.  ; état  imbuité  ou  mal  huilé  : 
l'imbuitement  des  plates  bandes. 

Imbuiler,  sr.  act.  ; ne  pas  builer,  ne  pas  garnir, 
ne  pas  entourer  de  buis  : imbuiter  des  plates- 
bandes. 

Imbureaucratique  , adj.  des  8 g.  ; qui  n’est  pas 
bureaucratique. 

Imbureaucratiquement,  ad».;  d’une  manière  im- 
bureaueralique,  sans  bureaucratie. 

Imbuvable  , adj.  des  8 g.  ; qui  n’est  pas  buva- 
ble, que  l'on  ne  peut  boire  : cette  eau  est  im- 
buvable. 

Imbuvant,  e,  adj.;  qui  ne  boit  pas.  Au  fig.:  une 
terre  imbuvante  , qui  garde  de  l’eau  sur  ta 
surface. 

Imitant,  e,adj.;  qui  imite:  une  adresse  imitante; 
un  savoir  faire  imitant. 

Imitativement , adv.  ; d'une  manière  imitative  ; 
par,  avec  imitation  : vous  faites  imitativement. 

Imrndchablc,  adj.  des  8 g.;  qui  n’est  pas  mâclia- 
ble,  que  l'on  ne  peut  mâcher  : estte  viande 
est  immàrhahle. 

Immâche,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  mâché,  ce  tra- 
vail est  immâebé. 

Immachiavéliqae , adj.  des  8 g.  ; qui  n’est  pas 
machiavélique  ; c'est  immarlriavéliqne. 

Immachiaveliquement,  adv.;  d’une  manière  im- 
machiavélique : vous  agissez  immarhiavcli- 
quement. 

Immachiavcliser,  ».  n.  ; ne  pas  agir  d’après  les 
maximes  demachiavel , ne  pas  faire  du  ma- 
chiavélisme : vous  immachiavélisez 

Immachlual,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  machinal,  qui 
est  fait  avec  jugement,  réflexion. 

ImrnachmaUmeiit,  adv.;  d’une  manière  immachi- 
nale ; agir  immachinalement. 

Immagnanime,  adj.  des  8 g.  ; qui  n’csi  pas  ma- 
gnanime : un  prince  immsguanime.  ' ' 

Immagnanhnement,  adv.;  d’une  manière  imma- 
gnanime : ce  prince  agit  immagnanimement. 

hnmagntmimisc , e,  adj.  ; qui  n'est  pas  magnani- 
mité , qui  ne  présente  pas  de  magnanimité  : 
un  caractère  immagnauirnisé. 

Immagnanimiti,  s.  f.  ; manque  , défaut , absence 
de  magnanimité;  état . qualité  de  ce  qui  n’a 
rien,  ne  présente  rien  de  magnanime  : l'imma- 
gnanimité  du  caractère,  d'une  action. 

J mmagmjiqut adj.  des  8 g.;  qui  n’est  pas  ma- 
gnifique : cette  chose  est  belle,  mais  elle  est 
immagnifique. 

Immaigreur,  s.  f;  absence  de  maigreur  : son  im- 
mai greur. 

Immaigri , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
maigri  : cette  personne  est  immaigrie. 

Immaigrir,  v.  a.;  ne  pas  maigrir  : vous  immai- 
griaser. 

/ tnmaigriuablt , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
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maigrissablr,  qui  n'est  pas  susceptible  de  mai- 
grir r'cettc  personne  cet  irfimaigrisstb'r. 

Immaigrissaut,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  maigrir;  qui  ne  maigrit  pas, 
qui  ne  fait  pas  maigrir,  qui  ne  cause  pas  la 
maigreur  : cette  personne  est  immaigrissaute  : 
ce  travail  est  immaigrissant. 

Immaigrissement,  s.  m.;  état  immaigri  : son  irn- 
maigrissement  résulte  d’une  tempérance  et 
d'une  confinante  habituelle . 

Immaintenable , adj.  des  8 g.  ; 'qui  n’est  ’p.n 
maintenable,  ne  peut  être  maintenu,  que  l’on 
ne  doit  pas  maintenr  : celte  chose  est  im- 
maintenable : cet  homme  est  immaintenablo 
dans  son  poste,  dans  ses  fonctions. 

Immaintenant,  e,  pari.  pT.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  maintenir;  qui  immaintieut, qui  u’est 
pas  maintenant , qui  n’assure  pas,  n'affermie 
pas  : 'partout  et  en  tout  la  corruption  et  la 
mauvaise  foi  sont  toujours  immaintenàotes. 

Immaitttcnir,  v.  act.  et  prou,  s'—;  ne  pas  main- 
tenir, de  pas  se  maintenir,  ne  pas  tenir  dans 
le  même  état  : l'ordre  public  ne  s humain- 
lient  que  par  l’oubli  ou  l’abus  des  lois. 

Immaintenu,  e , part,  pas , et  adj.  ; qui  n'est  pan 
maintenu  : cet  homme  est  immaintenu  dans 
ses  fonctions. 

Immaintien  , s.  m.  ; état  immaintenu  ; absences 
de  maintien,  de  conservation  : l’immaintien  des 
mœurs  amène  toujours  une  dépravation  et 
tous  les  vices. 

Immailrisable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  mat- 
tiisable,  que  l'on  ne  peut  maîtriser  : l’hommn 
immattrisable  dans  ses  passions  ne  peut  ja- 
mais être  qu’un  dépravé. 

humattrisanl , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  maîtriser,  de  se  maîtriser; 
qui  ne  maîtrise  pas:  quand  l’hooneur  est  immal- 
Irisant,  l'homme  se  dégrade  : quand  les  lois 
deviennent  immaitrisanles  il  n’v  a plus  d'ordro 
public  possible. 

Immaitritation,  s.  f.;  état  immallrisé  : l'immal— 
Irisation  des  événements, 

Immallrisé,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas, 
qui  u'est  plus  maîtrisé  : un  bomiue,  un  peu- 
ple immallrisé  ; quand  l'homihe  est  immal- 
trisé  [par  le  beau  et  le  bien,  il  est  maîtrisé 
par  le  mal  et  le  vice. 

Immaitriser,  v.  act.  cl  pron.  s'—;  ne  pas  maî- 
triser, ne  pas  se  maîtriser  : celui  'qui  unmal- 
Irise  ses  passions  en  sera  toujours  la  victime 
et  ue  pourra  jamais  être  homme  de  bien  et 
d’honneur.  " 

Immajesté,  s.  uvj;  manque,  défaut,  absence  de 
majesté  : son  immajcslc. 

Imrnajestucusement,  adv.;  d’une. manière  imma- 
jcslueusc , sans  majesté  : il  se  lient  immajes- 
tueusement  sur  son  trôné. 

Immajestueux,  se , adj.  ; qui  n’est  pas  -majea- 
tncnx,  qui  ne  présente  pas  de  majesté. 

Immalfaisaut,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  malfaisant  : 
ce  remède  est  immalfaisaut. 
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Immalhonnâtcvuni , adv.  ; sans  inulhouuétcté  ' 
eu  cela  vous  agissez  immalhonuèlement. 
Immalptoprc  > adj.  des  2 g.  ; qui , ce  qui  n'eai, 
pas  malpropre  : ces  lieux  soûl  iunualpiopres. 
hurnalpropremcfiti  adj.  ; sans  malpropreté  : il 
est  immalpropremcnl  vêtu— 

Imm al propt  été,  *.  f.  ; ab  ciico  de  malpropreté; 
élat , qualité  de  ce  qui  n’est  pas  malpropre  : 
sou  imtnalpropreté. 

ImmaUraiUtblc  % adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pa- 
inailraitable,  que  l'on  ne  doit  pus  maltraiter  : 
cet  boonne  est  iiuuaaliraüüblc. 

ImmattraiiraiU,  e , pari.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  maltraiter;  qui  u'est  pas  mal- 
traitant, qui  ne  maltraite  p is  : il  faut  pour  1rs 
troupes  une  discipline  sévère , rigoureuse , 
mais  inimal trait raule  : un  despotisme  humai  - 
l rai  tant. 

hmnaltrailé,  e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n’est  pss 
maltraité  : iis  sont  punis,  mais  iromallraités. 
Jmmcillt ai  lcr,  v.  att.  et  prou,  s’ — ; ne  pas  mal- 
traiter, ne  pas  se  maltraite!1  : punisse/,  vu*  en- 
fants, mais  hmualiraitez- les. 

Immalveillani , e,  •dj  • ; qui  n’est  pas  m al  \ ci  lia  ni  : 
celte  personne  est  immalveillante. 
l/mnaiidabl/i , adj.  des  2 g.  ; qui,  ce  qui  n’est 
pas  mandable,  ne  peut , ne  doit  pas  être 
mandé. 

hnmandé . e,  adj  ; qui  iTe.it  pas  mandé  ; il  fut 
immanaè. 

Immangè,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  mangé  : ce*  cho- 
ses sont  immangée*. 

Immaninble,  adj.  des  2 g.;  qui,  'ce  qui  n’est  pas 
maniable,  que  l’on  nu  peut  manier. 
Jmnumifestablc , adj.  des  2 g.  ; en  qui  n’est  pas 
inaaifesuble,  ne  peut , ne  doit  pas  élie  ma- 
nifesté ; cette  opinion  est  iiumauifeslahle* 

I mmanij estant , « , pan.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  de  mauifesler;  qui  u’esi  pas  ma- 
nifestant , qui  ne  manifeste  pas  , ne  rend  pas 
notoire  évident  : c’est  un  acte  iimuini  lesta  ut 
Immanifêsialion , s.  f ; manque,  défaut,  aliénée 
de  manifestation  ; état  imtnamfeslc. 
hmnanifetlf *,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
manifesté  : un  désir  imma  ni  Testé. 
ImmnnifrUcr,  v.  net.;  ne  pas  manifester,  ne 
pas  rendre  manifeste  , ne  pas  faire  connaître  u 
ne  pas  me'irc  au  jour,  ne  pas  rendre  notoire, 
«s  idéal  : immnui Tester  ses  opinions. 
Iinrnuntsrable , adj.  des  ; qui  e^t  susceptible 
de  s’itnmansor,  de  devenir  dur,  intraitable,  in- 
sensible,  cruel,  féroce  ; desc  livrer  à des  ha- 
bitudes de  mauvais  traitements,  de  dure  gros- 
sièreté, d’cmporU  ment  : l'homme  (pii  bimane 
les  principes  de  bien,  de  civilisation  et  d’a- 
ménité, est  aussi  tôt  immxnbable. 
humanisant , e,  paît.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d’ humaniser,  de  s'humaniser  ; qui  humanise, 
qni  cause  l'irmnaQtlé;  qui  rend  dur,  intraita- 
ble, insensible,  cruel,  féroce;  (fui  fait  ptenJie 
«ha  habitudes  de  mauvais  traitements,  de  gros- 
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siè reté,  d'emportement  : un  Humanisant  i'ana- 
naliwnc. 

humanisation  , s.  f.;  action  d’iinmauiscr  ; étal 
imnianisé  : l'immanUatiou  du  caractère  , du 
coeur. 

hrmanise,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a,  qui  pré- 
sente de  1 immunité  ; qui  eslreuJu,  devenu 
dur,  intraitable,  insensible,  cruel,  féroce;  qui 
a des  habitudes  de  mauvais  iraileiueSfs , de 
dure  grossièreté,  d emportement  : cette  per- 
sonne est  tout  à fait  humanisée. 

Immuniser , v.  art.  et  pr. , s’ — ; donner,  prendre 
de  Immunité,  des  habitudes  de  mauvais  trai- 
tements ; rendre»  devenir  dur,  intraitable,  iu- 
teusiblc,  cruel,  féroce;  se  livrer  aux  emporte- 
ments d uue  colcre,  d’une  grossièreté  dure, 
terrible  : cette  personne  s immunise  ; si 
1 humilie  ue  grave  dans  son  cœur  des  seuti— 
menti  de  beau  et  de  bien  , 1 honnête  social  et 
la  bienveillance  d’action;  infailliblement  il 
*'iuimani*cra. 

Innnanisme  , s.  m.;  tout  cc  qui  est , ne  prêtante 
qu'une  continuelle , incessante  irumanilé  ; ce 
n’est  que  de  l'immaiiisnic. 
humanité , s.  f,;  dureté  brutale,  insensibilité  sau- 
vage qui  rend  impiticux,  in  irai  table;  cruauté, 
férocité  de  caractère  ; étal,  qualité  de  ce  qui 
est  mauvais  traitement,,  traitement  inhumain  ; 
emportement  de  colère,  de  grossièreté,  de  vio- 
lence : sou  humanité. 

Immatiitcusemeut , adv.;  d’une  manière  iniiuaui- 
tcuie,  dure,  intraitable,  grossière:  vous  parle*, 
vous  agissez  immaniîeiucment. 

ImmanitriLT  , sc  , a>lj.  ; d’mimanilc  , qui  est , qui 
lient  de  l’inimanité,  qui  la  marque,  des  habitu- 
des iiiimatiitcuscs. 

Immat  chandab  le , adj.  des  2 g.;  ce  qui  u’esl  pas 
luarchanjablc  , ne  doit  pas  être  marchandé  ; 
Ces  choses  .«ont  imtnarchamlablei. 
fmmar:  cayeux  , sc , j dj.;  qui  n’est  j>as  maréca- 
geux : ccs  lieux  sont  Hiimarécngeux. 
humarginù,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  uiaigiué: feuille 
inmiargioée. 

Immariable , adj.  dts  2 g.;  qui  n'est  pas  maria- 
ble, ne  peut  étr.c  marié.  Au  ûg.  : que  l’on  ne 
peut  joindre,  lier,  unir  ensemble  ; ccs  couleurs 
sont  iiumariables. 

tmmariv , e,  adj.;  qui  n'est  pas  marié.  Au  fig.  : 
qui  n'e«t  pas  joint  à...  qui  nVsl  pas  liéy  uni 
à,...  opinion»,  couleurs  umnariér*. 
hnmarquable  , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  mar- 
quablc  , ne  peut,  ne  doit  pas  cire  marqué. 
hmnarquanl , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  uc  fait  pas 
1 action  de  marquer  ; qui  JiYst  pas  marquant  • 
qui  ne  marque  pas  : ccttc  personne  est 
immarquaute.  -.-svufcirv 

Immarqué , e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n’est  pas 
marqué  : du  litige  iuimarqisé. 

Immarqucment , s.  m.;  élat  i nmarque  • l'immar- 
queiucat  des  choses. ^ u v 
hnmarqner , v.  «ici,  ; u * pas  marquer,  ne  pas  don- 
ner de  uiai que.  . t*  ,r**L 
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limiiariinlitablt , adj.  de»  ï gen.;  <|ui  u'est  pas 
martialisable , que  l’on  De  peut  nmrlialisrr, 
qui  eil  insiisceptible  de  martialité  : cet  hom- 
me est  immarlialisahle. 

Immartialisant,  e,part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  martialiier,  de  se  martialiscr;  qui 
ne  martialUc  pas  , qui  ne  donne  pas  de  mar- 
tialiié  au  caractère  : l’inénergie  est  immartia- 
lisanle. 

Immartiallti  , e , part  pas  et  adj.;  qui  n'est  pas 
martlalisé,  qui  est  sans  martialité. 

Immartialiser,  v.  act.  et  pr.  s‘ — ; ne  pas  mar- 
tialiser  ; ne  pas  reudre , no  pas  devenir  mar- 
tial ; ne  pas  donner,  oe  pas  inspirer,  ne  pas 
prendre  de  martialité,  une  humeur  guerrière, 
un  caractère  militaire  ; causer  l'absence , le  dé- 
faut de  martialité. 

Immanquable , adj.  des  2 g.;  qui  n’e<t  pas  mas- 
quable, ne  peut  être,  ne  doit  pas  être  masqué. 

Imrnasqnani , a,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  masquer  ; qui  ne  masque  pas , 
o'empéche  pas  de  voir  : cette  construction 
ainsi  faite  sera  immasqttante.  ' 

Immasque , i . paît.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
masqué  : celle  maison  est  immosquér. 

Iinmatquement,  s.  ni.;  étal  Immasqué:  l'immas- 
quemenl  d’une  maison  , d'uu  château  , d'un 
Ûi6ce. 

Irhmasquer,  v.  act.;  ne  pas  masquer,  ne  pas  dé- 
guiser, ne  pas  cacher,  ne  pas  couvrir,  ne  pas 
empêcher  de  voir  : immasquer  une  maison,  un 
édilice. 

Immassacrable,  adj.  des  2g.;  qui  n’est  pas  mns- 
sacrable,  ne  peut  être  massacré,  qui  est  inex- 
posé â un  massacre  : cette  troope  est  iinmas- 
sacrablc. 

Iwmnssacrant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  massacrer;  qni  n'est  pas  massa- 
crant, qui  ne  massacre  pas  : la  colère  populaire 
fut  celte  fois  iinmassacraule. 

Immassacre,  c,  part.  pas.  et  adj.,  qui  n'est  pas, 
n'a  pas  été  massacré. 

Iwmassacrer , v.  act.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  mas- 
sacrer, ne  pas  se  massacrer. 

ImmaUrialiltble,  adj.  des  2 gen.;  qui  n’csl  pas 
matérialisablr  , qui  ne  peut  être  matérialisé, 
rendu  matériel  ; qui  n'rst  pas  susceptible  dî- 
ne s'adonner  qu’à  la  mstérialité  : cet  homme 
est  immatérinlrsahle 

liumaiiunl , e,  adj.;  qui  n'est  pas  matinal  : cette 
personne  est  iinmalinale. 

I mmaimalement , adv.;  d’une  manière  immatioa- 
le  : il  travaille  immat  inalr  ment 

ImmatmaliaabU,  adj.  des  2 g.;  que  Ton  ne  peut 
malinalisrr,  habituer  à se  lever,  à travailler 
«mû  n : cette  pmonne  est  immalinali*able, 

hnmatinaliaamt , «,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ue  fait 
pas  l’action  de  malinaliser,  de  se  malinalisrr, 
qui  ne matinalise  pas,  n'est  pas  matmalisant , 
ne  rend  pas  matinal  : U paresse  est  immatina- 
lisautc. 

Immaiinalae,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  n'est  pas 
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nntinali-é,  rendu  matinal  ; qui  n'a  pas  des  ha- 
bitudes de  matinalité  : relie  personne  est  int- 
matinalisée. 

Immalinaliser,  v.  act.  cl  pr-,  s’ — ; ne  pas  mali- 
naliscr,  ne  pas  re  malinaliser  ; ne  pas  habi- 
tuer, ne  pas  s'habituer  h se  lever,  à travailler 
matin  ; ne  pas  donner,  ne  pas  prendre  des  ha- 
bitudes de  matinalilc  ; cette  personne  s'imma- 
tinalise. 

Immntlnalisme , a.  m.;  système,  habitude  d'itn- 
malin  alité. 

Immatinalite , s.  f.;  manque , défaut , absenre  de 
matinalité. 

Immaturisable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  ma- 
turisable , que  l'on  ne  peut  maluriser,  qui  est 
insusceplible  de  maturité  : ce  jeune  homme 
est  immaturisable. 

Immaturité,  e,  part.  pas.  et  ailj  ; qui  n'est  pas 
maturisé,  qui  est  sans  maturité  : son  esprit  est 
encore  miniaturisé. 

Immaiuriser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  nialu- 
riscr,  uc  pas  se  inaluriser;  ne  pas  donner,  ne 
pas  prendre  la  maturité  nécessaire  : cette  jeune 
tête  s’immaturise. 

hnmamlir,  v.  art  ; ne  par  mauJir  quelqu'un,  ne 
pas  frapper  de  malédiction  : un  père  doit  ré- 
primander soi^  fils  ; mais  il  doit  toujours  lui- 
maudire. 

Immaudissablc,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  irn- 
maudissable  , qui  ne  doit  pas,  ne  mérite  pas 
être  maudit  : cette  personne  est  iinmaudis- 
sable. 

Immauditsanl,  e,  part.  prés,  etaijj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  maudire  ; qui  n'est  pas  maudis- 
sant, qni  ne  maudit  pas,  ne  frappe  pas  de  ma- 
lédiction : une  imniaudissanle  colère. 

Immaudit,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui' n'est  pas 
maudit  : il  est  immaudit. 

Immaussade,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  maussa- 
de : celte  persouue  est  iinuiaussade. 

Immausiadement , adv.;  d’une  manière  immaus- 
sade, par  maussaderie. 

Inimicliamment , adv.;  d'uuc  manière  immécl  ta- 
ie, sans  méchanceté  : il  a agit  imméchain- 
meni. 

Imuiéchaut , e,  qui  u’est  pas  met  haut  , qui  est 
sans  méchanceté.  Se  prend  aussi  subit,  : un 
imiuéchant  ; elle  est  imméchantc. 

Imnu  conti  nt , s,  m.,  f.  e ; celui , celle  qui  u'est 
pas  mécontent  i il  est  imméconteal. 

Immécottlentc,  t,  part.  pas.  el  adj.;  qui  u'est  pat 
niécumrn'é  ; il  est  iaiméroulcoté. 

Immcconlmter,  v.  act.;  ne  pas  mécontenter,  ne 
pas  donner,  ne  pas  causer  de  mécontente- 
ment : un  bon  fils  cherche  toujours  a inimé- 
conlenicr  ses  parents. 

Immidialisablt,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être, 
doit  être  immédiatisé  , rendu  immédiat  t ce 
résultat  est  immédiatisablc. 

Immediaiisation  , s.  f.;  action  d'iuunédialiscr,  de 
rendre  immédia'  ; état  imniédigiisé 
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Immédiatisé,  e,  part.  pas.  et  adj . ; qui  est  rendu 
immédiat  : un  résultat  immédiatisé. 

fmmédiatiser , v.  act.  et  pron.,  sr — ; rendre,  de- 
venir immédiat  : tous  les  beaux  résultats  s'im- 
médiatiscnt  quand  poùr  l'action  tout  est  judi- 
cieusement, et  sagement  approposé. 

Immédialime,  s.  m . ; tout  ce  qui  tend  à produire 
une  immédiatisatiqn. 

$ mmidio crise t e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
médiocrité,  rendu  médiocre,  qui  est  .-aus  mé- 
diocrité ; cette  chose  est  immcJiocrUce. 

Immèdiocriser  , v.  act.;  ne  pas  médiocriser,  ne 
pas  rcudre  méJiocre,  ne  pas  donner  de  mé- 
diocrité aux  choses  : im médiocriser  une  dé- 
pense. 

Iwmcdiocrité , s.  f.,  absence  de  médiocrité;  étal, 
qualité  de  ce  qui  o'est  pas  médiocre. 

Jmméditable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  u'esl  pas 
tnéditablc,  n’a  pas  besoin  de  méditation. 

tmmèdilateur , s.  ni.  f.,  trict\  celui,  celle  qui  ne 
médite  pas. 

Imméditation,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
méditation;  l’imoiédilaliondes  projets  est  sou- 
vent cause  de  leur  irréussitc  : d'où  vieottoul 
des  choses  de  nos  caractères?  derimdimtation 
le  travers;  parce  que  tout  ce  qui  n'est  pas 
cortégé  de  réllcxion,  des  précisions  du  juge- 
ment pèche  dans  sa  base  et  dans  ses  résultats. 

Im tmdîte , e,  adj.;  qui  u’est  pas  médité,  appro- 
fondi : ce  travail  est  iminédiié. 

Imsnéfi  animent,  adv.;  d'une  manière  imméliaotc, 
sans  méliance  : agir  nnméfinniment. 

Imméfiance,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
méfiance  : son  imméfiance. 

Inunc fiant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
Vacliou  de  se  méfier;  qui  ne  se  méfie  pas,  qui 
n'est  pas  meliaut, soupçonneux  : uuc  personne 
imméfiante. 

Immc  fier , v.  pron.,  s’ — ; ne  pas  se  méfier  : vous 
vous  iniracfiez. 

Inimitable,  adj.  des  2 g ; ce  qui  n'est  pas  rué- 
lable  , ne  peut,  ne  doit  pas  être  mêle.  : et  s 
choses  sont  i ni mé tables. 

Ifnmilangeabte,  adj.  des  2 g.;  cc  qui  nVst  pat 
niélangcablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  mé- 
langé : ces  vins  sont  im  mélangeais  es. 

Immétangc , e,  adj.;  qui  n’csl  pas  mélangé  : ces 
choses  sont  immêlangées. 

Innnélodieuscmeni , adv.;  d'une  manière  irfimé- 
lodicuse,  sans  mélodie  : elle  chante  immék>- 
dieusement. 

Immclodieux,  te,  adj.;  qui  n'esi  pas  mélodieux  : 
des  sons  iinméi odieux. 

Immcrnoirt,  s.  f.;  manque,  défaut,  absccuce  de 
mémoire  : son  immémoire. 

Immcmoriulisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
immémorialisé,  rendu  immémorial  , dont  on 
on  peut  perdre  facilement  le  souvenir. 

Immémorialité , et  part,  pas,  et  adj.;  qui  est 
de\enu  immémorial,  dout  on  a plus  le  sou- 
venir, qui  n'est  plus  dans  la  mémoire  ; toutes 
ces  cho'cs  sont  im  mémorialistes. 
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Immànorialiêêr%\.  adj.  a’—;  rendre,  devenir  im* 
mémorial  : il  est  dans  la  nature  de  bien  des 
choses  de  4* immémorial iser  promptement  : les 
temps  immétnorialiseul  tout. 

Immémorialité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
immémorial. 

Immenaçable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  rae- 
naçable,  ne  peut  être  menacé. 

Immenaçant , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  menaçant, 
qui  ne  menace  pas  : un  temps  immenaçant. 

Imménacé , e,  adj  ; qui  u'est  pas  menacé  : ce  pays 
est  imménacé  d’invasion. 

Imménageable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  mé- 
nageai) le,  que  l’on  ne  doit  pas  ménager  : cet 
homme  est  imménageable. 

Immênageant , e , part.  pr.  cl  adj.j  qui  ne  fait  pas 
lac  ion  de|ménager;*qiii  n’est  pas  ménageant  : 
vos  paroles  sont  imménageanles,  vos  discours 
soûl  imménageants. 

Imménage , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
ménagé  : il  fut  immenagé. 

Immcnagcmeni , s.  m.;  manque,  détaut,  absence 
de  ménagement  ; état  immenagé  : linuncua- 
gemenl  des  personnes,  des  choses. 

Imménager , v.  acl.  et  pron,,  s’—;  ne  pas  ména- 
ger, ne  pas  se  ménager. 

Imménageur , s.  m-  f.,  te,  celui,  celle  qui  ne  mé- 
nage pas,  qui  ne  ménage  rien  : il  est  trop  im- 

I ménageur. 

Immcntisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  im- 
measisc  qui  peut  s’immensher,  devenir  im- 
mense, qui  est  susceptible  d'immunité  : H 
n est  pas  un  danger  qui  ne  soit  immeusUable 
par  la  peur. 

Immentisaut,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  fac- 
tion d'immensiser,  de  s'imniensier;  qui  jm- 
meusise,  rend  immense,  qui  devient  immense, 
prend  de  l'immensité  : le  désordre  est  toujours 
.immensisant  et  par  lui  les  déficits  * ont  en  s’im- 
mcnsisanls. 

Immensité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  immense,  qui  a,  qui  précepte  de  l’ira- 
' mendié  : les  dépendes  publiques  sont  immen- 
sités parle  désordre  ou  la  prodigalité;  si  elles 
la  s,  ni  pour  futilité  générale,  elles  ne  sont  ja- 
mais un  fardeau. 

Immensité'  t v.  act.  et  pron.,  §’— ; reudre,  de- 
venir immense  ; donner,  prendre  une  exten- 
sion exlraordiDa*re»  une  grandeur  démesurée, 
de  fimmensit  : tous  le,  dangers  s’immensi- 
senl  lorsqu'on  ne  s’en  occupe  pas,  lorsqu’on 
les  dédaigne  lorsqu'on  ue  leur  oppose  ni 
ses  sagesses,  ni  les  prudeensc  les  énergies  qui 
peuvent  les  arrêter  et  les  faire  cesser. 

Immensitme,s.  m.;  tout  ce  qui  tend  à produire, 
à causer  de  l’immensité  : fous  les  immen- 
sisenes  du  désordre,  de  1a  prodigalité.  x 

Immensonge , s.  ni.;  absence  de  met.songo,  tout 
ce  qui  u'est  pas  mensonge. 

hument  on^cr,  adj.  ni.  1.,  ère;  ce  qui  n’est  pas 
mensonger. 

hnmensotigèrement , adv.  ; d’uue  manière  im- 
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mensongère,  sens  mensonge  : déposer,  narrer 
immcnsqjigéremenl . 

Immensualise,  e,  par*,  pas.  et  adj.  ; qui  n'est 
pas  mensualisé,  qui  n'est  pat  rendu  mensuel . 

Immensualiser , r.  act.;  ne  pas  mensualiser,  ne 
pas  rendre  mensuel 

Immensurabilité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  cal 
immensurable. 

Immenlanl , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  mentir,  qui  ne  nient  pas,  qui  ne 
présente  rien  que  devrai  :ùnc  nanatiou,  une 
déposition  iuimenlante. 

Immenteur , s.  m.  f„  se;  celui  qui  n’est  pas 
menteur,  celle  qui  n'est  pas  menteuse  : c’est 
un  immenteur. 

Immentir,  v.  neut.;  ne  pas  mpntir,  ne  rien  tlirr 
contre  la  vérité  : vous  immentez. 

Immeniionatle,  adj.  des  2g;  qui  II 'est  pas  men- 
tionnnhlc,  ne  peut  être  mentionné,  dont  on 
ne  doit  pas  faire  mention  : cette  personne,  ce 
fait  estdmmentionnable. 

Immentinnné,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  mentionné, 
dont  ou  a pas  fait  mention  : ce  fait  est  immen 
tionné. 

Imméprisable,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  mé- 
prisable, qui  ne  doit  pas,  ne  mérite  pas  d'élre 
méprisé  ; cet  homme  est  imméprisable. 

Imnépritammcut , adv.  ; d'une  minière  imépri- 
sante,  sans  mépris. 

Immrprlsanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  mépriser;  qui  ne  mèptise  pas,  qui 
ne  porte  pas,  qui  ue  marque  pas  de  mépris  ; 
une  personne  imméprisante:  un  ton  immépri- 
sant. 

Imméprité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'cfl  pas 
méprisé,  qui  n'est  pasobjet  de  mépris  : une 
personne,  uue  chose  justement  imniéprisab'e. 

Immépriser,  v.  net.  et  pron.,  s' — ; ne  pas  mé- 
priser, ne  pas  se  mépriser  réciproquement  ; 
ue  pas  porter  du  mépris  : ils  s'imméprisent. 

fumier  mutile ; adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  mer- 
cantile. -f  > 

Immtrcatnilcment,  adv,;  d’une  manière  immer 
cantile.  . * • 

Immer  eantUitr,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  n’est 
pas  mercantile. 

Immer  Haut,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait  pas 
faction  de  mériter;  qui  n'est  pas  méritant, 
qui  ne  mérite  pas,  qui  est  sans  mérite  ; une 
personne  imméri  tante.  Se  prend  aussi  substan- 
tivement ; on  a choisi  le  plus  imméritaul,  les 
plus  imméritants. 

Immérité,  ».  m.;  manque,  défaut,  abience  de 
mérite  - on  connaissait  son  immérité , même 
avant  les  preuves  qu'il  en  a donué.  , - 

Immérité , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  mé- 
rité ; celte  récompense  est  imméritée. 

Imméritée,  v.  act.;  ne  qas  mériter,  ne  pas  être, 
ne  pas  se  rendre  digne  de  récompense  ; vous 
■vez  obtenu  une  récompense  que  vous  immé- 
riliez.  "•b 


hmnenibUiti,  s f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
immcrsible. 

Irmntrsible.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  immer- 
gé, que  l’on  doit  immerger. 

Immcseslimable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  mé- 
seslimablc,  qui  ne  peut,  ne  doit  pas,  ne  mé- 
dite pas  être  mésestimé  : celte  personne  n'est 
peut  être  pas  complètement  estimable,  mais 
elle  est  pourtant  immésestimablc. 

Imméseslimé , e,  ad  ; qui  n'est  pas  mésestimé  : 
cette  personne  ne  jouit  pas  d'une  bien  grande 
estime,  mais  pourtant  elle  est  immc'sestiinée. 

Immesquin,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  mesquin.  Subs.; 
c’est  un  immesquin. 

Immcsquinable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’csl  pas 
mesqubiable,  qui  ne  doit  pas  être  mesquine, 
dans  quoi  on  ne  doit  pas  apporter  t].e  mesqui- 
nerie : celte  chose  est  immesquinalilc . 

Immesquiné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
mesquiné,  dans  quoi  il  n’y  a pas  de  mesqui- 
nerie : cette  chose  est  imtnesquinée. 

Immesquincment,  adv.;  d’une  manière  immei- 
quine,  sans  mesquinerie  : agir  innnesqttine- 
ment. 

Immesquiner,  v.  n.;  ne  pas  mesquiner,  ne  pas 
faire  le  mesquin,  ne  pas  faire  avec  mesquine- 
rie : cette  persoune  immesquine  en  tout  ; vout 
immesquinez. 

Immesquinerie,  s.  f.;  absence  de  mesquinerie, 
opposé  de  mesquinerie. 

Immesçuinité,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pas 
rendu  mesquin,  à qui  on  a point  fait  contrac- 
ter des  habitudes  de  mesquinerie  ; cette  per- 
sonne est  iinmesqttinisée. 

Immesquiniser,  v.  act.  et  pr.  s’— ; ne  pas  ren- 
dre, ne  pas  devenir  mesquin;  ne  pas  porter, 
ne  passe  portera  la  mesquinerie,  ne  pas  in- 
culquer la  mesquinerie  dans  le  caractère  : im- 
mesquiniser 1rs  tendances,  les  personnes. 

Immesqninitme,  s.  m.;  système  d'immesqnine- 
rie  : c'est  de  l’iinmesquittisnie. 

Immesurable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas 
mesurable,  ne  peut  être  mesuré.  Au  fig.:  dont 
ou  ne  pent  se  figurer,  concevoir  l'étendue  : 
ces  espaces  sont  immesttrables. 

Immesnré,  e,  psrt.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
mesuré,  ou  qui  l’est  mal  ; re  qui  est  sans  me- 
sure : sa  conduite  est  immesnrée. 

Immcsurémenl,  adv.;  d’une  manière  imtnestirée, 
sans  mesure,  sans  modération,  sans  prudence  : 
vous  vous  conduisez,  vous  agissez  immesuré- 
mrnt, 

Immesnrtr,  v.  act.;  ne  pas  mesurer,  ou  le  faire 
mal.  . 

Immi  tendance,  s.  f.;  ce  qui  n’est  pas  de  la  iné- 
teudaucc,  absence  de  mélendancc  : un  ca- 
ractère tans  imméteudances,  n’est  jamais,  ni 
beau,  ni  heureux  caractère. 

Immettable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas  met- 
table, ne  peut,  neduit  pas  être  mis  ; cet  babil 
est  immettable. 

Immeublable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  meu 
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Maille,  que  l'uu  nr  peut  meubler  : eut  appai  ' 
lemenl  es!  itumeiiblnl'le. 

hmneublam,  e,  adj - ; qui  p'e«t  pas  meublant,  qui 
ne  meuble  pu  bien  : un  meuble  immeiihlaui  . 
celte  pendule  est  iannrublantc. 

Immeublé,  e,  adj  ; qui  u'est  pas  meublé  du  loul 
ou  l'est  peu,  mat  : cette  chambre  est  initueu- 
blcc. 

Immeurlri,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  meurtri  ; il  est 
immeurtri. 

Itnrnllilable,  adj.  des  ! g.;  qui  n'est  pasmililable, 
qui,  ce  qui  ue  peut,  ne  duit  pas  être  milité, 
combattu  ; cet  argument  est  immilitable. 

Immilitaire,  adj.  des  2 g,  qui  n'est  pas  mili- 
taire, qui  n'a  pas  de  rapport  & l'état  militaire, 
ne  lui  appartient  pas,  ni  b un  corps  militaire; 
qui  n'aime  pas  ou  aime  peu  l'état  militaire  : 
une  administration,  une  discipline  immili 
taire,  des  goûts  immili laires. 

Innnilitairemeut,  adr  ; d'uce  manière  immili- 
taire. 

Immilitant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  mditer;  qui  immilitc,  ne  commit 
pas  : un  argument,  un  raisonnement  imtnili- 
tailt. 

Immilitariiabh,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  nii- 
lilarisable,  ne  peut,  ne  Joli  pas  être  militarisé, 
rendu  militaire  : ces  hommes  sont  im  militari  - 
sables. 

Immilitarisaiion,  s.  f.;  l’action  par  laquelle  on 
me  militarise  pas;  état  immilitarisé  ; Vimmili- 
tarisation  des  hommes,  des  conscrits,  de  l'édu- 
cation, de  l'instruction. 

Immilitairiic , t;  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
militarisé,  rendu  militaire,  qui  n’est  pas  rnis 
en  activité  de  service  militaire,  qui  n'est  pas 
rendu  propre  à l'état,  au  service  militaire  : ces 
hommes,  ces  oouscrils  sont  iuimilitarisés.  qui 
n’est  pas  de  nature  à donner  lu  goût  militaire, 
les  connaissances  nécessaires  à l'état  militaire: 
une  éducation,  une  instruction  imniililarisée. 

Immililariter,  t.  act.;  ne  pas  militariser,  ue  pas 
rtndre  militaire,  uu  pas  mettre  en  activité  de 
service  militaire,  ne  pas  rendre  propre  h 
l'état,  au  service  militaire  : immilitariser  des 
hommes,  des  conscrits,  ne  pas  rendra  de  na- 
ture à inspirer  le  goût  militaire,  à donner  les 
connaissances  nécessaires  pour  l'etal  militaire  : 
immilitariser  l'éducation,  l inslruclion. 

Immilitariime,  s.  m.;  système  dimmililsrisa- 
tion. 

Immililarité,  s.  I.;  état,  qualité  de  ce  qui  nVsl 
pas  militaire  : l'immilitaritè  des  goûts,  de 
l’action. 

Imrnilitalioit,  f.  f.;  ahsrncc  de  militation;  étal 

" humilité  : l'imilitation  d'un  projet,  d'un  ar- 
gument. 

Immilité,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
milité,  comliatlu,  ou  qui  l'est  mal  ; celle  pro- 
position a été  immilitée. 

Immilittr,  v.  act.;  ne  pas  militer  du  tout,  ou 


militer  mal  une  personne,  une  proposition,  un 

projet. 

Imminable  , adj.  des  2 g ; qui  u'est  pas  mina- 
ble, que  l'un  ne  peut  miuer  ; ce  terrain  est 
inimiuable. 

Imminant,  e,  part.  pr.  e|  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  miner;  qui  ne  mine  |<as,  qui  ne 
cave  |sas  en-dessous  : ce  couraut  d'eau  est  im- 
mi  nam. 

Immini,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas  miné  : 
ce  terrain  est  immiué. 

Imminement,  s.  m ; étal  iumiiué  : l'ioiminement 
d'un  terrain,  celui  de  la  fortune. 

Imminer,  v.  act.;  ue  pas  miuer  uu  terreio,  ou  le 

faire  mal. 

Imminitablc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  étie  imtni- 
nisé,  qui  est  susceptible  de  s'imminiser,  de  de- 
venir iuiminaut  ; ce  danger  est  imuiiuisablt, 

Imminiiant,  t,  part.  pr.  et  adj,;  qui  fait  l’action 
d'immiuiser,  de  rendre  imminent,  qui  imuii- 
nise,  rend  imminent  : un  iinmiiiéaqf  abus  de 
pouvoir,  d'autorité  : uue  minimisante  impru- 
dence. 

Imniniialion,  s.  f.;  action  d'inuniniser;  état  im- 
minisé  ; l'immioisa  lion  d'un  danger. 

Imminiti,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  imminent:  ce  danger  est  immisé  : sa 
ruine  est  inuninisée. 

Imminiter,  v.  set.  cl  pr.,  s' — ; rendre,  devenir 
imminents  proebaiu,  inévitable  t imminiter 
uue  ruiue,  un  renversement  d'ordre,  de  durée  : 
ce  danger  s'imminise. 

Imminittciiel,  le,  adj.;  qui  n'est  pas  miuitlériel, 
qui  n'est  pas  exclusivement,  aveuglément  ou 
spéculativement  dévoué  au  ministère , aux 
ministres  : ce  député  est  imniiuisléricl. 

Itmninulieuumeiit,  adv.  d'une  maniéré  immiuu- 
licuse  ; sans  minutie. 

Immimititiir,  te,  adj.;  qui  n'est  pas  minutieux. 
Substantivement  : un  imminutieux. 

Immiseiun,  s.  f.;  action  de  s'immiscer,  de  se 
mêler  d'une  affaire  sans  en  être  requis,  de 
s'ingérer  mal  à propos  d’uae  chose  : celle  per- 
sonne est  insup|>orlable  par  ses  continuelles  et 
indiscrètes  immiscions. 

Immitrritable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'eal  pasmisé- 
risable,  ne  peut  être  misérisé,  qui  est  iusus- 
ccptible  de  tomber  daus  la  misère  : l'homme 
d’ordre,  actif,  intelligent,  est  toujours  immisé- 
risable;  parce  qu’avec  ces  qualités  il  peut,  pr 
sou  travail,  satisfaire  à tous  ses  liesoius  et  à 
ceux  de  si  famille. 

Immitcruaut,  e,  part.  pr.  et  adj,;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  miicriscr,  de  se  miser  uer,  qui 
iuimisérise,  qui  ne  cause  pas  la  misera,  qui 
l'empêche  : une  iiumivnisante  luboriosité. 

Immiséritation,  s.  f,;  état  inimitée isé  ; l'immi- 
sérivatioo  d'une  personne,  d’une  famille,  d'un 
peuple. 

Immitil  ité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
niiséri<é.  qui  n’a  pas  de  misère,  qui  n'esl  pas 
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plonge  dan»  la  misère  : eut  homme,  ce  peuple 
est  imniisérisé. 

Immisériser,  v.  act.  et  pr  , a’—;  lie  pas  mîscri- 
scr,  ne  pas  le  mlsériser;  ne  pas  causer,  ne  pas 
amener  la  misère  ; ne  pas  précipiter,  ne  pas 
plonger  dam  la  mii'rc;  ne  pas  tomber  dans 
la  misère  : l’homme  ne  s’immisérise  nue  par 
l’ordre,  le  travail,  l'intelligence  et  l'activité  du 
travail,  que  par  une  sage  économie,  que  par 
une  conduite  morale  et  régulière. 

hnmitigation , s.  f ; absence  de  mitigation;  état 
immitigé  : l’immitigation  de  la  loi  , d'une 
peine. 

Immiliijeable,  adj.  des  2 g ; qui  n'est  pas  lutti- 
geable,  qui  ne  peut  être  , ne  doit  pas  être 
mitigé,  adouci  ; cette  loi,  cette  peine  est  iin- 
iniligeable. 

linmitiyeantyC,  part.  pr.  et  adj  ; qui  bc  fait  pas 
l'action  de  mitiger;  qui  immitige,  qui n'adou 
cit  pas  ; une  immitigeante  sévérité. 

Immitigé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas,  qui 
n’a  pas  été  mitigé,  adouci  ; sa  peine  a clé 
immiiigéc. 

Immihger , v.  act.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  mitiger,  ne 
pas  adoucir;  ne  pas  se  mitiger.  . 

lmmitayrnnhablr,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
mitoyennisablc,  qui  ne  peut,  ne  doit  pas  être 
mitoyennlsé,  rendu  mitoyen,  assuiéti  à une 
mitoyenneté  : co  mur,  cette  paroi  est  immi- 
toyenuisable. 

Iinmitnyennisé,  e,  part.  pas.  et  adj.,  qni  n'est 
pas  mitoycunisé,  qui  n’est  pas  rendu  mitoyen, 
assujéti  à la  miloy euneté  : ce  unir  est  inuni- 
toyennisé. 

Immiloyenniser,  v.  act.  ; ne  pas  mitoyenner,  ne 
pas  rendre  mituyen  ; ne  pas  a-snjclir  a une 
mitoyenneté  : Miiœitoyeiitiiser  un  mur,  une 

paroi. 

Immobilitable,  adj.  des  2 g.  ; q i n’est  pas  mo- 
bilissble , qui  oc  peut  être  , ue  doit  pas  être 
mobilisé  : ce  corps  de  troupe  est  immobdi- 
sable. 

Immobilisme  , s.  m.  ; système  d immobilisa- 

lion. 

Immodelable,  aJj  des  2 g.;  qui  n’est  pas  mode* 
labié  , ue  peut  être  modelé-  : c’est  immode- 
lable. 

Immodili , e,  adj. , qui  u’estjpas  modelé  ou  qui 
l’est  mal  : c’est  imniodelé. 

Immodérublc  , adj . des  2 g.;  qui , ce  qni  n’csl 
pas  modéraLle  , ne  peut  être  modéré  : cet 
nomme,  sou  transport,  celle  peine  est  mimo- 
dérable.  , 

I mmodiiraulf  e,  part.  pr.  cl  adj.;  qni  ne  fait  pas 
l’art  on  de  modérer,  do  se  modérer  ; qui  tu;> 
modère,  qui  r.e  modère  pas,  u apporte  pas  de 
modérai  ion  ; qui  n’adoucit  pas,  rien  ; un  im- 
modé  anl  système  judic  a:re  : une  innuode- 
rante  dureté  , sésérité. 

Immodcrantismc  , s.  m.;  système  d’immodérg- 
lion,  des  immodérés  i un  innnodéranlismc  jn- 
dieiaire,  religieux,  politique. 


Iinmndéititrnr,  s.  ni.  f.(  trier  ; celui,  celle  qui 
ne  modère  , Il’adoocil  l ien  : des  juges  inimo- 
dcraleursue  sont  que  des  satellites  dll  despo- 
tisme du  la  loi;  mais  des  juges  par  trop  mo- 
dérateurs cessent  d’èlre  les  protecteurs  de  la 
société;  car  ils  déronsidèreut  et  la  loi  cl  la 
justice. 

Immodéré , f , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
modéré,  adouci:  une  peine,  une  douleur,  une 
joie  immodérée. 

Immodérée,  v.  art.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  modé- 
rer, ne  pas  su  modérer,  ne  pas  adoucir,  ne 
pas  mettre  des  bornés  , ne  pas  tempérer;  ren- 
dre, devenir  excessif,  démesuré,  outré:  en 
tout  une  juste  modération  est  indispensable  , 
elle  marque  la  rationalité  d'action  ; et  si 
l'homme  s'immodère  dans  ses  passions  il  se 
perd. 

Immoderne  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  mo- 
derne, qui  a cessé  d’être  moderne. 

Immodeniett , ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  u'csl 
pas,  n'est  plus  moderne  : son  immoderneté. 

Immodicité  ,e  , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
nmdicisé  , rrndu  modique , qui  est  sans  modi- 
cité. 

I»mtndlclscr,\.  act.  et  pr.,  »’ — ; ne  pas  inodi- 
ciscr,  ne-pas  rendre,  ne  pas  devenir  modique, 
ne  pas  donner  de  modicité  aux  choies.  N.  ; 

ue  pas  faire  de  la  modicité  , avec  modicité  : vous 
ini'modicitcf. 

Immodicime,  i.  m.  ; immodicité  en  tout , sys- 
tème d'imiro  licite. 

Immodicité , s.  f.  ; absence  de  modicité , sa  dis- 
parition. 

Immodifiable  , adj.  des  2 g,  ; qui  n’esl  pas  mo- 
difiable, ne  peut  , ne  doit  pas  être  modifié  : 
celle  rédaction  est  immodifiahle. 

Iinmodfiaiu , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fuit 
pas  l'action  de  modifier,  de  se  modifier,  qui 
immedifie,  ne  modifie  pas,  rien  : ces  expres- 
sions sont  immodifiantes. 

Immndficati/,  vt,  adj.;  d'immodifiration,  qui  est 
de  l'immodiftentloii  , qui  la  marque  : voile 
moyen  est  ioimodificalif  : votre  mesure  est 
inunodificativc. 

Immodfication  ,s.  f.;  manque,  défaut , absence 
de  modification;  état  iinmodifié  : l'immodifica- 
tion du  système. 

Immodficativement , ndv  ; d'une  manière  immo- 
difiealive , sans  ra  dificaliou. 

Immodfié,  e.  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  ou 
qui  est  trop  pou  modifié  : la  législation  est 
enrore  iimnodifiée. 

Immndfitr,  v.  art.  et  pr.,  s’ — ;no  pas  modif.ir, 
ne  pas  se  modifier;  ne  pas  tempérer,  ne  pas 
aJ  mc'r,  ne  pas  restreindre  : si  l'homme  i.umo- 
dific  ses  tendances,  il  n’en  aura  jamais  que  de 
vicieuses. 

Immodifume,  i.  m.  ; système  d'immodiCcation  ; 
c'est  de  riraniotlifismc. 

Immolabte,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  immo- 
lé, qui  est  exposé  à être  immolé. 
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Immolant , t,  adj.;  qui  immole  : une  immolante 
ambition. 

Jmmomentané,  e,  adj,;  qui  n'est  pas  momentané, 
qui  a de  la  durée. 

Jmmomentanrisable,  adj.  des  5 g.;  qui  n'est  pas 
momcntanéisablc  , qui  ne  peut  , ne  doit  pas 
être  momentanéité , qui  est  insusceptiple  de 
momentanéité. 

Immommtanéitam  , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne 
fait  pas  I action  de  momrnlanciser,  qui  ne  mo- 
mentanéise  pas,  ne  produit  pas  que  de  la  mo- 
nietitaneilc  ; une  prudence,  une  sagesse,  une 
prévision  immomrnlanéisantc. 
Jmmomenlanéisalion  , s,  f.  ; action  d'immomen- 
taniser,  de  donner  de  la  durée;  étal  immo- 
mentanéisé  > son  immomentanéisation  : l'im- 
momeotanéisation  des  choses. 

Immomentanéisé , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est 
pas  momentanêisé , qui  n’est  pas  rendu  que 
momentané  ; ces  choses  sont  immoiucnta- 
ncisées. 

Jmmomenlaniiser,  v.  net. ; ne  pas  momeutanéi- 
ser,  ne  pas  rendre  momeulaué  , ne  pas  faire 
disparaître  la  momentanéité  : immomeutanéi- 
ser  les  choses. 

Jmmomentanéismc,  s.  m.  ; système  d'immomen- 

lauélsation. 

Jmmomentanéité,  s.  f.;  absence  de  momentanéité; 
état , qualité  de  ce  qui  n’est  pas  momentané , 
de  ce  qui  a de  la  durée  ; rimniomenlanéité 
des  bons  principes  est  la  sauvegarde  de  tout. 
Immomcntanément , edv.;  d'une  manière  imino- 
mentanée. 

Jmmomeriser,  v.  n.;  ne  pas  momrriser,  ne  pas 
se  titrer  au  momerisme. 

Jmmonarcliiqm  , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pat 
monarchique  : c'est  immonarchique. 
Jmmonarchiquement,  adv.;  d’une  manière  imrao- 
narchiquc  ; vous  régnez  constitutionnellement, 
mais  immouarchiquement. 

Jmmonopolément , adv.;  sans  monopole. 

Jmmondain  , e,  adj.;  qui,  ce  qui  n'est  pas  mon- 
dain , qui  n'a  pas  de  mondanité  : les  femmes 
immundaines  ne  sont  pas  toujours  les  plus 
vertueuse';  car  il  en  est,  et  beaucoup  qui  ne 
fréquentent  pas  le  monde  h cause  des  vices 
de  leur  éducation  , et  il  en  est  beaucoup  en- 
core .qui,  dans  la  retraite, 'sc  livrent  à des  vices 
de  domesticité  que  le  monde  repousse. 
Jmmondainement,  adv.;  d'une  manière  immon 
daine  , sans  mondanité  : vivre  immondaine- 
ment. 

Jinmondanitable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
mond.inisable  , ne  pent  être  mondanisé,  ren- 
du mondain,  à qui  on  ne  peut  rien  donner  de 
la  mondanité  : cette  personne  est  immonda  ■ 
niaable. 

Jmmondanisant  ,e,  part  pr.  et  adj;  qui  ne  fait 
-pas  l'action  de  inondaniser,  de  semondaniscr; 
qui  ne  mondanisé  pas.  ne  rend  pas  mondaiu, 
qui  ne  porte  pas  à la  mondanité  ! il  faut  à 
1 homme  toutes  les  piétés  de  devoir  et  du  de* 
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voir;  mais  il  n'est  que  ridicule  avec  une  im- 
mondanisaute  piété  qui  extravaguc  tout, 

Immondanisation , s.  f.  ; action  d’uumondaniier, 
de  porter  à fuir  le  moude;  état  immondauisé; 
une  éducation  immondaoisanle  est  toujours 
vicieuse;  parce  qu'elle  fait  haïr  le  monde,  et 
l'immondanbatiou  des  mœurs  est  toujours  du 
l’anli-civilisatiou  et  de  l’anti-socisbililé. 

Immondanité , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est 
pas  mondanisé , rendu  mondain  , qui  est  sans 
mondanité  ; cette  personoejn'est  point  immon- 
daoisée  par  vertu,  ni  par  véritable  esprit;  mais 
par  absurdité. 

Immon  dan  iter,  y.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  mon- 
danlscr,  ne  pas  se  mondaniser,  ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  mondain  ; no  pas  donner,  ne- 
pas  prendre  de  gotll  , d’esprit  de  mondanité  ; 
la  véritable  vertu  u'immondanise  point,  puis- 
qu'elle n'est  que  pour  le  monde , et  que  ce 
n’est  que  là  qu’elle  brille  et  prend  tous  ers 
éclats  ; l’homme  ne  s’immondauisc  doue  que 
par  stupidité  ou  sottise. 

Immondanitme , s.  m.  ; système  d'immondanisa- 
liou  ; c'est  de  l'immondanisiue. 

Immondanité , s.  f.;  état,  qualité  Je  ce  qui  n'est 
pas  mondain;  inatlachemcm  au  monde,  au« 
choses  du  inonde. 

Iminontlruotilé  , s.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui 
n'rst  pas  monstrueux  , en  opposition  à l'ordre 
delà  nature  : l'immonstruosité  des  choses. 

Immoralement , adv.;  d'une  manière  immorale, 
sam  moralité. 

Immoralisabit , adj.  dea  % g.;  qui  n'est  pas  mo- 
ralisahle,  qui  est  susceptible  d'immoralité  , 
qui  peut  devenir  immoral  : l'homme  qui  est 
sans  véritable  principe  de  vertu  et  de  bien  est 
toujours  immoralisâble  et  se  précipite  dans 
toutes  les  fanges  de  l'immoralité. 

Immoralitant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d'immoraliser,  de  s’immoraliser,  qui  im- 
moralité, rend  immoral , qui  conduit  à l'im- 
moralité : une  vie  licencieuse , désœuvrée , est 
toujours  inmioralisaute ; parce  quelle  appelle 
tous  les  vices. 

Immoralité  , e,  part.  pal.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  immoral;  qui  a , qni  présente  de  l’im- 
moralité : les  personnes  immoralisécs  n'ap- 
partiennent qu’aux  vices  et  à la  dépravation, 
la  société  les  rejette  et  doit  le  faire. 

Immoroliter , v.  act.  et  pr.,,  a' — ; rendre,  de- 
venir immoral;  livrer,  ac  livrer. à l'immoralité; 
dépraver  le  cœur,  les  mœurs,  l'action.  Neiit.; 
faire  de  l'immoralité , agir  avec  immoralité  : 
quand  les  gouvernements  s'iinmoraliscnt , les 
peuples  suut  obl-gés  de  les  renverser  ou  de 
s'immotaliscr  avec  eux. 

Immoralisme,  s.  ni.;  ce  qui  n'est,  ne  présenta 
qu'une  continuelle  action  tf immoralité,  sys- 
tème d'immoralité  ; ce  n'est  que  de  l’immora- 
lisme. 

Inonorçclable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  mor- 
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niable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  morcelé:  cette 
propriété,  cet  héritage  est  immurcelable. 

Iminorcelc,  t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u’ejt  pas 
morcelé,  qui  n'est  pas  divisé  eu  morceaux  cu- 
ire plusieurs  : cette  pièce  de  terre  est  irnrnor- 
celée. 

Immorcellement,  s.  m.  : état  immorcelé:  l'immor- 
ccltemeut  d'un  doiusine,  d'une  propriété,  d'un 
héritage. 

Immorceler,  ».  set.;  ne  pas  morceler,  ne  pas  di- 
viser par  morceaux,  ue  pas  partager  en  mor- 
ceaux entre  plusieurs  : immorceler  des  terres, 
un  domaine. 

Immoi dable,  adj.  des  3 g,;  qui  n'est  pas  morda- 
hle,  qui  ne  peut  être  mordu,  dans  quoi  on  lie 
peut  mordre  : ce  pain  est  trop  dur,  il  est  iin- 
mordable. 

Immur  dam  ment , adv.  ; d'une  manière  immor- 
danle  : plaisantez  immordammcnl. 

Immordant,  e,  adj.  j qui  n’est  pas  mordant,  pi- 
quant, satirique  : des  expressions  immoidan- 
. tei' 

Immorigiuable,  adj.  des  2 g : qui  n'est  pas  mo- 
rigiuable,  ne  peut  être  muriginé:  qui  n’est  pas 
susceptible  de  se  corriger  de  ses  mauvaises 
matin;  que  l’on  ne  peut  porter  à des  modifi- 
cations de  passions  : cet  huiuiue  est  immorigi- 
nable. 

lmmorigination,  s.  f.;  absence  de  moriginatioo; 
état  immorigiué. 

Immoriginé,  l,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
moriginc,  qui  n'est  pas  corrigé  dans  ses  mau- 
vaises mœurs,  qui  n'a  en  rien  modifié  ses  pas- 
sions : cette  personne  est  immorigiuée. 

Immoriginer , v.  act.  et  pr.,  s'—;  ne  pas  morigi- 
lier,  ne  pas  se  moriginer  ; ne  pas  corriger,  ne 
pas  se  corriger  de  ses  mauvaises  meeurs  ; im- 
modifier  les,  ses  passions  : celui  qui  s'immori- 
giuc  n'entrera  jamais  dans  les  voies  de  la  ver- 
tu, ne  pourra  des  lors  jamais  être  homme  de 
bien  ; parce  qu’i)  appartiendra  à des  meeurs, 
à des  tendance#  qui  ferment  le  cœur  à celte 
belle  et  généreuse  sensibilité  qui  recherche  les 
œuvres  du  beau  et  s’eu  alimente. 

Immortalisaile,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être, 
doit  être,  mérite  être  immortalisé,  rendu  im- 
mortel : cet  homme,  celle  gloire  est  immorta- 
lisab'e. 

Immortalisant,  e,  adj.:  qui  immortalise,  qui  rend 
immortel  dans  la  mémoire  des  hommes  : des 
actions  immortalisantes. 

hnmorti fiable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  mor- 
tifiable.  qui  ne  mérite  pas  être  mortifié  : celle 
personne  est  imiuortifiabie. 

/ mmortiftant , e,  adj.;  qui  n'est  pas  mortifiant, 
qui  ne  cause  pas  de  mortification. 

Immotiunblc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  muli* 
vaille,  que  I un  peut,  que  l'on  ne  doit  pas  mo- 
tiver : ce  refus  est  immotivable. 

Immotivuiion,  s.  f.;  état  immotivé  : l'iinmotiva- 
liou  d'un  refus. 
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Immotivé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  motivé  : ce  refus 
est  immotivé. 

Immotricilé,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
motricité  : son  immotricilé. 

Immouvable,  adj.  des  2 g.;  que  l'ou  ne  peut 
mouvoir;  que  l’ou  ne  peut  remuer,  faire 
chaoger  de  place  : cette  chose  est  immouva- 
bte. 

Immouvement , s.  m.  ; manque,  défaut,  absence 
de  mouvement  : son  immouvemen' . 

Immuabitisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  im- 
muabilité, rendu  immuable,  qui  est  suscepti- 
ble d'immuabilité,  d'incliangement  : uue  vo- 
lonté, un  ordre  immuabilisable. 

Immuabilisation,  s.  f.  ; action  d'immuabiliser  ; 
état  immuabilité. 

Immuabilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;' qui  est  reuilu, 
devenu  immuable,  qui  est  doué  d'une  grande 
immuabilité:  un  caractère,  un  esprit  immua- 
bilité. 

Immuabiliser,  v.  act.  cl  pr.,  s’—;  rendre,  deve- 
nir immuable;  doutier,  prendre  de  l'immuabi- 
lité; assurer  les  choses  par  une  immuabilité,  ne 
pas  laisser  exposé  uu  chuigemcnl. 

Immuabitisme,  s.  m.;  système  d’immuabilisalion. 

Iwmultiplc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  multiple  ; 
c'est  iininulliple. 

Immultipliable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  mul- 
lipliable,  ne  peut  être  multiplié,  qui  u'est  pas 
susceptible  de  se  multiplier  : cette  espèce,  celle 
chose  est  immultipliable. 

ImmuUiplication,  ».  f.;  absence  de  multiplica- 
tion, inaugmenlat  ion  de  nombre. 

Immuliiplicité,  s.  f.;  absence  de  multiplicité  : son 
immultiplicité. 

Immulliplié,  e,  aarl.  pas.  et  ad.;  qui  n'est  pas 
multiplié. 

Immultiplier,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  multi- 
plier, ne  pas  se  multiplier. 

Immiuiieipalisable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas 
municipalisable , ne  peut  être  iiiunicipaUsé, 
attribué  è U municipalité,  qui  ue  peut  appar- 
tenir au  système  muuicipal. 

Immunicipalisation , s.  f.  ; action  d'immunicipa- 
liser;  état  inmiunicipalisc. 

Imimttiicipalisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est 
pas  municipalisé,  rendu  municipal,  qui  n’est 
pas  sous,  selon  le  régime  municipal  : une  ad- 
ministration immunicipalisée. 

Immunieipaliser,  v.  act.  ; ne  pas  municipaliser  ; 
ne  pas  rendre  municipal;  ne  pas  introduire  le 
régime  municipal,  ne  pas  laisser  entière  liberté 
municipal  : immunicipaliser  l'administration. 

Immunicipalisme,  s.  m.;  système  d'imiuunicipa- 
lisation. 

Iinmuuisable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  immu- 
nisé, dispensé  d’un  impôt,  d'une  charge  oné- 
reuse : dis  biens,  des  propriétés  immunisa- 
bles. 

Immunisant j,  e,  pari.  pr.  cl  adj.;  qui  fait  l'action 
d'immuuuer,  qui  immunise, exemple  d'impôts, 
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de  charge»  onéreuses,  quf  donne  l'immunité  : 
un  droit  immunisant  : lui  immunisante. 

Immunisation,  i.  f.  ; action  d’immuniser;  Mat 
immunisé»  v-'s&dPKfî 

Immunisé,  e,  pari.  pas.  et  adj;  -qui  e t exempt 
d’impôtl,  de  charges  onéreuse  : foutes  res  pro- 
priétés sont  immunisées. 

Immuniser,  ».  art.;  donner,  accorder  l'immuni- 
té; exempter  d'impôts,  de  charges  onéreuses: 
immuniser  des  biens,  des  propriétés  l’r.s’ — ; 
s’affranchir  de  toutes  i barge*. 

lmtntmisme,  s.  ni.  ; système  d’immunisation  , 
d’immunité:  l’immunhme  religieux. 

Immunitaire,  adj.  des  8 g.  ; d’immunité  qui  est, 
qui  tient  de  l immnnité,  qui  a du  rapport  avec 
l’immunité,  qui  la  concerne  : une  droit  immu- 
nitaire. 

Iinmnniiairemtnl,  adv.;  d’une  manière  immuni- 
taire; arec  immunité,  par  l’immunité. 

Immurable,  adj.  dee  2 g.  ; gui  n’est  pas  mura- 
ble,  que  l’on  ne  peut  murer,  que  l’on  ne  doit 
pas  enfermer,  entourer  de  murailles. 

Imrnuré,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  muré. 

Immitri,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  tnôri  : projet  im- 
muri. 

hmnùrissabte,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  mil  ris 
sable,  ne  petit  mûrir  : ces  fruits  sont  immûris- 
sahtes . 

/irtmarnmranf,  e,  adj.  ; qui  ne  murmure  pas  : 
ces  eaux  sont  immtirmurantes. 

Immuselnble,  adj.  ; qui  n’est  pas  tnuselable,  ne 
peu,  ne  doit  pas  étie  muselé  : un  peuple  im- 
tnuselable.  - ' 

Immuselé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  musclé. Au  (Ig; 
qui  n’est  pas  empêche  de  paitcr  : fl  faut  à un 
peuple  libre  une  presse  immuselée. 

Immusqué,  e,  adj.:  qui  n’est  pas  musqué. 

Immutilable,  adj.  des  8 g ; qui  ne  peut  être  mu- 
tilé, que  l'on  ne  doit  pas  mutiler  : ces  per- 
sonnes, eeschoses  sont  iaimutilables  par  nature 
ot  par  la  loi. 

Inmmlilant,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  mutiler,  de  se  mutiler;  qui  immit- 
tile,  ne  mutile  pas,  qui  ne  cause  pas,  n’opère 
pas  une  mutilation  : une  censure  immutilaute. 

Inmuuilation,  t.  f.;  absence  de  mutilation;  ôlat 
mutilé  : l'immutilatiou  des  personnes , des 
choses. 

Immutilé,  e,  part,  pas  et' adj.;  qui  u’a  pas  été, 
qui  h’est  pas  mutilé  ; il  est  immulilé. 

Inmutiler,  ».  art.  et  pr. , s’—;  ne  pas  mutiler, 
lie  pas  se  mutiler  : immutiler  une  personne. 

Immutilisme,  s.  m ; système  d’ifnmuliiation. 

Immuiisabtr,  adj.  des  8 g ; qui  n’est  pas  mnti- 
sable.  que  l’on  ne  doit  pas  muliscr , rendre 
muet , empêcher  de  parler,  d’exprimer  son 
opinion,  sa  pensée  : si  dans  un  pays  libre,  les 
hommes,  les  publicistes,  ne  sont  immutisables, 
il  n’y  a plus  de.  liberté 

Jmmutisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ae  fait  pas 
Faction  de  mutiseé;  qui  ne  motise  pas,  qui  | 
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n’Ôlc  pas  le  droit  de  parler,  de  se  plaindre , 
d’exprimer  sa  pensée  ; loi  imumtisatue.t 

fmrnutisatioit,  s.  f.  ; état  imiuutisé  : l’iinmutisa- 
tion  de  la  presse,  des  publicistes . 

Immutisé,  e,  par.t  pas  et  adj.;  qui  n’est  pas  mu- 
tilé, rendu  muet,  qui  a ta  faculté,  le  droit,  la 
liberté  de  parler,  d’exprimer  sa  pensée  : écri- 
vaius,  publicistes  iminutisés. 

Immntistr,  ».  art.;  ne  pas  muliser,  ne  pas  em- 
pêcher de  parler;  ne  pas  ôter  le  droit,  la  li- 
berté d’exprimer  ion  opinion,  sa  pensée  : im- 
tntitiser  la  presse,  un  peuple. 

Immulualisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  mit- 
tualisable,  que  l’on  ne  peut  mutualiser,  rendre 
mutuel  : des  services  d une  nature  immulua- 
lisable. 

immuiualisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qni  ne  fait 
pas  l’action  de  tnuloalisrr  ; qui  ne  mutualise 
pas,  ne  rend  pas  mutuel , qui  n’établit  pas 
une  mutualité  : les  égoïsmes  sont  tous  et  en 
tout  immuiualisant  ; parce  qu’ils  reçoivent, 
prennent  tout  et  gardent  tout  sans  rien  rendre  3 

Immutualisé,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n’est  pas 
mutualisé,  rendu  mutuel  : des  faveurs,  des  se- 
cours, des  services  immutoalisés. 

httmutualiscr,  v.  art.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  mu- 
tualiser, ne  pas  rendre  mutuel,  réciproque;  ne 
pas  te  mutualiser  des  secours,  des  sers ices  ; ne 
pus  laisser  h la  mutualité  : quand  les  aides 
i’immutualisent,  c’est  que  l'égoïsme  a détruit 
même  le  sentiment  d’humanité. 

Immutualisme,  s.  m.  ; toot  ce  qui  est  contraire, 
opposé  au  mutualisme. 

Immutualité,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
mutualité  s une  immulualité  de  service  iuimul- 
liplie  les  obligeances. 

Immystérislique,  adj.  de»  3 g.’;  qui  n’est  pas  du 
mystère,  qui  ne  présente  pas  de  mystère,  qui 
est  sans  mystère. 

Impaiifiabie , adj.  des  3 g.  ; qui  n’est  pas  paci- 
fiable , ne  peut  être  pacifié , ou  l’on  ne  peut 
établir,  rétablir  la  paix  ; ce  pays  est  impaei- 
fiable. 

huparifiani  , e , adj.  ; qui  ne  pacifie  pas , qui  ne 
cause  pas  le  rétablissement  de  la  paix),  qui 
n’aime  pas  la  paix  : re  congrès  sera  encore 
impaei  fiant. 

Impucifieation,  s.  f.;  irrclablissenicnt  de  la  paix, 
continuité  de  querellé!,  de  troubles,  de  guer- 
res ; état  impacifié. 

Impacijir,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n'est  pas  pa- 
cifié, qui  n’a  pas  la  paix , qui  n’est  pas  eu 
paix  , qui  ne  jonit  pas  d'une  tranquillité  de 
paix  : ecs  pays  sont  impacifiés. 

Impncifier , ».  net.;  ne  pas  pacifier,  ne  pas  don- 
ner, ne  pas  causer,  uc  pas  produire  la  paix  , 
la  tranquillité  do  paix. 

Impotifique  , adj.  des  3 g.  ; qui  n’est  pas  pacifi- 
que, qui  n'aime  pas  la  paixic'est  impacifiquc. 

Impacifiqnemtnt , ad».  ; d’une  manière  impaci- 
liqne. 
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Itnmuifiw*,  ».  m.;  tout  ce  qui  tend  * empêcher 
le  rétablissement  de  la  paii. 

Impactisation,  ».  f.;  absence  de  paclLsation,  im- 
parlicipalion  a,  dans  un  pacte, 

Impactne,  e,  pari.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pas  lié 
par  un  pac|a. 

lmpadinr,  ».  neul.  ; ne  pas  pacliaer,  ne  pas 
faire  un  pacte,  ne  pu  entrer  dans  un  pacte. 

Impaclisme,  s.  ni.;  système  d'impartisatioo. 

Impaiement,  s.  m.;  msnque  , défaut , absence  de 
paiement  , état  impayé  : l'impaiement  d'un 
billet,  d’une  chose. 

Impaisible,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  paisible, 
qui  n'est  pas  d une  hiimeurdouccel  tranquille  : 
un  caractère  inipaisible. 

Impaitiblemetil,  adv.;  d'une  maniéré  inipaisible  : 
sous  discutez  impaisibletneul. 

Impahnodier , ».  neul.  ; ne  pas  palinodier,  ne 
pu  faire  de  la  palidonie. 

Impalinodique,  adj.;  qui  n'est  pu  palinodique, 
qui  ne  lient  pu  de  la  palinodie. 

Impalinodiqnement , adv  il  d'une  maniéré  impali- 
nodique,  sans  palinodie. 

Invalidable,  adj.  des  î g.;  qui  ne  peut  être  pa- 
lissé : cet  arbre  est  iinpalissable. 

Impalistadable,  adj.  des  2 g.;  qui  u'esl  pas  pa 
lissadahle,  que  l'ou  ne  peut , que  l'on  ne  doit 
pas  palissades.  i. 

Jmpalissadc,  e,  paît.  pas.  et  adj.  t qui  n'esl  pa- 
palissade,  qui  u'osl  pas  entouré  de  palissades  : 
cette  fortification  est  impaüssadée. 

Impalistaileswnt,  s.  ni.  | absence  de  paliasadc- 
menl;  étal  impalissadé. 

Impaliseader,  ».  ad.;  ne  'pas  palissader,  ou  le 
foire  mal  ; ue  pas  faire  de  palissades  , ne  pa> 
entourer  de  palissades,  laisser  sans  palissades. 

Impaliise , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
palissé , ou  l ut  mal  t ce  pécher  ut  impa- 
lissé. 

Impalitser,  ».  act.  ; ne  pu  palisser  ou  le  faire 
mal. 

Impalliable,  adj.  du  i g.  ; qui  ne  peut  être  pal 
lié,  que  l'ou  ne  doit  pas  pallier,  qui  ni  im- 
palliable  : ce  lait , celte  faute  est  impalliable. 

Impalhaltur,  >.  m.,  f.  Are»;  celui , celle  qui  ne 
pallie  pas,  ne  pallie  rien. 

Impal liatlon,  s.  manque,  défaut,  absence  de 

palliation. 

Impallie  , e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
pallié  : cette  faute  est  impalliée. 

Impalliêr,  ».  act  ; ne  pas  pallier,  ne  pas  dégui- 
ser, ne  pu  excuser  : impalliêr  un  fait , une 
faute. 

Impalpmbllitable,  adj.  du  2 g.)  qui  ne  peut  être 
rendu  palpable,  que  l'on  ne  peut  palpabiliser. 

Impalpabilit é,  e,  part.  pu.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
reudu  palpable,  qui  manque  de  palpabililé 
Au  fig.:  qui  est  sans  évidence,  que  l'intelli- 
gence ne  peut  saisir. 

Impalpabillser,  ».  act.;  ne  pu  rendra  palpable, 
ne  pu  donner  de  palpabililé  aux  choses', 
rendre  impalpable.  Au  fig.:  ne  pas  donner 
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d'ésidsnce , ns  pas  rendre  laisluabie  i Pin- 
telligenrr. 

Impamphletrr,  ».  ad  ; ne  pas  faire,  ne  pas  écrire 
de  pamphlet , ne  pas  faire  drs  pamplcts  , ne 
pas  s’occuper  de  pamplets. 

Impanaché,  t,  adj.;  qui  n’esl  pas  panarhé. 

Impam fiable,  adj.  des  * g.  ; qui  u’est  pas  pani- 
liable  , dont  ou  ne  peut  faire  du  pain. 

Impani/ieatian , a.  f.';  état  impanilié  , mauvaise 
panification. 

Impanifii , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
panifié,  ou  qui  l'est  mal. 

Impanifier,  ».  art.;  ne  pas  panifier,  ne  pas  con- 
vertir en  pain  ou  le  faire  mal. 

Impayable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  pansa - 
ble,  queffl'on  ne  peut  panser  : cette' personne, 
celte  plaie  est  impensable. 

Impame,  e,  adj.  ; qui  n'est  qias  pansé  : pendant 
plusieurs  jours  les  blessés  furent  impansés. 

Impnntemenl , s.  m.;  manque , défaut  , absence 
de  pansement  ; état  impansé  i Vimpauscnirnt 
des  blessés. 

Impapillolé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  papilloté,  qui 
n'est  pu  mis  en  papillotes  : des  cheveux  im- 
papillotés,  ou  mal  papilloté!. 

Impapilloteinent,  ».  m . ; état  impapillolé  : l'im- 
papillotement  des  cheveux. 

Impapisé,  e,  adj.;  qui  n'esl  pat  pnpisé,  qui  n'est 
pas  papiste,  qui  n'est  pat  sons  l’autorité,  sous 
l'influenea  du  pape. 

Imparable , adj.  des  2 g.  ; qoi  n'est  pss  parable, 
ne  peut  être  paré,  orné,  embelli  : que  l’on  ne 
peut  parer,  éviter  : celle  personne  est  impa- 
rable ! ce  coup  était  imparable, 

Imparallélisable , adj.  des  2 g.  ; qui  ne 'peut 
être  paralléiisé  , mis  en  parallèle  ; res  per- 
sonnes, res  choses  sont  inipatallélisables. 

Imparalliei,  a,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
paralléiisé,  mis  en  parallèle. 

Imparalléltser,  ».  act  et  pron.  s’ — ; ne  pas  pa- 
ralléscr,  ne  pu  mettre  en  parallèle , ne  pas 
établir  de  parallèle,  ne  pas  entrer  en  paral- 
lèle ; ne  pas  mettre,  ue  pas  entrer  en  compa- 
raison. 

Imparant , «,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  |iarer  ; qui  ne  parc  pas , n’orne 
pas,  n'embellil  pas  ; qui  'ne  fait  pat  éviter  : 
cette  étoffe  est  imparante  : une  imparantc 
maladresse,  une  imparante  précaution. 

l-nparaiitLl  e,  t.  f.  ; absence  de  parasité;  étal, 
qualité  de  ce  qui  n'a  rien  du  paruite. 

Imparaeittr,  » , nenl  ; ne  pas  parasiter,  ne  pas 
faire  le  parai-te  : vous  imparasites. 

Imparaeilité,  e,  part.  pas.  et  adj.; qui  n’est  pas 
parasilisé,  rendu  , devenu  parasite. 

Impara siliser,  ».  aot-  et  pron.;  s’ — ; ne  pss  ren- 
dre, ne  pas  devenir  parasite , ne  pas  donner , 
ne  pas  prendre  de  parasité. 

Impart,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qni  n'est  pss  paré, 
orné),  embelli  , qui  n’est  pis  vélo  avec  élé- 
gance, recherche,  ou  l’est  pets  ; qui  n’esl  pa» 
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évité  : celte  dame  est  presque  toujours  impa- 
rée  : celle  catastrophe  a été  imparée.j 

Imparer,  y . acl.  et  prou.,  s’—  ; ne  pu  parer, 
ne  pas  se  parer;  se  pas  orner,  ne  pas  em- 
bellir. Ne  pu  éviter  un  coup , ne  pas  parer  à 
un  malheur,  1 un  accident. 

lmpareimonie,  ».  f.;  absence  de  parcimonie,  ce 
qui  n’est  pu  de  la  parcimonie. 

lmpareimonie , e,  pari.  pas.  et  adj:;  dans  quoi  il 
n’y  a pas  de  parcimonie,  qui  esl  lait  uns  par- 
cimonie. 

lmpareimonie: -,  v.  neul.  ; ne  pas  user  de  parci- 
monie, ne  pat  faire  les  choses  arec  parcimo- 
nie : vous  imparcintonicz. 

Jmparcimonieusrmaui,  adv.  ; d'une  manière  iro- 
parcimonieuse. 

Imparcimonieux,  se,  adj.;  qui  n'a  pas  , qui  ne 
présente  pas  de  parcimonie.  Subslautivement  : 
un  impareimonieux, 

Iinparcimoninnc ,s.  m ; système  d'imparcimonie. 

Imparcourable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas 
parcourahle , que  l’on  ne  peut  parcourir  : ce 
livre  est  imparcourable,  il  faut  qu'il  soit  lu  et 
étudié. 

Impardon',  s.  m.;  absence  de  pardon;  étal  im- 
pardonué  : l'impardon  des  fautes,  des  offen- 
ses : sans  doute  un  trop  facile  pardon  il  ses  in. 
convénieuts  ; mais  je  préfère  encore  ce  pardoo 
à l'impardon,  parce  que  l'impardon  envenime 
les  haines  et  implacabilise  les  vengeances. 

Impardumtanl , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  hit 
pu  l’action  de  pardonner  ; qui  impardoiine, 
ne  pardoune  pas  : c'est  un  esprit , un  ca- 
ractère impardonnant  ; une  impardouoante 
irascibilité. 

Impardonntf , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
pardonné , à qui  on  a pas  pardonné  : cette 
personne , cette  faute  est  impardoonée. 

Impardonner,  ».  ici.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  par- 
donner, ne  pas  se  pardonner  ; si  les  hommes 
s'impardonnent,  ils  ne  seront  jamais  à l'action 
de  bien;  parce  qu'ils  ne  pourront  cire  qu'à 
l’action  d’animosité  , de  haine  et  de  ven- 
geance. 

Impardonneur,  s.  m.,  f.  te  ; celui,  celle  qui  ne 
pardonne  pas , qui  n'aime  pas  à pardonner  ; 
rimpardonueur  ignoie  toute  la  belle  et  noble 
action  de  Pâme  , du  cœur,  et  ne  pourra  ja- 
mais faire  d'aillanre  avec  elle  ; il  est  dévoré 
par  la  haine  et  ne  peut  que  lui  appartenir. 

Impartstensmem , adv.;  d'une  manière  impa- 
resseuse , sans  paresse. 

Imparcsseux  , te,  adj.;  qui  n’a  pas,  qui  ne  mar- 
que pas  de  paresse  : un  esprit  impareiseux. 
Suhst.  ; un  ioiparesseux. 

Imparlcmcntaire  , adj.;  qui  n’est  pas  parlent  en 
taire,  qui  n'est  pas  selon  les  formes,  les  régies, 
les  usages  parlementaires  : un  discours  impar- 
lementaire. . .éjirareii  oh  extuenù  si 

Imparlcmenlairemau  , adv.;  d'une  manière  im- 
parlemee taire  : vous  discutez  imparlemenlai- 
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ImparlememariH  , s.  f,;  état , qualité  de  ce  qui 
est  imparlemenlaire. 

Imparodie,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’ést  pas 
parodié,  ou  l'est  mal. 

Imparodicr,  v.  acl.  ne  pas  parodier,  on  le  fai- 
re mal , ne  pas  faire  de  parodie. 

Imparodique , adj.  des  ï g.;  qui  n'esl  pat  paro- 
dique, qui  n'est  pas  de  la  parodie. 

Imparediquement , adv.;  d'une  manière  imparo- 
dique. 

Imparoittakle  , adj.  des  2 g.;  qni  n’est  pat  pa- 
roissalde  ; ces  personnes,  ces  prêtres  sont  im- 
pa  roi  stables. 

lmparoit.se , e , part.  pats,  et  adj.;  qui  n’est  pas 
paroissé  ; les  prêtres  imparoissés  n'ont  pas, 
comme  ceux  paroisses,  l'esprit  d'ordre,  de  eoo- 
cüiatioo,  de  paix  et  de  charité  si  nécessaire  à 
la  religion  et  à la  société  ; parce  qu’ils  n’ont 
ni  les  mêmes  liens,  ni  les  mêmes  rapports. 

lmparoittemem , ».  m.;  état  iroparoisse. 

lmparoitser,v.  act.  et  pr.  s’ — ; ne  pas  parois- 
ses, ne  pas  se  paroisser. 

imparquetc , e,  adj.;  qui  n’est  pas  parqueté  : ap- 
partement imparqueté. 

Impartaçé,  e,  adj.;  qni  «"est  pas  partagé  : celte 
chose  esl  impanagée.  ; • - 

Impartialité,  e,  part,  pas;  et  adj.;  qni  n'eut  pas 
partialité  , qui  est  rendu  , devenu  impartial , 
qui  a,  qui  présente  de  l’impartialité. 

Impartialiter,  r.  act.  et  ; rendre,  deve- 

nir impartial;  faire  entrer,  entrer  dans  toute 
l'action  de  l’impartialité.  Meut.;  agir  impartia- 
lement : vous  impartialités  : la  justice  et  l'hon- 
ueur  impartialisent  ; mats  U faiblesse  et  la  eu- 
pidité  partialiseot  sans  cesse,  corrompent  tout 
et  dépravent  font. 

Inpartialime,  s.  m.;  système  d'impartialité. 

Impartieipation , s.  f.;  absence  de  participation, 
ce  qui  n’est  pas  de  la  participalion. 

Impariienlarisable  , adj.  des  2 g.;  qni  n’est  pas 
pariicularisable , dont  on  ne  peut  marquer  les 
particularités,  que  l’on  ne  doit  pas  particulari- 
ser, rendre  parlirulier,  attribuer  particulière- 
ment : cet  avantages  sont  imparticularisables. 

Impur tieularisalion  , s.  f.;  état  imparticularisè. 

Imparticularité , e , part-  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  particularisé  , dont  les  particularités  na 
soûl  pas  marquées  ou  le  sont  mal;  qui  n’est 
pas  rendu  particulier,  attribué  particulière- 
ment. 

Imparliculariser,  v.  act.;  ne  pas  particulariser. 

lmparticularime , s.  mas.;  opposé  de  particula- 
risme ; système  d’imparticiilarisatioii. 

Imparticularité,  e.  f.;  absence  de  particularité  ; 
état,  qualité  de  ce  qui  n'est  pas  paiircotier. 

Imparticulation , s.  féal.;  état  imp.trticolé  ; l’int- 
particulation  des  noms.  .-•’*qlsu  ullisoi 

Unparticulé , t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
particule,  qui  esl  sans  particule  : le  ministère 
se  compose  de  noms  im particule».  \è.».  ...  t 

Imparliculer,  v.  act.;  ne  pas  meuve  avant  , ne 
pat  faire  précéder  de  particule,  d’une  parti- 


IMP  2 

rule  : imparticuler  les,  des  noms  de  personne. 

Imparliculisme  , s ns.;  système  d'uuparticula- 
tion. 

Impartisan,  s.  m.,  fétu.  te;  celui,  celle  qui  n’est 
pas  partisan. 

Impassibilité,  t,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n'est  pas 
passibi'isé,  rendu  passible  de  condamnation  , 
de  peine,  de  souffrance,  de  chagrin. 

Impassibiliser , t.  act.  ; ne  pas  passihiliser,  ne 
pas  rendre  passible  de  condamnation,  de  pei- 
ne. Prou.,  s' — . Au  Gg.  : cet  homme  s’impas- 
sibili*r,  défient  indifférent  à tout,  pour  tout. 

Impassion , s.  f ; absence  de  pansion  ; étal  im- 
passlonni  : l'impatience  pour  les  choses  n'est 
pas  toujours  vertu  cl  loin  de  là  ; car  celte  iin- 
passion  ne  naît  souvent  que  de  la  plus  stupide 
indiffércuce.  Les  passions  sont  nécessaires  à 
l'homme , il  lui  en  faut  ; mais  ce  qui  lui  faut 
aussi , c'est  l'étude  de  ces  passions , c’est  la 
raison,  le  jugement,  la  force  et  le  courage  né- 
cessaires pour  les  modifier,  pour  rationaliser 
leur  action  , pour  corriger  leur  méteudance. 

hnpassionnahle , adj.  des  2 geu.;  qui  n’est  pas 
passioanablc,  ne  peut  être  passionné  ; qui  est 
insuscepliblc  de  passiou  : celte  |>craonne  est 
inipassionnable. 

Impassionné , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
passions,  é,  qui  est  saus  passion  ■ cette  personne 
est  impassiouuéc  , qui  n'a  pas  une  grande 
passion  pour,... 

Impassionnel , le , adj.;  qui  ne  présente  pas  de 
passion  ; qui  n'agit  pas  par  passion,  qui  n’est 
pas  impulsé  que  par  la  passion  : c'est  un  acte 
de  justice,  de  raison  , et  tout  à fait  impas 
sionncl. 

hnpassioimtllement , ads.;  d'une  manière  impas- 
sionnelle, sans  passion. 

Impassionnémcnt , adv.  ; d'une  manière  impas- 
sionnte , sans  grande  passion  : il  l’aime  , mais 
impassiouément. 

Impassionner,  v.  act.  et  pr.,  s'—;  ne  pas  pas- 
sionuer,  ne  pas  se  passionuci  ; laisser,  rester 
sans  passiou  ; ne  point  agir  par,  avec  passion  ; 
ne  point  pousser,  ne  pas  se  livrer  à des  actes 
passionnels  ; l'homme  qui  s'impassiouue  pour 
ne  point  agir  aveuglément , et  qui  ne  conserve 
de  la  passion  que  ce  qu’il  faut  pour  être  ex- 
cité à l'action,  est  toujours  un  sage;  parce  qu'a 
lors  il  est  dans  la  véritable  excitation  sans 
danger  de  tomber  dans  leurs  effervescences  et 
daus  les  travers  passionnels. 

Impaleliner,  v.  n.;  ne  pas  pateliner,  ne  pas  faire 
le  patelio. 

Impaienlablt,  adj.  des  2 g.;  qui  n'es  pas  paten- 
table , qui  ne  peut  être , ne  doit  pas  être  pa- 
tenté, qu'il  serait  bien  d'affranchir  de  l'impôt 
de  la  pente  : tous  les  hommes  exerçant  une 
profession  illucrative  devraient  être  impaten- 
tables. 

Impotente , e , adj.;  qui  n'est  pas  pas  patenté; 
qui  n'est  pas  soumis  à l'impôt  de  la  patente  : 
res  personnes  sont  impalculccs. 
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Impaterncl , le,  adj.;  qui  n’est  pas,  ou  peu  pa- 
ternel, qui  u'a  rien  de  paternel  ; e’esl  un  acte 
impateruel,  une  action  impatcrnelle. 

Impatcrnellement , adv.;  d'une  manière  impater- 
nelle: vous  agissez  impaicrncllement. 

Inipaterncllisé,  e,  part.  pus.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
pateraelliré  , rendu  paternel  . qui  ne  présente 
pas  toute  la  bienveillance,  toute  la  sollicitude 
paternelle. 

Impalemeltiser,  v.  act.;  ne  pas  paternelliser,  ne 
pas  rendre  paternel , ne  pas  donner  aux  actes 
le  caractère  de  la  paternel  lité  : impalernelli- 
ser  ses  soins,  sa  sollicitude. 

Impalernellilé,  s.  m.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
impateruel,  - 

Impatientable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  faci- 
lement impatienté,  qui  est  susceptible  de  s’im- 
patienter. 

Impatrimonialisable,  adj.  des  2 g.;  qui  ne  peut, 
ne  doit  pas  être  palrimonialisé  ; rendu  patri- 
monial. 

Impatrimottialisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est 
pas  patriinonialisé , rendu  palrimuniol- 

Impatronisation  , s.  f.;  état  impatronisé. 

Impatronisé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  introduit , 
établit  dans  une  maison  pour  jr  dominer. 

Impatriolicilé  , s.  f.;é(at,  qualité  de  ce  qui  est 
patriotique. 

Impalriotii/ue,  adj.  des  2 gen.;  qui  n’est  pas  pa- 
triotique, qui  n'a  point  exclusivement  en  vue, 
pour  objet  la  patrie  : sentiment  , action  opi- 
uiuu  impatriolique. 

Impalrioliqucmeni  , adv.;  d’une  manière  impa- 
tiiolique,  sans  iulcrét  pour  la  patrie,  sans 
amour  pour  la  patrie. 

Impairiotisable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  pa- 
triutisable,  que  l'on  ne  peut  patriotiser,  ren- 
dre patriotique  , auquel  on  ne  peut  donner, 
inspirer,  un  grand  sentiment  de  patrie,  un 
exclusif  attachement  à la  patrie. 

Impolriolisanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d'impatriotiser,  île  s’inipalriotiser  ; qui 
iinpalriotisc  , qui  ne  patriulise  pas  , ne  rend 
pas  patriote  ; qui  ne  porte  pas  à un  grand  , à 
un  exclusif  détoûmrnl  à la  patrie  ; un  impa- 
patriotisaut  système  , égoïsme:  une  impatrio- 
iisanle  politique. 

Impatriolisation  , s.  f.;  étal  impatriotisé,  action 
d'impatriotiser,  de  rendre  impatriote,  impa- 
triotique. 

Impatriotisé,  e,  part-  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  impalriole,  qui  n'a  pas  le  sentiment  , 
l'amour  de  la  patrie  ; qui  n’est  pas  rendu  pa- 
triotique, qui  ne  présente  pas  de  patriotisme. 

Impalriotiser , v.  act.  et  pron  , s’  — ; ne  paa  pa- 
trioliser,  ne  pas  se  patriotiser,  ne  pas  rendre 
patriotique  ; rendre,  devenir  impalriole  ; [alté- 
rer, corrompre  le  sentiment  de  la  patrie,  l’a- 
mour de  la  patrie , le  dévoûim-nl  à la  patrie  ; 
ne  pas  laisser,  ne  pas  rester  exclusivement  at- 
taché h la  patrie  -.  quand  les  pouvoirs  politi- 
ques inharmonicnl  leur  action , quand  ils  sor- 
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Uni  de  l'intérêt  gênerai  pour  entrer  dans  l'in- 
térêt privé,  ils  inipalriuliscnt  tout. 
Impalriotùnre , s.  ni.]  esprit  diudét  miment  il  la 
trie  ; luul  ce  qui  u'esl  |>as  patriotisme. 
Irtrpaupcritable,  adj.  des  i g.;  qui  u'esl  pu  peu* 
pensable,  ue  peut  éire  paupérisé,  qui  n'est  pas 
susceptible  de  tomber  dans  la  (utnreté  : cel 
homme,  ce  peuple  est  impanpérisable. 
Impaupiriiattt , t , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
, pus  l'action  de  paupériser,  de  se  paupériser; 
qui  ne  paupérise  pu , qui  ne  cause  |ias  la 
pauvreté  , ne  plonge  pas  dans  la  pauvreté  : 
uue  jouissinre  de  fortune  par  l’ordre  et  avec 
ordre  est  toujours  impaupérisanle. 
hnpaupérisatioti,  s.  f.  ; état  itnpaupérisé  : l'im- 
paupérisalion  dune  fouille,  d'une  peuple; 
actiou  de  ue  pas  jmupériser. 
tmpauprrist , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
jutupérisé , qui  n’es;  pas  plongé  dans  la  pau- 
ycté;  celle  famille  est  impaiipcriséc. 
lmpaüpériter,  V.  acl.  cl  pr.,  s’-;  ne  pas  paupé- 
riser, ne  pas  se  paupériser,  ne  |>as  rendre,  nr 
pas  devenir  pauvre  ; un  pas  pluuger,  ne  pas 
tomber  daus  la  pans  reté. 
hupaupérisme,  s.  ni.;  système  d iuipaupériiation 
Impayé , e,  adj.  ; qui  u'est  pas  |>ayé,  ou  qui  est 
mal,  iusuliisauiuicut  payé. 
hripeccabilisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
impcccabilisé,  rendu  impeccable. 
Impeccabilité  , e,  paît.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu  impeccable. 

hnptccabiliter.  v.  act.  et  pr.,  a'-;  rendre , de 
venir  impeccable  , incapable  de  pécher,  de 
faillir;  doutier,  prendre  l’iinpecrabililé. 
Impichable,  adj.  dns2  g.;  qui  u'est  pas  pèchabh', 
ue  peut  être  péché  : cel  étang  est  inipérhabln. 
hnptchc,  e,  part  pas.  et  ajj  ; qui  u’esl  pas  péclté: 
celle  rivière  est  iiiipéchée. 

Impicber,  v.  acl.;  lie  pas  pécher,  ou  le  faire  mal. 
Impéelreur,  s.  ro.,  fém.  itnpccherene  ; celui,  celte 
qui  ue  pêche  pas  ; il  y a beaucoup  plus  de 
pécheurs  que  d’impéchciirs. 

Itnpcdantciquc,  adj.  des  2 g.;  qui  u’esl  pas  pé- 
dautesque,  qui  ne  seul  pas  le  pcJani. 
Impédaruetyuartenl , adv.;  d'une  mauière  iinpc- 
daulesque. 

Jmpeiijnablt , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  pei  - 
gnable,  ne  peut  être  pciul. 

Impcignarrt,  e,  adj.  ; qui  u'est  pas  peignant , qui 
ne  peint  pas  bien,  qui  ne  décrit  pas , ne  rend 
pas,.  ue  rcpréseulc  pas  ; celte  desci  iplion  est  I 
i ui peignante. . 

Impartant,  e,  part.  pr.  est  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  peiner  ; qui  ne  |ieiiie  pas,  ue  cause 
|ias  de  pciue  : celle  uuuvelle  est  pour  lui  très 
loipcinoule. 

Imptiné , e , part.  fias,  et  adj.;  qui  u'est  pas 
peiné,  qui  est  saus  pciue:  cette  personne  est 
impeiurc. 

hnptiuer , v.  act.  et  pr.,  s'-;  ne  pas  peiner,  ne 
pas  causer,  ne  pas  prendre  de  peiue,  des 
pciues. 


Impeineutement,  adv.;  d'nne  manière  impatiente, 
sans  peine  : celte  personne  vit  impeineusc- 
ment. 

Impr.neux,  le,  adj.  ; qui  n’est  pas  peinent , qui 
n’est  pas  entouré  de  peine  : une  vie , nue 
fvislence  iinpeineuse. 

Impèhélrabilitirble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
inipéuétrahilisé,  rendu  impénétrable  , qui  est 
susceptible  de  s’impénétrabiltser:  si  vous  faites 
ainsi,  vos  systèmes  seront  impéiiélrabilisables. 
Impénétrabilité  , e , part  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  iuipénétiable,  qui  a de  l'impé- 
nétrabilité : une  aeience  ioipcoclrabilisée  n'est 
utile  i rien , pareequ'alors  elle  est  connue  de 
trop  peu  de  monde. 

Impénrirabihier , v.  acf.  ef  pr  , s‘ — ; rendre, 
devenir  impénétrable  : quand  les  actions  s’ira- 
pénélrabilisenl , elles  mêmes  appellent  toutes 
les  inéiiaoces  et  les  irritent. 

Impénelrant , e,  adj.  ; qoi  ne  pénétre  pas  : rai- 
sonnement , discours  impénétrant. 
inrpénéiration,  s.  f.;  manque  défaut,  absence  de 
pénétration;  étal  impénétré, 

Impénclré , e , adj . ; qui  n’est  pas  pénétré. 
ImpémbiUié,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
rendu  pénible,  plus  pénible. 

Impinibiliter , v.  act.;  ne  pas  péuibiliscr,  ue 
pas  rendre  pénible,  plus  pénible  ; inaugmeu- 
ler,  iuétendie  les  difficultés. 

Impcnibilitc,  s.  f.;  étal  impénible,  qualité  de  ce 
qui  inangmentc  les  difficultés. 

Itnpeinhle,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas  pénible  : 
ce  travail  est  impéoiblr. 
hnpéuiblemcnl,  adv,  ; d'une  maniéie  impcniblc, 
saus  peine. 

Impentable,  adj.  des  2 g.  ; te  qni  n’est  pas  pen- 
sable, ne  peut  . ne  doit  pas  être  pensé  : c'est 
même  impensable. 

Imparte,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  pensé  ; non  seule- 
ment il  n'a  pas  fait  celte  action , mais  il  ue  la 
pa*  même  pensée. 

Impertiiuniiable,  adj.  des  2 f».;  qui  n’est  pas  pen- 
siouuable,  lie  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas 
être  pensionné  : cet  homme  n'a  pas  rendu 
sua  de  services,  il  est  impensionuable. 
hn/ietiiiorwane,  t,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ue  fait 
pas  l’action  de  pensionner  ; qui  ne  pensionne 
pas,  qui  oc  donne  pas,  n'aceorde  pas  de  pen- 
sion : uoe  administration  inqiensiorinanlc. 
Impentionttt,  e,  f ait.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
pensionné,  qui  n'a  pas,  ue  touche  pas  de  pen- 
sion ; celle  fiersoiine  est  i tu  pensionnée 
lin/iemioimrnieiit,  s.  m.;  étal  iiiipeusionoé  : l'im- 
pensiuuuemenl  de  ce  imliiaire. 
htrptitiioritier,  v.  act.;  ne  pas  pensionner,  ne  pas 
dunn<  r,  ne  lias  accorder  de  pension,  une  pen- 
sion : impensiouner  des  militaires  , des  fonc- 
tionnaires. des  serviteurs. 

Impénurie,  s.  f.;  absence  de  pénurie,  de  grande 
disette,  d'extrême  pauvreté. 
hnpénunaia,  e,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  pétiurier  ; qui  ue  péuuric  |>os,  qui 
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lie  cause  pas  la  pénurie  , qui  uc  plonge  pas 
dans  la  pénurie  : c’esl  uue  grande  perte,  mais 
pourtant  iuipcnuriante. 

Impinurié , e,  pari.  pas.  cl  adj  ; qui  u’est  pas 
pénuiic,  qui  u'esl  pas  dans  la  pénurie. 

Impcnuricr , v.  act.  et  pr. , s’— j ne  pas  pénu- 
rie!-, uc  |ias  se  pénuiier,  oc  pas  causer,  uc  pai 
amener  la  pénurie , ne  pas  plonger,  ne  pas 
Ion. lier  dans  la  pénurie. 

Imperdable.  aJj.  des  2 g ; qui  u’esl  pat  perçahle, 
que  l'uu  ne  pi  -ut,  que  l'on  ue  doit  pas  percer  : 
celle  chose  est  imperqible. 

lut  perce,  e , adj.;  qui  n'est  pas  percé. 

Imperceptibilité,  e,  part.  pat.  et  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  imperceptible. 

lmperceplibil.set  , v.  net.  cl  pr. , s' — ; rendre, 
devenir  imperceptible , placer  , se  placer  Iiois 
de  la  vue.  Neul  ; agir  inipcrecptildeuienl. 

hnpercevable,  adj.  das  2 g.;  qui  u'est  pas  perce- 
vable, ne  peut  être  perçu  : lu  mal  aise  général 
est  tel  dans  ce  pays,  que  l’impôt  y est  imperce- 
vable. 

Imperdu,. e,  adj.;  qui  n'est  pas  perdu. 

I mperf ectiùnnabte,  adj.  des  3 g.  ; qui  n'rst  pas 
pcrfcctionnaliic,  no  peut  être  perfectionné: 
celle  chose  est  impcrkciionuable* 

Imper/cctionuc . e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est 
pas  perfectionné  : cet  ouvrage  est  impeifec- 
l tonné. 

Intpcr/iclrotiucl , le  , adj.  ; d'imperfection  , qui 
est,  qui  tient  de  l'imperfection,  qui  la  marque  : 
c'est  un  travail  imperfeclionnel. 

I mperfcctiomicment , adv,;  d’unc  manière  imper- 
fection nce. 

ImpCtfenioMiei,  v.  acl.  ; ne  pas  perfectionner, 
ne  pas  donner  la  , de  la  perfection,  ne  pas 
rendre  parfait,  accompli  : par  cc  moyen  vous 
impcrfeetionnerci  toujours. 

Imperfide,  subs.  cl  a Ij.  dis  2 g,;  celui,  celle  qui 
n'est  pa«  perfide  : uu  imperfide,  ce  qui  u'est 
pas  perfide,  n’a  rien,  ne  présente  rien  de  per- 
fide : quand  I homme  n'a  que  la  vérité  et  la 
droiture  dans  le  cu-ur,  ses  actes  sont  toujours 
imper liJcs  et  il  ue  sort  jamais  des  dcvoiis  de 
la  loyauté. 

Impcrjidemcnl , adv.;  d'une  manière  impci  lidc, 
sans  perfidie  ; agir  imperfideiuent  : l'homme 
doit  entrer  dans  tons  les  principes  de  beau,  de 
droit,  de  bien  cl  de  juste,  autrement  il  tombe 
daus  tout  le  faux  et  le  perfide  d'action,  aussi- 
tôt  qu'il  sort  des  roules  de  la  loyauté  il  n a 
pins  il'bonni'iir , et  sans  honneur  il  ne  peut 
agir  impcrli  lemenl , qarccqu'alors  il  n'a  plus 
pour  l'impulser  que  la  perfidie  et  la  déloyauté 
la  p’us  aclitc  et  lu  plus  pervertissante , rt 
alois  aussi, au  lieu  de  si-  cortégcr  des  cslisuies 
et  des  reconnais. aun-s  des  huinmes  ,,-il  ue  se 
cortège  plus  que  de  leur  juste  mépris  et  de 
leurs  iuiprécatious 

Imperfidie,  s.  f.  ; absence  de  perfidie  ; état,  qua- 
lité île  ce  qui  n’est  pas  perfide  : l’impeilidie 
de  l'action  scia  toujours  la  règle  de  l'homme 
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juste,  cl  malheur  à celui  qui  sorl  de  celle  réglé; 
parce  que  s’il  l'enfreint , chaque  jour  et  à 
chaque  | as  dans  la  vie  il  est  heurté  par  la 
déconsidération  cl  par  la  répulsiou  des  lion- 
nciei  (!*■>*• 

Im  péri  lieux  , te  , adj.  ; qui  n'est  pas  périlleux  : 
cet  endroit  est  impérilleuv 

Imp  rimable  , dj.  des  3 g ; qui  n'cvt  pas  péri- 
mab!e,  ne  pas  susceptible  de  se  périmer  ; ce 
droit  est  impériinable. 

Impérimé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  périmé. 

Impcrimemeut,  s.  m. ; étal  impérimé:  l’impc- 
> internent  de  l'instance. 

Impériotititme , «.  m . ; système  d’impériosité  ; 
continuelle,  incessante  impériosité. 

ImpirHiii,  e , part.  pas.  et  adj  ; qui  est  .Uns 
1 impéritie,  qui  a,  qui  montre  de  1 impéritie. 

Imficiiliter,  v.  acl.  et  pr.,  s’ — ; donner,  causer, 
prendre  de  l'impéritie,  un  m .impie  ; un  défaut 
d habileté  : l'homme  qui  ne  s’adonuc  a rien 
de  ce  qui  est  propre  à développer  l'intelligence, 
s'impéritise  en  tout  et  pour  tout. 

Impérilisme,  s.  m.;  ce  qui  n'rst,  ne  présente  que 
de  l'uupèiilie,  une coiitiu.iellc,  incessante  lui- 
|H-rilic  : ce  n'est  que  de  I impérilisme. 

Impermanence , s . f.  ; abseuce  de  permanence, 
opposé  de  |ierniancncc. 

Impermanent,  e,  adj.;  qui  u’est  pas  permanent. 

Impermcttable,  adj.  des  3 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
permetlable,  ne  peut  être  permis,  ce  que  l’on 
ne  doit  pas  permettre  : celle  chose  est  imper  - 
m ci  talée. 

Impermettant , e.  , part.  pr.  cl  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  permettre;  qui  unpermet,  nu 
permet  pas,  qui  ne  donne  pas  permission,  poti- 
voir  de  faire  : mais  c'est  alors  une  impenntl- 

tnnto  liberté. 

Impertnetlre,  v.  acl.;  ne  pas  permettre,  ne  pas 
donner  permission,  pouvoir  de  faire. 

Impermis,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  u'est  pas 
permis  : celte  mie  chose  impermisc. 

Imperumlabiliic,  e,  paît.  pav.  d adj.;  qui  n'est 
pas  laissé*  permutable,  qui  est  rendu  imper* 
mutable  : des  place»,  des  emplois  impermula- 
liiliscs. 

Impet  mutabilités,  v acl.;  ne  pas  laisser  permu- 
table, rendre  impermuia  île  : impermutabili- 
ser  des  places,  des  emplois. 

Imperpêtuable,  adj.  des  2 g.;  qui,  cc  qui  u'est 
pas  perpciuable,  ne  peut  ne  doil  pas  être  per- 
pétué : tel  homme  est  imperpêtuable  daus 
scs  fonctions  : ces  querelles  suut  imperpélua- 
btes. 

Imperpétuanr,  e,  adj.;  qui  ne  perpétue  pas  : ce 
monument  est  trop  mesquin  cl  iusohdcuicnt 
cuustniit,  il  sera  imperpéluant. 

Imperpèluntion,  *.  f.;  absence  de  perpétuation  ; 
état  il» perpétué. 

Imperpétué,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  perpétué. 

Impersicutable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’csl  pas  por- 
sôchlabte,  qui  ne  peut  être,  ne  doit  pas  être. 
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ne  mérite  pas  être  persécuté  : celle  personne  pas,  s'engage  pas  : vos  raisons  sont  impérsua- 
eat  imporsécutable.  dantes  : personne  impersuadante. 

Impersrculam,  e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  hnpcrsuaile,  c,  pari.  pas.  et  ailj . ; qui  n'est  pas 
pas  l’action  de  persécuter;  qui  impersécule,  persuadé,  qui  est  sans  persuasion,  qui  n'est 
ne  persécute  pas,  qui  ne  vexe,  n’inquiète  pas  pas  convaincu  : celle  personne  est  imper* 
injustement  ; cette  loi  est  imperséeutanle.  auadée. 

Impcrsécuti,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’eat  pas,  Im/mrsuadément , adv.;  d’une  manière  imper  - 
n’a  pas  été  persécuté,  objet  de  persécution  : suadée,  sans  conviction, 

cette  personne  est  imperséculée.  Impersuatier,  v.  art.;  ne  pas  persuader,  ne  pas 

Impertécuttr,  v.  act.;  ne  pas  persécuter;  ne  pas  entrainer,  ne  pas  déterminer,  ne  pas  convain- 

rexer;  ne  pas  inquiéter,  tourmenter  ; ne  pas  cre,  ne  pas  faire  adopter  : impersuader  les 

faire  souffrir  injustement  par  la  violence,  la  personnes. 

cruauté.  Impersuasif,  ce,  adj.;  qui  n’a  pas  le  pouvoir,  la 

Impersécutenr,  s.  m.,  f.,  trice  ; celui,  celle  qui  force  de  persuader,  qui  n’est  pas  de  nature  b 
ne  persécute  pas.  persuader  : des  arguments  impersuasifs. 

ImpertéctUif,  ce,  adj.;  d’iropersécution  ; qui  Impersuasion,  t.  f.;  absence  de  persuasiou  ; état 
n'est  pas,  qui  De  tient  pas  de  la  persécution,  impersuadé  : son  impers  nasion, 
qui  ne  la  maïqnc  pas  ; ce  moyen  est  imprrsé-  Impersaasivemeni,  adv.;  d’une  manière  imper- 
entif.  suasive,  sans  persuasion  : vous  discutez  im- 

Impérsicution  , absence  de  persécution  ; état  persuasivement. 

imperséeulé.  Impertinaitisé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est 

Imperscculisme,  s.  m.;  système  d'impersécu-  rendu  impertinent,  déplacé,  contraire  au 
tion.  jugement,  à la  bienséance,  qui  a, qui  présente 

Impersécutivcmenl,  adv.;  d’une  manière  imper-  de  l’impertinence. 

séculive,  sans  persécution  : agir  impersécuti-  Imperlineniiser,  v.  art.;  rendre  impertinent  ; 
vcment  donner,  causer  de  l'impertinence,  rendre  dé- 

Impersévérammeni,  adv.;  d'une  manière  imper-  placé,  contraire  au  jugement,  à la  bienséance, 
sévérantc,  saus  persévérance.  agir  contre  la  bienséance  : imperlinenser  son 

fmpersécéranee,  s.  f.;  manque,  defaut,  absence  aciion,  sa  conduite,  lui  donner  de  l’impciti- 

de  persévérance  : en  tout  la  persévérance  est  nence  ; impertînentiser  l’Iiommé;  le  rendre 

nécessaire  et  le  plus  souvent  ce  n’est  que  par  impertinent,  grossier,  ne  pas  lui  inrtilqucr  de 

eüe  seule  que  l'on  arrive  au  but  que  l'on  s’est  règles  de  bienséance.  Neut.  : faire  l’imperti- 

proposé,  et  si  elle  n’est  pas  une  vertu, elle  est  nent,  de  l'impertinence  : vous  impert men - 

au  moins  une  grande  et  honorante  qualité.  tisez. 

mais  l’impersévérance  est  un  vice,  une  lâcheté  Imperturbalisable,  adj.  des  2 g. ; qui  peut  éfre 
de  caractère,  l't  omme  doit  s’en  colriger  ou  rendu  imperturbable,  qui  est  susceptible  d’im- 
il  n’arrivera  jamais  à rien.  perlurbabilité  : celte  personne  est  iniperlnr- 

Impersivcrant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  babilisable. 

pas  l’action  de  persévérer  : c’est  en  impersé-  Impertubabilisant,  e,  part  pr.  et  adj.;  qui  fait 
vérant  dans  les  principes,  dans  l’action  que  l'action  d’impcrlurbabiliscr;  qui  impcrlurbabi- 

l’on  perd  tout,  qui  ne  porte  point  à la  perse-  lise,  qui  donne  de  l'imperturbabilité  : un  im- 

véraBce  : un  inipersèvèranl  courage.  perlurhabili-ant  aplomb. 

Jmpersèviratenr , s.  m.,  f.,  trice;  celui,  celle  Imperlubabitisé,  e,  part,  pr.  cl  adj.;  qui  est 
qtii  ne  persévère  en  rien  ; c’est  un  impersé-  rendu,  devenu  imperturbable,  qui  est  à une 
vèraleur,  grande  tranquillité  d’âme  , d’esprit  : celte 

Impersivértr , v.  n.;  ne  pas  persévérer,  ne  pa«  personne  est  imperturbabilisée. 

rester  ferme  dans  sa  résolution,  manquer  de  ImpcriubabilHer . act.  et  pr.,  s’ — ; rendic,  dc- 
persévérance  ; vous  1m persévères.  venir  impcrtnrbable  ; donner,  causer,  pren- 

Impersonnalisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  dre  de  l’impertnbabililé,  h tianquillité  d ème, 
pas  personnalisé,  rendu  personnel.  d’esptit,  le  sang-froid  ; rendre,  devenir  insus- 

Impersonnaliscr,  v.  act.;  ne  pas  personnaliser;  ceptible  de  trouble,  d’agilation,  d’intrauqnil- 

ne  pas  rendre  personnel  ; lie  pas  appliquer;  lilé  d’esprit. 

ne  pas  attribuer  à des  personnages.  Impertubaleur,  s.  m.,  f.,  trice;  celni,  celle  qui 

Impersonnalisme,  s.  m.;  système  d’impersonna-  ne  cause  pas  un  trouble,  qui  n’excite  pas  le 
lilé.  désordre  : c’est  un  iinperlurbateur. 

imperson/mlitc,  s.  f.;  absence  de  personnalité  ; Imperturbation,  s.  f.;’ absence  de  perturbation, 
étal,  qualité  de  ce  qui  est  impersonnel,  inémotion  de  l’âme. 

Impersnadable,  adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  per-  Imperverti,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
suadable,  que  l’on  ne  peut  persuader  ; celle  perverti  ; cette  personne  est  impervertie. 
personne  est  impersuadablc.  Impervertie,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  ne  pss  pcrier- 

Impersuailanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  tir,  ne  pas  SC  pervertir, 

pas  I action  de  persuader;  qui  ne  persuad, /myierierlijjüiK,  e,  part  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait 
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pas  l'action  tic  pervertir,  qui  ue  pci  verlit  pas, 
uc  cause  pas  la  perversion  : il  faut  A 1 homme 
îles  plaisirs,  tuais  tirs  plaisirs  imper i crlis- 
sanls. 

Impervertissemrnt,  s.  m ; état  imperverti  ; son 
impcrverlissenicnt . 

Imperverlisseur,  s.  m.,  (. , se;  celui,  celle  qui 
ne  pervertit  pas,  qui  ne  corrompt  pas,  qui  ne 
gîte  pas  les  mœurs  : c’est  un  impervertis- 
seur. 

Impest,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  pesé,  ou  qui  est 
mal  pesé  : ces  choses  sont  impesées. 

Impestifèré,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  pestiféré  : ce 
pays  est  impestiféré, 

Impestilentiel,  le,  adj.;  qui  n’esl  pas  pestilen- 
tiel : on  air  impestileoticl. 

Impélillanl,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  pétillant  : il  est 
impctillant. 

Impétrifiant,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  pétrifiant,  qui 
rie  pétrifie  pas  : c’est  impétrifiant. 

Impélrifié,  e,  adj.  qui  n’est  pas  pétrifié  : il  est 
impétrifié. 

Impétulance,  s.  f.;  absence  de  pétulance,  intiva- 
cilé,  impétuosité  : son  impétulance. 

lmpeuplable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  peu- 
plable  ; ne  peut  se  peupler,  être  peuplé. 

Impeuplaut,  e,  adj.;  qui  u’est  pas  peuplant,  qui 
ne  peuple  pas,  qui  ne  se  multiplie  pas,  ne  se 
propage  pas  de  soi-mème  : une  chose  iuipeu- 
planle  ; cette  espèce  est  impeuplante. 

Impeuplé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  peuplé. 

Imptureuséméiit,  adv.;  d’une  manière  impeu- 
reuic.  sans  peur  : faire , agir  impeureuse- 
ment.  , 

Impcureux,  se,  adj.;  qui  n’est  pas  peureui. 
Substantivement  ; c'est  un  impeureux. 

Imphénomènique, stYj.Aes  2g.;  qui  n'est  pasphéno- 
mènique,  qui  n’a  rien,  ne  présente  rien  de 
pliénoménique,  qui  ne  tient  pas  du  phéno- 
mène. 

Imphinoménisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est 
pas  phéuoménisé.  qui  n'a  rien  de  phénomé 
nique.  Au  fig.:  qui  n'a  rien  d'étonnamment 
extraordinaire,  de  surprenant,  d’étrange. 

Imphinomtniser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  phé- 
noméniser,  ne  pas  croire  , nu  pas  rendre,  ne 
pas  devenir  phénomène;  laisser  les  choses  tel- 
les qu’elles  sont,  ne  pas  les  exagérer;  rendre  , 
laisser  imphénoménique.  Au  fig.  : nu  pas 
croire,  ne  pas  rendre,  ne  pas  devenir  surpre- 
nant , étrange,  étonnamment  axlraordinaire  : 
une  imagination  exaltée  phénoménise  plus  que 
la  nature,  et  l’ignorance  et  la  sottise  phéno- 
ménise tout. 

Imphilosophlqiie , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
philosophique. 

IniphilosophiqucmeiU , adv.;  d’une  manière  im- 
philosophique, sans  philosophie. 

Implirasable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  phra- 
sé, ne  peut  cire  phrasé.  Au  fig.  :que  l'on  doit 
dire  , exposer  nettement , franchement  , sans 
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détour,  sans  phrases,  sans  verbiage  : ces  cho- 
ses sont  miplirasaMi  S. 

hnphrasé  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u’est  pas 
phrasé,  mis  eu  phrase,  ou  qui  est  iuconveoa- 
blemeut  phrasé.  Au  fig.  : qui  est  dit , rendu  , 
exposé  nettement,  franchemuni,  sans  phrases, 
sans  détour,  sans  verbiage. 

Imphrasement , s.  m.;  état  imphrasé  ; l’imphra- 
sèment  de  son  discours. 

Imphrasement , adv.;  d'une  manière  imphrasce  , 
sans  phrases. 

Imphraser,  v.  act.;  ne  pas  phraser,  ne  pas  faire 
de  phrases,  ne  pas  mettre  en  phrase  ou  le 
faire  ineonvenablemeul.  Au  fig.  : dire,  expo- 
ser nettement , franchement , sans  phrases, 
sans  détour,  sans  verbiage. 

Impiégeaiit,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  piégeant , ne 
tend  pas  de  piège  : une  poliquc  impiégeantc. 

Impierrable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  pier- 
raille , ne  peut , ne  doit  pas  être  pierre  : ce 
chemin  est  impierrable. 

Impierré  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
pierré , n'est  pas  garni  de  pierre  : une  route 
impiwrée. 

Impierrement,  s.  m.;  état  impierré  : l'impierre- 
raent  du  celle  roule,  de  ce  chemin. 

Impierrer,  v.  act.;  ue  pas  pierrer,  ue  pas  garnir 
de  pierre  : impierrer  un  chemin. 

Impiitinè  , e,  adj.;  qui  n'est  pas  piétiné  : cette 
planche  de  légume  est  iinpiétmée. 

Impiétisable  , adj.  des  g.;  qui  n e-t  pas  piclisa- 
hle  , que  l'on  ne  peut  piéliser  , à qui  on  no 
peut  inspirer  de  la  piété , qui  n’esl  pas  sus- 
ceptible d'un  sentiment  de  piété  : les  hommes 
sont  impiélisables  et  ne  s'attachent  à aucun 
devoir,  quand  il  n'jr  a pas  chez  eux  principe 
de  moralité  et  d’honneur. 

Impiétisant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  ps' 
l’action  de  piéliser,  de  se  piéliser;  qui  impir- 
tisc  , qui  ue  donne  pas , n’insjiire  pas  du  la 
piété,  un  sentiment  de  piété  : vousdonuez  des 
exemples  impiéluants, 

Impiétisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  pic- 
lisé  . qui  manque  de  piété,  qui  est  sans  piété. 

Impidiscr , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ue  pas  piéliser, 
ne  pas  se  piéliser;  ne  pas  donuer,  ne  pas  ins- 
pirer de  piété  , un  sentiment  de  piété  , ne  pa; 
s’y  livrer  : l’homme  s’impiélisc  par  les  vices 
de  sou  cœur  et  de  ton  esprit;  mais  il  s’impié  • 
lise  peut-être  plus  encore  par  les  mésexem- 
ples. 

Impiétisme,»,  m.;  système  d’impiété,  tout  ce 
qui  n’esl  , ne  présente  qu’une  Continuelle  im- 
piété : c’est  de  l’impiétisme. 

Impieusement,  adv.;  d’une  manière  impieuse, 
sans  piété  : vous  sous  conduisez  iinpieuse- 
meul. 

Impieux  , se,  adj.  ; -qui  n'est  pas  pieux,  qui  ne 
présente  pas  de  piété  ; subst.  : un  impieux. 

Impi  labié,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  pilablr, 
que  l'on  ne  pcul  piler,  écraser  ; celte  graine 
•st  impilabU 
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ImptUui,  e,  adj.  ; qui  c*t  impilaut  , qui  ne  pile 
pas  ou  lie  pile  pas  bien  : ces  Mortiers  eu  bois 
soûl  impilnuts. 

.'mpilc^c,  adj.  ; qui  n’est  pas  pMé,  écrasé  , ou 
l'est  mal  : celte  eho.se  est  impilëe. 

>n\nlmttui, * m.,  étal  impilé  ou  mal  pilé  : sou 
impilemeiit. 

tpillablc,  adj.  des  4 g.;  qui  n’est  pas  pifîable, 
qui  ne  peut  être  pillé , que  l'on  ne  doit  pas 
ptiltT,  ou  d ny  a ih*u  a piller  : cotte  maison 
est  impiliable. 

• Hpilkuit , e,  adf.;  qui  »c;  pille  pas-:  admrahfrti- 

tiou  impiiiauie. 

iptlh',  f* adj.  ; qui  n'est  pas  , qui  n’a  pas  été 
pille  ; celle  perauaæ  . cette  maison  est  un 
pillée. 

,ipilUur , a.  i».  1}  **  ceiui , eche  qm  m*  piHc 
pas  : c'est  uu  uwpiüeur.  » 1 ’ 

tptlvnc  , e , adj.  ; «pu  n'est  pa*  pilot  té  : H’tte 
laine  «*t  implum-e. 

ipimbcchêr,  v.  n ; no  pas  jmwhêclier,  ne  pis 
faite  la  piuiliédie  : vous  feuipimbèrlnî/. 

» pioehakle  , adj.  des  4 t.  ; qui  n’est  pas  piocha 
ble,  que  l’on  ne  peut , que  l'on  i»e  doit  pes 
pm  lier  : celte  terre  est  impioc boitte. 
wiochc,  c*  adj  ; qui  u’est  pua  pioché  du  tout 
ou  qui  L'est  mal  : cetta  terre  est  im|ùocbt;c. 
tpiocheuuui)  *.  n.;  état  impioohôon  mal  pio- 
ché *.  I luspior Liemcut  de  cette  terre. 

(piquable,  adj.  des  4 g.;  qui  n’est  pas  piqoa- 
LU)  n que  Tou  lu  peui  lanleiucnt  piquer.  Au 
fjg.  : que  l'on  ue  peut  fâcher,  qui  o’est  pas 
susceptible  de  tp  piquer  : cette  personne  est 
iopqsébh. 

• tpitiiuimniom  , adv.  ; d'une  manière  impi- 
« piaule,  sans  piquer  : sous  lui  avee  parlé  impi 
quamuicut. 

ipiquant , c,  adj.;  qui  n*e>t  pas  piquant  , qui 
ne  pique  pas  , uo  clrftqtie  pas.  Tait  pr.  : qui 
ne  fait  pas  l’action  de  piquer  : ccs  |mroU’* 

août  inpiquautes. 

ipiquc  , e,  part  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  pi- 
qué. Au  ftg.  : qui  n'c*t  pas  fàclic,  olfeu.se. 
i piquer t V.  act.;  ne  pas  piquer.  Au  lig.  : ue  pas, 
fAcher,  ne  pas  uifi-nser  : impique r les  per* 
sonnes. 

ipitic,  s.  m.;  manque  , défaut,  al*-*  non  de  pi- 
tié; inexorable  durcie*.  quand  la  pûic  h al  nu 
le  cuîur  et  dirige  laine  , l'homme  icete-â  un** 
impulsion  de  bonté,  de  générosité,  d’hunmuilé 
et  de  vertu.  Mai»  s’il  entre  dans  l'impurn..-» 
rimpitic  devient  mki  action  , il  pçrveiiit  de 
plus  eu  plus  son  âme  et  son  coeur,  il  U»ml>£ 
dans  riuhiiujauilé  9 1 aunvenl  môme  dans  la. 
férocité. 

ipiiieustment,  adv.;  d'uoc  manière  impi doute, 
sans  pitié  : vous  agissez  irapiiiemscmcut. 
ipiticux,  t»,  ndj.;  qui  n’esf  pas  pi  Km*,  qui  ne 
ne  montre  pas  de  (a  pitié,  .Subsi,  : un  impi* 
tiomt. 

ipiioyubiliic  , e , paît.  pas.  ci  adj.  ; qui  rtt 
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rendu,  devenu  impitoyable  , inaccessible  h U 
pitié. 

Impitotfnbihser , v.  act,  et  pr.,  s’ — ; rendre,  de- 
venir impitoyable,  inaccessible  à la  pitié  : celle 
personne  s'impitoyabilîse. 

Itnpiiotjanre,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  de 
I insensibilité,  de  lin  flexibilité,  de  l’iucxurabî- 
lii<«  : son  impiloyaucc. 

fmpttoynbilitè  , s.  f ; état  dans  lequel  est  une 
personne  impitoyable:  vous  saule/,  doue 
ter  dans  votre  impiloyabitité. 

hnpUicabitinnblc , adj.  d s 2 g.  ; qui  peut  cira 
rendu  imph  atdc  , qui  est  susceptible  d’iui- 

1 placabiliic  : les  vengeances  les  plu*  hnplara-s 
bilisuble-  «ant  cilles  qui  nai  * cul  des  jalousies 
de  l'amour,  qui  naissent  des  bt<  ss«ameuLs  d'in*, 
térèis  ; parc*  que  ce  sont  celles  qui  enflam- 
ment et  irritent  1??  phn  l’égoïsme. 

I mpfirtttbi ffx nul,  c,  part.  pr.  etn  *]  ; qui  fait  Tac* 
lion  d’imrtfacabiliser,  qui  snipfacab.lbe  , qui, 
rend  hnplaocibfcj  qui  donne,  rausel'implaca* 
bilité  : un  jtnplucabilisnnt  nu  fait  , manque-s 
ment  de  fnî. 

huplacabiti*c  , c , - part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
readti , devenu  implacable  , qui  a , qui  pré- 
sents: de  l'implacabilité  : une  vengeance  irti- 
plucabilisée  conduit  l’homme  à l'atrocité  et 
au  crime;  êt  serait  elle  vans  effet  qu'elle  est 
toujours  un  vice  clicz  lut , parce  qu’elle  dé- 
prave son  enurr  et  son  caractère  par  les  projeta 
qu’elle  eflfnnto  et  dont  elle,  les  nourrit. 

ImplÊcâbîlticr,  v.  art.  et  pr.,  s’—;  rendre,  de 
vetirr  irap!a  .iWc,  rester  dans  ïu  persé<ci ancc 
du  ressenti  meut  ; donner,  cahier,  prendre  de 
i’imptac  dnlilé  : l'homme  qi  1i  implaeuhilise 
haines,  ses  vetvgcaoce?,  se  |rréporc  toutes  les 
i épuisions  sociales. 

IwpLucabtUxmc.,  %.  m.;  ce-quéii’csl  , ne  présente 
qu'une  iront  tu  ut- 1 h; , n, cessante  impheubi- 

* litc. 

hnplaçnUt  , ailj.  d<  s 4 g.  ; tpi* n’est  p*« pin^aMc, 
que  l'on  ne  peut  placer  ; ce  motible  est  im 
pliable.  - * 

hnplnç,inls  cf  adj.  ; qui  ne  pUcu  pas  : une  par 
hounu  impla^u'.c. 

ltnplaccs  c,  adj.;  qui  u'csl  |»as  placé  i ceUeeiiuie 
est  imppiacée. 

hnplaçcwcnl , s.  m.;  éUU  implaec.  : r»mplae<î- 
mr  oj  des  choses  montre  uno  négligence  dont 
il  est  toiijuius  r.icessair.i  dt*  jmj  corriger, 

ImpiafomabU .*,  a « 1 j . ; dos  2 g.;  qusu’c^l  j»spla- 
lunuiible,  que  l'on  ne  doit  pas  pUfouiuT. 

hn)i!ufüu)iét  et  adj..;  qui  n’o*l  pas  plafonné,  qui 
est  sans  pb«fund.  # ..  j » 

Impto/onucmentf  m ; état  iuipUfonné  : l i<u- 
ptafonnement  des  chambres. 

iatplaiilable,  adj  dis  4 g.;  qui  u’est  pas  plaida- 
Me , ne  peut  , uc  doit  pa>  être  plaidé,  sou- 
tenu, défendu  e n justice  : cette  cause  esi  im- 
pla'dablc. 

tnrplaùlc,  c.  adj,;  qui  nVst  pOf,  qui  rï*a  pua  été 
plaide,  on  Va  été  mal. 
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Implai'iiiable,  ntlj . des  2 g.;  c|ni  n'est  pas  plai- 
gnahle,  que  l’on  ne  peut,  que  l'on  ne  doit  pas 
plaindre  : cet  liomuie  est  iniplaignablc , il  a 
uiérilé  son  iilallieur. 

Implantable , adj.  des  2 g.  ; cc  qui  peut  être  , 
doit  cire  implanté  : ces  principes  surit  iuiplau 
laides  : ce  terrein  est  implanialde. 

Impleelibilité,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'esl  pas 
plrcliliilisé,  rendu  puni-sable  ; qui  est  exempt 
de  pénalité,  de  châtiment,  de  punition. 

Intpleetibilher,  v.  acl.  ; ne  pas  plectihiliser,  ne 
pas  rendre  punissable,  ne  pas  assitjétir  à une 
pénalité,  à une  punition,  à un  châtiment. 

Impleelibilité , s.  f.  ; état  implectiblc  , impunis- 
sable. 

Implectiblc , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  plecli- 
ble,  qui  ne  peut  être  pnni , châtié  , à qui  ou 
ne  petit,  on  ne  doit  pas  infliger  un  châtiment, 
une  peine,  qni  ne  peut  être  rendu  punissable. 

Impleurable  , ndj.  des  2 g.  ; qni  n’est  pas  pteu- 
rable,  qui  ne  mérite  pas  être  pleuré,  que  l’on 
ne  doit  pas  pleurer  : cette  personne  est  im- 
plenrable. 

lmp  leuri,  e,  adj.;  qui  n'a  pas  été,  qui  n'est  pas 
pleuré  , tiveirtenl  regretté  : ce  prince  est  im 
pleuré. 

Implicable,  adj,  des  î g.  ; qui  ne  peut , ne  doit 
pas  être  impliqué  ; cet  liommc  est  implicable 
dans  celle  affaire. 

Imptieitablc , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  pent  être  , 
doit  être  implicite,  rendu  implicite. 

ImplMtntWn,  s,  f.;  action  d'impbeiter  ;'état  im- 
plicilé. 

Implicite,  c , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  implicite. 

Implicilcr,  y.  act.  et  pron.  s’ — ; rendre  , deve- 
nir implicite,  donner,  prendre  de  l'implicite. 

Implicitisme.  s.  m,;  système  d'implicitation,  tout 
cc  qui  présente  une  continuelle  hnpHefté. 

Implicite,  i.  f.  ; état , qualité  de  ce  qni  est  im- 
plicite. 

Implit , e , adj.  ; qui  n'est  pas  plié  , ou  qui  est 
mal  plié  ; ce  linge  est  implié. 

Impli  stable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  plissa- 
ble , que  l'on  ne  peut  pas  plisser  : c’est  iin- 
plissable. 

Implombé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  plombé,  ou  qui 
est  mal  plombé  : sa  dent  est  implombcc. 

Implnrable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  êtie  Imploré, 
que  l’on  doit  implorer  : cette  porsoone  est  im- 
plorable. 

Impluraliié,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  pluralisé. 

Impluralité , s.  f.  ; manque  dëlaut , absence  de 
pluralité. 

Im/minçonné,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  poinçonné  ; 
cette  orfèvrerie  est  iinpoinçonnée. 

Impoissonneux , .se,  adj.  ; qui  n’est  pas  poisson- 
neux , qui  n'abonde  pas  en  poisson  ; cette 
rivière  est  itnpoissonneusc. 

Impoitrlné , e,  adj.  ; qui  n’esl  pas  poitrine,  qui 
est  sans  poiirinc  : femme  impoitrinée 

Impoliionner , y.  netifJ;  De  pas  pèlissoiHier,  ne 
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pas  faire  le  polisson;  ne  pas  dire,  né  pas 
faire  de  poliunnneries. 

hftpoUtlipier , \ act.;  rendre  impoütiquc.  Neut.; 
sortir  des  règles  de  la  p ditique  , agir  impoli- 
tiquement. 

Imporitluahté,  s.  f.  ; absence  de  ponctualité, 
gtande  inexactitude. 

Impuni  tue , e , adj.;  qui  n'esl  pas  ponctué  , ou 
qni  l’est  mal. 

Imporctuelleir.ent , adv.  ; d'une  manièiç  inipouc- 
t ii elle  , sans  ponctualité. 

Impondérable,  adj.  des  2 g,,  qui  n’est  pas  pon- 
dérable , qne  l'on  ne  peut  pondérrr,  qui  est 
insusrcplible  de  mouvement  de  pondération. 

Imponderaut , e,part.  pr.  et  adj.;  qni  ne  fait 
pas  l’action  de  pondérer  ; qni  ne  pondère  pas  : 
une  politique , une  administration  Impondc- 
rante. 

Impondéraiiott,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence 
de  pondéiation  ; étal  impondéré  : une  inpon- 
dération  sociale,  de  sys  èmes. 

Impondéré,  e,  part.  pas.  et  adj.  j qui  n’est  pas 
ondéré  , qui  ti'a  pas  un  muutenicul  équ .Ti- 
ré ; des  systèmes  imponderés. 

lmpondérer,y.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  pondé- 
rer, ne  pas  se  pondérer  ; ne  pas  donner  un 
mouvement  d’équilibre , ne  pas  faire  entrer, 
ne  pas  entrer  dans  un  mouvement  équilibré. 

hnpondirttntisme , s.  m.  ; Système  d'ilipotiJéia- 
lion  : ce  n'esl  que  de  l'iiupoudérantismc. 

Imponlé,  e,  adj.;  qni  n’esl  ponté,  qui  n'a  pas  de 
pont  .qui  est  sans  pont  : dans  eet  endroit  la 
rivière  est  impontéc. 

Impoputaritablc , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas 
popularisablr,  ne  peut  être  popularisé,  qui  est 
insusceptiblc  de  po|iularitê  ; ces  liummcs,  ces 
lois  sont  impopularisablea. 

Impopularitant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  populariser,  de  se  populariser, 
qui  ne  popularise  pas , qui  ue  donne  pas  , ne 
cause  pas  de  popularité  : des  manières , des 
formes  , des  habitudes  impopularisaiite*. 

Impopularité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
popularisé  , qui  est  sans  popularité , qui  ue 
présente  pas  de  popularité , qui  n'a  rien  de 
populaire  ; des  hommes  iinpopulnrisés. 

lmpopulariser,V.  act.  et  pron.,  s’ — ; ne  pas  po- 
pulariser, ne  pas  se  populariser;  tomber  dans 
('impopularité;  ne  pas  donner,  ne  pas  prendre 
de  la  popularité , un  caractère  populaire  : 
quand  les  lois  s’impopularisent , elles  ne  sont 
plus  que  tyranniques. 

I mpopularitmt , s.  m.  ; système  d'impopularité, 
ce  qui  n’est  , ne  présente  qu’une  roniitiuellc 
incessante  impopularité  ; rc  n'est  que  dr  l'im- 
popularisme. 

Impapnlaiion,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  <le 
population  ; par  son  impopulation,  une  con- 
trée montre  une  nature  all.mguie. 

Impvpultux,  te,  adj.;  qui  n’eat  pas  populeux  : 
un  paysiuqiopuleux. 
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Imporetu,  se,  aü] . ; qui  n'est  pas  poreux  : cttie 
chose  esl  im poreuse. 

Jiuporinbilite , s.  f.  ; étal , qualité  de  ce  qui  esl 
importable  : son  iuiporlabilité. 

Importable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  porta- 
ble , que  l'on  ne  peut , que  Tou  ne  doit  pas 
porter;  qui  ne  doit  pas  être  importé  : c e>t 
importable. 

tmporliormé  , e,  adj.  ; qui  n'est  pas  pardonné, 
mis  à la  portion,  donué  par  poniou. 

Impôt notable , adj.  nés  2 g.  ; qui  peut  être  im- 
pôt t iné,  que  l'on  peut  importuner  sans  crainte 
de  lâcher  : cette  personne  est  importunablc. 

Impôt  tintant , e , adj.  ; qui  impoi  tune,  fatigue  : 
importunante  assiduité. 

Imposâmes tif  adv.;  d une  manière  peu  posée,  sans 
gravité  : tous  agisse/,  imposémtul. 

Importait e , adj.  des  2 g.  ; d'impôt , qui  cou- 
ccruc  l'impôt  , qui  a rapport  à I* impôt  : les 
loi*  imposilaires. 

Impositairtment  , [adv.  ; d’une  manière  imposé 
taire,  par  l'impôt. 

împositarisme,  s.  m.;  système  impositaire. 

Impositif , ve,  adj.;  qui  n’est  pas  positif,  qui  n’a 
lien,  ne  préscuie  rieu  de  [»  sitif.  : celle  per- 
sonne, cette  loi  est  imposition. 

Impositivement,  adv.;  d’une  manière  ioiposilive, 
incertaine  , imprécise  , inc» presse. 

hnposiiivilé , s.  f.;  manque  , défaut  .absence  de 
positivité. 

ImpossiJable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  pos- 
sédable , ne  peut  être  possédé  , dont  ou  ne 
|teul'  dont  on  ne  doit  pas  prendre  , conserver 
Ja  possession  : celte  chose  esl  impossédable 
par  tel  ou  par  telle. 

Impotsi'di'  , t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
possédé  : celte  chose  est  impossédôc  indivi- 
duellement. 

/ tuposxt'dci'i  v.  net*  ; ne  pas  (posséder,  ne  pas 
avoir  à soi  : un  peuple  imposséde  quand  il  ne 
recuit  que  de  ses  mal  1res  et  nou  de  son  droit, 

Impossaùonnable , adj  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
possession na ble , que  l'un  ne  doit  pas  posses- 
siouuer,  mettre  en  possession  : cet  homme  est 
i mposscssiouuable . 

Itnpossessionnanl,  t,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne 
r fait  pas  l'action  de  possessionner  ; qui  ne  pus- 
sessionue  pas , qui  ue  donne  pis  , ne  conféré 
pas  durablement  1a  possession  : le  droit  est 
toujours  légitimement  pnssessionuunl  ; mais 
la  force  est  impossessionnanle,  parce  que  tôt 
lard  elle  déparait  devant  le  droit. 

hnpouessiowir  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est 
pas  possessionné  , qui  n a pas  la  possession  , 
qui  n'est  pas  mis  en  possession  : il  est  impos 
sessionn  é. 

Impossessionner , v.  act.  ; ne  pas  posaessionner, 
ne  pas  duuiier  la  possession,  ne  pas  mettre  en 
possession  : ce  jugement  iui  possession  ne. 

Impôt  s ibilisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  fac- 
tion d’impossibiliscr  ; qui  impossibilité],  rend 
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impossible,  qui  cause  une  imossibililé , des 
impossibilités  : un  obstable  impossibilisant. 

Impossibilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;qui  est  ren- 
du, devenu  impossible  : cette  chose  est  iinpos- 
sibilisée. 

Impossibiliser,  v.  act.  et  pr.,  »’—  ; rendre,  de- 
venir impossible;  causer,  apporter  une  impos- 
sibilité, des  impossibilités,  d'insurmontable 
obstacles  : tout  s un  possibilité  pour  l'homme 
quand  il  manque  des  intelligences  nécessaire 
à l'action  : chez  tout  peuple,  l'action  de  li- 
berté  s'iiupossihiiise  quand  i)  y a couard isme, 
impair iotisrac,  iuenlente,  iuénergie,  absence  de 
lois,  ii, soumissions  aux  lois;  car,  la  liberté 
vcut  :ous  les  ordres  publics,  veut  la  réunion  de 
toutes  les  forces  morales  publiques,  tout  le  sea 
liment  patriotique  et  de  nationalité. 

Impouibilismc,  s.  m.  ; tout  ce  qui  ne  tend  qu’à 
causer,  qu’à  apporter  de  l’impossibilité , des 
impossibilités  dans  faction  : ce  n’est  que  de 
fimpossibilistue. 

Imposiable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  posta- 
ble,  ue  peut  être  posté  : ce  détachement  est 
imposiable  en  cet  endroit. 

Impassiblement , adv.;  d'une  manière  impossible, 
•ans  possibilité. 

Imposte,  e,  adj.  ;qui  n'est  pas  posté,  ou  qui  est 
incoovenablemcnl  posté  : ces  troupes  sont  im- 
postées. 

hnposturable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  im- 
posture , euvironué  d im posture  ; tout  ce  qui 
est  inévidcnl;  tout  ce  qui  peut  tomber  dans 
le  domaine  du  clnulatanisme  esl  impostura- 

ble. 

Imposturant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  fac- 
tion d’imposturer,  de  se  livrer  à I imposture; 
qui  crée  des  impostures  , en  environne  le.i 
croyances  ; qui  fonde,  base  sur  des  impostu- 
res ; uu  imposturaut  charlatanisme. 

Imposture,  e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  est  envi- 
ronné d’impostures,  qui  est  basé,  fondé  sur 
des  impostures  : des  croyances  imposlurées. 

hnpos tarer,  v.  n.;  entrer  dans  l'imposture,  se  li- 
vrer ii  l'imposture  ; agir  par  l’imposture:  vous 
imposture/.  Act.,  environner  d'impostures, 
fonder,  baser  sur  des  impostures. 

Impostureusement , adv  ; d’une  manière  imposlu- 
reusc;  avec  imposture,  par  ( imposture. 

Imposturciuc , sct  adj.  ; d'imposture,  qui  est,  qui 
tient  de  l’imposture,  qui  présente  de  1 impos- 
ture, qui  la  marque  : par  des  moyens  impos- 
tureux. 

Impostnrisme , s.  m.;  système  d’imposture,  ce 
qui  u’est,  ne  présente  que  de  l’imposture,  des 
impostures  : ce  n’est  que  de  fimposturisme. 

Impotable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  potable  ; 
ce  vin  est  imputable. 

hnpoursuivable , adj.  dos  2 g.;  qui  n’est  pas 
poursuivable,  qui  ne  peut,  ne  doit  pas  è re 
poursuivi  : ce  débiteur  esl  impoursuivable. 

Impoursuimint , e,  adj.;  qui  ne  poursuit  plus  ; 
une  personne  impoursuivaote. 
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Impouriuivi,  e,  a<)j.  ; qni  n'nl  pas  poursuivi  : 
celte  personne  est  impoursuivie. 

Impoussable,  adj.  des  î g.;  que  l'on  ne  peut, 
que  l’on  ne  doit  pas  changer  de  place,  ôter  de 
sa  place  avec  effort  : celte  personne  , celte 
chose  est  impoussable.  qui  ne  peut  pousser  : 
cet  arbre,  celte  plante  est  impoussable. 

Impoussant,  #,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  pousser  ; qui  ne  pousse  pas  ; celle 
tige,  cette  plante  est  impoussanle. 

Impoussemcnl,  s.  m.  ; état  impousSé  : limpotu 
cernent  des  personnes,  des  choses. 

Impoussé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
poussé,  qui  n'est  pas  ôté  de  sa  place  avec 
effort  : cette  chose  est  impoussée 

Iinpoussc,  v.  acl.j  ne  pas  pousser,  ne  pas  ôter 
de  sa  place  avec  effort  : imponsser  les  person- 
nes, les  choses. 

Impraticabilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  rendu  praticable,  qui  au  contraire  est  ren- 
du impraticable:  ces  chemins  sont  impratica- 
bilités par  leur  inenlretien. 

Impraticabiliser,  v,  ici.  et  pr. , s’—;  no  pas  ren 
dre  pratirable  ; reudre,  devenir  impraticable; 
les  clietniDS  s'ïmpraticabilisme. 

Imprécaire,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  pré- 
caire, n'a  rien  de  pn-coirc. 

Iinprécairement,  adv.;  d'une  uianière  imprecai- 
re,  sans  précarité. 

Imprécariable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n'est  pas 
précariable,  ne  doit  pas  rester  précaire,  que 
l'on  ne  doit  pas  précarier  ; l'homme  n'est  heu- 
reux dans  le  monde  |>ar  sa  position,  que  lors- 
que cette  position  est  imprécariable. 

Imprécarianl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d'unprécarirr  ; qui  imprècane,  rend  im- 
précaire ; une  imprécarianlc  prévision. 

Imprécariation,  s.  f.  ; action  d'imprécaner  ; état 
imprécarié  : l’imprécariation  de  la  fortune, 
de  la  position  sociale. 

Imprrcaric,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
précarié,  rendu  précaire,  qui  est  exempt  de 
précarité  : fortune,  position  imprécariée. 

Imprécarier,  v.  act.  et  pr.,  s'—-;  ne  pas  préca 
rier,  ne  pas  donner  de  précarité  aux  choses; 
ne  pas  rendre,  ne  pas  devenir  précaire,  ne 
pas  laisser  précaire  ; fonder,  consolider,  ren- 
dre incessable,  susceptible  de  ne  pas  cesser. 

Impréeariime,  a.  f.  ; système  d'imprécarialion, 
tout  ce  qui  tend  à amener,  h causer  i'mipré- 
carité. 

Imprérarilé,  a.  f.  ; état,  qualité  iroprécairc,  de 
ce  qui  n’a  rien  de  précaire. 

Imprécalienitme,  s.  m.;  cc  qui  n'esl,  ne  pré- 
sente que  de  l'imprécation,  des  imprécations. 

Impréralionnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
improcaiionué,  qui  mérite  des  imprécations 

Imprécalionnant,  e,  part.  pr.  cl  adj.  ; qui  fait 
l'action  d'itnprécalionner;  qui  imprécationne: 
une  iiuprécationnante  haine,  aniuiusilè. 

Imprécalionné , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ob- 
jet d’imprécation,  qui  est  voué  au  malheur. 
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Imprécntiotmer,  v.  act.;  faire  des  imprécations 
rentre  quelqu’un,  vouer  quelqu'un  au  mal- 
heur. 

Imprécaution,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
précaution  : quand  mal  nous  arrive,  nous  nous 
irritons  et  ne  savons  à quoi  l’attribuer,  et  si 
nous  examinons  bien,  nous  verrous  que  le  plus 
souvent  il  ne  vient  que  de  nos  imprécautions. 

Imprécauliomier,  v.  pr.,  s' — ; ne  pas  prendre 
ses  précautions,  ne  pas  se  préca uliomter. 

Imprécaullonneusément,  adv.;  d'une  manière  im- 
précautionneuse,  sans  précaution. 

Imprêcaiiiinnnciur,  se,  adj.  ; qui  n’est  pss  pré- 
eatitionneui,  qui  agit  sans  précaution.  Sub- 
lantivcnient  : un  imprécaulionneitx. 

Imprécédable,  adj  des  2 g.  ; qni  n’est  pas  pré. 
céduhlc,  que  l'on  ne  doit  pas  préréder,  faire 
précéder. 

Imprécédê,  e,  adj.  ; qui  n'esl  pas  précédé,  qui 
n'a  rien  qui  précède. 

Imprécipiiablc , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
précipilab’p,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  préri- 
pilé  : cette  affaire  est  imprécipitable. 

Imprécipitasiiment,  adv.;  d’une  manière  impte- 
cipitante,  sans  précipitation. 

Imprécipiiaiion,  s.  f.  ; absence  de  précitation  ; 
état  imprécipité:  la  précipitation  est  nécessaire 
en  cet  tains  cas;  mais  l'imprécipitation  sera 
et  demeurera  toujours  une  règle  générale. 

Imprécipitaieur,  s.  ni.,  f.  irict;  celui,  celle  qui 
ne  précipite  rien. 

Imprécipité,  e,  adj.;  qui  uVsl  pas  précipité: 
cette  affaire  a été  impréclpiléc  et  elle  devait 
au  contraire  être  précipitée. 

Imprécis,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  précis  ; une  pro- 
messe imprécise. 

Imprécisable,  adj  des  2 g.;  qui  n’esl  pas  précis* 
ble,  que  l'on  ne  |>cul  bien  préciser  : ces  faits 
sont  tmprécisalilcs. 

Imprrcisanl,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  préciser;  qui  imprécise,  qui 
ne  rend  pas  avec  précision  ; une  narration  int- 
I «■  élisante. 

Imprécisateur,  s.  m.,  f.  Irtce  ; celui,  celle  qui 
n'esl  pas  prérisateur,  qui  ne  donne  pas  de  pré- 
cision aux  faits,  aux  choses,  qui  ne  précise 
rien.  • 

Imprécise,  e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
précisé,  qui  n’est  pas  présenté  d’une  maniéré 
précise. 

Imprécisément , adv.;  d’une  manière  imprécise  , 
imprérisée,  sans  précision . 

Impreciser,  v.  act.;  ne  pas  préciser,  ne  pss  ren- 
dre précis,  ne  pas  donner  de  préctsiuu,  ne  pas 
rendre  justement,  esaciemml. 

Imprécision,  s.  m.,  f ; manque;  défaut,  absence 
de  précision  ; l'imprécision  est  la  fille  de  le 
frivolité. 

Imprécocite,  s.  f.;  défaut,  absence  de  précocité  : 
son  m précocité. 

Imprééminencc.s.  f.;  absence  de  prééminence. 
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Impiijciable,  adj.  Jet  2 g.;  qui  u'est  pii  ptéfé- 
table,  qui,  ce  qui,  ue  peut,  ne  doit  pas  être 
préféré  : c'est  impréfcrahlc. 

Imprcfcrablemcut,  nilv,  ; d'uue  maniéré  inipiù- 
férable. 

Imprrféraltur,  s.  m.,  f.  trict  ; celui,  celle  qui 
u'est  pas  préféialcur;  qui  uc  parte  pas  de 
préférence. 

Imprtjcré,  t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u'est  pas, 
qui  n'a  pas  été  préféré. 

Impri/ercuce.  s.  f.  ; absence  de  préférence , ce 
qui  u'est  pas  une  piéféreucc. 

Impit  fèrenlicl,  II,  adj.;  d'impréféroncc,  qui  est 
de  l'impréférence,  qui  la  conccruc,  qui  la 
marque. 

Impriferastlicllcmenl , ad».  ; d'une  mauiérc  im- 
préféremielle,  sans  préférence. 

Impréférer,  ».  art.  ne  pas  préférer,  ne  pas  don- 
ner, ne  pas  porter  de  préférence. 

Impré/irisme,  s.  m.;  système  d'impréférenre, 

Imprrmcditablc , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'as!  pas 
prémèdit  aide  , ne  doit  pas  être  prémédité  : 
le  mal  cal  impréméditable , et  il  eu  est  tou 
jours  assez  sans  préméditation. 

liaprémédiiation  , s.  f ; absence  de  prémédita 
tiou;  état  imprémédilé  : pour  le  crime  l’ini 
préméditation  est  une  allénuance  , et  doit 
toujours  l'èlre, 

Imprémédilé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’eil  pas, 
n’a  pas  été  prémédité  : cette  action  , celte 
partie  fut  imprémédilée  : quand  le  crime  est 
imprémédilé,  la  loi  et  le  juge  doivent  singu- 
lièrement derigoriser  la  peine. 

Imprànéditer,  ».  acl.  ; no  pas  préméditer  : im- 
prémediter  une  démarche , une  action  , une 
partie,  un  crime. 

Impré f, arable , adj.  des  2 g ; ce  qui  n’est  pas 
prépurable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  préparé, 
ce  qui  n’riige  pas  de  préparation  : celte  chose 
est  impréparahle. 

Impréparation  , s.  f.;  mauipie , défaut . absence 
de  préparation;  état  impréparé  : l'imprépara- 
tion est  souvent  (sien  funeste. 

Imprépari,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  préparé  ou  qui 
l'est  mal  : relie  chose  est  impréparée. 

Impresci  iplibitisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  , devenu  imprescriptible,  qui  a un 
caractère  d'imprescriptibilité  : ce  droit  est 
imprescriptibilité. 

ImpretcriplibiUstr,  v.  »ct.  et  pr.,  ; rendre, 
devenir  imprescriptible  ; donner,  prendre  un 
caractère,  uoe  condition  d'imprescriptibilité; 
ne  pas  douner,  ne  pas  laisser  aux  actes  , aux 

- droits  une  possibilité  de  prescription  : impies- 
tibilisrr  un  droit. 

Imprcscribilistne,  s.  m.;  système  d'imurcali bi- 
ble. 

Impruent , t,  adj.  ; qui  u'eat  pas  prescrit  : c'est 
impresrril  ptr  la  loi,  par  le  devoir. 

ImpreseiuabU,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  pré- 
sentable, ne  peut  être  , ne  sioil  qasétre  pré- 
venté  : cVsl,  il  est  imprévu  niable. 
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ImpriiiHté  , s,  asij.;  qui  n'esl  pas  présenté  , n'a 
pas  été  présenté  : il  fut  im présenté. 

tniprcsarnabte,  adj.  des  2 g,  ; qui  n ast  pas  pré» 
.versalde,  ne  peut  être  préservé  ! celle  per- 
sonne, celle  maison  est  iinprésersable. 

Imprescreaul,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  oc  fait  pis 
l'action  de  préserver,  qui  impréserso,  ne  pré- 
serve pas,  ne  préserve  de  rien  : cette  cona. 
tructiou  est  impréservaiito  ; ce  mur  est  impre- 
servant. 

Impreserreliur,  t.  m.  f.,  mec,  celui,  celle  qni 
ne  préserve  pas , qui  n’etnpécbe  aucun  mal , 
aucun  malheur  d'arriver  : c'est  un  impréscr- 
vataur. 

Imprcsérvalif,  pe,  adj.;  qui  u'eat  pas  préservatif, 
qui  n'a  pas  la  vertu  de  préserver  : ce  remède 
est  inqiréscrvalif. 

Imprrttrvaiion,  s.  f.;  absence  de  préservation  ; 
état  impréaervé. 

ImprcservalipemcM , adv.;  d'une  manière  im- 
préset  valise,  sans  préservation. 

Impréserié,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'esl  pas, 
n'a  pas  été  préservé  : sa  maisou  fut  impré. 
servee. 

Impréserver,  v.  act.  etpr.,  s’ — ; ne  pas  préser- 
ver, ne  pas  sc  préserver,  ns  pas  garantir  de 
quelque  mal , uu  le  faire  un onvenable- 
uienl . ris  m\ 

Imprésidé,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  présidé , ou  qui 
l'est  nui! , ineuavenablement  : cet  assemblée 
est  imprésidée. 

Imprésovipliou,  s.  f,;  absence  «1e  présomption  ! 
la  présomption  émane  d un  extravagant  or- 
gueil ; l'iiiiprésomption  émane  de  la  rai- 
son.' 

Impr.sompluéHsrmiui , adv.;  d'une  manière  im- 
présompluriise,  sans  présomption. 

Impritomplucax.  se,  t.  et  adj.;  qui  n'est  pas  pré- 
somptueux, qui  est  sans  présomption , qui  ne 
marque  pis  de  présomption. 

impressable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  prea- 
sable,  que  l'ou  ne  peut  presser.  Au  fig.  :que 
l'on  ue  doit  pas  importuner,  tourmenter,  fati- 
guer . celte  personne  est  itupressable. 

ImpiessaiNment , adv.;  d'une  mauiérc  impies- 
saule,  sans  presser. 

luipressant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  presser  ; qui  ue  presse  pas  , n'est 
pas  pressant , qui  n'insitle  pas  sans  relâche  : 
uu  besoin  impressaut  , uoe  demande , une 

personne  ioipressante. 

Impressé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  u'est  pas 
pressé.  Au  fig.  : qui  n'est  pas  poussé  vive- 
ment. 'iVambtgnl 

Impressemeul,  s.  m.;  absence  de  pressemenl;  état  * 
im  pressé. 

Imprimait , t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'est  pas 
pressenti  : il  fut  impi essenli.  ' 

Impressentir,  v.  acl.  ; ue  pas  pressentir,  ne  pas 
prévoir  par  un  moutomenl  intérieur;  ne  pas 
Sonder  les  dispositions  de  quelqu’un  : imprrs- 
venlir  Ipv  personnes. 
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luipresttiili pallie,  aüj.  des  2 g.  ; <|ui  n'«vl  pas 
prc&sentisnble,  qui  ue  peut  être  pressenti,  q it 
ion  uu  peut  pressentir  : celle  ptnsonue  est 
iraprcssçiitiialde. 

luipresscr,  v.acl.;  ne  pas  presser,  ne  p.i»  pour* 
sdiyre  Mus  relâche.  Au  lig.  : ne  pas  pousser 
sivement , ne  pas  solliciter  une  pcrtouue  avec 
instance,  force. 

fnipressioiiiiniil , e,  ajj.;  qui  itnpieiiioi.ue , qui 
luit  imp'essioti  , qui  cause  une  impression  ; 
une  surprise  iuiprcs-iuiiuaule. 

Impirstioiwel,  le,  ailj  ; dimpressioa,  qui  esl  de 
l'impressiau  , qui  la  marque  : uu  mouvement 
impressionne) 

ImprcstidtinellemciU , adv.;  d'une  manière  iru- 
pressionm  lie;  par, avec  impression. 

IwprcsumaOllilé  , s,  1.  ; état  imprcsunialdc 
imprésumabilile. 

Iinprt swimblr  , adj.  des  2 g.;  ce  qui  nVsl  pas 
présumable,  ne  peut,  ne  doit  pas  sc  présumer; 
c'est  imprésnmalile. 

Impi  tourne,  e,  adj  ; ce  qui  n’est  pas,  ua  pas  été 
pré.-umé  ; tout  cela  fut  iinpréiuiné. 

liiiprJiexinllt , adj.  des  2 g.;  cv  qui  u'c>l  pas 
prctesiable,  ne  peu),  ne  doit  pas  être  prélealc: 
cette  cause  est  imprétestable 


pas  sn  livrer  à la  prévarication  , ne  pas  ngir 
contre  la  loi  son  devoir,  sa  conscience. 

tuiprtveJial'lr. , adj.  de»  2 g.;  qui  n’est  pas  pré- 
venablé  , ne  do;t  pas  être,  ne  peut  être  préve- 
nu : celte  personne  , ce  malheur  était  impré- 
von  ab  le. 

Imprdrronnct,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  dj 
prévenance  : par  la  prévenance,  l'homme  en- 
tre dans  la  belle  et  délicate  politesse,  dans  de 
belles  habitudes  d’ann  uité;  tuais  par  l’impré- 
veuauce , il  mitre  dans  l'iiiéduration  et  la 
grossièreté. 

Imprt  cenaut , e , adj.  ; qui  n'est  pas  prévenant, 
qui  manqua  de  prévenance  : ce  jeune  Iminrn 
est  bien  iuiprévenant , et  laut  qu’il  ne  se  cor 
rigera  pas  de  son  imprévenance , il  ignorera 
les  belles  formes  de  U politesssc  et  ne  sera 
poiut  recherché  dans  la  société. 

Impriveilir,  v.  acl.  ; ne  pas  prévenir  t si  vous 
i'imprévenez , il  n’y  aura  rien  de  sa  faute. 

Impréventif,  ve,  adj.;  qui  n'est  pas  préventif,  qui 
ne  lient  paa  do  la  prévention. 

Impici’cnliun,  a.  f ; absence  de  prévention  : ion 
impréveiilion. 

Iiuprévcnliouiiine,  s,  f.;  terme  de  droit  : ijslé- 

e: !.. : 


levtèe. 


Imprrvaricablc ,fi dj.  des  2 g.;  qui  ne  peut  être, 
ne  dnh  pas  être  prévariqué  ; si  les  lois  ne 
sont  impiévarieablis  pour  tous  et  envers  tjÿ»( 
elles  ne  stabilisent  lieu  cl  1 
tout,  ' , 

lmprtvarirm‘  ■ e • a ,j'  P"'  !>r'; 

>.  is  l’acliuii  de  prévartquer;  qu»  ne  prévariqué 
pas,  quFne  tè  livre  point  à U prévarication  ; 
uue  administration  irop'évaricsule. 
Imprévaricalcur,  s.  m.  (,lrict;  celui,  celle  qui 
ne  prevafique  pas  : des  juges  imprcvarica 

/nqmVar.VTn/.Te/adj.;  d ,VnprEWi«lWti,  tjss» 

v . ..  i ..l'nini  ■*»«  si**  la  itn-tarn  Utoi) , 


cette  cime  est  impreicaiinie.  me  d'inipréveolion  . 

ImpritexU , c , adj.  ; qui  n'rsl  pas , n'a  pas  été  Impreventionnable , adj.  des  8 g ; qui  n'est  pas 
prétexté  : celle  circonstance  fut  impie-  piéventiounab'u.  ue  peut,  ne  doit  pas  être  mis 

Im.  Iaa  ....  nrluonlinn  • si  ns  t in.lvrofnlllililltvlkl/'ll  Ml 


n'est  lias,  qui  ue  tient  p»s  de  la  prévarication, 
qui  no  la  «arque  pps  : un  acte  uuprcvari- 

catif.  , ■ - 

lmprev»ricnlio)l,  s.  f,  absence  de- .prévarication; 

étal  imprevariqué  i l'improvaru  alvou  des  lot* 
est  une  grande  vitalité  sociale  et  gouverne- 
mentale. * 

Imprc rariealiremc/il , adv.;  d une  roautrre  nu 

prévuricaltvc.  sans  prcvanealiqu. 

Iinprrvaricaloire.  adj.  des  2.  g [ même  siguir.i-i 
lion  qu'imprévaricalif.  . . . 

Imprérarleatoirtmenl . adv.;  même  stguiucalion 

qu'imprévaricativeinent.  . 

Impfrvaricinhe  , s.  ni.;  système  dunprovarica 

lion.  

Imprri  ariqHà,  e,  pari  pas.  cl  *dp’r  qui  u est  pn* 
prévariqué  ; des  lois  imprévariquévs. 
f..ipu  i*t  ni  fijiiftmg"  s adv.;  d'une  manière  iuvprc- 
variqoée  1 


peut,  ne  doit  pas 

en  prévention  : il  cvt  imprévei»tinnpa/»/rii  est 
'/mprtveniionné,  «,  jyfbi  tôt  sans  prévention, 
pas  Pfépqlaji  mis  en  préventiun. 
'imprévUitiOiuier,  y.  acl.  et  pr.,  s ; ne  pas 
donner  ; ne  pas  causer,  no  pas  prendre  de  la 
prévention  i ne  pas  agir  avec  prévention,  ne 
pas  se  livrer  à la  prévention,  ne  pas  mettre 
en  prévention.  ..  . 

luipivveiuivcmtnt,  adv.;  d'une  manie.»  mipre- 
veiilive,  sans  préveulion. 

Impnveuu,  e.  pari.  pal.  et  idj-J  qui  nesl  pav 
prévenu  : il  est  iwprévenU 

. I ■ Mil uque^dc faut,  alxcnee  °1- 


v-  n.;  ne  pas  prévariquer,  ne| imprpnltiur,  v.  act 


nri  vitiuii  ; son  iiu|nônu — #t  . 7 

Imprcvopammeut,  adv.;  d'une  manière  impré- 
voyante, sans  prévoyance. 

Impriablr,  adj.  des  2 g.;  qui  n est  pas  P«»W*» 
que  l’on  ne  doit  p*'  prier.  . j 
Imurit,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  » est  pas  prié, 
/«prier,  v.  net;  ne  pu  prier  m pour  sm, 
u,  pour  d'autres , ne  pas  demander  avec 
pricre  : imprier  une  personne. 
tmp  nmt.tablr,,  adj.  des  2 g.;  qui  n e«*  F»  l'n‘ 
utilisable,  ne  peut,  ne  d il  pas  elrapntn.es-, 
qui  duil  reales  impriimlisc-  . . . 

/»#*>» » imiUMii ou , a.  Jt 

êigl  jmpriii»tU*o  î 1 iiujiriHiiuwlion  **  T 

sonne,  d’une  chose. 

huyiimiiui,  r.parl.  1-»  «i  t*»  <«<*>  ».«»  P" 
r rimitieé.  qui  u>»l  pa»  rendu  pumiti  , pre- 
îuier,  qui  n'est  pas  failg  P>»«'  ,e  ^ 

nurr,  de  pvélireocc  **• 


et  pr..â— ; ne  pts  primi- 
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li>er,  nr  passe  primitis«r,  ne  pas  faire,  u«  pas 
fuire  faire,  ne  pas  placer  avant,  le  premier, 
de  préférence  à iniprimiliier  ce  nui  devrait 
être  primilisé. 

Imprimiiisme,  a.  ne;  système  d'imprimitisition 
Imprimorial,  e,  adj.;  d'imprimerie,  qui  con- 
cerne l'imprimerie,  qui  apparlicnl  à l'impri- 
merie, qui  la  coneeruo  : un  travail,  un  régle- 
ment iinprimorial,  l'indnalrie  impriinoriale 
Imprimnrialrmem , adv.;  d'une  manière  impri 
nu-riale,  par  I imprimerie  : propager  impri- 
morialemeut. 

ImprmcMlitabk,  adj  des  3 g.;  ce  qui  n’esl 
pas  prineiclliMblc,  ne  peut,  ne  doit  pat  être 
prineieilisé,  rendu  princiel  : res  intérêts  sont 
imprinciellisablcs. 

Imprinciellisatit,  e.  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  I action  de  pnncielliser;  qui  ne  princiel- 
lise  pas,  qui  n est  pas  princiellisant  : une  im- 
princiellisanle  , mais  nationalisante  action 
constitutionnel!**. 

Imprineiellisation,  t.  f ; absence  de  princiellisa- 
bon  i état  impri ncielliic  ; l'imprincicllisation 
du  droit  public. 

Imprincitllité,  »,  part.  pat.  et  adj.;  qui  n'est 
pat  prineieilisé,  rendu  princiel,  qui  n'est  pas 
transmit  au  prince,  qui  n’ett  pas  principale- 
ment, exclusivement  attribué  au  prince,  rendu 

dépendant  «lu  prince. 

Pat  rendrrnrWifcJL*  l>M  P,in,'",|li,,,r-  »* 

prince,  ne  pas  atlrilmeTTn^ 
clusivemcnt  an  prince,  ne  pat  placer  sont  son 
mUiienrc.  ta  volonté. 

Impnnciellisme,  a.  m.;  système  d'impriuciellisa- 
tion. 

Imprimable,  adj.  det  3 g.;  qui  n’est  pas  priva- 
ble,  qui  ne  doit  pat  etre  privé,  que  l'on  ne 
peut  priver  : il  est  imprivable  de  ton  droit 
Imprimait/,  me,  adj.;  qui  n'est  pas  privatif,  qui 
ne  prive  pat,  n’impose  pas  la  privation,  qui 
n empêche  pas  l’effet. 

Imprimation,  ..  [,■  absence  <le  privation,  é(at 
imprivé  : son  imprivation  des  choses  néces- 
faire j. 

Imprimât, vrment,  adv.;  d'une  manière  impriva- 
tive,  fans  privation, 

ImpriviUge,  s.  tn.;  absence  de  privilège,  opposé 
de  privilège.  8 ’ ' * 

Imprivilégiable.ed].  de,  3 g.:  qui  n'cs,  p„  pri. 
Sllcgiable,  qui  ne  peut  éirr,  ne  doit  pa,  élre 
privilégié  ; ces  corps  sont  imprisiléeiablct 
mprimirgiairt,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas 
privilégia, rr,  qui  u'esl  pas,  qui  ne  lient  lias 
, d"  Pr,'dcge  ; ce  droit  est  iroprivilégiaire 
■mprnnkgiairemem.  adv.;  d'une  manière  impri 
vilegiaire,  sans  privilège. 
mpnuilfgiaui,  e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
P»»  1 action  de  privilégier;  qui  ne  privilégie 
pus.  qui  ne  donne  pas,  M'établit  pas  un  pn- 
'‘•ge,  des  privilège»  ; une  adminisliaijon, 
une  foi  imprisüéîiaut». 
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Impri, ■itegie,  t,  part,  pas,  et  adj.;  qui  n'est  pas 
privilégié,  <|ui  ne  jouit  d'aucun  privilège  ; 
dans  tel  état  que  ce  soit,  têt  ou  tard  les  itn^ 
privilégiés  te  révoltent  contre  les  privilégiés. 
imprivilégier , v.  acl.;  ne  pas  privilégier  quel- 
qu  uo,  ne  pas  donner,  ne  pas  accorder  un  pri- 
vilège, des  privilèges. 

Improbabilité,  e,  part,  pat  et  adj.;  qui  est  rendu 
improbable,  qui  manque  de  probabilité. 
hnprobabiliscr,  y.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  de- 
venir improbable;  ne  pas  rendre  probable, 
ne  pas  donner  de  probabilité  aux  chose*  ; 

I ignorance  et  la  sottise  improliabiliscnl  tout, 
même  ce  qui  a le  plus  de  probabilité. 
Improbabilisme,  t.  m.;  tout  ce  qui  tend  h dé- 
traire  la  probabilité. 

Improbe,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  probe,  qui 
u a pas,  ne  présente  pas  de  probité.  Substan- 
tivement ; un  improbe  ; l'homme  probe  ho- 
nore toujours  sa  vie  ; mais  l'improbe  en  étend 
toujours  la  bonté  et  l'infirma. 

Improcédé,  s.  m.;  manque,  défaut,  absence  de 
procédé  : ce  n’est  que  par  les  beaux  procédés 
que  le*  hommes  embellissent  le  commerce  de 
la  vie,  et  l'improcédé  frappe  la  personne  de 
répulsion. 

Improcessif,  ve,  ad.;  qui  n’est  pas  processif,  qui 
n aime  pas,  ne  recherche  pa*  las  procci. 
Improeurable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  pro- 
curable, ne  peut  être  procuré  : ce  que  vous 
désire»,  est  improeurable. 

'rfum  ?“!'!*  ’ *^'  dcs  ® g - ; ce  qui  u’est  pas 

è,.é . "î^i***'  EîHÎ?  ne  doil  l'«  être  prodi- 
gué : celle  chove  St  impraticable. 

Improdigalemew,  adv.;  sans  prodigalité. 
Improdigalité,  s.  f.;  absence  de  prodigalité,  op- 
pose de  prodigalité  : l’avarice  et  la  prodiga- 
lité sont  deux  vices  qne  l’bommc  doit  éviter 
ou  dont  il  doil  se  corriger;  parce  que  l'un  le 
dégrade,  et  parce  que  l'autre  le  plonge  dans 
la  misere  ; l’improdig.ilité  est  une  Mie  ct 

grande  qualité  toujours  nécessaire  .M’homme; 
parce  que  c’est  par  l’imprndigalilé  qu’il  entre 
dans  les  beaux  ordres  et  les  belles  régularités 

de  dépense. 

Improdigant,  e,  part.  pr.  ct  adj.;  qui  ne  fait  pas 
I action  de  prodiguer;  qui  ne  prodigne  pas, 
rien  : uue  improdigante  administration. 
improdigur , adj.  des  2 g.;  q„i  n’est  pav  prodi- 
gvie.  Substantivement  : un  impmdigiic  ; le 
prodigue  détruit  vite  tous  ses  moveni  d’exis- 
tence, tels  qu’ils  soient,  et  l’improdiguc  les 
augmente  en  jouissant  honorablement  de  sa 
for  lune. 

Improdigtté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
prodigué.  ' 

Improdigue, g v.  art.;  ne  pas  prodiguer,  ne  pu 
dépenser  sans  mesure,  ne  pas  donner  avec 
profusion;  calculer,  sévériser convenablement 
sa  dépensé  ; ses  dons,  ses  largesses. 
'"•production,  t.  f.;  manque,  defaut,  absenee  de 
production  ; I ifuproJuctiun  vl'un  sel  résulte. 
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souvent  ploi  de  la  paresse,  de  l'inintelligence 
de  l'homme,  quo  de  la  nature. 

I.nprofanable,  adj.  des  4 g.;  que  l’on  ne  doit 
jamais  profaner  : ces  lieux  (ont  imprnfana 
blés. 

hnprofané , s.  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
qui  n'a  été  profané  : les  temples  furent  im- 
pro  fanés. 

Improf atter,  v.  act.;  ne  pas  profaner,  ne  pas 
abuser  dis  choses  de  la  religion,  ne  pas  trai- 
ter irrévéremment. 

Jmprofitnble , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas 
profitable,  ne  peut  être  utile,  avantageux, 
dont  on  ne  peut  tirer  de  profit,  qui  ne  peut 
profiter  : ces  choses  sont  irnprofitables. 

Improfilant,  e,  adj.;  qui  ne  profile  pas  : ces 
plantes  sont  improlitantes. 

Imprnfitcr  , v.  neut.  ; no  pas  profiter  , ne  pas 
faire  un  profit,  ne  pas  tirer  un  avantage  d’nne 
chose. 

Improfution,  s.  f.;absence  de  profusion, inexcés 
de  libéralité  : l’improfusion  est  nécessaire  en 
tout. 

Improgris,  s.  m.;  manque,  défaut,  absence  de 
progrès. 

Improgressant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  de  progresser  ; qui  ne  progresse 
pas  : une  industrie  improgressanle. 

Improgreeser,  v.  n.;  ne  pas  progresser,  ne  pas 
faire  de  piogrés. 

Improgresseur,  s.  m , f.  se  ; celui,  celle  qui 
ne  propage  pas  le  progrès , impartisan  des 
progrès. 

Impropre* si/ , t' r,  adj.;  qui  n'est  pas  progressif, 
qui  ne  hâte  pas,  n’active  pas  le  progrès  : c'est 
un  système  improgressif. 

Improgression , s.  f.;  inamélioralion,  inaecrois- 
sement  d’esprit , d’idée  , d'intelligence  , d’in- 
dustrie ; immonvement  de  progrès. 

Impropres  finement,  adv.;  d'nue  manière  impro- 
gressive, sans  progrès. 

Improhibablc , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n'est  pas 
prohibable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  prohibé  : 
ces  denrées,  ces  marchandises  sont  improbi- 
bailles. 

Improhibé  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
prohibé. 

Improliiber  , v.  act.  j ne  pas  prohiber,  ne  pas 
défendre,  ne  pas  interdire  la  vente,  l'usage, 
la  circulation  : improhiber  des  marchandises, 
des  denrées. 

Improjelable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pat  pro- 
jetablr,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  projeté  : ce 
voyage  est  impr..jelablc. 

Improjeté , e,  adj.  ;'qui  n'est  pas  projeté:  celte  con 
struction  est  encore  improjetée. 

lmprol-’iarial , s.  m.  ; ioclassement  de  bassesse, 
do  condition,  opposé  de  prolétariat. 

Improlétariable,  adj.  des  2 g.;  qui  ne  doit  point 
être  prolélarié,  rendu  prolétaire. 

Improliiariation,  s.  f.  ; état  improlélarié. 

Improlétarié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
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prolétarié,  rendu  prolétaire,  qui  n’est  pas  dan’ 
la  prolétariat. 

Improlctarier , v.  act.  ; ne  pas  prolétarier,  ne 
pas  rendre  prolétaire , ne  pas  placer  dans  le 
prolétariat,  ne  pas  réduire  au  prolétariat. 

Improlétarisme  , s.  ni.  ; système  d’improléla- 
riation. 

Improlongation,  t.  f.  ; absence,  défaut  de  pro- 
longation ; état  improlongé. 

Improlongeable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas 
prolongeable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  pro- 
longé : ce  terme  est  improlongeable. 

Improlongé,  e,  adj,  ; qui  n’est  pas  , n’a  pas  clé 
prolongé  ; les  delais  furent  improlongés. 

Impromellable , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
promellable,  ce  que  l’on  ne  peut,  l'on  ne  doit 
pas  promettre  ; c’est  improincttable. 

Impromeneur,  s.  ni. , f.  se;  celui,  celle  qui  ne 
promet  jias.  * 

Impromiicuisabte,  adj.  des  2 g.  ; pui  n’est  pro- 
miscuivable,  qui  ne  peut,  ne  doit  pas  être  pro- 
miscuité : ces  choses  sont  impromisruisablcs. 

Impromiscuisanl,  e,  parl.pr.  et  adj.;  qui  lie  fait 
pas  l’action  de  promiseuiser  ; qui  impromis- 
cuise,  qui  ne  cause  pas,  n'amène  pas  une  pro- 
miscuité: le  véritable  ordre  est  impromi.cui- 
sant. 

Impromisruitalion , s.  f.  ; état  impromiscuisé. 

Impromiscuisé , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est 
pas  promiscuisé,  qui  ne  présente  pas  de  pro- 
miscuité. 

Impromiscniser,  v.  act.  et  pr.,  s’-;  ne  pas  pro- 
miscuiser  ne  pas  se  promiseuiser;  ne’pas  mêler, 
ne  pas  confondre  ensemble  , ne  pas  établir 
une  confusion  , ne  pas  tomber  dans  la  con- 
fusion. 

Impromiscuisme,  s.  m.; système  d’impromiscui- 
sation. 

Impromiscuité,  s f.;  absence  de  promiscuité,  op- 
posé de  promiscuité. 

Impromptitude , s.  f.  ; absence  de  promptitude, 
opposé  de  promptitude. 

Impromiilgable,  adj,  des  2 g.  ; qui,  ce  qui  n’eit 
pas  promulgable , ne  peut , ne  doit  pas  être 
promulgué  : cette  loi  est  impromulgablc. 

Impromulgation,  s.  f.  ; absence,  défaut  de  pro- 
mulgation; état  impromulgué  : t'impromulga- 
lion  d'une  lui  la  rend  nulle. 

Impromulgué,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  promulgué  : 
une  loi  impromulguée. 

Impronominal , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  prominai, 
qui  n'appartient  pas  au  pronom  : c'est  un 
verbe  impronominal. 

Impronominalement , adv.  ; d'nne  manière  impro- 
nominale. 

Impronominallsable , adj.  des  2 g ; qui  n'est  pas 
pronominalisable  , ne  peut  , ne  doit  pas  être 
P'onominalisé  , rendu  pronominal  : ce  verbe 
est  impronominalisable. 

Impronomlna litation , s.  f.  ; état  impronnmina- 
lisê  : rimpronomifiali<ati'>n  des  verbes  , de  ee 
verbe. 
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Impronominalisé,  r,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'csl 
pas  pronominalisé  , rendu  pronominal  ; ce 
verbe  cal  impronominalisé. 

[ruprmiomi/ialhcr , v.  act.  ; 00  pas  prouomina- 
liscr,  ne  pas  rendre  pronominal  : impronumi- 
naliseï  un  verbe. 

Impronom  naliimc,  s.  m ; système  d'improuo- 
minaJisaiioii, 

Impronomtnàlilé,  s.  f.  jetât,  qualité  de  ce  qui 
est  imprnnominal. 

Imprononçable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  pro- 
nonçable, que  l’un  ne  peut,  que  l'on  ne  doit 
pas  prononcer  : ce  mol,  ce  nom  est  impronon- 
çable. 

lmpronouciation,  s.  f ; défaut,  vice  de  pronon- 
ciation : l’iuiprononciaiion  dénature  les  mois. 

Impropagaleur,  s.  m.,  f.  frite j Celui,  celle  qui 
ne  propage  pas. 

Impropogaliott,  s.  f ; manque  , défaut , absence 
de  propagation  : l’imprupagation  des  prin- 
cipes. 

Imprapageable,  adj.  des  2 g.  ; qui , ce  qui  u'csl 
par  propageable  , ne  peut , ne  doit  pas  flru 
propagé  : ces  principes  sont  impropageablrs. 

Impropngeant , e,  part,  pr,  et  adj.!  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  propager,  de  se  propager  ; qui 
impropage,  s'imprupage,  qui  ne  propage  pas  : 
des  plantes  impropageantes  : quoique  inasscr- 
vio  , la  presse  esl  înqrrqpa graille  en  ce  pays. 

Impropags,  e , pari  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
propagé  du  tout , ou  ne  l'c't  pas  assez  : ces 
ces  principes  sont  impropagés. 

Impropager , v.  act.  et  pr.,  »' — ; ne  pas  pro- 
pager, ne  pas  se  propager,  ne  pas  répandre, 
ne  pas  se  répandre. 

Improporiionnatle,  adj.  «les  2 g.  ; qui  n'est  pas 
proporlionnablc,  qui  ne  peut,  ne  doit  pas  être 
proportionné , renfermé  dans  de  rigoureuses 


Improporlionné , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est 
pas  proportionne,  qui  manque  de  proportion  : 
ces  traitements  sont  iinproporlionués. 

Improportionner,  v.  art.;  ne  pas  proportionner, 
ou  le  faire  mal,  ne  pas  donner  les  proportions 
necessaires:  improportionner  les  choses. 

Impropririariaiioii'j  s.  f.  ; étal  impropriétarié. 

hnpropriê tarie,  t , part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n'est 
pas  propriétarié  , rendu  propriété  re. 

Imprtpriétarier.  v.  act.;  ne  pas  propriétarier,  ne 
pas  rendre  propriétaire. 

imptoicripiible  , adj.  des  2 g ; qui  n'eil  pas 
proscriplible  , ne  peut  , ne  doit  pas  cire  pro- 
scrit. 

Improscrit f, e,  adj.;  qui  n'est  pas  proscrit , n’a 
pas  été  proscrit  : il  fol  miproacrit. 

Improtpérrr , r.  ueut.  ; ne  paa  prospérer,  ir- 
réussir  , ne  pas  améliorer  , ne  pas  accroître 
aa  fortune,  ue  pas  cire  «u  prospérité. 

Iinprotpèrité,  s.  (.  ; absence  de  prospérité  , op- 
posé de  prospérité  ; l'improspérité  est  dans 
1rs  vicissitudes  naturelles  ; mais  elle  est  bien 


autaul  dans  l'inintelligence  rl  dans  les  vices 
de  1’humme. 

Improtcgeabtr,  adj.  des  2 g.;  qui  u'csl  pas  pro- 
tégeable , que  l'on  ne  peut  , que  l’ou  ue  doit 
pas  proléger  : cette  personue  est  improlé- 
gt-ahlc.  ta^a  e - — . - 

Improlégeant , e,  adj.  cl  part.  pr.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  protéger;  qui  imprulcge,  ne 
protège  jias  du  tout,  ou  ue  protège  pas  assez  : 
des  lois  imp:olégf antes. 

Improl/ge , e , part.  pas.  cl  adj.  ; qui  u'esl  pas 
protégé  : rette  personue  esl  improlégeu. 

Improlégcr,  v.  act.;  ne  pas  protéger,  ne  pas  don- 
ner de  protection  ; ne  pas  défendre  contre. 

Improtestable,  ail},  des  2 g.;  qui  ne  peut  , ue 
doit  pas  être  protesté;  contre  quoi  on  ne  peut, 
on  ne  doit  pas  protester  : ce  billet  esl  impro- 
te, table. 

Improlcsté f,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  protesté,  con- 
tre quoi  on  a paa  protesté  : billet  improtesté. 

Improuvable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  prou- 
vable, ne  peut  être  pruuvé  : ne  fait,  ce  crime 
esl  improuvable. 

tmprouvant,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  prouvant,  qui 
ne  prouve  pas  , on  ne  donne  paa  une  preuve 
suffisante  : témoignage  improuvant. 

Improuvateur,  s.  m.  S.,tricci  celui,  celle  qui  ne 
prouve  rien,  ne  donne  pas  de  preuve  : des 
témoins  impronv.iteurs. 

Improuvf,  e,  adj.;  qui  u'csl  pas  prouvé  : ce  fait, 
ce  crime  est  improuvé. 

Impropidencitme,  s.  m.;  niiDque,  défaut,  ab- 
sence de  providcncismc  ; opposé  de  providau- 
cisme.  -, 

Improvidcntialisi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  quin'est 
pas  rendu  providentiel,  qui  ue  présente  rien 
de  providentiel  : uu  système  gouvernemental 
iinprovidcntialisé. 

Improvidentialiscr,  v.  acl.  et  pron.,  s' — ; ne 
pas  ic  providenliali5er:  ue  pas  rendre,  ne  pas 
devenir  providentiel. 

Improtidcuiiel,  le,  adj.;  quin’est  paa  providen- 
tiel; opposé  de  provideuliel. 

Impravignable,  adj.  des  2 g.;  quin'est  par  pro 
viguable  , que  l’on  ne  peut  provigner  : ce» 
reps  de  vignes  soûl  improvignablcs. 

hnprovigné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'eat  pas 
provigné  : cette  vigne  est  improvignee. 

Improrigueiiieni,  s.  m ;;  état  improvigné  : l'im- 
provi-nement  de  la  signe. 

Improeigner,  v.  aie.;  ne  pas  provigner  : impro- 
vigner  uue  vigne,  lie  paa  faire  de  provins. 

Improvocable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  pro- 
vocable, que  l’un  ne  don  pas  provoquer,  qu’il 
çst  trup  dangereus  de  provoquer  : cet  homme 
est  improvocable. 

Impro votant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
r.ictioo  de  provoquer,  qui  improvoque,  ne 
provoque  pas  : des  discours  improvoeauts. 

Imprutocateur , s.  m.  f.,  trie  e;  celui,  celle  qui  ne 
provoque  pas. 

Unprovocatif,  v*,  adj.;  qui  u'est  pas  , qui  ne 
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tient  pas  de  la  provocation,  qui  ne  la  marque 
par  : d«s  geste  inprovocaüfs. 

Improvocaiiou , s.  f.;  absence  de  provocation: 
état  improvoqué  : l'improvoration  de  laliaioe, 
de  la  vengeance. 

Improvoealwerneut,  adv.;  d'une  manière  impro- 
vocalive,  sans  provocation. 

/«■provoque,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'cst  pas, 
n’a  pas  été  provoqué. 

/(«provoquer,  v.  a ci,;  ne  pat  provoquer,  ne  pas 
inciter,  ne  pas  exilera... 

Imprudcnlijié  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  imprudent,  qui  est  /ait  avec  impru- 
dence. 

Imprudtmifier,  v.acl.  et  pron.s’ — ; rendre,  de- 
venir  imprudent,  tient.;  faire,  agir  avec  im- 
prudence, se  livrer  il  l'imprudence. 

hnpiiuluiliimt,  a.  m.;  ca  qui  n'cst,  ne  montre 
aucune  imprudence. 

Impubliable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  pu- 
bliable, que  l'on  ne  doit  |>as  publier  : celte 
nouvelle,  cet  événement  est  impubliable. 

Impublie,  e,  adj,;  qui  n'est  pas,  n'a  pat  été  pu- 
blié. 

Iinpuérilittr,  v,  set.;  ne  pas  puérilliser,  ne  pas 
rendre  puéril,  neut  ; ne  pas  faire  de  la  pué- 
rilité, ne  pas  agir  puérilement,  en  enfaul. 

Impullulable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  sût- 
es ptible  de  pulluler. 

Impullulaliou,  t.  /.;  absence  de  pullulation,  mul- 
tiplication peu  aboudaole  : l'impullulalion  des 
insectes. 

Impulluli,  «,  part.  pat.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
pullulé,  multiplié,  répandu  : celle  espèce  e>t 
impullulée. 

Impulluler,  v neut.;  ne  pas  pulluler  : ces  plan- 
tes, ces  insectes  impulluleot. 

Imputable,  adj.  det  2 g.;  qui  peut  être  impul- 
sé, poussé  à faire,  qui  est  susceptible  d'irn 
pulsion  : celle  persoune  est  impulsalsle. 

Impultanl,  t,  part  pr.  et  adj.;  qui  (ait  l'action 
d'impulser  ; qui  donoe  de  l'impulsion  : un 
senlimeut  impulsant,  une  ambition  impul- 
sante. 

/mpu/fé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  poussé, 
porté  k f.iirc,  i agir,  qui  obéit  à une  impul- 
sion : colle  personue  est  noblement  impul- 
sée. 

Impulser,  v.  act.  et  pron.,  a'—;  donner,  pren- 
dre de  l’impulsion;  faire  obéir,  obéir  i une  im- 
pulsion, se  livrer  k une  impulsion;  pousser 
vers,  contre  ; porter  à faire,  k agir  ; l'homme 
ne  s’impulse  que  par  les  sentimeuls  et  les 
passions,  si  cet  sentiments,  cet  passions  ton) 
dignes  et  louables,  il  sera  honorablement  im- 
pulsé; maiss'ily  a bassesse,  vice  daut  l’âme 
et  dans  le  cœur,  il  ue  sera  impulsé  que  mé- 
chamment et  déshonoramment. 

Impulsisme,  s.  m.;  système  d'action  par  impul- 
sion. 

Impulsivement,  adv.;  d'une  manière  impulsive; 
per,  avec  impulsion.  ;,,'n  m , tttim/ds 
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Impuni.*, part.  pat.  et  adj.;  qui  n'iist  pas,  n'a 

pas  été  puni. 

Impunie,  v.  act.;  ne  pas  punir  du  tout,  laisser 
sans  punition  , ou  punir  iuconvenablrment  , 
imuflbammi  nt  : impunir  les  méchants,  c'est 
encourager  la  méchanceté 
Impunissable,  adj.  des  2 g.;  qui  u'etl  pas  punissa- 
ble, ne  peut,  ue  doit,  ne  mérite  pas  d'étre 
puni  : ccl  enfant  est  impunissable. 
lmpimissaut,  e,  paît.  pr.  et  adj.;  qui  no  fait  pas 
l'action  de  punir  ; qui  impuuit,  ne  punit  pas, 
qui  n'est  pas  de  nature  à punir  : celte  priva- 
tion est  pour  lui  impuuissanle. 

Impuniliau,  l.  f.  ; manque,  défaut,  absence  do 
pitoiliou,  état  impuni  ; l'impunilion  du  crime 
autorise  et  appelle  le  rrinte. 

Impurgatif,  tx,  adj.;  qui  n'est  pas  purgatif,  qui 
ne  purge  pas  ; ce  remède  est  impurgaiif. 
Impurgcable,  adj.  des  2 g.  ; qui  u’est  pas  pur- 
geable,  que  l'un  ne  peu',  que  l’on  ne  doit  pas 
purger  ; celte  persoune  est  inipurge.  ble, 
Impurgc , e,  adj,;  qui  u’est  pas  purgé. 
Impusillanime,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  pu- 
sillanime. qui  u'a  pas,  ne  présente  pas  de  pu- 
sillanimité. inbslan'ivenienl  ; c'est  un  impu- 
sillanime. 

Impusillanimemenl,  abv  ; d’une  manière  impu- 
sillanime, sans  pusillanimité. 

Impusillanimilé , s.  f.;  absence  de  pusillanimité, 
opposé  de  pusillanimité. 
luabaiuablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  abais- 
sable, oc  peut  être  descendu  plus  bis;  qui  ne 
peut  être,  ne  doit,  ne  méritepas  être  abaissé: 
un  peuple  rst  iuabaissablo  tant  qu'il  couserva 
lé  senlimeut  de  son  droit,  de  sa  diguilé  et  de 
sa  gloire,  tant  qu'il  reste  dans  les  précisions 
et  dans  les  éuergies  d’ordre. 

Inabaissani . e,  adj  .;  qui  n 'a baisse  pas,  n'Iiunii- 
lie  pas  : le  travail  tel  qu'il  soit  est  toujours 
inabaissani,  il  n'y  a que  le  vice  qui  dégrade. 
luabaissé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  abaissé,  des- 
cendu plus  bas  ; qui  u'rnl  pas  déprimé,  hu- 
milié. 

Inabandon,  s.  m.;  absence  d'abandon,  opposé 
d’abandon  ; l'inabandon  de  scs  amis  le  cou- 
iota  dans  scs  mauv. 

InabanJounablr,  adj,  des  2 g ; qui,  ce  qui  n'est 
pas  abaudnnoablc,  ne  peut,  ne  doit  paa  être 
abandonné  : ces  personnes,  ces  travaux  sont 
inabaudonnables.  , , -, 

Inaba u donnant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'abaud  muer  ; qui  iuabandoune, 
u 'abandonne  pu,  qui  u’est  pas  abandonnant:  \ 
une  persoune  iuabaudonuanie. 

InabaudamU,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  o'est  paa 
abandonné  : cette  personne  est  inahaudoo- 
née. 

Inabandonnemcnt,  t.  m.;  état  ionbaodnuoé  : 
rinabaudnuuemeiit  des  malheureux  est  l'ac-  t 
tmn  des  permîmes  charitables  et  de  bien. 
Inubandonner,  v.  act.;  ne  pas  abandonner,  ne 
pas  quitter  entièrement.  : iualiaiulr>nncr  la  t 
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vertu,  c'est  perpétuer  l'honneur  et  le  bonheur 

de  u vie. 

InabAlardi,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  abâtardi. 

JnabAtarditsant,  t , adj.  ; qui  n'est  pas  abâtar- 
dissant , qui  n'abâtardit  pas , ne  cause  pas 
l'abâtardissement  : des  iuabiLt disantes  ha- 
bitudes de  vie. 

inabâlardlssemrni,  s.  ni.;  état  inahâtardi. 

maballable,  adj.  des  ! g.;  qni  n'est  pas  ahalta- 
ble,  ne  peut  être  aliaitu,  que  l'on  ne  peut,  que 
l'on  ne  doit  pas  abattre  : cet  homme,  cet  ar- 
bre est  inabattable. 

Inabaltani , e , adj.  ; qni  n’abat  pas  , qui  n'eal 
pas  abattaul  ; qui  ne  diminue  pas  les  forces  , 
le  courage  : une  nouvelle  iuabatlante  : un 
régime  inabaltani. 

Inabalietneni,  a.  m.;  absence  d'abattement  ; état 
inabattu  : rinahaltement  des  forces,  du  con- 
rage,  de  l’esprit. 

Inabatlre  , v.  act.;  ne  pas  abattre  , ne  pas  jeter 
par  terre,  ne  pas  causer  un  abattement. 

1 nabaliu,  t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
abattu. 

Inabdicable , adj.  des  3 g.  ; qui  n'est  pas  a bd  i 
cable  , qui  ne  peut  être  abdiqué  . que  l’on  ne 
doit  pas  abdiquer  : tous  les  principes  d’hon- 
neur sont  inabdicables. 

Jnabdicaüon  , s.  f.  ; absence  d'abdication  ; état 
inabdiqué  : une  inabdication  de  vices  en 
amène  d'autres  et  de  plus  grands. 

Inabdicisme,  s.  m.;  système  d'inabdicalion. 

Inabdiqué , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
abdiqué. 

Inabdiquer,  v.  act.  ; ne  pas  abdiquer,  ne  pas 
renoncer  à....  : inabdiquer  le  pouvoir,  ses 
principes. 

Inabili,  e,  adj,;  qui)  n’est  pas  abêti. 

Inab/hssant,  e,  adj.;  qui  n'abéri  pas,  ne  stupi- 
dité pas  ; des  traitements  inabêlisants. 

Inab/tiisemenl,  s.  m ; état  inabéli. 

Inabnli  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
aboli  : cet  usage  est  encore  inaboli. 

Inabolir,  v.  act.  ; ne  pas  abolir,  ne  pas  casser, 
ne  pas  annuler  : inabolir  des  droils,  des  im- 
pôts onéreux. 

Innbolistablt,  adj.  des  4 g.;  qui  n’est  pas  abo- 
listnble,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  aboli  ; ce 
droit,  celle  coutume,  cet  usage  est  inabolissa- 
ble. 

Inabolitsani,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'abolir  ; qui  n'est  pas  abolissant,  qui 
n’abolit  pas  ; un  inabolissant  reglement. 

Inabolitsrmeni,  s.  m . ; absence  d aboli«sement  ; 
état  inaboli  : un  inabolissement  de  servitude. 

lnabondammeni , adv.  ; d'une  manière  inabon- 
dante, sans  abondance. 

Inabondam , e,  adj.  ; qui  n'est  pas  abondant  : 
une  récolte  inabôndante. 

Inabnnnable , adj.  des  2 g.  ; qui  ne  peut  être 
abonné,  que  l’on  ne  doit  pas  abonner  ; il  quoi 
on  ne  doit  paa  s'abonner. 

Inabonnt,  e,  adj.  ; qui  n’est  paj  abonné  : cette 
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personne  est  inabonnée. 

Inabrcgeable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  abré- 
geable,  que  l'on  ne  peut  abréger  : ce  chemin 
est  inabrégeable. 

Innbrégeanl , t , adj.  ; qui  n'est  pas  abrégeant , 
qui  n 'abrège  pas  ; cette  direclinn  est  inahré- 
geante. 

Inabrégé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  abrégé  : ce  tra- 
vail est  inabrégé  : cet  ouvrage  est  inabrégé, 

Inabrilable,  adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  abrila- 
ble,  que  l'ou  ne  peut  abriter,  mettre  à l'abri  ; 
cette  personne,  celle  chose  est  itisbrilahle. 

Inabriianl , e , adj.  ; qui  n’est  pas  abritant , qui 
n'abrite  pas  ; celle  maison  est  mauvaise  , il  y 
pleut  partout,  elle  est  inabnlame.  Par  exten- 
sion et  dans  uu  sens  figuré  : les  lois  sont  ina- 
bri tantes. 

Inabrogrant,  e,adj.  ; qui  u'csi  pas  abrogeant , 
qui  u’abioge  pas , rien  : c'est  une  législation 
inabrogeante. 

Inabrogé , e,  adj.;  qui  n’est  pas  abrogé  : ces 
lois  sont  iuabrogées. 

Inabrouii,  e,  adj.;  qui  n'est  pu  abrouli  ; ces  re- 
jets sont  iuabroutis. 

Inabsolu,  e , adj.;  qui  n'est  pas  absoln  : un  ca- 
ractère inahsolne  Qui  n'est  pas  indépendant, 
dont  la  volonté  n’est  pas  absolue. 

Inabsolulisable,  adj.  des  2 g.;  qui  ne  peut  être, 
ne  doit  pas  être  absolutisé  , rendu  absolu  ; 
dans  l'intérêt  des  peuples  , les  pouvoirs  poli- 
tiques sont  toujours  inabsoluiitables. 

Inabsolmité , e , pari.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
absolutisé,  rendu  absolu  ; un  pouvoir  insbso- 
lutisé. 

Inabsolutiter,  v.  act.  et  pron.  s' — ; ne  pu  ab- 
solnliscr.  ne  pas  s'absolutiser;  ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  absolu;  inabsolutiser  le  ca- 
ractère, le  pouvoir. 

Inabtolvablt,  edj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  absol- 
vable,  ne  peut  être  absout  , que  l'on  ne  doit 
point  absoudre  ; vous  êtes  inabsolvable. 

Inabus,  f.  m,;  absence  d'abus,  opposés  d'abus  : 
en  quoique  ce  suit  l'abus  est  destructif,  et  l’i  - 
nalius  est  conservatif. 

Inabniable  , adj.  des  2 g.  ; dont  on  ne  peut , 
dont  on  ne  doit  pas  abuser,  user  avec  abus; 
que  l'on  ne  peut  tromper  ; cet  homme  est  ina- 
busable. 

tnabnsanl , e , part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  d'abuser;  qui  n'est  pas  abusant  , qni 
n'abuse  pas  ; il  est  i d'inahusantes  habitudes 
de  vie. 

Inabuter,  v.  act.  ; ne  pas  abuser,  ne  pas  mer 
inconvenablemenl,  ne  pas  jouir  irraisonnable- 
ment , immodérément  des  choses  ; inabuser 
des  complaisances  de  quelqu’un. 

/nains/,  ne,  adj.;  qui  n'est  pas  abusif,  qui  n’est 
pas  contraire  aux  régies. 

Innbusiverntnt,  adv.  ; d’une  manière  inabusive, 
sans  abus. 

Inabumlsé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  osa 
•b\ misé,  qui  ii’esl  pas  converti,  changé  en 
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abjuie,  qui  n'est  pu  environné,  entouré  da- 
bymcs  ; qui  n'est  pas  dans  un  abyme. 

htabtjnùser,  v.  acl.  et  pron.  se — ; ne  pas  aby- 
miser,  ne  pas  s'abymiser,  ne  pas  ouvrir  des 
aby  nies,  ne  pas  environner,  ne  pas  entourer 
d'abymes  ; ne  pas  se  précipiter  dans  un  abyuic. 

Inaccablablc,  adj . des  2 g.  ; qui  n'est  pas  acca- 
ble, ne  peut  être  accable,  que  I on  ne  doit  pas 
accabler  : cet  buiume  , ce  peuple  est  ioacca- 

blub'e. 

Inaccablant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'accabler;  qui  inaccable,  n'accable 
pas  : c'rsl  un  malheur,  mais  un  malheur  inac- 
cablant.  Au  lig.  : qui  n'est  pas  importun  , in- 
commode : cette  personne  est  iuaccablanle. 

Inaccable,  e,  part.  pas.  et  aJj.  ; qui  n'est  pas 
accablé  : il  est  inaccable 

Inaccablcment,  s.  m.  ; absence  d’accablement; 
clal  inaccablé. 

Inaccabler,  v.  acl.  ; ne  pas  accabler,  ne  pas  trop 
charger  d'affaires,  de  soins,  de  peines,  d'eiu 
barras. 

Inaccaparablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  ac- 
caparable,  ne  peut  être  accapare  , que  l'on  ne 
doit  pas  accaparer  : toutes  ces  choses  sont  in- 
accaparables. 

Inaccaparammeut,  adv.  ; d’une  manière  inacca- 
parante,  sans  accaparement. 

Inaccaparant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ue  fait 
pas  l'action  d'accaparer;  qui  maccapare,  qui 
n'est  pas  accaparant  : une  ioaccaparanle  spé- 
culation : des  manières  inaccaparaules. 

Inaccaparé,  c,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n'est  pas 
accapare,  doul  on  n’a  pas  fait  un  accapare- 
ment : les  blés  sont  inaccaparcs. 

Inaccaparement,  s.  ni.;  absence  d'accaparemeut; 
étal  maccaparé  : l' inaccaparement  des  blés, 
des  denrées. 

Inaccaparer,  v.  act.  ; ne  pas  accaparer  ; ne  pas 
acheter  pour  vendre  plus  cher  ; ue  pas  s'em- 
parer de  quelqu'un,  des  pet  sonnes. 

I naccupai cur , s.  us.,  I.  te  ; celui,  celle  qui  n'ac 
capaie  pas,  qui  n'rsl  pas  accapareur. 

Inaeca/  arltine,  s.  m.  ; système  d'iuaccapare- 
meut. 

hiacceplabiliiê , e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n'est 
pas  rendu  acceptable , de  nature  à être  ac- 
cepte . 

Inacceptabiliter , v.  acl.;  ne  pas  rendre  accepta- 
ble, de  nature  à être  accepté;  vous  inaccepla- 
bilisez  vos  propositions.  Vus  conditions. 

Inacceplabilitt,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qni  es l 
inacceptable. 

Inacceptatcur,  >.  m. , f.  Irict  ; celui,  celle  qui 
n'accepte  pas,  qui  ne  fait  pas  acceptation. 

Inacceptation,  s.  f.;  défaut,  absence  d'accepta- 
tion; état  inaccrplé  ; l'inacceptation  de  ses 
traites  à causé  sa  faillite. 

Inaccepti,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n'a  pas  été, 
qui  n'est  pas  accepté. 

Inaccepter,  v.  act.  ne  pas  accepter,  ne  pas  faire 
acceptation. 


a ina 

Innacception,  s.  f ; absence,  oppose  d’accep- 
tion. 

Inncceptionismc,  s.  m.  ; système  d’iuacceplion  , 
dimpréféretice. 

Inapceplionnable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
acceplionnable,  dont  on  lie  doit  pas  faire  ac- 
clion  : ces  personnes , ces  choses  sont  inac- 
ceptionuablcs. 

Inacctptinnnant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  d’acceplionuer;  qui  inacceplioune, 
ne  fait  pas  acception  ; une  inacceptionuantc 
impartialité,  justice. 

Inacceplionnc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est 
pas  acceplionué,  dont  on  ue  fait  pas,  dont  ou 
a pas  fait  acception. 

Inacccplionncl,  le,  adj.  ; d'inacceplion,  qui  est 
de  l'iuacccption,  qui  la  concerne,  qui  la  mar- 
que. 

Inacceptionnellement,  adv.;  d'une  mauicre  inac- 
ceptionuelle,  sans  acception. 

Inaccepllonner,  v,  act.;  ne  pas  accepliunner,  ne 
pas  faire  acception  de  personnes,  de  choses, 
ne  pas  porter  des  égards  préférentiels. 

Inaccestibilieal'le,  adj.  des  2 g.  ; que  l'on  peut 
rendre  iiinaccessihle. 

Inaccessibilité, e,  part.  pai.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  inaccessible. 

Inaccettibilisefj  v.  ael.  et  pr.,  s"—;  rendre,  de- 
venir inaccessible, 

Inaccidentani,  c,  part,  pr  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  d'accidenter,  qui  inaccideule  ; qui 
ne  cause  pas  d'accidcul,  n'euvironne  pas  d'ac- 
cident, qui  ne  fait  pas  résulter  d'accident  : 
une  nature  inaccidentanle. 

InaccideMe,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
accidenté- 

Inaccalentel , le,  adj.  ; qui  n'est  pas  accidentel, 
qui  ue  résulte  pas  d accident. 

Inaccidentellement,  adv.;  d'une  manière  inacci- 
dentcllc. 

Inacclimaiabte,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’csl  pas  ac- 
cliinalable,  que  Cou  ne  peut  acclimater  : ces 
animaux,  ces  plantes  sont  macclimalables. 

Inacclimali,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
acclimaté  : cette  personne  est  inacclimatce. 

Inaeclimalement,  s.  m.  ; état  iuaccliiuaté  : l'ioac- 
climalemcnt,  des  personnes,  des  animaux,  des 
plantes. 

Inacclimater,  v.  act.  es  pr.,  Y — ; ne  pas  accli- 
nienter,  ne  pas  s'acclimentcr  : ces  animaus. 
ces  plantes  s'inacclioialeul. 

Inaccomodani,  e,  adj  qui  n’est  pas  accomodant. 
qui  u'accomodc  pas:  cette  proposition  est  inac- 
comudaule  : cette  personne  est  inaccoino 
dantc. 

Inaecumode,  e,  adj-  qui  n'est  pas  accomodé,  ou 
l'est  mal 

Inaccompaijnable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pa 
accompagiiablc,  oc  peut  être  accompagné,  que 
l'on  oc  doit  pas  accompagner. 

Inatcompaynf,  e,  adj.;  qui  n'csl  pas  accompa  • 
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Inaccompli,  e,  part.  pas.  et  ailj . ; qui  i>V»t  pas 
accompli  : celle  pcrsuime  est  inaccomplie. 
Inaccnmplirtx.  acl  ; ne  pai  accomplir;  ne  pas  rem- 
plir, ne  pas  compléter  «ne  pas  achever  Ion  I à fait . 
fnaccoibp’ilulble,  adj  îles  2 g.  ; qui  n'est  pas 
acromplis.ab'e,  que  l'un  ne  peut  accomplir  : 
vous  m'imposez  un  devoir  inaciompliisable. 
Inaccompliiuml,  e.  put.  pas.  cl  adj.  ; qui  lie 
fait  pas  l’ action  d'accomplir;  qui  nés!  pas 
accomplissant , qui  ii’accomplit  pas  : celle 
oeuvre  est  encore  inaccomplissinle. 
Iiiaccomplissemcnt , s.  m.  ; état  inaccompli  : 
l'inaccompüsscmcnt  d'un  devoir. 
titaCcordanl,  t,  pari.  pal.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pasl'actiou  d'accorder, de  s’accorder;  qui  n'esi 
pas  accordant,  qui  il' accorde  pas,  qui  ne  met 
pas  d'accord  : toutes  ces  importâmes  conces- 
sions furent  iuaccor Jantes. 

Inaccordc,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; ce  qui  n’est 
pas,  n'a  pas  clé  aCebriW  ; qm  n’est  pas  accor- 
dé, mis  d'accord,  arrangé,  pacifié. 
Inaccordcr,  v.  acl.  et  pr. , s* — ; ne  pis  accor- 
der, ne  pas  s'accorder,  ne  pa  - concilier,  ne 
pus  sc  conciKcr  ; rte  pas  mettre , ne  pas  se 
mettre  d'accord,  ne  pas  rester  en  lionne  in- 
telligence, ne  pas  comcrscr  l'iiarmn.iie  ces 
personnes  s’maccordrnt, 

Inaccouplable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'ed  pas  ac 
coiiplabte,  ue  peut  étie  accouplé. 

Inaccouptc,  e,  adj.';  qui  n'est  pas  accouplé. 
Imiccouplemrnl,  s.  in  ; ilat  inàccoonlè  ; l'inic- 
couplemciit  des  animauv. 

I naccoulwnnbte,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  ac- 
coutumante, ne  peut  être  accoutumé  à.'....., 
qu'il  est  impossible  d'aecdhtumer  à une  cho- 
se, à uu  travail. 

Inaceoulumtv  i,  t,  adj.  ; qni  u'accnutiiine  par, 
qui  n'est  pas  accoutumant,  : sans  I intelligence, 
le  travail  même  continuel  sera  toujours  iuac- 
coût  limant. 

Inacccmltimement,  ».  m.  ; état  inaccoutumé  ; 

rinarcoutumcmcnt  rend  la  cl. ose  plus  difficile. 
hiaceroupi,  é,  part.  |ws.  et  adj.;  qni  n'est  pas 
accroupi  : cette  personne  est  inaecroiipie  dans 
le  vice. 

luaccrotipir,  v.  aet.'cl  pr.,  s' — ; ne  pas  acciou 
pir,  ne  pas  s’accroupir  : s’inaerrotipir  dans  le 
vice,  la  débauche,  1a  muilesse. 
lnaccraupîssable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
accroupiisable,  ne  peut  être  acctoupi,  n’est 
pas  susceptible  de  »’ac.  rotq  ir. 
inaccroupiuatu,  r,  pari.  pr.  et  ailj.;  qui  ne 
fait  pas  l'action  d'accroupir,  de  s’accroupir; 
qni  n’cat  pas  accroupissant,  «'accroupit  pas, 
ne  cause  pas,  n’ameiie  pas  un  accioupisse- 
ment  : pour  un  peuplé;  une  paix  de  lâcheté 
est  toujours  accroupissante,  et  une  guerre  avec 
des  défaites  sera  moins  déshonorante  pour  lui 
qu’une  telle  paix  qui,  ne  deviendra  in.irrrou- 
pissante  que  lursquM  saura  en  scCourr  le  jougs. 
Inaccrouiiltieinciil,  s.  nt.  ; absence  «/accroupis 
semant;  état  inaccroupi. 


Inacutrillable,  adj.  des  î g.  ; qui  îi’est  pas  »c - 
cncillable,  que  l’on  ne  doit  pas  accueillir  : 
celte  jiereoiine,  cette  pioposilion  est  inacrtieil- 
Ui'r. 

fnarnie’llmil,  r,  part.  pas.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pu  l'action  d'accueillir;  ipii  u’esl  pas  acencil- 
lanf,  qui  ne  fait  pas  accueil , ne  montre  pat 
de  l’aceueil  : une  inaccucillliite  réception. 

iHoccueilli,  e,  pan.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
accueilli  du  tout,  ou  n’est  pas  convenable- 
ment accueilli  ; celte  personne  a été  inac- 
ctieillie. 

Inaccucilllr,  v.  acf.  ; ne  pas  accueillir,  ne  pas 
faire  bon  accueil. 

Inacnonulable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
a cumulable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  accu- 
mulé : ces  traitements  sont  innarrumulablcs. 

Inaeeifiimlollan , s f:;  état  inaccufflulé  : une 
iuaccumulalion  de  charges  d'intérêts,  d'or. 

/««Cf nmttlé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'dst  pas 
accnmnlé  : des  sommes  iiiaccnmulces. 

Inaccmrwler,  v.  art,  ; ne  pas  accumuler,  lie  pas 
entasser,  ne  pas  mettre  en  monceau  . 

Inntramnlimit,  s.  m.;  système  d'inacrnmula- 
tion. 

Inaccmablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  aeru- 
sable,  ne  peut  être  accusé,  que  l’on  uc  doit 
pas  accuser  : cette  prrsooiir  est  inavouable. 

/neCMwttn/.  e,  p ,rt.  pr.  et  a lj.;  qni  ne  fait  pas 
l'action  d’accuscr;  qni  n’est  pas  accùsaut, 
qui  u’accuie  pas,  ne  décelle  pas  ; cette  mar- 
que est  inaccttsanle. 

Inaccmnienr.  s.  m.,  f.  trier  : celui,  celle  qui 
n'accuse  pas 

htaccuté,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas  ac- 
cusé : dette  personne  est  iuaccusée. 

Inacrnier,  t.  net.  et  pr.,  s’— f ne  pas  acculer, 
ne  pas  t’accuser  réciproquement. 

Imccrbe,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  acerbe, 
qni  no  présente  lien  d’acerbe  : des  manières, 
des  réponses  inacetbcs. 

Inaccrblté,  s,  f.;  absence  d »tubilé ; état,  qua- 
lité de  ce  qui  n'rst  point  acerbe,  de  ce  qui 
n’a  rien  d'acerbe. 

Inacéré,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  |ias*réré- 
Aufig.  ; qni  ne  blesse  pas,  ne  déebire  pas  : 
une  plume  macérée. 

Inacérer,  v.  act.  ; ne  pas  acérer.  Au  (Ig.  : ne 

pas  rendre  blessant,  déchirant  : inacérer  le, 
son  style. 

Inacltalandable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas 
arhalaudable,  ne  peut  être  bicu  achalandé, 
qui  u'est  pas  susceptible  de  s'arhalandcr  : 
ce  marchand  est  inarhnlandalile. 

I nachalandnnt,  e,  adj.;  qni  oarlialandc  pas,  ne 
donne  pas,  n’amène  pa»  des  pratiques  : cette 
marchande  a des  manières  tout  à fait  inacha- 
landantes. 

Inarhalandé,  e,  adj.  ; qui  nV-t  pas  achalandé  r 
cette  maison  est  iuachalandée. 
inachamablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  achar- 
nable,  n'est  pas  susceptible  de  s'acharner. 
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Inavharué,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  acharné. 

Inachamcvitnt , s.  ni.;  élal  inaeliarné. 

Inacharniuieni,  adv.;  d'une  manière  i n a<  harnéc 
sans  acliamemcul. 

Inachetable , adj.  do  2 g.  ; ce  qui  B eat  pas 
achetable,  ne  peut,  ne  duit  pis  être  acheté  : 
cette  chose  est  inachetable. 

In  achetable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  ache- 
vahlc,  cpie  l’on  uc  peut  , que  l'on  ne  doit  pas 
achever  : cet  édifice  est  ioachciahlc  faute  «l'ar- 
gent - celle  uai  ration  est  iuaclieiable. 

Inachevé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  u'est  pas 
achevé  : ce  travail  est  inachevé. 

Inachèvement,  s.  ni.;  état  inachevé  : l'inachéve- 
mem  d un  travail. 

Inachevée , v.  art.,  ne  pas  achever,  ne  pas  finir, 
ne  pas  terminer  une  chose  rom uiem.ee  : iuache 
ver  une  cons'nicliun. 

InacUîe , adj.  des  3 g ; qui  d'est  pas  acide  , qui 
n'a  rien  d’acide  : ccs  fruits  sont  inacides. 

InneWJinbte  , adj. , adj.  des  2 g.  ; que  l'on  ne 
doit  point  aciJifier,  rcudic  acide. 

Inacldfiunt , e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  uc  fait  pas 
l'action  d'acidifier  i qui  ne  rend  pas  acide  : 
reife  cliôse  est  inacidiliaiite.  qui  u'est  pas  aci- 
difiant. ne  convertit  pas  en  aride  : ce  principe 
est  iu.iriJîfiaiit. 

Inncijijècaiion , s.  f.;  état  inacidilié  : l’inaciJifi- 
cation  d'une  chose. 

Inaeitliju-,  r,  part.  pr.  et  adj.;  qui  u’est  pis,  ou 
pas  as-cri  acidifié,  qiii  u'est  pas  rendu  acide  : 
cette  boisson  est  iuacidificc. 

lnacidijier,  v.  act.;  ne  pas  acidifier,  ne  pas  ren- 
du-aride,  ne  pas  donner  de  l’acidité  : inaci- 
difier,  une  chose  qui  doit  être  acidifiée. 

InncfdUé,  s.  f.  ; manque,  défaut , ahseure  d'aci- 
dité; élai,  qualité  de  cc  qui  est  inacide  : son 
inacidité. 

Inaciitulahle , adj.  des  2 g.  ; que  l'on  ne  duit 
point  aciilulci  : cette  boisson  est  inacidulablf- 

Inacidulatiun  , «.  f.  ; élal  inaridulé  : sou  maci- 
dulatlon  : l’inacidulalion  d'une  boisson. 

Inacidulé,  e,  part,  pis  et  adj.;  qui  n'est  poim 
acidulé  : cette  boisson  est  inacidulcc. 

Inacidttler , v.  aet.  ; ne  l'as  rendre  légèrement 
acide  : iuacidiiter  une  boisson. 

Inacièrable  , adj.  des  2 g.  ; qui  uc  peut  aciéré, 
convertit  en  acier  : ce  1er  est  inariérablc. 

Inaciértitiott , s.  f.  ; état  in  aciéré  : son  inaciéra- 
tiou  ; l’inaciération  du  fer. 

Inaelé'ré , e , part.  pa«.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
aciéré,  on  l est  mil  ; ce  fer  est  inaciéré.- 

InaeUrer,  v.  act.  ; ne  pas  aciércr , ue  pas  con- 
vertir eu  acier  ou  le  faire  mal  : i»ariérer  le 
fer,  du  ftr. 

Iuacqulni;able , adj.  des  2 g ; ce  qui  n’est  pas 
acquicsçable , cc  à quoi  on  ne  doit  pas  ac- 

quiesi  er. 

Inaetionnahle , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
artionnable , ne  peut  être  mis  en  action,  doni 
on  uc  peut  sc  servir  pour  actionner,  contre 
qui  on  ne  peut  în'cutcr  une  action  en  justice. 


Inaclioiiiiam  , e,  part.  pr.  et  adj,;  qui  uc  fait 
pas  l'acliuu  de  pouisuivre  quelqu'un  eu  justice, 
qui  n'aclioouc  pas , ne  travaille  pas  : une  ma- 
chine iiiaclinunauie. 

liiacifow  i , e , poil.  pas.  et  adj.  ; qui  u'est  pas 
mis  en  ac  i i . contre  qui  ou  a pas  intenté 
une  action  ru  justice  : ce1  le  personne  est  iuac- 
11.  Il  nie. 

/uocd'oime-.  v.  aet.  cl  pr.,  s’ — ; uc  pas  action- 
ner, ne  pas  mettre  ru  aclioii|  ne  pas  se  livrer 
à l'action . ne  pas  iulcnlcr  mie  action  eu  justice 
Contre  quelqu'un. 

Ir.aetiiablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  aclivable, 
uc  peut  étic  activé,  mis  en  activité,  que  l'on 
ne  peut  activer  , rendre  actif  : cet  homme, 
celle  masrhiiie  est  iiiaelivablc. 

Inactivant , r,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pa- 
l'action  Tu rli ver , de  s activer  ; qui  n'e - 1 pas 
activant  , qui  n'aclivc  pas , qui  ne  fait  pas 
activement  , vite;  qui  uc  dounc  pa>  de  l'ac- 
tivité: une  machine,  mie  personne  inactivante  : 
l.i  molessc  est  toujours  inactivante. 

Inactive , e , part.  pa«.  cl  adj.  ; qui  u’est  pas 
activé,  qui  nV-l  pas  fait  avec  activité  : cette 
bi  signe  est  inactivée,  qui  nVst  pas  mi,  en 
activité  : celte  pcisoune,  cette  machine  est 
inactivée. 

Inactivement,  adv.;  <f une  manière  inactive,  sens 
a "lt>iié  : il  travail  inactivement. 

Inactiver,  v act.  et  pr.  , y — ; Oe  pas  activer, 
ne  pas  faire  un  Iravaila'ec  activité,  l’inaclivci, 
uc  pas  mettre  en  activité,  uc  pas  rendre,  ne 
pas  devenir  actif;  tomber  dans  l'inactivité: 
inactiver  une  personne,  une  machine. 

tnaiapbible , adj.  d s 2 g.  ; ce  qui  u’est  pas 
adaptable , ne  peut,  ne  doit  pas  être  adapté  : 
c’est  inadaptable. 

Inadaptation,  j.  f,  ; état  inadapté  : son  ioadap- 
tion . 

Inadapté , e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  u'est  jia» 
adapté,  oti  l'est  mal  : celle  rhusc  rit  inadaptée.' 

Inadaptée  , V.  art . ne  pas  adapter , ou  le  faire 
mal  : vous  l'inadaptex. 

! «adhéra  hic , adj.  des  2 g.;  (pli  n’est  pas  ajl'.é- 
rabte,  ne  peut  être  adhéré  , cc  à quoi  on  ne 
peut , on  uc  doit  pas  adhérer  ; (elle  chose,  ce 
traité  e,t  inadliérahle. 

Inndhérê,  e . part,  pas  e!  adj.  ; qui  n'est  pas 
adhéré,  qui  n a pas  reçu  d'adhésion. 

Inadhcrcmiiicnt . adv.  ; d'une  manière  iuadlié- 
rvnte. 

tnadhcrence,  s,  f.;  absence,  opposé  d'adhérence. 

Inudhr relit,  e,  adj.  ; qui  u'est  pas  adhérent,  subs. 
les  iuadbéreuls.  ' i ut 

Inadhirer,  v.  act.;  ne  pas  adhérer.  Au  lig.  : Ue 
|ias  acquiescer  à ne  pas  consentir  a.,  . 

Inniihétrion , f.  ; mnnqne  , défaut  , absence 
d'adhesion  : son  inadliésioii. 

Inajmlieattirb,  adj.  des  2 g : qui  n’est  pas  adjt  - 
dicatoire. 

Inadjii'jcablc , adj.  des  î g.  y ce  qui  u’est  pas 
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aJjtigcahlc,  lie  peut,  ne  doit  pas  être  adjugé  : 
c'est  inadjugcablc  à ce  prix. 

inadjuyé,  e,  part,  pis  et  adj.;  qui  n’csl  pas,  n'a 
pas  été  adjugé  : cet  objet  est , est  resté  in • 
adjuge. 

hiadjuijer,  v.  acl.  ; ne  pas  adjuger  : si  sous  in- 
adjugrx  , les  enchérisseurs  se  relirerout. 

Inadnicltable,  adj.  des  2 g.;  se  dit  des  personnes, 
et  inadmissible  des  choses  ; que  l’on  ne  doit 
pas  admettre  : cet  homme  est  inadmettahlc 
dans  votre  société. 

Inadministrable , adj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas  ad- 
ministrable , que  l'ou  ne  peut  administrer  : 
celte  commune,  ce  pays  est  inadministrablc. 
que  l'on  ne  doit  pas  administrer  : ce  remède 
est  inadministrable. 

Inadministration,  ».  f.;  manque,  défaut,  absence 
d'administration  ; état  inadministré  : son  in- 
administralion. 

Inadministré,  é,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'eslafas 
administré , ou  ne  l'est  pas  convenablement 
cet  arrondissement  est  inadministré. 

/«administrer , v.  act.  ; ne  pas  administrer,  ou 
administrer  inconvcnablemcut. 

Inadmirnble,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est  pas 
admirable,  ne  peut  être  objet  d’admiration  - 
c’est  fort  bien  ; mais  c'est  inadmirablc. 

Inadmiré , e , adj.  ; qui  n’est  pas  admiré  : celle 
personne,  cette  chose  est  inadmirée. 

Inadmit,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  , n'a  pas  été  ad- 
mis : votre  demande  est  inadmise. 

Inadmissibilité , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  inadmissible. 

htadmissibiliser,  v.  act.;  rendre  inadmissible  : en 
agissant  ainsi,  vous  inadmissibilisez  vos  propres 
moyens. 

Inaimitsif,  ve,  adj.;  d'inadqtission,  qui  présente, 
qui  contient,  qui  exprime  une  inadmission, 
qui  empêche  d’admettre  : il  y a contre  lui  des 
causes  iuadmissives. 

Inadmission,  s.  f.;  absence,  défaut  d'admission; 
état  inadmis  : Sun  iniuslrucliou  a ueressiiéson 
inadmission. 

Inadmodiablc  , adj.  des  3 g.  ; qui  n’est  pas  ad- 
modiable,  qui  ne  peut,  ne  doit  pas  être  admo- 
die , mis  en  admodiation  : ces  biens  sont  io- 
admodiablcs. 

Inadmodiation  , s.  f.  ; opposé  d’uadmodiation  | 
état  inadmodié. 

Inadmodic,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  admodié , qui 
n'esl  pas  mis  en  admodiation  : ces  biens  sont 
inadmodiés. 

Inadonnatton  , s.  f.  ; état  ioadonné  : l'inadon- 
nation  aux  femmes,  à la  débauche  , aux  vices. 

Inadonni  , t , adj.  ; qui  n'est  pas  adonné  aux 
femmes  , à 1a  débauche , aux  vices. 

Inadoplable,  adj.  des  S g.;  qui  u'est  pas  adop- 
table , ne  peut  , ne  doit  pas  être  adopté  : ce 
projet  est  inadoptablc. 

Inadopté,  t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'a  pas  été, 
qui  n’est  pas  adopté  : son  plau,  sou  projet 
est  inadopté. 


6 INA 

Inadopter  , v.  act.  ; ne  pas  adojiler  : iiuJupter 
un  plan,  un  projet. 

Inndopiion,  s.  f.  ; absence,  d'adoption  ; étal  in- 
aJopté  : l’inadoplion  d’un  idée,  d'une  prin- 
cipe. 

Inadorable , adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  adorable, 
ne  peut,  ne  doit  pas  être  adore  : l'aveugle- 
ment fait  souvent  adorer  des  objets  bien  in- 
adorables. 

luadorë,  e,  adj.,  qui  n’est  pas  adoré. 

Inadouci , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
adouci  : ses  peines , tes  souffrances  sont  iua- 
doucics. 

Inadoucir,  v.  acl.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  adoucir, 
ne  pas  s'adoucir;  ne  pas  rendre  plus  doux, ne 
pas  corriger  la  rudesse,  la  dureté  : inadoucir 
le  sort  de  quelqu'un  : inadoucir  ses  expres- 
sions , son  caractère. 

tnadouciuablc , adj.  des  2 g ; qui  n'esl  pas 
adottcissable  , ne  peut  être  adouci , qui  n’est 
pas  susceptible  d'adoucissement  : cet  homme, 
ce  caractère  est  inadoucissable. 

/«adoucissant , c,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'adoucir,  de  s'adoucir;  qui  n’est 
pas  adoucissant,  qui  n'adoucit  pas.  Subit.  : 
c'est  un  inadoucissant. 

I «adoucissement,  s.  m.;  manque,  défaut,  absence 

d'adoucissement  ; état  inadouci  : l'inadoucisse- 
ment  des  peines , du  caractère , du  froid , de 
sa  cruauté. 

Inadressable , adj.  des  2 g.;  ec  qui  n'esl  pas  a- 
dressablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  adressé  ; 
ce  compliment  lui  est  ioadressable. 

Inadresse,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  d’a- 
dresse ; son  inadresse. 

Inadroit,  t , adj.;  qui  n’est  das  adroit,  qui  man- 
que d'adresse. 

Inadrollement , adr.;  d’une  manière  inadroilc, 
sans  adresse  : il  travaille  inadroitement. 

Inadrertamment , adv.;  par  inadvertance  : il  l’a 
fait  inadvertammenl. 

In  affabilité  , s.  f.;  manque,  défaut,  absence 
d’affabilité  : sou  iuaffabjlilc. 

Inaffable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  affable, 
qui  est  sans  affabilité  : celle  personne  est 
iuafTable  : des  manières  inaffables. 

Inafjablement , adv.;  d'une  manière  itnffxble, 
•ans  affabilité. 

Inoffaibli,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pai 
affaibli  : cette  armée  est  inaffaiblie. 

Inaffaiblir , y.  act.  cl  pr.,  »' — ; ne  pas  affaiblir, 
ne  das  s'affaiblir  : inaffaiblir  un  pays,  un 
état. 

Inaffaiblissable , adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pasaf- 
laiblissable,  ne  peut  être  affaibli,  que  l'on  ne 
doit  pas  affaiblir  : cet  honimo  est  tuaffaiblis- 
sable. 

/«affaiblissant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  d’affaiblir,  de  s'affaiblir;  qui  n'af- 
faiblit pas,  qui  ne  cause  pas , n’amène  pas  de 
la  faibltsac  : un  régime  inaffaibliasaiti. 

/«affaiblissement , s.  ni.;  absence  d'affaiblisse- 
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ment  ; étal  inaflailili  : rinaffaiblissemenl  du 
corps,  de  l'esprit. 

Inaffamé , e,  part  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas  af- 
famé ce  pays  est  pourtant  malfamé  , malgré 
la  faible  récolte. 

Inaff amant,  t,  part  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  d'affamer;  qui  n'est  pas  affamant,  qui 
n'opére  pas  un  retranchement  des  choses  né- 
cessaires h la  sie , par  l'empêchement  des 
aboudances  : une  inaffamaute  spéculation  : les 
grands  approvisionnements  indispensables 
pour  tant  d'armées  furent  pourtant  inaffa- 
mania.  ’ 

Inaff  amer,  v.  act.;  ne  pas  affamer,  ne  pas  faire 
disparaître  les  choses  necessaires  à la  vie  , ne 
pas  détruire  l'abondance  : inaffamer  uu  pays, 
une  armée. 

Inaffamabtc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  affa- 
mable  , ne  peut  être  affamé  : ce  pays  , celte 
place  est  inaffamable. 

Inaffamallon  , s.  f.;  absence  diffamation  ; étal 
inafTamé  : l'inaffamalion  d’un  pays  , d'une 
place,  d'une  armée. 

Inaffectahle  t adj.  des  2 g ; ce  qui  n'est  pas  af- 
fectable, ne  doit  pas  être  affecté;  qui  n'est  pas 
affectable  , n’est  pas  susceptible  de  s'affecter, 
d'élrc  louché  ; cette  somme  est  inaffectahle  ; 
cette  personne  est  inaffectahle. 

Inaffectant,  e,  adj.:  qui  n’est  pas  affectant , qui 
ne  touche  pas,  ne  cause  pas  uue  grande  peine, 
un  grand  chagrin  : celle  perte  est  inaffec- 
tante. 

Inaffeciaiion , a.  f.;  absence  d'affectation;  étal 
inaffecté. 

/ naff ecté  , t,  adj.;  qui  n’est  pas  affecté. 

/«affection,  s.  f.;  manque,  défaut,  ab>ence d'af- 
fection. v 

Itiaf/ectiommble , adj.  des  2 g ; qui  n'est  pas 
affectionnahle  , ne  peut,  ne  duit,  ne  mérite 
pas  d'étre  affectionné  : celte  personne  «l  inaf- 
fectiontiahle. 

Inaffectionné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
affectionué. 

Inaffectiannëmtnt,  adv  ; d'une  manière  ina frac- 
tionnée. 

Inaffeciiomier , v.  act.  et  pr. , s' — ; ne  pas  af 
üeclionner,  ne  pas  s'afbrlionner,  ne  pas  ai- 
mer, ne  pas  s'attacher  b quelqu'un  par  affec- 
tion. 

Inaffermi , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
affermi. 

I «affermir,  v.  act. 'et  pr.,s' — ; ne  pas  affermir,  ne 
pas  s'affermir;  ne  pas  assurer,  ne  pas  stabili- 
ser; ne  pas  donner,  ne  pas  prendre  de  la  con 
séance,  de  la  force,  de  la  solidité  : les  priu- 
ces  s affermissent  par  l'e'time  et  la  confiance 
des  peuples,  et  par  la  force  et  la  tyfanuic  ils 
s'inafrcrniissenl. 

Inaffermissable  , adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  af- 
fcrmisrahle  , ue  peut  être  affermi , consolidé  : 
un  gouvernement  qui  heurte  et  blesse  la  na- 


tion en  quelque  chose  est  toujours  inafTermis- 

sable. 

Inaffermissant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'affermir,  de  s'affermir;  qui  n'est 
pas  affermissant , qui  a’afferinit , ne  consolide 
rien  : un  système  politique  , gouscrnemental 
inaflermissant. 

Inuffermiuement , s.  m.;  état  inaffermi  ; l’inaf- 
frrmissement  des  bases,  des  principes  amine 
toujours  le  renversement  des  choses. 

Inaffirmable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  af- 
lirmablc  , ne  peut  être  affirmé  : c’est  inaflir- 
msble. 

Inafjirmatif , ce,  adj.;  qui  n’est  pas  affirmatifs 
d'un  ton  inaflirmatif. 

Inapirmation  , s.  f.;  absence  d'affirmation  ; état 
inaflirmé  : l'inaffirmalinn  d'un  fait.  , ^ 

Inaffirmatii  emcul , adv.;  d'une  mauicre  iuafûr- 
uialive,  sans  affirmation. 

Inaffirmé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’eat  pas  af- 
firmé ; cette  nouvelle  est  inaffirmée.  , . 

Inaffimer,  v.  act.;  ne  pas  affirmer  : vous  croyez, 
mais  vous  inaffirmez. 

Inafflenrabte,  adj.  des  2 g ; qui  n'est  pas  affleu- 
rable,  que  l'on  ne  peut  affleurer. 

Inafjieurc  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
affleuré  : ces  planches  sont  inaffleurées. 

Inafflenrcment,  i.  m ; état  inaflleuré  : sou  jnaf- 
Qeiiremeul. 

/ naf fleurer,  v . act.;  ne  pas  affleurer  : inaffleurer 
des  planches* 

Inaffligeable  , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  affli- 
geable,  n i peut  être  affligé,  qui  n’est  pas  sus- 
ceptible de  s'affliger  ; celte  personne  est  inaf- 
lligeakle.  , 

Inaf jugeant,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  affligeant,  qui 
n'allige  pas  : celle  perte,  celle  mort  est  inaf- 
fligeanle. 

Inafjligd  , e,  adj.  ; qui  n'est  pas  affligé  : celte 
personne  est  inaffligèe. 

Inaffranchi , t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
affranchi  : quoique  libre  , ce  peuple  est  en- 
core inaffi anchi  de  bien  des  servitudes. 

Inaffranchir,  v,  ad.  cl  pr.,  a'—;  ne  pas  affran- 
chir, ne  pas  s'affranchir  : inaffranchir  un 
peuple. 

luaffianchixiable  , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
aftiancliissahle  , ne  peut  être  affranchi  ; ce 
peuple  est  encore  inaflrauchissuble. 

Innffranchiuant  , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  nfc 
fait  pas  l'action  d'affranchir,  de  s’affranchir; 
qui  u'affrancliil  pas,  qui  n’est  pas  affranchis- 
sant , u'arncnr  pat  un  affranchissement  : une 
révolution  sera  loujouis  iiiaflranchissauic  , si 
le  pcuplr  ne  compreud  pas  la  liberté  et  ne  se 
renferme  pas  daus  tous  ses  ordres. 

Inaffranchhiemcnl  , s.  ni.  ; étal  inaffranclii  ; 
PiiiaffraDrhis*enie:il  d'un  peuple  renverse  et 
détruit  le  droit  naturel  des  hommes  en  géné- 
ral ; mais  il  est  toujours  nécessaire  que  l’af- 
franchissement soit  bien  rompt  is  par  1rs 
niasses. 
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Ivojfrotttable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  af- 
frontaffle,  ne  peut,  ne  doit  pahêlte  affronté  : 
çe  danger  est  inaffronlable. 

fimJfbÀiàhfÿe,  part-  jjtr.  rt  ad].;  qui  ne  fait  pas 
ràrtiôti  tràPrétantêf;  qui  inàffrmtte,  n'nffroikte 
pas  : une  attaqué  inaffmiilante. 

lUnfffontê , t , part.  pas.  et  adj.:  qui  n’est  pas 
affronté  : l’ennemi  fut  inaffmnte. 

Innff  roulement,  V.  m.  ; état  in  ffrontc  : l’inaf- 
frontemeiit  de  l’ettuemi,  d’un  danger. 

Inaffronttï.  v/act.';  ne  pas  affronter  : insflrou- 
ter  IVrfm&tl,  c’ciif  tau  fours  le  rendre  plus  fort, 
et  Inaffronter  tiu  danger  è’csl  souvent  le  reu- 
dre  plus  grand. 

Innffrnnleur,  s.  m et  adj.-,  f.  se  ; relui , relie 
qui  n’affronle  pas,  rien  : tin  ïtraffronteur,  des 

1 troupes  inaffronteuses. 

lnaffùK,  e,  adj.1;  qui  n’est  pas  affûté , qui  fcst 
stmsaPfflt  : des  rations  inaffûtes. 

Inaffilitmerit , ».  nt.  ; état  fttnffûté  : l’inaffutc- 
ment  des  fanons. 

lnagglonwrnbte,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  ag- 
glomératde,  ne  peut  être  agglotr.cré. 

Inaggloméraiion , ».  f.  ; étal  inaggloméré  : Vi- 
nagglomératiun  des  choses. 

Inaggloméré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
aggloméré. 

Jnagglomtrer,  v,  art  et  prou,  s’ — ; ne  pas  ag- 
glomérer, ne  pas  s’agglomérer,  ne  pas  réunir 
en  masse,  ne  pas  former  une  agglomération. 

Jriaggrarabte,»dj.  des  2 g ; ce  qui  n’est  pasag- 
gravable;  ne  peut  être  aggravé,  que  l’on  ne 
doit  pis  aggraver,  qui  n’est  pas  suseeptiblo  de 
«’igrr.iver  : ce  mal  , celte  faute  est  inaggra- 
vralile. 

Jnagqravant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  faction  d’aggraver;  qui  n’est  pas  aggra- 
vant , qui  n’aggrave  pas  : «tes  circonstances 
sont  inaggravantes. 

Inaggraratian)  s.  f.;  étal  inaggravé  : l'inaggra- 
vation d’une  mal,  d’une  fauté. 

Inaygrare,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n est  pas  ag- 
gravé. qui  n’est  pas  rendu  plus  grave:  cernai 
est  inaggravé  t rette  faute  est  insggravec. 

Inaggravcr,  v.  acl.  ; tle  pas  aggraver,  ne  pas 
rendre  pins  grave,  plus  difficile  à supporter  ; 
inaggraver  des  chagrins,  des  peines,  un  mal, 
une  faute. 

Inanité , adj.  des  2 g.;  qui  ti’cst  pas  agile  , qui 
n’a  pas  , ne  présente  pas  d’agilité  ; ce  jeune 
homme  est  ioagile. 

'nagilemtni , adv.  ; d’une  manière  inagde  , «an» 
agilité  : vous  faites  iuagilenient  lés  choses. 

'nagilUé,  s.  f.j  manque  , defaut . absence  d’agi- 
lité : l’inagilité  provient  de  l’ engourdisse- 
ment iln  sang  et  de  l'esprit. 
nagir,  v.  neuf;  ne  pas  egir, ne  rien  faire,  ne 
pas  produire  d’effet  : vous  inagiisrz  ; ectte 
eanse  inagit  sur  liii. 

r tapissa»/,  e,  adj.  ; qui  tiV*t  pas  agissant , qui 
o’agit  pas  : c’est  nu  homme  irtagissjnt  : une 

euuso  itittgitMU  I e* 


Inagilable,  adj.;  des  2 g.;  qui  n’est  pas  agitable, 
qui  ne  peut , ne  doit  pas  être  agité,  discuté  : 
rette  rptesliun  , cette  proposition  est  inagila- 
f de.  Qui  ne  peut  être  ébranlé,  troublé  : cette 
population  est  inagliablé. 

Inagilanl,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  agitant,  qui  n’a- 
*itc  pas  : des  passions  inngilanics,  un  rrmcdr 
inagilanl.  Substantivement  ; ntt  inogitant,  des 
înagitnnts. 

Inagitnle'ur,  s.  tu.,  f.  trie»  ; celui,  telle  qui  u’a- 
gite  pas,  ne  cause  pas  d’agilbtioii,  de  trouble, 
de  désordre,  : c’est  un  inagiiatenr. 

Inngllatioh,  â.  f.;  absence  d'agitation  ; étal  itta- 
gité. 

filtigilê  , c , adj.  ; qui  uVit  pas  agité , discuté  ; 
cetlé  questioii  ést  dcmeufée'lpagiléé.  Qui  n’ést 
pas  rn  pfble ‘4  des  trouMc  ; .1res  : 

celle  ville,  cette  population  et)  iuayftce. 

Inàgrttfnblt , adj.  des  if  g.";  qnl  n'est  pas  agra- 
fible,  ne  peut  être  agrafe. 

Inagrafé , e , part.  pas.  et  adf  ; qui  n’est  pas 
agrafe , tenu  par  uue  agrfe  : sa  robe]  est  ina- 
’éràfée. 

Inagrafemcnl,  s.  m.;  étal  inagrafé. 

Inagrafer,  v.  acl.  ; ne  pas  agrafer,  ne  pas  atta- 
cher avec  une  agrafe: 

Inagrandi,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
agrandi,  ou  qui  n'est  pas  assez  agrandi  : ce 
local  est  inagrnndi. 

Inagrandir , v.  art.  et  pron. , s' — ; ne  pas  ajj- 
grandir,  ne  pas  s'agrandir;  tic  pas  rendre 
plus  grand,  ne  pas  élendie  sa  propriété. 

Inagrandissable  , adj.  des  2 g.  ; qu:  n'est  pas 
agrandissable,  n-‘  peut  être  agrandi , que  l’on 
ne  doit  pas.  agrandir  : ce  local,  cette  pro- 
priété est  inagrandissablc. 

Inagrandisnanl . e,  part,  pr:  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  d'agrandir,  de  s’agrandir,  qui 
n'agrandit  pas,  ou  n'agrandit  pas  assez  : celle 
construction  est  inagcatidissante. 

Inagrandimement , s|m.  ; état  inagrandi  ; l’ina- 
grandissement  d un  local , d'un  état , d’un 
pays 

Inagréable,  adj.  des  2 g.  ; qui  ne  peut  être,  ne 
doit  pas  être  agréé , accueilli,  reçu  favorable- 
ment : cette  proposition  (est  inagréable.  Qui 
u'a  rieu  d'agréable , de  gracieux  : une  per- 
sonne iu3grcahle,  des  manière*  inagrcablcs. 

Iiiagreablanciil , adv.  ; d’une  manière  inagréa- 
blc,  ou  peu  agréable  : il  rliaute,  il  danse  ina- 
gréablcmetil. 

Inagréé,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas , n'a  pas  été  a- 
gréé  : sa  demande  est,  a été  itiagréce. 

Inagr/geablé,  adj.;  des  î g ; qui  u'csl  pas  agré- 
geable , ne  peut , ne  doit  pas  être  agrégé  : 
cette  persoutie  est  inagrègeable  dans  ce  corps, 
dans  celte  compagnie. 

Itiagrfgnllnn , s.  r.;  état  iuagrt-gé  : s m inagré- 
gation fut  causée  |nr  «es  vilains  antécédents. 

Inagrégé,  r,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  , 
n'a  [>as  été  inagiégé  r cette  personne  a été 
inagrégée 


INA  259 

Inagréger,  v.  acl.  ; de  pas  agréger,  ne  pas  ad- 
mettre dans  un  cor]» , dans  une  compagnie  : 
si  vous  iuagrégez  celle  personne,  vous  serez 
obligé  de  rejeter  lel  ou  tel."' 

Inaguern , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
aguerri,  qui  n'csl  pas  accoutumé  ans  fatigues 
de  la  guerre,  qui  n'est  pas  rendu  propre  à la 
guerre  : cea  Iroupes  sont  inaguerries. 
hiuÿucrnr,  ».  act,  el  proti.  »' — ; ne  pas  aguer- 
rir, ne  pas  s’aguerrir  ; ne  pas  habituer,  ne 
pas  s'habituer  aux  fatigues  de  la  guerre  ; 
ne  pas  rendre , ue  pas  devenir  propre  h la 
guerre. 

Inaguerrittable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
agurrrisssble,  que  l'on  ue  peut  aguerrir  : ces 
hommes,  cea  troupes  tout  inagiu-rrissablcs. 
Inaguerrittam,  r,  paît  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fa  il 
pas  l'action  d’aguerrir,  de  s'aguerrir  ; qui  est 
luaguerrissanl,  qui  n'aguerrit  pas  : le  repos  rt 
les  loisirs  de  la  paix  sont  inaguerrissants.f 
Itiagutrritxemeni,  s.  ni.  ; étal  iiiagnerri  : l'ina  ■ 
guerrisse tuent  des  troupes. 

Jnaidalile,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  aidahle , 
qui  ne  mérite  pas  être  aidé , que  l’on  ne  doit 
pas  aider  : cet  homme  est  inaidable. 

Inaidani , e , part.  pr.  el  adj.  ; qui  ne  hit  pas 
l'action  d'aider  ; qui  n'est  pas  aidant , qui 
n'aide  pas  dutont , ou  qui  n'aide  pas  assez  : 
ce  moyen  e»t  inaidant  : une  personne  inaidaute 
mérite  ne  jamais  être  aidée  en  rien. 

Inaidt,  e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qni  n’est  pas , n'a 
(tas  été  aidé  : celte  personne  fut  toujours 
iuaidée  et  ne  s’aida  que  de  son  intelligence  cl 
de  sa  lalinrinsité. 

/'laidement , s.  m,;  état  inaidc  , absence  d’aide  : 
les  inaidements  de  l'égoïsme. 

Inaiier,  v.  act.  et  prou  s' — , ne  pas  aider,  ne 
pas  s aider  mutuellement  : inaider  quelqu'un 
qui  a besoin  des  aides  qui  soûl  dans  la  possi- 
bilité, c’est  sc  manquer  à soi-mêiue , c’est 
manquer  à l'action  de  bien,  et  c’e  t a ppc  lu 
contre  soi  la  répulsion  des  hommes  ; car  culni 
qui  n’aUle  en  rien  les  autres  n’a  aucun  droit  i 
la  bienveillance  de  qui  que  ge  soit. 

Inaigri,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  aigri; 
qui  u'a  pas  il  aigreur,  de  ressentiment  : celle 
personne  est  inaigric. 

Juaigrir.  y.  acl.  cl  pr.,  s' — j ne  pas  aigrir;  ne 
pas  devenir  aigre.  Au  lig.:  ne  pas  irriter,  ne 
pas  causer,  ne  pas  | rendre  de  l'aigreur,  uu 
vif  resseutiiuciil  : il  est  toujours  sage  d'iuai- 
grir  les  esprits,  cl  ou  se  duit  à soi-mcuie  île 

s'inaigrir.  . 

Inaigriuablr,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  aigris 
sable,  ue  peut  être  aigri,  qui  n’est  pas  su»-' 
ceptible  de  s'aigrir:  cette  chose,  celte  per- 
sonne est  inaigrissalde. 

Inaigritimi,  e.  paît.  pr.  -et  adj  t qui  ne  fait 
pas  i'aclioa  d'aigrir,  de  s’atgirr;  qui  iuaigm, 
qui  n'est  pas  aigrissant,  qui  «t aigrit  pas,  qui 
ue  cause  pas  d'aigreur,  de  ressentiment  lini- 
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neux  ; une  inaigrisanlc  conduite  ; livrez-vous 
envers  rlle  a d'aigrissants  procédés. 

Inaigrittemerit,  s.  ni.;  étal  inaigri  : Tinaigrisje- 
tncfll  du  cararJère,  des  eiprits. 

niaiguilloiniabte,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
aiguillon nable,  que  l’on  ne  peut  aiguillonner. 
Au  tig.;  que  l’on  peut  exciter,  animer  : ce 
jeune  homme  est  iiiaiguillonnalile. 

Inaiguillnnnant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  cjtii  ne  fait 
pas  l'action  d'aiguillouner;  qui  n'aiguillonne 
pas,  qui  nW  pas  aiguillonnant.  Au  lig.;  qui 
u’excile  pas,  n'anime  pas  : ces  encourage- 
ments sontjtoujoiirs  inaignilloimanls  ; laisser 
dans  une  iiiaiguillonnaule  indifférence. 

In/dguillonnt , e,  part.  p.s.  ri  adj.;  qui  n’est 
pas  aiguillonné,  ott  ne  FSsl  pas  assez.  Au  fig.; 
qui  n'eat  pas  excité,  animé  : ces  jeunes  gens 
soûl  inaiguillonnés. 

/ naiguillannemeni,  s.  m.;  état  inaiguillonné a 
Vinaiguillorim-menl  éteint  souvent  tous  les 
zèles.  • s-, 

Inaiggitlonher,  v.  «cl.;  ne  pas  aiguillonner.  Au 
lig.;  ne  pas  exciter,  ne  pas  animer,  bu  le  faire 
insuffisamment. 

Inaiguitable,  adj.  des  2 g ; qui  n’e-l  pas  aigui- 
sable,  que  l’on  ne  peut  aiguiser,  rendre  aigu, 
plus  pointu,  tranchant  : ce  rouleau  est  inai- 
guisalile. 

Inaignitam,  e,  part.  pr.  èfadj.;  ijui  ne  fait  pas 
l’action  d’aiguiser;  qui  n’est  pas  Aiguisant, 
qui  u a'guiie  pas  : cette  pierre  est  inaigui- 

saiite 

Innigwic,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  n’esl  paS  ai- 
guisé, ou  l'est  mal  :'èc  couteau  est  iualgimé. 

Inaiguitanenl,  s.  m.;  état  inaiguisé  ; l'inaîguisc- 
meut  d’un  couteau. 

hiaigniser,  y.  acl  ; ne  pas  aiguiser;  ou  le  faire 
mal. 

Inahnnm,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qni  ne  fait  pas 
l'action  d'aimer;  qni  n’est  pas  aimant,  une 
personne  inaiwanie  ne  mérite  pas  être  aiuiéc, 
car  elle  ne  peut  entre?  dans  les  bettes  récipro- 
cités du  cieiir,  1 

Ituiimt,  t.  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  aimé  : 
quand  la  vertn  est  iuaitnée  ,'  lè  vice  seul 
s'empare  de  l'action,  et  les  triomphes  alors 
ne  sont  que  etux  de  l'imniurplité. 

Inaimer,  v.  act.;  ne  pas  aimer,  ne  pas  porter  de 
l'affection,  de  l'attachement  ; inaimer  les 
homme»,  c'est  inaimer  le  bien  ; car,  c’est  l'hu- 
manité qui  appelle  il  la  continuelle  action  de 
ce  luènte  bien. 

Inaiftmct,  s.  f.;  m., tique,  défaut,  absence  d’air 
sauce  : I inaisanre  de  cette  maison  est  le  ré- 
sultat do  rontinuels  malheurs,  de  trop  de 
charge». 

Inaixc,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  aisé,  a taise,  daua 
l'armure  • Cettu peisonrteAsr'l&tisér.  qui  prê- 
vente  île  la  ilillicttlté  dam  l'exécution  : ce  tra- 
vail e»t  tnaisé.  1 • -a  nofît 

Inajaurnabte.  adj.  des  2 g,;  cc  qui  n’est  pa 
ajonrnnble,  ne  peut,  tic  doit  pas  c\te  ajourné  s 
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ce  travail , celte  affaire  aat  inajournable  : les 
intérêts  d'un  peuple  sont  ioajournables. 

/«ajourne,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
ajourné,  remis  à un  autre  temps. 

Inajoumemenl , s.  m.;  état  iaajourné  : l'inajour- 
nemenl  d'une  affaire,  d'uue  discussion. 

/«ajourner,  v.  act.;  se  pas  ajourner,  ne  pas 
remettre,  ne  pas  renvoyer  à un  autre  temps. 

Inajanlablt,  adj.  des  S g.;  ce  qui  n’est  pas  ajou- 
tait, ne  peut,  ne  doit  pat  être  ajouté  ; c'est 
fnajou table 

/«ajouté,  e,  part.  paa.  cl  adj.;  qui  n'a  pas  été, 
qui  n'est  pas  ajouté 

Inajoutement,  s.  m.;  état  inajouté  : ton  inajou- 
tement  : l' inajoutement  de  cette  choae. 

Inajouter,  v.  act;  ne  paa  ajouter  une  chose  à 
une  autre , ne  rien  ajouter  : vous  les  ina- 
joutei. 

Inajutlable,  adj.  des  3 g ; qui  n'eat  pas  ajusta- 
ble, oe  peut  être  ajusté  : c'eal  inajustable. 

Jnajutlé,  e,  part.  paa.  et  adj.;  qui  n'a  pas  été, 
qui  n'est  pas  ajusté. 

/«ajustement,  s.  m.;  état  inajuaté  : réajuste- 
ment des  poids,  des  mesures. 

Inajusier,  v.  set.;  ne  pas  ajuster,  ou  le  fairemal: 
inajuater  des  poids,  des  mesures. 

Inalarmable , adj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas  alarma- 
ble,  que  l'on  ne  doit  pas  alarmer,  qui  n'eat 
pas  susceptible  de  t'alarmer  : il  est  inalar- 
mable. 

Inalarmant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ;qui  ne  fait  paa 
l'action  d’alarmer;  qui  n'alarme  pas,  qui  n'est 
pas  alarmant,  de  aalure  à alarmer  : cette  nou- 
velle est  inalarmante. 

Inalan ne,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
alarmé,  ou  ne  l’est  plus  ; celte  personne  est 
mainlensnl  in  alarmée. 

tnahrmer,  v.  act.;  ne  pas  alarmer,  ne  pat  cau- 
ser, ne  pas  donner  une  alarme  : inalarmer  nue 
personne. 

Inalerte,  adj.  des  J g.;  qui  n'est  pas  slérte  : 
cette  personne  est  inalerle. 

Itialeviné,  e,  adj.;  qui  n'rsl  pas  aleviné  : cet 
étang  est  inaleviné,  cette  carpière  est  iuale- 
vW*v  , 

Inaliénabilité,  t,  part.  paa.  et  adj.;  qui  est 
rendu  inaliénable  : cette  propriété  eat  inalié- 
nabilirée. 

Inalir  Habiliter,  y.  act.;  reodre  inaliénable,  in- 
vendable; attacher  l'inaliénabililéà  une  eboae, 
afin  qu'elle  oc  puisae  être  ni  vendue,  ni  en- 
gagée : iualiénabüiser  un  domaine. 

Inaliénabtliime,  s.  m.;  système  d'ioaliénabililé  : 
c'est  de  l’inaliénabilisme. 

Inaliénation,  a.  m.;  état  inaliéné  : l'inaliéna- 
tion  d'une  propriété. 

Inalicné,  t,  part  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pis 
aliéné,  veudu  : celte  propriété  est  inaliénre. 

Inaliéner,  v.  act.;  ne  pas  aliéner,  ne  paa  ven- 
dre, ne  pas  engager  : inaliéner  M propriété. 

",  bu  Bg.;  act.  et  pr.,  a — ; ne  paa  rendre,  ne 
paa  devenir  malveillant,  ennemi,  ne  pat  per- 
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dre  la  raiaon , ne  pat  s'aliéner  lea  esprits,  les 
cœurs  : on  ne  s'inaliéne  les  cœurs  que  par  la 
constante  actioo  de  bien,  que  par  cette  grande 
bienveillance  qui  attire  et  conserve  loolca  les 
estimes,  toutes  les  affections;  que  par  ces 
beaux  actes  de  justice,  de  bienfaisance  et 
d'humanité  qui  houoreol  et  font  bénir  la  vie. 
Inalignable,  adj.  des  3 g ; qui  n'est  pas  aligna>- 
ble,  que  l'ou  ne  peut  aligner  : ces  rues  sont 
inalignables. 

Inaligné,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pu  ali- 
gné, ou  l'est  inconvenahlement  : les  rocs  de 
cette  ville  sont  inalignées. 

Inalignement,  s.  m.;  absence  d'alignement;  état 
inaligné  : l’inalignemenl  de  cea  arbres  détruit 
la  régularité  de  leur  plantation  et  contrarie 
l'œil. 

Inaligncr,  v.  act.;  ne  pu  pratiquer,  ne  pas 
ranger  ou  dresser  sur  une  même  ligne. 
Inalimentablc,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  alî- 
meutahle,  ne  peut  être  alimenté,  que  l'on  ne 
doit  pat  alimenter  : la  prospérité  de  ce  pays 
est  inalimentable  par  le  fait  improgrctsif  de 
sou  gouvernement 

Inalimenlam,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'alimenter  ; qui  u'est  pas  ali- 
menlaiil,  qui  n'alimente  pas,  oe  nourrit  pas 
bien  : ce  pain  est  inilimen.ant. 
Inalimemaiion,  a.  f.;  absence  d'alimentation  ; 
étal  inalitneoté  : l'inalimenlation  des  troubles 
ramené  l'ordre  public. 

Inalimenlé.  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n'a  pas  été  alimenté  : l'ordre  ne  se  rétablit 
que  quand  le  désordre  fut  inalimenlé. 
Inalimenter,  v.  act.;  ne  pas  alimenter,  ne  pas 
nourrir,  ne  pu  entretenir  ; inalimenter  uue 
•édition,  des  troubles. 

Inalilable,  adj.  des  3 g.;  qui  n’est  pu  alilable, 
ne  doit  pas  être  alité,  astreint  à garder  le  lit  ; 
celle  personne  est  inalilable. 

Inalilant,e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  d’aliter,  de  s’aliter  ; qui  n’alite  pas, 
n’est  pas  alitant,  ne  contraint  pas  à garder  le 
lit,  a rester  au  lit  : cette  maladie  est  iuali- 
taote. 

Inalitation,  v.  f.;  état  inaliié  : son  inalilation. 
Inalité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’eat  pas  alité, 
qui  n’eat  pas  dans  la  nécessité  de  garder  le 
lit  ; cette  personne  est  inalitée. 
htaliter,  v.  art.  et  pr. , »’ — ; lie  pas  aliter,  ces- 
ser de  garder  le  ht  : il  commence  à a'inalitcr. 
Inaliénable , adj.  des  3 g.;  ce  qui  n'est  pas  al- 
légablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  allégué  : 
ces  moyens,  ces  excuses  sont  inallégablea. 
Inallegtable,  adj.  des  3 g.î  ce  qui  n'est  pu  allé- 
geable,  ne  peut  Aire  allégé. 

Inallégé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas,  n'a 
pas  été  allégé  ; son  fardeau  est  inallégé. 
Inallcger,  v.  act.;  ne  pas  alléger,  ne  pas  rendre 
plus  léger  : inalléger  uu  fardeau. 

Inallegué,  e,  part.  pu.  et  adj.;  qui  n'est  pas, 
n'a  pas  été  allégué  ; ces  faits  sont  inallégtiés- 


IAN  261 

Inalléguer,  v.  act.;  ne  pas  alléguer  : inalléguer 
des  faits,  des  circonstances. 

Inallider , v.  act.  ; ne  pas  allider , ne  pas  frois- 
ser, ne  pas  heurier  ; ne  pas  causer  un  choc, 
un  échec  : par  l'impartialité  et  la  justice, 
toujours  les  gouvernements  inallideot  les  peu- 
ples et  les  états. 

Inallongé,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  allongé  du  tout 
ou  ne  l'est  pas  assez. 

Inatlouable,  adj.;  des  S g.;  ce  qui  n'est  pas  al- 
loua, ne  peut,  ne  doit  pas  être  alloué  : ces 
sommes,  ces  dépences  sont  ioallouablcs. 

Inallouani,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d’allouer;  qui  n'est  pas  allouant,  qui 
n'alloue  pas  : ce  compte  est  inallouani. 

Inalloué,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  alloué  : 
ces  dépenses  sont  inallouées. 

luallouer,  v.  act.;  ne  pat  allouer,  inaccorder, 
inapprouver,  ne  pas  accepter  en  compte,  ne 
pas  admettre  dans  un  compte. 

Inallumablt,  adj.  des  8 g.;  qui  n'est  pas  alluma - 
ble,  que  l’ou  peut  allumer,  faire  allumer  : ce 
bois  est  inalluraable. 

Inallumé , e,  adj.;  qui  n'est  pas  allumé. 

Inaltérabilité,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  ren- 
du inaltérable. 

Inaltérabilité!- , ».  act  et  pr.,  s' — ; rendre,  de- 
venir inaltérable  , insusceptible  de  change- 
ment; donner,  prendre  uu  caractère,  une 
qualité  d’inaltérabilité. 

Inaltéranl,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ue  fait  pas 
l’action  d’altérer;  qui  n'est  pas  altérant,  qui 
n'altère  pas. 

hmltéralion , s.  f.;  état  inaltéré. 

Inaltéré , s,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  al- 
téré. 

Inaltérer,  ».  act.  et  pr  , s' — ; ne  pas  altérer,  ne 
pas  causer  d'altération,  ne  pas  s'altérer. 

Inallemable,  adj.  des  3 g.  ; ce  qui  n’est  pas  al- 
lernable.  ne  peut,  ne  doit  pas  être  alterné. 

Inamalgnmable,  adj.  des  3 g ; ce  qui  n'est  pas 
amalgamable,  ne  peut  être  amalgamé,  qui 
n'est  pas  susceptible  d'amalgame  : ces  choses 
sont  iuamalgatnablea. 

hiamalgamé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
amalgamé. 

Inamalgamer,  v.  act.;  ne  pas  amalgamer,  ue  pas 
s'amalgamer,  ne  pas  faire  d'amalgame,  ne  pas 
mêler  des  choses  differentes  : inatnnlgainer  les 
choses. 

Inambiguilé , s.  f.  ; absence  d'ambiguité;  état, 
qualité  de  ce  qui  n'a  rien  d'équivoque  : l'iiiam- 
biguité  d'un  discours. 

Inambignmtnt,  adv.;  d'une  manière  inambigue, 
sans  ambignilé  : parlez  inambigument. 

Inambilieutement,  ad».;  d'une  manière  inambi- 
lieuse;  sans  ambition. 

lnambitieux,  te,  adj.  ; qui  n’est  pas  ambitieux; 
ee  qui  n'est  pas,  ne  montre  pas  de  l'ambition. 
Substantivement  : un  inambitiriix. 

Inambition,  s.  f.  ; manque,  absenee  d'ambition) 
l'ambition  appauvrit  beaucoup  plus  d'hommes 
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qu'elle  n'en  enrichit,  et  l’inambition  paresse 
l’homme  et  le  nnllifie.  l’une  n'est  vice  que 
lorsqu'on  se  laisse  avengler  par  elle,  l'autre 
n'est  que  l’expression  de  la  nullité. 

Inambitionnable,  adj.  des  S g.  ; ce  qui  n’est  pas 
ambiliunnable,  ne  peut  être,  ne  doit  pas  être 
ambitionné  : les  hauts  honneurs  sont  inambi- 
tionnahles  pour  le  plus  grand  nombre,  car, 
bien  peu  d'hommes  y arrivent. 

Inambitionné,  e,  part.  pas.  et  adf.  ; qui  u’est 
pas  ambitionné  ou  l'est  peu  : cette  chose  est 
inambitionnée. 

Inambitionner,  v.  act.  ; ne  pas  ambitionner,  ne 
pas  étendre  son  ambition  : il  inambitionné 
cet  honneur. 

Inaméliorable.  adj.;  des  3 g.;  qui,  ce  qui  n’est 

pas  améliorable  , que  l'on  ne  peut  parvenir  à 
améliorer  : cet  homme,  ce  terrein  est  inamé- 
liorable. 

Inamiliorant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  d'améliorer;  qui  n'améliore 
pas,  ne  cause  pas  une  amélioration  ; des  en- 
grais inaméliorants:  un  assolement  inamélio- 
rant. 

Inameliorateur,  s.  m.,  f.  Irice;  celui,  celle  qui 
n'améliore  pas,  rien. 

Inamélioratif,  ve,  adj.;  qui  n'est  pu  améliora- 
nt, qui  n'opère  pu  uue  amélioration, qui  n'est 
pas  de  l'amélioration  : un  travail  inaméliora- 
tif. 

Inamélioration,  t.  f.  ; absence  d'amélioration; 
étal  inamélioré  : l'inamélioratioo  d'un  ter- 
rein. 

Inaméllorativement,  adv.;  d'nne  manière  inamé- 
liorative,  sans  amélioration. 

Inamélioré,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qni  n'est  pu 
amélioré  : cette  propriété  est  ioaméliorée. 

Inamt  liorer,  v.  act.  ; ne  pas  améliorer,  ne  pis 
rendre  meilleur,  ne  pas  apporter,  ne  pu  don- 
ner, ne  pas  causer  d’amélioration  : vous  ina- 
méhorez  votre  propriété. 

Inamenable,  adj.  des  3 g.;  qui,  ce  qui  n'est  pu 
amenable,  ne  peut  être  amené.  Au  lig.  : que 
l'on  ne  |ieut  faire  condescendre  4. . que  l'on 
ne  peut  déterminer  à....  : ces  choses, ces  per- 
sonnes sont  inamcnables.  ^ 

Inamcjié,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qni  n'est  pas 
amené. 

Inamener , V.  act.;  ne  pas  amener.  An  lig  ; ne 
pas  faire  condescendre  4. ...,  ne  pas  déterminer 
4....  : inamener  lu  choses,  les  personnes. 

Inamrnitable , adj.  des  g.;  qui  n'est  pas  aménisa- 
ble,  qui  ne  peut  être  aménisé,  4 qui  on  ne  peut 
donner,  faire  prendre  de  l'aniéiiité  t cette  per- 
sonne est  inamcnisable. 

Inamrnitant,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'artion  d'ameniser,  de  s’améniscr;  qui  inamé- 
nisc,  n'aménise  pas,  qui  ne  donne  pas  d'amé- 
nité : vous  contractes  de  bien  inaménisanles 
habitudes,  vous  ne  vous  ferez  point  aimer  ; 
parce  qu'avec  ccs  habitudes  vous  n'aurez  rien 
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J'amcnijt'  ul  dans  le  ccrur,  ui  daus  l'action, 
ni  dans  les  formes  et  les  manières. 

InamfntSe,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; <{ui  n'est  pas 
aménisè,  qui  est  sans  aménité  : sans  doute 
r.-iméuilé  ne  sufGt  pas  pour  rendre  une  per- 
sonne complètement  bien.  Mais  cette  persoune 
ne  serait  elle  qu'améuisee , elle  sera  bien,  et 
sera  aimée  partout , parce  qu'elle  sera  cons- 
tamment à la  (die  action  du  cœur.  Si  au  eau* 
traire  elle  est  jnaméahèe,  elle  ne  >cra  ni  re- 
cherchée ni  aimée  nulle  pari;  paice  qu’elle 
n'aura  rien  de  la  belle  politesse  dau*  le*  fuî- 
mes et  les  mnuièies;  parce  quelle  ignoiera 
complètement  l'action  du  cœur  rt  ne  aéra 
même  que  rarement  à la  plu*  ordinaire  cl  à 
la  plus  commune  action  de  bien. 

Jnaméniser t v.  au.  et  pr.,  a* — ; ne.  pas  donner, 
ne  pas  prendre  d'aménité  ; ne  pas  amcuu>cr, 
ne  pas  s'améoiser.;  ne  pas  tendre,,  ne  pas  de- 
venir doux,  affable,  | oli,  bon  el  buiuaiu  ; une 
personne  qui  a tous  les  beaux  a\autagcs  que 
donne  l'éducation,  perd  tout  si  elle  a'iuamé- 
niie;  parce  que  sau<  l'aménité  elle  11e  peut 
entrer  dans  les  beaux  mode*  et  dans  les  belle* 
applications  de  l'éducation. 

Inomaiiswr,  s m.  ; rc  qui  n’osl,  ne  ptéseulc, 

' qu'une  continuelle  inauémjté  : ce  n'c&l  que 
l'inamériisuie. 

Itinim nitr,  s.  f.  ; manque  , défaut  , absence 
d'aménité  : l'aménité  est  toujours  indispensa- 
ble, parce  que  sans  elle,  qui  que  ce  soit,  ne 
peut  avoir  un  beau  caractère,  ui  ne  peut  com- 
mander ni  lixer  ('intérêt.  L)ès  lors  l’iu améni- 
té sera  toujours  un  grand  vice  dont  ou  doit 
se  corriger. 

Mrnnimt,  e,  adj  ; qui,  ce  qui  n’est  pas  amical, 
n’eit  pas  inspiré  pas  l'amitié. 
ftiamica lernent,  adv.:  d’une  manière  inamicale, 
amitié  : i!  m’a  reçu  tout  h fAit  Inamica- 
lement. 

Jnamicnlisable,  adj.  des  2 g.:  qui,  ce  qui  n'est 
pas  anriealisab!»',  ne  peut,  ne  doit  pas  être  nmi- 
calisé.  rendu  amiral  : l'action  de  bien  qui  ren- 
tre dans  les  devoirs  généraux  est  ittti  mirai  i sa- 
ble, parce  que  l’on  ne  peut  et  Tou  ne  don 
même  pas  porter  à ton»  un  sentiment  d'affec- 
tion et  d’amitié.  Mais  l'action  particulière  qui 
n'a  lieu  que  par  un  intérêt  spécial  porté  à la' 
personne,  pêche  si  elle  est  ioamical  tée,  parce 
qu'alors  clin  a'auorlege  des  sentiments  qui  la 
détermine  et  s'M  plus  qn' hypocrisie. 
lnavucal.se , r,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'vst  pas 
amical üé,  icud u amical 
liiamimliicr , v.  act  ; no  pas  nmicali.se r,  ne  pn* 
rendre’ amical  : si  cuvera  mn  ami,  envers  la 
personne  qui  nous  inspire  intéiét  el  affection, 
on  ioamiraiise  m.u  action,  on  est  plu»  à l'iru 
vre  de  l'amitié,  un  la  faussu  pour  entrer  dans 
l'œuvre  de  Hypocrisie. 

Ivainicalitc,  f.  j.éUJ,  qualité  de  ce  qui  u'cs' 
pas  amical. 

Jiuimitieusttnuu  , adv.  ; d'une  manière  iuanv.. 


lieuse,  sans  amitié  : il  m'a  reçu  i nantit  ieuse- 
nient. 

Inamitieur , u%  adj  ; qui,  ce  qui  n'est  pas  ami- 
lieux  , ne  porto  pas  de  ramilié , n'est  pas  de 
l’amitié  « ne  marque  pas,  n'exprime  pas  de 
l'amitié  : cette  personne  est  inamilieoso  : ce 
langage  est  inamitieux. 

Inttmnistiable,  adj*  des  2 g.;  qui  n'est  pas  am- 
uistiable  , ne  peut,  ne  doit  pas  être  amnistié  : 
ces  personnes  sont  mamnistiabie». 

In amnis liant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qni  ne  fait 
pas  l’action  d'amoislicr.qui  n'est  pas  amnistiant 
qui  ue  préseule  pas  une  amnistie  ; qui  ne  cause 
pas,  n'amène  pas  une  amnistie  : cette  époque 
fut  inamuislianlo. 

Inamnistié  , t , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
amuittié , qui  n'esl  pa»  compris  dans  une  am- 
nistie : celte  personne  est  iuamnijtiée.  Sub- 
stantivement : les  maruoisiiês. 

Inanmisiier , y.  act.  ; ne  pas  amnistier,  ne  pas 
accorder  un  pardon  , un  oubli  partiel  ou  gé- 
néral. 

Inamnind'ie , t , part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
.-•nioiodri , rendu  moindre  ; ses  peines , ses 
dettes,  scs  charges  sont  ifiamoindries. 

I nai.ioindrir , v.  act.;  ne  pas  amoindrir,  ne  pas 
rendre  moindre,  lie  pas  diminuer. 

Inamoindristablfi,  adj.  de»  2 g ; ce  qui  n’est  pas 
amuindrisvable,  ne  peut;  ne  doit  pas  être  a- 
iiioiudrj  : toutes  ces  charges  sont  uknnoindria- 
aablea 

înamoindrissant,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'amoindrir;  qui  n'est  pas  amoin- 
drissant , qui  n’amoindrit  pas  ou  n'amoindrit 
pas  s iffisaiiimcnt  : ce  paiement  , ce  soulage- 
ment est  inainoiodrissaut  : cette  remise  est 
inamoindrissante. 

Inamoindrissemeni , s.  m.  ; état  inamoindri: 
l'inaïuoindrissemcnl  des  peines,  des  maux, 
des  charges. 

InaiAourcisable  , adj*  des  2 g.;  qui  n'est  pasa- 
oionréivabl»  , ne  peut  être  reudu  amoureux  , 
qui  est  iusnsceptibie  d'amour  : cette  personne 

" «t»l  iiiamourt  isable. 

Itinmouréixmit , e,  part.  pr.  cl  adj  ; qui  ne  fait 
pas  l’aciiou  d'emourêiaer,  de  sainourêiser; 
qui  u'cél  pas  atnouréi»ant,  qui  ne  donne  pas, 
m)  cuu>c  pas,  n'inspire  pas  de  i’amonr  : c’esi 
une  beauté  inamourcisanle. 

Inamoureiæ , e,  part.  pat.  et  adj  ; qui  n'a  pas 
d autour,  u'est  pas  rendu  amoureux. 

Inamonrriser , v.  act.  et  pr.,  #’ — , ne  pas  aiuou- 
m“*er,  ue  pas  s'amouréis»  r,  ue  pas  rendre,  ne 
pas  de  venir  auiouieux. 

Inumourcmemctu,  adv.;  d'une  manière  iuamou- 

relise,  *ans  amour. 

It/ufHoweujc , se  , adj.;  qui  n’esl  pas  amoureux,* 
qui  it'a  pas,  ne  présente  pas  d amour.  „ 

Inainnvibilisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  inamovibilité,  rendu  inamovible  : ce 
inagifttrai  est  iuauiovdiiliMtble. 

Inamovibilité,  i,  paît.' pas  et  adj.;  qui  est  reu- 
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dti  inamovible  : se  magistrat  est  inamqvibi- 
lisc. 

Inamovibillser ,V.  acta;  rendre  iuamohililc,  fixer 
inammihleineul  , rendre  indestitusble , indé- 
plaçable. 

ro. 


système  d’inamovibi- 
d’une  manière  inamo 


lilé. 

Inamovlblemcnt , adv.  ; 
viblc. 

Tv  ampoule , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  ampoulé  : un 
style  iuampoulé  : ' des  phrases  inampou- 

lé  es. 

Inampuiablr  , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  am 
putable  , ne  peut  être,  rie  doit  pas  être  am 
pu  té  : ce  membre  e-t  inampuMble. 

Inampttlc , e,  adj.;  qui  li  es!  pas  amputé. 

lnanalysablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  ana- 
lysable, ne  peut,  ne  doit  pas  être  analyse 

tnanalysc , t . adj.  ; qui  n'est  pas  analysé.;  c’est 
inanalysé. 

Inanarchie, s.  1.;  absence  d'anarchie,  ce  qui  u’csl 
pas  anarchie. 

Inanarchiifue,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pus  anar- 
chique, n’est  pas,  ne  lient  pas  Je  l'anarchie  ; 
c’est  iuanarehiqtie. 

Inanarchlqiicmcni,  adv.;  d'une  manière  inanar- 
eliiqne,  sans  anarchie. 

Inan  irctiisable,  adj  d<  ; 2 g.;  qui  n’est  pas  anar- 
rbisable,  ù'est  pas  susceptible  dé  tomber  dam 
l'anarchie  : ce  peuple  est  inananbnsahlel 

Inanarchisani  , e,  part.  jir.  et  adj.;  qui  ne  fait 
par  l'action  d’anarc|iîser;  qui  n’est  pas  ânar- 
chisant,  qui  ne  cause. pay  l'anarchie,  qe  préci- 
pite pas  dans  l'anarchie  ; une  révolution  ina- 
narcllisaute  ; un  sy  Ituic  io..narchjs.iut. 

Tnanrirchisé  , t,  part.  pas.  cl  adj  ; qui  n'est  pas 
anarchisê,  livré  à t’abat  chie,  dans  l’anarchie; 
une  nation  inauarchisèe. 

Inatiarchiser,  v.  acl.  et  pr  , s'—  ; ne  pas  anar 
chiser,  ne  pas  causer  l’anarchie  ; ne  pas  f.'ln  e 
tomber,  ne  pas  se  précipiter  dans  l’anarchie. 
Neat.  • ne  pas  faire  de  l’anarchie 

1 liane  and , e , part,  pas  et  adj;;  qui  u'esl  pas  a- 
•nanti  ; l'armée  a éprouvé  de  grandes  perles; 
mais  elle  est  inaucanlie. 

Inanéatuir,  v.  act.;  ne  pas  anéantit*,  ne  pas  ré 
duire  au  néant  , ne  pas  détruire  entière- 
ment. 

Inavraniisiable  , adj.  des  - g ; qui  n'est  pas 
anéantissante,  que  l'on  ne  peut  anéantir,  que 
1 un  ne  doit  pas  chercher  à anéantir  : toutes 
ces  preuves  sont  innm'arilisabtcs , la  déferne 
ne  pourra  rien  contre  : celle  armée  cm 
néant! -sable. 

InancaiitiMant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  d'auéantir,  qui  nVst  pas  nuéan 
lissant,  qui  n 'anéantit  pas , ne  cause  pas  un 
ancantjssfmcnl  : ce  malheur,  ce  revers,  cet 
échec  est  iuancautisiant. 

lnanianlissemenl , s.  m.  ; étal  inéanti  ; l’tna 
uéantissemcnl  des  personne»,  des  chuscs. 

Inanimabte,  adj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas  animable, 


ne  peut  être  animé  , qui  est  insuscèpliblq  de 
vivacité  , d'activité:  cette  personue  est  tuatù' 
mablc. 

luanimanl,  e,  adj.  ;qujp  anüqç  pas,  ne  donne 
pas  de  la  vivacité,  de  l'activité.  Au  fig.  : qui 
ne  remue  pas,  n'inspire  rien,  qui  n'excite  pas; 
une  inanimante  musique, 
luanise,  e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  a , qui  présente 
de  l'inanité  , des  choses  inconvenantes , gros- 
sières, qui  est  vide  de  sens  : son  style  est  par 
Irop  inauisé. 

Inanittr,  v.  neul,;  faire  Je  l’inanité,  ne  dire, 
n’écrire  que  des  choses  inutiles , inconve- 
nantes , vides  de  sens  : vous  inanisex.  Act.  : 
inauiser  le  stylé , le  rendre  inconvenant,  gros- 
sier. 

hianitiannant,  r,  part.  pr.  «t  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d’inauîlionner,  qui  inanllionne  ; qui  fait 
tomber  dans  I inanition  : il  s’impose  des  priva- 
tions iuanitionnantrs  : un  jeûne  iuanition- 
nant.  , 

InaHitioime , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  dans 

l'inanition.  L,  . j emnomnO 

Ihaùitfounrr,  v acl.  ct  pr.,  s'—  ; causer  l’inani- 
lioo,  les  douleurs  , les  ^oqfh  apçcs  Je  I iuuiiir 
lion;  tomber  dans  llnauitioq..  . 

Iipinnexable  , o dj  des  2 g ;.qpi  u'ejt  pas  a Ur- 
ne vaille  . ne  (cul,  lie  doit' pas  qcre  annexé  : 
i es  pièces  sont  inauucxables. 

Inannixc,  e,  aJ|.;  qui  n’est  pas  annexe  ; ces  pin- 
ces sont  inanuexèes.  ,, 

luannihilablt\  adj.  i)fs  2 g.  ; qui  n'est  pas  arr- 
nipïïable , ne  peut  , ne  doit  pas  être  anni- 
hile. 

In<mnj/fl(aiiui/,  s„f.;  état  iuatmiliilc  ; l'inauuilu- 
la  lion  des  choses,  des  moyens. 

Inamnhile  , e , part,  pas.  et  adj.  : qui  u est  pas 
annihilé  ; cm  clip'**  , ce»  moyens  sont  m anni- 
hilés. 

Inanniliiler,  v.  act.  ; ne  pas  anuilriler  ; iuautii- 
h lier  les  ebuses.  les -moyens. 
tnaunouçable , alj.  drs  2 g.;  ce  qui  n’est  .pas 
annongable,  nç  peut,  ne  doit  pas  être  annon- 
cé : ce  levers  , cri  événement  était  inannqn- 
çable. 

Inannonce,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  annoncé  : celle 
chose,  cette  personne  est  inannopcée.  _y 
tnànnolé,  t,  adj.;  qui  u’esl  pas  annoté  ; cet  on- 
vrage  est  in.umoté. 

huvimtlablc  , adj.  des  2 qui  u’est  pas  anula- 
h|.-  ; nç  peut , uc  doit  pas  être  aunulé  : ce 
traité,  cette  convention  «tsl  iqannttlahle. 
Iiumnulanl,  e.  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
I action  d'annuler,  qui  n’est  pas  annulant,  qui 
n’annu'e  pas , yen  : uqe  proposition  est  lou- 
■ jours  inaiiuulatile  , tant  qu'elle  u'a  point  été 
arrêtée  et  acceptée. 

Inannulalinn  , s.  f ; ciat  iuanuu'é  : l'inaunula- 
lion  d'un  acte, 

luannulc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'esl  pas  an- 
nulé ; cet  acte  est  in.mnulé. 

Inannuler,  v.  act.  ; ne  pas  annuler,  ne  pas  ren- 
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tire  nul  : tuaoouler  un  contrat  , une  conveu-  amène  toujours  de  nouveaux  et  de  plus  dan- 

tion.  gereitx. 

Inanobli,  e,  part.  pat.  et  adj.;  qui  n'est  pas  nuo-  Inapaiier,  v.  act.  et  pr. , s'—  ; ne  pas  apaiser, 
bli  : il  est  inanobli.  ne  pas  s’apaiser;  ne  pas  adoucir,  ue  pas  rauie- 

tnanobUr,  ».  act.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  anoblir,  ner  le  calme,  la  paix  : inapaiser  la  colère  d'uo 

ou  pas  s'aooblir.  peuple,  c'est  l’irriter  plus. 

Innnobli$table,ai).  des  3 g.  ; qui  n'est  pas  a no-  Inapanagé  , i , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
blissable,  qui  ne  peut,  ne  doit  pas  être  ano-  apanage,  qui  est  sans  apanage  : les  priucea 
bli.  inapanages,  subs.  : les  inapanugég. 

Immobilisant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas  Inapanager  , ».  act.  ; ne  pas  apanager  , ne  pas 
l’action  d'anoblir , qui  n'anoblit  pas  : cette  donner  d'apanage  : inapanager  les  princes, 
action  est  inanobliaaante.  Inapitoiement , s.  m ; état  ioapitoyé  : l’iuapitoie- 

hianoblistement , s.  f.  ; état  inanobli  : l’inano-  ment,  quand  le  mal  et  la  douleur  demandent’ 
blitacment  d'une  personne.  prouve  le  plus  mauvais  coeur  et  appelle  sur  la 

Inanomalie , s.  f.  ; absence  d'anomalie , ce  qui  personne  toutes  les  malédictions  divines  et 

n’est  pas  anomalie.  humaines. 

Inanomatisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  liiapitoyable , adj.  des  2 g,  ; qui  n’est  pas  api- 
anomalisé , qui  n'est  pas  contre  la  nature  des  toytble,  que  l’on  ne  peut  apitoyer  : cet  homme 
choses.  est  inapiloyable. 

Inanomaliser , ».  Peut.  ; ne  pss  anomaliser,  ne  Inapiloyè,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  n'est  pas  api- 
pas  faire  de  l'anomalie,  ne  pas  créer  dés  irré-  toyé  : elle  est  apitoyée, 
gularités,  des  opposés  contre  l'ordre,  la  nature  Inapitoyer,  ».  act.  et  pr.,  s'-;  ne  pas  apitoyer, 
des  eboaes.  ue  pas  s'apitoyer. 

Inanonner , ».  neuf.  ; ne  pas  anouner  : il  com-  Inaplani,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  aplani  : les  diffi- 
mence  h inanonner.  ’ cultès  sont  aurore  inaplanies. 

Inantanylantcur , a.  m. , f.  se;  celui,  celle  qui  Inaplanisiable,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pasapla- 
n'ansanglante  pas.  nissable,  que  l'on  ne  peut  aplanir  : il  y a dans 

Jnanticipable,  adj.  des  3 g.  ; qui  n'est  pas  anti-  celte  affaire  des  difficultés  inaplanissiblet. 
cipabte,  sur  quoi  on  ne  doit  pas  anticiper  : ce  Inaplanisanl,  e,  adj.  ; qui  n'aplanit  pas,  rien  : 
paiement,  cette  propriété  e-t  jnanticipable.  c'est  une  concession  inaplanissanle. 

/nanticipateur , s.  m.,  f.  trice  ; celui , celle  qui  Inaplomb  , s.  m.  ; manque  , défaut , absence 
n'anticipe  pas.  ( d'aplomb  : l’aplomb  aide  l'intelligenc*  et  l'uli- 

Inanlicipailf,  ce,  adj.  ; qui  n'est  pas  anticipatif,  lise  ; l'inaplomb  la  nullifie. 

qui  n’est  pas  de  ranlicipalion,  qui  ne  la  marque  htaplombable,  adj.  des  S g.;  qui  n'est  pas  aplom- 
pas  : cette  mesure  est  inanticipative.  bable,  ne  peut  être  mis,  posé  d'aplomb  : cette 

Inanticipativement , ad».  ; d’une  manière  ioanti-  chose  est  inaplombable.  qui  n’est  pas  suscep— 

cipative,  sans  anticipation.  tible  de  prendre  de  l’aplomb  ; ce  jeune  homme 

Inanticipé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  est  inaplombable. 

anticipé  : ce  paiement  est  inantiri|ié,  cette  dé-  tmplombe  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
pense  est  inanticipée.  qui  n'a  pas  d'aplomb,  qui  manque  d'aplomb. 

lnanticiper , ».  «et.  ; ne  pas  anticiper,  ne  pas  Inaplomber,  v.  art.  et  pr.,  s'-;  ne  pas  aplomber, 
faire  avant  le  temps.  Nent.  ; ne  pu  anticiper  ne  pat  s'aplomber  ; ne  pas  mettre  d'aplomb; 
sur. . . . , ne  pas  commettre  une  anticipation.  ne  pas  douner,  ue  pas  prendre  d'aplomb. 
Inanxiétisant , e,  adj.;  qui  n'est  pat  anxiétistnt,  Inapologétique,  adj.  des  S g.  ; qui  n’est  pas  apo- 
qui  n’anxiétise  pas,  ue  cause  pas  d'anxiété  : logélique  , qui  ne  contient  pas , ne  présente 

pour  l'indifférent  , et  l'inseusib.'e , tout  est  pas  d'apolpgie. 

inanxiésant.  Inapologitiquement,  adv.;  d'une  manière  inapolo- 

Inanxietisé,  t,  adj.  ; qui  n’est  pas  anxiéliaé,  qui  gétiqoe,  sans  apologie. 

est  saoi  anxiété;  eetto  personne  est  inanxié-  Inapostasier,  ».  neut.;  ne  pas  apostasier,  ne  pas 
tisée.  i abandonner  pour  une  autre  la  religion  dans 

Inépuisable , adj.  des  S g.  ; qui  n’est  pas  apai-  laquelle  on  est  né 

sable,  ne  peut  être  apaisé  : sa  colère  est  in-  Inaposlillable,  adj.  des  3 g ; qui  n'ést  pu  apo- 
apaisable  ; des  troubles  ioapaisables.  slillakle  , ue  peut  être,  ne  doit  pas  être  apo- 

lnapaisant , r,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas  stillé  : cette  demande , ce  mémoire  est  inapo- 
l 'action  d'apaiser;  qui  n'est  pas  apaisant,  qui  sliljable. 

n'apaise  pas  ; toutes  ses  soumissions  furent  Inapostille , s.  f.  ; manque , défaut  , absence 
inapaiaanies  : toutes  les  mesures  prises,  toutes  d’apostille  ; son  inaposlillé. 
les  concessions  furent  inapaisaules.  Inaposlillé , t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 

tmspatsc,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  apostillé  ; cette  pétition  est  inaposlillé. 

apaisé  ; sa  colère  est  inajianée.  Inapoitillemeni,  s.  m.;  étal  inaposlillé  ; i'inapo- 

h>  apaisement,  s.  m.;  absence  d’apaisement  ; état  stillement  de  cette  pétition  par  tel  personnage 
ma  pané  ; uo  inapajsecneut  de  trouble  eu  I’*  fait  répéter  dans  les  bureaux. 
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Inaposliller , v.  act.  ; ne  pas  apostiller,  ne  pas 
faire  , ne  pas  donner  une  apostille  à . . . . : 
inaposliller  une  pétition. 

Inapostolicitr,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  n’est 
pas  conforme  à la  doctrine  de  l'Eglise  aposto- 
lique : l'inapostolicité  de  sa  doctrine,  de  ses 
principes. 

iMipnuoliiiuemcnt , adv.  ; d'une  manière  inapo- 
slolique,  sans  apostolieité. 

Inapottropliable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
apostropliable,  que  l'on  ne  doit  pas  apostro- 
pher : celle  personne  est  inapostruphable. 

Inrpostrophc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
apostrophé  : il  est  inapostropké. 

Inaposiropher,  v.  act.  ; ne  pas  apostropher,  ne 
pas  faire,  ne  pas  se  permettre  une  aposlrohc  : 
inaposiropher  des  personnes. 

Inapparaissable , adj.  des  2 g.  • qui  n'est  pas 
apparaissable,  ne  peut  apparaître. 

Irrapparatian  , s.  f.  ; defaut  de  préparation, 
négligence  dans  la  précaution. 

InapparciUabU , adj  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
appareillage,  ne  peut  être  appareillé. 

Inappareilli,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
appareillé  : ees  chevaux  sont  inappareillès. 

Inappareilter,  v.  act.;  ne  pas  appareiller  : inap- 
pareiller  les  choses. 

Inapparence , s.  f.  ; absence  d'apparence  ; état 
inapparent. 

Inapparent , e,  adj:;  qui  n’est  pas  apparent  : 
cette  chose  est  iuappareute- 

Inappaurri,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  inap- 
pauvri  : celle  personne  est  inappautrie. 

Inappauvrir , v.  act.  et  pr.,  s'-  ; ne  pas  appau- 
vrir , ne  pas  s'appauvrir.  Au  ftg.  : ne  pas 
épuiser  , ne  pas  rendre  moius  fertile  : inap- 
pauvrir les  terres. 

Inappauvrissable  , ad.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
appauvrissable  , ne  peut  être  appauvri  : cette 
personne , celte  maison,  cette  terre,  ce  pays 
est  ioappausrissabfc. 

Inappauvrissanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'artiou  d'appauvrir  , de  t'appauvrir;  qui 
n'est  pas  appauvrissant , qui  n'appauvrit  pat  : 
celte  jierle  est  pour  lui  jieu  de  chose , elle  est 
mappauvriisanle. 

Inappauvrissement , s.  m.  ; état  inappauvri  : 
l’inappauvrissement  d'une  persoune , d’une 
terre,  d'un  pays. 

Inapplaudi , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas, 
n’a  pas  été  applaudi  : il  fut  inapplaudi.  . 

Inapplaudir , v.  act.  ; ne  pas  applaudir  : iuap- 
plaudir  une  personne  à une  action. 

Inapplaudistable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas 
applaudissable , ne  peut  être  applaudi:  vous 
q|es  inapplaudissable. 

Inapplaudissanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'applaudir,  qui  n’est  pas  applau- 
dissant , qui  n’applaudit  pas  : l'auditoire  fut 
inapplaudissant. 

Inapplandisiement,  s.  ta.;  état  inapplaudi  : l’i — 
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napplaudissement  du  mal  ramène  l’action  de 
bien. 

Inappréciateur,  s.  m.  , f.  triee  ; celui , celle  qui 
n’apprécie  pas. 

Inapprêeiatif,  ve,  adj.;  qui  n'est  pas  apprécia- 
tif, qui  n'est  pas  de  l’appréciation  , qui  ne  la 
marque  pas  : vous  portez  là  un  jugement  fort 
inapprêeiatif. 

Inappréciation,  s.  f.;  manque , défaut , absence 
d'appréciation  ; état  inapprécié  ; c’est  très 
souvent  par  l’iuappréciation  des  choses  que 
l'on  eu  fait  un  mauvais  usage,  et  pour  bien 
jouir  il  faut  savoir  bien  apprécier. 

Inapprécialivcmtnt,  adv.;  d'une  manière  inap- 
préciative, sans  appréciation. 

Inapppécié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
apprécié  , ou  ne  l’est  pas  convenablement  : 
cette  chose  est  encore  inapprcciéc. 

Inappricier,  v.  act.  et.  pron  s' — ; ne  par  appré- 
cier, ne  pas  s’apprérier. 

Inapprivoisable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas 
apprivoisable,  ne  peut  être  apprivoisé  : cette 
personne,  cet  oiseau  est  inapprivoisable. 

Inapprivoité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
apprivoisé , ou  qui  l’est  peu  ; cette  béte  est 
inapprivoitée. 

Inapprivonement,  s.  m.  ; état  inapprivoisé  : l'i- 
napprivoisement  d’un  animal. 

Inapprivoiter,  v.  act.  ; ne  pas  'apprivoiser,  ne 
pas  s’apprivoiser. 

Inapprobatif,  ve,  adj.;  qui  n'est  pas  approbatif, 
qni  est  de  l'inapprobation  , qui  la  marque  : 
un  signe,  un  geste  inapprobatif. 

Inapprobation  , s.  f.  ; manque  , défaut  absence 
d’approbation  ; l’approbation  encourage, Ti- 
napprobation  corrige. 

Inapprochable , adj.  des  2 g.  ; qui , ce  qui  n’est 
pas  approchable , ne  peut  être  approché  : 
cette  place  est  inapprochable. 

Inapprofondi , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est 
pas  approfondi  ou  ne  l'est  pas  assez  ; celte 
science  est  encore  inapprofondie. 

Inapprofondir,  v.  act.  ; ne  pas  approfondir  ou  le 
faire  insuffisamment.  Au  Kg.  ; ne  pas  exami- 
ner à fond,  ne  pas  cherrher  à pénétrer. 

Inapprofondi ttable.  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
approfoodissable  , ne  peut  être  bien  appro- 
fondi : cette  science,  cette  affaire  est  inappro- 
foodissable. 

Inappmf ondulant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne 
fait  pas  l'action  d'approfondir;  n’est  pas  ap- 
profondissant , qui  n'approfondit  pas  : cette 
personne  est  inapprofondissante. 

lnapprnfondissemeni,s.  m.;  état  inapprofondi  : 
l'in.ipprufbndissement  des  choses  conduit  à 
un  faux  jugement. 

Inappropmable,  adj.  des  2 g.;  qni  n'est  pas  ap- 
proposable,  ne  peut  être  toujours  bien  appro- 
posé  : les  circonstances  prudeot  quelquefois 
ics  choses  inapproposables. 

Inappropnsant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'approposcr;  qni  n'est  pas  appro- 
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posant , qui  n'approposc  pas  : cette  personne 
est  iuappropostnte. 

Inapproposc , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pa< 
appruposé  : cette  action,  cette  chose  est  inap- 
proposée. 

Jna}ipropo.umnu Ko.  m.;  étal  inapproposc  : Pi» 
napproposemcol  des  choses  détruit  les  meil- 
leures intentions. 

In approp o sentent , adv.;  d'une  manière  iuappro 
posée,  sans  à propos. 

Inappro/wstr,  y.  act.  ; ne  pas  approposcr,  ne 
pas  (aire  à propos  , dans  uu  temps  convenu* 
ble,  opportun  ; ne  pas  rendre  propre,  conve- 
nable à une  chose,  à un  leur}»,  à uue  circon- 
stance : inapproposcr  l’a<  tiou,  les  choses. 

Inappropriable , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  u’est  pas 
appropriable,  ne  peut  être  approprié,  adapté, 
rendu  propre  : celte  chose  est  inappropnable 
pour  cet  usage. 

Inapproprié , t,  ad.  et  part,  pas.;  qui  u’est  pas 
approprie  : cette  chose  est  inappropriée. 

Inapproprier,  v.  act.;  De  pas  approprier,  ue  pas 

, adapter,  ne  fias  rendre  propre  à une  destina- 
tion : inappiopricr  une  chose. 

Inapprouvable , adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est 
pas  approuvée  , ne  peut,  ne  doit  pas  être 
approuvé  : cette. personne,  celte  conduite  est 
inapprouvable. 

Inapprouvant  , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fn il 
pas  1 action  d'approuver,  qui  u'est  pas  approu- 
vant , qui  n'approuve  pus  : celte  Ultra  est 
inappruuvaute. 

fnapprouvv,  ê,  part.  fias,  et  adj.  ; qui  u'est  pas 
approuvé  1 cette  personne , celte  action  est 
généralement  iuapprouvée. 

fjl approuver,  v.  acu  ; uc  pas  approuver,  oc  pas 
agréer,  ne  pas  louer,  ne  pas  auluiUer. 

7 napprovixiounablty  adj.  des  2 g.;  qui  u'eat  pas 
approvisiouoable,  ue  peut  être  approvisionné  ; 
celte  place  , celte  armée  est  inapprovision- 
fiable- 

Jnapproi isionnanl , e , adj.. al  pari,  pr.;  qui  ne 
fait  pas  l'action  d'approvisionner  ; qui  n'est 
pas  approvisionnant,  qui  M'approvisionne  pas, 
ou  u’approvisiouue  que  .peu  : ce  pays  est 

. iuapprovisionnaut. 

hmpproviaionnc,  e,  part.  pas.  et  adj-  ; qui  n’est 
pas  approvisionné  du  (oui  ou  l'on  peu,  mal  : 
celle  plate,  celte  armée  est  inappin visionnée. 

Inapprovisiotwcmeiu , s.  ni.  ; abseiwe  d’oppro- 
visionuerneut;  étal  inapprous;omié;  t’inap* 
prov  isionncincnt  des  troupes,  d une  ville., 

I rapprovisionner,  v.  act.  ; ne  pas  approvision- 
ner, ne  pas  pourvoir  des  choses  nécessaires 
aux  besoins.  Prun.  s’ — ; ne  pas  s'approvi- 
sionner : rapprovisionner  uue  place,  une  ar- 
mée. 

Inappuyable , adj.  des  2 g.;  qui  , ce  qui  u’est 
pas  appuyuble,  ue  peut,  ne  duil.pas  être  ap- 
puyé ; coite  personne,  celte  proposition  est 
juoappuyahle. 

lnappujntu , e,  part.  pr  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
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l’action  d’appuyer  ; qui  n'est  pas  appuyant, 
qui  n'appuie  pas  ou  qui  appuie  peu  , nui  : 
cette  proposition  est  inappuygnle- 
hiappuyc  , e . part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
appu>cou  qui  l'est  pou,  ut  al  : celle  personne, 
celle  chose  est  inappuyée. 
hi appuyer,  y.  act.  ; ne  pas  appuyer,  ne  pas 
donner  un  appui.  Au  fig.  : ne  pas  protéger, 
ne  pas  aider,  ne  pas  favoriser. 
luaptitudisc ? e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
aptiiudisc,  qui  manque  d’aptitude  : cette  per- 
sonne esi  maplitudisée. 

Inaptiiudiier , v.  act.  et  prou,  •' — ; ne  pas  ap- 
tiludiscr,  ue  pas  s’abiitudiscr,  ne  pas  donner, 
ue  pas  prendre  d'aptitude. 

Inarbitraire , adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  uYsl  pas 
arbitraire  : cct  acte,  celle  mesure  e*l  mbit- 
traire. 

Inarbilraircment , adv.  ; d’une  mauière  iuarbi- 
tiaire  : vous  agissez  inarbilraircment. 
Inaristocratique,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  u’est 
pas  aristocratique  : c'est  luarislocraliquc, 
I[tariuc pratiquement,  aJv.;  d’une  mauière  ina» 
ristocraiiquc  : agir  iiurisiocraliqueincul. 
hiarisiocrolisation , s.  £ ; élat  inaristoeratisê  : 
I inaristocralisaiioii  d’un  droit  politique. 
Lnarixlo  étatisé , e,  pari.  pas.  et  adj..  qui  u’est 
pas  aristocratie,  rendu  aristocrate,  aristocra- 
tique : ce  droit  politique  est  inarisLocralisé.- 
Inaristocratisèr,  v..  acf.  et  prou,  s' — ; ue  pas 
rcudre  , ue  pas  devenir  aiisiocrale , aristocra- 
tique ; ue  pas  fo  .de?  une  a;  islocrafie , uc  pas 
ciiger  uue,  en  aristocratie;,  be  pas  placer,  ue 
pas  se  placer  sous  1‘iuQuence,  l'autorité,  la 
domination  d’uue  aristocratie.  Neut.  pnp  pas 
faire  l’aristocrate,  de  l’aristocratie. 

Inarmabte , adj.  des  J2  g.  ; qui  u’esl  pas  amia- 
ble , ne  peut  v ne  doit  j*as  être  armé  : celte 
place,  ce  peuple  est  iuarn  table.. 

Inarmé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  u’est  pas 
aimé  ou  qui  est  mal  armé  ; ces  troupes  sont 
iiiarinccs. 

Inarmement , s.  m.  ; état  inarmé  : T’inarmement 
d'une  place,  d'uti  vaisseau. 

In  armer,  v.  act.;  ne  pas  armer  dutout  ou  armer 
mal  ; inconvenabîetneol  : vous  io.irraercz  vos 
vaissaox  cl  leur  armement  sera  une  cause  de 
guerre. 

Inarrangeable.,  adj.  d«s  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est 
j pus  arraugeabie  , ne  peut  être  arrangé  : celle 
| affaire  est  inarraugc*blè. 

Inarrangeant,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  arraugrant  : 
celle  personne  est  iuarrangeayte. 

Inarfangc , c,  adj.  ; qui  n’est  pas  arrangé  : celte 
affaire  est  inarrangée. 

Jnarrangement,  s.  m.;  état  inarrangé  : l'ina ran- 
gement de  celle  affaire. 

hwarétable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  arrèta- 
ble,  ue  peut  être  arrêté  : l'ennemi  est  ioar- 
rè  table. 

inarr étant , t , adj.;  qui  n’est  pas  arrêtant , qu» 
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n’arréle  pas,  n'empéchn  pas  d'avaocer  : crt 
obstacle  est  ifiarrétanU 

Inarrilé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  s'est  pas  ar- 
rêté ; ce  projet  est  inarrèlé. 

Inarricrablt,  adj.  de»  2 g.  ; qui  u’eat  pas  arrié- 
rable , ne  peut  être  arriéré  : ces  paiements 
sont  inarriérables.  Que  l'un  ne  doit  pus  met- 
tre à l'arriéré  : ces  pensionnes  sout  marie- 
ra blés. 

Inarriéranl , t,  adj.  ; qui  n’est  arriérant  , qui 
n'arnère  pas  , ne  s’arriére  pat , qui  ue  laisse 
pas  les  affaires  en  arriére  : cette  personne , 
celte  administration  est  inarriéraule. 

InarrUri,  e,  adj.;  qui  n'ast  pas  arriéré  : ce  fer 
mirr  est  inarriéré. 

Inarrivable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  ar- 

rivabla,  ue  peut  arriser  ; ces  choses,  ces  évé- 
nements sont  inarrivablrs. 

Inarrosable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n'est  pas 
arrosable,  ne  peut  être  arrosé,  n'a  pas  besoin 
d’ilre  arrosé:  ces  plantes,  ces  (leurs  soûl  inar- 
rosaliles.  En  parlant  d'un  pays , sTiiiic  proprié- 
té où  l'on  peut  amener  de  l'eau , établir  des 
courants  d'eau  , où  l’eu  ne  peut  distribuer  de 
l'eau  : ce  pays,  cette  propriété  est  iuarrosa- 
ble. 

Inarrosd,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  arrosé  : res  plan- 
tes sont  inarrusées  : ce  pays  est  inarrusé. 

Inarrosement , s.  m.;  absence  d'arrosement  ; état 
inarrusé  : l'inarrusemcnt  dus  piaules,  d'une 
propriété,  d'un  pays. 

I uas sailli,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  n'est  pas, 
n’a  pas  clé  assailli  : l'armée  fui  iuassaillie. 

Inassaillir,  ».  set.;  ne  pas  assaillir,  ne  pas  atta- 
quer rivement  : inassaillir  l'ennemi. 

Inassalliisnble , adj.  des  2 g.;  qui  u?est  pas  as- 
sadltssable,  ne  peut  être  assailli  : une  année 
est  iuassaillissable  daos  celte  position. 

Inassaillitsemem , s.  m.;  état  inassailli  : l’inas- 
saillissemeul  de  l'armée. 

Inassailli.,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas  as 
saini  , ou  ne  l'est  pat  courcnableuimt  : ers 
contrées  son!  in  assainies. 

Inatsaimr,  ».  acl.;  ne  pas  assainir  mi  le  faire 
mal  : vous  l'inassainisscr. 

Inassainissable , adj.  des  i g.;  qui  n'est  pas  as- 
sainissable,  ne  peut  être  bien , complètement 
assaini  : ce  pays  est  inassainissable. 

lnauainissant',  t , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'assainir;  qui  intissainil  , n'a-sai 
nit  pas , qui  n’est  pas  assainissant  ; ce  dessè- 
chement est  encore  inassainissant. 

Ir, assainissement,  ».  m,;  état  inassailli  : l’inas 
saïuissrnseut  d'un  pays , d'un  lieu. 

Inassaisonnabls , adj.  des  2 g.;  qui  ue  doit  pa- 
êlre  assaisonné  , qui  demande  peu  d’nsunsoii- 
nemeiil  ; ce»  ragulls,  ce»  «iaudet  sont  iuassai- 
(mutables. 

Inassaisanné , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'est  pas 
asuisonnr  ou  ne  l'est  pas  aaact  : ce  ragoût  est 

inmaiaonné. 
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Inassaisonnemcnl , ».  m.;  état  inassaisanné  : fi- 
nassaisoonemeul  d'un  ragoût  , des  chose*. 

Inassaisonner,  v.  aet.;  ne  pas  assaisonner  du 
tout  ou  ne  pas  assaisonner  assea  ; inassaisonner 
un  ragoût  , les  choses. 

Inassemblable  , adj,  des  2 g ; qui  n'est  paa  as- 
semblable , ne  peut  étie  assemblé  : ces  trou- 
pes ainsi  disséminées  sont  invsserah'ables  dans 
un  ras,  dans  nu  temps  donné. 

Inassembld,  e,  adj.;  qui  n'est  pu  assemblé  : ces 
personnes , ccs  choses  sont  inassemblées. 

Inassem/’lrnuiu , s.  m.;  étal  «assemblé  ; l'inas- 
sciuldeinenl  des  troupes  causa  plusieurs  des- 
tructions partielles. 

Inusstnrimeni , i.  m.;  manque  , defant  , absence 
d'assentiment  ; l’inassenlimanl  de  quelques 
uns  em|>ôcha  loin  lé  bien  qui  était  projeté. 

Inassermenlaht»  , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pat  as- 
scrmenlable  , ne  peut  être  assermenté , à qui 
on  ne  doit  pas  déférer  le  sermeut  : celle  per- 
sonne est  inassermeiiloble. 

Inassermenaiion,  s.  f.;  absence  d'assermentation; 
étal  inassermenté. 

Inussemi,  e,  pan.  pu.  et  adj.;  qui  n'est  pas  as- 
servi ; re  peuple  est  iuatservi. 

Inatssrvir,  ».  aet,;  ne  pu  asservir,  ne  pas  as- 
su  jr  tir  • inasservir  un  peuple. 

Inasservissable , adj.;  qui  u'est  pas  asservitsable, 
que  l'un  ne  peut  asservir  ; un  peuple  qui  ma- 
toise de  la  liberté  , qni  conserve  bien  tous  Ica 
ordres  et  toutes  les  nuergies  de  la  liberté,  eat 
toujours  inasscrviai.iblr. 

Inatstriltsasii,  e,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'asservir  ; qni  n'est  pas  asservissant , 
qni  n'asservit  pas  ; les  passions  ne  sont  inai- 
aervistauies  que  quand  l’homme  uil  les  raallri- 
ser  et  leur  poser  des  freina. 

Inasservissement , s.  mr;  état  inas«ervi  : l'inas- 
scrvitsemant  de  l'homme,  d'un  peuple. 

Inassidgeable,  adj.  de»  2 g.;  qui  nul  pas  assié- 
geable , ne  peut  être  assiégé  : celle  place  , ce 
loi  t est  ioassiégeable. 

Inassidgd,  e,  adj  ; qui  n'est  pas  , n'a  pas  été  as- 
sségé  : la  «ilia  fut  uiassiégée. 

Iiiaisignable , adj.  des  2 g-,  qui  u'est  pas  assi- 
gnable, ue  peut  être  assigné  : ce  debiteur  est 
iiiassignable. 

Inassigne,  t , adj.;  qui  n’est  pas,  n’a  pas  été  as- 
signé. 

Inassimilable,  aJj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  assimi- 
lable, ne  peut  être,  ne  doit  pas  étic  assimilé- 

Inassimild,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  assimile,  mis  en 
rumparsison. 

Iiiassislable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas assista  - 
table,  ne  peut  être  a -si  sic,  aidé,  secouru  : cet 
homme  est  inassistablr. 

(nasshtont , e,  adj,;  qui  n'assulr  piü,  n’aide  pas, 
ne  secoure  pas  ; relie  personne  est  inassis  - 
tante. 

Inatsisld,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  assisté  : ce  mal- 

lieurens  est  massisté. 

/ nassoupissable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  as- 
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soupissable  : ne  peut  cire  assoupi  : cette  if- 
fil  ire  est  inassoupissable. 

Inassoupissemenl , ».  m.;  étal  inassoupi  : tou 
faMMa  pissement. 

Inassouvi,  e,  part.  pas.  et  a.lj.;  qui  n'est  pas  as- 
souvi : et  sa  vengeauce  est  encote  inassouvie. 

Inassouvir,  v.  n ; ne  pcs  assouvir,  ne  pas  s'as- 
souvir pleinement  : pour  se  corriger  de  ses 
passions,  et  même  seulement  pour  les  modifier, 
î'Iiomme  doit  journellement  entrer  en  lutte 
avec  elles  ; mais , pour  triompher  dans  celle 
lutte  , il  doit  les  inassouvir. 

Inassouvissable,  adj.  des  S g.;  qui  n'est  pas  as- 
souvissablc,  ne  peut  être  assouvi  : sa  faim , sa 
vengeance  est  inassouvissable. 

Inassouvissanl , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'assouvir;  qui  n'est  pas  assouvis- 
souvissant , qui  inassouvi  : ce  u'est  qu'en  inas 
aouvissant  scs  passions  que  l'homme  parvient 
à les  dompter,  il  ne  pourra  sans  doute  pas  les 
vaincre  tuut  de  suite  ; mais  il  devra  toujours 
commencer  par  leur  donner  des  satisfactions 
inassouvissauirs- 

Inassouvissement , s m.;  état  inassouvi  : l'inas 
souvissemenl  des  passions  les  irrite  sans  doute 
d'abord , mais  il  huit  par  les  éteindre  , et  ce 
n’est  qu'alors  que  l'homme  est  il  lui-même  et 
ne  s'écarte  plus  des  belles  et  grandes  roules 
de  la  raison.  , 

Inassujéli , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
assujéti  : il  est  inassujéli  à . . „ - . 

Inassujétir,  v.  art.;  ne  pas  assujétir,  ne  pas  as- 
treindre à...  : iuassujétir  une  personne. 

Inassujélissablc,  adj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas  as- 
lujélissable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  assujéti  : 
celte  personne  est  inassejétissable. 

luassujelissant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'assujétir,  de  t'assujélir,  qui  n'est 
pas  assujélissant , qui  n'assnjétil  pas  ou  que 
peu  : cc  sont  des  devoirs  iuassujélissanls. 

Inassujétissement , s.  m.;  état  inassujéli  : l’iuas- 
sujélissement  aux  lois , aux  convenances  n'est 
pat  de  la  liberté , ce  n'est  qu’une  licence  qui 
pervertit  tout. 

Inassurable,  adj.  des  3 g.;  qui , ce  qui  n'est  pas 
assurable , ne  peut  être  assuré,  affirmé  ces 
faits  sont  inassurables.  Que  l'on  ne  peut  ga- 
rantir : ces  paiements , ces  marchandises  sont 
inassurablea. 

Inassuranl,  e,  adj.;  qui  o'ett  pas  assurant,  n’as- 
sure pas.  Part.  pr.,qui  ne  fait  pas  l’action  d’as- 
surer : cette  garantie  est  inatsuiaote. 

Inassuré,  e,  par.’ pas  et  adj.;  qui  n'est  pas  assu- 
ré.: sa  maison  est  inassuréc. 

tnassurer,  v.  act.;  ne  pas  assurer,  ne  pas  garan- 
tir, ne  pas  rendre  ferme,  durable. 

Inattreiÿttable , adj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas  as- 
treiguable,  ne  doit  pas  être  astreint , que  l’on 
ne  peut  astreindre  : celte  personne  est  iuas- 
treignable. 

nasireignanl , t,  adj.;  qui  n'est  pas  aslreiguaut, 
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qui  n'astreint  pas  au  que  peu  : eette  occupa- 
tion est  inastreignante. 

Inastridnl , t,  adj.;  qui  n'est  pas  astreint  : celte 
personne  est  inastreinte. 

Inatiachable , adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  alta- 
chable,  ne  peut  être  lié,  joint.  En  priant  dea 
personnes  : qui  n’est  ps  susceptible  d'attache- 
meut  pr  affection. 

Inailacliani,  e,  adj.,  qui  n'est  ps  attachant,  qui 
u’altache  pas  : celte  personne  a des  qualités, 
mais  aussi  elle  a des  défauts  bien  inattachants. 

Inatlaehé  , e , adj.  ; qui  n'est  pas  attaché  : il  est 
inatlacbé. 

harnachement,  s.  m.  ; manque,  défaut , absence 
d'attachement  : l’inaltachement  aux  belles 
choses  conduit  naturellement  aux  vilaines  et 
aux  mauvaises. 

Inattaquablemenl , adv.  ; d’une  manière  inatta- 
quable. 

Inattaquant , e,  adj.;  qui  n’est  pas  attaquant,  qui 
n'attaque  ps  ; des  discours  inallaquauts  , qui 
ne  louchent  pinl  à la  réputation. 

Inatlaqué,  e,  adj  ; qui  n'est  pas  attaqué. 

Inatteignable,  adj.  des  9 g.;  qui  n'est  pas  attei- 
gnable, ne  put  être  atteint  : ce  but  est  inat- 
leignable. 

Inatleignaiu , e , adj.  ; qui  n'est  pas  atteignant, 
n'atteint  ps  , ne  fait  pas  atteindre  le  but  : 
celte  marche  est  inatteignante.  Part.  pr.  ; qui 
ne  fait  pas  l'action  d'atteindre. 

Inatieint , e,  prt.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  ps 
atteiut  : ce  but  est  inalteiut. 

hiat teinte,  ».  f.;  absence  d'atteinte, opposé  d'at- 
teinte : son  inalteinte. 

Inatteindrc/v.  act.;  oc  pas  atteindre:  iualleindre 
un  but. 

Inattendable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  atlen- 
dablc,  ncjpeut,  ne  doit  pas  être  attendu  : celte 
personne  est  inattendable. 

tuaitendre,  v.  act.;  ne  ps  attendre,  ne  pas  dif- 
férer : vous  inatteodex  le  résultat , les  événe- 
ments. 

Inattendri , e,  part.  ps.  et  adj.  ; qui  u'est  ps 
attendri  : elle  est  inattendrie. 

Inatundrir,  x.  act.  et  pr.,  s'-;  ne  pas  attendrir, 
ne  pas  s'attendrir  : il  s'inattendrit. 

Inaltendrissable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
attendrissable  , ne  peut  être  alteudri  ; celle 
personne  est  inaltendrissable. 

Inallendrissant,  e,  prt.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
psl’action  d'attendrir;  qui  n'est  pas  atleudris- 
sant,  qui  n'attendrit  pas,  qui  n’est  pas  de  na- 
ture à attendrir  ! cet  exposé  de  pines  est 
inallendrissant. 

Inaltendrisscment,  s.  m.;  état  inattendri  . Vinat- 
teudrissement  est  une  atroce  dureté  d'Amo  et 
de  creur  quand  tout  commamle  l'attendrisse- 
ment. . 

Inallentable,  adj.  des  2 g.;  ce  à quoi  on  ne  doit 
pinl  attenter  : vous  jures  prince  , que  pur 
vous  la  liberté  sera  toujours  inallentable. 

Inautntat,  s.  m.;  absence  d’attentat,  ce  qui  n’est 
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pas  attentat  : l'inaltenlat  à la  liberté  est  tou- 
tours  la  sauvegarde  d'un  gouvernement. 

Inalteniation,  ».  I.  ; action  puur  laquelle  on  at- 
tente à rien  : son  inatlcntalion. 

Inailenier,  v.  art.  ; ne  pas  attenter,  ne  pas  essayer, 
ne  pas  entreprendre  contre  : inatlenler  aux 
mœurs,  à la  pudeur,  à l’ordre. 

Inaudacc i , v.  neul.  ; ne  pas  faire  avec  audace  : 
vous  inaudacei.  pr.  *'-  ; ne  pas  prendre  I au- 
dace nécessaire  : vous  vous  inaudacei. 

hiaudacieutemenl,  adv.;  d'une  manière  inauda- 
cieuse, sans  audace  : vous  avez  attaqué  inau- 
dacieusemeut. 

I naudacieus  , se,  adj.  ; qui  n'est  pas  audacieux, 
qui  n’a  pas  d'audace,  n’en  présente  pas. 

Inaugmeniable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  aug- 
menlable,  ne  peut  être  augmenté  : ces  traite- 
ments sont  inaiigmenlable. 

Inaugmentation,  a.  f.;  état  inaugmenlé  : I inaug- 
mentalion  des  cbargrs , des  inpôls. 

Inaugmenlé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
augmenté  : leurs  charges  sont  inaugmenlées. 

Inaugmenler  , v.  act.  ; ne  pas  augmenter:  vous 
augmentez  le  travail  et  vous  inaugmenlez  le 
prix,  cela  est  injuste. 

Inaugurable,  adj.  de»  2 g.  ; qui  peut  être  inau- 
guré, que  l'on  doit  inaugurer. 

Inauguration , adj.  des  S g.  ; qui  a pour  objet 
une  inauguraliou  : les  solennités  inauguralives. 

Jnamnnnable , adj.  des  2 g.;  qui  ne  doit  pas  être 
aumèné  , à qui  on  ne  doit  pas  donner  l’au- 
mène  : ce  mendiant  est  inaumènable  , ce  n'est 
qu’un  paresseux. 

Inaumône , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  aumône 

lnaumt'mer,  v.  act.;  ne  pas  faire  , ne  pas  donner 
l’aumone  à quelqu'un  : inauméner  le  véritable 
pauvre  est  un  acte  d'inhumanité,  c'est  mériter 
une  partie  de  son  malheur. 

Inautlire  , adf.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  austère, 
qui  n'a  pas,  ne  présente  pas  l'austérité  ; cette 
personne  est  inaustere. 

Inausliremenl , adv.  ; d'une  manière  inaustere, 
sans  austérité. 

Utauttiritc , s.  f ; absence  d'austérité  ; étal,  qua- 
lité de  ce  qui  est  inaustere. 

Inaulorisable  , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n'est  pas 
autorisable,  ne  peut  être  autorisé:  cette  action 
est  inaulorisable.  à qui  on  ne  doit  pas  donner 
pouvoir , autorité  de  faire  ; cet  homme  est 
inaulorisable. 

Inautorisant , t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'autoriser;  qui  n'est  pas  autori- 
sant, qui  n'autorise  pas  : cette  lettre  est  inau 
torisaale. 

Inauloritation , s.  f.  ; absence  d’autorisation; 
état  inautorisé. 

lnnuforisf , a,  part,  pas  et  adj  ; qui  n’asl  pas 
autorisé  : celle  pcisuuue  est  inautorisée. 

Inautoriser,  v.  act.  ; ne  pas  autoriser  : inauto- 
riser  le  mal,  c’est  déjà  quelque  chose  ; mais 
c’cst  insu  disant , on  doit  l'empêcher. 


Inautorité,  s.  f ; manque,  défaut,  absence  d’au- 
torité , autorité  trop  bornée  : c'est  de  l'inau- 
lorité. 

Inavançable  , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
avanrable,  ne  doit  pas  être  avancé  : refait, 
celle  proposition  est  inavançable.  qui  ne  peut, 
ne  doit  pas  être  avancé,  à qui  on  ne  doit  pas 
donner  de  l'argent  d'avance;  auquel  on  ne  doit 
pas  donner  d'avancement  : cet  homme  est 
invançabte. 

Inavaneé,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  avancé  ou  l’est 
peu  : cette  personne  est  iuavancèe. 

Inavancemem,  s.  m.,état  inavancé  : son  inavance- 
mes  en  grade  tient  il  son  inconduite  , il  son 
inrapaeité. 

Inavanie,  s.  f.;  absence  d’avanie,  op|>osé d’avanie. 

Iiiavamer,  v.  neul.;  ne  pas  avanier,  ne  pal  faire 
d’avauie  : vous  inavanicz. 

tnavanieur,  s.  m. , f.  ««;  celui,  celle  qui  ne  fait 
pas  d’avanie. 

Inavanigue,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  avaniqur, 
qui  n'est  pas,  ne  tieut  pas  de  l’avanie,  qui  ne 
la  montre  pas. 

Inavaniguement,  adv.;  d’une  manière  inavanique, 
sans  avanie. 

Inavanisme,  s.  m.;  système  d'inavanie  : c’cst  de 
l'inavanismp. 

Inavantageable,  dj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  avait • 
tageable,  ne  doit  pas  être  avantagé  : cette 
personne  est  inavanlageable. 

Inavantnyr,  »,  adj.;  qui  n'est  pas  avantagé  ; cette 
femme  est  inavantagée. 

Inavnmageusemem,  adj.;  d'une  manière  inavan- 
tageuse. 

Inavaniageux,  te,  adj.;  qui  n’est  pas  avantageux, 
qui  ne  présente  pas,  ne  procure  pas,  des  avan- 
tages : ce  marché  est  inavantageux. 

Inavare,  a.  et  adj.  des  2 g.;  qui  n est  pas  avare, 
qui  ne  présente  pas  d'avarice. 

Inavaremem,  adv.  ; d'une  manière  inavare,  sans 
avarice  : vous  agissez  iiiavarement. 

Inavarice,  s.  f. ; absence  d'avarice,  opposé  d’a- 
varice. 

Inaventurable  , adj.  des  2 g.  ce  qui  n'est  pas 
avcnturable,  ne  peut  , ne  doit  pas  être  aven- 
turé ; cette  chose  est  inavcniurable. 

Inavcnlttri , e,  part,  pas  cl  adj.  ; qui  n’est  pas 
avenluté  : cette  chose  est  inaventurée. 

Inavetiiurer , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  aven- 
turer, ue  pas  s’aventurer  , ne  pas  mettre  à 
l'aventure,  ne  pat  exposer  au  hasard  , ne  pas 
mettre  eu  danger,  en  péril. 

Inavenu  , e , adj.  ; ce  qui  ne  pas  avenu  : cette 
chose  est  ina  venue , sera  considérée  corn  mu 
inavenne. 

Inarcrable,  adj.  des  2 g ; qui  n'est  pas  avérable, 
ne  peut  être  avéré  : ce  fait  est  inavérable. 

tnaveram,  e,  part,  pi  ■ et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action' d'avérer  ; qui  n'est  pas  avérant,  n'avère 
pas  : une  inavérantc  mauvaise  foi. 

Inavéralio n , s.  f.  ; absence  d'arct  ation  ; étal 
inavéré  : finavéralion  d’un  fait. 
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Inavéré,  pari.  pat.  et  adj. ; qui  n'est  pas  avéré; 
ce  fan  est  inavéré. 

Jnavércr,  v acl.;  na  pas  avérer,  ne  paa  faire 
voir  qu'une  chose  est  vraie. 

Inavenion,  a.  f ; absence  d'aversion,  ce  qui 
n'est  pas  aversion  < i'itiaversiun  du  vice  plonge 
de  plus  éo  (dus  dans  le  vice  et  enuduit  à une 
complète  dépravation. 

Inaveruonnable,  adj.  des  8 g.  ; qui  n'est  pas 
aversiouuabie,  ne  doit,  ne  mérite  fias  être  aver- 
sionné,  pris  en  aversion  : cette  personne  est 
inaversionnable. 

Inaverxionnanl,  e,  part.  pr.  et  adj.  qui  ne  fait 
pas  l’action  d'avetsiooocr;  qui  ne  cause  pas, 
na  mérite  pas  d'aversion  : celle  personne,  est 
inaversionnaolc. 

Inaverxionné,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
asecsionne,  qui  n'est  pas  pris  en  aversion  : 
celte  personne  est  iuaversiounée. 

luavertionnel,  le,  adj.  ; diuaversion,  qui  ne 
marque  pas  d'asersion. 

Inaversionuellemtnt,  adv.  ; d'une  niauière  ma  - 
versiounrlle,  saus  aversion. 

Inaversionner,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  aver- 
aiouuer,  ne  paa.a'aveftionorr;  ne  pas  prendre, 
ne  pas  se  |>rendreen  aversion  : o-s  personnes 
ne  s'aiment  peut  être  périmais  elle  a'ioaver- 
sionneut. 

Inaverti,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
averti  : celle  personoe  est  inavenic. 

Inavertir , v.  art.;  ne  pas  avertir,  ne  pas  donner 
avis,  ne  pas  infirmer  ; inavrrtir  quelqu'un. 

Inavertistable , adj.  des  8 g.;  qui  u'est  pas  aver- 
üssable,  ue  prul  être,  ne  doit  pas  être  averti: 
celte  personne  est  ioavcrlissablr. 

Inaveititsaut,  a.  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'avertir;  qui  n'est  pas  avertis- 
sant, qui  n'avertit  pas,  ou  ne  le  fait  pis  con- 
venablement, suliisammeiit  : ce  signe  est  ma- 
vcrlissaht. 

Inaverliticment,  s.  m ; absence  d'avertissement  t 
état  inaverli  : l'inavertisscment  d'un  mal- 
heur, rend  toujours  ce  malheur  pins  peinant. 

Inavenglable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  aveu- 
glahle , ne  peut  être  aveuglé , qui  n’est  pas 
susceptible  de  s'aveugler  ; celte  personne  est 
inavenglable. 

Inaveuglant,  e,  parl.pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  d’avçugler,  de  s’aveugler  ; qui  n’est 
pas  aveuglant,  qui  n'aveugle  pas  : espérez, 
mais  que  vos  espuir  et  vos  succès  soieut  tou- 
jours inavcuglants. 

Inaveuglé,  e,  part  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
aveuglé  : ccttc  personne  est  inaseuglée. 

Inaveuglement,  s.  m.;  absence  d’aveuglement; 
état  inavcuglc  : riuavruglcmcn!  laisse  toute 
la  libellé  de  raison  et  de  jugement. 

Igaveugler,  v.  act.  cl  pr.,  »' — ; ne  pas  aveugler, 
ne  pas  s’aveugler.  Ail  lig.  : ne  pas  ôter,  ne 
pas  perdre  l usage  de  1a  raison  : celle  per 
tonne  t'iuavciigle. 
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Inavide,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  avide,  qui 
•'a  pas,  oe  montre  pas  d'avidité. 

Inandament,  adv.  ; d'une  maniera  inavide,  uns 
avidité  : désirez,  mais  inavidemrnt. 

Inavidité,  s.  f.  ; absence  d'avidité;  état,  quai. té 
de  ee  qui  uVrirn  d'avide  ; l'avidité  vicie  le 
caractère,  le  npur  et  les  désirs;  i'inavidilé  est 
une  qualité  qui  les  embellit. 

Inavtli,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  avili; 
cette  personne  est  iuavibe. 

Inavilir,  v.  act.  et  pr.,  a' — ; ne  pas  avilir)  ne 
paa  reudre,  ne  pat  devenir  vil,  méprisable  : 
l'Imniuie  ne  t'avilit  jamais  par  le  geure  de  tra- 
vail, et  en  travaillant  honnêtement  et  intelli- 
gemment n'importe  à quoi  qne  ce  eoit  il  s'ina- 
vilit  ; il  n'y  a que  l'immoralité  qui  le  précipite 
daus  l'avilissement • V 

Inavdieiant,  e,  pan.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'aelion  d'avilir,  de  t’avilir;  qui  n’est  pas  avi- 
lissant , n’avilii  pas,  qui  ne  cause  pas  l'avi- 
lissement c'est  un  acte  inav  ilissant . 

Inavilistcmenl , s.  «.;  absence  d'avil.ssement; 
étal  iiuvili  ; rinavilissemrnt  de  l'acte,  amène 
rin-ivilistemeni , de  la  pertoune  et  du  carac- 
tère. 

Inavouable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'ost  pas  avoua* 
ble,  lie  peut,  ne  doit  pas  cire  avoué  : ce  fait 
est  inavouable. 

Inavouani,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'avouer;  qui  n'est  pas  avouant,  n'a- 
voue pas  : celle  pertonue  est  iuavoueule. 

Inavoué,  e,  part.  pat.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
avoué  : ce  fait  est  inavoué. 

Inavouemmtf  'è.  m.  ; a b* Cure  dévouement  ; étal 
inavoué  : i'ioavouermnt  d'une  faute  doit  né- 
cessairement augmenter  U peine  ai  celte  faute 
est  reconnue  et  prouvée. 

Innvouer , v.  act.j  ne  pas  avouer,  ne  pas  confes- 
ser, ne  pas  reconnaître  nue  chose,  une  faute  : 
iuavouersc*  faute*  aux  autre*  c'est  souvent  un 
loi  I ; mai*  sc  tes  inavouer  à soi-roènie  c'est  le 
lorl  le  plus  grand,  parce  qualors  ou  ne  sc 

..corrige  de  rien. 

luazure , adj.;  qui  u'est  pas  azuré:  un  ciel  iuazurc. 

tncabaler t v.  n.;  ne  pas  cabaler,  ue  pa*  entrer 
dans  une  cabale  : vous  iucabalex. 

I ucn  barder , v.  o.j  ne  pas  ca  barder,  ne  pas 
fréquenter  les  cabarets. 

/ m cac fiable,  adj.  des  £ g.;  qui.  ce  qui  n'est  pas 
cachable,  ne  peut  être  caché  : ce  fait,  celte 
chose  est  incariiabie . 

Incaché , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’ost  pas  ca- 
ché ou  l'est  mal  ; celle  chose  est  incachéc.  -i 

lucacher,  v.  act.  ; ne  pu  cacher,  ou  le  faire 
mal  ; ne  pas  empêcher  de  voir,  de  découvrir 
une  chose  : incacher  scs  vices,  un  fait. 

Icaduc,  adj.  m , f.  incfuluque;  qui  u'est  nas  ca- 
duc, qui  n'est  pas  dans  la  caducité,  qui  ne 
montre  pat  de  caducité  : cette  personne,  coite 
ch  »*c  est  iucaduque. 

Incafardcr f v.  n.;  ue  pas  cafarder,  ne  pas  faire 
le  cafard  : vous  iucafardez. 
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hirnjriité  e,  adj dans  quoi  il  n'y  a pas  du  Joui 
ou  trop  peu  de  café  : celle  eau  est  incaféti- 
sé«. 

Incalatnileuaement,  «de.;  d’uuc  manière  inrala 
miteuse. 

Incalamiteux,  se,  adj.;  qui  n’csl  pas  ca'àftilieux: 
ce  règne  est  inealatmteux. 
t calciné,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  calciné  ; celle 
chosè  est  incatoinéè. 

Incalcul,  s.  m.  ; manque,  défaut,  absence  de 
calcul.;  ce  n’est  soutient  que  pàr  leor  incatcul 
que  les  choses  tournent  rçsl. 
luçalculubiliié,  a.  f.  ; état,  V(Wité  dé  cè  qui  est 
iriralnilallle  : son  incatrdijbilité 
Incàtfulalrùr,  s*,  in  f.  h Ire  ; relui,  relie  qui 
ne  calcul  pas  «lu  téw  du  'calcul  mal. 
htVHtltofé;  c,  part.  pas.  et  adj.  , qui  n est  pas 
calculé  du  i ou  t ou  l’cit  dial  . les  résultat  eq 
-Uni  clé  ityeatedléfcS  “ '"P  : l«  '>'• 
Incalculcment , adv.  ; d'une  manière  htcalculée, 

■ «BHâflbdl*  tous  ajusta  iiicalrulèmèm. 
Incalculer,  u.  aci.;  ne  pas  cajculer,  ne  rien  cal- 
culer, agir  sauacalcul  ou  calculer  mal  inexac- 
tement : incalculer  les  événements , c'est 
s’exposer  i devenir  lenr  victime  ; sous  iucàl- 
culez  les  rhoses. 

Incalcuthme,  s.  tn.;  système  d'iacalcul,  d'action 
sans  calcul,  tout  ce  qui  ne  présente  que  de 
l'incalcul  ; c'est  de  l’incalculisme. 

Incaliué,  adj.  ; qui  u’esl  pas  câliné  : il  est  inca- 
linc. 

Incaliner,  v.  act.  et  pr.  s' — ; ne  pas  câliner 
quelqu’un,  ne  pas  se  câliner.  N , ne  pas  faire 
le  câlin  : Tous  incaliner. 

Incalmable,  adj.  ; qui  n'est  pas  calmalilc,  ne 
peut  être  calmé,  apaise  ; sa  colère  est  incal- 
mable. 

htçaMè,  e,  uâ'y,  qui  n’est  pas  calmé  : sa  co- 
lère est  meure  incalméc. 

Incalmcmenl  , adv.  ; d une  manière  iiicalmée, 
sans  calme. 

Incallnnmiable,  adj.  des  2 g ;qui  n'est  pas  ra 
Immuable,  ne  mérite  pas  d'ètre  calomnié,  que 
l’un  ne  doit  pas  calumnier  : cette  personne  est 
incalomniablé. 

Incalomniateur,  s.  m.  f.,  Irice;  celui,  celle  qui 
ne  calomnie  pas. 

Incalomnié,  c,  part  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
calomnié  ; cette  personne  est  inealomniée. 
Incalomnier,  v.  act.;  ne  pas  calomnier  quel- 
qu’un : on  doit  toujours  incalomnier. 
Incalomniciucineul , adv.;  d’une  manière  inca- 
lotniiHuse,  sans  calomnie  ; il  est  incatnmnieu- 
semem  accusé. 

Incalomnieux,  je^d*.;  qui  n'est  pas  calomnieux, 
qui  ne  contient  pu  de  calomnie  : ce  discours 
est  iuralomnicux. 

Incalvinlttr,  v.  adj.;  ne  pas  faire  du  calvinisme, 
ne  pas  propager  les  doctrines  de  calviu  : vous 

incalx  luisez. 

I nearnbre,  e , adj.;  qui  n'est  [>as  ramliré  ; il  est 
incamliré. 
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Ineampable,  adj.  des  5 g.:  qui  n’est  pas  campa- 
ble  , ne  peut  être  campé  : ces  troupes  sont 
mcampables.  où  l'on  ne  peut  camper  : ce  lieu 
est  ineampable. 

Incampf‘,r.  adj  ; quili’est  pas  campé  : les  trou- 
pes sont  incaïupécs. 

Iticampement,  s.  fn.;  état  incampé  : linrampe- 
ment  des  troiipésj" 

Incnnaltuible,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  ra - 
nalisable,  que  l'on  ne  peut  catlatiscr  • eette 
rivicre  est  iucanalisablc. 

Irteanallsatinn,  t.  f.;  état  incanalîsé,  absence 
de  canalisation  ; l'incanali.ation  de  cette  ri- 

Inranblhé,  e.  püMl  pu.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
canalisé  : cette  rivière  est  incanalisée. 

Incmia  User,  v.  act;  ne  pas  canaliser,  ne  pas  ou- 
vrir de  cariant , ne  pat  former  en  canal  : in- 
cartaliser  une  firîère. 

IncandeaCtneié,  e,  part.  pu.  et  adj.;  qui  a de 
l'incandescence,  qui  est  rendu,  devenu  incan- 
descent ; il  est  incandescetleié. 

Incandesccncier,  v.aet.  et  pron.,  s’ — ; rendre, 
devenir  incandescent  ; donner,  causer,  pren- 
dre de  l'incandescence.  Au  Gg.  : erobréset*, 
en  (laminer  l ime,  l'imagination;  la  tète,  l’es- 
prit : vous  l’incandescencicz  , il  s'incandes- 

rencie. 

Incaiiohiiiue,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  Cano- 
nique, selon  les  canons. 

Incanoniriueméut,  adv.;  d’une  manière  incano- 
nique. 

Inetmonisi , c,  adj.  ) qui  n’est  pas,  n’a  pas  été 
canonisé. 

Incanonnablé,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  cn- 
nonnable,  ne  peut  être  cauonoé  i ce  erps  de 
troupe,  la  ville  est  incanonnable. 

Incanonné,  e,  adj  ; qui  n'esi  pas,  n’a  pas  été  ca- 
nonné  : la  ville  fut  incanonnée. 

Incanloniialhnble,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
rantonnalisable  , ne  peut  être  canlonualisé  : 
l'administration  est  iucautonnalisable. 

Incnnlonualitalion,  t.  f.  ; absence  de  caulonua- 
lisatiou;  état  iuçantonnalisé  : l'incautouuali- 
saiion  de  l'administration. 

Iiicamounalité.  c,  adj.;  qui  n'est  pas  ran|nnna- 
li  é,  rendu  cantounal  : l'administration  est  in- 
canlonnalisée. 

Incanloniialher,  v.  art.;  ne  pas  rantonniliser, 
lie  pas  rendre  cantonnai  ; ne  pas  adopter  le 
système  cantonnai,  ne  pas  placer  SOU  s le  sys- 
tème cantonnai  : iiicanloiilialiirr  l'adminis- 
tration. - » 

Incanldnnaliwte,  s.  m.;  système  d'incaiitnnnali- 
salion.  ■> 

Incapilaliuible,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  ca- 
pitalisable, ne  prit!  , ne  doit  pas  être  capita- 
lisé , converti  en  capital  : ces  intérêts  sont 
incapitalisablrs. 

Incapitalitation,  s.  f.;  étal  incapitalisé  : l’inca- 
pitalisation  des  intérêts. 
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lUcapilalisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
capitalisé  : les  intérêts  sont  inrapitalisrs. 

Incapilaliser,  »,  act . ; ne  pas  capitaliser,  ne  pas 
convertir  en  capital  : incapilaliser  des  inté- 
rêts. 

Incaponner,  ».  neut.;  ne  pas  caponner,  ne  pas 
faire  le  capon  : il  a incaponné  , vous  inca- 
ponnez. 

Incapricieusement,  adv.;  d'uue  manière  incapri- 
cieuse, sans  caprice. 

Incapricieuj,  te,  ad].;  qui  n'est  pas  capricieux, 
qui  ne  montre  pas  de  caprice. 

Incapueincr,  ».  neut.  ; ne  pas  capuciner,  ne  pas 
faire  le  capucin,  ne  pas  mendier  comme  un 
capucin,  ne  pas  affecter  une  dévotion  outrée 
qui  n’est  qu'hypoerile. 

Incaraclire,  s.  ni.;  manque,  défaut,  absence  de 
caractère  : c’est  par  son  caractère  que  l'homme 
se  fait  remarquer  dans  la  société,  par  l'iuca- 
ractère  il  n'y  est  rien. 

Incaraelcrité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est 
pas  caractérisé,  qui  n'a  pas,  ne  présente  pas 
de  caractère  ; c'est,  il  est  incaraclétisé. 

intaraciériter,  v.  ait.  et  pron.,  s' — ; ne  pas 
caractériser  , ne  passe  raracièriser  ; ne  pas 
donner,  ne  pas  prcndie  de  caractère;  ne  pas 
déterminer  , ne  pas  marquer  , ne  pas  faire 
counaitre  d'une  manière  caiactcrislique,  avec 
force,  énergie,  ne  pas  agir  avec  caractère: 
tous  iucaraclériscz  votre  action. 

Incarbouisable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pascar- 
bonisablc.  que  l'un  ne  peut  liirn  carboniser  ; 
le  trois  vert  est  incarbornatisalrle,  ou  ne  se 
carbonise  que  désaiautageusement. 

htcarbonisi,  e,  adj.;  qui  u'est  pas  carbonisé  ou 
l’est  mal,  incouvenalilement  : ce  bois  est  in- 
«arbouisé.  ,, 

Incareèrable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  d'élre  incarcéré,  mis  en  ptison  : 
cet  homme  est  incareèrable. 

Jncarcérateur,  s.  m.  f.,  trice  ; celui,  celle  qui 
incarcère,  fait  incarcérer. 

IncareCmiif,  ne,  adj.  ; d’incarcération,  qui  est 
de  l'incarcération,  qui  la  concerne  ; qui  cause 
l'incarcération  : c'est  tin  fait  incarccratif.  qui 
fait  inearcérer  , qui  condamne  il  l’incarcéra- 
«ion  : il  jr  a contre  lui  deus  jugements  incar- 
céralifs 

Irtcarceraliveinenl,  adv.;  d'une  manière  inoar- 
cérative  ; par  l'incarcération. 

htcarcèrimt,  s.  ra.;  système  d'incarcération. 

Ivcarrettable.  adj.  des  2 g ; qui  n'eat  pas  rares- 
salile  , qui  ne  peut,  ne  doit , ne  mérite  pas 
être  caressé  : cette  persunue  est  nicares- 
sable. 

lacarcssant  , c.  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  point 
carressant.  qui  ne  care-se  point:  des  maniérés 
inrarissanles. 

Iticarciteur , *.  m.  f..  te;  celui,  relie  qui  ne 
caresse  pas,  ne  cherche  point  à séduire,  à ob- 
tenir par  des  caresses,  qui  lie  se  livre  point  à 
des  caresse*  hypocrites. 


Incarif,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  carié  : cette  dent 
est  incariée. 

Incartiabl»,  adj.  des  2 g.;  qui  est  incarnable  , 
peut  s'incarner,  être  incarné. 

Incamivorc,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  carnivore  : 
celte  personne  est  incaruivorc. 

Incarré,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  carré. 

Incarionné,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  cartonné  : ce 
livre  est  incarionné. 

Ineaseadé,é,  adj.  ; qui  n'rst  pas  cascade,  qui 
est  sans  cascade  ; ce  lieu  est  incascadé,  rette 
rivière  est  iucascadée. 

Incassable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  cassable, 
ne  peut  être  cassé, que  l'on  Déduit  pascatset: 
ce  jugement  est  inr«ssabJe. 

hicatti , e,  adj.;  qui  n'csl  pas  cassé , rompu  i 
ce  jugement  est  incassé. 

Incaslique,  adj  ; qui  n'rst  pas  castique  , ne  re- 
|wrle  pas  à la  caste.  . , ; 

Incasliqucmenl,  adv.;  d'une  manière  incaslique, 
sans  caste. 

Incaslisable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  easli- 
sable,  n«  doit  pas  être  rastisé,  divisé  par  cas- 
te, qui  ne  peut,  ne  doit  pas  être  attribué  pri- 
viligiairrmenl  à une  caste  : ces  droits  sociaux, 
politiques  sunl  inc.isüsables. 

Incasiisation  ,s.  f.;  absence  de  caslisation  ; état 
inraslisé  : l’incastisation  de  droits  sociaux 
politiques. 

Incasiisc  , e,  part,  pa*.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
castisé  , divisé  en  caste',  par  caste  ; qui  n'est 
point  attribue  priviligiairemenl  à une  caste  ; 
ces  droits  sociaux  , politiques  sont  incasti- 
sés. 

Incasiiser,  v.  act.  ; ne  pas  castiser,  ne  pas  divi- 
ser en  caste  . par  caste , ne  pas  soumettre  à 
une  caste,  ne  pas  attribuer  priviligiairemeul  à 
une  caste  : incasiiser  des  droits  sociaux,  poli- 
tiques. 

Incatlisme,  s.  m.;  système  d'incaslisation. 

Incaiégorisablt,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  ca- 
tégorisable,  ne  peut,  ne  doit  pas  erre  catégo 
visé,  divisé  en  catégorie,  mis,  placé  dans  une 
catégorie  : ces  choses  sont  iucalégurisa- 
blcs. 

Incatégorisalion  , s.  f.  ; état  incalégorisé  ; l’in- 
calcgorisation  des  choses. 

Incalégorisé  , e , part.  pa«.  cl  adj  ; qui  n’est  pas 
catégorisé , divisé  eu  catégorie  ; qui  n'rst  pas 
mis,  placé  dans  une  catégorie  : ces  chose* 
sont  incalégoriséci. 

Incalégoriter,  v.  net.;  nu  pas  catégoriser,  ur  pas 
former  de  catégorie,  ne  pas  diviser  en  caté- 
gorie, ne  pas  mettre  , ne  pas  faire  entrer  dans 
une  catégorie  ou  le  faire  inconvciiablrniciit  : 
inralégoiisrr  1rs  chose*. 

Incalcgorisme,  t.  m.;  système  d'inratégorisstion 
ou  vicieuse  calègoi nation  : c'est  de  l'iucalégu- 
risme. 

Incaudé  . e,  adj.;  qui  n'est  pas  sans  queue  ou 
qui  u'a  pas  une  belle  queue  : cet  auinial  est 
inraudé. 
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Incauscnr,  t.  m.  f. , se,  celui,  celle  <jui  cause  peu, 
n’aiiue  pas  à causée. 

Incauslicité , s.  f.;  absence  de  causticité , état, 
qualité  de  ce  qui  n'csl  pas  caustique. 

Incauslique , adj.  des  2 g.;  qui  ti’cst  pas  causti- 
que , qui  u'a  rien , ne  présente  rieu  de  caus- 
tique. 

Incausiiiiuemeiil , adv.;  d’une  manière  incausli- 

que  , sans  causticité  : parler,  écrire  incauslique- 
ment. 

Incausliié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
caustisè  , rendu  caustique,  mordant  , sati- 
rique : sau  esprit,  son  style  est  incaus- 
lise. 

Incaustiser,  v.  act.  ; ne  pas  caustiscr,  ne  pas 
rendre  caustique,  mordant,  satirique  : inraus- 
tiscr  le  style.  Neuf.  : ne  pas  faite  de  la  caus- 
ticité : il  incaustisc. 

Incautionnable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  cau- 
lionnable,  que  l'on  nu  doit  pas  cautionner, 
cpt’il  est  imprudent  de  cautionner  : cet  nom- 
me est  incauliounable 

htcaulionnant , c , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  cautionner , qui  ne  caulioliuc 
pas,  qui  n'csl  pas  cautionnant,  suffisant  pour 
cautionner  ; celte  chose  , cette  personnne  , 
cette  garantie  est  incautiounautc. 

Incaulionné , e,  paît.  pas.  et  adj,;  qui  n'est  pas 
cautionné  : il  est  incaulionné. 

Incatuionncmenl , s.  m.  ; absence  de  cautionne- 
ment ; étal  incaulionné  : rincautinnnemeut 
des  personnes,  des  choses. 

/«cautionner,  v.  act.  ; ne  pas  cautionner,  ne  pas 
se  rendre  caution  : incautionner  une  per- 
sonne. 

luccdablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  cédablc, 
ne  peut  être  cédé  : cette  chose  est  iucé- 
dable. 

Incédé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas,  n'a 
pas  été  cédé  ; cette  chose  est  incédée. 

lucidement , s.  m.;  état  incédé  : l iocédement 
d'une  chose. 

lu  céder,  v.  act.;  ne  pas  céder,  ne  pas  laisser,  ne 
pas  abandonner.  N eut.  : tic  pas  plier,  ne  pas 
cesser  de  résister  ; vous  incédez. 

Incélable , adj.  des  2g  ; qui  n'est  pas  cèlablc, 
ne  peut  être  célé  , tû  , caché  : celte  chose  est 
iucélable. 

Incélc , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  célé  , 
té  , caché  : cette  chose  est  iucélée. 

I «cillement  , s.  m.;  étal  incélé  l'inceUemeot 
d’une  chose. 

Inciter,  v.aet.;  ne  pas  celer,  ne  pas  taiie,  ne 
pas  cacher  : incéler  des  faits,  des  choses. 

Incciebrable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’csl  pas  célé 
hrable  , ne  peut , ne  doit  pas  être  célébré  : 
cette  fête  est  incélchrable. 

Jncéh  bralion,  s.  f.,  absence  de  célébralionj  élal 
intélébié  : l'incélebraliou  de  ta  fête. 

Incelrbré  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pns 
célébré  ; ces  fêtes  , ces  actions  sont  incélé- 
brées.  * 


hieelebrer,  v.  act.;  ne  pas  célébrer,  ne  pas  so- 
lenniscr,  ne  pas  louer  avec  éclat. 

lucélcrisable  , adj.  des’2  g.;  qui  n'est  pas  célé- 
risabtc  , à qui , auquel  on  ne  peut  donner, 
faire  prendre  de  la  célérité  : ce  jeune  huiume 
est  incélérisable. 

I «célérité  , c , part.  pas.  et  adj.;  qui  u’esl  pas 
célérisé,  qui  est  sans  célérité  : ce  jeune  hom- 
me est  tout  h fait  incélérisé. 

l/icilériser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  célériscr, 
ne  pas  se  célériser,  ne  pas  donner,  tic  pas 
prendre  de  célérité  : incélériser  une  jeune 
personne  : vous  l’incélérisez. 

I «célérité , s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
célérité  : en  tout  et  pour  tout  la  célérité  est 
nécessaire  à l'homme  , car  c’est  par  elle  qu’il 
active  et  fait  vite,  l 'incélérité  le  nulliCe  eu 
tout  et  pour  tuul. 

Incetlulable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’csl  pas  cellula- 
blc,  ne  peut , ne  doit  pas  être  ccllulé  , enfer- 
mé dans  une  cellule  : celte  persunuc  est  in- 
cellulahle. 

Incellulé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  cel- 
lule, enfermé  dons  une  cellule  : ces  prison- 
niers sont  incellulés. 

Incellalcment,  s.  m.;  état  incelluîé  : l’incetlüle- 
ment  des  prisonniers. 

tncelluler,  v.  act.  ; ne  pas  eelluler,  ne  pas  enfer- 
mer dans  une  cellule;  ne  pas  se  ccllujer.  Au 
fig.  ; ne  pas  se  renfermer  dans  un  lieu  étroit , 
resserré  : incellnlcr  des  prisonniers  : il  s'ju- 
ccllule. 

Incellulisme , s.  m.;  système  d'iuccltulcm<;ut. 

Incetidiablc , adj.  des  2 g.,  qui  peut  être  incen- 
dié , qui  est  exposé  à cire  incendié  : cette 
maison  est  incendiahle. 

InceUdittirement , adv.  ; d'une  manière  incen- 
diaire, par  l'incendia  : ce  pays  est  incendiai  - 
reinenl  ruiné. 

Incendiant,  e,  adj.;  qui  cause,  qui  propage  lïn- 
cendic  : un  bombardement  inceudianl. 

Inccnilisme,  s.  tu.;  système  d’incendie  : co  n’est 
que  de  rincendisme. 

Incetuilaire , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  censi- 
taire, qui  n'est  pas  du  ceus,  iic  résulte  pas  du 
cens  , n’appartient  point  au  cens,  ne  dvpend 
pas  du  cens  : des  électeurs  incemit  aires. 

Incensitairement , adv.  ; d’une  manière  incensi- 
taire  , bars  le  sens  : choisir  inccnsllaire- 
ment. 

Incensit, v iable,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  cen- 
siiariable , qui  ne  peut,  ue  doit  pas  être  assti- 
jéli  au  ceus , ne  doit  pas  dépendre  , ressortir 
du  cens  b ce  droit  est  incensilariablc. 

Incensitariation  , s.  f.  ; absence  de  -cusiiaria— 
t on;  état  incensilarié  : l'iucensilaiialiou  d’uu 
droit  politique. 

Incensilarié,  e , pari.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
ccnsilaric  , qui  ne  ressort  pas  du  cens.;  le 
droit  d'élire  e>t  iorensilarié. 

Inceniitaritr,  v.  act,;  ne  pas  rènsitarier,  ne  pas 
rendre  censitaire,  ue  pas  établir  iiu  cens  pour 
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l'exercice  d’un  droit  politique  ou  toute  nuire 
cause  ; ne  pas  rendre  dépendant  du  cens  , ne 
pas  attribuer  nu  cens,  ne  pas  assnjéttr  au 
cens  y ne  pas  faire  émaner , ressortir  du 
cens. 

incensitar'tsme,$.  m.;  système  d'iocensitariation: 
l’incensiUriamc. 

Incensurable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  censu- 
rable,  ne  peut  , ne  doit  pas  éi>e  censuré  : cet 
homme,  ce  livre  est  incensurable. 

Incensure,  s.  f.;  absence  de  ceusure,  opposé  de 
censure  : l’in  censure  des  livres  obscènes  mul- 
tipliera toujours  leur  nombre,  et  opérera  con- 
séquemment la  décadence  des  mœurs  privées 
et  publiques.. 

Incensuré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  cen- 
suré : tes  journaux  sont  iucensutés. 
Incensurer,  v.  act.;  ne  pas  censurer,  ne  pas  re 
prendre  , ne  pas  blâmer. 
htcentralitable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas cen- 
tralisable,  ne  peut,  ue  doit  pas  être  centralisé: 
s’il  est  beaucoup  de  choses  centralisâmes  ponr 
le  bien  de  ces  choses,  il  en  est  aussi  beaucoup 
d’incentralisables  pour  le  bien,  de  la  so- 
ciété. 

Incentralisaiion,  s.  f.;  absence  de  centralisation; 
état  incentralisé  : l’im initialisation  du  com- 
merce, de  l'administration. 

Incentralisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  nVpt  pas 
centralisé  : un  pouvoir  politique  centralisé  a 
plus  de  force,  plus  de  promptitude  qu'un  pou- 
voir incentralisé  ; mais  aussi  il  peut  devenir 
despotique,  elwème  tyrannique. 

* ncentraliser , v.  act.;  ne  pas  centraliser,  ne  nas 
réunir  dans  un  centre,  Jans  un  m**me  lieu,  ue 
pas  attribuer  à une  action  centiale,  ne  pas 
placer  sous  cette  action  : inceutraliser  le  rom* 
commerce,  l’administrât iou,  l'action  publique, 
le  pouvoir. 

ncentr alisme , ».  m.  ; système  d'incentralisa- 
lion. 

ncerclable,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pascercla- 
blc , ne  peut  être  cerclé  : cette  cuve  est  in- 
cerclable. 

neerelé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  as>ez 
cerclé  , qui  est  mal  cerclé  : ces  tonneaux  sont 
incerclés’ 

•iccrclement,  s,  ru.;  état  incerclé  : l'incerderoeni 
des  tonneaux. 

•\cercler,  v.  act.;  ne  pas  cercler,  cercler  mal,  ne 
pas  mettre  assez  de  cercles. 
icérémouieusement , adv.  ; d'une  manière  incé- 
rémonieuse, sans  cérémonie. 
i cérémonieux , te,  adj.;  qui  n’e»l  pas  cérémo- 
nieux. Substantivement  : un  iocécénio- 

oieux. 

. cernable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  cernable, 
ne  peut  ôtie  cerné  : l'ennemi  est  incer- 
nable. 

cerne , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’esl  pas  cer- 
né ; reiuieoii  nt  iucerué. 
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lncerneme/it,  s.  m.;  état  incerné  : l’incernement 
de  la  place. 

Iticemer,  v.  act.;  ne  pas  cerner,  ne  pas  entou- 
rer : iucerner  un  lieu,  une-place. 

Incertainisc , e,  part.  pas.  (t  adj  ; qui  est  rendu 
incertain,  douteux. 

Incertainiser,  v.  act.  et  pr.,  s' — ; rendre,  deve- 
nir incertain , douteux,  chancelant. 

ïncenifiablt,  adj.  des  2 g ; ce  qui  n’esl  pas  cer- 
tilialde  , ne  peut  être  bien  certifié  : cette 
chose,  ce  fait  est  incertifiable. 

Incertifiani , c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  certifier,  qui  n’est  pas  certifiant , 
qui  ne  certifie  pas,  ou  ne  le  lait  pas  suffisam- 
ment ; cette  déclaration  est  eucorc  incerti- 
ftaule. 

Incertification  , s.  f ; état  incertifié  : l'inccrtifi- 
cation  d'une  chose. 

Incertifié,  e,  pari.  pas.  et  adj  ; qui  u’est  pas  cer- 
tifie : cette  nouvelle  est  iucertifiée. 

Incertifiée , v.  act.;  ne  pas  certifier,  ne  pas  as- 
surer une  chose  , ne  pas  témoigner  qu'elle  est 
vraie  : incendier  les  choses,  c’est  leur  laisser 
un*caractére  d’invéritc. 

tncessable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  ccssabie, 
ne  peut  , ne  doit  pas  être  cessé  : ces  travaux 
sont  inressabies. 

Incessante , s.  f.;  durée  sans  interruption;  état, 
qualité  de  ce  qui  ne  cesse  pas  : l’ineess.iucc 
des  passions,  du  bonheur  : ['homme  véritable- 
ment heureux,  et  le  plus  heureux,  est  celui  qui 
ne  sort  point  des  routes  de  l'honneur,  qui  a 
une  belle  conscience  , un  beau  caractère , une 
belle  âme,  et  qui  est  à l’ineessaoce  d’actiou  de 
bien  et  du  cœur. 

Incessalion,  s.  f.;  continuité,  absence  de  cessai 
lion  ; état  inceste  : l’inccisalion  des  tra- 
vaux. 

Incessé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  cesse, 
qui  est  continué. 

Incester , v.  act.;  ne  pas  cesser,  continuer,  iuin- 
terrompre  , faire  durer  : incesser  des  tra- 
vaux. 

Incessibilité , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
incessible,  de  nature  à se  continuer  au  profit 
de  la  même  personne  sans  pouvoir  être  cédé , 
transmis  à un  autre  : une  rente  viagère  iuces- 
sibiüsée. 

Incessibiliser , v.  act.;  rendre  incessible,  intrans- 
missible, de  nature  h sc  continuer  au  profit  de 
la  même  personne  sans  pouvoir  être  transmis 
à un  autre  *:  incessibiliser  un  droit  , une 
rente. 

Incestibilisme , s.  ni.;  système  d’iucesssibi- 
lité. 

Incester,  v.  n.  ; se  livrer  à l’inceste , commettre 
un  inceste , vivre  Uaus  l’inceste  : vous  in- 
ceste*. 

Inchagrinable.  adj.  de»  2 g.;  qui  n'est  pas  clia- 
grinable  , ne  peut  cire  chagriné  , qui  n’csl  pas 
suscepiihle  de  prendre  beaucoup  de  chagrin, 
que  l’on  ne  doit  pas  chagriner. 
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liichagrinant , e,  pari.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  chagriner,  de  se  chagriner;  qui 
n’eat  pas  de  nature  à chagriner,  il  c auser  du 
chagrin,  un  grand  chagrin  : celle  perle,  cette 
nouvelle  est  inehagriuantc. 

Inchagrinc,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u’eal  pat 
chagrine  ; celte  personne  est  iurlugriuéc. 

Inchagriner,  v.  act.;  ne  pat  chagriner,  ne  pas 
donner , ne  pas  carter  de  chagrin  : inchagri- 
uer  une  personne. 

Inchaneelant , t , adj.;  qui  n'est  pat  chancelant, 
qui  ue  saul  e pas  ; un  esprit  inrhaucclaiit, 
l'art,  pics.;  qui  ne  fait  pas  l'actiou  de  chau 
celer. 

Iiichanceler,  v.  neut.;  ne  pas  chanceler,  rester 
ferme,  résolu. 

Inchnaceuscinmt , adv.  ; d'une  manière  ineliaii- 
ccuse,  sans  chance,  sans  bonheur. 

Inchniueur  , se,  adj.  ; qui  n'est  pas  chanceux  , 
qui  n'a  pas  de  chance,  dont  le  résultat  est  in- 
certain. 

Inchangé, e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  n'est  pas,  n'a 
pas  été  eiiangé. 

lucliaiigeitble,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  cli.ni 
geehle,  no  peut  être,  ne  doit  pas  être  changé: 
cette  chose  est  inchaiigeahle. 

Inchangcant,  e,  part  pr.  et  adj.;  qui  uc  fait  pat 
l’action  de  changer,  qui  n'est  pas  changeant  : 
cet  homme,  cet  esprit  est  inchaiigeaut. 

Inchangement , m.;  absruce  de  chaug'rmeiil; 

état  inchangé  : l'inchangeoicnt  des  choses, 
(1rs  idées  , de  l'esprit. 

Inchangée,  v.  ad  ; ne  pas  changer,  ne  rien 
changer  aux  choses  : iiichangcr  les  projets, 
les  decisions,  les  plans. 

Inchanté  , e , adj.  ; qui  n'est  pas  , n'a  pas  clé 
chanté  un  l'a  été  incouvciiablenient. 

Inchargcable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  char- 
geahle.no  peut  être  chargé  : ces  caisse»,  ces 
blocs  de  pierre  , ces  picres  de  bois  sont  in- 
chargeâmes. 

Inchargeanl,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  chargeant,  ue 
charge  pas  , qui  ne  pèse  pas. 

Inchargi,  r,  adj.;  qui  n’est  pas  chargé. 

Inchargement , c.  ni.;  manque,  défaut  de  char- 
gement ; étal  inrhargé. 

Imharitabilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  esi ren- 
du, devenu  iurharitahle. 

Incharitabiliser,  v.  act.  et  pr.,  s' — ; rendre,  de- 
venir iurharitahle. 

Incliaritablemcnt , adv.;  d'une  manière  iiirhan- 
tnble,  tans  charité  : agir  incharitaklemenl. 

Inchariiarist , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  pas 
reçu  la  charité,  qui  n'est  pas  aidé,  tecouiu  par 
la  charité  : ce  malheu.cux  est  iucharila- 
rité. 

Inchariiariter,  v act.  ; ne  pas  charilariscr,  ne 
pas  faire,  ne  pas  donner  la  charité. 

lacharitc,  s.  f.  ; manque  , défaut , absence  de 
charité  : la  charité  est  ou  sentiment  et  une 
action  du  cœur;  l'incharité  est  un  vice  de 
l'Ame.  Par  la  eharilé  , l'homme  s'honore  , se 
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fait  aimer  cl  vénérer;  mais  par  l'incldrilé  il 
se  dégrade,  il  se  fail  mépriser  et  exécrer. 

Incharivarisable , adj.  des  2 g.;  qui  n'esl  pas 
charivarisahle,  ne  mérite  pas  être  charivarisé  ; 
ce  député  est  iueharivarisahle. 

Incharivarhé , e,  adj.  ; qui  n'est  pu , n'a  pas 
été  chaii'ausé  ; ce  député  [ut  iorhirivarisé. 

Incharraguble,  adj.  de»  2 g.;  qui  n'est  pas  clwr. 
royable . ne  peut  être  cliarroyé  : ces  vins 
sont  iucharruyables. 

Incharrogé,  c,  adj.;  qui  n’est  pas  charroyé  : ces 
bois  sont  incharruyr». 

Inchassable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  chas- 
sable, ne  peut  être  chassé;  l'ea;.rmi  est  inclas- 
sable. où  l'on  ne  doit  pas  cbassep,  que  l'on  ne 
doit  pas  chasser  ; celle  contrée,  celle  espèce  de 
gibier  est  iucbassaMe. 

Inchtusc  , e,  adj.  ; qui  n'esl  pas  chassé  , n'a  pas 
élé  cha.-sc  ; ce  pays  est  incitasse  : celle  per- 
sonne fui  Inchjssée. 

Induisit , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  chaste. 
Sulrs.;  ml  iuchasle. 

Incbasietc , s.  f ; manque,  défaut , absence  de 
chasteté  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  contraire, 
oppose  à la  cha  lelc  : l'iuchasleté  des  amours 
plongé  d.ms  le  libcrlioagc. 

Inchaluuilleu.K,  se,  adj.  ; qui  u’esl  pas  chatoilil- 
leox  ; elle  est  inchatouilleiise. 

Incl.nuJeineiil,  adv.  ; d’une  manière  qui  u'est 
p a-  chaude  : celle  jiersonue  est  inchaudeiiieut 
couche? , logée.  Au  lig.  : tans  ardeur , sans 
zèle, mu>  vivacité:  vous  dise uLcsinu hautement. 

Inchnussable,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  chairs- 
sable,  que  l'on  ne  peut  facilement  chausser: 
celle  personne  est  iucliaussable. 

Iiichauisant,  e,  adj.;  qui  ne  chausse  pas  bien  : 
ces  souliers  soûl  mrhaussauls. 

Inchuussé , e,  adj.;  qui  est  mal  chaussé  : celle 
persouue  est  iuchausséc. 

Inchavirable  , adj.  des  2 g.;  qui  u'est  jrastla- 
virahle,  ne  peut  chavirer. 

Iiichcmist , e,  adj.  ; qui  csi  saut  eh*  mise  ou  qui 
est  mal  chemisé  ; il  est  inchemisé* 

Inchcri , e,  adj.  ; qui  n’esl  jias  chéri  * il  est  in- 
chéri de  scs  pareu's. 

ludur  le,  e,  s.  f.;  absence  de  chcrlé,  prix  iuélevé: 
l'incberlé  du  pain. 

Inchciif,  vc,  ad|.  ; qui  u'est  pas  chétif;  quitta 
rieu  de  chétif  : c\-\(  inchélif. 

Inclictivcmeiil , adv.  j d'une  manière  iuchétive, 
sans  cliétiveté  : duuner  inehélivement. 

Inchclivetc , e,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
lu-hclif,  imuicsquin. 

lnchctiri.se,  c . |iait.  |>as.  cl  adj.  ; qui  u'est.  pas 
chélivisé,  rendu  ihélif,  mesquin. 

Inclativiscr,  v art.  el  pr.,  s’-;  ne  jias  rendre, 
lie  pus  devenir  (hétil.  Ncul.  ; ue  jius  faire  de 
la  chéliveié,  de  la  mesquin* rie.  t 

Inchciivisnie,  s.  ru.;  système d’iuchétivelé. 

lnchcville,  t,  adj.;  qui  u'est  pas  clic 'il  lé  ou  l’est 
mal  ; ces  pièces  de  trois  sont  iucbcvillées. 

lucliicanal'lc,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  dùca-  v 
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nable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  chicané  : cet 
homme,  cette  affaire  est  inehicanablc. 

Inchicane  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pa* 
chicané  -.  cet  homme  est  inchicané. 

Inchicaner , v.  act.  ; ne  pas  intenter  mal  à pro- 
pos un  procès  à quelqu’un  ; ne  pas  reprendre, 
ne  pas  critiquer  pour  des  riens  ; ne  pas  fâcher, 
ne  pas  chagriner  quelqu’un.  Neut.;  ue  pas  chi- 
caner, ne  pas  Hiercher  chicane. 

Inchicaneur , s.  m.  , f.  sc  ; celui,  celle  qui  ne 
chicane  pas,  n’aime  pas  la  chicane. 

Inchiffonné  y e , adj.;  qui  n’est  pas  chiffonne  : 
eea  étoffes  sont  inchiffonnées. 

Inchimérique  f adj,  des  2 g.;  qui  n’est  pas  chi- 
mérique , n'a  rien  de  chimérique  : c’estlnchi- 
mérique. 

Inchloruré , c , adj.  ; dans  quoi  il  n’ÿ  a pas  do 
chlore,  de  la  chlorure. 

lnchoation,  ».  f.;  commencement  d’action  : l’in 
choalion  de  la  parole,  de  la  sève. 

Inrhoalivement , adv.;  d'une  manière  inchoative. 

Inchoisi , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
choisi  ou  Test  mal  : ces  choses,  scs  expressions 
sont  inchoisies. 

Inehoisir , ▼.  «et.,  ne  pas  choisir  ou  choisir  mal  : 
vous  inclioisissez  vos  expressions. 

Itichoisissable  , adj.  des  2 g.  ; qui , ce  qui  u’est 
pas  choisissable  , ne  peut , ne  doit  pas  cire 
choisi  : cette  personne  est  inchoisissable. 

Inchoisissant , c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  choisir  ; qui  n’csl  pas  choisis- 
sant , ne  choisit  pas  ou  choisit  mal , qui  ne 
choisit  rien  : cette  personne  est  inchoisissante. 

Ivchoquable , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  cho- 
q viable  , n’est  pas  susceptible  de  se  choquer 
facilement  de  peu,  pour  peu  : cette  personne 
est  inchoquable. 

Inchoqnanty  e,  adj.;  qui  n’est  pas  choquant,  offen- 
sant : des  propos , des  discours  inchoquanls. 

Jnchtfijné,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  choque,  offensé: 
cette  personne  est  inchoquée. 

Inchotjr,  e,  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a  pas  été  choyé  : 
il  est  inclioyé. 

InchriHicoUy  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  chri- 
sticole. 

Incicatrisation , s.  f.  ; manque,  péfant , absence 
de  cicatrison.  l'iociratrisation  de  cette  plaie. 

Incieatrisé  , e,  pari,  pas,  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
cicatrisé:  sa  plaie  est  incicalriscc. 

lucicatriscr , v.  act.  et  pr.,  s’-;  ne  pas  cicatriser, 
ne  pas  sc  cicatriser  : malgré  tous  les  soius  sa 
plaie  s'incicairise. 

Jnci(Untable}  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  inci- 
deulé,  est  susceptible  d’iucidcut  : cette  affaire 
est  iticidcntahle. 

Incidentalilc  , f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est] 
inridentel  ; l’incidenlalilé. 

Incident ation,  s.  f.;  action  d incidenter,  de  fajre 
naître  des  incidents  : cette  incidentatioii. 

incidente , c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  entravé 
par  de*  incidents  : cette  affaire  est  incidente*. 

Jncidentel  , le , adj.  ; qui  est , qui  tient  le  l’inci- 
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dent,  qui  le  marque,  y a du  rapport  : celle 
négolintiou  d’abord  iucidcotelle  , devint  alors 
principale. 

Incidentcllcmcni , adv.  ; d’une  manière  inciden- 
telle,  soti s la  forme  d’iucidcut. 

Incidenter , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; créer,  amener, 
produire,  des  incidents;  environner,  s'en* 
virouncr  d’incideuts , se  perdre  dans  les  inci- 
dent : cette  affaire  s'incidentç.  N.,  chicaner 
au  moyen  des  incidents , par  des  incidents  : 
vous  incidentes. 

Incidttuisme , s.  m.  ; système  d’incidentation. 

Incilié  y e,  adj.  ; qui  n’est  pas  cilié  ou  l’est  mal  : 
des  yeux  inciliés. 

Incimentable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  cimen- 
table  , qne  l'on  ne  peut  bien  cimenter  : cette 
paix  est  incimentable. 

Inchncntant,  c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  riinculer;  qui  n’est  fias  cimentant, 
qui  ne  cimente  pas  : ces  nouvelles  concessions 
seront  encore  incimeutantes. 

Incimentation , s.  f.  ; étal  inrimenté  : linciuien- 
l ation  de  la  paix,  de  l’amitié,  de  l'union. 

Incimcntc ,e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  u’est  pas 
cimenté  du  tout  ou  l’est  peu  : cette  paix  est 
incimrntée. 

Incimcntcr , v.  art.;  ne  pas  cimenter,  ne  pas  lier, 
joindre  par  le  moyen  du  cimeut.  An  fig.  : no 
pas  affermir  : incimcntcr  la  paix,  une  union, 
les  affections. 

Incinérisable , adj.  des  2 g.  ; qui  u’esl  pas  ciuc- 
risabli:,  ut*  peut  être  cinérisé,  n’est  pas  suscep- 
tible de  sc  cincriscr:  celte  chose  est  iucinéri» 
sable,  ue  peut  être  réduit  eu  ceudre. 

Incinéri.tanl , c,  part  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’aci ion  de  cinériser,  de  réduire  eu  cendre  ; 
qui  n’est  pas  cinc lisant , qui  ne  cinérisé  pas  : 
ces  moyens  sont  iuciuèrisanU. 

Jncinérisaliun , s.  f.  ; ctat  inciuérisé  : riuciuéri- 
satiou  du  pays. 

Jncint  risé,  e,  part-  pas.  et  adj.;  qui  n’a  pas  été, 
qui  n’est  pas  cinérisé;  réduit  eu  cendre:  la 
ville  fut  inciuériséc. 

ineincriser , v.  act.  et  pr.,  s’-  ; ne  pas  ciné rîser, 
ne  pas  se  cinériser,  ne  pas  réduire  en  cendre, 
ne  pas  détruire  par  le  feu  : ineincriser  les 
villes,  les  habitations. 

Inci/icrisme , s.  m.  ; système  d'inciuérisation. 

Incircouvenable , adj.  des  2 g.;  qui  u’esl  pas 
circonvenable,  ne  peut  être  ciicouvcuu  : celte 
personne  est  incircouvenable. 

Incirconvcnanty  cf  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  circonvenir;  qui  n’est  pascir- 
convenaut,  ne  circonvient  pas,  ne  i rompe  pas, 
ne  surprend  pas,  n’abu^e  pas  artificieusement: 
des  manières  incircoiiveuautcs. 

incirconvenir , v.  act.  ; ne  pas  circonvenir,  ne 
pas  chercher  i»  circonvenir. 

Incirconrenu,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
circonvenu  : ce  juge  est  incii  convenu. 

Incirculablc,  adj.  des  2 g.,  qui  u’est  pas  circu- 
lable,  ue  peut  circuler  : son  sang  est  incircu" 
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labié  : ce  que  l’on  ne  doit  pas  mettre  en  cir- 
culation. 

Incirculation , s.  f.;  absence  de  circulation  : Pin- 
circulation  du  sang. 

tneisivement,  adv.;  d’une  manière  incisive,  par 
incision. 

Incitutivement , adv.  ; d’une  manière  incitative, 
par  incitation. 

Incitoyenmsable,  cdj.  de*  2 g.;  qui  n’est  pas  ci- 
toyennisable,  ne  peut  être  ciloyennisé,  rendu 
citoyen  : ces  hommes  sont  incita) cnoisablea. 

Incitoyennisalion , s.  f.;  état  incitoyennisé  : Pin* 
ciloyeunisalioti  de  Phoinine. 

Incitoyennisé , e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  uYst  pas 
ciloyennisé,  rendu  citoyen. 

Inciloyenniser,  v.  act.;  lie  pas  citoyeuuiser,  ne 
pas  rendre  citoyen,  laisser  dans  la  condition 
de  sujet;  ne  pas  rendre  propre  à être  citoyen, 
capable  d’en  remplir  les  devoir  . 

Incitoycnnisme,  s.  m.  ; système  d’incitoyennisa- 
tion. 

lycitronné , e,  adj  ; qui  n’est  pas  citronné,  dans 
quoi  il  n’y  a pas  de  citron  ou  pas  assez  : celte 
limonade  est  iucitronnce. 

Incivilisable,  adj-  des  2 g.;  qui  n’est  pas  civili- 
sable,  que  l’on  ne  peut  civiliser  : cct  homme, 
ce  peuple  e*t  iucivilisabie. 

Incivilisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
1 action  de  civiliser,  de  se  chiliser;  qui  n’est 
pas  civilisant,  qui  ne  civilise  pas  : des  lois 
trop  dures  sont  incivilisanles  et  ne  sont  que 
terrifiantes. 

Incivilisateur,  s.  m.,f.  trice;  celui,  celle  qui  ne 
civilise  pas,  ne  propage  pas  la  civilisation  : 
ce  gouvernement  est  incivilisaleur. 

Incivilisation,  s.  f.  ; clal  incivilisé  : l'incivilisa- 
tion  d’un  peuple  résulte  toujours  de  son  gou- 
vernement et  de  ses  lois. 

Incivilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
civilisé  : cette  personne  est  inciviüsée  : un 
homme  incivilisé  n’a  jamais  rien  de  beau,  de 
grand  et  de  noble  dans  l’action. 

Inciviliscr , v.  act.  et  pr.,s’— ; ne  pas  civiliser, 
ne  pas  se  civiliser;  laisser,  rester  dans  l’iucivi- 
lisation  : inciviliscr  un  homme,  un  peuple.^ 

Inclairancnt , adv.;  d’une  maninière  peu  claire  : 
il  s'explique  iiiclaircment. 

Inclandestinable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
«laiidesiinable , que  l’on  ne  doit  pas  rendre, 
tenir  clandestin  : ces  choses  sont  inclaudesti- 
nables. 

Inclandcstiné , e,  part,  pas  et  adj.;  ce  qui  n’est 
pas  clandesliué,  rendu  clandestin  h ces  opéra- 
tions sont  inclandestinées. 

Inclatnlcslinement,  adv.  ; d'une  manière  iuclau 
destinée  : riuclandesiinemcnt  des  choses,  de 
l’action. 

Inclandestinément , adv.  ; d’une  manière  inclan 
destinée  : agir  inclandestinément. 

Inclandestiner , v.  n.;ne  pas  clandestiner,  ne 
pas  agir  clandestinement  ; inclandesliner  scs 
opérations,  ses  actions. 
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Inclandesiinisme , s.  m.  ; système  d'inclaudesti- 
nité. 

Inclandestiniiè , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  n’a 
rieu  de  clandestin. 

Inclarifiable,  adj.  des  2 g.;  re  qui  u’esl  pas  cla- 
i iliable,  ne  peut  être  clarifié  : ce  vin,  cette 
eau,  cette  liqueur  est  inclarifiable 

Inclarification , s f.;  état  inolarifié  : l’inclaiifica- 
lion  de  celte  liqueur. 

Inclarifii,  c , adj.;  qui  n’est  pas  clarifié  ou  l’est 
mal  : celle  liqueur  est  iucbirifiée. 

Inclassable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’esl  pas 
davsahlc,  ne  peut  être  classé  : ces  personnes, 
ces  choses  sont  inclassables. 

Inc  lassé , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  u’est  pas  clas- 
sé ou  l'est  mal  : ces  choses  sont  îudassée*. 

Inc  tassement,  f.  n».;  absence  de  classement;  étal 
ii>classé  : l’inclüsffement  des  choses. 

Inclasscr , v.  act.;  ne  pas  classer  ; ne  pas  ranger, 
distribuer  dans  un  ordre  convenable  ou  le 
taire  mal  : inclasser  les  choses. 

InclienlablCs  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  clienta- 
ble,  ne  peut  être  clienlé  : celle  étude  est  in- 
clieutablc. 

Indien  tant,  e,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  clienter,  de  se  clienter  ; qui  n’est 
pas  clienlant,  qui  ue  cliente  pas,  n’aitirc  pas 
des  clients:  cet  homme  est  d’une  inexactitude, 
d’une  iucomplaisance  iuclientonle. 

Inc  lien  té,  e,  part.  j>as.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
clienté,  n’a  pas  de  clients  : cette  étude  est 
inclientée. 

Inclicntemeiu , s.  m.  ; étal  inclienlé  : l'iuclicnte- 
mcul  d'une  étude. 

Indien  ter,  v.  act-  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  clienter, 
ne  pas  sc  clienter;  ne  pas  douuer,  ne  pas 
attirer , ne  pas  acquérir  des  clicuts  : cet 
homme  s’inclienle  par  sou  impolitesse  et  son 
imprévenance. 

Inclinable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  incliné, 
que  l’on  doit  incliner,  faire  pencher,  qui  est 
susceptible  de  s'incliner  : celte  chose  est  in- 
clinable. 

Inclochable , adj.  des  2 g.;  qui  n'csl  pas  clocha  - 
ble,  ne  doit  pas  être  mis  sous  cloche  : ces  plan- 
tes sont  inc'ochables. 

Inclochc,  c , part,  pas  et  adj.  ; qui  n'est  pas  clo- 
ché, mis  sous  cloche  : les  melons  sont  indo- 
ciles. 

Inclochemmt , s.  m.;  étal  incloché,  l’incloche- 
ment  des  melons,  des  plantes. 

indocher , v.  act.  ne  pas  clocher,  ne  pas  garnir 
de  cloches,  ne  pas  mettre  sous  cloche. 

Incloisonnable,  adj.  des  2 g.;  qu»  n’est  pas  cloi- 
soimable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  cloisonné  : 
ce  local  est  incloisonnable. 

Incloisonue,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
rloisouué,  ou  l’est  mal  : ce  local  est  incloi- 
sonné. 

Incloisonnement , s.  m.  ; état  inclol-ooné  : l’in- 
rloisonncinent  d’un  local,  des  chambres. 

lncloisonncr,s.  act.  ; ne  pas  cloisonner,  ne  pas 
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diviser,  séparer  par  des  cloisons  : incloisonncr 
un  local. 

Inclôturable,  adj.  des  5 g.;  qui  n'est  pas  elôtu* 
rable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  clôtoré  : ce 
terreirt  est  mclôtnrablr. 

Inelôturé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
clôturé,  f entré  par  une  clôture  ou  l'est  mal  : ce 
terre  in  cal  iuclôftiré. 

Inclôturement , s.  nr.:  étal  inelôturé  : l'iticfôlure- 
ment  d’une  propriété,  du»  terrein. 

Jndôttirer , f . acf.  ; ne  pas  clôturer,  ne  pas  fer- 
nier  par  une  clôture  : incloturcr  un  terrein, 
une  propriété. 

Inclounble,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  cloualrle, 
ne  peut  être,  ne  doit  pas  être  cloué.  Au  fi,».  : 
qui  ne  peut  être  fortement  attaché  à quel- 
qu'un, Il  quelque  chose  : eei  homme  est  in- 
clouable. 

Inclouage , S.  m.;  état  inat taché  avec  des  clous  : 
I’iüi  louage  d'une  chose. 

Inclouant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pa- 
l’action  de  clouer,  de  se  clouer;  qui  est  in- 
clouani,  ne  cloue  pas,  qui  n’attache  pas  forte- 
ment : cette  occupation  est  inclouante. 

Inc  loué,  e,  part.  pr. et  adj.;  qui  o'fcst  pas  cloué, 
attaché  avec  des  clous  : cette  chose,  est  in 
clouée.  Au  fig.  : qui  n’est  pas  attaché  forte 
ment  à quelqu'un,  à quelque  chose  : celte  per 
son  ne  est  indouée. 

Inclnuement , s.  m.  ; au  fig.  : état  inattaché  for 
tement  h quelqu’un,  à que'que  rho«e  : Pin- 
c.louement  de  celte  personne. 

Incloue *,  v.  act.  et  pn.,  s’ — ; ne  pas  clouer,  ne 
pas  attacher  avec  des  clous.  Au  fig.  : ne  pas 
attacher,  ne  pas  s'attacher  fortement  à quel 
que  chose  : vous  vous  inc  louez. 

fnclotaable,  adj.  «les  2 g.:  qui  n'est  pas  clouta - 
ble,  ne  doit  pas  être  garni  de  clous. 

Snclouté , e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n’est  pas  clou- 
té, qui  est  ingarui  de  clous  : des  souliers  in- 
cloutét. 

Incloutement , s.  m.;  état  inclouté  : l’inrloute- 
ment  des  soulieis. 

’nelouter , v act.;  ne  pas  clouter  ou  clouter  mal, 
ne  pas  garnir  de  clous  : inclou  ter  des  souliers. 
nelure,  v.  act.;  enfermer  une  chose  dans  une 
autre  : j’inclus  dans  cette  lettre  un  billet  que 
je  vous  prie  de  remettre  à.... 
ncohérable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  cohéra- 
ble,  que  l'on  ne  peut  cohérer,  qui  n’est  pas 
susceptible  de  cohérence  : non  seulement  ces 
idées  manquent  de  cohérence,  mais  elles  sont 
môme  irtco  hé  râbles. 

teohérer,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  ro- 
'héré,  qui  est  sans  cohérence,  qui  manque  de 
liaison  nécessaire  : ces  idées  sont  irieohérées. 
cohèrantismc,  s m ; ce qui  ne  drésehte  qu’une 
continuelle  incoht i euce  : ce  n*e>l  qui*  de  l in- 
cohéri-uliainc 

cohérer,  v.  «et.  et  pr.,  s’—;  ne  pas  cobérvr 
ue  pas  se  cohérvr;  ne  pas  donner  !a  cohérence, 
la  liaison  nécessaire;  ne  pas  ri*ndre  collèrent  ; 
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ne  pas  former,  établir  une  possibilité  d’union, 
de  liaison  entre  les  choses  : incobércr  des  idées, 
des  choses  : ccs  idées  s’incohereut 

Incohésion , s*  m.;  manque,  défaut , absence  de 
cohésion. 

Incoïncident , e,  adj.;  qui  e>t  cobcïocidcnl  : des 
symptômes  incoîncidcnl*. 

Incollable  t adj.  des  2 g ; qui  u'est  pas  codable, 
ne  peut  être,  ne  doit  pas  être  collé  : ces  cho- 
ses sont  incollables. 

Incollant , c,  adj.;  qui  n'est  pas  collant,  qui  ne 
colle  pas  : un  pantalon  incollant. 

Incollé , e,  adj.;  qui  n’est  pas  collé  ou  l’est  mal  ; 
r es  choses  son!  incollk-s. 

Incollégnble  , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas  rol- 
légnble , ne  peut,  ne  doit  pas  être  col  légué, 
remis,  confié  h des  collègues  , à plusieurs  en- 
semble : ce  pouvoir,  celte  action  est  incollé  - 
gable. 

Incollision , s.  f.;  absence  de  collision,  ce  qui 
n'est  pas  une  colliuon. 

Incolluder,  v.  n.;  ne  pas  colluder,  ne  pas  trorfi- 
per  par  une  collusion  : fous  inrolludez. 

Incolonisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  colo- 
ni<able,  que  l’on  ne  peut,  que  l’on  ne  doit  pas 
coloniser  : ce  pays  est  incoloiiisabîe. 

Inrolonisation , s.  f ; état  incolonisé  ; rincolo- 
uisation  d’un  pays. 

Incolonisé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  co- 
lonisé : ce  pays  est  incolonisé. 

Incoloniser,  v.  act.;  ne  pas  coloniser,  ne  pas  for- 
mer une  colonie , en  colonie  : incoloniser  tin 

W»;  . 

Incohnisvic,  s.  m.;  système  d incoionisalion,  son 
vice  : c’est  de  rincolouittne. 

fncolorablc , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  colora- 
ble,  ne  peut  être  coloré,  qui  n’est  pas  suscep- 
tible de  se  colorer  : sa  peau  est  incolotable. 

Incolorant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  colorer,  de  se  colorer;  qui  n’est  pas 
colorant , ne  colore  pas,  ne  donne  pas  de  cou- 
leur ; c’est  in  colorant.  Suhst.,  un  incolorant. 

Incoloration , s.  f ; état  incolore  : l’incoloration 
de  ses  joues,  de  sa  figure. 

Incoloré , e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas  co- 
loré , qui  c»t  sans  couleur  ; un  visage  iuco- 
loré. 

Incolore r,  ▼.  act.  et  pr.,  s’—;  ne  pas  colorer,  ne 
pas  se  colorer  ; ne  pas  donner,  ne  pas  prendre 
de  couleur  : elle  va  mieux , et  pourtant  son  vi- 
sage s’ incolore. 

Incolorrable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  co!o- 
riahle,  ne  peut  élie  bien  colorié  : c’est  incolo- 
riablc. 

Incolorié ) e,  par*,  pas.  etadj.;  qui  n’est  pas  co- 
lin ié  ou  lest  ifial  : ce  tableau  est  ittcoloriablc. 

Ineolorier , v.  art.;  ne  pas  colorier,  ne  pas  met- 
tre en  couleur  ou  le  taire  mal  : ineolorier  une 
chose. 

Incoforisntio n , r.  f.;  état  incoîorié  : l’incolori- 
sation  d’une  chose. 

hicombattable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’rst  pas  ci  ni 
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halfahle , ne  ]»eut , ne  doit  pas  être  combattu  : 
ce  nul,  ce  projet  est  incombattahlc. 

Incombattant,  e,  part.pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  nas 
l'action  de  combattre;  qui  n’est  pas  combat- 
tant , qui  ne  combat  pa*  : cette  personne  est 
inrombattan'c  : une  inrombattonte  vertu  est 
une  vertu  nulle  ; car,  ou  sera  son  mérite,  si 
elle  ne  terrasse  pas  le  mal  et  le  vice,  si  elle  ne 
fait  pas  triompher  le  bien.  Il  faut  h l’homme 
des  vertus  agissantes  et  actives,  des  vertu* 
combattantes  et  fortes  , ou  il  sera  sans  vertu 
et  n’aura  que  des  vices.  Siibst.,  un  incombât* 
tant. 

Incombattre  , v.  act.;  ne  pas  combattre  , ne  pas 
entrer  dans  un  combat  , se  rendre  sans  com- 
bat : incomba  tire  le  mal , le  vice  et  ses  pas 
sions,  c’est  augmenter  leur  intensité,  c’est  en- 
trer volontairement  dans  leur  action , ce  que 
l'homme  ne  fait  jamais  Impunément  ; c’e»t  inu- 
tilisrr  contre  soi-méme  les  puissances  de  la 
raison,  de  la  vertu  ; et  c’est  se  précipiter  dans 
des  abîmes  de  maux. 

Incnmbatfu , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
combattu  ou  l’est  inconvcnahlement  ; des  pas- 
sions et  des  vices  incombaltus  entraînent  tout 
dans  leur  torrent , et  l'homme  étonné  alors 
qu’il  ne  peut  plus  les  militer,  invoque  les 
vertus  qu’il  a dédaignées  lorsqu'elles  lui  ap- 
portaient leurs  moyens  et  leurs  nobles  aides. 

Incombinable , adj.  dr$  2 £.;  qui  n’est  pas  com- 
binable, ne  peut  être  combiné  : la  marche  du 
temps  et  des  événements  Oit  souvent  incombi- 
nable. 

Incombinaison  , s.  f.;  absence  de  combinaison  : 
l'incombinaison  des  choses  cause  toujours  leur 
mine. 

Incombinant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’actiou  «le  combiner;  qui  nV«t  pas  combi- 
nant , ne  combine  pas  : une  politique,  une  ad- 
ministration incnmbinnnte. 

Incombinnteur,  s.  m.,  f.  trlcê;  celui  , celle  qui 
ne  combine  pas , rien  : c’est  un  incomhiua- 
téur. 

incombiné,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n’a  pas  été, 
qui  n'est  pas  combiné  ou  l’e.*t  mal  : cette  mar- 
che a été  incombiuéc  : celte  opéiaiion  est  in- 
comhinéc. 

Incombinément , adv  ; d’une  manière  incombiuéc  : 
agir  incombinément. 

Incom  biner,  v.  act.;  ne  pas  combiner,  ne  pas  so 
livier  à des  combinaison*  :*  incombiner  1rs 
cho*es. 

Incombinismc , s.  m.;  ce  qui  ne  présente  qu’une 
continuel!'* , funeste  incombimit'son  : ce  n’est 
que  île  l'inconihintsme. 

Incomique,  adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  comique, 
ne  présente  rien  de  comique  : c’est  incomi- 
que. 

Incomiquemrnt , adv.;  d’une  manière  incomique  : 
il  narre  ineomiquement. 

Incomman dable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  u'est 
pas  commandable , ne  peut , ne  doit  pas  être 
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commandé  : cette  personne,  cette  ttûoti.est 
inrommandable. 

Incommandè , e,  adj.;  qui  n’est  pas  commandé  ou 
l’est  mal  ; cotte  troupe  est  incommandée. 

Incommençablc , adj.  des  2 g ; qui,  ce  qui  n'est 
pas  commençable  , ne  peut , ne  doit  pas  être 
commencé  ; la  saison  est  trop  avancée,  cette 
construction  est  incommcnçable. 

Incommencè , e,  adj  ; qui  n’est  pas  commencé  : 
ce  travail  est  incommencè 

Incommencement , s.  m,;  état  incommencè  : l’in- 
conimencement  d'une  chose. 

fnconnneniable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas 
rommcntable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  com- 
menté : cet  ordre  est  incommentable,  il  faut 
l’exécuter  passivement. 

Incommenté , c,  adj.;  qui  n’a  pas  été  , qui  n’est 
pas  commenté  : ce  projet  fut  incommenté. 

Incommërçàble , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  com- 
mcrçsble,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  com- 
mercé : ce  billet  est  incommcrçablc. 

Incommerçant , e , part,  pr.;  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  commercer  ; qui  ne  fait  pas  le 
commerce,  qui  n’est  pas  commerçant  : celte 
nation  est  inrommerçante. 

Incommercé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
commercé,  qui  n’est  pas  mis,  émis  dans  le  com- 
merce , dans  b circulation  du  commerce  : vo- 
tre billet  est  i «commerce. 

Incommercer , v.  n.;  ne  pas  commercer,  ne  pas 
trafiquer,  ne  pas  faire  du  commerce  ; vous  iu- 
commercez. 

Incommercial , e,  adj.;  qui  n’est  pas  commercial, 
qui  n'appartient  pas  au  conftnerce  : ces  choses 
sont  incommercjalçs. 

Incommcrcialitublc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
commercialisable,  ne*  peut,  ne  doit  pas  être 
commercialise  , rendu  < ommemal,  objet  de 
commerce  : ces  choses  sont  incommercialisa- 
bles. 

Incommercialisation  , s.  f.;  état  incommercia- 
lisé. 

Incommercialisc,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  rendu  commercial,  objet  de  commerce  ; 
ces  choses  sont  incommèrcialisees. 

lucommcrcialiser,  v.  act.;  ne  pas  commerciali- 
ser, ne  pas  rendre  commercial,  objet  de  com- 
merce ! hîcommcrciaJisrr  des  billets , des 
choses. 

Incommerciolisme , s.  m.,  système  d'inronimcr- 
ciilisatfoW.' 

Incornmcrcialité,  s.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui 
n’est  pas  commercial  : sou  imommrrcialilê. 

Incommisération,  t.  f.  ; manque,  defaut  , ab- 
sence de  r— libération  : la  commifération 
est  une  beauté  du  caractère  et  du  ca:ur  ; l’iu- 
comnihération  eu  est  un  vice. 

Incommisrrable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
eommisérisnhlc,  ne  peut  être  romuiUérisé,  qui 
est  insuscepiible  de  commisération  : l'homme 
imomnmérisable  ne  mérite  les  pitiés  de  per- 
sonne. 
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lnsomnj#yisaut  > e»  Parl-  Pr-  el  adj.  » qui  ne 
l'action  de  commisériser,  de  se  com- 
^jfsériser;  qni  incommbérisc,  n’est  nas  com 

-^niisérisanl,  neconimisérise  pas:  le  malheur  causé 
par  la  paresse  et  la  débauche  sont  toujours 
incommisérisant  et  doivent  l'être,  parce  que 
jamais  les  vices  n’alimentent  la  vertu. 

Jncommisérisé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  commisérisé,  qui  est  sans  commisération, 
sans  pitié  : cette  personne  est  incommiséri- 
*ée. 

Jncommisériser,  v.  act.  et  pron.,  s’ — ; ne  pas 
commisériser,  ne  pas  se  commisériser;  ne  pas 
inspirer,  ne  pas  prendre  de  la  commisération, 
de  la  pitié  : la  personne  que  les  malheurs  in- 
commisériscnl  mérite  d’étre  accablé  par  tous 
les  maux. 

ltuommisérisme,  s.  m ; ce  qui  n’est,  ne  pré- 
sente qu’une  continuelle  inrommiséralion  ; 
ce  n’est  que  de  rinconimisériime. 

ineommissionné,  e,  adj.;  qui  n est  pas  commis- 
sionné, qui  n’a  pas  de  commission  par  la- 
quelle on  autorise  n faire  : cet  Itumme  est  in- 
commissionne. 

Incommuabilité , s.  f.  ; étal,  qualité  de  ce  qui 
n’est  pas  conunuable  : son  incommuabilité. 

Incommuable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  com- 
muable  ; ne  peut,  ne  doit  pas  être  commué  : 
cette  peine  est  incommuable. 

/«commué,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  commué  : 
sa  peine  est  comnuuée. 

Jncommunalisable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
communal isable  , ne  peut  , ne  doit  pas  être 
communalisé  ; ce  droit  est  inrommunalisa- 

ble. 

Jncommnnalisation,  s.  f.;  état  incommulisé,  ab- 
sence de  cnmmunalisalion  : riiicummunalisa- 
tion  d’un  droit,  d une  administration. 

In  communalisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  communalisé,  rendu  communal  ; qui  n’csl 
pas  mis,  placé  dans  les  athibutions  de  la  com 
mune,  de  l’autorité  communale  : ce  droit  est 
incomtnunalisé. 

Jncommunaliser , v.  act.  ; ne  pas  communaliscr, 
ne  pas  rendre  communal;  ne  pas  attribuer  n 
la  commune,  ne  pas  placer  sous  l’autorité  di- 
recte de  la  commune  ; ne  pas  laisser  à l’ac- 
tion, à la  volonté,  b la  liberté  de  la  commune, 
de  l’autorité  communale  : incommunaliser  un 
droit,  l'administration. 

Incommunalisme  , s.  m.;  système  d’mcommuna- 
lisation. 

Incommuniqué , e,  part  pas.  et  adj.;  ce  qui  n’a 
pas  été,  n’est  pas  communiqué  : les  pièces  de 
ce  procès  ont  été  incotnmuniquées. 

tncommvniquer,  v.  act.,  ne  pas  communiquer,  ne 
pas  donner  commun ico tion  : incoramuniquer 
les  pièces  d’un  procès. 

Jncompacte , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  com- 
pacte *.  ces  choses  sont  incompactes. 

incompatibilité,  e,  part,  pas,  et  adj.}  qui  est 
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rendu  incompatible  : ces  fonctions  sont  tn- 
conipatibilisées. 

Incompatibiliser , v.  act.  et  pron.,  s’ — ; rendre, 
devenir  incompatible;  établir,  former  une  in- 
compatibilité ; ne  pas  permettre  que  deuv 
charges  soient  possédées  par  la  même  per- 
sonne : incompatibiliser  des  fonctions  : leurs 
caractères  commencent  à s’incompatibiliscr. 

Incompatibilismc , s.  rn.;  système  d'incompa- 
tibilité : c'est  de  l’incouipatibilisme. 

hicomp ensablement,  adv.  ; d’une  manière  pu  - 
conipensabte  : vous  donnez  incompcnsable- 
ment. 

Incompemant,  e , part.  pr.  et  adj-;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  compenser  ; qui  n’est  pas  com- 
pensant, ne  compense  pas  : ce  que  vous  don- 
nez est  iucompeusant. 

In  compensa  lion,  s.  f.;  absence  de  compensation; 
état  incompensé  : son  incompensatiou. 

incompensé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas 
compensé  ou  ne  l’est  pas  convenablement  : 
celte  chose  est  incompensée. 

Incompensée,  v.  act.  ; ne  pas  compenser  ou  le 
faite  iucouvcnahlcmcnt  : incompensée  les 
choses. 

Incomplécilé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  n’est 
pas  complet,  de  ce  qui  u’a  pas  tout  ses  com- 
pléments. 

Incomplctablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  com- 
plélahle,  ne  peut  être  complété:  ces  régiment», 
ces  choses  sont  incomplélablcs. 

Incompléiaut,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  compléter  ; qui  nVst  pas  complé- 
tant, ne  complète  pat  : ce  que  vous  donnez, 
ce  que  vous  faites  est  encore  incompléiaut. 

Incomplétation  , s.  f . ; étal  incomplété  : l’in- 
couiplétation  des  corps 

Incomplété , c,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pas 
complété,  mis  au  complet,  rendu  complet  : 
tous  ces  corps  sont  incomplètes. 

Incomplètement,  adv.;  d’une  manière  incomplète: 
l’ennemi  a été  battu,  niais  incomplètement. 

Incompléter , v.  act.;  ne  pas  compléter,  no  pas 
rendre  complet,  ne  pas  mettre  au  complet  : 
incompléter  des  corps  de  troupes. 

Incomplexité,  s.  f.;  man-jue,  défaut,  absence  de 
complexité  : l’incomplexilé  d’idcca. 

lucompltcable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
complicable,  ne  peut,  lie  doit  pas  être  com- 
pliqué : cette  affaire  est  incomplicable. 

Incomplication ,4.  f.  ; absence  de  complication  ; 
état  incompliqué  : riiieomplicalion  de  celte 
affaire,  de  ce  compte. 

Incomplice,  s.  des  2 g,;  celui,  celle  qui  n’est  pas 
complice  : cet  homme  est  incomplice. 

fncomplicUé,  s.  f.;  absence  de  complicité,  im- 
participation au  crime  d'un  autre* 

Incomplimen table,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
complimcnluble,  qui  ne  peut,  ne  doit,  ne  mé- 
rite pas  être  complimenté  : celte  personne  est 
incoiiiplimciitable* 

Iiicomplimcutant,  e,  part.  pr.  al  adj.  ; qui  ne  fait 
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pas  l'action  de  complimenter;  qui  n’est  pas 
complimentant,  qui  ne  complimente  pas  : un 
discours  inrom].limcnlanJ,  ces  paroles  sont  in- 
complimentantes. 

Jncomplhncniaiiont  ».  f.;  absence  de  compîimen- 
tation;  état  incomplimeutc  : l’incomplimen- 
talion  n'est  pas  toujours  improbation,  comme 
la  complimeiiialion  n’est  pas  toujours  acte  de 
vrai. 

Incomplimenté,  e,  part-  pas.  et  adj.;  qui  u'a  pas 
été,  qui  n’est  pas  complimenté  ; celte  per- 
sonne est  in  complimentée* 

huomplimenter,  x.  act.;  11e  pas  complimenter, 
ne  pas  Taire,  ne  pas  adresser  de  compliments: 
incornpÜmenter  une  personne. 

lncomplimenieurt  s.  m.  f. , se  ; celui,  celle  qui 
ne  compliment;  pas  ou  complimente  peu  : 
c’est  un  incomplimenteur. 

Incompliquc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
compliqué  ou  l'est  peu  : cette  affaire  est  in- 
compliquée. 

Incompliquer,  v.  act.;  ne  pas  compliquer  î in- 
romptiquer  un  compte,  une  affaire. 

Incomplotable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  com- 
plotable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  comploté, 
objet  de  complot  : cette  chose  incomplotahle. 

Incomploté,  e , part.  pas. et  adj.; qui  n'a  pas  été, 
qui  n’est  pas  comploté  : sa  chute  arriva  par  la 
force  naturelle  des  choses  , elle  fut  tucom- 
plotée. 

Incoinploter,  x.  act.;  ne  pas  comploter,  ne*  pas 
former  un  complot  contre  quelqu'un  : incom- 
plotcr  la  ruine  d’une  personne,  du  gouver- 
nement, du  prince. 

Incomploteur , m.  f.,  se  ; celui,  celle  qui  ne 

complote  pas,  rien. 

incomposable,  odj.  des  2 g.;  qui  ne  peut  être 
composé,  que  l'on  ne  peut  composer  : son  vi- 
sage est  incomposable. 

Incomposé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  composé  ou 
lest  mal  : ce  mot  est  incomposé  cette  chose  est 
încomposée. 

Incomposer,  v.  act.  et  pron.;  ne  pas  composer 
une  choie,  ne  pas  se  composer  . incomposer 
avec  sa  conscience. 

incompréhensibilisi,  e.part.  pas.  et  adj  ; qui  est 
rendu  incompréhensible. 

lncompréhen»ibiliser , v.aet.  et  pron.,  s’—;  ren- 
dre, devenir  incompréhensible,  impossible  ou 
extrêmement  difficile  à comprendre,  à saisir  ; 
vous  incoropréhensibilisez  les  choses  : ces 
choses  s'incompréhensibihsent. 
hrcomprenabU , adj . des  2 g ; qui  n’est  pas 
comprenahle,  que  l’on  ne  peut,  que  l'on  ne 
doit  pas  comprendre,  faire  entrer  comme  par 
tic  dans  un  tout  : c’est  iiicoin prenable  dans 
ce  compte. 

inçomprimable,  adj  des  2 g.;  qui  n’est  pas  rom* 
primable,  que  l’on  ne  peut  , que  l’on  ne  doit 
pas  comprimer  : un  peuple  est  incomprima- 
ble  lorsqu’il  sait  le  respecter  et  sc  faire  res- 
pecter. 
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Incomprimant , e , adj.  et  part.  pr.;qui  ne  fait 
pas  l'action  de  comprimer,  qui  n’est  pas  com- 
primant , uc  comprime  pas  : les  lois  sont  m- 
coJiiprimanles  lorsqu’elles  sont  sanctionnée» 
par  l’opinion  publique  , lorsqu'elle*  n’accep* 
tionnent  qui  que  ce  soit;  hors  de  là  elles  peu- 
vent être  tyranniques. 

ir, comprimé , e,  dan  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
comprimé;  un  peuple  incompriraé  est  toujours 
heureux,  s’il  sait  jouir  de  sa  liberté. 

fncomprimer , v.  act.;  ne  pas  comprimer,  ne  pas 
user  de  compression  contre  nu  homme  , un 
peuple  : iucomprimcr  une  nation. 

Incompris , sc,  adj.;  qui  n’est  pas  compris  : cette 
personne,  cette  chose  est  incomprise. 

Incomprometlable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
cumprometlable  , ne  peut  être  compromis  ; 
celle  personne  est  incompfoinettable. 

Iti compromettant,  e,  part  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  compromettre,  de  se  compro- 
mettre; qui  n'est  pas  compromettant , qui  ne 
compromet  pas  : cette  réponse  est  incompro* 
mettante. 

Incompr omettre,  v.  act.  et  pr.;  ne  pas  compro- 
mettre , ne  pas  se  compromettre  : incompro- 
metlrc  une  personne. 

incompromi.t  , se  , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  compromis  : elle  s’est  inromprombe. 

Incompiabililé , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  n’e&t 
pas  comptable.  Eu  parlant  des  personues  qui 
ne  sont  pas  comptables,  ou  dit  : toutes  les  in- 
comptabilités. 

Incomptablc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  comp- 
table, qui  n’est  pas  assujéti  à rendre  compte  : 
il  est  incomptable. 

Incomptabilisé , e , part,  pas  et  adj.;  qui  n’est 
pas  rendu  comptable,  qui  est  inassujéti  à ten- 
dre compte  ; il  est  incomptabilisé. 

lncompiabiliser,x.  act.;  ne  pas  rendre  compta- 
ble, iuavsujétir  à rendre  compte  * incompta- 
biliser  une  personne. 

inconcédable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  con- 
cédable;  même  signification  que  inconccs- 
aiblé. 

Inconcédé , e , part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
concédé  : ce  droit  est  inconcédc. 

luconcéder,  v.  act.  ; ne  pas  concéder,  ne  pas  faire 
l’abandon  : iuconcédcr  un  droit. 

Inconcentrable  , adj,  des  2 g.  ; ce  qui  n'est  pas 
concentrable , ne  peut , ne  doit  pas  être  con- 
centré : c’est  une  peine  inconcentrable  : ces 
troupes  sont  iiiconcentruhles. 

Inconcentraiion  , s.  f.;  état  ioconcentré  : l'in- 
concentration  du  pouls  , celle  d'un  corps  do 
troupes. 

Inconcentré  , e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n’est  pas 
concentré  : il  a inconceotré  ses  troupes. 

Inconcentrer,  v.  act.;  ne  pas  concentrer,  ne  pas 
réunir  à un  centre  : inconcentrer  les  troupes  , 
les  forces,  les  pouvoirs. 

pteonception  , s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 


281 


Digitized  by  Google 


INC  282 


INC 


conception  : l’inconception  des  choses  jette 
toujours  dans  une  fausse  direction. 

Inconcestibilifé , s f.*;  qualité  de  ce  qui  n’est 
pas  conerssible  : son  incoucessibUîlé. 

Inconcessible , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  con- 
cessihle,  ne  peut  , ne  doit  pas  être  concédé  : 
ce  droit  est  inconcessible. 

Inconcession  , s.  f ; absence , opp  se  de  conces- 
sion : finconressiou  d’un  droit. 

Inconcernbiliià  , e,  part.  pas.  et  adj.;  q.i  est 
rendu,  devenu  inconcevable  : cette  personne, 
celte  chose  e*t  inroncevabilisée. 

Inconcevabiliser , v.  act.  et  pr.t  s* — ; rendre, 
devenir  inconcevable  : vous  inconcevabiliscz 
les  choses  : les  choses  s’inconcevabiliscnt  : 
cette  personne  slnconcevabilise 

Inconctvabilité , s.  f rétât,  qualité  de  ce  qui  est 
inconcevable  : tiès  souvent  l'incotirevabililê 
des  choses  est  plus  dans  l’inesprit  et  dois  l’iu- 
intelligenec  que  dans  les  choses  elles  mê- 
mes. 

Inconciliabilité,  s.  f. ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
inconciliable  : son  inconciliabitité. 

Inconciliant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  concilie'',  de  se  concilier;  qui  n’est 
pas  conriliaut , qui  ue  concilie  pas  : un  esprit 
incoiicilianl  : cette  proposition,  cette  offre  lut 
encore  inconcilianle. 

Inconciliateur , s.  in.,  f. , tricc  ; celui  , celle  qui 
ne  concilie  pas,  rien. 

Ivconciliotif,  ne,  adj.;  d'inconcili  •tion  , qui  est 
de  rinrouciliation  , qui  U marque  , en  expli- 
que les  causes  ; un  procès  verbal  incou  ci 
liât  if. 

Inconciliation,  s.  f.;  absence  de  conciliation;  état 
inconcilié* 

Inconciliativemcul , adv.  ; d’une  manière  incon- 
ciliable, sans  cou  iliatiou. 

Inconcilié  , c}  part.  pas.  et  adj.;'  qui  n’est  pas 
concilié  : tes  personnes  sont  ineouribées. 

inconcilier,  v.  a„*î.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  concilier, 
ne  pas  se  conciliai  ; ue  pas  mettre  , ne  pas  se 
mettre  d’accord  ensemble,  avec  : inconcilier 
une  affaire , des  personne?. 

Inconcis,  e , adj.  ; qui  n’est  pas  concis,  court, 
resserré  : un  si) le  inconcis. 

Inconcision , s.  f.;  défaut,  absence  de  concision: 
rinconcision  dn  style. 

Inconcourx , s.  m.;  manque,  défaut,  absence  de 
concours  : en  toute  affaire  et  en  toutes  choses, 
l’inconcour?  de  tout  ce  qui  doit  les  soutenir 
les  fait  tomber. 

Inçoncnpitccnce , a.  f.;  absence,  opposé  de  con- 
cupiscence ; sou  iucvmcupiàceoce* 

Inconcupiscent , e adj.  cl  s.;  qui  o’esl  pa*  con- 
cupiscent : c’esi  iiKoücupisi eut  : il  est  inrou- 
Cupiscent. 

Incondamnable,  adj.  do  2 g ; qui  n’est  pas  con- 
damnable, ne  peut,  ue  doit  pas  être  coudant- 
né  : celte  perso n oc  e»l  incoudamuaMc, 

Incondnmnant , e , paît.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  condamuer,  qui  n’est  pas  con- 


damnant, ne  condamne  pas,  qui  n’emporte  pas 
une  condamnation  : cette  déclaration,  la  dé- 
position des  témoins  est  incondamuante. 

Jncondamnaiion  , s.  f.;  absence  de  condamna- 
tion; état  iiicondamné  S l’incondamnalion  dos 
coupables  en  augmente  le  nombre. 

Incondaniné  , e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n’a  pas 
clé , qui  n’est  pas  condamné  : il  fut  incon- 
ddinné. 

Incondamner,  v.  act.;  ne  pa*  condamner,  ne  pas 
dé.sapprouver , ne  pas  rejeter  : incondamner 
une  personne  , les  actions. 

Incondescendance , s.  f.;  manque  . défaut , ab- 
sence de  condt  seéndance  : la  condescendance 
est  quelquefois  faiblesse  blâmable,  et  l’iucou- 
desrendance  csl  souvent  une  grossièreté  con- 
damnable. 

Incoudescendrc  , v.  n.;  ne  pas  oondcscenJre,  ne 
pas  se  tendre  aux  sentiments,  aux  volontés  de 
quelqu’un  : vous  im  ondescendez. 

Inconftable , adj.  des  2 g ; ce  qui  n’est  pas  con- 
liable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  confié  : ce 
secret  est  ineonfinhlc. 

Inconji animent,  adv.,  d’une  manière  inconfiante, 
sans  confiance  : vous  agissez  ioconfianj- 
ment. 

Inconjiance , s.  f.;  manque,  défaut , absence  de 
confiance  : l’incoitfiance  en  soi-méme  prouve 
une  impossibilité  d’action,  ou  un  vice  d’orga- 
nisasion  dans  l’ésprit  et  les  idées. 

In  confiant , e,  adj.;  qui  n’est  pas  confiant.  Part, 
pr.  ; qui  ne  fait  pas  faction  de  confier  : celle 
personne  est  incouGanlC. 

lncon/iéte , par.,  pas  et  adj.;  qui  n’est  pas  con- 
fié : cette  chose  csl  iucoufiée  : ce  secret  est 
inconfié. 

Inconjicr , v.  act.;  ne  pas  confier  h quelqu’un 
une  chose,  un  secret  : il  iucoufie  scs  secrets  et 
les  garde. 

hiconjiscable , adj  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas  con- 
fisrabk,  ne  peut , ne  doit  pas  être  confisqué  : 
ces  biens  soûl  iuconiiseuhles. 

Inconjiscant , e , pari.  pr.  cl  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  de  confisquer  ; qui  n’est  pas  con- 
fiscant , qui  ne  confisque  pas  : des  lois  incou- 
fiscalités. 

Inconjiscateur,  s.  ni.  f.,  trice ; celui,  celle  qui  ne 
confisque  pas  : un  gouvernement  ineoulisca- 
leur. 

Iticonfiscntif , re,  adj.;  d‘incnnfisw»lion,  qui  n’est 
pas  de  la  confiscation,  qui  ne  la  marque  pas: 
un  règlement  , un  jugement  incon  fiscal  if  : \ine 
mesure  inconfiseative. 

Incottfîscnlivn  , s.  f.  ; alisence  de  confl- cation; 
étal  inror.fbqné  : la  confiscation  des  biens  im- 
posée aux  condamnés  par  surrroit  de  peine  , 
est  un  vol  légat  plus  honteux  et  plus  immoral 
que  les  vols  faits  sur  les  grands  chemins  , et 
rinconfhcation  des  biens  d'un  condamne  ho- 
nore le  législateur  et  la  loi. 

Inconfiscaiivcment , adv.;  d’une  manière  iucon- 
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fiscalise,  sans  confiscation  : condamner  incon- 
fisraii  veinent. 

Jneon/isqué , e,  part.  pas.  et  adj qui  n’a  pas  été 
qui  n'est  pas  confisque  : ses  biens  furent  in* 
confisqués. 

Inconfitquer,  v.  act.  ; ne  pas  confisquer,  ne  pas 
adjuger  au  fisc,  ne  pas  ravir  pour  le  fisc; 
incon!i>quer  une  chose  , les,  des  biens,  des 
propriétés. 

Inconjlagration , #.  f.;  absence  de  conflagration: 
sou  iuconflagratiou. 

Inconfotulable , adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n'est 
pas  confondable,  ue  peut  , ne  doit  pas  être 
confondu  : ces  personnes,  ces  choses  sont  iq- 
confondables. 

I tic  ou  fondre,  v.  act.;  ne  pas  confondre,  ne  pa> 
mêler  ensemble  : incoufundrc  les  persouues, 
les  choses. 

Inconfondu , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
confondu  ; ces  ch  uses  sont  iuconfuudues. 

Inconforme , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  confor- 
me, qui  manque  de  conformité. 

In  conformement,  adv.;  d’une  manière  inconfor- 
uie,  sansjcouloruiite. 

Inconformilc, «.  f.;  abrcncede  conformité  ; étal 
qualité  de  ce  qui  n’est  pas  conforme  ou  est 
peu  eonfonne  ; 1 i:iroufuim;tc  des  caractères, 
de-  choses. 

luconfrontable , adj.  des  2 g.  j qui,  ce  qui  u’esl 
pas  confrontable  , ue  peut  être  confronté  ; 

ces  choses  sont  iuconfronlahles. 

Inconfio  niai  ion , s.  f.;  défaut , absence  de  con- 
frontation; état  inconfrotUé  : l'inconfrontation 
des  accusés. 

htconf routé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n'a  pas  été  confronté  : ils  furcut  inconlron- 
tés. 

lnconfronter9x.  act.;  ne  pas  confronter  ; incou- 
frou'er  les  personnes,  les  choses. 

Incongédiable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  con 
g 'diable,  ne  peut,  ue  doit  pas  être  congédié: 
cette  personne  est  incongédiable-:  les  troupes 
sont  incongcdiables. 

Incougèdic  , e,  adj.  ; qui  u’a  pas  été  , qui  n’esi 
pas  congédié  : ces  personnes  furent  inconge 
(liées  : les  troupes  sont  iucongédiées. 

Incongruer , v.  n.;  ne  pas  congruer,  ne  pas  agir 
avec  congruité  , coulre  la  bienséance  : vous 
incongrues. 

Inconjugable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  con- 
jugable, ne  peut  sc  conjuguer  : ce  verbe  est 
inconjugable. 

Inconnivence , s.  f.  ; absence  de  connivence,  ce 
qui  n’est  pas  de  la  connivence  : leur  incou- 
nivence. 

Inconniver,  x.  n.  ; no  pas  conniver,  ne  pas  faite 
de  connivence,  ne  pas  participera  un  mal  que 
l’un  doit  empêcher  : vous  iiitonnivei. 

Incotnacrable , adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  con-! 
sat  râble,  uc  peut  é re  consacré  , que  l'on  ne 
doit  pas  consacrer  : ces  lois , ces  usages,  ces 
principes  sont  inconsacrablcs. 


Inconsacré,  s,  adj.;  qui  n’est  pas  consacré  ; ces 
principes,  ces  usages  sont  incons&crcs. 

Inconscience  ,s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
conscience  ; la  conscience  est  le  guide  moral 
de  l'homme  , sans  elle  il  ne  peut  rico  de  bien; 
l'inconscience  est  sa  duclion  dans  le  mal  et  le 
cr«me. 

Inconsciencieusement , adv.;  d,uut  manière  in* 
consciencieuse,  sans  conscience  : si  vous  faites 
inronscicncicusement  , vous  tombez  dans  le 
réprobable  d’action  et  vous  vous  désho- 
norez. 

Inconsciencieux  , se  , adj.;  qui  u’est  pas  cons- 
ciencieux , qui  n'a  pas  , ne  présenté  pas  de 
conscience  : un  acte  incunscieucieux  mèoe  à 
un  autre,  et  Pou  finit  par  rester  daus  la  voie 
des  méfaits.  , 

Inconseillablc , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
conseiliablc , ne  peut , ne  doit  pas  être  con- 
seillé: ces  choses  sont  inru  seillahles. 

Inconseil  lé,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui,  ccqui  n’est 
pas  conseillé  : il  fut  inrouseillé  : celle  action 
est  iiicoiisct liée  par  le  bien. 

lncon*eillcrtx  . net.  ; ne  | as  conseiller,  ne  pas 
donner  conseil  , de  conseil  : inconseiller  une 
personne. 

Incottsentable  , adj.  dc<  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
consent ablc,  eu  a quoi  on  ne  peut,  on  ne  doit 
pas  consentir  : ce  mariage  , celte  affaire  est 
incutisentable. 

Inconsentement , s.  m.;  manque,  défaut,  absence 
de  consentement  : son  inconsentement. 

I ne o usent i , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
consenti  : cet  arrangement  est  incunsenli. 

Inconsctitir,  v.  n.  et  act.;  ne  pas  couscutir;  ue 
pas  donner  uu  consentement , ne  pas  acquies- 
cer , ne  pas  adhérer  à....  ; inconsenlir  une 
vente,  un  marché. 

luconservtblc  , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas 
ronservable  , ne  peut,  ne  doit  pas  être  con- 
servé : ces  choses  sont  inconscrvables. 

Inconservalif,  ve%  adj.  qui  u’est  pis  conservatif, 
n’est  pas  principe  de  (ouservation  : ce  moyen 
est  inconservatif. 

Inconservateur , s.  m.  f. , trice  ; celui , celle  qui 
ne  conserve  pas,  ne  sait  pas  conserver  : c’est 
un  incouservuicur. 

Inconservaiion  , s.  f.;  absence  de  conservation; 
ctat  inconserve*  : son  iuconcervalion. 

Iircornervë  , e , part.  pas.  et  adj,  ; qui  u’esl  pas 
coiifervé  : cette  chuse  s'est  jncouseï  vue. 

Inconsci  ver,  x act.  ; ne  pas  conserver,  ne  pas 
gauler  : inconserver  les  choses. 

hiconsidcrable , adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n'est 
pa*  considérable  : c’est  inrun&iderahic. 

Inconsigtialle , adj.  d»  s 2 g.;  qui  n est  pas  con- 
signabb*,  ne  peut,  ue  doit  pas  être  consigné  : 
ces  élèves  sont  iuconsignables. 

Inconsig/té  , e , part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
consigné  : 1rs  troupes  sout  iiicousignées. 

Incousolabilité , s.  f ; état  inconsolable  : son  in- 
consolabililé. 
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Inconsolant , t,  adj.,  qui  n’est  pas  consolant  ou 
l'est  peu  : des  nouvelles  inconsolantes. 

Inconsolateur,  s.  m.  f.,  /rire;  celui,  celle  qui  ne 
porte  pas  des  consolations. 

InconsolattOn,  s.  f.;  absence  de  consolation;  état 
inconsolé  ; son  inconsolation. 

Inconsolidable,  adj.  des  - g ; qui  u’csl  pas  con- 
solidable, ne  peut  être  consolidé. 

Inconsoliddnl,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  consolider,  qui  n'est  pas  con- 
solidant , qui  ne  consolide  pas  : ces  mesures 
sont  inconsolidantes. 

Inconsolidation,  s.  f.;  absence  de  consolidation; 
étal  ineonsolidé  : l'inronsoliJalion  des  gou- 
vernements, des  choses. 

Inconsolidé,  e,  part.  pas.  et  adj,  ; qui  n’est  pas 
consolidé  ; ce  gouvernement  est  inconso- 

lidé. 

Inconsolidcr,  v.  acl.;  ne  pas  consolider,  ne  pas 
allirmir  : au  lieu  de  consolider,  vous  incon- 
solidez. 

Inconsommable  , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n'est  pas 
consommable  , ne  peut  être  consommé  : ces 
choses  sont  inconsommables. 

Inconsommateur.s.  m.  f.,  Irice  ; celui,  celle  qui 
consomme  peu  : il  est  inconsommateur. 

Inconsommation  , s.  f.  ; absence  de  consomma- 
tion ; état  inconsomraé  : son  inconsomtna- 
tion. 

Inconsommé,  e,  adj.  et  part,  pas.;  qui  n’est  pas 
consommé  , accompli  , qui  n'est  pas  dé- 
truit. 

Iticotisomrner  , v.  acl.  ; ne  pas  achever,  ne 
pas  accomplir  ; ne  pas  détruire  par  l’u- 
sage. 

Inconslntable  , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
constatable,  ne  peut  être  constaté  : ces  faits 
sont  inronstalablcs. 

Inconslatant , e,  part  pr.  cl  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  constater,  qui  n'est  pas  consta- 
tant , ne  constate  pas  ; celle  preuve  est  in- 
constatanle. 

Inconslalation , s.  f.:  absence  de  constatation; 
état  ineonstalé  : l'incoiistalation  des  faits. 

Inconstaté , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
constate  : ces  faits  sont  ineonstatés. 

Inconstatcr,  v.  act.  ; ne  pas  cnnstater,  ne  rien 
constater  : inconslalcr  un  fait. 

Inconstemablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  cons- 
teruable,  ne  peut  être  consterné  : cet  homme 
est  inconsternable. 

Inconsternation,».  f.;  absence  de  consternation; 
étal  inconsterné  : son  inconsternation. 

Inconstant , c , adj.;  qui  n’est  pas  consterné  : 
celle  personne  est  inconsternée. 

Inconslipable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  cons- 
tipahlc  , ne  peut  être  constipé,  n’est  pas  sus 
ceptiblc  de  constipation  ; celte  personne  est 
inconslipable. 

Inconstijiant , e,  adj.;  qui  n'est  pas  constipant , 
ne  constipe  pas  : rcs  aliments  sont  incotisli- 
panti. 
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Inconstipalion , s.  f.;  absence  de  constipation; 

état  incunstipé  : son  inconstipation. 

Inconslipé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
constipé  : elle  est  ineonstipéc. 

Inconstipcr,  v.  act.  et  pr. , s’ — ; ne  pas  consti- 
per, ne  pas  se  constiper;  ne  pas  causer  une 
constipation  : inconsliper  une  personne. 
Inéonstituable,  adj.  des  2 g.;  q>  i n'est  pas  con- 
stituable',  ne  peut,  ne  doit  pas  être  consti- 
tué : cette  servitude  est  incunstiuiahle  : ce 
droit,  cette  rente  est  inconstituablc. 

Inconstitué,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  constitué  ou 
l’est  inconvenahlcment  : cette  rente  est  incon- 
stittiée. 

Inconstitutionnalisé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui 
n’csl  pas  constitntiouualisé , qui  n’est  pas 
rendu  constitionncl , qui  manque  de  consti- 
tutionnalité ; cet  acte  politique  est  inconsti- 
tulionnalisé. 

Incanstitulioimaliser,  v.  art.  cl  pron.  s’ — ; ren- 
dre, devenir  inconstitutionnel , ne  pas  donner 
aux  actes,  aux  actious  toute  la  constitution- 
nalité nécessaire  : inconstitionualiscr  une  ac- 
tion politique. 

Inconstilutionnalisme,  s.  m.  ; continuelle  action 
d'inconslilinnualitë,  système  d'inconstitution- 
nalilc  : ce  n’est  que  de  rinconslilutionna- 
listne. 

Inconsultable,  adj.  dss  2 g.  ; qui  n’est  pas  con- 
sultable , ne  peut , ne  doit  pas  être  consulté  : 
cet  homme  est  inconsultable. 

Inconsultatcur , s.  ut  , f.  trice  ; celui , celle  qui 
ne  cuusnlte  pas, -qui  agit  sans  conseil. 
Inconsultatif , ve  , adj.  ; qui  u’est  pas  consulta- 
tive , qui  ne  marque  pas , n’exprime  pas  une 
consultation  tvoix  inconsullalive  : celle  forme 
est  inconsullalive. 

Inconsultation,  s.  f.  ; absence  de  consultation;  • 
étal  inconsttllé  : son  ioconsullalion. 
l/iconsullalieemcnt,  adv.;  d’une  manière  inron- 
stillnlive , sans  consulter  : agir  incoulsultati- 
vrment. 

Ittcon suite  , e , part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n’est  pas 
consulté  : celle  personne  est  ineonsultée. 
Incontulter,  v.  act.;  ne  pas  consulter,  ne  pas 
prendre  de  conseil  pour  agir  : incousulter 
quelqu'un. 

tnconsumablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  con- 
sumahle  , ne  peut  se  consumer  : ce  bois  est 
inronsumable. 

Inconsumation  , ».  f.  ; état  inconsumé  ; l incon- 
sumation  de  cette  maison. 

Inconiitmc  , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  , n’a  pas  été 
consumé  : celte  maison  fut  inconsumée. 
Incontagieus,  se,  adj.;  qui  n’est  pas  contagieux  ; 

cette  maladie  est  tnconlagieusc. 

Incontagiosllé , s.  f.;  état,  qualité  de  ceqni  n’est 
pas  contagieux  : son  incontagiosité. 
Incontagion , s.  f.  ; ce  qui  n'est  pas  contagion  , 
absence  de  contagion  : l’incontagion  des  vices. 
hicontemplablc , adj.  des  2 g.  ; qui  n est  pas 
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contemplable , ne  peut,  ne  doit  pas  être  con- 
templé : celte  chose  est  inconléniplable. 

htconumplateur,  a.  m.,  f.  trice ; celui,  celle  qui 
11e  contemple  pas. 

Ineonlemplation , s.  f.  ; absence  de  contempla- 
tion ; clat  inconleuiplé  : rinconlemplation 
des  choses. 

Incontempler,  v.  act.  ; ne  pas  contempler,  ne 
pas  considérer  attentivement. 

Incontemporain,  s.  m.,  f.  e;  celui,  celle  qui 
n'est  pas  contemporain. 

Incontcmporaniitc , s.  f.;  absence  de  contempo- 
ranéité : son  incontemporanéilé. 

Incontenable,  adj.  des  2 g.  ; qui  u'est  pas  con- 
leuable,  uo  peut  êrre  contenu,  retenu  dans  de 
certains  bornes  : ce  torrent  est  inconteuable. 

Incontenance,  s.  f.|  manque,  défaut,  absence  de 
contenance;  irrelenue dans  de  certaines  bor- 
nes : son  iuronteuaucc  la  dépare  , ôte  de  ses 
qualités. 

hicontenlablt,  adj.  des  2 g ; qtii  n’est  pas  cou- 
Icntablc  , que  l'ou  ne  peut  contenter  : celle 
personne  est  incuntenlablc. 

Incontcnlé,  e,  part,  pas  cl  adj.  ; qui  u’est  pas 
contenté  : elle  est  inconlenlèe. 

Incontcntemeut,  s.  m.  ; absence  de  contente- 
ment ; état  incoulenté  : son  incontenleirient. 

Incnnt,  nier,  v.  act.  ; ne  pas  eoutenter,  ne  | a- 
donner  de  coulentemcnt,  de  satisfaction  : iu- 
coutenlcr  quelqu'un. 

lncontcstalilisé , c . part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  incontestable. 

lncontestalnlUtr,  v.  act.  et  pron.  s’ — ; rendre, 
devenir  incontestable. 

Inconlestadott  , s f.  ; absence  de  contestation  ; 
état  iucontcstéj:  l’iucoutestalion  d'un  droit , 
d'une  chose. 

Inconieili,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
contesté  ; cette  chose  est  incontestée. 

Incontester,  v.  act.  ; ne  pas  contester,  ne  pas 
débattre,  ne  pas  disputer  : incontester  un 
droit. 

Inconlinuablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  con- 
imitable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  continué  : 
co  commerce,  cette  operation,  cette  discution 
est  iurouliuuable. 

Incontlmuulon , s.  f.  ; état  inconduite:  l’iucon- 
liouaiiuu  des  Iravaus. 

Jncontinué  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
continué  : ces  travaui  soûl  incuultnués. 

fneonlhuul,  le  , adj  ; qui  n’est  pas  continuel  : 
ut.  iucontiuuel  bonheur. 

Ineunliimellemcnt , adr.  ; d’une  manière  incon- 
tinuelle, sens  continuité  : il  est  incoiitinnelle 
ment  occupé. 

IncoMinuer , v.  act  ; ne  pas  continuer,  cesser  de 
faire  : Incoutinucr  un  travail. 

Inetntinuité,  s.  f.;  absence  de  continuité;  étal  . 
qualité  de  ce  qui  u'est  pas  continuel  : une 
inconlinuilé  de  bonheur. 

I ncontraclable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  conj 
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traclablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  contracté  : 
cet  engagement  est  incoulraclable. 

Incontradicteur,  ».  m.  f.  trice;  celui  , celle  qui 
ne  conU'cdil  pas  : il  ml  incontradicteur. 

Incontraignablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
conlraignable,  ne  peut  , ne  doit  pas  être  cou- 
trainl  : cette  personne  est  inconlraignable. 

Incontrnignanl,  e,  part,  pr,  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  contraindre;  qui  u’est  pas  con- 
traignant, ne  contraint  pas  : celle  mesure  esi 
inconlraiguante. 

hicontraindrc , T.  ad.  ; ne  pas  contraindre,  ne 
pas  par  uu  moyen  quelconque  forcer  quel- 
qu'un à faire  : incontramdrc  les  hommes, 
mais  les  persuader,  est  le  moyen  d'avoir  leur 
action  couscieociensc  en  tout. 

Incontraint , e,  part.  |«s.  et  adj.  ; qui  u’est  pas 
contraint  : cette  personne  est  ioconlraiule. 

incontraintc , s.  f.  ; absence  de  contrainte;  état 
incontraiut  : la  contrainte  est  une  lyraunie 
que  I, homme  cheiche  loujuufi  à repousser  ; et 
s il  11e  le  peut , elle  le  force  il  des  actes  de 
servitude  ou  d’hypocrisie,  L’incoiitraiule  au 
comraire  fia  vite  à faire;  et  par  elle  il  (ait 
avec  plaisir  et  bien,  parce  qu’il  u’obéit  qu’au 
raisonnement  cl  à sa  conviction. 

Incontraire,  s.  et  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas 
contraire,  opposé  ; les  in  contraires,  on  temps 
incontraire. 

I n contrairement , adv.  ; d’une  ruauicie  iucon- 
traire  : agir  inconlrairemenl. 

Inconlrariable,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  cou- 
trariahlc  , que  i’on  ne  doit  pas  contrarier  ; 
celle  opération,  cette  marche  est  incontra- 
riable. 

Incontrariant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  11e  fait 
pas  faction  de  contrarier  ; qui  n’est  pas  con- 
trariant, ne  contrarie  pasj:  esprit  incoutrariant. 

Inconlraric , e,  part,  pas*  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
contrarié  : elle  est  iucoutrariée  dans  ses 
goûts. 

Inconlruricr,  v.  act.  et  prou,  s’ — ; ne  pas  con- 
trarier, ne  pas  ap|iortcr  de  , contrariété,  ne 
pas  se  contrarier  : ces  choses  s’incontnrient. 

Incontrariété , s*  f.  ; absence  de  contrariété  : 
f incontrariélé  n’esi  pas  tonjoun  une  bonne 
chus»,  car,  c'est  souvent  la  contrariété  qui 
oblige  à bien  faire  et  alors  on  est  plus  heu- 
reux. 

Incontravention,  s.  f.;  absence  de  contravention; 
ce  qui  u'est  pas  contravention  : l'incontraren- 
lion  ans  lois. 

Ineonlrct  enaut,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  rontreve- 
nant,  qui  ne  contrevient  pas  ; il  est  incontre- 
venant. 

Incontrôlable,  adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  con- 
trôlable, que  l'on  rtc  doit  pas  contrôler  : sou 
action,  celte  dépense  est  incontrôlable. 

Incontrôlé,  s.  m..  absence  tic  contrôle.  Art  fîg. : 
absence  de  critique,  de  censure  : l’iuconlrple 
des  actions. 
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Incontrôlé,  e,  ad].  ; qui  n'est  pas  contrôlé  : son 
action  est  incontrôlée. 

Incontroversabilité,  s.  f.  ; état , qualité  de  ce 
qui  est  iucontroversable. 

Inconiroversable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas 
controversablc,  ne  doit  pas  vire  controversé, 
disputé  , rendu  objet  d’une  contovcrse  : c’est 
incontreversable. 

Incontroversé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  controversé,  rendu  objet  de  controverse  : 
cette  opération  est  inconl reversée. 

Incouiroverser,  v.  ueut.  ; ne  pas  faire  de  la 
controverse  : act.;  ne  pas  rendre  objet  de 
controverse  : vous  ineoutroversez  : incoiilro- 
verser  les  principes. 

Inconvéniefice , s.  f .;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
inconvénient  : son  inconvénicnce*:  l’inconvé- 
nience  de*  personnes,  des  choses. 

Inconviclion,  s.  f.  ; absence  de  conviction  ; état 
ineonvaincu  : la  conviction  est  le  llanibcau 
de  la  raison  et  de  l’esprit  ; l'mconviction  en 
est  régari-mcnt  et  la  fausseté. 

Inconvocable,  adj  dos  2 g ; qui  nVst  pas  cou- 
vocable  , ne  peut,  ne  doit  pas  être  convo- 
qué : ce*  personnes  sont  in  colt  Vocables. 

Incon  vocal  ion,  s.  f.  ; absence  de  convocation  ; 
état  incon voque  : l'iucuü vocation  des  mem- 
bres de  rassemblée. 

Inconvogué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  nVst  pas, 
n'a  pas  été  convoqué  : ils  furent  iucouvoqués. 

Incotn'oquerfV.  net,;  ne  pas  couvoquer,  ne  pas 
réuuir  en  assemblée  : incoBvoquer  les  ci- 
toyens. 

Incoobligeabte  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
coobligcalde,  ue  peut,  ne  doit  pas  être  obligé 
avec  plusieurs  : cet  homme  est  incuobligea- 

» Me. 

Incoobligé , e , pari.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
coobligé  : cette  personne  est  bicoobtigée. 

Incoobliger,  v.  act.  et  pron.  s’—  ; ne  pas 
coobliger,  ne  pas  se  coohligcr;  ne  pas  obli 
ger,  ne  pas  s’obliger  avec  plusieurs  : s’in- 
coobliger  : incoobliger  des  personnes.  J 

Incoopération  , s.  f.  ; ne  pas  faire  l'action  de 
coopérer;  absence  de  coopération  : son  in- 
coopéra lion. 

Incoopcrer,  v.  act.  ; ne  pas  [coopérer,  ne  pas 
faire , ne  pas  travailler  à un  chose  conjointe- 
ment avec  une  ou  plusieurs  personnes  : il  a 
incoopére  à ce  travail. 

Incoordonnuble , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
coorduuuable , ne  |»eut  être  coordonné  : ce* 
moyens  sont  iucaordonnables. 

Incoordonné , e,  part,  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pa« 
coordonné  ou  l’est  mal  : toutes  ces  choses 
sont  incoordonnées* 

Incoor donnemen t , adv.  ; d'une  manière  incoor- 
dounéc  : combiner  incoordonnéineut. 

Incoordonner , v.  act.  et  prou,  s’ — ; ne  pas 
coordonne r ou  le  faire  uial , ne  pas  se  coor- 
donner ; ne  pas  combiner  convenablement  les 
rapports  pour  un  but. 
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Incopiable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  copia- 
blc,  ue  peut  être  copie  , que  l’on  rie  aoit  (vas 
copier,  imiter,  sur  quoi  on  ne  doit  pas  se  mo- 
deler : celte  personne  est  incopiable. 

Ir, copiant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  copier  ; qui  n’est  pas  copiant,  ne 
copie  îpas  ou  le  fait  mat  : celle  jeune  per- 
sonne est  iucopiaiite. 

Incopié , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  co- 
pié, imité  ou  l’est  niai  : celte  personne  est 
incopiée. 

Incopicr , v.  act.  ; ne  pas  copier,  ne  pas  imiter, 
ne  pas  sc  modeler  sur  une  personne  oii  le 
faire  mal  ; iucopier  une  pièce,  une  personne, 

> Incopieusemcnt , adv.;  d’une  manière  incopieuse  : 
manger  iucopicusement. 

Incopieux,  se,  adj.;  ce  qui  n’est  pas  copieux  : 
c’est  inropieiix. 

Incordialisé , c,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
cordalisé,  rendu  cordial , qui  est  sans  cordia- 
lité : son  action  est  incordialisce. 

tncordialiser , v.  aet.  et  pron.  s*—;  ne  pas  cor- 
diibser,  rendre  cordial  ; ne  pas  se  coidialiscr; 
ne  pas  montrer,  ne  pas  manifester  de  la  cor- 
dialité; ne  pas  donner  aux  actes,  aux  choses 
la  cordialité  nécessaire,  ne  pas  prendre  de  la 
cordialité. 

Incordialité , s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
cordialité. 

Incorreclibilité  , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui 
«si  incorrcclible. 

Int  orrectible,  adj,  des  2 g.;  qui  n’esl  pas  corrcc- 
tible,  de  uaturc  h être  corrigé,  adouci. 

Incorrectif  , vè  , adj.  ; qui  n’est  pas  correctif, 
qui  ne  corrige  pas , qui  n’a  pas  ou  n’a  plus  la 
vertu  de  corriger  : ce  moyen  est  incorrectif, 

Incorreciivité  , s.  f . ; état , qualité  de  ce  qui 
n’est  pas  correctif  : sou  incorrCctivitc. 

Ineorrcspondant ',  e,  adj.,  qui  n’est  pas  corres- 
pondant, ue  correspond  pas. 

tncorresp  on  dément,  adv.;  d’une  mnnière  in  cor- 
respondante, sans  correspondance. 

Incorrigé  , e , part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
corrigé  : cette  personne  est  incorrigée. 

Incorrigcr  , v.  act.  et  pron.  s’ — ; ne  pas  corri- 
ger, ne  pas  se  corriger  ; incorriger  un  en- 
fant. 

Incorrigibilité , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  incorrigible. 

Incorrigibiliser , v.  act.  et  pron.  s’—;  rendre  , 
devenir  incorrigible  , impossible  à corriger  ' 
l’homme  s’mcorrigikiiue  par  l'ignorauce,  par 
rinvéleration  des  habitudes  ; mais  plus  en- 
core par  se>  faux  orgueils  et  ses  sols  amours 
propres  : l’irrcpriraande  incorrigibilise  ; parce 
que  si  l’homme’,  surtout  dans  sa  jeunesse, 
n’est  repiis  quand  il  a méfait,  les  tuésliabi- 
ludes  s’invétèrent  , »-t  celte  même  inépri- 
ruande  implante  infailliblement  des  vices. 

Incorrodablc , adj.  dis  2 g.  ; qui  n’est  pas  cor- 
rodable , ne  peut  se  corroder,  n’est  pas  sut- 
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ceptible  de  se  corroder  : ce  lerrcin  , celte 
chose  est  in  cor  roda  Me. 

Incorrodant,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  Corrodant,  ne 
corrode  pas  : une  substance  iucorrodanie  : 
un  courant  d'eau  incorrodant. 

Incorrodé , e,  adj.;  qui  n’est  pas  corrodé  : cette 
chose  est  iucorrodée  : ces  rives  sont  in  cor- 
rodées. 

In  corrompre,  v*  act.  et  pron.  s’ — ; ne  |>as  cor- 
rompre , ne  pas  se  corrompre  : iiicorroniprc 
une  personne  : ces  choses  s'incerrompeut. 

! ne  or  rompu,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
corrompu  : cette  personne,  cette  chose  e t 
incorrompue. 

Incorrupteur,  s.  m.,  f.  irice ; celui,  celle  qui  ne 
corrompt  pas  , n'emploie  pas  1a  corruption 
un  gouvernement  incorrupteur. 

Ineorruplibitisè  , t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu  , devenu  incorruptible  , impossible  ou 
très  difGcile  de  corrompre  : ces  choses  sont 
incorruptihilisées* 

Incorrupiibiliser,  v.  act.  et  pron.  a*—;  rendre  , 
devenir  incorruptible,  impossible  ou  très  dif 
fi*  ile  de  corrompre  : ces  choses  s'incurrupii- 
biliseul. 

Incorrufjtiblemcnt,  adv.  ; d'une  manière  incor- 
ruptible, sans  corruption. 

Incorruplif , t*e,  adj.  ; qui  n’est  pas  corruptif, 
qui  n'est  pas , ne  lient  pas  de  la  corruption  , 
qui  ne  corrompt  pas , qui  impropage  la  cor- 
ruption : des  pnuripts  incorruplifs. 

Incorruption , s.  f.;  absence  de  corruption  ; état 
incorrompu  : par  la  corruption  privée  on  pu- 
blique on  n que  des  œuvres  et  des  résultat» 
de  fraude,  de  dégradation,  d'immoralité  et  de 
crime;  par  rhicurruptioii  on  a que  ceux  de 
l'honneur  cl  de  la  vertu. 

Incorrupiûnncnt,  adv.;  d une  manière  incorrup- 
tivc,  par  l’iin  orruption , sans  ta  propagation 
de  la  corruption  ; gouvernez  incorrupiive- 
menu 

Incorsarié , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
corsarié.  Au  fi  g.  : qui  n'est  pas  traité  d’um* 
manièie  méchante,  dure,  avide,  impitoyable  : 
ce  debiteur  est  iucorsarié. 

Incorsuricr,  v.  ucut.  ; ne  pas  corsarier,  ne  pas 
faire  le  corsaire  , ne  pas  agir  en  corsaire.  Au 
fig. ; ne  pas  traiter  avec  méchanceté,  dureté  , 
impitoyabilitè. 

Incorsé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
corsé  ou  qui  l’est  mal  : celte  femme  est  in- 
corsée. 

Incorser , v.  act.  et  pron.  s’ — ; ne  pas  corser, 
ne  pas  se  corser  : vous  vous  incorsez. 

Incnricgeable,  adj  des  2 g ; qui  n’est  pas  corlé 
gcalde,  ne  peut  être  cortège,  accompagné. 

Incortégé , e , adj.  ; qui  n'est  pas  cortégé  , qui 
e»t  sans  Cortège , qui  n’est  pas  ace  otupagué  , 
qui  u’est  entouré  de  rien  : cette  personne  est 
incotlégée  d'amis,  d'affections. 

Incorvcablc , adj.  des  2 g.  ; qui  u’est  pas  cor- 
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véable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  assujéti  à la 
corvée  : celte  personne  est  incorvéable. 

lucossë , c , adj.  ; qui  u’est  pas  cossé  , qui  a peu 
de  cosse  : des  fèves  incossées. 

Inc  o tu  b le,  adj,  dos  2 g.  ; qui  nVst  pas  cotable  , 
ne  peut , ue  doit  pas  être  coté. 

Incotc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas  côté  * 
ces  marcha ndi  es  sont  incotées. 

Incolcr,  v.  act  ; ne  pas  coter  : iiicoler  des  mar- 
chandises, les  fonds  publics. 

Incouard , e,  s.  cl  adj.;  qui  n’est  pas  couard,  qui 
ne  présente  pas  de  lâcheté. 

Incounrdi  ment,  s.  m.;  action  par  laquelle  on  ne 
couarde  pas:  par  son  iiicouaidcmcul. 

Incouar dément,  adv.;  d’une  manière  incouarde, 
sans  lâcheté  : il  s’est  Conduit  iucouardément. 

lncouardcr9v.  neut.;  ne  pas  rouer Jer,  ne  pas 
faire  le  couard  ; faire  , agir  iulâchement.  Act. 
et  pron.  s’ — ; uc  pas  rendre,  ne  pas  devenir 
couard,  lâche. 

Incouchable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  coti- 
chable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  couché,  ren- 
versé : ccs  blcs,  ces  branches  sont  iticoucha- 
bles* 

Incouchc,  c,  pari.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pas 
couché,  reiivcrsé  : cette  personne  est  incou* 
chée  : les  blés  sont  incoucbés. 

IncouJ.c  . v.  act.;  ne  pas  coucher.  Pron.,  s’ — ; 
ne  pas  se  coucher. 

Incoupable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  coupa- 
ble : cet  accusé  est  incoupablc.  que  l'on  ne 
peut  couper  : ce  pain,  cette  viande  est  incou- 
pable. 

Incoupant,  c,  part.  pr.  et  adj.';  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  couper;  qui  n'est  pas  coupant, 
qui  ne  coupe  pas  ou  ne  coupe  pas  bien  : ce  * 
couteau  est  incoupant:  celte  serpe  est  incou- 
pante. 

Incoupé , e,  paî  t.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  coupé 
ou  l'est  mal  : cette  viande  est  iucoupée* 

IncoupemctK , s.  ni.;  état  iucoupé  : l’iiicoupc- 
meut  du  bois,  du  pain,  de  la  viande.1 

Incouptr , v.  act.;  ne  pas  couper  ou  le  faire 
mal. 

Incourage , s.  m.;  manque,  défaut,  absence  de 
courage  : par  le  courage,  les  maux  sont  sou- 
vent peu  de  chose,  et  par  l’incourage  le  moin- 
dre mal  est  grand. 

Inc  oui ageusement , adv.;  d'uue  manière  incou- 
rageuse, saus  courage,  avec  iuhardiesse. 

Incourageux,  se,  adj  ; qui  n’esl  pas  courageux, 
qui  manque  de  courage,  de  fermeté,  de  réso- 
lutiou  : celte  personne  est  iucotiragcuse. 
Substantivement  : un  iiicotiragrux. 

Incourbable , aJj.  des  2 g.;  qui  n’esl  pas  cour- 
bable,  ne  peut  être  courbé,  qui  u’est  pas  sus- 
ceptible du  se  courber. 

Incoui  baturé,  e,  adj.;  qui  n’est  pa»  courbaturé, 
u'a  pas  uiie  courbature. 

Incourbe , e,  adj.;  qui  n'est  pas  couibé  : cette 
personne  est  incombée. 

Incourohnablc , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  cou- 
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roonable,  ne  peut,  uc  doit  pas  être  cou- 
ronné. , 

Incouronné , e,  adj.*t  <[ui  u est  pas,  na  pas  etc 
couronné. 

Incouru,  e,  ad}.;  qui  n’est  pas  couru  ; celte  per- 
sonne, cette  chose  est  incourue. 

Incoftieux,  SC,  adj.;  qui  n’est  pas  coûteux  ; celte 
chose  est  incouleuse. 

Jncoulrc,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  coutré,  qui  est 
sans  contre  ; cette  charrue  est  incoutrce  ou 
l’est  mal. 

Incouvani,  e,  adj,;  qui  n’est  pas  couvané,  nus, 
enfermé  dans  un  couvent  : des  religiouws  in- 
couvanées,  des  moines  incouvancs. 
Incouvanemenl,  s.  m.;  état  iucouvanc  ; l’incou- 
vauemeul  des  jésuites.  ^ ^ 

htcraiguable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n est  pas 
craignable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  craint  : 
cette  personne,  ce  mal  est  incraignable. 

In  craignant,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  craignant,  qui 
ne  craint  pas,  rien  : cette  personne  est  in- 
craignante.  Substantivement  : un  incraignant. 
Jncravnlè,  e,  adj.;  qui  u'csl  pas  cravaté  ou  l'est 
mal  : cet  homme  est  iocravaté. 

Intravaicmcnt,  s.  m.;  état  iocravaté  : sonincra- 
salement. 

Incrédibilité,  «.part.  pas.  et  adj.;  quiest  rendu, 
devenu  susceptible  de  pardre  son  crédit,  qui 
est  exposé  à la  perte  du  crédit,  de  son  crédit 
lncn'dibiliscr,  v.  act.  et  pr.,  s'—;  rendre,  de- 
voir susceptible  de  perdre  son  crédit  ; expo- 
ser, s’exposer  à perdre  le  crédit,  son  crédit  : 
cette  personne  s'inerédibilise. 

Incr éditablt,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  crédi- 
table,  qui  ne  mérite  pas  être,  qui  ne  peut,  ne 
doit  pas  être  crédité  : cet  homme  est  incrédi- 
table. 

Incrcdilam,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  créditer,  de  >e  créditer,  qui  n’est 
pas  créditant,  ne  donne  pas  de  crédit  : dans 
le  comineice  l’inexactitude  est  tncreditaute. 
lucre  dite,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pa» 
crédité  : ce  compte  est  hérédité,  qni  est  saos 
crédit  : celte  personne  est  incréditéc. 
JncrêdUcr,  v.  Bel.  et  pr.,  s’—;  ne  pas  créditer  : 
iucrédiler  un  compte,  ne  pas  gagner,  ne  pas 
acquérir  de  crédit  : celle  personne  s'incré- 
dite.  , 

Incrédulement , adj.;  d’une  manière  incrédule, 
süus  crédulité  ! vous  raisonnez  incrédule* 
meut. 

Incrédulité,  e,  pari.  pais,  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  incrédule,  qui  a perdu  sa,  de  sa  cré- 
dulité 

tnereduliser , v.  act.  cl  pr.,  s’—;  rendre,  deve- 
nir incrédule , détruire  la,  pet  dre  sa,  de  sa 
crédulité  : une  religion  qui  n’a  pas  un  carac 
tère  d* incontestable  vérité,  qui  présente  de 
l’imposture  et  du  charlatanisme,  qui  ne  capte 
pa*v  le  cœur,  dont  les  prêtres  sont  intolérant*, 
despotes,  orgueilleux,  irascibles,  avares  et  im- 
moraux; lue  rédulisc  toujours  les  hommes,  ou 
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les  foi  qu’elle  inspire  ne  sont  que  stupidité  ou 
hypocrisie. 

Incrêdulitmt,  s.  m.;  ce  qui  n’est,  ne  présente 
continuellement  que  des  actes  d’incrédulité  : 
ce  n’est  que  de  l'incrédulisme  : c'est  un  dan* 
gereux  incrédulisme. 

Incrcpi}  e,  adj.;  qui  n’est  pas  crépi  ou  l’est  mal. 

Increusable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  creu- 
sable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  creuse,  qu’il 
est  dangereux  de  creuser  : celte  fosse  est  in- 
creusable. 

Increusé,  e , adj.  et  part,  pas.;  qui  n’est  pas 
creusé  ou  qui  est  insuffisamment  creusé  : ce 
trou  est  increusé. 

Increusement,  s.  m.;  état  increusé  ; l'incmise- 
ment  d’un  trou,  d’une  fosse. 

Incrcuser , y.  act.;  ne  pas  creuser,  ne  pas  ren- 
dre plus  creux  : incrcuser  des  précipices. 

Incriant , e , adj.;  qui  n’est  pas  rriant,  qui  ne 
fait  pas  crier,  n’est  pas  révoltant  : c’est' in- 
criant. 

Ineriblable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  crihlable, 
ne  peut  être  criblé,  que  l’on  ne  peut  bieu 
cribler  : ce  grain  est  ineriblable. 

Incriblant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  cribler  ; qui  n’est  pas  criblant,  qui 
ne  crible  pas  bien  : cet  instrument  est  incri- 
blant. 

Incrtblé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  cri* 
blé  ou  l’est  rn.nl  : ce  blé  est  incribté. 

lucriblement , s.  m.;  état  incriblé  : l’incriblc- 
ment  du  blé 

Incribler , v.  act.;  ne  pas  cribler  du  tout  ou  le 
faire  mal , inconvenoblemcut  : incribler  le 
blé. 

Incriminalisable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
criminalisable,  ne  peut  être  rendu  criminel. 

Incriminalisant , e.  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  criminaliser;  qui  n’est  pas 
criminalisant;  qui  ne  criminalise  pas,  ne  rend 
pas  criminel  : cette  action  est  incriminali- 
sante, ne  cause  pas  la  criminalité,  ne  la  cons- 
titue pas. 

Inctiminalisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  criminalisé,  rendu  criminel  ; qui  est  sans 
criminalité. 

Incrimina  User , v.  art.  et  pr.,  s*—;  ne  pas  cri- 
minaliser, ne  pas  rendre  criminel  ; ne  pas 
tomber  dans  la  criminalité  : incrimina li se r 
une  personne. 

Incriminel,  /e,  adj.;  qui  n’est  pas  criminel  : cet 
acte  est  incnramel. 

lucriminellement,  adv.;  d une  manière  iocrimi- 
nelle  : elle  a agit  incnmincllemcnt. 

Incritiquable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  rrilî- 
quablc,  ue  peut,  ne  d >u  pas  être  critiqué  : 
celte  personne,  cet  ouvrage,  cette  action  est 
incritiquable. 

Incritiquammcnt,  adv.;  d’une  manière  inniti 
tpianle , saus  critique  ; il  en  parle  incriii- 
quamment. 

Incritiquant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
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l’action  de  critiquer;  qui  u’est  pas  critiquant, 
ne  critique  pas  : ce  discours  est  incriliquant. 

Iiictilique,  s.  f.;  absence  de  critique  : quelqucs- 
fim  désirent  l’inrriliquc  de  leurs  ouvrages  et 
se  réjouissent  lorsqu'ils  sont  incriliqués  ; ils 
ignorent  qu'une  judicieuse  et  consciencieuse 
critique  fait  le  bon  auteur, 

Incrilir/ue,  cdj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  critique, 
qui  no  présente  rien  de  critique,  de  dange- 
reux : son  état  est  incritique. 

Incritiqué,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’a  pas  été, 
qui  n’est  pas  critiqué  : il  fut  incritiqué. 

lucriliquer,  v.  act.;  ne  pas  critiquer  : incriti- 
quer  un  ouvrage,  tin  auteur. 

Incrochu,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  crochu  : il  est 
incrochu. 

Incroisé,  e,  adj.;  qui  u’est  pas  croisé  : race  in- 
croisée. 

Incrollé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  crotté  : il  est  in- 
crotté. 

Incrolteux,  se,  adj.;  qui  n’est  pas  croîtrais,  qui 
n'a  pas,  ne  donne  pas  de  crotte  ; des  rues  in- 
crotieuses. 

Introulable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  crou- 
lablc,  ne  peut  crouler  : cet  édifice  est  incrou- 

Im. 

Incroulant,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  croulant  : cette 
maison  est  incroulanle. 

Incroulé , r,  adj.;  qui  n'est  pas  croulé  : sa  mai- 
son est  incroulcc. 

I m iaulement,  s.  m.;  absence  de  croulement , 
état  incroulé  : son  incroulement. 

Incroupi,  e,  adj.;  qui  n’a  pas  de  croupe  ou  qui 
est  mal  croupé  : un  cheval  iucroupé. 

Incroupi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
croupi  : ce  lieu  présente  des  eaux  incroupies, 
de  belles  eaux. 

Incroupir,  v.  n.;  ne  pas  croupir  : par  l'écoule- 
ment donné,  les  eaux  incroupisscnt  mainte- 
nant. 

Incroupissable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas 
croupissable,  ne  peut  plus  croupir  : les  eaux 
sont  inçroupissables. 

Incroupissant,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait 
par  l'aclion  de  croupir  ; qui  n'est  plus  crou- 
pissant, ne  croupit  pas  ; au  moyen  de  cet 
écoulement,  scs  eaux  seront  incroupissantes. 

Incroupissement,  s.  ni,;  état  incroupi  : l’in- 
croupissement  des  eaux. 

Incroustillant,  e,  adj.:  qui  n’est  pas  crouslil 
huit  : cette  pâtisserie  est  incrouslillaute. 

Incroulé,  e,  adj.;  qui  est  sans  croule  ou  qui  a peu 
de  croule  : pain  incroulé. 

Incroyabilisé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  incroyable  : ces  choses  sont  incroyabi- 
lisées. 

Incroyabiliser , v.  act.;  rendre  incroyable  : vous 
iurroyabilisez  vos  récits. 

Incroyance,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
croyance. 

Incroyant,  s.  ro.  f.,  e;  celui , celle  qui  ue  croit 
pas  : un  incroyant. 


Incruauté,  s.  f.;  absence  de  cruauté  ; état,  qua- 
lité de  ce  qui  n’a  rien  de  cruel. 

Incrudilé,  s.  f.  ; absence  de  crudité  : l’incrudité 
des  choses. 

Incrutlivore , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  crudi— 
vore,  qui  n'aime  pas  ce  qui  est  cru.  Substanti- 
vement ; vous  êtes  un  incrudivore. 

Incruel,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  cruel,  qui  est  sans 
cruauté.  On  dit  d’une  femme  faible  : qui  ne 
résiste  pas,  qui  cède  aux  instances,  quelle  est 
incruelle.  Substantivement  : une  incruelle. 

Incruellement , adv.  ; d'une  manière  incruelle  , 
sans  cruauté. 

Incrucmenl,  adv.;  d une  manière  peu  dure,  avec 
ménagement  : vous  ditei  iucruement  les 
choses. 

Incryslallisable  , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
crystalhsable,  ne  peut  se  crystalliser. 

Incrystallisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  crystalliser;  qui  n'est  pas  crys- 
tallisant,  qui  ne  crystallise  pas. 

Incriistallisation.s.  f . ; état  incrystallisé. 

Incrystalliser,  v.  act.  et  pr.,  s* — ; ne  pas  crys- 
talliscr,  ne  pas  se  crystalliser. 

Incubable,ud\.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  ctibable, 
que  l’on  ne  peut  cuber. 

Incubé  , e,  adj.  ; qui  n'a  pas  été , qui  n’est  pas 
cubé  ou  l’est  mal. 

Incueillable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  cueil- 
lalde,  que  l’on  ne  doit  pas  cueillir  : ces  fruits 
sont  incueillables. 

Incueillement , s.  m.;  ne  pas  faire  l’action  de 
cueillir  ; état  iuCueilli  : l'incueillcment  des 
fruits. 

Incueilli , e , |>art.  pas.  et  adj.  ;-  qui  n’est  pas 
cueilli  ; les  fruits  sont  incueilfis. 

Incueillir,  v.  act.;  ne  pascueillir  : inctlcillir  des 
fruits. 

Incuirassé , e , adj.;  qui  n'est  pas  cuirassé  : ce 
cavalier,  cet  homme  est  incuirastc. 

Incuirassement , s.  m.;  état  incniiasvé  : son  in- 
cuirassement. 

Inculcablc,  adj.  des  2 g.;  que  l’on  doit  inculquer 
dans  le  coeur,  dans  l'esprit  : ces  principes  sont 
inculcables. 

Inculminance  , s.  f.;  absence  de  culminance  : 
l'incutininance  du  jiouvoir  princiel. 

Incttlminanl , e,  adj.;  qui  u’est  pas  culmi- 
nant. 

Incultivable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  culti- 
vable, ne  peut,  ne  doit  pas  être  cultivé  : celte 
tirre  est  incultivable. 

Incultiué  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  . 
cultivé  ou  lest  mal  : celle  terre  est  incnl- 
tisée. 

lucultiuer , v.  act.  ; ne  pas  cultiver  oii  le  faire 
mal.  Au  fig,  : ne  pas  preudre  les  soins  néces- 
saires pour  conserver  : iucullivcr  l’amitié  v 
d'une  personne. 

Incwitber,  v.  n.;  peser,  tomber,  fondre  sur„ ac- 
cabler : les  malheurs  iiicuinbcnt. 

"J 
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Ineupide  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  cupide 
Substantivement  : un  incupide. 

Incupidité,  s.  f.;  absence  de  cupidité;  état,  qua- 
lité de  ce  qui  u’a  ri»*n,  ne  présenté  rien  de  cu- 
pide : rjneupidilé  des  désiis,  de  l'action  : la 
cupidité  est  un  vice  dont  l’homme  a toujours 
à rougir;  l’incopidité  est  une  qualité  qni  fait 
«percevoir  en  tout  le  bel  ordre  d'une  rationa- 
lité supérieure. 

Incurabilité,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
devenu  incurable. 

lncurabiliser , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  deve 
nir  incurable,  impossible  à guérir  : au  lieu  de 
le  guérir,  vous  Tinrurobilisez. 

Incynique , adj.  des  2 g ; qui  n*e*t  pas  cynique, 
qui  n’a  rieu,  ne  présente  rien  de  cynique. 

Incyniquemtnt , adv.;  d'une  manière  incyniqne, 
sans  « ynisme. 

Jndallé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  dallé,  qui  n'est  pas 
garni  de  dalles. 

Jndamnable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  damna- 
ble  , ne  peut , ne  doit  pas  , ne  mérite  être 
damné. 

Indamnant , e,  adj.  et  part,  pr  ; qui  ne  fait  pas 
i’actiou  de  damner,  de  se  damner,  qui  n’est 
pas  damnant  , ne  cause  pas  la  damnation  : 
cette  faute  est  iudamnaiile. 

Jndùmttntion , s.  f.;  absence  de  damnation  ; état 
indatnné. 

In  damne , c.part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
damuc  : les  âmes  indatnnées  jouissent  d'un 
-bonheur  éternel. 

Jndamner , v.  act.et  pr.,  s’ — ; ne  pas  damner, 
ne  pas  se  damner. 

Jndanger  aisément  , adv.;  d’une  manière  indan- 
gereuse ; il,  elle  est  iudangereusement  ma- 
lade. 

Jndangercux,  se,  adj.;  qui  n'est  pas  dangereux  : 
ce  mal  est  indaugeretix. 

Jndqrlreux  , se,  adj.;  qui  n’est  pas  dartreux. 
Substantivement  : un  iudartreux. 

Indate  , e,  adj.;  qui  n’est  pas  daté  : cette  lettre 
est  indatéç. 

Indiballé , e , adj.;  qui  n’est  pas  déballé  * ces 
marchandises  sont  indéballécs. 

J idébatfabte , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  débat- 
table  , ne  peut  être  débattu , discuté  : ce 
compte  est  indébatlahle. 

J idébatlanl , e,  adj.:  qui  n’est  pas  débattaut,  qni 
ne  cause  pas , n'amène  pas  de  débat  : la  dis- 
cussion fut  indébaltanle,  n’a  rien  débattu  : 
son  improvisation  fut  indébattente. 

li.dehatiu  , e , adj.;  qui  n’a  pas  etc  , qui  n’est  pas 
débattu  : ce  compte  est  indebattu. 

ii  débauchable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  dé- 
baucha b!e,  que  l'on  ne  peut  débaucher  : cet 
homme  est  indébauchable. 

lr débauché  , e,  adj  ; qui  n’est  pas  débauché. 
Substantivement  ; c'est  un  iiulébaucivè. 

1)  débigotisabie  , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé 
bigotisable,  que  Tonne  peut  de  bigot  ist  r,  tirer' 
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faire  sortir  de  son  bigotisme  : cette  femme  est 

indéhigolisablc. 

Indébigolisé  , e , adj.;  qui  n'est  pas  débigo- 
tisé. 

indèbitable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  débi- 
tablc,  que  l'on  ne  peut  débiter  : ces  marchan- 
dises sont  indébilahles. 

Indébile  . c,  adj.;  qui  n’est  pas  débité  : ces  cho- 
ses, ces  marchandises  sont  iudébilées. 

Indébbtanchi , c,  adj.;  qui  n’est  pas  déblanchi  : 
il  est  indéblanchi. 

indéblanchi  stable  , adj.  des  2 g.  ; qui  u’est  pas 
déhhmchissable,  n’est  pas  susceptible  de  se 
déblauchir,  : ce  mur  est  indéblanchissable. 

Indtblanchissemeni , s.  m.;  état  indéblanchi: 
son  indéblancbissemeui, 

Indcblaiannit , s.  m.;  absence  de  déblaiement  ; 
étal  iiidéblavé  : l’indéblaiement  du  rues. 

Indeblnyable  , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  dé- 
blayable,  ne  peut  être  déblayé  : ces  rues  sont 
indcblayables. 

Indeblayant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  déblayer,  qui  n’est  pas  déblayant , 
ne  déblaie  pas  : une  iiidéblayaiitc  paresse* 

Indéblayé  , e , part.  p*s.  et  adj.  ; qui  u’est  pas 
déblayé  : les  rues  sout  indéblayécs. 

Indéblayer  , v.  act.;  ne  pas  déblayer  ou  le  faire 
mal  ; indéblayer  les  rues. 

Indéblocable , adj.  des  2 g.;  qui  n'csl  pas  dchlo- 
cable  , que  Ton  ne  peut  débloquer  ; celte 
place  est  indéblocable. 

Indébloquc , e,  adj.;  qui  n’est  pas  débloqué: 
cette  place  est  indébloquee. 

hidebloquement , s.  rn.;  état  indébloquc  : l'in- 
débloquement  d’une  place. 

Indéboisablc,  adj.  des  2 g.;  qni  n’est  pas  déboi- 
sable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  déboisé. 

Indéboisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 

I déboisé  : cette  contrée  est  indéboisée. 

Indéboisement , s.  m.;  état  iudéboisé.  . 

Imiéboiser , v.  act.;  ne  pas  déboiser,  ne  pas  dé- 
truire , ne  pas  arracher  les  bois  : indéboiser 
un  pays. 

Indéboitc , e,  adj.;  qui  u’est  pas  déboité  : son 
genou  est  indéboitc. 

Indéboitement , s.  m.;  état  indéboité  : son  indé- 
boitement. 

Inâébordable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  dé- 
hurdablc,  n’est  pas  susceptible  de  déborder  : 
relie  rivière  est  indébordable. 

In  débordé  , e,  adj.;  qui  n’est  pas  débojrdé  : la 
rivière  est  indébordée.  ’ 

Indéhoué  , e , adj.;  qui  n'est  pas  débotté  : il  ne 
lait  que  d'grrivcr  , vous  le  voyez  encore  in- 
début té. 

fndêbouchablc , adj.  des  2 g.  ; qui  u’est  pas  dé- 
booclinbfe,  que  l'on  ne  peut  déboucher  : celte 
bouteille  est  indchoncliable. 

Indébauché  , c , ndj.  ; qui  n’est  pas  débouché  : 
celle  bouteille  est  indébouchée* 

Indébouc  bernent,  s.  ni.;  état  iudcbouché:  l’indé- 
bouchcmciit  d’une  chose- 
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Indébridé  , e , adj  ; qui  n’cst  jus  débridé  : ce 
chenal  est  indébridé. 

Indebridemmi , s.  m.  ; élat  indébridé  : l'inde- 
bridemenl  d'uu  cheval. 

Inilrbrouillable,  adj.  des  2 g.  jqui  nVst  pas  dc- 
brouill.-ible,  que  l'on  ne  peut  débrouiller  : celle 
affaire  est  iudebrouillahle. 

Indébrouillé,  e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  u’csl  pas 
débrouillé  : celle  affaire  est  encore  indé- 
brouillée. 

Indebrouillement,  «.  m ; état  indcbrouillé  : l’in- 
dcbrouillement  de  celle  affaire. 

Indébrouiller  , v.  acl.  et  pr..  s'—  ; ne  pas  dé- 
brouiller, ue  pas  se  débrouiller. 
hidecachnble , adj.  des  2 g.  ; qui  n'es!  pas  dc- 
carhable  , que  l’on  ne  doit  pas  décacher  : ces 
choses  sont  décachables. 

hidecacht , e,  adj.  ; qui  «'est  pas  décaché  : ces 
choses  sont  indécacbèes. 

Indécachement , ».  ni.;  étal  indcearhc  ; l’indé- 
cachemcnt  d'oue  personne,  d'une  chose. 
Indécachetable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'esl  pas  dé- 
cacbelable,  ne  peut;  ne  doit  pas  être  décacheté: 
ces  lettres  son!  indécaclietables.' 
lndécacheti  , e,  adj.  ,-  qui  n'esl  pas  , n’a  pas  clé 
décacheté  : ces  lettres  son!  indécachetées. 
indècadcnce,  s.  f.  ; absence  de  décadence  : l'in- 
décadeifcc  d'un  étal  est  dans  la  bonté,  la  na- 
tionalité , la  droiture  et  l'aplomb  de  son  gou- 
vernement ; dans  la  moralité  , l'activité , l’in- 
tcHigcnce,  la  persévérencc  , l'energie  et  le 
patriotisme  des  peuples. 

Inaécéde , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  décédé,  mort  : 
cette  personué  est  indécédée. 

Indéccncié,  e,  part.  jias.  cl  adj.  ; qui  n'est  pas 
dcceucié , n'a  pas  de  décence  , qui  n'est  fias 
selon  la  dcccucc. 

Indéc  entier , v.  act.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  décen- 
eier  , ne  pas  se  déceucier;  ne  pas  rendre,  ne 
pas  dévenir  décent  ; rendre,  devenir  indécent. 
Neul.:  tic  jias  agir  selon  la  décence  , ne  pas 
monlrer  de  décence  : vous  indécenciez. 
Indécentralisable,  adj.;  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
décenlralisable,  ne  peut,  né  doit  pas  être  dé- 
centralisé : celte  action  administrative,  poli- 
tique est  iudécentralhable. 
hidécentralitaiion  , s.  f.  ; absence  de  décentra- 
lisation ; état  indcccntralisé. 
indécentraliti  , e,  pari.  pas.  el  adj.  ; qui  n’cst 
pas  décentralisé  : l'action  administrative,  po- 
litique est  indéeentraliséc. 

Indcceniralittr  , v.  act.  ; ne  pas  décentrais  ’r  : 
indécenlraliser  l'action  administrative,  poli- 
tique. r 

Indéceniraliime,  s.  m.;  système  d'indcceulrali- 
vation. 

Indcccrclablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  ilcçer- 
clable,  n est  jias  susceptible  de  sc  décercler  : 
ces  lonnaux  sont  iudécerclablcs. 

Indécérelé,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  déccrelé  : ces 
tonnaux  sont  indécerclêi.  1 
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Indccerclcment , s.  m.;  élat  indécerelé  ; l'indé’ 
eerclemeut  de-s  lonnaux. 

Jn dénernable,  adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  décer- 
nable, ne  peut  être  décerné,  que  l'on  ne  doit 
pas  décerner  : ce  prix  est  iudécernable. 
ludcccrnation,  s.  f.  ; élat  indécerné  ; l’indécer- 
uation  de  récompense. 

Indéocrité , e,adj.  ; qui  n’est  jias,  n’a  pas  été 
décerne  ; le  prix  fut  indcceriié. 

Indéccrner , v.  :,ct.;  ne  pas  décerner  : iudécer- 
ner  im  prix,  des  récompenses. 
indéchalnable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  dé- 
chatnable,  ne  peut,  ne  doit  pa-  être  déchaîné  ; 
qui  ne  peut  rompre  sa  ehaluc,  ses  chaînes  : cc't 
homme  est  indéchaiuable. 

Indéchalné , e,  part.  pas.  et  aJj.  ; qui  n’est  pas 
déchaîné  , tl’a  pas  rompu  sa  chaîne. 
hfdéchal nemenl , s.  m.;  élat  iudécbataé  : son  in- 
déchâtnement. 

Indéchaincr,  v.  acl.  et  pr.,  s’—;  ue  pas  déchaî- 
ner. ne  pas  se  déchaîner;  ne  pis  rompre  sa 
rlialne,  ses  chaînes. 

Indéchargtable , adj.  des  2 g.  ; qui  u’est  pas 
déchargeable , ne  peut,  ne  doit  pas  être  dé- 
chargé : 3 est  iodéchargeable. 

Indéehargeant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  dç  décharger;,  qui  n'est  pas  dé- 
chargeant , ne  décharge  pas  ou  ne  le  lait  pas 
convenablement,  qui  u 'adoucit  pas  , il  allégé 
pas  les  charges  : les  impôts  resteront  encore 
les  mêmes,  les  lixatiuns  budgetaires  sont  iudé- 
chargeantes. 

Indéchargé, ‘ e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’esl  pas 
déchargé  : les  voitures  sont  indccbargées. 
Indéchargement,  s m.;  élat  indéchargé  : l’indé- 
eliargement  d'un  vaisseau. 

Indichargtr , v.  acl.  ; ne  pas  décharger  , ne  pas 
diminuer  le  poids,  la  charge,  les  charges  : iu- 
dérharger  une  personne,,  i ne  arme  à feu. 
Indéchéance , s.  f.  ,*  absence  de  déchéance  ; état 
indéchti  : son  iudécliéance. 

Indéchiffré,  é,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n'esl  "pas 
déchiffré  : cette  lettre  est  indécliiffrée. 
indéchiff  rement,  ».  m.;  état  indèehiffré  : ImiTé- 
chiurement  d'une  écriture. 

Indtchiffrer  ; v.  act.  ; ne  pas  déchiffrer  : vous 
riii'léchiffre*. 

Indéchirable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  déchi- 
rallie,  ne  petit  être,  ne  doit  pas  étre  déchiré  : 
celte  personne,  cette  chose  est  iudechirable. 
Indèchiréi  e,  part.  pa».  et  adj.;  qui  n’esl  pas  dé- 
chiré ; cette  femme  est  iudcchirée 
Indèchirtmcnt,  s.  tn.;  état  iudéchiré:  rjudéclure- 
ment  des  personnes,  des  chose». 

Indèchirer,  v.  act.  et  pr.,  s’-  ; ne  ne  pas  déchi- 
rer , ne  pas  se  déchirer  : indèchirer  les  per- 
sonnes, le#  choses. 

Indéctanhli , adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’esl  pas 
dcctdahle,  ue  peut  cire  décidé  : celle  personne, 
cette  affaire  est  iudécidable. 
ludicidant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action ‘de  décider  , de  se  décider;  qui  n est 
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pas  décidant,  ne  décide  pas,  ne  fait  pas  déci- 
der : cet  avantage  offert  quoique  grand  , est 
encore  indécidant. 

Indécidé , e,  paît.  pas.  et  adj. ; qui  n’est  pas,  ce 
qui  n’est  pas  décidé  : cette  personne.,  cette 
affaire  est  indécidée. 

In  décidément , adv.  ; d’une  manière  indécidée; 
sans  décision  : vous  agissez  presque  iudécidé- 

ment. 

Indécider,  x.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  décider, 
ne  passe  décider  : il  s’indccide  toujours. 
Indécimablc , adj.  des  2 g.  ; qui  n’csl  pas  décl- 
inable , ne  peut,  ne  doit  pas  être  décimé  : ce 
corps  est  indécimable. 

Indécimantfe,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  décimer;  qui  n'est  pas  décimant, 
qui  ne  décime  pas  : une  discipline  , une  épi- 
démie iodécimante. 

Indécimalion,  s.  f.;  absence  de  décimation  ; état 
indécimé  : l’indéeimation  des  soldats. 
ludàcimé , e,  part  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a 
pas  esté  décimé  : les  soldats  furent  indôciinés. 
Indccimcr  , v.  act.  • ne  pas  décimer  ; indécimer 
les,  des  troupes. 

Indécimisme , s.  m.;  système  d’iudécimation. 
Indccintrable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pasdécin- 
trable,  ne  peut,  lie  doit  pas  être  décilitre. 
lndécimrc , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  nTe*l  pas 
décintré  : cette  chose  est  indécinlrée. 
Jndéçintrement , s.  m.  ; état  indécintré  : l’indé- 
cintremenl  d’une  chose. 

Indcciutrer , y.  act.  ; ne  pas  derintrer.. 

Indecirablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  dcci 
rable,  qui  n’est  pas  susceptible  de  se  décircr  : 
une  substance  indecirablc. 

Indécirant , é,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  décirer  ; qui  ne  décire  pas  : une 
substance  indécirante. 

Indéciré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  dé- 
ciré  : ce  parquet  est  indéciré. 

Jnde’cirement,  s.  in.  ; état  indécirc  : l'iudécire- 
meui  d’une  chose. 

Indccirer , v.  act.  et  pr.  s’-  ; ne  pas  dccirer,  ne 
pas  se  décirer. 

indécisif,  ve,  adj.;  qui  n’esl  pas  décisif,  qui  ne 
résout  rieu  : c'est  une  belle  victoire  fut  iudé- 
cftive. 

Indécision , s.  f.  ; manque  , défaut , absence  de 
decision:  l'ndccision  amène  l’ménergie  cl  l’im- 
précision d’action  , dèslors  elle  gâte  tout. 
Indéclarable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est  pas 
déclarable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  déclaré  : 
ces  choses  sont  indéclarable. 

Irtdcclarateur , ».  m.,  f.  trice  ; celui,  celle  qui  ne 
déclare  pas,  rieu. 

Indéclaration,  s.  f.;  absence  de  déclaration  ; étal 
indé  laré  : l’indéclaraliou  d’une  chose. 
Ittdiclaré. , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
déclaré  : ce  fait  est  indéclaré. 

Indéclarer,  v.  act.;  ne  pas  déclarer,  ue  pas  faire 
connaître:  indéclarer  un  fait. 

Indéclassabte , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
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classable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  déclassé  : 
ces  choses  sont  indépassables. 

Indt  classé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
drclasfc  , tiré  , sorti  de  sa  classe  : ces  choses 
saut  indéclassées. 

Inde-classement , s.  m.  ; état  indéclassé  : l’indé- 
classemcnt  des  choses. 

Indéclasser,  v.  act.;  ue  pas  déclasser  : indcclas- 
ser  les  choses. 

Indéclouable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  dé- 
clouable,  n'est  pas  susceptible  de  se  déclouer  ; 
ses  planches  sont  indéclouables. 

Indécloué , e , adj.  ; qui  n'est  pas  décloué  : des 
souliers  iodécloués. 

Indécollable , adj.  des  2 g.;  qui  n’esl  pas  décol- 
lablc,  n’est  pas  susceptible  de  se  décoller  : ce 
papier  est  indécollable. 

In  décollé  , e , adj.  ; qui  n’est  pas  décollé  : cas 
choses  sont  indéCollées. 

Indécolorable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  déco- 
lurabies , qui  n’est  pas  susceptible  de  se  déco- 
lorer.. ' • 

Indécoloration , s.  f.;  état  indécoloré:  l'indéco- 
loration  d’une  chose. 

Indécoloré , e , adj.;  qui  n’esl  pas  décoloré  : cette 
chose  est  indccolorée. 

Indénombrable , adj.  des  2 qui  n’est  pas  dé- 
combrahle , que  l’on  ue  peut  décombrer  : ce 
terrein  est  indccombrable. 

Indécombrc  , e , adj.;  qui  u’est  pas  décombré  : 
les  rues  sont  indécombrées. 

Indécombrement , s.  m.  ; état  indécombré  : l’in- 
décombrement  des  rues. 

Indécommandable , adj.  des  2 g.  ; qui  ne  peut 
être  décommandé,  que  l’on  ne  doit  pas  décom- 
mander : celte  commande  est  indécomman- 
dable. 

Indccommatidc,  e , par  pas  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  décommandé  : cette  fourniture, 
celte  commande  fut  indécommandée. 

Indt  commander , v.  act,;  ne  pas  décommander 
«ne  commande  qui  est  faite  : si  vous  indéco'm- 
ruandez  ou  vous  expédiera  votre  commande. 
Indécomplicable , adj.  des  2 g.  ; qui  u’est  pas 
décomplicablc  , ne  peut  être  décompliqué  : ce 
mécanisme  est  indécomplicable  : celte  affaire 
est  indécomplicable. 

hidécomplication,  s.  f.;  état  iudécompbqué  : l io- 
..  décompliealion  d’une  chose. 

Indécomplitpié,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est 
pas  décompliqué  : cetle  affaire  est  indécom- 
pliquée. 

Indccompliqtter , v.  act.  ; ne  pas  décompliqu®**  • 
indérompliquer  un  mécanisme,  une  affaire. 
Indécomposé,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n'cjt  pas 
décomposé  : cette  chose  est  indéconiposce. 
fndccomposcr , v.  act.  , ne  pas  décomposer  une 
chose  : iudécouiposer  une  chose: 
fndéenmposition , s.  f.  ; état  indécomposé  : son 
jndccompositiou. 

Indéconccrlable , adj.  des  2 g.;  qui  u est  pas  dé- 
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conccrtable  , ne  peut  être  déconcerté  : cet 
hotnmc  est  indéconcertahle. 

Indéconcertant,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  déconcer- 
tant, ne  déconcerte  pas  ••  cette  nouvelle,  cette 
perle  est  indéconccrtanle. 

Indéeoncerlé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  déconcerté  : 
il  est  indéeoncerlé. 

Indéconcertement,  s.  ra.;  état  indéeoncerlé  : son 
indéconcertement. 

IndécoHcerlément,  adv.;  d'une  manière  indécon- 
certée  : il  s'est  indéconcertément  défendu. 

Indéconsidération , s.  f.  ; absence  de  déconsidé- 
ration ; étal  indéconsidéré  : l'homme  restera 
toujours  dans  la  belle  considération  acquise,  si 
constamment  il  remplit  toutes  les  tâches  aux- 
quelles rindéconsidératioq  est  attachée. 

lndiCOttsidéré,t,  adj.;  quin'ost  pasindéconsidérc: 
cette  personne  est  indéeonsidérée. 

lndécontenançabte  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
décontcnançable , n'est  pas  susceptible  de  se 
décontenancer  : cet  homme  est  indéconttnan- 
çablc. 

Indécontenançant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne 
fait  pas  l'action  de  décontenancer,  de  se  dé- 
contenancer; qui  n’est  pas  décontcnnnqanl, 
ne  décontenance  pas  : son  regard  est  indé- 
conlenançant. 

t ndécon  tenant  ement , s.  m.;  état  indécontcnancé  : 
son  indécontenancement. 

Indecontcnancàmcnl , adv.;  d’une  manière  indé- 
contenancée  : il  s’est  indécontenancémenl  ex- 
pliqué. 

Indécontenanccr , v.  act.  et  pr. , s' — ; ne  pas 
faire  perdre,  ne  pas  perdre  la  contenance. 

Indécorable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  déco- 
rablc,  qui  ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être 
décoré  ; cet  officier  est  indécorable. 

lttdécoranl , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  décorer  , de  se  décorer;  qui  n'èsl 
pas  décorant,  ne  décore  pas  : c'est  une  vertu 
indécorante. 

Indécorantismc , s.  m.;  système  d’indécoration. 

Indécorntion,  ».  (.  ; étal  iodécoré  : sou  indéco- 
ration est  une  injustice. 

Indécoré  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
décoré  : cet  oflicirr  est  indécoré. 

Indécorer,  v.  act  ; ue  pas  décorer  ; ne  pas  don- 
ner, ne  pas  accorder  la  décoration. 

Indécorticable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  dé- 
corlicable,  que  l’on  ne  peut  décortiquer. 

I ndécortii/né , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
décortiqué  ou  l'est  mal. 

Indicorliquer,  v.  act.  ; ne  pas  décortiquer  , ou 
décortiquer  mal. 

Indécoupable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  dé- 
coupable  , que  l'oo  ne  peut  découper  : celle 
volaille  est  iudéroupabic. 

Indécoupé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
découpé  , ou  l'est  mal  : ce  poulet  est  indé- 
coupé. 

Indécnupement,  s.  m.;  état  indécoupé  : son  indé- 
coupenient. 


Indécouper,  v,  act,;  ne  pas  découper  ou  décou- 
per mal  ; indécouper  un  poulet. 

Indécouragcable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  y 
dccouragcablc  , n’est  pas  susceptible  de  se  dé- 
courager : cet  homme  est  indécourageable. 

Indécourageant,  e,  part . pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  décourager,  de  se  décourager  ; 
qui  n'est  pas  décourageant , ne  décourage  pas, 
ne  fait  pas  perdre  le  courage  : les  revers  sont 
indécourageants  pour  ceux  qui  ont  de  la  rai- 
son et  de  l’énergie. 

Indécouragé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
découragé  ; elle  est  iodèeouragée. 

Indécourayer , v.  act.  et  pr.  , s' — ; ne  pas  dé- 
courager, ne  pas  se  décourager  : rien  ne  le 
rebute,  il  s’indécourage. 

Indécousit  , e , adj.  ; qui  n’est  pas  décousu  ; ces 
morceaux  sont  indécousus. 

Indécouvrablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dè- 
couvrable  , que  l'ois  ne  peut  découvrir  : les 
auteurs  de  ec  crime  sont  iAdécouvrables. 

Indécouvert , e , adj.  ; qui  n’est  pas  découvert  : 
les  auteurs  de  ce  crime  sont  indccodvcrls. 

tndicrétable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas  dé- 
erétable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  décrété. 

Indécrinble,  adj. des  2 g.;  qui  n’est  pas  décria  Lie, 
que  l’ou  ne  doit  pas  décrier  ; cette  personne 
est  indècriable. 

Indécrié,  e,  adj  ; qui  n’vsl  pas  décrié  : cette  per- 
sonne est  indécriée. 

Indècrocbable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  dé- 
crocbalile,  que  l’on  ne  peut  décrocher  : c’est 
indècrocbable. 

Indécrochè,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  décroché  : cette 
chose  est  indécrochée. 

Indédaiynable,  adj.  des  2 g ; qui,  ce  qui  n’est 
pas  dédaignable,  ne  peut  être,  ne  doit  pas  être 
dédaigné  ; celle  personne  , celle  chose  est 
indédaignable. 

Indédaignani,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  dédaignant, 
ne  marque  pas  de  dédain  : des  manières  indé- 
daigoaotes. 

tndidaignè  , e , adj.  ; qui  n’est  pas  dédaigné, 
rejeté,  méprisé  : il  est  indédaigné. 

Indédaiyneusement , adv.  ; d’nne  manière  indé- 
daignruse  , sans  dédain  : recevez  lu  indédai- 
gneusement. 

Indcdaigneux , se,  adj.;  qui  n'est  pas  dédaigneux, 
ne  marque  pas  de  dédain  : son  geste  est  indé- 
daigneux. 

Indédaigneur , s.  m.  , f.  se;  celui,  celle  qui  ne 
montre  pas  de  dédain. 

Indédale  , s.  ut.  ; ce  qui  n’est  pas  dédale  : c’csl 
un  indédalc. 

Indcdalisable  , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
dcdulisvble,  ne  doit  pas  être  dédalisé.  jeté  dans 
un  dédale  : ces  eboves  sont  indédalisables. 

ludcdalisunl , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  de  dédaliser  ; qui  n’est  pas  deda- 
lisant  , n’occasionne  pas  un  dédale  , ne  jette 
pas  dans  un  dédale  ; celle  administration  est 
iudédalisanlc. 
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IndëdalualioH,  s.  f. ; étal  indédalùé  : l’iodccaU- 
sation  des  choses  : son  indédalisatioo. 

Indr  Jahxt , e , part.  pas.  et  »<lj.  ; qui  ti’esl  pa< 
dcdalisé,  jeté  dan»  un  dédale. 

Indédaliser , v.  aet.  et  |>r.,  ne  pasdédaliser, 
ne  pas  se  dédaliser;  ne  pas  crier,  ne  pas  for- 
mer un  dédale  ; ne  pas  jeicr  dans  un  dédale  ; 
ne  pas  tomber,  se  précipiter  dans  un  dédale.’ 

Indddalismc,  s.  m ; système  d'indédallsalinn. 

1nd(daliiï,  s,  f.;  clnt,  qualité  de  ce  qui  n’est  pas 
dédale  : Y ’indédalilé  administrative. 

Jndédaltable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dédal- 
lable,  dont  on  ne  doit  pas  ôter  les  dalles. 

J n dé  (ta  lie , e,  adj  ; qui  nVat  pas  dédâllé,  donl  ou 
ne  doit  pas  ôter  les  dalles. 

Indédiable , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  dédiahlc, 
que  l'on  ne  doit  pas  dédier. 

Jndcdic,  e,àdj.;  qui  n’est  pas  dédié  : cet  ouvra- 
ge est  indrdié. 

htdédivinisable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
divinisable,  ne  peut  être  dédivioisé  : Dieu 
peut  être  ignoré,  ru  Y connu  de  quelques*  uns  ; 
mais  il  est  jndcdi\ inisalde. 

Indedivinisànt,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'actiau  du  déd.viniser,  de  se  dédiviniser, 
qui  n'est  pas  dédiviuisanl,  qui  ne  dédivinise 
pas  : l’impiété  est  dédivinisante;  mais  la  rai- 
son est  iudédivinisante,  et  le  principe  supé- 
rieur qui  fait  tout  mouvoir  reste  objet  de  vé* 
nération  pour  tous  les  sages  et  pour  louv  les 
bons  esprits.  * v 

/ ndédivinisatio n,  s.  f.;  état  îndédiviuisé  : son  in- 
dédivinisatiun. 

Indédivinité , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'e?t  pas  dé- 
divinisé : il  est  indédiviuise. 

Indcdîvinùcr,  v,  act.  ; et  pr.,  v — ; ne  pas  dédi- 
viuiser,  ne  pas  se  dédiviniser  ; ne  pas  efTactr, 
ne  pas  détruire,  ne  pas  perdre  !e  caractère  de 
divinité  : Dieu  ne  s’iudédivjime  que  parce 
qu’il  n’a  aucune  des  passions  humaines. 

Indèdivinhme , s.  m.;  système  d'indédivinisa- 
tions : c'est  de  riudédivinisme. 

Indi  dommageable , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pa> 
dédommageable,  ne  petit,  ne  doit  pas  être  de. 
dommage  : cet  homme  est  iudcdoiumagcabie. 

tndédommagé , c,  a«îj . ; qui  n’est  pas  de  ion» mage 
ou  Test  insuffisamment  : cette  persuuuu  est 
indédommagcc. 

lndédorabte,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dédora- 
ble, n’est  pas  susceptible  de  «c  dédorer. 

Inde  doré,  e , adj.;  qui  n’est  pas  dédoré  : cctlc 
chose  est  imlédorée. 

Jndédoub/able , adj.  des  2 g.  ; qui  n'eal  pas  dé- 
doublable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  dédou- 
blé. 

Indidoublé,  e,  adj.  ; qui  u’rrt  pas,  n'a  pas  été 
dédoublé  : Celle  chose  est  indédottblèe. 

Indédonhlrmenf,  s.  ni.;  état  indédoirbté  : son  it: 
dédoublement. 

f*ûédvciibiti!é,  a.  f.j  élût,  qualité  de  ce  qui  est 

indéduciiblc. 


Indéductible,  adj-  des  2 g.;  ce  qui  n’eal  pas  dé- 
ductible, ne  peut,  ne  doit  pas  être  déduit. 
Indéduction , s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
déduction  : son  indùdiiction. 

Indcduire , V.  act.;  ne  pas  déduire,  ne  pas  ra- 
battre : mais,  vous  indéduisez  telle  somme# 

In  déduit,  e , part*,  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  dé- 
duit ! tel  versement  est  imiépuit. 

Inde/ait , e,  adj.;  qui  -u’est  pas  défait  ; celle  per- 
sonne est  i ml  cia  île. 

Indéfolcable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  défal - 
cable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  défalqué? 
cette  somme  est  iudéfalcable. 

Indéfalcation , s.  f ; manque,  défaut,  absence  de 
défalcation;  état  indéfalqué. 
lu  défalque,  e,  adj.;  qui  u’est  pas  défalqué  : cette 
somme  est  indefalqure. 

tndéfangcable , adj.  des  2 g.;  qui  o*fesl  pas  dé- 
fangeable,  que  l'on  ne  peut  tirer,  faire  sortir 
de  la  fange  : celle  personne  est  iudéfangea- 
• hle, 

ludéfendre , v.  act.;  ne  pas  défendre,  ne  pas  em- 
pêcher; ne  pas  protéger  contre. 

I défendu , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
défendu  ou  l’est  mal  ; qui  n’est  pas  empêché, 
interdit  : ce  passage  est  indéfendu. 

Indéfense , s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
défense  : l’iudéfcnse  d’une  chose  n’en  permet 
I as  toujours  l'usage. 

Indéftnssf , ve,  adj.;  qui  n’est  pas  défeusif,  qui 
ne  défend  pas,  ou  qui  est  insuffisant  pour  dé- 
fendre* 

Ind'f oisivement,  adv.;  d’une  manière  indéfen- 
S4vc,  sans  défense. 

Indéfeuitlé , e,  adj.;  qui  n’est  pas  défeuillé  ; les 
aibrcs  sont  indefeuillés. 

Indéfiance , s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
défiance  : son  imlcfiance. 

Indrfiant,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  défiant,  soupçon- 
lieux  * elle  est  liop  indéüaute* 

Indrfigurable,  adj.  des  2 g.  ; que  Pou  ne  doit 
pas  défigurer  : celte  chose  est  indéligurable. 
In  défigurant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  défigura  ; qui  n’est  pas  défigurant, 
qui  ne  défigure  pas  : celle  cicatrice  est  indé- 
ftguraoie. 

Indefigurè,  c , part.  pas.  et  adj.;  quj  n’est  pas  dé- 
figuré : cette  personne  est  iudéfigurée. 
lmb figuremenl,  ».  ni.;  état  iudéGguré  : son  indé- 
fi guremeot. 

lmb  figurèrent,  adv.  ; d’une  manière  indéfigu- 
rée.  « «■ 

lmb  figurer,  v.  act.  et  pr.,»’— ; ne  pas déBjpirer, 
ne  passe  défigurer  : indcfigurer  les  personnes, 
les  choses. 

Indéfini,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  dé- 
fini ou  l’est  mal  : celte  chose  est  indéfinie. 

Ind  finir,  v.  act.;  ne  pas  délinir  ou  le  faire  mal; 
no  pas  expliquer  clairement  la  obture  d’une 
chose  : itidéfinir  une  chose  : vous  l'indéfinis- 
*rz. 
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Indefinitif,  vc,  adj . ; qui  u'est  pas  définitif  : ce 
cours  est  indéfinilif. 

huit  finition,  s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
définition;  définition  inexacte  : l’indcOiiition 
des  cliose»  les  inintelligibiliscnt,  les  fait  inap- 
piécier  et  mal  juger. 

Indijiniiivement,  ad».  ; d’une  manière  iudrüui 
tive  : Tixit  indéfniitivenien' . 

Indéfrichable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  défi  i- 
cjiablc,  que  l’on  ne  peut  défricher  : cette 
terre  est  indéfrichable, 

Indcj riche , c , paît.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
défriché  : ces  terreins  sont  indéfrichés. 

Indif richement,  s.  m.;  élat  indéfrielté  : l’indè- 
fricboiiicnt  d'nu  ter  rein. 
lu  défricher,  y.  acl.  ; ne  pas  défricher,  ne  pas 
mettre  en  culture,  en  rapport  des  terreins  en 
frèche  : indéfricber  un  lerreiu. 

Indigageable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  dég» 
geable,  ne  peut  être  dégagé  ; ce  corps  de 
troupe  est,  était  indégageahlc. 

Indigagé,  c part  pas.  et  adj.  ; qui  u'est  pas 
dégagé  : son  lien,  ses  effets  sont  inJégagés. 
ludigagement,  s.  m.  ; état  indégagé  : l’iudéga- 
grinenl  de  ce  corps  d'armée. 

Indcgnger , T.  art.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  dégager, 
ne  pas  retirer  ce  qui  est  engagé,  mis  en  gage; 
ne  pas  débarrasser,  ne  pas  délivrer,  ne  pas 
rendre  libre  ; ue  pas  rendre  la  parole  douuée. 
Indc'garni,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
dégarni  : cette  chambre  est  iudégaruic. 
Indégamir,  v.  acl.  et  pr.,  s’ — ; lie  pas  dégarnir, 
ne  pas  se  dégarnir. 

Indigarnitsable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  dé- 
garnissable,  ne  peut,  lie  doit  pas  être  dégarni  : 
ee  local  est  iudégarnis-alde. 

Indégnrnisxonl,  c,  adj.  cl  part,  pr.;  qui  ne  fait 
pas  faction  do  dégarnir;  qui  lies!  pas  dégar- 
nissant, qui  ne  dégarnit  pas  : celte  disparition 
d’ubjets  est  iiidégaruissante. 

Indcgarniiscmcnt,  s.  m.;  état  indégariii  : son  in- 
dégarni-scnicnl. 

Indégauehi , c,  adj.;  qui  is'cal  pas  dégauchi  : ce 
bois  est  indégauehi. 

Indégauchixxable,  adj.  des  2 g.  ; qui  u'est  pas  dé- 
gaurhissable,  uc  doit  pas  être  dégauchi,  que 
l'on  ne  peut  dégauchir  : cotte  jeune  personne 
* est  indégauchitsable. 

Indcgauchixsement,  s.  m.;  élat  iudégauchi  : son 
iiidégaucbiiseinent. 

indègelable,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  dégela  - 
ble,  n'est  pas  susceptible  de  se  dégeler. 

I ndége'lant,  e,  part  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
faction  de  dégeler;  qui  n’est  pas  dégelaul. 
qui  ne  dégèle  pas,  ne  cause  pas,  n'amene  pasuu 
dégel  : cet  adoucissement  de  température,  ce 
soleil  est  indégelanl. 

Indégelc , e,  part.  pas.  et  adj..  qui  u'est  pas  dé- 
gelé; celle  chose  est  indégeléc. 
Indégelltment,  s.  m.;  élat  indégelc  : l’indégelle- 
ment  d'une  chose. 
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Indégeler,  ».  act.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  dégeler, 
ne  pas  se  dégeler. 

Indégènable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dégê- 
nablc,  ne  peut  être  degéué,  que  l'on  no  peut 
tirer,  faire  sortir  de  la  gène  : cette  personne 
est  iudégènaisle. 

Indége'nant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  dégéner,  de  se  dégéner;  qui  n'est 
pas  dégènanl,  ue  dégène  pas,  qui  ne  lire  pas 
de  la  gène  : ces  bénéfices  sont  encore  indc~ 
gênants. 

Indigène,  t,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  u'est  pas  dé- 
gêné,  qui  n'est  pas  sorti,  tiré  delà  gêne  : celte 
cette  maison  est  indégènée. 

Indégéncmant,  s.  m.;  élat  indégèué  : son  indc- 
gènement. 

Indégàter,  v.  acl.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  dégéner, 
ne  pas  se  dégéner,  ne  pas  faire  cesser  la  gène; 
ne  pas  tirer,  ne  pa,  sortir  delà  gène  : indé- 
gèner  une  personne. 

indigène table,  adj.  des  2g.;  qui  n'est  pas  dégé- 
nérable,  n'esl  pas  susceplible  de  dégénérer  : 
une  race  imtègéiiérable. 

Indégénirant , e,  port.  pr.  et  adj.;  qni  ne  fait 
pas  fanion  de  dégéuérer;  qui  n'ett  pas  dé- 
générant : celle  race  esi  indégénéranlr. 

Indégtnération,  s.  f. ; état  indégéneré : l'iudégé- 
nération  de  cette  race. 

Indigène  ré,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
dégénéré  ; celte  race  esl  indégénérée. 
InJegénirer,  ».  acl  ; ne  pas  dégénérer:  celte  race 
indégéneré. 

indigoisobie,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  dé» 
goisahle,  que  l'on  ne  peut  dégoiser,  qu:  n'est 
pas  susceplible  de  se  dégoiser  : cette  personne 
est  indégoitablc. 

Indrgoisant.  e,  adj.  et  part,  pr.;  qui  ne  fait  pa 
faction  de  dégoiser,  de  se  dégoiser;  qui  n’es 
pas  dégoisant,  ne  dégoisc  pas  : la  solitude  es 
injlégoisaole- 

Indignité,  e.  part.  pat.  et  adj.;  qui  n'esl  pas  dé- 
guisé : ce  jeune  homme  est  indégoisé. 
Indignisnnent,  t.  m.;  élat  indégoisé  : l’indégni- 
sement  de  ee  jeune  homme. 
indigoiser,  v.  acl.  et  pr.,  a’—;  ue  pas  dégoiser, 
ne  pas  se  dégoiser  : ee  jeune  homme  s’indé- 
goise. 

Indignnflnblc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  dé- 
gnnflable,  ne  peut  se  dégonfler  ; sa  gorge  est 
mdégonflable. 

Indégonflanl,  e,  part.  pas.  rt  adj.;  qui  ne  fait 
pas  faction  de  dégonfler,  de  sc  dégonfler;  qui 
n'est  pas  dégouttant,  ne  dégonfle  pas  : son 
cslomac  est  indégonflaiit  : ce  rcmèJe,  ce  mojçn 
est  iiidrgonUaiit. 

Inde  gonflé,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  u'est  pas 
dégonflé  ; ta  gorge  est  indëgonflée. 
Indégonjltmenl,  s.  ni.;  étal  indegonfle  : son  ill- 
dégonflcmenl  d'orgueil. 

Indigon/ler,  ».  acl.  et  pr.,  ; ne  pas  dégon 
lier,  ne  pas  se  dégonfler  ; tant  que  l'homm 
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s'indégonlle  de  tes  orgueils,  il  est  a toutes  1rs 
sottises  d'action  et  d'esprit. 

Indégourdi,  e,  pan.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
dégourdi  : colle  jeuunc  personne  est  indégour- 
die. 

Jndégourdir,  y.  an.  et  pr.,  s'—;  ne  pas  dégour- 
dir, ne  pas  se  dégourdir. 

tndégourdissablr , adj.  des  2 g.  ; qui  n’rst  pas 
dcgourdissable,  que  l'on  ne  peut  dégourdir, 
hidégourdistant,  e,  adj.  et  pan.  pr  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  dégourdir,  de  se  dégourdir;  qui 
n'est  pas  dégourdissant,  ne  dégourdit  pas  ou 
ne  le  fait  pas  convenablement  : c'est  un  in- 
dégourdissant  exercice. 

Indcgourdis tentent,  t.  m.;  état  indégourdi  : l’in- 
dégonrdissemeut  de  ce  jeune  homme. 
ludégoutant,  e,  adj  ; qui  n'est  pas  dégoûtant, 
ne  dégoûte  pas  : c'est  indégoulant  : elle  est 
indégou  tante. 

Indégradable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  dé- 
gradable,  ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être 
dégradé  : cet  homme  est  indégradable. 
Indégradant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  dégrader,  de  se  dégrader  , qui 
n est  pas  dégradant,  ne  dégrade  pas  : ce  tra 
vail  est  indégradant  : cette  alliance  est  indc- 
gradaute. 

Indégradation,  s.  f.  ; absence  de  dégradation  : 
état  indégrodé  ; l'indégradation  de  l'homme 
u'est  que  dans  ses  belles  œuvres. 

I «dégradé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
dégradé;  celte  persoooe  est  indégradée. 
Indégrader,  v.  aot.  et  pr„  s’—;  ne  pas  dégrader, 
ne  pas  se  dégrader;  ne  pas  abaisser,  ne  pas 
s avilir  : indegrader  une  personuc. 

Indégrévable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dégré- 
vablc,  ne  peut  éire  dégrevé,  que  l'on  ne  doit 
pas  dégrever  : celle  personne,  cette  propriété 
est  indégrévable. 

Indégrévant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
I action  de  dégréver;  qui  u'est  pas  dégrevant, 
ne  dégrève  pas  ou  le  fait  insuffisamment  : cette 
diminution  d'impôts  est  trop  faible , elle  est 
indégrévante. 

1 «dégrevé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
dégrévé  : cette  personne,  cette  propriété  est 
indégrévée. 

Indégréver,  v.  acl.;  ne  pas  dégréver  de  charges, 
d impôts,  de  taxes:  indégréver  de  charges,  d'im- 
pôts. 

Indéguignonné , e , adj . ; qui  n’est  pas  dégui- 
gnonne,  n s rien  perdu  de  son  guiguou. 
Indéguisable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dégui- 
sa ble,  que  Tou  ne  doit  pas  déguiser . celle  chose 
est  indégu  isable. 

J n déguisant,  e,  part,  cl  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
1 action  de  déguiser,  de  se  déguiser;  qui  nVtl 
ftas  déguisant,  ne  déguise  pas  ou  déguise  mal  : 
eemojen  est  iudéguisant. 

In  déguisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
déguisé  : celte  chose  est  indéguisee. 
h gutser,  v.  act.;  ne  pas  déguiser,  ne  pas  se  dc- 
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guiscr  : indéguiser  la  vérité  devant  la  justice, 
est  un  acte  nécessaire  h la  société;  c’est  celui 
de  tous  les  houuétes  gens. 

Indëgustabte , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
gustable,  ne  peut  être  dégu>té  ; ce  vin  est  in 
dégusiable.  t 

Indé trusté,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  dégusté  : celte 
chose  est  indéguslée. 

Indéifiablc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dei  fiable, 
ne  peut,  ne  doit  pas  être  déifié  : il  est  indéifia- 
ble. 

In  déifié,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  déifie  : il  est  in- 
dédic. 

Itidé jouable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  dé- 
jouable, ne  peut  être  déjoué  : ces  hommes, 
ces  projets  sont  indéjouablcs. 

Indé jouant , e , paît.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  (ait  pas 
l’action  de  déjouer;  qui  estjindéjouant,  ne  dé- 
joué pas  : cette  ruse  est  indéjouante. 

!n déjoué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  dé- 
joué : ce  projet  est  indéjoué. 

Indéjounnent , s.  m.  ; état  indéjoué  l'indc- 
joue  ment  des  personnes,  des  projets. 

Indé jouer,  v.  act.  ; ne  pas  déjouer  : indéjouer 
les  projets  des  méchants,  c’est  appeler  toutes 
leurs  conséquences  contre  soi. 

Indelabré , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  délabré  : cette 
maison  est  indélabrée. 

tndélabrcmrnl,  s.  m.,  état  indélabré  : son  indé- 
labremcnt. 

Indtlaissable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  dé- 
laissable,  que  Tou  ne  doit  pas  délaisser  : cette 
personne  est  indélaissable.  - 
Indélaissé , e,  adj.;  qui  n’est  pas  délaissé:  elleest 
indélaissée. 

Inde  lai, ucmctU , s.  m.;  état  indélaissé  : son  indé- 
laissement, 

Indélassable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  délas- 
sable,  ne  peut  se  délasser  : il  est  indélassa- 
ble. 

Inde  la  s sc , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  délassé  ; il  est 
indélassé. 

Indélassement,  s.  m.  ; état  indélassé:  l’indélas- 
sement  de  l'esprit. 

Indélaieur,  s*  m.,  f.  triee ; celui,  celle  qui  n’est 
pas  délateur  : c’est  un  indélateur. 

Indclation , s.  f.  ; absence  de  délation  ; ce  qui 
n’est  pas  délation. 

Indélnlionistne > s.  m.;  système  d’indélation. 
Indclationnant,  et  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fai* 
pas  faction  de  delai  ion  ner  • qui  n’est  pas  dc- 
lationnanl,  qui  ne  dclationne  pas  : celte  lettre 
est  indélationoante. 

Indélationn'er , v.  act.;  ne  pas  délationner,  ne 
pas  faire  une  délation  : on  doit  toujours  indé- 
lationner. 

Indélattable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  délai  ta- 
ble, ne  peut  se  délattcr  ; ce  plafond  est  indé- 
la  t table. 

Indelattaut,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  dcJattant,  qui 
n’oie  pas,  n’eolévc  |>as,  u’arrachc  pas  les  lat- 
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les.  Pari.  pr.,  qui’ ne  fait  pas  l’action  de  dé- 
(aller. 

tmhlaUé,  e,  pari.  pas.  et  ailj.;qui  n'est  pas  dé- 
(allé  : celle  paroi  est  iudélallée. 

lmb  lait,  ment,  s.  m.;  élat  indélatlé. 

Indélatter,  ».  acl.  el  pr.;  s’ — , ne  pas  délaller, 
ne  pas  se  délalter  : ce  bâtiment  a'iudélattc. 

Indélayé,  e,  adj.;  qui  n'esl  pas  délayé  ou  l’esl 
incouveualilemeul  : celte  chose  est  itulélajée. 

Indèlébilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu,  indélébile,  ineffaçable. 

Irtdélébiliser,  v.  acl.  el  pr.,  s' — : rendre,  de- 
venir indélébile,  ineffaçable;  donner,  pren- 
dre la  qualité,  un  caractère  d’indélébilité  : in- 
délcbiliscr  un  caractère. 

Indcliabje,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  délia- 
blc,  ne  peut  dire  délié,  que  l’on  ne  doit  pas 
délier.  Au  Gg.  : que  l'on  ue  doit  pas  dégager 
de  sa  promesse,  de  son  serment. 

Inde  libérable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  u’est  pas 
délibérable,  ne  peut  élre  délibéré,  sur  quoi 
on  ne  doit  pas  délibérer  : celle  affaire  est  in- 
délibérable. 

Indélibèration,  s.  f.  ; absence  de  délibération  ; 
étal  indélibéré  : l'indélibératiou  d'une  af- 
faire. 

indelibéré , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’esl  pas 
délibéré,  sur  quoi  on  n'a  pas  délibéré. 

Indelibirer,  v.  act.  ; ne  pas  délibérer,  ne  |ias 
examiner  avec  d'autre,  ue  pas  mettre  eu  déli- 
bération : indélibcrer  sur  une  affaire,  sur  un 
parii  à prendre. 

JndélieU,  e,  pari.  pas.  eladj.;  qui  n’est  pas  dé- 
licié,  rendu  délicieux,  qui  n'est  pas  environné 
de  délices  : ces  lieux,  ces  choses  sont  indéli- 
ciés. 

Indélicier,  v.  acl.  ; ne  pas  délicier,  ne  pas  ren- 
dre délicieux;  ue  pas  environner  de  délices  : 
indélicier  les  choses,  dus  lieux. 

Indcliè,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  n'esl  pas  délié  : 
cel  te  chose  est  iudéliée. 

IniU  licmeni,  s.  m.  ; état  indélié  : son  indélie 
ment. 

Inde  lier,  y.  acl.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  délier,  ne 
pas  se  délier.  Au  fïg.  : ne  pas  dégager,  ne 
pas  se  dégager  d'une  promesse , d'une  ser- 
meut  : indélier  une  persouue  de  ses  pro- 
messes. 

Indélicieusemenl , ad».;  d'une  manière  indéli- 
cieuse. 

Indélicieux , te,  adj.;  qui  n'est  pas  délicieux  : 
celte  chose  est  bonuc  ; mais  elle  est  indéli- 
cieuse. 

Indeman.hable , adj.  des  2 g.;  qui  n'esl  pas  dé- 
inanchahle,  ne  peut  se  démancher  : ce  cou- 
teau est  iudémanchable. 

ludi  manche , e,  adj.;  qui  n'esl  pas  démanché: 
son  outil  est  indémauché. 

I ndemandultle  , adj.  des  2 g.;  qui  ,cc  qui  n’esl 
pas  demandable,  ne  peut , ne  doit  pas  élre 
demande  : c'est  iutlfrn-uidable  : cette  chose  est 
mdeiuaudable. 


Indtmandi , e , pari.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  p» 
demandé  : c'est  indemandé. 

Indemander,  v.  acl.;  ne  pas  demander,  ue  pas 
chercher  à obtenir  : indemander  une  chose. 

I /'demandeur,  s.  ni.,  f.  se;  celui , celle  qui  ne 
demande  pas,  rien. 

Indémanielable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  dé- 
manlelable,  ne  peut , ne  doit  pas  élre  déman- 
telé , n'est  pas  susceptible  de  se  démanteler  : 
celle  place  est  indémanielable. 

Indérnaniclé , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n'est  pas 
démantelé  : celle  place  est  indémautelée. 

Indcmanieler,  ».  act.;  ne  pas  démanteler.  Prou., 
s’ — ; ne  pas  se  démauteler. 

Indémantellanent , s.  in.;  étal  iudémantelé  : l'in- 
démanlellement  de  celle  place. 

Indémanlibulé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
démantibulé. 

Indrmantibuler,  v.  aet.;  ne  pas  démantibule». 

Indémasqué  , e , adj,;  qui  n'est  pas  déruasqné'. 
cette  maison  est  indémasquée. 

Indémilable  , adj.  des  2 g.;  qui  n’esl  pas  dénié- 
lable,  que  l’on  ne  peut  démêler  : ces  choses 
sont  inilémèlables. 

Indémélé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  dé- 
mêlé ; ces  choses  sont  indéméiées.  ' 

Indémélemtul , s.  m.;  état  iudémélé  : l'indémê- 
lemeut  des  choses. 

Indémller,  v.  acl.;  ne  pa.  démêler.  Au  figuré: 
4°  ne  pas  apercevoir,  ne  pas  reconnaître  les 
objets  ; 2*  ne  pas  débrouiller,  ne  pas  éclair- 
cir : indémèler  une  affaire. 

Indémembrable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  dé- 
■nembrable,  ne  peut,  rie  doit  pas  être  démem- 
bré : celle  propriété  est  indémembrable. 

Indànembré,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
mvmbré  : la  monarchie  fut  indémembrée  : l'é- 
tat fui  iudèmembré. 

I «démembrement , s.  ni.;  étal  démembré  ; l’in  - 
démembrement  d'une  propriété. 

Indémembrer,  ».  acl.;  ne  pas  démembrer,  insé- 
parcr,  iudiviser,  impartager  un  élat , uuc  ter- 
re , un  domaine  : indcmcmhrcr  une  monar- 
narebie,  une  propriété. 

Indeménageable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  dé- 
méuagcable  , que  l'on  ne  peut  déménager, 
faire  déménager  : celte  personne  est  indémè- 
nageable. 

Indcménagé  , e , ad.  ; qui  n'est  pas  déménagé  : 
celte  personne  est  indéménagée. 

Indèménagement , s.  m.;  élat  indcménagé  : son 
indéménagemenl. 

Indémeublable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
meublablc  , que  l'on  ne  doit  pat  démcubler: 
ret  appartement  est  indémeublable. 

Indémeublé  , e , pari.  pas.  el  adj.;  qui  n'est  pas 
démrublé  : cet  appartement  est  indémeublé. 

Indemeublement , s.  m.;  élat  iudémeublé  : son 
indémeuhlemcnt  ■ 

Indémeubler,  v.  acl.;  ue  pas  démeubler,  ne  pas 
dégarnir  do  meubles  ; indémeubler  un  appar- 
ient en  I. 
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Indemnisable , adj.  des  2 g.;  qni  peut  être,  doit 
être  indemnisé  : cet  homme  est  indemnisable. 

indemnisant  t e,  adj . ; qui  indemnise,  qui  fait  in- 
demnité ou  en  lient  lieu  : cette  chose  est  in- 
demnisante. 

indemnisme , s.  m.;  système  d'indemnité. 

Indemocrntie,  s.  f.,  absence  de  démocratie:  Pin- 
dcmocratie  de  la  loi,  de  la  constitution. 

Innémocraiique , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
mocratique, n’a  rien,  ne  présente  rien  de  dé- 
mocratique : c’est  indémocrilique. 

Indémocratiquemcnt , adv.;  d’une  manière  iodé 
mocratique  : agir  indémocraliquement. 

Jndémoli , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  dé- 
moli : sa  maison  est  indémol u*. 

ht  démolir,*,  act.;  ne  pas  démolir:  iodémolir  une 
construction. 

Indémolissablc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
moltssoble,  que  l’on  ne  doit  pas  démolir  : celte 
maison  est  indéraolissable. 

Indimonêtisable , adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  dc- 
monélisahle,  que  l’on  ne  peut,  que  l'on  ne  doit 
pas  démonétiser  : ce  papier  e*t  indcmonétisa- 
ble. 

Indémonétisation.  s.  f . ; état  indrmonétisé  : l’iu- 
démonétisation  du  papier. 

Indémonétisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
démonétisé  : ce  papier  est  iudéinotiéitsé. 

Indémonétiser,  v.  act.;  ue  pas  démonétiser  ; iu- 
démonétiser  le  papier. 

Indémonétisme , s.  m ; système  d'indémonétisa- 
tion. 

In  démonstratif,  te,  adj.;  qui  n’est  pas  démons- 
tratif : cette  personne  est  indémonstintivc. 

Indémonstration,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence 
de  démonstration  : les  grandes  et  ince-tantcs 
démonstrations  dVFcclion  ne  sont  pas  toujours 
sincères.  Cher  beaucoup  de  personnes  elles 
sont  spéculation  , et  sont  dès  lors  vicieuses  ; 
d'ailleurs  ces  mêmes  démonstrations  usent  vite 
l’affection.  L’iiidcroonsfratiou  de  Pâlît1,  lion 
est  un  autre  vice,  car  alors  le.  coeur  n'exprime 
rien,  et  cette  même  inciémon- Irai  ion  refroidit 
toujours  les  personnes  qui  portent  l'affection 
et  celles  qui  en  sont  l'objet. 

Indcmonsh  alitement , adv  ; d’une  manière  indé- 
monstrative, sans  démonstration. 

Indémontable , adj.  des  2 gen.;  qui  n’est  das  dé- 
montable, ne  peut,  ne  doit  pas  être  démonte  : 
celte  chose  est  indémontable. 

hidémontant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qni  ne  fait  pas 
l'action  de  démonter  ; qui  n'est  pas  démontant, 
ne  démonte  pas.  Au  fig.:  qui  ne  démonte  pas: 
une  iudémoQUute  réplique. 

Indemontalian , s.  f.;  état  indémonté. 

Indèmonlé , e,  part.  pas.  et  adj.;;  qui  n’est  pas 
démonté. 

Indémonter , v.  act.  et  pr.,  s’—;  ne  pas  démon- 
ter, ne  pas  se  démonter. 

Indémontre , e ,parl.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
démontré  : cela  m’est  iodé  montre. 


f n démontrer , v.  act.;  ne  pas  démontrer  ou  dé- 
mootrer  mal  : indémontrer  les  choses. 

Indânor  ali  sable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
inoralisable  , ne  peut  être  démoralisé,  qui  n’est 
pas  susceptible  de  se  démoraliser  : cette  per- 
sonne est  indémora  li  sable. 

Indémora lisant , e , part.  pr.  cl  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  démoraliser,  Je  sc  démoraliser; 
qui  u'est  pas  démoralisant , qui  ne  démoralise 
pas , qui  ne  détruit  pas  le  moral  ,1a  moralité  : 
ces  princijwt  sont  iudémoralisaut*. 

Indemoralisation , s.  f.;  état  indémorafisé,  inat- 
lental  à la  moralité  ^iua  indémoralisation. 

Indëmoralisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
démoralisé  : celte  personne  est  indéniorali- 
sec. 

Indémot  aliter,  v.  act.  et  pr.,  s’-;  ne  pas  démo- 
raliser ,*  ne  pas  détruire,  ne  pas  perdre  le  mo- 
ral, la  moralité  : indcmoraliser  une  personne  : 
celte  personne  s'indérnoratise 

Indémoralisme , s,  m.;  système  d'indémornlisa- 
tion  : c’e»t  de  findérnoTali-mc. 

Indémottable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  démot- 
table,  dont  on  ue  peut , dont  on  ne  doit  pas 
ôter  la  moite  : ces  plantes  ?ont  indémoda- 
bles. 

Indémotlé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
démolie  , dont  ou  n i pas  ôté  la  motte  : res 
plantes  sont  indéraottées. 

hidématter,  v.  act.;  ne  pas  démoder,  ne  pas  ôter 
In  motte  : in  Jcraotier  des  plantes. 

Indémmti.  e,  adj.;  qui  n’est  pas  démuni  : il  est 
indémuui  d’argent. 

ludémuré , e , adj.;  qui  n’est  pas  déminé  : cette 
clôture  est  indémuvée. 

In  dénationalisa  b le.  adj.  des  2 g.;  qui  m'est  pas 
dénalionalisable,  qui  ne  peut,  ne  doit  pas  être 
dénationalisé,  en  qui  on  ne  doit  pas  détruire  le 
sentiment  national  , de  nationalité  ; ccs  hom- 
mes , ces  corps  , ccs  peuples  sont  irtdénaliona- 
li  sa  b les. 

Indénationalisanl , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne 
fait  pas  l’action  de  dénationaliser,  de  sc  déna- 
tionaliser; qui  n’est  pas  dénationalisant,  qui 
uc  dénationalise  pas  : ce  système  esf  i ndé na- 
tionalisant. 

Indcnationalisation , s.  f.;  état  indéna'ionalisé  ; 
action  par  laquelle  on  ne  dénationalise  pas  : 
son  indéuationali>atinn. 

Indmatfonal'sé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  dénationalisé,  qui  n’a  pas  perdu  son  droit, 
son  esprit  national , sa  nationalité , de  sd  na- 
tionalité : il  est  indénationalisé. 

Indhtationabser,  v.  act.  et  pr.  , & — ; ne  pas 
dénationaliser,  ne  pas  se  dénationaliser;  ne 
pas  ôter,  ne  pas  perdre  le  droit  national  ; ne 
pas  détruira  le  caractère,  l’esprit,  l'énergie, 
le  sentiment  national , ne  pas  y renoncer  : in- 
dénalionalisrr  le  caractère,  l’esprit  : cette  per- 
sonne, ce  peuple  s'indénalionalise. 

Indcnattonalisme , s.  m.;  système  d'iodénaiiona- 
lisatioü.  4 
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tndi-nalionalilé,  i.  f.;  indestrnctioD  Je  nationa- 
lité. 

Indéuamrablt,  adj.  des  2 g ; ce  qui  n’est  pas  dé- 
nalurable , ne  peut,  ne  doit  pas  être  dénaturé, 
n’est  pas  susceptible  de  sc  dénaturer  : ces  cho- 
ses sont  indcnaturables. 

Indènmnrant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  faii 
pas  l’action  de  déualurcr,  de  se  dénaturer  ; 
qui  n’esl  pas  dcnalurant,  qui  ne  dénature 
pas  : nu  mode,  un  travail  indénaturaui. 

Indénaluri , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
dénaturé:  ces  choses  sont  indénaturées. 

Imlnmiurrmenl , s.  ni.;  état  indcnatuic  : l'indé- 
naturemcnt  des  choses. 

Indénalurtr,  v.  ai  t.;  ne  pas  dénaturer,  ne  pas 
changer  l'état  d'une  question  , d'une  chose. 

Indénii , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas  dé- 
nié : Ce  fait  est  indénié. 

ludéniement , s.  ni.;  état  iudénié  : l’indéniemenl 
de  ee  fait. 

ludrnier,  -v.  art.;  ne  pas  dénier,  iudésavouer  : 
indénier  un  fait , une  chose. 

Indénon  fable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
nnnç.ible  , que  l'on  ne  doit  pas  dénoncer  : cet 
homme,  ^:e  fait  est  indénonçable. 

Imlcnonçmu , e.  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  dénoncer  ; qui  n’est  pas  dénonçant, 
ne  dénouce  pas  ; le  discours  de  ce  député  est 
indénonçant. 

Imlfiwnci , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
dénoncé  : ce  fait  est  indénenré- 

Indénoncer,  v.  act.;  ne  pas  dénoncer,  ne  pas  dé- 
clarer, ne  pas  publier;  indénoncer  une  per- 
sonne, un  fait. 

Indénoiicialion  , s.  f.;  absence  de  dénonciation; 
étal  indénoncé  : l'uidénoncialion  d'un  grand 
crime  d'un  autre  est  un  crime  envers  la  so- 
ciété. 

Indénuable , adj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas  dénua- 
blo,  ne  peut  être  dénué  ; qui  n’est  pas  suscep- 
tible do  tomber  dans  le  dénuement  : celte 
personne  est  indéuuable. 

Indénué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  dé- 
nué : une  personne  indénuée. 

Indénuemrvt  , s.  m.;  absence  de  dénuement  ; 
état  indéuué  : sou  inilcmieinent. 

Indéuuer,  v.  act.  et  pr. , s’ — ; ne  pas  déntter,  ne 
pas  se  denuer  ; ne  pas  causer  un  dénuement , 
ne  pas  tomber  dans  le  dénuement. 

Indépassable , adj.  des  2 g.;  qui , ce  qui  n’esl 
pas  dépassable  v ne  peut  , ne  doit  pas  être  dé- 
passé : ee  pouvoir,  cette  limite  est  indépas- 
sable. 

Inih-patxant , e.  part.  pr.  cl  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  dépasser;  qui  n’est  pas  dépassant, 
ne  dépasse  pas  : cette  chose  est  indépassante. 

Indépaxté , e,  part  pas.  et  adj.;  qui  n’est  paa  dé- 
passé, n'a  pas  été  dépassé  : ce  pouvoir  est  in- 
dépassé  ; celte  limite  est  indépnssée. 

Indcpatecmem , s.  m.;  absence  de  dépassement  ; 
état  indépassc  : il  y a indépassement  de  pou- 
voir, de  limite. 
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Indépaner,  v.  act.;  ne  pas  dépasser,  ne  pas  al- 
ler, ne  pas  passer  au-delù  : indépasscr  un  pou- 
voir, une  limite. 

Indépavable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dépava- 
blc  , ne  peut , ne  doit  pas  être  dépavé  : ces 
rues  sont  indépavahles. 

Indépai’i,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  dépavé  : le»  rues 
sont  iudepasées. 

Indépavement , s.  m.;  état  indépave  : l'indépa- 
vemcot  des  rues. 

hidépeçnble,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  das  dépe- 
çablc,  que  l'on  ne  peut  dépecer  : ce  morceau 
est  indépeçable. 

Indépefalion , s.  f.;  état  indépccé  : son  indépe- 
çalioti. 

Indrpecé  , e,  part  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  dé- 
pecé ou  l’est  mal  : ce  morceau  est  indrpecé. 

Indépecer,  v.  act.;  ne  pas  dépecer  ou  le  faire 
mal  : indépecer  un  morceau. 

Indépeignable,  adj.  des  2g.;  qui  n'est  pas  depei- 
gnable,  que  l’on  lie  peut  dépeindre. 

Indépeint,  e,  adj.;  qui  n'est  pa . dedeint  ou  l'est 
mal  : celle  belle  uature  est  indépeinte. 

Indepersuadable,  adj.  des  2 g ; qui  u'esl  pasdé- 
persuadabtc  , que  l’on  ne  peut  dépersuader  : 
cet  homme  est  indepersuadable. 

Indépersuadant , e,  adj.;  qui  ne  dépersuade  pas; 
ces  raisons  sont  indepersuadantes. 

Indcpersuadé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  dépersuade  : 
il  est  itidépersttadé. 

Indèpmptablt , adj.  des  2 g.;  qui  n’esl  pas  dé- 
pcuplable  , que  l’on  ne  doit , que  l'on  ne  peut 
dépeupler  : ce  pays  est  indépcuplalde. 

!nih  peuplant , e,  adj.;  qui  n’est  pas  dépeuplant  , 
ne  dépeuple  pas  : la  peste  fut  cette  fois  indé- 
peuplante. 

Indépeuplé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  dépeuplé  : ces 
contrées  sont  indépeuplées. 

Indéplaçable , adj.  des  2 gcn.;  qui  n’est  pas  dé- 
plaqablc,  ne  peut , ne  doit  pus  être  déplacé  : 
ces  choses  sont  indéplaçables. 

liidSplaçanl , e,  qui  ne  déplace  pas  : des  occupa- 
tions indéplaçantes. 

Indéplacé , e,  adj.;  qui  n’est  pas  déplacé  : c’est 
iudcplacé  : celte  personne  est  iiulép'acée. 

Indéplanlablc  , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
plantahlc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  déplanté  : 
res  arbres  sont  indéplantables. 

Indrplanle  , e , adj.;  qui  n’est  pas  déplanté  ; les 
aibrrs  sont  indéplantcs. 

Indépassable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pat  déplis- 
sable,  n’esl  pas  susceptible  de  se  déplisser  ; ce 
linge  est  indéplissable. 

Indépnpei.  e.  adj.  ; qui  u’est  pas  déplissé  : ce  bon- 
net est  indéplissé. 

Indéplisscmcni , s.  m.;  état  indéplissé  : son  in- 
déplis-eimnl. 

Indéploicmcnl , s.  m.;  absence  de  déploiement; 
état  indéployé:  l’indéploieinrut  de  force. 

Indéployable,  adj.  des  2 gen.;  qui  n’est  pas  dé- 
ployable , que  l'on  ne  peut , que  l'on  doit  pas 
déployer  ; ces  forces  sont  indéployables. 
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Indéployé,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n'est  pas  dé- 
ployé : son  armée  est  indéployée, 

lndvployer,  v.  set.  ; ne  pas  déployer  : indéployer 
une  chose,  scs  moyens,  ses  forces. 

Indépoputarisable , adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas 
dépopularisablc,  ne  peut  être  dépopularisé,  ne 
peut  perdre  sa  popularité  : cet  homme,  ce  ma- 
gistral, ce  priucc  est  indépopularisahlc, 

Indêpopnlarisant , t , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne 
fait  pas  l'actiou  de  dépopulariser,  de  se  dé- 
popularisar  ; qui  n’est  pas  dépopularisanl,  ne 
fait  pas  perdre  la  popularité  : une  juste  et  né- 
cessaire sévérité  est  toujours  indëpopulari- 
sante. 

Indépopulariiaiion  , s.  f.;  état  indépopularisé  : 
son  indépopularisation. 

Indépopularisé,  e,  part.  pas.  et  adj .;  qui  n'est 
pas  dépopularisé , dont  la  popularité  n'est  pas 
détruite  : il  est  indépopularisé. 

Indépopnlnriicr , v.  act.  et  pr.,  V— ; ne  pas  dé- 
populariser, ne  pas  se  dépopulariser  ; ne  pas 
détruire,  ne  pas  perdre  la  popularité  , de  sa 
popularité  : il  s’indépopularise. 

Indéposable , adj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas  dépo- 
sable  , ne  peut  , ne  doit  pas  être  déposé;  ce 
dont  on  ne  doit  pas  déposer  : ces  pièces , ces 
choses  sont  iudéposables. 

Inde  posé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  déposé  ; ces  piè- 
ces , ces  choses  sont  indéposées. 

Imlcposscdable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
poasédahle  , que  l’on  oc  peut , que  l’on  doit 
pas  déposséder  : cet  homme  est  indéposséda- 
ble, 

/«dépossédant,  e,  part.  pr.  et  adj.;quine  fait  pas 
l'action  de  déposséder  ; qui  n’est  pas  dépossé- 
dant , ne  dépossède  pas , qui  n’ôte  pas,  ne  dé- 
truit pas  la  possession  ; l'injustice  n’éte  jamais 
le  droit  ni  ne  le  fait  cesser,  elle  est  doue  tou- 
jours indépoitédante. 

IndépOHédi , e,  part.  p&s.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
dépossédé  ; il  est  indepossédé. 

Indéposséder,  v.  act.;  ne  pas  déposséder,  ne  pas 
6ler  6 quelqu’un  tout  ou  partie  de  ce  qu’il  pos- 
sède. 

Indépoilable.  adj.  des  S g.;  qui  n’est  pas  dépos- 
table,  que  l'on  ne  peut  déposlcr  : il  est  indé- 
poalable. 

tndipaué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  dé- 
posté : il  est  indéposté. 

lndépoucr,v.  act.;  ne  pas  déjioster,  ne  pas  chas- 
ser quelqu'un  d’un  poste  : indéposter  des  trou- 
pes. 

Indépouillable , adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  dc- 
pouillable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  dépouil- 
lé : il  est  indcpouillable. 

Indépouillanl , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  do  dépouiller,  de  se  dépouiller  ; 
qui  n’est  pas  dépouillant , ne  dépouille  pas  : 
ce  traité,  cet  acte,  ce  jugement  est  indépouil- 
lant. 

Indépouillé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
dépouille  : il  est  indépouillé. 
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Indcpouillemenl , s.  m.;  absence  de  dépouille- 
ment ; ctal  indépouillé  : sou  iudépouillcment  ; 
uu  indcpouillemenl  de  pièces, 
fn dépouiller , v.  act.;  ne  pas  dépouiller;  ne  pas 
preudre  à quelqu'un  tout  cc  qu’il  a par  la  vio- 
lence et  l'injustice  : indépouilter  une  personne 
de  ce  qu’elle  possède. 

Indt'prai  able,  aJj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas  dépra- 
vable , n’est  Jias  susceptible  de  se  dépraver  : 
il  est  iudépravable. 

Indépravanl , e,  paît.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  dépraver,  de  se  déjiraver  ; qui 
n’est  pas  dépravant , lie  déprave  pas  : il  n’est 
pas  plus  d’indépravaute  licence  qu’il  u’y  a 
d’honorable  immoralité. 

Indèpravalion  , s.  f.;  absence  de  dépravation  ; 
état  indépravé  ; l'iudcpravation  di^  cœur  de 
l’homme  amènera  toujours  chez  lui  de  nobles 
sentiments  et  tout  ce  beau  d’action  qui  ho- 
nore et  fait  considérer. 

Indépravé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
dépravé  , tombé  dans  la  déjiravation  : il  est 
de  mœurs  fort  relâchées;  mais  il  est  indé- 
pravé. 

Indcpravtr,  v.  act.  et  pr  , s’ — ; ne  pas  dépra- 
ver, ne  pas  se  dépraver  ; les  écueils  cl  les  re- 
vers de  U vie  sont  les  mêmes  pour  tous,  et  la 
graude  science  de  l’homme  est  de  les  éviter 
tous,  ou  au  moins  le  plus  possible.  11  n’attein- 
dra ce  but  qu’en  réprimant  ses  passions,  qu'en 
s’indépravant,  qu’en  pratiquant  toutes  les  ver- 
tus l'rolcctrices  nées  de  la  vie , qu’en  harmo- 
niaut  tous  ses  devoirs,  qu’en  ne  sortant  jamais 
de  faction  de  beau  tt  do  bien,  qu’en  se  con- 
ciliant l’estime  et  l'affection  des  honnêtes 
Rcns.  . , 

tmlcprécinble  , adj.  des  2 g.  ; qui  n est  pas  de- 
prcciablc  , ne  peut  , ne  doit , ne  mérite  pas 
être  déprécié  : celle  personnne  est  indépré- 
ciable. 

Indéprécialif,  re,  adj.  ; qui  n'est  pas  déprécia- 
tif, qui  ne  déprécie  pas  ; c’est  indépréciatif. 
Indépréciation , s.  f.  ; absence  de  dépréciation’, 
étal  indéprécié  : l’indépréciaiion  des  person- 
ne, des  choses. 

Indépréciativemcni , adv.  ; d’uue  manière  indé- 
préciative,  sans  dépréciation. 

Indéprécié  , c,  adj.  et  pari.  pas.  ; qui  n eJt  pas 
déprécié  : celle  personne  est  indépréciée. 
lndéprècicry  v,  act.;  ne  pas  déprécier  : indépré* 
cier  les  personnes  et  les  choses. 

Indépassable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  dé- 
pressable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  dépressé  : 
ces  plantes  sont  indèpreesables. 

Indi pressé,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  n'est  pas 
dépressé  : ces  plantes  sont  indépressées. 
Indêpreetement  s.  m.  ; état  indépressé  : l’indc— 
pressemcnt’des  plantes. 

Inâéprcsxer , v.  act,  ; ne  pas  depresser  : indé* 
presser  des  arbres,  des  plantes. 

Indeprimablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  dé 
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primable , ne  doit  pas  tire  déprimé , avili  : 
celle  personne  est  iudéprimabte. 

Indéprimé , e , pari.  pas.  cl  adj.';  qui  n’esl  pas 
déprimé  : celle  personne  est  indéprimée. 

Indéprimer,  v.  acl.;  ne  pas  déprimer,  ne  pas  ra- 
baisser, ne  pas  avilir  : mdéprimer  les  per- 
sonnes. 

lndéracini,  e;  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’esl  pas 
déraciné  : celle  piaule  est  indéracinéc. 

Indéraciucment,  s.  ro.;  absence  de  déracinement; 
étal  indéraciné  : l'homme  doit  s'observer,  s'é- 
tudier et  se  surveiller  lui-même  jusqu'à  eom- 
plel  déracinement  de  vices;  car  s'il  reste  avec 
i’ilidéraciueincnl  d'un  seul , ceux  extirpés  se 
réencineront  dans  son  cœur. 

Indéracincr,  v.  act.  ; cl  prou,  s' — ; ne  pas  dé- 
raciner, ne  pas  se  déraciner;  ne  pas  arracher 
de  terre.  Au  fig.  : ne  pas  extirper,  ne  pas 
ôter  entièrement  : l'action  de  bien  est  toujours 
nécessaire  partout  et  dans  tous  les  temps,  car, 
sans  elle  il  n'y  aurait  point  de  lien  entre  les 
hommes  et  le  mal  dominerait  tout,  et  inter 
sertirait  tous  les  ordres  sociaux  et  renverserait 
toutes  les  belles  harmonies  sociales  : voilà  pour- 
quoi toutes  les  vertus  sont  si  utiles  à l’homme 
et  les  vices  si  préjudiciables.  Mais  cette  ac- 
tion de  bien  ne  sera  jamais  ni  grande  ni 
complèle  si  l'homme  iudéracine  les  vices  qui 
naissent  en  son  coeur  ; parce  que  le  mal  seul 
se  lie  aux  vices,  et  parce  que  le  bien  ue  peut 
se  tixer,dans  les  domaines  du  crime. 

Indéraiionnable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n'csl  pas 
déraisonnable  : cet  homme  est  iudéraisonna- 
hle  : vos  demandes  sont  indéraisonnables. 

Indéraisoiwablctncni , adv.  ; d une  manière  in- 
déraisonnable i parlez  indérabonnablemeut. 

Indéraisonner,  v.  neul.;  ne  pas  déraisonner,  ne 
pas  dire  des  choses  contraires , opposées  à la 
raison  : il  indéraisonne. 

Indérangtable,  adj.  des  2 g.  ; qui , ce  qui  n'est 
pas  dérangeable , ne  peut , ne  doit  pas  être 
dérangé  : ces  choses  sont  indérangeables. 

Indérangé  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
dérangé  : ces  choses  sont  indérangées. 

I "dérangement , s-  m.  ; état  indérangé  : l'indé- 
rangement  des  personnes,  des  choses. 

Indéranger,  v.  acl.  et  pron.  s' — ; ne  pas  dé- 
ranger; ne  pas  se  déranger  : iiidérangcr  les 
peisonnes,  les  choses  : si  mes  visites  vous  in- 
dérangeut  je  viendrai  vous  revoir. 

Inddréglé,  e,adj.  ; qui  n'est  pas  déréglé  , con- 
traire aux  règles  : sa  conduite  est  indéréglée. 

Indéréglemtnl,  ».  m.;  absence  de  déréglement; 
état  indéréglé  : l'indérègleraenl  des  mœurs 
publiques  est  la  sauvegarde^des  mœurs  pri- 
vées. 

Inderobablc , adj.  des  2 g.:  ce  que  l'on  ne  doit 
dérober  ; pour  l'honnèle  homme  le  bien  d’au- 
trui eit  toujours  inderobable. 

Indérobé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  u'est  pas 
dérobé  : son  argent  est  indérobé. 
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Indérober,  v.  act.;  ne  pas  dérober,  ne  pas  pren- 
dre en  cachette  ; indérober  une  chose  - 
Indérouillable  , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
dcrouillable,  ne  peut  se  «lérouiller. 
Indérouillé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  dérouillé  ; co 
fer  est  indérouillé. 

ludérouillcmtnt , s.  m.  ; état  indérouillé  ; son 
indérouillement. 

Indéraulable  , adj.  des  2 g.  ; qui  u'esl  pas  dé— 
roulable  , que  l'on  ne  peut , que  l'ou  ne  doit 
pas  dérouler  ; toutes  ces  choses  sont  indérou- 
lables. 

Indéroulé  , e , part , pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  , 
n’a  pas  été  déroulé  : toutes  ces  choses  sont 
iuderoulces. 

Indéroulemcnl,  s.  m.;  état  indéroulé  : son  indé- 
roulemeut. 

Indéroulcr , v.  acl.  et  pron.  s’ — ; ne  pas  dérou- 
ler ; no  pas  se  dérouler  : indéroulcr  une 
chose. 

hidcrouiable,  adj. [des  2g.;  qui  n'est  pas  dérouta- 
ble,  que  l'on  ne  peut  dérouler  : cet  homme  est 
indéroutable. 

Indérouié,  *,  adj.;  qui  n'est  pas  dérouté  t cette 
personne  est  indéroutée. 

Indérabiti , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
désabêli,  qui  n'est  pas  tiré,  sorti  de  son  dé- 
sabétissement  : il,  elle  est  indésabélie. 
Indésabélir,  v.  act.  et  pron.  s’ — ; ne  pas  désa- 
bètir,  ne  pas  se  désabétir  ; ne  pas  tirer,  ne 
pas  sortir  de  l'abêtissement , de  la  stupidité  : 
indésabélir  une  personne. 

Indrsabélissable,  adj.  des  2 g.;  qui  ne  peut  être 
di'sabéti , que  l'un  ne  peut  désabétir,  tirer, 
faire  sortir  de  son  abêtissement  : cette  per- 
sonne est  indésabétissable. 

Indcsabétissant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  désabétir,  de  se  désabétir  ; qui 
n'est  pas  désabétissaut,  ne  désahélit  pas. 
Indesabétistcmcut , s.  m.  ; état  indésabéti  : son 
indésabétisscmcnl. 

Indésabusable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  dé- 
sabusable  , que  l'on  ne  peut  désabuser  : celte 
personne  est  indésabusable. 

Indésabusé  , e,  adj.  ; qui|  n'csl  pas  désabusé  : 
elle  est  encore  indésahusée. 
Indétamourachable  , adj.  dcv2  g.  ; que  l'ost  ne 
peut  desamouracher  : cet  homme  est  indé— 
samuurachable. 

Indésamouraclié,  e,  adj.;  qui  u'est  pas  desamou- 
raché  : il  est  nul-'; amouraché. 
ludésanimalisé,  e,  adj.;  qui  u'est  pas  désanima- 
lisc,  qui  est  toujours  dans  l'animalité,  aux. 
habitudes  animales  : cette  personne  est  indé- 
sanmalisée. 

Iiidrsarmé,  e,  adj.  ; qui  u’est  pas  désarmé  : il 
fut  iudésarmé.  . 

Indésarrudi,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  h’esl  pas 
déssrrudi,  qui  a conservé  toute  son  arrudité  : 
elle  est  indésarrudic. 

Indétarrudir,  v.  art.  et  pron.  s’ — ; ue  pas  dé- 
sarrudir,  ne  pas  .se  désarntdir  ; laisser,  coU; 
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•errer  l’arrudité  : vous  vous  indésarrudissez 

Jndésaveuglable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’cst  pas 
désaveuglable,  que  l’un  ne  pcul  désavengler  : 
vous  serez  donc  toujours  indésaveuglablc. 

lndisaveugli  , e , «j. ; qui  n’eat  pas  désaveuglé  , 
détrompé  : elle  est  encore  indésaveoglée. 

Indésavevglcmeni , s.  ni.  ; éiat  iodésaveuglé  : 
son  indésaveugleinent. 

Indésavouable , adj.  des  2 g.;  qui  nVst  pas  dé 
•avouable,  que  l’on  ne  peut,  que  l'on  doit  pas 
désavouer  : il  est  indc&avouable  , c’est  indésa- 
rouble. 

InAétavoué  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
désavoué  : il  est  itidésatoué. 

Index  avouera  tnt , s.  tu.;  élahindésavoué  : sou  in- 
dé  sa  vouement. 

Indésavouer , v.  act.  ; ne  pas  désavouer,  ne  pas 
démentir,  ne  pas  nier  : indésavouer  les  per- 
sonnes, les  faits. 

Indesccndable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  des- 
ceudable,  n’est  pas  susceptible  de  descendre, 
ne  peut  être  descendu  : cette  chose  est  indes- 
cendable. 

Indescendu,  e , adj.  ; qui  n’est  pas  descendu  : 
cette  chose  est  indescenduc. 

Indcscriptibilisê , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  indescriptible. 

Jndescripiibitiser , v.  act.  cl  pron.  s’—;  rendre, 
devenir  indescriptible. 

Indescriptibilité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
indescriptible  : l'indescript ibilitê  des  choses  ; 
son  indescriplibilité. 

Indescriptif , vc , adj.;  qui  n’est  pas  descriptif , 
qui  ne  présente  pas  une  exacte  descrip- 
tion. 

Indescription , s.  f.;  manque  , défaut,  absence  de 
description  ou  description  inexacte. 

ïndescripiivement  , adv. , d’une  manière  indes- 
criptive, sans  description. 

Jndésencotnbrablc  , adj.  des  2 g.  ; que  Ton  ne 
peut  désencombrer  : ces  lieux  sont  indésen 
co  mb  râbles. 

Indésencombré,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  désencom- 
combre  : il  est  indésencombré  d’affaires. 

Indésencombrement , s.  m.;  état  indésencombré: 
l’indésencombremenl  des  rues. 

lndé$henrt[umablc , adj.  des  2 g.  ; qni  ne  peut 
se  désenrhumer  : je  suis  in  Jèscnrhumable. 

Indésenrhumè  , e,  part.  pas.  et  adf.;  qui  n’est 
pas  désenrhuiné  : elle  est  indésenrhuméc. 

Indésenrhumement , s.  ra.;  état  iudéscnrliumé  : 
son  indésenrhumement. 

Tndéshenrumer , v,  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  dé- 
senrhumer,  ue  pas  so  désenr humer. 

IndésenlortiUè  , e,  adj  ; qui  n’est  pas  désentor- 
tillc  ; sa  jambe  est  indésentortillée. 

Jndésentrarr , e,  adj.;  qui  n’est  pas  désentravé  : 
ce  travail  est  indésentravé, 

Indésert,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  désert  : ces  lieux 
•ont  lu  déserts. 

Indéshéritable  , adj.  des  2 g.;  .qui  n’est  pas  dés- 
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béritable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  déshéri- 
té : cet  enfant  est  indéshéritable. 

Indcshcrité,  e , adj.;  qui  n’est  pas  déshérité  : il 
est  indéshérité. 

Indéshonorable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
déslionorable,  ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas 
être  déshonoré  : cet  homme  est  indéshono- 
rable. 

Indèshonorant  , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  déshonorer,  de  se  déshonorer; 
qui  n’est  pas  déshonorant,  ne  dé>honore  pas  : 
cette  action  est  indéshonorante. 

Ittdeshonoré,  e,  port.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
déshonoré  : cette  personne  est  indéslîo- 
uorée. 

htdèshonorer , v.  «et.  et  pr.,  s* — ; ne  pas  désho- 
norer , ne  pas  sc  déshonorer  : indésbonorer 
une  personne. 

Jndéshumanisé,' e,  adj.;  qui  n’est  pas  déshuma- 
nisé, qui  n’a  rien  perdu  de  sou  humanité. 

Indésignable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  déai- 
gnable , que  Ion  ne  peut  bien  désigner  : c’est 
indé'ignable. 

In  désignant , e.  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  désigner;  qui  n’est  pas  désignant, 
ne  désigne  pas  ou  désigne  mal  : ce  plan  est 
indésignant. 

Indésignation  , s.  f.;  état  indésiguè  : l’indési- 
gnation  des  choses,  des  lieux. 

Indesigné  , e , part.  pas.  ou  adj.  ; qui  n’est  pas 
désigné  ou  l’est  mal  : cette  chose  est  indé- 
signée. 

tndésigner,  v.  act.  ; ne  pas  désigner  du  tout  ou 
désigner  mal  : indésigner  les  personnes  , les 
choses. 

Indésinsectable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dés- 
insectable  , ne  peut  être  désinsecté  , dont  on 
ne  peut  ôter,  détruire  les  insectes  ; ces  lieux 
sout  iudési  nsec  ta  blés. 

Indésinsectation, 1. 1.:  état  indésinsecté  : l’indés- 
inscctation  d’un  jardin , des  arbres. 

Indésinsectà , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  nVst  pas 
désinsecté,  dont  on  n’a  pas  été,  détruit  les  in- 
sectes : ces  lieux  sont  indésinstclés. 

Indésinsectcr,  v.  act.;  ne  pas  désinsccler,  ue 
|»as  ôter,  détruire  les  insectes  ou  le  faire  mal: 
indésiosecter  les  baies,  les  arbres  , les  jar- 
dins. 

[ ndesirascibilisable  , adj.  des  2 g.;  qui  ne  peut 
être  désirascibilisé,en  qui  on  ne  peut  détruire 
l'irascibilité  : l’homme  indésirascihilisablc  ne 
peut  jamais  être  qu’uu  méchant. 

Indes  irascibilité  , e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n’est 
pas  désirascibilisé  , en  qui  on  n’a  pas  détruit 
l'irascibilité , ou  qui  n’est  pas  corrigé  de  son 
irascibilité  : ccttc  personne  est  indésirascibi- 
lisée. 

Indcsiscirabiliser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pss 
détruire  l’irascibilité,  ne  pas  se  corriger  de 
son  irascibilité  : celui  qui  s’indésirascihiiUc  ue 
peut  jamais  être  qu’à  des  actes  de  méchan- 
ceté. 
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Indésirable  , adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n'est  pas 
désirable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  désiré  : 
ce  malheur,  celle  chose  c,t  indésirable. 

Indésiré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  dé- 
siré ; cette  personne  , celte  chose  est  iudé- 
sirée. 

Indésirer,  v.  act.;  ne  pas  désirer  : indésirer  une 
chose. 

Indésireusemetit , adv.  ; d'une  manière  indéli- 
reuie,  sans  grand  désir. 

Indésireux , se,  adj.;  qui  n'e>t  pas  désireux  : il 
est  indésireux  de  cet  objet. 

Indésobéi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  dé 
sohèi  : ce  chef  est  toujours  indésobéi. 

Indésobcir,  v.  act.;  ne  pas  désobéir  : indésobéir 
à un  ordre,  h un  chef. 

Imlésobéissable  , adj.  des  3 g.  ; qui  n’est  pas 
désobéissablc,  ne  doit  pas  èl re  désobéi,  à qui, 
à quoi  on  ne  peut,  on  ne  doit  pas  désobéir  : 
celle  personne  est  indésobéissable. 

Indesobéissant  , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  désobéir,  qui  est  iudésobeis- 
sant  : cet  enfant  est  indèsobéissant. 

Indésobligeable , adj.  des  2 g.;  que  l’on  nu  doit 
désobliger  : cette  personne  est  iudcsobligea- 
ble. 

Indésœuvrc,  e,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
soeuvré : l'homme  est  né  pour  le  travail,  il 
appartient  au  travail,  et  s'il  abandonne  le  Ira 
vail , il  tombe  dans  le  vice.  Par  le  travail , il 
peut  arriver  à tout  ; par  le  désoeuvrement.,  il 
perd  tout,  même  la  moralité;  car  le  désœuvre- 
ment peut  corrompre  et  dépraver  tout.  Pour 
son  avantage  ma'ériel  et  moral,  il  e.tdonc  né- 
cessaire que  l'homme  soit  toujours  indésœu- 
vré. 

Indéscruvremcnl  , s.  ni.;  absence  de  désœuvre- 
ment; état  indesœuvré  : c'est  par  l’jndésoeu- 
vrement  que  l'homme  évite  beaucoup  de  vices, 
et  c'est  par  l'indésœuvrcmcut  qu'il  eulre  dans 
celte  vie  active  qui  honore  chacun. 

hidèsolable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  déso- 
lable  , n'est  pas  susceptible  de  se  désoler  de 

peu,  pour  peu  : cet  homme  est  indésulable. 

Indésolant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  désoler  , de  se  désoler  ; qui  u'est 
pas  désolant,  ne  désole  pas  ; cette  nouvelle, 
quoique  triste,  est  indésolaulc. 

Indesolateur,  s.  m.  f.,  trice;  celui,  celle  qui  ne 
désole  pas  : c'est  un  iudésolateur 

Indésolalio»  , s.  f.  ; état  indésolé  : son  indéso- 
lation. 

Indésolé,  e,  part  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas  dé- 
solé : elle  est  pciuée  , mais  elle  est  iudé- 
solée. 

In  désoler  , v.  act.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  désoler, 
ne  pas  se  désoler  : indésob-r  une  personne. 

Indésordonnant , f,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  désorduuner;  qui  u'est  pasdé- 
sordouuaul  : ce  scandale , quoique  gran  1 , est 
pouilant  indésordonnant  tant  les  hommes,  en 
général,  ont  un  naturel  amour  d’ordre. 


Indésardonni , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est 
pas  désordonné  : une  vie  indésordonoée, 

/«désordonné/,  e,  adj.;  qiti  u'est  pas  désordon- 
ucl , qui  ne  cause  pas  une  rupture  de  règle  ; 
qui  n'amène  pas  la  licence  : des  actions  indé- 
sordonuellcs. 

Indésordonnemenl , $.  m.;  état  indésordonué  ; 
son  indésordunnement. 

Indésordonnemenl,  adv.;  d'une  manière  indè- 
sordonuée  il  se  conduit  indésordonnè- 
meut. 

Indes  ordonner,  v.  act.;  ne  pas  désordonner,  ne 
pas  causer  une  rupture  de  règle , d’ordre. 

Indésordonnisme , s.  ni.  ; système  d'mdésordon- 
nement,  de  conservation  de  règle,  d'ordre. 

Indesordre,  s.  m.;  absence  de  désordre,  conti- 
nuité d'ordre  : c'est  un  indésordre. 

Indesorganisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas 
désorgauisahle , que  l'on  ne  doit  pas  désorga- 
niser, qui  n'est  pas  susceptible  de  se  désorga- 
niser ; ce  parti,  celte  cabale  est  indésorgani- 
table. 

Indcsorganisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  désorganiser,  dé  se  désorgani- 
ser, qui  u'est  pas  désorganisant , ne  désorga- 
nise pas,  ricu  : ce  système  est  indcsorgani- 
sanl. 

Indésorgnn  sateur,  s.  m.  f . , trice;  celui , celle 
qui  ne  désorganise  pas,  rien. 

Indcsorganisation  , s.  f.;  étal  indésorganisé  : 
l'indésorganisalion  des  choses  , d'une  admiuis- 
tration. 

Indesorganisé  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est 
pas  désorganisé  : ces  corps  sont  indésorga- 
nisés. 

Indcsorganiser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  dé- 
soiganiser,  ne  pas  se  désorganiser. 

Indésorientable,  adj.  des  2 g ; qui  n't  sl  pas  dé- 
soricntahle,  ne  peut  être  désorienté,  que  l'on 
ne  peut  désorienter  facilement  : il  est  indéso- 
rientable. 

Indésorienté,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n'est  pas 
désorienté  : il  est  indésorienté. 

Indésorientement,  s.  m.;  état  indésorienté  : son 
iudcsorienlcmenl. 

Indésorienter,  v.  act.  et  pr  , s'  — ; ne  pas  déso- 
rienter, ne  pas  se  désorienter. 

Indespote,  s.  des  2 g.;  celui,  celle  qui  n’est  pas 
despote  : il  est  indespote. 

ludespotique,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  des- 
potique, ne  présente  [dus  de  despotisme. 

Indcspotiqucmenl.  adv.;  d'une  manière  iudes- 
potique,  sans  despotisme. 

Imléssaisonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas 
déssaisonnable,  ne  peut,  ue  doit  pas  élrcdcs- 
saisonué  ; dont  on  uc  doit  pas  changer  l'or- 
dre de  culture  : ces  terres  sont  inJessaison- 
nabtrs. 

Indcssaisoimcmcilt , s.  ni.  ; étal  iudi'ssaisouué  : 
riiidéssaisonuenicut  des  terres. 

Indéssaisonner,  v.  uct.;  ue  pas  déssaisoouer,  ne 
pas  changer  l'ordre  de  culture  des  terres. 
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f ndesscchablr,  adj.  de*  2 g.;  qui  n’est  pas  des- 
séchablc,  que  l’on  ne  peut  parvenir  à dessé- 
cher : ces  marais  sont  inde>séchablcs. 

Indes séchant,  e,  part.  pa.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  dessécher;  qui  n’est  pas  desséchant, 
ce  dessèche  pas  ou  ne  dessèche  pas  bien  : 
cet  écoulement  est  indesséchant. 

Jndesseché,  e, part.  pas.  et  adj.;  qni  n’est  pas 
desséché  : ce  marais  est  indesséché. 
indestéehemem , s.  m ; état  indésséché  : son  in* 
dessèchement. 

itèdes ticher , v.  act . ; ne  pas  dessécher  : indes- 
sécher  un  marais. 

Jndessondable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  des- 
soudâble,  ne  peut  se  dessouder  : celle  chose 
est  indessoudable. 

Indessoude,  e , adj.;  qni  n’est  pas  dessoudé  : 
cette  chose  est  indessondée. 

Jndestituable , adj.  des  2 g . ; qui  n’est  pas  desti- 
tuable,  ne  peut  être  destitué,  que  l'on  ne  doit 
fias  destituer  : ce  fonctionnaire,  cet  homme  est 
âadestituable. 

Inde* i tue,  t,  adj.  ; qui  n’est  pas,  n’a  pas  été 
destitué  : il  est  indeslitué. 

Indestmctibi  lisant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  d’indestruclibiliser,  de  rendre  iodes- 
4ruclible  ; qui  rend  indestructible,  qui  indes- 
Iruclibilise,  rend  indestructible  : voilà  une 
îndeslructibilisante  prévoyance. 
Indtstructibilisc , e , part.  pas.  et  adj.'  ; qui  est 
rendu  indestructible  : cette  construction  est 
iu  désir  uct  i bi  I isee . 

Jndesiructibiliser,  v.  acl.  et  pron.  s’ — ; rendre, 
devenir  indestructible;  donner,  prendre  de 
l’indestruclibilité, 

tndcstruetibilime,  s.  m.;  tout  ce  qui  tend  à ren- 
dre indestructible. 

Indestructif  y ve,  adj.;  qui  n’est  pas  destructif, 
n’opère  pas  la  destruction  : c’est  indéfinie- 
tif. 

Indestruction , s.  f.;  absence  de  destruction  ; état 
indétruit  : son  indestruction. 
indisulcérablc , adj.  des  2 g.;  qui  oVst  pas 
désulccrable,  que  l’on  ne  peut  désulcérer  : son 
cœur  est  indulcérable. 

tndcsulcérant , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  désulcérer;  qui  n'est  pas  dé* 
sulcérant,  ne  désiilcère  pas  : des  procédés 
indésu  Icrrants. 

indésulccration ,s.  f.;  étal  indesuleéré  : son  io- 
désulcéraiion. 

Indésulcéré , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
désulcéré  : celte  personne  est  indésutcérée. 
indcsulccrer,  v.  act.  et  pron.  s’ — ; ne  pas  dé- 
su  IciTcr  : indésulrérer  une  personne. 
itidésuiii , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  nVst  pas  dé- 
suni : ils  sont  indésunis. 
indesunion,  s.  f ; absence  de  désunion  ; état  in- 
désuni : leur  indésunion, 
indésunir,  v.  act.  et  pron.,  a’—;  ne  pas  désu- 
nir, ne  pas  se  désunir;  ne  pas  détruire  l’union  : 
ils  s’indésunissent. 


lndcsunisme,  s.  m.; système  d’indesunion  : c’eat 
de  l’indésunisme. 

Indésunis  sable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
sunissable,  ne  peut  être  désuni,  que  l’on  ne 
doit  pas  désunir  : iis  sont  indéfinissables. 

Indésunissant,  t,  part.  pas.  et  ad..;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  désunir  ; qui  n’est  pas  désu- 
nissant, ne  désunit  pas,  ne  cause  pas  une  dé 
sunion  : leur  dissidence  d'opiuiou  ett  indé- 
snnissantc. 

Indétachable , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  dé- 
tachable, que  l’on  ne  peut,  que  l’on  ne  doit 
pas  détacher  : celte  chose  est  indéfachable. 
qui  ne  peut  sc  détacher  d’une  personne,  d'une 
chose  : cet  homme  est  indétachable. 

Inde  tachant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  détacher,  de  sc  détacher;  qui  n’est 
pas  détachant,  ne  détache  par  ; ce  savon  est 
indétachant  : vos  refus  sont  pour  moi  indéta- 
chants. 

Indétachc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
détaché  : cette  personne  est  indétachée  : son 
habit  est  iodélaché. 

Indétachement,  s.  m.;  absence  de  détachement; 
état  indétaché. 

Indctacher , v.  act.  et  pron.,  s’—;  ne  pas  déta- 
cher, ne  pas  se  détacher. 

lndt imitable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
taillahlr,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  détaille  : 
toutes  ces  choses  sont  indétaillables. 

hidr taillé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
détaillé  ou  l’est  mal  ; lec  circonstances  en  sont 
indétaillées. 

Inde  tailler,  y,  act.;  ne  pas  vendre,  ne  pas  li- 
vrer en  détail,  ne  pas  détailler  des  faits,  des 
circonstances  ou  le  faire  mal  ; indétailler  des 
marchandises  : vous  indéiaillez  les  circon- 
stances. 

Indétériot abilitc t a.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui 
est  indétérioriahlc  : son  indétériorabilité. 

Indétériorable,  adj.  des  2 g.;  qui  ne  peut  être 
détérioré,  qui  est  insusceptible  de  se  détério- 
res : ces  marchandises  sont  indétériorablcs. 

Indélériorattl, e,  part.  pr.  et  adj.; qui  nefail  pas 
l’action  de  détériorer;  qui  n’est  pas  détério- 
rant, ne  détériore  pas,  ne  cause  pas  de  dété- 
rioration : jusqu’alors  l’humidité  à été  indé- 
tériorante. 

Indétérioration,  s,  f. ,*  état  indétériorc  : l’indé- 
térioration  des  choses. 

tndélérioré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
détérioré  : ces  marchandises  sont  indêténo- 
rées. 

Indétcriorer,  v.  act.  et  pron.,  s’—;  ne  pa*  dé- 
tériorer, ne  pas  se  détériorer. 

Indétérioritme , s.  m.;  tout  ce  qui  tcud  à empê- 
cher une  détérioration. 

Indéterminable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
terminable, h qui  on  ne  peut  faire  prendre  une 
résolution  : cet  homme  est  indéterminable, 
que  l’on  ne  peut  décider,  fixer  : cet  espace 
est  indéterminable. 
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Indéterminant , i,  mlj  ; qui  n’cst  pav  détermi- 
uaut  : cette  raison  est  indclcrmin.inte.  qui  ne 
détermine  rien. 

Indéterminé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
déterminé. 

Indéterminée,  y.  art.  et  pron.,  s’ — ; ne  pas  dé- 
terminer, de  pas  se  déterminer,  ne  pas  déci- 
der, ne  pas  fixer,  ne  pas  régler  : indétermi- 
ner  une  personne  : vous  indéterminés,  les  épo- 
ques. 

Indeterrable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’cst  pas  dé- 
terrahle,  que  l'on  ne  peut,  que  l’on  ne  doit 
pas  déterrer;  que  l'on  ne  peut  trouver,  dé- 
couvrir : cet  homme  est  indéterrable. 

hidelerré,  e,  part. -pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  déterré  : il  est  toujours  indéterré. 

Indertrrement,  s.  m ; état  indéterré:  son  indé- 
terrement. 

Imtélerrer,  v.  aet.;  ne  pas  déterrer,  ne  pas  tirer 
de  la  terre;  ne  pas  dégarnir  de  terre.  Au  fig. : 
ne  pas  trouver,  ne  pas  découvrir  : indéterrer 
une  personne. 

Indclettable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est  pas 
delestable,  ne  doit  pas,  ne  mérite  pas  être  dé 
testé  ; cela  n’est  ni  beau  , ni  bon  ; mais  c'est 
indétcslable. 

hideteslaleur,  ».  m.,  f.  trict  ; celui,  celle  qui  ne 
déteste  pas. 

lmb  tentation  , s.  f.;  état  indéte  té  : l'indétcsla- 
tion  des  personnes,  des  choses. 

Indéte  lté,  e,  part,  pas  et  adj  ; qui  n’est  pas  dé- 
testé : il  n'est  pas  aimé;  mais  il  est  indé- 
trsté. 

Imiélester,  v.  acl.  et  pr.,s’ — ; ne  pas  détester, 
ne  pas  se  délester  : ils  ne  s’aiment  pas  ; mais 
ils  s'indélestent. 

Indétoumable , adj.  des  2 gen.;  ce  qui  n’est  pas 
délournablc,  que  l'on  ne  doit  pas  détourner  : 
ces  objets  sont  indétournablcs.  * 

Indétoumé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  détourné  : plu- 
sieurs choses  furrut  indétournées. 

Imbstournemenl , I.  m.;  état  indétourné  : indé- 
touriiement  de  choses,  d’objets. 

Indetrempé  , e , adj.;  qui  n'est  pas  détrempé  ott 
ne  l'est  pas  convenablement  : celte  chose  est 
indétrempée. 

lmb  i rentabilise,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  ren- 
du, devenu  indétrùnable. 

Indetrùnabiliser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre  , 
devenir  indétrônable;  impossihilher  la  chiite, 
sa  chiite  du  trône  : les  rois  ne  s'indétronabili- 
senl  qne  par  leur  bonne  foi  envers  les  peu- 
ples. 

Imli  trônabilité,  s.  f.  ; élsl  indétrônable  , qualité 
de  ce  qui  rend  indétrônable. 

Indetrônable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  détrô 
nable,  ne  peut  être,  ne  doit  pas  être  détrôné, 
renversé,  chassé  du  trône  : ce  priiicc  est  iu- 
détrôeable. 

ludetrôné,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  détrôné  . ren- 
versé , chassé  du  trôuc  : ce  prince  (ut  indé  - 
trôné. 
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Indélrinement , s.  m.;  état  indétrôné  : son  in- 
détiûnement. 

(ndétruire,  v.  acl.;  ne  pas  détruire,  ne  pas  abat- 
tre, ne  pas  ruiner,  ne  pas  renverser  : indé- 
truire  les  choses. 

Indétruil,  e,  part.  pass.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
détruit  : toutes  ces  choses  sont  indétruiles. 

Indé  vaste  , e,  adj.;  qui  n'est  pas  dévasté  : ce 
pays  est  indévasté  ; ces  contrées  furent  indé- 
vastées. 

Indéveloppable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dé- 
veloppable, ne  peut  cire  développé  : cette 
armée  çvt  indéveloppablc. 

Indéreloppant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  développer  de  se  développer, 
qui  n’est  pas  développant,  ne  développe  p u 
l'esprit,  l'intelligence  : celte  méthode  d’en- 
seignement, d'instruction  est  indcveloppante. 
Indcvelo/rpc,  part.’pas.  et  adj  ; qui  n'  .-t  pas  dé- 
veloppé, ou  l’est  mal  : c'est  indéveloppc. 
Indéveloppement,  s.  m.;  étal  indéveloppé  : l’in- 
dévclopperncnt  de  son  esprit. 
tndévclopper,  v.  act.  et  pr,  s'—;  ne  pas  déve- 
lopper, ne  pas  se  développer  : iudévelopper 
un  raisonnement,  des  choses. 

Indévergondable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas 
dévergondahlc,  n'csl  pas  susceptible  de  se  dé- 
vergonder : celle  personne  est  indéver-on- 
dahle. 

Indévergondant , e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait 
pas  l'aciioc  de  dévergonder;  qui  n'est  pas  dé- 
vergondant, ne  dévergonde  pas,  n’nmène  pas 
de  dévergondage  : sans  dôme  l'homme  a be- 
soin de  plaisirs,  il  lui  en  faut  ; mais  il  ne  doit 
rechercher  que  ceux  honnêtes  et  il  ne  doit 
s'attarher  qu’à  ceux  indévergondants. 
(ndivergondc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'est  par 
dévergondé  : il  est  indévergondé. 

Indévergonder,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  di 
vergouder,  ne  pas  se  dévergonder. 

Indé  viable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’cst  pas  déviable, 
ne  peut  dévier  : il  est  indéviable,  ce  dont  ou 
ne  peut , on  ne  doit  das  dévier:  ce  principe 
est  indéviablc. 

Indévfatinn,  ».  t.  ; absence  de  déviation,  action 
par  laquelle  ou  ne  dévie  pas  : Pindéviation  du 
priucipe  sera  toujours  la  première  base  de 
l'ordre  publie. 

Indévii,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas  dé- 
vié, u’a  pas  dévié  : il  a indévié. 

Indévie',  v.  n.,  ne  pas  dévier,  ne  pas  être  dé- 
tourné de  sa  roule,  de  sa  diiection  : vous  iu- 
déviez  : celle  personne  indévie. 

Indeviné,e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas,  n'a 
pas  été  deviné:  cette  personne  est  iudeviiiéc  : 
toutes  ces  choses  lurent  inlevioées. 
hidevinemml,  s.  m.  ; état  imlevioè  : l'indcvine- 
menl  des  choses. 

Indeviner,  v.  act.  et  pr. , s' — ; ne  pas  deviner 
ne  pas  se  devinev  : indeviner  les  choses. 

Indévoilable,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  devoi- 
. 20 
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Ulilc,  11e  peut  être  dévoilé  : ce  mystère  e»t 

indévoilable. 

lndivoilant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  dévoiler,  de  se  dévoiler  ; qui  u'esl 
pas  dévoilaut,  uc  dévoile  pas,  rien  : ce  récit 
est  indévoilanl. 

Indivoilé,  »,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  dé- 
voilé : ce  mystère  est  iud<  voilé. 

Indévoilement,  s.  m.  ; état  indévoilé  : son  indé- 
voilement . 

Indévoiltr , v.  art.  et  pr.,  s’—;  ne  pas  dévoiler, 
ne  pas  sc  dévoiler.  t , 

Indevoir , s.  m ; cc  qui  n est  pas  devoir,  ce  qui 
est  opposé  au  devoir. 

Indévouable.  adj.  des  S g.  ; qui  n’est  pas  dé- 
vouable,  ne  peut  être  dévoué,  n’est  pas  sus- 
ccptible  de  se  dévouer  : cette  personne  est 
indévouable . 

Indévoué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  dé- 
voué : celte  personne  est  indevouée. 

t ndévouement , s.  ni.  ; absence  de  dévouement; 
état  indévoué  : son  indévoiiement. 

Indévoner,  v.  act.  cl  pr.,  s’—;  ne  pas  dévouer, 
ne  pas  se  dévouer. 

lndexablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  êlre 
indexé,  mis  à l’indexe  : ce  livre  est  indexa- 
ble.  „ ... 

Indexation,  I.  f.;  action  d'indexer;  état  indexe  : 
l’indexation  d’un  livre,  d’un  ouvrage. 

Indexé,  e,  part.  pas.  et  n J j . ; qui  est  mis  à l’in- 
dexe : ce  livre  est  indexé. 

Indexer,  v.  act.  ; mettre  il  l’indexe,  prohiber, 
défendre  : indexer  un  livre,  un  ouvrage. 

Indexante,  s.  m.;  système  d’indexation  : cc  n’e«t 
que  de  l'indexisme. 

Index ité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  prohibe, 
défend,  de  ce  qui  frappe  de  pruhibaliun,  re- 
lativement aux  livres  : l’indexité  religieuse. 

Indexléritc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
dexlérisé,  qui  est  sans  dextérité  : c'est  une 
personne  iadcxtérUée. 

Indtxtiriser , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  dexté- 
riser,  ne  pas  se  dexlériscr;  ne  pas  donner,  ne 
pas  prendre  de  dextérité  : indextériser  une 
personne  ; il  s'indexlérise. 

Indextérilé,  s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
dextérité,  inadresse. 

Indianiquc,  adj.  des  2 g.;  de  l’Inde,  qui  est  de 
l’Inde,  la  concerne,  lui  appartient,  qui  est 
propre  à l’Inde,  lui  est  spécial  : les  habitudes, 
les  usages  indianiques:  les  contrées, les  sols, 
les  régions  indianiques  : un  ciel  indianiquc. 

Imlianiquement,  adv.;  d'une  manière  indiani- 
que;  à la  manière  des  Indiens. 

Indinnisaiion,  s.  f.  ; action  d'indianiscr,  de  s’in- 
dianiser  ; état  indianisé. 

Indianisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a pris,  qui  a 
adopté  le*  goûia  Indiens,  les  nurur»,  les  habi- 
tudes Indiennes;  qui  est  daus  l'intérêt,  le  aya- 
léme  Indien. 

Indlaniser,  v.  act.  et  pr.,  s’—  ; rendre,  devenir 
Indien  ; donner,  prendre,  adopter  les  goûts 
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Indiens:  les  meeurs,  les  habitudes  lodicnnes; 
entrer  dans  l'intérét,  le  système  Iudieo. 

Indianivne,  s.  m.;  système  d’inditnisation,  in- 
dien. 

Indicable,  adj.;  qui  peut  être,  doit  être  indiqué: 
ces  lieux,  ces  choses  sont  indicibles. 

Indicatif ement,  adv.  ; d'une  manière  indicative'; 
par,  avec  indication. 

Indicé,  e,  adj.;  qui  a,  qui  présente  des  indices, 
qui  s'aunooce  par  des  indices  ; tcus  ces  événe- 
ments furent  indicé  : tous  ces  faits  sont  indi- 
cés, mais  improuvés. 

Indicément,  adv.;  d'une  manière  iodicée;  par, 
sur  des  indices  : juger  indicément,  sur  de  sim- 
ples indices. 

Indicibilité,  s.  f,  état,  qualité  de  ce  qui  est  indi- 
cible : son  indicibilité. 

Indiffamable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’ast  pas  diffa- 
mable,  ne  peut,  oc  duit,  ne  mérite  pas  être 
diffamé  ; celle  personne  est  indiffamable. 

Indiffamant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  diffamer;  qui  n'est  pas  diffamant, 
ne  diffame  pas  : ces  discours  sont  indiffa- 
mants. 

Indiffamateur,  »,  m.,  f.  (rire;  celui,  celle  qui 
ne  diffame  pas  : c’est  un  iudilfamateur. 

Indiffmnatian,  s.  f.  ; absence  de  diffamation; 
état  indiffamé  : son  indiffamation. 

Indiffcmé,  e,  part.  pas.  et  aJj.;  qui  n'est  pas 
diffamé  : cette  personne  est  iodiflamée. 

Indiffamer,  v,  act.  ; ne  pas  diffamer , ne  pas 
perdre  de  réputation. 

Indifférable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  dif- 
férablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  différé:  cette 
affaire  est  indiflérable. 

Indifféré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  dif- 
féré, u’a  pas  été  différé  ; celte  affaire  fut  in- 
différée. 

Indiffetentiable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
iniWérenlié , qui  est  susceptible  d'indiffé- 
renre. 

Indifférenlié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  indifférent,  qui  u'est  touché  de 
rien;  qui  porte  de  l'indifférence  à tout,  qui 
ne  s'occupe  pas  sérieusement  des  choses  : un 
peuple  libre  iudifféreuliè  pour  ce  qui  regarde 
son  adminislratinn’cl  sa  politique,  est  nu  peu- 
ple en  voie  de  retour  i le  servitude. 

Indifférentiel,  le,  adj.  ; d'indifférence,  qui  est 
de  l'indifférence,  qui  la  marque,  lui  appar- 
tient : les  actes  inditférenliels. 

Indifférenliellement,  adv.;  dune  manière  indif- 
férent ielle,  par  l’indifférence. 

Indifférentier,  v.  act.  et  pr , s’—;  rendre,  de- 
venir indifférent,  n’ètre  louché  de  rien,  por- 
ter de  l’indifférence  aux  choses. 

Indifférer,  v.  act.;  ne  pas  différer,  ne  pas  re- 
tarder, ne  pas  remettre  il  un  autre  temps. 
Neulralemeut  : ces  personnes  indiffèrent  d’opi- 
nion 

Indifficullueuttment,  adv.;  d’une  manière  indif- 
(icult  neuve. 
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Imlifjicullueux,  se,  adj.  ; qui  n'evt  pas  difficul- 
t uenx.  Subilanlivement  : un  indifirullucux. 
Indigénique , adj.  des  2 g ; ce  qui  concerne  l'in 
digèoe,  lai  appartient,  lui  eat  propre  : de* 
réglement*  indigéniques  spéciaux. 
Indigrniquement,  adv.  ; d’une  manière  indigéni- 
que;  selon  lea  habitudes  des  indigènes. 
Indigénisable,  adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être  indu 
génisé,  rendu  indigène,  qui  est  susceptible  de 
prendre  la  qualité,  la  nature  indigène,  de  de- 
venir indigène,  propre  au  pays,  au  climat  : 
toute*  res  plantes  son  indigénisable*. 
Indlgènisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  Tait  fac- 
tion d’indigèniser,  de  s’indigèniser  ; qui  s’in- 
digènise  , rend  indigène  , qui  donne  l’indigè- 
nité. 

Indigènisation  , s.  f.  ; action  d’indigèniser;  état 
indigènisé  : son  indigènisation. 

Indiginisé,  e,  part.  pa».  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  indigène  : cette  plante  est  indigènisèe. 
Indigèniser,  v.  acl.  et  pron.  s’ — ; rendre , de- 
venir indigène,  propre  au  pays’,  au  climat  ; 
donner,  prendre,  acquérir  la  qualité  , la  na- 
tnre  indigène  : indigèniser  de*  plante*. 
htdigentnble , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  indi- 
gente, rendu  indigent , qui  est  susceptible  de 
tomber  dans  l’indigence  : par  l’inconduite  et 
la  déhanche  l’homme  est  indigentable. 
lndlgcntant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d indigenler , de  s’indigenter  : qui  cause, 
produit , amène  l'indigence  , qui  rend  indi- 
gent : une  indigenlante  prodigalité,  nn  in- 
digentantant  désordre. 

Indigente,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  indigent , qui  est  tombé  dans  l'indi- 
gence , qui  est  accablé  d’indigence  : cette 
personne  est  bien  indigentée. 

Indigentrment , adv.  ; d'une  manière  indigente  , 
dans  l'indigence  : cette  personne  vit  indigen- 
tement. 

Indigtnler,  v.  net.  et  pron.  s' — ; rendre,  deve- 
nir indigent,  tomber  dans  l’indigenre  ; causer, 
amener,  produire  l'indigence,  précipiter  dan* 
l’indigence  : indigenler  une  personne  : celte 
personne  s’indigente. 

Indigemisme,  s.  m ; tout  ce  qui  tend  1 produire, 
à amener  l’indigence  , la  pénurie  , l'exiréme 
pauvreté;  système  qui  a pour  objet  la  domi- 
nation par  l’cxlrème  besoin  , l’extrême  pau- 
vreté : e’est  de  l'indigentisme. 

Indigestif,  ti« , adj.;  qui  n’est  pas  digestif , qui 
est  de  nature  à causer  une  indigestion  : c’est 
indigestif. 

Indigèré,  e,  part.  pes.  et  adj.;  qui  n’est  pas  di- 
géré : c’ost  indigérc. 

Indigérpr,  v.  act.;  ne  pas  digérer  : indigerer 
des  aliments  ; indigérer  une  injure. 
Indigestibilité,  a.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
indigestible  : son  indigestibililc. 

Indignable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  facile- 
ment indigne  , qui  est  susceptible  de  l’indi- 
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gner  de  peu , pour  peu  : cette  personne  est 
indignable. 

Indignant , e,  adj.;  qui  indigne  , qui  cause  de 
l’indignation  : des  procédés  indignant*. 
Indignltable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  digni- 
sable,  ne  peut  être  dignisé,  élevé  en  dignité; 
qui  est  insusceplible  de  dignité , n’en  peut 
prendre. 

Indignisant , e,  part,  pr.  et  adj.  ; ne  pas  faire 
l'action  de  digniser,  de  se  digniser  ; qui  n’est 
pas  dignitant , ne  donne  pas  de  U dignité  : 
ce  costume  est  indignisant. 

Indignité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
dignisé , qui  est  sans  dignité,  qui  n’est  pas 
élevé  à une  dignité  : il  est  indignisé. 

Indigniser,  v.  act,  et  pron.  a’—  ; ne  pas  digni- 
ser, ne  pas  se  digniser  ; ne  pas  donner,  ne 
pas  prendre  de  la  dignité.  Rendre  , devenir 
indigne  de...  ne  pas  élever  en  dignité,  6 une 
dignité. 

Indigotable,  adj.  des  2 g.|  que  l'on  peut,  que 
l’on  duit  indigoler,  dans  quoi  il  est  nécessaire 
de  meure , de  faire  entrer  de  l'indigo  : cou- 
leur indigotable. 

Indigo!*,  e,  part.  pas.  et  adj  ; dans  quoi  il  y a, 
il  est  entré  de  l'indigo  : couleur  indigolée. 
Indigolement , s.  m.  ; action  d’indigolcr  ; état 
iniligolé  : son  indigolement. 

Indigoler , v.  ict  ; mettre  , faire  entrer  de 
l'indigo  dans  une  chose;  donner  la  couleur 
m d, gui  : indigoler  une  couleur,  uue  chose. 
Indigotier,  f.,  , ère;  adj.;  qui  produit  l’indigo; 
qui  a pour  objet  l’emploi  de  liudigo  ; les  Iles 
indigolicres  : l'industrie  indigotiére. 
Indilapidabte , adj.  ; qui  n'est  pas  dilapidable, 
n'est  pas  exposé  à uue  dilapidation,  ce  que 
l’on  ne  doit  pas  dilapider  ; par  le  désordre 
tout  est  dilapidable,  mais  par  l'ordre  tout  est 
indilapitlablc. 

Indilapidant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  dilapider;  qui  n'est  pas  dilapi- 
dant, ne  dilapide  pas:  une  administration  in- 
dilapidantc. 

Indilapidatear,  s.  m. , f.  trict  ; celui , celle  qui 
ne  dilapide  pas,  rien. 

Indilapidation,  s.  f.  ; absence  de  dilapidation  ; 
état  indilapidc  : la  dilapidation  ruine  le  pré- 
seul, interdit  de  beaux  avenit  ; et  t'indilapida- 
lion  améliore  tout  et  multiplie  les  prospérités. 
Indilapidé,  e.part.  pas.  es  adj.;  qui  n’est  pas 
dilapidé  : les  finances  sont  indiUpidées. 
Indilapider,  v.  acl.  ; ne  pas  dilapider,  ne  pas 
dépenser  follement,  avec  désordre. 
Indilapidisme,  s.  m.;  système  d’inditapidalioB  : 
l'indilopidatiun  des  finances 
ludilatable,  adj.  des  2 g.rqui  n’est  pas  dilatable, 
u'est  pas  susecplible  de  se  dilater  : csül  iss  — 
dilatable. 

lud  latalion  , ».  f.  ; absence  de  dilatation  ; état 
indilalé  : sou  indilalalion. 

I ml ilaté,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas  di- 
laté : ses  poumons  son  indilaté*. 
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Indilater , v.  act.  et  prou.  ; ne  pas  dilater, 
ne  pas  se  dilater  : tes  poumons  s'indii  aient. 

huit  U gemment,  adv.;  d’une  manière  indiligente, 
sans  diligence,  sans  soins,  sans  activité  d’ae- 
lion. 

Indtligence,  s.  f.;  manque  , défaut,  absence  de 
diligence  ; inactivité,  impromplitude  dans 
l'action  : son  indiligence  cause  ses  insuccès. 

Indiminmble , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dirai- 
ntiabie , ne  peut  être  diminué , n’est  pas  sus- 
ceptible de  diminuer  : ces  denrées  sont  in- 
diminuabtas. 

Indiminué , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
diminué  : ces  marchandises  sont  indimiuuées. 

Indiminuer , v act . ; ne  pas  diminuer,  ne  pas 
amoindrir. 

Indiminution , s.  f.;  absence  de  diminution  ; é»ai 
indiminué  : rmdiminuiion  du  prix  des  den- 
rées. 

Indiplonmldc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  di- 
plômabic,  ne  peut  être  diplômé,  à qui  on  ne 
doit  pas  donner,  délivrer  un  diplôme  : ce 
jeune  homme  , ce  charlatan  est  indiplôtnable. 

Indiplômé  , r,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
diplômé,  qui  est  sans  diplôme  : c'est  un  char- 
laiao  indiplômé. 

Indiplùmer,  v.  act.;  ne  pas  diplômer  une  per- 
sonne, ne  pas  lui  donner,  ne  pas  lui  délivrer 
un  diplôme  : indiplôincr  une  personne,  un 
étudiant  en  médecine. 

ludirigeuble,  adj.  des  2 g ; même  signification, 
qu'indirigible,  que  l’on  ne  peut  diriger. 

Indirigeant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  diriger;  qui  n’est  pas  dirigeant, 
ne  dirige  pas,  ou  dirige  mal  : ces  réglés  sont 
indirigeant  Cf. 

Indirigé , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  di- 
rigé ou  Test  mal  : cette  jeune  personne  est 
iodirigée. 

Jndiritjcr , v.  act  et  pron.  s’ — ; ne  pas  diriger, 
ne  pas  se  diriger,  ou  diriger,  se  diriger  mal  : 
indiriger  une  personne 

Indirigibilité , s.  f . ; état , qualité  de  cc  qui  est 
indirîgiblc  : son  indirigibilité. 

Indisciplwani,  c,  adj.;  qui  n’est  pas  dhplinant. 
qui  ne  discij  line  pas  , qui  n établit  pas,  ne 
maintient  pas  la  discipline,  dans  la  discipline  : 
c’est  une  lègle  indiseiplinantc. 

Indi scip  fini  tme , s.  ni.;  continuel  étal  d'indisci- 
pline, système  d’indiscipline. 

Inîh  s continu  a b le,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas 
di&roniinuahle,  ne  peut  être  discontinué,  n’est 
pas  susceptible  d’interruption  : ces  travaux 
sont  imliscontinunbles. 

Jndisconlitmation , s.  f.;  ininterruption  ; état  in- 
di  «continué. 

Jndisconiinué  , e , paît.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est 
pas  discontinué  : tes  travaux  Font  imîiscont»- 
nués,  repris. 

Indiscontinuer,  v.  act.  ; ne  pas  discontinuer; 
faire  cesser  K interruption  d’un  ti  avait  com- 
mencé : indiscoulinuer  une  construction. 
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IndiscotUiuuiJc , s.  f.;  cessation  de  discontinuité  : 
son  indiscontinuité* 

Indiscuditable , adj.  des  2 g.  ; qui'  n’est  pas 
discréditablc  , ue  peut  être  discrédité  : cet 
homme  est  indiscrédilable. 

Indiscrcdilant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
|»as  l’action  de  discréditer  ; qui  est  indiscrédi- 
lanl,qui  ne  discrédite  p«s:  ce  mode  d emprunt, 
de  liquidation  est  indiscréditant. 

hidiscredité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’esl  pas 
discrédité  ; ce  marchand  est  indiscrédité. 

Indiscréditer,  v.  act.;  ne  pas  faire  tomber  daus 
le  discrédit,  ne  pas  discréditer. 

ludisculpablc , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  dis- 
culpable,  ne  peut  être  disculpé,  justifié  d’une 
faute  : il  est  indisculpable. 

Indtsculpc , e,  adj.;  qui  n’est  pas  disculpé,  jus- 
tifié d une  faute  : elle  est  iodisculpée. 

Indisciusion , s.  f.  ; absence  de  discussion  ; état 
indiscuté  : l’indiscussiou  des  choses  les  rend 
souvent  vicieuses. 

Indiseutant , c,  part,  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’actiou  de  discuter  ; qui  n’est  pas  discutant, 
qui  u’alimeute  pas  convenablement  une  discu- 
tion , ne  l’eclairc  pas  : tout  cela  est  indiscu- 
lant. 

Indiscuté , e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas,  n’a 
pas  clé  discuté  : cc  projet  lut  indiscuté. 

Indiscutée , v.  act.;  ue  pas  discuter,  ne  pas  exa- 
miner coutradictoircmcnt  : indiscuter  un 
projet. 

Indiscutitme,  s.  ni,;  s) sterne  d’iudisculion  ou  de 
discussion  restreinte  : c’est  de  riiidiscuiisme. 

hidisgraciable , adj.  des  2 qui  n’est  pas  dis- 
graciablc,  ne  peut  être  disgracié,  que  l’on  lie 
doit  pas  disgracier  : cet  employé  est  iudisgra- 
ciable. 

Indisgracié , e,  adj.  ; qui  n’est  pas,  n’a  pas  été 
disgracié  : il  fut  indhg'acié. 

Indispendieusement,  adv.;  d’une  manière  indis- 
pendieuse, saus  dépense  : il  vil  iudispendicu- 
semeut. 

Indispendieux , se,  adj.  ; qui  n’est  pas  dispen- 
dieux, ne  caiiiO  pas  une  grande  dépense  : c’est 
indispeodieux. 

ludispeusabilisé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
reudn,  devenu  iudiqicusablc  : partout  et  en 
tout,  l’action  de  bien  est  judispensabilisée,  et 
l’Iiomucur  et  l'humanité  eu  font  un  devoir. 

Indispensabiliser , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre, 
devenir  indispensable  ; l'égoîste  indispcnsahi- 
lisc  tout  h son  profit;  mais  la  raison  et  la  sa- 
gesse iiidispcnsabilisent  tout  au  proûl  des  vé- 
ritables et  honorants  devoirs. 

Indispensant , r,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 

| l’action  de  dispenser,  de  se  dispenser;  qui  n’est 
pas  dispensant,  ne  dispense  pas  : celte  per- 
sonne, ta  circonstance  est  indispensante. 

Jadis  pensé , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  njest  pas 
dispensé  ; qui  esl  mal  dispensé. 

Indispenscr,  v.  act.  ; ne  pas  dispenser  ; ne  pas 
distribuer;  ne  pas  exempter  d'uu  service,  d’une 
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règle,  d’un  devoir  : iiidii|>cnsrr  une  personne 
d'un  d’un  iravail,  d'une  peine. 

Indispersable , adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  disper- 
sable  , que  l’on  ne  doit  pas,  que  l’on  ne  peut 
disperser  : ces  troupes  soûl  indispensables. 

Imliipersf.  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  dispersé  : les  troupes  furent  indis 
persées. 

Indispcrser,  v.  acl.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  disper- 
ser, ne  pas  se  disperser  : indisperser  des  trou- 
pes. 

/«dispersion,  s.  f.  ; état  indispersc  ; l’indisper- 
tion  des  troupes. 

Indlsproporlionné,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  dispro- 
portionné : ces  choses  sont  indisproportion- 
nées. 

Indispulable,  adj.  des  i g.;  qui,  ce  qui  n’est  pas 
disputable,  ne  peut  être  disputé,  que  l’on  ne 
doit  pas  disputer  : ces  personnes,  ces  choses 
sont  indisputablcs. 

Indisputé,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  disputé  : ce 
droit  lui  fut  indisputé. 

Indissécable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dissé- 
cable, ne  peut  être  disséqué  : ce  corps,  ce  ca- 
davre est  indissécable. 

Indissécation,  s.  f.;  absence  de  dfesécation;  état 
indisséqué  ; son  indissécation. 

Indisséminable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  dis- 
séminnble,  que  l’on  ne  doit  pas  disséminer. 

Indissémination,  s.  f.;  état  indisséminé  : son  in- 
disséminatioo. 

Indisséminé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
disséminé  : ces  choses,  ces  troupes  sont  in- 
disséminées. 

Indisséminet,  y.  act.  ; ne  pas  disséminer  : in- 
disséminer  des  graines,  des  plantes. 

Indisséqué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
disséqué  ou  l’est  mal  : il  est  iudisséqué. 

lidisséquer,  v.  act.;  ne  pas  disséquer,  ou  le  faire 
mal  ; indisséquer  un  corps,  un  cadavre. 

Indissidable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  dissi- 
dable,  ne  peut  tomber  en  dissidcuce,  en  dé- 
saccord : cette  assemblée  est  indissidable. 

lndissidanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  dissider,  de  se  dissider;  qui  n’est 
pas  dissidant,  ne  cause  |>as , n’amène  pas  de 
dissidence  ; ces  questions  furent  pourtant  in- 
dissidanles  et  la  majorité  fut  toujours  la  même 
dans  l’assemblée  . 

indissidé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  point 
dissidé,  qui  est  sans  dissidence,  sans  désac- 
cord, qui  n’est  point  en  débat,  en  division  : 
celle  assemblée  est  indissidée. 

Indissidtnce,  «.  f.;  absence  de  dissidence,  de  dé- 
bat, de  division  ; leur  iodissidence. 

Indissider,  v.  act.  et  pr.,  ne  |>oiut  dissider,  ne 
pas  causer,  ne  pas  créer,  ne  pas  former  de 
dissidence,  de  débat,  de  division , de  désac- 
cords ; ne  pas  entrer  en  dissidence. 

Indissimulable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
dissimulable,  que  l’on  ne  doit  pas,  que  l’on  ne 
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peut  dissimuler  : ses  tendances  sont  indissimu- 
labiés 

Indissimalateur,  s.  m , f.  trice;  celui,  celle  qui 
ne  dissimule  pas,  rien. 

Indissimuliuian,  s.  f ; absence  do  dissimulation; 
état  iudissimulé  : son  indisaimulation. 

Indissimulé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
pas  dissimulé:  ses’inteulions  sont  iwb  stimulées. 

Indissimuler,  v.  act.;  ne  pas  dissimuler,  ne  pas 
cacher  ses  intentions,  ses  desseins. 

Indissimulisme,  ».  m.  ; système  d’indissiimila- 
tion  : c’est  de  l’indissimulisme. 

Indissipable,  adj.  de»  2 g.  ; qui  u’est  pas  d i- 
pahle,  ne  peut  être  dissipé  : eet  bonuue  i st 
indissipable.  (>  que  l’on  ne  peut  délrj  c, 
écarter,  disposer  ; celle  fortune,  celle  ar  ; ée 
est  indissipable:  rev  malheurs  sont  indhsipa- 
bles. 

Indissipaleur,  s.  m.,  f.  (rire;  celui,  celle  qui  ne 
dissipe  pas,  rieu  ; c’est  un  indissipaleur: 

Indissipation,  s.  f.;  absence  de  dissipation  ; état 
indissipé  : l’indissipalion  de  sa  fortune. 

Indissipé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
dissipé  : sa  fortune  est  indis-ipée. 

Indissiper,  v act.  et  pr.,  % — ; ne  pas  dissiper, 
ne  pas  se  dissiper  ; indissiper  sa  fortune. 

Indissolubilité,  »,  part,  pas  et  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  indissoluble  : une  union  indis- 
solubili-ée. 

Indissolubiliser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  de- 
venir iudissoluble;  donner,  prendre,  acquérir 
le  caractère,  la  durée,  la  force  d’indissolubi- 
lité : leur  union  s’indissoltibise. 

Indissolution,  s.  f.;  absence  de  dissolution  : ce 
n’est  que  par  une  indissolntion  de  moeurs  que 
l’homme  reste  dans  une  belle  et  honorable  ré- 
gularité d’action. 

tndia'lingabie,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas 
distingable,  ne  peut  être  distingué  : ces  ob- 
jets sont  indistingables. 

Indistribuable,  adj.  des  2 g|;  ce  qui  n’est  pas 
distribuable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  distri- 
bué : ces  choses  sont  icdistribuables. 

Indistribué,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
distribué,  ou  l’est  mal  : ces  choses  sont  in- 
djstribuées. 

Indistribuer,  y.  act.;  ne  pas  distribuer,  ou  dis- 
tribuer mal  : indistribuer  des  secours. 

Indistribulif,  ve,  adj.;  qui  u’est  pas  distributif, 
qui  ne  distribue  pas,  n’ordonne  pas,  ou  dis- 
tribue mal,  ordonne  mal  : une  administration 
iudistributive. 

Indistribution,  s.  f.  absence  de  distribution;  état 
indistribué  : il  y eut  indistribulion  de  pain, 
de  serours. 

Indistributivemcnt,  adv.  ; d’une  manière  jadis— 
tribulive  , sans  distribution  : on  a donné 
indistributivemcnt , aussi  chacun  s’est  batlu 
pour  attraper  quelque  chose. 

ludivergencc,  s.  f.;  absence  d«  divergence  : il  y 
eut  indivergeucc  d’opiuiou. 
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Indivcnité,  s.  f.  ; absence  de  diversité  : l’indi- 
veraité  des  choses. 

Indiverti,  e,  part,  cl  odj.;  qui  n'est  pas  diverti  : 
il  est  iudiverti. 

Indivenir,  v.  act.  et  pr.,  s’—  ; ne  pas  divertir; 
ne  pas  détourner,  ne  pas  distraire  : iudiverlir 
les  choses,  ne  pas  récréer,  ne  pas  divertir,  ue 
pas  se  divertir  ou  le  {aire  mal  : ces  personnes 
s’indivcrtissenU 

Indivertissublr,  adj.  des  2 g.:  qui  n'est  pas  di- 
vertissable,  ne  peut  être  dis  crû:  il  est  indiver- 
tissable. 

Indivertittant,  e,  part.  pr.  et  adj,  ; qui  ne  lait 
pas  l'action  de  divertir,  de  se  divertir;  qui 
n’est  pat  divertissant,  ne  divertit  |>as  ; celte 
persoune  est  indivertissante  : ces  amusements 
sont  indivertissants. 

Indiverlitsemau,  s.  m.  ; absence  de  divertisse- 
ment; état  indiverti. 

lndividatilitable,  adj,  des  S g.  ; qui  peut  être 
individualisé,  rendre  individuel,  attribué  à 
l’individu  : tous  ces  avantages  sont  iodividua- 
lisables. 

ludivin,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  divin,  n'a  rien  de 
divin  : c'est  indivin. 

Indivintmmt,  adv.  ; d’une  manière  iudivine  : il] 
fait  biea  les  choses,  mais  indivinement. 

Indivisibilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  indivisible. 

lndivittbiliter , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  de- 
venir iuJivisible,  msusccptible  de  division: 
iudivisibiliser  des  intérêts. 

lndivttlgable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  u’est  pas  di- 
vulgable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  divulgué  : 
ces  chutes  sont  indivulgables. 

Indivnlgaleur,  ».  m.,  f.  trice;  celui,  celle  qui  ne 
divulgue  pat,  rien. 

Indivulgation,  s.  f.,  état  indivulgué  : l'iudivul- 
gation  des  choses 

Indivulgué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas, 
n’a  pas  été  divulgué. 

Indivulgucr,  v.  act.  ; ne  pas  divulguer,  ne  pas 
découvrir  h d'autres,  à plusieurs. 

Indocilement,  adv.;  d’une  manière  indocile,  sans 
docilité. 

hldocilitable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  docili- 
sable,  que  l’on  ne  peut  dociliser. 

Indocilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  do- 
cilisé,  rendit  docile  : il  est  indocilité. 

Indociliser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  dociliser, 
ne  pas  se  dociliser  ; ne  pas  donner,  imprimer 
la  docilité  : indociliser  une  personne,  des  en- 
fants. 

Indocilime,  ».  m.;  continuelle  indocilité,  résis- 
tance à tout  ordre,  à toute  discipline  : ce  n’est 
que  de  l'indocilisme. 

ludoUntismc,  s.  m ; habitude  d'indolence,  inces- 
sante induieuce. 

Indomicilic,  g,  adj.;  qui  n’est  pas  domicilié  : il 
est  tndomiedié. 

Indomptable  , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  domi- 


IND 

nable , ne  peut  être  dominé  : il  est  iudomi- 
nable. 

Indominancc  , s.  f,  ; ce  qui  n’est  pas  domi- 
nance. 

Indominant , t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  dominer  ; qui  n'evt  pas  dominant, 
ne  domine  [pas  : un  caractère  indumi- 
nanl. 

Indominateur , s.  m.  f.,  trice;  celui,  celle  qui  ne 
domine  pas. 

Indomination,  s.  f.;  absence  de  domination;  état 
iudominé  : son  indomioalion. 

Indomini , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pu 
dominé  : il  es!  iudominé. 

Indominer,  v.  n.  ; ne  pas  dominer,  ne  pu  com- 
mander avec  autorité,  ne  pu  avoir  puissance 
absolue  sur.....  : vous  indominex  : il  indo- 
mine. 

lndomptabilité,e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  indomptable  : sou  caractère  est 
indomplahilisé. 

Indomptabiliier,  v.  ael.  et  pr.,  s' — ; rendrç, 
devenir  indomptable:  son  caractère  s'indump- 
tabiliee. 

Indomplabilité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
indomptable  : son  indomplabilité, 

Indompté  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
dompté  : il  est  indompté. 

Indomplcr,  v-  act.;  ne  pas  dompter  : indompler 
scs  passions,  c’est  conserver  en  soi-même  et 
contre  soi-méme  de  nombreuses  causes  d'io- 
bonheur  cl  d'intrauquillilé  , c'est  bannir  de 
son  cœur  et  le  repos  et  la  paix. 

Indonnable,  adj,  das  2 g.;  ce  qui  n'est  pas  don- 
nable  , ue  peut  être  donné  : ces  choses  sont 
iudounables, 

Imlonnaut,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  donner,  qui  u’est  pas  donnant,  ne 
donne  pu  : cette  personne  est  iiidonnaule. 

Indonné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
donné  : celte  place  est  indounée  : ces  choses 
sont  bidonnées. 

Indonner,  v.  act.  ; ne  pis  donner  ou  le  faire  in- 
convenablement  : indonner  une  chose  : in- 
donuer  son  coeur,  son  amitié. 

Indoré,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  doré  ou  l’est  mal^ 
celte  chose  est  indurée. 

hidorement , s.  m.  ; état  indorc  : son  iudore- 
ment. 

Indorloté  , c,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
dorloté  : il  est  indorloté. 

Indorloitr,  v.  act.  et  pr. , s' — ; ne  pas  dorloter, 
ne  pas  se  dorloter  : il  s’iitdorlole. 

Indoté  , e , adj.;  qui  n'est  pas  dosé,  ou  l'est  in- 
coovrnablement  : ce  remède  est  indosé. 

Indotabie  , adj.  des  3 g.  ; qui  n'est  pas  double, 
ne  peut,  ne  doit  pas  être  dolc  : eet  enfant  est 
iiidofahle. 

Indotalio»,  s.  f.  f.;  étal  indoté  : l'indotalion  de 
cet  établissement. 

Indoté,  t,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  n’eal  pas  doté 
ou  l'est  peu  : celte  fille  est  iudotcc. 
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Indolcr,  r.  act  ; ne  pas  doter,  ne  pu  donner 
une  dot  : indoler  un  établissement. 

Indouanable , adj.  des  2 5.;  qui  n’est  pas  doua- 
uaMe,  ne  peut,  ne  doit  pat  être  douant,  sou- 
mis À l'impôt  de  la  duuane  : ces  raaickandites 
sont  imliu  niables. 

Indouané  , e , pari.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
douane,  soumis  à la  duuane,  h la  contribution 
douanière  : ces  marchandises  sont  indoua- 
nécs. 

Indouanemenl,  t.  m.;  état  indouané  : l'indoua- 
uenienl  des  maichandises. 

ludouancr,  ».  act.;  ne  pas  douaner,  ne  pat  éta- 
blir de  douane,  ne  pas  aisujélir  à la  douane, 
ne  pas  soumettre  h une  imposition  doua- 
nière : iudouaner  des  denrées  , des  marchan- 
dises. 

Indoublable , adj.  des  2 g.;  qui  11’est  pas  dott- 
btablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  double  : celle 
chose  , cette  robe,  ce  tètemeol  est  indou 
blabla. 

Indoublé,  »,  adj.;  qui  n'est  pas  doublé  : tes  pro- 
fits sont  indoiiblés. 

Indourtreiuanem  , ad».;  d'une  manière  indou- 
ccreuse,  sans  douceur  ; il  |«rle  iudoucereusc- 
ment. 

Indoucereux,  te,  adj.;  qui  n'est  pat  doucereux  : 
des  manières  indouccreuses. 

Indotic, ur,  s.  m.  ; manque  , détail!  , absence  de 
douceur  : la  douceur  est  une  belle  qualité  du 
caractère,  l’iudouccur  eu  est  un  vice  : la  dou- 
ceur se  cortège  d’une  foule  de  belles  qualités, 
l'indoucrur  se  cortège  d'une  foule  de  défauts 
et  souvent  de  vices. 

ludvuc,  e,  adj.;  qui  u’esl  pas  doué  , n'est  Moue 
de  rien  ; celte  personne  est  tout  à fait  in- 
douée de  belles  qualités. 

lntlouloureuscmcnl . ad».;  d une  manière  indou- 
loureure,  sans  douleur  : elle  a été  presque  in 
douloureusement  opérée. 

Indoulou'cu x,  se,  adj.,  qui  u'rst  pas  douloureux: 
c'ett  iudoulourcux. 

I ndouteuicmeni, adv d’une  manière  indouteuse, 
sans  doute  : il  parle , il  affirme  indouteusc- 
incnl. 

Indouietuc,  ic,  adj.;  qui  n’est  pas  douteux  : c’est 
indouleux. 

Indreisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  drr&sa- 
ble  , que  l’on  ne  peut  dresser  ; ce  compte  est 
indressable. 

Indrerte  , e , adj,;  qui  n 'est  pa«,  n'a  pas  été 
dressé  : ce  compte  est  iorlres  é. 

Indrogablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  u’esl  pat  droga 
ble,  ne  doit  pas  être  drogué. 

Inductible , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire  facile- 
ment induit,  porté  i quelque  chose,  )elé  dans 
I erreur  : l'ignorant  est  toujours  inductible. 

Inductif,  re,  adj.;  d'i»d<icliun  , qui  est  de  l'in- 
duction. qui  la  inaïque  : par  des  adresses  in- 
duit nos. 

Inductisme , s.  m.;  système  d'induction  : c'est  de 
riuduclisme. 


1 UNE 

Imluctii  -ornent , ad».  ; d'une  manière  inductive, 

par  induction. 

Induiront,  e,  adj.;  qui  iuduit,  qui  porte  è faire, 
qui  jette  dans  l'erreur  : paroles  induisantes  , 
discours  induisants. 

Indubjenciinu  , s.  m.;  système  d'indulgence  : 
c'ett  de  l'indulgencisme. 

Indupablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  dupable, 
que  I on  ne  |>eut  parvenir  à duper  : cet  homme 
est  iodupable. 

Indtipi,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  dupé  ; elle  est  in- 
du pée. 

Indurabiliti , s.  f.  ; étal,  qualité  de  ce  qui  n’est 
pas  durable. 

Indurable , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n'est  pas  du- 
rable, ne  peut  durer  i tout  cela  est  indu- 
rable. 

Indurci  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'csl  pas 
durci,  n'est  pas  devenu  dur. 

Indurcir,  ».  act.  et  pr  , a' — ; ne  pas  durcir,  ne 
pas  se  durcir,  ne  pas  rendre,  ne  pas  devenir 
dur. 

Indurcistable , adj.  des  2 g ; qui  11’est  pas  dur- 
ci'Sable  , ne  peut  durcir  : c'est  indurcis- 
sable. 

Indurcissanl , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  durcir,  qui  ne  durcit  pas  , ne 
rend  pas  dur  , qui  n'est  pas  durcissant  l ce 
moyen  est  indurcissant. 

Indurciisemeni . s ni.;  état  Indurci. 

Indurée,  8.  f.;  manque,  défaut . nlisencc  de  du- 
rée : l'indurée  des  choses  est  dam  la  nature; 
mais  elle  est  aussi  dans  l'imprévoYanccyel  dans 
la  légèreté  de  l’homme. 

Indurcié,  a.  f.;  absence  de  dureté  , de  rudesse  , 
d'insensibilité,  d'inhumanité  :1a  dureté  du 
caractère , du  ctror  fait  toujours  inintiser 
l’homme;  parce  que  celte  dureté  le  tient  dans 
une  action  réprobative.  L’mdurelé  , au  con- 
traire , le  fait  aimer  , lui  mérite  toutes  tes 
bienveillances  ; parce  qu'elle  le  tient  dans 
faction  d’uniénitc  et  de  bienfaisance, 

Imla.uriable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être  iu- 
dustrié,  amélioré  par  l’industrie  ; ces  chosés 
sont  ihduslrivblcs.' 

Indutlrialili,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  in- 
dustiiel  , de  ce  qui  appartient  îl  l'industrie  : 
sou  iudusirialité. 

Indipiaslicité,».  f.  ; étal,  qualité  de  ce  qui  u’est 
pas  dynastique  : l'iiidynasticité  des  principes, 
de  l'action. 

Ind'jnasliqne,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas  dy- 
uastique,  qui  u'a  rien  , ne  présènle  rien  de 
dynastique  ; c'rst  indsna-tique. 

Indebauché  , e,  adj.;  qui  tirst  pas  débauche  : ce 
jeune  homme  est  iudébaiichc. 

Incbtüui  ,c  , pari.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
ébloui  1 il  esl  iitébloui  de  sa  fio'uue , de  son 
sucrés. 

Incblouir,  v.  art.;  ne  pas  éblouir.  An  fig.  : uc 
pas  séduire  : iiullluinr  les  personnes. 

Incblouissable , adj.  des  2 g.;  qui  u'csl  pas 
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éblouiss&ble,  ne  peut  être  ébloui , que  l'on  ne 
penl  éblouir  ; celte  personne  est  inéblouis* 
sable. 

Inéblouissant , e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  faction  d’éblouir  ; qui  n’est  pua  éblouis- 
sant , qui  u'éblomt  pas  : celte  beauté  est 
iuéblouissanle. 

Inéblouissement , s.  ni.  ; état  iuébloui  : son 
inéblouissement. 

Incbranlabilité , et  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu,  devenu  inébranlable. 

Inébranlabiliscr , v.  ad.  ; ne  pas  rendre  ébrau- 
lable  : on  doit  inébranlabiliscr  les  principes, 
la  vertu,  les  courages. 

Incbranlabilité  , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
inébranlable  : son  inébranlabilité. 

Inébranlant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
faction  d’ébranler,  de  s\ branler  ; qui  n’est 
pas  ébranlant , if  cbranle  pas  : ce  discours  est 
inébranlant. 

Inébranlé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’csl  pas 
ébranlé  : il  est  ioébranlé. 

Inc  branlement , s.  ni.  ; état  inébranlé  ; son  iné- 
branlement. 

I ne  branler,  v.  act.  et  pr  , s’-;  ne  pas  ébranlér, 
ne  pas  s’ébranler  : mebrauler  une  prisouue, 
une  chose. 

Incbrcché  , e , adj.  ; qui  n’est  pas  ébiéché  : sa 
fortune  est  inébrécliée. 

lui  brui  table , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  ébrui- 
table,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  ébruite  : celte 
affaire  est  inebrui table. 

lnebruitant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pn« 
faction  d'ébiuiter;  qui  n’est  pas  ébruitant 
if  ébruite  pas  : c’est  une  incbruiiante  publicité 
Inebruitement  , s.  m.  ; abscuce  d'ébruitement  ; 

état  iuébruité  : son  iuébruitemcnl. 

Jnébruilcr ; v.  act,  ; ne  pas  ébruiter,  ne  pas  di 
vilguer,  ne  pas  rendre  public. 

Inécaillé,  et  adj.;  qui  n’est  pas  écaillé  ou  est  mal 
écaillé  : ce  poisson  est  inécaillé. 

Inécar  table,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  ccar- 
table,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  écarté  : ces 
considérations  sont  inécarlables. 

Inécarté , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  nVst  pas 
écarté  : ces  considérations  sont  iuécarlées. 
Inécartement,  s.  m ; absence  d écartement  ; étal 
inécarté  : f inécar lement  des  iutrigauts  fit  tout 
échouer. 

lnécarter , v.  act.;  ne  pas  écarter,  ne  pas  mettre 
h l'écart,  ne  pas  eloiguer  l'un  de  l’autre,  ne 
pas  dispercer  : inécarter  les  persouues  , des 
considérations. 

Inéchangeable  , adj.  des  2 g.  ; cc  qui  u’est  pas 
échangeable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  échangé  : 
ces  choses  sont  inéchangeables. 

Int  changé,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  échangé  : ces 
choses  sont  ioéchangérf. 

I né  chaude  , e , adj.  ; qui  nVst  pas  échaudé  : ce 
pot  est  inérhuudé  ; cet  le  volaille  est  ioéchau- 
déc. 

bnchauf fable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
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échaufïablc,  que  l'on  ne  peut  échauffer  : celle 
chambre  et  locchauf  fable. 

Inéchavffant,  e , pari.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pa«  faction  d’échauffer  ; qui  n’est  pas  échauf- 
fant, qui  u’éehauffe  pas  : des  aliments  iuéchauf- 
fauta. 

Inéchan/Jé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
échauffé  : celte  personne,  cette  chambre  est 
inécbauffée. 

luechaufftmcnt,  s.  m.;  absence  d'échauffement  ; 

étal  inéchauffè  : son  iuéchauffcment. 
Inèchauffer,  »,  act.  et  pr.,  a’-;  ne  pas  échsufTer, 
ne  pas  s'échauffer. 

Im-cliaiitlable,  adj  des  2 g.;  qui  n’est  pas  éche- 
oiliablc,  que  l'on  lie  peut  échenillcr  : ces 
arbres  sont  inéchenillahles. 
tnéchenittt , e,  part.  pas.  et  udj.  ; qui  n’est  pas 
écheniilé  du  tout,  ou  qui  l'est  mal  : ces  arbres 
sont  iuecbenillés. 

Iiw lienUlemenl,*.  m.;  élat  inccbenillé  : l'inccbe- 
nillcineut  des  arbres. 

Inccheniller,  ».  act.;  ne  pas  éclicniller  ou  le  faire 
uial  ; ne  pas  ôler  les  chenilles  : inécheniller 
les  arbres  , les  bayes,  un  jardin. 
InéclairciuabU,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  u’est  pas 
éclaircissable,  ce  qui  uc  peut  être  bieu  éclairci  : 
celte  affaire  est  iuéclaircissablc. 
hicclaircissant , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  éclaircis- 
sant : res  discutions , ces  explications  sont 
iréclaircissantes. 

Inéclairable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  paséelai- 
rahle,  que  l'on  ne  |huiI  éclairer:  cet  escalier 
est  iucelairablc. 

Ineclairani,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'éclairer  , qui  n’est  pas  éclairant, 
uWaire  pas  : celle  lampe  est  inéclairaute. 

/net Jairf  , e , part,  pas-  cl  adj.;  qui  n est  pas 
éclaire  : celle  chambre  est  iuèclairée. 

Inéclairer , ».  act.  et  pr  , a’ — ; ne  pas  éclairer, 
oc  pas  s'éclairer. 

Inéclalable , adj.  des  2 g.  ; qui  nVüt  pas  éga- 
lable, ne  peut  éclater. 

Iniclaiant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d’éclater,  qui  n'éclate  pas  ; celle  per- 
sonne , celle  chose  est  iuéclalaote.  qui  n'est 
pas  éclatant,  est  sans  éclat  : ces  couleurs  sont 
iuéclalanlea. 

Inéclalê,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a 
|>as  éclaté  ; celte  chose  est  iuéclatée. 

Inéclalcr  , ».  art.  ; no  pas  éclater  , ne  pas  faire 
éclat,  grand  bruit. 

Incclipsable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  éclqi- 
sable,  ne  peut  être  éclipsé  : cette  personne  est 
inéclipsable. 

Inéeliptam,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’actiun  d'écüpser;  qui  n'est  pas  éclipsant, 
n'éclipse  pas  : celle  chose  est  inéclipsonle. 
Intclipxé  , e , part.  pas.  et  aitj.  ; qui  n'est  pas 
éclipsé  : elle  est  iuéchpsoe. 

Iiitcltpser,  v.  art.  ; ne  pas  éclipser.  Au  fig.  ; ne 
pas  effacer  : iuéelipser  une  persuune. 
hièconomc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  économe. 
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ménager.  Subs.  ; un  inéconome  : l'économe 
ne  manque  jamais  de  rien , jouil  même  des 
ahandondances  ; mais  l'inéconome  manque 
toujours  de  tout  et  ett  souvent  rongé  par  la 
misère. 

inéconomie,  s.  f. ; absence  d’économie,  manque, 
defaut  d’ordre  dans  la  dépenac  : l'cconomie 
enrichit  et  heuréise;  mais  l'inéconotnie  ap- 
pauvrit et  misèrite. 

Inteoiinmiijue,  adj.  des  S g.  j qui  n’est  pas  éco- 
nomique , qui  ne  présente  pas  dïconomie  : 
c’est  inéconomique. 

Inéconnmlrjuemcnl,  adr.  ; d'une  manière  iuéco- 
nomiqnC,  sans  économie  : il  vit  inéconomiquc- 
mint. 

Iiiécouomisnble,  adj.  des  g.;  Cf  qui  n'est  paséco- 
nomisable,  ne  peut  , ne  doit  pas  être  écono 
misé  : res  choses  sont  inéconomisables. 

Incconomisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  r action  d'ecouomisvr  ; qui  n'est  pas  éco- 
nomisant , n'économise  pas  : ce  moyen,  ce 
mode  rsl  inécouomisanl. 

Inéconomisâ  , e,  port.  pas.  et  adj.  ; qui  n’eat 
pas  économisé,  qui  n'est  pas  fait  avec  écono- 
mie, dont  on  ne  jouit  pus  avec  économie  : celle 
chose  est  incconomisce. 

Inéconomiser  , v.  act.  ; ne  pas  économiser,  ne 
pas  apporter  d'cconomie  : celle  personne  inéco- 
nomise. 

tnieoaomisme  , s.  m.  ; économie  mal  entendue, 
continuelle  inécomie,  grand  et  continuel  désor- 
dre dans  la  déprnse,  dans  la  consomnation  : 
ce  u'esl  que  de  l'inéconomie. 

Inreorçnble , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  ccor- 
çable,  que  l'on  ne  peut  écorcer  : ce  bois  est 
inécorcablc. 

InccorrC,  e , adj.  ; qui  n'est  pas  écorce  : ce  bois 
est  inécofcè. 

hiécor cernent;  s.  m.  ; état  inécorcé  ; l'iuécorce- 
menl  du  bois. 

Inicotslablt,  adj.;  des  2 g.;  qui  n'est  pas  éeou- 
lable,  que  l’on  ne  peut  écouler,  faire  écouler  ; 
ers  marchandises  sont  inéroulables. 

Inéctiulant , r,  part.  pr.  es  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'écouler;  qui  n’est  pas  écoulant,  ne 
fait  pas  écouler  ou  ne  le  fait  que  peu,  impar- 
faitement, insuili-auurient  : ce  débit  est  inécoti- 
lant  ; cette  rente  est  inécoulaulc. 

Inécoulement,  s.  m.;  absence  d'écoulement  ; état 
inécoulé  : l’inécoulement  de  l'eau , des  mar- 
chandises. 

Inccouler,  y.  act.;  ne  pas  écouler  , ne  pas  faire 
écouler  -,  inécouler  des  marchandises. 

Imcoutable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est  pas 
écoutable.  ne  peut , ne  don  pas  être  écouté  : 
cette  proposition  est  iuécoulable. 

Inécoute,  e,  part.  pas.  et  adj.,  qui,  ce  qui  n'est 
pas  écouté,  goûté  : ce  prédicatéurest  inécoulé. 

Inecouler,  v.  act.;  ne  pas  écouter,  ne  pas  don- 
ner de  l'attention  , ue  pas  goûter,  réjeler  les 
avis,  les  conseils  d’one  personne  : mécouter 
quelqu’un;  la  raivou. 
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Inécoutenr,  s.  m.;  f.  se  ; celui,  celle  qui  n'écoule 
pas,  rien. 

Inccrouable  , adj.  des  2 gen.  ; qui  n'est  pas 
éerouable , ne  peut  , ne  doit  pas  être  écroué, 
mis,  porté  sur  tes  registres  d’emprisonnement  : 
cet  homme  est  inéciouable. 

Inécroué , e , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  , n’a 
pas  été  écroué  ; cet  homme  est  incrouc. 

InCcroulable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  éerou- 
labte,  u'esl  pas  susceptible  de  s’écrouler;  cette 
maison  est  inécroulable. 

Inccroulé,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
|ias  écroulé  : cette  maison  est  inécroulée. 

Inccroulcment , s.  m.;  état  iliccroidc  : son  iné- 
croulemenl. 

Inicroultr,  y.  act.  et  pron.,  s'  — ; ne  pas  faire 
écrouler,  ne  pas  s'écrouler,  ne  pas  tomber  en 
ruine  , cet  édifice  inécroule. 

lin  cuisse,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  écuissé  ; cet  ar- 
bre est  inécuissé. 

Inècumé  , t,  adj.;  qui  n'est  pat  écume  ; ce  pot 
au  feu  est  inccumé. 

Incriifianl , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fhit  pas 
l'action  d'ediBer  ; qui  n'est  pas  édifiant,  n'é- 
dilie  pas:  celle  conduite  est  médiliante. 

Inedification,  s.  f. ; manque,  défaut,  absence  d'é- 
dilication  : son  iuédilication. 

Inedific  , t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  édi- 
fié : ces  personnes  sont  inédifiées. 

Inedifier,  v.  act.  ; ne  pas  édiGer  : inédificr  les 
personnes. 

Inédite,  e,  adj.;  qui  u'est  pas  édité  : ouvrage  iné- 
dilé. 

Ineducable  , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  éduca- 
ble,  que  l'on  ne  peut  éduquer  : il  est  inédu- 
cable. 

Ineducalion  , s.  f.;  manque,  défaut,  absence  d'é- 
ducation ; état  inéduqué  : sou  inéducalton  fait 
oublier  son  instruction  et  son  esprit. 

I nef  f utilise,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  ineffable. 

Ineffatiliser , v.  act.  et  pron.;  »' — ; rendre,  de- 
venir ineffable  : des  foules  de  clroses  s'iueffabi- 
liscnt  par  la  seule  impression  de  la  disposition 
de  l'esprit. 

Incffaçablemcnt , adv.;  d'une  manière  ineffaça- 
ble. 

Intf/ectuable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  cffec- 
tuablc  : ne  peut  être  effectué  : ce  paiement  est 
ineffecluable. 

Ineffectuation  , s f.;  ptat  ineffectué  : l'ineffec- 
tuation  d'une  promesse. 

Ineffecluc,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  u'esl  pat  ef- 
fectué : scs  promesses  sont  ineffccluéea. 

Ineffectuer,  v.  act.;  ne  pas  effectuer,  ne  pas  met- 
tre h effet , 6 execution. 

Inefervesccnce,  s.  f.;  absence,  opposé  d'efferves- 
cence : von  inefervesccnce. 

Inef feuille,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  effeuillé  : ces 
arbres,  ces  rosiers  sont  inelfeuillés. 

Ine/Jicoçam,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  efficace  : c'est 
iuefGcaçant. 
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Ineffraciion,  s.  f.;  absence  d'effraction:  riuettrac- 
üon  d’un  meuble,  d'une  porte. 

Incffraicmcnl , ».  m.;  état  ineffray'é  : son  inef- 
fraiemeol. 

Ineffayable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  effraya- 
ble,  que  t'op  ue  peut  effrayer  : cet  homme  est 
ineffrayable. 

lneff  rayant , e,  part.  pr.  etadj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'effrayer  ; qui  u'est  pas  rffrayant , 
n'effraie  pas  : vos  menaces  sont  ineffrayanles. 

lneff  raye,  e,  part.  pu.  et  adj.;  qui  n'est  pas  ef- 
frayé  t,il  est  iaefTrayé. 

bteffraycr,  ».  acl.  et  pr.,  s' — ; ne  fias  effrayer, 
ne  pas  s’elfrayrr:  ineffrayer  une  personne. 

Ineffronté  , e,  adj.;  qui  n'est  pas  effronté  ; elle 
est  ineffruulce. 

Ineffroniémeni , ad?.;  d’une  manière  ineffrontée, 
sans  effronterie;  regarder  ineffroniémeni. 

Inégalable,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  égalable, 
ue  peut  être  égalé  : c’est  inégalable. 

Inégalanl , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'égaler;  qui  n’est  pu  égalant,  n'é- 
gale pas,  ne  rend  pu  égal  : son  mérite  est  en- 
core iuégalaiiL 

Inégalé,  e,  part.  pu.  et  adj.;  qui  u’est  pas  égal  ; 
il  est  inégalé. 

Inéyaler,  v.  acl.;  ne  pas  égaler,  ne  pas  rendre 
égal  : inégaler  une  personne , des  choses  , 
un  partage,  des  lots. 

Inégard,  t.  m.;  manque,  défaut , absence  d’e- 
gard  : lea  égards  sont  toujours  d'indispensable 
devoir,  ils  marquent  l'éducation.  Les  inégard, 
ue  marquent  que  l iuéducaliou  et  la  grossiè- 
reté, 

lnégarablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  cgarable, 
ue  peut  être  égaré,  qui  n'est  pa>  susceptible 
de  s’égarer  : cette  personne  est  inégalable. 

Inégarant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  ne  fait  |»s 
l'action  d egarer  ; qui  n’est  pas  égarant , n'é- 
gare pas  : celle  route  est  inégarauto. 

Inégari , e,  part.  pas.  etadj.;  qui  n’est  pas,  n'a 
pas  été  égaré  : il  s'est  iuégaré. 

Inégartmeni , «.  m.;  état  iuégaré  : l'inégarement 
de  l'esprit. 

Inégarer,  v.  aet.  et  pr.,  »' — ; ne  pas  égarer,  ne 
pas  s’égarer  ; inégarer  quelqu'un. 

Inégottable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  paségofsa 
ble,  ne  peut  être  égoîsé,  qui  n’est  pas  suscep- 
tible d’égoïsme  : celte  personne  est  inégoïsa- 
ble. 

InégoUant , e,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  ne  fait  pas 
1 action  d’égoïser,  de  s’égoïser  ; qui  n'est  pas 
égoïsant , ue  rend  pas  égoïste  : cel  motifs  d’in- 
térét  sont  inégoïsants. 

négo'ité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'esi  pas  éguï- 
sé,  qui  n a pas,  ue  présente  pas  d'égoïsme. 

lnégoïscr,  v.  act.  et  prou,  s' — ; nejias  égoïser, 
ne  pas  s'égoiscr  ; ne  pas  rendre,  ne  pas  deve 
nir  égoïste.  N eut.;  ne  pas  faire  l'égoïste,  del 
1 égoïsme  : vous  inégoïsez. 

Inélagabtc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  clagable, 
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que  l'on  no  doit  pas,  que  l’on  ne  peut  élaguer  : 
ces  arbres  sont  inélagables.  , 

Inélaganl,  t,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  d'élaguer;  qui  n'est  pas  étagaut,  n'é- 
lague pas  , ne  retranche  pas  , ue  rejette  pas: 
ces  choix  root  inélégants. 

Inélaguc,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas  éla- 
gué : ces  arbres  sont  inélagués. 

Inélaguemenl , s.  m,;  état  iualégué  : l’iuélague- 
meut  de  ces  arbres  empèclio  leur  frucluosilé. 

Inèlaguer,  y.  act.;  ne  pas  élaguer  : inéhtguerun 
arbre.  Au  fig.:  ne  pas  oter,  ne  pas  retrancher 
d'une  chose  ce  qui  ne  doit  pas  être  conservé. 

Inélançabte,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  élança- 
ble,  ne  peut  être, élancé,  u’est  pas  susceptible 
de  s’élancer  : ces  arbres  sont  iuéiauçables. 

Iné lancé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  claucè  : ces  ar- 
bres sont  mêlantes. 

Inélargi , e,  part.  pas.  et  adj.,  qui  n'est  pas  élar- 
gi ; celte  route  est  tuclai-gic. 

Inélargir,  v.  act.;  ne  pas  élargir,  ne  pas  rendre 
plus  large  : inélargir  un  chemin , une  route. 

tnclargimable , adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  élar- 
gissablc,  ne  peut,  ue  doit  pas  être  élargi  ; celle 
allée  est  inétargiasable. 

Inélargiseement,  s.  m.;  état  iuélargi  ; l'inéUrgis- 
tc ruent  de  ce  chemin. 

Inélatticilé , s.  f.;  manque,  défaut,  absence  d’é- 
lasticité : son  iuélatlicilé. 

Inélanique,  adj,  des  2 gen.;  qui  n’est  pas  clani- 
que , qui  manque  d'élasticité  : c'est  inélas- 
tique. 

Inélasliquement , ads.;  d'iuie  manière  inélasti- 
que  , sans  élasticité. 

InélaUisable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  élasti- 
sable,  ne  peut  être  étastisc  , n'est  pas  suscep- 
tible d'élasticité.  Au  fig.  : qui  ue  peut  être 
rendu  propre  à se  piétcr  à tout  : uuc  cons- 
cience inclastisable. 

Inélatlifé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
élasiisé  : une  conscience  inélastiscc. 

Inélastiser,  v.  act.  et  pr.  »’ — ; ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  élastique , ue  pas  donner,  ue 
pas  prendre  d’élasticité.  Au  fig  : ne  pas  ren- 
dre propre  à se  prêter  è (ont  : inélastiscr  sa 
conscience. 

Inéleclritable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  élec- 
trisable,  que  l'on  ne  peut  électriser,  auimer, 
euftaurmer  : cos  hommes  sont  inéleclrisables. 

Inélectrhanl.  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  d'électriser,  de  s'électriser;  qui  u’est 
pas  électrisant , n'clcctrise  pas:  celte  gloire 
fut  pour  eux  iuéiectrisante. 

Inélcctrisation,  ».  f.;  état  incleclrisé  • l’inéleclri- 
salion  des  troupes. 

luélectrisi  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'rsl  pas 
électrisé , animé,  eiillammé  ; état  inéleatrisé. 

Inéleclriser,  v.  act.  elproo.;  s' — ; ne  pas  électri- 
ser, ne  pas  s'électriser  ; ne  pas  animer,  ne  pas 
enflammer  ; ue  pas  donner,  ne  pas  prendre 
de  l'électricité. 

Inélevabte,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pasélevable 
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que  l'on  ne  peut , que  l'on  ne  doit  pis  élever  : 
cette  cootlruclion  est  iuélevable. 

lui: le vani,  e,  part.  pré*,  et  adj  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  d’élever  ; qui  n’est  pas  élevant , n’é- 
léve  pas  : cette  action  est  inêlevaiite. 

Inélévation , s.  f.  ; étal  inélevé:  ton  iuclévatiou  : 
l'inélcvation  de  l'ime. 

Inilevé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pa‘ 
clcré  ou  l'est  peu,  inconvenablenient;  il  aides 
sentiments  inélevés. 

Inélever,  v.  act.  et  pron.,  a’ — ; ne  pas  élever; 
ne  pat  s'élever  : inélever  l’imc. 

Inéligibiliti,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
rendu  éligibie  : celle  personne  est  inéligibi- 
lisée. 

Inéligibiliser,  v.  act.  ; ne  pas  rendre  éligible, 
ne  pas  donner  la  possibilté,  le  droit  d'élre  clu: 
inéligibiliser  une  personne. 

. Inéliminablc,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  êümi- 
nable;  ne  peut,  ne  doit  pas  être  éliminé  : 
* cette  personne  est  inèliminable. 

InéliminaUon,  s.  f.jélat  inébuiiuê:  soninélimi 
nation. 

lucüminé ,i,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pat  éli- 
miné ; cette  personne  est  inéliminée. 

Inéliminer,  v.  act.  ; ne  pas  éliminer,  ne  pas 
chasser  : inéliminer  une  personne. 

Inéloignablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  éUri- 
gnahle,  que  l'on  ne  peut,  que  l'un  ne  doit  pas 
eloigner  . 1a  conclusion  de  celle  affaire,  celle 
personne  est  inélolgnable. 

Inétoigné , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
éloigné  : son  retour  est  inéloigné. 

Inéloujncr,  v.  act.  et  pron.,  s' — ; ne  pas  éloi- 
gner, ne  pas  s'éloigner  ; il  s’inéloigne. 

Inéludatile,  adj.  des  2 g.;  qui  , ce  qui  n’est  pas 
cludable,  ue  peut,  ne  doit  pas  être  éludé  ; 
cette  personne,  cette  promesse,  l'accomplisse* 
ment  de  ce  devoir  est  inéludable. 

Inèludam,  e,  part,  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  d’éluder  ; qui  n’est  pas  éludant,  n’é- 
lude pas  : cette  rcjtonse  est  iuéludanle. 

Ineludatcur,  s.  ni.  f,  Irict;  celui,  colle  qui  n'é- 
lude pas  : c'est  un  inèludateur. 

Int  ludiUinn , s.  f.  ; absence  d’éludalion  ; étal 
inéludé  : l'mcludation  des  promesses. 

Includé, e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  élu- 
dé : cette  promesse  est  intluilée. 

Inéluder , v.  act  ; ne  pas  éluder,  ne  pas  éviter 
avec  adresse  : inéluder  ses  promesses. 

Inémannm , e,  adj.;  qui  n'émane  pas  : celte  nou- 
velle est  inémananle  de  cette  source. 

Inémanripable,  adj.  des  9 g.;  qui  n’est  pas  é- 
niancipable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  éman- 
cipe : cal  homme, ce  peuple  est  iuémauripa- 
ble. 

luemuucipatif,  re,adj.;qui  n'est  pas  émaoripa- 
lif,  qui  u ‘émancipe  pas. 

Inemancipation , s.  f.;  absence  d'émancipation; 
état  inémancipé. 

Inénaucipaiivcmenl,  adr.;  d’une  manière  iné- 
mancipalive,  sans  émancipation. 


Inémancipé,  r,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
émancipé  : ce  jeune  homme  est  inémancipé. 

Inimanciper,  y.  act.  et  pron.,  a' — ; ne  pas  é- 
mancipcr,  ne  pas  tirer,  faire  sortir  de  sujet- 
lion,  ne  pas  rendre  libre  de  te*  actions  ; ne 
pas  s'émanciper,  ne  pas  prrmlre  trop  de  li- 
berté ; inémanciper  un  jeune  Iminme,  un 
peuple. 

Inembarras,  s.  m.;  absence  d'embarras,  d'irré- 
solution, de  perplexité. 

Inembarrassable,  adj.  dea  2 g.;  qui  n'est  pas 
embarrarsable,  que  l'on  ne  doit  pas  embar- 
rasser : ces  lieux  sont  inembarrsssables. 

Incmbarrniiant,  e,  adj.;  qui  u'csl  pas  embarras- 
sant, n'embarrasse  pas  : celte  chose  est  inem- 
barrassante. 

Idmbarrassi,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  embarrassé: 
ces  lieux  sont  inembarrassés. 

Inembaumable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  em- 
baumable,  que  l’on  ne  peut  embaumer. 

Incmbaumé,  t,  adj.)  qui  n’est  pas  embaumé  : 
ces  lieux  sont  inembaumés. 

Inembelli,  c,  parL  pas.  et  adj.,  qui  n'est  pas  em- 
belli ; toutes  ces  choses  sont  iocmbellies. 

Inembellir,  y.  sel.  et  pion,,*' — ; ne  pas  em- 
bellir. ne  pas  s’embellir;  ne  pas  donner,  ne 
pas  prendre  d'embellissement  : tous  iuem- 
bellissex  votre  demeure. 

Inembellissable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pasem- 
bcllissablr,  que  Ion  ne  peut,  que  l’on  ne  doit 
as  embellir  : celle  maison  est  inembellissa- 
le. 

Inembellitsant,  «,  adj.;  qui  ne  fait  pas  l’action 
d’embellir  ; qui  n’est  pas  embellissant,  n’em- 
bellit pat  ; tout  ce  que  vous  venez  de  faire  est 
ineinbelhssaet. 

Inembeltiasement,  t.  m.  ; état  inembelli  : son 
intmlielliisemeui. 

Inrmblavablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  em- 
blavable,  que  l’on  ne  peut,  que  l’on  ne  doit 
pas  emblaver  : ces  terres  tout  incmblava- 
bles. 

Inemblavé,  e,  part.  pas.  et  adj;  qui  n’est  pas 
emblavé  : ces  terres  sont  iuemhlavées. 

Inemllavcr,  y.  act.;  ne  pas  emblaver  : inera- 
blaver  un  jardin,  des  terres. 

Inemboité,  c,  adj.;  qui  u’esl  pas  etnboilé  : celle 
chose  est  ineihboilée. 

Inembossé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  embossé  : les 
vaisseaux  étaient  inembossés. 

Inembratsable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  em- 
brassabte,  que  Ton  ne  peut  embrasser  ; cette 
persouue  est  inembra<sah!e.  que  l’un  ne  doit 
pas  prendre,  préférer:  ce  parti  est  inembras- 
sable. 

Inémellable,  «dj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas  émet- 
table,  que  l’on  ne  doit  pas  émeitre  ; celle 
upiniou  est  inémellable. 

Immrllre,  v.  act.  ne  pas  émettre,  ne  pas  met- 
tre en  cirrulaiion  : iuéinellre  une  opinion. 

Inéminci,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'est  pas  é- 
miucé  ; ces  choses  sont  inémmcéei. 
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Inémincement,  s.  ni.;  état  ioétnincé  ; l'incniincc- 
ment  d'une  cl i ose. 

Inemincer , v.  art.;  ne  pas  émincer,  ne  pas  rendre 
mince  : inémioeer  une  chose, 

Inémis,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  n'est  pas  émis; 
cette  opinion  fut  inémise. 

Inémissibililé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
inémissiblc  : son  inémissibililé. 

Inémissiblc, adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  êmissi- 
hle,  qoe  l'on  ne  doit  pas  émettre. 

1 Démission,  8.  f ; absence  d'émission;  état  inc- 
mis  ; son  iuémission. 

Intmmélnblc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  em- 
mêlable,  ne  petit  être  emmêlé,  quo  l'on  ne 
doit  pas  emmêler  : ces  choses  sont  inemmêla- 
biei. 

Inemmi  lrmt,  c,  part.  pr.  et  adj,;  qui  ne  fait  pas 
l’action  d’cmméler  ; qui  nVst  pas  emmêlant, 
n 'emmêle  pas  : son  discours  est  d’une  préci- 
sion inetnmélante. 

lnemmêle,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
emmêlé  : ces  choses  sont  inemmêlées. 

Inemméler,  y,  api.;  ne  par  emmêler,  ne  pas 
brouiller  ; inemméler  les  choses. 

Inemmcnagenble,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
emménagcablr  ; ne  peut  être  emménagé  ; où 
l’on  ne  peut  emménager  : ce  local  est  inem- 
ménageable. 

Inemménagé,  t,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
emménagé  ; il  est  inemménagé. 

Inemmènagcmenl,  s.  m.;  état  inemménagé  ; son 
inemménagement. 

Inemménnger,  v.  acl.  et  prou.,  s’ — , ne  pas  em- 
ménager, ne  pas  s’emménager. 

Inemmeitrc,  e,  adj.;  qui  n’eat  emmetlré.  se  dit 
de  1a  grève,  de  U pierre  déposée  le  long  des 
routes  pour  en  faire  la  réception  : cette  grève 
est  inemmeltré. 

Incmotiou,  s.  f.;  absence  d'émotion  : son  iné- 
motion. 

Inémotionnable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
susceptible  d'émotion. 

lncmolionnanl,t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'actioa  d’émotionner  , de  s’émotionner  ; 
qui  n’est  pos  émotionnant , n'émotionne  pas, 
ne  cause  pas  d'émotion  : c’est  inéinotiounaut. 

Inémotionnc , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  par 
émotionné,  qui  est  sans  émotjon  ; il  iiiéiuo- 
tionue. 

Inémolionncr,  v.  act.  et  pron.,  s' — ; ne  pas 
émotionner,  ne  pas  s’émotionner;  ne  pas  eau 
ser,  ne  pas  prendre  d’émotion  : inéinoliouner 
une  personne:  il  s'inémotionne. 

Incmotusablc,  adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  é- 
moussable,  n'est  pas  susceptible  de  s'émous- 
ser : sou  esprit,  sou  caractère  est  inémoussa- 
ble. 

Inémoussé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  émoussé  : un 
coeur  inémoussé. 

Incmouvnble,  adj.  des  9g.;  qui  n'est  pas  émou- 
vable,  que  l'on  ne  peut  émouvoir. 


luémouvoir,  v.  acl.  et  prnn.,  a’—;  ne  pas  é- 
mouvoir,  ne  pas  s'émouvoir. 

Inempéchable,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  em- 
péchable;  ne  peut  être  empêché,  que  l'on  ne 
peur  empêcher  : cette  chose  est  incmpêcha- 
ble. 

Inemptchanl , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  d’empêcher;  qui  n’est  pas  empê- 
chant . n’empêche  pas  : celle  circonstance  est 
inem  péchante. 

Inempeché  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
empêché  : il  est  inempêché. 

Inempicltement,  s.  m.  ; état  inempéché  : son 
inempéchcment. 

Inempfeher,  y.  act.  ; ne  pas  empêcher,  ne  pas 
porter  entrave  : inempècber  une  personne  de 
faire.  ' 

Incmpestant , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  d’empester  ; qui  n'csl  pas  empestaut, 
n’empeste  pas  : une  inempestante  odeur. 

Inempeuution,  s.  f.;  état  inempeslc  : l'incmpcs- 
talion  de  l'air,  d’un  lieu. 

Inempeslc,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’rst  pas 
empcslé  : ce  lieu  est  inempesté. 

Inempesler,  y.  act.  et  pron.  s’ — ; ne  pas  empes- 
ter, ne  pas  infecter  ; no  pas  s'empester,  ne 
pas  s'infecter  : inempester  une  maison  , nn 
lieu,  un  voisinage. 

tnemphnie,  s.  f.;  absence  d’emphase  ; état  inem- 
pltasé  ; ton  inempbase. 

Inemphasi , e,  qui  n'est  pas  emphasé  , qui  est 
sans  emphase  : ce  style,  ce  discours  est  inetn- 
phasé. 

Inempilé  , adj.  ; qui  n’est  pas  empilé  : ce  bois 
est  inempilé  : ces  planches  sont  inempilées. 

Inempiré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a 
pas  empiré. 

Inempirement , s.  m.  ; état  inempiré  : l’inempi- 
rement  du  mal. 

Inempirer,  v.  neut.;  ne  pas  empirer,  ne  pas  de- 
venir pire  ; ce  mal  inempire. 

Inempirique,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  empi- 
rique , qui  n'a  rien  d'empirique. 

Inempiriquemcnt,  adv.;  d'une  manière  inempiri- 
que. 

Inempli,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  empli,  ce  vase  est 
inempli. 

Inemplir,  v.  act.  ; ne  pas  emplir  : inemplir  un 
vase. 

Incmplissabtc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  cm- 
plissable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  empli  ; ce 
vase  est  inemplissable. 

Inemplissement , s.  m.  ; état  inempli  : l'inem- 
plissement  d'un  vase. 

Inemploi,  s.  m.;  manque,  défaut,  absence  d'em- 
ploi : son  inemploi. 

Inemploijable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  em- 
ploya ble  , qui  ne  peut  , ne  doit  pas  être  em- 
ployé : cet  homme , cette  chose  est  iuem- 
ployable. 

Inemployé  , e , part.  pas.  et  ad..  ; qui  n'est  pas 
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employé  : c«Ue  personne  , celle  cliose  est 
inemployée. 

Inemployée,  t.  «et.  et  pron.  »' — ; ne  pas  em- 
ployer, ne  pas  se  servir  d'nne  personne,  d une 
cl:ose  ; ne  ]>ai  s'employer  : inemploycr  une 
personne,  une  cliose. 

Inempoisonnable , adj.  des  2 g,  ; qui  u'esl  pas 
empoisonnable,  ne  peul  être  empoisonné  : ces 
personnes,  ces  lieux  sont  incmpoisunuables. 

Iwmpoitotwant,  t,  parl.pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'empoisonner,  qui  n’est  pas  em- 
poisonnant , n'empoisonne  pas  , qui  n'infeele 
pas  : un  voisiuage  iuempoisonuant  : substan- 
tivement : c'est  un  iiieiupoisonnant. 

Inempoisonné,  e,  part.  pas.  et  adj.,  qui  n'est  pas 
empoisonné  : cette  eau  est  ineinpoisonnée. 

Incmpaisonner,  v.  art.;  ne  pas  empoisonner,  ne 
pas  détruire,  ue  pas  faire  périr  par  le  poison  : 
mempuisooner  une  pcrsouue  : inempuisonoer 
l'air. 

Inempreignable,  adj.  des  2 g.;  qui  u'esl  pas  eni- 
preigtiahle  , ne  peut  être  empreint,  n'est  pas 
susceptible  de  s'empreindre  : ees  caractères 
sont  inempreignables. 

hietnprcint , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  empreint  : 
pourtant  le  crime  est  inenipreiut  sur  sa  Ggnre. 

Itiemprcime  , s.  f.  ; absence  d'empreinte  ; état 
ineinpreint  : l'empreinte  des  choses, 

Inemponable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  eru- 
porlable,  ne  peut  être  emporté , qui  ne  peut 
s'emporter  : cette  chose  est  inenqrorlnble. 

Inemporté  , e , part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n’est  pas 
emporté,  mis  ailleurs  : ces  choses  sont  inem- 
poilces.  Qui  n'est  pas  violent  , colère  : celle 
personne  est  inemporlér. 

Inemportemcni,  s.  ni.;  absence  d'emportement  ; 
état  ioemporté  : son  inemportement. 

Intmporler,  v.  acl.  et  pron.  s' — ; ne  pas  em- 
porter, ne  pas  s'emporter. 

Inempolable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  empo 
table,  ne  peut , ne  doit  pas  être  empoté  : ces 
fleurs  sont  inempotables. 

Inempolé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
empoté,  mis  en  pot  : ces  fleurs  sont  iuempo- 
tées. 

Inempoiemenl,  ».  ni.  ; état  inempolé  : l'incnipo- 
tement  des  fleurs. 

Inempoter,  v.  act.;  ne  pas  empoler,  ne  pas  met- 
tre en  pot  : inempoter  du  vin,  de  la  bière,  dis 
fleurs. 

Inempressê,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  empressé.  Suh- 
tantivenienl  ; qui  n’agii  pas  avec  empresse- 
ment , ardeur,  promptitude  ; c’est  un  inem- 
pressé. 

Inempressement,  a.  m.;  absence  d’empressement; 
état  inempressé  : sou  inempressement. 

Incinprisonnable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
emprisonnable,  ne  peut  être  emprisonné,  que 
l’on  ue  doit  pas  emprisonner  : cet  homme  est 
iuemprisounable. 

Inemprisonni,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
emprisonne  : il  cil  ineœprisonné. 
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Incmpritonnemtnl , a.  m.  ; étal  inemprisouné  : 
son  inemprisonnement. 

In  emprisonner , v.  acl.  ; ue  pas  emprisonner,  ne 

pas  mettre  en  piison. 

Inemprunlable , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n'est  pas 
emprinilable , ne  peut,  nu  doit  pas  être  em- 
prunté : ces  choses  sont  inrmpriiulables. 

Inemprunlt,  t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
emprunté.  Au  flg  : qui  n'a  rien  de  gauche,  de 
faux  daus  les  maniérés  : celle  personne  {est 
Rempruntée. 

Inemprunter,  v.  ae.l.;  ne  pas  emprunter  : Rem- 
prunter de  l’argent,  des  objets. 

Inampuaiui , e , adj.  ; qui  n'est  pas  ampuanti  : 
ces  lieux  sont  iiiaoipuaniis. 

Inémulation,  s.  f.  ; manque , défaut  , absence 
d'émulation  : par  l'émulation , l'homme  peut 
acquérir  et  develupper  les  moyens  de  l'esprit 
et  arriver  à tout  ; et  par  l'Réniulatiou,  il  a'a- 
patbisc  et  n’arrive  i rien. 

Intmulniionnc , e,  adj.;  qui  est  sans  émulation  : 
celte  personne  est  iiiéinuiationnée. 

Inencadré,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  eucadré , mis  , 
enfermé  dans  un  cadre  : cette  gravuie  est 
inencadrée. 

Inencaissable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est. pas  en- 
caissable, ne  peut,  ne  duil  pas  être  cucaissé  : 
ces  objets  sont  i ncneaissables. 

Inei.caissé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
encaissé  : celle  rivière  est  iiiencaisséc. 

Incncaiuemenl,  t.  m.;  état  Rencaissé  : sou  Ren- 
caissement. 

Inencaisser,  v.  act.  ; ne  pas  encaisser,  ne  pa» 
mettre  en  caisse  : inencaisser  une  rivière,  ne 
pas  res  errer  son  lit  : inencaisser  une  somme, 
- des  billets. 

Inencavnble,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  enca- 
sablc  , ue  peut  être  enrayé  , que  l'on  ne  doit 
pas  encaver  : ce  sin  est  ioeucavable. 
Inencavé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u’est  pas 
encavcou  l'est  mal  . ce  vin  est  incncavc. 

Inincavcmcnt,  s.  ni.;  état  iiiencavé  : i'Reucavc- 
inent  du  vin. 

Inencaver,  v.  acl.;  ue  pas  cnraver,  ne  pas  met- 
tre en  case  : inencaver  le  vin. 

Incnrtnsable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  eneen- 
sable  . que  l'on  11c  doit  pars  encenser  : celte 
persunne  est  inenrenssble. 

Inencensanl,  e,  part.  pr.  et, adj  ; qui  ne  fait  pa» 
l'action  d'encenser  ; qui  n'est  pas  encensant  , 
qui  ii'cocrnsc  pas  : ce  discours  est  iuencen- 
sant. 

Incucensé,  e , part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n'esl  pa* 
encensé  : celle  personne  est  ineneensce. 

Inincensemenl , s.  ni.  ; absence  d'en  censément' 
étal  Reiicensé  : son  inencensenieul. 

l/iencemer  , v.  art.  ; ne  pas  encenser.  Au  fig.  r 
ne  pas  louer,  nu  pas  flatter. 

Inencenseur,  a.  m.,  f te;  celui , celte  qui  u'en— 
censé  pas  s c'est  un  iuenceuseur. 

Inenchanté,  t,  adj.  ; qui  n'esl  pas , ou  plus  en- 
chanté : il  est  maintenant  inenchaali. 
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Inenchammeni,  i.  m.;  absence  d’enohaniement  ; 
*«•1  incnehanté  : «ou  iDaoel»»otett*nt, 

Inenchantement,  adv.;  d’uoa  minière  inenehan- 
tée,  un»  esrhanwmenl  : il  en  parle  incnchan- 
témeoi. 

Intnclarablt,  adj.  de»  S g.;  qui  n e»l  pas  encla- 
vablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  enclavé  : ce 
terrain  est  ieenclavable. 

Inmttavr  , e,  p«rt.  pas.  et  *dj-  i qui  »’<**  P« 
enclavé  : ce  pay»,  ce  terrain  est  inenclare. 

Inenclavement,  s.  m ; état  inenclavé  : Sun  inen 
davemeut  : l'inenclaiement  d'un  terrain. 

Inenclarer,  v.;  ne  pas  enclaver. 

Inencombrable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pa«  en- 
combrable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  encom- 
bré : ces  rues  , ces  lien*  sont  inencombra- 
bles. 

Inencombrant,  e,  part.  pr.  ct>dj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  d’encombter,  i|oi  n’est  pas  encombrant, 
n’encombre  pas  : ces  dépôts  d’objet»,  de  cho 
ses  sont  inencombranls. 

htencombri , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'csl  pas 
encombré  : res  rues,  ces  beux  , ces  magasins 
sont  inencombré». 

Inencombrement  , s.  m.  ; état  inencombré  : 
l'inencombrement  d’une  me.  d'un  lieu. 

Inencombrer,  v.  aet.;  ne  pas  encombrer,  ne  pas 
causer  un  encombrement. 

Inencourageant,  ê,  part.  pr.  et  adj. t qui  ne  fait 
pas  l’action  d'encourager  ; qui  n'est  pas  en- 
courageant , n'encourage  pas  : e'e/t  inencou- 
ra géant  : ec  sont  dca  récompense*  inencoura- 
geantes. > 

Inencouragé , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  nest  pas 
encouragé  i il  est  inencouragé. 

Incnconrager , v.  act.  ; ne  pas  encourager  ou  le 
faire  mal,  incouvenablement  : sou*  l'ineneou- 
raget.  , , , , 

Inendettable,  adj.  dei  2 g.;  qnt  n est  pas  rodet- 
table,  n’csl  pas  susceptible  de  s'endetter  : cet 
homme  est  ineodettable. 

Inendeitnnt , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  s'endetter;  qui  n’est  pas  endettant, 
ne  cause  pas  de  dettrs  : il  est  à d'inendeitou- 
tes  habitudes  de  vie  : l’ordre  et  le  travail  sont 
iuendeltants.  . f 

In  endette,  c,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n ast  pat 
endetté  : il  e.t  inendetté. 

Inendettement , s.  m.  ; état  inendetté  : son  meu- 
dettement. 

Inendetter,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  ne  pas  endetter, 
ne  pas  s’endetter,  ne  pas  occasionner,  ne  pas 
contracter  des  dettes  : il  s’iuemlette  : cette 
maison  s'inendette. 

hiendettisme , subst.  masc.  ; système  d inendet- 
tement. , , . 

Inendommageable,  adj.  des  9 g ; qui  n’est  pas  en- 
dommageable,  ne  peut  être  endommagé,  n eit 
pas  exposé  i être  endommagé  : ces  emblaves, 
ces  récolles  sont  inendotnmageebles. 
Inendommageant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qm  ne  fan 

• pas  l'action  d’endommager , qui  n est  pas  en- 
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dommagean!  , ne  cause  pas  de  dommage  : 
l’orage  a élé  inendommageant. 

Inendommagé  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  endommagé  : celle  emblavées!  roendom- 
magée. 

htendommager,v.  act.;  ne  pas  endommager,  ne 
pas  causer  de  dommages. 

Inendormi , t , adj. , qui  n’est  pas  endormi  : il 
est  inendormi. 

Inendurable,  adj.  des  S g.;  qui,  ce  qui  n’est  pas 
endurable  , ne  peut  être  ènduré  i ce  mal  est 
inend  arable. 

Inendurant,  r,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'endurer  ; qui  n’est  pas  endurant  , 
n'eudure  rien  : cette  personue  est  inendu- 
rante. 

Inenduré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  en- 
duré : ces  choses  sont  inemlnrées. 

Inendurer,  v.  act.;  ne  pas  endurer,  ne  pas  souf- 
frir, ne  pas  supporter  avec  patience  ; ne  pas 
permettre  : ineudurer  la  faim  , la  soif  : il  in- 
endure  l’insulte. 

Intnergie , s.  f.;  manque,  défaut,  absence  d'é- 
nergie , de  caractère  , de  force  morale  : les 
plus  grandes  et  les  plus  nuisibles  fautes  d'ac- 
tion ne  sont  très  souvent  amenées  que  par 
l'inénergie. 

Infnergique  , adj.  des  S g.  ; qui  n’est  pis  éner- 
gique , qui  ne  montre  pas  d’énergie. 
Inénergiqaement , adv.  ; d’une  manière  inéner- 
gique,  sans  énergie. 

Incntrgité  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  manque 
d’énergie,  qui  n’a  pas  d’énergie. 

Intnergiser,  v.  act.  et  pr.,  s* — ; ne  pas  énergi- 
ser;  ne  pas  s energiser;  ne  pas  donner,  ne  pas 
prendre  d’énergie  ; ne  pas  rendre , ne  pas  de- 
venir énergique  , ne  pas  montrer  d'éner- 
gie. . . 

Inénergnmt,  s.  m.  ^continuelle  inénorgie,  ce  qui 
ne  montre  que  de  finénergie  : c’est  de  I iné- 
nergi-me. 

Incnerguméne,  subi,  des 2 g.;  qui  n'esl  pas  érter- 
gumène. 

Iniriervablt , adj.  des  2 g.  ; qui  n'eit  pas  éner- 
vable,  n'est  pas  susceptible  de  s’énerver. 
Inénervam  , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  s'énerver  , qui  n'est  pas  énervant, 
n'énerve  pas  : ces  plaisirs  sont  inéner- 
vants. 

Inintniation  , s.  f.;  absence  d'énervation  , ina-  _ 
battement  des  forces. 

/Réitérée,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pasé- 
nervé  ; il  est  inéuervé. 

Incncrvement,  s.  m.;  absence  d’énervement  : son 
inéoervement-  ' 

/Réitérera,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  ne  pas  énerver, 
ne  pas  s'énerver  : il  s'inénerve. 

Inenfermable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  enfer- 
mable , ne  peut  être  enfermé  , que  l’on  ne 
doit  pas  enfermer  : ces  choses  sont  inenfer- 
mables. 
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Inenfermé  , e,  part.  pas.  et  ad).;  qui  n'eat  pas 
enfermé  : ce*  chose*  «ont  Renfermées. 

, Inenfermement , *.  m.  ; état  inenfermé  : l’inen- 
fermrmeDt  de*  choses. 

Inenfermer,  ».  acl.  et  pr.,  a’—;  ne  pas  enfer- 
mer, ne  pas  s'enfermer  i il  commence  i e'in- 
enfermer. 

Imenflammable  ,adj.  des  9 g.;  qui  n'rst  pas  cn- 
flammable , ne  peut  être  enflamme  , qui  n'est 
pas  susceptible  de  s'enflammer  : son  cœur  est 
ioenflammable. 

henflammastt , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  d’enflammer,  de  s'enflammer,  qui 
n’est  pas  enflammant , n'enflamme  pas  : cher, 
lui  les  passions  sont  inenflammantes. 

Inenflammé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
enflammé  : son  coeur  est  inenllammé. 

Inenflamemenl  , s.  m.;  étal  inenllammé  : l’incn 
flamemcul  du  courage. 

Inettflammer,  y.  act.  et  pr.  , s’ — ; ne  pas  enflam- 
mer, ne  pas  s’enflammer. 

Inenfreignable , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
cufrcignable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  en- 
freint : les  régies  de  décence,  de  convenance, 
de  probité  et  dliooneur  sont  toujours  inen- 
freignables  pour  tous  les  gens  de  bien. 

Incn/ràgnant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  faction  d’enfreindre , qui  n'est  pas  en 

freignant  , qui  n'enfreint  pas  : celte  action  est 
ineufreignante. 

Inenfreignemenl , s.  m.  ; absence  d enfreigne 
ment;  état  inenfreint. 

Inenfreiqneur,  s.  m.  f.  te;  celui,  celle  qui  n’en- 
freint pa«,  rien. 

Inenfreindre,  ».  act.;  ne  pas  enfreindre,  ne  pas 
violer  : inenfreindre  la  loi. 

Inenfreint,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
enfreint  : la  loi  est  inenfreinte. 

Inenfreinle  , s,  f.  ; absence  d'enfreinte , inviola- 
tion, intransgression,  inconlravenlion  : l'ineu- 
freinte  des  lois,  de  lajustice.de  l'équité, de 
l'honneur  assure  le  repos  et  la  pais  des  cons- 
ciences. 

Inengageable , adj.  des  4 g.;  qui  n’est  pas  enga- 
gcable  , ne  peut  être  engagé  , rais  , donné  en 
gage  : ces  effets,  ces  biens  sont  inengageables. 
Au  fig.  : que  l'on  ne  doit  point  engager,  in- 
viter, caciler  à faire  : cette  personne  est  men 
gageable. 

luenqagcant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
factiun  d'engager;  qui  n'est  pas  engageant, qui 
n'eogage  pas  : des  manières  Rengageantes. 

Inengagé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  engagé;  il  fut  Rengagé. 

Inengagement,  t.  m.;  état  Rengagé:  soq  inenga- 
gement. 

Inen gager,  v.  acl.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  engager, 
ne  pas  s'engager  h. . . 

Inengelnrable  . adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  enge- 
lurablc  , susceptible  de  s’eogehircr  , d’a»jir, 
de  prendre  des  engelures  ; mes  pieds , mes 
mains  sont  inengelurables. 


Inengeluré  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
engelurè  : mes  mains  sont  inengelnrées. 

Inengeluremenl , s.  m.;  état  inengeluré  : l’incn- 
gelnrcmeot  des  mains,  des  pieds. 

Incngelnrer,  ».  act.  et  pr,  s’ — ; ne  pas  enge- 
lurer,  ne  pas  s'engelurer , ne  pas  causer,  ne 
pas  prendre  des  engelures  : ses  mains , ses 
pieds  s’iuengelurcnt. 

Inengemtrabl» , adj.  des  4 g.;  qui  n’est  pas  en- 
gcnihable,  ne  peut  être  engendré  : c’est  inen- 

gendrable. 

Inengendré , «,  adj.;  qui  n'est  pas  , n’a  pas  été 
engendré. 

luenglobé  , e , adj.  ; qui  n’est  pas  englobé  : ces 
personnes  , ces  choses  sont  inenglobées. 

Inengonfré  , e,  adj.;  qui  n'est  pas  engoufré.  An 
Cg.  : le*  ressources  de  l'état  sont  inengou- 
frées. 

Inengourdl , » , adj.;  qui  n’est  pas  engourdi  ; il 
est  inengourdi. 

/engraissé , »,  adj.;  qni  n'est  pas  engraissé  : il 
est  inengraissé. 

Inenbardi , e , adj.;  qui  n'est  pas  enhardi  : il  est 
inenbardi. 

Incniuré  , t , adj.;  qui  n’est  pas  enivré  ; il  est 
inénivré. 

Inénivrement , t.  m.;  état  inénivré  : son  inéui- 
»r*  nient. 

Inenjoignable , adj.  des  4 g.  ; ce  qni  n'eil  pas 
cnjoignahle,  ne  peut,  ne  doit  nas  être  enjoint: 
cette  chose  es:  inenjoignable. 

Inenjoint , e , adj.  ; qui  n'est  pas  enjoint  : cette 
chose  est  inenjointe. 

Incnjôlable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pai  enjôlable, 
que  l'on  ne  peut  enjôler  : celle  pe-sonne  est 
inenjélable. 

Inenjôlé , e,  adj.  ; qui  n'rst  pas  enjôlé  : il  est 
iocnjôié. 

Inenjâleur,  s.  m.,  f.  te;  celui,  celle  qui  n’enjôle 
pas  : e'est  un  inenjôleur. 

Inenjallvable,  adj.  des  4 g.;  qui  n’est  pas  enjo- 
livable , ne  peut  être  enjolivé  ; celle  maison 
est  inenjolivable. 

Inenjolivant , a , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  d'enjoliver  ; qui  n'est  pas  enjo- 
livant, n'enjol.ve  pas , ne  s'enjolive  pas  : e'est 
inenjolivant  : celte  personne  est  inetsjohvonte. 

Inenjnlivé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
enjolivé  : celle  chose  est  inenjoli*ée. 

Inenjolivement,»,  m.  : absence  d'enjolivement; 
étal  inajolivé  : son  inenjulivemenl. 

Inenjulieer , ».  acl.  et  pr. , *’— ; ne  pat  enjo- 
liver, ne  pas  s'enjoliver  : inenjoliver  un  jar- 
din, une  maison. 

Inenjoué , t,  adj.  ; qui  n'est  pas  enjoué  : ton 
caractère  est  inenjoué. 

Inenjouement,  s.  m.;  absenct  d'enjouement  ; son 
inenjonemenl. 

Incnlevable , adj.  des  9 g.  ; qui  n’est  pas  enlc- 
vable,  que  l'on  ne  peut  enlever  : celte  choie 
est  inenlcvable. 
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lu  en  levé,  t.  adj.;  qui  n'est  pas  enlevé  : cet  choses 
sont  inenlevées. 

Incnliiemeul,  s.  ro.;  élit  iuenlevé  : ton  inenléve- 
im'n  l : rimulcvcinenl  de  la  marchandise. 
Jncnlignnble , ad] . des  2 g.;  qui  n’est  pas  en  - 
h.  noble  , que  Ion  uc  peut  culigner  : cet  rue* 
s > ni  itsenf ignobles. 

Jnenligni,  e.  adj.  ; qui  u'esl  pas  culigné  : les  rues 
sont  ineuhgnées. 

Inenufitiemmi , s m . ; absence  dVoligneasenl  ; 

état  menligué  : rimuliguemeni  (le»  rue». 
Incmiui , s.  m ; absence  d'ennui  : le  véritable 
inenuui  n’est  que  daus  l’occupation  et  le  tra- 
vail. 

Jaennuyc  , t , part.  pat.  et  adj.  ; qui  n’est  pa> 
ennuyé  : cette  personne  est  inenn ujie. 

In  ennuyer,  v.  act.  et  pr.,  «’ — ; ne  pas  ennoy  er, 
ne  ]>as  s'ennuyer.  : mennuyer  quelqu’un. 
htittonçable  , adj.  des  3 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
éaooçable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  énoncé  : 
cette  pensée  est  inénonçable- 
Inén «net , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
énoncé  : cette  pensée  est  inéimncée. 
lüéuoncer,  v.  act.;  ne  pas  énoncer,  ne  pas  ex- 
primer ; vous  inéuoncez  vos  pensées,  vos  opi- 
nions. 

InéHoiiciation  , s.  f.  ; état  inénoocé.  l’ioénon- 
ciation  de  la  pensée. 

Inéuarme,  adj.  de*  S g,  ; qui  n’est  paa.éuorine  I 
la  perle  e t inénorme. 

Intnarmiié,*.  f.;  absence  d’énormité  ; état,  qua 
lilé  de  ce  qui  n’est  pas  énorme  : l’iaéuonnité 
de  U dépense. 

Incnracinable , adj.  des  2 g.  t qui  n’esl  pas  rn- 
ractnable  , ne  peut , n’est  pas  susceptible  de 
s’enraciner  : les  vices  ne  sont  ioeuracinablea 
que  lorsqu'on  tes  combats,  que  lonsqu  oo  en- 
visage leurs  funestes  conséquences. 
Inturaeini  , e,  adj  ; qui  n’est  pas  enraciné  : ces 
arbres  sont  ineoracmés  : le  vice  est  iuenrariné 
dans  son  cœur. 

Iticnracinmient,  s.  m.;  étal  inenraciué  : l’inen- 
racinemeut  des  vices  dans  le  cieur, 
laenrmable,  adj.  des  2 g.;  t.  de  papeterie;  qui 
n’est  pas  euramabie  , ne  peut,  ne  doit  pas  être 
enramé.  mis  en  rathe  : ce  papier  es»  inenra- 
ntable,  ces  mains  de  papier  sont  incnraroablcs 
Intnrami,  e,  part.  pr.  at  adj.;  qui  n'est  pu  en- 
ramé ; mis  eu  rame  ; ce  papier  est  inenramé  : 
ces  mains  de  pspier  sont  iaenraaiée*. 
Ênmramernau  , s.  m.  ; état  in  enramé  ; l’meir- 
ramement  de  ce  papier,  de  res  mains  de  papier. 
Inenramer,  v.  act . ; ne  pas  entamer,  ne  pas  faire, 
ne  pas  composer  de  rame  , ne  pas  mettre  en 
rame  : inenramer  du  papier,  des  mains  de 
papier. 

InenréglmenlaLle , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
cnrégimenlable,  ne  peut,  ueduit  pas  être  en- 
régimenté : ers  hommes  sont  inenrégimen- 
tablea. 

tnenrigimenti , t , part,  pas.  et  adj,  ; qui  n’est 
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pat  enrégimenté  ; ces  hommes  sont  inénregi- 
tneotés. 

Intnrégimtnlemenl,  s.  m.;  état  inenrégimenlé  : 
sou  inenrégimentement. 

tnenrighaeuter , v.  act.  ; ne  pas  enrégimenter, 
ne  pas  former  en  régiment,  lie  pas  faire  entrer 
dans  un  régiment:  ineorègitnenterde*  hommes, 
des  soldats. 

Inmicgiurnblt,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  en- 
registrable, ne  peut  , ne  doit  pas  étteenie- 
gu.! ré  : c’est  inenregistrable. 

/«enregistré  , e , adj.  ; qui  n’est  pas  enregistré, 
porté  au  registre  : ccl  acte  est  inenrrgitlré. 
/«enregistrement.  s.  m.  ; état  ineuregistré  : .«on 
menregUuemcnt  : l'ioenregistrcmeuld  un  acte. 
Ineurhumé,  e,  adj.;  qui  n’esl  pas  enrhumé  ••  elle 
est  ingnrhumée. 

Inenrichi , e , part  pas.  et  adj.  ; qni  n'esl  pas 
enrichi  : il  est  inennehi. 
lnenrichir,  act.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  enrichir, 
ne  pas  l'enrichir  : vous  vous  inenrichissez. 
Inennchissablc,  adj.  de*  2 g.;  qui  n'est  pas  cn- 
rictiùsable  , ne  peut  être  enrichi , n’est  pas 
susceptible  de  s'enrichir  : cet  homme  est  iacn- 
richistable. 

IneiuicJihttml , e , part,  pr,  et  adj  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  d’enrichir,  de  s’enrichir;  qui 
uVst  pas  enrichissant,  n’enrichit  pas  ; ee  com- 
merce est  iurnrichissanU 
htenrichUsemait , s.  m.  ; absence  d’enrichisse- 
ment ; étal  inrnrirhi  ; sou  inenricliisiemeHl. 
lueniichiettur , s.  m. , f.  Irice-,  celui,  Celle  qui 
n’enriehil  pas , rien. 

hienrouMabte  , adj.  dm  3 g*  ; qui  n’est  pas  eo- 
rouillable,  n’est  p*>  susceptible  de  s’enrouiller  : 
celle  chose  est  ineurouillable. 

Inenr  oui  liant,  e,  adj.  et  part,  pr.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d emouiller  ; quiu’est  pas  eurouiliant, 
n’ratouille  pas,  ne  cause  pas  nn  euroujil-. 
ment  : c’est  ineorouiilaut. 

Inenrouillé , e , pan  par.  et  adj.  ; qui  n’esl  pas 
enrouillé  : ce  fer  esl  inenrouillé. 
luenrottillrment , s.  m.  ; état  inenrouillé  : ton 
menrouillemenl. 

laenromlter,\,  an.  et  prun . , s’ — ; oe  pas  cn- 
ion  Hier,  ne  pas  s’enrouiller 
Inenroulable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  enruii- 
lalde,  que  I on  ne  doit  pas  enrouler  ; que  l’un 
ne  peut  enrouler  ; cette  homme  est  inenrmi- 
lable. 

Ineitrmlant,  f,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
faction  d’enrouler,  qni  n’est  pas  enroulant, 
qui  n’enroule  pas  : de*  promesses  ineurou  • 
lantes.’ 

htenrouté , e , part.  pas.  et  adj.;  qni  n’est  pas 
enroulé  : celte  personne  esl  iuemoulée. 
lutnraulemenl , sr  m.;  absence  d’eurouleracut  ; 

état  inenroulé  : sou  iuenronlemenl. 
Incnrouler,  v.  act.  et  pr,,  »’ — ; ne  pas  tneurou- 
roulcr,  ne  pas  s’enrouler,  ne  pas  w laisser 
enrouler. 
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Ineiisabliible,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  jias  ensa 
blablo,  n'est  pas  susceptible  de  t'ensabler. 

InensabU,  c,  adj.;  qui  u'est  pas  ensablé,;  ce  ba- 
teau est  incnsablé. 

Inensablcincnt,  «.  ni.;  absence  d'ensablement  : 
clat  inensablé  : suu  inemablcmcut. 

Inenleigiiable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  u’esi 
pas  eoseignablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  en- 
seigné : ces  choses  sont  inenseignablcs. 

hnnscitjné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
enseigné  : ces  choses  sont  iuenieignées. 

Inentcitjnmienl,  s.  m.;  absence  d'enseignement; 
état  iueuseigné  : son  iuenseigacinent. 

Incnscigucr,  v.  acl.;  ne  pas  enseigner,  no  pas 
faire  connaître,  ou  enseigner  mal. 

Inensanblnble,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  cn- 
sciublable,  ne  peut  être  ensemble,  réuni  dans 
un  ensemble  : les  vertus  et  les  vices  tout  inen- 
semblables. 

Inensemhle,  s.  m.;  manque,  défaut,  absence 
d'ensemble  : l'incnscuible  des  choses,  des  ac- 
tions. 

fnciisemblt , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
ensemblé,  pui  manque  d'ensemble  : ces  mou- 
vements sont  inensemblés. 

Inensembler,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  ensom- 
blcr,  ne  pas  donner  d'ensemble,  ne  pas  pren- 
dre d'ensemble,  ne  pas  entrer  dans  un  eusem- 
blc;  ue  pas  lier,  ne  pas  joindre;  ne  pas  dou- 
iiit  d'union  pour  agir;  iueuse rutiler  les  choses  ; 
vous  iucnscrnblcz  vos  mouvements. 

I ntittanniçablc,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  en- 
scmençable,  ne  peut  cire  ensemencé,  que  l’on 
ne  doit  pas  ensemencer  : ces  terres  soûl  iucu- 
semciiçables. 

Inensemcnci , e,  adj  ; qui  n'est  pas  ensemencé  : 
ces  terres  sont  inenscmencces. 

hicntereli,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  enseveli  : cette 
affaire  est  inensevelie. 

InenlaclU,  c,  adj.;  qui  n'est  pas  entaché  : il  est 
iucntaché  de  vice,  d'avarice. 

lncniacliemciii,  s.  m.;  état  iuentachc  : son  iuen- 
tachement. 

I lient  Jinablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  enta 
niable,  ne  peut  être  entamé:  cette  armée  est 
inenlamalde. 

Inciitainè,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas,  n'a 
pas  été  entamé  : son  armée  fut  incutamée. 

Inentamemcnl , s.  m,:  état  iitetilamé  : son  inen- 

tammieut. 

Inaiiamer,  v.  act.  ; ne  pas  entamer  ; inentamer 
■tue affaire,  une  chose. 

Inaliénable,  adj.  des  2 g.:  qui  n’est  pas  rnlas- 
snhle,  ne  peut  être  entassé,  que  l’on  ne  doit 
pas  entasser  : tes  choses  sont  inentassalilcs. 

Ineviat.it , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  n’est  pas  en- 
tassé : ces  choses  sont  inentassées. 

liientassment,  t.  m.;  état  montasse  : l’incotas 
sèment  des  choses, 

Inentasser,  v.  act;  et  pr.,  s' — ; ne  pas  enta-  ser, 
ne  pas  s’entasser  ; inentasser  les  chosis,  af- 


faire sur  affaire..:  on  doit  inentasser  les  af- 
faires. , jj-, 

lucnlcntlcsnenl , s.  m.;  absence  d'entendement  : 
son  incultndeuicnl. 

Incutendu  , e , adj . ; ce  qui  u'est  pas  entendu; 

qui  est  mal  conçu  ; qui  est  inintelligent. 
luenlctite,  s.  f.;  manque  , défaut  , absenre  d’en- 
tcule:  par  l'entente,  les  hommes  coordonnent 
toujours  bien  leurs  actes;  mais,  par  l'iuenten- 
le,  ils  précipitent  tout  dans  le  désordre. 
Incitlcrrable , adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  cnlcr- 
rablc  , ne  peut,  ne  doit  pas  être  enterré  , ou 
que  l'on  ne  doit  pas  enterrer  bien  avaut  : ces 
choses,  ccs  piaules  sont  inenlerrablcs, 
tnçnierri,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas  en- 
terré ou  l'est  peu  : ces  piaules  sont  iucnler 
rées. 

Incntci  rcmenl , s.  ni,;  état  inenterré  : l'incnter- 
remeut  des  choses. 

Incnlerrer,  v.  acl.  ctpr.,  s’ — ; no  pas  enterrer, 
nu  pas  s'enterrer,  ou  enterrer  peu. 

Inemtlt , e , adj.;  qui  n’est  pas  entêté  : elle  est 
ineutétêo  ; uue  personne  ineiilôtêe  sera  tou- 
jours plus  susceptible  des  ductious  de  la  rai- 
son. 

Ineiiltlemeiit , s.  m.;  état  iucutêlé  : son  inenlé- v 
tentent. 

liienilioutiasmablc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
cnlhottsiasiuablc,  u'est  pas  susceptible  de  s'en- 
thousiasmer : celle  personne  ml  inenihotisias- 
mable. 

Incinhousiasmanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fjit 
pas  l'action  d'enthousiasmer,  de  s'enthousias- 
mer ; qui  n'est  pas  enthousiasmant , ne  rausc 
pas  d'enthousiasme  : ce  succès  est  ineuthou- 
siasmant. 

Intnihausiasmt , e , pari.  pas.  et  adj.;  qui  n'est 
pas  enthousiasmé,  qui  manque  d'euthousiasme: 
cette  persone  est  inenlhousiasmée. 
Inenlhouiiasmcr,  v.  net.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  en- 
thousiasmer, uc  pas  s'enthousiasmer  : mus 
tous  inculhomiasincz  de  celte  pcrsouuc,  de  ce 
inccès. 

Incnihousiasle,  s.  et  adj.  des  2 g.;  qui  est  sans 
enthousiasme,  qui  ne  se  livre  à aucun  enthou- 
siasme : c'est  uu  ineuthousiaslc. 
liieinichablr,  adj.  dei  2 gen.;  qui  n’est  pas  entr- 
ebâille, qui  n’est  pas  susceptible  de  s'enticher: 
celte  personne  est  iticmirliuhle.  1 

Inenlichanl , e,  part.  pr.  et  stlj.;  qni  ne  fait  pas 
l'action  d'enticher,  de  s'ctiliélier;  qui  n’est  pas 
entirhnnt,  n’entiche  pas,  ne  cause  pas  un  «• 
liclieincnl  : cette  chose  est  inenlieltnnte. 

Inenlich c,  e,  part.  pas.  tt  adj  ; qui  n’est  pas  en« 
tiehé  : il  est  iucutiché  de  cette  pefsonu*  , du 
cette  chose.  . , 

Incntiehcmcnt , $.  m.;  étal  iu.nuclié  : son  men- 
tir hement. 

Inenlichcr,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  ne  pas  enticher, 
ne  pas  s'enticher:  a'incnlicher  dis  personnes.  , 
des  choses:  Pour  juger  saiut  meut,  cl  pour  jouir 
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eonverablemcnt  des  personne»  e!  de»  choses 
l'homme  doit  ('en  inenliclter. 

lmntirr , ire,  ailj . ; qui  n’esl  pat  entier  : c*tte| 
chose  est  inentière. 

Inaulirement,  ad».;  d'une  manière  inentière 
vous  me  donnez  inenlièremeni  ce  que  vous  me 
devez. 

Inentolti , e,  ad}.;  qui  n’est  pas  entoilé  : cette 
pierre  est  inentoiscc. 

Incntourable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pa»  cttlon 
rtble,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  entouré  : cette 
peisunne  est  inentourable  de  soins. 

Inemottré  , e , adj.;  qui  n’est  pas  entouré  : cette 
personne  est  inentoarée  de  sa  famille. 

Inentottrcmcnt , s.  m.;  état  inentouré  ; l’incntou 
rement  de  cette  personne,  de  cette  ville. 

Incntomer,  ».  act.;  et  pr.,  s’ — ; tic  pas  entourer, 
ne  pas  s’entourer  : s'inenfourcr  de  fripous  est 
un  acte  de  sécurité  pour  soi-même. 

Inentratnable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  entrai 
nable,  que  l’on  ne  peut  entraîner  : celte  per- 
sonne est  ineotralnable. 

J nminttnam , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
raetien d’entraîner;  qui  n'est  pai  entraînant 
n’cntralnc  pas  : son  esprit  est  iucntraluant. 

Inentralné,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n est  pas  en 
traîné  : il  est  inentralné  dans  la  débauche 

Intnirvtnenenl , s,  m.;  absence  d'entrainement  ; 
état  inentralné;  son  inentralncment. 

Inemratner , »,  act.;  ne  pas  entraîner  : montrât, 
ner  les  autres  dans  le  mal  , dans  un  désordre 
de  vie , est  un  commencement  de  retour  an 
bien  et  Ma  Tertu. 

Inentrant , e,  adj,;  qui  n'entre  pas  : cette  chose] 
est  montrante. 

lnentravablc , adj.  des  S g.;  qui  n’est  pas  entra- 
rable, ne  peut  êta*  entravé , que  l’on  ne  doit 
pas  entraver  ; cette  marche  est  inentra- 
vable. 

Inentravant,  »,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  d'entrarer;  qui  n’est  pas  entravant,  ne 
cause  pas  d'entrave  : c'est  une  opposition  in- 
entravante. 

Jnentrave,  s.f,;  absence  d'entrave  : en  quoi  que 
ee  soit  l'entrave  est  contrariante,  car  toujours 
on  veut  l'inentrave  ; et  pourtant  c'est  souvent 
l'inentrave  qui  nous  conduit  à bien  des  maux 
et  i la  perte  de]  noos-même. 

Intntravé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
entravé  ; cette  opération  fut  inentravée. 

Intnlravtr,  v.  act. ; ne  pas  entraver,  ne  pas  cau- 
ser, ne  pas  apporter  d'entraves. 

Intnlreprenable,  adj,  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est 
pas  enlrcprcnable , ne  peut,  ne  doit  pas  être 
enhopris  : cette  guerre  est  inentrepreua- 
ble. 

Inentreprenant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'actiou  d’entreprendre,  qui  n’est  pas  en- 
treprenant : cette  personne  est  inentrepre- 
nanle, 

l*t”£reprit,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  entrepris  ; cette 
affaire , cvtte  construction  est  inrntreprisc. 
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Inenirer,  v.  n.;  ne  pas  entrer  : roui  birnticz 
dans  mes  vues,  dans  mon  sens. 

Inentreltnable , adj.  des  2 g.  ; qni,  ce  qui  n’est 
pas  enlretenablc  , ue  peut  être  entretenu,  que 
l’on  ne  doit  pas  entretenir  : celle  personne  , 
celte  chose  est  iiieulretenablc. 

Inentretenir,  v.  ael.  ; ne  pas  entretenir,  ne  pas' 
tenir  eu  bon  étal  : vous  iuenlretcncz  votre 
maison. 

Inentrrtenu , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
entretenu  : ictte  maison  est  ineniretrnue. 

Inentretien  , s.  m.;  absence  d’entretien  : l'inert- 
t retien  des  choses  amène  vite  leur  destruction  : 
il  ne  voit  pas  que  sa  maisou  se  ruine  et  tombe 
par  son  inentretien. 

fnentr'ouvert,  e,  adj.;  qui  n'esl  pas  eotr’ouverl  : 
cette  porte  est  inenli  'ouverte. 

Inintmérable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  énu- 
mcrablc,  que  l'on  no  peut  énumérer  : res 
pertes  tout  inrnumérable». 

Ininumération  , s.  f ; état  inénuméré  : l’inénu- 
mératinn  des  choses,  des  perles. 

Inénuméri , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
énuméré  ou  l’est  mal  : ces  choses  , ces  pertes 
tont  itténumcrérs. 

In£ntimirer,v,  act.;  ne  pas  énnmérrron  le  faire 
mal,  inexactement  : incnuinérer  les  choses  , 
des  profits , dev  pertes. 

Ineneahi,  c,  pari.  pas.  et  adj,;  qui  n'est  pas,  u’a 
pas  été  envahi  ; ce  pays  fut  inenvahi. 

Inenvahir,  v.  art.;  ne  pas  envahir,  ne  pas  usur- 
per, ne  pas  s'emparer  par  fraude,  force  , vio- 
lence : une  administration  publique  doit  ac- 
tionner ponr  tous  et  doit  toujours  inenvahir 
pour  elle. 

lutnrahime,  a.  m.;  système  d’inenvahissement: 
t’est  de  l'inenTahismr. 

Inenvahi  stable  , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  en- 
vahissable,  ne  peut  être  envahi , que  l'on  ne 
doit  pas  envahir  : ee  pays  est  inenvahissa- 
ble. 

Inenvahittant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d’envahir;  qui  n'est  pas  envahis- 
sant, n’envahit  pas,  rien  : une  tendance , une 
marche , une  action  inenvahissante. 

Inenvahistemenl  , t.  m.  ; absence  d'envahisse- 
ment ; état  inenvahi  : l’inenvahisscment  d'un 
pays  : c’est  uu  inenvahissement  de  pouvoir, 
d’autorité. 

Inenveloppable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  en- 
veloppable,  ne  peut  être,  ne  doit  pas  être  en- 
veloppé : c'est,  il  est  inenveloppable  : celte 
troupe  était  iucovcloppahle. 

Inenveloppant , e,  part  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'acliou  d’envelopper;  qui  n'est  pas  enve- 
loppant , n'enveloppe  pas  : ce  manteau  est 
iuenveloppanl. 

Inenvelnppè , c,  part.  pa».  et  adj.;  qui  n'esl  pas 
enveloppé  : il  est  inenvcloppc  dans  cette  af- 
faire. 

Inenveloppcment , ».  m.;  état  inenvcloppé  : sa 
tête  est  inenveloppée. 
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liienvtlopper,  V act.  cl  pr. , *’ — ; ne  pas  enve- 
lopper, ne  pas  s'envelopper. 

Incnvcnhnable,  adj.  des  2 g,;  qui  n'est  pas  enve  I 
nimable,  n’est  pas  susceptible  de  s'enveoiraer: 
son  cœur  est  iuenvenimalde. 

Inenvcnimanl , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  d’envenimer  , de  s'envenimer;  nui 
n'est  pas  envenimant , n'envenime  pas  : des 
discours  inenvenimanls. 

lenienimation,  s.  ni.;  ce  qui  n'est  pas  une  action 
d'envenimation. 

Intnvenimi  , e,  part.  pas.  et  adj.,*  qui  n'est  pas 
envenimé  : sa  haine  est  inenvenimée. 

hietivenimement , s.  ni.  ; état  inenrrnimé  : son 
inenvenimement. 

Incnvenimément , adv.  ; d'nnc  manière  inenveni- 
méc  : agir  inenvenimément. 

hietiveiiimer,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  enveni- 
mer, ne  pas  s’envenimer. 

Inenviable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  envia- 
ble, ne  peut,  ne  doit  pas  être  envié  : toutes  ces 
choses  sont  iuenviablcs. 

Incnviant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  d'envier , qui  n’est  pas  enviant  : ses 
désirs  sont  fort  rationnels,  ils  sont  toujours 
inenviants, 

I iienvie  , s.  f.  ; absence  d’envie  : l'inenvie  des 
choses  ; son  inenvie. 

Inenvii  ,e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  en- 
vié : son  bonheur  est  inenvié. 

hienvier,\.  act.;  ne  pas  envier,  ne  pas  porter 
envie  : inenvier  le  bien , le  bonheur  des  au- 
tres. 

Incnvironné,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  environné  ou 
l’est  peu  : cette  personne  est  inenvironnée. 

lueneoijable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  envo- 
jablo  , que  l'on  ne  peut . que  l’on  ne  doit  pas 
envoyer  : cette  chose  .celle  personne  est  in- 
envoyable. 

InetifOijé, e,  adj.;  qui  n'est  pas  envoyé  : c'est  in- 
envoyé  : cette  personne  est  inenvoyée. 

Inépais , te,  adj.;  qui  n'est  pas  cpais  : c'est  iné- 
pais : celte  chose  est  inépaisse. 

luépaissi , e,part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
reudu,  devenu  épais,  quiu'a  pas  épaissi  : cette 
personne  est  ioépaissic. 

Inépaissir , v.  acl.  et  pr.,  »’ — ; ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  épais  : vous  incpaississei. 

Inépaitsiisemenl , s.  ni,  ; état  inépaissi  : son  in- 
épaississement. 

Inépargnable  , odj.  des  2 g.  ; qui,  ce  qui  n'est 
pas  cpargnable,  ne  peut,  ne  doit  pos  être  é- 
pnrgné  ; ces  personnes  , ces  choses  sont  iné- 
pargnables. 

! «épargnant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d’épargner;  qui  n'est  pas  épargnant , 
n’épargne  pas  ; une  administration  inépar- 
gnanle  : d'inépargnants  discours. 

Inépargne  , s.  f.;  manque,  défaut,  absence  d'é- 
pargne ; l'incpargne  des  choses  amène  des 
destructions  et  des  misères. 

I «épargné , e,  part.  p«.  et  adj . ; qui  n’est  pas 
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épargné  : ers  personnes  , res  choses  sont  iné- 
pargnées. 

Inépargner,  v.  act.;  ne  pas  épargner,  no  pas 
user  d’économie  , ne  pas  ménager  son  avoir, 
quelqn’un  ; inépargner  son  bien , c’est  sou- 
vent appeler  contre  soi  la  gène  et  la  misère  : 
inépargner  lea  personnes,  c’est  provoquer  con- 
tre soi  la  haine  de  loua. 

Inépiablc  , adj.  dea  2 g.  ; qui  n’est  pas  épiable, 
que  l’on  no  peut  épier  : il  est  inépiable. 

Inépicurier  ,s . n.;  ne  pas  épieuricr,  ne  pas  faire 
l'cpicurien,  de  l'éplcnrftme. 

fit  épié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  épié  ; 
celte  personne  est  inépice. 

Inépier,  v.  act.;  ne  pas  épier  ; inépier  les  per- 
sonnes. 

Inépicé  , e,  adj.  ; qui  n'est  pas  épicé  : ce  ragoût 
est  inépicé. 

tnépilogable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  épilo- 
gable,  que  l’ou  no  doit  pas  épiloguer. 

Inépilogné , e,  part.  pas.  et  adj.  ;qoi  n’est  pas, 
n'a  pas  été  épilogue  : il  est  inépilogné. 

Inrpilogucmcnt , s.  m,;  état  inépilogné  : son  in- 
épiloguemenl. 

Inépiloguer,  v.  act.;  ne  pas  épiloguer;  inépilo- 
gucr  les  actions  des  autres. 

Inipilogueur,  s.  m.  f,,  se  ; celui,  celle  qui  n’épi- 
loguc  pas , rien. 

Inépiné,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas  épi- 
né,  entouré  d'épines,  qui  n’est  pas  défendu, 
garanti  par  des  épines  : ces  arbres  sont  ino- 
pinés. 

Inépincr,  v.  aci;  ne  pas  épiner,  ne  pas  entourer 
d'épines,  ne  pas  défendre,  ne  pas  garantir  par 
des  épines  : inépincr  des  arbres. 

fnép/neiu,  se,  adj . ; qui  n’est  pas  épineux  : celle 
affaire  est  inépineusc. 

Inépluchablc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  épln- 
chable,  que  l'on  ne  peut  éplucher  : ces  choses 
root  iuépliichahles  : cette  affaire  est  incnlu- 
cbable. 

tnéplnché,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  épluché  ou  l’est 
mal  : ces  choses  sont  inéplurhées. 

Inépluchement , s.  m.;  état  inépluchc  : l'inéplu- 
chement  des  choses,  d’une  affaire. 

Inépousable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  épou- 
sahle  , que  l’on  ne  peut  é|rouser  : cette  pci  - 
sonne  est  inépousable.  Au  fig.  : do  il  on  ne 
doit  pas  prendre  la  défense,  le  p rli  ; ces  in- 
térêts sont  impensables. 

Inépouser,  v.  ad.;  ne  pas  épouser.  Au  fig.  : ne 
pas  prendre  les  intérêts  ou  le  parti  de  quel- 
qu’un : inépouser  les  querelles  de  scs  voi 
tins. 

Improuvable , adj.de»  2 g ; qui  n’est  pas  é- 
prou'-iblc  , que  loti  ne  peut, que  l’on  ne  doit 
nos  éprouver  : cette  chose,  celte  personne  e»t 
iuepi  ouvalde. 

Inepliciié,».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  estinrp- 
tique  : ton  inepticitc. 

Intplique  , »dj,  de»  2 g.;  qui  est,  qui  tient  d* 
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l'ineptie,  la  montre,  la  ma. que  : c’est  iueji 
tique. 

hieptiquement,  adv.;  d’une  manière  ineptique , 
sans  ineptie. 

Ineplisé,e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu inepte  : cette  personne  est  ineptisée. 

Ineptiser,  v.  aet.  et  pr.,  s’—  ; rendre,  devenir 
inepte  , absurde  , inintelligent,  causer  l'inep- 
tie : cette  personne  s'ineptise.  N . : faire  l’i- 
nepte, de  l'ineptie  : vous  ineptises. 

Ineptitme  , s.  m,;  ce  qui  n'est,  ne  présente  qu'u- 
ne continuelle  ineptie  : ce  n’est  que  de  l’i- 
Deptisme. 

Inépuisabilisi,  e,  part,  pas,  et  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  inépuisable. 

Iiiépmsabilistr,x,  act.  et  pr.,  s' — ; rendre,  de- 
venir inépuisable. 

Inépuisabiliié , $.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
inépuisable. 

Inépuisamment  , adv.  ; d'une  manière  inépui- 
sante,  sans  épuiser. 

Inépuisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'épuiser,  de  s’épuiser  ; qui  n'est  pas 
épuisant,  qui  n'épuisc  pas  : ces  dépenses  sont 
inépaicantes. 

lnépuisé  , e , part  pas  et  adj.  ; qui  n’est  pas  é- 
puisé  : ses  ressources  sout  inépuisces. 

Inépuisement , s.  m.;  étal  inépuisé  : l'iuépuise- 
raent  des  ressources. 

Inépuiser , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  épuiser, 
ne  pas  s’épuiser. 

Inéquilibrable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  équi- 
librage, ne  peut  être  équilibre,  mis  en  équi- 
libre, 

Iniqmlibranl , e,  part.  pr.  et  adj,;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d'équilibrer,  qui  n'est  pas  équili- 
brant, qui  ne  cause  pas,  n'upére  pas  un  équi- 
libre ; ce  résultat  est  inéquilihrant. 

Inéquilibre  , s , ni.;  absence  d’équilibre  : son 
inéquilibre. 

Inéquilibri,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  11' est  pas 
équilibré,  qui  manque  d'équilibre. 

Inéquilibrer,  v.  ad.  cl  pr.,  $' — ; ne  pas  équili- 
brer, ne  pas  former,  11e  pas  donner  lin  équi- 
libre: ne  pas  entrer  en  équilibre,  ne  pas  don- 
ner, lie  pas  prendre  l'équilibre  nécessaire  : 
inéquilibrer  les  pouvoirs,  les  choses. 

/nfquilé,  s.  f . ; manque,  défaut,  absence  d'équilé; 
co  qui  n’est  pas  équité  : ce  n'est  que  par  l’é- 
quité que  l'homme  acquiert  les  confiances  qui 
lui  sont  nécessaires,  et  l'inéquitc  lui  apporte 
le  mépris  et  la  répulsion  des  Itbmmcs. 

InéqttivOque  , eilj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  équi- 
voque ; ces  mots  sont  inéquivoques' 

Intrlgeable,  dj.  des  î g.  ; qui  n'est  pas  cri- 
goable,  u<'  peut , ne  doit  pasjélre  ôiigé. 

Ineriyé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  11 'est  pas  érigé: 
elle  s'est  iuérigée  en  bel  esprit. 

hii'rirjcr,  v.  net.  ; ne  pas  ériger.  Pron.  : s’—  ;nc 
pas  s'ériger  : s’mériger  ou  censeur. 

Inertement , adv.  ; d'une  manière  inerte  : agir 
inertement. 
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hier  lise  , r,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  rat  dans  l’i- 
nertie, l’indolence,  l'inactivité;  qui  est  rendu, 
devenu  inerte, 

Inertiser,  v.  act.  et  pr.  , s' — ; causer  l'inertie, 
l'indolence,  l'iuaction;  rendre,  devenir  inerte. 
Kent.  : faire  de  l’inertie. 

Inertisme,  s.  m.;  continuelle,  incessante  inertie: 
c’est  de  l'incrtisme. 

Inesclavé  , c,  adj.;  qui  n'est  pas  esclave,  rendu 
esclave  : elle  est  inesclavéc. 

Inescomptable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  cs- 
comptahle,  ne  petit,  ne  doit  pas  être  escomp- 
té : ces  billets  sont  inescomptables. 

Ineseompté  , e,  adj.;  qui  n'est  pas  escompté: 
billets  inescomptés.  * 

InescorU ',  s,  adj.;  qui  n‘cst  pas  escorté. 

Inespapable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas  es- 
paçable,  ne  peut,  ne  doit  psi  être  espacé  : ces 
choses  sont  inespaçables. 

Inetpacé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  es- 
pacé ou  ne  l'est  pas  convenablement  ; res  cho- 
ses sont  inespacées  : ces  jeunes  plants  sont 
inespacés. 

Inespacer,  v.  act;  ne  pas  espacer,  ne  pas  don- 
ner de  l’espace  : inespacer  des  jeunes  plants. 

Inespérable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas  ts- 
pérable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  espéré  : ce 
succès  était  inespérable. 

Inespéré,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas  ou 
n’était  pas  espéré  : ce  succès  était  inespéré. 

Inespércr,  v.  act.;  ne  pas  espérer,  ne  pas  con- 
server d'espoir,  n'espérer  en  rien. 

Inesprit , s.  m.  ; manque,  défaut,  abscuca  d'es- 
prit, inintelligence,  incapacité  : son  inesprit. 

Inestimation,  s.  f.  ; manque,  défaut,  absence 
d'esliination  ; état  inestiiué. 

Ittestnné,  e , part.  |>as.  et  adj.;  qui  n’est  pas  es- 
timé ou  l'est  inconveaablement. 

Inesiimer , v.  act.  et  pr.  s’—;  ne  pas  estimer,  no 
pas  s'estimer  : inesiimer  une  personne,  une 
chose. 

Ineslropié,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  estropié  : il  est 
inestropié  : co  travail  est  ineslropié. 

Initançonnni,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  éiançonné, 
soutenu  par  un  étançon. 

Inéleint,  e adj.;  qui  n'est  pas  éteint  : la  sédition 
est  inéteiiito  : dos  passions,  des  haines  inc- 
trintea. 

Initendrr,  v.  act.  ; no  pas  étendre , ou  ne  pas 
élcmlrc  apicz  : vous  l'inétcudcz. 

Inétemisabie,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  élcx- 
nisabic,  que  Ion  11c  doit  pas  éterniser  : ces 
haines  sont  inétcruisablcs. 

In éternisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
élerncruisé,  rendu  étemel  : leur  liainc  ist 
inél  enlisée. 

huleniiser,  v.  aet.;  ne  pas  éterniser,  11e  pas  ren- 
dre éternel  : inélirnisez  vos  querelles , vos 
rancunes  et  vos  haines,  afin  de  11c  pas  rendre 
votre  cœur  méchant. 

Intitule,  s,  f.;  manque,  défaut,  absence  d'étude  : 
c’est  toujours  par  rinéliidc  des  choses  qu'on 
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le»  inapprecto , parce  qu'on  les  ignore  ainsi 
que  leurs  applications. 

Inétudiable,  atlj.  des  4 g.;  qui  oc  peut  é're  étu- 
die, lu  en  étudié,  dunt  on  ne  peut  bien  saisir 
la  marche,  le  sens  : ces  événements,  ces  chu- 
ses  sont  inétudiables. 

Inélitdié,  c,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas  étu- 
dié ou  l'est  mal  ; celte  chose  est  inetndiee. 

Inétudicr,  v.  net.;  no  pas  cludier  : iuéludtcr  le 
caractère  ou  le  faire  mal. 

Inévacuablc,  adj.  des  2 g.:  qui  n’est  pas  évacua- 
l>le,  ne  peut,  ne  doit  pas  élro  évacué  : cette 
place  est  inévacuable. 

Incracuation , s.  f.  ; état  inévacué  ; l'inévacua- 
■ion  du  pays. 

Inévacué,  e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
évacué  : ce  pays  est  inévacué. 

Inétacuer,  v.  act.;  ne  pas  évacuer,  ne  pas  vider, 
ne  pas  faire  sortir  : inévacuer  la  bile. 

luévaluable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas  éva- 
luable , ne  peut  être  Lieu  évalué  : ces  choses 
tout  inévaluables. 

Inévaluation,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  dé- 
valuation ; étal  inévalué  : l'iuévalualion  des 
choses. 

Inévalué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pa»  éva- 
lué ou  l’est  mal  ; cette  chose  est  luévaluée. 

Inévalucr,  v.  act.  ; ne  pas  évaluer,  ne  pas  esti- 
mer suivant  sa  valeur  : iuévalucr  Its  choses. 

Inéventuahsahlc,  adj.  des  3 g.;  ce  qui  n'est  pas 
éventualisable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  éven- 
tualisé,  rendu  éventuel  : ces  choses  sont  iné- 
ventualisables. 

Inéventualisé,  t,  part.  pas.  ctadj.;-qui  n'est  pas 
évenlualisé,  rendu  éventuel,  livré  a l'éventua- 
lité : toutes  ces  choses  sont  iuéveutuaKsées  : 
ces  avantages  sont  inévenlualisés. 

Inévtntualiacr,  v.  act.;  ne  pas  évenlualiser,  ne 
pas  rendre  éventuel,  ue  pas  livrer  à l’éven- 
tualité : inéventualiser  une  position,  des  pro- 
fil», des  avantages. 

Inévertablc,  adj.  des  3 g.  ; qui  n’est  pas  éver- 
eable,  ne  peut  être  ruiné,  renversé  sans  des- 
sus dessous  : ce  gouvernement  est  iuéveraa- 
ble. 

Inivertanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'éverscr;  qui  n’es'  pas  éversant,  ne 
renverse  pas  sans  dessus  destous , ne  eau- e 
pas  une  ruine,  uo  renversement  : une  admi- 
nistration inéversanto. 

Inéversé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
éversé,  ruiné,  renversé  sans  dessus  dessous. 

Inêvcrscr,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; no  pas  évrraer, 
ne  pas  scvcrscr,  uo  pas  ruiner  de  fond  en 
cumble,  ue  pas  renverser  sons  dessus  dessous  : 
iuévcrser  les  priociprs. 

InircrMon,  s.  f.;  absence  d’éveivion;  état  iné- 
verse  : 1 inéversion  do  I clat,  d'une  ville. 

luéversiwic,  s.  m.;  système  d itiéversion  ; HSlil 
rc  qui  leud  b la  faire  éviter  : c'est  de  riticvcr- 
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dcnciable,  ne  peut,  ne  doit  pasélre  évideneir, 
renntt  évident,  mis  en  évidence  : ces  choses 
sont  inévidcnciahlcs. 

Inévidencii,  e,  part.  pis.  cl  adj.  ; qui  n’est  pas 
évidcncié,  rendu  évident , mis  en  évidence  : 
ces  choses  sont  inévidcnciécs. 

Intvidencier,  v.  act.  ; ne  pas  évidcncicr,  ne  pas 
rendre  évident,  ne  pas  mettre  en  évidence  : 
inévidencier  ses  défauts  cl  scs  vices  est  une  pu- 
deur qui  honore  et  qui  conduit  h ta  correction 
de»  principaux. 

Inivilabilisé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rsndu, 
devenu  inévitable. 

Inévitabiliser,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  de- 
venir inévitable;  causer,  produire  une  inévi- 
tabilité ; inévitabiliser  un  danger. 

Inévitaiion,  s.  f.  ; action  par  laquelle  on  évite 
rien  ; état  inévitable, 

Inévité,  é,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  évité  : 
ce  danger  est  inévité. 

Inéviier , v.  act.  ; ne  pat  éviter  : inévher  un 
danger,  une  perle,  la  ruine. 

Inexagérable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  exagé- 
ra ble,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  exagéré  : ers 
choses  sont  inexagérahtes. 

Inexagération,  ».  f;  absence  d'exagération;  état 
iuexagérè  : i'uaexageiatioii  est  ueetoaotiu  eu 
tout,  si  on  veut  que  tout  ait  son  cachet  de  vé- 
rité. 

Incxagérateur,  s.  m.,  f.  Met;  celui,  celle  qui 
n'exagère  pas,  rien  : l'inexagérateur  est  un 
homme  sage  qui  ne  sort  point  du  vrai  des 
choses. 

Intxagér/,  t,  part.  pas.  et  adj.  qui  n’est  pas 
exagéré  : cette  perte  est  inexagérée. 

Inexaijvrer,  v.  act.;  ne  pas  exagérer  : inexagé- 
rer  les  choses  ; vous  inexagérez. 

Inexamcn,  ».  m.:  manque,  défaut,  absence  d'ex*, 
men  ; pour  bien  juger  il  faut  examiner,  car 
l'iucxamen  fait  toujours  porter  un  jugeaient 
faux. 

Inexaminable,  adj.  des?  g.  ; qui,  ce  qui  n’est 
pas  cxamiuable,  ce  peut , ne  doit  pat  être 
examiné  : l’homme  ne  doit  point  chercher  à 
voir  ce  que  la  pudeur  rend  inexaminable. 

Inexamine,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui,  ce  qui  n'cs1 
pas  examiné  ou  l’est  mal. 

ht  examiner,  v.  act.  ; ne  pas  examiner,  ou  le 
faire  mal,  imparfaitement. 

httxauçablé,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est  pa* 
exauçahle,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  exaucé  : 
vos  prières  sout  incxauçables. 

Incxauçam,  c,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  paa 
l’action  d’cxauccr;  qui  n’est  pas  exauçant, 
ncxaiirc  pas,  n'écoute  pas  favorablement, 
n'accorde  pis  ce  que  l'on  demando  : cette 
personne  est  iucvauyaole  : un  dieu  inexauçant 
serait  l'ennemi  des  hommes. 
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sisnic.  pas  été  exaucée  : clic  fut  iucxaucée. 

hiévidenciablc,  adj.  dei  2 ç.;  qui  n’cxt  pas  évi-|fncxauccme«t,  s.  m.  ; absence  d'eiauceu 
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étal  mcxaucé  : persisterez-vous  dune  toujours 
dans  «os  inexaiicetneuts. 

Incxancer , v.  act.  ; ne  pas  exaucer,  ne  pas 
écouler  favorablement. 

Inexceplablt,  ad j ; des  3 g.;  qui,  ce  qui  u'esl 
cxccplablc  : c'est  iuexcepHablc,  il  est  iucxccp 
table. 

lnexeepld,  t,  part  pas,  et  adj.;  qui  n'est  pas 
excepté  : elle  est  inexccpfcc. 

Inexcepler,  ».  act.j  ne  pas  excepter,  ne  pas 
exclure,  ne  pas  mettre  hors  d'une  règle  : 
iocxcepler  une  personne  : inexceplcr  une  lo- 
calité d'une  mrsure  générale. 

Inerecption,  s.  f.  ; absence  d'exception  ; état 
inexcepté  : son  inexeeption. 

Inexcis,  s.  ta.;  absence  d'excès,  modération  : 
l'iucxcès  est  une  sagesse  nécessaire  et  indis- 
pensable h l’homme  ; car  c'est  par  les  excès 
qu'il  perd  tout  et  se  perd  lui  même. 

Inexcessif,  ve,  adj.;  qui  n'est  pas  excessif:  le 
froid  est  iuexccssif. 

hier  diable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  excita- 
ble, que  l'on  ne  peut,  que  l'on  ne  doit  pas  ex- 
citer : cet  homme  est  im  xritable. 

Inexdlanl,  e,  adj.  ; qui  ne  fait  pas  l'action  U'ex- 
citrr,  de  s'exciter;  qui  n'rsl  pas  excitaot, 
n’excite  pas,  n’encourage  pas  ou  encourage 
]ieu  : (es  sortes  de  récompenses  sont  inexci- 
tuntes  : pour  les  belles  âmes,  l'honneur  est 
plus  excitant  que  l'intérêt. 

JneecUalion,  t.  (.;  absence  d'excitation  ; étal 
inexcité  : l'homme  a besoin  d’excitation , 
l'iocxcilation  paralyse  son  action  ; tuais  les 
plus  belles  et  les  plus  résolutives  excitations 
sont  celles  qu’il  prend  de  lui-même,  eu  lui 
même  par.  les  émulations  d'un  noble  amour- 
propre. 

incxcite,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  n'est  pas  ex- 
cité ou  l'est  mal,  roconvettablement  ; il  est 
» • inexcité. 

Indxcilcr,  ».  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  exciter,  ne 
i pas  s’exciter  : tous  l’inexcitez. 
hier cmè,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  excusé  : vous  êtes 
s inexeusé. 

hic.edcrablc,  adj.  des  S g.;  qui,  ce  qui  n'est 
pas  exécrable,  ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas 
être  exécré  : on  |>cut  bien  ne  pas  l'aimer; 
mais  il  est  iuex  ocra  Ida. 

Incxdcraiion,  s.  f.;  état  inexacte:  son  inexécra 
lion: 

Inexdcrc,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
exécré  : celle  personne  est  iuexéctéc. 

Inexécrer,  ».  act.  et  pr.,  s’—;  ne  |>a-  exécrer, 
ne  pas  s’exéerrr  : inexécrer  une  pci  sonne. 
Inexempt,  «,  adj.;qui  rjest  pas  exempt, qui  reste 
assujéli,  obligé  : il  est  inexempt. 

Incxcmplablc,  adject.  des  2 gen.;  qui  n’est  pas 
cxemptalde,  ne  peut,  ne  doit  [rasé Ire  exempté  ; 
cet  personne  est  iucxcmptablr. 

Inexemptant,  e,  pari.  pr.  el  adj.;  qui  ce  fait  pas 
faction  d'exempter,  de  s'exempter  ; qui  est 
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inextmptania,  qui  n'exumptc  pas  ; cette  infir- 
mité est  inexemptante. 

IncxCmpie,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
exempté  ; il  est  ineieuiplé. 

Inexcmpier,  ».  act.  et  pr.,  ; ne  pas  exemp- 
ter, ne  pas  s'exempter  : iucxeinpter  d’une 
charge. 

lucxempiion,  s.  f.;  absence  d'exemption;  état 
inexempté  : sou  incxrmption. 

lnexigeammtm , adv.,d'uue manière  inexigeanle, 
sans  exigence. 

Inexigeanl,  e,  adj  ; qui  n'est  pas  exigeant  ou 
l'est  peu  : il  est  inexigeaot. 

Inexigencc,  t.  f.;  absence  d'exigence  : son  iitcxi- 
gencc  le  fait  aimer. 

Inexigd,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a 
pas  été  exigé  : cette  condition  est  inexigée. 

luexiger,  ».  act.;  uc  pas  exiger,  ne  pas  vouloir 
impérieusement  : inexiger  des  personnes. 

Inexigibilisd,  e , pari.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
rendu  exigible. 

Incxigibiliser,  y.  act.;  ne  pas  rendre  exigible  : 
incxgibiliser  une  obligation. 

lnc.it labié,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  exilable, 
ne  peut,  ne  doit  pas  être  exilé. 

htexile,  r,  adj.;  qui  u’ext  pas,  ti’a  pas  éto  exilé  : 
il  fui  inexilé. 

hicxorabitisc,  e.  part. pas.  el  adj. ;qoi  est  rendu, 
devenu  inexorable. 

Inexnrabiliser,  ».  act.  et  pr.,  s’  — ; rendre,  de- 
venir inexorable  : il  s’inexorabilise. 

Inexnrabilitd,  s.  f.;  étal  inexorable  : son  ioexo- 

rabililé. 

Inexpddid,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  expédié  ; ces 
choses  sont  inexpédiées. 

Incxpiant,  r, adj.;  qui  n'est  pasexpiaat,  n’expie 
pas,  n'efface  pas  une  faute. 

Inexpié,  e.  adj.;  qui  u’est  pas  expié  : sa  faute  est 
inexpiée. 

Inexplicabilild,  s.  f . ; état,  qualité  de  ce  qui  n'est 
pas  explicable. 

Inexplosibilisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  est 
tendu  inexplosihlc,  insnjet  à explosiou  : celle 
chose  est  inrxplosibiliséc  : ce  bateau  est  inex- 
plosibilité. 

Iitexplosibiliser,  ».  act.;  rendre  inexplosibl.', 
insujet  à explosion. 

luexplosibilité,  i.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
incxplnsible,  insujet  à explosion  : l ioexplosi • 
bilité  de  ce  bateau. 

Inexplosible,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  explo- 
sible, qui  u'esl  pas  sujet  à explosiou  : un  ba- 
teau ineéptosible. 

Inexptosif,  ne,  adj.;  qui  ne  came  pas,  n’amène 
pa>  une  explosion  : c’est  inexplosif. 

hii-xpoiable,  adj..  des  2 g.;  qui  n'est  pas  expo- 
sable,  que  l'on  ne  peut,  que  l’on  ne  doit  pal 
exposer  : ees  choses  sont  inexposahles. 

Inc xpotd,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a 
pas  été  exposé  : il  est  inexpusé. 

Iiiexposer,  v.  ad.  çl  pr.,  »’ — ; ne  pas  exposer, 
ue  pas  s’exposer  il  j’incxpose. 
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Inexposition,  s.  f.;  absence  d'exposition  ; étal 
inexposé. 

Inexprè»,  ad].;  m.,  f.,  te;  qui  a'est  pas  exprès, 
formel,  précis. 

Inexprimé , e,  p.  p.  et  ad.  j qui  n’est  pas  exprimé. 

Jucxprimer,  v,  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  exprimer, 
ne  pas  s'exprimer  ou  le  faire  mal. 

Inexproprié,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  exproprié  : 
celle  personne  csl  iucxpropnèe. 

Inexquis,  e,  adj.;  qui  n'rsl  pas  exquis:  c'est  bon; 
mais  c'est  inexquis. 

Incxtension,  s.  f.;  manque,  defaut,  absence 
d'exteusiun  : sou  iucileusion. 

Ineitensionnaüle,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas 
exlensiounable,  lie  peut,  ne  doit  pas  être  ex- 
Icnsiunoé,  qui  n'est  pas  susceptible  d'exten- 
sion : ce  pouvoir  est  incxleusiomiablc. 

Incxtcnsi  aimant . c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’actiou  d'exlcusionner,  de  s’uxleiixionner; 
qui  n'est  pas  exteusionnaul,  ne  dunue  pas 
d'extension. 

Inextcnsionné,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
cxleusionné  : ce  pouvoir  est  inextennouué. 

Ine.rtensionncl,  le,  adj.;  d'iucxlcnsion,  qui  est 
de  riucxlcusion,  qui  la  concerne. 

Incxiensionnellement,  adv.;  d une  manière  ines- 
lensionnelle,  sans  extension. 

htextauionner,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  ne  pas  cx- 
tensiouner,  ne  pas  s'extensionner;  ne  pas  don- 
ner, ne  pas  prendre  d'extension  : ce  pouvoir 
s'iucxlcnsionoc. 

Incxlàriori,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
cxlérioré,  rendu  extérieur. 

Inexlcriorer,  v.  art.;  ne  pas  cxlériorer,  ne  pas 
rendre  extérieur. 

Inexterminable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  ex- 
terminablc,  ne  peut  être  exterminé,  que  I on 
uc  duil  pas  cxteriujncr  ; ce  peuple  est,  était 
inexlermiuable. 

1 «exterminant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  d'exterminer  ; qui  n’est  pas  ester 

minant,  h'i»\li»rniji|Sj  |t:tc  • vü  tu  jj.fr  fl  jw*^~ 

terminant. 

Iiiexlerminatiou , s.  f.  ; état  incxlcrminé  ; son 
iuextrrminaliou. 

Incita  mine,  c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
exterminé  : il  est  iuextermiuù. 

Inexlerminer,  v.  acl.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  exter- 
miner, ne  pas  s'exterminer. 

Incxiirpab  lit é,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  iucxtirpablc. 

Inexlirpabiliser,  v.  act.  et  pr.,s' — ; rcndre,dc- 
Veuir  iocxlirpuhle  : toujours  les  vices  s'inex- 
tirpabilisent  quand  on  ne  les  combat  pas. 

tnexlorqué , e,  adj.  qui  u'est  pas  extorqué  ; cette 
chose  est  incilurquéc. 

Intxlrait,  e,  adj.;  qui  u’est  lias  extrait  : il  est 
inextrait. 

lnextracagammcnt,  adv.;  d’une  manière  inexlri- 
vagautc,  sans  extravagance. 

lnexlravaganl,  e,  adj.;  qui  u'est  pas  extrava- 
gant : scs  manières  sont  incxiravagautçs. 
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huiti  ème,  adj.;  qui  d’est  pas  extrême  : il  ci* 
incxlrime. 

Infabuleux,  te,  adj.;  qui  n'est  pu  fabuleux, 
feint,  controuvé,  inventé  h plaisir  : c’est  itifa- 
bulcux. 

Injuçudc,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  façadé  ou  l'est 
mal,  rans  goût,  iuagréablemeot,  qui  est  sans 
façade  : cette  maison  csl  infaçadée. 

Infàchable,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pu  fàchable, 
que  l'on  ue  peut  fâcher,  qui  n'est  pu  suscep- 
tible de  se  ficher  : celte  personne  est  infâ- 
cbable.  , 

In  fâchant,  e,  adj.  ; qui  n'est  fâchant , qui  n'est 
pas  de  nature  à fâcher,  qui  ne  fâche  pas  : 
c'est  déplacé , mais  c’est  iufâcbant. 

In/uché , e , adj.  ; qui  n'est  pu  fâché  ; cette 
personne  est  infâchée. 

Infâcheusemenl,  adv  ; d'une  manière  infacheuse, 
sans  fâcherie. 

Infuchcux  , te  , adj.  ; qui  u’est  pas  fâcheux, 
n'est  pu  pénible  , ne  cause  pas  de  peine  : 
pour  un  autre  ce  serait  désolant,  mais  pour 
lui  c'est  infâcheux. 

Infacile,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  facile  : un 
caractère  infarite. 

Infacilité,  t.  f.;  absence  de  facilité,  de  raoyrnt 
d'esprit  ; étal , qualité  de  ce  qui  n’est  pas  fa- 
cile : son  infacilité. 

Infacililabtc,  idj.  des  2 g.  ; qui  n’eat  pu  faci- 
liiablp,  ne  (peut  'être  facilité,  rendu  facile  ; 
cette  chose  est  infaciliiable, 

hifucilitanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  faciliter;  qui  n'est  pas  facilitant , 
ne  facilite  pu  : ce  moyen  est  infacililans. 

Infacilité , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
facilité  : celte  chose  est  iufacililee.* 

Infacililer,  v.  act.;  ne  pas  faciliter,  ne  pu  ren- 
dre facile,  aisé  : infacililer  une  chose. 

Infaçonnable , adj.  des  2 g.; qui  u'est  pas  fa- 
ronnabte,  ne  petit  être  façorné,  que  l'on  ne 
peut  façonner,  habituer,  accoutumer  à.....: 

. «este  personne  SW  îsfipiMulils. 

Infaconné  ,e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’eat  pas 
façonné  ou  l'est  mal.  Au  fig.  : qui  n'est  pas 
habitué,  accoutumé  â ....:  celte  personne  est 
infaçonnéc. 

lufaçonner,  v.  act.  et  pron.  a’—;  ne  pas  façon- 
ner ou  le  faire  mal.  Au  Gg.  : ne  pas  habituer, 

accoutumer,  ne  pas  s'habituer  é : infaçon- 

ner  une  personne. 

Infacliee  , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pes  factice  : 
c’est  infactice. 

Infnclieuscmcnt , adv.  ; d’une  manière  infec- 
tieuse, sans  trouble. 

Infactieux,  te,  adj.;  qui  n'est  pas  factieux.  Sub- 
stantivement : un  infactieux. 

Infacuhaüf,  t-e,  adj.  ; qui  n’eat  pat  facultatif , 
qui  n'est  pas  laissé  à la  volonté  ; c'est  iufa- 

CUlUlif.  T - 

hifacuitativcmcnt , adv.;  d'une  manière  inflcul- 
lalivc. 
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Inf  acuité  ,8.  f.  ; absence  de  faculté  * son  infa- 
culté. 

InfaiMement,  adv.;  sans  faiblesse  : agir  infaible- 
menh 

Infaiblcsse,  s.  f.  ; absence  de  faiblesse  : son  in- 
faiblesse : la  faib'esse  de  caractère  est  plus 
qu’un  défaut)  c'est  un  vice;  car,  elle  conduit 
l'homme  à -l'action  la  plus  nuisible  pour  lui- 
même.  Ce  n*esl  que  par  l'infniblesse  de  ca 
1 artère  que  l'homme  reste  dans  une  belle  ra- 
tiora'ité  d'action. 

Infaillibilité , c,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  infaillible , qui  a la  sagesse,  le 
mérite  do  (infaillibilité  ; il  est  infaillibilité 
par -l'expérience  cl  son  jugement. 

Ivf aillibitiscr , v.  act.  et  pron.  s’-~;  rendre,  de- 
venir iufaillible;  donner,  causer  l'infaillibilité, 
inculquer,  prendre  toutes  les  sagesses  qui  la 
forment  : il  s’infôillibilise. 

Infatllir ,t.  neuf.  ; ne  pas  faillir;  ne  pas  faire 
faillite,  ne  pas  tomber  en  faillite. 

Inf  antique,  adj.  des  2 g ; d'infamie,  qui  est,  qui 
lient  de  l'iiifamie,  qui  la  marque. 

Infamrsé,  e , part,  pas»  et  adj.  ; qui  est  couvert 
d'infamie,  qui  est  tombé  dans  L'infamie. 

Infatniscr,  v.  act.  et  pron.  s’—;  couvrir,  se  cou  1 
vrir d’infamie  : il s'infamisc. 

Infanable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  fanable  ,! 
ne  peut , ne  doit  pas  être  fané,  converti  en 
foin  : colle  herbe  est  infanable.  Qui  n’est  pas 
susceptible  de  faner,  de  se  faner. 

ht  fanant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  faner;  qui  n’est  pas  fanant,  oe 
fane  pas , ne  fait  pas  faner.  En  parlant  des 
foins,  on  dit  : un  temps  infanant,  qui  ne  fa- 
cilite pas  la  fanaison. 

Infanatique,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  fanati- 
que; qui  n'est  pris  ne  tient  pas  du  fanatisme, 
no  montre  pas  de  fanatisme  : c’est  infuuati 
que.  Substantivement:  un  infaiiatrque. 

In  f anatiquement  , adv.  ; d’uné  manière  tu  fan  a ti- 
que, sans  fanatisme  ; agir  infanatiquement. 

Infatmlisablc,  aJj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  fana- 
tisable  , que  l’on  no  peut  fuualiser,  qui  n’est 
pas  susceptible  de  se  fanatiser;  celle  personne 
est  iufanatisable. 

Infantilisant,  c,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
faction  de  fanatiser;  qui  n’est  pas  fanatisant, 
ue  fanatise’pas,  iicdunuqpasdefcnatisiue:  une 
religion  iufanatisanto  , inimposaul  des  prati- 
ques absurdes , serait  celle  de  la  raison  et  ne 
serait  Ijamais  souillée  du  crimc9  occultes  et 
publics. 

Infantilisé , c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
fanatisé»  qui  est  sans  fanatisme  : les  popula- 
tions infanaiisécs  sont  toujours  les  plus  ration- 
nellement religieuse*. 

Infanatiscr,  v.  act.  ct  pron.  s’—  ; ne  pas  fana- 
tiser, ne  pas  se  fanatiser  ; ne  pas  rendre,  ue 
pas  devenir  fanatique;  ne  pas  inculquer,  ne 
pas  propager  le- fanatisme  : s il  est  bien  de 
porter  le j populations  à l’action  religieuse,  on 


doit  toujours  les  infanaliser  ; car  le  fanatisme 
détruit  le  sentiment  religieux  cl  d’Iiiim.iuilé. 

Infanatisme , s.  m.  ; absence,  opposé  do  fana- 
tisme : c’est  de  l'iufanatisme. 

Inf<mé9  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  fané  : 
cette  personne  est  infanée.  Qui  n’est  pas  con- 
verti en  foin  : cette  herbe  est  infanée. 

Inf alternent,  s.  m.;  étal  infané  : l’infanement  du 
teint  ; d'une  personne. 

Infancr,  v.  act.  et  pron.  s* — ; ne  pas  faner,  no 
pas  se  faner  : infancr  l’herbe. 

ht  fanfaronner,  v,  neut  ; ne  pas  fanfaronner,  ne 
pas  faire  le  fanfaron , des  fanfnrounadcs  : 
vous  infanfaronnez  : il  infanfaronne. 

tnfangememeni,  adv.;  d’une  manière  infangeuse, 
sans  fange,  hors  de  la  fange  : vivre  iufangeu- 
sement. 

Infangeux  , se , adj.;  qui  n’est  pas  fangeux  ; qui 
n’est  pas,  ne  tient  pas  de  la  fange. 

Infanticidant,  e,  part,  pr*  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion d'iufanlicidcr  ; qui  cause  , amène  un  in- 
fanticide : une  infanticidante  tentative. 

IvfanticMer , v.  act.;  commettre  un  infanticide, 
tuer,  détruire  un  enfant,  son  enfant. 

Infaquiner,  v.  neut.  ; ne  pas  Taquiner,  ne  pas 
faire  le  faquin,  des  faquineries. 

Infardé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  farde  : cette  per- 
sonne, cette  chose  est  infardée. 

tnfardement , s.  m.  ; état  infardé  ; son  infardc- 
raent, 

Infardément,  adv.;  d’une  manière  infardée. 

Inf  astique,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  fastiqtte, 
qui  n'a  rien,  ne  présente  rien  de  fastique. 

In  fastueusement , adv.  ; d’une  tnauière  iufas- 
tueuse,  sans  faste. 

tnfaslueux,  se,  adj.;  qui  n'est  pas  fastueux,  qui 
manque  de  faste  ; c’est  infastueux. 

Inf  ata  Usé  , e , pari.  pas.  et  adj.';  (pii  n’est  pas 
rendu,  qui  u’est  pas  devenu  fatal. 

Ivfataliser,  v.  act.  et  pson.  s* — ; ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  fatal , ne  pas  donner;  ne  pas 
causer,  ne  pas  imprimer  aux  choses  le  péril- 
leux du  hasard,  de  la  fatalité  : infataliser  son 
action. 

Infatigabilité,  e,  part.  pas.  ct  adj.  ; qui  est 
lendu,  devenu  infatigable. 

Infaiigabiliser , r.  act.  et  pron.  s’— ; rendre, 
devenir  infatigable  : mm  gronde  émulation , 
l’ambition,  le  succès  infuligabilisc  l'homme. 

Infatigant , e,  adj.;  qui  n’est  pas  fatigant,  ne  fa- 
tigue pas  : ce  travail  est  infatignnt. 

Inf  aligné,  e , adj.;  qui  n’est  pas  fatigué  : elle  est 
infatiguée. 

Infatuabie,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  infatué, 
qui  est  susceptible  de  s’infatuer  ; il  est  très 
infatuabie. 

Infatuant , e,  adj.  ; qui  infatnc’,  qui  prévient 
faussement  en  faveur  d'une  personne,  d’une 
chose,  de  soi-mème  l un  iufutuaut  amour  pro- 
pre, orgueil. 

Infatuité,  f.  f.;  absence  de  fatuité  , co  qui  n’est 
i pas  do  la  fatuité. 
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Infauchable , adj.  des  2 g.;  pui  n’est  pas  fau 
rhjlde,  quo  l’un  ne  peut,  que  l'on  ne  duil  pas 
faucher  : ce  pré  est  infauchable. 

Inf miche,  e,  a Jj . ; qui  n’est  pas  f.  uclri  : ces  avoi- 
nes sont  infauchées. 

Infantsable,  a-lj.  des  2 g.  ; qui  n’esl  pas  Oui  va- 
ille, ne  peut  être  fausse,  que  l'on  ne  doit  pas 
fausser  : celte  chose  est  infanssahlc 
Infant  té,  e,  adj.  ; qui  n'esl  pas  faussé  : celle 
chose  est  iufaussée. 

lufanssemcnt,  adv.;  d’une  manière  qui  n’est  pas 
fausse,  sans  Inusscté. 

Infautif,  ne,  adj.;  qui  n’csf  pas  fautif  ; cette  per- 
sonne est  infaulivc. 

Inf aulircment , adv.;  d'une  manière  infaulivc, 
sans  faute  : agir  infauiivcmcnt. 

Infavorable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  favo- 
rable : le  temps,  la  circonstance  est  iufavo- 
ralde. 

ttifavorabtement,  adv.  ; d’une  numéro  iufavo- 
rable  : juger  infavorablement. 

Infiworisable , adj.  des2  g.;  qui  n'est  pas  favo- 
risable,  que  l'on  ne  peut,  que  l’on  ne  duit  pas 
lavoriser  : cette  personne , ce  projet  est  infa- 
vori sable. 

Infavorisanl,  e,  part.  pf.  et  adj.;  qui  no  fait  pas 
l’action  de  favoriser;  qui  n’esl  pas  favorisant, 
ne  favorise  pas  ; le  temps  est  iufavbrisaut  : la 
circonstance  est  iufavorisantc. 
lufavortsé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’esl  pas 
favorisé  : il  est  infavorisc. 

Inf /noliser , v.  act.  ; ne  pas  favoriser,  ne  pas 
aiJcr,  no  pas  appujer  : infavoriser  nue  per- 
sonne. 

Infébrile,  odj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  fébrile,  qui 
n’a  pas,  ne  présente  pas  de  fébrilité. 
InfébHlisable, adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pasfebri. 
lisablo , qui  est  insusceplible  de  fébrilité  : 
celte  personne  est  infébrilisablc. 

Infébrilisaul , é,  part.  pr.  cl  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  fébriliser,  de  se  fébritiser  ; qui 
n'est  pas  fébrilisant,  ne  fébrilisc  pas,  ne  cause 
pas  de  fébrilité  : ccllo  causo  e.-l  infcbrilisante. 
Infébvilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’eil  pas 
rendu  , devenu  fébrile,  qui  n'a  pas  de  fébri- 
lité. Subs.;  un  iufébrilisé:  cette  personne  est 
infébrilisce. 

Infebriliser,  v.  act.  et  pr.,  s’-  ; ne  pas  fébriliser, 
ne  pas  sc  fébriliser , ne  pas  rendre  , ne  pas 
devenir  fébrile  ; oc  pas  donner,  ne  pas  causor, 
ne  pas  prendre  de  fébrilité.  Au  fig.  ; ne  pas 
exalter  l’esprit,  l'imagination,  ne  pas  s’exalter. 
Infébrilité,  ».  f.  ; absence  de  fébrilité  ; état  iu- 
fcbrile  : son  infébrililé. 

Infécondable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  fécon- 
dable, que  l'on  ne  peut  féconder  : celle  terre 
est  infécondable. 

Infécondant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  féconder;  qui  n’est  pas  fécondant, 
ne  féconde  pas  : un  travail  iufécondant  : une 
température  infécunJautc. 
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tnfécoudalcur,  s.  ni.,  f.  trice  ; celui,  celle  qui  ne 
féconde  pas,  rien. 

fi ificondatlon  , s.  f.  ; absence  de  fécondation  ; 
état  infécoudé  : son  iuférondalion. 

Infécondé  , c,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n'esl  pas 
rendu  fécond  : celle  terre  est  infccondéc. 

Infétouder,  v.  act.  et  pr.,  s’-  ; ne  pas  féconder, 
ne  pas  rendre,  ne  pas  détenir  fécond  : celle 
terre  s'infécondc. 

tnfectablé,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  infecté, 
qui  est  susceptible  de  s’infecter  ; ces  beux  sont 
iufcctablcs. 

Infectant,  t,  adj.;  qui  infecte,  qui  cause,  produit 
l’infection  : ttnc  odeur  infectante. 

Illfâlicitable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  félici- 
tuble  , ne  peut , ne  doit  pas  être  félicité  : cet 
homme  est  infclicilahle. 

tnféliciré,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  félicité,  compli- 
menté : celle  personne  est  infélicitée. 

Infenclablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  fendalde, 
ne  peut  être  fendu,  que  l'on  ne  doit  pas  fen- 
dre ; ce  buis  est  infcndable. 

tnfcndn,  e,  adj.;  qui  n’est  pas,  n'a  pas  été  fendu  : 
ce  bois  est  infendu. 

Inférié  , e , adj  ; qui  n’est  pas  férié  : ces  jours 
sont  iufériés. 

Inférioré,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendo, 
devenu  inférieur;  qui  a,  qui  présente  de  l’inté- 
riorité : celle  qualité,  celle  chose  est  infé- 
riorée. 

Infériortr , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  devenir 
inférieur;  donner , prendro  de  l'iufé'iorilé: 
infériorer  une  chose,  une  qualité. 

Inferme , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  ferme  : 
cette  pStc  est  infertile. 

Infermé , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  fermé  ; ce  jardin 
est  infermé. 

Infermcmcnl , adv.  ; sans  fermeté  : vous  parles, 
vous  agisses  infrrmement. 

Infermenté , t , adj.  ; qui  n’est  pas  fermenté  du 
tout,  ou  n’a  pas  fermenté  suffisamment  ; une 
boisson  infirment*»*. 

Infermeté,  s.  f.;  manque,  défant,  absence  de  fer- 
meté, de  force;  irrésolution. 

Infermeture  , s,  f.  ; état  infermé  ; l’infenneture 
des  portes. 

Infertilisant , e . part.  pas.  et  adj.  ; qni  ne  fait 
pas  l’action  de  fertiliser  ; qui  n’est  pas  fertili- 
sant, ne  fertilise  pas , ne  rend  pas  farlile  : ce 
travail  est  infertilisant. 

Infertilité , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pas 
fertilisé,  rendu  fertil  : celte  propriété  est  iu- 
ferlilisée, 

Infertiliscr , v.  act.;  ne  pas  fertiliser,  ne  pas  ren- 
dre fertile,  ne  pas  donner  , ne  pas  causer  la 
fertilité  ; infertiliscr  des  terres,  une  propriété. 

Infervcmment , adv.  ; sans  ferveur  : vous  pries 
infervemmenl. 

Infervent,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  ferven),  qui  est 
peu  fervent  : des  prières  infervcnles. 

Inf  fié,  e,  adj.;  qui  u’est  pas,  n’a  pas  été  fc<é  : il 
fut  infété. 
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Infélià»,  »JJ.  de»  * g.;  qui  u'est  pas  fétide  : ces 
lieux  sont  infdlidrs. 

InfctiditaLle,  adj.  (1rs  2 g.;  qui  u'est  pa»  suscep- 
tible  de  se  félidiscr  : ce  lieu  est  iufélidisablc. 

In/étidixant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  lait 
pa»  l'action  de  félidiscr,  de  se  félidiser  ; qui 
n Vit  pas  fétidisaut , ne  cause  pas , ne  donne 
pas  de  friable  : ce»  exhalaisons  sont  désagréa- 
bles, mais  pourtant  elles  sont  infétidisantes. 

h>f ititlixc  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  u’est  pas 
fétidisé,  qui  est  sans  fétidité  : des  lieux  inlé- 
tidisés. 

lufciidiser,  v.  act.  et  pr.,  s'-;  ne  pas  félidiser, 
ne  pas  se  félidiser;  ne  pas  rendre,  ne  pas  de- 
venir fétide  ; ne  pas  causer  , ne  pas  prendre 
une  mauvaise  odeur,  iusupporlablc  : infétidi- 
ser  un  lieu. 

Infctiihte , c,  s.  1.  ; absence  de  fétidité;  état, 
qualité  de  ce  qui  n'est  pas  fétide  : son  itifé- 
tidilé. 

Iiificeli , e,  adj.;  qui  n’est  pas  Gcelé  du  tout  ou 
l’est  mal  : paquet  iuGcclé. 

Infictif,  ce,  adj,;  qui  n’est  pas  fictif,  n’a  rieu  de 
fictif  : c’est  infictif, 

Infictifi  cation,  r.  f.  ; état  inGctifié  : son  inGclifi- 
cation, 

lu  fictif  é,  t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  Gé- 
lifié, rendu  fictif,  qui  ne  présente  pas  de  feinte. 

lnficiijicr,  v.  act.;  ne  pas  Uclificr,  no  pas  rendre 
fictif.  N.;  ne  pas  agir  avec  feinte. 

Infictivcnseul,  adv.;  d’une  manière  inficlivc. 

hijidtisc,  «,  adj.;  qui  est  sans  foi  ; cette  personne 
est  infidéiséc. 

Infidclisabit,  adj.  des  2 g.  ; qui  u’est  pas  fidéli- 
sable  , ne  peut  être  fidélise,  que  l’on  ne  peut 
rendre  fidèle  : elle  est  infidélisablc. 

Infidi  lisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  oc  fait  pas 
l’action  de  fidéliser,  de  se  fidéliser  ; qui  n’est 
pas  fidélisant , ne  fidélise  |>as , ne  rend  pas 
lidclc  , ne  donne  pas  de  la  fidélité  : l'intérêt 
est  infidélisanl , et  l’bnnncur  et  un  beau  sen- 
timent du  cctur  fidélisent  seuls. 

Infidélité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
fidélise,  rendu  fidèle,  qui  est  sans  fidélité. 

lujidélisex , v.  act.  et  pr.,  s* — ; ne  pas  fidéliser, 
oc  pas  se  fidéliser  ; ne  pas  rendre,  ne  pas  de- 
venir, ne  pas  rester  fidele  ; écarter,  s’écarter 
de  la  fidélité. 

lnfiéremeiu , adv.  ; sans  fierté  , sans  orgueil  : il 
m’a  reçu  inliéremcnl. 

Infierté,  s.  f.;  absence  do  fie’rlé  , d'orgueil  : son 
inliérté. 

Inficnxtiix , se.  adj.  ; qui  n'est  pas  fiévreux,  ne 
cause  pas  la  fièvre  : cette  chose  est  infiévreuse. 

Infiguré  , e , adj.  ; qui  n’est  pas  figuré  : cette 
chose  est  inliguréo  sur  ce  plan. 

Infilable , adj.  des  g.  ; qui  n'est  pas  filable.que 
l'on  ne  peut  filer  : celte  poupée,  ce  cluuvrc, 
ce  lin  est  iufilahlc. 

Infilé , e,  «dj.  ; qui  n’cft  pas  filé  ou  qui  est  mal 
filé  : ce  lin,  ce  çjutivrc  est  infilé, 
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Infilialisation,  s.  f.;  état  infilialisé  : l'infiltalisa- 
lion  des  devoirs. 

Infilialisé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
filialisé,  rendu  filial  : son  action  est  iufilialiséc. 

Ivfilialiscr,  v.  act.;  ne  pas  filialiser,  lie  pas  ren- 
dre filial,  ne  pas  entrer  dans  la  Clialilé  : infi- 
lialiser  ion  action,  scs  devoirs. 

In  filialisait , s.  m.  ; continuel  onbli  des  devoirs 
filianx. 

Infilialité,  t.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  con- 
traire au  devoir  filial  : l'infilialité  des  actes.. 

Infimitable,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être,  doit 
être  infimisé , rendu  infime  , abaissé,  placé  au 
dernier  rang  .-  cette  personne  est  infimitable. 

Infimisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'infimiser,  de  s'infimiser  ; qui  cause  l'iofiini- 
lé,  l'abaissement;  qui  fait  rétrograder  jusqu'au 
dernier  rang  ; une  couduite  iufimisanle  : il  sa 
livre  A des  actes  infimisanls. 

Infiminisation  , s.  fém.;  action  d’infimlser  ; état 
infimisé. 

Infimisé,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu infime  , qui  est  tombé  dans  l’infimité  : 
celle  personne  est  iufimiséc 

Infimiser,  v.  net.  et  pr.,  s’  ; rendre  , devenir 
infime;  faire  descendre,  tomber  dans  l'Infi- 
mité; abaisser,  mcllrcau  dernier  rang  : l'homme 
s’iuGmise  lui-même  par  ses  vices  et  son  in- 
conduite ; cl  il  ne  peut  s'ininfimiser  que  par 
des  actes  d'honneur,  de  loyauté,  de  grandeur 
d'Ame  et  de  bien. 

Infiinime  , s.  m.;  système  d'infimisation. 

Infimité,  s.  f.;  état  infime,  d'abaissement,  de  dé- 
gradation : son  infimité. 

Infinemail , adv.;  d'une  manière  peu  fine  , sans 
finesse  : vous  agissez  inlincment. 

Infinis-sable , adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  liiu’s- 
salde  , ne  peut , ne  doit  pas  être  Gni  : ce  tra- 
vail est  iufinissable. 

Infiscal , e , adj . ; qui  n'est  pas  fiscal , qui  no 
prend  pas  pour  donner  au  lise  : un  réglement 
infiscal. 

Infiscalisable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  Dsca- 
lisable , ne  peut , ne  doit  pas  être  fiscalisé  , 
rendu  fiscal  : ces  lois  sont  infiscnli»al>les. 

Infiscalisation  , s.  f.;  état  infiscalisé  : l'iufisca- 
lisalioo  des  lois. 

Infiscalisé , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pa» 
rendu  fiscal , de  nature  b prendre  pour  don- 
ner au  fisc  : ces  lois  sont  inliscalisécs. 

hifisraliser,  v.  act.;  ne  pas  fiscaliser,  ne  pas  ren- 
dre fiscal , ne  pas  rendre  de  nature  h ruiner 
les  personnes  pour  enrichir  le  fisc  : infiscali- 
ser  les  lois. 

Infiscalisme , s.  m.;  système  d’infiscalilc  f c'est 
de  finliscalisme. 

Infiscalité,  s.  f.  absence  de  Gscalité  ; état , qua- 
lité de  ce  qui  n'est  pas  fiscal. 

Infixablc , adj.  des  2 gen.;  qui , ce  qui  u'est  pa* 
tivable  , ne  peut  être  fixé  ; que  l'on  ne  peu* 
fixer,  déterminer,  faire  rester  A demeure  dan* 
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un  lien  : celte  personne , celle  chose  est  in- 
Dubb. 

Infixani,  e,  part,  pr.;  ot  aüj . ; qui  ne  fait  pas 
pas  l'action  de  fixer,  de  se  fixer;  qui  n'ctl  nas 
fixant,  ne  fixe  pas,  lie  rend  pas  invariable  ; 
celle  occupation  est  infixaule. 

tnji ration  , a.  f ; absence  de  lixatiou  ; élat  in- 
fixé : l’infixalion  d'une  personne,  d'uno  chose. 

Infixé , e,  pari.  pas.  ot  adj qui  n'csl  pas  fixé, 
rendu  invariable , solide  : celle  chose  est  in* 
fixée. 

Iiijiicr,  t.  act.;  ne  pas  rendre  fixe,  invariable, 
solide  : inGxcr  les  choses,  les  principes. 

In  fixité  , s.  f.;  étal , qualité  de  co  qui  n'csl  pas 
fixe,  absence  de  fixité  : son  infixilc. 

Inflammabilité,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  esl  ren- 
du inflammable,  facile  à enflammer, 

Inflammabiliser,  v.  acl.;  rendre  inflammable,  fa- 
cile à enflammer  : vons  l'inllamnuliilisei. 

Infléchi , c , adj.;  qui  n’est  pas  fléchi,  adouci  , 
attendri:  cette  personne  est  infléchie. 

In/h  cliinable , adj.  drs  2 g.;  qui  n'est  pas  flé- 
chissable.  qui  ne  peut  ployer,  se  courber;  que 
l’on  ne  peut  fléchir  : celte  personne  est  in- 
fléchiuahlc. 

Infléchisiant , e,  adj.  ; qui  ne  fléchit  pas.  n'a- 
donrit  pas , n'attendrit  pas  : celle  personne 
esl  infléchissante. 

I n flétri , e , part,  pas  et  adj.;  qui  n'est  pas,  n'a 
pas  été  flétri  : il  est  inllélri, 

Inflélrir,  v.  act.  et  pr.,  s'—;  ne  pas  fllvtrir,  ne 
pas  se  flétrir  ; qui  n'est  pus  flétrissant,  ne  (lé- 
trit  pas.  Au  fig,  : ne  pas  déshonorer,  ne  pas 
se  déshonorer  ; inflolrir  une  personne. 

Inflétritsable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  flé- 
irisiahle,  qui  ne  peut , ne  doit , ne  mérite  pas 
être  flétri  : cet  homme  est  inllélrissablc. 

Inflririuatil , i,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'aclinn  de  flétrir  ;qui  n’est  pas  flétrissant  ,nr 
flétrit  pas  ; en  révolution  , il  est  de  nombreux 
ras  ou  les  condamnations  pour  délits  politi- 
ques sont  inflétrissontes. 

Infleuri . e , adj.;  qui  n’est  pas  fleuri  : cet  arbres 
sont  inflriiris. 

lnflcxtbUiscble , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  sus- 
ceptible de  flexibibililé  : celte  chose  est  iu- 
Ucxibilisable. 

Inflexibi  lisant , e,  part.  prés,  et  aJj.;  qui  fait 
l'action  d'inflexihiliser,  de  s'inflexibiser  ; qui 
inflexikillse , rend  inflexible. 

Inflexibilité , c , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’csl  pas 
rendu  flexible,  qui  n'est  pas  llcxibilisé.  Au 
lig.  : qui  n'est  pas  rendu,  devenu  pardonnant, 
compatissant. 

Jnjleribitiser,  v.  acl.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  dose 
uir  inflexible  ; ne  pas  flcx.biliscr,1  ne  pas  ren- 
dre souple , aisé , ne  pas  Jonncr  de  la  flexibi- 
lité. A ii  fig.  : 1 * ne  pas  rendre , ne  pas  deve- 
nir doux , soumis , facile  à diriger  ; 2°  ne  pas 
rendre,  ne  pas  devenir  pardonnant  , compatis- 
sant : celle  personne  s'inflexibiiisv. 

lnflineable,  adj.  dos  2 gon  ; qui  pvut  ’lre,  drit 
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être  infligé  : cette  peine,  en  châtiment  est  nQ 
fligcablc. 

Inflorissant , e,  adj.;  qui  n'est  pat  florissant  : eu 
commerce  est  iullorissaut. 

Inflottablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  flottable, 
que  l'on  ne  peut  faire  descendre  par  lo  rivière: 
ce  bois  est  inflottablc. 

luflotiant , t,  adj  ; qui  n'est  pas  flottant , ne  » 
soutient  pas  sur  l'eau  t ce  bois  est  inflotlant. 
Au  Gg.  : qui  n’est  pas  irrésolu,  incertain  : cette 
personne  est  iniloltante. 

Inflotiâ,  e.  adj.,  qui  n’est  pat,  n'a  pas  été  flotté  : 
des  bois  iuîlollés. 

luflitcmmcnl , adv.  ; d'une  manière  influente  , 
avec  influence,  par  influence. 

Influençable,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être  in- 
fleucé , qui  est  susceptible  de  se  laisser  in- 
fluencer ; cette  personue  est  influençable. 

Influençant,  e,aJj.;  qui  influence,  qui  exerce 
une  influence,  qui  porte  son  influence,  do 
l'influence  : des  considérations  influençantes. 

tuflueulicl,  le,  adj.;  d influence,  qui  estilel'in- 
flueucc  , qui  la  marque,  qui  résulte  de  l’in- 
fluence , eu  découle  : des  résultats  influe u- 
tiels. 

In/tuenlicllcmtnl , adv.;  d'une  manière  influen- 
tielln,  par  l'action  de  l'influence. 

lufvmenlalcnr,  s.  ni.,  f.  tricc  ; celui,  celle  qui 
ne  fomeuto  pas  : un  iufomeutaleur  do  trou- 
bles. 

lu/oinculé,  e,  adj  ; qui  n'est  pas  fomente  ; la  ré- 
volte fut  iufomciilée. 

Infoncier,  adj.;  qui  n'est  pas  foncier  ; l'impôt , 
un  revenu  iufonricr.  «n  i». 

Infondaiif,  ve , sdj.;  qui  n'csl  pas  fondatif,  no 
fonde  rien , n'établit  rieu. 

Infondé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  foodé  : votre  rai- 
sonnement est  iolondo. 

Infoudcmcni,  i m.;  absence  de  fondement  ; état 
m fondé  ; l'iufoudcmeut  des  cliosrs. 

Inftndétaenl , «Jv.  ; d'une  manière  iufondéo,  sans 
loudemeiil  ; vous  punissez  infini Jémcut.  ■ t 

Infonlané,  e,  adj.;  qui  n'est  pal  funtané,  qui  est 
sans  fontaine  : ers  lieux  sont  lufontaocs  : celte 
ville  est  infoulauée. 

Infor çablc,  adj  ilej  2 g.;  qni  u’rst  pas  fbrçahle, 
qui  lie  peut  être  forcé  ; que  l'on  ne  peut  pas 
forcer,  routraiudre  4 faire  : cette  personne  est 
inforçable. 

luforcé,  c,  adj.;  qui  u'ost  pas,  n'a  pas  été  force. 

Inforfailurc,  s.  f ; absence  de  forfaiture  , ce  qui 
n'est  pas  forfaiture. 

Inforfailismt , s.  m.;  système  d'inforfaiturc. 

Inforyeable,  adj.  des  2 g.;  qui  ut  peut  être  for- 
gé ; que  l'on  ue  peut  bien  forger  : ce  fer  est 
iuforgeablc. 

Informable,  adj.  des  2 gcu.;  qui  peut  être,  doit 
être  informé,  instruit  d'une  chose  ; cette  per- 
sonne est  inforinable  : qui  ne  peut  être  formé , 
que  l'on  ne  doit  pas  former  : ce  complot  esl 
iufernmUo. 

Informé,  e,  adj.;  qui  n'eit  pal  formé  où  l'est  mal  : 
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celle  personne est  informée:  ce;  lettrei'sor.t  in- 
formées. 

Infortiflé,  e,  a lj,  ; qui  n'est  pas  fortifié  ou  t*e*>l 
mal , incouvcnableuienl  : celle  ville  est  iiifor- 
tifiéc. 

Inforlnilé,  s.  f.  ; absence  Je  forlnilé;  élal , qua- 
lité Je  ce  qui  n'est  pas  for  lui  ’ . 
infractionisme,  s.  ni,  ; système  d’infraction,  loul 
ce  qui  présente  une  couliuuclle  infraction  , 
enfreinte  : l’iofractionismc  Je  la  liceuce,  du 
désordre  ; système  d’iufraclionnement , d in- 
division par  fraction  , en  fraction. 
%nfractionnable , adj.  des  2 genres;  qui  est  sus- 
ceptible d'étre  iufraclionnè,  objet  d'infraction  : 

Ce  régleiunut  est  infraclionnablo  , qui  ne  peut, 
ne  duit  pas  être  fractionné,  réduit , divisé  en 
(ractiona  , par  fiaclions  : ce  sont  des  choses 
iufractionnables. 

Infractionné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  vio- 
lé, enfreint,  objet  d'infraction  : ce  réglement 
est  infractionné  ; la  loi  est  infractionnée.  qui 
Oni  n’est  pas  réduit,  divisé  en  fractions,  par 
fractions,  en  petites  parties  ; cos  biens  soûl 
bifractionnés. 

Infractionnmenl,  s.  tn.  ; élal  infractionné,  d’in- 
<h vision  en  fractions , par  petites  parties  ; l'in- 
fractionnement  de  la  propriété. 
fofraciiomer  j v.  acl.  ; commettre  une  infrac- 
tion, violer,  enfreindre  : vous  infractionné?. 

De  pas  fractionner,  ne  pas  réduire , ne  pas  di- 
viser en  fractions , par  fractions  , en  petites 
parties  : infractionner  les  choses,  les  objets. 
infractrice , s.  f. , d'infracteur  ; celle  qui  com- 
met une  infraction. 

lnfractnrable , adj.  des  2 genres  ; qui  ne  peut 
être  fracture  : cesecréiaire  est  infracturable. 
lufracturant , e , part,  prés  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  fracturer  ; qui  n'est  pas  frac- 
turant : c’est  une  cause  infracturanle. 
tnfracluré , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  u’est  pas 
fracturé  : cet  ns,  ce  meuble  est  infracturé. 
lnfraclurtr  , v.  acl.  ; ne  pas  faire  fracturer,  ne 
pas  causer,  no  pis  occasionner  une  fracture. 
Infragile,  adj.  des  S geo.  ; ce  qui  u’est  pas  fra- 
gile. 

Infragilisé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
rendu,  devenu  fragile,  qui  est  sans  fragilité  ; 
toutes  ces  choses  sont  «fragilisées. 

Infragiliser , v.  acl.  et  pr. , s’ — ; ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  fragile , ne  pas  causer  la  fra- 
gilité : iufragiliscr  ici  choses. 
lu  fragilité , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est  iu 
fragile  ; absence  de  fragilité  : l'iufragitiié  des 
personnes  et  des  choses. 
lnfrauchemcnt , adv.  ; d’tino  manière  peu  fran- 
che : vous  parlez , vous  agissez  infraochc- 
tnenl. 

Infranchise , s.  f.  ; manque,  défaut , absence  de 
franchise  : son  infrancliitc. 

Infrappable  , adj.  des  2 gon.  ; qui  n’est  pas  fr.ip- 
pablo  , ne  peut  être  frappé , que  l’on  ne  doit 
pas  frapper,  battre  : celte  pcrsouDC  est  iufrnp  ■ 


paille. 

Infra/ipant , c , part.  prés,  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  frapper , de  battre  ; qui  n’ost 
[>as  frappant , qui  ne  fait  aucune  impression  : 
la  ressemblance  est  grande , mais  elle  est  io- 
frajipantc. 

Infrappé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
frappé,  battu  : cct  enfant  est  infrappé.  Au 
fig.  , qui  n'est  pas  frappé  , ne  ressent  aucune 
impression  ; cette  personne  est  itifrappée. 

Infrapper,  v.  art.;  ne  pas  frapper,  ne  pas  bat- 
tre, infrapper  les  enfants  ; au  fig. , ne  pas  faire 
impression  ; vous  l'iufrappez. 

Infrauduleusemenl,  adv.;  d une  manière  infrau- 
duletise  , sans  fraude, 

Infranduieux , se,  adj.  ; qui  n’est  pas  fraudu- 
leux, ne  présente  pas  de  fraude. 

Inf  rénélisant , e , part.  prés,  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'arlion  de  frénétiser  , de  se  frénétiser  J 
qui  u’est  pas  frénétisanl , ne  cause  pas  de  fré- 
nésie , ne  rend  pas  frénétique  : les  pa-siotil 
sont  d'abord  infrénélisanles  , mais  elles  le  de- 
viennent lorsque  l'oo  cède  A leur  entralbc- 
meut.  t 

Infrénctisé , e,  pas.  pas.  et  adj.  ; qui  n est  pas 
frenétisé , rendu,  devenu  frénétique. 

Infrinéliscr,  v.  oct.  et  pron. , ; nu  pas  cau- 

ser de  frénésie  ; ne  pas  rendre , ne  fias  deve- 
nir frénétique;  ne  pas  frénétiser  , ne  fias  sé 
frénétiser  : l'homme  ne  s'infrénétisc  que  lors- 
qu'il s'attache  aux  ratiounalilés  d'action. 

Infréquentable , adj.  des  2 gen.  ; qui  nest  pas 
fréquentable,  que  l'on  ne  peut , que  1 on  ue 
doit  pas  fréquenter  : cette  personne,  celle  so- 
ciété est  infréquentable. 

Infréqnentalion,  s.  f.  ; abaenccdu  fréquentation; 
état  infréquenté. 

infréqucnté.e,  part.  pas.  et  adj.  î qui  n'est  pas 
fréquenté  : ces  lieux  sont  infréquemés. 

Infréguenter,  v.  acl.  et  pron.  , s' — ; ne  fias  fré- 
quenter, ne  pas  se  fréquenter  : iufréquetiler 
ries  personnes,  un  lieu. 

Infritcusement , od».  ; d’une  manière  inliileuse, 
sans  frilosité  : il  est  «frileusement  vêtu. 

Infrileux  , se,  adj.  ; qui  n’est  pas  frileux  , qui 
est  insensible  au  froid  : il  est  infrtleux. 

Infrilosité, s.  f.  ; absence  de  frilosité;  état,  qua- 
lité do  ce  qui  est  infrileux. 

I a fripon , ne,  s.  el  adj.  ; qui  n'est  pas  fripon  : 
c'est  un  iufripon. 

Infriponné , e,  part. pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas, 
n’a  pas  été  friponué  : celte  persotiue  est  in- 
friponncc. 

InfripotincmeiU,  s.  tn.  ; élût  i&fripoDaâ  : son  in* 
fripouaeincnt. 

Infripouticr,  v.  act.  et  pron.,  s’—;  oc  pas  fri* 
ponner  quelqu’un , ne  pas  se  friponnes  Ncnt.# 
ne  pas  taire  de  friponnerio  : infiipouuer  eu 
affaires  : vous  infripotinez. 

hifiïpoimeusement , adv.  ; d’une  manière  iufri- 
poun(mse , aaüs  frjpouocric. 
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lii/iipomitiiX,  IC,  adj.;  qui  n’est  pu  fripon- 1 Infmlralif,  vc,  ndj  ; qui  n cstp.vv  fruslratif,  ne 


nom  : cet  acte  est  infriponneux. 

Infripounisme  , a.  ni.  ; système  d’infiiponncrie 
tnf rivalité , c,  part.  pas.  et  adj.  j qui  n’est  pas 
fritolisé;  rendu,  devenu  frivole , qui  est  sans 
frirolild  : des  goûts  infrivolisés. 
lufrivolistr  , v.  act.  et  pron.,  s’—  ; ne  pas  fri- 
voliser,  ne  pas  s-s  frivoliscr;  ne  pas  rendre  , 
ne  pas  devenir  frivole , léger,  inconstant,  im- 
positif  : infrivoliser  son  caractère , ses  goûts. 
Meut. , ne  pas  faire  le  frivolo , de  la  frivolité  : 
vous  infrivotisez. 

Infrivolisme , s.  m.  ; ce  qui  n'est  pas  du  frivo- 
lisme  , son  opposé  : c’est  de  l'infrivolisme. 
Jnfrivolili , s.  f.  ; absence  de  frivolité  ; état , 
qualité  de  ce  qui  n’est  pas  frivole. 
fnfrondable,  adj.  des  2 gen.  ; qui , co  qui  n'est 
pas  frondable , ne  peut,  ne  doit  pas  être  fron 
dé  : ces  personnes,  ces  principes,  ces  usages, 
ces  périls  sont  infrondablcs. 

[nf tondant , e , part.  prés,  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  fronder  ; qui  n'est  pas  frondant , 
no  fronde  pat  : sa  hardiesse  est  iofrondante. 
Inf ronde,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
frondé  ; celte  personnne  est  in  frondée 
Infrondemcnl , s.  m.  ; état  iofrondé  : l'infron- 
dement  des  personnes  , des  principes  , do  la 
loi,  des  usages,  des  convenances 
Jnfronder,  y.  act.  ; no  pas  fronder  : infrouderle 
gouvernement 
Infrondeur  , l.  m. , f.  il  ; celui , celle  qui  ne 
fi  onde  pas,  rien. 

Infrugal,  f ,*ad.;  qui  n'est  pas  f,  tigal  : c'rst  une 
table  infrugale.  Au  plur. , aux  : des  repas  in- 
fruganx;  suintant. : un  infmgal. 
Infrugalement , adv.  ; d'une  maniéré  infriigalo  , 
sans  frugalité  : il  vit  infrugalcment. 

I nfrugnlisnnt,  e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  frugaliscr,  de  sr  frugaliser;  qui 
n'est  pas  frugalisant , ne  rend  pas  frugal , ne 
donne  pas  do  frugalité  .'  la  sensualité  est  tou 
jours  infrugnlisante. 

Infruç'dilé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
rendu  , devenu  frugal , qui  est  sans  frugalité  : 
celte  personne  est  iufrugaliséc: 

/ nfrugalitcr , V.  act.  et  pron. , s’ — ne  pas  fris 
galiscr,  ne  pas  se  frugaliser;  ne  pas  rendre 
ne  pas  devenir  frugal , sobre  , tempérant  ; ne 
pas  donner,  ne  pas  prendre  de  frugalité  :'in- 
frugnliser  des  enfants. 

Ir.fiugalismc,  tu  m.;  continuelle  action  d'infiti- 
galilé,  ce  qui  n'est,  ne  m -intrc  que  de  l'infru- 
galité : c’est  de  l'infmgalisme. 
fnfrugaliif,  s.  f.  ; absence  de  frugalité;  étal, 
qualité  de  ce  qui  n’est  pas  frugal  : par  la  fru- 
galité l'homme  conicrve  tous  les  ordres,  ton- 
tes les  régularités  de  sic;  par  l'infrugalité  il 
tombe  dans  tous  leurs  opposés. 

Iiifrutlrable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  frsis - 
trahie,  ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être 
fitisté  ; celte  personne  est  infrustrable. 


frustre  pas  : celle  neliou  est  infrustrative. 

Inf , nilration,  s.  f.;  absence  de  frustration  ; étal 
infrtistrè  : son  infrustration. 

Infruslralivemcnl,  adv.;  d'uuc  manière  infrus- 
trative,  sans  frustration. 

lufrusin1,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pal 
frustré  : elle  est  infrustrér. 

Infruslrtr,  v.  art.;  ne  pas  frustrer,  ne  pas  pri- 
ver d’une  chose  duo  ; infrustrér  une  per- 
sonne. 

Infumable,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  fumable, 
que  l'on  ne  duit  pas  fumer  : celte  terre  est 
irtfumable. 

Inf umant,  e.adj  ; qui  n'est  pas  fumant,  ne  fume 
pas,  qui  ne  donne  pas  do  fuméo  : cetlu  clio- 
ininéa  et  infirmante. 

Infiuiesle,  adj.  des  2 g.;  rc  qui  n'est  pas  fu- 
neste : cet  événement  est  infuncsle. 

Infuneitement,  adc.;  d'uuc  manière  infuncste( 
ou  peu  funeste. 

Infuncttelé,  s.  s.;  ahscnro  de  funesteté ; état, 
qualité  decc  qui  est  infimesle, 

Infurieusemenl,  adv.;  d'une  manière  infHrieusc, 
sans  fureur  : agir  iufurieuseraent. 

Infurienx,  se,  adj.;  qui  n'est  pas  furieux,  n'a 
rien  de  furieux  : il  était  infurieui. 

Infurtif,  te,  adj  ; qui  n'est  pas  furtif,  qui  n’est 
pas  fait  en  cachette,  A la  dérobée. 

Infartircment,  adv.  ; d'une  manièro  infurtive, 
indérobée  : agir  iufurlivemenl. 

Infuijable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  fuyablc, 
ne  peut  être  fui,  que  l'on  ne  doit  pas  fuir  ; 
cette  personne  est  infuyable. 

Ingagcublc,  adj.dei  2 g.;  qui  o'oil  pas  gagea* 
blc,  ue  peut,  ne  doit  pas  cira  gagé  : cetto 
personne  est  ingageablc. 

Ingogé,  e,  adj.  ; qui  u’esl  pas  gagé  : elle  est 

ingagée. 

Ingagnable,  adj.  des  S g ; qui  n'e.t  pas  gagna, 
ble,  que  l'on  ne  peut  gagner  : il  est  ingagna- 
ble. 

Ingrujni'.e,  adj.;  qui  n'est  pas  gagné  : ccttç 
personne  est  ingagnée. 

Ingaiement,  adv.;  sans  gailc  : il  passe  son  lempf 
fort  itigaiemenl. 

tngalté,  s.  f.;  absence  de  gatlé  : son  ingatlé  i_ 
l'ingnité  du  caraelèro. 

Ingnlammcnl,  adv.;  d’uno  manière  ingalaulev 
peu  agréable  : vous  agissez  ingalamnrent. 

Ingalant,  e,  adj.;  qui  n'csl  pas  galant,  qui  est 
sans  gnlauterie.  rubslanlivenieut  : c'est  unin- 
gatanl. 

Ingalvnudxble,  adj.  de*  2 g ; qui  n’est  pas  paU 
vatiJablc,  q;ie  l’on  no  doit  pas  gahaudor  ; 
ces  choses  sont  ingalsaudabtcs. 

ffigoitfatutt,  e,  o«lj.;  qui  n’est  pa*  galrau.lé  : c# 
vin  est  ingalvandé. 

In  gui  van  (leur , s.  m.  f.,  te;  celui,  celle  qui  no 
galvaude  pas,  rien. 

In(jambadert  v.  ncut.;  ne  pas  gambader,  ne  pas 
faire  de  gambades:  vous  imgambadca. 
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lugangranable,  adj.  de*  i g.;  qui  n’ert  pas gaa- 
grenablc,  u'est  pat  susceptible  de  te  cpngre 
lier  : relie  plaie  est  ingangrcnablo.  * 
lugangrent,  e,  adj.;  qui  n'est  pst  gangrené  : 
ta  plaie  est  «gangrenée. 
tmgarablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  paa  garabie, 
que  l'on  ne  peut  garer,  préserver  : celte  per- 
sonne, cette  chose  est  ingarable. 
tmgaiam,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  garer;  de  se  garer,  qui  n’est  pas 
garant,  qui  ne  gare  pat,  ne  préserre  pas:  ce 
moyen  est  ingarant. 

Ingaranti,e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  ga- 
ranti : cette  chose  est  ingarantie. 
(nfarantir,  v.  net.;  ne  pas  garantir  : ingaran- 
lir  une  promesse,  une  rente,  nn  paiement. 
Ingaraïulstnble,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pat  ga 
rantissable,  ne  peut  être  garanti,  que  l’on  ne 
doit  pas  garantir  : ce  succès  est  «garanti»- 
sable. 

biyarmilistatit,  c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  garantir  ; qui  u'est  pas  garan- 
tissant, ne  garantit  pat,  rien  : celle  caution 
est  ingarantissante. 

f ngnrdable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  gar- 
dahle , que  l'on  ne  peut  garder  : ces  choses  son  t 
ingard  aidas. 

{ngardi‘,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas  gardé; 
la  rille  est  ingardée. 

Ingarder,  r.  art.  ne  pa»  garder;  ne  pas  retenir, 
ne  pas  conserver  : ingarder  les  choses. 
Ingari,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  garé, 
préservé  : ces  personnes,  ces  choses  sont  in- 
garées. 

Ingarer,  e.  act.;  ne  pas  gsrer,  ne  pas  préserver, 
pron.  s' — ; s'ingarcr  d'un  malheur  : ingarer  les 
personnes,  les  choses. 

Ingami,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  garni  : celte  cham- 
bre est  ingarnic. 

Ingatpillablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  gas- 
pillablc,  n'est  pas  exposé  i être  gaspillé  : 
sous  une  monarchie,  les  finances  d'un  état  ne 
sont  ingaipillahlrs  qne  quand  le  prince  est 
iinprodigue  cl  homme  d'ordre. 
tngarpillage , s.  m.;  élit  «gaspillé  : l'ingaspil- 
lage  des  choses. 

Ingarpillam,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  gaspiller;  qui  n'est  pas  gaspillant,  ne 
gaspille  pas  : une  administration  ingaspil- 
iante. 

iHgatpltlà,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  gaspillé  : ce»  provisions  sont  ingas- 
pi  liées. 

Inyarpiller,  v.  act.;  ne  pas  gaspiller,  ne  pas 
perdre,  ne  pas  laisser  perdre  par  mauvaise 
administration:  ingaspiller  sa  fortune;  des 
approvisionnements. 

Ingatpillcur,  s.  m.  f-,  »e,-  celui,  celle  qui  ne 
gaspille  pas,  rien. 

Itigâiable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  gélahle, 
n'est  pas  susceptible  de  se  gâter  ; res  mar-< 
fhandises,  ces  denrées  sont  ingMtble*. 


higdiaut,  t,  adj.;  qui  n'est  pas  gâtant,  ne  gèle 
pas  : quoique  grande,  celte  humidité  est  in- 
gâuutc.  , t 

Ingilé,  e,  adj.;  qui  u'est  pas  gèté  : ces  choses 
sont  ingàlées. 

Ingatam,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  gazer;  qui  n’est  pas  gazant,  ne  gaze 
pas,  ne  couvre  pas,  ne  cache  pas  l'indécence  : 
vos  expressions  sont  «garantes. 

Ingate,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  u'est  pas  gaxé , 
dont  l' indécence  n’est  pas  couverte,  cachée  : 
ces  choses  sont  ingazées. 

Ingait r,  v.  act.;  ne  pas  gazer,  au  lig.  : ne  pas 
cacher,  ne  pas  rouvrir  l'indceeuce  : ingazer 
un  récit,  une  narration. 

Ingasamié,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  gazonné,  u'est 
pas  garni  de  gazon  : ce  terruin  est  ingazonué. 

Ingelable,  adj.;  ce  qui  n'est  pas  gelablc,  n'est 
pas  susceptible  de  geler  : celte  rivière  est  iu- 
gelahle. 

Ingelé,  e,  adj.;  qui  n'ost  pas  gelé  ; la  rivière  est 
«gelce. 

Ingtnable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pasgénable, 
ne  peut  ètie  gêné  que  l’on  ne  doit  pas  gêner: 
celte  personne  est  ingéuable. 

higémnl , e,  adj.;  qui  n'est  |>as  gênant,  ne  gène 
pas  : c'est  io  gênant. 

IngCné,  c,  adj . ; qui  n’est  pas  gêné  : elle  est  in  - 

gênée, 

Ingéniral,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  général  : ces 
pluies  sont  ingénérales,  elles  ne  sont  que  lo- 
cales. 

Ingéniralemenl,  adv.;  d'une  manière  ingéné- 
rale : pailcr  ingéuéralemcnt. 

Ingincralisable,  adj.  dca  2 g.;  qui,  ce  qui  n'est 
pas  géuéralisahle , ne  peut  être  généralisé, 
rendu  général,  que  l'on  ne  doit  pas  générali- 
ser : c'est  «généralisable, 

Ingénèralitaiion,  a.’f.;  absence  de  généralisa- 
tion; état  «généralisé. 

Ingérât  raine,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
généralisé,  rendu  général  : ccs  avantages  sont 
ingénéralisés. 

tnginèr  aliter,  v.  act.;  ne  pas  généraliser,  ne  pas 
rendre  géuéral. 

hlijmâi  cusemenl , adv.;  d'une  manière  ingène- 
rcuse  : vous  agissez  ingénéreusement. 

Ingcnérotité,  s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
générosité  ; son  ingénérosité. 

Ingiboyeuj,  te,  adj.;  qui  n'est  pas  giboyeux,  qui 
est  sans  gibier  : contrée  ingiboyense. 

Ingiganiitc,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
gigantisé,  rendu  gigantesque. 

Iiigiganliter,  v.  act.  ; ne  pas  gigantiser,  ne  pas 
rendre  gigantesque,  outré  dans  ses  dimeut  o.is. 

Iiiglaer  , e,  adj.  ; qui  u'est  pas  glacé,  qui  n'est 
pas  prix  par  la  glace. 

Inglandulé , c,  adj.;  qui  u'est  pas  glamJulc,  n'a 
pas  de  glandes. 

Inglapitsant,  e , adj.;  qui  n’est  pas  glapissant 
sa  voix  est  iughpissanlr. 
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/ ni/ lit  tant , i,  ftdj  ; i|ui  n'esl  pas  glissant  : ce 
parquet  est  inglissailt. 

Inglorifiable, adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  glo- 
riliablc,  ne  peut , ne  mérite  pas  être  glorifié  : 
relie  personne  est  iogloriGablc. 

hiylorj/îanl , e,  adj.;  qui  ne  glorifie  pas,  ne  donne 
pas  de  gloire,  d'iionneur. 

Ing  tuant , e , adj.  ; qui  n'est  pas  gluant  : C'est 
iugluant. 

Ingoïtré,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  goitre,  n’a  pas  de 
goitre  : une  persoune  ingoitrée. 

Ingondt I,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  gondd,  n'a  pas 
de  gond  : une  porte  iugondéc. 

Ingoudranné,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  goudi onnô, 
n’est  pas  enduit  de  goudron  : ce  bateau  est 
ingoudronné. 

Ingaûté,  e,  ndj.f  qni  n'est  pas  goûté , approuvé, 
trouvé  bon  : c'est  ingoûté. 

Ingo «verni1,  adj.;  qui  n’est  pas  gouverné , dirigé 
ou  l'est  mal  : ce  peuple  est  ingouveraé. 

Ingradable,  adj.  des 2 g.;  qui  n'est  pas  graciable, 
ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être  gracié  : 
cet  homme,  ce  condamné  estlngraciable. 

Ingraciant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  lait  pas 
l’action  de  gracier  ; qui  n'est  pas  graciant,  qui 
ne  gracie  pas,  ne  fait  pas  grâce  : ou  a remar- 
qué que  les  gouvernements  républicains 
étaient  plus  ingraciants  que  ceux  monar- 
chiques. 

Ingracialeur,  s.  m. , f.  trlce\  celui , celle  qui  ne 
gracie  pas  : an  prince  ingraciatcur. 

Ingracialion,  s.  f.  ; état  ingracié  : son  ingracia- 
lion. 

Ingracié,  c,  part,  pas  et  adj.;  qni  n'esl  pas,  n’a 
pas  été  gracié  : il  fut  ingracié. 

Ingracier,  y.  act.  ; ne  pas  gracier,  ne  pas  faire 
grâce , ne  pas  donner  la  grâce  : ingracier  un 
condamné. 

Ingracieutement,  adv.;  d'une  manière  ingrat icuse, 
peu  honnête  : elle  sc  présente  ingracieuse- 
ment. 

Ingracieux,  te,  adj.;  qui  n’est  pas  gracieux  : ces 
manières  sont  ingracicuses, 

Ingradable,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  gradahle, 
ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être  gradé  : ce 
militaire  est  ingradable. 

Ingradé,  e,  adj.  ; qui  est  sans  grade  , qui  n'est 
pas  gradé  : il  est  ingradé. 

Ingraduable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’esl  pas  gra  - 
duabic,  ne  peut  être  gradué  : il  ti’y  a pas  civi- 
lisation où  les  peines  sont  ingraduabies. 

Ingraduant , c , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  graduer  ; qni  n’est  pas  graduant,  ne 
gradue  pas:  des  lois  ingraduanles  ne  sont  que 
des  codes  d'utopie  judicaire  ou  d’alroeité. 

(ngraduaiio n,  s.  f.;  absence  de  grdaualion;  état 
ingradué  : l'ingradnation  des  peinrs  enhardit 
et  propage  le  crime,  utopisc  ou  baibarisc  l’ac- 
tion de  la  répression. 

Ingradué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'esl  pas 
gradué  ou  l'est  mal  ; quand  les  peines  sont 


ingraduées  par  la  loi,  |a  barbarie  prmil  la  plus 
de  la  justice*. 

Ingraducr,  v.  act.;  ne  pas  gradner,  ne  pas  aug- 
menter pas  dégré  : ingraducr  les  peines. 

Ingralssé,  c,  adj.  ; qui  n’est  pas  graissé  , enduit 
de  graisse  : ces  roues  sont  ingraissées. 

Ingrammalicalilé,  s.  f.;  absence  de  grammatica- 
lité  ; état,  qualité  de  ce  qui  n’est  pas  grain-' 
malieal. 

Ingrandiosable,  adj.  des  2 g ; ce  qui  nc'st  pas 
grandiosable  , ne  peut  être  grandiose  , rendu 
grandiose  : cette  chose  est  ingrandiosable. 

Inyrandiosanl,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  de  grandioser  ; qni  n'est  pas  grau- 
niosant,  ue  grandiose  pai  • ce  plan,  ce  projet 
est  ingrandiosant. 

Ingrandiotc , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  gran- . 
diose  : c'est  bien,  c’est  beau  ; mais  c’est  ingrat! 
diose. 

Ingrandiosé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’esl  pas 
gratidiosé  , rcudu  grandiose  : ce  monumenr, 
cet  édifice  est  ingrauüiosé. 

Ingrandiotrmcnl,  s.  in.;  état  ingraudiosé,  d'in-  ’ 
grandiosité. 

Ingrandiotément , adv.  ; d'une  manière  ingran-  ’ 
dioséc  , sans  igrandiosilé  : faire  ingrandiosé- 
ment  une  construction. 

Ingrandioser,  y.  act.;  ne  pas  grandioser,  ne  pas 
rendre  grandiose , ne  pas  donner  de  la  gr.m- 
diosité  ; ingrandioser  un  édifice,  un  monu-  ' 
ment. 

Ingranrtiotllé,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  n’est 
pas  grandiose  : l'ingraiidiosité  d'une  chose. 

Ingratifiable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  giali- 
fiable  , ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être  , 
gratifié. 

Ingralification  , s.  f.  ; absence  de  gratification; 
état  ingratilié. 

Ingratijié,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  gratifié. 

Ingraliisne,  t.  m.  ; caractère  de  l'ingrat , conti- 
nuelle, incessante  ingratitude. 

Ingratuit,  e,  adj.;  qui  n'esl  pas  gratuit. 

Ingratuité , i.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  n’est 
pas  gratuit  : l ingratuité  d'un  travail. 

Ingratuilnnent,  adv.;  d’une  manière  ingraluitc  : 
faire  ingratuilcmenl  une  démarche. 

Ingmtable,  adj.  des  2 g.;  cc  qui  n’est  pas 
grava!, lo,  que  l’on  ne  peut  graver:  toutes  ces 
choses  sont  ingravalde  dans  sa  mémoire. 

Ipgravé , e , n.lj.  ; qui  n’esl  pas  giavé:  celle 
chose  est  ingravee.  , 

Ingravcmenl,  s.  m.;  état  ingravé  : l’iitgravcmcnt 
des  clio.cs. 

htgriuement  , adv.  ; d'une  manière  peu  grâve, 
sans  grâvité  : SC  tenir  ingr.'ivemrnt. 

tut-raritè,  l,  f.;  manque,  défait',  obscure  do  gra-  . 
vite  : son  ingrat ité. 

Ingr/lé,  c,  adj.;  qui  n'esl  pas  grêle  ; celle  con- 
liéc  est  ingièléc. 

Ingrcné,  e,  adj.  ; qni  n’est  pas  grené  ; dvi  épis 
ingrcué*. 

Ingrévnble,  adj  drs  2 g ; qui  n’est  pas  ÿévabte 
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ne  peut , ne  doit  pas  être  grevé.  que  l'on  ue 
piuil , que  l’on  ne  doit  pas  garnir  de  grevé  : 
celle  propriété  ci!  increvable  de  chargea  : 
ces  allées  sont  iugrévabics. 

lugréeml,  e,  part.  pr.  et  «dj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  grever  ; qui  n'est  pas  grevant , ne 
grève  pas  : cette  dépense  est  Ingres  ante. 

Ingrévemenl , a.  m.  ; étal  ingrevé:  son  ingréve- 
ment  d"hypOthêquo. 

Ingrevé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qiii  n'est  pas  grevé  : 
cette  propriété  est  ingrévéc.  qui  n'est  pas 
garni  de  grive  ou  l’est  mal  ; cca  allées  sont 
ingrévées. 

Ingréeer,  v.  act.  ; ne  pas  grever  : ingréver  une 
propriété  de  charges,  d'impôts,  d'hjpotbéquc 
ne  pas  garnir  de  grève  ou  le  faire  mal  : ingré- 
scr  les  allées  d’un  jardin. 

Ingrévcus  , le,  adj.  ; qui  nVst  pas  gréveuv , qui 
ne  lient  pas  du  la  grève , qui  ne  contient  pas, 
ne  présente  pas , ne  donne  pas  de  la  grevé  : 
cette  terre  est  ingréveuso. 

Iiigrief,  tic,  adj.;  ce  qui  u'est  pas  grief. 

IngriévtmuU,  adv.;  d'une  manière  ingrieve,  peu 
grieve  : il  est  ingrievrmenl  nialaJe. 

IngriévCIi , i.  f.  ; absence  de  grievelé  : l'ingrié- 
vêlé  d'une  offense- 

Ingrnndable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  gron- 
dablc,  que  l'on  ne  doit  pas  gronder  ; ret  eufaul 
est  iogrondable. 

fngrondi , e,  part.  pas.  et  aJj.  ; qui  n’est  pas, 
u'a  pas  été  grondé  : il  fut  ingrondé. 

/tigron  lier,  v.  act.  ; ne  pas  gronder , ne  pas  rc- 
prendre  durement  : ingronder  une  personne. 

Ingroiidcur,  a.  m.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  11e  gronde 
pas,  n'aime  pas  î>  gronder. 

Ingrossier,  ire,  adj.;  qui  n'est  pas  grossier  ; des 
réponses  ingrossières. 

IngrostHrenieiit , adv.  ; d’une  manière  ingros- 
sière,  ransgrossiérctè  : parler  ingrossièremcnl. 

Ingrossiérelé,  s.  f.;  absence  de 'gressiéretc  ; étal, 
qualité  de  ce  qui  n'est  pas  grossier. 

Ingrotsi , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
grossi , rendu  plus  gros  : la  somme  est  iu- 
e rassi  o. 

higrossir  , T.  act.  ; ne  pas  grossier,  ne  pas  ren- 
dre plus  gros.  Au  lig.  : inaugnienler,  iuciayé- 
rer  les  choses  : ingrnssir  un  volume. 

Ingrossistable,  adj.  des  S g.;  qui  n’est  pas  gros- 
sissalilc,  qui  ne  peut,  ne  doit  pas  être  grossi, 
qui  n'est  pas  susceptible  de  grossir,  de  devenir 
plus  gros  ; c’est  ir.grossissab'e. 

Ingrossissant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  grossir  ; qui  n’est  pas  gros- 
sissant, ne  grossit  pas,  ne  rend  pas  plus  gros: 
c’est  ingrossissant. 

Ingrossissement, i.  m.  ; shscncede  grossissement 
ctal  iugrossi  : ringrossisscmciit  d'une  per- 
sonne, d’une  chose, 

Ingrossogé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  grossoyé  : acte 
ingrossoyé. 

Ingrotcujue , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  gro- 
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tesque  ridicule,  bisarre  : elle  est  ingrotesque: 
cnn  style  est  ingrotesque. 

Ingrolesquemtnt,  adv.;  d'une  maniera  ingrotes- 
que  ; il  parle,  écrit  iugrotcsquemcol. 

Ingrollable,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  grotta- 
ble  , ne  peut  être  grotlé  , ne  peut  recevoir  U 
forme  d’une  grotte  : ce  lieu  est  ingrollable. 

In.jrotlé , e , part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n'est  pas 
grotté , n'est  pas  fait  en  forme  de  grotte , qui 
ne  présenta  pas  de  grotte  : ce  heu  est  in- 
grotté. 

ingrottemcnl,  s.  m.;  état  ingrotté  : ton  ingrotlc- 
ment. 

Ingrolter,  v.  act.;  ne  pasgrotter,  ne  pas  donner 
la  forme  d'une  grotte,  no  pas  faire  en  grotte  ; 
ingrolter  un  lieu. 

Ingronpé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  groupé  ou  l'est 
nul  : ces  personnages  sont  iiigrouju!:*, 

Inguêable,  adj.  des  2 g.  ; qui  u’est  pas  guéaUe  , 
où  l'on  ue  peut  passer  à gué  : rivière  iu- 
guéahlc  : ce  fleuve  est  iuguéahlo. 

Ingucuillcux,sc,  adj.;  qui  n’est  pas  guenillctix, 
n’est  pas  couvert  de  gucuilles  : il  est  ingue- 
gttenillcux. 

Ingucri,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  guéri  : elle  est  in- 
guérie. 

Ingnérissant,  c,  adj.;  qui  n'est  pas  guérissant,  ne 
guérit  pas,  n'est  jus  propre  h guérir  : ce  trai- 
tement est  inguérissaot. 

Ingucllablc,  adj.  des  ï g.;  qui  n’est  pas  guetla- 
ble,  ne  peut  être  guetté  : il  est  inguellaüle 

I agnelle , c.part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  jus 
gucité,  épié  , ou  l'est  mal  : il  est  inguclli;. 

Inguetler,  v.  act.;  ne  pas  guetter,  ne  jus  épier, 
ne  pas  observer  à dessein  de  surprendre. 

Ingnidabl ej,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  guida- 
ble,  ne  peut  être  guidé  : il  cil  inguidahle. 

Inguidbnt,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ue  fait  pas 
l’action  de  guider  ; qui  n'est  pas  guidant , ne 
guide  pas  ou  guide  mal  : ce  renseignement 
est  inguidanl. 

Inguidc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  guidé 
ou  l'est  inal  : cette  personne  est  inguidée. 

Inguidemait,  s.  m.;  état  inguidé  : sou  inguidc- 
ment. 

Ing«ider,'v.  net.;  ne  pas  guider  ou  guider  mal  : 
inguider  une  jeune  personne. 

inhabillable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  liahil- 
lahlc,  que  l’on  ne  peut  bien  , faeillemenl  ha- 
biller : cette  personne  est  inhabillable. 

Jnlmbillant , e , adj.  ; qui  n'est  pas  habillant, 
n'habille  pas  bien,  ne  toilette  pas,  ne  pare  pas  : 
cette  étolïe,  cette  robe  est  iuhabillantc. 

Inliabillé,  < , adj.  ; qui  n’est  pas  habillé  ou  l'est 
n;al  ; celle  femme  est  'tihabillée. 

Inhabité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pasîia- 
bilè  : cette  maison  est  inhabitée. 

Inkabilcr,  v.  act.  ; ne  pas  habiter,  ne  pas  occu- 
per : vous  riuhabitez. 

Inhabiluable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  liabi- 
litablc,  que  l’ou  ne  peut  habituer  à 

luhabitnant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
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l'action  d'habituer,  de  s'habituer  ; qlii  n'est 
lias  habituant , u’Iubiluo  pal,  ne  donne  pan 
l'habitude  : celte  manière  est  lidialdluanle. 

inhabilité,  e,  part,  pas  et  aüj.  ; qui  u'isl  pas  La 
bilué  : il  «si  inhabilité. 

Inhabituellemcnt  , adv.  ; d’une  manière  inbabi 
tur Ile,  sans  habitude  : il  sa  sauvent  en  cet  en- 
droit, mais  irUiabituellemcnt. 

Inhubituer,  s.  act.  et  pron.  s’ — ; ne  pas  habi- 
tuer, ne  pas  s'habituer  h... 

In  haché  , e , adj . ; qui  n'est  pas  haché  : celte 
ramie  est  iuhachée. 

Inha'i,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u’est  pas  haï  : 
elle  est  inhale. 

Iiihaincusement,  adr.;  d'une  mani&rejiuhalncuse, 
tant  haine  : il  a agit  inhaineusement. 

fuhaineux,  se,  adj.;  qui  n’est  pas  haineux  ; c£tle 
personne  est  iubaineuse. 

fnhaïr,  v.  act.  et  pron.  s’ — ; ne  pas  liair,  ne 
pas  se  haïr  : ils  s’inhaiiscnt. 

Inhahtablc,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est  pas 
haïssable,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être  bai  : 
ees  personnes,  ces  choses  sont  inhaitsables. 

Inhale,  t,  adj.;  qui  n’est  pas  hllé , noirci  par  le 
soleil  : cette  personne  est  inhalée. 

Juharangable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  ba- 
rangable,  qu’il  est  inulile  de  haranguer. 

Inharanguê,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  pas  clé  harangué. 

Jnhuranguer,  a.  act.  ; no  pas  haranguer,  ne  pas 
faire,  ne  pas  prononcer  une  harangue. 

Jnhardi,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  hardi  : cette  per- 
sonne est  iulurdie. 

Jnhardieste , s.  f ; manqua , défaut , absence  de 
hardiesse  : sou  inlurdicsse. 

Jnhardiment , adv.  ; d’une  manièro  iulurdie, 
sans  hardiesse  : il  parle  ioharJimeut. 

Inharmoniable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  bar- 
moniablc,  que  l’oo  ne  peut  mettre  , faire  en- 
trer en  harmonie  : ces  causes,  ces  choses  tout 
iuharmOniables. 

Inhannoniant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  d'harmonier  ; qui  u'rst  pas  har- 
inoniant  , ne  met  pas  ea  harmonie  , u’étahlil 
jus  d’harmonie  : ce  système  est  iuharmo- 
niaut. 

Jnhaimonie  , s.  m.  ; manque  , défaut , absence 
d'harmonie  ; eu  tout , l’inharmouie  des  prin- 
cipes amène  finirai  munie  des  actions  et  des 
choses. 

JiiltarmonU,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
harmonie,  qui  manque  d'harmonie. 

luhnrmonicr,  y.  act.  et  prou,  s'—  ; ne  pas  har- 
roouier,  ne  pas  mettre,  ne  pas  entrer  eu  har 
inouïe;  ne  pas  établir,  ne  pas  former  dhar 
moitié  : si  vous  iilharmonirz  les  moyens  von* 
n'obtiendrez  pas  de  résultats  ou  sous  n'en 
obtiendrez  quo  de  faux  ; quand  les  choses 
,'iuliarmoiiiet.l  naturellement  entre  clics , il 
devient  impossible  d’ohnnir  par  elles  un  suc- 
cès d'acliun. 

inliarmoniifite,  adj.  des  2 g.;  (l'iularmouie , qui 


est  de  l'inlisioiome,  qui  marque  riuj.'Ciiid  .h 
principes,  de  choses,  I muni  m dtliUnle, 
d'iutclligeuec  cotre  les  liununes  : ce  sont  des 

1 actes  inhai  ironiques. 

Inliarmonismc,  s.  m.;  continuelle,  meessanta  in* 
harmonie  ; tout  ce  qui  ne  produit  que  de 
l'inharmooie  : c'est  de  l'ii  hai monisme. 

Inharnachi,  e,  adj  ; qui  n'e»i  pas  harnaché.,  ou 
l'est  mat  : eu  rbeval  est  inhumai-'  c. 

Inhiuanlablc , adj.  dis  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
lnsardahle,  ne  peut  être  hasardé,  que  l’ou  nu 
doit  pas  hasarder  : c’est  iuliasardahle. 

Inhnsardanl,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ue  fait  pas 
l’action  d’Jia>ardcr;  qui  n'est  pas  hasardant  , 
ne  met , ue  livre  riun  au  hasard  c'est  nue 
spéculation  inhasardaaîu. 

Infusa.)  dé,  e , f.ast,  pas.  et  adj.  ; qui  u'esl  pas 
hasardé  , mis  au  lùtsard  ; celle  souioie.  est 
■iiliasardéc. 

I «hasarder,  v.  act.  ; ne  pas  hasarder,  ne  pas 
mettre , ne  pas  livrer  au  hasard  : iulia*ûrdrr 
son  argeut,  sa  fortune. 

Intuitif,  ve,  adj.;  qui  n'est  pas  hâtif  ; celle  per- 
sonne est  iuhâlivc. 

Intuitivement , adv.  ; d'une  manière  iuhâlivc  ; 
faire  les  choses  inhiiivement, 

luhaus  table,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  liaussa- 
hle,  ne  peut  être  haussé),  que  l’on  ne  doit  pas 
hausser  : ve  mur  est  iuhaussablo. 

Inhaussant,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ue  lait  pas 
l'action  de  hausser  ; qui  n’est  pas  haussant, 
ne  hausse  pas  dutout  ou  pas  assez  : ce  liaiaii 
est  iuliaiissint  : ces  marchandises , res  den- 
rées sont  inliaiissan'.cs , n'augineulcnt  pas  du 
prix. 

Inhaussé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  nY-,1  pas 
haussé  ou  l'est  incoitsemdilcmenl  ; ce  mur  est 
inha  ussé. 

Inhaussanent,  s.  m.;  étal  inhaussé  : son  iiili.ius- 
sement. 

Inhausser , v aet.  ; ne  pas  hausser,  ne  pas  ren- 
dre pins  liant , ne  pas  augmenter  en  éléva- 
tion : inliauïser  un  mur,  un  édifiée. 

tnhantain  , e,  adj.;  qui  u’est  pas  hautain  : cl  li- 
es! inhatttaine. 

Inhumainement,  adv'.;  d'une  manière  inhumaine, 
sans  Hauteur. 

In  héréditaire,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  lus  é- 
dilaire  ; cette  chose  est  ilili  li.lilairc. 

Inhérëditairenient,  adv  ; d'une  manière  iuln'ré- 
dilaire. 

Inhirëditariable , adj.  des  3 g.J;  qui  n’est  p.-rs 
lié: -éditariahlr,  que  l'on  ne  peut,  ne  dent  pa, 
rendre  héréditaire  : ces  i Iiiim  s sont  inhrréiti 
laiiahle. 

Inheiiditarii , c,  part. .pas.  et  adj.  ; qui  ne  .1 
pas  Itérédilarié  , rendu  licré-Klaire  ■ le  ju,n  - 
voir  e t iuhéréditarîé. 

Inhérédltarier,  v.  act.  ; ne  pas  liérédltarier,  ne 
pas  rendre  héréditaire  , ne  pas  établir  nue 
héi édité  , le  principe  d’Iiécédilê,  ne  pas  Isiie 
entrer  dans  l'h*  redite,  ne  pas  sutiuiclirc  k 
2 i 
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l'Iiéi  édité  : inhéréJiturior  I»  pouvoir  gouver- 
nemental. 

ndlirràlHatiime  , «.  nt.  ; système  inhéiédi- 
laire. 

Inhêrédité,  s.  f.;  absence,  cassation  d'hérédité; 
ôtai,  qualité  de  ce  qui  n’est  pas  héréditaire  : 
l’hihérédité  de  droits  politiques , de  pou- 
voir. 

Inliéritnble,  »dj.  des  * g.  ! ce  qui  n’est  pas  hé- 
ritable,  ne  peut  être  transmis  par  succession  : 
cette  renie, cet  avantage  est  iuhéritable. 

Inhi'rilier,  s.  m.  f.,  ère; celui,  celle  qui  n’est  pa< 
héritier  : il  sera  l'héritier  des  biens  de  son 
père,  mais  il  sera  l’inhéritier  de  tes  vertus. 

Inlniilable  adj.  des 2 g ; qui  ne  peut  être  hési- 
té, dans  quoi  on  ne  doit  pas  hésiter  : cette  af- 
faire, cette  opération  est  inlié-itable. 

Itihi'vlnnt,  e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’arlion  d'hésiter;  qui  n'est  pas  hésitant , qui 
ne  marque  pas  d'hésitation  ; une  marche  in- 
liésitante. 

n hititateu',  t.  m.  f.,  trier, • celui,  celle  qui  n’hé- 
site pas  , en  rien. 

lnhét  dation,».  f.;  absence,  opposé  d'hésitation: 
dans  le  comliat , rinhésilalion  donne  le  suc- 
cès et  la  victoire , et  elle  est  toujours  néces- 
saire dans  tout  ce  qui  demande  de  l’au- 
dace. 

lahitité,  a,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas,  n’a 
pas  été  hésité  s eette  attaque  fut  inhésitée. 

Inhétiltr,  v.  n.;  ue  pas  hésiter,  ne  pas  faire  arec 
hésitation,  ne  pas  rester  incertain,  imhalanrer 
sur  le  parti  que  l'on  doit  prendre  :t  inhésiler 
sur  un  parti  h prcnpre,  un  choix  il  faire. 

lnhétititme,  s.  m.;  système  d'iuhcsilatiou  : son 
inhésitisme. 

Inheurt'itable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  lieu- 
réisahle,  ne  peut  être  h-'Ureisé  rendu  heu- 
reux : cet  homme  est  inheuréisablc. 

Inlieuréiinnl,  r,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'Itcuréiscr  , de  s'heuréiser  ; qui  n’esl 
pat  lieiiréisant , n'heuréiic  pas,  ne  rettJ  pas 
heureux  : U . satisfaction  des  envies , des  dé- 
sirs, des  caprices  , est  très  souvent  inheuréi- 
sante,  parco  que  ceux  satisfaits  en  amènent 
d'autres  plus  impérieux  : U furluoc  est  iuhru- 
réisanlc  quand  ou  ne  sait , ni  la  posséder , ni 
en  jouir. 

Inhturéiiaiian,  s.  f.;  état  inltcuréisé  : son  inheu- 
rcisalion. 

InheuUitô,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
heurcisé,  rendu  heureux, 

Inheurt'itcr,  r.  act.  et  pr.;  ne  pas  heuréiser,  ne 
pas  s’heuriiutr.J  ne  pas  rendre,  ne  pas  devv- 
uir  heureux  : l’homme  veut  le  houheur  , il  en 
a besoin , il  le  cherche  et  il  le  manque  le  plus 
souvent  par  ses  propres  faits.  Celui  qui  inap- 
préric  1rs  causes,  qui  inappropose  les  moyens, 
qui  'nationalise  l'action,  ue  peut  que  l'inbcu- 
réiaer  et  s'inheuréise  toujours. 

1 itérai  ta, entrer,  adv.  ; d’une  manière  inheuretisr, 
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peu  heureuse  : cet  homme  spécule  inhenreu- 
eement. 

Inheur  eut,  e r,  adj.;  qui  n'est  pm  heureux,  qui 
manque  de  bonheur. 

Inhcunabte,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  lieurta- 
ble , ne  peut  être  heurté,  que  l’on  ne  doit  pas 
heurter  ; ce  caractère  est  inhenrlable. 

Inheuriant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  heurter  ; qui  n’est  pas  heurtant , 
ne  heurte  pas  t des  réponses,  des  observations 
iulieti  riantes. 

Inheui  tuteur,  i.  m.  f.  trice  ; celui,  celle  qui  ne 
heurte,  ne  choque,  ne  blesse  pas, 

hiheurtatinn.  s.  f.;  ce  qui  n’est  pas  heurtation  , 
étui  inheurlc  : i'inhcurtalion  des  personnes, 
des  principes. 

Inhettrté,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  n'est  pas 
lieurlé  : les  principes  sont  inheurtés. 

Inheurtemenl,  subst.  maso.;  même  lignification 
qu’inheiirlalion. 

Inheurter,  \.  act.;  ne  pas  heurter,  ne  pas  bless- 
• r,  ne  pas  choquer  ; un  grand  résultat  de 
l'étude  des  convenances,  c'est  celui  d'inheur- 
ter  le»  personnes. 

Inhibiusme , i.  ni.;  système  d’inhibition. 

Inhibitoirement , adv.;  d’une  manière  iuhibitoire; 
par,  avec  inhibition. 

Inhldisable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  hiilisa- 
blc,  ne  peut  devenir  hideux, qui  n'est  pas  sus- 
ceptible de  s'hidiser  : ces  personnes,  ces  rho- 
scs  sont  inbidisable. 

Inhiditant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
fanion  d'hiditer,  de  s'hidiser;  qui  n’esl  pas 
bidisanl,  ne  rend  pas  hideux  : sa  cicatrice  la 
dépare,  mais  elle  est  inhidisante. 

Inhidisf,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  lii- 
disc;  rendu,  devenu  hideux. 

ïnhiditer,  v.  aet.  et  pr..  s’ — ; ne  pas  hidiser,  ne 
pas  s'hidiser;  ne  pas  rendre,  ne  pat  devenir  hi- 
deux : ce  ne  sont  pas  les  difformités  physiques 
qui  biditent  le  plus  l’homme,  ce  sont  ses  vices 
de  caractère  et  scs  tnésaeiiont.  il  ne  s’inhi- 
dise  que  par  la  constante  action  de  vertu, 
d’honneur  et  de  bien. 

Inhivernuble,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  hiver - 
nahle,  ne  peut  être  hiverné,  garde  pendant 
l’hiver  : ces  moutons  sont  inhivernablea. 

Inhivervi !,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  hiverné  ; qui 
n’est  pas  habitué  au  froid. 

Inhomoloçnble,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  ho- 
mologahle,  ne  pent,  ne  doit  pas  être  homolo- 
gué, confirmé,  approuvé  : cet  acte  est  inhu- 
mologsble. 

Itihomologalion,  s.  f.  ; état  Inltomologué:  l'inlio 
mologation  d'un  acte. 

Inhomologutf,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  homologué  -.  cet  acte  fut  iuhomo- 
logiié. 

Inhomolofuer,  v.  ici.;  ne  pas  l.omelogucr,  ne 
pas  approuver,  ue  pas  confirmer  judiciaire- 
ment : iuhomologucr  un  acte. 

Inhonornble , adj.  des  2 g ; qui  n'est  pas  hon°- 
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rallie,  qui  ne  peut,  ne  sloil,  ne  mérite  pns 
être  honoré  : ret  homme  est  inhonorable. 

Inhotioïablement,  adv.)  d'une  manière  inliono- 
rible  : vous  vous  conduisez  inbonorablo- 
ment. 

Inhonorant,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  honorant,  ne 
fait  pas  honneur  : cet  acte  est  ihhonorant. 

Inhostile,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  hostile  : 
c'est  un  acte  inhostile. 

Inhoslilement,  adv.;  d'une  manière  inhnstile, 
sans  hostilité  : agir  inhottilemcnt. 

fnhostillsable,  adj.  des 2 g.; qui  n'est  pashosti- 
lisabie,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  hostilité  ; 
contre  qui  on  ne  doit  pas  entrer  en  hostilité  : 
celle  personne  est  inhostilisable. 

Inhostilisé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
rendu  hostile;  qui  n’est  pas  objet  d’une  hos- 
tilité : cette  personne  est  inhostiliséc. 

Inhosliliser,  v.  uct.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  devenir 
hostile;  ne  pas  se  livrer  à des  actes  d’hostilité 
contre  quelqu’un:  inhostiliser  les  personnes  : 
cette  personne  s'inhostilise. 

Inhottilisme,  s.  masc.;  système  d'inhnslilité  : 
riuhostili$mr|:lc  la  paix:  c’est  l’it lustili  me  de 
la  lâcheté. 

Inhostilité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  n’est  pas 
hostile  : c'est  de  l’inhostililé. 

Inliumablr , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  inhume  ; cette  personne,  ce  corps  est 
'iuhiim  aille. 

Inhtimanisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
inhuroanisé,  rendu  inhumain,  qui  est  aiiseeji 
hic  de  slnliumaniscr  : un  gouvernement  qui 
actionne  par  les  supplices  est  toujours  de  plus 
en  plus  inhumanisahje. 

Inhumanisant,  c,  part,  pr  et  adj.;  qni  fait  l’ac- 
tion d'inhumaniser,  do  s'inhumaniser;  qui 
inhumanité,  renJ  inhumain  c l'impiété  est 
toujours  inhunianUnntc 

Inhumanisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  inhumain  , qui  manque  d'humanité  : 
cette  personne  est  ioliumanisée. 

Inlnnnaniser,  v.  acl.  et  pr. , s’ — ; rendra , deve- 
nir inhumain  , ne  point  avoir  d'humanité  : 
iuhumaniser  son  action  : cette  personno  s'i- 
nhumanisc. 

Inhimanismt , a.  m.;  ce  qni  n’esl , no  présente 
que  des  actes  d'inhumanité  : ce  n'est  que  de 
l’iiihumanisme. 

[nhumbltmenl , adv.;  d’une  manière  peu  humble, 
sans  humilité , sans  modestie. 

Inhumecté,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  humecte  ou  ne 
l’est  pas  assez  : c’est  inhumecté. 

Inhumide  , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  humide  , 
res  Unix  sont  frais,  mais  inlmmides. 

Inhumilinblc , ;adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  htimi- 
liahle  , ne  doit , ne  mérite  pas  être  humilié  : 
relie  personne  rsl  inlnimiliable. 

Inhumilinnl , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  d’huutilier,  de  s’humilier;  qui  n’est 
pas  humiliant,  n’bumilie  pas  : c’est  iuhunii- 
liant. 
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Mnmiliatkin  , *.  f.;  absence  d’htrmimtinn  : él  ,t 
inbiimilié  : son  inlmmiliation. 

Inlmmillé,  e,  parl.Jpas.  et  (iilj . : qui  n’est  pas,  n’a 
pas  été  Inimitié  : elle  en  fut  iuhiimiliêe. 

Inhumilier,  v.  aet.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  humilier, 
ne  pas  s'humilier  ; ne  pas  mortilier,  ne  pas  se 
morldier  : il  est  toujours  bien  d'mhumilier  les 
personnes  : relie  personne  s'iuhumilie. 

Inhumilisme,  s.  m ; système  d’inhumiliation;  c’est 
de  rinhumihsmc. 

Inhumilité,  s.  f;  manque,  défaut,  absence  d’hu- 
milité : son  inhiimihté. 

Inhypocrité , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
rendu  , devenu  hypocrite  ; ce  qui  ne  présente 
pas  de  l’hypocrisie  ■ celte  action  est  inlivpo- 
crhée. 

Inlnjpocritcr,  v art,  et  pr.,  s’— ; ne  pris  rendre, 
ne  pas  devenir  hypocrite,  ne  pas  porter  à l'hy- 
pocrisie : inhypnrrlscr  une  jeune  personne,  sriu 
caractère, 

Inhypocriter,  v.  n.;  ne  pas  hypneriter,  ne  pas 
faire  l'hypocrite , de  l’hypoci  isie  : vous  inliy-  A 
pocrilez. 

tnidéal , c,  adj.;  qui  n'est  pas  idéal  : c’est  inî- 
déal. 

Inidéalité,  s.  f ; état , qualité  de  ce  qui  n'est  pal 
idéal  : c’est  de  l’inidéaUté. 

Inidemifiable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  iden- 
tifiable, ne  peut  être  identifié,  qui  n’esl  |ûic 
susceptible  de  s’identifier  ; res  r — "oe-  , res 
choses  sont  loi-i — rUiaiees. 

Iiihtctiiificaiion , s.  f.;  absence  d'identification  : 
état  iniduntilié  : son  inidenlification. 

htitlenlifié , c,  part.  pas.  et  adj.;  qni  n'est  pas 
identifié  : ces  personnes,  ces  choses  sont  im- 
dentiflées. 

Indentifter , v.  acl.  et  pr.  , s' — ; ne  pas  identi- 
fier, ne  pas  s’identifier;  ne  pas rnofondre  sou 
existence  avee  celle  d’un  autre  : inidentifier 
les  personnes,  les  rhosrs  : ces  personnes,  ees 
choses  s'iiiidenlifient. 

Inidentiqne,  adj.  des  2 g ; qni  n’c>l  pas  identi- 
que. 

Inidemiqnement , adv.;  d’une  manière  inid .'ini- 
que. 

Iniilcnlilé,  *.  f.;  absence  d’ilonlilé  ; état , qualité 
de  ce  qui  est  inidcnlique. 

Inidoliilrable,  adj.  des  2 g ; qui  « est  pas  idol&a 
trahie;  qui  no  peut,  uc  doit  pas  cire  idolâtré, 
aimé  avec  passion  : telle  personno  mérite  èlr* 
s i nui  ; mais  elle  est  inklotàlrable. 

Inidohilré , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'csl  pas 
idolâtré  ; elle  est  aiorco;  niais  idolâtrée. 

Inidol  llrir,  v.  aet.;  no  pas  idolâtrer;  ne  pas  ai- 
mer avec  passion  ; il  l'aime;  mais  il  iinitl  <- 
làtre. 

Initpintdf,  adj.  des  2 g.;  qui  n’esl  pas  ignoble  : 
c'est  ignoble. 

Ini  /noblement , adv.;  d’une  manière  inignuhtc  « 
agir,  se  conduire  hii,;uohlement. 

\lniqnominie,  s.  f.;  absence,  opposé  d'ignamini 
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Inignominientemeni , adv.  ; d'uitV  manière  iui- 
guominicusr,  uns  ignominie. 

Inignominiewg , te,  qui  u’ust  |>as  ignominieux, 
ne  présente  pas  d'ignoiainio. 
luignorable,  adj. des  2 g.;  ce  qui  u’est  pas  igno- 
raldc  , ne  peut  rester  ignoré  : ces  choses  sont 
inignorubtes. 

Iiiiijnorammtnt , aJï.;  sans  ignorance,  avec  con- 
naissance : il  en  parle  inignoraœment. 
Inignorance,  s.  f.  ; absence  d'ignorance,  connais- 
sance des  choses:  son  inignorance  des  choses. 
Inignorant , e,  s.  et  adj.;  celui , celle  qui  n'est 
j>as  ignorant  : il  est  iuignorant. 
tnignori,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  ignoré,  qui  est 
connu,  découvert  : son  crime  est  inignoré. 
Inillégal,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  illégal  : ccl  acte 
est  iuillégal  : cette  action  est  inillégalc. 
Inillégalemcnl,  adv.  ; d'une  manière  inillégalc, 
sans  illégalité  : agir  inillcgalcmeut. 
Inillégalité , s.  f.,  état , qualité  de  ce  qui  n’est 
pas  illégal  : rinilligililé  de  cet  acte. 
Inillmniné,  e,  adj.  ; qui  u'esl  pas  illuminé  : 1a  ville 
fut  inilluminée. 

Inillusion,  s.  f.;  absence  d'illusion  : son  iuillu- 
sion. 

Inillusionné,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  illlusiouné,  qui 
est  sans  illusion  : elle  est  inillusion  née. 
Inillusoire,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  illusoire, 
qui  ne  tend  pas  h tromper  par  une  fausse  ap- 
— ***1" ne*  : c’est  inillusoire. 

InillusoirSUtnt -l'une  manière  illusoire:  se 
bercer  inillusoirciuent  rësprtrp l'imuÿuaiiqn. 
Inillutlrablc , adj.  des  2 g ; qui  n'est  pas  illus- 
trable,  ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être 
illustré  : il  est  iuillustrable. 

Inillusiralion  , s.  f.;  absence  d'illustration;  état 
inilluslré  : sou  inillustration. 

Inilluslré , e,  part.  pas.  et  ad.;  qui  n'est  pas  il- 
lustré : il  est  inilluslré. 

Inillustiér,  v.  acl.  et  pr.,  s’ — ; ne  j as  illustrer, 
no  pas  s'illustrer;  oc  pas  rendre,  ne  pas  deve- 
nir illustre:  inilluitrcrunc  personne:  cet  le  per- 
sonne s’inillustre. 

Inilntisalle,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  ilotisa- 
1,1e,  que  l’ou  ne  peut  iiotiser,  rendre  ilote  : cet 
homme,  ce  peuple  est  inilotisahlc. 

Inilotieé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  ilo- 
lisé  : ce  peuple  est  inilolisé. 

Inilotiser,  v.  act.;  ne  pas  iiotiser,  ne  pas  rendre 
ilote  : inilotiser  un  peuple. 

Inimaginable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  ima- 
ginable, ce  qui  ne  peut  s'imaginer  : c'est  ini- 
maginable. 

Inimaginalre , adj.  des  2 gcn.;  ce  qui  n’est  pas 
imaginaire: sa  maladie, sou  boubeur  est  initna- 
ginaire. 

Inimaginairemenl , adv.;  d'une  manière  inima- 
ginaire : il  est  inimaginairemenl  affecté  ; rar 
sa  peine  n’est  que  trop  réelle. 

Inhnnginalif,  ve , adj.;  qui  n est  pas  imaginatif, 
qui  n'imagine  pas  aisément  : son  esprit  est 
iniiiiaginatif. 
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Inimaginalion  , s.  f. ; manque,  défaut,  absence 
d'imaginaliuu  : c'est  de  riuiuiagiualiuD. 
Inimagini , e,  patt.  pas,  et  adj.;  qui  u'esl  |ms 
imaginé,  inventé  ; c tic  chose  est  iuimagiuée. 
Inimaginer,  v.  sel.;  ne  pas  imaginer,  ne  pas 
créer,  ne  pas  inventer  ; ne  pas  chercher  h faire 
croire  une  chose  que  l’ou  invente  pour  un 
but  : je  vous  prie  de  croire  que  j'iniiuagiue  h* 
faits. 

Inimbécille,  s.  et  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  iuv 
ltceille  ; il  est  inimbécillc. 

Inimbécillcment , adv.;  d'une  manière  inimbé- 
cille,  saus  imbécillité  : vous  agisses  iuimbéc il. 

1 entent. 

Inimbicillilt , s.  f ; absence  d’imbécillité  ; clat 
d'une  personne  inimbécille,  qualité  de  eu  qui 
n'est  pas  imbécille  ; son  iuimbécillitc. 

Inimbu,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  imbu  : son  esprit 
est  inlrabu  de  ces  principes. 

Inimitable,  adj.  des  2 geu.;  qui  peut  être,  doit 
être  mérite  être  ininuso  , pris  eu  haine  : ces 
personnes  , ces  choses  sont  inimisables. 
Inimisant.  c , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'inimiscr  ; qui  fait  inimiscr,  qui  attire  l’inî - 
mitié , la  haine  : votre  caractère  est  inirni- 
saul  : vous  u'avez  d'aménité  que  daus  les  for- 
mes, vous  n'avez  rien  dans  le  ceeur,  et  sou  ac- 
tion est  continuellement  inimisaulc- 
Inimisê,  c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  liai,  pris 
eu  baiue,  qui  est  objet  d'iuiinitié  : cette  per- 
sonne est  inimiséc. 

Inimiscr,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  porter,  se  porter 
de  l'inimitié,  de  la  haine  , do  l'inimitié;  haïr, 
devenir  ennemi  : ces  personnes  s'ininiiseiit. 
tniimsmc,  s.  m.;  incessante  inimitié,  ce  qui  u'est, 
ne  montre  qu'une  continuelle  action  de  haine, 
d’ennemi  : c’esf  de  l’inimismc. 

Inimilalcur,  t.  m,,  f.  trice;  celui,  cello  qui  iui- 
raite  pas,  rien  : il  est  inimilatrur. 

Inimitatif , ve,  adj.  ; qui  u’cst  pas  imitatif,  qui 
n’imilc  pas  ou  imite  mal. 

Inimitation,  ».  f.;  manque,  défaut,  absence  d’imi- 
tation ; état  inimité  : l'inimitalion  des  choses, 
Inimitaiiccmcnt,  adv.;  d'une  manière  iuimitative, 
sans  imitation. 

Inimité,  c,  part.  pai.  et  adj.;  qui  n'est  pas  imité 
ou  l'est  mal  ; cette  personne,  celle  chose  est 
inimitée. 

Inimitcr,  v.  act.;  ne  pas  imiter  ne  pas  rendre 
semblable  : inimitcr  les  personnes,  les  choses. 
Inimilieuscmcril,  adv.;  d’une  manière  inimilicuse; 

par,  avec  inimitié,  haine. 
fntmilieux,  se,  s.  et  adj.;  celui,  celle  qui  poite 
du  l'inimitié  ; ce  qui  est  de  l’inimitié,  qui  la 
marque,  l’exprime  : il  est  iuimitieux  : c'cst 
iuimiiicux. 

Inimmanité,  s.  f.;  absence  d'immanilé,  de  dure- 
té, de  grossièreté,  de  caractère  d’action  : sou 
inimmanité  : l’iuiuinianité  de  caractère. 
Inimmolable,  adj.  dee  2 g.;  qui  n’est  pas  itr.mo- 
laljlc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  immolé,  sa- 
crifié : celte  personne  e t inimmolahlè. 
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InimmoUuion,  a.  f ; état- minimale  : ton  iniramo 
lalion. 

Inimmol' l%  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas,  n'a 
das  été  immolé  : celle  personne  fut  mimmo- 
lée. 

Inhnmoler , ▼.  ecf.  cl  pr.,  •’ — ; ne  pas  immo- 
ler, ne  pas  s'immoler,  ne  pas  sc  sacrifier  : cette 
personne  s’inimmole. 

Initnmonde,  aiJj.  des  2 g.  ; qui  nVst  pas  im- 
monde : c'est  inimmonde. 

Inimpcrieuscmcni , adv.  ; d’une  manière  impé- 
rieuse, sans  impériosité  : commander  impé- 
rieusement. 

Inimpêrieuxy  se,  s.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  impé- 
rieux : elle  est  inimpéricuse.  ce  qui  n'est  pas 
impérieux,  n'a  rien  d’impérieux  : c’est  inim- 
périeux. 

inimpériosité,  s.  f.  ; état,  qualité  de  cc  qui  est 
inimpérieux  : son  inimpériosité 

Inimpertinemment,  adv.;  d’une  manière  initn- 
periinente,  sans  impertinence. 

inimpertinent,  e,  s.  et  adj  ; qui  nVst  pas  imper- 
tinent ! il  est  inimpertinent.  ce  qui  n'est  pas 
impertinent,  do  l’impertinence  : c’cst  iuimper- 
tinent. 

In  impétueusement,  adv.;  d’une  manière  inimpé- 
lucuse,  sans  impétuosité  : faire,  agir  inimpé- 
lueusemeut. 

Inimpctucux,  se,  adj.;  qui  nVst  pas  impétueux  : 
son  action  est  toujours  inimpétuctise.  Subs.  : 
un  inimpctucux. 

Inimpi  tuosité,  s.  f.;  absence  d’impétuosité,  état, 
qualité  de  ce  qui  n’est  pas  impétueux  : son 
iuiiii|)éluo9ité  : l’inimpétuosifé  n’est  pas  tou- 
jours une  qualité. 

Inimpfacabilisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
implacabilisable  , qui  n'est  pas  susceptible  de 
s’implacabiliscr,  d'implacabilité. 

Inimplacabilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  implacabitisé  rendu  , devenu  implacable  : 
sa  vengeance  csl  terrible,  mais  elle  est  iuim- 
placabilisée. 

Jrtimplàcabilistr , v.  act.  et  pr  , s* — ; rendre, 
devenir  iuiinplacable  ; ne  pas  laisser,  ne  pas 
rester  implacable  : on  doit  toujours  inimptaca- 
biser  ses  courroux. 

Inimplacabilité , s.  f.;  état, qualité  de  ce  qui  csl 
inimplacablc  ; absence  d’implacabilité. 

tnimplaeable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  im- 
placable, que  l'on  peut  nppaiser  : sa  haine  est 
forte  et  grande;  mais  son  r<rur  est  si  bon 
quelle  est  toujours  inimplacable. 

Inimplaninblc,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
implantable,  nepeui,  ne  doit  pas  être  implan- 
té : rcs principes  sont  iniinplani.tb'es/ 

In  implantation , s.  f.;  état  inimpianté  : son  inim 
plantation. 

Inimpianté , c,  pari.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pa» 
implanté  : si  les  vices  sont  inimplnntés  dans 
son  coeur,  il  fera  facile  d’v  Implanter  des  vér- 
ins. 
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Inhnpkintcr,  v.  act.  ; no  pas  implanter  : inim- 
planter  des  vice»  dam  le  cœur. 

Inimpie re,  adj.  de»  2 g.;  qui  n’est  pa»  implcxe. 

Inimplicabl»,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pa»  impli- 
cable,  no  peut,  ne  doit  pas  être  impliqué  : il 
csl  inimplicabte,  ne  peut,  ne  doit  pos  être  im- 
pliqué : il  est  inimplirahlc  dans  celle  affaire. 

Inimplicalion,  a.  f.;  état  inimpliqué  : son  inim- 
plication. 

Inimplique,  t,  part.  pa».  et  adj.;  qui  n'est  pas, 
n'a  pas  été  impliqué  : il  fut  inimpliqué  dans 
celte  affaire. 

Inimpliquer,  v.  act.  ; no  pas  impliquer,  ne  pas 
envelopper  dans  une  accusation. 

Inimplorable,  adj.  des  2 g.  ; qui,  ce  qui  n’est 
pas  implorablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  im- 
ploré : ce  secours  est  iuimplorabte  : celte  per- 
sonne, le  ciel  est  inimplorable, 

Inimploralion , s.  f.  ; absence  d'imploration; 
état  initnploré  : dans  les  temps  calamiteux, 
l'inimploralion  du  ciel  csl  la  plus  grande  laule 
que  l'on  puisse  commettre  au*  yeux  d'une  po- 
pulation fanatique. 

Imploré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  im- 
ploré, prié  avec  instance,  ardeur  : le  ciel  est 
inimjdoré. 

Inimplorcr,  v.  act.  ; ne  pas  implorer,  ne  pas 
prier,  ne  pas  demander  avec  inlance,  ardeur  : 
inimplorcr  le  ciel. 

Inhnporiun,  e,-  adj.;  qui  n’est  pas  importun. 
Subs.  : c'est  un  inimporlun. 

Inimporluni'mcni,  adv.;  d'une  manière  inirnpor- 
tune,  sans  importunité. 

Inimporlunablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  im- 
portunable,  que  l’on  ne  doit  pas  importuner  : 
cette  personne  est  inimporlunable. 

Inimportunant,  e,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d’importuner;  qui  n'est  pas  impor- 
tunant, n'importune  pas  : vos  visites  sont 
’initnportunantes. 

nimponmé,  c,  port.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
importuné  : il  est  iniinporluuc. 

Inimpnrlimer,  y.  act.;  ne  |>as  importuner,  ne  pas 

tanguer  par  des  assiduités , ne  pas  se  rendre 
importun  : inimporluner  les  personnes. 

Inimportmilf,  s.  f;;  absence  d'importonitc;  étal 
qualité  de  ce  qni  n’est  pas  importun  : c’est  de 
l'iniinportunité  : son  inimporlunilé. 

Inimposable , adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n'est  pas 
imposable,  ne  doit  pas  être  imposé , donné 
comme  condition,  comme  joug;  cc  qui  ne 
doit  pas  être  soumis  à l'impôt»  : cea  person- 
ne», rcs  choses,  ces  propriétés  sont  inimposa- 
bles. 

Inimposant,  e,pnrl.  pr.  et  aJj.;  qui  ne  fait  pas 
larlion  d imposer;  qui  n’est  pas  imposant, 
qui  manque  de  dignité,  qui  n’exprime  pas  de 
respect  : celte  jiersoune  est  inimposant  : il 
a des  formes,  des  manières  iuimposantes. 

Inimposé,  e,  part.  pas.  ci  adj.;  qui  n’est  pas  im- 
posé, soumis  à l’impôt  : cette  personne,  celte 
propiiêlc  est  itiimpuste  qui  n'fst  pas  donné 
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comme  obligation  : il  est  beaucoup  de  choses 
in  imposées  par  le  devoir  et  que  la  délicatesse 
et  les  bienséances  cnmmandeni. 

In  imposer , v.  act.  ; ne  pas  imposer,  ut*  pas  sou- 
incttreà  1 impôt;  ne  pas  obliger  de  supporter, 
de  faire  contre  la  volonté.  Pr. , *’ — ; ne  pas 
s'imposer,  ne  pas  su  soumettre  a.».. 

In  imposteur,  s.  ui,y  f.  se;  celui,  celle  qui  u’est 
pas  imposteur. 

lu  impotent,  c,  s.  et  adj.;  qui  u'est  pas  impotent: 
il  eu  inimpoleni. 

ht  imprégné,  c,  adj.  ; qui  n’est  pas  imprégné  : 
«’ttt  inioiprégué  dans  son  esprit. 
Inhnprcscriptibtiisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui 
est  rendu  iniiuprescripiiblc  : votre  droit  *it 
iniiiipte&n iptibilhé,  vous  pouvez  le  perdre. 
humprescripubiliur,  v.  act.;  ne  pas  rendre  im- 
prescriptible ; laisser  rendre  sujet  à la  pres- 
cription : imprcscriptibiliscr  tmo  créance,  un 
> droit.  » 

ht  un  prêter  iptibiiitéy  g.  i.  ; état,  qualité  de  ce; 
qui  n'est  pas  iuimpresci  ipiiblo  : sou  auprès-  j 
ciiplibilifé. 

hnniprescnptibi* , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
* imprescriptible,  qui  peut  SO  prescrire,  qui  es! 
sujet  à la  prescription  : c’est  inimprcscripti- 
Me. 

iuimpressiounable,  adj  des  2 J-',  qHi  n’est  pas 
impressionnable,  u'est  pas  susreptibie  d’irn- 
-pression  ; il  est  iniuipressionnable. 

In  impressionnant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne 
la  a pas  l'action  d'impressionner,  de  s'impres- 
sionner; qui  n’est  pas  imprcsd  .unain , qui 
n’impressionne  pas  : cette  nouvelle,  celle  cau- 
se, cette  circonstance  lut  [>our  lui  tout  à lait 
inimptcisi'-mnanie. 

i fmmprcstiounc , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  u’est 
pas  n'a  pas  été  impressionné. 
jnntiprcssioiiner , v.  act.  et  pr.,  »’ — ; ne  pas  im- 
pressionner, ne  pas  s’iinprcssionnrr  ; ne  pas 
te  frapper  d'une  chose  : e elle  perso  nue  s’iuitn- 
preSMouur . . 

lutmprnnnùle , adj,  des  2 g.  ;ce  qui  n'est  pas  im 
pnu  labié,  ms  peut,  ne  doit  pas  être  imprimé  : 
cet  ouvrage  est  inimprimable. 
kuimprimé t e,  adj.  ; qui  n’est  pas,  n’a  pas  été  im- 
primé : son  ouvracc  fut  in  imprimé. 
h, improvisé , c , part.  pas.  cl  adj.  ; «jui  n’est  pas 
improvise  : ce  discours  est  iniuiprovbé. 
inrmnrat tser,  v.  art.;  ne  pas  improviser  : inirn- 
j»r n viser  scs  réponses,  un  discours. 
hirmpui sable  , ndj . des  2 g.  ; qui  u est  pas  im- 
putable, m peut  être  impulé  , qui  n’est  pas 
susceptible  d’impulsion  ; cet  homme  est  iuuu- 
pMlsnblc.  # 

hihnpnlst , e,  part  pas.  cl  adj.;  qui  u’est  pas  im- 
pulsé, qui  est  sans  impuUiou  : cette  persouuc 
est  inimpuUce. 

inimpnUn  r , v'.  acU  et  pr. , •’ — ; ne  pas  impul- 
f«rf  sTimpuber;  ne  pas  donner,  nv  pas  pren- 
din  <1  iirifititvÎMi  ; itiiiupulscr  • IVupril , «m* 
!'»  -un  i 
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hliniputabiliu,  s,  f;  ; état  , qualité  de  ce  qui  Oét 
inimputable. 

Inimpuiablc , adj.  des  2 g.  ; cc  qui  n'est  pas 
.imputable,  uc  peut,  ne  doit  pas  être  imputé  : 
ce  fait  est  ininipu table  à .. 

luimpuiaiion,  s.  f.  ; absence  d’imputation  ; état 
immpulé  : l’iuiinpu talion  de  ce  fait. 

Inimpnié,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas,  n’a 
jias  clé  imputé;  cc  fait  lui  fut  inimpulo. 

Inimputer,  v.  act.;  ne  pas  imputer,  ne  )>as  attri- 
buer à quelqu'un  une  faute,  un  méfait  : iuirn- 
puter  un  fait  à quelqu’un. 

inincareérable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’esl  pas  in- 
careérablc,  ne  (icut,  ne  doit  pas  cire  incarcé- 
ré : cette  personne  est  inincareérable. 

Inincarcéré , c , adj.  ; qui  u’est  pas , n’a  pas  été 
incarcéré  : il  est  inincarcéré. 

InincarnabU , adj.  des  2 g.  ; qui  ne  peut  élrc 
incarné,  u’est  j«as  susceptible  de  s'incarner  : 
La  divinité  est  inincar  noble. 

Ininccntliable , adj.  de»  2 g.  ; qui  n’est  pas  in- 
cendia Ue,  ne  peut  être,  u’est  pas  exposé  à être 
incendié  : celte  maison  est  iuiuccndiablc. 

Iniucauliaire,  s.  et  adj.  des  2 g.  j qui  n’est  pas 
incendiaire. 

Inticeu  (liai  renient,  adr.;  d’une  maniera  iuimeu» 
d aire. 

Inincendié,  c , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’esl  pas  , 
n’a  pus  élé  incendié  : ce  village  lut  luinceu* 
die. 

Inincendier , v.  act.  ; ne  pas  incendier  : iniu- 
cendicr  une  maison,  un  pays. 

InhiccrliuuU , s.  f.  ; absence,  cessation  d'incerti- 
tude : son  iuiucerlitudc. 

InincideHlêr,  v.  u.  ; ne  pas  incidenler  , uc  pas 
faire  naître  des  incidents  : vous  iuincidentez. 

inineitaUe , adj.  des  2 g.  ; qui  ne  si  pas  muta- 
ble , que  l’on  ne  peut , que  l'un  ue  doit  pas 
inciter  : cette  personne  «si  inincitablc  au  bien, 
le  mal  est  trop  dans  sa  nature. 

InindtoM,  e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  d'iueiler  , qui  n’est  pas  incitant,  im  li- 
cite pas  : des  vertu#  irkiucilanlçsaubicuuesont 
plus  vertus.  . 

hiind  talion  , s.  f.  ; absente  d’incitaUou  ; étal 
iuincilé  : l'inincitalion  au  méfait  laisse  souvent 
entier  la  persouuc  daus  les  route»  de  l’action 
de  bien. 

I unicité,  e,  part.  pus.  cl  adj.  ; qui  u’est  pas  in- 
cité . il  est  initiale» 

luiiiciier,  \ . act.;  uc  pas  inciter  ; inmciUi  uuc 
personne  à fa  ire  lu  mal. 

Inincommodable  , adj.  dos  2 g.  ; qui  u est  pas 
iucniiunodabtc,  ne.  peut,  être  incommodé,  que 
rien  me  pqut  incommoder  : celle  personne  est 
iumcommodable. 

hiiu  c ont  mo  dont,  e , part.  pr.  cl  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  d'incommode»  ; qui  n’est  pas  in- 
couju.oJanl t u’m  oiuui  >de  pas  : c’est  inin- 
eamuioilatit. 

j . ; qui  u\  fi  pas  i 
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commode,  importun,  gênant  : il  e»l  iwiiunn- 
moile. 

Inincommode,  e,  part.  pas.  et  a lj.;  qui  u'cat  pas 
incommodé  1 il  est  iuincomroodé. 

Inincommoder , v.  acl.;  ne  pas  incommoder  , ne 
causer  aucune  incommodité. 
hiincommodili  , s.  f.  ; abscuce  d incommodité  ; 
étal , qualité  de  ce  qui  n'est  pas  il  commode  : 
son  ininccmmsdité. 

Ininconslance,  s.  f.  ; absence  d'inconstance  ; état, 
qualité  de  ce  qui  n'cvt  pas  iucoustant  : l'i- 
uiuconstance  dans  lafteclion  prouve  qu'elle 
n'est  basée  que  sur  une  véritable  estime. 
Iniuculpablc,  adj.  des  2 g.;  qui  lies!  pas  ineiil- 
pablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  inculpé  : cette 
persoune  est  minculpable. 

Jninculpalion , s.  f.  J état  iuiuculpé  : son  iuin- 
culpation. 

Inincufpé,  e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n’est  pas , 
n’a  pas  été  inculpé  : elle  est  iniuculpée. 
Ininculper,  v.  acl.;  ne  pas  inculper,  r.c  pas  je- 
ter une  fauta  sur  quelqu'un  : iuiuculper  une 
personne. 

Inindcmni sable,  ad/,  des  2 g.  ; qni  n’est  pas  in- 
demnisable, que  l'on  ue  doit  pas  indemuiser  : 
celte  personne  est  iuinJemnisable. 
Inindentnisanl , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  d'iudeinuiser  ; qni  u'est  pas  in- 
demnisant, ue  fait  |ias  indemnité  , qui  il’in- 
demuise  pas , ou  uc  le  fait  pas  convenable 
ment  : cette  chose  est  iniudemuisante. 
Inindcmnisi,  e.  part.  pas.  et  adj.; qui  n’est  pas, 
ha  pas  clé  indgrouisé  : cette  personne  est 
indemnisée. 

Inindcmuiser  , v.  acj.;  ne  pat  indemniser  , ne 
pas  donuer  une  indemnité,  ou  la  donner  mal, 
tusoflisante  : iuindcmiiiser  une  personne  d'un 
dommage  causé  , de  ses  peines  , de  ses  démar- 
ches. 

Inindcmnlsme,  t.  m.  ; système  d'iniudemuilé  : 
c’est  de  riniademnUmc. 

Inindcmnisi  , ».  f.  ; manqua  , début , absence 
d'indemnité;  étal,  qualité  de  tout  ce  qui  u’est 
pas  indemnité  , de  ce  qui  est  lusuliisanlc  in- 
demnité; état  d une  personne  inindemnisce  : 
son  inindeiiinilé. 

Inivdi  ptndmice,  s.  f . ; absence  d’indépendance; 
état  inindependant, qualité  do  ce  qtu  est  initi- 
dépendant  : l inindcpeudancc  de  la  volonté^ 
de  faction. 

InindipendnM  , e , adj.;  qui  n'est  pas  indépen- 
dant : cette  persunue  e-t  iiiiude|irndaiitr. 
Inindicablc,  adj.  des  2 g.;  qui,  re  qui  n’est  pas 
iuihrahlc  , ne  peut,  ne  doit  pas  être  indiqué  ; 
ces  choses , ces  causes  sout  inindicables. 
Inilidicani,  e,  part.  pr.  et  aJj.  ; qui  uc  fait  pas 
l’action  d indiquer  , qui  hest  pas  indicanl  : 
ce  pieu  est  iiiindicaut. 

Inindiculif,  ve,  arlj.;  qui  n'est  pas  Indicatif,  qui 
n'indiqua  pas  ou  indique  mal  : ce  «igné  ist 
in  indicatif. 
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luimltcalwu,  i.  f.;  étal  iniudiquo  . t'inindicahon 
des  choses,  dits  cause*. 

Iniiidicativement , adv.;  d'une  manière  iniudi- 
cative,  sans  iudieation. 

Inindicible,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  indi- 
cible : c’est  iuindiciblc. 

In  indifférence,  s.  f.;  absence  d’indifférence,  de 
froideur,  d'insensibilité  : son  inindiffcienor. 
Inindiijencc,  s.  f.;  absence  d indigence:  I inindi- 
gence  est  le  résultat  de  l'ordre,  de  l'intelli- 
gence du  travail  et  de  sou  activité. 

Inmdigcnl,  «,  adj.;  qui  n'est  pas  indigent,  pau- 
vre, nécessiteux  : il  est  inindigent. 

Inindignablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  ne  peut  être  in 
dign*,  nc'st  pas  susceptible  de  s'indignât  : quoi  ! 
après  de  tels  faits,  vous  restez  inindignable. 
Inindignanl,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ue  fait  pas 
l'acfion  d'indigner,  de  s'indigner;  qui , ce  qui 
n’est  pas  indignant , ne  cause  pas  d’indigna- 
tion : ces  procédés  ne  sont  pas  beaus,  mais 
pourtant  ils  sont  inindignants. 

Inindigvaiion,  t.  f.  ; absence  d'indignation  ; état 
inindigné  : quand  on  s'iniudigne  d une  action 
qui  commande  l'indignatiou  , l'ioindignalioii 
<il  une  culpabilité,  ello  prouve  de  l'immo- 
ralité , elle  prouve  que  les  racines  du  méfait 
sont  dans  le  ccrnr;  car,  si  ne  nous  indignons 
d'une  action  indignante,  c'est  que  nous  n'avons 
rien  dans  l'àme  qui  nous  en  éloigne,  c’est  que 
nous  somme  déjà  familiarisé  avec  celte  action. 
Inindigne,  s.  et  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  in- 
digne des...  : il  est  inindigne  de  cet  Iwuneur. 
qui  n’est  pas  indigne,  qui  u’est  pas  de  nature 
à indigner,  i causer  de  l'indignation,  qui  u'a 
rien  d’indigne. 

Inindigni , e , part.  pas.  et  adf.  ; qui  n'est  pas 
indigné  ! celle  personne  est  iuindqnée. 

Inindijneme»/,  adv.  jopposé  d'indignement,  d'une 

manière  inindigne:  il  fut  inindiguament  traité. 
Inindigner , v.  aet.  et  pr. , a' — ; ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  indigne  ; ne  pas  causer,  ne  pas 
prendre,  ne  pas  concevoir  d'indignation  : s’in- 
digner d'un  méfait;  c'est  transiger  avec  lui. 
Inindignili,  s.  f.;  absence  d'indigmlé;  état,  qua- 
lité de  ce  qui  n’a  rien  d'indigne:  l'iuiudiguilé 
d'un  fait,  d’une  action. 

Inindiqué,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  in- 
diqué ou  l'est  mal  : c’est  inindiqué. 
Inindiquer,  v.  act.j  ne  pas  indiquer,  ne  pas  faire 
connaître , ou  le  faire  mal  : iniudiquer  lps 
choses,  les  causes. 

Iniitdividualisablc,  adj . des  2 g ; ce  qui  n'esl  pas 
individualisable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  in- 
dividualisé, attribué  à l'individualité , à l’indi- 
vidu seulement  : ces  intérêts  généraux  sont 
ioindividualiiables. 

Individualisation,  s.  f.:  état  inindividualisé. 
Individualisé,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pat 
rendu  individuel,  qui  n’est  pas  attribué  à 
l'individu  seulement. 

Inindividualisé  f,  V.  art.;  lie  pas  individualiser, 
ne  pas  rendre  individuel,  ne  pot  attribuer  à 
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l'individu  {tintement  ; ne  pus  prendre  S la  gé- 
néralité  pour  reporter  *ti  l'individualité;  ne 
pas  mltnrber  h l'individualité  : iuindmdwali- 
les  intérêts  généraux. 

Itihtdivhlualismt ^ s.  u».;  système d’inindividuà- 
lis  a lion. 

luiudividnnliiê,  s.  f ; état,  qualité  de  cc  qui  ne 
constitue  pas  rindividualité. 
iHindiriduety  lc}  mlj.;ce  qui  n'a  pas  rapporta 
l'individu,  ne  se  rattache  pas  h l'individu  seu- 
lement. 

]ndividuciltn\mt>  adv.;  d’un  manière  inindivi- 

duellc. 

Ivintlolfncc,  s.  f.;  absence  d’indolence;  état, 
qualité  de  ro  qui  n’est  pas  indolent  : l’inindo- 
tence  est  une  qualité  première,  parce  qu’elle 
jv»*sibrti<e  toutes  les  activités  morales  et  phy- 
siques. L'indolence,  surtout  pour  la  jeunesse, 
est  un  vice  funeste;  car,  par  elle  tout  s’inuti* 
lise  en  l'hominr,  esprit,  intelligence  ei  ac- 
tion. 

Inindoltvl,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  indolent,  qui 
n’a  pas  d’indolence.  Substantivement  : c’esl 
*•  nn  mindol»  ut. 

htinilubtrttimnit,  adj.  ; d'une  manière  indulgen- 
te,sans  in  lulgenie:'von3  le  traitez  inindulgem- 
ment. 

hitmlulffrvcc  , s.  fl  ; manque  , défaut  , absence 
d'indulgence  : l'indulgence  est  en  tout  néces- 
saire; mais  on  doit  toujours  la  régler  sur  le 
caractère  habituel  des  personnes  qui  en  peu- 
vent être  l'objet , cl  sur  les  circonstances  de* 
faits  : l’inindtilgonce  est  toujours  un  acte  qui 
inhuma nise  le  caractère  et  le  cœur. 
IwiHlutgencisme,  s.  in.;  système d'mindulgence  : 

' c'est  de  rinindulgcncismc. 

Injndulffênt , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  indulgent 
r SnhitMll.  , un  iniudiilgont  : linindulgcnt  ap- 
|»elle  contre  Ihî  tontes  les  sévérités  et  toutes 
les  rigueurs , même  l'impardou. 
htintlnurinblty  adj.  des  2 g ; qui  n'est  pas  in- 
dustriable,  ne  petit  être  industrie. 
Inffhlmtrié  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
industrie  : cctlc  chose  est  inindu *trîée. 
îftiurfmb  1er,  v.  nctlt.;  inemploycr  son  industrie, 
ne  pas  faire  avec  industrie  : inmdntfrier  les 
choses. 

Imudmiricmcmcnt,  adv.*  d’une  nnuicre  inin- 
dust rieuse,  vans  industrie. 
ltiimtustricux,  s c,  adj.;  qui  n’est  pas  iudtis- 
liieux. 

Inincplisaut,  r , part.  pas.  et  adj  ; qui -ne  fait  pas 
l'aelimi  d'iuçpiiicr,  de  s'inept  iscr  ; qui  n’e.vl 
pas  invptiant,  ne  cause  pas  l’ineptie,  ne 
rend  pas  inepte. 

Itiineylisê,  c,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
rendu,  devenu  inepte,  qui  uc  présente  pas 
d'ineptie  : celte  personne  est  inioeptisée. 
Inineptiser,  v.  art  et  pr.,  s* — ; ne  pas  inep1 
tuer,  ne  pas  s'mcpiber;  ne  pas  rendre,  ne 
pi*»  devenu  inq  t*,  ne  p u taw»  4 üî*ptie, 
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de  rineptie:  Netlt.;  ncp.it  faife  l'incptc,  de 
l’ineptie  : vous  ioineptisez. 

Inivfectablt , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  infecta* 
b le,  n’est  pas  susceptible  de  s'infecter  : ces 
lieux  sont  ioinfeclahles. 

Inin/eciani , c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'infecter,  do  s'infecter,  qui  n'ost  pas 
infectant,  n’infecte  pas,  ns  cause  pas  d'infcc- 
tiou  : ces  causes,  ces  choses  sont  ininfec- 
tantes. 

tuinfectê , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  o’est  pa*  in- 
fecté : ccs  lieux  sont  ininfcctés  : ces  choses 
sont  iniufcctéeg. 

Inivf celer,  v.  act.  ctpr.,  s’— ; ne  pas  infecter, 
ne  pas  s’infecter;  ne  pas  causer  d'infection. 

Ininfi  ciion,  s.  f ; absence  d'infection;  état  inin* 
ferlé. 

ininférieur,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  iuférisur  : 
elle  est  io  inférieur. 

ininfériorité , s.  f.;  état,  qualité  de  te  qui  n’est 
pas  inférieur  ; son  iuinfériorité. 

In  vfiin  sé,  e,  part,  pas.  et  ûdj.;  qui  n'est  pas 
tendu,  devenu  infime. 

tninjhniscr,  v.aet.  et  pr.,  s* — ; ne  pas  infimi*ef, 
ne  pas  s’infimiscr;  ne  pas  rendre,  ne  pas  de- 
venir infime  ; il  n'y  a que  la  bille  conduite 
qui  mînfimise. 

IninflexibiUsê,  r,  part.  pas.  ét  adj.;  qui  n’est 
pas  inllciibiliié,  rendu,  devenu  inflexible  : 
cette  personne  est  bien  sévére,  peut  être 
dure  ; mais  elle  est  ininflcxibdtséc  par  sa  ri* 

gidiîé. 

tninflexibiliscir , t.  àct.  et  pr.,  s'—;  ne  pas  in* 
flcxibiliscr,  ne  pas  s'inflcxibiliscr ; ne  pas 
rendre,  ne  pal  devenir  inflexible  : l’ homme 
peut  et  doit  même  rigidiser  son  caractère  et 
ses  mœurs  ; mais  il  doit  toujours  s'ininQext» 
biliser. 

ininflcxibililé , s.  f.;  étal  ininflexiblc,  accessible 
à la  compassion. 

Ininjlexible,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  in- 
flexible, qui  est  susceptible  do  compassion  ! 
il  est  iu inflexible. 

cable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  infli- 
geablc.  ne  peut,  ne  doit  pas  être  iuiniligé  : 
cette  peine  est  ininfligcable. 

luinjlgè,  e , adj.)  qui  n'est  pas  infligé  : cette 
peine  est  iniulJigéo. 

tninfluanmeni , adv.;  d'une  manière  ininfluente, 
fans  influence. 

tniv/hiniçablCy  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  in* 
lluenrahle,  que  i'on  ne  peut  inllueurer  : il  est 
ininflurnrabl*. 

Ininflncnce,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  d'in- 
fluence : sou  ininliueuce. 

Ininfjneucc , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n'esl  pas 
influencé  : il  est  iniolhieocé. 

Iniujlnevccr . v.  acf.  ; ne  pas  influencer,  ne  pas 
exercer  d’influence  : jninlluenccr  les  per- 
sonnes. 

hii'fita*!,  e,»dj.  ; qui  n'est  pat  influent,  n’a 
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pas  d'milflaicc  : coi  raidCtu  , P?»  caosidéra- 
lions  fureut  iuinflurnlc*  sur  l'assemblée. 

Inin/lutntiil,  le,  adj.  ; qui  n’esl  pas  inDiieuliol , 
qui  est  tic  l'iuiuilucuce,  qui  ue  lient  pas,  ne 
marque  [>as  d’iullueuce  : uuo  action  niiu- 
llueul  ioilo. 

biuif  racleur , a.  m.,  f.  trite  ! celui,  cella  qui  ne 
cummet  paa  d'infraction. 

hmifr action,  ».  f.  ; absence  d'infraciiun  ; élal 
montrant. 

lninfractionisme  » ».  ni.  ; système  d'infraciiun  , 
dincnfreinle. 

Ininfractlotmable  , adj.  des  9 g.  , qui  n'est  pas 
susceptible  d’infraciiun,  qni  ne  peut,  ne  doit 
pas  être  bifractionné  : eu  reglement  est  iuin- 
fractinuoahlo. 

Ininf r actionné  , t , pari.  pas.  et  adj.  j qui  n'est 
pas  bifractionné,  qui  n'est  pas  , qui  un  pas 
clé  l’ubjct  d'une  infraction  : ce  règlement  lut 
ininfractionué. 

Ininfr  actionner,  r.  oct.  ; ne  pas  commettre  une 
infraction. 

Jninànisable,  adj.  des  9 g.  ; qui  n'est  pat  iniini- 
sablc,  quu  l’uu  no  duit  pas  iuimiaer,  prendre 
en  liaiuc,  'en  inimitié  : eetto  persuanu  est 
ininimisable. 

luinimiu' , a , part,  pas.  et  adj.  ; qui  n'csl  pas 
ioimisé  : celle  persuuuc  est  iniuiiuisée. 

luinimiter,  v.  »cl.  et  prou,  s’ — ; ne  pas  iuimi- 
«er  , no  pas  aiuimiacr;  no  pat  porter,  ne 
pat  se  porter  d’inimitié,  de  balue  d'auimosilé  : 
ininimiscr  une  personne. 

Ininit  table,  adj.  des  î g.;  qui  n'csl  pas  iniliable, 
que  l'on  ne  peut , ne  doit  pas  iuilier  : Celte 
personne  est  miniliable. 

îninitiatiott,  a.  f.;  état  initié  : son  initiation  dans 
cette  société. 

Jniniiiaiiyitallc,  adj.  des  i g.  ; qui  n’est  pm> 
initias isalilc,  ne  prut,  ne  doit  pas  être  initia  - 
visé,  qui  doit  rester  sans  initiative  : ce  priuce 
est  ininiliativisablc. 

luinilituivisi,  e,  part.  |ms.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
iniliativisé,  qui  est  sans  initiative. 

Ininitiaiiviier,  v.  net.;  ne  pas  iuilialivisor,  ne 
pas  duuucr  une  initiative. 

Inimité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas  mi- 
lle : cette  personne  est  ioinniôe. 

luinilier,  v.  ect.  j ne  pas  initier,  no  pas  admet- 
tre dans  une  cérétnoeie,  dans  uuo  société, 
dons  un  secret  : iuinilicr  une  personne  dans 
une  affaire. 

Inmjuriablt , adj.  des  9 g.  ; qui  n'est  pas  inju- 
riabla  , ne  peut , ne  doit , ne  mérite  pas  être 
injurié  ; celle  personne  est  iubijuriabie. 

Ininjurié,  e,  pari.  pas.  cl  adj.;  qui  n'esl  pas,  n'a 
pas  ôté  iujuriè  : il  fut  ininjurié. 

Ininjuricr,  v.  nçta;  ne  pas  injurier,  ne  pas  dire 
des  injures  li  quelqu'un  ; eu  lui  disuut  cela 
je  l'iiiiiijuric. 

Ininjurictuement , adv.  ; d'une  manière  ininju- 
rieuse,  sans  tnjuru  : je  vous  parle  ininjtiriru- 
fem»ui. 
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Ininjurted.»  , se,  adj,  ; qui  n’esl  f3k  injuririfv , 
outrageant  , offensant  : ccs  paroles  sont  iaitr- 
jurieuses. 

Ininquiel,  cl»,  adj.  ; qui  u’est  pas  inquiet  : son 
sommeil  est  ieinqniet. 

Ininquiétable,  adj.  des  9 g.  ; qui  n’esl  pat  iu - 
qiuûlable,  ne  peut,  ne  doit  jias  être  inquiété  : 
celle  personne  est  ioinqniétable. 

Ininquiétant,  e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d’inquiéter,  de  s'inquiéter  ; qui  n’est 
pas  inquiétant , ne  cause  pas  d'inquiétude, 
qui  n'inqiiièle  pas  t ce*  choses,  ees  nouvelles, 
ces  rirconslinees  sont  ininquiélantes. 

Ininquiel  ',  e,  part.  pe*.  et  adj.  j qui  n'est  pas 
inquiété  : cette  personne  est  inmqtiiélée. 

Ininquictrmenl,  adv.  ; d'une  manière  ininquié  • 
tée,  sans  inquiéludo  : il  vit  ininqnicle'iicnl. 

luinquii  1er,  v.  act.  et  pron  ; ne  pat  inquié- 
ter, no  pas  s’inquiéter  ; ne  pas  donner,  ne 
pas  causer,  ne  pas  prendre  d'inquiétude  ; ne 
pas  troubler  quelqu'un  dans  scs  projets. 

Inwqwitueie  , S.  f.;  absence  d'inquiétude,  ina- 
gitalion,  inlouriiienle  d'esprit  : l'ininquiélndc 
est  plus  le  résultât  de  la  |pai*  avec  sa  ron- 
cieuce , des  inforfailurcs  au  devuir,  è l’hon- 
neur. que  de  tons  les  contentements  et  les 
bonheurs  matériels  de  la  vie. 

Ininsatiable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  insa- 
tiable : cet  homme  curie  beaucoup,  pourtant 
il  est  ininsatiablo. 

Ininserit,  e,  adj.  ; qui  h’est  pas  inscrit  : c’est 
ininscrit. 

Ittiiisérable.tnii.  des  9 g.  ; ce  qui  n’est  pas  in- 
sérable, ne  peut,  no  doit  pas  être  inté,  é : Ces 
relies  ions,  ces  observations  sont  ininsérables 
dans  le  procès  verbal. 

Ininsérè,  »,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas,  n'a 
l<as  etc  inséré  eetto  clause  est  ininséréc 
dans  l'acte.  t.  i ..  . . 

Iilin tirer,  y.  act.  ; ne  pas  insérer  : ininséref 
une  clause,  une  condition  dans  un  acte,  drus 
un  marché. 

Ininsertion , s.  f.  ; manque  , défaut,  absence 

, , d 'insertion  ; état  iuinséi  é : l'ininsertion  d'une 
clause , d’une  condition  dans  un  acte  , dans 

nu  marché. 

Ittiiuiilicustiuenl , adv.  ; d'uuo  manière  ininai- 
dieu.-e,  sans  insidiorité,  sans  moyens  insidieux  : 

agir  iniusidieusernent. 

Initnitlieutc,  te,  adj.  ; ce  qui  n'est  pas  iusidieux  : 
ro  moyen  est  ininsidieux. 

Ininsiiliosité , s.  f.  ; étal , qualité  de  ce  qiii  est 
iuilltidicux  : l'ininsidins'té  des  parolu,  des 
moyen*. 

hiinstallnble  , adj.  drs  9 g.  ; qui  n’est  pas  in> 
s'allable  , ne  peut , ne  doit  pas  être  installé  ; 
il  est  ininstallnhlr. 

Intimait,, e, port.  pas.  et  adj.;  qui  n’rst  pas  in- 
stallé : il  est  ininstallé. 

In  installer,  y,  act.  et  pron.  s'—;  no  pas  instal- 
ler, ne  pas  s'installer  : ininslallcr  nne  per. 

sonue,  * 
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IniiKtaifiMKnffi  alv  tant  instance 
prier  iuiuslaïuinent. 

lninstantané,  e,  adj.  ; qui  n'est  pai  instantané  : 
c'est  iuiuslanUné. 

Jnimtruil,  e,  adj.;  qui  n'ost  pas  instruit  : il  cal 
ioinstruit. 

Ininsultablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  iusul- 
tablc,  11e  peut , ne  doit  pas  être  insulté  : ce 
poste,  celte  personne  est  ininsultablc. 

lniusullammenl , adv.  ; d'une  manière  ioinsul- 
tanlc,  sans  insulte. 

Iniiisullam,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  no  fait  pas 
l’action  d'insulter  ; qui  n’est  |>as  iusuliant , 
n'iusulte  pas  : c'est  iuinsulUul  ; ce*  propos 
sont  ininsultants  pour  lui. 

Jiwitulti  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
n'a  pas  été  insulté  : elle  fut  iuiusullée. 

JninsuUer,  v.  acl.  ; ne  pas  insulter,  ne  pas  faire 
insulte  : ininsulter  les  personnes. 

Iniulctjre , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  intègre 
qui  manque  d'iutcgrité  : l'bomme  iniulégrc 
u'a  et  oublient  jamais  ni  estime,  ni  coutiance 
ni  véritable  considération . ’ 

luinlégrUi , s.  f.  ; manque  , défaut , absence 
d'intégrité  ; l'intégrité  honore  l'humme  et  le 
maintient  dans  1a  roule  .le  la  justice  et  de 
'honneur.  L'iniutégrite  lejdcshunore  et  dévcr.J 
gondc  tout  en  lui. 

InintcUigemmtni,  adv.;  d'une  manière  inintelli 
gcnle,  sans  intelligence. 

Inintelligence. , 1.  f.  ; manque,  defaut , absence 
d'intelligence  ; son  inintelligence  est  natu- 
relle. 

Inintelligent , c,  adj.  ; qui  n'est  pas  intelligent, 
qui  manque  d'intelligence  : substantivement 
vous  êtes  un  inintelligent. 

.. IriiiUelUgibilisant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne 
fait  pas  l’action  d’intelligibiliaer,  de  rendre 
intclligillible  : c'est  en  ioinlelligibilisant  les 
choses  que  l'on  en  éloigne  les  personnes.  t>ui 
n’est  pas  intelligibiliianl , ne  tend  pas  intelli- 
gible : celte  application , celte  définition  est 
iuiuteUigibilisante. 

Inintelligihllise , e,  part.  pas.  et  pdj.  ; qui  n'est 
pas  rendu  intelligible  : toutes  ces  choses  sont 
inintclligibilisées. 

Inimcltigibillstr , v.  aet  et  pr.  s'  — ; ne  pas 
intclltgibiliscr  ; rendre,  devenir  inintelligible 
inintelligibilissr  les  choses. 

Ininlcnlinn,  s.  f.  ; absence,  opposé  d'intention  : 
son  inintention. 

Inihlcntionnel,  le,  adj.;  qui  n'est  pas  intention- 
nel, no  marque  pas  d'mteu  lion  ; opposé  d’in- 
tentionnel. 

hiinieniiannellcment,  adv.;  d'uno  manière  iuin- 
tentionnelle  ; sans  intention. 

Inin’crdiclibililé. , 1.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 
est  ininterdiclible. 

Inintcrdictible,  adj.  des  2 g.;  ca  qui  n'est  pas 
iutcnliclihlo,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  iu- 
ttrdit. 


ImnieTiHcilov,  s.  f.;  état  ininlerdit:  l'mioter- 
diclion  d’une  personne,  d'une  chose. 

Ininterdit,  e,  adj.  et  part,  pas.;  qui  n'est  pas  in- 
terdit : uue  personne  une  chose  iuiuler- 
dita. 

Inimerdire , r.  a.;  ne  pas  interdire,  no  pas  em- 
pêcher de  faire,  ne  pas  défendre  l'usage,  U 
jouissance  des  choses;  ininterdire  la  promenade 
la  danse. 

Inintéressant,  e,  adj.;  qui  n'est  paa  intéressant, 
n'inspire  pas  de  l'intérêt  ; cette  personne  est 
i intéressante. 

Inintereni,e,  adj.;  qui  n'est  paa  interresié  : 
cette  personne  est  ininteressée. 

Ininternabl»,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  inter- 
nable,  qui  est  insusceptible  de  s’interner,  de 
devenir  interna  : ce  mal  est  iuinternable. 

Ininternationai,  e,  adj.  qui  n’est  pas  internatio- 
nale, entre  plusieurs  nations,  de  nation  a na- 
tion : c’est  ininternationai. 

IninternaUonalemenl-,  adv.  d'une  manière  mim- 
ti  nationale. 

Inintemationallteble , adj.  des  2 g.;  qui  n'esk 
pas  internationalisable,  ne  peut,  no  doit 
pas  être  internationalisé,  rendu  international: 
ces  interets  sont  iuinlernationalisables. 
Inintenatienalitatien,  s.  f ; état  ininiemation»- 
lisi  ; son  ininternalionalisaiion. 
Inùitentaiionalisé , a,  part.  pas.  ot  adj.;  qui 
n'est  pas  internationalisé,  rendu  international, 
de  nation  h nation  : eea  intérêts  sont  ininter- 
nationalisés. 

Inimemationaliter,  v.  a.  et  pr.  s’—*  S ne  pas 

international  isac,  ne  pas  rendre,  ne  pas  devenir 
internai  jouai,  de  nation  è nation  : ininterna- 
tionaliser  des  intérêts,  une  action  : Ces  inté- 
rêts s'inintcrnationalisent, 

Iniritemutianalieme,  s.  to,;  système  d’ininterna- 
tionalisation. 

Inintemationaliti,  s.  f.  état , qualité  de  ce  qui 
est  iniolvruatiunal. 

Ininternt,  des  2 g.;  qui  n’est  pas  interne  : son 
mal  est  ininterne. 

Ininter  ru1,  e,  port.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas  in- 
terné, rendu,  deveuu  interne  : son  mal  est 

ininter né. 

Inintememcni,  adv.  d’une  manière  inin- 
terne.” 

Ininterner,  v.  a.  et  pr.  s‘— - ; ne  pas  rendre,  ne 
pas  devenir  interne  ; sou  mal  s’ininterac. 

Inintcrnili,  s.  f ; élal,  qualité  de  ce  qui  est  iuin- 
terne  : son  ininternité. 

Inimerpellable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  in- 
tcrpcllable.  ne  l>eut,  ne  doit  pas  être  inter- 
pellé. 

Ininlerpellà,*,  adj.;  qui  n'est  pas,  n'a  pas  clé 
interpellé:  il  fut  inintrrpellé. 

Ininterprdable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas 
interprétable,  ne  peut , ne  doit  pas  cire  inter- 
prété. 

Inintcrpr?li,e,»i]  ; qui  n'est  pas,  u'a  pas  été 

interprété  ; c'est  iniuterprèlé 
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hmitànogeable,  adj.  des  2 g ; qiu  n lest  pas  in- 
terrogeable, ne  poul  être  interroge:  culte  per- 
sonne est  iuulerrogcable. 

Ininlerrogé,  e adj,;  qui  n'ctl  pas,  n'a  pas  élé  in. 
lerrogé  : il  fui  ininterrogé. 

Ininterrompu,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  inter- 
rompu ; ce  travail  est  ininterrompu. 

Ininterruptible,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  in- 
terruptible, ne  peut,  ne  doit  pas  cire  inter- 
rompu, ce  travail  est  iuinterrupt  bie. 

Ininlerruption,  s.  f.;  absence  d interruption,  état 
ininterrompu  : l'iniulcrrupiiou  d'un  travail, 
d'une  chose! 

Ininlervenion,  s.  f.;  absence  d'interversion,  in- 
dérangement  d’ordre  : son  ininlcrvcrsmii. 

Inimervcrti,  e,  |<art.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
iulriverti  : c'est  iniuterverti. 

Ininlerverlir,  v.  a.;  no  pas  intervertir,  ne  pas 
déranger,  ne  pis  renverser  : ininlorvertir  l'or- 
dre des  choses. 

Ininicrrerlisnabtr,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas 
iiitertertissable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  in- 
tcrvcrli  : uu  ordre  de  chose  iuintervertissa- 
ble. 

luintei  verlitmu,  r,  part.  prés,  et  adj.;  qui  ne 
fait  pas  l'action  d'intervertir  ; qui  n'est  pas 
intervertissant,  ne  cause  pas,  u’auièue  pas 
d'interversiou  : ce  resu  émeut  d action  lut  in- 
inlervertissanl' 

hiiiilervcrtiistmenl,  i.,nl.;  état  iniuterverti  un 
inintervertissement  d’ordre. 

Iniiilmiitabtc,  adj  des  2 g.;  qui  nest  pas  uni 
midublc  ; que  l’on  ne  peut  in'i  uilcr;  cet 
homme  est  iuinlimidable. 

Inhilimidont;  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  pe  fait 
pas  l’action  d'intimider,  de  s'iutimidcr  ; qu> 
nest  pas  intimidant,  u'intiiuido  pas  ; toutes 
ces  menaces  furent  iniuiiinidanlca. 

Iiiinlimidutiou,  s.  f.;  étal  iiiiuliuiidé  ; sou  inin- 
limidation. 

Ininlimidé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
intimidé  : il  est  iuintiinidc. 

lmntimider,  v.  a.  cl  pr. — ; na  pas  iu  lirai  Jet, 
ne  pas  s’intimider  : le  danger  l'iuioti 

mille.  ... 

hriiilrrpidist.  f,  adj.;  qui  n'esi  pas  iiiln'^iul(tf  j 
qui  est  sans  iiltrémiljlé. 

hiintrcpidité , fi  f manque,  defaut,  absolu  e 
d'intrépidité:  son  mjntiépidité. 

InintrigaM,  c,  s.  ci  adj.;  qui  n'est  pas  intrigant: 
C'est  ntt  iniulrignot. 

Ininoeetivt,  e,  adj.";  qui  n'est  pas,  ti'a  pas  clé  in- 
vectivé : il  fui  in invéft 

Tni*nmtÜ9Ul  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n est  pas  in- 
vctllable,  no  peut  être  iuveuté  : cès  choses 
sont  ininu  niables. 

Ininventt.  e,  part.  pis.  et  adj.;  qui  n’est  pas  in- 
venté : ces  choses  sont  ininsentées. 

Ininventcr,  v a.;  ne  pas  inventer,  no  pas  sup- 
poser : j'inin tente  Cciéfioses: 

Inimtenable,  adj.  des  2 qui  n’est  pas  inver- 
sable;  n«(teb'.  n-  th)i'  p.iM'reiurmit,  fondu 
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inverse,  mis,  placé  à f’iuvorso  : CS  choses 
sool  ininvcrsables. 

Ininversé,  e pari,  pas.;  qui  n'est  pas  inversé, 
rendu  inverse , mis  placé  à l'iimrse  : CCS 
choses  sont  ininver  ées. 

Ininver  scr,  v.  a.;  no  pas  inverser,  no  ) as  rendre 
inverse,  ne  pas  mettre,  no  pas  placer  h l'in- 
verse : ininverser  les  choses. 

Inimenion,  s.  f.;  absence  d'inversion,  état  inin* 

versé,!  *°n  ininversioo. 

Imnacriitmt,  S.  ni  ; système  d'ininversion. 
lamottli,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n est  pas  in- 
vesti, environné  ou  qui  l'est  mal  : cette  ville, 
cette  place  est  investie. 

Ininvetlir,  v.  a.;  ue  pas  investir,  ne  pas  environ- 
ner où,  le  (aire  mal  ; minveslir  uue  ville,  une 
place 

Iniiivettistalde,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  in- 
veslissalilu,  que  l'on  uc  peut  pas  investir  com- 
plètement : celte  ville , cette  place  est  inin- 
vraliisable. 

luim-ettistement,  a.  in.;  étal  iuîuvrsti  : l'iniu- 
vestissemcnl  de  la  place.  ' 

Ininvitirable,  adj.  di  s 3 g.t  qui  n’est  pas  in- 
vétéralde,  ne  peut  s'invétérer  : les  vices  se- 
î ont  toujours  iuinvéléraldcS'.siia  persoune  en- 
visage leur»  terribles  résultats  ; parce  qu’alors 
die  rn  appréciera  tout  le  danger. 
lainvMré,  e,  adj.;  qui  u’est  pas  invétéré;  la 
corruption  est  jusqu'alors  iuinsétérée. 
Iniiw'itctble,  adj.  des  2 g.;  qui  u'esl  pas  invin- 
cible : un  peuple  libre  est  ininviurible;  mais 
aussitôt  qu'il  sort  des  ordres  de  la  civdisatiou 
et  de  la  dignité  de  la  liberté,  il  est  invinci- 
ble; parce  qu'alors  if  entre  dans  tous  les 
désordres  et  dans  toutes  les- anarchies  d’ac- 
tion, ii-i 

lumviolabiliti,  e.  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  luinviolable,  qui  a perdu  l'avantage,  le 
droit  d'ins iolabitilé  ; ce  prince,  ce  lieu  est 
inmvi'dahiliso. 

Ininviolabilitcr,  v,  pet.;  ne  pas  inviolahiliscr, 
n-  ne  pas  rendre,  ue  pas  laisser  inviolable  : 
iiiiiiviolabilisOiMinti  personne,  uu  lieu. 

Iiiim  iolabililé,  ».  f. ; absence,  cessation  d'in- 
violabilité : soa  iuinviohibiUlé. 

Ininv ialable,  aJj.  des  2 g.;  qui  u'esl  jais  invio- 
lable : il  est  iiiiuviolablc. 

Inim  itable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  imita- 
ble, que  l'ou  lie  Juil  pas  imiter  ; cette  per- 
sonne « si  inimitable. 

Ininvocalle,  adj.  des  3 g.;  qui  ii’isf  pas  invo- 
cablc,  ne  peut  être  invoqué  : celle  personne, 
ce  secours  est  invoi.al.le. 
bwvoqud,  e,  adj.;  qui  u’esl  pas,  n’a  pas  élé  in- 
voqué : la  loi  fut  ininvoquée. 
luiqiiisr , r,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu  ini- 
que, qui  est  fait  avec  injustice,  iniquité  ; une 
action  iniquilée.  ■ ’ 'H  •" 

Iniqmeer,  v aet.  et  pr.,  s' — ; rendre,  devenir 
inique,  injuste.  Ncul.j faire  de  l’iniqnité,  agir 
avic’lniqni'é,  velivrvrè  u ie  Injn'llee  outiéc: 
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vous  iniquité»  votre  nciiun,  vos  jugements. 

Iniguisms,  ».  tu  ; systèmo  ci’initjuit»  ; ce  qui 
n’est  qu’aclioi)  d’iniquité  : Ce  n'cst  que  de 
l'iiiiquisme. 

Inirascibilisé,  e,  part.  pas.  et  tilj.;  qtii  n'est  pas 
irascibiliso,  rendu,  devenu  irascible,  qui  est 
sans  irascibilité  : celle  personne  est  iuirasci- 

bilisée. 

Inirascibiliset,  *.  net.  et  pr.,  s'—;  ne  pas  iras- 
éîbdiser,  no  pas  s’ircsriniliser;  no  pasreudre, 
ne  pas  devenir  irascible;  ns  pas  causer,  ne 
pas  prendre  d'irascibili'é  : iniraseibiliser  le 
caractère. 

Ininrégularitt,  ».  f.;  absence  d'irrégularité  : son 
inirrègularité. 

Inirrésohuion,  ».  f.,  absence  d'irrésolution  : son 
in  irrésolution. 

inirritani,  e,  n i fj . ; qui  n'cst  pis  irritant,  qui 
u'csl  pas  du  nature  à irriter  : celte  cause  est 
inirriûalo. 

inirrité,  e,  adj-4  qui  u'est  pas  irirté  : elle  esl 
inirrilée. 

Inisotable,  adj.  des  3 g.;  qui  n'csl  pas  isolahle, 
ne  peut  être  isolé,  que  l'on  ne  doit  pas  laisser 
isolé  - c’esl,  il  rst  inisolable. 

Inisolé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  isolé, 
dans  l'isolement  : elle  est  inisolée. 

iuisolemcni,  ».  m.;  état  inisolé.  Au  Gg.;  inalutn- 
don  : son  inisolemont. 

Inisolcr,  v.  act.  et  pr., — ; ne  pas  isoler  i ne 
pas  s’isoler  : il  s’iatsnle. 

luitiulisable,  adj.  des  3 g.;  qni  peut  élm,  doit 
être  initialisé,  Commencé  par  une  initiale  : 
tous  ces  mots  sont  iuitialisablc». 

Initialisation,  ».  fi;  état  initialisé  ! l'initialisa* 
lion  des  noms,  des  mots. 

Initialisé,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  com- 
mencé par  nue  initiait  : des  mois  initialisés. 

Initialiser,  v.  ocl.;  commencer  par  une  initiale  : 
inilialiacr  les  noms,  des  mots. 

Iniiiaiivemenl,  adv.;  par,  avec  iniaiise  : agir 
initiali  rement. 

Initialitisable.  adj.  des  3 g.;  qni  peut  être,  doit 
être  iniliativisé, avoir  une  initiative:  la  cham- 
bre des  dépétés  cl  iniliativisable. 

Iniliativisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  a une  ini- 
tiative, qni  Actionne  par  un  droit,  une  vo- 
lonté de  priorité  : Ce  prince  est  trop  initia* 
tivisé. 

Initiativiser,  v.  act. ; donner,  accorder  une  ini- 
tiative, un  droit,  nuo  volonté  do  priorité  : ini- 
tia'ivlscr  le  prinre. 

fnjacbérnble,  adj.  des  2 g.;  qui  n’cst  pas  jaclié- 
table,  ne  doit  pas  élro  laissé  en  jachère  : ces 
terres  sont  injachérahles. 

htjnchéraiion,  s.  f.;  état  injaehéré,  absence  de 
jaebératiou  : l'injarhéralion  des  terres. 

Injachéré , «,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’cst  pas 
laissé  en  jachère,  sans  culture  : ces  terres  sont 
injaebéréca 

tnjatkdrer,  v art.;  lie  pas  laisser  de  jarlièré,  én 
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jachère,  sans  culture  : injacbcrct  dès  lèt-rcs. 

Injacltfrlsme,  s.  m.;  système  d'iujachération. 

Injactaneiriisement,  adv.;  d'une  manière  itqac- 
lanrieuse , sans  jactance. 

Injactaticieux,  se,  t.  et  adj.;  celui,  celle  qui 
n'est  pas  jseianticua  ; ce  qui  n’cst  pas,  ne 
présente  pas  de  la  jactance  • c'est  injactan- 

I cieui. 

Injaillissanl,  e,  aJj.;  qui  n’est  pas  jaillissant  no 
jaillit  pas  : une  eae,  une  fuotaioe  faillis- 
sante. 

Injaloutoblt,  adj.  des  2 g ; qui  n'est  pas  jalon- 
sable,  que  l'on  ne  doit  pas  jalouser  : celle  per- 
sonne esl  injalousable. 

Injalousé,  e,  adj  ; qni  n'est  pas  jalousé,  n'cst  pas 
objet  de  jalousie  : son  injalousir. 

Injardinable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  jardi- 
nablc,  que  l'on  ne  peut  bien  jardiner. 

Injardiné,  t,  adj.;  qui  n'est  pas  jardiné  on  qui 
l'est  mal. 

Injavelé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  jnvelé  on  ne  l’est 
pas  assez  : ces  avoines,  ces  orges  sont  inja- 
velécs. 

Injérémiadel,  t.  n.;  ne  pas  jérémiader,  ne  pas 
faite  do  jérémiades,  des  plaintes  importune»  ; 
ne  pas  se  livrer  à des  jérémiades  : vous  injéré- 
Blinde». 

Injésnitiser,  v.  n.;  no  pas  faire  le  jésuite,  du  jé- 
suitisme : vous  injéluitisez. 

Injoignable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  joigna- 
ble, ne  peut  être  joint. 

Injouable,  aj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  jouable,  ne 
peut  être  joué,  que  l'on  ne  peut  jouer  : ce 
jeu,  cette  partie  est  injouable. 

Ittjougnble,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  jougnble, 
quo  l'on  ne  peut  joindre,  lier,  accoupler  par 
un  jong  potir  le  travail  ; ces  bœufs  sont  in- 
jougables.  Au  fig.;  auquel  on  ne  peut  impo- 
ser un  joug  : ce  peuple  est  injougablo. 

Injougatil,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  jouguer;  qui  n'est  pas  jnttgnnt,  ne 
fait  pas  poser  un  joug,  qui  n'impose  pas  un 
un  jong  : une  autorité,  une  Administration 
iejongante. 

Injougué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
jougué,  joint,  lié,  accouplé  par  un  joug  pour 
1c  travail  : ces  bœufs  sont  Injotigués  ou  mal 
jougucs.  Au  fig.;  qui  n'cst  pas  sous  nn  joug, 
qui  a sa  liberté  : un  peuple  injougué. 

Injouguemenl,  ».  m.;  clat  injougué  : l'iojouguc* 
meut  d*s  bœufs,  de  ces  bœufs!  Ait  fig.;  Fin- 
jouguemeut  d'un  peuple. 

Injouguer,  v.  act.;  ne  pas  jouguer  ou  jongoer 
mal  ; tic  pas  juindre,  lier,  accoupler  par  un 
joug  pour  le  travail  : injouguer  des  bœufi. 
Au  fig  ; ne.  pas  imposer  un  juug  à un  peuple, 
ne  pas  le  tenir  tous  le  joug  : injouguer  une 
nation. 

Injottguettsemenl,  adv.;  d'une  manière  injou- 
gtiruse,  sans  joug. 

!f  oegurii.r,  se,  ndj  ; qui  n'eJt  pas  jmgtieut, 
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joug  ; ‘lui  n e*t  pas,  ne  tient  pas 
ne  marque  pas  uu  joug  : c'est  iujougueux, 

Injovial,  e,  adj.;  qui  u’est  pas  jovial,  g*i,  joyeux,, 
qui  ne  présente  pas  du  jovialité  : il  est  injo- 
vial  : c’est  iojovial. 

Injovialemcnt , ad  v.  ; d'uue  manière  injoviale  : 
il  récrée  iojovialeoirnt.  .. 

lujovialitable , adj.  des  2 g,;  qui  n’est  pas  jo- 
sialisablc,  que  l'un  ne  peut  rendre  jolial  : eut 
lionimc , ce  conte  est  iujovialisablc. 

Jnjovialitani , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  jovialiscr;  qui  n'csl  pas  jovia- 
iisaut , ne  jotialise  pas  , ne  rcud  pas  juvial , 
ne  donne  pas  de  joie  , de  galle,  de  jovialité  ; 
cette  fétu  est  iujo  via  lisante  : «os  récits  sont 
injovialisanls. 

Injoeialitil,  e , part,  pr.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
jovialisé,  qui  manque  de  jovulité  : cette  per- 
sonne, celte  réutiiou  est  iujoiiulisée. 

Injovialitcr,  t.  act.  et  pr.,  «’ — ; ne  pas  joviale 
ser,  ne  pas  se  jovialiser  ; ne  pas  tendre  , ne 
pas  devenir  jovial;  ne  paidonucr,  ne  |ias  cau- 
ser, ne  pas  prendre  de  la  joviallt^  : iujovia- 
lisrr  la  caractère  : vous  iqjovialiscz  vos  narra 
tiuus. 

Injovialiié  , i,  f.  ; manque;  défaut,  absence  de 
jovialité. 

j » judicieusement , adv.  ; d'une  manière  injudi- 
cieuse,  sa  us  jugement. 

(n judicieux,  te,  adj.;  qui  u’est  pas  judicieux , ce 
qui  ne  montre  pas  da  jugement.  Subslaut. , 
un  i ejucli  ieus. 

hjurjeal/tc,  ajj.  des  3 g.  ; qui,  ee  qui  u’est  pas 
jiiacable,  ne  peut  être  jugé  Quelle  personne , 
cette  affaire  est  injugeablc. 

In jugé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  jugé  : cette  affaire, 
Cette  personne  est  injugée  , ou  no  l’est  pas 
convenablement. 

in jugement , s.  ni.  , manque,  défaut,  absence  de 
jugement. 

in  juif er,  x.  ncut.  ; ne  pas  juifer,  ne  pas  faire  le 
juif.  Au  fig.,  ne  pas  se  livrer  h l'usure  , ne 
pas  tiomper  dans  un  marché  : vous  iiijuifea. 

/ nj  arable  , adj.  des  2 g.  ; qui , ce  qui. n'csl  par 
jurable  , ne  peut  être  juré  . déclaré  , affirmé 
par  serment  : c’est  injurable. 

Injuré , e , adj.  des  2 g.  ; qui  u'est  pas  juré  : 
celte  chose  est  injuree. 

Injuriablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être,  mérite  d’étre  injurié  : cette  personno  est 
iujuriable. 

In  juridique  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’esl  pas  juridi- 
que : c'est  injuridique. 

/njuridiquemcnl , adv.  ; d'une  manière  injuridi- 
que. 

Injustifiable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  Jtisti- 
fiable,  ne  peut  étio  justifié  ; c’est  iujuslilia- 

lile. 

In  justificatif,  va  , adj.  ; qui  n'csl  pas  justificatif, 
u’ètablit  pas  la  justification  : c'est  injustifiée - 
tif  : celt-  déposition  , cette  pièce  cvl  injusti  f 
ficativé. 
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lujuttificatiecinful,  adv.  ; d’une  manière  injusti. 
(native. 

Injustifié,  a.  qdj.  ; qui  u’est  pas  justifié  : celte 
personne  est  injustifiée. 

Inldchemeiu , adv.  ; d’uue  manière  peu  lèche  , 
sans  lâcheté  : il  s’est  conduit  inllcbemenl. 

Injuitani , e,  adj.  ; qui  u’est  pas  luisant  t cette 
chose  est  inluisaute. 

Iiwababitable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’eit  pas  naba- 
biseble  , ne  peut , nu  doit  pas  être  nahabisé  , 
converti  en  uababio  ; que  Wellington  sache 
que  la  France  sera  loueurs  iunababisahle  pour 
les  Aaglais. 

Inuababiumt,  e , part.  pr.  cl  odj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  nabafiisar;  qui  u’est  pas  uaba- 
bisant,  qui  ne  nababisc  pas  , ne  convertit  pas 
en  nababie  : la  paix  fut  houleuse,  mais  inna- 
babisante. 

lnnababisation  , s.  f.  ; état  iauababisé  ; f'inna- 
babisalion  du  pays. 

Innababisi  .e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pat 
nahabisé , courut!!  en  nababie  ; ce  pays  est 
luntbabisé. 

Innababiser  , ♦.  act.  ; tic  pas  tababUer,  ne  pas 
faire  d’un  pays  une  uabaliie,  ne  pas  convertir 
eu  nababie  ; innababiser  une  conquête. 

Innababitme , s.  m.  ; «ystorno  d'iimababUetion. 

Innatf , re,  adj.  ; qui  u’est  pas  naïf , qui  main 
que  de  uairelc  : celle  personne  est  innaîve. 

I nnuïvetnnil , adv.  ; d'une  manière  iunaive,  sans 
naïveté  : il  parle  innaivement. 

I anale  été,  s.  f.;  absence  Je  naïveté,  d’ingénuité, 
de  vérité  dans  l'cxpressiou. 

Innami,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  u’est  pas  nanti, 
uu  ne  l’est  pas  sulii.-an  ment  pour  la  sûreté 
de  sa  rhoso  : celte  personne  r$t  innautie, 

Innanlir,  v.  act.;  ne  pas  nantir  ou  ne  pas  nantir 
convenablement.  ' 

IrmamissabU,  adj.  de»  * g.  ; qui  n’est  pas  oan- 
lissable,  ne  peut  être  nanti , que  l'ou  n*  doit 
pas  jsantir.:  cette  personne  est  innantissable; 

Innantitsaru,  t,  part,  pr,  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  nantir;  qui  u’est  pas  nantissant, 
ne  nantit  pas , ou  n’est  pas  suffisant  pour  nan- 
tir : relie  chose  est  iiiuantissame. 

Imtautissement,  s.  m.;  absence  de  nantissement; 
élet  iimanti  ; son  innantèsscmeul. 

Itmarri,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’eet  pas  nar- 
ré , ou  qui  est  inexactement  narré. 

I amarrer.  v.  act.  ; lie  pas  narrer  ou  narrer  mal, 
inexactement  : vous  iuuarrer, 

Innasaler,  v.  act.  ; ne  pas  nasale* , ne  pas  don. 
ner  aux  paroles  un  son  nasal. 

Iimasalité,  s.  f.  ; absence  de  n a -a  11  té. 

Innaiionàl , e , adj.  ; qui , ce  qui  u’ret  pas  naj- 
liguai  : c’est  innational. 

Innatinnalcmenl,  adv.;  d’une  tnanièrç  innatio- 
nale  ; agir  innalioiialement. 

Inna/iountiquc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  na- 
lioualique  , qui  est  contre  lu  principe  natio- 
nal , qui  ne  présente  pas  tmc  force  , une  *è> 
rite  dcnadonaliti?. 
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Imvuionnlinùbk  , adj.  dès  2 g.  : qui  liVst  pa» 
nalionalisable,  tic  peut  être  nationalisé,  ren 
du  national  : sous  un  gouvernement  absolu  , 
toute  l’action  politique  est  mmtionalisahlc  , 
parce  que  IA  le  dynamisme  s'arrege  tout. 

Innaiionitlisalion f.  ; action  d’innalioualiSer; 

» étal  innalionalité  c*  1 '•  l‘  ' • 

InnatitmalM,  e , port  pt.  ci  ndj  ; qifi  n'est  pas 
nationalisé,  rendu  national,  qui  (tunique  dr 
nationalité;  qui  n'est  pi'  dans l'intérêt,  le  be- 
soin , dans  l'esprit  de  la  i atinn  , dans  sa  vo- 
lonté , dans  sa  dignité  : del  iunalHmalisê, 

Itwaliotialiser,  v.  an  et  pi  , »’ — ; ne  pas  na 
tionaliser,  ne  pas  senaiinnaliser;  ne  pas  ren 
dre  , ne  pas  devenir  national  ; rie  pas  donner 
■ aux'  actes  ia  nationalité  nécessaire;  ne  pas 
agir  dans  l'intérêt,  le  besoin  de  la  nation,  se- 
lon son  esprit , dans  sa  dignité;  ne  pas  don- 
ner, ne  pas  prendre  nn  caractère  national 

Itwationaliime,  s-  m.  ; système  d’innatkmalité. 

Inn/Uionalitt,  ».  f.  ; manque  , défaut , absence 
de  nationalité  ; état , qualité  de  ce  qui  u’est 
pas  uational  ; sou  innationalité. 

Innaturalitablt , adj,  des  t g.  ; qui  n'est  pas  na- 
tnralisable,  ne  peut  être  naturalisé , à qui  on 
netloil  pas  donner  lés  mêmes  droits , les  memes 
privilèges  dont  jouissent  les  naturels  du  pays  : 
ecs  bmnuies  sont  innaturalisables. 

Innaturatisation,  s.  f.  ; état  innaluralisé. 

hmaluralfcê,  »,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
naturalise,  qui  ne  jouit  pas  des  memes  droits  , 
de*  mémos  privilèges  que  les  naturels  du  pays; 
qui  n’est  pas  rendu,  devenu  naturel  du  pays  : 
ces  étrangers  sont  innaturalisés. 

Jnnawraliser , y.  aet.  et  pr.,  a’—  ; ne  pas  ren- 
dre, no  pas  devenir  naturel. 

hfumuraliié,  ».  f.  ; état , qualité  do  ce  qtti  n’est 
pas  naturel. 

fmuuurel,  »,  adj.  ; qui  n'est  pas  naturel  ; c’est 
in  naturel. 

Innalurtllmtnl , adv.  ; d’une  manière  Innatti- 
relle. 

InnavigaHUiabte,  adj.  des  S g.;  qui  n’est  pas 
navigaUilisable,  que  l’on  ne  peut  rendre  navi- 
gable : cette  rivicroest  itrtavigabilisnble. 

Itmnvigabitiinllon,  *•  f.;  état  innavigobilisé  : 
son  innavigahilisalion. 

Inmavlgabilisë,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est 
pas  tendu  navigable  : cette  rivièro  est  inna- 
vigabitlsée. 

Jmiavigabiliser,  v.  ad.;  ne  pas  rendre  ttaviga 
Me  : innavigalnliser  une  rivière. 

Innnvignbilismc,  s.  m,  ; système  d'innavigabili- 
salion. 

Innrwigtibilité,  *.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 
n'est  pas  navigable  ; l’innovignhililé  d'uuc 
rivière. 

hmavrant,  e,  adj  -,  qui  n'Pst  pas  navrant,  tic 
navre  pas  ; quoique  grande,  cette  perle  est 
inuavrante. 

Innavrë,  c,  adj-;  qui  n’est  pas  "navré  : une  per- 
personne  mnavice. 
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kmécunairt,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  né- 
coasaerc,  qui  a cessé  d'être  nécessaire  . tou- 
tes  ces  rlioscs  sont  innéccssaires; 

Innérmité,  ».  f.;  absence  de  nécessité,  ce  qui 
n’est  pas  une  nécessité  ; i’mécessité  de  sa  pré- 
sence . * ■ 

Innécetuiant,  c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  nécessiter  ; qui  n'est  pas  néeessi» 
'tant,  ne  nécessite  pas,  n'amène  pas  une  néces- 
sité : ce  cas  est  innécessilant. 

ftmëresHIt,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u'est  pas 
nécessité,  rendu  nécessaire  : cette  mesure  est 
innccesdlée. 

ImSctssiitr,  y.  act.;  na  pas  nécessiter,  ne  pas 
rendre  nécessaire  : cette  circonstance  fut-elle, 
même  plus  grave  quelle  u'est,  innécessite  les 
mesures  que  vous  prenez. 

hmëccishcKi,  sr,  ».  et  adj.;  qui  n'est  pas  né- 
cessitent ; un  innécessitoux. 

Innëftute,  adj.  ; des  2 g.;  qui  n'est  pas  néfas- 
te : des  jours  innéfasles  succédèrent  à ceux 
de  deuils  et  de  douleurs. 

hmrfatlistml , e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  néfasliier;  qui  u’est  pas  néfasti- 
taot,  nu  rcod  pas  néfaste  : ces  événements 
furent  innéfastisauts. 

lnnifauisation,  s.  f ; état  innéfastisé  rl’inéfasti- 
saiton  de  l'époque. 

hmtfasiiicr , v.  act.  ; ne  pas  néfnsliser,  ne  pas 
rendre  néfaste,  ne  pas  laisser  néfaste. 

Innéfaiif,  vc,  adj.;  qui  n'est  pas  négatif,  ne  nie 
pas  : une  réponse  inuégative  ; ce  signe  est  in- 
négatif. 

hmrgatim,  ».  f.;  absence  de  négation,  ce  qui 
n'est  pas  négation. 

Ittnigmitemeni , adv.;  d'une  manière  innégative, 
sans  négation. 

Innrgligcable,  adj.  des  1 g.;  qui,  ce  qui  n’est 
pas  négligeable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  né- 
gligé . pour  t’bonime  de  bien,  le  moindre 
devoir  est  innégligeable  d on  doit  toujours 
habituer  les  jeunes  gens  à les  remplir. 

Innégligi1,  e,  jsan.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas 
négligé. 

Imègligtmmtnt,  adv.;  d ur,»  manière  inuégli- 
genlc,  sans  négligence. 

Innégligtncc,  ».  f.;  absence,  opposé  de  hégli. 
ri  nen  ; l'innégligenee  dans  les  devoirs  et  dans 
les  choses  conduit  l'homme  au  succès  de 
tont. 

InmgHgern,  c,  ».  elndj.;  qui  n'est  pas  négli- 
gent, ce  qui  ne  présente  pas  de  négligence  : 
un  imiégligent. 

Imiëgliger,  v.  «et.;  tic  pas  négliger,  ne  pas  man. 
quer  d>-  soin  ; innégligcr  ren  devoir, 

Innëgoriablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'e«t  pas  négo- 
ciable, ne  peut,  ne  doit  pas  être  négocié  ; ce 
billet  est  iiuiég  jciable. 

(mn  gneir , c,  part.  pas.  et  adj,;  qui  n'est  pas, 
n’a  pas  été  négocié  : cos  bdlets  furent  inné- 
gociés. 

Imii'gocier,  v.  aet  ; ne  pas  négocier;  ne  pas  faire 
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entrer  dans  le  commerce  : inné yorier  des  l>il- 
lets. 

hwerieuiemeiil,  adv.;  d'un*  manière  iiuicrvru- 
se,  uui  nerf,  tans  rigueur. 

Inncrvcnx,  te,  adj.  ; qui  n’est  pas  nerveux,  qui 
est  sans  nerf,  tant  vigueur,  saut  force. 

Innervosilé,  a.  fs;  état,  qualité  de  ce  qui  est  in- 
nerveux. 

Innet,  te,  adj.;  qui  n'est  pas  net,  qui  u’evt  pas 
sans  ordure,  qui  n’est  pas  distinct. 

Innellemcnl,  adv.;  d'une  maniéré  inette,  sans 
netteté,  tans  propreté.  Au  fig.;  d'une  ma- 
nière inintelligible. 

Innrttelé,  a f.  ; absence  do  netteté  ; clat  , qua- 
lité de  ce  qui  n’est  pas  net. 

Innelloiemeiit , t.  ni.  ; état  ionettoyé  : l'innct- 
toirmenl  des  rues. 

Ittnciloi/able  , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  |ias  net- 
toyable!,  que  l'ou  ne  peut  nettoyer  : ccs  cho 
ses  sont  innelloyables. 

hmelloyé,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  n'ast  pas  net- 
toyé ou  l'est  mal  : des  lieux  , des  objets  in- 
n.  noyés. 

ImteUorer,  t.  art.  ; ne  pas  nettoyer  du  tout  ou 
le  faire  le  mal  ; innet  loyer  les  rues. 

Inneulralitable,  act.  dts  S g,;  qui  n'est  pas  neu 
Iratisable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  neutra- 
lisé ; cette  ville  est  inncutralisable. 

Innevtralisation,  s.  f.  ; état  inneutralisé  ; l'in- 
neutralisation  d'un  lieu, 

Inneutralisé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
neutralisé  : il  «t  inneutralisé. 

Inneutraliser , *.  act.  «t  pr. , a’—;  ne  pas  neu- 
traliser, ne  pas  se  neutraliser  ; ne  pas  rendre  , 
ne  pas  devenir  neutre  : inneutraliser  une  ville, 
un  psys. 

Inneuiralisme , s.  m.  ; système  d’inncutralisa- 
lion, 

Inncutralilé  , s.  f,  ; état  d'uno  puissance,  d'une 
personne  qni  ne  demeure  pas  neutre  eulre 
deux  partis  : sou  inuculralité. 

Inniable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  niable,  ne 
peut , ne  doit  pas  être  nié  ; ce  fait , cette 
chose  est  inniable. 

Inniant,  e,  | art.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas  l'ac- 
tion de  nier;  qui  11'est  pas  niant,  uo  nie  pas  : 
cette  personne  est  iuuiantc. 

(nnié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'tst  pas  nié  : 
cette  chose  est  initiée. 

Innier,  v.  act.;  ne  pas  nier  : innier  un  fait,  une 
action. 

Innoblement , adv.  ; sans  noblesse  ; vous  agitiez 
innoblemcnt. 

Innoblesse  , s.  f.;  manque  , défaut  , absence  de 
noblesse  : son  innoblcssc. 

Innocentai, le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
élre  innocenté  : il  est  iunocenlable. 

Innocentant,  e,  adj.;  qui  innocente,  fait  déclarer, 
reconnaître  innoeent  : une  circonstance  inno- 
centante. 

Innolrci,  e,  part  pas.  et  dflj.  ; qui  n’est  pas 
noirci.  Au  fig.  : qui  n'est  pas  diffamé. 
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Inhnircir,  v.  art.  ; ne  pas  noircir.  An  fig.  : in- 
diffamer. 

Irmoircissablt , adj  des  2 g.  ; qui  li'est  pas 
noircissable , que  l’on  tie  doit  pas  noircir, 
diffamer  ; celte  personne,  celte  action  est 
innoircissalile. 

Innoircistanl,  e , port.  pr.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
nohvisssrit  ; qui  ne  noireit  pas.  Au  fig.  ; qiii' 
ne  diffame  pas  e ces  discours,  ccs  faits  sont 
(iinoirrissants, 

Innotrcisifmcnl  ,.s.  in.  ; état  iimoirrl  ■ son  in- 
noircisscmenr. 

Innombrabihté,  I.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
innombrable. 

InnombreUitment,  adv  ; d’une  manière  itincim- 
hrensn. 

Imiombreut,  te,  adj.;  qui  n'est  pas  nombreux  ■ 
ils  sont  innomhretii. 

Innominatif , ne,  adj.  ; qui  n’est  pas  nominatif, 
ne  nomme  pas. 

Innominatlon , s.  f.;  absence  de  nomination  ; état 
innommé:  son  innomination. 

Innominotivemcnt , adv.;  d'une  manière  innotni- 
natire. 

Itmomtnable,  adj.  des  i g.;  qHl  n'est  pas  nom- 
mable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  nommé  : ces 
personnes,  ccs  choses  sont  innommables. 

Innommant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  nommer,  de  désigner,  de  déclarer; 
qui  n'est  pas  nommant,  ne  désigne  pas,  ne  dé- 
clare pas  : des  mots  innommants,  des  phrases 
innommantes,  qui  ne  désignent  pas,  ne  décla- 
rent pas,  ne  nomment  pas  directement. 

Innommé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
nommé  : elle  est  innommée. 

Innommer,  v.  act.  ; ne  pas  nommer,  ne  pas  dêsw 
gner,  ne  pas  déclarer,  11e  pas  dire  le  nom  d’une 
personne,  d’utie  chose  : innommer  les  per- 
sonnes. 

Imirmchalnmmcnt , adv-;  d'une  manière  innon- 
clialante,  sans  nnnehalanre. 

Innonehalani , e,  a -J j . ; qui  n’est  pas  nonchalant. 
Subst.  ; un  innonehalant.  ' ■ ' 

Imtotablc,  adj. des 2 g.;  qui  n’est  pas  innotahle, 
ne  peut , ne  doit  pas  être  noté  : cette  per- 
sonne est  innotable. 

Innolé , e,  adj.;  qui  n’est  pas*iloté,  remarqué  : 
cette  persouiie  est  innutée. 

Innoilfiable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pasnolifia- 
blc,  ne  peut , ne  doit  pas  être  notifié  : c'est 
innotifiable. 

InnoliJIé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas,  n'a  pas  cié'ûo- 
tifié. 

Innouable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  noua- 
ble  , ne  peut  être  noué:  cette  négociation  est 
innouable. 

Inuolié,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  noué;  cclto  chose, 
cette  négociation  est  iiiiioucc. 

Innourri , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
nourri  ou  ne  l'est  pas  convenablement. 

Innourrir,  v.  act.;  ne  pas  nourrir  ou  nourrir  mal, 
inconvehablement.  Au  fig  : ne  pas  entretenir, 
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ne  pas  alimenter  : innourrir  la  lia* UC , l'ini- 
mitié : li  vous  violes  juiiir  de  U paix  du 
mur  du  l'esprit,  innourrUse*  vus  haine* 
Pr.t  •’ — ; s'iimourrirde  chimères. 

Innoutris  table,  adj.  des  3 g.  ; qui  u'csl  pas  nour- 
rissable,  que  l'un  ne  peut , que  l'on  doit  pas 
nourrir:  cette lialoe  est  iuuattrrissahle. 

iimourriiiant , e,  part,  pr,  et  adj.|  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  nourrir;  qui  u'est  pas  nouriis- 
% int , ne  nourrit  pas  ou  nourrit  1res  peu  : c'est 
«nourrissant. 

f nnovabtc , adj.  des  S gcn.;  dans  quoi  on  peut 
innover,  que  l'oa  peut  innover  : ces  usages 
sont  innovables  : coustitulion  innovable,  i la 
quelle  ou  peut  changer  quelque  chose. 

Imiovalif  v»,  adj.;  d’iuuoralion,  qui  est,  qui 
tieut  do  l'innovation;  qui  marque,  qui  con- 
cerne riunuvalion  : par  sa  nature  iiuiovalivs. 

hmovathieinciii,  adv.;  d'une  nuur.c  iuuovaliïo; 
par,  avec  innovation. 

Innovitmc,  s.  ni.;  système  d innovation  : c’est  de 
l'innovisma. 

tnmwyable,  adj.  de;  S g.;  qui  n'est  pat  noyable, 
ne  peut  être  uoyé  ; ce  ti  ncin  est  innoyahle. 

I nnoyf , s,  adj.;  qui  n'est  pas  noyé  : celle  per- 
sonne, ce  rtc  propriété  est  innovée. 

Imiuageable,  adj.  des  S g.;  qui  u'est  pss  nuagea 
ble,  ne  peut  être  nuage , n’est  pas  susceptible 
de  te  uuager.  Au  Ig,:  dout  la  paix,  le  repos, 
le  bouheur  ne  peuiieul  être  troublés,  obscur- 
cis ; la  vie  de  l'homme  sage  est  innuageable, 
jiarre  qu'il  sait  sa  soustraire  aux  crises  des  pas- 
sions. 

Iimuagi,  c,  part.  pas.  et  ad].;  qui  n'est  pas  nua- 
ge, qui  est  sans  nuage  : uu  bonheur  inuuagé. 

(iwuaycr,  v.  acl.  et  proo.,  s’ — ; ne  pas  nuager, 
ne  pas  sa  nuager  ; ne  pas  couvrir,  ne  |ias  su 
couviir  do  nuages.  Au  lig.  : laisser,  resttr  dans 
le  calme,  ne  pas  causer  d sgiialions  , d*  que- 
rellas ; ne  pas  troubler,  ne  pas  ubscurcir,  ef- 
facer la  paix  , fe  repos  , le  bonheur  ; ne  pas 
nuager  la  vie  , ne  pss  la  remplir  de  tristesse, 
d’an  c rtumea , du  chagrins  : innuager  le  bon- 
heur, la  vie. 

(miunncé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  nnanré,  qui  man- 
que de  nuance  : celte  étoffe  est  inuuuucéf. 

fmmiiibilih',  a.  f état , qualité  de  ce  qui  est  iu- 
nuisible. 

Innuitible,  adj.  des  î g.;  qui  n'est  pas  nuisible, 
ne  jieut  nuire  : c'est  iunuisible. 

Iimullijlable , adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  nulli- 
lialile,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  nullifié  : cette 
personne,  cotte  chose  est  innullifiable. 

fn nullifiont,  e,  part,  pr,  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  nullilicr  ; qui  u'csl  pas  uullilianl , 
ne  rend  pas  nul  : c'est  iuullifiant. 

fimelliJScaiion  , s.  f.  ; état  innullilié  : son  innul- 
tilicaiion. 

IwiulliJU,  v,  part.  pas.  et  adj  ; qui  u'est  pss  nul- 
lifié,  rendu  oui  : cette  personne , celte  chose 
est  iunulliBcc, 

tmiulli/îer,  if.  act.;  ne  pas  nulliller,  ne  pas  ren- 
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dre  nul,  no  |at  frapper  de  n dli'é  : itmelüBcr 
une  personne,  une  chose. 

Jntuimcrahilisé,  e,  paît.  pa*.  et  adj.;  qui  *,t  ren 
du,  devenu  mnuroérablc,  Impossible  à nom- 
brer. 

lunumiraMiter,  v.  act.  «t  pr.,  s'—;  rendre,  de- 
venir innumeraUc , impossible  h nomhrer. 

I Imiumérolé,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  numéroté  : tes 
bdlots  sont  ianumévulés. 
hmutritif , ce,  adj.;  qui  n’rsl  pas  nutritir,  qtd  ne 
nourrit  pas  : c’est  innutrilif. 
luobci,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas,  n'a  nas 
cîc  obéi  ; il  fut  ioobéi. 

Inobtir,  v.  u.;  ne  pas  obéir,  ne  pas  écouter;  ne 
pas  se  soumettre  a ve  qui  est  prescrit. 
hwbcitmt  , p m.;  système  , ImbituJo  d'inoléis- 
sance. 

Imbattable , adj.  des  2 g.;  qui  n'c-t  pas  obéix- 
sahle  , t.o  d,,it  pa,  être  obéi , 1 qui , à quoi  on 
bc  doit  pas  obéir  ; cette  personue  , cet  ordre- 
est  inobéistjble. 

Inobt  iiMiut , t.  jiart.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  d'obé.r  ; qui  n’est  pas  obéissaut , n'u- 
béit  pss  : cette  personne  est  inobéissante. 
Inobtrable,  adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  ni, érable, 
n'est  pas  susceptible  de  l’obérer,  de  s’endetter: 
I bouillie  prudent  et  d'ordre  est  toujours  nso- 
birabte,  parce  que  toujours  il  se  rend  compte 
et  harmonie  sa  dépense  avec  ses  moyens  et  sa 
| possibilité. 

Inobcrant,  e.  part.  pr.  et  adj . ; qui  n»  fait  pas  Fac- 
tion d’obérer,  de  s'obérer  ; qui  n'est  pas  ohé- 
lant,  n'obère  pas,  qui  ne  cause  pas.  u'améne 
pai  une  ol»é ration  : ces  dépenses  sont  inobé- 
rautes  : une  spéculation  inobérante. 
Inobiraleur ,s.  ni  , f.  fr/ce;  celui,  celle  qui  n'o, 
bére  pas,  ne  s’obère  pas  : un  ministre  inobé- 
râleur. 

hiobèraiion  , s.  fàm.;  absence  d'obéralion;  état 
inoltcré  : l'inobération  du  trésor  public.  ’ 
Inobêrt,  e,  part.  pas.  eUdj;  qui  n’est  pas  obè- 
re, gêné  jmr  les  dette, , qui  n'est  pas  chargé  dis 
dellea  : cette  peraemue  est  hiobéréo. 

Inobaer,  v acl.  et  pron.  s’—;  ne  pas  obérer, 
ne  pas  s obérer;  ne  pas  endetter,  ne  pas  sYu- 
detter;  ne  pas  charger,  ne  pas  se  clsarger  de 
dettes  : inobérer  le  trésor  public,  l’Eui  " ccltlj 
personne  s'inobère. 

Inobi'rimtc,  s.  m.;  système  d'iiioliérai  ion , tout 
ce  qui  trnd  ît  prévenir  l’obération. 
Inobjcciable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  ob- 
Jectable , oc  peut , ne  doit  pas  être  objecté  : 
cette  raison  est  inobjeciablç. 

Inobjeciê , e,  part.  pss.  cl  adj.;  qui  u’est  pas, 
n'a  pas  été  objecté  : cette  raison,  cette  circou.’ 
stance  fut  inobjccléo. 

taobj celer,  v.  acl.  ; no  pu  objecter,  ne  rien  ob- 
jecter, ne  pas  faire  d’ubjecliou. 
tnobjeeli/,  ve,  adj.  ; qui  u'est  pas  objectif,  n'a 
pas  de  rappoil  à l’objet  ; qui  u’est  pas  abjec- 
tion, de  t'objecliu:i  ; c'est  inobjcctif. 
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Inobjection,  s.  f.  ; absence  d'objection , ce  qui 
n’est  pas  objection. 

^objectivement,  adv.  ; d'une  manière  inobjecti- 
ve, sans  objection  : il  consentit  ^objective- 
ment. 

Inobjurgabte,  adj,  des  2 g.;  qui  n'est  pasnbjur- 
gable,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être  olijnrgué  : 
celle  personne  est  inobjurgable. 

Inobjurgateur , s.  m.,  f.  Irice;  celui,  celle  qui 
n’objurgoe  pas,  ne  réprimande  pas  grossière- 
ment : il  est  inobjurgateur. 

Inobjurgaiif,  ce,  adj.;  qui  n'est  pas  objurgatif, 
qui  n'est  pas  de  l'objurgation. 

Inobjurgation , s.  f ; absence  d’objurgation,  de 
dore  grossièreté  dans  la  reprimaude. 

Itobjurgaiiremmt,  adr.;  d'une  manière  inobjur- 
galive.  sans  objurgation. 

Inobjurgttc,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas, 
n’a  pas  été  objurgué. 

Inohjurguer,  v.  act.  ; ne  paj  objurguer,  ne  pas 
réprimander;  ne  pas  gronder  vivement,  dure- 
ment, grossièrement. 

Inobligt,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  point 
obligé;  qui  n'est  pas  tenu,  n’est  pas  contraint 
s faire,  qui  n'a  pas  été  obligé , n’a  pas  reçu 
d’obligeance,  de  service. 

Inabligeable,  adj.  des  8 g.  ; qui  n'est  pas  obli- 
geable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  obligé,  con- 
traint à faire,  que  l'on  ne  peut,  que  l’on  ne 
doit  point  obliger,  à qui  on  ne  doit  pas  porter 
d'obligeance,  de  soins,  de  services  : cette  per- 
sonne est  inobligeable. 

Jnobllgenmment,  adv.  • d'une  manière  iuobli— 
géante,  sans  obligeance. 

Inobligeance,  s,  f.  : manque,  défaut,  absence 
d'obligeance,  indisposition  à obliger  ; son 
iuobligeance,  l’a  fait  bair. 

Inobligeant,  e.  part,  pr.,  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  d’obliger;  qui  n’est  pas  obligeant, 
n’oblige  pas,  qui  n’aime  pas  à obliger  : cette 
personne  est  inobligeante. 

Inobhger,  v.  act.  et  pr.,  a’ — ; ne  pas  obliger, 
ne  pas  s'obliger;  ne  pas  imposer,  ne  pas  ac- 
cepter l'obligation  de  faire,  ne  pas  rendre  des 
services,  ne  pas  se  rendre  réciproquement  des 
services  : l'obligeance  est  un  devoir,  action 
do  devoir;  elle  n'est  action  du  tueur  que  lors- 
qu'elle s’étend  au-delà  des  obligations  du  de- 
voir. chacun  a besoin  d'aide , ce  besoin  est 
une  charge,  une  condition  de  la  vie,  et  quand 
les  hommes  s’inobligent  ils  sont  hors  l’action 
de  bien,  ils  sorleut  de  la  civilisation  et  ren- 
trent dans  la  vie  d 'égoïsme  est  d'inhumanité. 

Inobseéne,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  obscène, 
n’a  rien  d'obscène  : c'est  inobscènc. 

Inobschiemem,  adv.;  d'une  manière  inobsrène, 
sans  obscénité  : parler,  agir  inobscenement, 

Inobscrnisf , e,  part,  pas,  et  ad;.;  qui  n'est  pas 
obscénisé,  rendu,  devenu  obscène,  qui  ne  pré- 
sente pas  d'obscénité  : sa  danse,  sa  tenue,  son 
action  est  inobscénisce. 

Inobiceniier,  v.  act.  et  pr.,  a’ — • ne  pas  obscé 
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niser,  ne  pas  s’obscéniser  ; ne  pas  rendre,  ne 
pas  devenir  obscène,  ne  pas  blesser  la  pudeur: 
inuhscéniser  les  paroles,  les  actions.  Neut.: 
ne  pas  faire  de  l’obscénité,  ne  pas  tomber 
daus  l'obscénité. 

InobscéniU , s.  f.  ; absence  d'obscénité  ; état, 
qualité  de  ce  qui  est  inoliscène. 

Inobscur , e,  adj.;  qui  n’est  pas  obscur,  sombre, 
ténébreux  : c’est  inobscur. 

Inobscurci,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
obscurci,  rendu  obscur  ; sa  gloire  est  inobeur- 
cie. 

Inobscurcir.  v.  art.  ; ne  pat  obscurcir,  ne  pas 
rendre  obscur  ; inobscurcir  uu  raisonnement. 

tnobscurcissable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
obscurcissable,  que  l’on  ne  doit  pas  obscur- 
cir, rendre  obscur  : cette  gloire,  sa  gloire  est 
inobscurcissable. 

Inobseurcissant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  faction  d’obscurcir  ; qui  n’est  pas  obscur- 
ci-sant,  ne  rend  pas  obscur  : des  raisonne 
monts  clairs,  inobscurcissants. 

Inobscurnstement , s.  m.  ; état  inobscurci  ; 
l'inobcurcissemenl  des  choses. 

Inobtcurémem , adv.;  d’une  manière  inobscore, 
sans  obscurité. 

Inobservable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  ob- 
sei sable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  observé  : 
tos  défenses , vos  prescriptions  sont  inobser- 
vables. 

Inobservalcur,  t.  m.,  f.  Irice  ; celui,  celle  qui 
u’observe  pas,  rien. 

Inobservé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
observé  on  l'est  mal  : ce  jeûne  est  inobservé. 
qui  n’est  pas  épié  : cette  personne  «st  inoliser- 

vée. 

Inobserver,  v.  act.  et  pr  , » — ; ne  pas  observer, 
ne  pas  s'observer  ; ne  pas  accomplir,  ne  pas 
exécuter  ce  qui  est  prescrit  ; ne  pas  remar- 
quer, ne  pas  faire  remarquer;  ne  pas  épier  les 
personnes,  les  actions  ; ne  pas  être  prudent, 
circonspect,  manquer  aux  bicnséauccs  : cette 
personne  s'inobserve. 

Inobsiimuion,  a f.  ; absence  d’obstination;  état 
inobstiné  : son  inobstination. 

Inobstiné,  e,  s.  et  adj.;  qui  n’est  pas  obstiné  : 
c'est  un  inobstiné. 

Inobslinémenl,  adv.;  d'une  manière  inobslinée, 
sans  obstination  : il  veut  vivement  les  choses, 
mais  inobstinément. 

Inobstrvé,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  obstrué  : ce 
passage  est  inobstrué. 

Inobinnpcrable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  ob- 
tempérablo,  ce  à quoi  nn  doit  pas  obtempé- 
rer ; c'est  moblempérable. 

Inobtempérant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  faction  d'obtempérer;  qui  n’est  pas  ob- 
Icmpérant,  qui  n'obtem;  ère  pas  : une  volonté 
inoliiempérante. 

Inoblemprt aleur,  s.  m.,  f.  Irice;  celui,  celle  qui 
n’obtempère  pas,  à rien. 

Inobiempéralif,  ce,  adj.:  3 inobtemprralion;  qu 
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est,  gui  tient  de  l’inobtempérallon,  qui  la  mar- 
que : uu  acte  inob  tempérât  if. 

hiobtempératioï , s.  f . ; absence,  manque,  de- 
faut tfoblempéralion  ! son  inobleiupératiou. 

Inobtempérativcuient,  adv.;  d’une  mauière  inob 
teuipérativc,  sans  inoblempérulioB. 

Inobiempèrè , e,  part.  pas.  cl  ad].;  qui  u’est  pas 
obtempère,  ce  a quoi  on  a pas  obtempéré. 

Inoblcmpcrer,  v.  n.  ; ne  pas  obtempérer  : vous 
inohteinpcrcz  à ccl  ordre*  à cette  demande. 

Inobtcmpérisnie,  s.in.  ; système  d’inoblempéralion. 

Inobtenable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  ob- 
t cuable,  ne  peut  être  obtenu,  ce  que  l'on  ne 
peut  obtenir  ; c’est  inobtenable. 

Inobunir,  v.  acl.;  ne  pas  obtenir  : iuobtcnir  un 
prix,  une  récompense. 

Inobtention,  s.  f.;  oppose  d'obtention  : L’iuob- 
tention  de  prix,  de  choses. 

Inobicnu , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas,  n’a 
pas  evé  obtenu  : le  prix  fui  inobtenu. 

Jttobviable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  obvia- 
ble,  ce  à quoi  on  uc  peut  obvier  ; ce  malhcui 
est  inoviable. 

Inobviant,  e,  pat t.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  d’obvier;  qui  n’est  pas  obviant^ n’ob- 
vie pas,  à rien  : celle  précaution  est  inob- 
v jante. 

Inobviateur,  s.  m.,  f.  trice ; celui,  celle  qui 
n’obvie  pas,  à rien. 

Jnobviaiion , s.  f.;  opposé  d’ubviation;  clal  iuob* 
vié  : l’inobviatiou  aux  maux,  aux  peine*,  h la 
misère. 

Inobvié,  e , part.  pas.  et  adj.;  h quoi  on  n'a  pas 
obvié,  coutre  quoi  on  a pas  pris  de  mesure  : 
ce  malheur  fut  inobvié. 

Itiobvicr,  v.  n.;  ne  pas  obvier,  ne  pas  prendre 
des  mesures  pour  prévenir,  empêcher  ; vous 
inobvicz. 

Innoccultc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  occulte, 
caché  ; c’est  inocculte. 

Inoccultemcnt,  adv.  ; d’une  manière  iuoccultc  : 
agir  inoccultemcnt. 

Iuocculticité,  s.  f.  ; élut,  qualité  de  ce  qui  est 
iuocculte  : son  iuocculticité. 

Innotcupable,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  occu* 
pable,  ne  peut  être  occupé,  qae  l’on  ne  peut 
occuper  : cet  homme,  ce  poste  esl  iunoc- 
cupable. 

Inoccupant , t dart,  pr,  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  d’occuper,  de  s’occuper;  qui  n’est 
pas  occupant,  n’occupe  pas  : cet  emploi  est 
inoccupanl. 

Inoccupation , s.  f.;  opposé  d'occupation,  étal 
inoccupé  : son  inoccupation  : l’occupation 
amène  l’activité,  le  développement  de  l'intel- 
ligence cl  de  Pt'spr it  ; l'inoccupation  amène 
le  développement,  l’activité  des  vices  et  tou- 
tes les  misères  de  l’homme. 

Inoccupé t e , part.  pas.  et  adj.  qui  u’est  pas  oc- 
cupé : une  personne  inoccupée  n 'appartient 
point  aux  belles  cl  utiles  activités  de  la  vie  et 
de  la  société;  elle  u’p  par  lient  qu’à  la  nut- 
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lité,  et  de  la  nullité  sociale,  clic  passe  aux  vi- 
ces et  h la  corruption. 

InoccupémetU , adj.  dune  manière  inoccupée: 
il  passe  son  temps  inocupémeoi. 

In  occuper , v.  a.  et  pr.  %'  — ; uc  pas  occuper, 
ne  pas  s’occuper  , ne  pas  donner  de  l'occupa- 
tion, ne  pas  $c  livrer  à une  occupation  ; vous 
l’inucnipez,  vous  vrus  inoecupcz. 

Inoculable,  adj.  des  2 g : qui  ne  peut  étreoccu- 
lé , à qui  en  te  peut  faire  une  inocula- 
tion. 

luodieuscincnty  adv.  d’une  manière  inodieuse, 
sans  odiosilé  : il  s’eat  conduit  inodieusc- 
rneot. 

Inodieux,  sc,  adj.;  qui  n’est  pas  odieux,  ne  pré- 
sente rien  d’odieux:  c’e*t  inodieux. 

Inodiosilé , s.  f.;  état  qualité  de  ce  qui  n’a 
rien  d’odieux  :son  inodiosilé. 

Inodorant,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  odorant,  ne 
donne  pas,  ne  répend  pas  d’odeur. 

I no ff ensable,  adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  offen- 
sable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  offeusé  : cette 
personne  est  inoffcnsable. 

Inoffensant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  d’offenser,  qui  n’esi  pas  oifeusaut, 
n’offense  pas  : ces  paroles  sont  iuuffensan- 
tes. 

Inoffensé,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  offensé  I cette  personne  est  inof- 
fensée. 

Inoffenser,  v.  a.  et  pr.  s’ — ; ne  pas  offenser, 
ne  pat  s’offenser  : Mpoffeuser  les  personnes. 

Inoff oisivement,  adv.;  d’une  mauicrc  inoffen- 
si\e  : il  agit  iuoffensivcment. 

Inofficiel,  le,  adj.;  qui  u’est  pas  oflicicl:  c’est 
inofficiel. 

Itiof/iciellement,  adv.  d’une  manière  inolficidle: 
il  en  est  instruit,  mais  iuofticie!  le  nient. 

Inoff  râble,  ad.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  of- 
fiablc,  ne  peut,  ue  doit  pes  être  offert  : ces 

chû  es  sont  inoffrables. 

Inoisif,  ve , adj,  qui  n’est  pas  oisif  : il  est  inoi- 
sif. 

In  oisivement,  adv.;  d’une  mauière  in  ois  ire,  sans 
oisiveté  : il  vit  in  oisive  meut. 

Inoisireté,  s.  f.  ; absence  d’oisiveté,  état  inoistl  : 
Son  inoisiveté. 

luolnjarchiguc , adj.  des  2 g.;  qui  u'est  pas  oli- 
garchique, u’esl  pas  de  l'oligarchie. 

luoliyart  .hiquemtnt,  adv.;  d’une  manière  ino- 
ligarchique. 

Inombragcahlc. , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  om- 
hragcablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  ombragé,; 
qui  n’est  pas  susceptible  de  s’ombrager  : il  est 
iuombragcable  : cca  lieux  sont  inouibra- 
geables. 

Inombrayeaiu,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  ombrageant 
ne  donne  pas  d’ombrage  : ces  arbres  sont  in  - 
ombrageants. 

Inombragé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  ombrage,  qui 
c l sans  ombrage  : ces  lieux  sont  inouï- 
l>ra3ci. 
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Inomtttre.v.  a.;  ne  pas  oin  rtre,  ne  rien  omet 
Ire  : inomettre  une  circonstance. 

Immis,  e,  part.  pa«.  et  adj.;  qui  n'ost  pas  omis: 
c'est  inomis- 

Inomissible,  adj.  des  deux  g.;  qui  n’est  pas 
oniissilde,  ne  peut  être  omis  : c'est  inoiuis- 
sible. 

Inomisiion,  s.  f.;  état  inoiuis  : son 
sion. 

Inondai) te,  adj.  des  2 g.;  qui  est  inondable,  est 
susceptible  d'ètre  inonde  : cos  lieux  sont 
inondables* 

Inondant,  e,  adj.;  qui  inonde,  qui  donne  beau- 
coup d'eau  : une  rivière  inondante,  des  pluies 
iuuudanlcs. 

In  onéreusement,  adv.;  d’une  manière  inoné- 
reuse : vous  lui  imposez  inonéreusement. 
Inonércujc,  se,  adj.;  qui  n'est  pas  Onéreux,  qui 
n'a  rien,  ue  jirésenlc  rien  d'onéreux  : c’est 
inooéreuv. 

Inopiniâtre,  adj.;  qui  n’est  pat  opiniâtre,  qui 
ne  présente  pas  U’opiniâtrtlé  subslautir.  ; 
un,  une  inopiniâtre  : ce  combat  fut  iunpi- 
ni'iirc. 

Inopiniàlré,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  inopiniàlré  : 
il  est  inopiniâtre. 

Inopiniâtrément,  adv.;  d'une  manière  iuqpiniâ- 
tre,  sans  opiniâtreté. 

InopinitUrelé,  s.  t.;  absence  d'opiniâtreté,  iuubs 
tination  : son  inopiuiâlrrlé.  état,  qualité  de 
ce  qui  u'a  rieu  ne  présrnle  rien  d'opini.Mre  : 
rioopiniâtrcté'dc  son  earaélércft  „ L.sl  ,ia,  op. 

'''^"Vp^t  être  “rendu  opportun  : ces 
applications  sont  inopportunablcs. 

Inopportun*,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
opporluné,  rendu  opportun,  qui  manque 
d'opportunité  ; cette  action  est  iuoppor 

lunée.  . , 

Inopportunément,  adr.;  sans  opportunité,  d une 
manière  bopporluuéc,  inopportune. 
tnopportuner,  v.  a.;  ne  pas  opportune*  ne  |«is 
rendre  opportun;  ne  pas  faire  en  temps  op- 
iioi  tun,  ne  pas  donner  eux  choses,  aux  actious 
leur  opportunité. 

Inopposablc,  adj.  duc  2 g.;  qui,  ce  qui  n'csl 
pas  opposable,  ne  peut,  ne  doit  pas  cire  op- 
posé : cette  personoe,  ces  muyeus  soûl  mop- 
potables. 

I:, opposant, e,  part.  prés,  subit.  et  adj.;  qui 
fait  pas  l’action  d'opposer,  de  s'opposer  . 
lui,  velle  qui  ue  s'oppose  pas,  qui  n'est 
opposant,  u’ empêche  pas,  uaiiétc  pas  . 
inopposanll. 

hinppoié,  e,  part.  pu.  ol  adj.;  q- i n est  pas 
opposé,  Suli.tantir. , les  iuoppué». 
Inopposar,  r.  a.  et  pr.  s’— ; ne  pas"  opposer,  ne 
pas  s'opposer  : il  s’inopqnse  â ce  mariage. 
Inopposition,  s.  f.;  absence  d'opposition,  état 
inepposé  : suii  inoppoiition. 
pioppressable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  op 


pas 

Ici 


pressable,  n'csl  pas  susceptible  d'oppression  : 
sa  poitrine  est  itioppressablc. 
luopprcssé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas 
oppresse,  qui  a toute  sa  liberté  de  respira- 
tion : sa  puitrine  est  iooppressée. 

Inoppresser,  y.  a.  et  pr.  s' — ; ue  pas  oppresser,, 
ne  pas  causrr  d'oppression,  ne  pas  l’oppres- 
ser : sa  poitrine  s'înoppressc. 
luoppretsign,  s.  f.  ; absence  d'oppression; 

état  iuoppressé:  une  inoppression  de  poitrine. 
Inoppprimable  , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  op- 
primablt-,  ne  peut  être  opprimé,  que  l’on  ne 
peut  parvenir  à opprimer;  ce  peuple  eeliuop- 
pritnablc. 

/«opprimant,  e,  part.  prêt,  cl  adj.;  qui  ne  fait 
pas  r action  d’opprimer  ; qui  n’est  pas  oppri- 
mant, n’opprime  pas  ; des  lois  mopprimantes. 
luapyrimaleur,  s.  in.,  t.iriçe;  celui,  celle  qui 
u'opprjmo  pas  ; iui  gouvernement,  un  prince 
in  jpprimateur. 

lunpprimation,  s.  f.;  état  inopprimé  : l’iuop- 
pnmalion  d'un  peuple. 

Inopprimé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
opprimé  : ce  peuple  est  inopprimé. 

Inopprimcr , v.a,;  ne  pas  opprimer  ne  pas  ac- 
cabler, ne  pas  faire  subir  le  joug  delà  vio- 
lence, de  l'abus  d'autorité,  du  pouvoir:  iuop- 
primer  un  peuple. 

Inoragcustmeni,  adv.;  d'une *'“** 
au  fie.;  sans  . 

.Jftfü i.  u,  adj.;  qui  n’est  pas  orageux:  la 

discussion  fut  morageuie. 

Inorangé,  e,  part,  pas-  et  adj.;  qui  n a pas  le 
goût  d'orauge,  de  Ikur  d orange,  dans  quoi 
il  n'y  a pas  d'orange,  de  fleur  d orauge  ou 
nas  assez  : celle  boisson  est  inorailgee. 
Inoranger,  v.  aet.;  ne  pa,  mettre,  ne  pas  faire 
entier  d’orange,  de  fleur  d'orauge  dans  une 
cliose,  ou  u’cu  pas  mettre  assez;  ne  pas  don- 
ner le  goût  d’orange  : inurauger  une  boisson. 
Inordinaire,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n est  pas  or- 
dinaire  : c’est  «ordinaire.  _ . 

Inordiuairemcnt,  adv.  ; d’une  manière  .«ordi- 
naire : il  le  fait  «ordinairement.. 
mordomable , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n est  pas 
ordunuable,  ce  qui  ne  peut,  ne  dult  pas  dre 
ordonné  : ce*  choses,  ces  actions  sont  mor- 
donuables.  . 

hmrdo/mé  , e,  part,  f3-'-  ct  adl  '•  ce  t>ul  “ ** 
pas  , ./a  lias  été  ordonne  : ce  pa.cineut  esl 
inurdon  aé.  Ce  qu.  u'est  pas  dans  un  ordre 
conseil: iblc  : c<s  choses  sout  mordonuees. 
hwrdono.tr,  y.  set.  ; ne  pas  ordonner,  ue  pas 
(omm  aiidcr  ou  te  faire  mal  ; ne  pas  agn  . 
pas  1 .lacer  dans  uu  ordre  convenable  : mor- 
dou  àer  undlele.  . 

Inouj  nnisable  , adj.  de»  2 R.  ; «L. 

pa  s organisais  , ne  peut  eLre  bien  ^^1 
n'est  pas  susceptible  d organisation  . ce» 
. Jioses,  CCS  moyen»  sont  iuarSaiu.-aMei. 
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pas  faction  d’organiser  ; qui  n'est  pas  orga-  ses  inosements  U pertede  la  bataille  et  tous 
nisant , n'organise  pas  , rien  : cette  adminis»  les  avantages  obtenus. 

tration  est  inorganisante.  Inoxer,  v.  neut.  ; ne  pas  oser,  ne  pas  avoir  la 

Inorganisation  , s.  f.;  absence,  opposé  d’orga-  hardiesse,  le  courage  nécessaire  : inoser  une 
nisation  ; état  inorganisé  : l'inorganisation  des  entreprise  : vous  inosez. 
choses,  des  moyens,  des  ressources.  Inoseur , s.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  n’ose  pas. 

Inorganisé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas  rien. 

organisé  on  l'est  mal  : tout  cela  est  inorga-  Inostensible,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  os- 
nisé.  tensible,  ne  peut  être  montré. 

inorganiser,  v.  act.  et  pron.  s’ — ; ne  pas  orga-  / notable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  étable, 
niser,  ne  pas  s’organiser;  laisser,  rester  sans  ne  peut,  ne  doit  pas  être  ôté  : ce  meuble  , 
organisation  i ioorganiser  les  choses,  les  celle  chose  est  inôtable. 
moyens.  Inôté , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  ôté  : cette  chose 

Inorgueil , s.  m.;  absence  d’orgueil,  cc  qui  n’est  est  inôtéc. 

pas  orgueil  : c’est  de  l'inorgueil.  Inoubliable,  adj.  des  2 g ; qui,  ce  qui  n'es»  pas 

Inorgueitleusement , adv.  ; (Tune  manière  inor-  oubliable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  oublié  : 

gueilleuse  , sans  orgueil  : il  agit  inorgueilleu-  celte  personne,  ce  service  est  inoubliable, 

sement.  Inoublié  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 

Inorgueilleux,  se,  s.  et  adj.;  celui,  celle  qui  n'a  oublié  ; cette  personne,  celte  affaire  est  inou- 
pas  d’orgueil  ; ce  qui  n’est  pas  l’effet  de  l’or-  bliée. 

gueil  : c’est  inorgueilleux.  luoublier , v.  act.  ; ne  pas  oublier,  conserver  le 

Inoriginal , e , s.  et  adj.  ; celui  , celle  qui  n’est  souvenir  : inoublier  une  personne  , un  ser- 
pas  original;  ce  qui  n’est  pas  original,  ne  vice. 

présente  pas  d’originalité  : un  inoriginal  : Inoublieusement , adv.  ; d’une  manière  inou- 
c’est  inoriginal.  blieuse. 

Inoriginalement , adv.  ; d’nne  manière  inorigi-  tnoublienx , se  , adj.  ; qui  n’«»t  pas  oublieux. 

nale,  sans  originalité.  SuLsian  iv  : c’est  un  inoublieux. 

Inornable,  adj.  des  2 g.;  qui  û’est  pas  ornable,  Inouisant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  I’ac- 

ne  |>eut , ne  doit  pas  être  orne  : ce  salon , ce*  lion  d’inouîser;  qui  inouïse,  rend  iuouï, 

pàèoe»  sont  jnornables.  singulier,  étrange  , comme  l'on  a jamais  vu  t 

Inornant , £ , pari.  pr.  . *dj.  , qui  ne  fait  pas  ni  oui  dire  : c*e»t  une  induisante  cruauté. 

I action  d orner  ; qui  n est  pas  orrnmi,  norUU  Ionisation,  s.  f.;  action  d'inouiser;  état  inouïs#: 
pas  ou  orne  mal  : ces  meubles  sont  iuornants.  nnn trmuî—  limL  , 

Inomé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  orné  Inouisé,  e,  part.  pas.^F  âap7~quT-«at  rendu,  de- 
dutout  ou  l’est  mal  : ce  salon  est  inorné.  venu  inouï. 

I n orner , x.  act.;  ne  pas  orner  : inorner  un  Inouixer,  v.  act.  et  prun.  s’— ; rendre,  devenir 

lieu  , un  appartement.  inouï,  singulier,  élrange,jtel  que  l’on  a jamais 

Inorthographié , efl,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  rien  vu  ui  ouï  dire  de  semblable  : vous  inouï* 

pas  orthographié,  n'a  pas  son  orthographe , sex  votre  action. 

qui  présente  des,  beaucoup  de  fautes  d'ortho-  Inouixme , s.  m.  ; ce  qui  ne  présente  que  de  l’i- 
graphe  : ce  mot  est  inorr.hograpbié  ; celte  n »uT. 

lettre  est  inortbographiée.  Inourlé,  e,  adj.  ; qui  n’esr  pas  ourlé  ou  Pesf 

Inorthographier , v.  act.  ; ne  pa.s  orthographier  mal  : ce  linge  est  inourlé. 

ou  le  fane  mal;  ne  pas  donner  aux  mol»  l’or-  Inantragcablc , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  ou- 

thographe  convenable  : vous  in. orthographiez.  trageable,  ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être» 

Inôxable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n*t«t  pas  osable,  outragé  ; cette  personne  est  inoutrageable. 
ne  peut,  ne  doit  pas  être  osé  : «Telle  affaire,  Inoutrageant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
cette  entreprise  est  inosable.  pas  l'action  d’outrager;  qui  n’est  pas  outra- 

! no  sam r,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas  géant,  n’outrage  pas,  n’offense  pas  cruelle- 

I action  d'oser;  qui  n'est  pas  osant,  ne  donne  ment  : des  paroles  inoutrageantes, 

pas  de  hardiesse  : il  est  toujours  reie  nu  par  la  Inoutrage f,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  r 
plus  inosaule  timidité.  n’a  pas  été  ontragé  : il  fut  inoutrngé. 

InoscHlation  , a.  f . ; absence  d’osciîlatn  m : î*i-  Inotiirngtr,  v.  act.;  ne  pas  outrager,  ne  pas  of- 
noscillation  daos  IVxécution  d'un  plan  arrête  fenser  criiellemeut  : inotitrager  une  per- 
est  le  type  d’un  jugement  fort  et  assu.  r é , de  sonne. 

1 énergie  de  l'âme  vt  du  caractère,  bioutrageusement , adv.;  d’une  manière  iooutri- 

Jnosciller  , v.  neuf.  ; ne  pas  osciller,  ne  p **  se  geuse,  sans  outrage. 

livrer  à des  oscillations.  hioutrayenx , se,  adj.;  qui  n'est  pas  outrageux  : 

/noté,  e,  part*  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas,  . 3*#  c’est  iiioinrageux. 

pas  été  osé  : cette  entreprise  fut  inosée.  Inoutrr,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  uu- 

!t  soxemerit,  s.  m.;  mnnque,  défaut,  absence  d’o  • tré,  porté,  poussé  à l’excès  : cette  personne 
xçinent;  timidité  stupide  , lâcheté  : on  dut  à \ est  inoutrée  dans  ses  opiuioas. 
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Inoulte-passé t e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
outrepassé , au-delà  drs  bornes  prescrites  : 
des  instructions  inoulre  passées. 

Inoutrc-pMser,  v.  act.;  ne  pas  outre-passer,  ne 
pas  aller  au-delà  de  ce  qui  est  prescrit , des 
bornes  prescrites  : iooutre-pa?scr  ses  pou- 
voirs, scs  instiurlions. 

Inoulrer,  v.  act.  ; ne  pas  outrer,  ne  pas  porter, 
ne  pas  pousser  à l’excès  : inoulrer  scs  opi- 
nions, les  personnes. 

Inouvert , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
ouvert  : la  porte  est  inouverte. 

Inouvrablty  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  ouvrable, 
ne  peut  être  ousert,  que  l’on  ne  peut  ouvrir: 
celle  maison  esl  mouvrable  : ces  portes  sont 
inouvrables. 

Jnouvrir , y.  act.  ; ne  pas  ouvrir,  tenir  fermé. 

Inquadruplable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas 
quadruplable,  ne  peut  être  quadruplé. 

Inquadruplation  , s.  f.  ; état  inquadruplé  : son 
inquadruplalion. 

Inquadruplé , e,adj.  ; qui  n'est  pas  quadruplé  : 
c’est  inquadruplé. 

Inqualifiable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  quali- 
fiable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  qualifié  : c’est 
inqualifiable. 

Inqualificateur , s.  m.,  f.  trice\  celui,  celle  qui 
ne  qualifie  pas,  ne  (latte  pas  par  des  qualifica- 
tions : c’est  un  iuqualificaicur. 

Inqualificatif,  vc,  adj.;  qui  n'est  pas  qualificatif, 
ne  qualiûe  pas  : des  |»arolcs  inqualili*  atives. 

In  qualification  , s.  f.  ; absence  de  qualifir»»-’--  » 
état  iiiqualifié  : s»n  n<iv*u»on. 

Inonnt'^udvemrm  , adv  ; d’une  maniéré  tnqua- 
lificatne,  sans  qualification. 

In  qualifie  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  nVti  pas 
qualifié  : ces  personnes,  ces  choses  sout  inqua 
b fiées. 

In  qualifier , y.  act.,  ue  pas  qualifier,  ne  pas  don- 
ner de  qualité,  ne  pas  marquer,  ne  pas  expri- 
mer la  qualité  : ioquahfier  les  personnes,  les 
choses. 

Inqualité , s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de  qua- 
lité, ce  qui  n’est  pas  qualité  : l’iuqualilé  d’uue 
chose. 

Inquaniité  , s.  f.  ; manque,  défaut , abscuce  do 
quantité  : riuquaiititc  d«  s objets. 

Jnquercllable,  adj.  des  2 gen.;  qui  n’csl  pasque- 
rellablc  , ne  mérite  pas  être  querellé:  ce  do- 
mestique est  mquereltable. 

Inqnerellé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’csl  pas, 
n’a  pas  etc  querellé  : ce  domestique  fut  inque- 
rellé. 

Inquei  eller,  y.  act.  et  pr.,  ; ne  pas  quereller, 
ue  passe  quereller;  ue  pas  reprendre,  ue  pas 
gronder  avec  humeur. 

Inquerelleur , se,  s.  et  adj.;  qui  u’est  pas  querel- 
leur : un  inqtierelleur. 

Inquetlionnable  , adj.  des  2 g.  ; qui  u’est  pas 
questionnable , ne  peut  être  questionné  , que 
l'on  ne  doit  pas  questionner  : celle  personne 
est  ioquestionnable. 
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Inqueslionni  , e , pari.  pas.  et  adj.  j qui  n'es1 
pas,  n’a  pas  élé  questionné,  interrogé  : il  fut 
iuquestionué. 

luquestionner , v.  act.  ; ne  pas  questionner  , ne 
pas  faire  de  questions. 

Inquesllonneur,  s.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  ne 
questionne  pas , n'aime  pas  à questionner  : 
c'est  un  inqueslionueur  : elle  est  mqueslion- 
neuse. 

Inqut table , adj.  des  2 gen.  ; qui  n’est  pas  qué- 
table, que  l'on  ne  doit  pas  quêter  ; ce  secours 
est  inquétable  : ces  choses  sout  iaquélables. 

Inquili,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas,  n'a 
pas  été  quête; ce  secours  fut  inquété. 

Inquiter , v.  act.  ; no  pas  quêter:  inquèter  les 
choses  : sous  quêtez  le  bonheur  et  vous  en 
itiquclez  les  causes. 

Inquêteur,  s.  m.  , f.  se,  celui,  celle  qui  ue  quête 
pas  : c'est  un  inquéteur. 

Inquiciabtc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  inquiété, 
qui  est  exposée  être  inquiété  ; cette  personne 
est  inquiéiable-  ' 

Inqmélemcnt,  s.  m.;  action  d’inquiéter;  état  in- 
quiété : tous  ces  inquiétemenls  agitent  les 
esprits. 

Inquiêteme ni,  adv.;  d'une  manière  iDquicte. 

Inquinconçê , e , adj.  ; qui  n'est  pas  quinconçé, 
en  qu'incouce  : cette  plantation  est  inquin- 
couçée.  eJl 

Inquititi  , e . ..  tourmen- 

unie’,' offensante  : l'inquisilc  du  regard  , des 
questions. 

Inquititer,  v.  neut.;  faire  de  l’inquisilé,  se  livrer 
à une  curiosité  scruative,  gênante,  blessante, 
offensante  pour  les  personnes  : vous  iuquisitez. 

Inquisitisme,  s.  m.;  continuelle  incessante  inqui- 
silé  ; c'est  un  fatigant  inquisitisme. 

Inquititivemenli  adv.;  d'une  manière  inquisilive: 
vous  questionnez  trop  iuquisitivement. 

Jnquititorialili,  s.  T.;  état , qualité  de  ce  qui  est 
inquisitorial  : l'inquisitorialilé  du  pouvoir. 

Inquitlable , adj.  des  2 g ; qui  n'est  pas  quil table, 
ne  peut , ne  doit  pas  être  quitté  , laissé,  que 
l'on  ne  doit  point  abandonner,  ce  à quoi  on 
ne  doit  pas  renoncer  : ces  persounes  sont  in- 
quillables. 

Inquittanci,  e.  adj.  ; qui  n’est  pas  quittancé  ; ce 
billet  est  inquiltancc. 

Inquitli,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  quitté  : cette  per- 
sonne, celle  chose  est  inquittée. 

Inquotitùlien,  ne,  adj.;  qui  n’est  pas  quotidien  ; 
ce  travail  est  inquotidien,  n’est  pas  de  chaque 
jour. 

Inquolidiennisable,  adj.  des  î 6-  î qni  n Pa1 
quotidicnr.isable  , ne  peut , ne  doit  pas  être 
quotidietiimè,  reudu  de  chaque  jour , attribué 
à chaque  jour  : ce  travail  est  inquolidtcnnt- 
sable. 

Inquotldiennitalion , s.  f.  ; étal  inquolidienuisé  . 
l’ioquotidtelinisation  des  choses. 

InquolitliennUê,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n est 
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pas  quotidlennlsé , rendu  quotidien , qui  n’est 
pas  assigné  à chaque  jour  : cës  choses  sont  in 
quotidien  aisées. 

Inquotidienniser , v.  act.;  ne  pas  quolidienniser, 
ne  pas  rendre  quotidien  , ne  pas  assigner  à 
chaque  jour,  ne  pas  rendre  journalier  : inquo- 
~tidienniser  le  travail. 

Jnriehetnant , adv.;  d’une  manière  peu  riche,  peu 
magnifique  : cet  appartement  est  inrichement 
meublé. 

Inridicule , adj.  des  2 g.;  qui  à’est  pas  ridicule  : 
' c’est  inridicule. 

Inridicnlement , adv.  ; d’une  manière  inridicule, 
sans  ridicule  : il  est  inridiculement  habillé. 
Inridichlité , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  n’est 
pas  ridicule  : son  mridiculité. 
langoureusement,  ad?.  ; d’une  manière  langou- 
reuse, saos  rigueur  : if  fut  ^rigoureusement 
puni. 

Inrigoureux , se,  adj.  ; qui  n’est  pas  rigoureux, 
qui  ne  présente  pas  une  grande  rigueur. 
lnrigoriséf  e,part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  rendu 
rigoureux. 

Itrigoriser , v.  act.  et  pr.,  i* — ; ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  rigoureux  : l’hiver  s’inr.'gorisc. 
ont  peut  dire  aussi  irrigoriscr;  voir  ce  verbe. 
Inrigorisme,  s.  m.;  opposé  de  rigorisme,  système 
d’iorigueur. 

Jnrigncur,  s.  f.  ; manque  , defaut , nbscrtrc  de 
rigueur:  en  beaucoup  de  chose,  trop  de  rigueur 
csT mi'iftWni  un  vice  ; mars  très  souvent 
l’inriguenr  est  un  vice  pTOf'W»iiiiyy^^i|,f.|jr 
peut  amener  des  travers  et  ledé«ordrc  en  touT 
il  n’est  peut  être  rien  qui  doive  être  plus  juge 
et  plus  sagement  approposé  que  l'inrigucur. 
Jnrisgnable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’e*t  pas  ris- 
quable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  risqné  .*  celle 
chose  est  inrisquàlde. 

Inrisgué , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a 
|»as  été  risqué  : cette  rliosc,  cette  affaire  fut 
inrisquée. 

Inrhqner  , ?.  act.  ; ne  pas  risquer,  ne  rien  ris- 
quer : inrisquer  une  somme,  une  chose. 
Inrirable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  rivabfe,  ne; 
peht,  ne  doit  pas  être  rivé  : Ces  fers  sont  lnri*| 
▼ablcs. 

fnrtvé y é,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  i i\é  : 
celle  chose  est  inrivée  : ces  fers  sont  inrives. 
/nnVer,  v.  act.;  ne  pas  river  : inriver  une  chose, 
des  fers. 

Inrouerie , s.  f.;  absence  de  rouerie,  ce  qui  n’est 
pas  de  la  rouerie  : c’est  de  l'in  rouerie. 
hiroutrier , v.  ncut.;  ne  pas  pas  faire  le  roué,  de 
la  rouerie  Z vous  inronrricz. 

Jiirouerismcy  s.  m.;  système  d'in  rouerie  : c’est  de 
lioroueriu, 

Ittruinaui , et  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  .pas 
l’action  de  ruiuer,  de  se  rainer  ; qui  n'«Kt  pas 
ruinant,  ne  ruine  pas  : entreprise  jnruinnitte. 
'Inminé,  e,  part.  pas.  H adj.;  qui  n'nlpM  miné  : 
il  rst  iriruioé. 
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InrtHner,  ?.  act.  et  pr.,- s’—;  ne  pas  ruiner,  ne 
pas  sc  ruiner  : inruîner  une  personne. 

lumineusement,  adv.;  d’une  manière  inruincuse, 
sans  ruine. 

Inruineiur , se,  adj.;  qui  n'esl  pas  ruineux  : c’est 
lumineux. 

Innublnblc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  passablable, 
ne  peut,  ne  doit  pas  être  sablé,  garni  de  sable  : 
ers  allées  sont  !n?af)tablcs. 

Insublé.  e.  part.  pas.  et  adj.;'qiii  n’est  passa- 
ble ou  l’est  mal  : ces  allées  sont  insablées. 

Insabltrmcttf,  s.  tn.;  état  insablé  : Vinsablemetit 
d’une  allée. 

Insabter , v.  art  ; ne  pas  sabler,  ne  pas  garnir 
de  sable  : Insublcr  des  allées. 

InsabletiX^se,  adj.;  qui  n’esl  das  sableux,  qui 
ne  confient  pas  de  sable,  ne  donne  pas  de  sa- 
ble : une  grève  pure,  insahlcibe  : uu  terrain 
insableux. 

ht  sabré,  e,  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a  pas  été  sa- 
bré : ccttc  troupe  fut  insabrée. 

Insaccagenb/e,  adj.  des  2 g. ; qui  n'est  pns  sac- 
cngeable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  saccagé  ; 
ce  pays  est  insarcageablc. 

tnsaccagcant , e,  paît.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  saccager;  qui  ne  sucrage  pas, 
n’est  pas  saccageant,  ne  fait  pas  de  saccage  : 
dans  ccttc  affaire,  l’artillerie  mal  servie  fut 
insaccageantc. 

Insaccagc , e,  part.  pv$.  et  adj.;  qui  n’esl  pas, 
n’a  pas  été  saccagé  : la  ville  fut  insaccagée. 

fnsaccagement,  s.  m.;  état  insaccagé  ; t’insacca- 

"•"T, limai  ville. 

In  saccager,  v.  ai  fTti®  |w»  èswajçr  : insaccager 
ntic  ville,  un  pays. 

I modifiable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n'est 
pas  sacrifiablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  élre  sa- 
crifié : ces  personnes,  ces  choses  sont  jnsacri- 
fiables. 

Insacrifié , c , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  sacrifié  ; il  fut  insarrifié. 

tvsacrifier , ?.  act.;  ne  pas  sacrifier  ; in  sa  cri  fier 
une  personne,  des  choses. 

Insagacité , s.  f.;  manque,  defaut,  absence  de 
sagacité  : son  insagaeftê. 

Insagesse,  s.  f.t  nnnquo,  défaut,  absence  de  sa- 
gesse : son  insagesse. 

Insaisi , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a 
pas  été  saisi  ; ces  biens  furent  insaisis. 

tnsahir , v.  act.;  tic  pa«  saisir.  An  fig.;  ne  pas 
comprendre  aisément  : insalsir  les  choses  : 
insasir  lesbiens  d'une  personne. 

Insaisissabilité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
insaisissable  : son  insai-issabilité. 

tnsaisissani,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
J’àctinu  de  saisir;  qui  n’est  pas  saisi  sanf,  ne 
saisit  pas  : il  est  iusariissant  ; une  personne  in- 
saisi  usante. 

ht  saisis  s cm  tnt t s,  m.;  absence  de  saisissement  ; 
état  insaisi  . l’rnsai-msement  des  ch osêft  : l’in  - 
saisissement  des  Mens. 

I H salaria  btr,  adj.  de*  2 g.;  qui  n’ist  pas  rhfelr- 
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< b!c  ; no  peut,  no  doit  pas  être  salarié  : ces 
personnes,  ces  fonctions  sont  insalarinldes. 

Insalariation,  s.  f.  ; ctat  insalarié  : l'insalaria-, 
lion  d*unc personne,  cTune  fonction. 

Jnnalnrié , e,  part.  pas.  et  ndj.;  qui  n'est  pas  sa- 
larié : des  fonction > insaîariéf  s. 

Insalarier,  v.  act.;  ne  pas  salarier,  ne  pas  don- 
ner un  salaire,  uc  pas  attacher  un  salaire  à 
une  chose  : insalarier  une  personne,  une 
fonction. 

Insalable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’ert  pas  sablahle, 
ne  peut,  ne  doit  pas  être  sale  ou  Pètre  très 
peu  : ccs  choses  sont  insabîes. 

Insalantj  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  saler;  qui  n’est  pas  salant,  ne  sale 
pas  ou  peu  : ce  sel  est  mauvais,  il  est  1115a- 
salant. 

Insalv,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  salé 
ou  Pcst  trop  peu,  mal  : crtte  soupe,  celle 
viande  est  insalée. 

In  salement,  e , s.  ni.;  état  insalé  : l’iosaletnent 
d’un  ragoût,  d’une  viande. 

hi salement,  adv.  d'une  manière  imrnalpropre  : 
il  est  insalcment  vêtu. 

Jnsalcr,  v.  acl.;  ne  pas  saler  ou  saler  trop  peu, 
mal  : însalcr  une  chose. 

In  sali,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’ert  pas  sali  : 
celte  chose  est  in*. i lie. 

Jnsalir ; v.  art.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  salir,  ne  pas 
se  salir  : insalir  une  chose. 

Insalissablc,  adj.;  des  2 g ; qui  n’est  pas  salis- 
sahle;  n’est  pas  susceptible  de  sc  salir  : c’cst 
insalissable.  _ 

Insalissant,  e,  naît.  pr.  h rt"*  ** 

l'action  Je  salir,  ch*  se  salir  ; qui  n’est  pas  ra 
lissant,  ne  salit  pas  : une  étoffe  in  salissante  : 
les  rues  sont  insatissaules. 

Insalissement , s.  in.;  état  insali  : l’insalissement 
d'un  lien,  du  linge. 

Imaluable , adj.  drs  2 g.;  qui  n’est  pas  salnable, 
que  l’on  ne  doit  pas  saluer,  qui  ne  ménte  pas 
être  salué  : cette  personne  est  insaluable, 

Insalué , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u*est  pas  salué, 
n’a  pas  été  salué  : il  fut  jnsalué. 

Insaluer , v.  act.;  ne  pas  saluer,  ne  pardonner 
des  marques  de  civilité,  de  respect  : tosaluer) 
une  personne. 

Insalutaire,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est  pas 
salutaire  : c'est  insalutaire. 

Innalutairement,  adv.;  d’une  manière  insu- 
laire : vous  le  protèges  insalutairement. 

Insancli/iable , adj.;  des  2 g.;  qui,  ce  qui'Vest 
pas  Mnctifiable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  9 anc- 
lifié  : ce  jour,  cette  oeuvre,  celle  personne  esi 
insanrtifiablr. 

Jnsanctijlcation,  s.  f.;  état  insanetifié  : son  in- 
sanclification. 

Jnsanctijié , e , part.  pas.  et  adj.;  qui,  ce  qui  n’est 
pas  sanctifie  : ces  « hôtes  sont  in#  ancti  fiées. 

Insanctijier , v.  act.;  ne  pas  sanctifier  : inaancti- 
lier  un  jour,  une  rruvre,  une  personne. 

In  sanction,  s.  f.;  mai  que,  défaut,  absence  de 
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sanction  : il  irrita  les  esprits  par  son  insanc- 
lion. 

insanctionnable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas 
sanclionnable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  sanc- 
tionné : cet  acte  est  insanctionnable. 

iitsnnciionnë,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  sanctionné  : ect  acte  Rit  iusanc- 
lion  née. 

Insanctionner , v.  act.;  ne  pas  sanctfonner  : in- 
sauctioimer  des  actes. 

In  sang  te,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  sanglé  ou  Test 
mal  : ce  cheval  est  insanglé. 

Insahguînaire , adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est 
pa<  sanguinaire,  n'a  rien,  ne  présente  rieu  de 
sanguinaire  : ce  prince  fut  insanguinaire. 

Insanguinairement,  adv.;  d’une  manière  i usait - 
guinaire  : il  a agit  insanguinaircmcnt. 
Insnnguinarisme , s.  m.;  système  insanguinaire. 

Insanguinarité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
insanguinaire  : son  insanguinarité. 

Insanguinisani,  e,  part.  pr.  et  a«Jj  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  de  sanguiniscr  ; qui  n’vst  pas  «an- 
gtiinbant,  ne  fait  pas  verser  de  sang  : une 
révolution,  des  lois  insanguiciisnhtes. 

Insnnguinisation , s.  f.;  absence  de  sanguinisa- 
tion  ; état  i:isaDguini?é  : son  insaugtiinisa- 
tion. 

însanguinisô,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'rst  pas 
inondé  de  sang  : une  terre  insanguiiiiscc.  Au 
fig  ; qui  n’est  pas  objet  d’uue  effusion  de  sang, 
qui  11’esl  pas  en  proie  à des  supplices  bar- 
bares. ... 

r„  jjiir— ”,  v.  la.;  ne  pas  inonder  de  sang, 

ne  pas  sanguiniscr  : insanguiuiscr  une  terre, 
un  peuple. 

Insang uinisme,  §.  m.;  système  d’insaoguinisa- 
lion. 

I ns ani sable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  faisa- 
ble, ue  peut  èlresaoisé,  rendu  sain  : Ces  lieux 
sont  insanisables. 

Insanisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  Tait  pas 
l'action  de  saniscr  ; qui  n’est  pas  fanisanl,  ne 
rend  pas  sain  : ces  moyens  sont  iusanbants. 

Insanité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  sa- 
nisc,  rendu  sain,  pur»  qui  manque  de  sanité  : 
un  air  insanisé.  qui  a,  qui  présent  e Je  l’insa- 
nité : des  discours  insanisé*. 

Insaniu  r,  v.  act.;  ne  pas  saniser,  ne  pas  rendre 
sain,  ne  pts  donner  de  h sanité;  rende*  in- 
sanité. Pfcnt  ; faire  del  iBsaoilé  : vous  itwa- 
niser 

fnsauitme  , m.  ; ce  qui  ne  présente  que  de 
l'insanité  , une  continuelle  üutftilé;  tout  ce 
qei  tend -h  corrompre  . k renverser,  le  bon 
sens  : ce  n’eet  que  de  lin  -au  jante. 

Insanité  , adj.  des  2 g.  ; qui  est  conlre  le  bon 
sens,  la  saine  iai>on  , la  décence  : discours 
insanité. 

Insans  culottiser,  Dent.;  ne  pas  faire  du  sans- 
culettisme  , ne  pas  faire  le  sans-culotte  : en 
politique , en  action  de  société  , on  doit  tou- 
jours insa  ns-culot!  iser. 
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Insans-culottinnc,  i.  m.  ; opposé  d«  sans-culol- 
tisoie. 

lnsarclt , e , adj.  ; qui  n’esl  pas  sarclé  ou  l’esl 
mal  : ce  jardin  cil  insarclé. 
lnsatellisé , e , pari.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
rendu  , devenu  satellite  : ces  soldais  sont  m- 
satellisés. 

tnsaielliscr,  v.  acl.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  satellite  : il  s'iusalellise. 
Insatiabilisé,  pari,  pas  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
rendu,  devenu  insatiable  : il  est  insatiabilisé. 
Intatiabiliscr.s:.  act.  et  pr.,  s'—  ; rendre  , de- 
venir insatiable  : plus  l'ambition  obtient  , 
plus  elle  s'insatiabilise  et  insatiabilisé. 
Insatirique,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  satirique 
n'a  tien,ue  présrnle  rien  de  satirique  : c’est 
insatirique  j c'est  un  stjle  insalirique. 
Insatisfaction  , s.  f.  ; rustique,  délai, t , absence 
do  satisfaction  : son  insatisfaction. 

Insatis faisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  ne  peut  être 
satisfait,  que  l'on  ne  peut  satisfaire  : il  est  in 
satisfaisable. 

Insatisfaisant,  c,  adj.  ; qui  n’est  pas  satisfaisant 
ne  satislait  pas  : cette  concession  est  insalis 
More. 

Insatisfait,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  satisfait  : il  est 
insatisfait  ; les  goûts  et  les  désirs  augmentent 
par  les  satisfactions  qu'ils  oblienueut;  mais 
s ils  sont  insatisfaits.  Us  s'imiuultiplient 
fatiguent  moins  les  personnes. 
r»a«»»a*ja,  «Jj.  des  2 g,,  qui  n'est  pas  sauva- 
ble,  qui,  m | h UT Jll  lit  mu  mLUL  . 
personue,  ces  choses  sont  insauvables. 
Insauvant , t , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  sauver,  de  se  sauver  j qui  n'est  pas 
sauvant,  ne  sauve  pas  : cette  mesure  sera  in 
sauvante  : ce  secours  fut  insauvant. 

Insauvé , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  , u'a 
pas  été  sauvé  f toutes  ces  choses  furent  in 
sauvées. 

Insauvemcnt,  s.  m.;  état  insauvé  : l'ireauvcmcnt 
de  ses  marchandises  le  ruina. 

Insauvcr,  v.  act.  et  pr.  , s’ — ; ne  pas  sauver 
ne  pas  se  sauver  : insauver  des  marchand! 

■es , des  personnes. 

Insauvegardailc , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas 
sauvegardabble.-  ne  peut  être  sauvegardé. 
Insauvegardant,  e,  «art.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  sauvegarder,  qui  n'est  pas  sau 
regardant,  ne  sauvegarde  pas,  rien,  : ces  me- 
sure» sont  insauvrgarda.Hd  ; une  politique 
insauvegardaute. 

Insauvtgardé,  t,  part.  pas.  et  a î «iu‘  n'est  pas 
sauvegardé,  protégé  , défendu'  : cea  intérêts 
sont  insauvegardés. 

lnsauvcgarder , v.  act.  ; ne  pas  *auvfg'ari,er . «e 
pas  défendre,  ne  pas  protéger  : irtuuv  egarder 
des  intérêts. 

tnsavamment , adv.  ; d’ ype  manière  iusavafti'e 

aBfll  laeni.  . fl a ..  . 
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diacussion  est  insavante  : ce  discours  est  iu- 
savant.  Subst.  ; un  insavant. 

Insavonnable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  sa- 
vounable  , ne  peut,  ne  doit  pas  être  savonné  : 
ce  linge  est  insavonnable. 

Insavonnc 9 e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
savonné  ou  l'est  mal  : ce  linge  est  insavonné. 
Insavonnemeni , s.  m.  ; étal  iusavonoé  ; l’insa- 
voQtiement  du  liage. 

Insavonner,  v.  act  ; ne  pas  savonner  ou  le  faire 
insuffisamment  : insavonner  le  litige. 
Intavourable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  sa- 
vourable,  que  l'on  ne  peut  savourer. 

In  savouré,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  sa- 
vouré : cette  cluse  est  insavourée. 
fnsavourcment , f.  m.  ; état  insavouré  : l'irisa- 
von  remeut  d’une  chose. 

Imavourcr  , x.  act.;  ne  pas  savourer  . insavou- 
rer  le  vin,  les  honneurs  , les  plaisirs. 
Insavoureusemeni  t ad.  ; d’une  manière  insavou- 
rante  : il  goûte  insavouseuseraent  cc  vin. 
Insavoureux,  se,  adj»  ; qui  n’est  pas  savoureux  , 
qui  est  sans  saveur  : c’est  insavoureux. 
Inscandale , s.  m.  ; opposé  de  scandale  , cc  qui 
n’est  pas  scandale  : rinscandale  est  une  dé- 
cence , un  sentiment  de  convenance  qui  doit 
cire  dans  l’esprit  de  tous  , et  il  doit  toujours 
être  une  principale  base  du  juste  et  véritable 
amour-propre. 

I nscandalcusetnenl , ad.  ; d’une  manière  inscan- 
daleuse,  sans  scandale  : l'homme  qui  parvieut 
à se  conduire  inscandaleusement  dans  ses  tra- 
T - JrniLaJjndulgencede  tous,  parce  qu’au 
moins  il  ne  paver  nt-por.»» ■». 

Inscandaleux  , se  , adj.  ; qui  n’est  pas  scanda- 
leux, ne  cause  pas  de  scaudale  : sa  conduite 
est  inscaiidaleuse. 
hiscandalisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’esl  pas 
scandalisable,  n’esl  pas  susceptible  de  sc  scau- 
daltscr  : l’homme  inscandalisable  n’est  pas  plus 
estimable  que  1 homme  scandaleux  ; car  celui 
qui  ne  se  scandalise  de  rien  aujourd’hui 
pourra  demain  entrer  dans  le  plus  grand 
>canda!e  d’action. 

Inscandalisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  nVst 
pas  scandalise  : .si  cette  mère  est  inscandali- 
see  de  1a  conduite  de  sa  fille,  c’est  qu'elle  ne 
vaut  pas  mieux. 

Inscandaliser , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  scan- 
daliser, ne  passe  scandaliser  : nne  personue 
ne  s’iuscandalise  d'un  méfait  que  lorsqu'il  en- 
tre dans  ses  manières  de  voir  ; dès  lors  elle 
est  prête  à le  commettre. 
luscélérat , et  adj.  qui  n’est  pas  scélérat  ; qui  n'a 
p*%  ne  présente  pas  de  scélératesse.  Subit.  t 
c’est  un  inscélérat. 

Inscélcratemenr , adv  ; d’une  manière  inicélé- 
sans  scélératesse 


rate , sans  scélératesse  : agir  iu»célératement. 
- - Inscéléraier,  v.  neut.  ; ne  pas  scélérater,  ne  pas 

Insa**  8avo'r  : *1  Par,.e>iJ  agit  insavamment.  » le  scélérat , ne  pas  sc  livrera  de  la  scé- 

tani  *>  ûdj-  J n’est  pas  savant  ; celtej  lérateise  : cet  homme  inscélérate. 
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Inscellablt,  adj . des  2 g.  ; qui  n’est  pas  scellable, 
ne  peut,  ne  doit  pas  être  scellé. 

Inscellé , e,  part.  pas.  et  adj.  ;(qtii  n'est  pas  scel- 
lé  : cette  chose  est  inscellce. 

Intcellemcni,s.  ui. , état  inscellé  : ton  iturelle- 
ment. 

Inscelle r,  t.  act.  ; ne  pas  sceller  : insceller  une 
chose. 

Iniciemijtque,  adj.  des  3 g.  ; qui  n'est  pas  scien- 
tifique : c'est  inscientifique. 

hucientijiquement,  adv.;  d'une  manière  inscien- 
lifique  : il  raisonne  inscienlifiqiiement- 

Inscriptible  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 

' être  inscrit  : c'est  insrnptîble. 

Intcrupulcusemeni,  adv.  ; d'une  manière  inseru- 
puleusemeul,  sans  scrupule  : il  agit  toujours 
inscrupuleusemrnl. 

Imerupuleia:,  se,  adj,;  qui  n'est  pas  scrupuleux, 
qui  est  sans  scrupule  : il  est  d'nne  probité  fort 
inscrupuleuse.  Subs.  : un  ioscrupuleux. 

Inséchabte,  adj.  des  î g.;  qui  n'est  pas  sécha- 
ble,  ne  peut  se  sccher. 

Insechant,  t,  adj.;  qui  n'est  pas  séchant,  ne 
sèche  pat  : ce  soleil  est  inséchant. 

Inséché,  e,  adj. ; qui  n’est  pas  séché  : cette  chose 
est  inséchée. 

Ineectable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  inseefé, 
qui  est  susceptible  de  s'insccter,  de  prendre 
des  insectes  : les  jardins  frais  et  humides  sunt 
plus  insociables  spie  ceux  chauds  et  itihumi- 
des. 

Infectant , e,  paît.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
d'insecter,  de  s’insccter;  qui  est  insretant,  qui 
insecte,  qui  cause,  amené,  produit,  propage 
les,  des  insectes  : des  brouillards  insectanls  : 
une  température  humide  est  insectanle. 

Inscctt,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a des  insectes, 
qui  est  rempli  d'insectes:  des  lieux,  des  jar- 
dins iusectés. 

Itisectionnable,  adj,  des  2 g.;  qui  n'est  pas  sec- 
lionnahle,  qui  ne  prut,  ne  doit  pas  être  mis, 
divisé  en  sections,  par  section  : des  terres,  des 
choses  ioseclicnnables. 

Inteclionni,  e,  part.  pas.  et  adj.  qui  n'est  pas 
sectionné,  qui  u’est  pas  divisé  en  section,  qui 
u'est  pas  mis,  placé  dans  une  section  : des 
choses  insectionnees. 

Insectionnemenl,  s.  tu.;  manque,  défaut,  absence 
de  sectionnement  ; état  iuseriionné  : l'insec- 
tionnement  des  terrres,  des  choses. 

l/aectianner,  v.  act.  ; ne  pas  sectionner,  ne  pas 
diviser  eu  sections,  par  section;  ne  pas  mettre, 
ne  pas  placer  dans  une  sectiou  : iusectionner 
des  choses. 

Insécu'isable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  sécu- 
risable,  qui  n'est  pas  susceptible  de  se  sécuri- 
ser facilement  : cette  personne  rat  iosécuiisa- 
ble. 

Intecurisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  sécuriser,  de  se  sécuriser;  qui 
n'est  par  sécurisant,  ne  cause  pas,  ne  donne 
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pas  de  sécurité  : ces  promesses  sont  inséenri- 
aanles. 

Insécurité,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n'est  pas 
sécurisé,  qui  est  sans  sécurité  : il  est  insécu- 
rité. 

Intécuriser,  v.  aet.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  sécuri- 
ser, ne  pas  se  sécuriser;  ne  pas  donner,  ne  pas 
prendre  de  sécurité,  l'assurance,  la  tranquilité 
d'esgrit  : il  s’insécurise. 

Insécurieme,  s.  m.;  ce  qui  n'est  propre  qu'à 
causer  de  l'insécurité,  une  continuelle  insécu- 
rité : ce  n'est  que  de  l’insécurisme. 

Insédentaire,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  séden- 
taire : il  est  insédenlaire. 

Insédenlairemeni,  adv.;  d'une  manière  inséden- 
laire : il  est  insédentairement  a la  ville,  à la 
campagne. 

Insédeutariable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  sé- 
dentariable,  que  I on  ne  peut  rendre  séden- 
taire : il  est  sédenlariable  . 

Insédmtarié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pat 
sédentarié;  rendu  sédentaire  : il  est  inséden- 
tarié  par  la  nature  de  ses  occupations. 

Insédmtarier,  v.  acl.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  ren- 
dre, ne  pas  devenir  sédentaire;  ne  pas  fixer, 
ne  pat  attacher,  ne  pas  se  fixer  dans  un  lieux: 
il  8’intédenlaric. 

Imidtnurité,  t.  f.;  absence  de  sédentarité;  état 
insédentaire  : son  insédentarité. 

Imédilicusemevt,  adv.  ; d'une  manière  insédi- 
tieuse, sans  sédition  : demander,  agir  insédi- 
tieusement. 

Inséditieux,  te,  adj.;  qui  n'est  pas  séditieux,  qui 
ne  présente  rien  de  séditieux  : c'est  iniédi- 
lieux.  Subt.  : un  iuséditieux. 

Insédition,  s.  f ; absence  de  sédition,  ce  qui 
n’est  pas  sédition. 

Ituiiitiomtahlt,  adj.;  qui  n’est  pas  séditionna- 
ble,  que  l'on  ne  peut  faire  entrer  en  sédition:  un 
peuple  satisfait  de  son  gouvernement  est  tou- 
jours iiiséditiouuable. 

Inséditionnant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  no  fait 
pas  l'action  de  séditionner,  de  se  tédiiiouner  ; 
qui  n’est  pas  additionnant,  qui  ne  cause  pas, 
n'amène  pat  de  sédition  : un  système  insédi- 
tionnant. 

Insidilionné,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
séditionné,  qui  n’est  pas  mis  en  sédition  : ce 
peuple  est  iuséditiomié. 

Intédilionner,  v.  acl.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  sédi- 
tionner,  ne  pas  mettre  en  sédition,  ne  pas  for- 
mer une  (édition  ; ne  pas  entrer  en  sédition  : 
inséditionner  un  peuple. 

Inséducieur,  t.  ni.,  f.  irice;  et  adj.;  celui,  celle 
qui  n'est  pas  séducteur  ; ce  qui  n'a  rien  de 
séducteur  : c'est  un  inséducteur. 

Inseductibilité,  s.  f.;  èltt,  qualité  inséduclible  : 
son  inséduclibililé. 

Insèductible,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  séduc- 
tible,  ne  peut  être  séduit  : celte  personne  est 
inséduclible. 

Inséduction,  t.  f.;  absence  de  séduction  ; état 
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insédult  : la  séduction  est  un  acte  criminel; 

1 inscduclion  est  un  respect  porté  aux  cons-| 
ciences  et  h la  vérité. 

Instruire , v.  act.  ; ne  pas  séduire,  ne  pas  dé- 
tourner ; inseduire  une  personne. 

Inseduisammcn/,  adv.;  dune  un  ni  ère  insédui- 
santc  : ï|  so  !’■»(  attachée  juséduisammcul. 

In  séduit  an  t , t,  pat*l-  pr.  et  aiJj  ; qui  ue  fat  pa* 
l’action  de  séduire;  qui  n'est  pas  séduisant, 
n’est  pas  propre  à séduire  ; des  manières  in- 
séduisantes. 

Inséduit , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a 
pas  été  séduit  : elle  fut  iméduite. 

Insejotiniable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  sé- 
journahle,  fie  pçut  séjourner,  demeurer,  que 
l’on  ne  doit  pas  laisser  séjourner  : ccs  eaux 
sont  iméj  ou  roubles. 

Inséjournenieni,  s.  ra.;  absence  do  séjourne - 
raout,  sou  effet  : s un  inséjournement. 

tnséjourner , v.  n.;  ne  pas  séjourner,  ne  pas  de- 
meurer, ne  pas  faire  séjour. 

J niellé,  c,  adj.;  qui  n’est  pas  scellé  ou  l’est 
mal  : cheval  est  inseilé. 

Insemblabilisé,  c.  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  n'est 
pas  rendu  semblable,  qui  manque  de  vciubla- 
biliié  : cette  chose  est  inse/nblabilisée. 

Imemblabiliser,  v.  act.;  ne  pas  rendre  sembla- 
ble, pareil  : inscmb'abiliscr  i«*s  cho>e». 

Insemblable,  adj.  des  2 g.;  qui  ii’cst  pas  sembla- 
ble : c’eu  iuscmblable. 

tnscmblablcmeui,  adv.  ; d’une  manié; c iuscm- 
blable : c’est  iiisembl.iblemcnt  f ait. 

Itisemellc,  e,  adj.  ; qui  u'a  pas  de  semelle,  qui 
manque  de  semelle:  des  chaussure*  iuscmellées. 

Insensément , adv.j  d’une  mm.nv  insensée,  sans 
jugement:  il  parle,  il  agit  insensément, 

Insensibili  sable , adj.  de»  2 g.;  qui  u’est  pas  srn- 
sibilisable;  ne  peut  être  renubilisé , ren-iti 
sensible  : celle  personne  est  insen&ibiliNab'c. 

Insensibilisant,  e,  part.  pr.  el  adj.;  qui  ue  fait 
pas  l'action  de  sensibiliser* de  sensibiliser; 

qni  n’est  pas  sensibilisant , ne  semilxhse  pas, 
ne  cause  pas  de  sensibilité  : ce  malheur  est 
insensibilisant  : la  perte  de  scs  parents  fut 
pour  lui  insensibilisante. 

Insensibilisé , e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  u’e*t  pa* 
reqdu  sensible,  qui  roaique  de  sensibilité  : 
cette  personne  est  in  sensibilisée. 

Insensibiliser , v.  act.  el  pr.,  ; ne  pas  sensi 
biiiser,  ne  pas  se  sensibiliser  ; ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  sensible  ; ne  pas  donner,  ue  pas 
prendre  de  sensibilité;  ne  pas  rendre,  ne  pa> 
devenir  bon,  humain  : un  couiiouel  malleur 
huit  par  insensibiliser. 

InsensibiUsme  , s.  ni.;  ce  qui  nVü,  ne  présente 
qu’une  continuelle  insensibilité  : ce  nVst  que 
de  riuscusibilisme. 

Jnsensualisnble , ndj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  ren- 
stialisable,  que  IVm  ne  peut,  tp  e l’on  unit  p«» 
seusualiser  ; celte  personne  est  ihm  ritualisa 
ble. 

Intçnsualùaiu , e,  pari.  pr.  cl  adj.;  qui  ne  (ait 
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pas  l’acliou  de  scnsualiser,  de  se  scnsualiser  ; 
qui  n’est  pas  sensualisant , ne  scnstialisc  pas  , 
ne  donne  pas  de  sensualité  : une  nourriture 
insensualisaule. 

J mensualisé,  c , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
sensualité»  rendu  sensuel  ; qui  n’a  pas,  ne  pré* 
seule  pas  de  sensualité  : cette  personne  est 
inscnsualiséc. 

I mensualiser , y.  act.  et  pr.,  s’-r  ; ne  pas  sen- 
sualiscr,  ne  pas  sc  seusualiser  . s’ioscuseali- 
ser. 

Insensualisme , s.  m.;  système  d*inteniualUé  : 
c’esi  de  liuscosualisnie. 

I mensualité , f.;  absence  de  sensualité  ; état> 

qualité  de  ce  qui  est  insensuel. 

Insensuel , le , adj.  el  subst.;  ce  qui  u’e?l  pas 
sensuel;  qui  u’est  pas  tiop  attaché  au  plaisir 
des  sens  ; c’est  un  insensuel. 

Inse  usuellement , adv.;  d’une  manière  ins  ca- 
suelle, sans  sensualité  : il  sc  nourrit  inscusui  I- 
lement. 

tnseniencieusement , adv.;  d’une  manière  insen- 
tenciew*  : il  parle  iusentencieuseuicut. 

Insentencieux , se,  adj.;  qui  n'est  pas  senten- 
cieux , ne  porte  pas  sentence  : c’est  insenlen- 
cieux. 

I menti,  e,  adj.;  qui  n’e.l  pas  senti  ou  l'est  iu- 
couvenablemeul  : ces  choses  sont  iusentim. 

Insentiment , s.  ru.;  absence  de  sentiment  ; A*in - 
sentiment  des  choses. 

Insentimental , e , adj.;  qui  n’est  pas  sentimental , 
n’a  nea  de  veut  intentai. 

InscnlimentaUment , adv.;  d'une  manière  insen- 
ti  mentale  : il  aime  iuscniimeulalcmcul. 

In  t anime  uta  lise , e , part,  pas-  et  adj.;  qui  u'rst 
pvs  sentuu  -nt.iibé , rendu  sentimental , qui 
manque  de  sentiment  : celte  expression»  ceito 
action  est  insemirnentalbée. 

Insemimentaliser , ▼.  act.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  rçn- 
die,  ije  pas  devenir  sentimental,  mexpri- 
mer  de  ta  sensibilité  : vous  inscnlimcnlaîisex 
votre  expression,  votre  action. 

Insentimenialité , v.  f. ; manque,  défaut , absence 
de  sentimentalité  : son  iment  intentai  itc. 

fn sentir,  v.  art.;  ne  pas  sentir  : insentir  les  cho- 
ses : vous  iusentez  ce  que  vous  dites. 

Inséparabilité,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du , devenu  inséparable  : res  permîmes  sont 
iméparabilisécs  par  l’aflectioti,  par  des  inté- 
rêts. 

Inscparabitiser,  v act.  et  pr.,  s* — ; rendre,  de- 
venir inséparable  : inaéparabiliur  les  person- 
nes, les  choses. 

Inséparation , *.  f.;  absence  de  scpnra'ion  ; éiat 
in. '•épaté  : l’inscparation  des  personnes , des 
rhotes  : une  injudinVuie  il  séparai  ion  des  cho- 
ses amène  leur  confusion. 

Inst'parè , e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  n’est  pas  sé- 
paté  : ci  s personnes,  ccs  choses  sont  iusépa- 
rres.  * 

lustparijnau  , adv.;  d'une  manière  iusépaiéc , 
sans  être  à part  l'un  de  l'autre. 
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Inséparcr,  v.  acl.  et  pr.;  •’ — ; qe  pas  séparer, 
ne  pas  sc  séparer  ; ne  pas  désunir,  ne  pat 
rompre  l'union  : intéparer  les  personnes,  Ici 

rhoscs. 

Inseplennalisablr. , adj.  des  2 g.;  qui  n’ctl  pas 
scplennalisablc,  ne  peut,  ne  duit  pas  être  sep- 
lennalisé,  rendu  septennal , h quoi  ou  ne  doit 
ins  donner  une  dutéu  de  sept  ans  : Ja  chaut- 
rrc  des  députés  est  inseptcuualisalile. 

Inscpiennatisaiion , s.  I.;  état  inscptcmulisé. 

Inscplennalisé , e,  paît.  pas.  ej  adj.;  qui  n’est 
pas  septennalisé , qui  n'a  pas  une  durée  dt 
sept  ans  : ces  fondions  sont  inseplcituali- 
sées. 

InsrplennatUer,  v.  act.;  ne  pas  scplennaliscr,  ne 
pas  rendre  septennal , ne  pas  douncr  la  durée 
de  sept  ans  : inseptcnnaliscr  des  fonctions. 

Inseplcnnalismc.t.  ni.;  'pstéme  d'iuscptenualisa* 
lion  , de  seplennalilé. 

Inseplcnnalité , s*  f.;  état,  qualité  de  qui  est  in- 
septennal,  absence  de  seplcnualité  : l'inseplen- 
nalilé. 

Insàrieuscmciil , adv.;  d'une  manière  intérieure, 
peu  grave  : parler  insérieusement. 

Intérieur,  te,  adj.;  qui  u’est  pas  sérieux,  qui  est 
peu  important  : c'est  iusérietix. 

InftriosiK,  s,  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  in- 
sérieux : l'intériorité  des  choses. 

ht  sermonne , e,  adj.;  qui  u'est  pas  termunuc  ; 
cette  pcrsoiuic  est  inscrmonnéc. 

Insermonneur,  sub-t.  m.;  celui,  celle  qui  ne  ser- 
monne pas , n'aime  pas  à sermonner. 

Inscrpemer,  v.  n ; ne  pas  serpenter,  ne  pas  avoir 
un  cours  tortueux  ; ce  chemin  , celle  rivière 
inserpentc. 

Insérable,  adj.  des  2 g ; ce  qui  est  insérable, 
doit  être  inséré  ; ccs  conditions  sont  Inséra- 
bles dans  l'acte. 

Inserrable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  terrible, 
ne  peut , ne  mérite  pas  être  serré  ; ces  choses 

sout  iuscrrahlcs. 

Inserrnni , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  hit  pas 
l'action  de  terrer;  qui  n'est  pas  serrant,  ne 
serre  pas  : celte  personne  eM  inserrnule. 

luserre,  e,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  serré , 
qui  ii’eal  pas  mis  en  sûreté  t qni  n'est  pas 
pressé,  géno  : ces  choses , ces  personnes  sont 
inserrées. 

Ituerremeni , s.  ro.;  état  inserré  : f inierrrment 
des  clioeci  , des  lignes,  sies  rangs. 

Ineerrément , adv.;  d'une  manière  iusem'-e;  écrire 
inserré  ment . 

Inserrer,  v.  act.  et  pr.,  »' — ; ne  pas  serrer,  ne 
pas  se  serrer  ; Inséparcr  le»  personnes  , les 
elioses. 

Inserruré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'uât  pat  KT- 
rirré  ou  l'est  mal , qui  manque  de  «rrnire  : les 
portes  de  celle  maison  soûl  inserruréce. 

Inserrnrcnunt,  s.  ru.;  étal  iusurtuié  s l'iusimi- 
rement  slet  portes. 

luterrurcr  , v.  gel.;  ne  pat  urrmsn,  ne  pas  gar- 
nir le»  portes  de  serrures. 
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Inttrviablt,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  servia- 
ble, n'est  pas  obligeant  , n’aime  pas  à obliger  : 
cet  homme  est  iuseniahlr. 

Inserninblesnenl , auv.t  d'une  manière  inservia- 
hle,  iuobligramment. 

Intervi,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  servi  ou  Tort  mal  : 
celle  personne  «si  inservie. 

Inservile,  adj.  drs2  g.;  qui  n'est  pas  servile.  Au 
fig.;  qui  n'est  pas  bas,  rampant  : ccllo  personne 
«t  insorvile. 

Inservilemtnt , adv.;  d'une  manière  imertile: 
(ail*,  agir  iuservilrmenl. 

Inséminé,  s,  f.;  absence  de  servilité,  de  basses- 
se, de  rampante  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
iutervilt  : ton  tuserviliié. 

I nervure , adj.  des  2 g.;  qui  u'est  patsésère,  ri- 
gide, qui  mauqne  de  sévérité:  de»  lois,  des 
réglements  insévères 

Inttvéremenl,  adv.;  d une  manière  insévère,  sans 
sévérité  : parler  insévèrement 

Intevi  rlsahle,  adj.  des  2 g.;  qui  n'oat  pat  sévé- 
ruable , ne  paul , ne  doit  pas  être  sévérité , 
rendu  sévère  : ces  loir,  ces  réglements  sont  in- 
sévérisablcs. 

Inséuêrisanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  sévériter,  de  sc  sévériscr;  qui  n'rsl 
pas  ocvérisanl , ne  sévérité  pas  : c'est  iuaé-vé- 

risant. 

Insévérité,  e,  part,  pas.  et  adj.;  qui  n'csl  pas  sé- 
vérité, rendu  sévère  ; de  bonnes  lois  iusétc- 
risées  linistenl  par  amener  plus  de  chicanes  et 
de  troubles  que  les  plus  mauvaises. 

Ilisévirisers  v.  acl.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  sévériscr, 
un  pas  se  sévériscr;  ne  pas  rendre,  no  pas  de- 
venir sévère  , rigide  ; ne  pas  donner,  ne  pas 
prendre  de  la  sévérité:  celui  qui  insévérise  sa 
probité,  vs>  toujours  dans  un  élat  moral  voisin 
de  la  fripponneria. 

Insév/risme,  s.  m.;  système  d ittstinrilé,  ce  qui 
n e-t.  ue  présente  qu'iroa  caillou  abc  et  blâ- 
mable insévérilé  ! c’est  de  l'insétérismc. 

Intérénté,  s.  f.;  manque,  défaut,  abscocu  «le 
sévérité  ; état,  qualité  de  ce  qui  uYsl  put  sé- 
vère ; l'insevérilé  des  luis,  des  principes,  des 
règles  : l’homme  a toujours  besoin  de  f*  tissé- 
riscr  contra  lui-mcme  pour  ra  propre  réglé  a- 
ri'é  d’action  ; rar,  s'il  sc  pardonne  facilement 
scs  mésartions,  set  puisions  le  conduiront  à 
de  nouvelles  et  lui  feront  contrai  1er  du  In- 
bilijdes  de  méfaits,  et  son  insésérité  loi  Sera 
plus  fune-te  que  la  juste  rigueur  îles  ou- 
tres. 

Insèrent,  se,  adj.;  qui  n'est  pas  «eveux,  qui 
manque  de  sève,  qui  ne  donne  pas  de  sève  : 
un»  satson,  une  température  Mévente. 

Insi'vi,  e,  part.  pa*.  et  adj.;  ermltr  qui,  contre 
quoi  i n n'a  pas  sévi. 

Ivtérlr,  v.  n t ne  pas  sévir,  ne  pas  agir  avec  ri- 
gueur, anse  iino  frrm.  lé  séiere  en  -Ire. ..:  ,i 
on  insrvil  contre  le  vu  e et  le  et  use,  il  n'y 
aura  plus  de  \rrtu  ni  d'action  de  btcii  possi- 
ble dans  lé  monde. 
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Inthistani,  »,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  (ait  pas 
l'action  de  sévir  ; qui  n'est  pas  sévissant,  ne 
sévit  pas  ; des  lois  insévissantes  contre  le  dé- 
sordre, le  vire  et  le  crime,  appellent  les  trou, 
blés,  l'immoralité  publ  que  et  le  bouleverse- 
ment de  tout. 

JmiviMtmtnl,  ».  ni.;  ne  pas  faire  l'action  de 
sévir;  état  insévi  : son  iusévissement. 

lngévitme,  t.  w.;  système  d'insévissemesil  : l'in- 
sévisme  est  une  eicitation  et  nn  enhardisse- 
ment  au  vice  et  au  crime. 

Imevrable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  sevrable, 
ne  peut,  ne  doit  pas  être  sevré  : cet  enfant 
est  insevrable. 

lntevri,  e,  part.  das.  et  adj.;  qui  n'est  pas  sevré: 
cet  enfant  est  inserré. 

Imevrmtal,  ».  m.;  état  insevré  : son  insevre- 
ment. 

hutvnr,  r.  act.;  ne  pas  sevrer  : insevrer  un 
enfant. 

Inêidiaiion,  s.  (.;  action  d’insidier,  de  rendre 
insidieux,  de  tendre  des  piège»,  de  chercher 
à surprendre  : l'insjdiatiou  d'un  discours, 
d'une  action. 

Insidié,  »,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu insidieux  ; qui  est  environné  de  pièges, 
de  supercheries,  de  surprises,  de  mauvaise 
foi  : cette  personne  est  iusidiée. 

Insidier,  v.  act.  et  n.;  rendre  insidieux,  tendre 
des  pièges  ft  quelqu'un,  chercher  1 le  sur- 
prendre; faire  de  l insidiosité;  agir  insidieuse- 
ment ; vous  insidtex. 

Intidiotilé,  s.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est  in- 
sidieux ; l’insidiosiié  des  paroles,  des  moyens. 

Intidnme,  s.  lu.;  système  d'insidiation,  insi- 
dieux : c'est  de  l'iusidisme. 

Intifflablc,  adj.  des  î g.;  qui  n'est  pas  sifflable, 
ne  peut  être  sifllé,  que  l’on  ne  doit  pas  siffler  : 
uue  pièce,  un  acteur  insifflablc. 

Inaifjle,  e,  adj.;  quin'est  pas,  n'a  pas  été  sifflé: 
la  pièce,  l'actrice  fut  insifflée. 

Inaignable,  adj.  des  2 g ; ce  qui  n'est  pas  si- 
gnable,  que  l’on  ne  doit  pas  signer  : cet  acte 
est  iosignable  : ccs  conditions  sont  insigna- 
bles. 

Iruignalable,  adj.  des  1 g.;  qui  n'est  pus  signa- 
lante, ue  peut  être  signalé,  que  l'on  ne  doit 
pas  signaler  : ces  faits,  ces  actions  tout  insi- 
gnalablcs . 

Insignalavt,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  Signaler,  da  se  signaler;  qui  n’est 
pas  signalant,  ne  fait  pas  remarquer  : selte 
chose  est  insignalante,  ce  fait  est  insigoalant. 

ImignaU,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  si- 
gnalé, n’a  pas  été  signalé  : tout  cela  fut  in- 
signalé. 

lmignaler,  v.  act.  rt  pr.,  s' — ; ne  pas  sigualer, 
ne  pas  se  signaler  : vous  vous  insignalex* 

Ituigné,  »,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'est  pas  signé; 
cet  acte  est  insigné. 

Innigmjiabl» , adj.  des  S g.;  qui  n’est  pas  signi- 


flable,  ne  peut,  n«  doit  pas  être  signifié  : cet 
acte,  ce  rongé  est  iusignifiable. 

Imignijittmmtni , adv  ; d'une  manière  insigni- 
fiante : il  m'a  répondu  iosiguifiammenl. 

Intignificmif,  ve,  adj.;  qui  n’est  pas  significatif, 
ne  signifie  rien  : c'est  iusignificatif 

Intignification,  ».  f.;  absence  de  signification  ,- 
étal  insignlfié:  l’intignification  d’un  jugement, 
d'un  arte. 

Imtgnificativemcni,  adv.;  d'une  manière  insi- 
guificalive  ; aa  physionomie  exprime  insignifi- 
cativement. 

Intignifii,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n'est  pas,  n’a 
pas  été  signifié  : cet  acte  fut  insignifié. 

Intignifitr , v.  act  ; ne  pas  signifier  : insignifier 
un  acte,  un  jugement. 

Intilencieusrmeut,  adv.;  d'nne  manière  inailen- 
cieuse  : ils  prennent  insilencieusement  leurs 
repas. 

Intileneitux,  >e,  adj.;  qui  n'est  pas  silenaieux  : 
c'est  insilencieux. 

Imimplicilé,  ».  fr;  manque,  défaut,  absence  de 
simplicité  ; étal,  qualité  de  ce  qui  n'est  pas 
simple. 

Imimplifiablt,  adj.  des  1 g.;  ce  qui  u'est  pas 
simplifiable  , ne  peut  être  simplifié , rendu 
simple,  plus  simple  : cette  chose  est  iusimpli- 
fiable. 

IrtaimpH/lani , e,  part  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  simplifier  ; qui  n'estpas  simplifiant, 
ne  simplifie  pas  : c'est  un  moyen  insimpli- 
fiant. 

Imimplificaiion,  s.  f.;  absence  de  simplifications 
état  insimplilié  : l'insimplificalien  des  choses 
les  iuiutelligibilise. 

IntimpUjié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u'est  pas 
simplifie,  rendu  simple,  plus  simple  : cette 
chose  est  insimpliiiée. 

IniimpUfier,  v.  act.;  ne  pas  simplifier,  ne  pas 
rendre  simple,  plus  simple. 

Iniimulable,  adj.  des  des  2 g.;  qui  n’est  pas  si- 
mulable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  simulé, 
feini,  que  l'on  ue  doit  pas  simuler  ; pour  l'hy- 
pocrite tout  est  simutable  ; là,  est  le  danger 
de  sa  fréquentation,  parce  que  c'est  par  ses 
éludes  et  ses  habitudes  de  simulation  qu’il 
trompe  et  attire  dans  scs  pièges  Pour  l'homme 
sincère,  d'honneur  et  de  bien  tout  est  insi- 
mulahle  ; parce  que  toute  son  action  est  la 
vérité  de  son  cœur , et  parce  qu’il  n’entre  dans 
l'action  que  par  les  vrais  de  la  verlu;  et  quo 
pour  le  bien  lui-même  sans  autre  spéculation 
que  celle  d’obéir  à ses  belles  et  beureus.s 
tendances  au  bien. 

lntimulaiion,  s.  f.;  absence  de  simulation  ; élit 
insimulé  : l’insimulalion  des  actes. 

IntimuU,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  si- 
mulé : cet  acte  est  insimulé. 

Imimuler,  v.  ac.  ; ne  pas  simuler,  ne  pas  dé>- 
guiser  les  actes,  ne  pas  feindre  les  choses,  una 
action  : insimulrr  le»  choses,  l'action. 
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Intmcère,  adj.  des  t g.;  qui  n'est  pu  sincère, 
qui  manque  de  sincérité  : c'est  iusinrère. 

Insincirtment,  ad».;  d’une  manière  insincère, 
sain  sincérité  : il  parle  et  agit  insincère- 
ment. 

Intincérisi,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pss 
sincérisé,  rendu,  devenu  sincère;  qui  u’apas, 
ne  présente  pas  de  sincérité  : sun  actinn  est 
insiocérisée. 

Intincériter,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  sincère  ; ne  pu  dunner,  ne  pas 
prendre  de  la  sincérité;  ne  pasapporterde  sin- 
cérité dans  l'action,  ne  pas  agir  avec  sincé- 
rité : vous  insincérisea  votre  déclaration,  Vos 
actes. 

Intinecritmt,  s.  m.;  système  d'insincérité;  con- 
tinuelle, inccssaute  action  d’insincérilé  ; c’est, 
ce  n’est  que  de  l’insincérisme. 

Jnsincérilé  , s.  f.  ; manque  , défaut,  abaence  de 
sincérité  ; étal , qualité  de  ce  qui  n’cit  pas 
sincère  : la  sincérité  est  la  mise  en  action  de 
de  la  vérité  du  cœur  et  de  la  conscience  ; 
l’insinccrilé  n’est  que  la  mise  en  action  du 
faux  et  de  l'hypocrite. 

Immuable,  adj.  des  3 ce  qui  peut  être,  doit 
être  insinué  : ccs  choses  sont  insinua  Ides. 

Jnsinualivemenl , adv.;  d'une  manière  insiuua- 
live  ; par,  avec  insinuation. 

Insipidité,  e,  part.  pa>.  cl  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  iusipide  ; pui  a,  qui  présente  de  l'in- 
sipidité ; ces  narraiions  sont  insipidisées. 

Insipiditer , v.  act.  cl  proo.  5’ — ; rendre,  deve- 
nir insipide;  donner,  causer,  prendre  de  l’iu- 
aipidité  : însipidiser  un  discours  , une  narra- 
tion : celle  personne  s'iusipidisr. 

Imipidisme  , s.  m.  ; continuelle  insipidité  , ce 
qui  11e  présente  que  de  l'insipidité  : ce  u’est 
que  de  l'insipidismc. 

Intittable,  adj.  dus  3 g.;  sur  quoi , en  quoi  on 
doit  insister  : cette  chose  est  insistable. 

iusisttimment , adv.;  dune  maii.cre  insistante, 
avec  iussistance  : il  posiute  insislamment. 

Insitianl,  e,  adj.  ; qui  marque  l'insistance  : de- 
mande, pricrc  insistante. 

Initiateur , s.  m. , f.  Iriee  • celui  , celle  qui  in- 
siste, demande  persevéramment. 

/(notre  , adj.  ; qui  u'est  pas  sobre  : c'est  inso- 
lire.  Subsianliv.:  un  insobre. 

Intobremcnl , adv.  ; d'nne  manière  pen  sobre , 
sans  sobriété  : vivre  insobrrmest. 

Intobriilé,  e,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence'de 
sobriété  ; étal,  qualité  de  ce  qui  n'est  pas  so- 
bre, n'a  rien,  ne  préseute  rien  de  la  sobriété  ; 
la  sobriété  sirilise  l’homme;  l’insobriété  l'é- 
nerve ei  l'abrutit.  De  nombreux  ordres  cl 
tous  nécessaire  sont  lilâ  de  la  sobriété  ; l'inso 
briélé  est  mère  de  nombreux  désordres  tous 
dégradants. 

insociabilité , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
social»  lise,  rendu  aociable  : cette  personne 
est  insociabilisce. 

Intoeiabiliter,  v act.  et  pro*.  s* — ; rendre,  de- 
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venir  insociabl*  : cette  personne  s'insociabi- 
lise  : on  insociabilise  l’nomme  si  on  iniocul- 
que  dans  son  esprit  tons  les  devoirs  de  so- 
ciété. 

Insoigneusement , adv.  d'une  manière  imoi- 
gneuse,  sans  soins  : faire  insoigneusement  une 
chose' 

Intoigneuj  , ne*,  adj  ; qui  n'est  pas  soigneux. 
Substanliv.:  un  insoigneux. 

Insoin,  s-  m.;  manque,  défaut, [absence  de  soin  ; 
ce  qui  n’est  pas  du  soin  ; son  in-oin. 

Inioldalbe , adj.  des  3 g.  ; qui  n'est  pas  solda- 
ble,  ne  peut  se  solder,  éire  soldé  ; ce  compte, 
celte  dette  est  iusotdable. 

Insoldant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  solder  ; qui  n'est  pas  soldant , ne 
solde  pas,  n'acquiite  pas  entièrement  : celte 
quittance  est  insoldanie , ce  paiement  est  ia- 
soldant. 

Insoldé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’esl  pas 
soldé  ou  l'est  mal,  inenlièrement  : les  troupes 
sont  insoldées. 

Imoldrr,  v.  act.;  ne  pas  solder,  ne  pas  acquit- 
ter ou  le  faire  mal , inentièremeut  : imolder 
les  troupes.  Pron.  s' — ; ne  pas  se  solder  ré- 
ciproquement. > 

Insoléciser,  v.  act.  ; ne  pas  soléciser,  ne  pas 
faire  un,  des  solécismes. 

Insolidaire,  adj.  des  3 g ; qui  n'est  pas  solidaire  ■ 
ce-  debiteurs  sont  insolidaires. 

Intolidairement , adv,  ; d’une  manière  insoli- 
daire, sans  solidarité  : co-obhgcr  des  person- 
nes iurolidairement. 

Intolidaritable,  adj.  des 3 g.  ; qui  n'est  pas  so- 
lidarUable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  solida- 
risé, rendu  solidaire  : ces  débiteurs,  ces  per- 
sonnes sont  itisolidarisables. 

Insolidarité,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’esl  pas 
solidiaiisé,  rendu  solidaire  : ils  aont  insolida- 
risés . 

Insolidaritcr,  v.  act.  et  pron  s’—;  ne  pas  ren- 
dre , ne  pas  devenir  solidaire,  ne  pas  obliger, 
ne  pas  s'obliger  solidairement  ; ne  pas  éta- 
blir, ne  pas  accepter  une  solidarité  : insoli- 
dariser  dea  personnes,  des  débiteurs. 

Insohdnrisme  , s.  m.  ; système  d'iusolidsrité  ; 
c'est  de  l’insolidarisme. 

Insotidariié,  s.  f.;  manque,  défaut . absence  de 
solidarité  : leur  iusolidaritè. 

Insolide,  adj.  des  3 g.;  qui,  ce  qui  n'est  pas  so- 
lide : cette  construction  est  insulidr. 

Intolidumcnt,  adv.  ; d'une  manière  insolide  : 
vous  construises  insolidemeut. 

Imolidijlable,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  soli- 
difiable,  ne  peut  être  solidifié  , rendu  solide  : 
celle  cooslrucliun  est  insohdifiable. 

Intolidijmni,  e,  part  pr.  el  adj.;  qui  ne  fait  Das 
l'acliou  de  solidifier;  qui  u'est  pas  solidiliaut, 
ne  rcudpas  solide  : ce  moyen  est  insolidifiant. 

Imoltdi/ïé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
solidifié,  rendu  solide. 

Insoliiiifier,  v.  act.  ; ne  pas  loüdilar,  ne  pas 
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rendra  «olidc , ne  pat  donner  de  le  solidité  : 
iusolidilier  ooe  construction. 

Iniolidilé,  s.  f.;  manque,  défaut,  absenea  <|p  10 
lidilû ; rial,  qualité  de  ce  qui  est  iusolide  : 
l'inso'idité  des  choses. 

Insolite,  s.  f.  ; étal , qualité  de  ce  qui  est  inso- 
lite : sou  insolite. 

InsoUicilable,  sdj.  des  3 g.  ; qui , ce  qui  n'est 
pas  soliicitable , ne  peut,  ue  doit  pas  être  aol 
licite  : cette  personne  est  insullu-itable  : cet 
emploi  est  iusollicilable. 

InsdWciialion , s.  f.;  absence,  défaut  de  sollicita- 
tion; état  insoliieilé  : sou  insallicilation. 

Insoliieilé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas, 
im  ité,  excité  à...  : cette  prrsoime  est  iusolli- 
cilée  ; ce  qui  n'est  pas  demandé  fortement, 
avec  instaoce  : cet  emploi  est  insoliieilé. 

huollicittr,  v.  tel.  ; ne  pas  solliciter,  ne  pas 
inciter;  ne  pas  exciter  à....  ; ne  pas  demander 
fortement  , avec  instance  : iusollieiler  une 
personne,  un  emploi. 

Intollicilcur  , s.  rn.,  f.  te  ; relui , celle  qui  ne 
sollicite  pas,  rien. 

Insotlicilude,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
sollicitude  : son  inioliicilude. 

Insolubilité,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
insoluble,  trop  difiieile  ou  impossible  é ré- 
soudre : celte  question  est  iiisolebilisée. 

Insolubiliter,  v.  act.  ; rendre  insoluble  , trop 
difficile  ou  impoud>lc  à résoudre;  insolubili- 
eer  un  calcul,  un  problème,  une  question. 

Insolvabiliusble,  adj.  de*  3 g.;  qui  i>nui  être  in- 
soltabilisé , rendu  insolvable  : ce  débiteur  est 
insolvabilité  ble. 

Insolvabilismit,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fuit 
l'action  d'm  sol  stabiliser,  de  s'insolvnbilisee  ; 
qui  iusolvabilisc,  rend  insolvable  ; des  perles 
iusolvabilisanlrs. 

Insolvabilité,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rcudu,  devenu  insolvable  : cette  perso  nue  est 
insolvabdisce  par  des  pertes  successives. 

lusoUabiliier,  v . act.  et  pron.  s’ — ; rendre,  de- 
venir insolvable  ; plonger , se  plonger  dam 
l’insolvabilité; détruire, perdre  la  solvabilité  , 
mettre,  se  mettre  hors  d'état  de  payer  : des 
malheurs,  des  [vertes  successives  insolvabili 
rent  sans  doute;  mais  l'inconduite , la  prodi- 
galité, l'incconomtc  iasolvabiliscM  encore 
plus  cl  plus  vite. 

I ni  ombra  bit , adj.  des  8 g.  ; terme  d'agriml- 
turc;  qui  n'est  pas  soubmlile , ne  peut  être 
soufbré  ; cm  terres  sont  iusombrablex  étant 
trop  durer. 

Insombrage , s.  m.  ; état  insombré  ; l’insom- 
brage  des  terres. 

Insombré,  e , part.  pas.  et  adj.  ; terme  d'agri- 
culture, qui  u’a  pas  été  sombré,  qui  tt'a  pas 
éié  labou'-é  profondément  à la  mi-mai  ; cet 
teries  sont  iosombrées. 

Insombrer,  v.  act.;  ne  jias  sombrvr,  ne  pas  la- 
bourer profondément  à la  mi-mai.  Tenue d’a 
griculiure  : insombrer  dci  terre*. 
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lnsmrt]>ttteusement,  adv.;  d’une  manière  insotnp- 
tueuse,  sans  somptuosité  : sa  table  est  insomp- 
tuensement  servie. 

Inttmpnteux,  se,  adj.;  qui  n’est  pas  somptueux, 
qui  u’a  rien  de  somptueux  : les  fêtes  de  la 
cour  sont  iosomptuetisrs. 

Insamptuosllé,  s.  f. ; manque,  défaut,  absence 
de  somptuosité;  état,  qualité  de  ce  quiu’ert 
pas  somptueux  : l'insumpluosilé  de  la  dé- 
pen*e. 

Insondable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  sonda- 
ble,  ne  peut  être  sondé,  que  l'on  ne  peut 
sonder  : celte  personne,  ce  iorrein  est  inson- 
dable. 

Insoudalion , s.  f.;  état  insondé  ; absence,  dé- 
faut de  sondation  : son  insondation. 

Insondé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'fst  pas,  n’a 
pas  été  sondé  ; i c iorrein  fut  insonde  : celte 
personne  fnt  insondée. 

/«sonder,  v . set.;  ne  pas  souder  pour  connaître 
la  profondeur  : iusonder  une  rivière.  A il  lig  ; 
ne  pas  chercher  A connaître  le  fond  de  la 
pensée  : iusonder  une  personne. 

Insonore,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  sonore  ; 
c'est  insonore. 

Insopoicux,  se,  adj  ;qui  n’est  pas  soporeuxrnc 
cause  pas  d’assoupissement. 

Insordide,  ad],  des  2 g ; qui  n’est  pas  sordide, 
qui  n’a  pas,  ne  présente  pas  de  sordidité  : 
c'est  un  acte  insordidc  : c'est  une  personne 
insordide. 

hisordirlrmcnt,  adv.;  d'une  manière  insordidc, 
sans  sordidité  : il  agit  insordidemeut. 

Insordidité,  s.  f,;  état,  qualité  de  ce  qui  ne  pré- 
sente rien  de  sordide;  absence  de  *orJidité  : 
son  insordidité. 

lusororiat,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  sorûfiat.  qui 
n’a  rien  desororial,  qui  ne  marque  pas  une  har- 
monie, une  bonté  sororiale  ; une  action  in- 
soro  riale. 

InsorOrlatemeni,  adv.;  d'upc  manière  insoro- 
riale  : vous  agisse/,  insororialemrut. 

tusorteur , s.  m.  f , j«;  celui,  celle  qui  n'aime 
pas  à sortir,  qui  sort  peu  : cette  dame  est  iu- 
sortense,  n'aime  pas  A sortir  de  chez  elle. 

Insol,  le,  adj.;  quin'est  pas  sot,  qui  ne  présente 
pas  tic  stupidité. 

Insollement,  adv.;  d'une  manière  qui  n’est  pas 
sotte,  peu  sotte  : agir  iosoltcmeut. 

Intouci,  s.  m.;  absence  de  souci,  tranquillité 
apathique  : 1 homme  qui  se  livre  à l'iusouei, 
entre  dans  (ouïes  les  négligences  et  n'a  plus 
d'activité  de  vie. 

fnsoudé,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  soudé  ou  l'est  mal; 
cotte  chose  est  itiaoudée. 

InsouiUneenent,  s.  m.;  état  iiwoutloyé  : l'inson- 
doiement  des  troupes. 

htsouhrjabif,  adj.  dos  2g.;ipii  n'est  pas  sou* 
doygbfe,  que  l'on  ne  doit  pas  soudoyer. 

Insoudoyc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
soudoyé  : des  troupes  insoudoyêes. 
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Insoudoyer,  y.  act . ; ne  pas  soudoyer;  ne  pas 
stipendier:  insoudoyer  une,  des  personnes. 

htnnuffrable , adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est 
pas  «ou  [Ti  abltf,  que  l’on  nedoit  pus  souffrir,  ad 
mettre,  permettre  : ces  personnes,  ces  chose» 
sont  insouffrahlcs. 

hisotiffrarit,  e,  adj.;  qui  n’csl  pas  souflran!,  ne 
souffre  pas  : celle  personne  est  insouffrante. 

Insouhaitable,  adj.  des  2 g ; ce  qui  n’e>l  pas 
souhaitable,  ne  peut  être  rouhaitc  : toutes  ces 
choses  sont  insouhailables  : ce  malheur  est 
insouhailat  le. 

Insonillé  , e , adj.;  qui  n’est  pas  souille  : ces 
choses  sont  insouillées. 

Insouillemenl s.  m.;  état  insouillé  : finsouille- 
ment  des  choses. 

Insoulageable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  sou 
logeable,  ne  peut  être  soulagé,  que  fou  u« 
doit'  pas  soulager  : celle  pci  sonne  est  insou- 
lagcable. 

tmoulageani,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
faction  de  soulager,  qui  n’est  pas  soulageant, 
ne  soulage  pas,  u’apporlc  aucun  soulage- 
ment : ce  remède  est  insoulageanl. 

In  soulagé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
soulagé,  dont  la  douleur,  la  peine,  le  tra- 
vail n’est  point  adouci,  diminue  : cette  per- 
sonne  est  insoubtgee. 

Insoulagement , s.  m.;  état  imoulagé,  indimi- 
nution  de  peine  ou  du  corps,  ou  de  l’esprit  ; 
son  insoulagement. 

I nsoulager , v.  act.  et  pron.,  s* — ; ne  pas  sou 
lager,  ne  pas  se  soulager  mutuellement  : in- 
sou lager  une  personne. 

Insoulcvablc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  sou- 
levalde,  que  l'on  ne  doit  pas  soulever  : cette 
chose,  cette  question  e-.t  insoulcvablc 

Insoute vé,  e,  part.  pas.  et  aJj.  ; qui  n’est  pas 
soulevé  : ces  peuples  sont  iusoulevés. 

Insaulcvemeni , s.  m.;  état  insoulevc  : l’isoulcve- 
iiM'ul  J’uqc  chose,  d’uoc  question. 

Imoulever , v.  act.  et  prou.,  s’ — ; ne  pas  st-u- 
levèr,  ne  pas  se  soulever  ; ne  pas  exciter  à la 
révolte  : iusoulever  une  chose,  une  question  : 
ces  pou  pies  s’ insoule  vent. 

I ns o aligne,  e,  adj*;  qui  n’est  pas  souligné  : des 
mots  insou  lignes. 

lnsoumetiablet  adj.  pes  2 g.;  qui  a'est  pas  sou- 
mette b le,  ncpeulélre  soumis  : cette  personne, 
ce  peuple  est  insoumeHable. 

êmoumeuant » e,  part.  pr.  et  adj.,  qui  ne  fuit  pas 
faction  do  soumet  tre,  de  sc  soumet!  ro;  qui  n’est 
pas  soumettant,  ne  soumet  pas  : ces  mesures, 
ces  lois,  ces  raisons  sont  iusou (notantes. 

Insüwth  inc,  v.  act.  et  prou.,  s’ — ; no  pas  sou- 
mettre, ne  pas  se  soumettre  : en  tout  pays, 
l’insoumission  aux  luis  est  un  crime;  mais  lu 
soumission  à la  tyrannie  est  une  lâcheté. Tous 
les  hommes  doivent  se  rattacher,  se  soumet tiv 
h ce  qui  fixe  et  constitue  finiérét  social  géné- 
ral; et  s’insouoicUre  à l’ordre,  qui  découle  de! 
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cet  iulcrél  et  qu’il  nécessite,  c’est  sortir  des 
bases  cl  renoncer  aux  bienfaits  de  la  liberté. 

Insoumis,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
ou  n’est  pltis  soumis  : cet  enfant  est  insou- 
mis 

Insoupçonnable,  adj.  dts  2 g.  ; qs.i  u’est  pas 
soupçonnable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  soup- 
çonné : cette  pci  sonne  est  insoupçonnable. 

Insoupçonné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  p.v,  été  soupçonné  : il  fut  insoupçonné. 

Insoupçouner , v.  act.;  nepasspupçouoer,  ne  pas 
former,  ne  pas  porter  un  soupçon,  sur,  con- 
tre quelqu’un  : insoupçonnée  une  personne 
d’un  méfait. 

Insottpçnnneuscment,  adv.  ; d’une  manière  iu- 
iiisoupçonneuse,  saui  soupçon. 

Insoupçonneux,  s'e,  adj.;  qui  n’est  pas  soupçon- 
ueux.  Substantivement  : un  insoupçonneux. 

Insouniois,  e , s.  et  adj.,  celui,  celle  qui  n'est  pas 

I sournois  ; qui  u’a  rien  de  sournois  : c’est  un 
imotrrnois  : sa  façon  d’agir  est  insournoisc. 

Insournoisement,  adv.;  d’une  mauièie  insotir- 
noi'C  : agir  insou inoisemeut. 

Insousirociion,  s.  f.;  absence  de  soustraction  ; 
état  insoii'trait  : finsouslraclion  des  objets, 
des  choses. 

Insoustraire,  v.  act.  et  pron.,  s' — ; ne  pas  sous- 
traire, ne  pas  sc  soustraire  : s’insouslraire  au 
châtiment. 

Insouslroit,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
soustrait  : ces  papiers,  ces  objets  sont  iusuus- 
traits. 

Insoiiilrayablc,  cdj.  dos  2 g.  ; qui  n’est  pas  sous- 
trayahle,  que  l’on  ne  peut  soustraire  : sou 
argent  est  insoustrayable. 

I ns o menant,  ripait.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  soutenir,  de  se  soutenir;  qui  n’est 
pas  soutenant,  ne  soutient  pas  ou  soutient  mal: 
je  n’ai  trouvé  qu’une  faible  et  insoutenaute 
protection. 

Insouunir,  v.  a tt.  et  prou.,  s’ — ; ne  pas  soute- 
nir, ne  passe  soutenir  : tosôtilenir  une  chose, 
une  personne* 

Insoutenu , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
soutenu  ou  l’est  mal  : il  fut  imouiciiut 

Insoulçrrable,  adj.  des  2 g.;  qui  u’çst  pas  sou - 
ferraille,  uc  peut,  ne  doit  pas  cire  sou  terré  ; 
mis,  placé,  caché  sous  la  terre  : ces  choses 
sont  insoutenable?. 

Insouterranisablc,  adj.  des  2 g.;  qlii  n’est  pas 
souterrauisablc,  ne  peut  èlic  soulcrranisé, 
où  fou  ne  peut  former,  établir  de  souterreins; 
que  l’on  ne  peut,  quvi  l’on  ne  doit  pas  dépo- 
ser, enfermer  dans  des  souten  tins  : des  hom- 
mes vivants  sont  insoule^ranisabîes,  il  nya 
qu’une  féroce  tyrannie  qui  les  souterraunisept. 

InsQuierranisotion , s.  f.  ; état  insou  Ici  rauisc  : 
sou  insout erra nisal ion.  b . 

Imouiei remise,  e , pari.  pas.  et  adj  ; qui  na  pas 
de  souterrcius;  qui  u’est  pas  déposé,  enfermé 
dans  un  souterrein. 

Iniouierranisef,  v.  act  ; ne  pas  creuser,  ne  pas 
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former  , ne  pu  construire  de  souterreins , ne 
pas  déposer,  ne  pas  enfermer  dans  un  souter- 
rein. 

Intouierré , t.  part.  pas.  et  adj..;  qui  n’est  pas 
soulerré , qni  n'est  pas  sous  terre  ou  qui  a 
cessé  d’y  être,  qui  sort  de  dessous  terre  : dans 
«es  contrées  on  rencontre  soment  des  Hom- 
mes insouleirees. 

lmu  uterrement,!.  m.jétat  insou  terré  son  insou- 
trrrement. 

Insouierrtr , t.  act.  et  pron.  s’ — ; ne  pas  sou- 
terrer,  ne  pas  mettre,  ne  pas  placer  sous 
terre;  tirer,  faire  sortir  de  dessous  la  terres 
sortir  de  la  terre,  de  dessous  terre  : Ire  flamme- 
s’insouterrent. 

Iniontien  , s.  m.  ; manque,  défaut,  absence  de 
soutint  : l'insoutien  des  personnes,  des  choses. 
Intoutirable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  souli- 
rable,  que  l’on  ne  peut , que  l’on  ne  doit  pas 
aoutircr  : ce  vin  est  insoulirable. 

Jntoutire,  t,  part.  {**.  et  adj.;  qui  n’est  pas,  n'a 
pas  été  soutiré  : le  vin  est  insouliré. 

Isijoi uirement,  s.  m.;  état  insouliré  : un  insouliré 
ment  d'argent. 

huovlirer,  v.  act.;  ne  pas  soutirer.  Au  fig.  : ne 
pas  se  faire  donner  pas  adresse  ; insoulirer  du 
vin,  de  l'argent. 

f moyeux,  se  , adj  ; qui  n'est  pas  soyeux  ; celle 
étoffe  est  inaoveuse. 

/R<J>oetrM(eme»f,adr.;  d’une  manière  insparieusc. 
Impérieux , il,  adj.;  qui  n’est  pas  spacieux,  qui 
n'a  pas  une  grande  étendue  ; ce  terrein  est 
jospacieui. 

Impérial , e , adj.  ; qni  n'est  pas  spécial  : c'asl 
inspécial. 

Impérialement,  adv.;  d'une  manière  impériale: 
désigner  inspécialement. 

Impédatiiable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
spéeialisable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  spécia- 
lisé, rendu  spécial. 

tmpécialiié,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
spécialisé,  rendu  spécial. 
tnipérialiier.  v.  act,  ; ne  pas  spécialiser,  ne  pas 
rendre  spécial  ; ne  pas  désigner  «pécialrmeiit 
htipécialité,  s.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui  n'est 
pas  spécial. 

Inipccieuicmtnt , adv.;  d’une  manière  inspé- 
cieuse  : raisonner  inspécieosement. 
Impérieux,  se,  adj.  , qui  nc<t  pas  spéciens,  n’a 
rien  de  spécieux  : donner  des  raisons  inspé- 
eieuses. 

Impédfiablf,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  spéci- 
fi ablc,  ne  peut  être  spécifié,  bien  spécifié, 
bnpàeificalion , s.  f.  ; élat  inspécifié  ; l’inspecifi 
cation  des  choses,  des  conventions. 
tmpécifLi,  e . pnrt.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
•péciüé  ou  l’est  mal  : ces  choses,  ces  ronven- 
aions , ces  conditions  sont  inspèclfiécs  dans 
llade,  dans  le  traité. 

Intpecifier,  v,  aol.;  ne  pas  spécifier,  ou  le  faire 
mat  : inspccifier  des  clauses  dans  uu  acte. 
jxtperfaMe , ajj  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
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être  inspecté  ; ces  lieux,  ces  choies  sont  in- 
spectâmes. 

Impéeulable , adj  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  spe- 
culable,  ne  peut  élré  spéculé,  sur  quoi  oo  ne 
peut,  on  ne  doit  pas  spéculer  : ces  événements, 
cct  chances  sont  inspéculables. 

Inipéculaleur  , s.  m.,  f.  triée  ; celui,  celle  qui 
ne  spécule  pas  ou  spécule  mal. 

Impéeulalif,  ve,  adj  ; q*  a'esl  pas  spéculatif  : 
c'est  inspéculatif. 

Intpéculation  , s.  f.  ; absence  de  spéculation  ; 
élat  inipéculé  : l’inspéculalion  des  choses. 

Inspèeulativement,  adv.;  d'une  manière  luipécu- 
laiive,  fana  spéculation. 

Inipéculé,  e , part,  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
spéculé  ou  l'est  mal. 

Intpéeuler,  v.  act.  ; ne  pas  spéculer  ou  spéculer 
mal. 

Intphiriié , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  spherisé  ou 
l'est  mal. 

Inipirituel,  te,  adj.;  qui  n'est  pas  spirituel,  qui 
ne  présente  pas , n'annonce  pas  d'esprit  : sa 
physiognomie  est  inspirituelle. 

Inspirituellemenl,  adv.  ; d’une  manière  inspiri- 
tuelle : il  parle,  il  écrit  inspiriluellement. 

Imponlané,  e,  adj.  ; qui  n’est  pas  spontané  : ce 
mouvement  est  inspontané. 

Intponianéité,  s.  f.;  absence  de  spontanéité, état, 
qualité  de  ce  qui  est  imponlané  : son  inspon- 
tanéilé. 

lnsponianémml,nix.\ d’une  manière  inspontanée. 

Imlabiliiiint,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  stabiliser  ; qui  n’est  pas  stabilisant, 
ne  stabilise  pas  , rien  : ce  système  politique, 
administratif  est  instabilisant. 

Inilabilité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pa» 
stabilisé,  rendu  stable  ; qui  n’a  pas,  ne  pré- 
sente pas  de  stabilité,  qui  manque  de  stabilité  ; 
toutes  ccs  choses  sont  instabilisces. 

Imtabiliser,  v.  act.  et  pron.  a’ — ; ne  pas  stabi- 
liser, ne  pas  se  stabiliser  ; ne  pas  rendre  stable, 
ne  pas  donner,  ue  pas  prendre  de  stabilité  : en 
administration,  on  inslabilisé  tout  quand  il  y 
a versatilité  dans  l’action  : dans  une  société, 
l’ordre  s’instabilise  de  lui-même  si  l’admiui- 
slralioti  qui  peut  le  fixer  et  le  maintenir  sort 
des  principes  et  des  besoins  publics  qui  l’ont 
constitués. 

Imhmtanéiiable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  nètre 
qu'instantané,  qui  est  susceptible  d'instanètté  ; 
c'est  inslantanéisable. 

Innanianéiiant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  d'instaotanéiscr;  qui  instantanéise, 
rend  instantané;  qui  ne  détermine,  n’établit 
qu'une  instantanéité. 

Inslantanéitaiion,  s.  f.  ; action  d’instantanéiser  ; 
état  instantauéisé. 

Inttanlanéité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
instantané,  qui  n'a  quêta  durée  d'un  instant, 
qui  ne  présente  que  de  l'instantanéité  : l'action 
de  bien  ne  sera  jamais  qu’instaalanéisée  eu 
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l'homme  si  elle  ne  résulte  des  principes  et  des 
habitudes  du  ca-yr. 

lustantauèiser,  v.  act.  et  pron.  s* — ; rendre  in- 
stantané» ne  donner,  ne  prendre  que  la  durée 
d’un  instant  ; ne  former , n'établir  qu  uue  in- 
stantanéité, n'entrer  que  dans  l'instantanéité  : 
la  légularilé  d’action  de  l'homme  ne  fera  tou* 
jour»  que  s'instaulanéiser  si  celle  régularité  ne 
repose  pus  sur  des  convictions  d’ordre  , sur 
une  base  d’honneur , de  conscience  et  de 
justice. 

luslantancisme  , s.  ni.;  système  d'instantanéité» 
son  vice  ; ce  n'cst  que  de  rinstanlanéisnic* 

I n stationnaire , adj  des  2 g.  ; qui  u’est  pas  sta- 
tionuaiie  : c'est  iustaiioonairc. 

Jnstationnairemcnt , adv.;  d’uue  manière  iosia- 
tionnaire. 

Instationnarité,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
rmtaliounaire. 

lnstcrile , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  stérile,  qui 
porte  des  fruits  : celte  lerre  est  insléiile. 

Jristérilement,  adv.,  d’uuc  manière  instci île 

lutté  ri  lise , e,  pari.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pas 
stérilisé,  rendu  stérile  ; celle  terre  est  iusté- 
rilisée. 

Jnstêriliser , v.  act.  et  pr.,  s’—;  ne  pas  rendre, 
ne  pas  devenir  stérile  : celte  terre  s’inslérilise. 

Instimulable , adj.  des  S g.;  qui  n’est  pas  stimu- 
lable,  que  Ion  ne  peut  stimuler,  exciter  : celte 
personne  est  instimulable. 

Instimulant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
faction  de  stimuler,  de  se  stimuler;  qui  n'est 
l'as  stimulant , ne  stimule  pas ,'u’excilQ  pas  : 
ce  moyen,  cet  espoir  est  instimulant. 

Instimulateur,  s.  m.,  f.  trtcc  ; celui,  celle  qui 
ne  stimule  pas,  n'encourage  pas,  n’excite  pas  : 
un  prioce  iuslimulaieur. 

Inslimulaiion , sv  f.  ; absence  de  stimulation; 
état  iustiranlé. 

lnstimulé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  sti- 
pulé, aiguillonné,  excité  : celte  personne  est 
inslimuléc. 

In  stimuler,  v.  act.  ; ne  pas  stimuler,  ne  pus  ai- 
guillonner, ne  pas  exciter.  Pr.,  s’ — ; ne  pas 
stimuler  : iustimuler  uue  personne  : il  s’ins- 
limuie. 

Instipuhible,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  *li— 
pulabie,  ne  peut,  lie  doit  pas  être  stipulé  : 
c’e-t  inslipulable  dans  cet  acte,  dans  ce 
traité. 

luslipulateur,  s.  m.,  f.  tri  ce;  celui,  celle  qui  ne 
stipule  pas  ou  le  fait  mal. 

lu  stipulation,  s.  f.;  absence  de  stipulation  ; état 
fustipiilé. 

^ h stipulé , e,  part,  pas,  et  adj.;  qui  n'est  pas  sti 
pub*  ou  l’tsl  mal  : ce  droit  est  instipulé  dans 
l'acte,  dans  le  traité. 

Instipulcr,  v.  act.;  ne  pas  stipuler,  ne  pas  de- 
mander, uc  pas  exiger,  ne  pas  faire  promettre 
en  contractant  * instipuler  un  droit,  un  inté- 
rêt dans  un  acte. 


Instituante , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  io«. 
titué. 

Instriclisé,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  n’est  pas 
strictisé,  rendu  strict,  d’une  exactitude  aé* 
sévère  : des  devoirs  instiictisé*  sont  bientôt 
oubliés  par  le  plus  grand  nombre,  les  haute» 
vertus  en  conservent  seules  la  conscience. 

Instrictiser,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  slricti- 
ser,  ne  pa>  se  strichser;  ne  pas  rendre,  ne  pas 
devenir  stricte,  d’une  exactitude  sévère  : iui- 
tricliser  ses  ordres  et  ses  devoirs,  c'est  vouloir 
le  relâchement  en  tout. 

Instructible,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ins- 
truit, qui  est  susceptible  d'instruction  ; il  est 
instructible. 

Instructivcment,  adv.  ; d une  manière  instruc- 
tive. 

f u studieusement,  adv.;  d’une  manière  peu  stu- 
dieuse : travailler  iusludieusemcut. 

In  studieux,  se,  adj  ; qui  n’est  pas  studieux, 
n’aime  pas  l’étude.  Subs.  : un  instudieux. 

Instupide , s.  et  adj.  des  2 g.;  celui,  celle  qtii 
n’esl  pas  stupide;  ce  qui  ne  préseule  rien  de 
slupide  : c’est  iostupide. 

In  stupidement,  adv.  ; d'une  manière  instupide  : 
faire,  agir  iuslupidement. 

Insubdiviié , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  pfls  été  subdivisé  : Cette  propriété  est  in- 
subdi  visée: 

Insubdiuiser , ▼ net.  ; ne  pas  subdiviser;  ue  pas 
diviser  ce  qui  est  déjà  divisé. 

Insubdivisibilité,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qu 
est  insiihdiviiible. 

Insubdivisible , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n'est  pas 
subdivisible,  ne  peut,  ue  doit  pas  être  subdi- 
visé : c’est  insubdivisible. 

Insubdivision,  ?.  f.;  état  insubdivisé  : l’insubdi- 
vision  de  celte  propriété. 

Insubdivisisme , s.  m.  ; système  d’insubdm- 
sion. 

Insubi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas,  n'a 
pas  été  subi. 

Insubir,  v.  act,;  ne-pas  subir  : insubir  uue  peine, 
une  condamnation. 

Insubis&able,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  subis- 
sable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  subi  ; cette 
peine  est  insubbsablc. 

In  subi  sterne  nt,  s.  m.  ; absence  de  subisse  ment  ; 
état  insubi  : l’insubisgcment  d’une  peine , 
d’une  condamnation. 

Insubit,  -e,  adj  ; qui  n’est  pas  subit  : c’est  insu- 
bit. 

Indubitable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  snhi:a- 
ble,  que  l’on  ne  doit  pas  faire  fout  h coup,  ni 
faire  arriver  tout  h coup,  que  l’on  ne  doit  pas 
rendre  subit  : cette  démarche  est  indubita- 
ble. 

Insubité , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  rendu 
subit  : c’est  une  démarche  insubilce. 

Insubité , s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  nV*t  pas 
subit  : riusubitn  d’action. 

2 4 
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Intubitemtnt,  adv.;  d onc  manière  insubite  : faire 
insubitemenl. 

Insubiter,  v.  aci.;  ne  pas  subitcr,  ne  pas  rendre 
subit  » ne  pas  faire  loin  h coup,  ne  pas  faire 
arriver  tout  à coup,  ne  pas  agir  subitement  : 
insubiter  son  départ,  ion  armé,  son  action, 
les  choses. 

htsubjugable,  aJj  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  sub- 
jugable,  ne  peut  être  subjugué  : ce  peuple  est 
insubjugable. 

imubjugattur , s.  m.,  f.  Irice ; celui,  celle  qui  ne 
subjugue  pas  : un  prince  insubjugateur. 

Jnsubjugatif , ve,  adj.;  qui  n’est  pas  subjugatif, 
qui  n'est  pas  force,  puissouce  de  subjugation  : 
c’est  un  pouvoir  insubjugalif. 

Insubjugation,  s.  f.;  absence  de  subjugation;  état 
insubjugué. 

Insujugativement , adv.  ; d’une  maniée  insubju- 
gative,  sans  subjugation  : gouverner  insub- 
jugati  veinent. 

Insubjugué,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
subjugué  : ce  peuple  est  insubjugué. 

Insubjuguer , v.  art.;  ne  pas  subjuguer  : insubju 
guer  un  peuple. 

Insublime , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  sublime  : 
cette  action  est  belle;  mais  elle  est  insublime. 

Insublimcment,  adv»;  d'une  manière  insublimc  : 
faire,  agir  insublimcment. 

Insublimité , e , part.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pa< 
rendu  sublime , qui  manque  de  sublimité  : 
cette  actioQ  est  insublimisée. 

Insubltmiser,  ▼.  act  et  pr.,  s’—;  ne  pas  subli- 
miser,  ne  pas  se  sublimiser;  ne  fias  rendre, 
ne  pas  devenir  sublime,  ne  pas  donner,  ne  pas 
prendre,  oc  pas  entrer  dans  la  sublimité  ; in- 
sublimiser  sou  action. 

Insubmergcable , adj.  drs  2 g.  ; qui  ne  peut  être 
submergé,  qui  n’est  pas  susceptible  d'être  sub- 
mergë  : ces  terreins,  ces  lieux  sont  insubmer- 
geables. 

Insabmer géant , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  submer- 
geant, ne  submerge  pas  : celte  rivière  est  in- 
submergeante. 

Insubmer  gé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  submergé  : ce 
terrciu  est  imubmcrgé. 

Insubordinatif,  ve,  adj.;  qui  est  acte  d'insubor- 
dination. 

/ ’nsubordonnable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  su 
bordonnable;  ne  peut,  ne  doit  pas  être  subor- 
donné , que  l’on  ne  peut  soumettre  à aucun 
ordre  : ces  choses  sont  insubordonuables. 

Insubordonné,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’e>l 
pas  subot donné,  qui  n'est  soumis  à aucun  or- 
dre : ces  personnes,  ces  choses  sont  insubor- 
données. 

Insubordonnel , lef  adj.  ; d’insubordination,  qui 
est  de  l'insubordination,  qui  la  marque. 

Insnbordonnellenient , adv.;  d'une  maniéré  insu- 
bordonnable;  par,  avec  insubordination. 

Insubordonner , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  su- 
bordonner, ne  pas  se  subordonner  ; ne  pas 
rendre,  ne  pas  devenir  dépendant,  ne  pas  sou- 
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mettre,  ne  pas  se  soumettre  à un  ordre  : insu- 
b'  rdonner  les  personnes,  les  choses. 

Insubornaèle,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
subornable,  ne  peut  être  suborné,  séduit  : ce 
témoin  est  iusubprnable. 

Intubornareur.  t.  m.,  f.  trice ; celui,  celle  qui 
uesubonne  pas. 

Insubomation , s.  f.;  absence  de  subornaliou  ; 
état  insubordonné. 

Insubomé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
suborné,  séduit. 

Inxuborner,  v.  act.;  ne  pas  suborner,  ne  pas  ré- 
duire, ne  pas  porter  à faire  quelque  chose  con- 
tre le  devoir  : insuborner  des  témoins. 

Insubstituable,  adj.  d«s  2 g.;  qui  n’est  pas  sub- 
stituable, ne  prut,  ne  doit  pas  être  substitué: 
ces  choses  Sont  insubsliluables. 

Insubstituc , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pat 
substitué  : ces  biens  sont  iusuhstitués. 

Insubstituer,  v.  act.  ; ne  pas  substituer,  ne  pas 
mettre  une  personne  ou  une  chose  à la  place 
d’une  autre  : insubstituer  une  chose. 

fnsubsUtulion , s.  f.;  absence  de  substitution; 
état  insubstituc  : une  iusubslitution  de  per- 
sonnes, de  choses,  de  biens. 

Insubvcnir,  v.  n.;  ne  pas  subvenir  : iosubveair 
aux  besoins. 

InsnbventionnabU , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
subventionnable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  sub- 
ventionné : il  e»t  iusubventionnablc. 

Insubventionné , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 
pas  subventionné  : il  cil  insubventionné. 

Insubventionner,  x.  act.;  ne  pas  subventionner, 
ne  pas  accorder  de  subvention  , ne  pas  fournir 
de  secours  d’argent  : insubventionner  des  jour- 
naux. 

Insubversif,  ve,  adj.;  qui  n'est  pas  subversif,  ne 
cause  pas,  n 'amené  pas  une  subversion  : ces 
principes  sont  insubversifs. 

Insubversion , s.  f.;  absence  de  subversion  ; une 
insuhversion  de  principe. 

Insubversivement t adv.;  d'une  manière  instibvcr- 
sive  : il  parle,  prêche  insubverdvement. 

Insuggérablc  ,adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  stig- 
gérablc , ne  peut , ne  doit  pas  être  suggéré  : 
ce  projet  est  itisuggérable. 

tnsuivable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  sui  vaille, 
que  l’on  ne  peut  suivre  : ce  marcheur  est  in- 
suivabic. 

Insujet , te,  snbsl.  et  adj.;  qui  n’est  pas  sujet  h.,. 
susceptible...  qui  n’est  pas  soumis  h...:  il  est 
insujcl  à la  migraine. 

Insujetlisable,  adj.  des  2 g.;  qui  ne  peut,  ne 
doit  pas  être  considéré  comme  sujet , qui  ne 
peut  être  réduit  à la  condition  de  sujet  : les 
Français  sont  iusujettisables. 

Insu  jet  lise,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  sujeltifé,  rendu 
sujet , qui  est  hors  de  condition  de  sujet  : le 
peuple  français  est  ioswjeiti»é. 

Insultamment,  adv.;  d'une  manière  insultante,  en 
iutuilaut  : il  lui  a parlé  insultamment. 


Digitized  t 


INS  371 

Insultèur,  ».  m.,  f.  se;  celui , celle  qui  insulte  : 
d'éuergumènes  insulteurs. 

tvsuliisme , s.  m.;  coutiuuelte  insulte,  ce  qui  n'est 
que  de  l insulte,  système  d'insulte. 

Insuperflu  , e , adj. ; qui  n’est  pas  superflu,  qui 
u'esl  pas  inutile,  n'est  pas  de  trop. 

Insuperfluité , s.  f.*,  absence  de  superfluité  ; état, 
qualité  de  ce  qui  est  insuperllu. 

Insupérhaiion  , s.  f.;  manque,  défaut  de  soin 
dans  les  choses,  négligeuce  des  choses;  action 
de  passer  par-dessus  les  choses. 

Insupcriorablc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  su 
pcriorable,  ne  peut  être  supérioré,  rendu  su- 
périeur : c’est  insup' riorable. 

Insupériorant . e,  part.  pr.  et  ndj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  supèrioser,  de  se  supérioriser; 
qui  ne  donne  pas  de  supériorité  ; celte  qua- 
lité, quoique  belle,  est  insupériorante 

lnsupcrioré  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
supérioré , rendu  supérieur,  qui  manque  de 
snférioritc  : il  est  insupérioré. 

Insupériorer , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  supé- 
riorer,  ne  pas  se  supériorcr,  ne  pas  rendre,  ne 
pas  devenir  supérieur  ; ne  pas  donner,  ne  pas 
acquérir  de  supériorité. 

Ittsuperioriié , s.  F.;  manque,  défaut,  absence  de 
supériorité. 

Jnsupsrstiiieusement  , adv.;  d’une  manière  insu- 
perslitieuse  , sans  superstition  : se  conduire 
agir  insuperstitieusement. 

!n  superstitieux , se,  s.  et  adj.;  celui , celle  qui 
n’est  pas  superstitieux  : ce  qui  ue  présente 
pas  de  superstition. 

Insupersiition , s.  f.;  absence  de  superstition  : son 
insupeistition. 

InsupplaïUable,  adj.  de.  2g.;  qui  n’est  pas  sup- 
plantablc,  que  l’on  ne  peut  supplanter  : cette 
personne  est  insupplanlablc. 

Insupplantatcur,  s.  m.#  f.  trice  ; celui , celle  qui 
ne  supplante  pas.  * 

Jnsupplantation , s.  f.;  absence  de  supplantation  ; 
état  iusupplanlé. 

Itisupplanté , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
supplanté  - il  est  insupplanlé. 

Insupplatiter,  v.  act.;  ne  pas  supplanter:  insup- 
planter  une  personne. 

Insuppléable , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  stip- 
pléable,  ne  peut  être  supplée,  ce  à quoi  on  ne 
peut  suppléer  : le  bon  sens  et  la  seule  vertu 
sont  toujours  insuppléables. 

Insupplc , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pas  sup- 
pléé : il  est  insuppléé  : cette  chose  est  insup- 
pièce. 

insup  plier,  v.  act.  ; ne  pas  su  plier,  ne  pas 
ajouter  ce  qui  manque  à une  ciiose,  ne  pas 
remplacer,  ne  pas  faire  les  fonctions  d’un 
autre. 

tr.suppliable , adj.  des  2 g.;  qui  n'es!  pas  sup- 
pliable  , uc  peut,  ne  d.  il  pas  éiie  supplié  : 
cet  homme  est  insuppliable. 

Jnsuppliaut , tf,part.  prés,  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  supplier;  qui  n’est  pas  sup- 
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pliant , qui  est  sans  instance  et  soumission  : 
votre  demande,  votre  prière  est  insuppliante. 

Insupplié , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
supplié  : elle  est  intuppliée. 

lu  suppl  ter,  v.  act.;  ne  pas  supplier,  n«  pas  prier, 
ne  pas  demander  avec  instance  et  soumission  : 
insupplier  une  personne. 

Insupporiûbilité , I.  f.;  état  , qualité  de  ce  qui 
est  insupportable. 

Insupposable , adj.  drt  2 gen.;  ce  qui  n’est  pas 
supposable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  suppo- 
sé ; ces  faits,  ces  chose»  sont  iusupposables. 

Insupposablement , adv.j  d’une  manière  insop- 
posabte,  sans  supposer. 

Insupposé,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
supposé  : cette  chose  est  insopposée. 

In  supposer , v.  act.;  ne  pas  supposer,  ne  j>as 
mettre  une  chose  en  avaet , connue,  établie  , 
ne  pas  mettre  à la  place  : insupposer  un  pro- 
pos, un  fait. 

Insupposition , s.  f.;  absence  de  supposition; 
état  insupposé:  l'imupposition  dune  chose  . 
c'est  une  insuppotîiion. 

I n suppression , ».  f.;  absence  de  suppression; 
étal  insupprimé  : l’insuppretsio*  d un  article, 
d'un  passage. 

Insupprimable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  sup- 
primnbie  , na  peut , ne  doit  pas  être  suppri- 
mé : cette  chose,  ctt  article,  ce  passage  est 
insupprimable. 

Insupprimé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
supprimé  : la  porte  de  communication  est  in* 
supprimée. 

Imupprimer , v.  act.;  ne  pas  supprimer:  ne  pas 
abolir,  ne  pas  retrancher,  iosupprimer  des 
ouvertures,  des  jours. 

Insuppulable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  passup- 
putablc  , ne  peut  être  supputé  : ces  choses 
sont  insupputables. 

In  supputé  , e , part.  pass.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
supputé  ou  l’est  mal  : les  profits,  les  avantages 
en  sont  insupputés. 

lnseppuicr,  v.  act  ; ne  pas  supputer,  ne  pas 
compter,  ne  pas  calculer. 

In  sur  char  g eab  le , adj.  des  2 gen.  ; qui  n’est  pas 
surchargeable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  sur- 
chargé : celte  personne  est  insurchargeable  : 
ces  chiffres  sont  insurchargeables. 

Ins  tir  char  géant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  ne 
fait  pas  l’action  de  surcharger,  qui  n’est  pas 
surchargeant,  ne  surcharge  pas  ou  peu  : ce 
travail  e»t  insurchargeant. 

Insurchargé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’ost  pas 
iurrhargé  : cette  personne  est  insurebargée  : 
ce  peuple  est  insurchargé  d'impôts. 

lusarchagemcnl , s.  ra.;  état  insurchargé  : son 
itisurchargcinent. 

Ittiurcharger,  \.  a.  et  pr.  s’ — , ne  pas  snrehar- 
ger,  ue  pas  se  surcharger  : iiuurcharger  d im- 
pôts. 

tnsurg fable , adj.  des  des  2 g.;  qui  peut  être  in* 
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surgé,  facilement  mis  en  insurrection:  cc  peu- 
ple est  insurgeable. 

Iniurgî,  e,  part.  pas.  et  adj.;  .qui  n’eit  pas, 
n’a  pas  surgi. 

Jnsurgir,  v.  n ; ne  pas  surgir,  ne  pas  faire  sur- 
gir : ces  principes  insurgissenf. 

J n surgissait  le,  adj.  des  desîg.;  qui  n’est  pas  surgi, 
ne  peut  surgir,  qu=  l’on  ne  peut  faire  surgir  : 
ces  principe*  sont  insnrgissahles. 

Insnrgissant,  e,  part.  prés,  et  àdj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  faire  surgir  ; qui  n’est  pas  sur 
giasanl,  ne  surgit  pas:  telle  vérité  est  utile 
aura  son  triomphe,  mais  elle  sera  encarc 
longtemps  insurgissaute. 

Insurgissement,  s.  ra.;  absence  de  surgissement, 
état  insurgi. 

Insurmarché,  t,  adj.;. qui  n’e*t  pas  sur  marché, 
il  est  insurmarché. 

Insurmontabilité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 
est  insurmontable. 

lnsurmontant,e,  part.  prés,  cl  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  surmonter  ; qui  n’est  pas  sur- 
montant, ne  surmonte  pas  : sa  persévérance 
fût  iusurmontante. 

ht  surmonté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  surmonté  l les  obstacles  furent  in 
surmontés. 

Insumotuer,  v.  a.;  ne  pas  surmonter  An  fi".; 
ne  pas  vaiucrc,  ne  pas  dompter  : insurmon- 
1er  des  obstacles. 

/usurpas  sable,  adj  des  2 g.;  qui  n’est  pas  sur- 
passable,  ne  peut  être  surpassé  : ce  travail, 
cette  chose  est  insurpatssble. 

Insurpassant,  péri,  près,  et  adj,;  qui  ne  fait  pa« 
l'action  de  surpasser  ; qui  n’est  pas  surpassant 
ne  surpas-e  pas  uue  personne  une  chose  : ce 
travail  est  1res  bon  et  très  bien  ; mais  il  est 
i usurpassent. 

Insurpassé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
surpassé  : les  hommes  veulent  être  élevés, 
mais  tous  veulent  être  insur  passés. 

fnsurpasscr,v.  a ; ne  pas  surpasser,  ne  pas  ex- 
céder, ne  pas  rendre  pins  élevé  : insurpasser 
1rs  personnes,  les  choses  : vous  l'in  surpassez. 

Inswpaiemtnt,  s.  ni.;  état  insurpavé. 

Insurpayable,  adj-  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pa* 
V V .en* H chose  est  insurpayablc. 

lnsurpmjé,c,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
surpaye,  pavé  tn»p  cher  : cette  chose  est  in- 
sur  payée. 

ht  surpayer,  v.  a.;  ne  pas  surpayer,  ne  pas  payer 
trop  cher,  aud-îla  de  sa  valeur  : inturpayer 
1rs  choses 

insurprenable,  adj.  des  2 g.:  qui  n’est  psi  sur  - 
prenable,  ne  peut  être  surpris , que  Ton  ne 
peut  surprendre  : cette  personne,  l’ennemi  eut 
iiisurprcuühle. 

Imu'i’r suant,  e,  part. prés,  cl  adj.;  qui  ne  fait 
pn*  l'action  de  surprendre,  ce  qui  n’est  pas 
surprenait!,  ne  surpiend  pas  : cette  nouvelle, 
cette  chose  est  iosurprenante. 


Insurprendre,  v.  a.;  ne  pas  surprendre  : insur- 
prendre  les  personnes. 

Insurpris,  se,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n'a  pas  etc  surpris  : il  en  fut  in:  « pris. 

Insurrectionisme , s.  m.;  système  d'insurrection, 
cc  qui  ne  tend  qu’à  causer,  qu’à  amener,  qu'à 
alimenter  une  insurrection  : c’est  de  l'insur- 
rectionisme. 

Insuriaxable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  surta- 
xahle,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  surtaxe,  laïc 
trop  haut  : ces  Choses  sont  insurtaxnbles. 

Insw  taxation,  s.  f.;  état  in-urtaxé:  l’in  surtaxa - 
lion  des  choses. 

In  surtaxé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
surtaxé  : ces  choses  sont  insui  taxées. 

lusurtaxer,  v.  a.;  ne  pas  surtaxer,  ne  pas  ta- 
xer trop  haut  : iusurlaxer  une  personne,  de* 
marchandises. 

Insurlaxisme,  s.  masc.  ;syftcmed’insurlaxation. 

Insurviillabl*,  adj.  d»*s  2 g.  qui,  ce  qui  n’est 
pas  surveillable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  sur- 
veille : ces  personnes,  ces  choses  sont  iuiur- 
▼eiHablcs. 

Insurveillance,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence 
de  surveillance,  état  insurvcillé  : trè»  souvent 
Ivs  hommes  ne  faillissent  que  par  leur  iosur- 
vcillancc  sur  eux  mêmes. 

Insurveillant,  e,  part.  piés.  et  adj.;  qui  ne 
fait  pas  l’action  de  surveiller,  de  se  snrveiiler, 
qui  n’est  pas  surveillant,  ne  surveille  pas  ou 
surveille  mal  : cette  personne  est  iusurveil- 
lanle,  substantiv.  nu  insurveillant. 

Itt surveille,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
surveillé  on  l’est  mal  : ces  personnes,  ces  cho- 
ses sont  iniurseillées. 

Insurv ciller, v.  a.;  ne  pas  surveiller,  ou  le  faire 
mal  : insurveiller  les  personnes,  les  choses. 

Insnrvivable,  adj.  des  2 g.;  qui  n*est  pas  survi- 
vahle,  ne  peut  survivre,  qui  ne  peut  vivre, 
durer  au  deià  : sa  mémoire  est  insurvi- 
vable. 

Insurvivre,  v.  netit.;  ne  pas  survivre,  ne  pas  vi- 
vre au-delà  : il  insurvivra  à ce  malheur,  à ce 
désas're. 

Insusreptibilisé,  e, part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est 

pas  susceptihilné,  rendu  susceptible  de • 

qui  n’a  pas  de  susceptibilité  *.  elle  «st  insus- 
ceplibilisée. 

ljisusct.ptibUiter,v.  a.  et  pr.  s’ — ; ne  pas  sus- 
cepubdiser,  ne  pas  se  «usceptibiliser,  ne  pas 

rendre  susceptible  de ue  pas  devenir 

susceptible;  ne  pas  donner,  ne  pas  causer, 
ne  pas  prendre  de  la  susceptibilité. 

Insusceplilité , s.  f.;  abseuce  de  susceptibilité  : 
rinsusceplibilité  est  mi  défaut  dans  de  nom- 
breux ras* 

Insusc/table,  adj.  des  2 g.;  qui  n’csl  pas  susri- 
citahle,  ne  doit  pas  cire  suscité;  celle  guerre 
est  iii'iiscitablc. 

In  suscitant , e,  part*  pas.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  susciter,  qui  n’est  pas  suscitant,  ne 
suscite  pas  : une  politique , Uue  prétention 
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insuscitante  de  guerres,  de  divUious  et  de 
trouilles. 

Insuscitateur , s:  m.  f.  iriee  ; celui,  celle  qui  ne 
suante  pas,  rien. 

Insuscitatinn , s.  f.;  abseucede  suscitation;  état 
iosusciié  : une  insuscitation  d'embarras. 

Imusciiéy  e9  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
n'a  pas  été  suscité  : la  guerre  fut  iusus- 
citée. 

Jnsusciler , v.  a.;  ne  pas  susciter  : insusciter  des 
embarras,  des  obstacles,  des  divisions  des 
troubles. 

Insussiiisme , s.  m.;  système  d’inatiscilalion. 

Insuspcctable,  adj.  de»  2 g.;  qui  n’est  pas  sus- 
pectable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  suspecté  : 
colle  personne  est  insuspcctable. 

lnsnspeclé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
suspecté  : il  est  insuspecié. 

Insuspecter , v.  act.;  ne  pas  suspecter  : imuspec- 
ter  les  persuuues. 

Jnsuspcndable  , adj*  des  2 fj.  ; qui  n'est  pa> 
suspendable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  suspen- 
du : ce  fonctiounaiie  est  instispeutltble. 

Insuspendre,  v.  act.  ; ne  pas  suspendre  , ne  pas 
élever  en  l'air.  Au  lig»  : ne  pus  surseoir,  ne 
pas  différer,  ne  pas  interdire  pour  un  temps  : 
in  suspendre  une  affaire  , uue  personne  de  scs 
fonctions. 

Insuspendu,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas, 
n a pas  été  suspendu  : il  fut  iususpendii  de  ses 
fonction». 

Insuspension , s.  f.;  absence  de  suspension  ; état 
inttispendu  : son  insuspension. 

Insijmâlrie  » s.  f.  ; manque  , défaut , absence  de 
symétrie  : l’insymétrie  d'un  dessert  ôte  sou 
coup  d'œil. 

Insymetriquc , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  symé- 
trique, qni  manque  de  symétrie  : cet  arrange- 
ment est  imyinélrique. 

Jmyinviriquement,  adv.;  d’une  manière  insymé- 
trique : servir , poser,  placer  insy  nié  triqne- 
meut. 

InsynJtrisê,  e,  part.  pas.  et  ad].;  qui  n'c*t  pas 
symésrisé  , arrangé  symétriquement , dans  un 
ordre  symétrique  : ce  sert  li  e est  insymétrisc. 

Insymttri&er , v.  «et.;  ne  pas  mettre,  ne  pas  pla- 
cer les  choses  dans  un  ordre  symétrique  : in- 
symétriser  les  choses.  Neut.  ; ne  pas  faire  ,‘iie 
pas  donner  de  symétrie.*  vous  insymétrisc*. 

Imympathie , s.  f ; défaut,  absence  de  sympa- 
thie; état,  qualité  de  ce  qui  est  iusympaihique. 

In  sympathique,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  sym- 
pathique, n’esl  pas,  ne  tient  pas  de  la  sympa 
thie,  qui  n'a  rien  de  sympathique;  un  carac- 
tère iosympatbique. 

In  sympathiquement , adv.;  d’une  manière  iusym- 
pathique,  sans  sympathie:  ils  vivent  iosym- 
pathiquemeiil  ensemble. 

Insympalhisable , adj.  des  2 g.  ; qui  u’est  pu* 
sympathisa ble,  que  I on  ne  peut  faire  sympa- 
thiser , entre  lesquels  il  ne  peut  s’établir  de 
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sympathie  : ccs  personnes  sont  insrmpathi- 
sables. 

Insympathisant , e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’aation  de  sympathiser  ; qui  nVst  pas  sym- 
pathisait! , qui  n’a  pas  de  sympathie  avec.... 
qui  ne  sympathise  pas  : ces  personnes  sont  in- 
sympalhisaules. 

Insympathisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’ast  pat 
lié  par  la  aympathie,  qui  n’est  pas  résultat  de 
sympathie  : ces  affections  sont  insympathiséea. 
Insympathiser , v.  ncut.;  na  pas  sympathiser,  ne 
pas  avoir  desynq»alhie  : ces  personnes  insyra- 
pathisent. 

Insynontme , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  syno- 
uirae,  u’a  rien  de  synonyme  ; ce  mot  est  insy- 
nomme. 

(nsynonimique , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  syne- 
üiiuique,  qui  n’offre  pas  un  senssynouinuque  : 
c'est  insynoniinique. 

insynonimiquêment,  adv.;  d'uni  manière  insyno- 
uimique. 

Instjnonimisablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas 
synouiaaisablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  ayno- 
nimisé , rendu  synonime  : ce  mot  est  iusyno- 
nimisahle. 

Insyn»nhnisation , s.  f.  ; ah-cuce  de  synonimi- 
salion  ; état  iusynoniiniié. 

Insynonimisé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
syuouimisé  : ce  mot  est  in-ynonimi-é. 
Insynonitriser , v.  act.;  ne  pas  synonimiser,  ne 
|>as  rendre  synonime.  Neut.  : ne  pas  faire  de 
syuouimes  : vous  insy  non  Imisez. 

Insy  stimatique, adj.  des  2 g.;  qui  n’est  passysté- 
inatiqui,  n’a  rien  de  systématique 
Insystémotiqiicment,  adv.;  d’une  manière  insysté- 
matique. 

lu  tache,  e,  ad}.;  qui  n'est  pas  taché  : cette  chose 
e*t  intaclice. 

In  tacite,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  tacite  : eest 
inlacite. 

Intacilemtnt , adv.;  d’une  manière  intacite  : ren- 
dre, exprimer  intaritement. 

Intaciturne 9 adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  taciturne, 
sombre,  rêveur. 

Iniactimentf  adv.;  d’une  manière  intacte,  dam 
son  entier,  dans  sa  pureté 
lnlactisé,e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  laissé 
intact,  en  son  entier 

Intactisera  v.  act.  et  pr.,  s’-;  treudre,  laisser  in- 
tact, dans  sa  entier. 

Intaillable,  aJj.  des  2 g.;  qui  uYst  pas  laillable, 
que  l’on  ne  peut,  que  l’on  ne  doit  pas  tailler, 
couper  , rogner  : ccs  arbres , ccs  arbrisseaux 
sont  intaillables. 

In  taille  , e , adj.  ; qui  n'est  pas  taillé,  coupé, 
rogné  : cette  vigne  e.-t  iutaillée. 

I niai sable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas  tai- 
tlbla,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  tù  ; ces  faits, 
• ces  choses  sont  iuUisables. 

In  tamisé  , e. , adj.  ; qui  u’est  pas  tamisé  ou  Test 
| mal  : c’est  intamisc. 
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Intamponné , »,  adj.  ; qui  n’est  pas  tamponné  ou 
l'est  mai  : il  est  intamponné. 

Intapager , ▼.  netit.;  ne  pas  tapager,  ne  pas  faire 
tapage,  du  tapage  : nous  nous  amusions,  mais 
nous  imtapagions. 

Intapageur , f.  se,  s.  et  adj.;  celui,  celle  qui  n’est 
pas  tapageur  ; qui  ne  causa  pas  de  tapage  : uu 
caractère  inlapageur,  unehumauriniapageu.se. 

Jniapageuscment , adv.  ; d’un#  manière  intapa 
gause,  sans  tapage  : rcs  jeunes  gens  se  récréent 
in  tapageusement. 

Int  apis  se , e,  adj.  ; qui  n'est  pas  tapissé  ou  l'ast 
mal  : il  est  intapis«é  de  verdure. 

Intaquin , e,  adj.  ; qui  n'est  pas  taquin,  qui  ne 
taquine  pas  : un  caractère  intaquin,  une  hu- 
meur intaquine.  Subs.  ; un  intaquin. 

Jntaquinable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  tnqui 
nable,  que  l’on  ne  doit  pas  taquiner  ; qui  n’est 
pas  susceptible  de  se  taquiner,  de  se  tourmen- 
ter de  peu  • cette  personne  est  iniaqoinahle. 

Intaquinaut , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  taquiner;  qui  n’est  pas  taquinant, 
ne  taquine  pas,  ne  tourmente  pas  IVspril  ; cette 
nouvelle  est  iutaqumante. 

Intaquine,  e , part.  pat.  et  adj.;  qui  n’est  pas  ta- 
quiné , tourmenté,  eoutraric  : cette  personne 
est  inlaquinée. 

Intaquinement , adv.  ; d’une  manière  intaquiuc  : 
agir  intaquinemenl. 

Jntaquiner , v.  acl.;  ne  pas  taquiner,  ne  pas  tour- 
menter l’esprit , ne  pas  contrarier  quelqu’un. 
Neut.  ; ne  pas  faire  le  taquin , de  taquinerie  : 
il  intaquine. 

I nlarder , v.  ncut.;  ne  pas  tarder  : si  vous  intar- 
dez  votre  demande  vous  obtiendrez  probable- 
ment. 

Intardif , ve,  adj.  ; qui  n’est  pas  tardif,  qui  n’a 
rien  de  tardif.  SVibst.  : un  intardif. 

JnJardivement,  adv.i  d'une  maniéré  intardive:  il 
arrive  toujours  intordivement. 

Intari , e,  part.  pas.  et  üdj.  ; qui  n’est  pas  tari  : 
ce  puits  est  iutari. 

Inlarifable , adj  des  2 g.;  qni  n’est  pas  tarifable, 
ne  peut,  ne  doit  pas  è're  tarife,  compris  dan* 
un  tarif  : ccs  ma  r ch  en  dises,  ces  denrées  sont 
intarifables. 

Irt tarifé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  tarifé  : 
toutes  ces  choses  sont  tu  tarifées. 

Intarif er 9 v.  act.  ; ne  pas  tarifer,  ne  pas  com- 
prendre daus  un  tarif,  ne  pas  soumettre  h un 
tarif:  intarifer  des  marchandises. 

Intariry  v.  acl.;  ne  pas  tarir,  ne  pas  rendre  aride, 
ne  pas  épuiser , ne  pas  mettre  à *ec  : intarir 
uo  étang.  Pron.  s’—  ; ne  pas  se  tarir,  ne  pas 
devenir  à sec:  ce  puits  intarit. 

Iniarissabilité , s.  f.  ; claf,  qualité  de  ce  qui  est 
intarissable. 

Intariesant , e',  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  tarir,  de  se  tarir;  qui  n’est  pas 
tarissant , ne  tarit  pas , ne  fait  pas  tarir  ; ce 
puiu  est  ii.tarirsant  : la  sécheresse  quoique 
grand#  cctta  année  est  pourtant  in’o listante. 


hitarissement , s.  m.  ; absence  de  tarissement  ; 
état  intari  : l’intarissement  d’une  source,  de  la 
fortuite. 

Inianufier , v.  ncut.  ; ne  pas  faire  le  tartufe  , le 
faux  dévot  : il  inlartufie. 

Inlassable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  tas«ab!e, 
ne  peut , ne  doit  pas  être  tassé , mis  en  tas  : 
ces  choses  sont  intassables. 

Intasté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  tassé, 
mis  en  tas  : les  fruits  sont  inlassés. 

Intassement,  s.  m ; état  iutassé  : l’intasscnicnt 
de  U paille,  du  blé,  des  fruits. 

Int asstr,  v.  acl.  ; ne  pas  tasser,  ne  pas  mettre  , 
ne  pas  ramasser  en  tas. 

Intàlonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  tàton- 
nable,  ne  doit  pas  être  tâtonné,  dans  quoi  on 
ne  doit  puint  agir  avec  timidité  : celte  atta- 
que est  iotàtonnahie. 

Intâtonnant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  tâtonner;  qui  est  intâtonnant  , net 
tâtonne  pas;  qui  fait  avec  hardiesse,  courage» 
aans  hésiter  ; à la  guerre,  des  tronpes  iotâton* 
liantes  obtiennent  vite  la  victoire  et  sans  une 
grande  perle  d’hommes  , parce  que  plus  tôt 
elles  portent  la  mort  daus  les  rangs  ennemis, 
moins  la  mort  arrive  dans  les  leurs. 

Intdionné,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas , 
n’a  pas  été  tâtonné  : celle  attaque  fat  intâ- 
toanée. 

InuUonncment,  s.  m.;  absence  de  tâtonnement  ; 
état  iu  là  tonne  : à la  guerre , généralement 
c’est  l’intâtonnemeni  et  la  vivacité  de  l’atta- 
que qui  donne  la  victoire. 

Intâtonner,  *v.  ncut.;  ne  pas  tâtonner,  ne  poiut 
agir  avec  peur,  timidité,  incertitude  ; faire 
avec  fermeté,  résolution  : presque  en  tout  il 
faut  iulâtouner. 

Inlaxable  , adj.  des  2 g.  ; qui , ce  qui  n est  pat 
taxable,  ue  peut , ne  doit  pat  être  taxé  : ccs 
personnes,  ces  marchandises  sont  intaxables. 

Intaxation , s.  f.  ; absence  de  taxation  ; état  in- 
laxé  : l’intaxatinn  des  marchandises,  des  den- 
rées. 

Intaxc , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pat  taxé, 
qui  n’est  pas  soumis  à un#  taxe  : ces  choses, 
ces  denrées  soûl  in  taxées. 

Intaxer,  v act.  ; ne  pas  taxer,  ue  pas  imposer 
une  taxe,  ne  pas  soumettre  à uuc  taxe  ; in- 
taxer une  personne,  de»  marchandises. 

Intégralité , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  dans 
sou  entier,  complet , qui  a toute  son  intégra- 
lité. 

Iniégraliter , v.  act.  ; rendre  intégral,  donner  à 
unv  chose  toute  son  intégralité,  la  reudre 
complète,  entière. 

Intègrement , adv.;  d’une  manière  intègre  : il  se 
conduit  toujours  intègrement, 

Inteignable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  teigm- 
blc,  uc  peut  être  teint , ne  peut  se  teindre  : 
celte  étoffe  «»t  inteignable. 

hiielligibilitant , e,  pari.  pr.  «t  adj.  ; qui  fait 
l’action  d’intclligibiliser,  de  rendre  intelligi- 
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ble  ; qui  intelligibilise,  rend  facile  h comprcn. 
dre  , à saisir  : une  intelligibilisante  explica- 
tion, définition. 

Intelligibilité , e , part.  pas.  cl  adj.  ; qui  cit 
rendu,  devenu  intelligible,  facile  à compren- 
dre , à saisir  : cctle  chose  est  intelligibiliaée. 

Intclligibiliser , v.  act.  et  pron.,  »*—  ; rendre, 
devenir  intelligible,  facile  à comprendre,  à 
Fai»ii'4  donner  de  l'intelligibilité  : mtelligibi- 
liser  les  choses. 

Intempérantiel , le,  adj.;  qui  n'est  pas  lempiran- 
(ici,  d'intempérance,  qui  est,  qui  tient  de  l'in- 
tempérance,  qui  la  marque,  la  concerne  : des 
habitudes  iuteuipêranticlles. 

intempéranliellcment , advt  ; d’une  manière  in- 
tempéraniielle. 

I n tempes li vise , e , part:  pas.  et  adj.; qui  esl  rendu, 
devenu  intempestif,  qui  n'est  pas  fait  à pro- 
pos, qui  est  fait  à contre-temps. 

Jmemptstii'lser,  v.  act.  cl  pron.  a’ — ; rendre, 
détenir  iutempcs'if,  ne  pas  faire  à propos,  en 
temps  conveuable,  ; faire  à coutre-lempv  : en 
politique,  en  administration,  on  iulempestivlie 
toujours  les  choses  quand,  ni  l'une,  ni  l’autre 
n’entre  pour  leur  action  dans  le  besoin  de 
l'époque  , ou  heurte  ce  beswjn;  cl  tout  s’iu 
tempestivise  de  soi-même  , tombe  ou  irrite  si 
la  base  d'action  s’inbarmonie  avec  l'intérêt  | 
général  et  l’exigence  du  pays.  N eut.  ; agir 
intempestivement  dans  les  choses  : vous  in- 
tempestivisex  en  tout. 

Jntemporisation , $.  f.  ; absence  de  temporisa- 
tion, inatteute  du  temps,  des  occasions  : son 
iiileniporhaliou. 

inltmporner , v.  ueul..;  ne  pas  temporiser,  ne 
pas  retarder;  inatleudre,  ne  pas  différer  dans 
l’attente  d’uu  temps  plus  favorable. 

lntemporiscnr , s.  m. , f.  se;  celui , celle  qui  ne 
temporise  pas. 

Inlendable  , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  lenda 
ble , ne  peut , ne  doit  pas  être  tendu  : cette 
corde  est  iutendable. 

Intendance,  s.  f ; absence  de  tendance  : l’inten- 
dance au  mal  n'émane  que  de  rioculcation 
du  beaux  principes  dans  l’esprit  et  daps  la 
droiture  du  cœur. 

Jntendrement,  adv.;  d’une  manière  peu  tendre  : 
il  l’aime  intendrement. 

h tendresse,  s.  f.  ; manque  , défaut  absence  de 
tendresse  : son  intendressç. 

Intendu  , e , adj.  ; qui  n’est  pas  tendu  ou  l'est 
mal  : cette  éorde  est  intendue. 

Inténé  b reniement , adî . ; d’uue  manière  inténé- 
breiise. 

inicnebreux,  se,  adj.  ; qui  n'est  pas  ténébreux, 
n’a  rien  de  ténébreux  : c'est  inténébreux. 

Intenxiser , v.  act.  et  pron.  a' — ; rendre  , deve- 
nir intense  ; donner,  causer,  prendre  de  l’in- 
teusité  ; le  froid  s’iotensise  : voua  iutensisez 
le  mal  au  lieu  de  le  guérir. 

Jntentable , adj.  dés  2 g.  ; qui  n’est  pas  tentable. 
En  parlant  daa  personnes  : qui,  ce  qui  ne  peut 
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être  tenté , que  l’on  na  doit  psi  chercher  à 
tenter  : celle  personne  est  intenta  ble.  T.  de 
jurisprudence  ; qui  peut  être  intenté,  qye  i’pn 
doit  iutenter  : ce  procès  est  intentablc. 

Intentant  e,  adj.;  qui  n'est  pas  tentant,  ne  tenta 
pas  : cette  chose  att  intentante. 

Inttntattur , s.  in. , f.  tnce;  celui,  celle  qui  ne 
lente  pat  : c'est  un  intentateur. 

Intentai  ion, , s.  f.;  absence  de  tentation;  état  in- 
tenté : plus  on  obéit  aux  leulaliuus  plus  alors 
elles  se  multiplient,  et  l'intcntaliou  n'est  que 
la  conséquence  de  lutte  et  de  résistances  op- 
posées aux  tentations  qui  assiègent  l'homme 
et  l'eut  rainent  dans  toutes  les  dépravations 
morales. 

Intenté  , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  tenté  , qui  n’é- 
prouve pas  de  tentation  : cette  persoune  est 
intentée. 

Interap  table,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  intercepté  ; cctle  lettre  est  iuterceptable. 

Inlerdictibilitc,  s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
interdiclible  : son  inlerdictibilitc. 

Interdiclible , aJj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  interdit  : cette  personne , «elle  eboss  est 
interdiclible. 

Inter  die  lif , ve , adj.  ; d'interdiction,  qui  est  de 
l'interdiction  , qui  la  concerne;  qui  frappe 
d’int»  rdiciion  : une  enquête  interdictive , un 
jugemeul  interdirtif. 

inter Jicti veinent , adv.  ; d'une  matière,  interdic- 
tive, arec  interdiction  ; par  interdiction,  l'in- 
terdiction. 

Intergiversable , adj.  des  3 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
tcrgiversable , ce  quoi , daus  quoi  ou  ne  doit 
point  apporter  en  tergiversatiou  : cette  atta- 
que, celte  affaire  est  intergiversable. 

huergiversanl , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  tergiverser;  qui  n'est  pas  ter- 
giversant, qui  ne  tergiverse  pas  , une  politi- 
que, une  administration  iniergiversante. 

Intergiversaieur , s.  m.,  f.  trice  ; celui , celle  qui 
ne  tergiverse  jamais  en  rien  : c'est  un  inter- 
giversateur. 

Intergiversanf , ve,  adj.;  d’iutergi  versât  ion,  qui 
ne  montre  pas,  ne  marque  pas  de  tergiversa- 
tion : il  faut  des  mojeus  in  tergiversai  ifs. 

Intergiversation , s.  f ; absence  de  tergiversation 
état  inlergiversé  : son  intergiveruon  : l’inter- 
giversaiiou  est  une  marque  certaine  de  U pu- 
reté de  famé,  de  la  droiture  de  la  conscience, 
de  l'énergie  certaine  du  caractère  et  de  l’es- 
prit, de  la  vérité  du  cœur. 

Inter giversativmneni,  adv.;  d’une  manière  inter- 
giversative,  sans  tergiversation  : agir,  faire  in- 
tergiver«ativemeut. 

ïntergiversê , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pa* 
tergiversé,  dans  quoi  on  a pas  tergiversé  : 
l'exécution  de  ce  plan  a été  intergiversée. 

Intcrgiverser , v.  n.;  ne  pas  «tergiverser,  ne  pa* 
biaiser,  oe  pas  chercher  des  détours,  ne  pa* 
user  de  faux-fujants  : il  intergivtree  en  tout. 
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Intergivtrsisme,  s.  m.;  système  d’inlergtvcrsa- 
tion  : c'est  de  l’intergiversisme. 

Jntêrjtlable , adj.  des  1 g.;  qui  peut  être  inter- 
jeté, dont  on  doit  appeler. 

Interlignable,  adj.  des  2 g.;  t.  d’imp.,  qui  peut 
être,  doit  être  interligne. 

Intermédiarilé , s.  f.;  état,  qualité  de  re  qui  est 
intermédiaire. 

Jmtrmédiarisme,  s.  m.;  système  intermédiaire, 
d’intermédiaire. 

interminabilis ét  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu,  devenu  interminable. 

Interminabfliser,  v.  act.  et  pr.,  s* — ; rendre, 
devenir  interminable  ; susciter  des  embarras 
qui  rendent  les  choses  interminables. 

1 n( trmi  nabi  lime,  s.  m.;  système  qui  tend  à 
rendre  interminable,  à susciter  des  embarras, 
à porter  des  entraves. 

Interminateur , s.  m.,  f.,  trice;  celui,  celle  qui 
ne  termine  rien. 

Interminé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
termine  : ce  travail  est  Inierminé. 

Interminer , v.  act  ; ne  pas  terminer,  ne  pas 
finir,  ne  pas  achever  de  faire,  de  conclure  : 
inlenniner  une  affaire. 

Intermittent/,  vet  adj.;  d'intermittence,  qui  est 
un  relâchement  d’intermittence,  qui  marque 
l’intermittence. 

t ntermittêntivcmeni , adv.;  d*une  manière  inter- 
mittentive;  par,  avec  intermittence. 
lnternabley  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  interné, 
rendu  interne,  qui  est  susceptible  de  s inter- 
ner, de  devenir  interne  : ce  mal  est  inter - 
nable. 

International  e,  adj.;  qui  est  de  nation  à nation, 
qui  est  entre  une  nation  et  une  autre  : un 
traité  international. 

Internationalement , adv.;  d'une  manière  inter- 
nationale : agir  internationalement. 
Intcrnationalinablc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être, 
doit  être  internationalisé,  rendu  internatio- 
nal : cet  intérêt,  ce  droit  est  interlignai!-! 
sable. 

internationalisation , s.  f.;  action  d’internatio- 
naliser, de  rendre  international  ; état  inter- 
nationalisé : l'internationalisation  d'un  traité. 
internationalisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu,  devenu  international,  de  nation  h na- 
tion : un  intérêt,  un  droit  internationalisé. 
internationaliser,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre, 
devenir  international,  de  nation  à nation  : in- 
ternationaliser un  intérêt,  un  traité. 
lnternationalismey  s.  m.;  système  d’internatio- 
nalisation. 

Internationalité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
international,  de  nation  à nation  : l'interna- 
tionalité de  cet  intérêt,  de  cet  arrangement. 
Internement , adv.;  d'une  manière  interne. 

Interni , e , part  par.  et  adj.;  qui  n’est  pas  terni: 

*a  réputation,  sa  gloire  est  internic. 

Interniry  y.  «cl.;  ne  pas  ternir,  ne  pas  Atcr  le 
Péchil-  Au  lig.:  internir  la  réputation,! 
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la  considération,  la  gloire,  ne  leur  porter  au- 
cune atteinte  en  quoi  que  ce  soit. 
inteminant , e,  part.  pr.  et  a-tj  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  ternir  ; qui  n'est  pas  ternissant,  ne 
ternit  pas;  qui  ne  détruit  pas  le  lustre,  l’cciat  : 
la  calomnie  est  internissante  pour  celui  qui 
eu  est  l'objet,  elle  ne  ternit  que  le  calomnia- 
teur- 

In  terni  té,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  in- 
terne: l'in  ter  n il  é de  cernai. 

Intsrpartion,  s.  f.;  partage,  distribution,  dirif 
sion  entre  : rinterparlion  du  pouvoir,  des 
deniers  publics. 

l/iterpelfable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  interpelle  : cette  personne  est  interpel- 
lais. 

Interpellait/ , vct  adj.;  d'interpellation,  qui  est, 
qui  lient  de  l'interpellation,  qui  la  marque  : 
une  demande,  une  question  inlerpclfativc. 
Interpellaiivement , adv.;  d’une  manière  inter- 
pellative;  par,  avec  interpellation  : il  a été 
interpellât i venier» t interrogé 
Inteiyrctable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  in- 
terprété, qui  est  susceptible  d'interprétation  : 
celte  phrase  est  interprétable  de  telle  ma- 
nière, dans  tel  sens. 

Interrassable , adj.  des  î qui  n'est  pas  ter- 
rassablc,  ne  peut  être  terrassé. 

Interi  assani,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  terrasser;  qui  n’est  pas  terras- 
sant, ne  terrasse  pas.  Au  fig.:  qui  ne  détruit 
pas  le  courage,  n’cbranle  pis  la  fermeté  : cet 
échec  fut  intéressant 

Interrassé,  e , p;«rt.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
terrassé.  Au  fig.:  qui  n’a  pas  perdu  le  coura- 
ge : cet  homme,  ce  peuple  est  intéressé. 
Interrasser,  v.  act.,  ne  pas  terrasser.  Au  fig.: 
ne  pas  détruire  le  courage,  la  fermeté  : ce  re- 
vers l'iuiei  rasse. 

Interre,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  terré,  dans  quoi 
on  a p s mis  de  la  terre;  où  on  n’a  pas  ap- 
porté une  nouvelle  terre  ; cette  vigne  est  iu- 
terrée. 

Interri/iable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  terri- 
fiable,  ne  peut  être  terrifié,  qui  n’est  pas  sus- 
ceptible d’épouvante  : cet  homme  est  interri- 
fiable. 

Interrifiant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pa8 
l'action  de  terrifier,  qui  n’est  pas  lénifiant* 
ne  terriGe  pas,  ne  cause  pas  d'émouvante  : 
celle  nouvelle  est  pour  lui  internfiaule,  il 
s’attendait  à tout. 

Interri ficatxon,  s.  f . ; état  interrilié  : son  inlcr- 
nfi  cation. 

Interrifié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
terufié,  qui  n’a  pas  été  terrifié  : U est  inter- 
rifié 

\ lnternfiery  v.  act.  et  pr.,  s* — ; ne  pas  terrifier, 
ne  pas  se  terrifier  ; ne  pas  frapper,  ne  pas  se 
frapper  d’épouvante  : il  s’internfie. 
Interrogeable , adj.  des  2 g.;  que  l’on  peur, que 
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l’on  doit  interroger  : cette  personne  est  in- 
terrogeable. 

Interruptible,  adj.  des  2 g.;  que  Pou  peut  inter* 
rompre  sans  inconvénient. 

Imerttisabls,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  in- 
leistisé.  qui  est  susceptible  d'iulêrstice,  de 
relâche  : celte  occupation,  ce  travail,  ce  cour* 
de  chose  est  inter*li$able. 

Interstisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  quia  des  inters- 
tices, qui  n*a  que  des  interstices,  des  inter 
valles,  de*  relâches  : ce  despotisme  n’est 
qu'intersliaé. 

Inter  aisément , adv.  ; d*une  manière  intcrslisée, 
par  inierslice  : agir,  actionner  interstisé- 
ment . 

Intersiiter,  v.  act.  e!pr.f  *‘ — ; donner  des  in 
lerslicof,  agir  par  interstice,  établir  des  inter- 
valles, apporter  Je*  relâche*,  donner  un  re-, 
lâchement  h...:  interstiser  une  occupation, 
un  travail,  une  action,  un  cours  de  chose, 
entrer  dans  des  inter' lices  : quand  un  despo- 
tisme, une  tyrannie  s'iuterstise,  les  peuples 
n'en  sont  pas  plus  heureux  ; car,  les  despo- 
tes et  les  tyraus  ne  *e  reposent  pas  long- 
temps. 

Interstition,  §.  f.  ; intervalle,  relâchement,  in- 
terruption : il  y a eu  interstition  dans  le*  étu- 
des. 

Interuallairement , adv.  ; d’une  manière  inter- 
vallaire, par  iutcrvalle. 

Intervalle , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a,  quï  pré- 
sente des  intervalles  : des  distances  de  lieu  ou 
de  temps. 

In  1er  va  lier,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; donner,  pren- 
dre des  intervalles,  des  distances  de  lieu,  de 
temps  : les  crises  douloureuse*  n'ont  plus  leur 
continuité,  elle  commencent  à s'intervaller. 

Interverti/ , ve , adj.;  d’interversion,  qui  est  de 
l'interversion,  qui  la  marque;  qui  dérange, 
renverse  l'ordre  : cet  arrangement  est  inter- 
versif  d'ordre. 

Interner tivement,  adv.;  d’une  manière  interver- 
*ive  : organiser  interversivement. 

Intervertibilité , s,  f ; état  iutervertible  : son  in- 
tenertibilité. 

Intervertible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  inter- 
verti, dérangé  : cet  ordre  est  intcrvertible. 

Intettinaire , adj.  des  2 g.  ; qui  concerne  les  in- 
testins : une  douleur,  un  remède  mtestinaire. 

Intestiné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu intestin,  iutestine  : troubles  intestines, 
guerre  intestiuée. 

Intesliner , v.  act.  et  pr.,  a’ — ; rendre  devenir 
intestin,  intestine  : iotestiner  des  troubles,  la 
guerre. 

Imfiésauriter , y.  n.;  ne  pas  thésauriser,  ne  pa» 
amasser  de  l’srgeot  en  trésor. 

Jnthesauriseur , s.  m.#  se;  celui,  celle  qui  ne  thé- 
saurise pas  : c'est  uu  in thésauriseur,. 

Intimable,  adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
intimé*  signifié  avec  autorité  ; cet  ordre  est 
intimable. 
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Ituimatif,  ne,  adj.;  d’intimaiion,  qui  est  de  l’in- 
timation, qui  la  marque  : un  exploit  intima- 
tif. 

Intimativement,  adv.;  d’une  manière  intimative; 
par,  avec  intimation. 

Iniimidable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  facile- 
ment intimidé  : cet  homme  est  intimidable. 

Intimidant,  e , adj  ; qui  intimide,  donne  de  la 
crainte,  fait  craindre  : un  regard  intimidant. 

Intimidateur,  s.  m.,  f.  tries;  celui,  celle  qui  in- 
timide. 

intimiduiif,  te,  adj.  ; d'intimidation,  qui  est  do 
l'intimidation,  qui  est  propre,  de  nature  à in- 
timider : des  geste*  intimidalif*. 

Imimidativemtnt,  adv.;  d’une  mauière  inlimida- 
lire;  par  l'intimidât iou. 

Intimide,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  timide,  qui 
ne  montre  pas,  ne  présente  pas  de  timidité  : 
sou  regard,  si  démarche  est  intimide. 

IntirAidement , adv.;  d’une  manière  intimide» 
sans  timidité  : faire,  agir,  parler  intimide— 
ment. 

huimidiléf  s.  f ; absence  de  timidité;  hardiesse, 
assurance  ; son  iiitimidilé, 

l ni  imitant,  t,  peit.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
d’intimiier , de  rendie  intime;  qui  aause, 
amène  l’intimité  : entre  homme,  lus  même» 
penchants  sont  toujours  intimisanls  : de*  aym- 
pathies,  des  tendances  intimisantes. 

Intimité,  e , part.  pas.  et  ad  ; qui  est  rendu,  de- 
venu intime,  qui  a,  qui  présente  de  l’intimité: 
leurs  rapports  sont  intimisés. 

Intimiser , v.  act.  et  pr.,  s’ — : reudre,  devenir 
intime;  faire  outrer,  entrer  dans  l’intimité. 
N.,  faire  avec  intimité,  agir  intimement  : 
j’intimisc  me»  habitudes  avec  vous. 

Iniimorable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  lirnora- 
b!e,  ne  peut  être  timoré,  qui  ue»t  pas  sus- 
ceptible de  crainte , d’ofTemer  : celte  per- 
sonne est  iniimorable. 

Intimoré , e,  adj.;  qui  n’eit  pas  timoré,  qui  est 
sans  crainte  de  blesser,  d’offenser  : celle  per- 
sonne est  intiinorée. 

Intirable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  tiraille, 
que  l’on  ne  peut  tirer,  délivrer  : ce  lièvre 
était  intirable  : cet  homme  est  intirable  d’em- 
barras. 

! mirai  lia  b le , adj.  de»  2 g.  ; qui  n’est  pas  tirail- 
lable,  que  fou  ne  doit  pas  tirailler.  Au  fig.  : 
que  l’on  ne  peut  importuner,  pressée  : celle 
personne  est  intiraillable. 

In  tiraillé,  e,  part.  pas.  «t  adj.;  qui  n’est  pas  ti- 
raillé : l’homme  juste  et  de  bieu  est  muraille 
par  les  remords. 

Intiraillemcnt,  i.  m.;  état  intiraillé  : l’intiraille- 
mant  de  l’esprit, 

l mirai  lier,  v.  act.  ; ne  pas  tirailler,  ne  pas  tire1* 
tantôt  d’un  côté,  tantôt  d'un  autre.  Au  fig.  . 
iuimportuner,  imptesser. 

Intirant , e,  adj.;  qui  ne  lire  pas;  celte  cKemi 
né  e est  iutirante. 
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Intiré,  e , adj  qui  n’est  pas  tiré  : «elle  der-[ 
sonne  est  in  tirée  d'embarras. 

Inlitrnble , adj.  des  î g.  ; qui  n’est  pas  titrabla* 
ne  peu’,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être  titré. 

Intitre,  e , adj.;  qui  n’est  pas  titré  : cet  homme 
est  intitré. 

fitlitulaOle,  adj.  des  2 g ; qui  doit  être  intitulé: 
ce  livre  est  intittilable. 

Intôle , e , adj.;  qui  n’est  pas  toi*,  garni  de  tôle, 
ou  l’est  mal  : ce  coffrejest  imôlé. 

lntolér  animent , adv  ; d'une  manière  intolérante, 
sans  tolérance. 

hital li , e,  part.  pas.  et  ajj.;  qui  n’est  pas  toMi  : 
celle  personne,  cette  chose  est  iutoliic. 

Intollir,  x.  act.  et  pr.,  s' — ; ne  pas  tollir;  ne 
pas  se  tollir  réciproquement  quelque  chose  ; 
ne  pas  ôter,  ne  pas  enlever,  ne  pas  prendre 
quelque  chose;  ne  pas  faire  tort  À une  per- 
sonne, ne  pas  lui  emporter  quelque  chose. 

Intollisable , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  tolis- 
sable,  que  l’on  ne  peut  tollir  : eetle  personne, 
cette  cliose  est  imollisable. 

Intollissaut , e,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  tollir;  qui  n’est  pas  tollissanl,  ne 
lollit  pas  : un  traité  intollissant. 

Intollissemcnt , s.  in.;  état  intolli  : son  iotullis 
sentent. 

Intombable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  lomha- 
ble,  ne  peut  tomber,  n'est  pas  susceptible  de 
tomber  : cette  maison , cette  chose  est  intom- 
bable. 

Intombé,  e,  adj.  ; qui  n’ett  pas  tombé  : co  toit 
est  intoaibé. 

Intonique,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas  toni- 
que : cVit  inionique. 

Imordable,  adj.  de»  2 g.;  ce  qui  n’est  p«  tor- 
dable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  tordu  : celte 
chose  est  intordable. 

Intordu,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  tordu  ou  l’est  mal: 
il  est  intordu. 

Inlorrcntucujc,  se,  adj.;  qui  n'est  pa!  torren- 
tueux, n’a  pas  la  rapidité  d’un  torrent;  qui  n’a 
pas,  ne  présente  pas  de  torreut  : cette  rivière 
est  intorrentucuse  : ce  pays  est  in  torren- 
tueux. 

J/itortu,  e , adj.;  qui  n’est  pas  torlu  : ce' béton 
est  intorlii. 

Intortue,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  tortue,  rendu 
torlu,  qui  est  sans  tortuosité. 

Jntortueusemênt , adv.  : d'une  manière  inlor- 
tueuse  : marcher;  parler,  agir  intorlucuse- 
nient. 

Inlortutur,  se,  adj.;  qui  n’est  pas  tortueux.  Au 
fig.  : qui  a de  la  franchise,  qui  est  sans  dé- 
tours : cet  homme  est  iutorlumix. 

Intortuositê , s.  f. ; état,  qualité  de  ce  qui  «si  in- 
tortueux. 

IninaUiüble , •dj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  tota- 
lisable,  ne  peut  cire  totalité,  ne  peut  former 
un  total,  ne  peut  cire  réuni  eu  total. 

Jniotaliie,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  totalisé,  formé 
rcuni  en  total  . c'est  inlotalisé. 


INT 

intouchable,  adj.  de*  2 g.;  qui  n'est  das  toucha- 
ble, a quoi  on  ne  doit  pas  loucher  : ccs  choses 
sont  intouchable*.  Au  fig.  : que  l’on  ne  peut 
émouvoir,  sensibiliser  : cette  personne  est  in- 
touchable. 

Intnuchc , e,  adj.;  qui  n’est  pas  touché  : ces 
choses  sont  intouchées.  Au  fig.  : qui  n’est  pas 
ému  : celle  personne  est  intouchée. 

Intou/feusement , adv.;  d'uue  manière  inlouffue 
?aus  touffe  : cette  plante  pousse  intouffeuso- 
ment. 

Intouffeux,  .if,  adj.;  qui  n’est  pas  loufTcux,  qui 
n’est  pas  de  nature  à croître  en  touffe  : ces 
plantes  sont  intouffeuse. 

Intouffu , e,  adj.;  qui  n'est  pas  touffu  : ce  bois, 
ce  bosquet  est  intouffu. 

huour  ment  allé,  adj.  des  2 g.;  qui  n’<sl  pas 
lonrmriitable,  ne  doit  pas  être  tourmente, 
qui  n’est  pas  de  uature  h se  tourmenter  faci- 
lement, de  peu  : celle  personne  est  inlour- 
mcnlable. 

Intourmemiamment,  adv.;  d'uue  manière  iutour- 
mcntalaute  : il  sollicite  intouruieutamment. 

Intourmentant,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  de  tourmenter , qui  n’est  pas 
tourmentant,  ne  tourmente  pas,  ne  cause 
pas  de  tourment  : cette  nouvelle  est  iulour- 
me  niante. 

Ititourmenie,  s.  f.;  absence  de  tourmente;  état 
intourmenté  : Uutonrmcnle  sociale,  de  l’es- 
prit. 

Intourmenté , e,  part.  pas.  et  adj.;  qn» .n'est  pas 
tourmenté  : celte  personne  est  in'ourmcntée. 

Inlourmcnter , v.  act.  et  pr.,  s* — ; ne  pas 
tourmenter,  ne  pas  st  tourmenter  : ils  s’iu- 
lor.rnientent. 

Intoxication,  s.  f.;  action  d’intoxiquer;  d’empoi- 
sonner, d’administrer  du  poi«oo  ; communi- 
cation du  venin.  v 

Iniwc astable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  tra- 
cassable,  ne  peut,  ne  pas  éire  tracassé  ; qui 
n’est  pas  susceptible  de  se  tracasser  : telle 
personne  est  iulrurassable . 

Intracassant , e,  pa,t.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  tracasser,  de  se  tracasser  ; qui 
n’es  pas  tracassant,  ne  tracasse  pas  ; c'est  iu- 
tracassant  : celte  affaire,  quoique  désagréable 
est  iu'raca>santc. 

Intracassé , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas 
tracassé , qui  est  sans  tracas  : celte  persouue 
est  iutracassée. 

In  tracasser , v.  act.  et  pr.,s’ — ; ne  pas  tracas- 
ser, ne  pas  se  tracasser  ; ne  pas}  causer,  ne 
pas  amener  de  tracas  ; ne  pas  tourmenter,  ne 
pas  se  tourmenter  : il  s’intracasse  l’esprit. 

lutracé , e,  adj.;  qui  uYsl  pas  tracé  ou  l est  mal  : 
le  chemin  est  iutracé. 

Introduit,  e,  adj.:  qoi  n’est  pas  traduit  : cet  ou- 
vrage est  intraduit. 

Jntrahi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’eit  pas  trahi: 

' il  fut  inirahi. 
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Intrahir,  ».  act.j  ne  pa«  trahir  : iotrahir  »ne| 
pcrsonue,  son  pays. 

Intrahison,  s.  (.;  absence  de  trahison;  état  in- 
trahi  ; il  y a eu  inirahison. 

Inirahissable , adj.  des  5 g ; qui  ne  peut  étie 
trahi,  que  l’on  ne  doit  pas  trahir  : il  est  in- 
trahissable. 

Intrahissam,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  trahir;  qui  n’est  pas  trahissant, 
ne  trahit  pas  : sa  démarche,  sa  conduite,  son 
opération  fut  in  trahi  sso  n te. 

Intrainable.  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  Irai- 
nahlc,  ne  doit  pas  être  traîné.  Au  fig.:  qui  ne 
peut  être  différé,  traîné  en  longueur  ; celte 
affaire  est  enlratnablc. 

Intrainé,e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
traiué,  différé  : cette  affaire  est  intrainée. 

Inlrainer , v.  act.;  ne  pas  traîner.  Au  fig  : ne 
pas  différer  : inlrainer  une  affaire. 

Ihiraiiabililè , s.  f.;  étal  intraitable  : son  inlrai- 
tabilité. 

Intramable,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  ira  nia- 
ble, ne  peut,  ne  doit  pas  être  tramé}:  cc  com- 
plot est  intramable. 

Intramc,et  part  pas.  e)  adj.;  qui  n'est  pas  tra- 
mé : sa  perte,  sa  mort  est  intraniée. 

Iniramer , v.  act.;  ne  pas  tramer.  Au  fig.:  ne  pas 
machiner,  ne  pas  faire  uu  complot. 

Intranquillisable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
tcauquillisable,  ne  peut  être  tranquillisé,  rendu 
tranquille,  qui  n’est  pas  susceptible  de  se 
tranquilliser  : ccttc  personne  est  intranquilli- 
sablc. 

Intranquillisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l’action  de  tranquilliser,  de  se  tranquilli- 
ser; qui  n'est  pas  tranquillisant,  ne  tranquil- 
lise pas,  ne  donue  pas,  ne  cause  pas  la  Iran 
quilhlé:  cet  événement  est  intranquillisanl  : 
celle  nouvelle  est  intranquilihaute. 

In  tranquillisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
tranquillisé,  n’a  pas  toute  «a  tranquillité  : 
cette  personne  est  intranquillisée. 

Inlranquilliser , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  tran- 
quilliser, ne  pas  se  tranquilliser,  ne  pas  don- 
ner, ne  pas  laisser,  ne  pas  prendre  de  la  Iran 
quillité  : iutranqiiilliâer  une  pcrsonue. 

In  tranquillité,  s.  f ; manque,  défaut,  absence, 
opposé  de  tranquillité  : i'intranquillité  de  U 
conscience  ne  vicut  que  du  méfait,  «t  cette  in 
tranquillité  amène  naturellement  celle  du 
cœur  et  de  l'espsit. 

Intrantcrii , e,  adj  ; qui  n’est  pas  transcrit  : 
c’est  intranscrit. 

Intransférable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  trans- 
férable, ne  peut,  ne  doit  pas  être  transféré  : 
celle  personne,  cette  chose,  celte  fête  est  in- 
transférable. 

Intransferé , e,  adj.;  qui  n’est  pas  transféré  : 
elle  est  inuanférée. 

Intransgressable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
(ratngresssbltf , ne  peut  , ne  doit  pas  être 


transgressé  : cet  ordre,  cette  loi  est  iQtrans- 

gressable. 

Intransgressant,  t%  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  transgresser  ; qui  n’est  pas 
transgressant,  ne  trangresse  pas,  ne  contre- 
vient pas  : ce  système  est  in  transgressant. 
Intramgressé , e,  paît*  pas.  cl  adj.;  qui  n'est 
pas  transgressé,  visité  : la  loi  est  inlraus- 
g resté. 

Intrunsgretier , r,  act.;  ne  pas  transgresser  : il 
iutransgresse. 

Intransgresseur , s m.,  f.,  se;  celui,  celle  qui  ne 
transgresse  eo  rien. 

In  transgressif,  vey  adj.;  d’intransgression,  qui 
n’est  pas  de  la  transgression,  qui  ne  la  marque 
pas  ; c’est  un  acte  inlransgressif. 
Intransgression , s.  f.,  f.;  absence  de  transgres- 
sion ; état  in  transgressé  : l'intransgression 
j d’un  ordre,  de  la  loi. 

Intransgressismt , s.  ta.  ; système  d’intrangrea- 
sioD. 

Intransgressivement , adv.  ; d’une  manière  in- 
transgressive , sans  transgression, 
Intransigible,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  l&n- 
sigible,  ne  peut  être  l'objet  d’une  transaction, 
au  sujet  de  quoi  on  ne  peut  transiger  : ccttc 
afaiie  est  inlransigible. 

In  transmis,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  transmis  ; cet 
ordre  lut  fui  inlran'inis. 

Intransmissibilité , s.  f.;  état  , qualité  de  ce  qui 
n’est  pas  transmissible,  ne  peut  être  transmis  : 
son  intransmissibilité. 

In  Iran  émission,  s.  f.  ; absence  de  transmission  ; 

état  iniransmif  ; retransmission  d’un  droit. 
Intransportable , adj.  des  2 g.;  qui  , ce  qui  n’est 
pas  transportable  , ne  peut,  ne  doit  pas  être 
transporté  : cette  personne  , cette  chose  est 
intransportable. 

Intransporté , e,  adj.;  qui  n'est  pas  transporté,: 
celte  chose  est  intransporlée. 

Intransposable,  adj.;  qui  n'est  pas  tramposablt, 
ne  peut,  ne  doit  pas  être  lran«poé  : ce  chif- 
fre, ce  mol  est  iniransposahlc. 

Intransposé , e,  adj.  ; qui  n’est  pas,  n’a  pas  été 
transposé  : ce  chiffre  est  intransposé. 
Intraversable,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  tra- 
versable, que  l’on  ne  peut  , que  l'eu  ne  doit 
pas  traverser  : celle  rivière,  celte  propriété 
est  intraversable. 

Intraverse , e , adj.  ; qui  n’est  pas  n'a  pas  été 
traversé  : cette  personne  est  intra versé  dans 
ses  opérations. 

Ittirempc , «,  adj.;  qui  n’est  pas  trempe,  ou  l'e^t 
mal  ; cc  papier  e*t  intreuipc. 

Intrépédi sable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  tnlré- 
j pidisé,  rendu  intrépide,  qui  est  susceptible 
l d'intrépidité  l cette  perpouuc  est  iiUiépidis». 
ble. 

!/n/rrj>i<f/.t<w/,  e,  part.  pi.  pt  adj.;  qui  fait  Tac. 
lion  d'intrépidisvr , de  •’inlrépidisrr,  qti*  egj 
iutrépidisant,  qui  iuirépt dite,  rend  sutrépide> 
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donne  de  l'intrépité  : l'ambition  dn  succès  et 
de  la  gloire  e«t  toujours  inlrépidisante. 

Intrépidité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  intrépide  : tous  res  hommes  furent 
iurrépidisés  par  le  danger  même. 

Jnlrépidiser,  v.  act.  et  pr.,  s* — ; rendra,  de- 
reuir  intrépide,  inébranlable  dans  le  péril  ; 
donner  prendre  de  l'intrépidité  : on  intré- 
pidisera  toujours  le  soldat  français  par  le 
sentiment  d'hoaneur,  de  gloire  et  de  patrie. 

Inlrépidisme , as.  m.  ; continuelle,  iucessaute  in- 
trépidité. 

tiUrigummcnt , adf . ; d’une  manière  intrigante; 
ara c intrigua,  par  l'intrigue  : il  nevit  qu’inlri- 
gammenl. 

Jntroduclible,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  intro- 
duit : il  est  iiilroduclible. 

hurompablt , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  troin- 
pable,  ne  doit  pas  être  trompé,  qua  Ion  ne 
|»eul  tromper  : cet  homme  c-t  intrompablc. 

Jntrompc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  jias 
trompé  : cette  personne  est  intrompée* 

Inlromper,  t.  ait.;  ne  pas  tromper,  ne  pas  use/ 
de  mauvaise  foi  pour  obtenir,  pour  avoir  : 
inlromper  une  personne. 

JtUrompêur , s.  m.  f.;  se;  celui,  celle  qui  ne 
trompe  pas.  Adj.,  en  parlant  des  choses  : une 
physionomie  intrompeuse  : le  trompeur  perd 
toutes  les  estimes,  toutes  les  cooliauces,  el  i'in- 
trompeur  les  gague. 

Jnlrompeusement,  adv.;  d’una  minière  incom- 
pensé ; saus  f ouiprr. 

întroublable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  lr  u- 
blable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  trouble. 

Introuhlant , e,  adj.;  qui  n'est  pas  troublant,  ne 
trouble  pas  : mou  voisinage  de  droite  est  fort 
troublant,  mais  mon  voisinage  de  gauche  est 
taut  à fait  introublant. 

Imtroublc , e,  adj.;  qui  n'est  pas  troublé  : il  est 
introublé  dans  sa  possession. 

Jnirnué,  e,  adj.  qui  n'est  pas  troué  : un  babil 
inlroué. 

Inturbulemment , adv.;  d'une  manière  inturbu 
lentd,  sans  turbulence. 

lniur bulence,  s.  f.;  absence,  opposé  do  turbu 
lente. 

Inturbulent,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  turbulent.  Sub- 
ateoiivemcnt  : un  inturbulent. 

Intutélaire , adj.;  qui  n'est  pas  tutélaire,  qui  n'a 
rien,  ne  présente  rien  de  tutélaire. 

Intutélairement,  adv.;  d’une  manière  intutélaire, 
«an*  tutélarilé. 

Intutélarié,  e,  part.  pas.  «l  adj.;  qui  n'est  pas 
rendu  tutélaire,  qui  n'est  pas  rendu,  propre  S 
garder,  à défendre,  à propager  : sou  action 
est  intutélariée. 

Intutélarier,  v.  act.  ; ns  pas  rendre  tulélaiie,  na 
pat  rendra  propre  à défendre,  à garder,  à pro- 
téger. 

IntiUflarité,  s.  f.;  état,  qualité  de  et  qui  tst  in- 
♦utélaire  : son  intutélarilé. 


INü 

Intyrannie,  s.  f.;  opposé  de  tyrannie,  absence  de 
tyrannie. 

Intyranntfue , adj.  des  2 g ; qui  n’est  pas  tyran- 
nique ; cVal  intyrannique. 

Intyratmiquement,  aJv.;  d’une  manière  iulyran- 
nique,  sans  tyrannie. 

tmyranni table,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  tyran* 
riisable,  que  l'ou  ne  doit  p • tyranniser,  que 
l'on  ae  peut  tyranniser  : cette  personne,  ce 
peuple  est  intyrannisahle. 

Intyratmisant , c,  pari.  pr.  el  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'actiou  de  tyranniser  ; qui  n’est  pas  tyran- 
nisant, ne  tyrauniae  pas  : cette  dynastie  fut 
iulyranissote.  * 

Intyrannisc , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
tyrannisé,  tourmenté  tyrauuiquemeut  : celle 
personne  est  intyrannisee. 

Intyratmiser, ▼.  act.;  ne  pas  tyranniser;  ue  pas 
traiter  tyranniquement  : iiityraiiuiscr  uue  per- 
sonne, un  peuple. 

iftw'cérable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  ulcé- 
rable,  ne  peut  être  ulcéré,  qui  n’est  pas  sus- 
ceplible  de  s’ulcérer  facilement. 

Inulcirant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  (folcrrer,  de  s’ulcérer;  qui  n’est  pas 
ulcérant,  n'ulcèro  pas,  ne  cause  pas  de  haine, 
un  profond  ressrnjiment  ; un  mécontement 
iuiilcérant  : sa  conduite  quoique  inau\aU«  est 
inulcéranie. 

Inulcération,  s.  f.  ; absence  d’ulcératiou  ; étal 
iaulréré  : son  iiiulcérdtiou. 

Inuiccré , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n*c?t  pas  ul- 
céré : elle  est  inulcérée. 

Inulcérer,  ▼.  act.  et  prou.,  s* — ;nc  pas  ulcérer, 
ne  pas  s’ulcérer  : imib  érer  une  persoune. 

In  unanime,  adj.  d«*s  2 g.:  qui  n'est  pas  unaui- 
me  : c’est  inuminime 

ht  unanimement,  adv  ; d’une  manière  iuuuauiaic, 
saus  unanimité. 

Inunanimisable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas 
uoan inusable,  ne  peut  être  unammisé,  rendu 
unanime  : un  Ici  avis,  uue  telle  opinion  est 
inunanimisable. 

Inimniiitnisanl,  e,  part.  pr.  tt  adj,;  qui  ne  fait 
pas  l'action  d’unaniniiser;  qui  n'est  pas  una- 
nimbant,  ne  cause  pas,  ue  produit  pas  une 
unanimité  : la  dricution  n a amené  qu’tiuc 
inunanimisanle  délibération  : c’est  en  iou mi- 
nimisant les  esprit  et  les  moyens  que  l'on  aug- 
mente le  péril  dans  les  dangers  publics. 

Ittunamisé,  f,  part.  pa«.  et  adj  ; qui  n est  pas 
unanimité,  rendu  unanime,  qui  manque  d'u- 
nanimité : tout  est  huma  monté  dans  ce  gou- 
vernement, il  lui  arrivera  malheur. 

Inunanimiser,  ▼.  act.;  et  prou  , s’ — ; ne  pas 
rendre,  ne  pas  devenir  unanime,  ne  pas  don- 
ner d'uuauimile  : inunanimiser  les  ententes  , 
les  efforts  : quand  pour  la  défeuse  et  pour  pa- 
rer à un  danger  les  décriions  s’iuuuauimi- 
niseut  dans  un  état,  cet  état  est  perdu. 

Inunanimisme,  s,  m.;  ce  qui  ns  présenta  qu'uuc 
coutinuellt  inunanimité. 
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Inmanimijé,  «.  f.;  manque,  défaut,  absence  d'u- 
nanimité : l'inunanimilé  de»  avis,  de»  oj>i- 
uions. 

Inuniforme,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  uni- 
forme , n’a  rien  , ne  présente  lien  d’uni- 
forme. 

Inuniformité , s.  f.  ; absence  d’uniformilc;  état, 
qualité  de  ce  qui  n’est  pas  uniforme. 

Inunion,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  d’u- 
nion : rinunion  dans  le  danger  amène  la  perle 
de  tout  et  de  tous. 

luunissable,  cdj.  des  2 g.;  qui  n'eat  pas  uuissa- 
bîe,  ne  peut  être  uni,  joint;  qui  ne  peut  être 
rendu  uni:  ces  choses  sont  inuuissable* . 

Inuniversalisable  adj.  des  2 g.;  qui  n’cft  pas 
universalisa  b le,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  uni- 
versalisé, rendu  universel  : c’est  inuni  veiiali- 
sable. 

Inuuiversalisé,  e,  part.  pas.  cl  adj::  qui  n’cd  pas 
rendu  universel  : celte  chose  est  inuuivcrsali- 
sée. 

Inu/n'versalher,  v.  act  et  prou*,  s’ — ; ne  pas 
universaliser,  ne  pas  s’universaliser  î ne  pas 
rendre,  ne  pas  devenir  universel. 

Imuiivnsnlisme , s.  m.;  système  d'inuniversalité. 

Inuniversalité, s.  f.;  manque , défaut,  absence 
d'universalité  : son  universalité. 

Inuniversel,  le,  adj.;  qui  n’est  pas  universel  : 
c’est  iuuniverscl. 

Inuniver tellement,  adv.;  d’une  msnièic  iuuni- 
v erselle, 

Inui  banisable,  adj,  des  2 g.;  qui  n'est  pas  ur- 
banisable, à qui  on  ne  peut  donuer  de  l'urba- 
ni  te  : cette  personne  est  inurhanisable. 

Inurl  avisant,  e , pari.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  d’urbaniser,  de  s’urbaniser;  qu 
n’est  pas  urbanisant,  uc  donne  pas  d'urban»- 
té  : c’est  un  mode  d’éducation  tout  à fait 
imirbanisant. 

Inwbanisation , s.  f.:  étal  inurhanisc. 

Inurbanisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
urbanisé,  qui  manque  d’nrbauité  : cette  per- 
sonne est  inurhauhee. 

Inuibavissr,  v.  act.  et  pron.,  s’ — ; ne  pas  ur- 
bain; er;  ne  pas  donner,  ne  pas  piendje  d’ur- 
banité, delà  politesse,  de  l’usage  du  monde  : 
l’homme  no  s’urbanise  que  par  les  beauv  de 
l'aménité  ; il  s'inurbaniie  par  la  grossièreté. 

Invrbnnixme , s.  m.;  ce  qui  ne  présente  qu’une 
conliuelle  inurbanité  : son  ton,  ses  manières 
ne  sont  que  de  l'inurbanisine. 

Inurbauité,  s.  f.;  manque, defaut,  absence  d’ur- 
banité : l’inurbanilc  «Je  son  caractère,  de  ses 
mœurs,  de  son  ton,  de  ses  manières. 

Inusable , adj  des  2 g.;  qui  n’eslpas  usable,  ne 
s'use  qu’à  la  longue  : celle  étoffe  est  inusa- 
ble. 

Inusage,  s.  m.;  manqu-,  défaut,  absence  d’u- 
sage* : scs  inusage»  du  monde.  Aussi  action  de 
ne  pas  user,  se  servir  des  choses. 

Inusant,  e,  part*  pr.  et  adj,;  qui  ne  fait  pas  l'ac. 
lion  d’user;  qui  n’est  pas  usant,  n’use  pas  ou 
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U fait  lentement  ; le  temps  es(  inusant  quand 
! homme  porte  de  continuels  soins  aux  choses. 

inusée,  part.  pas.  et  adj;;  qui  n’efft  pas  usé  : 
cet  lu  bit  est  inusé. 

Inutement,  s.  m.;  état  inusé  : l'inuaeinemdcfeette 
chose. 

I miser,  v.ncut  ; ne  pis  user,  ne  pas  faire  usage, 
ne  pas  se  servir  de.  ...  act.;  ne  pas  consom- 
mer : iuiiscr  de  ses  moyens. 

Inuseur,  s.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  n'use  pas , 
pou,  ne  cuiuominc  pas  ou  consomme  peu  : il 
est  inuseur. 

Inusuel,  e , adj.  ; qui  n’est  pas  usuel  : c’est  iuu- 
stiel  : des  termes  iuusuels. 

Inusuellemcnt , adv.;  d’une  manière  iuusuelle. 

Imtsurpable,  adj.  des  2 g.;  qui  nVnt  pas  usurpa- 
bie,  ne  peut  être  usurpé,  que  l’on  ue  doit  pas 
esurper  : ce  droit,  celte  chose  est  inusurpahlr. 

Inuturpateur,  s.  m. , f.  trice ; celui,  celle  qui 
n'usurpe  pas,  rien  : il  est  i nus urpa leur. 

Inusurpatif,  vr,  adj.  ; qui  u’esl  pas  usurpai  if,  qui 
n'est  pas  de  l'usurpation , ne  la  marque  pas  : 
celle  action  est  inmurpative. 

Inusurpation,  s.  f.  ; absence  d’usurpatfon  ; état 
iuusurpé  : l'inusiirpalion  de  pouvoir  des  prin- 
ces leur  assure  la  soumission  des  peuples  et 
la  durée  de  leurs  trônes. 

Inusurpativemeui , adv.  ; d’une  manière  inusur- 
paiivc,  sans  usurpation. 

Iuusurpé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u'ett  pas 
usurpé  i son  droit  est  iuusurpé. 

Inusurper , v.  act.:  ne  pas  usurper,  oc  pas  s’em- 
parer par  ruse,  force  ou  violence. 

Inutilisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  inuti- 
lisé, rendu  inutile  ; celte  chose  est  inutili- 
sable. 

Inutopique , adj.  des  2 g.  ; qni  n’est  pas  utopi- 
que, n’eat  pas  de  l’utopie,  n’en  marque  pas. 

Inulopiquement,  adv.;  d'une  manière  ioutopique, 
sans  utopie. 

Inutopiser,  v.  nent.;  ne  pas  ntopiser,  ne  pas 
faire  de  l’utopie  : ce  n'est  qu'en  ulopbaat 
que  l'on  entre  'dans  le  rationnai  et  le  vie» 
des  choses  : vous  inutopisez. 

Invacance , s.  f.  ; absence  de  vacance  ; incessa- 
tion d'occupation  : l'invacancc  d’un  emploi. 

Invaeant , e,  adj.  , qui  n’est  pas  vacant  ; cette 
place  est  invitante. 

Invacdnable , adj.  des  î g.;  qui  n’eat  pas  vacci- 
nahle , ne  peut  être  vacciné  : cet  enfant  est 
iavaccinable. 

Invaeciné , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas, 
n'a  pas  été  vacciné  : celte  personne  est  iu- 
vaccinée. 

Inwacci//er,i.  act.  ; ne  pas  vacciner  : iuvacci- 
ner  les  eufants. 

Invaeillable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  vacilla- 
blc,  dans  quoi  ou  ne  doit  pas  vaciller. 

Invacillant , c,  paal.  pr.  et  adj.;  qui  ue  fait  pa* 
l'action  de  vaciller;  qui(n'e*t  pas  vacillant,  u* 
vacille  pas,  n’a  pas  un  caractère  de  vacillité  : 
une  politique  invacillaule. 
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Invacillatevr,  ».  m.,  f.  tricc  ; celui,  celle  qui  ne 
vacille  pas,  en  rien. 

Invacillatif,  ve  , adj:  ; d’invacillation  , qui  n’est 
pas  vacil'altf,  o’a  rien  de  vacillai jf,  ne  mar- 
que pas  de  vacillation  ; des  actes  invacillatifs. 

Invacillation , s.  f.  ; absence  de  vacillation;  in- 
varialion , iniuconttance  dans  les  sentiments , 
inirrésolntion  dans  l'action  : soi  invacillation 
lui  fit  dompter  les  événements. 

Invacillaiivemant , adv  ; d’une  manière  iuvacil- 
lative  , sans  vacillation  : agir  invacillativc- 
ment. 

Jnvacillé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
vacillé,  qui  est  fait  hardiment , invacillalive- 
ment  : celle  affaire  est  invacillée. 

Invaciller,  v.  neut.;  ne  pas  vaciller,  ne  pas 
chanceler.  Au  fig.;  ne  pas  hésiter  dans  sa  dé* 
termination,  son  action;  ne  pas  répondre,  ue 
pas  agir  tantôt  d’une  fa<;on,  tantôt  d’itoe  au- 
tre ; toujouis  ect  homme  in  vacille. 

Invaeillisme,  s.  m.;  système  d'invaciilation,  son 
effet . 

Invatillité , t.  f.  ; caractère  de  l'esprit  invacil- 
lant ; absence  de  vacillité. 

Invagabend,  s.  ro.  , f.  e;  celui , celle  qui  n’est 
pas  vagabond  : il  est  invagabend. 

Invagabouder , v.  neut.  ; ce  pas  vagabonder,  ue 
pas  faire  le  vagabond  ‘ il  invagaboode. 

Invaguement , adv.  ; d'une  manière  peu  vague  , 
sans  vaguité. 

Invaillammetit , adv.  ; d’une  manière  peu  vail- 
lante, sans  vaillance  : il  s’eii  invaiilammcnt 
conduit. 

Invalablt  , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas  vala- 
ble, ne  peut  rien  valoir  : ce  moyen,  cette 
chose  est  invalable. 

Jnvalatu , e,  adj.;  qui  nVst  pas  valant,  ne  vaut  pas: 
ce  moyen  est  invalam  : celte  chose  est  iuva- 
lantc. 

Jnvatcur,  s.  f.  ; absence  opposé  de  valeur  : son 
invaleur. 

Invalidable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , doit 
être  invalidé  ; celte  pièce  , ce  jugement  est 
invalidable. 

Invalidant , e , adj.  ; qui  invalide  , en  parlant 
d’un  acte,  qui  rend  nul  : une  sentence  inva- 
lidante : un  anét,  un  jugement  invalidant. 

Invanité  , s.  f.  ; absence  , opposé  , contraire  de 
vanité  : la  vanité  ne  montre  qu’un  esprit  et 
un  jugr-meii!  faible  et  faux  avec  toute  l’i- 
nappiéciaiiuti  de  soi-même.  L’invanité  laisse 
l’esprit  et  te  jugement  h toutes  les  rationalités 
d’action. 

Jnvanitcu s ement , adv.  ; d’une  manière  invani - 
tcusc,  sans  vanité  • vous  parler  bien  invani- 
teusemenl  de  vous  même. 

Invaniteux,  se,  s.  et  adj.;  qui  n’a  pas  de  vanité, 
qui  est  sans  vanité  ; qui  ne  montre  pas  de 
vanité  : un  invani  leux  : c’est  invamteux. 

Invan  table,  adj.  des  2 g.;  qui  , ce  qui  n’e?t  pas 
véritable,  ne  peut , ne  doit  pas  ètie  vanté  : 
celte  personne,  cette  choje  est  invariable. 
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Invantant,  e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  vanter,  de  se  vanter  ; qui  u’est  pas 
vantant,  ne  vante  pas,  ne  louange  pas  : cc  dis- 
cours est  invariant. 

Invantc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’cstjpas  vanté  : 
cette  personne,  cette  chose  est  invanlée. 

Incarner,  v.  act.;  ne  pas  vanter,  ne  pas  louer 
beaucoup  , na  pas  prôner  quelqu'un  , quelque 
chose  : invanler  les  choses,  les  personnes. 

In  vaporeux , se,  adj.;  qui  n’est  pas  vaporeux,  ne 
cause  pas  de  vapeurs. 

Invarialilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  invariable  : ce  mouvement 
est  invariabilité. 

Invariabilité >•,  Y.  act.  et  pron.  s’ — ; rendre, 
devenir  invariable  ; placer,  laisser  dans  l’in- 
variabilité : invariabiliscr  les  choses,  les 
mouvements. 

Invariation,  s.  f.;  absence,  opposé  de  variation, 
invariation  : l’action  de  vertu  et  de  bien  ne 
sc  maintient  et  ne  dure  que  par  finvarialion 
dans  cette  action. 

Invarié , e , part,  pas  et  adj.;  qui  n'est  pas  va- 
rié : ses  plaisiis  sont  invariés. 

Invatier , v.  act  ; ne  pas  varier,  ne  pas  apporter 
de  variété  dans  les  choses.  Neut.;  ue  pas 
changer  : invarier  dans  ses  opinions. 

Invariété  , s.  f.  ; absence,  opposé  de  variété, 
défaut  de  variété  : l'invariéié  dans  les  choses  : 
l’invariété  des  couleurs. 

Invasionnel,  le,  .dj.;  d'invasion,  qui  est  de  l’in- 
vasion, qui  la  marque  : une  guerre  imasiou* 
nelle. 

Invasionnelhment , adv.’;  d'une  manière  inva- 
siounellc  ; par,  avec  invasion. 

Invectivable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être,  mérite  être  invectivé,  qui  mérite  des  in- 
vectives : cette  personne  est  invectivable. 

Invectivamment , adv.  ; d’une  manière  invecti- 
vante, en  invectivant  : cet  orateur  a parlé 
invectivamment , d’une  manière  fort  invecti- 
vante. 

Invectivant,  e,  adj.;  qui  présente , qui  contient 
des  invectives,  qui  adresse,  lance  l'invective  : 
son  disrours  fut  invectivant , trop  invectivant. 

Invcctiveur,  s.  m.  ; f.  se  ; celui , celle,  qui  in- 
vective, qui  déclame  contre...  : ce  n'est  qu'un 
invcctiveur. 

fhtêgétation,  s.  f ; manque,  defaut , absence  de 
végétation  : l’invégétation  de  c -s  plantes  est 
le  résultat  des  transitions  froides  , subites  et 
répétées  de  la  température. 

Invéhémence,  8.  f.;  manque,  défaut , absence  de 
véhémence  : l'invéhémencc  ôte  tout  l'esprit 
d’un  discours  et  empêche  son  effet. 

InverSatilixable,  adj. des  2 g ; qui  n’est  pas  ver- 
satilisable,  ne  peut  être  versatilité,  icndu  ver- 
satile ; celte  personne  est  iovcrsalilisahlc. 

hiversatilisé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
vej utilisé,  rendu  versatile. 

Irtverxatiliser , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  versa- 
(iliscr,  ne  pas  se  versatilher  ; oc  pas  rendre, 
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ne  pas  devenir  versatile,  changeant,  incon- 
stant ;"ne  pas  donner  , ne  pas  prendre  de  ver- 
satilité. Neut.  ; ne  pas  faire  de  la  versatilité, 
ne  pas  se  livrer  h la  versatilité  : il  inversati- 
lise  : vous  inversatilisez. 

Invcrsaiilité , s.  f.  ; absence  de  versatilité  ; étal, 
qualité  de  ce  qui  est  inversatile  : c’est  de  l'iu 
versatilité. 

Inversé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  reudu  in- 
verse, qui  est  mis  à l'inverse,  qui  a subit  un 
changement  d’ordre  : cette  chose  est  inversée, 
qni  n’est  pas  versé. 

Im>erscment}  s.  ni.  ; absence  de  versement  ; état 
inversé  : «on  inversement. 

Invcrsémtni,adv.;  d’une  manière  inversée  ; par, 
avec  inversion. 

Inverser , v.  act.  et  pr. , s’ — •,  rendre,  devenir 
inverse,  mettre  à l’inverse;  changer,  renverser 
un  ordre  de  principe,  de  chose,  d’action;  faire 
à l’inverse,  ne  pas  Terser  : inverser  l’ordre, 
les  principes. 

Invcrsisme,  s.  m.;  syslème  d’inversion,  son  vice. 

Invenu,  s.  f,;  manque,  défaut,  absence  de  vertu  ; 
ce  qui  n’est  pas  de  la  vertu,  opposé  de  veitu  ; 
quand  la  vertu  est  dans  le  cœur,  elle  pas<e  dans 
toutes  les  actions , et  c’est  alors  que  l’homme 
entre  dans  le  véritable  honneur,  d.ius  cette 
belle  et  continuelle  action  de  bien  qui  le  fait 
estimer  de  tous  , honorer  par  tous,  sans  la 
vertu  l'homme  n’est  rien  et  ne  peut  rien  de 
bien,  elle  est  nécessaire  à tous  étant  la  duclion 
de  l’esprit  et  du  ccrurdans  toutes  les  actions  de 
la  vie  social,  et  ce  n’est  que  par  l ins cr tu  que 
les  vices  entrent  dam  le  cœur  et  le  corrompent. 

Invertueusemen!,  adv.;  d’une  maniéré  inverlceuse, 
sans  vertu  : celui  qui  agit  in  vertueusement, 
porte  tôt  ou  tard  la  peiue  de  son  action. 

Invertueux y se,  adj. , qui  n’est  pas  vertueux,  qui 
est  sans  vertu  , qui  ne  montre  pas  de  vertu. 
Stihs.  : un  invertueux. 

Inveitutisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  u’est  pas  ver- 
tutisable  , ne  peut  être  veitutisé , qui  est  in- 
susceptible  de  vertu  : cette  personne  est  inver- 1 
tulisable. 

hiver  tuùsation  , s.  f.  ; état  inverlutisé  : son  in- 
verlutisation. 

Inverlutisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  «‘est  pasj 
vertulisé,  qui  n’est  pas  rendu  , devenu  ver- 
tueux * celte  personne  est  invertutisée. 

Invertutiser , v.  act.  et  pr.,  s’  — ; ne  pas  vertu  - 
tiser,  ne  pas  sc  vertutiser  ; ne  pas  inculquer 
de  vertu,  ne  pas  attacher  , ne  pas  s'attacher  à 
la  vertu  , ne  pas  rendre , ne  pas  devenir  ver- 
tueux : iuvertutiier  l'homme  , c’est  l’clever 
pour  le  mal. 

Invertutisme , s.  m.  ; abnégation  totale  de  vertu, 
tout  ce  qui  est  contraire,  opposé  à la  vertu  : 
c’est  de  l’invertutisme. 

Investigable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  Investi  g »îé,  recherché  d’une  manière  suis  ie, 
que  l’on  doit  chercher  à découvrir,  dans  quoi 
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on  doit  chercher  à découvrir  : correspondance 
investigable. 

Investiront,  é,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
d'investiguer ; qui  investigue,  qui  recherche 
d une  maniéré  suivie  : une  police  active  et 
investi  gante. 

Investigatif,  ve\,  adj.  ; d’investigation  , qui  est, 
qui  tient  de  l'investigation,  qui  la  marque,  la 
concerne  : un  travail  investigatif. 

Investigativement,  adv.  ; d une  manière  investi- 
gative ; par,  avec  investigation. 

Investigué , e , part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  on  a 
cherché  soigneusement , que  l'on  a épié  pour 
découvrir  : la  conduite , toutes  les  démarches 
de  cet  ambassadeur  étaient  journellement  in- 
ves  tiguce. 

Investiguer  , v.  act  ; faire  une  investigation, 
suivre  à la  piste,  rechercher,  épier  d’une  ma- 
nière suivie  aliu  de  trouver,  de  découvrir. 

Invcstisme , s.  ni.;  système  d’investissement. 

Investissable , adj.  des  2 g-;  qui  peut  être  investi, 
environné  : cette  place  est  inv<  siiîsable. 

Invétrrabfe,  aJj.  des  2 g.  ; qui  peut  étie  invé- 
téré, est  susceptible  de  s’invétérer  ; ce  mal 
est  invélérable. 

Invélération,  s.  f.  ; ctat  invétéré  : Tinvétération 
d’un  vice  dans  le  cœur  sera  toujours  suivie  de 
plusieurs  autres. 

hiyctiller,  v.  neut.;  ne  pas  véliller,  ne  pas  chi- 
caner sur  des  riens  , ne  pas  s’amuser  à des 
vétilles  : il  invélille  : vous  invélillez. 

Invétilleusement , adv.;  d’une  manière  iuvclil- 
Icuse,  sans  vétille  : il  agit  invétillcusemeût. 

In  vêtu , e , adj.  ; qui  n’est  pas  vêtu  ou  n’est  pas 
convenablement  vêtu,  qui  a le  corps  ou  une 
partie  du  corps  a découvert  , presque  décou- 
vert : elle  est  invétue. 

lnvexable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  vexable, 
ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être  vexé  : cette 
personne  est  invexable. 

Invexant,  e,  part  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  vexer  ; qui  ifcst  pas  vexant,  ne 
vexe  pas  : une  administration  in  vexante. 

Invexateur,  s.  m.,  f.,  tri  ce  ; celui,  celle  qui  ne 
vexe  pas  : il  est  invexateur. 

Invexatif , ne,  adj.;  d’inveVation,  qui  n’est  pas 
de  la  vexation,  n’en  marque  pas. 

Invetation , s.  f.;  absence  de  vexation;  état  in* 
vexe  : l’invexation  et  l’imperséculion  doivent 
être  les  maximes  de  tout  gouvernement,  ou 
il  n’est  plus  qu’un  centre  d'action  de  décivili- 
sation  et  de  tyrannie. 

Invexativcment , adv.;  d’une  manière  invexative, 
sans  vexation  : administrer  invcxalivement. 

Ittvexé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  vexé  : 
il  est  invexé. 

tn vexer,  v.  act.;  ne  pas  vexer,  ne  pas  tourmen- 
ter, ne  pas  persécuter  injustement  : iuvexer 
une  personne,  un  peuple. 

Inviagêrisable , aJj.  des  2. ■g.;  qui  n’est  pas  via- 
gérisable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  viagérisé, 
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rendu  viager,  mis  à,  en  viager  : celte  rente 
<*t  inviagérisable. 

Inviagéritaiion , s.  f.;  état  inviagêrisé  : l'invia- 
gcrisation  de  «a  fortune. 

Jnviagérité,  e,  part.  pai.  et  ndj.;  qui  n’est  pas 
vjagérisé,  rendu  viager,  mis  h,  en  viager  5 sa 
fortune  est  Invîagérisée. 

Jnviogériier,  r.  act.;  ne  pas  viagfriser,  ne  pas 
rendre  viager,  ne  pas  mettre  son  avoir,  sa 
fortune  b reute  viagère,  en  viager  ; ne  pas 
laisser,  ne  pas  faire  éteindre  avec  la  personne  : 
inviagériser  «on  bien,  sa  fortune. 

invibration , s.  f.  ; absence  de  vibration  : l’invi- 
bration  de  aa  voix. 

Jnviciable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est  pas 
viciable,  n’est  pas  susceptible  de  se  vicier  : 
«elle  persunue,  cette  chose  est  inviolable. 

fnviciant,  e , part.  pas.  et  adj  ; qui  ne  fait  pas 
faction  de  vicier,  de  se  vicier;  qui  n’est  pas 
viciant,  ne  vicie  pas,  n'amène  pas  de  vice  ; 
les  habitudes  sont  in  viciantes,  quand  elles 
s’barmonicnt  avec  des  convenauccs  d’ordre  et 
de  rationalité,  quand  elles  u 'étouffent  pas  la 
moralité. 

Inviciotion,  s.  f.;  c'a*  invicié  : son  inviciation. 

Invicié,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  vicié; 
cette  personne,  cette  chose  est  inviciée,  est 
sans  vice. 

Jnvicier , v.  art.  et  pr.,  %* — ; ne  pas  vicier,  ne 
pas  se  vicier  ; ne  pas  donner,  ne  pas  prendre 
de  vices  : invicier  les  choses. 

JmHcieusement,  adv.;  d’une  manière  iu vicieuse, 
sans  vice  : faire  in  vicieusement. 

Jmncieuj,  se,  adj  ; qtti  n’est  pas  vicieux,  n’a  pas 
de  vice  : c’est  invicieux. 

Invicissitude,  ».  f.;  absence  de  vicissitude,  stabi 
lité,  incliangement,  invarialion  : l invicissilude 
des  choses. 

Snvébrmcnt,  e,  adj  ; qui  n*e«t  pas  véhément,  n’a 
rien  de  véhément  ; une  éloquence  invélié 
meule. 

invéhementement,  adv.;  d’une  manière  invéhé- 
mente,  sans  véhémence. 

Inveilllant,  e.  adj.  : qui  ne  veille  pas;  une  adminis- 
tration inveillaote. 

Inveiné,  e,  adj  ; qui  nVst  pas  veiné,  qui  nanque 
de  veines  , un  bois  inveiné,  un®  peinture  in 
veiné. 

invélocité , s.  f.;  absence  de  vélocité  : son  in- 
vélocilé. 

Invelouté,  ey  adj,;  qni  r.’est  pas  velouté:  ce  vi- 
ce estinveloulé. 

Invétial,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  vénal  : c’est  un 
acte  invénal,  substantivement  : un  invé- 
nal. 

Jnvéna/ement,  aJv.  d’une  manière  iménale. 

Jnvénalisable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  vé- 
nalisable,  ne  peut,  uc  doit  pas  être  vénalisé, 
rendu  vénal:  ces  places  ces  charges  sont  inve- 
nalisables. 

I*vénali*aMt  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  ne  fait 
P*s  l’actioa  de  vénaliser  ; qui  n’est  pas  vé- 
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nalisant,  ne  vénalisé  pas,  ne  rend  pas  vénal, 
ne  propage  pas  la  vénalité  : un  système  invé- 
na  lisant. 

In  vénalité,  ey  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
vénalisé,  rendu,  devenu  vénal,  qui  u’appar- 
tirnt  pas  à la  vénalité  : ces  pei sonnes  ces 
charges  sont  invénalisées. 

fnvénaliser,  v.  o.  et  pr.  s*—;  ne  pas  rendre,  ne 
pas  devenir  vénal,  ue  pas  propager  la  véna- 
lité, ne  pas  livrer  à la  vénalité,  ne  pas  eulror 
dans  la  vénalité,  neuf.  ; ne  pas  véualiscr,  ne 
pas  faire  de  la  vénalité,  ne  pas  agir  par  la 
vénalité  : quand  un  gouvernement  invénalise, 
il  est  toujours  fort,  parrequ’il  iucorrotnpf  la 
confiance  publique,  mais  s’il  vénalité,  il  est 
faible  cl  tombe  par  la  dépravation  qu’il  a pro- 
pagée. 

Invénalisme,  s.  m.;  système  d'in  vénal  ilé  : c’est 
de  T invénalisme. 

Invénalité,  »,  m.:  absence,  oppose  de  vénalité: 
son  invéua’ilé. 

Invenantt  e,  adj  ; qui  n’est  pas  venant,  ne  vient 
pas , ne  croit  pas  : celte  plante  est  iuve- 
nante. 

hivtocneuitmtnt,  ad».;  d’une  minière  iuvéné- 
neuse,  sans  venin. 

tnvàmeux,  je,  adj.;  qui  n’est  pas  vénéneux, 
n .t  pas  de  venin  ; il  est  invénéneux. 

In  vénénosité,  ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
iuvenéneux  : son  invéuénosité. 

Invinirablt,  adj.;  des  2 g.;  qui  „>st  pa»  véné- 
rable,  ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  cire  vé- 
néré : cette  personne  est  iinénéralde.- 

Invincration,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
vénération,  son  opposé:  l’invénération  envers 
ce  qui  doit  être  vénéré  et  impose  le  respect, 
est  une  insulte  aux  chose»,  aux  convenauccs 
et  un  criminel  oubli  de  soi-même  et  de  ses 
devoirs. 

/nnénéré,  e,  part.  pas.  et  aJj.;  qui  n'est  pas  vé. 
itéré  : si  la  vertu,  les  belles  aetions  et  les  cho- 
ses  qui  impriment  le  respect  sont  iovéuérêrs 
on  n’aura  bientôt  dans  le  inoude  plu.  que 
des  vices  et  des  méfaits. 

Invcnérer,  v.  a.;  ne  pas  vénérer,  ne  pas  hono- 
rer ne  pas  respecter,  ne  pas  porter  de  la  vé- 
nération : ri  vous  invénérez  votre  père,  vous 
aurez  des  fils  méchants. 

lurénérime,  s.  m.;  système  d'invéuération,  tout 
ce  qui  n'est,  ne  montre  qu’une  continuelle 
ittvénct  alion  : ce  u est  qu'un  repoussant  invé- 
nérisme  toujours  repouvsable  par  les  honnê- 
tes gens. 

tnvenyeablê,  adj.  des  2.  g ; qui  ce  qui  u’esl  pas 
vengeai) le,  ne  peut,  uc  doit  pas  être  vengé: 

mort  est  invcngcable. 

tnrengeance,  s.  f.;  absence,  opposé  de  ven- 
geance  ; «on  in  vengeance. 

\lnvtngi,e,  adj.:  qui  n'est  pas  vengé  : cet  af- 
front  est  ilivcngé. 

/ nvenlable  adj . des  2 g.;  ce  qui  peut  être  in- 

I venté  : c’est  inventable. 
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Inventoriât  le,  adj.  ; des  2 g.;  ce  qui  peut  être, 

. doit  élre  inventorié,  porté  dans  un  inventaire  : 
toutes  res  choses,  tous  ces  objets  sout  iuven- 
toriables. 

Inverbeusmeut,  adv.;  d’une  mauiène  inver- 
beute,  saus  abondances  de  paroles  inutiles  ; 
il  converse  inverbeusement. 

Inverbeux , se,  adj.;  qui  n'est  pas  vcibeux,  n’a 
bonde  pas  en  paroles  inutiles  : uue  conver- 
sation, une  discussion  inverbeuse. 

Invcrbiager , v.  neut  ; ne  pas  jverbiager,  ne  pas 
employer  beaucoup  de  paroles  pour  dire  peu 
de  choses  : il  inverbiage  : vous  inverbia- 

6«-  , . 

Jnrerbiageur,  $.  n».  f.;rc;  celui,  celle  qui  ne 
verbiage  pas. 

Int  el bosité , s,  f.;  insurpet  ftuitc  de  paroles;  étal, 
qualité  de  ce  qui  est  inverbeux  : l’inverbosité 
de  la  locution,  du  style. 

Jnverdeghssanl , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ue  fait 
pas  l'action  de  se  verdegriser;  qui  n'est  pas 
Vcrdegrissaut , ne  pretnl  pas  de  vert-dc-grÏJ  : 
ce  métal  est  inverdegrissant. 

Itiverdcgrissc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
vcrdegris»é,  n’a  pas  pris  de  vert-de-gris  : celle 
chose  est  inverdegnssée. 

Invetdrgrissmetit m.;  état  inverdegrissé:  son 
in  verdegriisemeul . 

Inverdegrisser,  v.  pion.,  s’—;  ne  pas  se  ve»de* 
grisser,  ue  pas  prendre  de  veri-dc-gris  : ce 
métal  s’inverdegrisse. 

Invcridique  , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  véridi- 
que : cette  narration  , ce  rapport  est  in  véri- 
dique. Subst.  ; un  in  véridique. 

lnvéridiquement , adv.;  d'une  manière  invéri- 
dique, sans  vérité  : il  narre  invéridiquement . 

Invéridisé,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  vé- 
ridisé,  rendu  véridique , qui  n'a  pas,  ne  pré- 
sente pas  de  vérité,  le  caractère  de  la  vérité  : 
ces  récits  sont  invéridisés.. 

Invéridiser,  y.  act  et  pr.,  s* — ; ne  pas  véridiser, 
ne  pas  rendre  véridique,  vrai , ne  pas  rendre 
conforme  à la  vérité;  ne  pas  donner,  ne  pas 
ptendre  le  caractère  de  la  vérité,  t'élcr  : vous 
invéridisez  vos  récits.  Neuf.;  ne  pas  dire  la 
vérité  : vous  invéridisez  : il  invéridisé. 

Invéridisme , b.  m.;  tout  ce  qui  teud  h cacher, 
h empêcher  la  vérité  de  paraître  : c’est  de 
l’invéridisme. 

Invérifiable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  véri- 
fiable, ne  peut  être  vérifié  ; c’est  invérifiable. 

Invérific,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  vé- 
rifié : ce  compte  est  invérifié. 

Jnvérifier , v.  act.;  ne  pas  vérifier,  ne  pas  faire 
voir  la  vérité  d’une  chose. 

Invéritable , adj.  des  2 g.;  qui , ce  qui  n’est  pas 
vcii table  ; ces  faits  sont  invéf  itablcs. 

Invertit , s.  f.;  manque,  défaut  , absence  de  vé 
rite  : son  inventé.  Ce  qui  n’est  pas  vérité  , 
opposé  de  vérité  : la  vérité  est  une  fille  du 
ciel  qui  mérite  toutes  les  vénérations  humai- 
nes. Elle  est  nécessaire  en  tout  et  partout; 
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elle  guide  l’homme  de  bien , et  ce  n'est  que 
par  elle  que  nous  sortons  des  faux  qui  égarent 
les  esprits  et  les  jugements.  L’invérité  refoule 
tout  dans  le  chaos  et  interdit  toute  lumière , 
et  I homme  se  doit  b lui-roème  de  se  créer  un 
caractère  de  vérité  et  de  n’en  sortir  jamais. 

Ittverminé , et  adj.;  qui  n’est  pas  Terminé,  qui 
est  sans  vermine. 

Inverni , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  ver- 
ni, n’est  pas  enduit  de  vernis  : ce  bois,  ces 
meubles  sont  invernis. 

Inyemir , y.  act.;  ne  pas  vernir,  ne  pas  enduire 
de  vernis  : invernir  une  chose. 

Invemistable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  ver- 
nissable , ne  peut , ne  doit  pas  être  vernis  ; 
ces  choses  sout  inveroissables. 

Invcmissement , s.  m,;  état  inverni  : son  inver- 
nissement. 

Inver  sable , adj.  des  2 gen.;  qui  n’est  pas  sus- 
ceptible de  verser  : une  voiture  inversable. 
qui  peut  être  inversé,  rendu  inverse,  qui  est 
susceptible  d'un  changement , d uo  renverse- 
ment d’ordre. 

Inversant , e , adj.;  qui  n’est  pas  versant , qui 
ne  verse  pas,  ne  fait  pas  verser  : une  voiture 
inversante  : des  chemins  inversants.  Part,  pr.; 
qui  fait  l’action  d’inverser,  de  changer,  de 
renverser  un  ordre  de  chose. 

Inversatile , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  versa- 
tile, n'a  rien,  ne  présente  rien  de  versatile. 

Inversatilement , adv.  ; d’une  manière  inversa- 
tile , sans  versatilité. 

Invictimable,  adj.;  des  2 g ; qui  n’est  pas  vieil— 
niable,  ne  peut  être  victime,  dont  on  ne  doit 
par  faire  une  victime  : cette  personne  est  iu- 
vicfiroable. 

Jnvictimant,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  victimer;  qui  n’est  pas  v ici  i- 
maut,  ne  victime  pas,  ne  rend  pas  victime  : 
ces  mesures  administratives,  de  reformes  sont 
invictimantes. 

hwictimaiion,  s.  f.;  état  inviclimé. 

In  victime , e%  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas, 
n’a  pas  été  victime,  rendu  victime  : celle  per- 
sonne est  invictiinée. 

Invictimer , v.  act.;  ne  pas  victimer,  nf  pas  ren- 
dre victime  : invictimer  uue  personne. 

Invictorieusemefti , adv.;  d’une  manière  iuvicto- 
rieuse  ; il  a discuté  io victorieusement.' 

Invictorieux , se,  adj.;  qui  n’est  pas  victorieux  : 
il  est  invictorieux. 

Invidé,  e , adj.;  qui  n’est  pas  vidé  : elle  est  in- 
vidée.  * 

Invieilli , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  vieilli,  qui  no 
paraît  pas  vieux  : il  est  invicilli. 

tnvigilamment,  adv.;  d’une  manière  invigilante  : 
il  garde  invigilammcnt. 

Invigilant , e,  adj.;  qui  nVst  pas  vigilant,  qui 
manque  de  vigilance.  Subst.  : un  invigilant. 

Invigoureusemcnt,  adv.;  d’une  mauière  iuvigou- 

| reuse,  sans  vigueur. 
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Invigoureux,  u,  adj.  ; qni  n'est  pat  vigoureux, 
qui  ne  présente  pas  de  vigueur,  de  force. 

Invilain,  e,  adj.;  qui  n’cst  pas  vilain. 

InvilainemerU,  adr.  ; d'une  manière  invilaine  : 
il  hit  invilaioement  les  choses. 

luvilaincti , l.  f.  ; élat,  qualité  dé  ce  qui  n’est 
pas  vilain  : son  invilaineté. 

lnvileneusement , adv.  ; d’une  manière  invile- 
neuse,  sans  vilenie  : il  donne  invileneuse- 
ment. 

Inviteneux,  se,  adj.;  qni  n’est  pas  vileneux,  qui 
n’est  pas  de  la  vilenie.  Subst.  : un  vileneux. 

Invilenie,  s.  m.  ; absence  de  vilenie,  opposé  de 
vilenie  : ton  invilenie. 

Invileniser,  v.  n.;  ne  pas  vileniser,  ne  pas  faire 
de  vilenie,  avec  vilenie  ; il  iavilenise  : vous 
invilenisez. 

Inviltnotité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qni  n’est 
pat  vileneux,  de  la  vilenie  : l’invilenosité  d’ac- 
tion. 

Invilipendable,  adj.;  qui  n'est  pas  vilipendable, 
ne  peut,  oe  mérite  pas  être  vilipendé  : cette 
personne  est  invilipendable. 

Invilipendé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
vilipendé,  déprimé,  méprisé  : cette  personne 
est  iavilipendée. 

Invilipender , v.  act.;  ne  pas  vilipender  ; invili— 
pender  les  personnes. 

Invmaigré,  e,  adj..;  qui  n’est  pas  vinaigré  ou 
Tau  insuffisamment  : cette  salade,  cette  sauce 
est  invinaigrée. 

Invincibilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  invincible,  impossible  è vaincre  : 
cet  troupes  sont  invioeibilisées  par  leur  pa- 
triotisme, par  leur  aguerrissement. 

Invincibiliser , v.  act  ; et  pr.,  s’ — ; rendre,  de- 
venir invincible  : invincibiliser  des  troupes. 

Invineux,  se,  adji  ; qui  n’est  pas  vineux,  ne 
donne  pas  de  vin  : des  raisins  mvineux  : une 
année  inviueuse. 

Inviolabilité,  e,  part  pas.  et  adj.  ; qui  est  ren- 
du inviolable  : il  est  inviolabilité. 

Inviolabiliter,  v.  act.  ; rendre  inviolable,  atta- 
cher l'inviolabilité  à une  personne,  è une 
chose;  faire  jouir  de  l'inatteinte,  de  l’impuni- 
té : inviolabiliter  la  loi,  le  prince. 

Inviolanl,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  ne  fait  pas 
l’actiou  de  violer;  qui  n'est  pas  violant,  ne 
viole  pas  : cet  acte  est  inviolant. 

Inviolaleur,  s.  m.,  f.  Irice;  celui,  celle  qui  ne 
viole  pas  : un  prince  inviolaleur  est  loujuurs 
vénéré  par  sa  nation. 

Inviolaiion,  s.  f.  ; élat  inviolé:  l’inviolation  de 
la  loi. 

Inviolé,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pas  vio- 
lé : la  loi  est  inviolée. 

Indolemment,  adr.;  d’une  manière  inviolcnte, 
sans  violence  : agir  inviolemment. 

Indolent,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  violent,  qui  ne 
présente  pas  de  violence  : il  est  iuviolent. 

Inviolée,  v act.  ; ne  pas  violer,  ineiilreiodre  ; 
inviolés  la  loi,  son  serment . 


Inviril,  t,  adj.;  qui  n’est  pas  viril.  Au  6g.  ; qui 
manque,  de  fermelé,  de  vigueur. 

Indrilemcnl,  adv.;  d’une  manière  invirile,  tans 
fermeté,  sans  vigueur,  sans  courage. 

Invirilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  vi- 
rilisé, qui  est  sans  virilité.  Au  fig.  ; qni  est 
sans  caractère,  sans  fermeté,  sans  vigueur, 
sans  courage  : cet  homme  est  invirilisé. 

Inviriliter,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  viriliser, 
ne  pas  se  viriliser,  ne  pas  donner,  ne  pas 
prendre  de  virilité.  Au  lig.  : ne  pas  donner, 
ne  pas  prendre  un  caractère,  la  fermelé,  la 
vigueur,  le  courage  d’homme  : cet  homme 
s’invirilise. 

Invirilisme,  S.  m.;  absence  lolalo  de  virilité;  ce 
qui  ne  présente  que  de  l’invirilité  : c’est  de 
l’invirilismc. 

Invirililé,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de  vi- 
rilité : son  invirililé. 

Invirtualité,  s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
virtualité  : son  invirtualité. 

Invisibilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
rendu  visible  : il  est  invisibilisé. 

Invisibitiser,  v.  act.  et  pr„  s’ — ; rendre,  deve- 
nir invisible;  faire  disparaître,  disparaître 
subitement  ; invisibiliser  les  choses  : il  s’invi- 
aibilise. 

Invisitable,  adj.  des  8 g.  ; qui  n’est  pas  visi- 
table,  ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être 
visité  : cette  personne,  cette  maison  est  in- 
visitable. 

Invisité,  e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  vi- 
sité ; cette  personne  est  invisitée. 

Invisiler,  v.  act.  etpr.,  «’ — -,  ue  pas  visiter,  ne 
pas  se  visiter;  ne  pas  faire  de  visite,  ne  pas 
se  faire  de  visite  : ces  hommrs  •’invisilenl. 

Invitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
invité  : celte  personne  est  invitable. 

Invitalitable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  vitali- 
sable,  ne  peut  être  vilalisc,  qui  n’est  pas  sus- 
ceptible de  prendre  de  la  vitalité  ; c’est  invi- 
tafisable. 

Invilalisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  vilaliser;  qui  est  invitalisaut,  ne 
vilalisc  pas,  ne  donne  pas  de  vitalité. 

Invilalisé,  e,  part.  pa».  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
vitalisé,  qui  manque  de  vitalité  : la  sécurité- 
publique  est  invitalisée. 

Invilaliser,  v.  act.  et  pr. ; ne  pas  vitaliser,  ne 
pas  se  vitaliser:  ue  pas  donner,  ne  pat  pren- 
dre de  la  vitalité,  les  nécessaires  principes  lie 
vie,  de  durée  : invilaliser  l’ordre,  la  paix. 

Invitalisme,  s.  m.  ; tout  ce  qui  est  contraire, 
opposé  à U vitalité  : ce  n'est  que  de  l'iovi- 
talismc. 

Invilalité,  s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
vitalité  : sou  invilalité. 

Invivable,  adj.  des  2 g ; qui  ne  peut  vivre  : il 
est  invivable. 

Invivace,  adj.  des  î g.;  qui  n’est  pas  vivace: 
plautc  invivace. 
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Invivacité,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de  vi- 
vacité : son  invivacilé. 

/mûrement,  adv.;  sans  ardeur,  sans  vivacité: 
agir  invivement. 

Invivifiable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  viviGa- 
ble,  ne  peut  être  vivifié  : c'est  invivifiahle. 

Invivij tant,  t,  part,  pr,  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  vivifier;  qui  n'est  pas  vivifiant,  ne 
vivifie  pas,  n’est  pas  propre  a rauimer  : c’est 
une  chaleur  invivifiante. 

Invivification,  s.  f.  ; absence  de  vivification;  état 
inviviGé  : son  invivification. 

tnvivi/U,  c,  psrt.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  vi- 
vifié : ces  plantes  sont  iovivifices. 

In  vivifier,  v.  act.;  ne  pas  vivifier,  ne  pas  don- 
ner la  vie,  la  force,  le  mouvement,  t'expres- 
sion  ; in  vivifier  des  principes,  des  plantes. 

Invocable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
iovoqué  : ce  secours  est  invocable. 

Invoilablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  voilablr, 
que  l’un  ne  peut  se  dispenser  de  voiler  : ccs 
choses  sont  invoilahles. 

Invoilé , r,  adj  ; qui  n’est  pas  voilé  ou  l’est  mal  ; 
ces  choses  sont  invoilées. 

luvoilcmcnt,  s.  m.  ; état  invoilé  : l’invoilemcnt 
des  choses.. 

Invoilurablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  voi- 
turable,  ne  peut  être  voilure  : celle  personne 
est  invoilurablc. 

Invoituré.t,  adj.  ; qui  n’est  pas  voitnré  : ces 

choses  sont  invoiturées. 

Involable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est  pas 
volablc,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  volé  : ccs 
choses  sont  iovolables  : cette  personne  est  in- 
soluble. 

Invalage , s.  et  adj.  des  2 g.  ; celui  , celle  qui 
n’est  pas  volage;  qui  ne  présente  rien  de  vo- 
lage : il  est  iuvolage  : des  discours  involsges. 

htvolagement , adv.;  d’une  manière  iuvolage  : il 
aime,  s’attache  involagemenl. 

Involé,  a,  adj.;  qui  n’est  pas  volé  : celte  person- 
ne est  involée. 

Involonlé  , t.  f.  ; manque  , défaut , absence  de 
volonté  : l’involonté  de  bien  conduit  à la  vo- 
lonté de  mal. 

Invo lumineux  , sa,  adj.  ; qui  n’est  pos  volumi- 
neux : cet  ouvrage  est  involvmineux. 

Involupté,  s.  f.;  absence  de  volupté;  état,  qua- 
lité de  ce  qui  n'est  pas  voluptueux  : son  ii> 
volupté. 

Involuptueuicment , adv.;  d’uuc  minière  invo- 
luplueuse  , sans  volup'é. 

Inrolrrptncitx,  se,  s.  et  adj.  ; qui  n'est  pas  vo- 
luptueux; ce  qui  ne  présente  pas  de  volupté  : 
elle  est  involupliicuse. 

Involable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n'est  pas  volablc, 
ne  peut,  no  doit  pas  être  volé  : Ce  budget  est 
invotable. 

Involé,  e.  adj.;  qui  n'est  pas  , n’a  pas  été  voté  ; 
celle  dépense  fut  involée. 

Invoûlé  , e,  adj.;  qui  n'est  pas  voAté,  qui  est 


1RI  .»  .saq,., , 

sans  voûte  : celle  cave  est  invoûtée  : un  dos 
invortté. 

Invrai,  e,  s.  et  adj.  ; qui,  ce  qui  n’est  pas  vrai  , 
n’rst  pas  conforme  à la  vérité  : l'itivrai  des 
choses. 

Invraitcmblabiliti , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui 
est  rendu  , devenu  invraisemblable  , dont  la 
vraisemblance  est  effacée , détruite  : ccs  faits, 
ces  récits  sont  invraisemblabiliscs. 

Inrralsemblahiliscr,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre, 
devenir  invraisemblable  ; effacer  , détruire  , 
perdie  la  vraisembauçe  ; donner  , prendre  de 
l’invraisemblabilité. 

Invraitemblabilité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 
est  invraisemblable  , de  ce  qui  a un  carac- 
tère d’invraisemblance  : l’invraisemblabilité 
des  choses. 

hnélablc  , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  zèlable  , 
ue  peut  être  zélé,  à qui  on  ne  peut  donner  , 
faire  prendre  du  zèle  : cette  personne  est  in- 
zclablc* 

Inxélant , t , part.  pr.  et  adj.  ; qni  ne  fait  pas 
l'action  de  zéler,  de  se  zéler;  qui  n’est  pas 
zclaut,  ne  donne  pas  de  zèle,  n’excite  pas  le 
zèle  : cet  intérêt  est  inzélant  : une  si  légère 
espérance  est  inzélanle. 

Inzélé.e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  zélé, 
qui  manque  de  zcle  : celte  personne  est  in- 
zélée. 

Insèlément , adv.;  d’une  manière  inzélée,  sans 
zèle  : il  travaille  iuzélémcnt, 

huiler,  v.  act.  et  pr. , s'  - ; ne  pas  zéler  , ne 
pas  se  zeler;  ne  pas  donner  , ne  pas  prendre 
de  zèle , ne  pas  exciter  le  zèle  : inzéler  une 
personne  : vous  vous  inzélcz. 

hnftanist , e,  adj.  ; qui  n'est  pas  zizanisé  , n’a 
pas  de  zizanie  : ce  blé  est  inzizanisé. 

Irascibilitable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  iras- 
cibilité , qui  est  susceptible  d'irascibilité  : 
celle  personne  est  irascibiliaable. 

Irascibilisanl , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l’action  d'irasribiiiser , de  s'irascibili|cr  ; 
qui  irascibilisc  , donne  de  l'irascibilité  : une 
irascibilisante  aigreur  : un  irascibilisant  or- 
gueil. 

Irascibilité,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  irascible,  qui  a de  l'irascibilité  : per- 
sonne, colère  irascibilisée.  • 

Irascibilité r , v.  act.  et  pr. , s’ — ; rendre  , de- 
venir irascible  ; causer,  piendre  de  l'irascibi- 
lité : tout  irascibilisc  quand  tout  apporte  des 
méroiitenlrmeuts  successifs  : celle  personne 
a'irrascibilise. 

Iratcibllismc  , s.  m.  ; incessante  irascibilité  , ce 
qui  n'est , ne  présente  que  de  l'irascibilité  : 
ce  n'est  que  de  li’rascibilisme. 

Iratcib Iraient , adv.  ; d’une  manière  irascible, 
avec  irascibilité  : il  punit,  se  venge  irascible- 
ment. 

Irisation,  t.  m ; action  d'iriser;  étal  irrisé  : ion 
irnsation. 
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Irisé,  »,  pari.  pu.  «I  adj.;  qui  t la  couleur  de 
l'iris  : une  teinte  irisée. 

Iriier , t.  aci.  et  pr.,  »' — ; donner  , prendie  la 
couleur  de  l’iria  : iriser  une  étoffe. 

Ironicilé  , s.  f.  j étal,  qualité  de  ce  qui  est  ironi- 
que : l'ironicité  de  vos  paroles. 

Ironiable , aJj.  des  t g.  ; qui  peut  être  ironie  , 
dont  on  peut  faire  ironie,  parler  avec  ironie  : 
celte  persoune,  cette  chose  , cette  action  est 
ironiable. 

Ironie,  a,  part.  pas.  et  adj.;  dont  ou  parle 
avec  ironie,  qui  e>l  objet  d'irouia  : cette  per- 
sonne, celle  action  est  ironiée. 

Ironier,  v.  neuf.;  faire  de  l'ironie,  parler  ironi- 
quement de  quelqu'un.  Act.,  reudre  ironi- 
que , ironier  le  style  : vous  irooies. 

I rameur , s.  m.  , f.  se;  celui  , celle  qui  fait  de 
l'ironie  : c'est  on  ironieur. 

Ironitme,  s.  Ht.  ; système  d'irouie  : c'est  de  fi- 
ronisrue. 

Irrabdcheur,  te,  s.  et  adj.  ; celui , celle  qui  ne 
rabâche  pas  t ce  qui  oc  présente  pas  de  rabâ- 
cheric  : un  discours  irrabdcheur  : une  per- 
sonne'i rra  bûcheuse. 

Irrabâeheiuemetii,  adv.  ; d'une  mauicre  irrabi- 
ebcusc  , sans  rabâcher io  : converser  irrabé  - 
clicuseiuenl. 

Irrabaiuatte.'ei).  des  1 g.;  qui  n'eal  pas  rabaissa- 
hic , ne  peut  être  rabaissé  : cette  persouue  , 
celte  chose  est  irrabaissoble. 

Irrabattable , adj.  des  3 g.  ; qui  n'est  pas  ra- 
bat table  , ne  peut,  ue  doit  pas  être  rabattu  : 
cette  somme  est  irrabattable  ; celle  chose  est 
imbattable. 

Irrabtti , * , adj.  ; qui  n'est  pas  rabélie  : cette 
personne  est  trrabélic. 

Irrabtliuable  , adj.  des  3 g.  ; qui  n'eal  pis  ra- 
bétiuable,  ne  peut  être  rabéti  : il  est  irrabé 
lissa  blc. 

Irrabclinanl , t , adj.  ; qui  ne  rabèlii  pas  : c’est 
irrabélissaut. 

Irraboiaur,  te,  adj.  ; qui  n'eal  pu  raboteux  : ce 
rlieniiu  eit  irrnboteiu. 

Irrabougri,  t,  adj.  ; qui  n'csl  pas  rabougri  ; ces 
plantes  sont  irrabougrics. 

Irraeoimnodable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'rst  pas 
rareumn  odable,  ne  |>eut  être  raccommodé  : 
ces  choses  sont  irrtc  onmodables. 

Irr accommodé,  t,  adj.;  qui  n'eal  pas  raccommo- 
dé : suit  habit  est  irraccoroniodé. 

Inaecotdable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  purac- 
eordable  , ne  ; eut  être  rac.  ordè  ; tes  chutes 
sont  irrarordahles. 

Irraccordc , e,  adj.:  qui  n'est  pas  raccordé  ou 
l>sl  mal  : ces  choses  sont  irracoidces. 

Irraccourci,  c,  aJj.  ; qui  n’eal  pu  raccourci  : rr 
mai, tenu  est  irraccourci. 
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eootabW  , ne  peut,  ne  doit  pu  être  raconté  t 
ces  choses  sont  irraconlable*. 

Irraconté,  c,  adj.  , qui  n’est  pu  raconté  ou  l’est 
mal  : eu  choses  sont  iryaconlées. 

Irracquillable , aad.  des  2 g.  ; qui  n’est  pu  rae- 
quillable,  ne  peut  être  racquilté  : c'est  irrac- 
quillable  : il  est  irracquillable. 

Irraequiuant , a,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  (ait 
pu  faction  de  racquilter  ; qui  n'est  pas  rac- 
quittant , ue  racquilté  pu  : ce  travail  est  ir- 
raequillanl. 

Irrar  quitté,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  n'ut  pu  rae- 
quitté  : va  dette  ut  irraequillée. 

hracqulucmetU  , ; état  irracquitlé  : ton  irrac- 

quillement. 

Irr  acquitter  , v.  ael.  ; ne  pu  racquilter  , ne  pae 
regagner  ce  que  l'on  a perdu  , ee  que  Ion 
doit  : irraequitter  une  dette. 

1 rradiaàle , adj.  du  2 g.  ; qui  n'ut  pea  radia- 
ble,  ne  peut,  ne  doit  pu  être  radié:  relia 
inscription  ut  irradiable. 

Irradical,  a , adj.  ; qui  n'ut  pas  radical  : c'ut 
irradical. 

IrradicalemeM , adv.;  d’une  manière  peu  radi- 
cale, iriadicalr  ; il  ut  irradicalemenl  guéri. 

Irradaubable , adj.  do  3 g.;  qui  n'ut  pu  ra- 
douhabte , ne  peut  être  radoubé  : ce  navire 
ni  irradoubalde. 

Irradeubé , t,  adj.;  qui  n’est  pas  radoubé  : ca 
navire  est  irradoubé. 

Irradoubemcni,  a.  m.;  état  irradoubé  : l'irradou- 
hement  de  ce  navire. 

Ir radouci,  e,  adj. ; qui  n’ut  pas  radouci , rendu 
plus  doux. 

Irradouciuable,  adj.  des  .3  g.;  qui  ne  peut  être 
radouci,  rendu  plus  doux. 

IrraJoucissanl,  e,  adj.;  qui  n'est  pu  radoucia- 
isant,  ne  radoucit  pas.  Substantif.  : c’est 
un  irradouciasant. 

Irradoucittcmcnl , s.  ni.  ; état  irradouci  t son 
iri  adoucissement. 

Irrof/ctmi,  c,  adj.;  qui  n'est  pas  raffermi  t cette 
pâte  est  irraffei  nne. 

Irrr/fermiitabU , adj.  du  3 g.  ; qui  u'eat  pu 
ralfrriuiisable  , ne  peut  se  raffermir  : celle 
pile  e>t  irraffermissablc. 

Irra/fcmiittani , e,  adj.  ; qui  ne  raffermit  pas  : 
c'est  irraflerimsvant. 

Irraf/trmincmcnl,  s.  su  ; état  irraffermi  ; sou 
iruffrrmissement. 

hmflnnbtc , adj.  du  t g.  ; qui  n'est  pas  rafina  • 
ble,  ne  peut  être  rafiné  : cette  chose  ut  inc- 
linable. 

h raftué  , e,  adj.;  qui  n'csl  pu  rafiué  ou  fut 
mal  : ce  sucre  ut  irratinc. 

Irr’ifiiirmciit , s.  m.  ; «bat  irrafiué  : firrafine- 
nn  nt  d’une  chose. 


Irraccourcittable,  ad.  du  3 g ; qui  uc  peut,  ue 
doit  pas  é r<  ratc.iurci  : celle  tube  est  irrac- 
courstssable. 

Irraconlable  , adj.  des  3 g.  ; qui  n'est  pu  ra- 


Irra/taUbi,  e,  adj.  ; qui  n'est  pu , n'a  pas  été 
rafraîchi  : l’air  ut  irrafratdii. 
Irra/raldtittable , adj.  des  3 g.  ; qui  ne  peut 
être,  ne  doit  pas  êlr*  rafraîchi. 
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Irr agrandi , »,  pari.  pan.  et  tdj.  ; qui  n'eit  pas 
ragnndi  : ce  local  est  irragrandi. 

Irrograndir,  a.  act.  ; pas  ragrandir  : irra- 
grandir  un  local. 

Irrogrnndittable',  ad),  des  S g.  ; qui  n’rst  pas 
ragtandissable , ne  petit  dire  tagrandi  : ce 
local  est  irragrandissable. 

Irragrauditeaiu,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  ragrandir  ; qui  nVst  pas  ra- 
grandissant,  oa  ragrandit  pas  : cette  construc- 
tion est  irrapraodissanlc. 

Jrragrandiuemeni , s.  m.  ; état  irragrandi:  I'ir- 
ragrandissement  d'une  chose,  d'un  local. 

Irrtgréé.t,  adj.  : qoi  n'est  pas  ragréé  ou  l’est 
mal  : c’est  irragréé. 

IrrailtabU , adj.  nés  a g.  ; que  l’on  ne  doit  pas 
railler,  dont  on  ne  doit  pas  se  railler  : celte 
personne  est  irraillable. 

lrrailU,e,  adj.  ; qui  n’est  pas  raillé  : elle  est 
ir  raillée. 

Irraiton,  s.  f ; manque , début,  absence  de  rai- 
aon  : son  irraison. 

irraisonné , t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
raisonné,  à qui  on  n’appreud  pas  à juger  par  la 
raison  : cette  jenne  personne  est  irraisonnée. 
Qui  n’rst  pas  appuyé  de  raison , de  raisons  : 
cette  affaire  est  irraisonuëe. 

Irraisonnemeni,  s.  m.i  manque,  défaut,  absence 
de  raisonnement  ; son  irraisonnemeni. 

Irraito mer,  ».  net.  ; ne  pas  raisonner  une  per- 
sonne, ne  pas  lui  apprendre  à faire,  h juger 
par  b raison;  ne  pas  raisonner  on  raisonner  mal, 
ne  pas  parler  avec  raison,  ne  pas  agir  selon  la 
raison  : irraisonner  nna  personne  , ses  en- 
fants. 

Irrajuimble,  adj.  des  3 g.  ; qne  l’on  ne  peut 
bsen  rajuster  : ces  pièces  sont  irrajustablra. 

IrrdjuUt , e,  adj.  ; qui  n'est  pas  rajusté  ou  l'est 
mal  : celte  piété  est  irrajuslée. 

lrralemi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  ra- 
lenti : son  mouvement  est  irralenli. 

trralentir,  ».  act.  et  pron.  a’ — ; ne  pas  ralentir, 
ne  pas  sc  ralentir  : irtalemir  ton  mouvement. 

IrralentiuabU , adj.  des  S g.;  qui , ee  qui  n'est 
pas  ralenliaaable  , ne  peut , ne  doit  pas  être 
retenti  t b marche  du  temps  est  irralenlis- 
sablc. 

IrraUnliuant,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  bit 
pas  l'action  do  ralentir  ; qui  n'est  pas  ralen- 
tissant, ne  ralentit  pas,  ne  cause  pas,  n'amene 
pas  un  ralentissement  : ce  moyen  est  irralen- 
tissant. 

JrraltmUsemeiii , ».  m.;  absence  de  ralentisse- 
ment ; état  irralen'i  : rirraleolissemenl  de  sa 
marche,  des  événements. 

Irralliable,  adj.  des  • g.  ; qui  n’est  pas  rallia- 
ble,  que  l'on  ne  peut  rallier  : ces  troupes  fu- 
rent, sont  irralliables. 

Irrallianl , t , part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  hit  pas 
l'action  de  rallier,  de  se  rallier , qui  n'est  pas 
ralliant,  ne  rallie  pas , n opére  pas  un  rallie- 
ment : et  moyen  est  irrallianl  : dette  pro- 
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messe  et  les  espérances  qu'elle  donnait  furen 
irradiantes. 

Irrallit , »,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  ral- 
lié : les  troupes  sont  irralliées. 

Irrrallie ment,  a.  m.;  état  irrallié  l’irralliement 
des  troupes. 

Irratlier,  ».  act.  et  pron  ; ne  pas  rallier 
irradier  les  troupes  : les  trouves  s’irralicnt. 

Irrallongeabt»  , adj.  des  2 g.  ; qui  ne  peut  élro 
rallongé  ; cette  table  est  irrallongrable. 

Irrallangi , » , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
rallongé  ; cette  table  est  irrallongée. 

Irrallongemenl,  s.  m.  ; absence  dentlongement  ; 
état  irraltougé  : Virrtltongement  d'une  chose. 

Irritllonger,  ».  act.  ; ne  pas  rallonger,  ne  pas 
augmenter  en  longueur  : irratlonger  une 
chose. 

Irrallmable,  adj.  des  3 g.;  qoi  n’est  pas  rallu- 
niable,  nt  peut  être  rallumé  , que  l'on  ne  doit 
pas  rallumer  ■ le  feu,  la  guerre  civile  est  irret- 
iumabte. 

Irratlumé , t , part»  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
rallumé  ; le  feu  est  irratlumé. 

Irrallvmemtnl , s.  m.jétat  irratlumé  : l'irrallu- 
mement  de  la  guerre  civile. 

trratlumer,  ».  act.;  ne  pas  allumer  de  nouveau  ; 
irratlumer  le  feu,  1a  guerte  civile. 

Irramauable,  adj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas  ramas- 
sabte,  ne  peut,  ne  doil  pas  être  ramassé  î ces 
choses  sont  irramassables. 

Irmmaisnge,  s.  m.;  absence  de  rama<sage  ; état 
irramassé  : l’irramaasagr  des  blcs,  des  avoines, 
de  toute  autre  choae. 

Irramaué  , t , patt.  pat.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
ramasse  : les  iroupes  , ces  choses  sont  Irri- 
ma  siéra. 

Irramasicmenl,  ».  m.;  absence  de  ramasaemenl  ; 
état  irramassé  : l'irramassement  des  hommes, 
de  la  population  en  foule. 

Irramatxer,  v.  act oe  pns ramasser;  ne  pas  laisser 
traîner,  perdre  : irramasser  des  troupes , ses 

I forces,  les  rhoses. 

Irrame* lé  , e,  part.  pas.  et  sdj.  t qui  n’est  pas 
ramené  i ces^iersonucs,  ees  choses  sont  trra- 
mrnées. 

Irramtner,  v.  aet.;  ne  pat  ramener.  Au  fig.:  ne 
pas  faire  revenir  : irramener  aux  principes,  à 
la  ration 

Irramiftable  , adj.  des  î g.  ; qui  n'ést  pas  rarai- 
fiable,  qui  est  iumacrpiiblc  de  ramification  ; 
cette  conspiration,! cc  complot  est  in  amifiable. 

I rrumi/lcaiion  , t.  f.  ; abteoce  de  ramilicalion  : 
ion  irramifieation. 

Inamifiè  , t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'ett  pas 
ranuQé,  qui  est  saut  ramilicalion  ; co  complot 
est  irramiGé. 

Irramifier,  v.  act.  et  pron.  »'—  ; ne  pas  rami- 
fier : irramifier  un  complot  : ce  complot  s’ir- 
i unifie. 

Irrami  figue,  adj.  des  S g.  ; d'h  ramification  , qui 
n'est  pas,  ne  tient  |ias  de  la  ramification  : ce 
mouvement  populaire  est  irramifiqur. 
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Irramifiquement , adv.  ; d’une  manière  irramifi- 
que,  sans  ramification. 

Irramifisme,  s.  m.  ; s\ sterne  d'irrainificalion. 

Irramonablc,  adj.  des  3 g ; qui  n'est  pas  ramo- 
nable  : cette  cheminée  est  irramonablc. 

Irr  amont,  e,  adj.,  qui  n'est  pas  ramoné  ou  l’est 
mal  : cetlc  cheminée  est  irratnonée. 

Irrampance , s.  f. ; absence  de  rampance,  ce  qui 
n'est  pas  de  la  rampance  : c'est  de  l'irram  - 
pauce. 

Irrampant , t , adj.  et  part.  pr.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  ramper;  qui  n'est  pas  rampant, 
qui  ne  rampe  pas,  ne  fait  pas  ramper,  qui  n'a 
rien  de  rampant  : cette  personne  est  irram- 
paute  : une  soumission  irrampaate.  Subi.  : 
un  irrampaut, 

Irramper,  y.  neut,  ; ne  pas  ramper , ne  pas  se 
tramer,  ne  pas  s'humilier,  ne  pas  llatter  basse- 
ment : l'homme  doit  toujours  désirer  irramper 
sous  un  joug  : tous  irratnpez. 

Irrancune,  t.  f.  ; absence  de  rancune  : la  rancune 
alimente,  excite  la  haine  en  l'homme  et  rend 
son  caractère  méchant  ; L’irrancune  apporte 
les  opposés. 

f rrancuncr , t.  neut.  ; ne  pas  rancuner,  pe  pas 
faire  , ne  pas  agir  par  rancune  : l'homme  doit 
toujours  irrancuuer  , autrement  il  ne  prend 
que  des  habitudes  de  vengeance , de  méchan- 
ceté et  se  fait  iuimiser. 

Irrancuneusanenl , adv.;  d'une  manière  irran- 
cuneuse,  sans  rancune. 

Irrancuneuz,  se,  s.  et  adj.;  qui  n'est  pas  rancu- 
neux,  ne  garde  pas  de  rancune  : un  irrancu- 
neux . ce  qui  ne  présente  pas  de  rancune  : c’est 
irraDcuneux. 

Irrangeablc,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n'est  pas  ran- 
geable , ne  peut  être  rangé  : cette  chose  est 
irrangeablc.  , 

Irrangsant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  ranger  ; qui  n'est  pas  rangeant,. ne 
range  pas,  rien  ; c'est  une  administration  ir- 
rangeante., 

Ii rangé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  rangé 
ou  l'est  mai  : cet  choses  sont  irrangées. 

Irrangesnenl,  s.  m.;  absence  de  rangement  ; état 
irrangé  ; l’irrangeraenl  des  choses. 

Irranger  , ».  act.  et  pr. , s‘ — ; ne  pas  ranger, 
ne  pat  se  ranger;  ne  pat  mettre  dans  un  cer- 
tain ordre  ou  le  faire  mal  ; irranger  les  choses  : 
vous  les  irrangez. 

Irrangeur,  t.  m.,  f.  »e;  celui,  celle  qui  n’est  pas 
rangeur,  ne  range  pas. 

Irranimable , adj.  des  2 {f.  ; qui  n’est  pas  rani- 
mable,  que  l'on  ne  peut  ranimer  ! la  sédition 
est  irranimable. 

Irr  animant,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  ranimer;  qui  n'est  pas  ranimant, 
ne  ranime  pas  : ce  moj  en  est  irrauimanl  : celle 
chaleur  est  irraniinanle. 

Irranimalcnr , s.  m. , f.  trice  , celui,  celle  qui  ne 
rauime  pas  ; irranimateur  de  troubles. 
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Inrantmation,  s.  f.;  absence  de  ranimation  ; état 
irranime  : l in-animation  de  la  sédition. 

Irr  anime  , e , pan.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
ranimé  : celte  personne  est  irranimée. 

Irranime r , v.  cct.;  ne  pas  ranimer,  ne  pas  re- 
donner de  la  vie  , de  la  vigueur  , de  la  force  : 
irranimet  la  sédition , 1a  guerre  civile  : vous 
l'irranimcz. 

Irranimisme,  s.  m.  ; système  d'irranimation  : c'est 
de  rirrauimisme. 

Irrapatriablt,  adj  des  2 g.;  qui  u'est  pas  rapa- 
triable,  que  l'on  ne  peut  rapatrier,  raccomo- 
der  : ces  personnes  sont  irrapatriahles. 

hrapatriant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  rapatrier,  de  se  rapatrier;  qui  n’est 
pas  rapatriant,  ne  rapatrie  |uu,  ne  céconciiie, 
ne  raccommode  pas,  qui  empêche  un  rapatrie- 
ment ; l’intérêt  ol  l'orgueil  sont  encore  plus 
irrapatrlanls  que  1a  rancune. 

Irrapatrié  , é , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
rapatrié  ! ces  personnes  sont  irrapalriées. 

Irrapatriement,  s.  m.;  état  irrapatrié  : leur  irra- 
patriement. 

Irrapatrier,  v.  act.  et  pr.,  s’-;  ne  pat  rapatrier, 
ne  pas  se  rapatrier;  ue  pas  réconcilier,  ne  pas 
rarcomoilerdcs  personnes  brouillées  ensemble  : 
vous  les  ii  rapatries. 

Irrapidité , e , part.  pas.  ni  adj.  ; qui  n'est  pas 
rapidité,  rendu  rapide,  qui  manque  de  rapi- 
dité : ce  courant  est  irrapidisé. 

Irrapidiser  , y.  act.  ; ne  pas  rapiéiter,  ne  pas 
rendre  rapide,  ne  paa  donner  b un  courant  la 
rapidité  nécessaire  ; irrapidiser  un  courant 
d’eau. 

Irrapidité , a.  f.  ; manque  , délaut,  absence  de 
rapidité  : son  irrapidité. 

Irrapinable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  rapinable, 
que  l'on  ne  doit  pas  rapiner  : ce  paya  est  irra- 
pinable. 

Irrapinammenl,  adv.;  d’une  manière  irrapinante, 
sans  rapine,  sans  rapiner. 

Irrapinam , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l'action  de  rapiner  ; qui  n'est  pas  rapinani, 
ne  rapine  pas  : une  administration  irrapinante. 

Irrapiné  , t , pari.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
npiué , en  proie  à 1a  rapine  : ce  paya  est 
irrapiné. 

Irrapinement, étal  irrapiné:  l'irrapinement 
d un  pays. 

Irrapiner  , v.  act.  et  nenl.  ; ne  pas  rapiner  , ne 
pas  tiser  de  rapine  ; irrapiner  un  paya  - vous 
irrapinez. 

Irrapincur,  s.  m.,  f.  se  ; celui , celle  qui  ne  ra- 
pine pas. 

Irrappelable,  adj.  des  3 g.;  qui,  ce  qui  n'est  pas 
rappelable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  rappelé  : 
ces  personnes  , ces  choses  sont  irrappelable*. 

Ir  rappelé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas, 
n'a  pas  clé  rappelé  : cet  ambassadeur  fut  ir- 
rappelé. 

Irrappcler,  y.  act  ; ne  pas  rappeler  une  personne, 
le  souvenir  : irrappeler  une  personne. 
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Irrapporlablt , adj.  de»  S g.  ; qui  n’est  pas  rap- 
porlable,  ne  peut,  ne  doit  pas  tire  rapporté  : 
cette  loi  est  irrapportable 

Irrapportant,  e,  adj.;  qui  ne  rapporte  pal,  rien  : 
cet  arbre,  ce  bien  est  irrapportant. 

Irrapporté,  e,  adj.;  qui  n'est  |>as  rapporté  : celle 
loi  est  irrapporlée. 

Irrapprochable,  adj.  des  2 g ; qui  u'etljpas  rup- 
procbablc,  ne  peut , ne  doit  pas  être  rappro- 
ché : ces  personnes,  ces  choses  sont  irrappro- 
chabli-s. 

Irrapproché,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
rapproché  : ces  choses  sont  irrapprochées. 

Irrapprochtment,  s.  tu.;  étal  irrapproché  : l'irrap- 
prochcment  des  choses^ 

Irrapprocher , v.  net.  ; ue  pas  rapprocher  , ne 
pas  mettre  plus  près  : irrapprocher  les  choses. 

Irrattasianl,  e,  part  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  rassasier,  de  se  rassasier  ; qui  u'esl 
pas  rassasiant , ne  rassasie  pas  : ce  pain  est 
iriassasiant. 

Irrattatii  , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pas 
rassasié  : celte  personne  est  irrassasiée. 

Irrattatiemenl,  s.  m.;  état  irrassasié:  son  irras- 
sasienient  de  vengeance. 

Il  ratsemblable,  adj.  des  3 g.  ; qui  n'est  pas  ras- 
semblable,  que  l’on  ne  peut , que  l’on  ne  doit 
pas  ressembler  : ces  personnes,  ces  troupeaux, 
ces  ch'ises  sont  irrassemblablcs. 

Irratiemblè,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas, 
n'a  pas  été  rassemblé  : ils  sont  irr.i«semblre«. 

Irrattemblemenl,  s.  m.  ; defaut,  absence  de  ras- 
acmblement  ; état  irrittemhlé  : l'irrassenihle- 
menlde  la  garde  nationale. 

Irrattembler,  v.  acl.  et  pr.,  a'-;  ne  pas  rassem- 
bler, ue  pas  sc  rassembler  ; ne  pas  réunir,  De 
q>as  se  réunir  ensemble. 

Irratsurable,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  rassti- 
rable.quo  l'on  ne  peut  rassurer;  cette  personne 
est  irrassurable. 

Irrassurant , e,  part.  prés,  et  adj.  ; qui  ne  fait 
pas  l'action  do  rassurer,  de  se  rassurer  ; qui 
D'est  pas  rassurant,  ne  rassure  pas:  celle  noti- 
Tclle,  celle  promesse  est  irrassuranlc. 

Irrassuremenl , s.  m.;  état  irra-suré  : son  irras- 
surenient. 

Irrotsurémau,  adv.;  d’une  manière  irrassurée: 
il  parle  irrassurément. 

Irrassurer,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  rassurer, 
ne  pas  se  rassurer;  ne  pas  redonner,  ne  pas 
reprendre  de  l'assurance,  de  la  confiance  : ir- 
rassurer une  personne. 

Irratipable , adj.  dos  3 g.  ; qui  n’est  paa  rali- 
fiable,  ne  peut,  ne  doit  pis  être  ratifié  ; cette 
convention,  ce  traité  est  irratilhble. 

Irratific tuion , t.  f.  ; absence  de  ratification  ; étal 
irratifié  : l’irratification  de  ce  traité. 

Irralifit ',  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas,  n’a 
pas  été  ratifié  Via  s-eote  en  fut  irratifu'e. 

Irratifier , v.  art.;  ne  pas  ratifier,  ne  pas  confir- 
mer ce  qui  a été  fait  ou  promis. 

IrralionalisC,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  n'est  pas 
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rationalisé,  qui  n'est  pas  rendu,  devenu  ration- 
nel, qui  manque  de  rationalité, 

Irralionaliter , v.  act.  et  pr.,  a' — ; ne  pas  ratio- 
naliser, ne  pas  se  rationaliser,  ne  pas  donnçr, 
ne  pas  prendre  de  rationalité.  Neul.  ; ne  pas 
agir  selon  la  raison  , les  régies. 

IrrationaUtme.s.  m.;  ce  qui  n'est , ne  présente 
qu'une  continuelle  irrmionalité  : ce  n'est  que 
de  l'irralionalisme. 

Irrationalité,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
rationalité  ; état , qualité  de  ce  qui  n'est  pas 
rationnel  : quand  l'homme  entre  dans  l'irra- 
tionalité de  tendance , tout  naturellement  il 
tombe  dans  rello  d'action , et  alora  il  est  l'ar- 
tisan de  ses  propres  peines  et  de  ses  propres 
malheurs. 

Irrationnellement , adv.;  d'une  manière  irration- 
nelle, sans  rationalité  : vous  faites  et  vous 
agissez  toujours  irrationnellement , comment 
voulez-vous  que  quelque  chose  vous  réus- 
sisse? 

Irravagé , e , adj.;  qui  n'eat  pas,  n'a  pas  été  ra- 
vagé; cette  contrée  fut  irravagée. 

Irrnvitaille , e,  qui  n'est  pas,  n’a  pas  été  ravi- 
taillé  : la  place  est  irravitaillée. 

Irrcaffemi , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
raffermi , affermi  de  nouveau  : ce  pouvoir  est 
eurore  irréaffermi. 

Irréa/fermir,  v.  act  et  pr.,  s’  — ; ne  pas  réaf- 
fermir,  ne  pas  te  réaffertnir,  ne  pas  affermir 
de  nouveau  : irréafferrnir  l'ordre , les  princi- 
pes , le  pouvoir. 

Irrraffermissable , adj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas 
réalermissable , ne  peut  être  réaffermi  : ca 
pouvoir,  cette  dynastie  est  irréaffermissable. 

Irréa/fermissanl , e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  ne 
fait  pas  l'action  de  réaffermir,  de  se  réalTer- 
mir;  qui  n'est  pas  rcaffermissant , ne  raffer- 
mit pas  de  nouveau  : quand  une  dynastie  a 
été  renversée  par  un  peuple,  rlle  sera  toujours 
irréaffermissable  si  elle  revienljau  pouvoir  ron- 
tre  la  volonté  nationale,  et  tous  les  moyens 
employés  pour  la  réaffinnir  seront  toujours 
irréaffermisants. 

Irrénffcrmittement , s.  masc.;  état  irraffermi  de 
nouieau  : son  irréaffvrmisariuent. 

trrèalhaltan  , s.  f.;  absence  de  réalisation  ; état 
irréalisé  : l'ii réalisation  des  promesses  , des 
profits. 

IrrCaliti,  e,  part,  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  réa- 
lisé ; tout  est  irréalisé. 

Irrealiter,  v.  act.;  ne  pas  réaliser,  ne  pas  rendre 
réel , effectif  : idéaliser  ses  promesses. 

Irréalisme,  s.  ni.;  tout  ce  qui  tend  à empêcher 
une  réalisation  : c’est  un  irréalisme  poli- 
tique. 

Irrcasscmblabte.  adj.  des  9 g.:  qui  ne  peut  être 
rassemblé  de  nouveau  : les  'chambres  sont  ir- 
réassenihlahlea. 

Irriastembli,  e,  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a  pas  été 
rassemblé  de  nouveau  : les  troupes  sont  itréas- 
semblées. 
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lrrêatsmi,  »,  art.  pas.  et  adj.;  qui  u'ett  pas 
réasservi , asservi  de  nouveau  : ce  peuple  est 
irréasservi. 

Irrcatservir,  v.  act.;  ne  pas  réasservir,  asservir 
de  nouveau  : irréassersir  uu  peuple. 

Irréauervissable , adj.  des  2 gen.;  qui  n’est  pas 
réasservissable  , ne  peut  être  réasservi  : ce 
peuple  est  irréasservissable. 

Jiréasservistement,  »,  m.;  étal  irréasservi  : l’ir. 
réasservissement  de  ce  peuple. 

Irréaventurable , ad|.  des  2 gen.;  qui  n'est  pas 
réaveuturable,  que  l’un  ne  doit  pas  réaveutu- 
rer  : cette  chose  est  irréaventurable. 

Irréavcn{uré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
réaventuré,  aventuré  de  nouveau  : elle  est  ir- 
réavenlurée. 

Irréacenturcr,  y.  act.;  ne  pas  réaventurer,  ne 
pas  aventurer  de  nouveau  : irréaventurer  sa 
ïortune. 

Irrtbàli , e,  port.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas,  n'a 
pas  été  rebâti  : celte  ville,  cette  maison  fut 
irrebâtie. 

Jrrebâltr,  y.  act.;  ne  pas  rebâtir,  ne  pas  bâtir  de 
nouveau  : irrebâtir  une  maison , une  ville. 

Irrebâlitsable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  re- 
bltissable,  que  l'on  ne  doit  pas  rebâtir  ; cette 
maison  est  irrebâtissable. 

Jrrêbutable , adj  des  2 g ; qui  n’est  pas  rebuta- 
ble  , n’est  pas  susceptible  de  se  rebuter  de 
faire  : cet  homme  est  irrebutable.  Que  l’on 
ne  doit  pas  rebuter,  refuser,  rejeter  : cette 
marchandise  est  irrebutable. 

Irrebuiant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l'action  de  rebuter;  qui  n’est  pas  rebutant,  ne 
dégoûte  pas,  ne  décourage  pas  ; ce  travail  est 
imbu  tant. 

tr  rebuté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  re- 
buté : cette  personne  est  irrebutée  : ces  mar- 
chandises sont  irrebutées. 

IrrebttUr,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  rebuter, 
ne  pas  se  rebuter  ; ne  pas  rejeter  avec  dureté, 
rudesse  : irrebuter  les  personnes. 

Irrécapitulable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  ré- 
capitulable,  ne  peut  être  récapitulé. 

Irrécapitulation  , s.  f.;  absence  de  récapitula- 
tion; état  irrécapitule  : l'irrécapitulation  d'un 
compte.  , 

IrrccapUulé,  e,  adj.;  qui  n’csl  pas  récapitulé  : 
c’est  irrécapitulé. 

lrrecidable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pss  recéda- 
ble,  ne  peut , ne  doit  pas  être  recédé  ; cette 
chose  est  irrecédalile. 

Jrrccédê , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  re- 
cédé : celte  maison  est  irrecédée. 

Irrecelabte,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  rece- 
iable , ce  que  l'on  ne  doit  pas  receler  ; ces  ob- 
jets sont  irrecelables. 

Irreceli , e , pan.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  re- 
celé : ces  effets  sont  irrecelès. 

1 rrecellcment , s.  m.;  absence  de  recelleroent  ; 
état  irrecelé  : l'irrccellement  d'objets  volés, 
rreeeler,  y,  act  ; ne  pas  receler,  ne  pas  donner. 
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retraite  à un  coupable  ; ne  pas  cacher  des  ob- 
jets volés  : le  moyen  de  ne  pas  faire  de  vo- 
leurs , c'est  d'irreceler. 

Irrêciprocité , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
réciprocisé  : ces  services  sont  irréciprneités. 

Irréciprociser,  y.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  réci- 
prociser  ; ne  pas  rendre,  ne  pas  devenir  réci- 
proque; ne  pas  donner  aux  choses,  aux  actions 
leur  réciprorité,  de  la  réciprocité,  ne  pas  agir 
par,  avec  réciprocité:  tous  les  hommes  doivent 
se  réciprociser  les  services,  les  obligeances,  les 
bienfaits  ; et  s'ils  ne  le  font,  ils  s oient  h eux- 
mêmes  les  aides  et  les  ressources  sans  lesquels 
ils  ne  peuvent  rien. 

Irrécitable  , adj.  des  2 g ; ce  qui  n'est  pas  réri- 
latde  , ne  peut , ne  doit  pas  être  récité  : ces 
choses  sont  ir  renia  tries. 

Irrécité,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  récité 
ou  l'est  mal  ; cette  nouvelle  est  irrécitée. 

Irréciler,  v.  art.;  ne  pas  réciter  ou  lo  faire  mal , 
inexactement  : irréciler  une  nouvelle. 

Irréclamable , adj.  des  2 g.;  qui , ce  qui  n’est 
pas  réclatnable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  ré- 
clamé ; ces  choses  sont  irréclamables. 

Irréclamation,  s.  f.;  absence  de  réclamation  ; 
état  nrédamé  : son  irréclamatioii. 

I r réclamé  , e , pan.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
réclamé  : ces  objets  sont  irrrclamés. 

Inéclamer,  v.  act.;  oc  pas  réclamer,  ne  pas  faire 
de  réclamation  : irréclamer  une  somme,  des 
objets. 

Irrécompentablé , adj.  des  2 gen.;  qui  n’est  pas 
récompensable,  ne  doit , ne  mérite  pas  être 
récompensé  : cette  personne  est  irrécompen- 
sable. 

Irrécompentanl , e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  ne 
fait  pas  l'action  de  récompenser  ; qui  n'est 
pas  récompensant,  ne  récompense  pas  ntt  le 
fait  imparfaitement  ; rette  chose,  cette  indem- 
nité est  irrécompcnsante. 

Irrécompenratciir,  s.  m et  adj,  f.  trict , -celui,  celle 
qui  ne  récompense  pas  ou  le  fait  mal  : c’est 
un  irrécompensalenr  : un  gouvernement,  un 
prince  irrécompensateur. 

Irrécompenri,  e,  pas.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas, 
n'a  pas  été  récompensé  ou  l’a  été  mal  : il  fut 
irrécompensé. 

Irrécompertner,  y.  act.;  ne  pas  récompenser  ou 
le  faire  inconvenablement,  mal  : irrécompen- 
ser  une  personoe. 

Itrécànciliaiion.s.  f ; absence  de  réconciliation; 
état  irrécoucilié  : si  vous  vous  réconcilier  avec 
les  hommes,  ne  reitei  pas  daDS  l'irréconcilia- 
lion  avec  votre  conscience  ; car  eu  y restant 
vous  ne  serez  jamais  en  paix  avec  vous-méme. 

It réconcilié , c , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
réconcilié  : il  est  inéconcilié  avec  ses  pareuis 

Irréconcilicr,  v.  act.  et  prou.,  s' — ; ne  pas  ré- 
cilier,  ne  pas  se  réconcilier. 

Irrecorlfromable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  paire- 
confrontable , ne  peut  être  reconfrcmtc. 
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irreconfrontation,  i.  f.  ; absence  de  recoufron- 
fron  talion  ; état  irreconfronlé. 

Irreconfronter  , v.  act.  ; ue  pas  reconfronter  : 
irreronfrontcr  les  personnes,  Ica  choses. 

Irreconnaissable,  ; adj.  des  2 g.;  qui  n*est  pas 
reconnaissable , ne  peut  être  reconnu  : il  est 
irreconoaissablc. 

Irreconnaissance , ».  f.  ; manque,  défaut,  ab- 
sence de  reconnaissance  : la  reconnaissance, 
est  une  essentielle  qualité  de  l'homme  ; elle 
doit  toujours  habiter  son  cœur  et  n’cn  sortir 
jamais  dans  l’intérêt  même  de  la  pmonn-; 
car  ce  D’est  que  par  la  reconnaissance  qu’elle 
perpétue  les  bienveillances  et  les  bienfaisan- 
ces dont  elle  est  l’objet.  L'irreconnaissancc 
est  un  vice  de  l’âme  dont  l'homme  doit  sup- 
porter les  funestes  conséquences  ; car  cette  ir- 
reconnaissance  fait  cesser  les  beaux  senti, 
ment  s,  la  générosité  et  l'action  de  bien  des 
autres  envers  nous-mêmes, 

1 /reconnaissant , e , adj.  ; qui  n’est  pas  recon- 
naissant, n’a  pas,  ne  moutre  pas  , ne  prouve 
pas  de  reconnaissance.  Subsl.  , un  irrecou- 
naissant  : l'irrecon naissant  ne  peut  jamais  avoir 
un  beau  cœur,  puisqu’il  lui  ôte  sa  plus  belle 
expression  : la  reconnaissance. 

Irreconnattre,  v.  «et.;  ne  pas  reconnaître  : irre- 
connaitre  une  personne,  un  service. 

Irrcconque  râble , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  re- 
conquérable,  ne  peut  être  reconquis  : ce  pays 
est  irreconquerable. 

Irreconqucrir , v.  act.;  ne  pas  reconquérir,  ne 
pas  conquérir  de  nouveau  : irrecouquérir  un 
pays , son  droit. 

Irreconquis , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
reconquis  ; ce  pays  est  irreconquis. 

Irreconstructible , adj.  des  2 g.;  qui  u’est  pas  re* 
constructible  , ne  peut , nu  doit  pas  être  re- 
construit : cette  maison  est  irrecouslructi* 

ble. 

Irrcconstruit,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  reconstruit  ; 
sa  maison  est  irrcoonstruite. 

Irrecopiable , adj.  des  2 g.;  qui  n’c»t  pas  reco- 
piable,  ne  peut  être  recopié  : c’est  irrecopia- 
ble. 

Irrecojdé  , e , adj.  , qui  n’est  pas  recopié  : c’est 
irrecopié. 

Irrécouvrable , adj.  des  2 g , qui,  ce  qui  n’est'pas 
recouvrable,  ne  peut  être  recouvré  : dans  ce 
cas , la  santé  est  irrécouvrable  : ces  sommes 
sont  irrécouvrables. 

Irrecouvré , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  recouvré  : ces 
sommes  sont  ircccouvrées. 

Inécréable,  adj.  dos  2 g.;  qui  n’est  pas  récréa- 
ble,  que  l'on  ne  peut  récréer  : cette  persoune 
est  irrécréable. 

Irrécréalcur,  ».  m.  , f.  trice  : celui,  celle  qui  ne 
récrée  pas , peu. 

Irrécrcatif , ve,  adj.;  qui  n’est  pas  récréatif,  qui 
n’csl  pas  propre  à récréer  ; ces  jeux,  ces  amu- 
sements sont  irrécréalifs. 
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Irrécrèatian  ,s.  f.  ; abseuce  de  récréation;  état 
irrécréé  : son  irrécréatiou. 

Irrécréativemcnt  ,adv.  ; d’une  manière  irrécrca- 
tive  , pen  récréative.  , 

Irrécréé , e , part,  pas  et  adj.  ; qui  n’est  pas  re- 
créé : cette  persouue  est  ir  recréée. 

Irréeréer,  v.  act.  et  prou.,  s’ — ; ue  pas  récréer, 
ne  pas  se  récréer;  ne  pas  divertir,  ne  pas  se 
divertir  : irrécrécr  des  personnes,  une  société  : 
s’irrécrcer. 

Irrecreusable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  recrcu- 
sable , qui  ne  peut,  ne  doit  pas  être  recrcusé  : 
il  est  irt ecreusable. 

Irreereusé , «,act.;  qui  u’csl  pas  recrcusé  : cette 
fontaine  est  irrecreusée. 

Irrectifiable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas  rec- 
tifiable , ue  peut , ne  doit  pas  être  rcctilié  : 
c'est  irréel  diable. 

Irrecti/ié,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
rectifié  : c’est  irrectifié. 

Irrectifxer  , v.  act.  ; ue  pas  rectifier,  ne  pas  re- 
dresser, ne  pas  remettre  dans  l'ordre. 

Irrectituac , s.  f.  ; manque,  défaut,  absence  de 
rectitude  : son  irrccliiude. 

Irrectitudisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u’est  pas 
rectiludisé,  qui  manque  de  rectitude,  ne  pré- 
sente pas  de  rectitude. 

frrectitudiser,  v.  act.  et  pron.,  s’ — ; ne  pas  don- 
ner, ne  pas  prendre  de  rectitude. 

Irrcctitudisme , s.  m.  ; ce  qui  est  continuellement 
contre  tosite  rectitude. 

Irrecutillable  , adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  re- 
cueillable,  ne  peut  être  recueilli  : cette  suc- 
cession est  irrecutillable. 

Irrecueilli,  e,  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a  pas  clé  re- 
cueilli : ccs  fruits  sont  irrecueillis. 

Irrecuit  , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  recuit  : celle 
chose  est  irrecuile. 

Irreculablc , adj.  des  2 g.  ; qui  n’esl  pas  reçu- 
labié  , ne  peut  , rie  doit  pas  être  reculé  : ce 
terme  est  irreculablc. 

Irreculé,  e,  adj.  ; qui  u’est  pas  reculé  : les  épo- 
ques de{>aicmeiU  sont  irreculée?. 

Irrécupérable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  u’esl  pas  ré- 
cupérable, ne  peut  être  récupéré  : ces  pertes 
sont  irrécupérables. 

Irrécupéré , e , adj.  ; qui  n’est  pas  récupéré  : ces 
avances  sout  irrécu perces. 

Irrécusé , e,  adj.  ; qui  n'e>t  pa«,  n’a  pas  été  ré- 
cusé : ce  témoin  fut  irrccusé. 

Irredemandable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  re- 
dcmandable  : cette  pièce  , ce  morceau  est  ir- 
redcmnndable. 

Irredcmandé,  e,  adj  ; qui  n’est  pas,  n'a  pas  clé 
redemandé  : la  pièce  fut  irredemandée. 

trredoulable,  adj.  des  2 g ; qui,  ce  qui  n’est  pas 
redoutable  , n’est  pas  à craindre  , ne  doit  pas 
être  redouté  : ccl  homme,  cette  puissance  est 
irredoutable. 

Ir  redoute  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas 
reJouté  : la  guerre  est  irredoutée. 
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Irredouier,  y.  act.  ; ne  pas  redouter-,  ne  pas 
craindre  : irredouier  les  événement!. 

Irredressnble,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  redres- 
sable,  ne  peut  être  redressé  : c'est  irredressa- 
ble. 

Irredrttté , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
redressé  : celte  chose  est  irredressée. 

Irredreeeer,  y.  act.;  ne  pas  tedresser  : irredres- 
ser  un  chemin,  une  chose. 

Irréductif,  ce,  adj,  ; qui  n'est  pas  réductif , n’o- 
père pas  une  réduction  , qui  ne  réduit  rien  : 
c’est  un  moyen  irréductif. 

Irréduction  , s.  f.  ; absence  de  réduction  ; état 
irréductif  : son  irrédurtion. 

Irréductivemmt,  ad*.  ; d'une  manière  irrédueti- 
vr,  sans  réduction. 

Irrcduit,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  réduit  : son  trai- 
tement est  irréduit. 

Irréédilable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  réédi- 
table , ne  peut , ne  doit  pas  être  réédité  : cet 
ouvrage  est  irrééditable. 

bréédité,e , adj.;  qui  n’est  pas,  n’a  pas  été  réé- 
dité; édité  de  nouveau  : cet  ouvrage  fut  ircé- 
dité. 

Irréel,  le,  adj.;  ce  qui  n'est  pas  réel,  ce  qui 
manque  de  réalité  : ce  bénéfice  est  irréel . 

Irriélecthn,  s.  f.  ; manque,  défaut , absence  de 
réélection  ; état  irréel»  : son  irréélection. 

Irréligibilitc  , s.  f.  ; état , qualité  irrééligible  : 
l’irrééligibilité.  ' 

Irrééliglble,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  rééligi- 
bte , ne  peut,  ne  doit  pas  être  réélu. 

Jrréellemeni  adv.  ; d’une  manière  irréelle , sans 
réalité  : vous  donner  irréellemeot. 

Irréélu,  e,  adj.;  qui  n’est  pas,  n'u  pas  clé  réélu: 
il  fut  irréélu.  -> 

Irréetiracinable  , adj.  des  3 g.  ; qui  n’est  pas 
réenracinabte  , enracinablc  de  nouveau  , qui 
n’est  pas  susceptible  de  te  rcenraeiner  : ces 
arbres  sont  ' irréenrariuables  : cet  vices  sont 
irréenrarinabics. 

Irréenraciné,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
réenraeiné , enraciné  de  houteau  : ce  vice  est 
irréenraciné  dans  son  cœur. 

Irréenracinemenl,  s.  m ; étal  irréenraciné  : l’ir- 
réenracinement des  vices  dans  le  cœur. 

Irrcenracmer  , v.  art.  et  pron.  , s’ — ; ne  pas 
faire  reprendre  racine  à des  plantes,  à des  ar- 
bres ; ne  pas  réenraciner  des  vices  eu  Son 
cœur  : ces  arbres  s'irrcenracinent  : les  vices 
s'irréenracinenl  en  son  cœur.  Les  vices  ne  s’ir- 
réenracinent  daus  le  cœur  que  quand  ou  sé  - 
vérife  ses  principes  de  vertu , qu'autaut  que 
l'on  re-te  invariablement  et  vertueusement  at- 
tache sus  devoirs  domestiques  et  de  société, 
qu’autaut  que  l'on  rcciprocise  l'acte  (Je  bien  , 
que  l’ou  reste  à un  acnlimeul  d’appréciation 
et  de  justice,  qu'autant  que  l'on  s'attache  à 
remplir  vis  b vis  des  autres  tous  les  devoirs 
que  nous  délirons  voir  remplir  envers  nom- 
mêmes.  Hors  toutes  ces  couditious , il  y aura 
réenrncinemeul  do  vice  dans  les  cœurs  , parce 
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qu’il  n'y  aura  dans  les  cœurs  rien  de  l’action 
de  vrai,  de  bien  et  de  juste  ; parce  que  toutea 
les  actions  ne  seront  plus  que  le  résultat  de 
l'immoralité  , d'une  bouleversante  insagesse  , 
et  parce  que  ces  mêmes  actions  n’appartien- 
dront plus  qu'au  s désordres  de  la  corruption, 
qu'aux  confusions  nées  de  l'ilrégularité  et  de 
l’inbamionie  des  choses.  Souvent  on  ne  désire 
l'acte  de  bien  que  par  besoin , et  ou  doit  tou- 
jours le  désirer  par  vertu, 'autrement  on  n'en- 
tre que  dans  un  égoïsme  corts gé  de  tous  ses 
vices.  On  exige  des  autres  des  devoirs  envers 
toi,  et  l’orgueil  et  l'indifférence  font  oublier 
cette  belle  et  si  utile  réciprocité  de  devoir  , 
réciprocité  que  le  vice  seul  étouffe , que  la 
raison  et  la  vertu  commandent  et  qui  embellit 
la  vie,  parce  qu’elle  alimente  toutes  les  harmo- 
nies sociales  et  domestiques.  Que  résulte-t-il 
de  cel  oubli  f Un  désordre  moral  qui  nuage 
la  vie  privée  et  de  société , qui  opère  la  desrtic- 
lion  detous  devoirs  ; car,  si  vous  ne  remplisses 
de  devoirs  envers  personne  , qui  est-ce  qui 
voudra  en  remplir  envers  vous  ! 

Irréttteoyable,  adj.  des 3 g.;  qui  n’est  pasréen- 
voyable , ne  peut  (être  réenvoyé  , envoyé  de 
nouveau  : cet  homme , cette  chose  est  irréen- 
voyable. 

Irréenvoyé,  e , adj.  ; qui  n’est  pas  , n'a  pas  été 
réenvoyé  : il  fat  irréenvoyé. 

Irréenvoyer,  y.  act.  ; ne  pas  réenvoyer  , ne  pas 
envoyer  de  nouveau. 

Irrefermable  , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  refrr- 
mahle  , ne  peut  se  refermer  i celte  porte  est 
irrefermable. 

Irrefermé,  e , adj.  ; qui  n'est  pas  refermé,  fermé 
de  nouveau  i la  porté  est  irrefermée' 

Irrefixable,  adj.  des  2 g.  ; qui  n’est  pas  refixable, 
ne  peut  être  fixé  du  nouveau  : cette  personne, 
cette  chose  est  irrefixable  en  ce  lieu. 

lrrrfizalion  , t.  f.  ; absence  de  refixalioli;  état 
irrefixè  : sou  irrcfixalion. 

Irrejixé,  e , adj.;  qui  n’est  pas  refilé,  fixé  de  nou- 
veau : il  est  irrefixè 

Irréfiéekieux  , s.  m.  , f.  «e;  celui , celle  qui  ne 
rélléchit  pas  : un  irrédéi  hieui , celui  qui  agit 
sansréllexion. 

Irréfleciif,  vt , adj.  ( d’irréflection  : nu  mouve- 
ment irréllcctif,  qui  n’est  pas  réfleclif,  qui  ne 
marque  pas  de  rélleciiou,  de  la  rcUcction  : 
c’est  un  acte  irréllcctif,. 

hrefitciitierntm,  adv.,  d'une  manière  irredective: 
sans  réllection  : agir  irréllcclivenieut. 

Irréformation,  s.  f.  ; absence  de  réfurmatinn  ; 
état  irréfnrraé  ; son  irréforiqalion  : c’e.-t  tou- 
jours par  une  irréformation  de  v ice  que  l'homme 
en  prend  de  plus  nombreux  et  de  plus  grands. 

Irréformé  , « , adj.  ; qui  n’est  pas , u’a  pas  été 
réformé  : il  fut  irréformé. 

Irrcformable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  réfor- 
mable, ne  peut  être  reformé  , formé  de  nou- 
veau : ce  corps  de  troupes  est  irreformable. 

Irr /formation,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
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refurmalion  ; état  irrefbrmc  : ion  irreformalion. 

Irréformé,  e,  adj . ; qui  n'etl  pas , n'a  pas  été 
reformé  : ce  corps  de  troupe  eil  irreformé. 

trrefoulable,  adj.  des  9 g.;  qui,  ce  qui  n'est  pas 
refoulable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  refoulé. 

Irre/ouU  , t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas 
refou'é.  Au  fig.  :qui  n’est  pas  repoussé  vers, 
contre , qui  n'est  pas  forcé  de  reulrer  dans. 

Irrefoulement , s.  ni.  ; état  irrefoulé  : sou  irre- 
foulement. , 

Irre/ouler,  v.  ad.;  ne  pas  refouler,  ne  pas  re- 
pousser vers,  contre,  ne  pas  faire  rentrer  dans  : 
irrefouler  les  personnes,  les  choses. 

Irrefrenablt,  adj.  des  9 g.;  qui  n'est  pas  refit- 
nalilc,  à qui,  à quoi  on  ue  peut  donner,  im- 
poser un  frein  : cet  homme,  celle  passion  est 
irrefrénable. 

Irrefrenant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  ne  fait  pas 
l’action  de  lefréncr,  de  se  refréner,  qui  n'est 
pas  refrénant,  ne  refrène  pas  : l'honneur  même, 
avec  tous  les  beaux  sentiments  qu'il  inspire 
sera- irrefrénanl,  si  l'homme  immodifieses  pas- 
sion et  n'abjure  l'immoralité. 

Irrrfréné  , s,  part  pas.  et  adj..;  qui  n’est  pas 
refréné  , qui  est  sans  frein  : ce  jeune  homme 
est  irrefréné  dans  ses  pussions. 

Irrefrcnement , a.  m.;  état  irrefréné  : son  irre- 
frénement. 

Irrefrénément,  adv.,  d'une  manière  irrefrénée  : 
se  conduire  irrefrénémeol. 

Irrefriner,  v.  act.  et  pr.  s'  — ; ne  pas  refréner, 
ne  pas  se  refréner;  ue  pas  réprimer,  ne  pas 
donner  de  la  retenue  aux  vices,  aux  passlbns  ; 
ne  pas  mettre , ne  pas  poser,  ne  pas  imposer, 
s'inimposer  des  freins. 

Irre/roidi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  re 
froidi  : e est  irrefroidi  : il  est  irrefroidi. 

Irrefroidir,  v.  ael.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  refroidir, 
ne  pas  se  refroidir  : s'irrefroidir  dans  ses  de- 
voirs, dans  ses  affections. 

Irrefroidistable , adj.  des  2 g.;  qiii  n'est  pas 
refroidissable,  ne  peut  être  refroidi , n’est  pas 
susceptible  de  se  refroidir  : cet  homme  est 
irrefroidissable  dans  ses  attachements , dans 
ses  affections,  dans  son  action  de  bien. 

Irrefroidisscant,  c,  part.  pr.  et  adj.j  qui  ne  fait 
pas  l'action  de  refroidir  , de  se  refroidir  ; qui 
n’est  pas  refroidissant , ne  refroidit  pas  : les 
obstacles  sont  irrafroidissanls  quand  il  J a 
ferme  volonté  de  faire  : de  légers  méconten- 
tements sont  irrefroidissants  quand  l'affection 
e.,l  gravée  dans  le  coeur  , quand  l'action  de 
bien  est  daus  les  penrbants  et  daus  la  con- 
victon. 

I rrefroidmement,  t.m.-,  étal  irrefroidi  ; sou  irre- 
froidissementfl  ’ ” 

Irrefusable , adj.  des  2 g.  j qui,  ce  qui  n’est  pas 
refusable  , ne  prut , ne  doit  pas  être  refusé  : 
Celte  personne,  ce  service,  celle  chose  est  ir- 
refussble. 

tr refuse,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est  pas,  n’a 
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pas  été  refusé  : cette  personno,  cette  chose  fut 
irrefusée. 

bref  user  , v.  act.  et  pr.  , s’ — ; ne  pas  refuser, 
ue  pas  accorder  ce  que  l'on  demande  : rrs 
services,  ces  choses  s'irrefusent. 

Irréfutabilité,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  est  rendu 
irréfutable  : ras  raisons  sont  irréfulahiliséee. 

Irréfutabilité',  v.  act.  ; rendre  irréfutable,  don- 
ner un  caractère  d'irréfutabilité,  ne  pas  donner 
prise  à la  réfutation  ; irréfutabiliser  un  rai- 
sonnement. 

Irréfutabilité , a.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui  est 
irréfutable  : ton  irréfutabilité. 

Irréfutable,  adj.  des  2 g.  ; qui,  ce  qui  n’est  pas 
réfutable , ue  peut  être  réfute  : c’cal  irréfu- 
table. 

bréfutablement , adv . ; d'une  manière  irréfutable: 
discuter  irréfutablement. 

Irréfatation , s.  f.  ; manque,  défant,  absence  do 
réfutation;  état  irréfulé. 

Irréfutaleur,  s.  m.,  f.  triee;  celui,  celle  qui  ne 
réfute  pas,  nu  réfute  mal. 

Irréfulé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas,  n'a 
pas  été  réfuté  : cet  avocat  fut  irréfulé  ou  le 
hit  mal. 

Irréfuter,  v.  act.;  ne  pas  réfuter,  ne  rien  réfuter: 
irréfuter  une  personne. 

Irrefulitme,  s.  m.;  système  d'irréfutalion., 

Irregardable , adj.  des  2 g.  ; ee  qui  n'est  pas 
regardable  , ne  doit  pas  être  regardé  : cea 
choses  sont  irregardables. 

frrrgardé , e , adj.  ; qui  n’csl  pas  regardé  : ces 
choses  sont  irregardées. 

Irregarnie,  e,  adj.;  ee  qui  n'est  pas,  n'a  pas  été 
regarni  : il  fut  irregarni. 

Irregamimable,  adj . des  2 g.  ; ce  qui  n’est  pas 
regaruissable,  ne  peut  être  regarni. 

Irrégi , e,  adj.  ; qui  n'est  pas  régi  ou  l’est  mal  : 
cette  larre  est  irrégie. 

Irréglable,  adj.  des  2 g.;  qui  o'est  pas  régla bla, 
ne  p<  ut  être  réglé:  celle  pendule  est  irréglable. 

Irréglé,  e,  adj.  ; qui  u’est  pas  réglé  ou  l’est  mal  : 
cette  montre  est  irréglée. 

Irregrettable,  adj.  de«  2 g.  ; qui,  eo  qui  n'est  pas 
regrettable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  regretté: 
celte  personne , celte  chose  est  irregrel table. 

Irregrellé,  e , adj.  , qui  n'est  pas  regretté  : co 
prince  est  irregrellé. 

Irrégularieable , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  n'est  pas 
régularisable  , que  l'ou  ne  peut  régulariser  : 
ce  compte,  cette  dépense  est  irrégularisable. 

Irrégularité , e . adj.;  qui  n'est  pas  régularisé, 
qui  manque  de  régularité. 

Irrthabililable,  adj.  des  2 g ; qui  n’est  réhabi- 
litable , ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  être 
réhabilité  : cet  homme  est  irrcbabililable. 

Irrf habilitation,  s.  f.  ; manque  , défaut,  absence 
de  ichahitiiatioii  ; comme  il  n y a t ien  d’infail- 
lible , pas  même  la  justice  humaine  ; il  sera 
toujous  bien  et  même  nécessaire  que  1rs  loia 
permettent  cl  facilitent  la  réhabilitation  de  la 
mémoire  d'uo  condamné  par  erreur  ; car 
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l'irréhaliilltation  est  une  douleur  des  familles 
quand  l'inuocence  est  reconnu. 

Irréhabiiiié.  e,  part.  pas.  et  adj;  ; qui  n'est  pas, 
n’a  pas  été  réhabilité  : ai  mémoire  fut  irre- 
nabililée» 

h réhabituer,  ».  act.  et  pr„  a’—;  ne  paa  rchabi- 
liier,  ne  pas  se  réhabiliter. 

Irrehauuable  , ad],  des  1 g.  ; qui  n’est  pas  re- 
haussable,  ne  peut  être  rr haussé  : ces  planchers 
sont  irrehousiablc» . 

Irrthatuianl,  t,  part.  pr.  et  adj.)  qui  ne  fait  pat 
l'action  de  rehausser,  qui  n'est  pas  rehaussant, 
ne  rehausse  pas  ou  ne  rehausse  paa  assez  : 
cette  pierre  , cette  pièce  Je  boit  est  irrehaus- 
santc. 

trrehanssd  , e , pari.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pat 
(chaussé  ou  ne  l'est  pat  assea  : cane  maison 
est  irre haussée. 

Irrehaunemenl , s.  m.  ; état  «rehaussé!  l'irre- 
bauasement  de  celle  maison. 

Irrthauuer,  ».  act.  ; ne  pas  rehausser  ou  ne  pas 
rehausser  assea  : irrebautser  une  maison  , un 

édifice. 

lrréinlrgrable,  adj.  des  1 g.;  qui  n’est  paa  réin- 
tégrable, ne  peut,  ne  doit  pas  élre  réintégré  : 
cetlefper sonne  est  irréinlégrable  dans  ses  biens. 

Irréintegration , a.  f.  ; état  «réintégré  : son 
irréinlégralion. 

Irréintégre,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas, 
n'a  pas  été  réintégré  t il  fut  irriiotégi  é dans 
ses  biens. 

Irrétmégrar,  ».  set.;  ne  pas  réintégrer  quelqu'un 
dans  les  biens  dont  il  a élé  dépouillé  : irréio- 
tégrer  une  personne  dans  ses  biens. 

Irrejtlable,  adj.  des  3 g.;  qui  n’est  pas  rejetable, 
ne  peut  être  rejeté,  que  l'on  ne  doit  pas  rejeter: 
ces  moyens,  ces  raisons  sont  irrcjelables. 

Irrejeté,  e,  adj.;  qui  n’est  pat  rejeté  : ces  pièces, 
ces  preuve»  sont  irrejelôes. 

lrrtjouiuanl,  e,  adj.  ; qui  n'est  paa  réjouissant, 
ne  réjouit  pas  : ces  nouvelles , ces  choses  sont 
«réjouissantes.  , 

IrrclAchable  , adj.  des  3 g.  ; qui  n'est  pas  relé 
chabie,  ne  peut  être  relèché  : ces  détenus  sont 
irrelAcbablet.  qui  n'esl  pas  susceptible  de  se 
relâcher  : cet  homme  est  irrelécbihle  dans  tes 
devoirs  et  n'en  est  que  plut  heureui. 

JrréIMé , e,  adj.;  qui  n’est  pas  relâché;  qui  n’a 
rien  perdu  de  aa  régularité  : l’homme  irrelâ- 
ché dans  scs  ma-nrs,  dans  sa  régularité  d'ac- 
tion, de  bien;  sera  toujours  heureux  et  honoré 
parce  qu’il  appartiendra  à celle  haute  mora- 
lité d'ordre,  de  justice  et  de  bienfaisance  qui 
beoréise,  fait  obtenir  et  apporte  tontes  les  re- 
connaissances humaines. 

Irrélargi,  e,  adj  ; qui  n'esl  pas  rélargi  : les 
rues  sont  irrclargie*. 

IrrelatabU,  adj.  des  2 g';  qui  u’eat  pu  relata- 
ble.  que  l'on  ne  doit  pas  relater,  dont  on  ne 
doit  pas  faire  mention  ; cct  acte,  ce  fait  eat 
nreUlable. 


Irrelatalion,  a.  f ; étal  irrelalé  : l’irrelatation  d’un 
acte,  d'un  tait. 

Irrelate,  t,  part.  pu.  et  adj.;  qui  n'eit  pat  re- 
laté : cet  acte,  ce  fait  eat  irrelalé. 

Irrelaler,  ».  act.;  ne  paa  relater,  ne  pas  men- 
tionner : irrelaler  un  acte,  un  fait. 

Irrelatif,  ve,  adj.;  qui  n’esl  pas  relatif,  qui  n’a 
pas  de  rapport  à. .. 

! /relativement,  ad».;  d'une  manière  irrelatire. 

Irrelalivilé  a.  f.;  état,  qualité  de  ce  qtii  n’est 
pis  relatif,  absence  de  relativité. 

Irrelevable,  adj.  des  3 g ; qui  n'est  paa  rde- 
▼sble,  ne  peut  se  relever,  être  relevé  : cette 
personne  est  irrelevable  de  son  abaissement. 

Irrelevant, e,  adj.;  qui  ne  relève  pas,  qui  n’est 
pu  de  nature  à rendre  une  considération  per- 
due, h faire  sortir  de  l'abaissement:  cette  ac- 
tion est  «relevante. 

h-relevé,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  relevé  : celle 
personne,  celte  chose  est  irrelevée. 

Irrelévement,  e.  m.j  état  irrele»é  ; {’irreléee- 
ment  d'une  personne,  d'uue  chose. 

Irrehusanl,  e,  sdj.;  qni  n’est  pas  reluisant,  ne 
reluit  pas  : e'est  induisant. 

Irremariable,  adj.  des  ■ g.;  qui  u’etl  pai  re- 
mariable, ne  peut  élre  rrmarié,  ne  doit  paa 
se  remarier  ; celle  personne  ut  irremaria- 
ble. 

Irremarié,  t,  adj.;  qui  n’est  pu  remarié  : il  ut 
irremarié. 

Irremarquable , adj.  du  t g ; qui  n'est  pas  re- 
marquable, ne  peut,  ne  doit  pas  être  remar- 
qué ; cette  personne,  cette  chose  ut  irre- 
marquable. 

Irremarqué , «,sdj.;  qui  n’est  pas  remarqué  l 
cette  personur,  celle  chose  ut  irremarquée. 

Irremboursable,  adj.  du  2 g.;  qu'  n'rat  pu  rem- 
boursable, ne  peut,  ne  doit  g ms  être  rembour- 
sé : celte  personne,  celte  créance  ut  «- 
rrtuboursable. 

Irremboursé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’e»t  paa 
remboursé  : cette  somme,  cette  créance  ut 
irrem  bout  sée. 

Irrernboursement,  a.  m.|  état  irremboursé  : son 
irremboursement . 

Irrembûurser , v.  ect.;  ne  pas  rembourser,  ne 
pas  opérer  un  remtioursemeul  ; irreniliouraer 
une  personne,  une  créance, 

Irremédier,  ».  ncul,;  ne  pas  renié  ne  paa 
porter  de  remède  i irremédier  a un  mal,  à un 
malheur. 

Irremerciable,  idj.  du  3 g.,  qui  n'esl  pas  re- 
merciablc,  ne  pent,  ne  doit  pas  être  remer- 
cié : cette  personne  est  irremerciable. 

Irremereié,  e.  adj.;  qni  n'est  pu,  n’a  pas  élé 
remercié  : il  fut  irremereié. 

Irremetiable,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  remet- 
table,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  remis  : celte 

affaire  est  irremettable. 

Irremit,  e.ajj.;  qui  n’est  pas,  n'a  pas  été  remis; 
Cette  personne,  cette  affaire  est  «remise. 
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IrremUe,  l.  f.;  absence  de  remise,  de  retarde- 
ment : son  irremise. 

IrrimittibilM,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu  irrémissible  : celle  bute  est  irrémis- 
aibitûéa. 

Irremiuiblieer,  v.  act.;  reudre  irrémissible  ir- 
rémissibilieer  une  faute. 

Irrémùlcnce,  s.  f. , étal,  qualité  de  ce  qui  est 
irrémetleat  : l'irrémillence  du  pouls,  de  la 
fièsre. 

Irremplaçable,  adj.  des  S g ; qui,  ce  qui  n'esl 
pas  remplaçablc,  ue  peut  être  remplace  : 
relie  personne,  cette  chose  est  irremplaça- 
ble. 

Irremplaeé,  «,  adj . ; qui  n'est  pas  remplacé  ou 
l'est  mal  : celle  personne,  celle  chose  est  ir- 
remplacée. 

lrrempli,  t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a'est  pas 
rempli  : ce  desoir  est  irretnpli. 

trrtmplir,  T.  act.;  ne  pas  remplir  ses  deroirt, 
aes  obligations  ; irremplir  ses  devoirs  c'est  se 
manquer  h sni-métne  : celui  qui  irremplit  ses 
devoirs  envers  la  société  encoure  le  mépris  de 
la  tout  monde  cl  la  répulsion  sociale. 

Irrtmplittoble,  adj.  des  3 g.;  qui  n’esl  pas  rem- 
plissabie,  ne  peut  être  rempli,  que  l’on  ne 
doit  pas  remplir  : ce  devoir  est  irremplissable 
imposer  à une  personne  des  devoirs  irrem- 
plis-ables,  c'est  l’apprendre  à n'en  remplir 
aucuns. 

Irremuable,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  remua- 
ble, que  l'on  ue  peut  remuer  : cette  chose  est 
irremuable.  Que  l'on  ne  pent  émouvoir  : 
celle  personne  est  irremuablr. 

Irremuant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  remuer;  qui  n'est  pas  remuant; 
cet  enfant  est  Irremuaut.  Qui  n'esl  pas  propre 
h émouvoir  : celle  scène  est  irremuaule:  ce 
discours  est  irremuant. 

Irremu i,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  re- 
mué 1 eette  personne,  celle  choie  est  il  re- 
muée. 

Irremuer,  v.  act.;'  ne  pas  remuer,  ne  pis  émou- 
voir : irremuer  les  pet  sonnes,  les  choses. 

Irrtnchéri,  e.  adj-;  qui  n'esl  renchéri,  n'esl  pas 

augmenté  de  prix  : ces  denrées  sont  irreuclié- 

■ 

trrtnehiritsable,  adj.  des  S g.;  qui  n’rlt  pas 
renchérissablr,  n'est  pas  susceptible  d'aug- 
mentation de  prix,  de  devenir  plus  cher  : 
res  denrées  sont  irreoehérissables. 

Irrenckérlitanl,  e,  adj.  ; qui  n’esl  pas  renché- 
rissant. M'augmente  pas  de  prit  : ces  mar- 
chandises sont  irrencliéristantra. 

Irreneomrable,  adj.  des  t g.;  que  l’on  ne  peut 
rentrer  : cet  homme  est  irrencontrable. 

Irrendable,  adj.  des  î g ; qui  n’est  pas  renda 
ble,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  rendu  : cette 
chose,  ce  mal  est  iireniUlde. 

Irrendtur,  s.  m.  f.,  et;  celui,  celle  qui  nerend 
pas,  rien  l c'est  un  irreudeur,  il  prend  con- 
stamment chez  les  autres  et  ne  rend  rien. 


Irrendu,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  rendu  au  est  mal 
rendu  : cette  chose  est  ir  rendue. 

Irrendurei,  e,  sdj.  ; qui  n'est  pu  reodurci  : 
eette  chose  est  irrendtircie. 

Irrendureieeanl,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  rendur- 
cissaol,  ne reudurcil  pas  : c'est  inendurcis- 
•sut. 

Irrendureintement,  ».  m.;  étal  irrendurcie  : 
sou  irrendnrcissement. 

Irreniable,  sdj.  des  3 g.;  qui,  ce  qui  n'est  paire- 
niable,  ne  peut  être  renié  : il  est,  c’est  irre- 
niable. 

Irrenimnment,  abv.;  d’une  manière  irreoianle, 
sans  renier  : il  répoud  irreniaminenl. 

Irre  niant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  renier;  qui  n’esl  pas  reniant,  ne 
présente  pas  une  renialion  : des  paroles  irre - 
mantes  : une  déclaration  irrenttnls. 

Irrenialion,  s.  f.;  état  irrenié  : l'irreniation  d’uua 
personne,  d'un  fait. 

Irrenié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’esl  pas  renié: 
il  est  il  renié. 

Irreniemetn,  s.  m.;  même  signilîcatiou  qu’irre. 
niai  ion  ; son  irrenicinrnl. 

Irrenier,  v.  act.;  no  pas  rrnier  ; ne  pas  désa- 
vouer, ne  pas  déclarer  contre  la  vérit*. 

Irrenieur,  s.  m.  f.,  te;  celui,  celle  qui  uereuie 
pas,  rien  : c'est  un  irrenieur. 

Irrenimte,  «.  m.;  système  d'irrenialion  : c'est  de 
l'irrenisme. 

Irrenommable,  adj  des  3 g ; qui  n'est  pis  re- 
nommible,  ne  peut,  ne  doit  pas  cire  renom- 
rné,  nommé  de  nouveau  : cet  homme  est  irre- 
ootnmable. 

Irrenommé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas, 
n'a  pas  été  renommé,  nommé  de  nouveau  : 
il  fut  irrenommé. 

Irrennmmer,  v.  art.;  ne  pas  renommer,  ne  pas 
nommer  de  nouveau  ; irrenommer  à uu  em- 
plot.  - 

Irrenomminaiion , t.  f.;  état  irrenommé  i son 
irrenommintiioR  fut  le  résultat  d’une  intri- 
gue. 

Irrenonçable,  adj.  des  3 g;  ce  i quoi  on  ne 
doit  pas  renoncer  : c'est  irrenonrablr. 

Irrenoncialion,  s.  I.;  absence  de  renonciation; 
opposé  de  renonciation  : l'irrcnonciatiun  a 
un  penchant  vicieux  augmentera  toujours  lo 
nombre  des  {vices. 

Irrenouable,  dj  ; des  3 g.;  qui  n'est  pas  renoua- 
hle,  ne  peut  être  renoué  : cette  négociation 
rat  irre  nous  blc. 

Irrei loué,  e,  adj.;  qui  n'rat  pas  renoué  ; cetto 
affaire  est  iricuouéc, 

Irrenouamnt , s.  m.;  absence  de  renouemeat  ; 
étal  irreooué  : son  Irrenouement. 

Irrenouvelable,  adj.  des  3 g.;  qui  n'est  pas  re- 
nouvenable,  ne  peut,  ne  doit  pas  dire  renou- 
télé:  ce  billet,  celte  recommandation  est  Ir- 
reuouvelable. 

!rrenouveli,e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas 
renouvelé  : Ce  titre  est  [rreoouvelé. 
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lmnotvellement,  «.  u . ; élit  Irreaouvehi  : l'irrc- 
nouvellement  d'un  titre,  d'un  billet. 

Irrenouveler,  v.  a.;  ne  pas  renouveler  : irrenou- 
veler  une  scène,  uu  méfait,  un  titre  un 
billet. 

Irrenversable,  edj.  Je» 2 g.;  qui,  ce  qui  n'e*l  pas 
renveruble,  ne  peut  être  renversé  : ce  gou- 
vernement, celte  ebote  est  irrcuveraeble. 

Irrenverté,  e,  tdi  qui  n’est  pas  renversé:  ce 
gouvernement  est  irrenverté  : cette  chose 
est  irren  versée. 

Irrmvcrtcmuu,  a,  m.;  état  irrenversé  ; l irren- 
versemeut  Jet  idées,  de»  principes,  de» 
choses. 

Irrenvoi,  s,  m.;  absence,  défaut  de  renvoi  : l'ir- 
renvoi  des  choses,  des  pièces. 

Irrenvoyablt,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  ren- 
voyable,  ne  jieut  être  renvoyé,  refusé,  chas- 
sé; remis  è un  antre  temps,  à qui  on  ne  peut 
donner  sou  congé  ; cet  homme,  celle  chose, 
cette  affaire  est  irrenvoyable. 

Irrtnvoyé,  a,  adj.;  qui  n'est  pas  renvoyé,  refu- 
sé, retourné,  congédié,  remis  a un  autre 
temps:  cet  homme,  cette  chose,  cette  affaire  est 
irren voyce. 

Irréparabilisv,e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  irréparable  : elle  est  irréparabi  • 
Usée. 

Irréparabiliter,  v.  a.  et  pr.  »'  — ; rendre  deve- 
nir irréparable:  irréparabitiaer  une  chose. 

Irréparanl,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  réparer,  qui  n'est  pas  réparloti 
ne  répare  pas  : ce  travail  est  irrépannt1  « est 
irréparanl. 

Irréparaltur,  s.  m.;  f.  trie < ; qui  n’est  pas  ré- 
parateur, celui,  celle  qui  ne  répare  pas, 
rien. 

Irriparatif,  c«,  adj.;  qui  n est  pas  réparatif, 
n'est  pas  de  la  réparation  : c'est  irrépa- 
ratif. 

//réparation,  s.  f ; absence  de  réparation  ; état 
irréparé  : l'irréparalion  de  cette  maison. 

Irréparativanent , adv.;  d'one  manière  irrépa- 
rative,  sans  réparation  ; vous  vous  excusez 
irréparal  ivement . 

Irréparé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  ré- 
paré, on  l'est  mal  : cette  maison  est  irré- 
paré e. 

Irrépanr,  T,  a.;  ne  pas  réparer,  on  réparer 
mal  : irréparer  une  maison . 

Irrepasiable , adj.  de»  2 g.;  qui  n'est  pas  repas 
sable,  ne  peut  être  repassé  ; ce  linge  est  irrr- 
pa  stable. 

Inepatsé,  e,  par.  pas,  et  adj.;  qui  n'est  pas  re- 
passé ou  l'est  mal  : ce  linge  est  irrepassé, 

Irrepastcr,  v.  a.;  ne  pas  repasser  ou  repasser 
mal  : irrepasser  du  linge,  le  linge. 

Irrtpentant,  e,  adj.; qui  n'est  pas  repentant,  ne 
se  repent  pas  ; 11  est  irrepentanl  du  mal  qu'il 
a fait.  - 

Irrepesable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  rc- 
peesble,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  repéré  : ces 
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marchandises , ces  ballots  sont  irrepesa- 
bles.  ■ s 

irrtpèté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas,  u'a 
pas  été  repesé  : tout  cela  fut  irrepelé. 

Irrepitement,  s.  m.;  état  irrepesé  : son  irrépè- 
sement. 

Irrtpèter,  v.  a.;  ne  pas  repèser,  ne  pat  peser  de 
nouveau:  irrepeser  le» choses.  ' 

Irrépétable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pat  ré- 
pétable, ne  peut,  uejdpii  pat  être  répété  : cet 
choses  sont  irrépétible».  • . 

Irrepété,  a,  adj.;  qui  n’ast  pas,  n'a  pas  été  ré- 
pété : ces  propos  furent  irrépétés. 

Irrepemblatle,  adj.  des  2.  g ; qui  n’est  pas  rt>- 
peoplable , ne  peut  èirc  repeuplé  : ce  pays 
est  irrepeuplable. 

Irrepeuplè , e,  adj.;  qui  o’est  pat  repeuplé:  ces 
contrées  sont  irrepeuplées. 

Irreplacable,  adj.  des  2 g.;  qui  ne  peut  être  re- 
placé, remis  il  sa  place  : ces  choses  sont  irre- 
plaçables. 

Irreptacé, e,  adj.;  qui  n'eat  pat  replacé:  celle 
chose  est-  irrepiacée. 

Irreplantabie,  «dj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  re- 
plantable,  ne  peut  être  replanté;  lia  sont  ir- 
replantahles. 

Irrepbanti,  e,  qui  n'est  pas  replanté  : ces  arbres 
■ont  irreplanlés. 

irréplitfuable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'eat  pas  ré- 
pliquable,  ne  peut  être  répliqné,  ce  à quoi 
on  ne  peut,  on  ne  peut  rien  répliquer  : c'est 
irrépliquable. 

Irrepioinbable,  adj.  des  deux  g.;  qui  n'est  pas 
replombable,  ne  peut  être  replombé. 

Irreplombé,  e, adj.;  qui  n’eat  pas  replombé,  ou 
l'est  mal  : ces  chose»  sont  irreplombées. 

Irreplombement,  a.  m.;  état  irreplombé  : »on 
irreplombement. 

Irreptongeable,  adj.;  qui  n'est  pu  replongea- 
ble,  qui  est  insusceptible  de  se  replonger  : 
les  leçons  du  passé  lui  profite,  et  il  en  a re- 
tiré des  expériences  et  des  prudences  qui  le 
rendent  irrcplongeablc  dans  le  malaise  et  le 
malheur. 

Irreplongé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
replongé:  il  est  irreplongé  dans  la  débau- 
che. 

Irreplongement,  s-  m.;  état  irreplongé  : son  ir- 
replongcmeul  dans  la  débauche, 

Implonger,  v.  a.  et  pr.  s' — ; ne  pas  replonger, 
ne  pas  se  replonger  : après  s’èlre  rorrigée  de 
ses  défauts,  de  ses  imperfections  et  de  set  vi- 
ces, l’homme  ne  s’irreplongera  dans  les  tra- 
vers de  vie  que  par  la  pratiques  des  différen- 
tes vertus  dans  lesquels  il  sera  entré,  que  par 
l'action  d'honneur,  de  justice  et  de  bien. 

lirepoli,e,  adj.;  qui  n'est  pat  repoli,  nu  l'est 
mal  : c’est  irrepoli. 

Irrtpolisrable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas 
repolissable,  ne  peut  être  repoli  : c'est  irre- 
poltssablc. 
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Irrepolissement,  i.  m.;  état  irrepoli  : ton  irrc' 
polissement. 

Importable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  repor- 
table, ne  peut,  ne  doit  pas  être  reporté  : c’est 
irreporlabie. 

Irreporté,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  reporté:  cet 
article,  cet  objet  est  ir reporte. 

Irrepoussabte,  adj.  des  3 g.:  qui  n'est  pas  res- 
poussable  : l'ennemi,  cette  proposition  est  ir- 
repotissable. 

Irrepoustanl,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  repoussant, 
ne  repousse  pas  : cette  chose  est  irrepous 
santé. 

lnepoussé,e,  adj  ; qui  n’est  pas  repoussé  : celte 
personne,  cette  proposition  est  irrepous- 
sée. 

Irreprenable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  re- 
prenable, dont  ou  ne  peut,  dont  on  ne  doit 
pas  se  remettre  en  possession  : celte  place, 
cette  chose  est  imprenable. 

Irreprésentable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  re- 
présentable, ne  peut,  ne  doit  pas  être  repré- 
senté : c'est  irreprésentable. 

lrreprisenlé,e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  n'est  pas 
teprésentée  : tout  cela  fut  irreprésenté. 

Irrépréeenter,  Y.  a.;  ne  pas  représenter,  ne  pas 
mettre  sous  les  yeux,  ne  pas  faire  de  représen- 
tation : irreprésentcr  les  choses,  les  objets. 

Irrrépressibilité,  s.  f.;  étal  irrépressible  : son 
irrépressibililé. 

Irrépressible,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas 
répressible,  ne  peut,  ne  doit  pas  cire  repris, 
ch.Uic  : cette  personne  est  irrépressible. 

Irrépressif,  ve,  adj.;  qni  n'est  pas  répressif,  ne 
réprime  pas  : ce  moyen  est  in-épressif. 

Irrépressivement,  adv.;  d'une  manière  irrépres- 
sive, sans  répression. 

Irréprimande,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
réprimande  ; incorrection  : la  réprimande  est 
nécessaire;  mais  si  elle  est  dure,  grossière  , 
habituellement  intempestive,  elle  est  plus  nui- 
sible que  l'irrcprimande. 

Irréprimé , e , adj . ; qui  n’est  pas  réprimé  : ses 
passions  sont  imprimées. 

Irreproché , e,  adj.  ; qui  n’est  pas  reproché  : 
cette  chose,  ce  bienfait  est  irreproché. 

Irreproductibilité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 
est  irreproduclible,  de  ce  qui  ne  peut,  ne  doit 
pas  être  reproduit  : son  irreproductibilité. 

Irreproductif,  ve  adj.  ; qui  n'est  pas  reproduc- 
tif : il  est  irreproductif. 

Irreproduction,  s.  f.  ; manque,  défaut , absence 
de  reproduction  : l’irreproduclion  des  choses. 

Irrcproductwcmenl , adv.  ; d’une  mauière  irre- 
produclive. 

Ineproduit,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
reproduit  : ces  succès  sont  irreproduits. 

Irreproduire,  v.  act.;  ne  pas  reproduire,  ne  pas 
présenter  de  nouveau. 

Irréprouvable , adj.  des  2 g.;  qui  n'ett  pas  ré-, 
prouvable  , ne  peut , ne  doit  pas  être  ré- 
prouvé : cette  personne  est  irTéprouvable, 
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Irrépublicain,  e,  s.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  répu- 
blicain ; ce  qui  n'a  rien  de  républicain  : un 
iriépublicain  : c'est  irrépublicain. 

Irrépublicainelé  , s.  f.  ; defaut  , absence  de  ré- 
pubbeaineté;  état,  qualité  de  ce  qui  n’est  pas 
républicain. 

Irrépublicanisalion,  s.  f.  ; état  irrépublieanisé. 

Irrépublicanisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n'est 
pas  républicanisc,  rendu  républicain  ; qui 
n'est  pas  selon  les  principes  républicains. 

Irrépublicaniter,  V.  act.  et  pron.  s’ — ; ne  pas 
républicaniser,  ne  pas  ae  républicaniser  ; ne 
pas  rendre  ; ne  pas  devenir  républicain  ; no 
pas  propager  les  opinions  républicaines  , ne 
pas  agir  par  un  principe  républicain. 

Irrépublicanisme , s.  m.  ; tout  ce  qui  est  con- 
traire , opposé  au  tépublicauisme  ; système 
d'irrepublicauisation. 

Irrésignatio n,  s.  f.  ; manque,  défaut,  absence 
tl’irrésignalion  ; état  irrésigoé  : la  résignation 
aux  malheurs,  aux  peines  qui  arrivent  et  qu'il 
est  impossible  d'éviter,  est  un  grand  acte  de 
caractère  cl  de  raison  ; elle  honore  l’homme 
en  le  consolant.  L'irrésignalion  au  contraire 
uc  montre  et  ne  prouve  qu’une  déshonorante 
pusillanimité,  n'apporte  k l’homme  que  d'in- 
consolantes aides , d’irréparables  décourage- 
ments et  le  livre  à tous  les  coups  de  l'infor- 
tune et  de  la  fatalité.  De  la  résignation- 
naissent  de  grandes  vertus;  de  l’irrésignation 
naissent  des  vices,  notamment  l'inénergie  qui, 
souvent  jest  la  seule  cause  de  la  perte  de 
l'bommc. 

Irrêsigné,  e,  adj.  ; qui  n'est  pas  résigné  : cette 
personne  est  irrésignée. 

Irrésiliable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  résilia- 
ble, oc  peut , ne  doit  pas  être  résilié. 

Irrésiliation,  s f. ; absence  de  résiliation;  état 
irrésilié  : l’irrésiliation  d’un  marché , d’un 
bail. 

Irrésilié',  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’est  pas  ré- 
silié, cassé  , annulé  : ce  bail;  ce  marché  est 
irrésilié. 

Irrésilier,  v.  act.  ; ne  ps  résilier,  ne  pas  cas- 
ser, ne  pas  aonuler  : itrésilier  un  bail,  un 
marché. 

Irrésistammenl,  adv.;  d'une  manière  irrésistante, 
sans  résistance  : il  s’est  livré  irrésistammenl. 

Irrésistance,  s.  f.;  manque  , défaut,  abseuce  de 
résistance  ; opposé  de  résistance  : son  irrésis- 
tanee. 

Irrésistant , e , adj.  ; qui  n’est  pas  résistant,  ne 
résiste  pas  : cette  force  , celle  chose  est  itré- 
sislanle. 

Irrésislaleur,  s.  in.,  f.  trice-,  celui,  celle  qui  ne 
résiste  pas,  qui  n'apporte  pas  de  résistance  : 
c'est  un  irrésistatour. 

Irrésister,  v.  neul.;  ne  pas  résister,  ne  pas  s’op- 
poser, ne  pas  apporter  de  résistance  : irrrsis- 
ter  aux  entraînements  des  passions  , c'est 
courir  II  sa  prie. 

Irrésistibilité,  e,  part.  pa*.  et  adj.  ; qui  rst 
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rendu,  devenu  irrésistible,  de  nature  h ce  que 
l'on  ne  puisse  résister  : ses  instaures  sont  tou- 
jours irrésistébilisées  par  le  bon  cœur  et  l'a- 
ménité. 

Irrrsittibiliter,  v.  act.;  rendre,  devenir  irrésis- 
tible, de  nature  i ce  que  l’on  ne  puisse  résis- 
ter : irrésistibiliser  ses  arguments. 

Irrisitlisme,  a.  ni.;  continuelle  irrésistanee,  sys- 
tème d'irrésistauce  : plus  on  obéit  à ses  pas- 
sions et  plus  on  les  satisfait , plus  alors  on  les 
irrésistibilité  ; parce  qu'obéies  et  satisfaites 
elles  s'excitent  et  veulent  de  nouvelles  alimen- 
tations. L'homme  qui  s'immorigine,  qui  obéit 
à toutes  ses  fougues,  sera  toujours  victime  de 
l'irrésistisme  dans  lequel  il  reste  contre  lui- 
inéine;  parce  que  tout  cbes  lui  appartiendra 
au  traven,  à l'exagération  et  il  la  violence. 

Irrespect , s.  m.  ; manque,  début,  absence  de 
respect  : c'est  toujours  par  notre  irrespect  en 
vers  les  autres  que  nous  attirons  l’irrespect 
envers  nous-mêmes  : le  plus  sûr  moyen  pour 
déconsidérer  les  personnes,  césl  le  peraitlagc 
et  l'irrespect  public. 

Irrespeetable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  res- 
pectable, ue  doit,  ne  mérite  pas  être  respecté  : 
c’est,  il  est  irrespeclable. 

Irrespect!,  a,  part.  pas.  et  adj.  ; qoi  n’eat  pas, 
u’a  pas  été  respecté  : ces  personnes,  ces  cho- 
ses sont  irrcspectées. 

Ir  respecter,  a.  ad.  et  pron.  a’ — ; ne  pas  res- 
pecter, ne  pas  se  respecter  : irrespecler  les 
personnes,  les  choses,  les  lieux. 

Irrespirable,  adj.  des  2 g.;  que  l’on  ne  peut 
respirer,  ce  qui  u'est  pas  respirable  : celte 
odeur  est  irrespirable- 

Irreeponsabilist,  e,  part,  pas.  et  adj.;  qui  n’eat 
pas  reodu  responsable,  qui  est  affranchi  de 
toute  responsabilité  : ces  ministres  sont  ir- 
res|M>nsabiliaés. 

lrrespontabiliser,  t,  act.;  ne  paa  responsabili- 
ser, ne  pas  rendre  rc-ponsable,  affranchir  de 
toute  responsabilité  : irresponsabiUser  les 
princes,  les  ministres. 

Irretponsabilismc,  *.  m.;  système  d'ii responsa- 
bilité. 

Irrcsponsablanenl , adt.;  d'une  manière  irres- 
ponsable : il  agit  irresjimisalilement. 

IrretsemblaHce,  s.  [.;  manque  , défaut,  absence 
de  ressemblance;  élat  irressemblanl  ; V'iires- 
scmblauce  des  perxtoncs  , des  utiosea  : sou 
irressemblauce  avec... 

Irressemblanl , e , adj.  ; qui  n'est  pas  ressem- 
blant , ne  ressemble  paa , n'a  pas  de  ressem- 
blance avec...  : ces  personnes,  ces  choses  soûl 
irressemblantes. 

Irreuemelable,  ad;,  des  3 g.;  qui  n'est  paa  res- 
aeuielable,  ue  peut,  ne  mérite  pas  être  resse- 
melé :*ces  bottes  sunt,im-ssemelab!es. 

Irrcssemeld , e.  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas 
ressemelé  ou  l’est  uial  : ces  souliers  sont  tr- 
reatemclés. 

Irresienlissabte , adj.  des  2 g,  ; qui  n’est  pas 
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ressenlissable,  ne  peut  être  ressenti,  qui  n'es1 
pas  de  nature  à se  faire  ressentir  : c'est  ir- 
ressentissable. 

Irresserrablt , adj.  des  S g.  ; qui  n’est  pas  res- 
serrable  , ne  peut  être  resserré,  que  l'on  ne 
doit  pas  resserrer  : ccs  choses  sont  irresserra- 
blea. 

Irreuerré , e , part.  paa.  et  adj.;  qui  u'est  pas 
resserré  : ces  choses  sont  irresserrées. 

Irresterremenl,  s.  m.,  élat  irresserré  : son,  leur 
irresserremeut. 

Irresierrer,  v.  act.;  ne  pas  resserrer,  ne  paa  te- 
nir resserré  : irresserrer  les  choses. 

hressuscitable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  res- 
suscitablc,  ne  peut  ressusciter  : les  morts  sont 
irressuscilable*.  Au  fig.  : que  l’on  ne  peut, 
que  l'on  ne  doit  pas  renouveler,  faire  revivre: 
ces  querelles,  ces  discutions  sont  irrésuscita- 
bles. 

Irtestaurable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  res- 
taurable,  que  l'on  ne  peut  restaurer  : ces  appar- 
tements sont  irrestaurables. 

Irrestauranl,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  restaurant, 
ne  restaure  pas  : cette  nourriture  est  irreslau- 
rante  ; ce  travail  est  irrestaurant  : une  répa- 
ration irrescaurante. 

Irreslaure,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  restauré  ou 
l'est  mat  S il  est  irrestauré. 

Irreslituable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  pas  res- 
tituable, ne  peut,  ne  doit  pas  être  restitué  : 
c'est  irreslituable  : ces  choses  soin  irresti- 
tuables. 

Irreitilué,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  restitué  : ces 
choses  sont  irreatiluées. 

Irrestitulian,  a,  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
restitution;  élat  irreshtué  ; l’irrestitution 
d'une  chose. 

Irrestreignable,  adj-  des  2 g.;  qui  n'est  pas  res- 
treignablc  , ne  peut,  ne  doit  pas  être  res- 
treint : ces  personnes,  ces  propositions,  ces 
convention  sont  irtesircignables 

Irrestreint,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  restreint  ; il 
est  irrestreint.  % e 

Irteslriclif,  ve,  adj.;  qui  n'est  pas  restrictif,  qui 
ne  restreint  pas,  ne  limite  pas. 

frrestriciion,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
restriction;  élat  iirerlrciul. 

Irresirieilvemeni,  adv,;  d’une  mauière  irrestric- 
tive, sans  restriction. 

Irrcsiriclitme,  s.  m.  ; système  d'irres'.riction. 

Irrésumable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n'est  fias  ré- 
•umitble,  ne  peut  te  résumer  : c’est  irrésuma- 
ble. 

Irrcsumd,  e,  adj.;  qui  u'est  pas  résumé  ou  l'est 
mal  : ce  plaidoyer  est  irrésumé. 

Irrdsurectibilite,  s.  f.;  élat  irrésureetiblc,  d'im- 
possibilité de  retour  de  la  vie  à la  mort  : fir— 
résiireclibil.té  du  corps. 

Irrdsuriectiblc,  adj.  des  2 g ; qui  u'est  pas  ré- 
surreclible  , ne  pas  susceptible  de  résurrec- 
tion , qui  ne  peut  être  amené  de  la  mort  à 
la  vie  : l'homme  est  iiréaurrectiblc. 
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rréiabli,  c,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  ré- 
tabli : cette  chose  est  «rétablie  : sa  sanie  est 
irrélablie  • ses  affaires  sont  «rétablies. 

Irrétablir,  v.  act.  et  pr.,  s’-  ; ne  pas  rétablir,  ne 
pas  se  rétablir  : irrétablir  les  choses. 

Irrétablissable,  adj  des  2 g.;  qui  u'est  pas  réfn 
blissable,  ne  doit  pas  être  rétabli,  qui  ne  peut 
se  rétablir  : ces  choses  sont  irréiablissables  : 
cri  homme  est  iirétablissablc. 

Irrétablimemcnt , s.  m.;  absence  de  rétablisse- 
ment : état  irrétabli  : l'irrétablissemmi  des 
choses,  de  ses  affaires,  de  sa  santé. 

Irretaillable , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  retail- 
lable,  ne  peut,  ne  doit  pas  être  retaillé. 

Irretaillé , e,  adj.;  qui  u'est  pas  retaillé  ou  l'est 
mal  : cette  plume,  celte  pierre  est  irretailléo: 

Jn-elai (table  , adj.  des  2 gen.;  qui , ce  qui  n'est 
pas  rctardable,  ne  peut  , ne  'doit  pas  être  re- 
tardé : cette  personne,  ce  travail,  cette  be- 
sogne est  irreiardüble. 

lrretardani , t , part,  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pa* 
l'acfiou  de  retarder,  de  se  retarder  ; qui  u'est 
pas  retardant , ne  retarde  pas , ne  cause  pas 
de  retard  : cette  mesure,  cette  opération  est 
irretardaute. 

Irratar  data  ire  , s.  al  adj.;  qui  n'est  pas  retarda- 
taire , n'est  pas  en  retard. 

Irretardaieur,  s.  m.,  f.,  trice  ; celui , celle  qui 
ne  cause  pas  de  retard  , ne  retarde  pas,  rien  : 
c'est  un  irrelardateur. 

Irrctardù  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas, 
n'a  pas  été  retardé  : cette. affaire  lut , est  ir- 

relarJéc. 

Irrtlardemctiî , s.  m.;  état  irretardé:  lirretarde- 
ment  d’une  affaire,  delà  marche,du  mouvement 

Jrretarder , v.  act.;  ne  pas  retarder,  ne  pas  cau- 
ser, ne  pas  apporter  de  retard  : «retarder  un 
paiement , une  décision. 

Irreitnable,  adj.  des  2 g.;  qui , ce  qui  n'e>»l  pas 
reteoable,  ue  peut , ne  doit  pas  être  retenu  : 
cette  personne  est  irreteoable  : ces  choses 
sont  irretenables. 

Jrrttenu,  e,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de  ra 
tenue,  de  modération,  de  modestie,  de  frein  : 
son  «retenue  : il  est  bon  de  jouir  des  choses, 
la  jouissance  de  tout  est  désirable  ; mais  il  faut 
savoir  jouir,  et  on  obtient  ce  savoir  que  par 
l'appréciation  des  choses  , et  surtout  par  une 
sage  retenue  dans  les  jouissances.  En  tout  il 
faut  à l'homme  de  la  reteuue  ; parce  qu'en  tout 
la  modération,  la  modestie  et  la  dccence  tout 
nécessaires;  et  ce  n'est  que  par  la  reteuue  qu’il 
•c  ménage  et  conserve  la  vie , les  beautés  de  la 
vie  et  l«s  estimes  de  la  société.  L'irretenue  le 
déprave  el  le  dégrade;  parce  que  l'ir retenue  b 
conduit  à tous  les  excès,  à tomes  les  corrup- 
tions et  le  précipite  dans  l'avilissement  el  l'ab- 
jection. 

Irretniu,  e,  adj.;  qui , cc  qui  n'est  pas,  n’a  pas 
été  retenu  : ces  choses  sont  «retenues  ; son 
paiement , son  traitement  fut  inctenu  : cette 
personne  fut  ir retenue. 


Irretirable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  retira  - 
hle,  ne  peut , ne  doit  pas  être  retiré,  qui  n’est 
pas  susceptible  de  se  retirer  : ce  projet,  celle 
proposition  est  irretirable: 

Irreliré , t , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  re- 
tiré : cette  proposition  , cette  chose  est  irre- 
tirée. 

Irretirement , s.  m.;  état  «retiré  : l’irretiremcnt 

/ d’une  chose. 

Irrttirer,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; ne  pas  mirer  : 
irretirer  sa  parole. 

Irreiraciable  , adj.  des  2 gen.  ; qui  n’est  pas  ré- 
tractable , ce  que  l’on  ne  peut  rétracter  ; 
cette  promesse,  celte  proposition  est  irretrac- 
lable. 

Irrélraciaion  , s.  f.;  absence  de  rétractation  ; 
état  irrélracté  : son  irrétractation  : l’irréirac- 
i ai  tou  d’une  promesse,  d’une  proposition. 

Irréiracté,  e,  adj.;  qui  n’est  pas,  n'a  pas  été  ré- 
tracté : sa  promesse  est  irretractée. 

Irretraitable , adj.  des  2 gen  ; qui  n’est  pas  re- 
traitable  , ne  peut , ue  doit  pas  être  retraité, 
h qui  on  ne  doit  pas  douner  de  retraite  : ce 
fonctionnaire,  ce  militaire  cal  irretrailable. 

Irretraité , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
retraité,  n'a  pas  de  retraite,  ne  jouit  pas  d'uoe 
retraite  : cel  oflicicr  est  «retraité. 

I (retraiter,  v.  act.;  ne  pas  douner,  ne  pas  accor- 
der une  retraite,  uuc  pension  de  retraita  : 
«retraiter  un  fonctionnaire,  un  militaire. 

Ivrctranchable , adj.  des  2 g.  ; qui  n'est  pas  ra- 
traocbable  , ue  peut , ne  doit  pas  être  retran- 
ché : c’est  irretranchable  : celle  dépense  , 
cette  chose  est  irretranchab'e. 

Irrttranchant , t,  adj.;  qui  n’est  pas  retranchant, 
ue  retranche  pas,  rieu  ; cette  mesure  est  irre- 
trnuchanla  : ce  calcul  est  «retranchant. 

Irreiranché  , e , adj.;  qui  n’est  pas  , n’a  pas  été 
retranché  : celte  dépense,  cette  chose  est  ir- 
retranchée. 

Irretranchement , s.  m.;  absence  de  retranche- 
ment ; étal  irrelranchè  : son  «relram  henn  nt. 

trr étréci , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n’est  pas  ré- 
tréci : ce  vêtement , son  esprit  est  «rétréci. 

Irrétréeir , ▼.  act.;  ne  pas  rétrécir  : «rétrécir 
un  chemin , uu  vêtement.  Au  lig.  : irrétréeir 
l’esprit. 

IrntréciisablCf  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  ré- 
trccissable,  ne  peut , ne  doit  pas  être  ntréci  : 
ce  chemin  , ce  vêtement  est  irrétrécissable. 

Irrélrécistemctil , s.  m.;  étal  «rétréci  : l'irrélré- 
cisscnicnt  d'un  chemin,  d'un  vêlement. 

trretribuable , adj.  des  2*g.  ; qui  n'est  pas  rétri- 
buablc,  ne  peut , ne  doit  pas  être  rétribué  : 
celte  persouuc,  ce  travail  est  «rétribua blc. 

Irrétribué , e , adj  qui  n’est  pas  rétribué  : ce 
ti avait  est  irrétribué  ; cette  personne  est  irré- 
Iribué. 

Irrétributinn , s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
rétribution  ; état  «rétribué  : l'irrélrihulion 
d’une  personne , d'uu  travail  : son  «rétribu- 
tion. 
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Irritroipeclif,  ve,  adj.  ; qui  u’est  pas  rétros- 
pectif, qui  ne  recule  pas,  ne  reporte  pas  en 
arrière,  qui  ne  fait  pas  regarder,  retourner 
en  arriéré,  ne  fait  pas  reculer,  rétrograder  : 
une  politique  irrétrospeetive. 

Irrétrotpectivemeni,  ad».  ; d’une  manière  irré 
Irospective  : agir  irrélrospectivcinent  avec  les 
gouvernements,  avec  les  puissances  qui  out 
des  rapports , des  intérêts  politiques  avec 
l’état. 

/ rrélroepectivité,  s.  f.  ; éfat,  qualité  de  ce  qui 
est  irrétrospectif  : l'irrélroipectivité  de  la  po- 
litique, du  gouvernement,  du  prince. 

irréuni,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n’est  pas,  n’a 
pas  été  réuni  : cette  province  est  irréunie 

è ce  pays  fut  irréuni  à ...  : ces  propriétés 

sont  irreunies. 

Irritation,  a.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
réanion  : lirréunion  des  personnes,  des  pro- 
priétés, des  choses. 

Irrémnir,  v.  aet.  et  pr.,s’— ; ne  pas  réunir,  ne 
pas  se  réunir  ; ne  pas  rassembler,-  ne  pas  le 
rassembler  : irrcunir  des  personnes,  des  cho- 
ses. Au  ftg. : ne  pas  ramener  les  esprits  à un 
même  sentiment. 

Irréunismble,  adj.  des  2 g.)  qui  n’est  pas  réu- 
niesablr,  que  l’on  ne  peut,  que  l’on  ne  duit 
pas  réunir,  que  l’on  ne  peut  parvenir  à réu- 
nir : ces  personnes,  ces  esprits,  ces  choses  sont 
irréunissables. 

Irriuni,  *,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas 
réussi  : celle  besogne,  cette  chose  est  ir- 
rénssie. 

1 rriussir,  v.  n.;  ne  pas  réussir. 

Irrémsittable,  adj.  des  2 g.-,  qui  n'est  pas  réus- 
sissable,  ne  peut  réussir  : cette  négociation, 
celte  affaire  est  irréussissable. 

Irriveillabl s,  adj.  des  ï g.;  qui  n'est  pas  réveit- 
lable,  que  l'on  lie  peut,  que  l’on  ne  doit  pas 
réveiller  ; cette  personne  est  irréveitlalile. 
Au  fig.:  que  l’on  ne  doit  pas  renouveler,  ra- 
nimer, exciter  de  nouveau  : celte  affaire,  sa 
colère  est  irréseillable. 

Itriviillant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait  pas 
l’action  de  réveiller,  de  se  réveiller  ; qui  uVsi 
pas  réveillant,  ne  réveille  pas  : ce  bruit  est 
irréveillant. 

Irriveilli,  e,  part,  pas,  et  adj.;  qui  n'est  pas 
réveillé  : cette  personne  est  irréveillée  : celle 
affaire,  sa  colère  est  irréveillée. 

Irreveillement , s.  tn.;  état  irréveillé  : l'irréveil- 
1-ment,  d'une  personne,  d’une  affaire,  de  la 
colère. 

Irr.  reillrr,  v.  aet  ; ne  pas  rcredler  : irréveiller 
one  personne.  Ail  (Ig.;  ne  pas  renouveler,  ne 
pas  ranimer,  ne  pas  esciiar  de  nouveau  : irré- 
Aeifer  line 'affaire,  la  colère  do  quelqu'un. 
Prou.,  s’ — ; ne  | as  se  térei  1er 

Irrtvtlnble,  adj.  des  S;.;  rc  qui  n'csl  pas  rc- 
vélable,  ne  peut,  ne  doil  pas  éire  révélé  ; ce 
fait,  celte  ( hase  est  irrcvélsble. 

Irrivttani , e,  pari.  pr.  el  adj.;  qui  no  fait  pas 
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l'action  de  révéler;  qui  n'est  pas  révélant,  ne 
révèle  pas,  ne  dévoile  pas,  ne  fait  pas  con- 
naître ; cetobjel  est  irévélant  : celle  déclara- 
tion est  tnévélaiile. 

\ I rrivilanlisme,  s.  m.;  système  d’irrévélalion. 

Irrcvilaieur,  s.  m.,  f.,  trie*  ; celui,  celle  qui  ne 
révèle  pas,  rien  ; témoin  irrévélaleur. 

Irrivelation,  ».  (.;  absence  de  révélation  ; état 
irré»é!é  : son  irrévélation,  l’irrévélation  d’un 
fait,  d’une  chose,  d’un  crime  ; quand  une  per- 
sonne irrévélo  un  crime,  un  criminel  qu’elle 
connatl,  e le  entre  par  son  irrésélatioii  en 
culpabilité  avec  le  criminel  ; parceqnepaa  son 
silence  elle  a’inindigne  et  approuve  l'un  et 
l'atitre. 

Irrivilé,'  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  ré- 
vélé : celte  chose,  ce  fait,  ce  crime  demeure 
irrévéié. 

Irréviler,  v.  act  ; ne  pas  réscier,  ne  pas  dévoi- 
ler, ne  pas  faire  connaître  ; irrévéler  un  fait, 
une  action,  un  erime,  un  secret  : celui  qui 
irrévèle  un  crime  qu’il  ronnalt,  mérile  une 
peine  graduée  sur  la  grandeur  et  l'importance 
de  ce  crime. 

Irrevenable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  n’est  pas 
reven.ible,  n'est  pas  susceptible  de  revenir  : 
celle  personne  est  irrevenalile  de  ses  erreur», 
de  ses  égarements. 

Irrivmdable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  re- 
vendable, Ile  peut,  ne  doit  pas  être  revendu  : 
rette  chose,  ce  bien  est  irrevendable. 

Irrevendicablt,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas 
revendicable,  te  peut,  no  doil  pas  être  reven- 
diqué : ces  droits  sont  irrevendieahles. 

trrrvendication,  s.  f.  ; absence  de  revendication; 
étal  irrevendiqué  : l'irrevendicalion  d’une 
chose,  d'un  droit. 

Irrtvcndicisme,  s.  m.;  système  d'irrevendica- 
lion. 

Irrevendiqué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas, 
n’a  pas  été  revendiqué  : cette  chose  est  irre- 
vrndiquée. 

irrevenditjner , v.  aet.;  ne  pas  revendiquer;  ne 
pas  réclamer,  ne  pas  redemander  une  chose 
qui  nous  a été  prise,  qui  a élé  égarée  ou 
abandonnée:  irrevendiquer  une  chose,  un 
droit. 

Irrevendu,  e,  adj.;  qui  o'est  pas  revendu  ; cette 
chose,  cette  propriété  est  irrevendue. 

Irrevenu,  e,  adj  ; qui  n’est  pas  revenu  : il  est 
irrevenu  de  ses  erreurs,  de  ses  égaremenls. 

Irrtverablr , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  révé- 
rable,  ne  peut,  ne  doit,  ne  mérite  pas  êlre  ré- 
véré, rejeclé,  honoré:  ce  vieillir!  est  irréve- 
v étable. 

Irrrvcralritr,  s.  ni.,  f.,  irice  - celui,  celle  qui  no 
révère  lien# 

Irrevcnli,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  pas 
reverdi  : celte  herbe  est irreverdie  : ces  plan- 
tes sont  ii  reverdies, 

hreverdir,  v.  n.;  ne  pis  reverdir  : celle  herbe, 
ces  piaules  irreverdiiseul. 
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Irrever  distable , adj.  des  2 g.;  (pii  nVst  pas  re- 
verdissable,  De  peut  reverdir  de  nouveau  : ces 
feuilles,  ces  piaules  sont  irreverdisnables. 

Irreverdissant , e,  part.  pr.  et  ad j . qui  ne  faij 
pas  1 action  de  reverdir,  qui  n’est  pas  rever- 
disfCol,  ne  reverdit  pas  : ces  feuilles,  ces 
piaules  ^uut  irre verdissantes. 

Irreverdissemen  l , s.  un;  absence  de  reverdisse - 
meut  ; état  irreverdi  : l'irreverdissemeul  des 
prairies,  des  feuilles,  des  planlrs. 

Irrévéré,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  n’esl  pas  ré- 
véré : celte  ptTsome  e*t  irrevcrce. 

Irrèvérentisme,  s.  m ; cuiu  inutile  irrévérence, 
système  d'irrévérence  : assister  irrêvcrein- 
ment  eux  cérémonies  religieuses,  c’est  au 
moins  mauquer  essentiellement  aux  pet  sonnes 
qui  s’y  trouvent  : en  lout  et  partout,  lirrévé- 
renlisme  est  un  vice,  jl  ne  prouve  que  de 
riuéducaliou,  une  ignorance  des  convenance.4 
et  de  la  grossièreté. 

I /révérer,  v.  act.;  ne  pas  révérer,  ne  pas  porter 
aux  personnes,  aux  choses  le  respect  qu’ou 
leur  doit  : irrévérer  tout,  c’est  commander 
l'irrespect  contre  soi-métue, 

brevet  u t e,  adj.;  qui  n'ext  pas  revêtu  ; cette 
pièce  est  irrevétue  des  formes  voulues  par  la 
loi,  de  sa  signature. 

irrévisable , adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  i évita- 
ble, ne  peut,  ne  doit  pas  être  révisé  : cette 
aflaire,  ce  jugement  est  irrévisable. 

Irrévisé , e,  adj.;  qui  n’est  pas,  n’a  pas  été  ré- 
visé : ce  jugement  est,  fut  irrévisé. 

Jrrcvision,  s.  f.;  absence  de  révision  ; état  irré- 
visc  : l’irré vision  d’une  affaire,  d’un  juge- 
ment. 

Irrévocabilisable,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  être, 
doit  être  irrévocabilisé,  rendu  irrévocable  ; 
ce  magistrat,  cattc  lui,  ce  pouvoir  est  îrrévo 
cabilisable. 

Irrévocabilisé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  irrévocable,  dont  l'irrévoi  abilité  est 
conservée. 

Irrcvocabilistr,  v.  act.;  rendre  irrévocable  ; 
donner  aftx  personnes,  aux  principes,  aux 

choses,  le  caractère,  la  force  de  I irrevoca- 

bilité. 

Irrévocabilisme , s.  m.;  système  d'irrévoca- 
biliie. 

Irrévollable,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  révol- 
tai)!**; ne  peut  être  u is  en  révolte  : ce  peuple 
est  irrévollable. 

Irrévoltant,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  révoltant,  ne 
révolte  pas,  n'est  pas  de  uamrj  à révolter. 

IrrévaUc , e,  adj  ; qui  n’est  pis  révolté,  inis  en 
révolte  : ce  pays  est  ii révolté. 

Irre  vola,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  révolu  : le  ter- 
me, le  délai  est  irrévolu. 

In  habillé,  e,  adj.;  qui  n*c»t  pa;  i habillé,  ha- 
bille de  nouveau  : il  est  iri habillé. 

Irrhctoriquc , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  rbéto 
rique,  selon  les  règles,  la  science  rhétorique, 
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qui  n*a  rien  de  rhétorique  : ce  discours  est 
irrhéloriquc. 

Irrhctoriquement,  ndv.;  d’une  manière  irrbeto- 
nqne  : j arlrr,  écrire  irrbéloriquement. 

Irrhumatiqye , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas,  ne 
tient  pas  du  rhumatisme,  qui  ne  le  concerne 
pas  : ces  douleurs  sont  irrhumatioues. 

Irrhumntiquement , adv.;  d’une  manière  irrhu- 
mali<{i}’>,  sans  rl.umitisme. 

Irrhttmalisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  n'est  pas  rhu- 
mat, sable,  n’est  pas  sujet  aux  rhumatismes  : 
cette  personne  e>t  jrrhumatisable. 

Ir rhumatisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  ne  fait 

I pas  l’action  de  ihutnatfscr,  dé  se  rhumatiser; 
qui  n’est  pas  rhumatisant,  ne  cause  pas,  d’oc- 
camionne  pas  de  rhumatisme  ; le  temps,  ce  lo- 
cal est  irrhumatisant. 

Irrh'imatisation , s.  ft;  état  irrhumatisé  : sou 
irrbumatisation. 

Irrhumatisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n*est  pas 
rhtiroatisé,  n’a  pas  de  rhumatisme  : celte  per- 
sonne est  irrhumatisce  : ce  vieillard  est  irrhu- 

inatisc. 

| Irrhumaiiser,  v.  act.  et  pè.,*s’ — ; ne  pas  causer, 
ne  pa*  occasionner  do  rhumatisme,  ne  pas 
prendre  de  rhumatisme  : ce  lieu,  ce  local  ir~ 
rhumatise  : celle  personne,  cc  vieillard  s’ir- 
rbumatise. 

Irriailler , v.  n.;  ne  pas  riailler;  ue  pas  faire  que 
rire,  ae  pas  se  livrer  à des  rires  fréquents, 
continuels,  moqueurs  : vous  irriaillei. 

Irridé,  e , adj.;  qui  n’est  pas  ridé,  qui  n’a  pas, 
ne  présente  pas  de  rides  : sa  peau,  sa  Cguere 
est  irridée. 

Irridicule , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  ridicule, 
n’.t  rien  de  ridicule  : cVst  irridicule. 

Irrigide,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  rigide,  ne 
monti*  pas  de  la  regidité  ; cet  homme,  cette 
morale  e^t  ifrigide. 

Irrigidement , adv.;  d’une  manière  «rigide,  peu 
rigide. 

h rigidité,  e,  s.  f.;  absence  de  rigidité;  état, 

I qualité  de  ce  qui  n’est  pas  rigide. 

Irrigorisalle , adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  rigo- 
risable,  ne  peut»  ne  doit  pas  être  rendu  ri- 
goureux ; ce  réglement  est  irrigorisable. 

Irrigorisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  nVst  pas 
rigurisé,  jendu  rigoureux  î ce  réglement  est 
irrigorisé. 

Irrigonser,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  j’ai  dit  : inri- 
gonser;  ue  pas  rendre,  ne  pas  devenir  rigou- 
reux ? relâcher,  se  relâcher  de  sa  rigueur, 
amoindrir  la  rigueur  r irrigotiser  un  réglc- 
innu.  les  lois,  les  devoirs  : quand  loin  ce 
qui  fonde  et  maintient  l’ordre  public  sirrigo- 
rwe,  le  dé-ordre  surgit  et  I anarchie  est  pro- 
chaine. Voyez  inriguriscr. 

ir rigoureusement , adv  ; d’une  manière  irrîgou- 
reuse,  peu  dure  et  peu  sévère:  il  punit  irrj- 
goureuseuioiii.  Voyez turigourcusémeui. 

Irrigoureux,  se,  adj  ; qui  n’est  pas  rigoureux 
ue  montre  pas  de  rigueur,  de  sévérité  : cet 
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lopinie,  ce  magistrat  esl  irrigoureux  : ce  trai- 
tement est  irrigoureux  : cette  punition  est 
irrigoitreuse.  Voy.  iorigourrux. 

Irrinçnblc,  adj.  des  2 g ; qui  n'est  pas  riuqable, 
ne  peut  être  rincé  : ce  serre,  cette  cbose  est 
irrinçablr. 

Irrincé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  n'est  pas 
rincé  : ce  verre  est  irrincé  : sa  bouche  est 
irrincée. 

hiincement,  s.  m ; aation  d iriiuccr  ; état  ir- 
rincé : l'irrinccmeut  de  la  bouche,  d'nne 
chose. 

Ir rincer,  v.  a.;  ne  pas  rincer,  ne  pas  nettoyer 
en  lavant,  en  frottant:  itrinccr  sa  bou.'he, 
scs  dents,  un  serre,  une  chose. 

Ir  riposter,  v.  n.;  ne  pas  riposter,  ne  pas  répon- 
dre vivement,  ne  pas  repousser  une  in* 
jure  : comment  ! vous  imposiez,  tous  l'im- 
posiez. 

Irrisible,  edj.;  des  2 g.;  ce  qui  n’est  pas  risible, 
ne  peut  faire  rire. 

Irrissolé,  «'adj.;  qui  n’est  pas  rissoler  c'est  ir- 
rissolc. 

Irritatif,  ve,  adj.;  d'irritation,  qui  est,  qui  tient 
de  l'irritation,  qui  la  marqua. 

Irrilativement,  adv.;  d'une  manière  irritative  ; 
par,  avec  irritation. 

lrrilisme,  s.  m.  : continuelle,  incessants  irrita- 
lion. 

Iri  ivalisahle,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  riva- 
rivalisable,  ne  peut,  ne  duit  pas  être  ri- 
valisé. 

Irrivalisi,  e,  adj.;  qui  n'est  pas,  n'a  pas  été  ri- 
valisé, 

Irrognablc,  adj.  des  S g ; ce  qui  n’  est  pas  ro- 
gnable,  ne  peut,  ne  doit  pas  étse  rogné  : ce 
manteau  est  irrognablc. 

Irrogné,  e,  adj.;  qui  n’est  pas  rogné  : ce  man- 
teau est  irrogné. 


h rompable,  adj.  des  2 g.;  qui  n’est  pas  rom  - 
p ille,  ne  peut  être  rompu  : la  paix  est  irroin- 
pable. 

Irrompu,  e,  adj.;  qui  n'est  pas  rompu  : la  paix, 
la  butine  intelligence  est  irrompue. 

I rrougi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  rougi. 

Irrougir.  v.  art.;  ne  pas  rougir  ne  pas  rendre 
rouge.  Au  fig.:  n*  fuis  prendre  de  honte, 
rester  inaccessible  à la  confusion  : on  vous 
confond,  on  vous  humilie,  et  vous  iriougissea. 

/rendement,  adv.;  d'une  manière  peo  rude:  par- 
lez Im  imidement. 

Irrudesse,  s.  f ; absence  de  .udesse;  étal,  qua- 
lité de  ce  qui  D’est  pas  rude. 

Irrupier,v.  neut.;  faire  irruption,  entrer  en  îr- 
irption. 

Irruptif,  ve,  adj.;  d'irruption,  qui  cause,  occa- 
sionne une  irruption. 

Irruplivemtnl,  adv.;  d'une  manière  irntptive • 
par;  avec  irruption. 

Irrusé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  n'est  pas  rusé  ; 
elle  est  irrnsée. 

Irruser.v,  n.;  ne  pas  ruser,  ne  pas  tuer  de 
ruse  : vous  irrusez. 

Irrutticilé;  s.  f.;  absence  de  rusticité  ; état,  qua- 
lité de  re  qui  n'a  rien,  ne  présente  rien  de 
'rustique  : l'irrusticité  de  ses  formes,  de  ces 
manières. 

Irruslique,  adj  des  2 g.;  qui  n'est  pas  rustique, 
qui  ti'a  rien,  ne  présente  rien  de  rustique  ;se« 
manières,  ses  fuîmes  sont  irrusliques. 

Irrusiiquement , adv.;  d'une  manière  irrustique, 
ssns  ruXtici'é. 

hulablr,  adj.  des 2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
isolé,  tenu  dans  l’isolrmenl,  dans  l'éloigne— 
tnent  ; une  usime  de  ec  genre  est  toujours 
isôinhle. 
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J nb labié,  adj.  das2  g.;  qui  peut  être  jablé,  que 
l’on  doit  jabler. 

Jablcmc.ni,  g.  m.;  action  de  jabler  ; état  jablé  : 
le  jablemenl  des  tonneaux. 

Jacassement , s.  m.;  action  de  jacasser:  le  jacas- 
sement des  enfants. 

Jachérable , ad;,  de»  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  jachère,  mis,  laissé  ni  jachère  pour  repo- 
sât* la  terre  : ces  terres  sont  j n -héroïnes. 

Jachération,  s.  f.j  action  de  jachérer, de  mettre, 
de  laisser  eu  jacliort  ; état  jachère  : U jaehé- 
ration  des  tenes. 

Jachérisme,  s.  ni.;  système  de  jaclicralion  ; le 
jaebérisrue  agricultural. 

Jacobmique , adj.  de*  2 g.;  qui  est,  qui  tient  du 
jacobinisme,  qui  préseutc  i«  jacobin isme. 


Jacobiniquemcni , adv.  d’une  manière  jacobini- 
que,  par  le  jacobinisme. 

Jachtncer,  v.  neut.;  faire  de  la  jactance,  le  jûc- 
tanrieux  : vous  jactance*. 

J aciancieusemcnt,  adv.*  d’une  manière  jaetan- 
cicuse;  avec  jactance  ; il  parle  Hop  jactaucieu- 
u’tnent  de  lui-inême. 

Jaillistable,  adj  ; qui  peut  jaillir,  qui  est  su  ccp- 
tilde  de  jaillir  : ces  taux  font  jaillissahlcs. 

Jafomtable,  adj.;  des  2 g.;  qui  peut  éfcc,  doit 
être  jalonné  : celle  route,  celte  ligne  esl  ja-» 
loonabte. 

Jalonnement,  s.  m.;  action  de  jalonner  ; état 
jalonné:  le  jalonnement  d’une  allée,  d'une 
roule,  d'une  ligne. 
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Jalousable,  adj.  des  2 f».:  qui  peut  être  jalousé  : Jobarder , v.  n.;  faire  le  jobard,  le  niais,  ap- 
cetle  personne  est  jalousable.  porter  trop  de  crédulité  : voua  jo  bardez. 

Jalousant,  e,  adj.:  qui  jalouse,  qui  est  expression  Jobarderie , s.  f.;  action  du  jobard. 

de  jalousie  ; une  jalousante  envie,  inimitié.  Jorrisme , s.;  ce  qui  est,  ce  qui  piésente  conti- 
Jalouseïtsemeni , adv.;  d’une  maniéré  jalouse;  Ituellement  et  en  tout  une  action  de  jorrisse. 

par,  arec  jalousie.  Jocris*er%  r n.;  faire  le  jocrisse,  de  la  jocris* 

Jalousisme  s.  m.;  roatinuelle, incessante jalou  série;  se  laisser  gouverner  comme  un  benêt; 

aie,  ce  qoi  n'est,  ne  montre  que  de  la  jalousie.  se  livrer  à des  actes  des  niaiserie,  de  mala- 

Jamaïsé , e,  adj.;  qui  esi  une  imitation  de  la  Ja-  dresse;  s'occuper  des  soins  Ica  plus  bas  du 
inaïque,  qui  a quelque  chose  de  la  Jamaïque,  ménage. 

qui  en  tient  : c’est  tout  bonnement  dn  rhum  Jocrisserie,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  action 
de  France  uu  peu  jamaïsé.  de  jocrisse,  de  benêt,  de  niais. 

Jambonnéi  e,  adj.;  qui  est  accommodé  arec  du  Joignable , adj.  des  2 g.;  qui  peu!  être  joint, 
jambon,  dans  quoi  il  y a du  jambon  , un  ragoât  que  l'on  peut  réunir,  unir  ensemble, 
jnmbonné,  une  salade  jamhounéc.  Joignement , s,  m.;  action  de  joindre;  état  joint  : 

Janoter , v.  n.  ; faire  je  janot  ; vons  janntez.  le  joignemeut  des  mains. 

Janscniser , r.  n.;  faire  le  janséniste,  du  jamé*  Jonchant , e,  adj  ; qui  jonebe,  qui  couvre  un 
«éuisme  : vous  janaénisez.  lieu.  Au  fig.:  une  fusillade  jonchante  de  morts. 

Jantillement,  s.  m.;  action  de  jautiller;  état  jan*  Jonche  ment,  %.  m.;  action  de  joncher;  état 
tillé  i le  jantillement  d’une  roue  de  moulin.  jonché  : rm  jonrheinont  de  cadavres. 

Jardinable,  adj* des  2 g.;  qni  peut  être  jardiné:  Jonglant , e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
ce  terrein  est  jardinable,  de  jongler;  qui  présente  de  la  jonglerie,  qui 

Jasminé,  e,  adj.;  daus  quoi  il  va  du  jasmin,  qui  aefioune  par  la  jonglerie  : nue  piété  jonglante. 

sent  le  jasmin  : pommade  jasminée.  Jonglé , e,  part.  pas.  cl  adj,;  qui  est  l'objet  de 

Jamgeable,  adj.  des  2 g ; qni  peut  être,  doit  être  jonglerie,  qui  est  dupé  par  la  jonglerie.  ^ 
jaugé  : ces  vaisseaux  sont  jaugeables.  Jongler , v,  neut.;  faire  de  la  jonglerie,  en  im- 

Jaunàirable , adj.  des  2 g.;  qui  penl  être  jsu-  * poser  par  de  fausses  apparence»,  se  livrer  par 

nâtré,  qui  est  susceptible  de  se  jaunâtrer,  de  un  charlatanisme  à des  actes  de  mauvaise  foi  : 

prendre  une  teinte  jaunâtre,  jaune.  en  tout  Ta  jonglerie  est  un  vice;  en  fait  de 

Jaumhrant , part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’actiou  de  religion,  elle  est  un  crime,  parce  cpie  là  elle 

jaunâtrer  ; qui  jaunâtre,  qui  donne  une  teinte  trompe  plus  et  fausse  là  morale  et  l'esprit  de 

jaunâtre,  jaune.  la  société;  et  le  prêtre  qui  jongle  doit  être 

Jaunâtre , e,  part.  pas.  et  adj.:  qui  est  rendu,  banni  du  commerce  des  hommes. 

devenu  jaunâtre,  qni  a une  teinte  jaune,  de  jorif7/;<mC|  s>  nv.;  système  de  jonglerie,  ce  qui 
jaune  : «a  peau  est  toute  jauuAirce.  n’est,  ne  présente  qu'une  continuelle  jongle- 

J aundtrement , s.  m.  ; actiou  de  jaunâtrer  ; étal  rjf. 

jaunâtre  : le  jaunâtrement  de  la  peau.  JonqnilU , e.  adj.;  dans  quoi  il  y a de  la  joit- 

Jaunâtrer , r.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  devenir  quille,  qui  a une  odeur  de  jonquille. 

jaunâtre,  donuer(  prendre  une  teinte  jaune,  de  Jouable,  adj.  dos  2 g.;  qui  peut  être  joué,  que 
jaune.  l’on  peut  jouer  : ce  jeu,  cette  chose,  celte 

Jaunhsablt , adj.  des  2 g.;  qui  peut  jaunir,  est  pièce  est  jouable. 

susceptible  de  jaunir,  de  devenir  jaune  : par  j0Ugabitt  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  jou- 
ce  temps  les  blés  sont  jaunissablrs.  gUé,  l0umis  à un  joug  à qui  on  peut  imposer 

Jaunissement , s.  n».;  aciion  de  jaun/r  : étal  Un  joug  : ce  peuple  est  jougahle  : il  n’est  pas 
jauni  ; le  jaunissement  des  blés.  un  peuple  qui  lie  soit  jougahle,  s’il  manque 

Jérémiader,  v.  neut.;  faire  des  jérémiades,  sc  des  énergies  nécessaires  au  maintien  et  à la 
livrer  h des  jérémiades,  à dei  plaintes  ndicu-  défense  île  sa  liberté. 

les,  trop  fréquente*,  importunes.  Jougammenl,  * dv.;  dune  manière  jnugaute,  en 

Jérètniadêur,  i.  n».,  f.,  se  ; relui,  celle  qui  fait  imposaul  un  joug,  des  joug*. 

des  jérémiades  : c'est  un  jrréniisdéiir.  Jougant , e,  part.  pr.  et  adj  : qui  fait  Padicn  de 

Jérémiadisme , s.  m.;  continuelle  action  de  jéré-  jouguer  : qui  impose  uu  joug,  des  jougs  : une 
utiadeâ  : quand  cesserez  vous  donc  votre  jéré  autorité,  une  administration  jou gante, 
miadisme.  Jougnà , e,  paît,  pas.  et  adj.;  qui  est  sous  uu 

Jésnitiner , v.  n.;  faire  le  jésuite,  du  jésuitisme,  joug,  qui  porte  un  joug. 

de  ‘l'hypocrisie,  de  l'escnbarderie  religieuse.  longuement,  s.  m.;  action  de  jouguer;  état 
Jésuiliste,  s.  des  2 g.:  partisan  des  jésuites,  per-  jouguc  : le  joiigucment  des  bœufs.  Au  fig.; 

sonne  dévouée  aux  jésuites,  aciion  de  placer  sous  une  dépendance,  d'as* 

Jetable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être  sujet  tir,  o imposer  une  privation  de  liberté  : 

jeté  ; celte  cho.e  rst  jetable,  * le  jpiigurmcnt  d’un  peuple. 

Jetant,  #,  adj.;  qui  jette,  qui  lance.  Au  fig  : qui  Jongucr,  v.  art  ; mettre,  placer  sous  le  joug  ; 
dissipe  : une  jetante  prodigalité.  jouguer  des  bœnfs.  Au  fig*;  imposer  une  su- 
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iélion  , une  dépendance , une  privation  de  li- 
berté ; jouguer  un  peuple. 

Jougueusemeni , adv.  ; d nue  manière  jougucuie  , 
par  le  joug,  par  un  joug,  avec  joug  . main- 
tenir, gouverner  jougueusemeni  une  ualiou. 

Joug ueux y se  , üdj.  ; qui  est  , qui  lient  du  joug, 
de  la  servitude,  qui  concerne  le  joug. 

Journalique , adj.  des  2 g.;  de  jourual,  des  jour- 
naux , qui  concerne  un  journal,  les  journaux, 
qui  émane  des  journaux,  leur  est  propre:  nue 
loi  journalique,  qui  regarde  les  journaux  ; un 
impôt  journalique,  qui  se  perçoit  sur  les  jour- 
naux : l’iulluene  , l’action  journalique , des 
journaux. 

Journaliquement,  adv’.;  par  les  journaux. 

Joumalisable,  adj.  des  - g : qui  peut  être,  doil 
être  journalisé,  inséré,  compris  dan*  un  jour- 
nal : cet  article,  ce  lait  est  jotirnaiisaide. 

Journalisation,  s.  f.;  action  de  journaliser , étal 
journalisé  : la  journalisation  d un  article,  d’un 
fait. 

Journalisé , e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  est  inséré, 
compris  dans  un  journal , qui  est  rapporté, 
reproduit  par  les  journaux  : c c lait,  cet  évé- 
nement est  journalisé. 

Journaliser , v.  act.;  faire,  rédiger  un  journal  ; 
insérer  dans  uh  journal  ; neut.,  faire?  du  jour- 
nalisme , discuter  h la  manière  des  journaux. 

Juvialisabté , adj.  des  2 g.;  qui  peut  ètie  jo- 
vialité , rendu  jovial  ; qui  est  susceptible  de 
jovialité  : ces  jeux  , ces  récréations , ces  nar- 
rations sont  jovial  isahlcs. 

Jovialisant , e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  j ivialiser  ; qui  joviaiise  , rend  j niai  , qui 
donne  de  la  jovialité  , ta  répand  : les  galiés 
sont  plus  ou  moins  jôvialisantes. 

Jouiahsation , s.  f.  ; action  de  joviali<er.  - 

Jovialité , et  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 
devenu  jovial  , qui  a,  qui  présente  de  la  jo- 
vialité ; cette  récréation  est  bien  jovialiséc  : 
ces  jeux  sont  bien  joviatisés  : celle  pers  •nue 
est  jorialisée  par  l’amour  du  plaisir. 

Jovialiser , v.  acf.  et  pr.  s'  — ; rendre,  devenir 
jovial;  donner,  prendre  de  la  jovialité  : jo- 
vialiser une  récréation,  des  jeux  : relie  per- 
sonne joviaiise.  PCeul., faire  delà  jovialité, 
livrer  : vous  jovial  sez'. 

J o vi alisme,  s.  in.  ; continuelle  jovialité,  tout  ce 
qui  présente  une  incessante  jovialité. 

Juchable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  juché  » 
que  l'on  peut  faire  jucher  : ces  jeunes  din- 
dons sont  jucha  b les. 

J licitement . s.  m.  ; action  de  faire  jucher,  de  se 
jucher;  état  juché  : son  ju<  bernent  sur  ce  toit  : 
le  jnehement  des  dindons  , des  volailles  , de» 
oiseaux. 

Judiciable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  judicic  , 
rendu  judicieux  , qui  est  susceptible  de  faire 
judicieusement. 

Judiciant,  e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
de  judicior;  qui  judicie  , rend  judicieux  , qui 


donne  , iucmlque  du  jugement  : un  judiciant 
aplomb. 

Judicic , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
tenu  judicieux,  qui  a acquis  du  jugement. 

Judtcier,  v.  aet  et  proir,  s’ — ; rendre,  devenir 
judicieux  : d .mur  , prendre,  acquérir  le  j ti- 
ge meut  néce*  aire.  Iseut.  , faite  agir  avec 
jugement. 

Jugulablt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  jugulé  , 
a mérité  d'être  jugulé  r qui  est  exposé  à une 

jugulai  ion. 

Jugu  ation , s.  f ; action  de  juguler;  état  jugu- 
lé; mort  jiar  l'étranglement. 

Jugulhme , s.  tn.;  système  do  suppiiee  par  la  ju- 
gulai ion. 

J ui fable . adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  est  exposé 
à être  juité  : celte  perMiuoe  est  juifable. 

Jnifant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action  de 
juifer,  de  prendre  usarai remet)! , de  tromper 
dans  uu  compte  ; qui  poite  à prendre  un  in- 
térêt usuraire  r a tromper  dans  un  compte  i 
ce  pièieur  iTsngent  c&l  d’une  avidité  jiufaute  : 
un  sy&tcme  juiïant. 

Jni/é,  e,  pjr;.  jms.  cl  adjqqui  est  «;  su  rai  rement 
MWgsucé , qui  est  frauduleusement  trompé 
dan»  uu  compte,  «Uns  un  marché.  : celle  per- 
,$0Upe  c»t  j'iilée.  ~ f 

Juifcjnqii , *.  ni.  ; action  de  juifer;  ëlat  joifé  : 
le  jmfcmnut  dau»  uu  compte,  dans  nu  calcul 
U'inlerél. 

Juifer , v.  iirut.;  faire  lcjuif.se  livrer  à i'u- 
Mirc,  j:rendre  des  intérêts  uxur.iires  : vous 
juif»  /..  Act.  , tromper  quelqu'un  n la  manié- 
le  des  juif»  d »n>  uu  compte,  dans  uu  marché  : 
vous  le  juifez  : vous  me  judo/. 

J u fume , s ni.  ; système  u<uraire  des  juifs  : le 
juilivme  des  pêuurs  d’argeu'. 

Jumelablcy  adj  des  S g.;  qui  peut  être,  doit  être 
jumelé , foi  h fié,  soutenu  par  des  jumelles. 

Jumetation  t s.  f.  ; action  de  jumeler;  c’.at  ju- 
melé. 

Juurime,  s.  m.  ; système  de  junte  : le  junlisme 
'espagnol. 

Junti s/e,  s.  des  2 g.  ; partisan  des  juntes  : les 
jnntixtes  espngnols. 

J arable  , adj.  «les  2 g ; re  qui  p»ut  être,  «Mil 
tir»*  juré,  affirmé  par  serment  : cette  chose  , 
refait  e*t jurnhie. 

Jurassien  , ne,  ».  H adj.;  habitant  du  Jura  ; qtii 
appartient  au  Jura,  lui  est  propre  : l'industrie 
jurassienne.  r 

JuraUott , s.  f.  ; action  de  jurer,  d'affirmer?  la 
juialiiui  J im  fait. 

Ju  ic.il,  le,  #tc! j ; q*  i est  du  jury,  qui  émane  d'un 
jury  : un  jugement  jurical  , une  décision  juri- 
cale 

J iv  cnlemeut , adv.  ; d une  manière  juricale,  par 
i n jury  : faire  juger  jnricalr ment. 

J m ira  Usine , s.  m.;  système  jurical,  de  décision, 
de  jugement  par  uu  jury. 

Jüridiché,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  juri- 
dique. 
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Juridisé,  e,  pari.  pas.  et  adj . ; qui  est  rendu  ju- 
ridique, qui  est  revêtu  «le  toutes  les  forme* 
de  la  justice  : cette  procédure  est  juridisée. 

Juridiser,  v*  act.  ; rendre  juridique  , revêtir  de 
toutes  les  formes  de  la  justice:  une  procédure 
juridisée. 

Jurisprudentiel,  le , adj.;  de  jurisprudence,  c|u* 
est  de  Ij  jurisprudence,  qui  la  concerne  : de» 
matières  jurisprudcntielies. 

Jurixprudtniiellement,  adv.;  d’une  manière  ju- 
risprudentielle; par  la  juri>prudence,  confor- 
mément à la  jurisprudence  : discuter  juris- 
prudentiellement. 

Juuitiel,  le,  adj  ; de  la  justice,  qui  concerne  la 
justice,  l’ordre  de  «a  marche,  de  son  action: 
les  réglés,  les  formes  jo*ti;  telles. 

Juxtitiellemml , adv.;  d’une  manière  jtfttitîelle  ; 
par,  sel-*n  les  règle»,  les  firmes  de  la  justice, 
par  son  action  : agir,  punit*  jiistitielleincnt. 

Juvénal,  e,  adj.,  qui  e-i  de  la  jeunesse,  qm  est 
propre  à la  jeunesse  : la  beauté,  la  fraîcheur 
javénale. 

Jitvénilernent , adv.  ; d'une  manière  juvénile, 
avec  des  air  de  jeunesse  : d s’habille,  se  cos- 
tume juvénilement. 


R 


Kenout  ou  Renoue;  mais  fusage  a plus  adopte  je 
mot  kenout,  s.  tu.;  fouet  court,  gros  et  tressé 
dont  les  Russes  SU  servent  pour  biltre  les  che- 
vaux et  dont  ils  font  un  in-trnnunt  de  cor- 
rection, de  ch'itimcut  et  même  do  supplice 
pour  les  hommes. 

Kenout  :blr,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  kenouté,  maintenu,  corrigé 
par  le  kenout  : cet  homme,  ce  peuple  est  ko 
imutablc  : ces  soldats  sont  kenoiitabks. 

Kenoutant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  kenout*  r ; qui  kcnouie,  repi  ni  I,  réprime 
par  le  kenout  : une  justice,  une  p lue  ke- 
noutaule. 

Kenouté,  e,  part.  pas.  et  a«lj.;  qui  est  k*  u\m!é, 
puni  par  le  kenout  : le  russe  e>l  kenouté. 

Kenoutcmtnt , s.  m.;  action  «le  kennuter  , d«* 
battre  avec  un  kenout;  é at  k»nouté  : lu  ke- 
noutement  des  hommes,  des  soldats. 

Kitiouter,  v.  act.;  punir  du  kenout,  icpreudre, 
corriger,  réprimer  par  le  keimtitc  ; battre  , 
frapper  avec  avec  un  keuoul,  donner  du  ke- 
nout. 

Kenoutisme , s.  m.;  système  de  kenoutcmcait  : le 
keuouiisme  ru- se 

Kilogrammatique , adj.  des  2 g.;  qui  est  du  ki- 


KYR 

Juvénilité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  ju- 
vrnil  : la  juvénilité  de  ses  manières. 

Juvénisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  juvé- 
nisé,  que  Tou  peut  faire  pu  ni  Ire  jeune,  plus 
jeune  : celte  perso  une  est  jtiiénisable. 

lapénhtmt,  e,  part,  et  adj  ; qui  fait  l'action  de 
jnvéïiiser,  dose  juvéniser  ;qui  juveuise,  rehd, 
fuit  paraître  jeune,  plus  jeune  : celle  toilette, 
cette  forme  de  vêtement  est  juvénisante. 

Juvénisalion,  s.  f.;  action  de  juvéniser;  état  ju- 
vénisé  : sa  juvenisation. 

Juvénisé , e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  • 
devenu  jeune,  qui  esf  rajeuni,  qui  parait 
jeune,  plus  jeune,  qui  a drs  airs  de  jeunesse  ; 
celle  personne  est  juvènisée  par  sa  mise. 

Juvéniser , v:  act.  et  pron.,  s* — ; rendre,  deve- 
nir jeune;  donner,  prendre  un  air  de  jeu- 
nesse ; faire  paraître  jeune,  plus  jeune  ; ra- 
jeunir, se  rajeunir  : cette  toilette,  cette 
forme  de  vêtement,  la  juvénisc.  Keul.;  faire 
le  jeune  : Juvéniser  ses  goûts,  tes  manières, 
sa  mise  ; vous  juvénile*.' 

Juvénisme , s.  m.;  affectai  ion  continuelle  d'airs 
de  jeunesse  : cette  personne  se  ridicolise  par 
son  juvénisme. 

J dt~fr,K*r4a-'ê 
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logratntne,  qui  appartient  au  kilogramme,  qui 
le  concerne  : poids  kilogrammatiipie  : me- 
sure, léglement  kilogrammatique. 

K ilogrammatiquement^  adv.;  d une  manière  ki- 
lo,;«animati«|uc,  pai  le  kilogramme,  au  kilo- 
gramme : peser,  livrer  kilogrammatique* 
meut. 

Kiloqi  ammatixme,  s.  m.;  système  de  poids,  de 
livraison  au  kilogramme. 

h.  lia  table,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit  être 
k lié,  converti  en  kilo  : ce-»  pouls  cont  ki» 
{niable*. 

K îlot*,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  converti  eu 
kilo  ; res  poids  sont  kilotés. 

Kilotetneni , s.  m.;  actiou  de  kiloler;  état  kiîolé: 
le  kilotemnit  des  poids. 

Kiloler , v.  act.;  changer,  convertir  en  kilo  : ki- 
loter  drs  poids. 

Kgriellisation , s.  f.;  action  de  kyrî«*Hi>er ; état 
kjriellisé  : une  kyricllisaiion  de  chose. 

Ky  virilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  ky- 
rielle : ces  rho*es  sont  kyricllitees. 

A yrielliser,  v.  act.;  faire,  foi  mer  une  kyrielle 
en  kyrielle.  Au  fig  ; établir  une  louguf  suite 
«le  choses  enauyeuse*,  factieuses  ou  ridicules. 

Kyricl Usine , s.  m.;  système  de  kyriellisaliou. 
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Labihsé  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  devenu 
labile , peu  fidèle  : sa  mémoire  est  bien  labi- 
lisée. 

Labitiser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
labile  peu  fidèle  : sa  mémoire  se  labilise. 

habilité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  labile  : 
la  labilité  de  sa  mémoire. 

Laboureusc,  adj.  f.,  qui  laboure  bien  : une  cha- 
rue  laboureuse. 

Labyrinlhant,  e,  part.  pr.  cl  adj.  ; qui  fait  lac 
tion  de  labyriulber , de  se  laby riutbcr  ; qui 
labyrinthe,  qui  jette  dans  un  labyrinthe  : une, 
votre  labyrinthante  politique. 

Labyrinthation , s.  f.  ; action  de  labyrinlhcr,  de 
faire  en  labyrinthe. 

Labyrinthe  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en 
labyrinthe , qui  présente  un  labyrinthe  : ce 
bosquet,  ce  petit  bois  est  labyrinthe.  Au  fig.  : 
qui  présente  une  grande  complication  , un 
embrouillement  : les  affaires  de  cette  maison 
sont  labyrinthées. 

Labyrinlhemenl , a.  m.  ; étal  labyriuthé  : le  la- 
byrinlhement  d'un  bosquet , d’un  petit  bois. 
Au  ûg.  : le  labyrinthement  des  affaires  d'uu 
particulier,  de  l'État. 

Labyrinther,  v.  act.;  faire,  former  uu  labyrinthe, 
en  labyrinthe  : laby rintlier  un  bosquet , un 
petit  bois.  Au  Gg.  : donner  une  1res  grande 
complication  aux  affaires,  les  embrouiller  à 
ne  pas  s'y  reconnaître  : labyriuthcr  ses  af- 
faires , celles  d'une  maison  , celles  de  l'État. 
Pron.  se-  ; se  jeter  dans  uu  labyrinthe  : vous 
vous  lahyrinlhez. 

Laçobte,  adj.  des  2 g/;  qui  peut  être,  doit  être 
lacé  : celte  personne  est  laçable. 

Lacement  t s.  m.  ; action  de  lacer,  état  lacé  : le 
lacement  d'une  femme,  de  la  voile. 

Lacérahle , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  lacéré:  cette  promesse,  ctl  écrit  est  la- 
cerable. 

Lâchable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
lâché  : ces  prisonniers  , ces  bestiaux  sont  là 
chables. 

Lâchement,  s.  ni.;  action  de  lâcher , état  lâché  : 
le  lâchement  des  bestiaux. 

Laconicité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  çst  la- 
conique : la  laconicité  du  style. 

Laconisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , doii 
éire  laconisé,  rendu  laconique:  dans  ce  cas  le 
style  est  toujours  laconisable  et  il  faut  lacuni- 
ser  le  plus  possible. 

Laconisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  , qui  est  rendu 
laconique,  qui  a,  qui  présente  de  la  laconi- 
cité : ce  style  est  très  laconisé. 

Laconistr , v.  act.  ; rendre  laconique  : laeoniser 
1«  style.  Neut.  ; parler  brièvement  ; vous  la- 
cohuci. 


Lacunable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
lacune , où  on  doit  laisser  des  lacunes  , & quoi 
on  doit  donner  des  lacunes,  des  distances,  des 
espaces  vides , des  séparations  : cette  chose 
est  lacunable. 

Lacune , e , part.  pas,  et  adj.;  qui  a,  qui  pré- 
sente des  lacunes,  des  distances  , des  espaces 
vides,  des  séparations,  qui  manque  de  suite  : 
ce  livre  est  trop  lacune  : cette  chose  est  bien, 
convenablement  lacunée. 

Lacuner , v.  act.  ; établir,  faire,  donner  une  la- 
cune, des  lacunes,  des  distances,  des  espaces 
vides  , di  s séparations  : lacuuer  un  ouvrage, 
uu  travail , les  choses. 

Ludrific , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
deveuu  ladre.  Au  lig.  : qui  est  rendu,  devenu 
vilain,  avare,  sordide;  ce  qui  est  fait  avec  la- 
drerie : celle  persouue,  cette  chose  est  ladri- 
fiée. 

Ladrifitr , v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
ladie,  faire  prendre  des  habitudes  de  ladrerie. 
Au  fig  ; rendre,  devenir  vilain,  avare,  sordide: 
ladrificr  une  personne  , son  caractère , .«es 
habitudes  de  taire.  Neul. ; faire  le  ladre,  le 
vilain;  faire  de  la  ladrerie,  agir  avarement, 
soi  J id»  meut  : vous  ladriliez. 

Lpidi>sable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  laidir,  de* 
^ venir  laid  ; que  l'on  peut  rendre,  faire  paraî- 
tre laid  : cette  ai  lion  est  laidissable  et  on 
doit  la  laidir  aux  yeux  de  !a  jeunesse  afin  de 
la  prémunir  contre  des  faits  semblables. 

Laidissant , e , adj.  ; qui  laidit  , rend  laid  , plus 
laid  : cette  cicatrice  est  laidissaule  : voilà  un 
exposé  des  choses  bien  laidissant  et  pourtant 
il  est  \rai,  il  n'est  pas  uu  résultat  qui  ne  mou- 
tre  sa  vérité. 

Laidissement , s.  m.;  action  de  laidir;  état  luidi  : 
son  laidisserncut  : le  laidisscment  des  person- 
ne*, des  caractères,  des  faits,  des  choses. 

LainabU , adj.  des  2 g.  ; quij>cnl  être,  doit  être 
laine,  que  l'on  doit  garnir  de  laine;  qui  est 
susceptible  de  se  lainer  : ces  moutons  sont 
lainables. 

Lain  entent,  s.  m.;  action  de  lainer,  de  se  lainer; 
état  lamé. 

Lais  sable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
laissé,  abandonné  : ce  travail,  celle  construc- 
tion est  laissa ble 

Laissement,  s.  ni.;  action  de  laisser;  étal  laissé  : 
le  lai'Simcnt  des  personnes,  d'uu  travail, 

i d’une  chose. 

Laisseur , ».  ni. , f.  se  y celui , celle  qui  laisse, 
qui  abandonne. 

Laitonnuble , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
dire  laitonné  , garni  de  laiton,  lié,  consolidé 
avec  du  fil  de  laiton  ; cette  chose  est  laiton- 
nable. 
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Laitonné , e,  part,  pas  et  adj.;  qui  est  garni  de 
laiton  ; qui  est  lié  , consolidé  avec  du  fil  de 
laiton;  cette  crosse  de  fusil  est  lai  tonnée  : ce 
manche  d’instrument  est  laitonné  h l’endroit 
où  il  a été  cassé. 

Laitonnement , s.  m.;  action  de  laitonner  ; état 
laitonné  : le  laitonnement  d'une  chose  , d'un 
manche  d'instrument  à l'endroit  où  il  est 
cassé. 

Laitonner,  v.  act.;  garnir  de  laiton  , lier,*  con- 
solider avec  du  fil  de  laiton  : laitonner  une 
chose,  un  manche  d'instrument  à l'endroit  où 
il  est  cassé. 

Lamablc,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
lamé,  garni , orné  d’une  lame  ou  d’or,  ou  d’ar- 
gent , on  d’acier,  ou  de  fer  : cette  étoffe , cette 
broderie,  ce  meuble  est  lambic. 

JjQmavjue , adj.  des  3 gen.;  de  Lama  , qui  con- 
cerne le  Lama , qui  appartient  au  Lama , qui 
émane  du  Lama  , qui  se  rapporte»  la  religion 
de  Lama  , qui  appartient  au  lamaïsme  : In 
propagande  lamaique,  les  conversions  lamaï- 
ques  : culte  lamaîque. 

Lamaïsme , s.  m.;  religion  du  grand  Lama,  doc 
trine  des  prêtres  du  Lama  : le  lamaïsme  : les 
monuments  du  lamaïsme. 

Lamaiste,  s.  des  3 g ; celui,  celle  qui  croit  au 
grand  Lama;  partisan,  propagateur  du  la 
xnaisme. 

Lambinable , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  lam 
biné,  dans  quoi  ou  peut , on  doit  apporter  une 
extrême  lenteur  : cette  affaire  est  lambinable. 

Lambinemeni , adv.;  d’une  manière  lambine, 
trop  lente  : vous  agissez  trop  lambinemeni 
dans  cette  affaire,  en  tout 

Lambinerie , :.  f.;  caractère  du  lambin , extrême 
lenteur  dans  l’action  : vous  fatiguez  et  vous 
faites  tort  aux  choses  par  vos  lambineries. 

L,ambrii.iablet  adj.  des  3 g.;  qui  peut  èire,  doit 
être  lambrissé,  garni  de  lambri  s cette  pièce 
est  latnbrissable. 

Lambrissement,  s.  m.;  action  de  lambrisser;  élai 
lambrissé  : uu  beau , bon  , solide  lambrisse- 
ment. 

Lamé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  garni , orné 
d’une  lame,  de  lames  : étoffe  , broderie,  meu- 
ble lamé  d’or,  d’argent  ou  d’acier  : cette  étoffe 
est  bien  , richement  lamée. 

Lamemetu , s.  m.;  action  do  lamer;  état  lamé  : 
le  lamcment  d'une  chose  , d’une  étoffe  , d’un 
meuble. 

Lamer,  v.  act.;  mette , poser  une  lame  de  te! 
métal  que  ce  soit  ; garnir,  orner  d’une  lame , 
de  lames;  lamer  une  étoffe,  une  broderie, 
un  meule,  toute  autre  chose , tout  autre  ob 

je;- 

Lam  niable  , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  laminé  : ce  fer,  ce  plomb  est  iaminablc. 

Lampement , s.  niasc.  ; action  de  Jampcr  ; état 
lampe. 

Lancable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
laucé,  jeté  avec  raideur,  impétuosité  ; cette 
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pierre  est  lançable.  Au  fig.  : cette  jeune  per“ 
sonne  est  lancable  dans  le  monde. 

Lançant , e , adj.;  qui  lance  , darde  , jette  avec 
raideur  : cette  machine  est  lançante,  bien  lan- 
çante : un  bras  lançant. 

Lancement f s.  m.;  action  de  lancer  ; état  lancé  : 
le  lancement  de  la  foudre,  d’une  pierre,  de 
tout  autre  objet  lançable. 

Lapidable , adj.  des  2 gen.:  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  lapidé  : celte  personne  est 
lapidable. 

Lapidant , e,  adj.;  qu!  lapide.  Au  fi  garé  : qui 
écrase  , assomme  , déchire  : une  critique,  un» 
calomnie  , uue  méchanceté  , une  fureur  lapi- 
dant*. 

Lapidaicu*y  s.  m.,  f.  trict;  celui , celle  qui  la- 
pide. Au  fig.  : qui  écrase,  a-somme,  déchire  : 
en  France,  partout,  en  1793,  le  peuple  était 
lapidateur  envers  quiconque  manifestait  des 
opinions  contraires  an  renversement  des  trô- 
nes. 

Laquablc,  adj.  des  3 gen.;  qui  peut  être  laqué, 
que  l’on  doit  laquer  : ces  objets  sont  laqua - 
blés.  « 

Laqué , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  peint  en 
laque,  qui  a un  beau  vernis  de  China,  qui  est 
orné  de  dorures,  de  dessins  variés  imitant 
ceux  rhihois  : ouvrage  richement  laqué,  des 
objets  laqués. 

Laquement , s.  in.;  ne  lion  de  laquer;  état  laqué  : 
un  beau  laquement  : le  laquement  de  ces  ob- 
jet*. 

Laquer , v.  act.,  peindre  en  laque,  donner  un 
beau  vernis  de  In  Chine,  induire  d’un  beau 
vernis  et  orner  de  dorures , de  dessins  variés 
imitant  ceux  chinois  *•  laquer  de*  objets. 

Lagdahle,  adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
lardé,  garni  de  lard  ; cette  viande  est  larda- 
ble  , dans  laquelle  on  doit  piquer  du  lard. 

Lardement , s.  m.;  action  de  larder;  état  lardé  : 
le  lardement  de  la  viande. 

Larquable , odj.  des  2 g.;  t.  de  marine  ; qui  peut 
être,  doit  être  largué. 

Larguement , *.  m.;  action  de  larguer;  état  lar- 
gué. T.  de  marine. 

Lascivisé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  lascif,  qui  a des  habitudes  de  licence 
voluptueuse,  de  plaisir;  qui  a des  manières, 
une  humeur  passionnée,  un  temperamment  las- 
cif, licencieux  : cette  personne  est  lascivisée. 

Lasciviser,  v.  ad.  et  pr.f  se — ; rendre,  devenir 
lascif,  donner,  causer,  prendre  de  la  lascive- 
té , des  babitudrs  licencieuses  de  plaisir,  des 
manières,  uue  humeur  passionnée,  un  tempé- 
raiumciit  lascif,  licencieux  : lasciviser  son  re- 
gard . son  maintien. 

Lassable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  facilement 
lassé,  fatigué,  rebuté  du  travail , des  choses  : 
cette  personne  est  lassable. 

Lassitudisant , e , adj.;  qui  donna,  cause,  amena 
une  lassitude  : plus  que  le  travail  le  plaisir  est 
lassitudisant. 
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Latéralité  t s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui. est  la- 
téral. 

Louable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit  être 
latte,  garui  de  lattes  : celle  païui , ca  pigugn 
est  lattable. 

Lattage , s.  m.  ;clat  lallé,  état  garni  de  lattes  : 
bon , mauvais  lattage. 

Latl$meut , s.  m ; action  de  lattcr,  de  garnir  de 
lattes  : le  iattemeut  d'une  paroi , d uiv  pic 
gnon. 

Laudativcment , adv.;  d'une  manière  lauJative, 
ne  louant. 

Lavable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  peu.  être, 
doit  être  lavé.  Au  üg.:  il  est  lavable  de  ce 
etirae. 

Le  diable , a Jj . des  î g.;  qui  peut  être  léché  : 
celte  chose  est  Icchublc  : cette  chose  est  si 
bonne  que  les  doigts  en  sont  lecliulV.es. 

Licitement , s.  m.;  action  de  lécher;  état  léché  : 
le  léchement  do  l’a  ut  mal,  celui  du  chcu  sur* 
tout  est  quelquefois  bienfaisant  : un  !>•  chi- 
chement de  choses,  de  doigts  : quaud  liuircz- 
vous  donc  vos  lécheuieuts. 

Lé  gable , adj.  des  2 gen.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être  légué,  que  l'on  peut  léguer  : celte  chose 
est  tégable. 

Légalisant , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  légalisé  : cet  acte,  celle  signature  est  lé- 
galisablc. 

Légalisme , s.  m.;  système  de  légalité;  action 
continuelle  de  légalité. 

Légiciilant , e,  part.  pr.  et  a Jj.  ; qui  fait  l’action 
de  légicider  ; qui  renverse,  détruit  les  lois  : 
une  anarchie  telle  qu'elle  soit  est  toujours  lé- 
gicidanle,  car  elle  est  obligée  de  detn-jie  les 
lois  pour  égarer  les  peuples  , pour  substituer 
ses  désordres  à l'ordre.  ^ , 

Légicider , v.  act.;  attenter  aux  lois,  icnvcrser, 
détruire  les  lois  : UH  peuple  qui  légici  le  eu 
Ire  dans  l\puvie  de  sa  pr  que  de.-tructiuu  ; 
car,  en  légicidant , il  d et  mit  toi»  ses  ordres  , 
tous  scs  repos,  toutes  ses  pa  \,  tous  sespréaeols 
et  tons  ses  avenirs  de  civilisation  et  de  progrès 
én  tout.  Neutral  : vous  légicidez 

Légiférer,  v.  act.;  faiie,  arrêter  ries  lois,  mulli- 

. plier  les  lois  : ou  ue  doit  jamais  tiop  légiférer, 
car  si  la  multipiiriié  des  lois  dépas«e  les  be- 
soins , ces  lois  se  iiuuenl  à elles-  mêmes  et  aux 
peuples. 

Légitimnb/e , adj.  «les  2 j;.;  qui  peut  être  . doit 
èire  légitimé,  rendu  légitime:  ces  enfants,  ce* 
dioits  sont  légitima  hic*. 

Légitimant f e , adj*;  qui  légitime,  rend  légitime: 
une  loi  légitimante,  un  jugement  légitimant. 

Légitimisme , s.  m.;  système  de  légitimité:  h* 

légitioiisuie  royal. 

Lénifia  b le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit  être 
lénifié,  adouci  , rendu  doux. 

Lénifiant , e,  adj.  qui  léiidi*4,  adoucit,  rend  doux. 
Au  fig.  : qui  soulage,  console,  diminue  la  pei- 
ne, le  chagrin  : des  paroles  lénifiantes. 


Unification  , s.  f.;  action  de  lénifier;  état  lénifié. 
Lénifient* , s.  ni  ; système  de  lénification. 

Lentillé , e,  adj.;  qui  a.  qui  présente  des  lentil- 
les: une  peau  lentille**  • un  visage  lentidé. 
Lentil  tentent,  s.  m.;  état  lentille  : le  Untillement 
de  la  peau,  du  visage. 

Léprostte,  s.  f.;  état  dans  lequel  est  le  lépreux. 

Ltsable,  adj.  des  î g.;  qui  peut  être  lé<é,  est  ex- 
posé à étie  lésé  : celte  personne  est  h sable. 

Lisant , e,  adj.;  qui  lèse,  qui  cause,  amené,  con- 
sacre u il  préjudice  : ce  calcul , col  acte  est  lé- 
sant : un  lésant  traité  de  commerce. 

Lescivable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  lescivé  : ce  linge,  celte  toile  est  lesctva- 
ble. 

Létin  , s.  m.;  celui , celle  qui  lésine , se  livre  h 
la  lésincrie  : c'est  un  lésm , une  lésiue. 

Lésinable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  lésiné; 
(l  »ns  quoi  on  peut  apporter  de  la  iésinerie  : 
celte  dépense,  celle  libéralité  est  lésinable. 

Lésinant,  e , adj.;  qui  lésiue,  qui  eutre  dans  la 
lesiuerie  î c’est  une  administration  lésinante. 

Lè  finement , adv.;  d’une  manière  lésine,  avec 
Iésinerie  : vous  agisse»  bien  lèsiuenicnl. 

Létin  i s me , s.  m.;  système,  do  lesinerie.  d’épar- 
gne sordide  en  tout  , qui  s'étend  à tont  : 
l'homme  est  louable  dans  une  économie  même 
très  sévérisée;  parce  que  cette  économie  an- 
nonce une  science  d'ordre,  une  habitude  d'ac- 
tion d’ordre;  mais  par  le  lésinbuic  il  se  rend 
méprisable. 

Léthurgiquemeitl , adv.;  d’uuc  manière  léthargi- 
que. Au  lig.  : avec  insensibilité,  nonchalance: 
cet  homme  se  repose  lélhargiquemenl  sur  sa 
bonne  foi  tune,  sur  son  étoile. 

Lenrrable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  leurré  , 
qu’il  est  facile  du  leurrer,  qui  est  susceptible 
de  »v.  leurrer  : vous  êtes  trop  lenrrable 

Leurrant  j e,adj.;  qui  leurre,  qui  attire  : ce  ne 
sont  que  des  promises  leurrantes. 

Leurrement , s.  ni.;  action  de  leurrer;  état  leur- 
ré : mêliez- vous  toujours  des  leurrements  jé- 
suitiques, du  charlatanisme  et  de  l'hypocri- 
sie. 

Levnblet  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
levé,  que  l'on  peut  facilement  lever  : ce  ma- 
lade est  levable  : toutes  ces  choses  li  pesantes 
soûl  Jetables. 

Levant , e . adj.;  qui  lève,  dresse,  facilite  le  la- 
vement. 

Levemcnt , s.  m.;  action  de  lever,  état  levé  : le 
Icvemcnl  d un  malade. 

Lézardable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  lézardé, 
qui  est  susceptible  de  se  lézarder  ; ce  mur 
est  lézardabie. 

Lézardant , ekadj  ; qui  lézarde,  qui  rau-c.  oc- 
casionne uuc  lézarde  , des  léxardes  dans  un 
mur  : cette  gouttière  est  lézardante. 

Ltzardemenl , s.  m.;  état  lézaidè  : le  lézarde- 
iriefit  d'un  mur. 

Linble , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit  être 
lié , uni , engagé , qui  est  susceptible  de  a'at- 
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tacher  : ces  gerbes  sont  liables’:  ccs  person- 
nes , ces  intéressés  sont  liables. 

Liardam,  e,  adj.;  qui  liarde  : une  économie  bar- 
dante n’c«l  plus  que  de  la  lésinerie. 

Liar  dément,  s.  ni.;  action  de  lianler  : les  liar- 
dciuent*  de  l'avarice. 

Liauablc.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  liasse,  mis  en  liasse;  ces  papiers,  ces 
pièces  sont  liassabtes. 

Liassé,  e,  part.  pa».  et  adj.;  qui  est  mis,  réunis 
en  liasse,  qui  forme  une  liasse  : ces  papiers 
sont  liasses  : ces  pièces  sont  liassèes. 

Liassement , s.  m.;  action  de  liasscr;  étal  li.issé; 
le  bassement  des  papiers,  des  pièces. 

Liatxer,  v.  act . ; composer,  former  une  liasse, 
mettre  eu  liasse  : lisser  des  japiers,  des 
pièces. 

Libellai* le , adj.  d^S  2 g.;  qui  peut  cire,  doit 
être  libellé. 

Libellait»!!,  f;  action  de  libeller,  état  li- 
bellé. 

Libérable,  adj  des  2 g ; qui  peut  être,  doit  être 
libéré,  que  l’un  peut,  que  Ion  doit  affranchir 
d'une  charge,  d’un  service:  militaire,  soldat 
libéiablè.  ^ 

Lib  'raliiabfe,  adj.  îles  2 g ; qui  peut  être,  doit 
doit  être  bbéralivé,  rendu  libéral.  -, 

Libt;  rainant,  e,  adj.  qui  libéralise,  rend  li- 
béral. 

Libéralisation,  s.  f.;  action  de  libéraliser,  de  ren- 
dre libéral. 

Libérant , e,  adj  ; qui  libère,  acquitte,  qui  îiffrau- 
chil,  qui  aide  a f acquittement  dos  dettes  . 
un  travail  libérant  , une  économie  libe- 
lante. 

Liber isme9  subs.  rnasc  ; système  de  libéta- 
tion. 

Liber licidaitl,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  libcrticidci  ; qui  cause  le  renversement 
la  destruction  de  la  liberté:  ce  système  est 
liberluidaul  : une  révolution  dans  de  telles 
ci» constances,  et  par  les  moyens  mi  Maires 
sera  plutôt  li  hert  ici  Jante  que  libertissnle. 

U ber  tic  idc  , s.  et  adj . «Ira  2 g.;  celui,  celle  qui 
porte  atteinte  à sa  liberté,  qui  attente  à i < 

I berté  ; lin  liberticide.  Ce  qui  e»t  de  mtu  c 
à renverser  à détruire  la  liberté:  rc  mm  la 
«les  lois  bherlicidr*. 

Uberticider , v.  a ; aMéffVrr  à la  liberté,  renver- 
>er\  (b'Ireire  la  liberté  causer  la  destruction 
de  la  liberté  ; vous  1 berticidez. 

Liberticidhme , s.  m.;  système  liberticide,  qui 
tenJ  5 renverser,  à détruire  hîberlc. 

Liber  lividité,  s.  f.j  étal,  qualité  de  rc  qui  cl 
liherticide,  destructif  de  la  libellé  : la  Jibi  rti- 
cidité  de  vos  tendances,  de  votre  ac- 
tiou. 

Lileitif , ve,  adj  ; de  liberté,  qui  est,  qui  lient 
de  la  liberté,  qui  la  marque,  qui  propage,  qui 
asseoit  la  liberté  : un  système  liheilif,  qui 
contient,  qui  renferme  un,  le*  principes  d* 
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liberté,  qui  appelle  à la  liberté  : une  procla- 
mation flbertivc. 


vous  agisses,  vous  vous  Tonduisez  trop  liber  - 
lincment. 

Liberticiame,  s.  m.;  système  de  libertinage,  con- 
tinuel libertinage,  bahitudé  de  libertinage. 

Libertisnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  libcrtisé,  reudu  libre,  que  l'on  peut,  que 
Pnn  doit  mettre  en  liberté,  faire  jouir  de  la 
liberté:  cet  homme,  ce  peuple  est  liber- 
tissable. 

Liber  lisant , e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  libertiser,  qui  liber iise,  qui  donne, 
apporte  la  liberté,  qui  fait  jouir  de  la  liberté  : 
une  révolution  libertisantc. 

Ubertisation , ?•  f ; action  de  libertiser  ; état 
lihcrlisé. 

Liberiisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  en 
liberté,  qui  a acquis  la  liberté  i qui  jouit  do 
la  liberté:  cel  homme,  ce  peuple  est  liber- 
tî*é. 

Libertiser , v.  a.  et  pr.  se — ; rendre,  devenir 
libre;  donner,  acquérir  la  liberté  ; mettre  en 
liberté,  faire  jouir  tic  la  liberté,  asseoir  la 
liberté;  rendre  propre  à maiuieairta  liberté  : 
libertiser  un  homme,  Un  peuple. 

Liber tOime,  s.  tu.;  système  de  liberté*  tout  ce 
qui  tend  h amener,  à fonder  la  liberté,  action 
générale  de  liberté  : un  grand  libertisme  na- 
tional : la  licence  ne  liberlise  jamais,  elle  dé- 
vergonde les  homm  s et  les  peuples,  et  pré- 
pare la  subjugation  et  les  fera  d’une  nation. 

• Le  libertrnue,  avec  les  lois  qui  découle  do 
scs  ordres,  de  la  nécessité  de  ses  ordres,  civi- 
lise les  populations,  cl  la  grande  liberté 
est  la  grande  moralité  des  nations. 

Liber  tir  entent,  adv.;  d'une  manière  bbertive  ; 
par,  avec  la  liberté. 

Librairisme , s.  m.j  corps  de  librairie,  son  ac- 
tion : le  librairismc  de  paris. 

Li  b variai,  e,  adj.;  de  la  librairie,  qui  est  de  la 
librairie,  qui  la  concerne,  qui  lui  est  propre: 
lui  appartient  : l'industrie  librariale. 

UbrariaUmeni , adv.;  d’une  manière  librairie  î 
par,  avec  la  librairie. 

Licenciable , adj  ; des  2 g .;  qui  peut  être,  doit 
être  lice  ncié,  congdié;  cette  personne  - est 
licenciable,  ce*  Iroup*  s sont  licruciubtes,  Dans 
les  universités;  a qui  ou  peut  conférer  le  de- 
gré de  tirelire  : cri  étudiant  est  licenciable. 
qui  est  susceptible  de  s'émanciper,  de  sortir 
des  bot  lies  du  devoir;  cette  personne  n est 
que  trop  licenciable. 

Licenciant,  e . adj.:  qui  licencie,  congédie  '•  nue 
paix,  une  mesure  licenciante,  qui  pousse  à 
la  licence,  h sentir  de*  burins  du  devoir  : un 
dévergondage  licenciant  dts  passions  liccn- 
< isufes. 

Licencia  leur.  $.  m ; f.  trice  ; celui,  celle  qui 
licencie,  congédie,  daus  les  universités,  celui 

i qui  délivre  les  licences. Celui,  celle  qui  inci- 
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te  à la  licence , à sortir  des  bornes  dujde-i 
voir. 

Licendff  ve,  adj.;  de  licenciement,  qui  concerne 
le  licenciement  des  troupes  : un  réglement 
licencif. 

Licencisme,  s.  m.;  système  de  licence,  conti- 
nuelle licence , ce  qui  no  présente  que  de  la 
licence  : sa  vie  n'est  qu’un  licensismc. 

Licenciement , ad?.  ; d’une  mauière  licencive  , 
par,  avec  licence. 

Licisable , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  ne  doit  pas  être 
interdit,  ce  qui  doit  rester  licite, 

Licisation  , s.  f.  ; actiou  de  liciser,  état  li- 
cisé. 

Licite,  c , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  laissé,  rendu 
licite,  qui  n'est  point  interdit  par  la  loi^:  cette 
chose  est  licisce. 

Liciser , v.  acl  ; laisser,  rendre  licite,  ne  pas  dé- 
fendre, ne  pas  faire  interdire  par  la  loi. 

Ucisinc , s.  m.;  système  de  licitation,  qui  tend  à 
tout  liciser. 

Licitable.  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  licité,  que 
l'un  doit  faire  lieiler  : cas  biens  sont  licita- 
bles.  j 

Licitateur , s.  m.  , f.  tric$ ; celui  , celle  qui  fai1 
liciter,  qui  poursuit  une  licitation. 

Licitatif,  ve,  adj.»  do  licitation,  qui  tend  à faire 
faire  une  licitation,  qui  ordonne  une  licita- 
tion, qui  est  de  la  licitation,  qui  la  concerne  : 
des  poursuites  licitatives  : un  jugement  licitatif. 

Licitativemeni , adv.  ; d’une  mauière  licitative  ; 
par,  avec  licitation. 

Licité , s.  f.  ; étal , qualité  de  ce  qui  est  licite  : la 
licite  de  celle  action. 

Licitisme,  s.  m.;  système  de  licitation. 

Ligable , adj.  dej  2 g.  ; qui  peut  être  ligué,  qui 
peut  se  liguer,  entrer  dans  une  ligue  contre  : 
ces  personnes,  ces  peuples  sont  ligables. 

Ligaturer , v.  act.  ; faire  une  ligature  , maintenir 
au  moyen  d'uue  ligature , serrer  par  une  liga- 
tura : ligaturer  un  membre. 

Lilasse , e,  adj.;  qui  tient  du  lilas,  qui  a la  cou- 
leur lilas  : une  étoffe  lilassée. 

Limable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit  être 
limé  : ce  fer  est  limable. 

Limage,  s.  m.  ; action  de  limer;  étal  limé  : iiu 
bon,  beau  limage. 

Liinitable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doii 
être  limité  : ce  pouvoir  est  limitable. 

Limitant , e , adj:  ; qui  limite  , qui  ne  laisse  pas 
étendre  au-delà  : une  constitution  plus  ou 
moins  limitante. 

Limilisme,  ».  ni.  ; système  de  limitation  : on 
veut  un  limitisine  de  pouvoir  princicl  , gou- 
vernemental. 

Limonade,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  converti 
en  limonade  : cette  eau  est  limonadée.  Dau< 
quoi  il  y a de  la  limonade  : une  boisson  limo- 
nsdée. 

Limonadcr , v.  acl.;  convertir  en  limonade,  com- 
poser avec  de  la  limonade  ; faire  entrer  de  la 
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limonade  dans  une  chose  ; limonadcr  une 
boisson. 

Lhnpidisab/e , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  lim- 
pidisé,  rendu  limpide  ; cette  eau  est  limpidi- 
iable. 

Limpidisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  limpidiser:  qui  limpidité,  qui  donne  de  la 
limpidité  : c’est  un  moyen  limpidisanl  : une 
limpidisante  filtration. 

Limpidité , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
limpide,  qui  a de  la  limpidité  * cette  eau  est 
limpidisée  par  la  filtration. 

Limpidiser,  v.  acl  et  pron.  se — ; rendre,  deveuir 
limpide,  donner,  prendre  de  la  limpidité» 

Linceul  lé,  e,  part.  pas.  ei  adj.;|qui  est  mis  dans 
un  linceul  : elle  \ient  d’ê  re  tioceullée. 

Linceullement,  ».  ni.  ; action  de  liuceuller;  état 
linreullé  : le  linceullement  des  mort-. 

Lin c*.ul l er , v.  art.;  mettre,  envelopper  dans  un 
linceul  ; linceuller  One  personne  morte. 

Liquéfiable.,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  liquéfié, 
qui  est  susceptible  de  se  liquéfier. 

Liqicidable,  ailj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit  être 
liquidé  ; cette  succession  est  liquidable. 

Liquidant , e,  adj.;  qui  liquide  : des  paiements 
liquidants,  des  remises  liquidantes. 

Liquidatif,  ve , adj.;  qui  est  de  la  liquidation,  qui 
la  concerne,  qui  rétablit  : un  traité,  un  acte 
liquidatif. 

Liquidalivement , adv.  ; d'une  manière  liquida- 
tive; par,  avec  liquidation. 

Liquorablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  liquoré, 
qui  est  susceptible  de  se  Üqiiorer,  de  devenir 
liquoreux  , de  prendre  une  force  de  liqueur  : 
ce  vin  est  liquorable. 

Liquorant , e,  part.  pr.  et  adj,;  qui  fait  faction 
de  liquorer  ; qui  liquoré , rend  liquoreux  : 
une  température  liquoranté  par  la  maturité 
qu'elle  donne. 

Liquoré , e,  part  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  liquoreux  , qui  a acquis  une  qualité  , 
une  force  liquoreuse , de  liqueur  : ce  vin  est 
liquoré. 

Liquorer,  v.  act.;  et  proo.;  se  — ; rendre,  deve- 
nir liquoreux  ; donner,  prendre,  acquérir  uue 
qualité,  une  force  liquoreuse,  de  liqueur  : ce 
Vin  te  liquore.  * 

Lisibilité,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
lisible,  facile  à lire,  bon  à lire. 

Lisibiliser,  ▼.  act.  ; rendre  lisible  , facile  à lire, 
bon  à lire  : lisibiliser  son  écriture,  un  ou- 
vrage. 

Liltrralisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  liltrralisé,  rendu  littéralement. 

fjttéralisé , c , part.  pas.  et  adj.  ; qui  présente 
une  setère  littéralité,  qui  est  rendu  littérale^ 
ment. 

Libéraliser,  v.  net  ; rendre  littéralement,  s’atta- 
cher littéralement  à la  lettre,  rendre  avec  lit- 
téralité : littcraliser  une  traduction  , une  nar- 
ration. 

Libéralisme,  s.  m.;  système  de  littéralité. 
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Lividisant , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  lividiser;  qui  lividité,  rend  livide,  qui 
cause,  donne,  produit  de  la  lividité  : il  (il 
une  maladie  terrible,  longue  et  lividisaiite. 

Lividité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu livide,  qui  a,  qui  prêtante  de  la  lividi- 
té : retic  personne  est  singulièrement  maigre, 
lividisée. 

Lividiser,  v.  acl.  cl  pr.,  a* — ; rendre,  devenir 
livide  ; donner,  causer,  prendre  de  la  lividité  : 
cette  personne,  ce  malade  se  lividise. 

Lividisme , s.  ni.;  continuelle,  incessante  livi- 
dité. 

Livrable , adj.  des  5 g.;  qui  peut  être,  do  t être 
livré  : ces  marchandises  sont  livrables. 

Livrant,  e , adj.;  qui  livre,  qui  fait  connaître, 
qui  met  au  pouvoir,  en  la  possession  de  quel- 
qu’un. 

Localisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  localisé,  rendu  local,  adapté  aux  loca- 
lités. 

Localismc,  s.  m.;  système  de  localisation. 

Logiéiié , e,  s.  f. ; état,  qualité  de  ce  qui  est  lo- 
gique. 

Longanimement , adv.;  d'une  manière  longani- 
me,  avec  longanimité. 

Longanimité,  e , part.  pis.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
détenu  lougauimc  ; qui  a,  qui  présente  de  la 
longanimité. 

Longanimitcr , ▼.  act.  et  pron.,  le— ; rcudret 
devenir  longaoime;  donner,  prendre  de  la 
longanimité.  Neut.:  faire  de  la  longanimité, 
agir  avec  longanimité  : vous  lougauimisez. 

Lo/ifj animisme , s.  m ; système  de  longanimité, 
incessante  longanimité. 

Longeable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  longé, 
dont  ou  peut  suivre  lu  rive  : ce  bois,  cette 
rive  est  longeable. 

Longévité , e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  a pris,  qui 
a acquis  de  la  lougévilé 

Longéviter,  v.  act.  et  pr.,  se — ; donner,  causer, 
prendre  de  la  longévité  : l'intempérance  use 
vite  les  tempéraments  les  plus  robustes,  le* 
santés  les  plus  fortes  et-lcs  plus  fleuries,  tandis 
que  la  sobriété, b tempérance longévisent  la  vie 

Louangeable , adj.  des  2 g.;  qui  peut,  doit, 
mérite  d’élre  louange  : l'homme  doit  désirer  ta 
louange  et  tout  faire  pour  la  mériter.  Mais 
il  n’est  véritablement  louangeable  que  par  l'ac- 
complissement de  scs  devoirs  envers  tnus,  que 
par  des  a-uvres  do  vertu,  que  p;:r  celle  haute 
et  continuelle  action  d'Iionnenr  et  de  bienfai- 
sance qui  maiutienî'dans  l’acte  du  cœur, 
dans  celui  de  la  moralité  cl  de  l'humanité.' 

Lonangeant,  e,  adj  ; qui  louange,  qui  contient, 
qui  piéscntc  dos  louanges  ; les  louanges  de  la 
vérité  sont  toujours  unpcrûdcs  et  indatige 
reuses,  parce  qu’elles  n'expriment  quo  ce 
que  dicte  la  reconuabtaiice  et  même  le  de- 
voir. Il  u’en  c«t  pas  ainsi  du  celles  de  l'hypo- 
crisie, qui  n’est  jamais  louangcante  par  convie» 
lion,  et  qui,  impulsée  par  scs  faux  et  par  ses 
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perfidies,  n’exprime  que  pour  surprendre  et 

duper. 

Louaugeusement,  adv. , d'une  niauière  louan- 
geuse, avec  louange  : vous  vous  expliquez  tou- 
jours trop  louangeutemenl  : parler  trop  louan- 
geusement  aux  princes,  ce  u’est  être  ui  leur 
ami,  ni  celui  de  Pétai. 

Lubiter , v.  neut.;  faire  de  la  lubie,  des  lubies, 
se  livrer  à «les  folies,  à des  fantaisies  ridicules. 
Lnbigue , aJj.  des  2 g.;  qui  est,  qui  lieut  de  la 
lubie  : il  a des  manières  lubiques. 

Lubirfuentent , adv.;  d’une  manière  lubique  ; par, 
avec  lubie  : agir,  se  conduire  lubiquemeut. 
Lubitme,  s.  ra.; continuelle  lulhe,  ce  qui  ne  pré- 
sente que  de  la  lubie  : coirigcz-vous  doue  de 
votre  lubisme. 

Lubricié part.  pas.  etadj.;qui  a delà  lubri- 
cité, qui  est  livre  à uuc  excessive  incontinence: 
celte  pcrsoi.ue  est  lubrifiée. 

Lubricier , v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
lucrique  ; donner,  preudre  de  la  lubricité,  une 
excessive  incontinence,  neut.;  faire  de  la  lu- 
bricité, se  livrer  ii  la  lubricité  : vous  lubriciez. 
Lubricitme,  s.  m.;  continuelle  action  de  lubri- 
cité: le  lubricisroe  de  cette  femme  est  fati- 
gant et  dégoûtant. 

LucarnablCy  adj.;  des  2 g.;  qui  doit  être  lucarne, 
ou  loo  doit  faire  uue  lucarne,  que  l’on  doit 
au  moins  éclairer  par  une  lucarne  : ce  local 
est  lucarnable. 

incarné , e , part.  pas. et  adj.;  lui  a des  lucarnes, 
des  petites  feuèties  qui  oe  sont  qui-  des  lucar- 
nes: celle  chambre  est  lucarnée:  celle  maison 
n’est  que  lucarnée. 

Lucarncment,  s.  m.;  action  de  lucarner  ; état 
luiarné  : le  lucariieineut  de  cette  chambre, 
do  cette  maison. 

Lucarner,  v.  acl.;  faire  une  lucarne,  ouvrir  une 
lucarne,  éclairer  par  uue  lucarne  ;ne  faire,  ne 
donnera  une  construction  que  de  petites  fe- 
nêtres ressemblantes  à des  lucarnes  : lucarner 
une  i h ambre,  une  maison. 

Lucidité , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 
devenu  lucide,  qui  a,  qui  présente  de  la  luci- 
dité. 

Lucidiser,  v.  act.;  rendre  lucide,  claire,  net; 
donner  de  la  lucidité  : lucidiser  le  raisonne- 
ment, le  style. 

Luci/crien,  ne,  adj.  ; qui  est  de  Lucifer,  qui  ap- 
partient à Lucifer,  qui  présente  la  méchan- 
ceté de  Lucifer,  des  dénions  : une  méchan- 
ceté, une  animosité  Luciférienne. 
Luciferinaiion , t.  f.  ; actiou  de  lucifcriser,  de 
donner  au  caractère,  au  style,  à un  écrit,  uue 
méchanceté,  une  animosité  diabolique,  de 
l.ucil’er,  des  démons  ; état  lucifcritè. 

Luet  [crise,  e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  présente  uuo 
méchanceté,  uue  animosité  diabolique,  de 
Lucifer,  des  déliions  : celte  femme  a le  carac- 
tère luciférisé,  c'est  un  vrai  Lucifer. 
Lucifériter , v.  act.  et  pr. , rendre,  devenir 
un  Lucifer;  donner  au  caractère  une  mé- 
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chancelé,  uneanimosité  diabolique,  de  Lucifer, J 
des  démons:  lue  i fente  r le  M y le,  un  écrit,  un 
actiou.  Neut.  ; faire  le  Lucifer  , se  livier  à 
une  méchanceté  diabolique,  infernale:  vont' 
luciférisez. 

Lncifcrisme  , s.  in.  ; système  d'infernale  mé-  ! 
chancelé. 

Luciolanty  c,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
de  lucioler  ; qui  est  luciolant,  qui  jette  uue 
clarté  faible  , une  flamme  mourante  quoique 
brillante  eacore  ; qui  luit  faiblement  : celle 
lampe  , colle  lumière  est  liirioluufe. 

Luciole  , e,  part.  pat.  cl  adj.;  qui  est  faible, 
mourante  quoiqu  encore  brillante  : elle  ne 
donne  plus  qu'une  clarté,  une  flamme  luciolée. 

Luciolemeui , s.  m.  ; étal  luciole  : le  luciolcmeut 
de  la  clarelè , de  la  flamme. 

Lucioler,  v.  act.  ; luire  faiblement;  donner,  ré- 
pandre une  clarté  ftiblc  quoiquVucore  bril- 
lante; jeter  une  flamme  presque  mourante, 
qui  n'a  plus  de  force,  de  signctir  , qui  brille 
faiblement  : cette  petite  flamme  blanche,  mais 
pure,  et  brillante  que  tu  sois  lucioler  à sa 
surface. 

Lucratijii , c , part.  pas.  et  adj.  ; qui  e«t  tendu 
lucratif:  cet  emploi  est  lucratifs. 

Lucratijier , v.  ici.;  rendre  lucratif,  dénature  à 
donner  du  profit,  du  lucre  : lucratificr  un  em- 
ploi, une  place. 

Lucralion,  ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  lucra- 


tif : la  lucration  de  ce  travail,  de  ce  com- 
merce, de  celle  place,  de  celle  epiploi.. 

Lugutnific , t,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
lugubre,  triste. 

Lugubrifitr , v.  act  ; rendre  lugubic,  triste  : tout 
contribua  à logubriflrr  relie  cérémonie. . 

Luthcranique  , adj.  des  2 g.  ; de  Luther  , qui 
est  , qui  présente , qui  coutienl  du  luthéra- 
nisme , qui  le  concerne  :-dcs  controverses 
lulbéraniqucs. 

Luihéraniter  , v.  ncut.  ; faite  du  luthéranisme, 
enseigner  la  dociriue  de  Luther  ; tomber  dans 
les  erreur  de  Luther  : vous  lutlif  raoitez. 

Lut  labié , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  lutté,  que 
l’on  doit  lutier,  contre  qui,  contre  quoi  il  est 
possible,  nécessaire  de  lutter  : ces  personnes, 
ces  moyens,  ces  événements  sont  lmtables. 

Luxuaire  , adj.  des  2 g.  ; qui  est  du  luxe  , qui 
est  un  centre  de  luxe , qui  préseule  tous  les 
luxes  : la  ville  luxuaire. 

Luxueusement , adv,  ; d’uni*  manière  luxueuse, 
avec  luxe. 

Luxurie  , t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
luxurieux,  qui  a , qui  présente  de  la  luxure. 

Luxuricr , v.  acl.  et  pron.  se-;  rendra,  devenir 
luxurieux  ; donner,  prendre  de  la  luxure,  des 
habitudes  de  luxure.  Ncut.;  vivre  dans  la 
luxure  : vous  lux  une*. 

Lyrisme  y s.  m.;  système  lyrique.  • 
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Macaronm  , c,  adj.;  qui  a la  forme  d'un  maca- 
ron, qni  est  au  macaron. 

Mâchai* le t adj.  des  2 g.;  qui  [*ut  èire,  doit  être 
mâché  : celle  viande  est  mâchable,  ces  ali- 
ments sont  m.icbables. 

Machiavélisateur , s.  m. , f.  trù*\  celui,  celle 
qui  machiavélise,  qui  agit  par  les  principes, 
les  maximes  de  machiavel. 

Machiavclisaiion,  s f ; action  de  machiavélÎ6er  ; 
duplicité  en  fait  de  politique. 

Machiavclisé,  iy  adj.;  qui  est  tendu  machiavé- 
lique : un  principe  gouvernemental  machin - 
vélisé. 

Machitialiséy  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  matbial,  qui  n'a  que  de  la  niûchiua- 
lité,  qui  est  tombé  dans  la  inirhîmlilé. 

Machinait  se  r,  v.  ad.  lient,  et  pr.,  se — ; rendre, 
devenir  inadiiue;  donner  « prendre  de  la  ma- 
chicalité;  agir  machina  Iraient,  ne  suivre  qu’nti 
mouvement  machinal.  Au  lig.  : n’imprimer, 
ne  suivre  qu’un  mouvement  passif,  des  habi- 
tudes d’nn>linçtA  agir  sans  raisonnement,  sans 
réflexion:  vous  machioalisez. 

Machin  alité , s.  f.  : étal , qualité  de  ce  qui  n'esl 
que  machinal  : sa  mat  hmalité  d’action. 

Vachinique , adj.  des  2 g.,  qui  est  de  la  machi- 


nation, qui  la  marque,  ta  concerne  : vos  œuvres 
machiniques. 

Machiniqucment , adv.  ; d'une  manière  machi- 
ni']ue;  par,  avec  machination. 

Madridien , ns,  adj.;  de  Madrid,  qui  est  de  Ma- 
drid , qui  appartient  h Madrid  : la  presse 
Madridicnne. 

Madridois,  s.  m.  , f . e ; habitant  de  la  ville  de 
Madrid  : un  Madridois.  adjectif  : le  peuple 
Madridois. 

Magisé , e,  part,  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
magique  , propre  à produire  des  effets  mer- 
veilleux cl  surprenants. 

M agiter,  v.  act.|  rendre  magique,  propre  à pro- 
duire de*  effets  merveilleux  et  surprenants. 

Magnanimisable  , adj.  de*  2 g.  ; qui  peut  être 
magoanimisé  rendu  magnanime,  qui  est  suscep- 
tible de  magnanimité  : la  magnanimité  des 
actions  ue  résulté  que  de  la  magnanimité  de 
I âme  et  du  caractères  de  la  personne,  et  c’est 
celle  magnanimité  que  l’on  doit  lui  inculquer, 
mais  l’homme  nY.it  maguauimisuhle  que  par 
des  ensrignemsntsde  grand,  de  beau,  de  géné- 
reux ; îles  lors  on  desra  toujours  le  pré  ; Uuir 
contre  toutes  bascesses  d'action. 

Magnanimisant , c , part.  prés,  et  adj.  ; qni  fait 
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l'action  de  magnanimiscr  , de  se  magnanimi- 
ser;  qui  est  magnani misant,  qui  magnanimité: 
il  n’y  a de  magnaoimisant  que  les  enseigne- 
ment! et  la  pratique  des  hauies  vertus 

Magnanimisc,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fen- 
du, devenu  magnanime,  qtii  a,  qui  présente 
de  la  magnanimité  : cette  personne , celte 
action  est  magnaniinisée. 

Magnanimiscr,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  de- 
venir magnanime;  donner,  prendre  de  la  ma- 

_ gnanimité  î l’homme  ne  magnanimité  se-, 
actes  tt  en  se  magoanimise  lui-même  que  par 
le  grand,  le  beau  et  le  généreux  d’action. 

3!  agn  animisme,  s.  m.;  système  de  magnanimité; 
ce  qui  est,  ce  qui  présente  une  cuutinuelle 
magnanimité. 

Magnétiquement,  adv.  ; d’une  manière  magnéti- 
que, par  le  magnétisme. 

Magmfinbte , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ma- 
gnitié,  rendu  magnifique,  qui  est  susceptible 
de  magnificence. 

Magnifiant,  t,  adj.;  qui  magnifie,  rend  magni- 
fique : ce  moyeu  rsi  magnifiant. 

Magnifié , t , adj.;  qui  est  rendu  magnifique. 

Maigritsable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  maigrir, 
qui  est  susceptible  de  maigrir. 

Maigrissant,  t , adj.;  qui  maigrit,  qui  dépérit  : 

Maigrissement,  s.  rn.  ; action  de  maigrir;  état 
maigri  r sen  maigrisseui’ul  est  causé  par  de* 
chagrins. 

Maingratisabie,  adj'.  des  2 g.;  qui  peut  être 
maingral  isé,  qui  est  susceptible  de  se  main* 
gratiner;  qui  pent  tomber  dans  le  crime  de 
l’abbé  Maingrnt,  qui  est  susceptible  de  pren- 
dre le  caractère,  1rs  penchants  de  cet  abbé*. 

Maingratisation,  s.  f.  ; action  de  maingratiser, 
de  se  maiugrtaser;  état  maingratisé. 

Maingralisi , #,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  semblable  h l'abbé  Maingral,  capable 
de  sc  livrer  comme  lui  au  viol,  à l’assasduat 
de  se*  pénitente*. 

Maingratiser , v.  act.  et  pr. , se — ; rendre,  de 
venir,  semblable  à l’abbé  Maingral,  prendre 
sms  mœurs  féroces;  commettre  le  crime,  être 
porte  à commettra  le  crime  de  l’abbé  Main- 
grat  prêtre  de  la  communion  romaine  qui, 
daus  deux  communes  (U  i' Isère  viola  deux 
femmes  ses  pénitentes  et  ensuite  les  assassi- 
nat. N’eut.;  faire  le  Maing'at,  agir  tu  main* 
grat. 

Maingralitmc,  a.  ni.;  système  de  crime,  de  viol 
dYasissin  tà  la  niauhrede  l’abbé  M<iing  at. 

Mauuenablc,  a*Jj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  maintenu,  que  Ion  doit  maintenir  : ce  tu 
personne,  ce  droit,  cette  chose  est  niai  .te- 
nable. ,'üi 

Maintenant , e,  adj.  ; qui  msiutient,  assure,  af- 
fermit : ta  prudeuce,  la  bonne  loi  et  I » fidé- 
lité aux  devoirs  ni  toujours  maintenante  : ce 
moyen  est  maintenant. 

Blaitrisable,  adj.  de*  2 g ; qui  peut  être  mallri- 
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sé,  que  l’on  doit  maîtriser  : cette  personne 
ce  courant,  cette  force  est  maîtrisable. 
Maîtrisant,  e,  adj.  ; qui  fait  maîtriser,  qui  reud 
n aître  : la  raison  est  tics  souvent  plus  maî- 
trisante que  la  force. 

Maîtrisât  ion,  s.  f.  ; action  de  maîtriser,  de  sc 
maîtriser;  état  maîtrisé  : si  l'homme  ne  maî- 
trise ses  passions  il  sera  maîtrisé  par  elles,  et 
alors  il  ne  sera  plus , ni  à une  belle  raison, 
ni  à la  vagisse  d'.iction  ; parce  qu’il  sera  em- 
porté par  trop  de  fougues,  et  ne  jouira  plus 
de  celle  tranquillité  d'esprit  et  de  cette  ré- 
flexion Ai  nécessaire  pour  agir.  Les  passions 
sont  nécessaires  à f hem  rue,  il  lui  en  faut,  et 
je  dirai*  plus  : je  dirai  qu’il  est  beau  d'en 
avoir.  Mais  il  faut  savoir  les  maîtriser  ; parce 
que  ce  n’est  que  par  leur  maltrisaiion  que 
l'on  parvient  à les  modifier,  à les  empêcher 
de  dégénérer  en  vices,  et  que  l’on  parvient  à 
leur  donner  la  direction  utile  à l’intérêt  et 
aux  convenances. 

Majtuculable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ma- 
juscule, que  Pou  doit  majuscule!*,  commencer 
par  une  majuscule  : •••  mot  es',  majuscula- 
bie. 

Majusailation , s.  f.  ; action  de  majuscule!* ; état 
majuscule  : la  niajusculalion  d’un  mot,  d’une 
phrase. 

Majuscule,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a une  ma- 
juscule, qui  est  commencé  par  une  majuscule  : 
ce  mot 'est  majuscule. 

Majusculer , v.  act.;  donner  line  majuscule, 
commencer  par  une  majuscule  : majusculer 
un  mot,  une  phrase. 

Maladifiable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ma- 
ladifié,  rendu  malade,  qui  est  susceptible  de* 
* te  ntaladifier,  du  devenir  souvent  malade  ou 
malade  Je  peu  : cette  personne  est  inaladi- 
fiabie. 

Maladifiant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  ma'adifier,  de  se  maladifitr  ; qui  nia* 
ladifie,  rend  malade,  qui  cause,  occasionne 
une.  des  maladies  : cette  température  est  ma- 
ladifiantc. 

Moladifirntion,  s.  f.;  action  de  maîaJificr  ; état 
maiadilié,  de  maladie  habituelle  ; sa  inaladi- 
| ficatioo  est  causée  par  une  telle  circonstan- 
ce, par  un  vice  organique. 

Maladi/ic,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu, 
devenu  malade,  qui  est  habituellement  mala- 
de, dans  un  état  maladif. 

Maladifier,  v.  act.  et  pr.,  §.' — ; rendre,  devenir 
iii.dide,  maladif;  d n ur,  Causer,  amener  une 
maladie,  des  maladies  ; le  libertinage  et  la 
dr hanche  m.dadi fient  , et  il  ne  peut  en  être 
autrement,  usai  t tous  les  principes  de  sauté. 
Maladivement,  adv.  ; d’une  manière  maladive, 
dans  les  maladies  : I nasse  lu  vie  bien  mal  i- 
dnement. 

Maladiveté,  s.  me;  état  contimnllc  de  maladie, 
de  souffrance,  d une  personne  sujette  h être 
souvent  malade  : sa  maladivclé. 
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Maliccr,  v.  n.,  faire  )c  malin,  des  malices,  agir 
avec  malice  : vous  malice/. 

Malignité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a de  la  ma- 
lignité, qui  a pris  uue  qualité  nuisible  ; qui 
e»t  rendu,  devenu  nialio,  mêclmul  : celte 
lièvre  est  malignisèc. 

Maligniser , y.  aci.  et  pr.,  se — ; donner,  pren- 
dre de  la  malignité  , une  qualité  nuisible  ; 
rendre,  devenir  malin,  méchant  : cette  per- 
sonne, celle  fievre  sc  malignité, 

Maltcisablc,  adj.  des  à g.;  qui  peut  être  mal 
leisé,  qui  est  susceptible  de  soupltsse,  de 
docilité,  que  Ton  peut  rendre  facile  à con- 
duire, à diriger.  Au  fig.  : son  caractère  es: 
fort  malléisable. 

Mallciscnil , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui' fait  faction 
de  malléiser,  qui  malléise.  Au  fig.  : qui  rend 
souple,  facile  à conduire,  à diriger;  qui  donne, 
laisse  des  impressions  facilitant  la  duction 
morale  de  l'homme  :*  des  principes  maliéi- 
sants. 

MalléUateur , s.  ni.,  f.  trice;  celui,  celle  qui 
malléise  : c'est  un  mallcisaleur  adroit,  intel- 
ligent. 

Malléination,  s.  f.  ; action  de  malléisar;  état 
maliéisé  : sa  malléisalion  : la  maliéisaliou  du 
caractère. 

MalUisé,  e,  part.  pa>.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  souple,  docile,  facile  à conduire,  a 
diriger,  qui  est  à des  impressions  duciives  : 
son  caractère,  son  cœur,  son  csprU  est  mal- 
léué. 

Malléii§rf  ael.  et  pr.,  se — ; étendre,  s’éten- 
dre : malléiser  du  fer  : ce  fur  se  malléise. 

Au  fig.  : donner  une  duction  morale,  entrer 
dans  cette  duction;  donner,  prendre  de  la 
souplesse  ; obéir,  faire  obéir  docilement  à une 
volonté;  rendre,  devenir  facile  à conduire,  à 
diriger  par  des  impressions  morales. 

Malléitm »,  s.  m.  ; système  de  malléisation , son 
effet  : bon,  faux  malléisme  : la  sonmisston 
de  f homme  aux  lois,  à l'ordre,  à faction 
sociale,  aux  cnnveuauces,  c’est  le  résultat 
d'un  înallcisme  éducatif  exercé  sur  sa  rai- 
son, son  cœur,  son  esprit,  ses  passions  et  sou 
besoin. 

Malléité , s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  pro- 
pre à malléiser,  impression  propre  à produire 
la  souplesse,  la  dorilitc|,  une  facile  duct'on  : 
la  malléité  des  principes. 

Malmenait  le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  est 
exposé  à être  malmené  , maltraité  de  coups 
ou  de  paroles  : ces  enfants  sont  malmena  - 
blés. 

Malmc/icnuni,i.  m.  ; action  de  malmener;  état 
malmène  : le  caractère  de  cet  eulant  est  ar- 
rudil  f ar  le  malmenemeut  de  ses  parents 

Malsaiucment,  adv.  ; d’une  manière  malsaine  : 
vous  êtes  malsaimment  logé. 

Ma  lu  aine  lé , s.  f.  ; ctal  qualité  de  ce  qui  est  mal- 
sain. 

Mnlwini*ablet  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  mal- 
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sainisé,  qni  est  susceptible  de  se  malsainiser» 
de  devenir  malsain  : ces  lieux  sont  malsuinr 
sables  par  des  temps  pluvieux. 

Ma  Lia  muant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  faction 
de  malsainiser,  de  se  malsaimser,  qui  nialsai- 
nise,  rend  malsain  : les  temps  humides  sont 
nialsainisants  : uue  malsainisaolé  humidité. 

Maltainitaiion,  i.  f.;  action  de  malsumuer;  état 
mai  5a  misé. 

Maltainisê , »,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  malsain  : ces  lieux  sont  malsainiscs  par 
les  marais  qui  n'eu  sont  pas  éloignés. 

Malsainiser,  v.  ad.  et  pr.,  se — ; rendre,  deve- 
nir malsain  : de  (Ouliuuelles  pluies  mahain» 
sent  fair  : celte  maison  se  ma Isaiuise  aussitôt 
que  viennent  les  pluies  d'automue. 

Maltraitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  maltraité,  qui  e»l  exposé  à 
ê/re  maltraité  : celte  personne  est  mal  rai - 
table. 

Maltraitant , e,  adj.;  qui  maltraite,  offense,  ou- 
trage ; discours  maltrailaut  ; une  maltraitante 
réprimande. 

Malverianl,  e,  adj.;  qui  malversc,  qui  commet, 
se  livre  à des  malversations  ; une  administra- 
tion malversanle, 

Malvertateur , s.  m.»  f.,  trice  ; celui,  celle  qui 
malversc;  se  rend  coupable  de  malversation. 

Malvenalif,  ve,  adj.;  de  malversation,  qui  rat, 
qui  tient  de  la  malversation,  qui  la  marque  : 
un  acte  malversatif. 

Malversismc , s.  m.  ; système  de  malversation  ; 
qui  b’esl,  ne  présente  qu'une  continuelle  mal- 
versation : ce  n'est  que  du  nialversisme. 

Malversivement , adv.  ; d’uue  manière  uialver- 
•ive;  avec,  par  la  malversation. 

Mamellé,  e,  adj.;  qui  a des  mamelles  : cette  fe- 
melle est  mal,  bien  inamollée. 

MumelUmenif  s.  tu.;  état  matuellé  : le  mamelle- 
ment  de  celle  femelle. 

Mamelonnable , adj.  des  î g.;  t.  de  guerre;  qui 
peut  être,  doit  être  mamelonné,  pr  logé,  dé- 
fendu par  des  mamelons. 

Mamelonné , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  pro- 
tégé, défendu  par  des  mamelons. 

Mamclonnement,  s.  m.  ; action  de  uiamelonner; 
état  mamclouné. 

Mamelonner,  v.  act.;  t.  de  guerre;  faire  établir 
des  mamelons  ; protéger , défendre  par  des 
mamelon». 

Manance t s.  f.  ; action  de  manant;  grossièreté, 
rusticité,  manière  impolie,  dure,  brutale  ; ac- 
tion d'un  orgueil  grossier. 

Manamment , adv.  ; d’une  manière  mananle.  ne 
manant  : se  conduiro,  agir  manamment. 

Manant,  e,  adj.;  qui  tient  du  manant,  qui  sent 
le  manant  : un  ton  manant,  des  formes,  des 
manières,  des  habitudes  manautes. 

Marantisme,  s-  m.  ; système  de,  du  nianaul;  ce 
qui  n’est  qu'une  conlinelle  actiou  de  manant  : 
ce  n'est  que  du  manantisme. 

MandabU , adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  peut  être, 
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doit  cire  mandé,  ce  qu’il  est  nécessaire  de 
mander  : celle  personne,  celle  chose  csl  man* 
dable. 

Mandatable , a«lj . des  2 g ; qui  peut  être  man 
daté,  que  l’on  doit  mandater  : ce  mémoire  est 
mandaiable. 

3 landatrment,  s.  m *,  aelinn  de  mandater;  état 
mandaté  : le  mandatement  d'un  mémoire. 

Mandatif,  ve,  adj.;  de  mandats,  qui  est  du  man- 
dai, qui  le  concerne,  qui  contient,  qui  expri- 
me un  mandat  : une  forme,  une  mesure,  une 
rédaction  mauJalivc. 

Mandaliveinent,  adv.;  d'une  manière  m auditive, 
par  un  mandat. 

3lanqerncnt,  «.  in.;  action  de  manger;  état 
mangé  : le  maniement  d’une  étoile,  d’un 
habit. 

Maniant,  ef  adj.;  qui  manie,  qui  facilite  le  ma- 
niement : il  a une  adresse  maniante. 

Maniaquement , adv.;  d’une  maniéré  maniaque, 
en  maniaque  : faire,  agir  maniaquement. 

Maniaquer,  v.  u.;  faire  le  iisauiaque  : vous  oia- 
niaquez.  ^ 

Ménif  estai* le.  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être  manifesté  : ce  dtsir,  celte  intention  esi 
nu  ni  les  table. 

Manifestant,  C'  adj.;  qui  exprime  une  manifes- 
tation . votre  leiire  est  manifestante. 

Manifestateur,  s.  m.,  f.,  Irice ; celui,  celle  qui 
manifeste. 

Manifeitif,  rc,  adj  ; de  manifestation,  qui  est, 
qui  tient  de  la  manifestation,  qui  la  marque, 

Ja  concerne  : un  ordre,  un  geste,  un  re- 
gard manifestif  : lotit  ca  lui  est  mauifes- 
lif. 

Slanifestisme,  s.  m.î  système,  habitude  de  ma- 
nifestation. 

Mani/etiivemcntf  adv.;  d’une  manière  ma  ni  fes- 
tive. 

Man  il  lai s,  s.  m.,  f.,  e;  habitant  de  Manille. 
Adjecl.:  les  autoiitcs  iuani  liai  scs. 

Manquante,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  man- 
que : cette  affaire,  ce  projet  est  nunqtiable. 
qui  peut  être  défectueux,  imparfait:  ce  travail 
est  uuûupiabic. 

Mans  .niable,  aüj.  des  2 g.;  qui  peut  être  man- 
sardé, que  l’oti  doit  mau^arJcr;  à h.queile  on 
doit  fjirc,  donner  une  mansarde,  des  mansar- 
des : celle  maison  est  mansardable.  que  l'on 

• peut  mettre,  loger  dans  une  mansarde  : cette 
jwrsoi  ue  est  luausardahie. 

Mansarde,  et  part.  pas.  et  adj,;  qui  est  fait  en 
mansarde,  qui  a une  ou  des  mansardes  : mai- 
son mansardée,  qui  est  logé  à la  mansarde, 
dans  une  mansarde  : cette  personne  Csi  man* 
s. niée. 

Mansardement,  s.  m.;  action  de  mansarder;  état 
man  aidé  : le  mausai dement  d'une  maison, 
d’une  personne. 

Mansardcr,  v.  art.;  fair o de»  mansardes  en 
mansarde,  donner  uue,  des  inatuarde*  : man* 
sarder  une  maison.  Pron.,  se  — ; se  loger 
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dans  une  mansarde  : celte  personne  se  man- 
sarde. 

Mansuétudisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
niaosi'étudi&é,  qui  est  susceptible  de  mansué- 
tude, de  prendre  delà  mansuétude,  de  s’y  li- 
vrer  : cette  personne  est  mansuétudisable. 

Man  sut*  tudi  tant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  maosoétiiJiser,  de  ae  mansuétu 
diser  ; qui  mansuétudise,  rend  doux,  traitable, 
qui  donne 4e  la  bénignité,  de  la  patience:  des 
principes  mausuétudtsanls  : uue  éducation 
mansuétudisaute. 

Mumnftudisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  tpii  a de  la 
mansuétude,  4c  la  bénignité,  de  la  patience, 
de  la  douceur  d’;ime  : cette  personne  est 
bien  mausuéludisée. 

M insw'tudiser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; donner,  in- 
culquer, prendre  de  la  mansuétude,  de  la  bé* 
dignité,  de  la  douceur,  de  la  patieuce  : cette 
personne  se  mansuéludise. 

Manualisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ma- 
uualisé,  but  à la  main,  avec  la  main. 

Munualisation , s.  f.;  action  de  annualiser;  état 
nianualisé.  v 

minimalisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  à la 
main,  avec  la  main  : ce  travail  est  manualisé. 

Jlanualiter , v.  act.;  faire  à la  main,  avec  la 
niai»  : manuali.-er  nu  travail,  un  ouvrage. 
Neut.:  travailler  des  mains  : vous  manua- 
lisez. 

Manualtté , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  ma- 
uuel. 

Manuscrité , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  manus- 
crit, en  manuscrit 

Manuseriter , v,  act.;  faire  un  manuscrit,  en  ma- 
nuscrit, insérer  dans  un  manuscrit;  fairey 
écrire  à la  main  : manuseriter  un  ouvrage  , 
une  pétition,  une  loi,  des  actes. 

Maramisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  marasmiser,  de  se  inarasrniser  ; qui 
iuara>mi»e,  qui  cause,  amené  le  marasme  : un 
état  maladif  marasmisaot  : uue  marasroisante 
ma  lad  iv  été. 

Marat  misé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  tombé 
dam  le  marasme,  qui  est  eu  état  de  marasme  : 
celte  personne  est  marasinisée, 

Marasmiser,  v.  act.  et  prou,  se—  ; causer,  ame- 
ner, pioduire  le  marasme,  l'étal  de  marasme  ; 
foinbcr  daus  le  marasme  : celle  personne  se 
uiarasmise. 

Marasquiné,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  a un  goût 
de  marasquiu,  dans  quoi  il  y a du  marasquin  : 
celte  liqueur  est  marasquinée. 

Marasqnmement , s.  m.  ; action  de  marasquiner  ; 
état  marasquiué  : le  marasquinemenl  de  cette 
liqueur,  de  la  liqueur. 

Marasquiner,  v.  act.;  donner  un  goût  de  maras- 
quin , faire  entrer  du  marasquin  dans  une  li- 
queur : marasquiner  uue  liqueur. 

Maratroge , s.  m.  ; action  de  marâtre , de  sc 
conduire  en  marâtre  ; cette  femme  ne  se  cor- 
rigera jamais  de  son  maràirage. 

«7 
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MariUrement,  «dv.  ; d’une  manière  marâtre , en 
marâtre  : élever  tes  enfants,  les  traiter  mari 
tremeut  : vuus  agisses  trop  niarâtremcat. 

M attirer,  T.  neut.  ; faire  la  mariire,  n’agir 
qu'en  maritre  : celte  femme  ne  fait  que  ma- 
râtrer  : vous  marâtres. 

Maraudage,  s.  ni.;  action  de  marauder,  du  ma- 
raudeur. 

Marbrable,  adj.  des  f g.  ; qui  peut  être  mar- 
bré, que  l'on  doit  couvrir,  garnir  de  marbre  : 
cette  commode,  ce  secrétaire  est  marbrable. 

Marbrcment,  s.  m.  action  de  marbrer,  d'imiter 
le  marbre  ; état  marbré  : le  maibrvment  de  ce 
papier.  Action  de  couvrir,  de  garnir  de  mar- 
bre : ces  meubles  sont  marbrés. 

Marcenibiliié , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
marcessible , de  ce  qui  peut  se  faner,  se  flé 
trir  : la  marcessibiliié  du  teint. 

Marchandait  , adj.  des  t g.;  ce  qui  peut  être  , 
doit  être  marchandé  : ces  ehoses , tes  objets 
sont  marchaiidables. 

Marchandage  , s.  m.  ; action  de  marchander  : 
cette  femme  est  insupportable  avec , par  son 
marchandage. 

Marchandeur,  s.  m.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  mar- 
chande, qui  n’achete  rien  sans  marchander  : 
e’est  un  marchandeur.  Adjectivement  : habi- 
tude, manie  marchandeuse. 

Marchandeuiement , adv.  ; d’une  manière  mar- 
chandeuse, ou  marchandante. 

Marcotable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  , mérite  être  marcoté  : ces  oeillets , ces 
plantes,  ccs  fleurs  sont  marcotables. 

Marcoiage,  s.  m.  ; état  marcoté  : bon  , mauvais 
raarcolage. 

Marcolemenl,  s.  m.;  action  de  marcoter. 

Maréchalai,  s.  m.;  première  dignité  militaire 
en  France  : cet  officier  général  a été  promu 
au  maréchalai. 

Marinenent,  s.  m.;  action  de  faire  mariner;  état 
mariné  : le  roarinement  de  la  viande. 

Marionnetlitation , ».  f.;  action  de  mariounctli- 
ser  ; état  marionnettisé 

MarionnctUeé,  e,  part.  pas.  et  adj  qui  est  con- 
sidéré comme  marionnette , qui  est  converti 
en  jeu  de  marionnette.  Au  6g.  : dont  on  se 
moque,  dout  on  se  fait  un  jeu. 

Marionnetttser , v.  act.  ; considérer  comme  ma- 
rionnette , comme  jeu  de  marionnette  ; faire 
des  marionnettes,  faire  mouvoir  comme  da> 
marionnettes,  à son  gré  , è «a  volonté , selon 
sa  fantaisie.  Au  fig.  : marionnettiseï  les  cho 
•es  , s'en  jouer.  Neuf.  ; faire  la  marionnette, 
gesticuler  beaucoup,  comme  une  marionnette: 
vous  marionnettisez. 

Marionnettisn,er  s.  m.;  système  de  marionnetti 
galion. 

Maritalité,  $.  f,;  état,  qualité  de  ce  qui  c<t  ma- 
rital : que  sitrait-ce  donc  que  la  maritalilé  du 
devoir,  s»  de*  époux  ne  s'aidaient,  ne  se  con- 
solaient dans  le  malheur  ? 

Maritime , e,  p jri.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu, 
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devenu  maritime  : celle  guerre  ne  peut  être 
que  maritimée. 

Mari  limer,  v.  act.  cl  pron.  se— ; rendre,  deve- 
nir maritime  : la  Fjance  doit  maritimer  sa 
puissance. 

Marquable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  marqué, 
que  l’on  doit  marquer  : ces  choses  sont  mar- 
quables. 

Marquement , s.  m.  ; action  de  marquer  ; état 
marqué  : le  marquement  du  linge. 

Martialement , adv.  ; d une  manière  martiale, 
avec  martialité  : agir  martialement. 

Martialisable , adj.  drs  2 g.  ; qui  peut  être  mar- 
tial isé  , rendu  martial,  qui  est  susceptible  de 
prendre  de  la  martialilé  : cette  personne  est 
martialitable. 

Manialisant,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'action 
de  martialiser,  de  se  marlialiser;  qui  martia- 
liso,  rend  martial,  qui  donne  de  la  maitialité. 

Mariialitation,  s f.  ; action  de  martialiser;  état 
martialisé. 

Martialisé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 
devenu  martial,  qui  a,  qui  présente  de  la  niar- 
tialité.  * 

Marlialiser,  v.  act.  et  pron.  se — ; ren  Jre,  deve- 
nir martial,  donner,  prendre  dt  la  martialité, 
une  humeur  guerrière,  un  caractère  , un  cou- 
rage guerrier.  Nent.  ; faire  de  la  martialité  , 
agir  avec  mai  tialité  i vous  martialis^z. 

Mariialisme,  s.  ni.;  continuelle  action  de  mar- 
tialité. 

Martialité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  mar- 
tial ; humeur  guerrière,  grandeur  d'âme  guer- 
rière. 

Martyrisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  mar- 
tyrisé. Au  fig.  : qui  est  exposé  à être  cruelle- 
ment tourmenté  : cette  personne  eit  niartyri- 
tablc. 

Martyrisant,  e , adj.;  qui  martyrise,  qui  fait  souf- 
frir cruellement  : cette  douleur  est  martyri- 
sante : cet  étal  de  chose  est  martyrisant. 

Martyrisaleur , s.  m.  ; celui,  celle  qui  marty- 
rise. 

Martyrisation  , s.  f ; action  de  martyriser  ; état 
martyr  isé. 

Martyrisait s.  m.j  incessant  tourment  cruel. 

Masquable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  masqué,  caché,  dérobé  h la  vue. 

Masquant,  e,  adj.;  qui  masque,  qui  rouvre,  qui 
empêche  de  voir,  de  découvrir,  qui  ôte  le 
coud  d’œil,  la  vue  : celte  maison  est  mas- 
quante. 

Manquement , s.  m.  ; action  de  masquer;  état 
mas  pié  : le  manquement  causé  par  retic  con- 
struction ôte  beaucoup  de  prix  à sa  maison. 

Massacrable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  mas- 
sacré , est  exposé  a être  massacré  : ces  trou- 
pes sont  massacra  b les. 

Massacration , s.  m.  ; artion  de  massacrer  ; état 
massacré  : la  massacration  d’une  personne  , 
des  choses. 

Massijiablv,  adj.  des 2 g-î  qui  peut  être,  doit  être 
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mas*ifié  ; planté  en  massif,  où  Ton  doit  former 
un  ma«sif  : ces  arbres,  ce*  terrcins.sont  ma»* 
ufiables. 

Maxxijication  , ;.  f.  \ action  de  massifirr  ; étal 
mas«iOe  : la  massification  d'un  jardin,  d'unr 
piaulai  ion  d’ai  lires. 

Maxsijié , e,  paît.  pas.  et  adj  ; qui  est  en  massif, 
qui  présente  un  massif,  qui  est  piaulé  en 
massif,  qui  est  garni  de  massifs  ; ces  arbres, 
ces  jardins  sont  massifiés. 

Massijîer,  v.  act.  ; faire  massif , rendre  massif, 
épais  et  pesant  : massilicr  uue  chose.  Piauler 
en  massif,  des  massifs,  orner  de  massifs,  om- 
brager par  des  massif»  : massifler  les  planta- 
tions d'un  jardin. 

il laxurable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  masure, 
qui  est  susceptible  de  devenir  masure  , de 
tomber  en  masure  : jette  maison  est  numra* 
ble.  Que  l’on  peut  loger  dans  une  masure  : 
cette  personne  est  roasurable. 

Masure , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  masure; 
tombé  en  masure,  qui  ne  présente  qu'eue  ma- 
sure : cette  maison  est  mature'e.  Qui  est  logé 
dans  une  masure  : cette  personne  est  ma 
•urée . 

Masurement,  s.  m.;  action  de  masurer,  de  se  ma- 
surer;  état  masure  : le  masuremeui  de  celle 
personne,  de  celte  maison 

Masurer,  v.  aci.  et  pron.,s’— •;  mettre,  placer, 
loger  une  personne,  se  loger  dans  une  ma- 
sure : masurer  quelqu'un,  se  masurer.  bais- 
ser tomber,  tomber  en  ruine,  en  ma«ure  faute 
de  réparations  néc  essaires  : celle  maison  se 
masure.  Fane,  c n>truneune,  des  masures. 

Mutable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  élre, 
mérite  être  maté,  mortifié,  humilié  : celte  per- 
sonne est  maiablc 

Matant,  e,  adj  ; qui  mate.  Au  G4.  : qui  mortifie, 
humilie  : des  reproches  matants,  des  paroles 
matante». 

Maternent , s.  m.;  action  de  mater  ; état  maté  : 
le  maternent  de  celte  pelsonne. 

Matable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
mité,  garni  de  mâts  : ce  vaisseau  est  muta- 
ble. 

Màtemeni,  s.  m.;  action  de  mâicT,  état  mâle  : 
le  mà'eiiient  d’un  vaisseau,  de  ce  vaisseau. 

Matérialisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  étie  ma- 
térialité, qui  est  susceptible  de  se  matériali- 
ser, de  tomber  dans  la  matérialité:  celle  per- 
sonne est  matcrialisable. 

Matérialisant,  c,  adj  ; qui  matérialise,  plonge 
dans  la  maltiialiie,  qui  fait  tout  reporter  a la 
matière. 

Matérialisation,  s.  f.;  action  de  matérialiser,  de 
de  se  matérialiser;  étal  matérialisé. 

Mathcmatical , e , adj.;  qui  est  des  mathémati- 
ques, qui  leur  appartient,  les  concerne;  qui 
est  de  la  science  mathématique  : les  régies 
malhématicales  , les  principe»  inathcnmii 
eaux  : il  a de  graudes  connaissances  mathe- 
ruai  ica  les, 


Mathcmaticalement , adv.  ; d’une  manière  ma- 
jhématicale,  par  la  science  mathéraalicale  : 
résoudre  mathématicalemeut  une  question, 
une  diflicnhé,  un  calcul. 

Mt  thémativ  alisme , $•  ni.;  système  maibéniatical; 
enseignement  mathématical. 

Mathematiealité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 
est  maihéinatical,  de  la  science  matbémati- 
cale. 

Matinalixable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
étie  malinalisé,  rendu  matinal)  que  l'on  doit 
habituer  à se  lever,  à travailler  malin  : tous  lei 
jeunes  «.ont  matinabsables. 

Mutinait xant,  e,  part.  |>r.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  maiiualiser,  de  se  maliualiser;  qui 
niatinalise,  rend  matinal  ; 1 amour  du  travail 
est  toujours  matitialisaot. 

Matinaliiation , s f ; action  de  niatiualiser,  de 
s habituer  à sc  lever,  à travailler  matin;  état 
malinalisé. 

Matnialisê , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  matinal,  qui  est  habitué  à se  lever,  à 
traxailler  matin. 

Maiinalixer , v.  act.  et  pr.,  so— ; rendre,  deve- 
nir matinal;  donner,  prendre  des  habitudes 
de  matiualité  ; faire  lever , faire  travailler 
matin  : toutes  les  activités  matinalisent,  parce 
que  toutes  veillent  utiliser  le  temps  et  le  dé- 
rober au  repos  et  à la  paresse. 

Matinalisme,  s.  ra.j  système  de  inatinalité,  son 
avantage. 

Matinnliié , s.  f.  ; état,  qualité,  de  ce  qui  est  ma- 
tinal; habitudes  matinal  ; la  matinalité  est 
utile  au  travail  et  à la  santé. 

Matriculable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  matricule,  porté  à la  matricule,  au  regis- 
tre matricule. 

Matriculation,  s.  f . ; action  de  matriculer;  état 
matricule. 

Matricule,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  porté  à 
la  matricule,  au  registre  matricule. 

Matriculer,  v.  act.;  porter  au  registre  matricule, 
comprendre  dans  le  rôle  matricule. 

Matnculisme,  s.  111.;  système  de  matriculation. 

Mainmouinletnent , adv.  ; d'une  manière  matri- 
moniale. 

Matrhnonialixme,  s m.;  système  matrimonial. 

Matrimonialitê , s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
matrimonial. 

Mâturativement,  d’une  manière  màturalive,  avec 

maturité. 

M à lu  ri  table,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  mâtu- 
risé,  qui  est  susceptible  de  mâturité  : quand 
celte  jeui.e  tète  sera-t-elle  donc  niâiurisa- 
ble? 

Muiurtsaut,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  faction 
de  ru&t miser,  de  se  naturaliser;  qui  mini- 
me. donne  la  màtunlé  : la  méditation,  la 
réflexion  et  l'étude  >oul  niâturisante*  pour 
l'esprit,  ronune  la  chaleur  lest  pour  les  fruits 
et  les  plantes. 

Maturité , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a acquis  de 


Digitized  by  Google 


420 


MAU 

la  mâîunté  : sa  tète  est  mâturisér,  son  es- 
prit est  motorisé. 

Mâiuritcr,  v.  art.  et  dr.,  s*—;  rendre,  devenir 
mûr;  donner,  prendre,  acquérir  de  la  matu- 
rité ; l'âge  et  l'expérience  mà nuisent  l'hom- 
me. 

Mainrisme,  ».  ni.;  système  qui  tend  h hâter,  à 
faire  devancer  lu  niâ'.uriié. 

Maudùsahle  arlj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  maudit  : cette  personne  est 
mnudissahlc. 

Maudissant,  e,  adj.  qui  maudit;  qui  porte  In  ma- 
lédiction : paroles  maudissantes,  un  acte  mau- 
dissant. 

Mautsndablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ren- 
du mausade.  qui  est  susceptible  de  devenir 
maussade  : cette  femme  est  mati**adab!c. 

Maussnd  ml , e,  part . pr.  et  adj,;  qui  fait  l'ac- 
tion de  mauss.-vder , de  sc  mau*sader;  qui 
rend  maussade  : cette  affaire,  celle  nouvelle 
esl  maii'Sadaute. 

Mfaustadtr , v.  act.  et  pr.,  $’ — ; rendre,  de\e- 
mr  maussade  : vous  la  maussade/  : ils  se 
maussadeut  réciproquement.  N.,  se  livrera 
la  mati^aderic  : vous  maussade/. 

Mauvaisemtnt , ad».;  d une  mari  ere  mauvaise. 

Maupaisujettisabie,  adj.  des  i g..  qui  peut  être 
mauvaisojetti&é,  rendu  nuirais  sujet , qui  est 
susceptible  de  devenir  mauvais  sujet  ; l'hom- 
me peut  être  nattuellcnieal  mauvaisujctiisa- 
ble;  nuis  il  l'est  encore  plus  par  les  mésrxem- 
ples  ou  par  le*  injustices  dont  il  est  > ouvert  l 
l’objet  et  qui  l’ulccrenl  courre  tout. 

Mauvaisujettitaut,  e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  mauvaisujeüiser , dr  se  inaiivai 
sujettiser;  qui  inauva isojet tise,  rcud  mauvais 
sujet  : les  passions  qui  portent  le  plus  dr* 
dépravation  an  cœur  et  au  caractère  soui| 
toujours  les  plus  inauvaisojettisautcs  ; parce 
que  ce  sont  celles  qui  portent  avec  • Ile  plut 
d'immoralité. 

Mauvaisujettisation,  s.  f.;  action  de  mau  va  i su- 
jet liser  ; éiat  mauvaisnjetirsc  : la  mauvais» 
iettisation  de  I homme  est  touj  -urs  le  résultat 
d’absence  de  bons  principes  ou  Je  mévcxrm 
pics. 

MauvaiiujtHiné,  er  part.  pas.  et  adj  ; qui  est 
rendu,  devenu  mauvais  sujet  : ce  jeune  homme 
s’est  singulièrement  mauvaisujtttisé. 

Mauvattuj miser,  v.  act.  et  pr.,  ic—  ; rendre, 
devenir  mauvais  sujet,  méchant;  adonner, 
s’adonner  à la  méchanceté  : si  le  cœur  est 
inimpl.inic  de  belles  qualité*,  les  vices  s’v  im 
plantent,  et  alors  l'homme  se  mauvaUtijeltiic 
de  plus  en  pjiis.  l'homme  ne  se  mativaistijel 
tise  pas  seulement  de  lui  même  lorsqu'il  est 
sans  ficins  et  sans  vertus,  ils  se  mauvaisujtt 
tise  plus  encore  par  les  dépravés  qu’il  fré- 
quente. On  a doue  un  bleu  grand  intérêt  h 
surveiller  les  liaisons  d’tiu  jeune  homme. 

Mauvaisujettisme,  •.  ni.  ; continuelle  action  de 
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mauvais  sujet , d’cxccssivc  méchanceté  : ce 
n’est  que  du  matnaUujetti<me. 

Mauvable,  adj.  des  2 g.;  dans  lequel  on  doit 
mettre,  faire  entrer  de  la  mauve  : ce  remède 
est  mauvable. 

Mauvé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y a do 
la  mauve  : ce  remède  eut  nnuvé. 

Mouvement  y s.  m.;  action  de  niauver;  état  mau- 
ve ; le  mauvremeot  d'un  remède, 

Motiver,  v.  act.  ; mettre,  faire  eutrer  de  la  mau- 
ve d ns  une  chose  : marner  un  remède. 

Maxitnisable , ad|.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  maximisé,  mis  en  uiaxuue,  établi  comme 
règle  eu  matière  de  mœurs,  de  conduite  ; les 
opinions  de  ce  philosophe  sont  maximisables 
I otir  tous. 

Maximisation , s.  fém.;  action  de  maximiser,  de 
faire,  de  donner,  d’établir  des  maximes,  en 
maximes  ; état  maximisé,  adopté  comme  ma- 
xime : la  maximisai  ion  des  idées  de  quel- 
qu'un. 

Maximisé,  e,  part  pas.  et  adj.  qui  est  placé  au 
rang  des  maxime»  , qui  est  recouuu  , adopté 
comme  maxime,  qui  eut  donné,  établi  comme 
règle  en  matièie  de  mœurs , de  conduite  : us 
pensées,  ses  idées  sont  maximisées 

Maximiser,  v.  act.;  donner,  mettre , ciigcr  en 
maxime  , adoplcr*  comme  maxime  , établir 
comme  règle  eu  matière  de  mœurs  , de  c in- 
duite : maximiser  les  pensées,  les  idées  de 
quelqu’un. 

Maxitnisme , s.  in.;  système  de  maximisation. 

Maximumisablc , ndj.  des  2 g.;  qui  pi  ut  cire, 
doit  étte  soumis  à un  maximum  légal. 

Maximumisation  , s.  f. . action  de  ma  xi  mu  miser, 
d'établir  un  maximum , de  soumettre  à un 
maximum;  état  maxiwuuisc  : un  maximum 
famé,  invariable  et  indépassable  sur  les  mar- 
chandises, les  denrées,  sera  toujours  la  me.*ii- 
re  la  plus  funeste,  et  la  maximumisation  amè- 
nera toujours  la  mine  du  commece;  paicc 
que  , peut  être  plot  que  l'homme  encore,  le 
confmercc  a besoin  dé  toute  *a  liberté. 

Maximumtsê,  e,  pa»l.  pas.  et  adj.;  qui  est  à son 
maximum,  porté  au  maximum  ; qui  est  soumis 
à ttn  maximum  , dont  le  plus  haut  pr;x  est 
limité  , fixé  ; tc«  denrée»  sont  maximumiscef. 

Maximumiser,  v.  act.;  porter  h son  maximum  ; 
établir  un  Maximum,  roumettre  h un  mnxi  • 
moiti,  h un  prix  qui  ne  peut  clic  dêp  s tit  : 
maviMUiuiiuf  les  durees , les  marchandises 
et  limiter,  fixer  leur  prix  sans  qu'il  puisse  va- 
rier et  être  dépassé,  c’cst  amener  U disette  Je 
tout. 

Maxim  tnnitme , s.  m.;  système  de  maximum,  de 
fixation  de  plu»  haut  prix  pour  les  denrées, 
les  marchandises. 

Masetler , t.  «>.;  faire  la  marotte,  n’apporter  dam 
les  choses  et  faction  ni  la  epacilé,  ni  l’éucrgic 
qu’clh-s  nécc «filent. 

M flchrctien  , s.  m , 1.  ne;  mauvais  chrétien  , qui 
n’est  chrétien  que  de  nom  , par  spéculation 
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d'orgm  il  ei  d'intérêt  : c'est  uu  méchrétien. 

Mccitaycn,  s.  m , f.  ne;  militais,  peifide,  dan  - 
gereux  citoyen  : c’est  un  méchoyeti. 

Mécitoyenneté , s.  f.;  mauvaise,  fau  se,  In  poi  nte 
citoyenneté  : on  a enfin  découvert  et  recon 
nu  sa  mécilo\enueié. 

31c  combiné,  t,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  mécham- 
ment  combiné  , perfidement  combiné. 

Mè  combiner , v.  act.;  combiner  méchamment, 
perfidement  : vous  méminbioes  s os  projets. 

M écomp laitance,  s.  f.;  complaisance  dangereuse, 
criminelle  : toute  complaisance  qui  protégé  ou 
cache  uu  méfait  est  une  inécoiiiplaisance  ; car 
elle  rit  au -ci  coupable  et  aussi  eoiidainuable 
que  le  méfait  lui-même. 

Mccomptif , t*,  adj.;  qui  cause  un  mécompte.  Au 
fig.  : qui  trompe  les  espéiancrs  : ce  qui  se 
pas-e  est  pour  vous  bien  mccomptif. 

Blécomptivement , adv.;  d'une  manière  mécomp- 
live,  avec  mécompte. 

Mecondamné,  e,  adj.;  qui  est  mal  , injustement, 
méchamment  condamné  : il  est  ou  il  fut  tué- 
, condamné. 

Méconduite,  s.  f.;  mauvaise,  pernicieuse,  dange- 
reuse condnite  : sa  méconduile  le  poussa  et  le 
précipita  dans  le  crime. 

Méeon/e won , s.  f.;  mauvaise,  fausse,  hypocrite 
confession  : c’est  une  méconfevsion. 

Mécon séquence  , ».  f.;  mauvaise,  fausse,  dange- 
■ relise  conséquence  : cYst  une  méconséquence. 

Mccomtaté  , e,  adj.;  qui  est  mésiuleiitiomu  lie  - 
ment , faussement  constaté. 

Médaille , e , adj.;  qui  a reçu  une  médaille  , qui 
est  dis! igné  par  une  médaille,  qui  porto  une 
médaille,  un  signe  d'autorisation  de  faire: 
crfetif,  commissionnaire  médaillé. 

M>  decinable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  médecine,  k qui  on  doit  faite  prendre  des 
remèdes,  des  médecines  : ce  malade  est  méde- 
cinable. 

Médicalisme , ou;  système  médical. 

Mtdicaiilé,  s.  f.;  état , qualité  de  ce  qui  est  n»é 
dirai. 

Médicameniable , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être, 
doit  être  médicamenté,  à qui  il  est  uéres'aire 
de  faire  prendre  des  médicaments,  dri  remè 
des  : cette  perscnie  est  niédiramenîahle. 

Medicamentation,  s.  f.;  action  de  médicamen- 
ter ; état  médicamenté. 

3lédcicnmcniisme,  s.  ni, \ système  do  medicamen- 
tation. 

J lédlocrisable  , adj.  de*  2 g.  ; qui  peut  être  mé- 
diocrité, rendu  médiocre;  que  l’on  doit  nié- 
diocriser,  qui  est  susceptible  de  mcdio^  ité. 

Médiocrisant , e,  part.  pr.  ri  adj.;  qui  fait  fac- 
tion de  médio-  ri*rr.  qui  médiocrité,  rend  inc 
di«  cre,  qui  donne  de  la  médiocrité  au  choses  : 
la  petitesse  d’âme,  d'esprit  est  toujours  mc- 
diocnsinle. 

Médiocrité  , t , part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu 
médiocre,  qui  présente  de  la  médiocrité. 

Mcdiocriser,  v.  act.  et  pr  , sc  — ; rendre,  de- 


venir médiocre  ; donner,  prendre  de  la  mé- 
diocrité î les  choses  se  mediocrisent  souvent 
d'elles -mêmes , il  en  <vt  que  le  temps  incdio- 
crise  ; vous  ne  mette/  pas  tout  ce  qu’il  faut 
dans  ccs  cho«es,  tous  les  méjiocri'cz  Neuf.; 
faire  de  la  médiocrité  ; vous  médiocrités  en 
tout. 

Mi  diplomatie)  %.  f ; mauvaise,  fausse,  dangereuse, 
perfide  diplomatie. 

Mcdirigé  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fausse- 
ment, perfidement  dirigé  : cette  personne  est 
médit  igée. 

Médiriger , v.  act.  et  pr., sc  — ; diriger,  se  diri- 
ger mal,  faussement,  dangereusement  ; vous 
vous  medirigrz.  Diriger  pcifideinent  : vous  ie 
médirige/. 

Mc di table  ) adj.  des  2 g.;  ce  .qui  doit  être,  mé- 
rite être  médité,  approfondi,  ce  à quoi  -ou 
doit  penser  attentivement  : ces  raisons  sont 
mcdtiabW  : ce  pn  jet  «si  méditidilc. 

Méditativcment , adv.  ; d'une  manière  méditati- 
ve; par  avec  médita! ion. 

Méditerranéen,  ne,  adj.;  de  la  Méditerranée, 
qui  la  concerue , lui  apparticut,  luî'est  pro- 
pre : dans  la  rêgiou  uiédiieriauénne. 

Méfaire,  v.  act.;  faire  mal , faire  contre  les  ré- 
gies, !«•<  convenances,  la  justice,  le  droit, 
l’équité  : le  méfait  dégrade  I homme,  cl  tou- 
jour*  il  en  porte  la  peine,  soit  par  la  justice, 
soit  par  l’opinion  publique  qui  le  repousse. 
Si  l'homme  redoute  ie  déshonneur  que  le  mé- 
fait traîne  à sa  suite,  il  devra  toujours  s’ob- 
server dan*  toutes  ses  ar lions , et  c’est  alors 
seulement  qu’il  ne  pourra  méfaire. 

V e fait  an  ce  , s.  f.  ; action  de  méfaiiu  ; état, 
qualité  de  ce  qui  est  du  méfait  : si  l'homme 
ne  bannit  la  rmfaisaurc  de  son  caractère , il 
ne  fera  jamais  que  l'acte  de  mauvais  cuinr  et 
de  méchant. 

Mcfnhant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fiil  l’action 
de  méfaire  ; qui  (ail  mal  ; qui  conduil  à <ual 
opérer,  qui  jcite  dans  un  faux  , dan*  un  per- 
nicieux d’acii  n : ce  moyeu  est  méfaisant  : 
relie  pei  >onue  est  mé faisante. 

Mcfîdehéy  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a,  qui  pié- 
scote  de  la  mauvaise  foi;  qui  est  fut  ave: 
mauvaise  fui. 

Mr/i  léiser,  v.  act  et  pr.,  *c— ; rendre,  devenir 
de  mauvaise  lui;  inculquer  dan*  le ciru**, dans 
1'esprq  des  principes  de  mauvaise  foi  ; por- 
ter, se  livrer  à des  actes  de  mauvai.se  fui. 
Nrui.:  agir  av-i:  mauvaise  foi  ; vous  mefidéi- 
fez  : «et  homme  mêfidéise  en  tout. 

Mépdeitme,  * m ; système  de  mauvaise  foi,  ce 
qui  n’est,  ne  prévente  qu'une  continuelle  mau- 
vaise foi  : ce  n’est  que  du  roétideisme. 

Méfonmnlé)  e,  adj.;  qui  est  nuisiblement,  mé- 
ch.imment,  perfidement  formulé  : c*‘t  acte  est 
nipformulé. 

Mrfortuité , s f.;  mauvaise,  dangereuse,  funeste 
f rtuité. 
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Méfranehement , adv.;  avec,  par  une  franchie 
feinte,  perfidement  étudiée. 

Méf ranchise,  ».  f.  ; franchise  trompeuse,  fausse, 
prrfnlc:  c’est  de  la  mefranchise. 

J lé  gère,  e,  pari.  pas.  cl  adj.;  qui  n’est  pa- 
consciencieusement  géré,  qui  est  géré  d’une 
maniéré  imprufilablc,  dont  la  gestion  «si  un 
gaspillage  : cette  propriété,  cette  fortune, 
cette  maison  est  mégétée. 

Mc  gérer,  v.  act.;  gérer  mal,  frauduleusement, 
inconsciencicusement  : vous  inégérez. 

Mégonvcmé,  e , part.  pas.  et  ad}.;  qui  est  gou- 
verné avec  mauvaise  foi,  perfidement,  tyran- 
niquement : cet  état  est  mégouverné. 

Mcgouvemer,  v.  act.;  gouverner  sans  intelli- 
gence, perfidement,  par  la  mauvaise  foi,  la 
tyraunie  : vous  mégou  veniez. 

Mè jouissance , s.  f.;  action  de  jouir  mal  ; fausse, 
dangereuse  jouissance  : c’est  une  méjouis 
tance. 

Méjuge , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mal,  faus- 
sement, méchamment  jugé  : cette  personne 
est  méjugée. 

Méjugeaient , s.  m.;  action  de  méjuger;  étal  nié 
jugé. 

Méjuger,  ».  act.;  juger  mal,  fauuemeDt,  me- 
chammcnt  : vous  méjugez. 

Mclable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
mêle  : ces  choses  sont  mèlables. 

Mélancolisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  mé 
lancoltsé,  qui  est  susceptible  de  mélaucoiie,  de 
se  mélancoliser  de  peu,  pour  peu  : cette  per 
so  ' e est  mélancolisable. 

Mélanoo  lisant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  mélancoliser,  de  se  mélancoliser;  qui 
cause,  donne  de  la  mélancolie  : une  nouvelle, 
une  position  mélnncolisanle. 

Mélancolisé , e,  pari.  pas.  et  adj  ; qui  a de  la 
mélancolie,  qui  est  en  proie  à U mélancolie  : 
cette  personne  est  mélaucoli'ée. 

Mélancoliser , v.  act.  et  pr.,  se—;  rendre,  de 
venir  mélancolique  ; donner,  causer,  prendre 
de  la  mélancolie,  s’y  livrer  : tant  de  revers 
peuvent  bien  mélancoliser  : cette  personne  se 
mélancolisé. 

Mtlangeable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  mélangé,  qu’il  est  nécessaire  de  mélanger: 
ces  choses  sont  mclangeable*. 

Vemilitant , e,  adj.;  qui  milite  fau  iement,  nui- 
siblement : ces  moyens  sont  raéinilitaiits. 

Mélodie,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  mé- 
lodieux. qui  a de  la  mélodie. 

Melodier,  v.  act.;  nudre  mélodieux,  donner  «le 
la  mélodie. 

Melodisme , s.  m.;  système  de  mélodie. 

Melodramable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  mélodrame  ; mis  en  mélodrame. 

Slélodramalion,  i.  f.;  action  de  mélodramcr; 
étst  mélodrame; 

Mélodramatiquement,  adv.;  d’une  manière  mélo- 
dramatique. 

Mélodrame , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  en 
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mélodrame,  qui  présente  du  mélodrame  : cette 
«cène  e*t  mélodramée.  -j 

Mêlodramer , v.  act.;  composer  un  mélodrame, 
mettre' en  mélodrame.  Seul.:  faire  du  mélo- 
drame : vous  mélodramez. 

Mtlographier , v.  act.;  faire  de  la  mclograpbie  ; 
vous  mélographie:. 

Mclamanisme , s.  a .;  continuelle,  incessante  mé- 
lomanie. 

Me  lot.  né,  e,  adj.;  qui  a la  forme,  la  teinte,  le 
gotlt  du  tncloii,  qui  sent  le  melon  : cette  chose 
est  metonnée. 

M é louange  ant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion  de  méloii.itigrr  , qui  mèluuangc  , qui 
louange  hypocritement , perfidement  : de» 
di  cours  méluu.mg*  ants  on  doit  toujours  se 
méfier. 

Mëlouincé,  e,  paît.  pis.  et  adj.;  qui  est  louange 
faussement,  hypocritement,  peifidement  : les 
princes  sont  bien  souvant  inélouanges. 

Metouanger,  v.  act.;  louanger  faussement,  hy- 
pocritement, pi'rfiJement  : mélouauger  les 
princes,  c'est  les  égarer,  les  trahir. 

Mclouangenr,  s.  m , f.,  se;  celui,  celle  qui 
louange  faussement,  hypocritement,  perfide- 
ment : c'est  uii  niélouungeur.  Se  prend  aussi 
adject.:  des  paroles  mélouangetises. 

Melouangemement,  adv  ; d'une  manière  mé- 
louangeuse;  en  louangeant  faussenieot,  liypo- 
rrilemcut,  pci  fidcmenl. 

Menaçable , adj  des  2 g.;  qui  peut  être  menacé, 
que  l’on  doit  menacer  : celte  personne  est 
menaçable. 

Menaçannnent,  adv.;  d'une  manière  menaçante, 
en  menaçant  : Vous  pailez  toujours  meuaçatn- 
ment. 

Menacisme,  s.  m ; système  de  menace. 

Ménagtable , adj.  des  2 g ; qui.ee  qui  peut  êtee, 
doit  être  ménagé  : ces  pei sonnes,  ces  choses 
sont  ménagea  lies. 

Ménageant , e,  adj  ; qui  ménage;  des  soins  mé- 
nageants. qui  contient,  qui  marque  du  ména- 
gement, de  la  circonspection  : ses  icproches 
sont  quelquefois  mêliageauls. 

Ménagent,  *.  m.,f.  .ta;  celui,  celle  qui  ménage. 

Ménagé  us  e ment,  adv.;  eu  ménageant  : il  use  de 
tout  ménageii  enicnt. 

Mmunltsable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  mensualisé,  rendu  niensuel,-que  loti  doit 
assujettir  h un  ordre  de  mois  : ces  occupa- 
tions, ces  «ct  ours,  ces  distributions  sont  meu- 
sualivalilei. 

Mensualisation , s.  f.  ; action  de  mensualiser,  de 
rendre  mensuel;  état  mensualisé  ; la  men- 
sualisation des  livraisons,  des  secours,  des 
versements,  des  paiements. 

Mensualisé,  e , paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
mensuel,  qui  se  fait  chaque  mois,  qui  est  as- 
sujetti à un  ordre  de  mois  : les  livraisons  de 
cet  ouvrage  sont  meimialisées  : ces  secours, 
ces  aliments  sont  mensualisés. 

Mensualiser,  v.  act.;  rendre  mensuel,  assujettir 
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à un  ordre  de  mois,  faire  chaque  mois,  à cha- 
que mois. 

Mensualisme,  >.  m.;  système  de  mensualisation. 
Mensualité,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
mensuel. 

Mensuellement,  ad»  ; d'une  manière  mensuelle. 
Mentalisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  mentalité,  rendu  mental  : la  mentalité 
est  l'expres-ion  de  l ime  envers  Dieu  ; dès 
lors  toute  la  prière  est  uirntalisalilu. 
Mentalisation,  s.  f.  ; action  de  memaliter  ; état 
mentalité  : la  mentalisation  de  la  prière. 
Mentalité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
mental,  intérieur,  qui  te  fait  daus  l'esprit, 
sans  proférer  une  seule  parole  : une  prière 
mentalisée. 

Mentaliser,  ».  art.;  rendre  mental,  intérieur, 
rendre  action  de  l'esprit  sans  proférer  une 
scu’e  parole. 

Mentalisme,  a.  m.;  système  de  m<  n'olitalion.- 
Mentalité,  s.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est  men 
tal  ; la  mentalité  est  l'erpiofsiun  de  la  con- 
viction, de  la  siucéiité,  de  la  vérité  du 
cœur  ; celle  des  paiolet  n’e>!  le  plus  tou  veut 
que  de  l’hypocrisie. 

ilenteusemeni,  adt.  : d’une  manière  meuleuse  : 
vous  déposer  meiiteusrinrnt  rl  tout  ce  qor 
voua  dites  n'est  que  mensonger. 

Menttonnable,  ad),  des  1 g ; qui  peut  être,  doit 
être  mentionné,  dont  on  duil  f.iire  mention  : 
ces  faits,  ces  particularités  rout  menliunna- 
bles. 

Menufiable,  adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  otentific,  fait,  rendu  mcou,  haché  menu  < 
ces  choses  soûl  menufiahles. 

Menufit , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait,  ren- 
du menu  : ces  choses,  ces  herbes,  ces  pailles 
sont  bleus  menufiées. 

Menujtement,  t.  m.  ; action  de  menufier  ; état 
flsessafiû-  -f  ■ * 

Menufier,  v.  act.;  faire,  reudre  «erra  . ■»>  >•— 
fiel  des  herbages,  des  légumes,  de  la  paille. 
Mcnuisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  me- 
nuisé,  qui  est  susceptible  de  se  bien  meuui- 
ser  : ce  bois  est  ménuisablc. 

Mcnuisi,  e,  part.  pa*.  et  adj.;  qui  est  mis,  con- 
verti en  menuiserie  : ce  bois  est  meuuisé.  qui 
cil  garni,  orné  de  menuiserie  : cette  pièce  est 
bien  meouisée. 

Ménuitemenl,  s.  m.  ; action  de  ménuiser  ; état 
menuisc  ; la  anenuisesnent  du  bois. 

Jfémuier,  ».  act.  et  pr.,  se—;  faire  de  la  me- 
nuiserie, un  ouvrage  de  menuiserie,  mettre 
eu  menuiserie;  garnir,  orner  de  menuiserie  : 
ce  bois  se  menuise  bieu.  N.,  travailler  en 
menuiserie. 

Méparler.  v.  n.;  parler  méchamment  de  quel- 
qu’un, en  dire  du  mal  f tous  méparlcra  de 
celle  personne. 

Mépartagi,  *,  adj.;  qui  est  préjudlciellement 
a rtagé  , dont  le  partage  n’est  pas  équitta- 
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blemenl  fait  : les  biens  de  cette  succession 
tout  mépartagés. 

Mi  passion,  s.  f.;  mauvaise,  dangereuse,  funeste 
passion  : l’amour  du  jeu  est  une  mépasstoo. 
Uêpenchant,  a.  m ; mauvais,  dangereux,  fu- 
neste penchant  : si  l'homme  ne  se  corrige  de 
ses  mépenrhanls  il  en  sera  la  victime  ; car 
c’est  par  eux  que  nous  entrons  daus  les  vices, 
dans  la  corruption  et  la  dépravation. 

Mépeneée,  ».  ni.  ; mauvaise,  daugereuse,  funeste 
pensée  : l'homme  ne  doit  jamais  rejeter  la 
belle  cl  noble  pensée  du  beau  et  du  bien  , il 
doit  au  contraire  s'y  attacher  et  se  livrer  à 
son  impression  ; et  il  doit  constamment  et 
pviséveraminent  lutter  contre  se»  dépensées, 
son  présent  et  son  avenir  lui  en  imposent  le 
devoir  ; parce  que  s'il  les  écoule  et  leur  obéit, 
elles  le  conduiront  è sa  perte. 
liipersislance,  s.  f.  ; persistance  mal  entendue, 
dangereuse  : en  toute  ectioe  .de  bien,  la  per- 
sistance est  une  belle  et  noble  qualité  du  ca- 
ractère; mais  dans  l'action  de  mal,  elle  n’esl 
plus  qu'une  mé|ieritsiance  et  conduit  è la  cul- 
pabilité. 

Mépopulariti,  s.  f.;  fausse,  perfide,  trahissante 
popularité  ; étudiez  bien  cet  homme,  et  vous 
verrez  qu'il  n'e  que  de  la  méjiopularité  dans 
le  cœur. 

iléprineipe,  s.  m.;  mauvais,  faux,  dangereux 
principe  : que  l’homme  s'attache  aux  beaux 
principes  de  la  moralité  et  des  choses , il  sera 
toujours  homme  de  bien  et  ne  sortira  pas  des 
belles  routes  de  la  vie.  Mais  s'il  eotre  dan» 
les  méprinripes  et  les  adopte,  il  ne  sera  pins 
qu’à  l'action  de  mal,  il  encourra  toute  l'ani- 
madversion et  la  répnlsion  des  hommes. 
MéprUme,  t.  m ; système  de  mépris,  incessante 
action  de  mépris. 

Méprocidè,  s.  m.  ; manvais , méchant,  perfide 
procédé  : c'est  par  les  beaux  procédé»  que 

Ion  lUAueJ'iiitérét,  l’estime  et  l'affeetiou  des 
hommes  t par  r—  . — . o. " 

on  le  mérite. 

Mercantilisme,  s.  m.  ; système  mercantile,  de 
mercanlililé;  ce  qui  n'est,  ne  présente  que  de 
la  mercantililé  t ce  n'est  que  du  mercanti- 
lisme. 

Mercantilité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
mercantile  : la  mercaotilité  de  son  esprit,  de 
son  âme. 

Mercanliller,  v.  n.;  faire  un  petit  négoce,  peu 
important,  de  peu  de  valeur.  Au  fig  > taire 
bassement  un  trafique  de  tout  : vous  mercan- 

Mercantilleur,  s.  m.,  f se;  celui,  celle  qui  f»|* 
uu  négoce  de  peu  de  valeur.  Au  lig.  : celui, 
celle  qui  trafique  bassement  de  tout,  qui  cher- 
che du  bénéfice  jnsque  dans  les  plus  pelttes 
r boxes  : c'est  uo  vil  merceutilleur. 
Mercenarisme,  s.  m.  ; système  mercenaire,  lie 
mercenarilé. 

Vercuriable,  «dj.  des  2 g.;  dan»  quoi  on  peut. 
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on  doit  faire  entrer  du  mercure  : un  remède \3fcsacter,  v.  act.  ; faire  une  chose  contraire  h 
mercuriable.  l'ordre,  à la  décence  , aux  convenances  , nui- 


Mercuriaiion,  s.  f.  ; aciion  de  mercurjer  ; étal 
mercurié  : la  mercurialioit  d’un  renié  Je. 

}lercuriéy  e , part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y 
a,  il  est  entré  du  mercure  : des  r<  modes  mer 
curies. 

Mercurier , ▼ . act.;  mettre  faire  entrer  du  mer 
cure  dans  une  chose,  composer  arec  du  mer- 
cure : mercurier  un  remède. 

Mercurisme , s.  m.;  s> Sterne  de  traitement  par  le 
mercure. 

Mi-résultat , s.  m.;  mauvais,  fâcheux,  pernicieux, 
funeste  résultat  ; c’est  lin  mé-résullat. 

Mcridiqnique , adj.  des  2 g.;  qui  est  du  méri- 
dien, qui  concerne  le  méridien. 

Mèridionultmtnt , adv.  ; d’une  manière  méri- 
dionale.’ 

Mêridionalisable , adj.  des  2 g.;  qui  pont  être, 
doit  être  méridionalisé,  placé  au  midi,  qu’il 
est  nécessaire  de  mettre  à l'exposition  du  mi- 
di : ces  arbres,  ces  plantes  sont  méridional!  • 
sables. 

Méridionalisationy  s.  f.;  action  Je  mendions  ü- 
ser;  état  méridionalisé. 

Méridionalisé , e,  paît.  pas.  et  adj.;.. qui  est 
placé,  exposé  au  midi,  qui  a les  goûts,  le» 
habitudes  des  méridionaux. 

Mêridionaliser , v.  act.  et  pr.,  se — ; placer, 
exposer  au  midi  : mé»  idionalixcr  des  arbiev, 
de  la  vigne,  des  planas,  donner,  prendre  les 
goûts,  les  habitudes  des  méridionaux:  méri- 
dionalaer  les  mœurs. 

Mcridionalisme,  s.  «n.  ; système  de  meridioua- 
lis.)  lion. 

Merisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
incrisé,  dans  quoi  on  doit  mettre,  faire  en- 
trer de  la  roense,  à quoi  on  doit  donner  un 
un  goût  de  merise  : cette  liqueur  est  meri 
sable. 

Merisatiov,  s.  f.;  action  de  meriser;  état  méri- 
té : la  merisatiuu  d’une  liqueur. 

— - • ».  — .. r . ut  a un  goût  di 

merise,  dans  quoi  il  y de  la  merise  : ce  kirsch 
est  bien  merise. 

Mériter,  ▼.  act.  ; donner  un  goûi  de  uu-rise  ; 
mettre,  faire  entrer  de  la  merise  dam  une 
ebose. 

Mervtillnation , s.  f.;  aciion  de  mervtilliser;  état 
merveiilisé. 

Merveilltté,  e,  part,  pas  ; et  adj.;  qui  est  rendu 
merveilleux. 

Mervcillisert  v.  act  ; faire  à merveille,  reudre 
merveilleux.  N.  , faire  merveille,  des  merveil- 
le* : vous  merveilljsex. 

Mètaccord , s.  m ; mauvais,  perfide  accord; 
accord  qui  ne  peut  avoir  de  diiiée,  qui  n’est 
propre  qu’à  engendrer  de  nouvelles  disputes, 
de  nouvelles  querelle*  : c’est  un  mésacmd. 

Métacte , ».  ni.;  état  de  méchanceté,  de  vice,  de 
perfidie  , de  dépravation’,  nuisible  ; c’est  un 
méiacte. 


sible  : vous  inesactez. 

Mésaction,  ».  f.;  action  hlmiablc,  condamnable; 
mauvaise,  dangereuse,  funeste,  perfide  action  : 
t’est  une  mésaction. 

Misuciionnel , le , adj.;  qifi  est  de  la  mésaction, 
qui  eu  tient,  qui  la  marque , la  concerne. 

Mes  act  ion  n»lletricniy  adv.;  d'une  manière  mévac- 
tionuülle  ; par,  avec  mésactiun. 

Mt \\ 'ici tonner,  v-  act.  ; commettre  une  méfie  - 
tiou,  faite  une  chose  blâmable,  condamna !»le  ; 
agir  mal  , méchamment  ; se  livrer  à de  mau» 
va;.es  actions  : vous  inc^ar1  tonnez. 

Mésadministratiou , s.  f.;  mauvais,  peifide  :id- 
mioistralion,  administrai  ion  qui  blesse  les  ad- 
ministrés ; c’est  une  nHsndoiioUtrati.m. 

Mésadmmistrc , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  u’est 
pa»  administre  légalement,  qui  est  blessé, 
frustré  par  l'admimsiiation  : le  pays  est  nié- 
.•admiuistré. 

Mésaduiinislrcr , v.  act  ; administrer  mal,  iuroo- 
veniblement  ; apporter  de  l'infidélité,  de  la 
mauvaise  foi  dans  l'administration  : uiésadmt- 
uistrer  un  pays  : vous  mésadminbfrez. 

Mésafjmné , #,  paît  pas.  el  adj.;  qui  est  affirme 
fa  usscinent,  nie ch  a n mien  I . 

Mis  affirmer , v.  act  ; affirmer  ce  qui  n’est  pas 
vrai,  contre  la  vérité  ; affirmer  méchamment, 
donner  une  fausse  affirmation  : vous  mèsaf- 
lirmex. 

1/  csagir,  v.  neut.;  agir  mal,  perfidement,  con- 
tre le  devoir,  l’honneur,  sa  promesse  ; vous 
uiésaguuez. 

Me  s aimé,  es  part  pas.  et  adj.  ; qui  est  objet 
d’une  amitié  fausse,  hypocrite  , perfide  : elle 
est  mesairnée. 

Mesaimer , v.  act.;  aimer  infranchement,  ineor- 
dialcmeiit  ; porter  un  attachement  invrai , 
paraître  aim  r sans  auner  léellament;  ne 
porter  qu’une  amitié  fausse  . hypocrite  : il  la 

Mesamicalisnie,  ».  ni.;  faux,  dangereux,  perfide 
Atntcaiisnie. 

Mcsamitir,  s.  f.;  amitié  fausse,  dangereuse,  hy- 
pocrite, perfide  : c’est  de  la  rués* rallie* 

Mes  application  y s.  f.;  mauvaise,  fausse  applica- 
tion, application  mésintentionnelle  : l'appli- 
cation impartiale  de  la  loi  est  necessaire  au 
maintient  de  l'ordre  soci.il,  il  la  faut  en  tout 
el  partout , el  sou  inapplication  dan»  un  cas 
particulier  ou  public  est  un  crime  de  la  part 
du  juge.  Mais  autant  l’application  de  la  loi 
e^t  avantageuse  à la  société,  autan»  sa  méaap- 
pl ira* ion  sera  funeste;  paice  que  cette  mésap- 
plaeation  causera  des  mécontentement*  et  des 
ulcérations  publiques  qui  révolteront  contre 
la  loi,  conséquemment  contre  l’ordre  el  con- 
tre tout. 

Mt  sapprcciation  , s.  T.  ; mauvaise  , injudicieuse 
appréciation. 

Métappriciéj  e,  part.  pars,  et  adj.;  qui  est  mal, 
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faussement,  injudicieuscment  apprécié  : cette 
personne,  cette  action  est  mésapprcciée. 

Mésapprecier,  v.  act.  ; apprécier  mal,  fausse 
ment , injiiditieusemcnt  : mc^apprécier  les 
personnes , Us  choses  et  les  actions  ne  peut 
être  t|iic  l’œuvre  de  l'ignorance  ou  de  la  mal 
veillance. 

JUëtassociation,  s.  f.;  mauvaise,  dangereuse,  fu- 
neste , criminelle  association  : c'est  une  mc- 
sassociation. 

Afésattachement,  s.  m.;  attachement  dangereux, 
faux,  perlide,  criminel  ; c’est  un  mésatlarhe- 
ment. 

AJ  és  dilatait  on,  s.  f.;  mauvaise,  fausse  éducai ion. 

A fét  emploi,  s.  m.;  mauvais,  pernicieux,  funeste 
emploi,  dn  temps  des  chos-  s. 

Méicntenlc,  ».  f.;  mauvaise,  dangereuse,  crimi- 
nelle eutcQie. 

AIésespritt  s.  m.  ; mauvais,  méchant,  dangereux 
esprit  : c'est  un  mésesprit  : du  mésesprît. 

AJ  é s estimable,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être,  doit 
être  mésestimé,  dont  on  ne  peut  avoir  qu'une 
mauvaise  opinion  : cette  personne  est  rnéses- 
ti  niable. 

Mesexécuté , a,  part.  pat.  et  adj.  ; qui  est  mal , 
mal  adroitement,  méchamment,  mésintention- 
muieinent  exécuté. 

Alésexécuter,  v.  act.;  exécuter  mal,  mal  adroite- 
ment , mésiQteniiunuellement  , méchamment  , 
infra  ne  bernent  , illoyalement  : mésexécuter 
un  marché,  un  traité. 

Alésex  emplâtre , adj.  de*  2 g.;  qui  est  du  mau 
sais  exemple,  qui  donne,  qui  présente  un 
exemple  dangereux  : c’est  mésexemplaire. 

Met  exemplairement . adv.;  d'une  manière  mé- 
sexemplüire  , par,  avec  , mauvais  , dangereux 
exemple. 

Alésexemple,  s.  m.;  mauvais,  dangereux,  perni- 
cieux exemple  : c’est  uu  mésexemple. 

Altsexemplè , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  n’a,  ne 
reçoit  que  de  mauvais,  de  dangereux,  de  perni- 
cieux exemples  : ces  enfants  sont  mésexem 
pics. 

Ahsexempler,  v.  act,  et  prom  se—;  excmpler, 
s'exempler  mal;  donner  de  mauvais,  de  dan- 
gereux , de  pernicieux  exemples;  ne  suivre 
que  de  mauvais  exemples,  les  préférer  aux 
bons  : vous  mésexempiez  votre  famille  : fuyez 
la  société  des  libertins,  parce  qu'avec  eux  vous 
vous  mésexemplere*. 

Aféthabiiude , s.  f.  ; mauvaise,  dangereuse  , fu- 
neste habitude  : si  l'homme  ne  ?e  corrige  des 
premières  méshabitiides  qu’il  aura  priser,  elles 
se  multipfiront  et  il  finira  par  ne  pas  en  con- 
server une  bonne. 

AJésillusion , s.  f.;  mauvaise,  fausse,  dangereuse, 
perfide  illusion  : c'est  une  mcsillqsion. 

Al étillusinnnable , adj.  des  î g.;  qui  peut  être 
mésdlusionné,  qui  est  susceptible  de  se  mésil- 
Imionner,  de  se  créer  de  fausses  illusions , de 
s'y  livrer:  cette  personne  «st  mésillusiouna- 
ble. 


DES 

Miiillnsionnant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  mésillusionner,  de  se  mtSillurion- 
ner  : ces  apparences  de  bien,  de  succès  n’ont 
rien  de  solide,  elles  ne  peuvent  cire  que  mé- 
«illusionnantes. 

Al tùlluuonnd  . e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  à 
une  fausse  illusion  : il  est  mésdlusionné. 

Alesillusintmer,  v.  art.  et  pron.se — ; causer  une 
mrsillusion,  s'y  livrer  : cet  auteur  se  mésillu- 
sionne. 

Mésimltcation  , s.  f ; mauvaise  , fausse,  trom- 
peuse indication  : c'est  une  métindicalion. 

Mésinjhiençabte,  adj,  de-  2 g.;  qui  pmi  être  mc- 
s ütlncnré  , sur  qui  on  peut  exerctr  une  in- 
11  uc lice  funeste,  de  mal,  que  I on  peut  entraî- 
ner au  mal  par  influence;  qui  est  susceptible 
de  -e  laisser  mésiullueiiccr  : cette  personne  est 
mésiuflueuçalilc  par  sou  ignorance , par  son 
manque  de  caractère. 

Mes  njhêr  ç >nt,  e paît.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  mesmfliienrer;  qui  mésinlliienre  , qui 
cause  une  uiésinllucnce  i les  captations  de 
l'intrigue  ne  soûl  jamais  que  mésiufluen- 
çautes. 

Mi  si ' Jhwnce.fi  mauvaise,  méchant r influence; 

influence  dangereuse,  perfide,  criminelle,  qui 
porte  au  mal,  & mal,  faire  ; ( homme  immoral 
ne  porte  jamais  avec  lui  qu'une  mésm  fluence; 
repousse /.- le. 

• Mesinjluencé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  obéit  à 
une  mésmllucnce,  «pii  est  dominé,  maitrjié 
par  une  niè-i influence  ; celle  personne  est  mé- 

i «influencée. 

W t sviftuencer . act.*,  influencer  dangereuse- 
ment, pousser  quelqu'un  an  mal,  à mal  Caire 
par  l'influence  que  l’on  a pur  lui. 

M ésittjluencisme,  s.  m.;  ce  qui  ne  présente  qu'une 
contiuuelle  inésintiueuce,  ce  qui  n'est  que 
résultat  do  mcsinlluence:  c’est  du  mésiufluen- 
cisine. 

Mtsiniens e,  adj.  des  2 g.;  qui  est  funestemcnl 
intense. 

Mésintcnsité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
juésinieose  : la  mésiuteusité  du  mal,  de  la 
lyîaunio. 

Mèsintcvtion , s.  f.;  mauvaise,  méritante,  nuisi- 
ble, perlide  intention  : eu  tout  et  toujours 
l'intention  est  le  principe  du  fait,  le  fait  ne 
sera  pas  toujours  en  rapport  avec  l'inleutiou, 
parce  que  l’« -uiporte.nent  et  la  précipitât iou dé- 
tournent de  rinteiitiun  et  la  faussent  ; mais 
clic  Se  a et  restera  toujours  base  d’action, 
ainsi,  c’est  toujours  avec  raison  que  l’on  exa- 
mine l’intention  avant  déjuger  le  fait  : car  il 
n’y  a pas -d'action  sans  intention  bonne  ou 
mauvaise,  et  si  l’action  est  mauvaise,  mé- 
chante, c’est  qu’il  y a eu  mésinfeniion. 

Mcsintcntionné,  e,  adj.;  qui  a une  mauvaise, 
mccbante,  nuisible,  perlide  intention  : celle 
personne  est  mésinteotionnée. 

Met  intentionnel,  /e,  adj.;{de  mésiutention,  qui 
est  de  la  mésintention,  qui  la  marque,  qui  tn 
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est  l’effet  : c’est  une  œuvre  mésentionnelle  : 
projet,  résultat  mcsinteutioniiel. 

Aieemten  ionnrllanent,  adv.;  d'une  manié,  e tué 
sinteutioiinelle;  par,  avec  mésinteuiion  : vous 
agissez  Qifsiuteiiiionnelleuient. 

Ale  interprétable,  adj.  des  2 g.;  qui  est  suscep- 
tible d'être  mcsinlerprélé  : ce  fait,  cette  ac- 
liuu,  cette  iuten'ion  e>l  mésinterpréiable. 

Alcsiuterpritaieur,  s.  m.,  f.,  trtce  ; celui,  celle 
qui  interprété  mal,  faussement,  méchamment  : 
c’est  un  mésiuler  prêta  leur. 

AJcsmprctatif, ve,  adj.;  de mcsinterprélation,  qui 
est  de  la  oicsinterprétation  ; qui  la  marque: 
une  Sijtu'.iuu  niésiuierpiêtaiive. 

Alèsinterprctation , s.  f.;  mau taise,  fausse,  dan 
geicusc  iolet  prétatiou. 

Alesiuievprétaiivemenitudv,\  d’une  manicie  mé- 
siiiterprctaiive  , par,  avec  inésinterpréta- 
lion  : vous  agissez,  vous  discutez  mésiulerpré* 
lativemeot. 

Mési  nier  prêté,  r,part.  p.:s.  et  adj  ; qui  ed  mal, 
faussemeul.  erronémeul,  uiéi  ban  mci.t,  per- 
lideuient  interprète  : cette  inleuiioii,  cette 
action  est  méaiuierprétée. 

Mctinttr prêter,  v.  act.;  interpréter  mal,  fausse- 
ment, méchamment,  perfidement  : niêsinter- 
préler  une  intention,  une  action. 

Alctintimité , s.  f. ; hypocrite,  fausse,  mauvaise, 
dangereuse  intimité  ; l'intimité  des  fouihet  et 
des  méchant*  est  toujours  une  mésinliinite. 

A [cs  tbbgeuncc,  6.  f , obligeance  hypocrite,  nui- 
sible, funeste. 

Mcstiuvre,  f.;  mauvaise  œuvre,  œuvre  perfide, 
faite  a mauvaise  intention. 

AJceobei,  e,  adj.;  qui  est  ma!,  imparfaitement 
obéi. 

Alésorganisation,  s.  f.;  mauvaise,  fausse,  vi- 
cieuse , nuisible,  dangereuse  organisation  : 
c’est  une  mé»org  •nis.ition. 

AI  csorganisé,  e,  adj.;  qui  est  mal,  inconvena- 
bkment,  vicieusement  organi-é,  dont  l’orga 
uisation  pèche  : toutes  ces  e buses  sont  mésor- 
ganisées. 

Alèsoryanismc , s.  m.;  mauvais,  faux,  vicieux, 
dangereux  système  d'organisation. 

Afésoi  gueil,  s.  in.;  mauvais,  faux,  ridicule,  vain, 
impudent,  dangereux  uigunl  : un  noble  or- 
gueil *»si  nécessaire  a l’homme,  parce  que  tel 
orgueil  l'incite  et  le  pous-e  aux  belles  et 
grandes  choses;  mais  le  mésorgueil  lui  est 
nuisible,  parce  qu'il  corrompt  et  son  carac- 
tère et  sou  cœur,  paire  qu’il ‘le  fait  inimise/ 
partout  et  par  tous. 

qesquinable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  mes 
quiné,  dans  quoi  la  mesquinerie  peut  être  to- 
lérée. 

qcsfjuinani , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  mesquiner  ; qui  porte  à la  mesquinerie  : il 
est  d'un  intérêt  mesquinant. 

aejquiné,  e,  part,  pas,  et  adj.;  qui  est  fait  avec 
mesquinerie  ; celle  fête  est  mesquiuce. 


6 MET 

Mesquiner,  v.  n.;  faire  de  la  mesquinerie,  agir 
eu  mesquin  : vous  mesquinez. 

Al e soumise,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  mesquin,  qui  a des  habitudes  de  mes- 
quiucrie,  qui  est  porté  h une  excessive  écono- 
mie dans  les  choses. 

Aï esguiniser,  v.  act.  et  pr.,  se  - ; rendre,  deve- 
venir  mesquin  ; porter,  se  porter  à une  exces- 
sive économie,  à une  soudide  épargne  ; celte 
personue  se  mesquiuise. 

Metquiniime,  ».  m.;  habitude  d’excessive  éco- 
nomie, d’une  sourdide  épargne  ; système  de 
mesquinerie,  son  vice  : autant  une  sage  et 
utile  économie  est  houorable  pour  la  personne, 
autant  le  mesquiimme  la  dégrada  et  l'avilit; 
car  il  implante  en  elle  toutes  les  bassesses 
d'égoïsme,  toutes  les  sordides  petitesses  d'in- 
téréi. 

AJ  es  uni,  e,  adj.;  qui  est  mal,  inconvenabiement 
uni. 

Ali  iuniun,  s.  f.  ; mauvaise  union,  union  qui  ne 
présente  rien  de  bien  : c'est  une  inesunion. 

Vétunistablc,  adj.  des  2 g.;  qui  ne  peut  être 
que  mésuoi,  qui  ne  peut  présenter  qu’une 
union  mauvaise,  vicieuse,  dangereuse. 

Alt  suscitation,  s.  f.;  mauvaise,  dangereuse,  per- 
fide suscitation. 

Ah  système,  s.  m.;  mauvais,  faux,  dangereux, 
pei  Ode  système  : c’est  un  mésjfteme. 

Al  (tactique,  s.  f.;  mauvaise,  fausse,  dangereuse 
tactique  : c’est  une  mélaclique. 

W ttamor phique , adj.  iksj2  g.;  d*k  métamorphose, 
qui  est,  qui  tient  de  la  métamorphosé,  qui  la 
marque,  la  concerne. 

VciaiHOi  phiquemeni,  adv.;  d'une  manière  méta- 
morphique ; par,  avec  métamorphose. 

^Uiamropbismc,  s.  m.;  système  de  métamor- 
phose. 

Alctaphorer,  x.  n.;  faire  de  la  métaphore  ; vous 
métaphores. 

Metaphorisme , s m.:  système  de  métaphore. 

Métaphysisme,  s.  f.;  état  de  ce  qui  esjenlière- 
rem»*nt  métaphysique,  abstrait  ; le  méiaphy- 
sisme  des  chose»;  système  de  métaphysique. 

AI  et  en  dance,  «.  f.;  mauvaise,  fausse,  dangereuse, 
vicieuse  tendance. 

Alëtehtïtion , s.  f.;  mauvaise,  dangereuse,  funeste 
tentation  ; c’est  unemeieu  talion. 

AT  r tentative,  ».  f.  ; mauvaise,  dangereuse,  péril- 
leuse, fuueste  tentative. 

Alétéoral,  v.  adj.;  qui  a rapport  au  météore,  qui 
concerne  le  météore  : science,  étude  météo- 
rale. 

Afétêorieéy  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  ressemble  à 
un  météore,  qui  a,  qui  présente  l’éclat  d'un 
météore.  Au  fig.:  elle  esl  d'une  beauté  mé- 
téorisée. 

Aléicorietr , v.  act.  et  pr.,  se — ; devenir  sembla- 
ble à un  météore;  prendre,  jeter  l’éclat  d'un 
météore.  Au  fig. : sa  beauté  se  méiconse. 

Météorite,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  ressem- 
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ble  au  météore,  de  ce  qui  jette  l'éclat  d’un 
météore. 

Méthodisc.ble;  adj.  des  2 g : qui  peut  être,  doit 
être  mcthudisc  , rendu  méthodique  , que  l’oa 
doit  faire  avec  méthode. 

Uèthodité , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rcudn 
méthodique,  qui  est  fait  avec  méthode. 

Mcthodiser  , v.  act  et  pr.,  s-  ; rendre,  devenir 
méthodique;  faite  les  choses  avec  méthode, 
assujétir  à une  méthode.  Neut.  ; faire  de  la 
méthode,  agir  méthodiquement  : vous  mého 
(lisez. 

Stêtiruler , v.  ncut.  ; faire  le  méticuleux,  être 
retenu  par  de  petites  craintes , se  faire  un 
scrupule  de  rieij,  «e  livrer  à des  craintes  60ttes 
et  ridicules  : tous  mclirtilez. 

Mciiculisnnt,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  méticulisef  ; qui  rcad  méliculieux  : quand 
la  limoratioo  est  méliculuaute,  elle  u’est  plus 
qu'une  absurdité  qui  vicie  la  rationalité  du 
caractère  cl  la  dépravé. 

Mctieulise  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  méticuleux. 

Méticulixer  , v.  act.  et  pn.,  sc-;  rendre,  devenir 
méticuleux,  ridiculement  rrupufeux,  absurde 
meut  craintif  : une  religion  qui  méticulive 
l'homme,  ne  propage  que  des  ridicules  d'action 
et  dégrade  la  morale  et  la  piété, 

Méticujisme  , s.  m.  ; ce  qui  n’est , ne  présente 
qu’une  continuelle  méticulosité,  que  d'absur- 
des scrupules  : ce  m*>t  que  eu  meiiculisme. 

M élise  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qm  est  de  race 
mélangée  : ces  moutons  sont  métis*». 

J iéliser,  v.  act.;  faire  un  mélauge  d'espèce  , de 
race  : méliser  des  moutons. 

Méiropolisable,  adj  des  î g.;  qui  peut  être,  doit 
être  métfopohsé,  rendu  métropole,  métropoli- 
tain ; que  l’on  doit  soumettre  , assujétir  h une 
métropole  , placer  sou»  l'action  d une  métro- 
pole, d'un  métropolitain. 

. Wélropolùalion  , s.  f.  ; action  de  métropoliser  ; 
état  méiropolisé. 

Jf éiropoliséy  f,  part.  pa«.  et  adj.;  qui  est  rendu 
métropole  , métropolitain  , qui  est  placé  sous 
une  métropole,  qui  est  soumis  à l'action  d’une 
métropole  , d'un  métropolitain. 

ilélropoliter , v.  act.;  rendie  métropole,  métro 
politain  ; ériger  une  méliopolc,  en  métropole  ;j 
placer  sous  l'autorité  , la  juridiction,  l'action 
d’une  métropole,  d’un  métropolitain. 

Mciropolitmc , s.  m.;  sy  - tenir  de  méiropolisation, 
d’action  pas  une  métropole,  par  un  métropo- 
litain. 

M éiropolitainement,  ad?  ; d’une  manière  métro- 
politaine, par  le  , par  un  métropolitain  : faire 
décider,  faire  juger  métropoliuinement. 

MclropoNtanitè , s f ; éla»,  qualité  de  ce  qui  est 
métropolitain  , du  métropolitain  : la  mélro- 
politauité  religieuse. 

Meublable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit; 
être  meublé  : ces  appartement  sont  raeublables. 


Mévolomé , s.  f.  ; mauvaise,  méchante,  nuisible, 
perfide  volonté.  „ 

ilicmacqnc , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a été,  qui 
est  objet  de  micmac  : cette  affaire  est  ntic- 
marquée. 

Micmacquer , v.  ncut  ; faire  du  micmac  : voua 
micmacquex. 

Micmacqueur.  a.  m.,  f.  se;  relui,  celle  qui  ne  fait 
que  du  micmac , de*  mu  ma  es  : c’e>t  un  mic- 

; inacqueur. 

Miellablc,  +dj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
miellé,  dans  quoi  on  doit  mettre,  faire  entrer 
du  miel  : cette  boissou  , cette  chose  est  miel— 
labié. 

Miellé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y a du 
miel  : cette  eau,  cette  boisson,  cette  chose  est 
miellée. 

Miellement , s.  m.;  action  de  miellcr;  état  miellé; 
le  inicllem<-nl  d'une  boisson,  d'uno  chose. 

Mieller  , v.  art.  ; mettre  , faire  entrer  du  miel 
dans  uue  chose,  composer  avec  du  miel  : 
mieller  une  boisson,  uue  chose.  Au  fi  g.  : adou- 
cir, renJre  plus  doux  , prendre  un  ton  doux  : 
mieller  ses  paroles,  sou  langage. 

Mignonnable  , adj.  di  s 2 gen.  ; qui  peut  être 
mignonne  , caressé  comme  un  mignon  ; cet 
enlant  est  mignonnable.  qui  peut  être  , doit 
être  fait  avec  délicatesse,  de  manière  à plaire, 
à faire  plaisir  . ce  travail  est  mignonnable. 

Mignonne,  r,  part.  pas.  et  adj.  ; qm  est  caressé 
comme  un  mignon  ; cette  jeune  personne  est 
sa  us  cesse  miguounce  par  tout  le  monde,  qui 
est  fait  niigiionnemenl  , avec  délicatesse  , de 
ni  nier c à plaire,  à faire  plaisir  : ce  travail  est 
mignnnné. 

Êtignonner , v.  act.;  caresser  comme  un  mignon  ; 
migiionncr  un  enfant , une  jeune  personne, 
faire  une  chose  migiionneraent  , avec  délica- 
tesse , de  manière  à plaire,  à faire  plaisir  ; 
mignonner  un  travail.  Neut.;  foire  le  mignon  ; 
vous  mignonnez.  T.  d'imprimerie;  act.,  com- 
poser a\ec  de  la  mignonne. 

Mignotement , s.  m.  ; action  de  mignoter  ; état 
mignoté. 

Miguelliser , v.  ncut.;  faire  du  miguellisme,  en- 
trer dans  le  système  féroce  de  Don  Miguel 
do  Poitugaf  : vous  niignellisrz. 

M igné  lit  mie  , s.  m.  ; atroce  système  gouverne- 
mental de  Don  Miguel  de  Portugal. 

Miguel  liste , s.  des  2 g.;  partisan  de  Don  Miguel, 
de  son  système  atroce. 

Militnble  , adj  des  2 g.  ; qui,  ce  qui  peut  être, 
doit  être  milité,  combattu  ; celle  opinion  est 
militable. 

Militance,  s.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui  milite  ; 
la  militance  de  vos  raisonnements , de  vos  ar- 
guments. 

Militantisme,  s.  m.;  système  de  militation. 

Militarisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
èire  militarisé,  rendu  militaire,  propre  au  ser- 
vice militaire  ; que  l’on  doit  faire  dans  un  but 
militaire  : quand  une  guerre  est  de  nature  à 
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durer  longtemps  le  mieux  est  pour  un  état  de 
militariser  les  hommes,  l'éducation,  tout. 

Militarisation , s.  f.  ; action  de  militariser;  état 
militarisé. 

Militarisé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
militaire  : ces  hommes  sont  militarisés  : l'édu- 
cation est  militarisée. 

Militariser , v.  ad.;  rendre  militaire,  propre  au 
service  militant* , faire  dans  un  but  miliiaire  : 
militariser  les  hommes,  l'éducation,  le  gnu 
vernement. 

Militante  , s.  f ; état,  qualité  de  re  qui  rsi  mili- 
taire, résultat  de  l'action  militaire. 

Militation  , s.  f.;  action  de  militer,  état  milité  : 
la  militation  d'une  opinion,  des  principes. 

Millenarité  , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
milléuaire,  de  ce  qui  contient,  de  ce  qui  pré- 
sente mille  ; une  luüléiianté  de  siècles. 

Mi/lesimnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  millésimé. 

Millrsiwation  , s.  f.  ; action  de  mdlésimer  ; état 
millésimé  : la  mille»imatu>n  d'une  pièce  d» 
monnaie,  d une  médaille. 

Millésimé , e,  part.  pas.  1 1 adj.;  qui  a , qui  pré- 
sente uu  uiilté*ime  : cette  pièce  de  monriaii 
est  bien,  mal  millésimée. 

Mitlesimr.r , v.  art.  ; donner  tin  millésime,  mar- 
quer d'un  millé-imr  ; milleiimer  uue  pic  ce  de 
monnaie,  une  médaille. 

Millionnable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  millionné  , compté  pat  Huilions  , porté, 
élevé  à des  millions. 

MiUionnaritéts.  f.;  état  millionnaire,  de  richesses 
h millions,  extrême  rit  liesse  ; état,  qualité  de 
ce  qui  présente  plusieurs  millions  : la  rai'fi.in- 
liante  d’une  dépense,  d'un  budget. 

Millionné  t e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  porté, 
élevé  à des  millions  : un  budget  millionné  : une 
fortune,  une  dépense  millioimée. 

Millionnement , s.  m.;  action  de  millionucr;  étal 
millionné  : le  niilhonueuient  d'un  budget, 
d’une  dépense. 

Millionnement  „ adv.  ; d'un*  manière  mili ionucc , 
par  millions  : compter  , dépenser  mil'iounc- 
ineot. 

Millionucr , v.  act.  ; faire  des  millions,  compter 
par  millions  , porter  , élever  , faire  monter  à 
des  millions:  millionucr  -a  fortune  ; par  scs 
spéculations  et  son  travail  il  a millionné  sa  for 
tune*.  miliiouDcr  iuconsidéi  émeut  les  charges 
financières  d'un  état,  c'est  le  ruiner,  un  peuple 
n'esl  jamais  ni  gond,  ni  riche  par  les  rharg»** 
quitpéseut  sur  lui,  il  ne  l'est  que  par  l'écono- 
mie publique , que  par  le  bon  état  de  son 
trésor  public  et  par  une  grande  aisance  géné- 
rale ; pafcequ'alors  il  possède  tous  les  graudv 
moyens  d’action  en  tous  genres. 

Millionnisme , s.  m.;  système  de  millionnement. 

Minable , adj.  des  2 g-  ; que  l'on  peut  miner, 
creuser,  caver  ; sous  quoi  on  peut  établir  une 
mina  ; c«  terspin  est  minable. 


MIS 

Minablemtnt , adv.;  d'une  manière  minable,  pi- 
toyable ; il  est  mmahlemcnl  vô’n. 

Minant , e,  adj.;  qu;  m ne:  une  eau,  une  maladie 
minante. 

Mincment,  s.  tu.;  action  de  miner;  état  miné  : lo 
miuemeul  d’un  lerrein,  de  la  fortune,  de  la 
santé. 

Minéralitoble,  adj. des  2 g ; qui  peut  être  miné- 
ralisé , qui  est  susceptible  de  se  minéralist  r : 
celte  eau  est  minéral. -sable. 

M moralisme , s.  m.;  système  de  minéralisati- n ; 
état  minéralisé. 

Miner  alité,  s.  f.;  état,  qualité  minéral,  de  ce  qui 
oit  minéral  : la  minéralilé  de  cette  eau. 
Mincrnlogier,  v.  netii.;  faire  de  la  minéralogie, 
se  livrer  à l'étude  dis  minéraux  ; vous  luiué- 
j ra  logiez. 

Minéraloghme,*.  tn  ; système  de  minéralogie. 
*' miatuier,  v.aet.;  faire  une  miniature,  un  por- 
trait eu  miniature  : vons  miniature/. 

1 finimemenr , adv.  d*nne  manière  minime. 

M inimitable  î adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  minimisé,  rendu  minime,  moindre,  plus 
petit,  moins  consé«|iicnt  : dans  c«  cas,  U ré- 
compense eü  ninimisable. 

^Enimisation  , s.  f.;  action  de  minimiser;  état 
minimisé  ; la  minimisation  drs  chose*. 
Minimisé  , e , part.  pas.  et  •dj.  ; qui  est  rendo 
minime,  moindre,  moins  conséquent. 
Minimiser,  y.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
I minime  , moindre  , plus  petit , moins  cotisé— 
I quent  ; minimiser,  l'intérêt,  la  pei  le,  le  profit, 

[ les  charges,  le  danger  , le  pouvoir,  l'autorité, 
I action,  la  peine,  la  récompense. 

Mm  mité  , s,  f.  ; è?at,  quai  té  de  ce  qui  est  lui* 
mme  : la  minnuitc  dis  choses. 

Minis térialifé,  s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
ministériel. 

\à1  inor i sable . adj.  «les  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  minorité,. placé  dans  la  minorité,  attribué 
à la  minorité. 

Minorité, e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  mi- 
neur , qui  est  Jeuu  dans  uu  élat  de  minorité, 
qui  est  donné,  attribué  à la  minorité. 
Minoriser , v.  acs.;  rendre  mineur,  tenir  dans  un 
état  do  minorité;  donner,  attribuer  à la  mi- 
norité. 

M nnrisme.  s*  m.  ; système  de  minorité  ; ce  qui 
u’est,  ne  présente  qu'une  minorité. 

Minntier , v.  neut.:  faire  de  la  minutie,  desminu- 
lies  : vous  minutiez. 

Mitiutismr , s.  m.;  système  de  minutie,  ce  qui 
n'est,  ne  présente  qu'une  contiuuclle  minutie: 
ce  n’est  que  du  minutisme. 

Misérisable,  adj. des  2 g.;  qui  peut  être  miscrin*, 
qui  peut  tomber  dans  la  misère  : cet  homme, 
ce  peuple  est  misérisable. 

Miséritant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qni  fait  l’action 
de  misériser  , de  se  misériscr  ; qui  misérise, 
qni  cause  la  misère , qui  plouge  dans  la  mi- 
sère : l’inconduite  est  toujours  misénsante. 
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Mhérisaiion , «.  f;  action  demisériser;  état  mi- 
ser i»C. 

Aiiterhé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a Je  la  mi- 
sère, qui  est  duus  la  miscre  ; celle  qietsouui- 
est  tout  à fait  numérisée. 

Alisèriter,  v.  ad.  et  pr.,se — ; causer,  p oilnite 
la  misère , précipiter,  tomber  dans  la  misère, 
dans  un  i Ut  nialbenreux  : cette  pcnouue  ett 
m, sensée. 

Miscrinne,  f.  m.;  contio «elle  misère,  demi emeot 
de  tou!,  misère  complète,  in  emcJiable,  iu! en- 
silé de  misère;  système  qui  tend  a produire 

la  misère. 

Mis&iuiinttble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  mis- 
Mutine,  à qui  ou  peut  confier  une  mission. 

3/ issionna  tintr,^.  ni  , système  d'action,  de  juo 
l»o  garnie  religieuse  par  d <■$  missionnaires. 

3f i êionnurilè , s.  f.  ; ôta»,  qial  té  de  ce  qui  <st 
œuvre  de  missionnaire. 

Missionné,  c,  part.  pas.  *t  adj.;  qui  a une  mis- 
sion, qui  9H  cbaigé  d'une  missi  *n,  à qui  ou  a 
confié  une  mission  : cette  personne  est  tuis- 
sioonée. 

3/ istionner,  v.  act.;  donner,  tonfi*r  nno  mission 
à quelqu'un  , charger  quelqu'un  par  un  pou- 
voir de  Taire  quelque  chose  : mitonner  une 
pt isotu.e. 

Mitiyaifur , s.  ni.,  f.  rict  ; celui,  celle  qui 
mitige. 

3/ itigativemrnl,  adv.,  d’une  manière  untigative, 
avec  tuiügalioii  : il  n été  niigiUtivenn  nt  puni. 

AUtljeable,  adj  d s 2 g ; qui  peut  è re  , doit 
être  inii.'gé  : dans  ce  cas  U peine  est  min 
£ cable. 

Mitigeant,  e,  adj.;  qui  mitige,  adoucit  : uu  ju;*  - 
ment  mitigeant , une  ordonnance  mitigeante 

Miiigimc,  s.  m.  ; système  de  mitigation. 

AI  itoyeunisablc,  adj.  dts  2 g.;  qui  peut  é'ie,  doit 
être  Qiitoyeuii'ié,  rtiiJu  mitoyen;  repnsrajc, 
co  mnr,  cette  paroi  est  iniioyr  nuisible. 

Alitoyennisation,  s.  f.;  action  de  miiovenniser; 
état  mitoyenuiaé. 

Alitqgenni. sé,e,  part.  p*s.  ot  adj.  ; qui  est  reo  iu 
lui !oy»  n • ce  p ssage,  c**  mur  est  miloy^onbé. 

AI  il  orj  cnn  lier,  v.  act.;  rendre  mitoyen,  in  re  en- 
tier dans  la  mitoyeunité  : ni  i loyer»  niser  un 
passage,  un  droit,  une  cour. 

Alito  quinisme,  * ni.;  système  de  mitoyenneté,  Je 
miloy  eoniSitiou. 

]MiiraiH,iblc.*i'\\  des2  g. ; <jui  peut  être  mitraillé, 
qui  est  exposé  à être  miti aillé  : ce  corps  de 
troupe  est  îuitraiiUhle. 

MitiaillanetU , s.  n\;  action  de  mitrailler;  étâ' 
mitraillé  : le  niitraillcmcnl  d'uu  corps  de 
troupe. 

AI  il  abtc,  aJj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
mitre,  à quoi  ou  doit  mettre,  poser  une  mitre  : 
cette  cheminée  est  mitraille. 

AJ  il  ration,  f.  f.;  action  de  mitrer;  état  mi  lié  : lu 
niitruiinn  d'une  cheminée. 

A/itré,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a uue  mitre  : 
una  rheminée  mrttée. 


Mitrer , v.aet.;  mettre,  poser  une  mitre  : mitrer 

une  cheminée. 

Mixiiouismc , s.  iu;  système  de  mixtion,  de  uiix- 
tiouiumcQl. 

Mixiionnable,*  Ij.  drs  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  u.ivtiouné  : ce  vut  est  luuiionuable. 

Mixtionnant,  e,udj.;  qui  opcie  uue  mixtion,  un 
tu  cia  ugc. 

M ixiionncmeul,  s.  m.;  action  de  mutiouuer;  état 
ui  ix  lion  né. 

Mixité,  s.  f.  ; état,  qus-ité  de  ce  qui  est  mixte. 

Mobilisable,  adj.  dos  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  mobilise,  mis  eu  mouvement  : celle  troupe 
est  mobilisable. 

Mobitismr , s.  m.;  continuelle, incessante  mobi- 
lité : le  niobilûiue  drs  idées,  de  l'esprit. 

3Iode!ablc,  adj.  îles 2 g.;  qui  j eut  être  modelé, 
imite,  que  I on  doit  prendre  pour  modèle. 

M i d rable , adj.  c'es  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
modéré;  qui  est  susceptible  de  se  modérer 
dans  ses  passions  : celte  peine  est  inodérable 
dans  un  tel  cas  : ce  jeune  homme  est  uioJé- 
rable,  si  vivacité  est  inodérable. 

Modo atif,  ve,  *idj.;  de  modération, qui  marque 
la  modération  , qui  la  concerne  : une  sagesse, 
uue  prudence  modérante 

Modnalivrtneht,  adv.;  d’une  manière  modéra- 
tive  ; par,  avec  modération,  eu  modérant. 

Modr rnoblt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  ôirc  , doit 
être  moderne  , rendu  moderne,  restauré  à la 
moderne  : celte  maison  est  inodeinàble. 

Modcrnant,  e,  adj  .;  qui  rend  moderne  : une  mo- 
de» uautu  restau  rai  ion. 

Modervnneut , adv.  ; d une  manière  moderne  : 
elle  «d  moderuement  reparée,  restaurée.. 

Modem  été,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  esi  mo- 
derne. 

Modernisme,  s.  m.;  système  moderne,  qui  a pour 
but  de  rendre  moderne. 

Modeuisé , e.  part,  pas  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  m deste , qui  a , qui  présente  de  la 
modestie  : cette  jeune  personne  est  modestisée 
par  uu  i eut. ment  des  roui  uni  ne**, 

M de  User , \.  act.  et  pr.,  se  ; rendre,  devenir 
modrMe  , donner  inspirer,  prculre  de  la  mo- 
destie : toujours  iu  vt  s tu  modeMise,  parce  que 
la  vertu  lie  boude  ui  ue  heurte  rien. 

Moduabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
é re  modique,  rendu  modique  : dans  ce  cas 
les  dons  sont  niodicuhlcs. 

Modiqué , e , par1,  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  nu>- 
dique. 

Modiqnert  v.  a.;  rendre  modique  : modiquer 
les  récompenses,  les  traitements,  les  peinions 
de  retraite,  neutre , faire  de  la  modicité, 
modiquement  : vous  modique/  votru  recon- 
naissance. 

Modicistne,  f.  ni.;  ce  qui  u'esl,  ne  présente  que 
de  la  modicité,  système  de  modicité. 

Mod  fable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  modifié  : la  l igueur  de  ce  réglement  est 
mod  fiable. 
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Modificatitme,  s.  m.;  système  de  modifica- 
tion. 

Modificafivemcut,  adv.;  d'une  manière  modifica- 
tive, eu  modifiant  : appliquer  modiGcaiive- 
ment  la  loi. 

Modisé,  e,  part.  pas.  et  adj. ; qui  est  rendu,  dt» 
venu  de  mode,  qui  est  entré,  qui  est  passé  dans 
la  mode:  cette  manière  de  faii  e est  modisée. 

Modiser,  v.  a.  ei  pr.  se — ; rendre,  devenir  de 
mode,  faire  entrer,  faire  passer  dans  la  mode; 
eutrer  dans  la  mode  adopter  la  mode  : il  se 
modise. 

Moisable,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  être,  doit  être 
mo:sé  ; ees  pièces  de  charpente  sout  moisa- 
blés.  Tenue  de  charpentier. 

Moisement,  s.  ni  ; action  de  moiscr,  étal  moisé 
t.  de  charpentier:  le  uioisement  des  pièces  de 
bois. 

Moiusiablt *,  adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible 
de  moisir,  de  preudre  le  moisi  : celle  chose 
est  oioixssjble. 

Moisiisant,  e , adj.  ; qui  moisit,  qui  prend  le 
moisi  : ce  pain  est  moisissant. 

Al  ois  i statut)  t , s.  m.  ; action  de  moisir,  éiat 
moisi:  le  moisutsemenldu  pain, de  toute  autre 
chose. 

Moissonfiabl* , adj.;  des  2.  g.;  qui  peut  être 
moissonné,  que  l'on  doit  moissonner  : ce 
champ  est  moissonnable. 

Moissonnement,  s.  ru.;  action  de  moissonner,  état 
moissonné  : le  moissonnement  de  ce  champ, 
des  champs. 

Molestable , adj.  de?  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  dire  molesté:  cette  peisoane  est 
molesta  bie. 

Molestant , e,  adj.;  qui  moleste,  qui  est  fâcheux, 
chagt  tuant  : des  discours  molestants,  des  j>a- 
rolcs  molestantes. 

Molestisme,  s.  m.;  continuelle  molestation,  sys- 
tème, habitude  de  molestation,  ce  qui  n'est, 
ne  présente  qu'une  incessante  molestation  : 
ce  n’est  que  du  mulestisme. 

Mollassablt,  adj.  des  2 g.; qui  peu!  être  naollas- 
ié,  rendu  mollasse,  qui  est  susceptible  de  se 
mol  lasser  : dans  l’état  de  maladie  les  chairs 
sont  mol  Instable?. 

Mollassant,  r,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  mollasser,  de  se  molla»ser  ; qui  mol- 
lasse, rend  mollasse  : une  fatigue,  une  lassi- 
tude mollassanle. 

Mollasse,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  mollasse  : des  chairs  mollassées. 

Mollasser , v.  ait.  et  pr.,  se  - ; reuJre  devenu 
mollasse:  ses  chairs  se  niellassent. 

Mollassité,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  c*t  mol- 
1 isse,  d’un  mou  desagiéabte  nu  toucher  : la 
niolinssiié  de  la  peau,  de  la  chair. 

Mollifiable,  a Ij.  des 2 g.;  qui  est  susceptible  de 
S'-  m «llilier,  de  devenir  mou  et  lluide. 

Molletoi  ni,  e,  adj.;  qui  mute  le  molleton  : une 
éluife  inollelouiiée.  qui  est  garni,  doublé  de 
molleton  : des  manches  molletonnées. 


Momenlànéitable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  momentanèise,  tendu  momentané  : 
celte  mesure,  celte  rigueur  est  momenta— 
néisable. 

Momentané isant , e,  part.  prés,  et  adj  ; qui  fait 
Tactiou  de  momenianéiser  ; qui  momeuta- 
néise,  rend  momentané,  qui  nécessite  la  mo- 
nieiilauéiié  d'une  action, d’une  mesure  : ces 
circonstances  sont  moinentanéisantes  et  com- 
tuaudeui  l'exécution  momentanée  de  telle  loi, 
de  tel  réglement. 

M ornent  anêisé,  e,  part.  pa«.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du momentané,  qui  n'a  quuue  momenta  - 
néité  : cette  mesure,  relie  rigueur  n’est  que 
momeutauéisée  par  la  loi. 

Momentancinrrt\ . act.  et  pr.,  se—;  rendre,  de- 
venir momentané  ; ne  donner  aux  choses 
qu'une  momentanéité  ; ne  pas  donner,  ne  pas 
prendie  de  durée,  ne  faire  durer  qu'un  mo- 
ment, uu  temps  court  : momenta  néise  r des 
mesures  de  police,  un  réglement* 

M omentanéisme,  s.  m.;  système  de  momenta- 
ncité* 

Momentanàitc,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 
n 'est  que  momentané  , ce  qui  n'a  qu  une 
courte  durée. 

Mnmsriser,  v.  neut.;  faire  delà  momerie,  du 
inoménsmc  ; tromper  par  un  dégoisrment  de 
sentiments,  eu  impo  er  par  des  cérémonies 
ridicules  : vous  momerisez. 

Momtriseur , s.  m.;  f.  se  ; celui,  celle  qui  fait 
de  la  momerie,  du  moniéiisme  : un  momeri- 
seur  religieux. 

Momerisme ,s.  m.;  continuelle  momerie,  ce  qui 
n'est  qu’une  incessante  momerie  : sa  piété 
n’est  que  du  tnomeritme. 

M omijiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  momi- 
fié ; qui  est  susceptible  de  se  momifier  ; ce 
corps  est  momifiablc.  Au  fig.;  cette  personne 
est  mumifiable,  peut  deveuir  nonchalante, 
peut  tomber  daus  l'inaction  de  la  mo- 
mie. * 

Momifié,  é,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  momie: 
et*  corps  est  momifié,  qui  est  devenu  momie, 
qui  est  tombé  dans  l'inaction  de  la  momie: 
cette  personne  rst  inonufiée,  comme  un >mi- 
. liée. 

Momifier , v.aet.  et  pr.,  se—;  rendre,  devenir 
momie  ; par  des  apprêts,  conserver  un  corps 
sous  la  forme  d'une  momie*  Au  fig.;  donner, 
prendre  l'inaction  d’une  momie  ; rei  dre,  de- 
venir béie,  stupide  comme  une  momie  : la 
surprise,  la  crainte  Pont  momifiés. 

M onacalisme,  subst.  ma.se.;  système  mona- 
cal. 

M onacaliiéf  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  mo- 
nacal. 

^ ondanhablt,  adj.  do?  2 g.; qui  peut  être  mon- 
danité, rendu  mondain 

Mondanisant,  e,  pari.  piés.  cl  adj.;  qui  faîi  l'ac- 
tion de  nvuiJauiver,  de  se  mondauiscr;  qui 
moodaoise,  rend  mondain;  qui  duuue  le  goût , 
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le  bon  ton  du  monde,  de  la  société  : une  édu- 
cation mondanisante. 

Mondani talion , s.  f.  ; action  de  mondanuer,  état 
mondanisé. 

Mondanité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  mondain  ; qui  a les  goûts,  les  maniè- 
res, les  habitudes  du  monde  : celle  jeune  per- 
sonne est  déjà  très  mondanisée. 

3/ondaniser , v.  a.  et|pr  , se — ; rendre,  devenir 
mondain  ; donner,  prendre  de  la  mondanité, 
les  modes,  les  usages,  les  mauières  , b s habi- 
tudes, le  ton  du  monde  ; attacher,  s'attacher 
au  monde,  en  rechercher  les  plaisirs,  s’y  li 
vrer  : celte  jeune  personne  se  mondanisé 
bien. 

AI ôndanisme,  s.  m.;  système  de  mondanisatiou, 
d’attachement  au  mnndc,  aux  plaisirs  du 
monde. 

M ouciaritme,  %.  m.;  système  monétaire. 

Monétarité,  s.  f.  état  qualité  de  ce  qui  est  mo- 
nétaire. 

Monélisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  monéiisé  : ce  papier  est  mnnélisable. 

Alonttisme,  s.  m.;  système  de  monétisation. 

Monomaniaquement , adv,;  d’une  maniéré  mo- 
Dotnaniaque;  par,  avec  monomanie. 

Monomaniser  , neut.;  faire  de  la  monomanie  ; 
vous  monomanisez. 

Aionomannme,  s.  m.;  système  de  monomanie  ; 

- caractère  du  mo nom  a ne. 

Mono/jo lamment , adv.;  d'une  manière  mouopo- 
lante,  en  mnnopolant  par  le  monopole  : il 
spéculé  monopolnmmeut. 

Movopolant , f,  adj.;  qui  donne  lieu  à un  mono- 
pole, qm  pennei  un  monopole  : loi  mono- 

pol'tnfe. 

Ai onopoltque,  adj.  des  2 g.;  du  monopole,  qui 
est, qui  tient  du  monopole,  qui  le  concerne  : 
de»  nrrapaiement»  tnonopnli.|ue«. 

Monopolisante,  adj  de»  2 g.  ; qui  peut  être  mo 
oojjoIis*  , qui  peut  devenir  objet  d’un  mono- 
pole ; ces  marchandises  , ccs  choses  sont 
monopolisa  Ides 

Aionopvlisant  ,e9  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’ae- 

^ lion  de  monopoliser  ; qui  monopolise,  qui 
fait  entrer  dans  un  monopole  , qui  rend  objet 
d un  monopole , qui  soumet  à un  monopole  : 
un  reglement,  un  traité  monopolisant. 

Monopolisation , s.  f.  ; action  de  monopoliser; 
monopolisé. 

Monopolisé,  e.  part,  pa'.etadj.  ; qui  est  rendu 
objet  de  monopole,  qui  est  érigé  en  mono- 
pole , qui  c-at  entré  dans  un  monopole  qui 
est  soumis  à un  monopole  : ces  marchandises 
sont  monopolisées  î ccs  pays  sont  monopo- 
lisés. 

A Ionopo fixer,  v.aet.  ; établir  un  monopole,  éri 
ger  en  monopole  , rendre  objet  d’un  mono- 
pole, faire  entrer  dam  un  monopole,  soumet- 
tre à un  monopole;  faire  planer  un  mono- 
pole : ce  règlement,  ce  traité  commercial 
monopolise  tout. 


Monopolismt  , s.  m.  ; système  de  monopole  , de 
inonopol  nation. 

oMnopolilé , s.  f ; étal,  qualité  de  ce  qui  est  mo- 
nopole : la  monopolilé  commerciale. 

Wonosyllabiquement,  adv . ; d une  manière  mo- 
nosyllabique , nar  monosyllabe  : vous  parlez 
monosy  I labiquemeut . 

1 1 oiiontjUubisniion,*.  f.  ; action  de  monosylla- 
biser. 

Monosyltabiser , v.  ad.  ; se  sertir  de  monosylla- 
bes, parler  monosyllabiquemcnt  : vous  mono- 
syllabisez. 

Monosyllabisme,  s.  m.;  système  de  mouosÿ  Habi- 
tation. 

Monàtonement , adv.  ; d’une  manière  monotone, 
avec  monotonie. 

Monotonique,  adj.  des  2 g.  ; de  monotonie  , qui 
est,  qui  tient  de  la  monotonie,  qui  la  marque: 
il  rau«e  un  ennui  monotonique. 

Al  onotonisabîe , adj'des  2 g.;  qui  peut  être  mo- 
notonisé  , qui  est  susceptible  de  tomber  dans 
la  monotonie  : cette  personne  est  monotonisa- 
ble. 

Monototiisant,  r,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  mouotouper  ; qui  nnnntonisc,  rend 
monotone,  qui  donne,  cause  de  la  monotonie  l 
en  bien  des  choses  frivoles  une  grande  et 
comtau'c  régularité  est  moontouisnnte. 

Monotonie*  ,e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  monotone  , qui  a , qui  présente  de  la 
monotonie  : les  soirées  de  cette  maison  sont 
presque  toujours  monot<séei  par  cos  personna- 
ges qui  s«  croient  beaux  esprits. 

Monotonie**,  v,  art.  et  pr.  se— ^ rendre,  de- 
venir monotone;  donner,  causer,  prendre  de 
la  monotonie  : cette  personne  se  monotonise. 

Monotonitme,  r.  m.  ; tout  ce  qui  tend  , tout  ce 
qui  n’est  propre  qu'à  causer;  k amener  de  1a 
monotonie  : ce  n’c»t  que  du  monutonisme. 

MonticuUux , se  , adj.;  qui  a , qui  présente  des 
mont kuIcs,  des  élévation»  de  teireiu  : lieux  , 
pas  s inontuuleuv. 

Montrable  , adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  montré  : ces  choses  sont  montrables. 

Monumentalité,  e,  paît.  pas.  ot  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  monumental. 

Momwmeataliser , v.aet.  et  prou,  se — ; rendre, 
devenir  monumental;  duuuer,  prenJrc  un  ca- 
ractère monumental. 

Monumentalité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
monumental. 

Monumental  ion,  % , f.  ; action  de  monumenter  ; 
état  momimrnté  : la  grande  et  riche  inuuu* 
n - ntaiion  de  I arls. 

Monumenté,  e,  part,  jas.et  adj  ; qui  a des  mo- 
numents , qui  e*t  riche  en  monuments  ; une 
ville  nionmnentée , bicu  monumentée  : un 
pays  monumenté. 

Monumenter,  v.  {«et.  ; élever  des  monuments  , 
embellir,  enrichir  pur  des  monuments  : mi- 
nunicnier  une  ville. 

Moraliiable,  adj.  des  2g.;  qui  peut  être  mora- 
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lisé  , rendu  moral , qui  est  susceptible  de 
prendre  de*  principe*  de  moralité,  d'entrer 
dam  l'action  de  moralité  : cette  personne  est 
moralisa  b le. 

Moralisant,  e.  adj.  ; qui  moralise,  qui  donne  de 
la  moralité  : une  éducation  moralisante  : des 
exemples  moralisant*. 

Moralisme , s.  ui.;  système  de  moralisation,  de 
inuratiié. 

Morcelaàle , adj.  des  5 g.  ; qui  peut  éire  mor- 
celé, qui  est  susceptible  de  mo : tellement  : ce 
pays,  celte  propriété  est  moi  cela !>le. 

Morcelant , e,  adj.  ; qui  morcelle,  qui  opère  un 
morcellement  : c’en  un  partage  bien  moi  ce- 
lant. 

Morcelisme,  $.  in*;  système  de  morcellement. 

Mot  dalle,  adj.  Je*  2 g.;  que  l’un  peut  mordre, 
dan*  quoi  ou  peut  muidre. 

Mordamment,  ad».;  dune  ma  ni  ère  mordante 

Murigenuble , adj.  des  S g.; qui  peut  être,  doit 
être  moi  igêué,  qu’il  c»:  nécessaire. de  morigé- 
ner : ce  jeune  homme  est  nnrigéiiablc. 

Morigcnation,  s f.  ; action  de  morigéner  ; état 
ni  rigenè. 

Moroeisme,  a. ni.  ; iuc<s  ante  moio.itc,  ce  qui  ne 
préseutc  qu’une  continuelle  moroMiê  , ce  qui 
en  est  le  ré*ullal  : ce  n'est  que  du  morostMue. 

Mortai fable,  adj.;  des  4g.;  T.  de  dia>pemicr  ; 
ou  l'on  doit  faire,  ou  il  rsl  uécefsaire  de  faire 
des  mortaises  ; celle  pièce  de  charpente  est 
inorlais^ble. 

Mortoné  , e , par!,  pas.  et  adj.  ; qui  a une,  de* 
mortano*  : celle  pièce  de  charpente  est  inor- 
laisée  : bois  moiUisé. 

Moriaisement, s.  ni.;  action  de  nioriaiter;  état 
mortaise  : le  mortaiscmcnl  d’une  pièce  de 
charpeute,  du  bois. 

Mortaittr,\y.  ait.;  T,  de  charpentier  ; faire  une, 
des  mortaises  dans  une  pièce  de  ho;*  pour 
mettre,  faire  entrer  le  tenon  d'une  autre  pièce 
de  bois. 

Morialisable, adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être  f;nppc 
de  mortalité  : tout  est  rnurlali<able  dans  la 
nature.  Qui  peut  devenir  mortel  : cttla  ma- 
ladie est  muitali. sable. 

Morialiiation  , s.  f.  ; action  de  mortaliser,  de 
rendre  mortel;  état  mortalité  : la  morlalisa- 
iion  de  cet it  maladie  a clé  amenée  par  l’igno- 
rance ou  l’imprudence  des  tnedreias. 

Mo  tilisë,  e,  part.  pas.  ci  adj.;  qui  esl  frappé  de 
mortalité,  qui  porte  .«on  principe  de  desiruc 
ti  n : tout  est  mortalité  dans  la  nature.  Qui 
est  rendu,  devenu  mot  tel,  de  nature  à causer 
la  mort  : celte  maladie  s'est  mor  alis  a. 

Mortaliser,  v.  act.  cl  prou,  se  — ; rendre,  dé- 
tenir mortel,  de  nature  a causer  la  mort,  une 
mort  prématurée  : sa  maladie  se  mort  alise  : 
mous!»  er  un  mal , une  maladie.  Donner, 
causer,  prendre  un  principe  de  mort  ali  té  ; as* 
Mijétir  a la  mort.  Au  lig.  ; imprimer  la  des- 
truciibüité  ; donner,  laisser  une  cause  de 
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destruction,  de  renversement,  frapper  d'indu- 
rée, d’insolidité,  d invitalité. 

Mortalisme,  s.  m.;  tout  ce  qui  cause  une.  morta- 
lité, tout  ce  qui  présente  une  cause  inévitable 
de  mort,  de  destruction  : le  niortahsme  épidé- 
mique. 

- Wortifiable , adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être,  mérite  être  mortilié,  humilié  : cetta  per- 
sonne est  moriiliable. 

M orlifiaatif , ve,  adj.;  de  mortification,  qui  e»t  de 
la  moitilicaiion,  qui  eu  tient,  qui* la  marque, 
l’exprime. 

M or  t(/icali  cernent,  adv.  ; d'une  manière  mortifi- 
catibie  ; avec  mortification  , par  la  mortifica- 
tion. 

M or  h firme,  s.  m.;  système  de  mortification  ; ce 
qui  n’est  propre  qu’à  causer  une  continuelle 
mortification  : c’est  du  moralisme. 

Morvable , adj.  de*  2 g,.;  qui  est  susceptible  de 
se  morver,  de  prendre  la  morve,  de  devenir 
morveux  : ne  cheval  est  morvable. 

Morvani , e,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  fait  l'action 
de  morver,  de  se  morver;  qui  morve,  qui 
donne,  cause,  ociasionue  la  morve  : cause 
morvunle  : c'est  une  cause  uiorvante. 

1/ orvation,  s.  f.;  action  de  morver;  étal  mor- 
veux : D morvation  de  cc  cheval. 

Morver,  v.  ai  t.  et  pr.,  a ? — ; causer,  occasionner 
la  morve,  prendre  lu  morve  : morver  uu  che- 
val : ce  cheval  se  morve. 

Motaigué,  e,  part,  j as.  et  adj.;  qui  est  fait  en 
mosaïque,  qui  est  orné  de  ino>aiqwe. 

Mosaiijucr,  v.  act.;  faite  un  modique,  orner  de 
mosaïque  : mosaiquer  l'intérieur  d’uu  édifice, 
d'un  appsrlciucut. 

Motilisable,  adj.  de.*  2 g,;  qui  peut  être  nioti- 
lisé,  qui  est  susceptible  de  prcudre,  d’acqué- 
rir une  faculté  de  mouvement. 

Motilité,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  a reçu,  qui  a 
ptis,  qui  a acquis  de  la  motilité,  une  faculté 
de  mouvement. 

Motiliser , v.  act.  et  pr.,  si—;  donner,  prendre, 
acquêt  ir  de  la  motiiité,  une  faculté  de  mouve- 
ment, la  faculté  de  se  mouvoir. 

M otionitme;  s.  m.;  système  de  moiion. 

Motivable,  adj*  des  2 g.;  qui  peut  être  motivé, 
que  l’oo  doit  motiver  : cet  avis,  celle  opinion 
est  moiivabie. 

Motivation , s.  f.; -action  de  motiver;  étal  mo- 
tivé : la  motivation  d’un  avis,  d'une  opi- 
nion. 

M oiricilé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  fait  mou- 
voir, de  ce  qui  duune  le  mouvement. 

Moilé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a de*  mûtes, 
qui  présente  des  a»otie*  ; ces  terres  soûl  mol- 
tce.  Qui  a une  molle,  sa  motte  : une  plaote 
nioltcc. 

Mvltery  v.  aet.;  laisser  des  mottes,  avec  sa 
nmitc  : mettre  en  mottes  : inotter  le  tan. 

Mourronnà,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  e t garni, 
rempli  de  monrron  : celle  couche,  ces  p laites* 
haiidct  sont  mourronuce*. 
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Mourronner,  v.  art.  et  |»r. , se — ; donner  du 
mourrun,  nourrir  avec  dummirrou  : mourron- 
des  oisranx.  se  garnir,  te  remplir  de  inouï  - 
ron  : celte  couche,  ce  terrein  se  mourroune. 

Mounonneux , se,  adj.;  qui  produit,  donne 
beaucoup  de  mouriou  : celte  terre  est  inour- 
ronueuse  : mi  engrais  mourronueux. 

Moutronnier , s.  m.,  f.,  ère;  celui,  celle  qui 
vend  do  mourron  pour  les  oiseaux. 

Moulai  dab le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doii 
être  moutarde,  dans  quoi  on  doit  mettre,  faire 
entrer  de  la  moutarde:  ce  ragoût,  cette  sauce 
est  mouUrdable. 

Moulardé , e,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y a 
de  la  moutarde  : celle  sauce  est  muutardée, 
trop  moulardée. 

Mouiar dcme.u,  s.  m ; action  de  moutarder,  étal 
moulardé  : le  mouUrdemenl  d’un  ragoût, 
d’une  sauce. 

Moutarder , v.  act.;  mettre,  faire  entrer  de  la 
moutarde  dans  une  chose  : moutarder  uo^  ra- 
goût, une  sauce. 

Monvementable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  èlr» 
mouvementé,  nus  en  mouvement,  qui  est  sus- 
ceptible de  mouvement,  de  se  mouvementer, 
de  prendre  un  Qioiivcmeut  : celle  machine  est 
mouvcmentalile. 

Mouvemcntant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  Poe 
lion  de  mouvementer,  de  sc  mouvementer, 
qui  donne  le  mouvement,  du  mouvement  : 
un  moyeu  mouvemenlanl. 

Mouvcmentation , s.  f.;  action  de  meuvementer  ; 
état  mouvementé  : la  mouvemeutation  d'une 
machine,  d’une  mùcauique. 

Mouvementé,  e,  part  pas.  et  adj  ; qui  a un  mou 
veulent,  qui  est  inis  eu  mouvement,  qui  a reçu 
le  mouvement  : celle  machine,  celle  mécani- 
que est  mouvementée. 

Mouvementer , v.  act  , etpr.,  se—;  donner,  im- 
primer un  mouvement  ; mettre,  se  mettre  en 
mouvement  : mouvementer  une  machine,  une 
mécanique. 

Moyennable , adj-.  des  2 g.;  qui  peut  être  moyen 
né,  rendu  moyen,  qui  est  susceptible  d'une 
proportion  entre  1 infériorité  et  la  supériorité; 
qui  peut  être  eu  moyenne,  faire  par  lie  d'un» 
moyenne  dans  les  choses,  cuire  deux  extré- 
mités opposées. 

Moyen/inge,  $•  m.;  action  de  moyenner;  de  ren- 
dre moyen,  de  nature  à tenir  le  milieu  entre 
deux  extrémités  opposées  , à entrer  dans  une 
moyenne  : le  moycunage  de  cette  construc- 
tion. 

M yetmé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
moyen,  propre  à tenir  le  milieu  entre  deux 
extrémités  opposées  , à entrer  dans  une 
moyenne. 

Muabilixi , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
miiablo,  sujet  à un  changement  : cet  ordre  est 
muabilisé. 

MuabilixCr , v.  act.;  rendre  muable,  sujet  à un 
changement,  de  r.aturc  à varier  *.  muahiliscr 
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le  système  politique,  administratif  iTun  éiat, 
c’est  abjurer  tout  principe  solide  d’ordre  »*t 
d'action,  c’est  livrer  l'état  aux  IhiHuafions  de 
la  légèreté  et  détruire  toutes  les  stabilités  qui 
existent. 

Muabilitc,  s.  f.;  état,  qualité  de  cc  qui  est  mua- 
ble. 

Multicolore,  adj.;  qui  a,  qui  présente  plusieurs 
couleurs  variées, 

Multicaplitiremcnt,  adv.;  d’une  manière  multi- 
plicative; avec  multiplication,  [Hir  la  multi- 
plication ; augmenter  multiplicativement  un 
nombre. 

Municipahsable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
dmt  être  municipalisé,  rendu  municipal,  at- 
tribué à la  municipalité,  ne  qui  doit  entrer 
doui  les  attributions  municipales. 

Municipal) talion,  s.  f.;  action  de  mumcipaliser, 
état  municipalisé. 

Muhiupalisme,  s.  m.;  système  municipal,  de  mu- 
nicipalisation. 

Mutable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
muré,  fermé,  défendu  par  un  mur  : cc  lieu 
est  murable. 

Mûrement,  s,  ni.  action  de  i mirer  ; état  muré. 

Munit  tille,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  mrtlfr,  qui 
est  susceptible  de  milrir  ; ces  fiuils  sont  mu- 
mur  K sable*,  que  l'ou  doit  mûrir  ; ce  projet  est 
miirissable. 

Muiissmtt,  e,  adj  ; qui  mûrit,  qui  donne  aux 
plantes,  auv  fruits  leur  maturité  : un  soleil  mû- 
rissant : chaleur  mûrissante. 

Museadiner,  v.  u.;  faire  le  muscadin,  lé" petit- 
mai  ; rc  ; vous  museadiner  trop. 

Mttselable,  adj.  des  2g.;  qui  peut  être,  doit  être 
muselé  : cet  animal  est  musclable. 

Musellement,  s.  m.;  action  de  muscler  ; état 
muselé  : le  musellement  d’un  rhien,  U'uu 
ours.  Au  fig.;  action  d'einpêcber  de  parler, 
démettre  sa  pensé  : le  musellement  de  la 
presse,  celui  d’un  peuple. 

iluséitmisation , s.  f. ; action  de  nitisêumir;  état 
muséumisc  : la  iiluséumisalion  d'un  local, 
d’un  édifice. 

Mustumisi,  e,  pari.  pas.  cl  adj  ; qui  est  converti 
en  mu-éum,  en  musée  : uianiiemnl  le  Louvre 
est  presqu’cnuéicmeiü  niu-éumisc. 

Musétmiitr,  v.  act.;  convertir  en  muséum,  en 
musée;  rassembler  daus  un  local  un  grand 
nombre  de  monuments  des  beaux-arts  : mu- 
séum ser  un  local,  un  édifice. 

Muticahtal'le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  musicalisé,  mis,  chanté  en  muriqu*. 

Musicathaiion,  s.  f ; action  de  musicaliser  ; iljt 
musicalisé. 

Mis  enlisé,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
musical,  qui  est  mis,  chaîné  en  musique. 

Musicaliser,  v.  act.;  rendre  musical,  mettre  en 
musique,  chanter  cil  musique;  rendre,  expri- 
mer par  la  uiuoquc  ; donner  une  b.nnonie 
musicale. 

tf«* icnlhmc,  v.  act.;  rendre  ..unirai,  mettre  en 
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musique;  rendre,  exprimer  par  la  puisque, 
donner  une  harmonie  musicale. 

Musicahsmc,  s.  ni.;  système  de  mus  » cal  isa  lion. 

Musicalité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  mu- 
sical, de  ce  qui  a une  harmonie  musicale. 

Musulman esq uc,  adj.  des  2 g ; de  musulman, 
qui  est,  qui  lient  des  mœurs,  du  habituiez 
musulmanes  ; des  formes,  des  plaisir.,  musul- 
tnanetques. 

Musulmanesquemcnt , adv.  ; d’une  manière  mu 
sulmancsque  , a la  maniéie  des  musulmans  : 
vous  agissez  un  peu,  très  miisulaiunes>|uemcnt. 

Musulm  animation,  s.  f.;  action  de  musulmaoiscr, 
de  sc  musulmaui&er  ; étal  niusulmanisé  : la 
imisulmauisation  des  goûts,  des  formes,  des 
habitudes. 

Musulmanisé , c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a adopté 
les  mœurs  , les  goûts  , les  habitude'  musul- 
man ncs  : eet  homme  est  / rés  musulmanisé.  qui 
est  selon  la  mode,  les  mxurs,  les  habitudes 

* des  musulmans. 

Musulmanite \ v.  act.  et  pr.t  se — ; rendre,  de- 
venir n us  dman  ; faire  adopter  , adopter  les 
goûts,  les  mœurs,  les  habitudes  des  musulmans. 
Neut.  ; faire  du  musulmauismc  : vous  musul- 
manisez. 

Mutif,  vCf  adj.;  de  mulisation,  7111  est  de  la  mu- 
tisation , qui  la  concerne,  qui  impose  le  mu- 
tisme; qui  est  cause  d’empêchement  de  mani- 
festation de  la  pensée  : une  contrainte  motive. 

Muti labié , adj.  des  2 gcn.;  qui  peut  être  mutilé, 
qui  est  exposé  il  une  mulilatiou. 

Mutilmnment,  adv;;  d’une  manière  mutilante,  avec 
mutilation,  par  la  mutilation. 

Mutilant , e , adj.  ; qui  mutile,  qui  cause,  opère 
une  mutilation  : une  atrocité  mutilante. 

Mulilisme , s.  m.  ; système  de  mutilation  , sou 
atrocité. 

Mulincment , s.  m.;  action  de  mutiner,  de  se  mu 
tincr  ; état  mutiné  : lemutiucmcui  des  troupes. 

Mulincment , adv.  ; d’une  manière  mutine  ; avec 
mutinerie , par  la  mutinerie  : ils  le  forcèrent 
nnitinément  à livrer  tout  ce  qui  était  sous  sa 
garde. 

M mini  sine , s.  m.;  système  de  mut'nerie  ; ce  u’ess 
qu’une  incessante  mutinerie  : ce  u'esl  que  du 
mulitiistne. 

M uiisab le , adj.  des  2 gcn.  : qui  peut  être  , d<  i 
être  mutisé.  Au  fig.  : que  l'on  peut,  que  Tou 
doit  empêcher  de  parler,  d’espriincr  sa  peu- 
sée  ; la  presse  est  rouli>ab!c  quand  c'ie  dé- 
vergonde les  peuples. 

M misant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'arriou 
demutiser;  qui  mutisé,  q »i  porte  ob-tarle  .* 
la  manifestation  de  la  peusée,  qui  IVmpêche, 
qui  interdit  le  droit  de  parler,  de  se  plaindre  : 1 
des  lois  mutualités. 

Mulisation , s.  f.;  action  de  mutiler;  état  •nutivé  : 
la  mulisation  de  l’homme,  d’un  peuple. 

Mutisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  muet. 
Au  fig.  ; qui  u’a  j>as  le  droit  «le  p..rler  , d ex- 
primer sa  pensée,  sa  volonté,  la  pensée  ni 
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| volonté  des  autres  : ce  peuple  est  inutisé  : U 

| presse  est  mulisée. 

ê!  miser,  v.  act.;  rendre  muet.  AU  fig.  : ipterdire 
le  droit  de  parler,  d’exprimer  sa  pensée,  son 
besoin,  sa  volonté  ; soumettre  au  joug  du  mu- 
tisme, l’imposer  : muliser  un  peuple,  la  presse. 

Mutiseur , s.  in. , f.  se  ; celui,  celle  qui  mutise, 
qui  impose  le  mutisme:  un  prince,  uu  gou- 
vernement mutiseur. 

Mutivement,  «dv.;  d’une  minière  inutive,  par  le 
mutisme  : vous  gouvernez  mitivement. 

Mutualisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  mutualisé,  rendu  mutuel,  réciproque  : ces 
services,  ces  obligeances  sont  inuiuali&abJes. 

Mutualisé  , c , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
mutuel,  réciproque  : aides, obligeances  mutua- 
lises. 

Mutualiser,  v.  act.  ; rendre  mutuel,  réciproque, 
baser  sur  la  mutualité  : mutualiser  les  devoirs, 
les  secours.  Pron.  se — ; se  mutualiser  des 
appuis  : ces  services,  ces  obligeances  se  mu- 
tualisent. La  mutualité  d’aide,. de  secours  est 
une  puissance  qui  prévient  ou  eiface  de  nom- 
breux maux , et  cette  mntnalité  doit  être  une 
religion  parmis  les  hommes,  il  n’est  personne 
dans  telle  position  sociale  que  ce  soit  qui  n’ait 
plus  ou  moins  bessoin  de  services  et  d’obli- 
g -auces  ; mais  que  devra  espérer  celui  qui  eu 
ayant  reçu  des  autres  ne  les  réciprocisèra  pas 
h leur  profit  ? rien  ; pareequ’il  aura  cessé  de 
mériter  même  la  plus  ordinaire  bienveillance, 
la  vie  est  une  coutiuuité  de  vicissitudes  qui 
frappent  indistinctement,  il  n'est  donné  à per- 
sonne d'en  être  absolument  abrité,  et  il  u'est 
pas  donné  à chacun  et  même  à personne  de 
poavoir  lutter  seul  contre  beaucoup  d’eutre 
elles,  pour  obvier  aux  inconvénients  qu’elles 
apportent  , les  hommes  sont  dans  la  nécessité 
de  se  mutualiser  des  aides  et  des  secours,  c'est 
tire  condition  naturelle  de  la  vie,  ce  devoir  est 
même  instinctif,  cl  s’ils  ne  mutualisent  rien, 
ils  perdent  naturellement  tout  droit  aux  ser- 
vices sur  lesquels  ils  peuvent  compter  de  la 
port  des  autres. 

Mutnalism: , 5 111.  ; système  de  mutualité,  tout 
re  qui  présente  de  la  mutualité  : c'est  un  beau 

nmiciaiiiiH*. 

Miji  obolance  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
mysobolan  : la  myroholauce  des  choses . 

MjrvboVm,  f.  te,  n j ; au  propre,  qui  est  d’un 
p i< fiim  (li  iirieux.  Au  fig.  : qui  donne  du  plai- 
sir , de  l.i  joie  , qui  est  admirable,  qui  cause 
un  ravu-si'Hiftit  : spectacle  myrobolant  : suiiée, 
fête  mvrobolanlc. 

Mustirisable,  adj  des  2 g ; dont  on  doit  faire 
mystère  , qui  pi  ut  être  , doit  être  mystérisé, 
que  1 ou  doit  cacher  sous  le  voile  du  mystère; 
r«\’t,*  < liose  est  my>térisül»Ie. 

VijUirisntian  , s.  f.  ; action  de  mystéiiscr  ; état 
mvsténé. 

Mystcrisé , c,  part.  pas.  et  adj.  ; dont  on  fiait 
mystère,  nui  est  caché  sous  le  voile  du  my- 
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stère  : celle  chose  est  znyslériaé  : celle  exi- 
stance est  mystérttée. 

Myslériser,  v.  et  pr. , se — ; créer  des  mystères; 
envelopper  , s'envelopper  dans  un  mystère, 
cacher  sous  le  voile  du  mystère  , environner 
de  mystère»  Neut.  ; faire  mystère  de  tout  : 
vous  myslérisez. 

Slgstérisenr  , s.  ni.  , f.  se  ; celui , celle  qui  fait 
mystère  d'une  chose,  de  tout  ; c'est  un  myslé- 
riseur. 

Vystérisme,  s.  m.;  ce  qui  n’est,  ne  présente  que 
du  mystère  , des  mystères  ; ce  n'est  que  du 


myslerisme.  système  d’action  pa  i des  myitèics 
le  uiystérismc  religieux. 

.1 lystifiablr  , adj . des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérité  être  mystifié  : celte  personne  est 
mystiliahle 

Mystifiant , e,  adj.;  qui  mystifie  ; ce  procédé  est 
mystifiant. 

3 Igsli/îeur,  s.  ni  , f.  je  ; celui,  celle  qui  mystifie  : 
c'est  un  myslilieur. 

Mystifiant „ s.  ui.  ; système  de  mystification;  ce 
qui  n’est,  ne  présente  qu'une  continuelle  my- 

I slificaiiun  ; ce  u est  que  du  myslitisiue. 


Nababisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  naba- 
bisé , es/  exposé  à être  converti  en  nababie,  a 
être  exploité , sangsuré  comme  une  nababie  : 
ce  pays  est  nababisable. 

Nababisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  nababiser  ; qui  nababise , qui  forme,  érige 
en  nababie  : nue  politique  nabcbisanle. 

Nababisation , s.  f.  ; action  de  nababiser;  étal 
nababise  : la  nababisation  d'un  pays  conquis. 

Nababisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  converti 
en  nababie , dont  on  a fait  une  nababie  : ce 
pays  est  nababisé. 

Nababiser,  v.  acl.;  convertir  en  nababie  .rendie 
nababie,  faire  d'un  pays  une  nababie  : naba- 
biser un  pays.  Au  fig.  ; exploiter  un  pays  à 
son  profit , le  pressurer , le  sangsucer  impi- 
toyablement par  des  charges  , par  des  impo- 
sitions successives  et  réitérées  comme  on  ferait 
d’une  nababie  ; nabiser  une  nation. 

Nababisme,  s.  m.;  système  de  nababbaliun.  Au 
fig.  : système  de  pressuration , de  sauguice- 
roenl  d’un  peuple  par  des  charges  , par  des 
impositiuns  successives  , réitérées  ; c’est  un 
véritable  nababisme  : ce  u'est  que  du  naba- 
bisme. 

Naissable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  u’aitre  , qui 
est  susceptible  de  nailre. 

Nanlissable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  nanti, 
que  l’on  doit  nantir,  à quoi  on  doit  donner  un 
nantissement  pour  sûreté  d'uue  dette  : celte 
personne  est  nanlissabie. 

Nantissant,  e,  adj.;  qui  nantit,  qui  est  suffisant 
pour  garantir  une  dette  : cette  chose  est  nan- 
tissante. 

Napaléoniscr,  v.  neut.;  entrer  daus  le  système 
publique,  gouvernemental  de  Napoléon  : vous 
napolconisez. 

Napolconisme,  s.  m.  s système  politique,  de 
gouvernement  de  Napoléon. 

Napoléoniste,  i,  des  2 g.;  partisan  delà  dynas- 
tie de  Napoléon. 

Napolcannien,  ne,  adj.  ; qui  est  de  Napoléon  , 
qui  émane  de  Napoléon,  qui  concerne  Napo- 
léon : l'école  napoléonnieuue  ; la  dynastie  na- 
poléonnienne. 


Nappe,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  garni  dure 
nappe  ; une  table  nappée.  Qui  est  sous 
la  nappe , pris  sous  la  nappe  , un  oiseau  , un 
poisson  nappé.  Au  fig.  ; qui  tombe  en  forme 
de  nappe  : une  eau  nappée. 

IVappemeiil , s.  m.  ; action  de  napper;  état 
nappé  : le  nappeinenl  d’une  table  , d’un  oi- 
seau, d'un  puitsou,  d'une  eau.  - » 

Napper,  y.  aet.  et  pron.  se — ; étendre  une 
nappe,  couvrir  d'une  nappe  : napper  une  ta- 
ble, une  étendue  de  terrein.  Se  mettre,  tom- 
ber en  nappe  : cette  eau  se  nappe. 

Nargable,  ad.,  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  nargué,  moqué,  bravé  avec 
mc'pris  : cette  persoune  est  nargable. 

Narganl,  e , adj.  ; qui  nargue , qui  marque  nne 
raillerie,  uue  moquerie  de  mépris  : des  gestes 
nargant*  : des  manières  nargaütes. 

Narguemenl,  s.  m.;  action  de  narguer;  étal  nar- 
gué. 

Nargucur,  s.  m„  f.  se;  celui , celle  qui  nargue  : 
c'est  un  nargucur. 

Narrabte,  adj . des  2 g.;  qui  petit  être,  doit  être 
narré  : ces  choses  sont  uarrabirs. 

Narrant,  e,  adj.  ; qui  narre  : voili  une  lettre 
une  description  bien  narrante. 

Narrativement , adv.  ; d une  manière  narrative , 
en  forme  de  narration  ; expliquer  narrativê- 
meot. 

Nanisme,  s.  m.  : sysième  de  narration  , qui 
tend  à rendre  les  choses  non  précisément 
comme  elles  soûl,  mais  comme  on  les  fait  soi- 
même  ou  comme  on  voudrait  qu'ellei  soient  : 
c’eit  du  nanisme. 

Nassi  , e,  part.  pas.  et  ndj.  ; qui  est  dans  la 
nasse  : un  poisson  nassé.  An  fig,  ; qn; 
tombé  daus  une  affaire  fâcheuse  sans  pouvoir 
s'en  tirer  : cette  personne  est  aassèe. 

Nasser,  v.  pron.  se — ; tomber,  entrer  dans  une 
nasse  : ce  poisson  se  nasse.  Au  fig.  : tomber 
daus  une  affaire  fâcheuse  dont  on  ne  pent 
sortir  : cette  personne  se  nasse.  Art.  ; faire 
tomber  quelqu'un  dans  une  affaire  fâcheuse 
d'où  elle  ne  pourra  sortir  : imser  une  per- 
sonue,  1 
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Nattées,  t.  m.;  rnturliani],  fubriranl  de  na«<r. 

Nationaiitjue , adj . des  2 g.  ; qui  marque,  ex- 
prime une  idée  nationale,  un  but  national. 

Naiionalitablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  nationalisé , renJu  national  : cette 
guerre  est  oalionaiisable. 

Nationalisation  , a.  f.  ; action  de  nationaliser; 
état  nationalisé  : la  nationalisation  de  la 
guerre. 

Nationalisme,  s.  m.;  système  de  nationalité. 

Naiianicldant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  Mlionicider  ; qui  nationiride,  qui 
porte  atteinte  à la  nation,  qui  attente  à la  na- 
tion ; système  politique  natiouicidanl. 

IV anomale  , s,  des  2 g.  ; personne  qui  attente 
à la  nation,  qui  lui  cause  un  grand  dommage. 
Adjectivement  : un  acte  uationicide. 

Natsonicider,  y.  neuf.;  attenter  il  la  nation,  por 
ter  atteinte  6 la  nation,  agir  contre  la  nation  : 
voua  nalionicider. 

Nalionidtiitme , s.  m.  ; système  nationicide; 
tout  ce  qui  est  nuisible  è la  natiou  : c'est  du 
oationicidismc. 

NuUsralitable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  ('ira,  doit 
être  naturalisé  : cette  personne  est  naturali- 
sable. 

Nnu/rageable,  adj.  des  g.;  qui  peut  nstifrager, 
qui  est  susceptible  de  faire  naufrage  : ces 
bâtiments  sont  naufrageablrs. 

Nauteosiic,  s.  f.  ; étal , qualité  de  ce  qui  es' 

nauséeux 

Nttvalemtsn,  adv.  ; d'une  mauiére  nasale;  pat 
des  forces  nasales. 

Navalisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  nasalisé  , rendu  nasal  ; cette  armée  est 

navalisable. 

IV ovalisation  , s,  f.  ; action  de  nasaliser;  étal 
nasalisé  : la  nasalisation  d’une  armée. 

Navalisé,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
nasal  ; Cette  armée  est  nasalisée. 

Ifayaliter , s.  act.;  rendre  nasal  ; naraliser  une 
armée. 

Navalitme,  a.  m ; système  de  navalisation. 

Navalilé , s.  f.  ; étal , qualité  de  ce  qui  est  na- 
sale. 

Navigabilitable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 
doit  être  nasigabilisé,  rendu  navigable  : celle 
rivière  est  navigabilisable. 

Navigabilisaiion,  s.  f.;  action  de  navig.sbiliser  ; 
état  navigabilité  ; la  navigabiliiation  d'une 
rivière. 

Navigabilité , t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  navigable  : riviere  nasigabilisée. 

Navigabiliser,  x.  act.  ; rendre  navigable  : na- 
vigabiliser  une  rivière. 

Navigabitisme,  s.  m.  ; système  de  navigabitisj- 
liou. 

Navrable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  étra  navré  : 
son  coeur  est  navrable. 

Navrant,  t,  adj.;  qui  navre  , qui  afflige  extrè 
mentent  ; j’cu  ai  reçu  une  lettre  d<s  plus  na- 
vrantes. 
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Narration , s.  f.;  a r i ion  J»*  navrer  ; étal  navré  t 
ta  mit  ration  du  cœur. 

Nar  rément,  adv.;  d’une  manière  navrée. 

N canti fiable,  adj.;  des  î g.;  qui  peut  cire  néan- 
lifié  , qui  est  susceptible  de  tomber,  de  re- 
tomber dans  le  néaut  : (unies  ce*  choses  sont 
uéantinablcs. 

Né anti fiant,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’action 
de  uéamifier,  de  se  tiéaiilificr  ; qui  nôantiüe  , 
fait  tomber,  retomber  dans  le  néant  , retour* 
ocr  au  néant  : toutes  ces  causes  sont  néaiili- 
fiantes. 

Xèantifiration , s.  f.  ; action  de  néantifier;  état 
néantilié  : la  néant  i lient  ion  des  choses,  des 
corps. 

Néantifié , t , part,  pas-  et  adj.  ; qui  «t  tombé, 
retombé  daus  le  uéaul  : toutes  ces  choses  soûl 
néautifiées. 

Néantifier , v act.  et  pron.  se—  ; faire  tomber, 
tomber  dans  le  néant. 

Nébuleusement,  adv.;  d’une  manière  néhuh  me. 

Nëcessariable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ué« 
ccssarié,  teudu  nécessaire. 

Necexsarié,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  est  rendu» 
devenu  nécessaire,  dont  on  s’est  fait  un  be- 
soin : son  concours  est  néressarié. 

Nëcessarier ; v.  act.  et  pron.  se — ; rendre,  de- 
venir m cessait c : uéeessarier  les  choses. 

Nectaré , e , part.  pas.  et  adj.  • qui  est  rendu  » 
devenu  nectar,  qui  ressemble  an  nectar,  qui 
tient  du  nectar  : ce  vin  est  nectaré  : un  vin 
nectaré. 

Nectarer,  v.  act.  et  pron,  sc— ; rendre,  deve- 
nir comme  du  nectar;  prendre,  acquérir  une 
quali’é  de  nectar  ; ce  vin  se  neclare. 

Ntciarité,  s.  f.;  état , qualité  de  ce  qui  est  nec* 
tar,  de  ce  qui  approche  du  nectar  : la  necla- 
rite  de  ce  vin, 

Néfauisant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  Pac* 
lion  de  rtéfa*  tiser;  qui  nefastise,  qui  .amené  des 
jours  néfastes , de  tristesse , de  douleur  : uu 
événement  nefastisant. 

Nef  astisation , s.  f.  ; action  de  nrfastiscr  ; état 
nefastise  : la  néfastisation  (Pu ne  époque. 

Nef  antité , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  à des 
jours  néfastes  , de  tristesse  , de  douleur  ; la 
patrie  est  ncfastisce. 

N éf attiser  y v.  act.  et  pron.  se — ; rendre,  deve- 
nir néfaste  , causer,  amener  des  jours  néfas- 
tes ; plonger , se  plonger  dans  des  jours  de 
tristesse,  de  douleur,  de  malheur  : ncfasiiscr 
une  époque  : celle  époque  se  nefastise. 

Négligeable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  négli- 
gé, que  l’on  doit  négliger  : celte  per*onne  est 
négligeable  : pour  l'homme  d’oidre  et  de 
bien  , il  n’est  pas  uu  devoir  négligeable. 

Négociabilité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
négociable  : la  uégoci.bilité  de  c«  billet. 

Négrnphilitme , s.  ih  ; système  des  négroj  hiles, 
d’abolition  de  Pesclavage  des  nègres. 

Nëologier,  v.  n.;  faire  de  la  néologie,  du  néolo- 
, rt'/;e  : sous  néol  »pji«  / 
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Néologiquement , adv.;  d'une  manière  uéologi- 
que  : parler  néologiquement. 

Nerveusement , adv.  ; d une  manière  nerveuse  , 
vigoureuse,  avec  nerf  : parler,  faire,  agir,  ré- 
pondre nerveusement. 

Nervosité,  $.  f.;  état , qualité  de  ce  qui  est  ner 
veux  : la  nervosité  d’un  discours. 

Nettoyable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
é-re,  a besoin  d’être  nettoyé:  celle  chose  est 
nettoyable. 

Nettoyeur,  s.  tn.,  f.  se  ; celui , celle  qui  nettoie, 
a soin  de  nettoyer. 

Neutralisable , adj.  des  5 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  neutralisé;  rendu  neutre,  reconnu  neu- 
tre : ce  pays,  cette  ville,  celte  armée  est  ocu- 
tralisable. 

Neutralisme , s.  m.;  système  de  neutralité. 
Nemri/iable , adj.  des  2 g.;  qui  petit  être,  doit 
être  fait  neutre , qui  est  susceptible  d’un  sens 
neutre:  re  verbe  est  neutrifiablc. 

Neutrificntien , s.  f.;  action  de  neulrifnr;  étal 
netitrtfic  : la  nculrification  d’un  verbe. 
Neutrifié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  neu- 
tre , qoi  a un  sens  neutre  : ce  verbe  est  neu- 
I ri  fié. 

Nemrifier,  v.  art';  faire  nctitrcr,  donner  un  sens 
neutre  : neutrilier  un  verbe. 

Névente,  s.  f.;  manque,  défaut,  absence  de 
vente  : la  né-vente  des  marchandises  , des 
denrées. 

Nigaudemrnt , adv.;  d’une  manière  nigaude  : 
faire  nignudement  mie  chose. 

NihiUsé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  réduit  à 
rien,  qui  n’est  plus  r:en,  qui  n’est  plus  pro- 
pre à rien. 

Nihiliser,  verbe  actif  ; réduire  h rien  , ne  pas 
laissor  propre  à quelque  rhoae,  paralyser  les 
personnes,  les  actions;  détruire  le  mérite  des 
choses,  leur  action  , leur  valeur  : nihiliser  les 
personnes , les  choies. 

durable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
nilré,  d.tus  quoi  on  doit  mettre,  faire  entrer 
du  nilre  : cette  chose  est  nitrablc. 

Nilration  , s.  I ; action  de  nilrcr  ; état  nilré:  la 
nitration  d'uue  chose, 

A «ré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y a do 
nilre,  qui  a un  goût , uue  odeur  de  mire  : cette 
chose  est  nitréc. 

Nitrer,  v.  act.;  mettre,  faire  entrer  du  nilre  dans 
une  chose , donner  un  goût,  une  odeur  de  ni- 
tre  ; nitrer  une  chose. 

Nheloble , adj.  des  2 grn.;  qui  peut  être,  doit 
être  nivelé  : ce  terrein  est  uivelable. 

Nivelant , e , adj.;  qui  nivelle;  qui  cause,  qui 
opi-re  un  nivellement  : moyen  , travail  nive- 
lant. 

IVobfliairefnent , adv  ; d'une  manière  nobiliaire, 
par  rang  de  noblesse. 

iVocraieitr , s.  m.;  action  de  nocer,  de  faire  ht 
noce,  de  se  livrer  à une  vie  licencieuse,  de  dé- 
baiivhe  : quand  ersserea  vons  vos  noeemenls? 
Noceuse,  s.  f.  de  noceur;  femme  qui  se  livre  à 
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une  vie  licencieuse  , de  débauche  : c'est  une 
noceuse. 

Nqdé,  e , adj.;  qui  a des  noeuds,  qui  présente 
beaucoup  de  nœuds  : une  chose  nodér. 

Noiser,  v.  n.;  chercher  noise  , susciter  des  qiic- 
rellesè  quelqu’un  ; vous  noises. 

Nomadisalion , s.  f.;  action  de  nomadiser,  de  se 
nomadiser  ; état  nomadisé  : sa  nomadisalion . 
Nomadisé  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  nomade.  Au  6g  : qui  a le  goût  de 
changement  de  lieu  , qui  ne  se  plait  pas  long- 
trmv  dans  le  même  lieu  : celle  personne  est 
nomadisée. 

Nomadiser,  v. act.  et  pr.  se—;  rendre,  devenir 
m-made;  donner,  prendre  des  goûts  nomades. 
Ait  6g.  : changer  souvent  de  la »u , ne  se  plaire 
longtemps  nulle  part.  Ncut.;  (aire  le  nomade  : 
vous  nomadises. 

Nomadisme,  i.  m.;  système  de  nomadisalion,  ha- 
bitude de  changement  de  lieu  ; caractère  du 
nomade. 

Nomadité,  t.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  no- 
made ; passion  de  changement  de  lieu  ; sa  no- 
madilé. 

Nomenclaturablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  nomenclature  : ces  chose*  sont  nu- 
menclaluralde». 

Nomenclaturisme , s.  m.;  système  de  nomencla- 
ture. 

Nominalilé,  s.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est  no- 
minal. 

Sommable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
nomme  : la  personne  est  nommable  : ces  cho- 
ses sont  nommables. 

Nordation,  s.  f.;  action  de  norder;  état  nordé  : 
la  nordation  de  cette  maison,  de  cette  chose. 
A'ordé,  e,  part.  pas.  et  a J j ! ; qui  est  mis,  placé 
au  nord  , qui  regarde  le  nord  , qui  est  tourné 
ait  nord  : celte  maison  , celle  chambre  , cette 
chose  est  nordée. 

Norder,  v. act.;  mettre,  placer  au  nord  , à l’as- 
pect du  nord , tourner  du  cèté  du  nord  : nor- 
der  uue  maison , une  chose. 

Normalité  , e , part.  pas.  et  adj-;  qui  est  rendu 
normal  , qui  est  fait  se'on  les  règles,  leur  ré- 
gularité , qui  ne  sort  pas  des  règles  : sa  con- 
duite est  sévèrement  normalisée. 

Normaliser,  v.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre,  deve- 
nir normal  ; entrer,  faire  entrer  dans  la  nor- 
malité; agir  selon  les  régies  , leur  régularité  : 
normaliser  son  action. 

Normahsme , s.  m.;  système  normal,  incessant 
état  normal , ce  qui  présente  une  continuelle 
normalité  : c'est  un  beau  normalismr. 
Normalité , s.  f.;  état , qualité  de  ce  qui  est  nor- 
mal : la  normalité  d'action  , du  fait , honore 
toujours  son  auteur. 

Nolariabte,  adj.  des  2 gcn.;  qui  peut  être,  doit 
être  notarié  ; qui  doit  être  passé  devant  no- 
taire ; ret  acte  est  notariablc. 

Nolarialemtnt , adv.;  d’une  manière  notariale  , 
dans  la  fotme  du  style  notariale. 
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Notifinble , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être , doit 
«'tre  notifié  ; cet  ordre,  ce  jugement  est  noti- 
fiabte. 

Notificatif , ve,  adj.;  qui  présente,  qui  contient 
une  notification;  qui  est  de  la  notification, 
qui  )a  concerne  : un  exploit  notificatif. 

Notffieativement , adv.;  d’une  manière  notifica- 
tive ; par,  arec  notification. 

Nouable , adj.;  des  2 gen.;  qui  peut  être  noué  , 
que  l’on  doit  nouer.  Au  Cg.  : cette  partie  est 
flottable. 

Nourrissablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  nourri,  qui  est  susceptible  de  se  nourrir; 
que  l’on  peut  faire  durer,  entretenir:  ces  hai- 
nes sont  nourrissables. 

N ont  dit1 1 e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a des  nou- 
velles, qui  est  informé  par  dçs  nouvelles  : 
cette  personne  est  bien , exactement  nou- 
velfée. 

Nouveller,  v.  act.;  donner,  transmettre  des  nou- 
velles , instruire  par  des  nouvelles  : nouveller 
une  personne.  Neut.;  créer,  imaginer  dc^ nou- 
velles : vous  nouvelle*. 

Novatif , ve , adj.  ; de  novation  , qui  est , qui 
tient  de  la  novation  , qui  la  cuncerne  , qui  la 
marque  : des  tendances  novalites  : c’est  un 
acte  uovalifç-, 

Novatismc , s.  m.;  système  de  novation;  ce  qui 
n’est,  ne  présente  que  de  continuelles  nova* 
tions  : c’est  du  novatisme. 

Novativemcnt , adv.;  d’une  manière  novative  , 
avec  novation,  par  la  novation  : vous  agissez 
novativement. 

Novenairement , adv.;  d’une  manière  novenaire  : 
diviser  novenairement  , par  neuf  jours,  en 
donnant  la  durée  de  neuf  jours. 

Tiovcnariable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  no- 
veuarié,  rendu  novenaire,  à quoi  on  peut,  on 
doit  donner  la  duree  de  neuf  jours. 

Novenaric M c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  reudu 
novenaire,  qui  a la  durée  de  neuf  jours. 

Novenarier,  v.  act.;  rendre  novenaire,  donner 
Ja  durée  de  neuf  jours.  Pr. , se — ; prendre 
une  durée  de  neuf  jours  : ce  mal  se  nove- 
narie  ordinairement. 

Novetiarismc,  s.  m.;  système  novenaire. 

Novenarité%  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  no- 
venaire  ; la,  sa  noveuarilé. 

Novicisme , s,  m.;  système  de  noviciat  : le  no- 
vicisme  religieux. 

iY  oyable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  noyé,  qui 
est  susceptible  d’être  Düjé,  couvert  d’eau  ; 
ces  terreius  sont  noyables. 

A uageablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  nuage, 
qui  est  susceptible  de  se  nuager,  de  se  cou- 
vrir de  nuages  : un  ciel  nuageable.  Au  fig.  : 

i A dont  la  paix,  le  repos,  le  bonheur  peuvent 
cire  troublés,  obscurcis,  effacés  ; uuc  exis- 
tence est  toujours  nuageable  quand  la  person- 
»*  **  «ntredaus  des  désordres  de  vie. 

Nuagearu,  t,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  npager;  qui  nuage.  Au  fig  : qui  cause, 
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amène  des  soucis,  des  peines , des  chagrins  : 
il  n’est  pas  un  travers,  pas  un  désordre  de 
vie  qui  ne  soit  nuageant  ; parce  qu’il  n’en  est 
pas  mi  qui  ne  se  cortège  de  quelque  chose  de 
funeste. 

Nuagé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  .est  nuage , 
couvert  de  nuage.  Au  ûg.  : dans  la  paix,  sa 
tranquillité  est  nuagée  : une  vie  nitagée. 

Nuagcment , s.  m.;  action  de  ntiager;  état  nuage  : 
le  nuagement  de  la  vie. 

Nuager , v.  act.  et  pr.,  se — ; couvrir,  se  cou- 
vrir de  nuages;  obscurcir,  s’obscurcir  par  des 
nuages  : le  ciel  se  nuage.  Au  fig.  : causer,  se 
Créer  des  peines , des  soucis,  des  chagrins, 
troubler  le  repos , la  paix , la  tranquillité,  le 
bonheur  : nuager  la  vie  : 11  n’est  pas  un  re- 
mord qui  ne  nuage  la  vie  : la  félicité  de  la 
vie  n’est  pas  que  dans  les  jouissances  de  la  for- 
tune, clic  est  principalement  dans  l'action 
d’honneur,  déquité  et  de  bien;  parce  que 
cette  action  seule  donne  au  cœur,  à l’àme  et 
h la  conscience  tous  les  repos  sans  lesquels  la 
vie  est  toujours  nuagée  et  se  nuage  de  plus 
en  plus. 

Nunnçable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  nuan- 
cé, à quoi  on  doit  donner  uoe  nuance. 

Nuançant,  e,  adj.;  qui  nuance,  qui  donne  des 
nuances. 

Nuancement,  s.  m.;  action  de  nuancer;  état 
nuancé  ; le  nuancement  d’une  étoffe. 

Nubilisc , e,  part.  pas.  el  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  nubile,  qui  a sa  nubilité. 

Nubihxcr , v.  act.  et  pr.,  se—;  rendre,  devenir 
nubile,  entrer  dans  la  nubilité  : celte  jeune 
fille  se  nubilise. 

Nudité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  misa  nu, 
qui  est  nu  ou  presque  nu  : cette  personne 
est  nu  dit  ce.  Au  fig.  : qui  est  rendu  sans  mé- 
nagement, sans  déguisement  : ce*  choses  sont 
par  trop  nuditées  : ces  narrations  sont  trop 
nuditée» . 

Nuditcr , v.  act.  et  pr.,  se—;  mettre,  se  mettre 
à nu  o a presque  nu  , laisser  voir  une  partie 
de  son  corps  ; rendre  nu  : celle  personne  se 
nudité.  Au  fig.  : ne  pas,  ne  rien  déguiser, 
rendre  sans  ménagement  : nuditcr  un  récit. 

Nuixibilisé,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  nuisible,  propre  h nuire. 

NnhiMixnr,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  deve- 
nir nuisible,  propre  h nuire  : quand  on  inap* 
propose  l'action  et  les  chose»,  tout  se  nuisi- 
Lilise. 

Nuisibilité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
nuisible. 

Nuisiblement,  adv.  ; d’une  manière  nuisible  î 
vous  agissez  nuisiblement  pour  tons  et  pour 
vous  mémo. 

Nullifiable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
cire  nullifié,  rendu  nul  : celte  personne,  cette 
chose  est  miUifiaMe* 

Nnlftficaltonj  » f.j  action  de  nuilifier  ; élat  nu** 
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lific  : la  nullification  d’une  personne,  des 
choses. 

J Vulilfié,  e,  adj.;  qui  est  rendu  nul  : cette  chose 
est  nullifiée. 

Numcrable , adj.  des  g.;  qui  peut  être,  doit  être 
nu  muré»  compris  dans  un  nombre. 

Numéro,  e,  pari.  pa<.  et  adj.;  qui  est  compté, 
calculé,  mu,  compris  dans  uu  nombre. 

Nnmérer,  v.  «et.  ; compter,  calculer,  mettre, 
comprendre,  faire  entrer  dans  un  nombre.  ' 

Nnméricité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  nu- 
mérique, nombreux,  de  ce  qui  présente  un 
grand  nombre. 

Numérisé^  e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  est  rendu, 


devenu  nombreux , qui  a reçu  une  extension 
numérique. 

Numériser,  v.  act.;  rendre  numérique,  plu* 
nombreux,  augmenter  beaucoup  un  nombre, 
lui  donner  une  étendue  numérique,  augmen- 
ter la  force  numérique. 

Numéro  table,  adj.  des  i g.;  qui  peut  être,  doit 
être  numéroté,  coté,  classé  par  uuméro  : ce« 
papiers  , ces  marchandises  sont  nnmérota- 

bles. 

Numérotcmeni,  s.  m.;  action  de  numéroter;  état 
numéroté  : le  numerotement  des  différents 
corps  de  troupe. 

Nutric:té,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  nu- 
tritif. 


O 


Obéissablcg  aJj  des  2 g.;  qui  doit  être  obéi,  à 
qui,  à quoi  on  doit  obéir  : celle  personne  es', 
obéissablo. 

Obérablct  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  obéré, 
qui  est  susceptible  de  s'obérer  : celle  person- 
ne, celte  maison  est  ohérabit*. 

Obérant , e,  adj.;  qui  obère,  qui  cause  une  ohé* 
ration  : une  spéculation  obérante  : des  dé- 
penser obéi  ailles. 

Obé<  a leur,  «.  nj.,  f tricc;  celui,  celle  qui  obère, 
qui  eau»»  une  obéraiiou  ; c'est  un  fui  mit  rt 
obéra  Igor. 

Obérait /,  ve,  adj.;  4'ub‘ ration,  qui  est,  qui  tient 
d«  l'obérai i'ju , qui  la  marque,  b concerne, 
qui  est  source  d’ohératioo,  qui  h'ilc  l’obéra- 
t.oo,  qui  augmente  i’ubératiua  : des  charges 
obéi  ali  ves. 

O béraiion,  s.  f.;  artion  d'obérer,  état  obéré,  en- 
combrement de  dettes  : 1 'obéra lion  <i‘uue  per- 
sonne, d'une  uiaisou,  du  trésor  public. 

Ole rati veinent,  adv.;  d’une  manière  obèrjlive; 
par,  arec  obéraiiou. 

O ber  Urne,  s.  m.  ; vicieux  système,  qui  tend  à 
amener  uue  oberation,  tout  ce  qui  ne  peut 
produire  qu'une  obéraiiou  ce  u Cbt  que  de 
t'obéi  isme. 

Obêsitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  obésité, 
qui  est  susn  ptible  de  s’obesiter  : celte  per- 
sonne est  obésiiaiib*. 

Obcùtanl , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d obéfciter,  de  ft’olsésiter;  qui  cause  l'obésité  : 
uue  o hésitante  «boiidancc , succulence  de 
nourriture. 

Obésité,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a uu  excès 
d'embonpoint  : celte  pcriuuiic  e-t  obesiiée. 

Obesiter,  v.  act.  cl  pr.,  s’—;  donner,  causer, 
prendre  de  l'obésité,  un  excès  d’embon 
point  ; trop  de  nourriture  obésité  ; celte  per- 
sonne .'.'obésité. 

O-'jeciuùie  , adj.  de»  2 g.;  ce  qui  peut  eu**, 
doit  être  objecté  ; telle  ration,  cette  eue  on* 
stance  est  oiqectable. 


Objectatcur,  s.  m.,  f.  ; trice,  ; celui , celle  qui 
| fait  des  objections. 

Objectât»/ , ve  , adj.  ; d'objection  ; qui  est,  qui 
lient  de  l'objection,  qui  la  marque. 
Objectativement , adv.  ; d’une  manière  objecta- 
tivc,  par,  avec  objection. 

Objurgatif , ve  , adj.;  qui  est  de  l’objurgation  , 
qui  ta  marque , qui  montre  de  la  vivacité  , de 
la  grossièreté  dans  la  réprimande  : des  repro- 
duis objurgatif» , des  paroles  objurgatives. 
Objnrgativcmcnt , adv  ; d’une  manière  objurga- 
tae  ; par , avec  objurgation  : vous  grondez 
toujours  trop  ohjurgalivemcnt. 

Objurgué,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  répri- 
mandé vivement,  giossiercment  : ces  enfants 
sorti  trop  objiirgués , on  aigrit  leur  caractère. 
Obj arguer  , v.  act.  , reprendre  , réprimander  , 
g onder  avec  véhémence , vivement,  forte- 
nicnt  , durement,  grossièrement  : un  jeûna 
homme  inexpérimenté  a besoin  d’être  repris, 
dirigé;  car  ce  n’est  point  par  sa  propre 
expérience  qu'il  peut  entrer  dan»  la  vie , 
puisqu’il  en  manque;  il  ne  le  peut  que  par 
La  leçons  et  les  expériences  de  ceux  qui  l’ont 
précédé.  Nécessairement  ce  jeune  homme  fera 
des  fautes  , il  est  même  nécessaire  qu’il  en 
f„s  e quelques  unes  pour  donuer  l'occasion  de 
le  prévenir  contre  de  plus  graves;  je  veut 
même  qu'il  ail  souvent  besoin  d’étre  grondé; 
mais  ou  n*  doit  jamais  l’objurguer,  parce  que 
l'objurgation  le  blessera,  l' humiliera  trop,  le 
rebutera  , aigrira  son  caractère  , et  alors  il 
fuira  les  leçons,  les  observations,  les  conseils 
et  s'habituera  à ne  nen  écouter , à ne  tenir 
compte  de  rien.  Neut. , faire  de  l’objurgation  , 
se  livrer  à l’objurgation  :vous  objurguez.  vous 
ne  faites  qu’objurguer. 

Obligatoirement , adv,  dune  manière  obligatoire; 

par,  a\ec  obi  galion  : no  faire  qu'obligatoire- 
, meut. 

.QlUqcabU,  adj.  du  2 g.  ; qui  peut  {Ire  , mérite 
! d'{ire  ublisjd  , i qui  on  peui  rendre  aervice  ( 
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tou  ko  Ici  personnes  tombées  dans  le  malheur 
et  la  peine  sont  obligeâmes  : l'obligeance  est 
une  vie  du  cœur,  elle  n’appartient  qu'à  l'hom- 
me sensible  et  de  bien. 

Obliqua  b le , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  obliqué,  rendu  oblique. 

Oblique , c,  part.  pas.  et  adj-;  qui  est  rendu  obli- 
que : cette  ligne  est  obliquée. 

Obliquer y v.  act.  ; rendre  oblique  : obliquer  1rs 
feux  ne  pas  tirer  précisément  devant  soi  , mais 
uu  peu  de  côté:  obliquer  en  marchant,  ne  pas 
aller  droit  devant  soi,  se  diriger  vers  un  but 
surle  c6|é  : obliquez  à droite,  à gauche. 

Qbnilion , s.  f.;  effort,  roidissement  contre , ré- 
sistance avec  effort. 

Obscénement , adv.;  d’une  manière  obscène. 

Obscénité  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
obscène . do  nature  à blesser  la  pudeur  : qui 
présente  de  l’obscénité  : votre  conversation 
est  trop  obscénisée. 

Obscéniser,  v.  act.  et  pr.  s’ — ; jendre,  devenii 
obscène  , propre  à blesser  la  pudeur  : ob- 
scéniser  sa  conduite  , des  récits.  Kent.  , foire 
de  l’obscénité  , se  livrer  à l'obscénité  : vous 
obseéiiisez. 

Obscénisme , s.  m.  ; ce  qui  n’est,  ne  présente 
qu’une  continuelle  obscénité , système  d'ob- 
scénité : c'est  de  l’obcénisrae. 

Obscurcis  me,  s.  m.;  continuelle,  incessante  ob- 
scurité, ce  qui  ne  présente  qne  de  l’obscuritc  : 
c’est  de  l’obscurcisine. 

Obscurc/gsable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ob- 
scurci , qui  est  susceptible  de  s'obscurcir  : 
l'horizon  politique  est  obscurcissable. 

Obscurcissant,  e,  adj.  ; qui  obscurcit  , rend  ob— 
scur,  qui  répand  de  l’obscurité  : des  raison- 
nements, des  mensonges  obscurcissants. 

Obsédât It,  adj.  des  2 g.;  que  l’on  peut  obséder 
sans  inconvénient  , que  l’on  doit  obséder  : 
cette  personne  est  obsédahlc. 

Ubiédanniitni , adv.;  d’une  manière  obsédante, 
fatiguante  : il  est  des  personnes  desquelles  ou 
n’obticnl  une  obligeencc , un  service  qu’en 
leur  demandant  obscdaranienf. 

Obsédant,  c , adj  ; qui  obsède,  est  à charge  : une 
obsédante  assiduité. 

Obsesseur  , s.  m.,  f.  se  ,*  celui , celle  qui  obfède, 

A importune,  fatigue,  est  h charge  ; c’est  un  ol> 

testeur. 

Ob$ctiif,vet  adj.;  d’obsession,  quiett,  qui  tient 
de  l’obsession  , qui  la  marque  : des  demandes 
obsessives. 

Obsessisme  , s.  m.;  système  d’obsession  : conti- 
nuelle, incessante  obsession  : c’est  de  l’obses- 
sisme, 

Obsessive  ment , adv.  ; d’une  manière  obsessive  : 
par  , avec  obsession. 

( jbstinablr , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  obstiné, 
qui  est  susceptible  d’obstination  : cette  per- 
sonne est  obstinable. 

Obstina nlt  c,  adj . ; qui  obstine,  qui  donne,  cause 
de  l'obttination  : une  obsljuaute  envie. 


Obttinaiif , ve  , adj.  ; d’obstinatian  , qui  est  d® 
l’obstination  , qui  la  marque  : un  eotèlcmen* 
obst,  natif. 

Obstinisme , s.  m.;  système,  habitude  d’obstina- 
tion : c’est  de  l’obstinismc. 

Obstruable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  obstrué, 
qui  est  susceptible  de  s’obstruer  : ce  conduit 
est  obstruable. 

Obsirvctivement , adv.;  d'une  manière  obstrue* 
tive  ; par  l'obstruction,  des  obstructions. 

Obiempéruble , adj.  des 2 g.; ce  à quoi,  on  peut, 
ou  doit  obtempérer  : celle  demande  est  ob- 
tempérable. 

Obtempérant , c , adj.;  qui  obtempère  : une  jus- 
tice, une  bonté  obtempérante. 

Obtempcrateur , a.  m. , f.  trice  , celui , celle  qui 
obtempère. 

Obtempérait/ , ve  , adj.  ; d'ob  tempérât  ion  , qui 
e^t  de  l'obiempération,  qui  la  marque  : un  ac- 
te obtempérait  f. 

Obtcmpêrulion  , s.  f.;  action  d’obtempérer. 

Obiempérativcmcnt,  adv.;  d’une  manière  obtem- 
péra tlve  ; par  , avec  obtempération. 

Oltenable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  obtenu, 
que  l’ou  peut  parvenir  à obtenir  : ce  secours 
est  obtenablc. 

Obtusable , adj.  des  2 g ; qui  est  susceptible  de 
s’obtuser  : son  esprit  est  obtusable. 

Obtuser,  v.  act.  ; faire,  rendre  obtus  : obtuser 
un  angle.  Au  fig.  , détruire  la  pénétration  de 
l'esprit,  paralyser  l'intelligence  de  l’imagina- 
tion , donner  un  sens  obtus  ; obtuser  l'esprit, 
les  choses.  Neut.  , faire  de  l’obtus  , dire  des 
choses  contre  le  bon  sens  : vous  obtusez. 

Obtusion , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  obtus; 
absence  de  pénétration  : l’obtusion  de  l’esprit. 

Obvertable , adj.  des  2 g ; qui , ce  qui  peut  ob- 
venir  par  suite  de  changement  : ces  biens 
lui  sont  obvenahles. 

O buiable,  adj.  des  2 g.  ; ce  à quoi  on  peut  ob- 
vier, contre  quoi  on  peut  prendre  des  mesu- 
res pour  prévenir , emjiécher  l'action  ; ce  m l- 
heur  est  obviable. 

Obviant,  f,  adj.;  qui  obvie  , qui  empêche  d’ar- 
river un  mal,  un  accident  fâcheux  : une  pré- 
caution obviante. 

Obviatèur , s.  m.,  f.  trice  ; celui, 'celle  qui  obvie, 
qui  fait  obvier  au  malheur,  aux  accidents. 

Obviation,  s.  f.;  action  d’obvier,  état  obvié  : son 
intelligeante  obviation  a tout  préservé. 

Obvié,  e,  adj.;  contre  quoi  on  a pris  «les  mesures, 
des  précautions  : ce  malheur , celte  circons- 
tance a été  très  adroitement  et  très  intelli- 
gemment obviée. 

Orcosionnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  êjre  oc- 
casionné , à quoi  on  peut  donner  lieu  : par 
une  telle  mesure,  uu  grand  malheur  est  ocra- 
sionnable. 

Occasionnant , c,  adj  ; qui  occasionne,  qui  don- 
ne lieu  n...  : cette  circonstance  est  occasion- 
nante, amènera  de  grandes  dépenses,  des  me- 
sures  peut-être  fuuetles  à lu  liberté. 
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< Jccitlait aiment , «h.  ; d'une  manière  occiden- 
tale. 

O ccirienlalité  , f.  ; état , qualité  de  ce  qui  esl 

occidental . 

Occullii  Hé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  occul- 
te : l’occulticilé  de  ses  desseins,  de  ses  (vuvrrs. 

OccUlfisablc.  adj.  des  2 g ; ce  qui  peut  cire  oc- 
cuttisé,  rendu  occulte  : pour  tut  gouvernement 
vrai,  loyal  et  impartial , il  n’y  a rien  d'occul- 
tisible. 

Orculiitation,  a.  f ; action  d'occulliscr,  de  ren  - 
dre  occulte;  état  occullisé. 

O ccultiu-,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  tendu 
occulte,  qui  est  tenu  caché. 

Occultiser,  v.  acl.;  rendre  occulte,  tenir  caché  : 
occultiser  ses  actes, ses  actions. 

Occultisme,  j.  ni.  ; système  occulte  , d'occulti- 
rité. 

Occupable , adj.  des  5 g.  ; 1°  qui  peut  être  oc- 
cupé, h qui  on  peut  donner  drt  travail , une 
orcnpalion,  tin  emploi  : cet  homme  rst  ocru- 
pablc  ; 2°  dont  on  peut  s'emparer,  se  saisir  : 
celle  ville  , cette  place  esl  occupablc;  3°  que 
l'on  peuf  habiter,  oit  l'on  peut  demeurer  : cet 
appartement  est  occupable. 

Occupât if  , ce  , adj.  ; d'occupation  , qui  est  de 
l'occupation,  qui  la  marque,  la  concerne  : un 
acte  occupalif. 

Oecupativement , adv.;  d'une  manière  orenpa- 
tive;  par  une  occupation. 

Océane,  adj.  f.;  mer  océane.  Prairie  orrane,  en 
droits  de  la  mer  oit  il  y a beaucoup  d’herbes 
marines  : h la  vue  de  res  prairie*  océano. 

Océanisation  , s.  f/;  action  d'océaniser  ; état 
océenisé  : l’ océanisation  de  sa  puissance. 

Océanisé  , t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
océane  , qui  s'étend  sur  l'Océan  , qui  fait  do- 
miner  sur  l'Océan  : pouvoir  océanisé,  puis- 
sance océaniséc. 

Océaniser , v.  ect.  ; étendre  sur  l’Océan  , domi- 
ner, faire  dominer  sur  l’Oréan  : oréanisrr  s» 
puissance  : quanti  la  France  cessera  d’océani- 
scr  sa  puissance  et  sa  domination  , eHc  tom- 
bera dans  les  derniers  rangs  des  états  euro- 
péens, et  l'Angleterre  deviendra  la  despotique 
reine  du  monde. 

Océanismc , a.  m.;  système  d’occanisation. 

Uctrnitment , a.  ra.  ; action  d’octroyer;  étal  oc- 
troyé : l'oclroiement  d'une  Charte. 

Octroynblc,  adj.  dea  2 g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être  octroyé  : celle  chose  est  orlroyable. 

Oct'oyant , e,  adj.;  qui  octroie,  qui  arrorde,  qui 
' concède  : un  acte  octroyant. 

Octuplable , adj.  des  2 g.  ; qui  ppnt  être  oelu- 
plé,  qui  et  susceptible  de  contenir,  d'élre  ré- 
pété, de  produire  huit  fois  plus. 

Octttplant,  e,  part.  pr.  ol  adj.;  qui  fait  l'action 
d’iicluplcr  ; qui  octuple,  qui  rond,  fait  rendre 
huit  fois  plus. 

Oeluplation,  a.  f.  ; action  d'octiiptcr;  état  oclu- 
plé  ; l'octuplation  des  produits,  dra  bénéfices, 
des  probts,  d'une  quantité. 


U OFF 

Octuple , e,  pari.  pas.  cl  adj.  ; qui  esl  répété 
huit  fois  , qui  est  huit  foin  plus  considérable , 
qui  a produit  huit  fois  plus 

Octupler,  v.  act.;  répéter  huit  fois,  faire  conte- 
nir huit  fois  plus,  rendre  huit  fois  plus  consi- 
dérable, faire , produire  huit  fois  plus. 

Odiosant,  e,  part,  pas  et  adj  ; qui  fait  l’action 
d’odinser  ; qui  odiose , rend  odieux  : la  mé- 
chanceté est  si  odiosontc , qu'elle  cherche  h 
défigurer  tout  , même  ce  qu’il  y a de  mieux  , 
de  plus  sage  et  de  plus  vertueux. 

Odiose,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu,  de- 
venu odieux. 

Odioser , v.  ect.  et  pron.  s’ — ; rendre,  devenir 
odieux,  haïssable  ; causer,  amener  l'aversion  ; 
l'indignation  ; donner,  prendre  ce  l’odiosité  : 
les  vices , les  méfai's  et  le  (‘rime  odiosent 
I honune  et  il  en  doit  toujours  être  ainsi  ; 
parce  que  la  société  ne  peut  applaudir  aux 
actes  qui  attentent  h ses  ordres  et  qui  renver- 
sent les  principes  de  bien. 

O diosité,  s.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est  odieux, 
de  ce  qui  présente  de  l'odieux  : l’odiosité  du 
crime  u'arréte  jamais  le  profond  scélérat. 

Odnrtfèrêy  e,  part.  pas.  et  adj.;  quia  une  odeur, 
de  Codeur,  à qui , auquel  on  a donné  de  Co- 
deur : jàrdin,  appartement  agréablement  odo- 
riféré. 

Odnrifirtr , v acl.  et  pron.  ; donner,  pren- 
dre de  Codeur,  faire  sentir  quelque  chose  : 
odoriferer  un  lieu,  des  choses. 

O.illelonnabU , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 
doit  être  œilletouné  : ces  artichauts  sont  œil- 
let minables. 

O-ülleionnemenl , s.  m.  ; action  dœillelonner  ; 
étal  œilletonné  : l'œilh  tonnemenl  des  arti- 
chauts. 

Oiïuvrable,  ad.,  des  2 g.  ; qui  petit  être,  doit 
être  œuvré,  mis  en  œuvre  ; qui  plut  être  tra- 
vaillé d'une  manière  accomplie  : ce  fil  est 
œuvrablc,  ces  choses  sont  «livrables. 

Œuvré  t e,  pari.  pa«.  et  adj.  ; qui  est  mis  en 
œuvre,  qui  est  travaillé  d'tiuc  manière  accom- 
plie. 

Œuvrer,  v.  act.;  mettre  en  œuvre  ; faire  , agir, 
se  livrer  à une  œuvre,  accomplir  une  œuvre  : 
cette  personne  œuvre  bien. 

Offcnsable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  offensé 
f.icïlemeot  , de  peu  : celte  personne  est  très- 
offensahle.  Qui  peut  être  attaqué  : celle  place 
est  offensahle. 

Offrait  t , adj.  des  2 g.  ; qui , ce  qui  peut  être  , 
doit  être  offert  : ces  choses  sont  ofTrables. 

Offuscable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  facile- 
ment offusqué)  qui  est  susceptible  de  s'offus- 
quer de  peu  : celle  personne  est  très  offuscable. 

Offuscant,  e.adj.  ; qui  offusque , qui  gène,  qui 
porte  ombrage , qui  trouble  l'esprit  : des 
choses  , des  paroles  offuscant  es. 

Offmcation%  s.  f.;  action  d'offusquer  ; état  offus- 
que : l'offuscation  d’une  personne  est  sauvent 
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plus  dans  la  fausse  susceptibilité  (pie  dans  les 
cboses. 

Ogivt,  t,  part.  pas.  et  adj.;  T.  d’archileclure;  qui 
est  en  ogive,  qui  est  fait  en  ogive  ; qui  est  orné 
d'ogives. 

Ogiver,  v.  acf;  T,  d'architecture,  faire  uncogive, 
en  ogive  ; orner  d'ogives. 

Ognonablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
étreognonc,  dans  quoi  on  peu!,  on  doit  met 
tre , faire  entrer  de  Pognon  : ce  ragoût  est 
ognonable. 

Ognoné  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a la  forme 
d'un  ognon  ; dans  quoi  il  y a de  l ogoon , qui 
est  accommodé  avec  des  ognons  : ce  ragoût 
est  trop  ognnné. 

Ognonement . s.  m.  ; action  d’ognoner  ; état 
ognoné  : Pognonement  d’une  chose. 

Ognoner,  v.  act.  cl  prou,  s’  — ; donner,  pren- 
dre la  tonne  d’un  ognon  , devenir  un  ogbon  ; 
mettre,  faire  entrer  de  Poguou  dans  une  chose, 
accommoder  avec  de  Pognon  : oguoner  un  ra- 
goût, un  mets. 

Ogrer,  v.  nent.;  faire  l’ogre  , manger  comme  uu 
ogre,  excessivement  : vous  ogrez. 

Oiser,  v.  neut.;  entrer  dans  des  choses  oiseuses, 
ne  sc  livrer  qu'à  des  choses  oiseuses  : vous 
oisez  : vous  ne  faites  que  oiser. 

Oiseusement,  adv.;  d’uoe  manière  oiseuse  : dis- 
cuter, dise  ni ir  oiseusement. 

Oligarchiquemcnt , adv.  ; d'une  manière  oligar- 
chique. par  l’oligarchie. 

Oligarchisant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  lac- 
liun  d uhgarchiser  ; qui  oligarchisé,  qui  érige 
une  oligarchie , eu  oligarchie  : uu  système 
oligarchisant. 

OUgarchisalion,  s.  f.;  action  d'oligarchiser  ; étal 
ohgarchisé  : l'oligarchisatiou  de  l'action  so- 
ciale, du  pouvoir. 

Oligarchisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
oligarchique,  qui  est  eu  oligarchie  , qui  est 
sous  l’iuflueuce  d'uue  oligarchie , qui  est  re- 
mis i l'action  d'une  oligarchie  : le  pouvoir 
est  oligarchisé. 

Oligarchiscr,  v.  act.  ; rendre  oligarchique  ; for- 
mer, ériger  en  oligarchie  ; placer  sous  Pin- 
fluence  d’une  oligarchie;  remettre  à l’action 
d’une  oligarchie  : oligarchiscr  le  pouvoir. 

Oligarchitme , s.  m ; système  d’oligarchie. 

Ombrageable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  om- 
bragé , à quoi  on  doit  donner  de  l’umhrage  : 
ces  lieux  sont  ombrageahlei.  Qui  est  suscep- 
tible de  s’ombrager  facilement , de  prendre  de 
la  défiance,  du  soupçon  : cet  homme  est  om- 
bragea ble. 

Ombragetml,  e,adj.;qui  donne,  csuse  de  l’ombra- 
ge,porte  ombrage. 

Omet  et  té,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ro  ome- 
lette, mis,  apprêté  en  omelette  ; des  oeufs 
omelettes. 

Ometeiument,  s.  m.;  action  d’omeleUcr;  état 
«neletté  ; Pomelettemeul  des  oeufs. 

Omelettes,  v.  jet.;  faire  une  omelette,  mettra, 
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apprêter  en  omelette  ; omclettez  ces  œufs. 

Omissibilité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
omissiblc. 

Omissible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  omis, 
qu'il  est  facile  d'omettre  : cette  chose  est 
omissible. 

Omniosant,  e,  pari.  prés,  et  adj.;  qni  fait  l’ac- 
tion d'omnioser,  de  tout  oser  ; qui  oinuiuse  : 
audace,  témérité  omuiosante. 

Omni  oser,  v.  neut.;  oser  tout,  entreprendre  tout 
arec  hardiesse  : cet  homme  oniniose  : vous 
omniosez. 

Omnipotent,  e,  adj.;  qui  est  tout-puissant,  qai 
domine  tous  les  pouvoirs  : autorité  omnipo- 
tente; pouvoir  omnipotcut. 

Omnipolenticl,  le,  adj.  ; d’omnipotenec,  qui  e»t 
dcl  'omnipotence,  qui  la  marqua,  (a  concerne, 
l’exprime  ; un  acte  oranipoleuliel. 

Omnipoleniiellement,  adv.;  d'une  manière  omni- 
leotiellc  ; avec  omnipotence,  par  l'omnipo- 
tence. 

Omnipolentismc,  s.  ro.;  système  d'omnipotence, 
ce  qui  présente  une  continuelle  omnipotence  : 
c’est  de  l'omuipcutcnlisme. 

Omni  pouvoir , s.  m,;  pouvoir  qui  embrasse  , qui 
maîtrise  tout,  qui  plane,  qui  domine  sur  tout, 
duquel  seul  émane  tous  les  autres  pouvoirs  ; 
voire  omniponroir  : ect  omuipouvuir. 

Omuivolonté,  s.  f.;  volonté  toute  puissante,  ab- 
solue qui,  exclusivement  impose  : son  omui- 
voloulé. 

Omnivorant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tiou  d’oiuuivorer  ; qqi  dévore  tout  : une  oiu- 
nivoraute  ambition  : un  omnivorant  dé- 
sordre. 

Qmnivorateur,  s.  m.;  f.  trice  ; celui,  celle  qui 
dévore  tout  : c'est  un  oamivorateur. 

Omnivoration,  s.  f ; action  d'omuivorer  ; son 
omnivoraüon. 

Umnivorcr,  v.  neut.;  dévorer  tout,  étendre  sa 
voracité  à tout,  manger,  communier  tout 
avec  voracité.  Au  fig.;  ruiuer  tout  : vousom- 
nivorez.  _ , 

Omnivoriune,  >.  ni.;  système  d’omnivoralion  ; 
continuelle  omuivoraliou  : c’esl  de  l'ornni- 
vorisme. 

Onéreusement, oie.;  d’une  manière  onéreuse. 

Opalable,  adj . des  2 g.;  terme  de  raffinerie  ; 
qui  peut  i;re,  doit  être  opale  : ce  sucre  est 
opalable. 

Opalcmeut,  s.  m.;  action  d’opaler  ; étal  opalé  ; 
l'opale  ment  du  sucre. 

\opcrabte,  adj.  des  2 g.;  qui  petit  être,  doit  être 
opéré,  à qui  ou  peut  faire  une  opération  chi- 
rurgicale : ce  malade  est  opérable. 

Opérativement,  adv.;  d’uue  manière  opérative  ; 
par  l'opération. 

Opiaçable,  adj  .des  2 g.;  terme  de  pharmacie  ; 
qui  peut  être,  doit  être  opiacé,  J.o.s  quoi  on 
doit  faire  eulrer  do  l'opium  ; ne  juidicaineut 
est  opiaçable, 

Opiacement,  s.  m-;  t.  de  pharmacie  ; action  d'o. 
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piaccr  ; état  opiacé  : Vopiaceraent  d'an  mé- 
dicament. 

Opinidtrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  opi- 
niâtré, qui  est  susceptible  de  s’opiniâtrer, 
d’opiniâtreté:  celte  personne  est  très  opiniâ- 
trable. 

Opiniâtrant,  e,  adj.;  qui  rend  opiniâtre,  qui 
donne,  cause  de  l'opiniâtreté  : une  conviction 
opiniâlrante  - un  orgueil  opiniâlrant. 

Opportunable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  op- 
portuné,  rendu  opportun  : ce  travail  est  op- 
portunable. 

Opporluné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
opportun,  qui  a de  l'opportunité  : cette  dé- 
marche est  bien  opportunée  : ce  projet  est 
opportuné. 

Opporttmtr,  v.  acl.;  rendre  opportun,  donner 
de  l'opportunité  : opporluuer  les  chose». 

Opposable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  opposé  : ce  moyen  est  opposable. 

OpposànetU,  adv.  d'uue  manière  opposée  : vous 
raisonnes  opposément. 

Opposite,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  qui  est  rendu 
opposite,  qui  est  dans  le  contraire. 

Oppositer,  v.  act.;  rendre  opposite,  placer, 
faire  entrer  dans  les  contraires. 

Oppositiomel,  le,  adj.;  d'opposition,  qui  est  de 
l'opposition,  qui  la  marque,  l'exprime  : un 
vole,  un  avis  oppositionuel. 

Oppositionnellement,  adv;  d’une  manière  op- 
positionnelle  ; par  avec  opposition. 

Oppressnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  op- 
pressé, dont  la  respiration  peut  être  gênée: 
ce  jeune  homme  est  oppressable. 

Oppressant,  e,  adj.;  qui  oppresse,  qui  gêne, 
empêche  la  respiration  : un  poids  oppres- 
sant. 

Opprimable , adj.  des  2 g.  qui  peut  être  oppri- 
mé , qu’il  est  facile  d'opprimer  : ce  peuple  est 
opprimable. 

Opprimateur,  s,  m. , f.  tries  ; celui , celle  qui 
opprime  : un  prince  opprimateur  n'est  plus 
que  le  terrible  fléau  des  peuples  qu'il  gou- 
verne. 

Opprimation  , s.  f.;  action  d’opprimer,  état  op- 
primé : l’opprimatioo  d'un  peuple. 

Opprobrifiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  opprobrilié,  couvert  d’opprobre, 
qui  mérite  l'opprebre  : cet  homme  est  oppro 
hriüable. 

Opprohrifimt,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion d opprobrificr , de  s’opprobriGcr  ; qui 
opprobrilié,  couvre  d’opprobre  : cette  action 
est  opprobriGante. 

Opprobriflé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  couvert 
d’opprobre,  de  boute,  d’ignomiuie,  d’infamie  : 
cctlci  personne  est  opprobriliéc. 

Opprobrificr,  v,  act.  et  prou,  s’  — ; couvrir,  se 
couvrir  d'opprobre,  de  honte, d'ignominie  : 
vous  l'opprebrilies  : vous  vous  opprobrilicr. 

'■'fiable,  sdj  de»  2 g ; qui  peut  être,  doit  être 
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opté , choisi  entre  plusieurs  autres  : ce  parti 
est  oblabie,  le  plus  obtable. 

Optimiser,  v.  ncut.  ; faire  de  l’optimisme  : vous 
optimises. 

Orageusement,  adv.  ; d'une  manière  orageuse  : 
aujourd'hui  ou  a discuté  fort  orageusement 
dans  la  chambre  des  députés. 

Oralisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  oralisé,  rendu  oral,  ce  qui  peut  ètrejtran- 
smis  de  bouche  en  bouche  par  la  voix. 

Oralisation,).  action  d'oraliser;  état  oralisé  : 
l'oralisation  de  la  confession, 

Oralisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
oral  ; confession  oralisée. 

Oraliser,  v.  act.;  rendre  oral , susceptible  d’être 
transmis  de  bouche  en  bouche  par  la  voix. 

Oralisme,s.  m.;  système  d'oralisation. 

Oralité  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  eit  oral  : 
l’oral ité  de  la  confession. 

Orangeable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  orangé , dans  quoi  on  doit  meure , faire 
entrer  de  l'orange,  de  la  fleur  d'orange  ; cette 
boisson  est  orangeable. 

Orangé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; dans  quoi  il  y a 
de  l'orange,  de  1a  fleur  d’orange  : une  boisson 
orangée. 

Oranger,  v.  act.;  mettre,  faire  entrer  de  l’oran- 
ge, de  la  fleur  d orange  dans  une  chose  : oran- 
ger une  boisson. 

Orbicularité,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  orbi- 
culaire. 

Ordatique , adj.  des  2 g.  ; d'ordatie,  qui  est  de 
l'ordalie,  qui  a du  rapport  avec  l'ordalie  : 
preuve,  jugement  ordahquc. 

O rdaiiquement,  adv.,  d'une  manière  ordaliqne, 
par  ordalie, 

Ordnlisme,  s m.;  système  d'ordalie. 

Ordalité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  orda- 
lique. 

Ordrmnable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être, 
doit  être  ordonné  : cette  chose  est  ordonna- 
ble. 

Ordonnançable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
duit  être  ordonnancé  : ce  paiement  est  ordon- 
na oçaüle. 

Orduration,  s.  f.;  action  d'ordurer. 

Ordurer,  v.  n,  ; au  Gg.  : dire  dee  choses  sales, 
tenir  des  propos  inconvenants,  pleins  d'indé- 
cences : vous  ordures.  Acl.,  faire  des  ordu- 
res : ce  chien  ne  fait  qu'ordurer. 

Ordurisme,  s.  m.;  continuels  discoure  sales , ce 
qui  ne  présente  que  de  la  saleté  de  l’obscéni- 
té : ce  n’est  que  l'ordurisme. 

Organiquement,  adv.;  d'une  manière  organi- 
que. 

Organisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  organisé  : ces  choses , ces  moyens,  ces 
troupes  sont  organisable*. 

Organisant , e,  adj.;  qui  organise,  qui  fixe,  qui 
détermine  une  organisation  : une  loi,  une  ad- 
ministration organisante  : un  règlement  orga- 
nisent. 
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Organisateur,  s.  m.,  f.  Irice  ; celui,  celle  qui 
organise. 

Organisme,  ».  m.;  système  d'organisation. 

Orgigue,  adj.  des  2 g.;  d’orgie,  qui  est,  qui  tient 
de  l’orgie  : une  fête  orgique. 

Orgiqurment,  adr.;  d’une  manière  orgique,  avec 
orgie  : s'amuser  orgiqurment. 

Orgisation,  s.  f.;  action  d’orgiscr;  état  orgisé  : 
l’orgisation  d’une  fête. 

Orgisé,  e,  part  pas.  et  ad]. ; qui  est  rendu  or- 
giqiic,  qui  présente  de  l'orgie,  qui  est  trans- 
formé, dégénéré  en  orgie  : de»  festins,  dr» 
plaisirs  orgisés. 

Orgiser,  v.  aet.  et  pr  , a’ — ; rendre,  devenir  or- 
gique, transformer,  faire  dégénérer  en  orgie: 
orgiser  des  fête.  N. , faire  de  l’orgie,  sc  livrer 
à des  orgies  : vous  orgiser. 

Qrgisme , s.  m:  ; système  d’orgie:  ce  qui  n’est, 
ne  présente  qu’une  continuelle  orgie  : ce  n’eat 
que  de  l’orgismc. 

Orientalisalion , s.  f.  ; action  d’orirntaliser;  étal 
orirnlaliaé  : l 'orientalisalion  du  luit- , des 
mrrnrv. 

Orientais  té,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  est  rendu 
oriental,  qui  est  modelé  sur  1rs  grûtX,  les 
mernrs  orientaux  : des  luxes  oiientalisés. 

Orieniatiscr,  y.  act.  : rendre  oriental,  imiter  les 
orientaux,  adopter  leurs  goûts,  leurs  habitu- 
des. leurs  modes  : orientalisrr  le  luxe,  les 
mœurs. 

Orientalisme,  s.  m.;  système  d’orientalisation. 

Orientante,  s.  f.j  état,  qualité  de  ce  qui  est 
oriental.  ’ 

Originaliser,  v.  act.  et  pr.,  s’—;  rendre,  de- 
venir original,  unique  , extraordinaire  cri  sou 
genre  ; donner,  prendre  de  l’originalité  : il 
s’originalise.  N.,  faire  l’original,  de  l’origina- 
lité: vous  originabsei. 

OrnaUe,  adj:  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
ortie  : ce  lieu,  cette  pièce,  cotte  chose  estor- 
nable. 

Omnnt,  e,  adj.;  qui  orne  bien,  qui  pare,  qui 
sert  à décorer  : une  chose  ornante  : c’est  un 
objet  bien  ornant. 

Ornementation,  s.  f.  ; action  d’orner,  d’embel- 
lir, d'emichir  par  des  oiurmeuts  ; étal  orné  : 
son  ornementation  : une  riche  ornementation, 
distinguée. 

Omemeniiste,  s.  des  5 g.  ; celni,  celle  qui  fa- 
brique, qui  vend  des  ornements. 

Ornithologier,  v.  si.;  faire  de  l’ornithologie, étu- 
dier l’histoire  naturelle  des  oiseaux  : vous 
ornithologie». 

Onhodoxal,  e,  adj  ; qni  est  orthodoxe,  qui  mar- 
que une  conformité  de  principe,  de  doctrine  : 
un  raisonnement  orthodosal  : des  principes 
orthodoxaux. 

Onhodoxalement,  adv.  ; d’une  manière  orlho- 
doxale  : parler,  raisonner  orthodoxalemcnf. 

Orthodoxe,  e,  pari,  pas,  et  adj.;  qui  est  rendu 
orthodoxe  : des  principes  orthodoxes  : une 
doctrine  orthod  'xéc. 
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Orlhodoxer,  v.  act.;  rendre  orthodoxe,  donner 
de  l’onhodoxilé  : orlhodoxer  les  principes  , 
la  doctrine.  N.,  faire  l’orthodoxe,  de  l'ortho- 
doxe : vous  orthodoxe!. 

Orthodoxique,  adj.;  des  2 g.;  d’orlhodoxilé , 
qui  est  dans,  selon  les  formes  orthodoxes. 

Orlhodoxiquement,  adv.  ; d'une  manière  ortho- 
doxique 

Orlhodoxisme,  s.  m.;  système  orthodoxe. 

Orthodoxiti,  s.  f.  ; étal,  qualité  de  ce  qui  est 
orthodoxe  : l'orthodoxité  de  la  doctrine. 

Orthogonalité,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
orthogonal. 

Osable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être,  doit  être 
osé,  que  l’on  doit  lenter  : cette  entreprise, 
ente  attaque,  cet  essai  est  osable. 

Osant,  e,  adj.  ; qui  ose,  qui  a la  hardiesse  de 
faire  : celle  personne  est  très  osante. 

Oscillable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  oscillé, 
qui  est  susceptible  d’osciller. 

Oscillant,  e,  adj.;  qui  oscille  : dont  la  destinée 
a été  si  oscillante. 

Oscillatif,  ve,  adj,;  d'oscillation,  qui  esl,  qui 
tient  de  l'oscillation,  qui  In  marque:  un  mou- 
vement oscillatif  : une  hésitation  oscillative. 

Oscillalivement,  adv.;  d'une  manière  orcillalise, 
par,  avec  oscillation. 

Oscillateur,  s.  m. , f.  triee;  celui,  celle  qui  os- 
cille, qui  se  livre  à des  oscill niions  d'esprit  : 
c’csl  un  oscillateur. 

Osciltisme,  s.  m.  ; système  d'oscillation  ; ce  qui 
n’esl , ne  présente  qu'une  continuelle  oscilla- 
tion : ce  n’est  que  de  l'oscillisme 

Oseillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
ctre  oseillè , dans  quoi  on  doit  mettre,  faire 
entrer  de  l’oseille  : ce  ragoût  est  oseillable. 

Oseillé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  esl  fait  à l’o- 
seille, dans  quoi  il  y a,  il  est  entré  de  l’oseil- 
le : une  soupe  bien,  fortement  oscillée  : un 
ragoût  oscillé. 

Oscillcmrnt,  s.  m.:  action  d'oseiller;  état  oseillé: 
l'oseilleoicnt,  d’une  soupe,  d'un  ragoût. 

Osciller,  y.  act.;  faire,  iccomoder  à l'oseille; 
mettre , faire  entrer  de  l'oseille  dans  uoe 
chose  : osciller  une  soupe,  un  ragoût. 

Osement,  a.  nu;  actioo  d’oser;  état  osé  : 1 hom- 
me doit  entrer  dans  tous  les  osements  do 
bien,  de  la  verlti,  et  doit  toujours  avoir  en 
horreur  ceux  du  vice  et  du  crime. 

Osémcnt,  adv.  ; d'uue  manière  osée,  avec  har- 
diesse : vous  faites  lotit  tics  oséuient. 

Ossation,  s.  f.  ; ensemble  des  os  ; état  ossé  : use 
forle,  une  délicate  ossassion. 

Ossé,  e,  adj.;  qui  a des  os  : une  personne  bien, 
forlcment,  délicatement  ossée. 

Ostcnsibilisc,  e,  pari.  pas.  et  a lj.  ; qui  est  ren. 
Ju,  devenu  ostensible. 

Osiensibiliser , v.  act.  et  pron.  , s' — ; rendre, 
devenir  ostensible;  donner,  prendre  de  l’oslen- 
sibilité;  rendre  de  nature  à tomber  sous  le 
sens,  à être,  !t  devenir  évident  : le  vices’osten- 
sibilise  toujours  plus  que  la  vertu  ; parce  que 
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le  vi ce  se  cortège  de  toutes  les  audaces  dont 
il  a besoin,  et  parce  que  la  vertu  n**  se  cortège 
que  des  modesties  qui  font  sa  beat. lé  et  sa 
gloire  : autant  on  doit  cacher  une  action  de 
vice,  autant  ou  doit  osteusibilUcr  une  action 
de  vertu. 

Oslensibilité , $.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
ostensible  : son  oslensibilité. 

Ostentatif,  re , adj.  ; d'ostentation  , qui  est,  qui 
lient  de  l’os  tentation,  qui  la  marque  : des  dé- 
monstrations ostenfatives. 

ü s t en  i ali  veinent,  adv.;  d'une  manière  ostenlalivc; 
par,  avec  ostentation. 

Ostracisable,  adj.  des  2 g.;  qui  est  exposé  à être 
ostracisé,  à devenir  victime  d’un  ostracisme. 

Ostracisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  (Action 
d'ostracise r ; qui  ostracisé  , qui  punit  , main- 
tient , effraie  par  l’ostracisme.  Au  fig.  : qui 
repousse,  qui  bannit  sans  justice,  par  jalousie: 
toutes  les  tyranniespolitiqucssuntostracisanles. 

Ostracisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  livré  à 
l'ostracisme,  qui  est  puni  par  ostracisme.  Au 
fig.  : qui  est  repoussé,  banni  sans  justice  : et 
ce  grand  homme  lut  ostracisé  par  des  rois  qu'il 
avait  fait. 

Ostraciser,  v.  act.  et  prou.,  s’-;  imposer  l'ostra- 
cisme , punir  par  voie  d’ostracisme;  se  pros- 
crire mutuellement  par  l’osl racisme.  Au  fig.  : 
repousser,  bannir  sans  justice,  paV  seule  jalou- 
sie : souvent  dans  une  révolution  les  partis 
finissent  par  s’ostraciser-  N.;  faire  de  l’ostia 
cisme  : vous  ostraciser. 

Ostroyothe , s.  f.  et  adj.;  d'ostrogoih  : un  oslro 
goih,  une  ostrogolhe. 

OstrogothemetH,  adv.;  d’une  manière  osirngothe: 
vous  agissez  ostrogolherm  nt. 

Ostrogother , v.  neut«  ; faire  l'ostrogotli , agir 
ostrogotbement  : vous  ostrogothez. 

Ostroyothisme  , s.  n».;  incessante  action  d’oslro- 
golh  : ce  u’est  que  de  l'oslrogotlmme. 

Omble  , adj.  d.‘S  2 g.  ; qui  peut  être  ôté  , que 
l'on  doit  ôter  : cette  chose  est  ôtahle. 

O terne  ni,  s.  ni-;  action  d’ùtcr;  étal  ùié  : un  die 
meul  de  chose. 

Ouatable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit  être 
ouaté,  garni  de  ouate:  ce  véleinmt  est  oun table. 

Ouatement,  s.  ni-  ; action  de  ouater  ; état  ouaté  : 
le  ouafement  d’un  vêlement,  d’une  couverture, 
d'une  étoffe. 

Oublier , s.  m , f.  ère;  celui , celle  qui  fait,  qui 
vend  des  oublies. 

Oubli  eus  emetu  , adv.  ; d'une  manière  oublieuse  ; 
par,  avec  oubli. 

Onrdissable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  , doit 
être  ourdi  : ce  fil  est  ourdissable.  Au  fig.  : ce 
complot  est  onrdissable. 

Ourdissant,  e,  adj.,*  au  fig.  : qui  ourdit  des  com 
plots  : l'intrigue,  la  malveillance  est  toujours 
ourdissante. 

Ourdi  ssement,  s.  ni. 4 action  d'olirür,  de  prendre 
des  mesures  pour  trahir,  pour  commettre  un 
crime  : fournissement  d'un  complot. 


üurlalle,  a )j.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit  être 
ourlé  : ce  litige  est  ourlable. 

Ourtenunt , s.  ni.  ; action  d’ourler  ; état  ourlé  ; 
l’ourlement  du  linge,  des  serviettes. 

Outillage  , s.  m ; assortiment  d’outils,  amas  de 
graud  nomlre  d'outils  : un  riche  outillage, 
commerce  d'outils. 

Outiller,  5.  m.  , f.  ère;  marchand,  fabricant 
d’outils  : c'est  un  bon  outiller. 

Outrant,  e,  aJj.;  qui  outre,  qui  cause,  donuc  du 
dépit , de  la  colère  : 111  méeoutenlemeut  ou- 
trant : il  lui  a dit  des  sottises , des  injures 
outrantes  : une  ifijustice  outrante. 

Ouiration  t s.  f.  ; action  d’outrer , de  pousser  à 
l’excès;  étal  outré  : son  oiilialion 

Oulrfcnidamrnent , adv.;  d’une  manière  outre- 
cuidante : vous  agissez  outrecuidant  ment. 

Ouïr  e-pas  sable  , adj.  des  2 gcn.;  qui  peut  être, 
duit  ètie  outrepassé  : dans  une  telle  circon- 
stance votre  pouvoir,  votre  ordre  était  outre- 
passable. 

Outre  passement , s.  m.  ; action  d’outre • pas -er  ; 
état  outre  passé  : l'outre-paiseuienl  d’un  pou- 
voir, d'un  ordre. 

Ouvrable,  a'j  des  2 g.  ; qui  peut  être  ouvert, 
que  l’on  peut  facilement  ouvrir  : ce  secrétaire 
est  ouvrable  : celte  porte  est  ouvrable. 

Ovalablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, ‘doit  être 
ovalé,  fait  en  ovale:  celte  chose  est  ovalahle. 

Ovale,  e,  pari.  pas.  et  adj  ; qui  est  fait  en  ovale, 
qui  présente  un  ovale  : cette  chose  e>t  ovatée. 

Ovalement , s.  ni. , a<  lion  d'ovaler  ; état  ovalé  : 
royalement  d’une  chose. 

OvaUment.  adv.;  d'une  manière  ovalco,  en  ovale: 
faire  ovalémcuf. 

Ovaler,  y.  ad.;  rendre  ovale,  donner  une  forme 
ovale  : ovaler  uqc  chose. 

'Or alite,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  ovale. 

\Ovaieur  , s.  m.  , f.  trict  ; celui , celle  qui  ova- 
tiouuc , donne  une  ovation  : un  peuple  ova- 
tcur,  une  natiou  ovatricc. 

Oitatif,  te,  adj.;  d ovation,  qui  est , qui  tient  de 
l'ovation,  qui  la  marque  : une  célémoilie  ova- 
tive  : un  transport  ovatif, 

Ovalionisme,  s.  111.;  §) sterne  d'ovation. 

Ovationnable,  a Ij.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  ovationné  : ect  homme  est 
ovationnable. 

Ovationnant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
d'ovatiutiner,  de  s'ovationner;  qui  ovationne, 
fait  mériter  une  ovation  : cette  acii  n est  ova- 
tionnante. 

Ovationné,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a été,  qui 
est  objet  d'une  ovation  , qui  a reçu  les  hon- 
neurs d'une  ovation  : il  fut  ovationné. 

Ovationner  , v.  act.  et  pron. , *’ — ; accorder, 
mériter  une  ovation  ; rendre  , devenir  digne 
d'une  ovation  ; faire  triompher  , mettre  en 
honneur,  placer,  élever  au-dessus  : ovalion- 

i 11er  nu  citoyen. 

Ovativemcnt,  adv.;  d'une  manière  ovaiivc  ; par, 

I avec  ovation. 
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Pacifiable,  ailj.  des  2 g.  i qui  peut  dire  pacifié, 
que  l’on  peut  parvenir  à pacifier,  à apaiser,  à 
calmer  : cet  homme,  ce  peuple  est  pacifiable. 

Pacifiant,  t,  adj.-.qni  pacifie,  qui  donne,  procure 
la  paix  : un  accord  pacifiant. 

Pacificilc,  s.  f-;  état,  qualité  de  ce  qui  est  paci- 
fique,  propre  ii  amener,  à conserver,  à main- 
tenir la  paix  ; esprit  de  pais  : la  pacificité  de 
l'intention,  du  but , des  moyens,  ce  substantif 
diffère  de  celui,  pacification  , qui  ne  peut  ex- 
primer que  l'action  de  pacifier , l’état  paciGé, 
et  qui  ne  peut  rendre  la  qualité  de  ce  qui  est 
pacifique , propre  à ramener  , à conserver  la 
paix.  . 

Pacifisme,  s.  m.  ; système  de  pacification  , de 
paix  ; tout  ce  qui  tend  h établir , à maintenir 
la  paix. 

Pactisation,  s.  f.  ; action  de  pactiser,  de  faire 
un  pacte  , de  lier  par  un  pacte  : leur  pacli- 
sation- 

Paclisme,  s.  m.;  système  de  pacte. 

Pactolisable , adj.  des  2 g.  ; qui  pent  être  pac- 
totisé,  rendu  pactole.  Au  fig.  : qui  peut  deve- 
nir source  de  richesses  , qui  peut  être  rendu 
propre  à enrichir  , à apporter  la  fortune  t le 
travail  est  toujours  pactotisalile  par  l’intelli- 
gence, l’ordre,  la  bonne  conduite. 

Faololisnnl,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  pactoliser  ; qui  paclolise,  rend  pactole, 
source  de  richesses.  Au  Cg.  : qui  enrichit,  qui 
cause,  amène  les  bonheurs  émanant  de  la  for- 
tune : un  pactolisant  travail, ordre  de  travail  : 
une  paclolisanle  conduite. 

Paclolisation  , s.  f.  ; action  de  pactoliser;  état 
paclotisé. 

Par to lise , e,  part,  pas  et  adj.  j qui  est  rendu, 
devenu  pactole.  Au  fig.  : qui  est  rendu  , de 
venu  source  de  richesses,  qui  est  environué  «le 
richesses  : une  vie  pacltilisée  , celle  qui  s'é- 
coule dans  la  fortune  et  les  bonheurs  quelle 
procure  : il  a une  existence  pactolisée. 

Paclolise/",  v.  act.  et  pr„  s'—;  rendre,  devenir 
pactule.  Au  Gg.  : rendre  , devenir  soin  ce  de 
richesses  ; enrichir , faire  jouir  de  lu  fortune  : 
pactoliser  la  vie,  l’environner  de  richesses,  des 
bonheurs  que  procure  la  fortune. 

Paclolité  , s.  f.;  état , qualité  de  cc  qui  est  pac- 
tole. Au  fig.  : état,  qualité  de  ce  qui  est  sour- 
ce de  richesses , de  grands  profits  : la  paclo- 
lité  du  travail,  d'une  spéculation. 

Pagauique,  adj.  des  2 g.;  qui  est , qui  tient  du 
paganisme,  qui  a du  rapport  avec  le  paganis- 
me : des  cérémonies  pagauiques. 

Paganisation  , s.  f.  ; action  de  paganiser  ; étal 
pagaoisé  : la  paganisation  des  cérémonies  re- 
ligieuses. 

P agonisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 
devenu  pagauique , qui  a do  la  ressemblance 


avec  le  paganisme  : fêles  paganisées  : vos  cé- 
rémonies réligieuses  sont  trop  paganisées. 

Paganiser,  v.  ncut.  ; faire  du  paganisme  : vous 
paganisei.  Act.  : rendre  pagauique  , sembla- 
ble au  pagauisme  : paganiser  les  fêtes,  les  cé- 
rémonies rcligieusos. 

Paginable  , adj.  des  2 g.  ; t.  d'imprimerie  ; qui 
peut  être,  doit  être  paginé. 

Paillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
paillé , couvert , garni  de  paille  : ces  plantes, 
ces  plates-bandes  sont  paillables. 

Paillasser,  v.  ncut.  ; faire  le  paillasse  , le  plat 
bouffon  : vous  paillasse:. 

Paillassonnable  , adj.  des  2 g,  ; qui  peut  être, 
doit  être  pailiassonné  , garni  de  paillassons, 
abrité,  garanti  par  des  paillassons  : ces  plan- 
tes, ces  espaliers  sout  paitlassonnabtes. 

pailiassonné,  e,  part.  pas.  et  adj,  ; qui  est  gar- 
ni, couvert  de  paillassons,  qui  est  abrité,  ga- 
ranti par  des  paillassons  : ces  plantes  , ces 
couches  sont  paillassonnées  tics  espaliers  sont 
paillassuunés  : des  croisées  bien  paillasson- 
nées. 

Paillassonnemtnt , s.  m.  ; action  de  paillasson- 
ner  ; état  paillassonmê  : le  paillavsomiemcnt 
des  plantes,  des  couches,  des  espaliers. 

Paillassonner , v.  act.  ; faire  des  paillassons  , 
garnir  de  paillassons:  paillassonner  une  croi- 
sée. couvrir  de  paillassons , abriter , garantir 
par  des  paillassons  : paillassonner  des  plan- 
tes, des  couches,  des  espaliers. 

Paillassonnier,  s.  m.,  f.  {se  ; marchand,  fabri- 
cant de  paillassons. 

Paillé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qni  est  couvert, 
garni  de  paille  : ces  plantes , ccj  plates-ban- 
des sont  paillées. 

Paillemenl,  s.  m.  ; action  de  pailler  ; état  pail- 
lé : le  paillcment  des  plantes  , des  plates- 
bandes. 

Pailler,  v.  act.;  garnir,  couvrir  de  paille  : pail- 
le r des  plantes  ponr  les  préserver  de  la  gelée. 

PaiUeUé  , e , part.  pas.  cl  adj.  ; qui  est  girui , 
orné  de  paillettes:  une  étoffe  paillcttée,  des 
gants  pailletés. 

Paillcttement , s.  m.  ; action  de  paillellcr  ; état 
pailletté:  le  pailleltemeut  d'une  étoffe,  des 
gants. 

Pc.illetter,  r.  act.  ; garnir,  orner  de  paillettes  : 
paillellcr  une  étoffe,  des  gants. 

Paisibilité,  s,  f. ; état,  qualité  de  ce  qui  est  pai- 
sible ; douceur,  tranquillité. 

Palinodiable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  palinodie  , objet  d'une  palinodie  i 
celte  chose  est  palinodiable. 

Palinodie,  t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a été  , qui 
est  objet  d’uue  palinodie  ; celle  chose  est  pa- 
linodiéc. 

Palinodier , v.  act.  etneut.;  faire  une  paliuo- 
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die  : vous  palinodies  : vous  palinodie/  bien. 

Palinodieur , s.  m.  , f sc:  celui , celle  qui  pali- 
nodie, qui  fait  une  palinodie. 

Palinndique  , adj.  des  2 g.  ; de  palinodie  , qui 
est,  qui  lieiil  de  la  palinodie,  qui  la  concerne  : 
discours  palinadlque. 

Palinodiquemcnf , adv.  ; d'une  manière  pai  mo- 
dique; par,  avec  palinodie. 

Palinodisme,  s.  m.  ; système  de  palinodie. 

Palissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  palissé  ; ces  pêchers  sont  palissables. 

Pâlissable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  pâlir , qui 
est  susceptible  de  pâlir. 

Paiissadable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  palis- 
sade , que  l’on  doit  palissader,  entourer  dr 
palissades; 

Palliable,  adj.  des  2 g.;  qui  , ce  qui  peut  être, 
doit  être  pallié  ; ce  tort , ce  mal  est  palliable. 

Palliatirement,  adv.;  d'une  manière  palliative. 

Palpabilisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , 
doit  être  palpabilisé,  rendu  palpable.  Auûg. , 
ce  qui  peut  être  , doit  être  rendu  évident . 
clair,  sensible  à l'esprit  : celle  chose , ce  rai- 
sonnement est  palpabilisable. 

Palpatilitanl,  a,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion dcpalpabiliser;  qui  palpabilisc,  rcud  pal- 
pable. Au  fig.,  qui  rend  évident,  clair,  scosible 
à l'esprit  : cette  explication  des  choses  est  pal- 
pa bilisaule. 

Palpabilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  palpable.  Au  fig.,  qui  est  rendu , de- 
venu clair,  évident,  sensible  à l'esprit. 

Palpabiliser , v.  act.  et  prou. , s' — ; rendre  , 
devenir  palpable.  Au  lig.  , rendre  , devenir 
évident,  clair,  sensible  à l’esprit. 

Palpabiliié,  s.  f.;  état,  qualité  de  ee  qui  est  pal- 
pable ; la  palpahiliic  des  chutes. 

Pâmable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  pâmer  : ce 
poiss m est  trop  serré  dans  ce  léservoir,  il  y 
en  a beaucoup  trop , il  est  pâmable. 

Pamphlétaire,  adj.  des  2 g.;  qui  est , qui  lient  du 
pamphlet,  qui  concerne  le  pamphlet , qui  a 
rapport  an  pamphlet  : un  écrit , .un  style 
pamphlétaire, 

Pamphktable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  pampbletc,  qui  est  susceptible  d’être 
1 objet  d'uu  pamphlet , d'être  déchiré  par  lui 
pamphlet. 

Pamphlelai  etaeiit,  adv.  ; d'une  maniète  pam- 
phlétaire, par  le,  par  uu  pamphlet. 

Pampliletrarité  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui 
est  pamphlétaire. 

Pamphlelalion,  s.  f.;  action  de  pamphteler  j état 
pamplilclé  : sa  pampbletatiun. 

Pamphteic,  e,  part,  pas.  et  adj  ; qni  a été,  qui 
est  objet  d'un  pamphlet,  qui  est  déchiré  par 
uu  pamphlet,  dans  un  pamphlet  Z il  a été,  il 
est  encore  bien  paraphé  lé. 

Pamphltter , v.  acl.  ; faire  écrire,  uu  des  pam- 
phlets ; critiquer,  déchirer  par  un  , dans  un 
pamphlet  : vous  le  pamphletea  sans  cesse, 
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Neuf.,  s'amuser,  se  récréer  par  des  pam- 
phlets : vous  pamphletea. 

Pampklttisme  , s.  m.  ; système  de  paraphleta- 
tiun. 

Panifié  , e , paît.  pas.  et  adj.  ; qui  est  converti 
en  pain,  dont  on  a fait  du  pain  : matière  fa- 
rineuse paniGéc.  daiis  quoi  on  a mis  du  pain 
pour  rendre  légéremeut  nutritif  ; de  l'eau  pa- 
niliée.  ..  ~ 

Panifier  , v,  act.  ; faire  du  pain  , convertir  en 
pain  : panifier  une  matière  farineuse,  mettre 
du  pain  pour  reudre  légèrement  nutritif  ; de 
l’eau  panifiée. 

Panifiant , s.  m.,  système  de  panification. 

P attisa  b le , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  panisé , 
qui  est  susceptible  de  panique  : une  année 
qui  craint  les  trahisons,  l’ineplie  de  ses  géné- 
raux , qui  n’a  pas  le  sentiment  de  la  victoire, 
est  toujours  p.misable  ; parce  qu’elle  est  do- 
miné par  la  méfiance  et  l’inquiétude,  et  parce 
quelle  manque  de  confiance  en  elle- même 
n'en  ayant  pas  dans  ses  chefs.  Pour  faire  une 
bonne  armée  de  laquelle  on  puisse  tout  espé- 
rer et  tout  attendre,  il  faut  lui  donner  des  gé- 
néraux qu’elle  aime  et  qni  n’aient  contre  eux 
aucun  précédeut  qui  fasse  douter  de  leur  capa- 
cité , de  leur  fidelité,  de  leur  patriotisme  et 
de  leur  bravoure. 

Panisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  paniser,  de  se  pamser  ; qui  panise  , qui 
cause  une  panique  : à la  guerre , ia  peur  est 
toujours  pauisanle;  parce  quelle  fait  voir  par- 
tout des  dangers  qui  n’existent  pas. 

Paitisation  , s.  f.;  action  de  paniser,  de  causer 
une  panique;  état  panisé  ; ia  panisation  d’on 
corps  de  troupes,  d’une  armée. 

Panisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a une  pani- 
que ; des  hommes  panisés  ne  sont  capub’ca 
de  rien. 

Paniser,  v.  act.  et  pr.,  sc  — ; causer,  produire 
une  panique,  se  livrer  â une  peur,  h une  ter- 
reur panique:  quand  des  intrigants  politiques 
veulent  dominer  un  peuple  et  noseut  ou  ne 
peuvent  le  faire  par  ta  force , iis  le  panisen»  ; ' 
parce  qu’alors  ce  peuple  a peur  de  tont  et  de 
lui  même. 

F anisme,  s.  m.;  ce  qui  n’est,  ne  présente  qu'une 
continuelle  panique,  système  do  panique  : ce 
ri’cst  que  du  panisme. 

Paitivorc  , adj-  des  2 g,;  celui , celle  qui  dévore 
1:  pain, qui  mange  beaucoup  de  pain  : un  | a- 
uivorc  : c'est  uu  pauivore. 

Panneaulable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  paimeaulé,  garni  do  panutaux  ; celle 
couche  est  panueautahlc.  Q lel'oudoit  placer 
sous  des  lauueaux,  abriter,  garantir  par  des 
panneaux  : ces  plantes,  ces  Heurs  soûl  pau- 
ucautablcs. 

Panneaui , c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  garni 
de  panneaux  : cet  le  couche  est  panneaulée. 
Qui  est  placé  sous  des  panneaux , qui  est  abri- 
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té,  garai  par  Je»  panneaux  : ces  plantes  , ces 
Heurs  sont  pannes  ulécs. 

Panncauicmenl , s.  m.;  action  de  | annoauter  ; 
étal  panneaulé  : le  panneaulcmeut  d’uue  cou- 
rbe , des  plantes,  des  fleurs. 

Panneauier , v.  act.;  I.  de  jardinier;  faire  des 
panucaux  ; garnir  de  panneaux  : pauneautei 
uue  couche.  Placer  sous  des  panneaux  , abri- 
ter, garantir  par  des  pauueaux  : pauncauter 
des  p'autes,  des  fleurs. 

Panait  01  e , adj.  des  - g.;  qui  ronge  le  drap, 
les  étoffes , le  linge  ; un  insecte , un  animal 
panuivore. 

Pannosiiant , e%  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  pannosilcr;  qui  pannosité  , qui  cause 
la  pauuosité  , 1 inconsistance , l'informeté,  la 
motasssilé  de  la  peau  : une  maladie  panuosi- 
tanle. 

Pannositer,  v.  act  et  pr.,  se  — ; causer,  ame- 
ner la  pauooiité  ; tomber  dans  la  pannosité  : 
la  peau  se  pauuosité. 

Pannositif,  ve , adj.;  qui  concerne  la  pannosi- 
té# qui  a pour  objet  de  guérir  de  la  panno 
•ité  : un  remède  pannositif. 

Pensable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  pansé  : cette  plaie  est  pansa blc. 

pQUiotnimer,  v.  n.;  jouer  la  pantomime,  faire 
de  la  pantomime  : vous  pantomime!. 

Paourd  , «.  m.,  f.  e ; paysan  des  plus  grossier  : 
un  paonrd  , uue  paourde  : vous  n’êles  qu’uu 
paourd.  Est  aussi  adj.  : des  maniérés  paour- 
dcs.  T.  pop.  et  inj. 

Paourdment , adv.  ; d’une  manière  paourde  : 
von»  marchez,  vous  parlez,  vous  répondez 
paourdement. 

Paourder,  v.  n.;  faire  le  paourd.  agir  eu  paourd, 
faire  de  la  paourderic  : vous  paounJcz.  T.  pop. 
et  injurieux. 

Paourderie , s.  f.;  action  du  paourd,  d’une  ex- 
cessive grossièreté. 

Poourdime , s.  mise.;  habitude  du  paourd,  de 
grossièreté  de  paourd , de  paourderie  ; ce 
qoi  n'est,  ne  piéseute  que  de  la  paoui deiie. 

Papisi , e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  rendu,  de 
venu  papiste  , partisan  du  papisme,  qui  est 
placé  sous  l'autorité  du  pape  . des  populations 
papisées. 

Papixer,  v.  art.  et  pr.,  se  — ; rendre,  devenir 
papiste  , partisan  du  papisme  ; placer  sous  le 
pouvoir  du  pape:  soumettre,  se  soumclre  à 
l'autorité  du  pape.  New t.;  faire  du  pspismo  : 
vous  papisez. 

Paquement , s.  m.;  action  de  paquer,  d’arranger 
des  harengs  par  couches  dans  un  baril  : le 
paquement  des  harengs. 

Parable , adj.;  des  2 g ; qui  peut  êlre  paré,  que 
l'on  doit  parer,  éviter,  qu'il  est  facile  de  pa- 
rer : ce  coup  est  p ai  ah  le. 

Paradeur,  s.  ni  , f.  se  ; celui  , celle  qui  parade  , 
fait  parade,  qui  trompe,  untralue  par  d s ap- 
parences ; c'est  un  | aradenr* 

Pnraditable , adj.  des  % g ; qui  peut  être  para- 
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dise  , placé  dans  le  paradis  : cette  personne 
est  paradisahlc  Au  ïig.  ; qui  peut  être  rendu 
charmant , délicieux  : ce  jardin  est  paradi- 
aable.  , 

Paradisan/ , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  paradiser,  de  se  paradûer  ; qui  paradise  r 
fuit  obtenir  le  paradis  : de  paradisanles  ver- 
tus : une  paradisante  dévotion , piété. 

Paradisatinn,  s.  f.;  action  de  paradiser;  étal  pa- 
radbé  : la  pnradisaliou  des  âmes. 

Paradis e,  c,  par!  pas.  et  àdj.;  qui  est  placé  au 
paradis,  dans  le  paradis,  qui  a obi  nu  fe  pa- * 
radis  : des  an.es  paradUées.  En  parlant  d'un, 
théâtre  : qui  est  placé  dans  la  galerie  au  des- 
sus des  loges  : elle  s'est  paradisée.  Au  lig.; 
qui  est  rendu  charmant,  délicieux,  semblable, 
à un  paradis  : un  jardin,  un  vallon  paradisé  : 
ces  contrées  (ont  continuellement  fleuries,, 
paradisée  s. 

Paradiser , v.  act.  et  pr.,  se — ; placer  en  para  - 
dis, porter  au  paradis;  rendre,  devenir  digne- 
du  paradis  ; si  Dieu  récompense  après  la 
mort  ; la  pratique  de  toutes  les  vertus,,  les* 
beaux  actes  d'humanité  et  de  bien,  ceux  da 
rcvérance  cl  de  belle  charité  envers  ses  sem- 
blables peuvent  seuls  paradiser.  En  partant 
d'un  théâtre  : plarer,  te  placer  dans  la  gale- 
rie au-dessus  des  loges  : il  se  paradise.  Au 
lig.;  rendre  ihariuaut,  délicieux  : paradisée; 
un  jardin,  un  lieu. 

Paradigme,  s.  système  de  paradrsation. 

Paradoxalement , adv.;  d'une  manière  parailaaa- 
le  : discourir  paradoxalement. 

Paradoxalité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
paradoxal. 

Paradoxer,  v.  n.;  faire  du  paradoxe  :.  fous  pa— 
radoxez. 

Paraq raphable,  adj.  des  2 g.;  qoi  peut  être., 
doit  êlre  paroçraphé,  divisé  par  paragraphe  z. 
ec  chapitre*  ce  discours,  cette  foi  est  paiagra  - 
p trahie. 

Paragraphe  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  dlvi*- 
sé  par  paragraphe  : ce  chapitre,  ce  discourt 
est  paragraphe  : celle  loi  est  paragraphe. 

Paragraphement,  s,  ni.;  action  de  paragrapher;- 
étal  paragraphe  : le  paragraphemeut  d'un 
chapitre,  d’un  discours,  d’une  loi. 

Paragrapher%  v.  .net.;  diviser  par  paragraphe,, 
former  dt-s  paragraphes. 

ParalU lisation,  t.  f.  ; actioa  de  paralléliser  ^ 
état  pirallélisé. 

Parnllclisê,  e,  part.  pas.  et  a Jj. ; qui  est  rendu 
parallèle,  qui  est  mis  en  parallèle,  en  compas 
raison,  sur  la  même  ligne. 

Paralléliter , v.  act.;  établir,  former  une  pa- 
ralèle,  tirer  nne  parallèle , faire  entrer  en 
parallèle;  comparer,  mettre  sur  la  même:  li- 
gne. 

Parallèlliiêi  s.  f.;  qualité  de  ce  qui  est  pa* 
rallèle. 

Paralysable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  para- 
lysé, qui  est  susceptible  de  tomber  en  p^r  a* 


PAR  449  PAR 


lysie  : celte  personne  est  périssable.  Au  fig.; 
dont  on  peut,  dont  on  doit  empêcher  l'action, 
les  moyens  d'action  cette  intrigue  est  para- 
lysa ble. 

Paralysant,  e,  adj.;  qui  paralyse.  Au  fig.;  qui 
empêche  l'action,  qui  niillifie  les  moyens 
d'action  : votre  opposition  est  parai)  • 
santé. 

Paralysateur,  s.  m.,  f.  trier;  celui,  celle  qui 
entrave  toute  action,  qui  uulllfie  tout  moyen 
daclion  : c'est  un  paralysateur. 

Parait/ talion,  s.  f.;  action  de  paralyser,  état 
paralisé  : la  paralysation  d'une  personne,  des 
moyens. 

Paralysme,  s.  m.;  système  de  paralysation.  Au 
fig.;  tout  ce  qui  tend  à empêcher,  à nullifier 
les  moyens  d'action  . ce  n’est  que  du  para- 
lysme. 

Parant,  e,  adj.;  qui  pare,  qui  préseive,  qui  ga- 
rantit : un  moyen  parant. 

Paraphe  arable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  paraphrasé,  mis  en  paraphrase,  ren- 
du ptfr  une  paraphait'. 

Paraphrasant,  e,  adj  ; qui  paraphrase  ; (saisi 
lude,  méthode  paraphrasante. 

Paraphrastment,  s.  m.  ; action  de  paraphraser; 
étal  paraphrasé  ; le  paraphrasement  d'un  dis- 
cours. 

Paraphrasiment,  adv.;  d’une  manière  paraphra- 
sée; par  la,  au  moyen  de  la  paraphrase  : 
s’exprimer  paraphrasémenl. 

Paraphrasisme,  s.  m.;  système  de  paraphrase; 
le  paraphrasisme  français,  habitude  de  para- 
phrase,  ce  qui  ne  présente  que  de  la  para 
phrase;  bon,  mauvais  paraphrasisme. 

Parasité,  s.  f.  état,  qualité  de  ce  qui  est  action 
du  parasisle. 

Parasiter,  v.  n.;  faire  le  parasite,  de  la  para- 
sité : sous  parasitez. 

Paratonnerrable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  paratonnerre,  garni  de  paratonnerre, 
préservé  par  des  paratonnerres  : cet  édifice 
est  paralonuei  rable. 

Paratonnerre,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  gar- 
ni de  patalounerres.  préservé  par  des  para- 
tonnerres : cet  édifice  est  pnratonnerré. 

Paralonncrrement,  s-  m.;  action  de  paratonner- 
rer;  état  paratonnerre  : le  paratounerrcmcnl 
d’une  maison,  d'un  édifice. 

Parntonnerrer,  v,  act.;  garnir  de  paratonnerres, 
préserver  par  des  paratouuerres  : paiaton- 
nerrer  une  maison,  un  édifice. 

Paratonnerrisme,  s.  m.;  système  de  paratonner- 
rement,  de  paratonm  rre. 

Parcnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  parqué, 
mis  en  parc,  eufermé  dans  mi  parc  ; ces  bes- 
tiaux sont  parcablcs.  Au  fig.  ; qui  peut  ê;re 
privé  de  la  liberté,  tenu  resserré,  mené,  diri- 
gé, gouverné,  parqué  connue  un  troupeau  : 
ces  populations  sont  parcablcs. 

Parcation,  s.  f.  ; action  de  parquer , état  par- 


qué : 1a  parcation  des  populations,  des  trou- 
peaux. 

Parcellable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  parcelle,  divisé  par  parcelles  : ces  terres 
sont  parecllablei. 

Parerllairement , adv.  ; d’une  manière  parcellai- 
re, par  parcelles. 

Parcellation,  s.  f.  ; action  de  parcellcr,  de  di  - 
viser  par  parcelles,  en  parcelles;  état  parcelle  : 
la  parcellation  des  terres. 

Parcellarité,  ».  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  ast 
parcellaire,  dans  une  division  parcellaire. 

Parctllisme,  ».  ni.  ; syrtèrac  de  parcellation, 
parcellaire. 

Parcimoniable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
rendu  parcimonieux , qui  est  susceptible  de 
prendre  des  habitudes  de  parcimonie  : cette 
personne  est  pareinioniable.  dam  quoi  ou 
peut  apporter  quelque  parcimonie  ; ces  cho- 
ses sont  parcimoniables. 

Parcimonié,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  fait 
fait  avec  parcimonie  ; res  choses  sont  parci- 
moniées,  trop  parcimoniées. 

Parcimonie!,  le,  adj.;  de  parcimonie,  qni  est, 
qui  lient  de  la  parcimonie,  qui  la  marque  : 
mi  vice  parcimonie!. 

Pareimnnier,  v.  acl.  et  pr.,  se — ; rendre,  de- 
venir parcimonieux;  inculquer,  prendre  de  la 
parcimonie , des  habitudes  de  parcimonie. 
Meut,  faire  de  la  parcimonie,  agir  avec  parci- 
monie, user  de  parcimonie  : sous  parcimo- 
nies. 

Parcimonieusement,  adv.  ; d’une  manière  par- 
cimonieuse ; vous  faites  trop  parcimonieuse- 
ment les  choses. 

Parcimonisme,  s.  m.;  système  de  parcimonie, 
son  vice;  ce  qui  n'est,  ne  présente  qu'une 
continuelle  parcimonie  : ce  n'est  que  du  par- 
rimonisme. 

Parcourable,  adj.  des  2 g.  ; qui  pC„|  é|re  p,r_ 
couru,  que  l'on  doit  parcourir  ; re|  espace 
est  parcourable. 

Pardonnant,  e,  adj.;  qui  pardonne  ; une  bonté 
et  la  plus  pardonnante  tolérance  sont  néces- 
saires a I homme;  parce  que  s’il  n’a  pas  ces 
qualités  on  ne  lui  pardonnera  rien. 

Pardonneitse,  s.  f.  ; de  pardonneur,  celle  qui  par- 
dounc  : relie  femmr  est  pardunneuse. 

Parenthitable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  parenthèse,  mis  en  parenthèse,  entré 
parenthèses  ; ces  mots  sont  parentliésables. 

Parenthcsation,  ».  f.  ; action  de  parenlhéier; 
état  parenthésé  : la  parenlhésalion  des  mots’ 

Parenlhé té,  e.  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis, 
placé  en  parenthèse , qui  forme  une  paren- 
thèse : ces  mois  sont  parenthèses. 

Parenlbésr’ment,  adv.;  d’une  manière  parenlhé- 
sée,  par  pan  iilhcve,  en  parenthèse. 

Parenthéser , v.  act.;  faire  une  parentbè.e,  met. 
ire  en  parenthèse,  enfermer  dans  une  paren- 
thèse : parciithrser  un  mol,  une  phrase 
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Parenthésin ne,  >.  m.;  système  d’usage  de  pa- 
renthèse. 

Paressable,  adj.  des  S g.  ; qui  peut  être  reodu 
paresseux,  qui  est  susceptible  de  détenir  pa- 
resseux : cet  homme  est  paressakle. 

Paressant,  e,  part.  pat.  et  adj.;  qui  fait  l'artion 
de  paresser  ; qui  rend  paresseux,  qui  cause, 
amène  la  paresse  : ce  sont  des  habitudes  pa- 
ressantes. 

Paressé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  paresseux,  qui  est  porté  à la  paresse  : 
cette  persoune  est  bien  paressée.  qui  est  fait 
avec  paresse. 

Paresser,  v.  aet.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
paresseux  ; adonner,  s’adonner  à la  paresse  : 
paresser  une  jeune  personne.  N.,  faire  le  pa- 
resseux, croupir  dans  la  paresse  ; vous  pares- 
se*. 

Paressisme,  S.  m.;  système  de  paresse,  son  vice; 
incessante  paresse. 

Pariable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être  parié, 
ce  qui  peut  être  l'objet  d'un  pari  : celte  chose 
est  pariable. 

Parialisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  paria,  qui  est  placé,  qui  est  tombé 
dans  la  dernière  classe  des  êtres.  Au  fig  : qui 
est  tombé  dans  le  dernier  avilissement  : cette 
personne  est  pariatisée. 

Pariatiser,  v.  act.  et  pr.,  se  - ; rendre,  devenir 
paria  ; placer,  mériter  être  dans  la  dernière 
classe  des  êtres.  Au  Dg.  : jeter,  tomber  dans 
le  dernier  avilissement  : l'homme  ne  se  pana- 
tiae  que  par  l’immoralité  et  tous  les  vices  doul 
elle  se  cortège  ; et  il  ne  s'illustre  que  par  les 
vertus  et  les  nobles  actions  de  la  vie. 

Parialisme,  s.  m.  ; ce  qui  n’est  qu'une  conti- 
nuelle action  de  paria,  de  bassesse  at  d'avi. 
lissement  : ce  n'est  que  du  pariatisme. 

Parilable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  parité, 
qui  est  susceptible  d’entrer  dans  une  égalité 
de  même  qualité,  de  même  nature  : ces  cho- 
ses sont  paritables. 

Parité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a de  la  parité, 
qui  a une  égalité  de  qualité,  de  nature  : ces 
choses  sont  biens  paritées. 

Pariter,  v.  act.  et  pr.,  se — ; donner,  prendre 
de  la  parité. 

Parjurabie,  adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible  de 
se  parjurer,  que  l'on  peut  porter  à un  par 
jure  : cette  personnne  eat  parjurable. 

Parjurant,  e,  adj-  ; qui  cause  un  parjure,  qui 
fait  violer  un  serment  : il  est  d’une  mauvaise 
foi  parjuraole.  qui  constitue  le  parjure  : c'est 
un  acte  parjurant. 

Parjuralion,  s.  f.;  action  de  se  parjurer  : sa  par- 
juration. 

Parlemeniairemeni,  adv.  ; d'une  manière  parle- 
mentaire : discuter  parlemenlairenieui. 

Parlementarisme,  s.  m,  ; système  patlewcn 
taire. 

Parlementant <*,  ».  f.  ; état,  qualité  de  (e  qui  est 
parlementaire,  selon  le»  règle»,  le»  usages,  le» 
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haLitudes  parlementaires  : la  parlcmeutarilé 
d'une  disculion. 

Parlotcment,  s.  m.;  action  de  parloter  : il  fati- 
gue par  son  parlotemrnt. 

Parloter,  v.  n.;  parler  beaucoup  sans  rien  dire 
de  sensé,  fatiguer  son  monde  par  beaucoup 
de  paroles  inutiles  : vous  ne  faites  que  parlu- 
ter,  vous  parloter  ennuyeusement. 

Parodiable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  paro- 
dié , que  l'on  doit  parodier  ; celte  personne 
est  parodiable. 

Parodiquement,  adv.;  d'uoe  manière  parodique, 
par  la  parodie,  avec  parodie. 

Parodisme,  s.  m.;  système  de  parodie. 

Paroissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  paroisse,  divisé  en  paroisses,  par  parois- 
se : cette  ville  est  paroissable.  que  l’on  doit 
obliger  à des  devo.rs  religieux  de  paroisse  , 
qu’il  est  nécessaire  d'aliacher  à une  paroisse  : 
prêtres  paroissabtes. 

Paroisse,  e,  pari-  pas.  et  adj.;  qui  est  divisé  en 
paroisse,  par  paroisse  : cette  ville  esl  parois- 
sée.  qui  est  atlaché  à une  paroisse,  qui  des- 
sort une  paroisse  : un  prêtre  paroisse,  bien 
paroissé,  qui  a une  bonne  paroisse. 

Paroissemenl,  s.  m.;  action  de  paroisser  ; état 
paroissé  : son  paroissemenl. 

Paroisser,  v.  act.  cl  pr.,  se — ; diviser  en  pa- 
roisses , par  pasoisse  ; paroisser  une  ville, 
fixer,  se  fixer  sur  une  paroisse;  obliger,  s’o- 
bliger à drs  devoirs  de  paroisse  ; attacher, 
s'attacher  à une  paroisse  pour  la  desservir  ; 
paroisser  un  prêtre. 

Paroissiaux,  adj.,  pluriel  de  paroissial  -.  devoirs, 
droits,  profits,  bénéfices  paroissiaux. 

Paroissisme,  s.  m.;  système  de  paroissemenl. 

Parquetable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  par- 
queté, que  l'on  doit  parqueter  : cet  apparte- 
ment est  parquetable. 

Parquettemevt,  s.  m.;  action  de  parqueter;  état 
parqueté  : le  parqueltement  d’un  apparte- 
ment. 

Parsemabte,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  ne  doit  être 
que  parsemé  : cette  chose  n’est  que  parsema- 
ble. 

Parsêmement,  s.  m.  ; action  de  parsemer  ; état 
parsemé  : le  parsémement  d’une  graine. 

Parlerrisation,  s.  f.  ; action  de  parterriser  : la 
parterrisation  d'un  terreio. 

Parterrisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis, 
couvert!  en  parterre  : portion  de  jardin  par- 
lerrisée. 

Parterriser,  v.  acl.  ; mettre,  convertir  en  par- 
terre ; parterriser  un  terrein,  tout  ou  partie 
d’un  jardin. 

Partialisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  par- 
tialité, facilement  rendu  partial,  qui  est  sus- 
ceptible de  partialité  ; cet  humilie  est  partia- 
lisable. 

Pariialisant,  e,  pari.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’ac- 
t ion  de  parlialiser,  de  se  pai  lialiser;  qui  cause, 
engendre,  la  partialité  : vous  entrer  dans  des 
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préférences,  dans  des  considérations,  dans  des 
faiblesses  toujours  (partialisantes  : l'égoïsme 
est  toujours  parttalisaot. 

Partialité,  e,  part.  pas.  et  adj . ; qui  est  rendu, 
devenu  partial;  ce  qui  est  fait  avec  partialité. 

Partialiser,  v.  act.  et  pr.,  se—  ; rendre,  deve- 
nir partial  ; donner,  prendre  de  la  partialité  : 
vous  le  partialisez,  vous  vous  partiaüsez.  N., 
faire  de  la  partialité,  agir  partialemet  ; don- 
ner, accorder  partialement  sans  avoir  egard 
au  droit,  à ta  justice  : vous  partialisez. 

Parlialismc,  s.  m.;  système  de  partialité,  son 
vice,  continuelle  partialité;  ce  qui  a 'est,  ne 
présente  que  de  la  partialité  : cc  n'est  que  du 
parlialismc. 

Panibilité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  par* 
tible. 

Particularisablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  particularisé;  dont  ou  doit  faire  ap 
plication  particulière. 

Particularisation,  s.  f.  ; action  de  particulariser; 
état  particularisé. 

Pariicuté,  e,  adj.;  qui  est  précédé  d’une,  de  la 
particule  : des  noms  particulés. 

Parvenable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  parvenir, 
arriver  au  terme,  au  but,  à sa  destination  : cel 
homme  est  parvenable  : celle  lettre  est  par- 
venable. 

Pasquinement,  s.  m.;  action  de  pasquiner,  de 
faire  le  pasquin  : vos  continuels  pasquine- 
ments  fatiguent. 

Pasquiner , v.  n.  ; faire  le  pasquin , se  livrer  b 
des  pasquinades  : vous  pasquinez. 

Passemcntable,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être, 
doit  être  passementé. 

Pus  lamentation , s.  f.  ; action  de  passementer  ; 
élut  passemenlé. 

Passibilisé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu 
passible  d'infliction , de  condamnation , de 
peines,  susceptible  de  souffrir  : cette  personne 
est  passibilisée. 

Passibiliser,  v.  act.;  rendre  passible  d’iaflic- 
tion,  de  condamnation  de  peines  , susceptible 
de  souffrir  : passibiliser  un  fonctionnaire,  un 
magistrat. 

Passion  alisme,  s.  m.  ; système  de  passionalitc 
qui  tend  à faire  agir  par  la  passion. 

Passionalité , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
passionel,  de  ce  qui  ne  montre  que  de  la  pas- 
sion. 

Passioaisme,  s.  m.,  ce  qui  n'est,  ne  préseute 
que  de  la  passion;  continuelle  action  des  pas- 
sion : c’est  du  passionisme. 

Passionable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  pas- 
sionné, qui  est  susceptible  de  passions,  d’une 
grande  passion  : celte  personne  est  très  pas- 
sionoable. 

Passionnant,  e , adj.  ; qui  passionne,  qui  cause 
des  passions,  qui  fait  naître  une  grande  pas- 
sion : c’est  une  beauté  passionnante. 

as sionnel,  le,  adj.;  de  pission,  qui  est,  qui 
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tient  de  la  passion,  qui  la  marque,  qui  est 
résultat  de  passion. 

Passionnellement,  adv.;  d'une  manière  passion- 
nel; par  le  moyen,  par  l'action  des  passions  : 
il  faisait  mouvoir  passionnellement  les  hom- 
mes. 

Passivité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
passif,  qui  est  à une  inactivité,  à une  inaction 
d'esprit,  qui  est  insouciant,  dont  i’imnginaliou 
est  nulle:  cette  personne  est  passiviséc. 

Passiviscr,  v.  act.  et,  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
passif,  insouciant  inactif;  détruire,  perdre, 
empêcher  l'activité,  l'action  de  finlelligence 
et  de  l'esprit  ; rendre,  devenir  moralement 
nul , ne  donner,  ne  prendre  qu'une  action 
d’automat  té  : ce  jeune  homme,  ce  vieillard 
sc  passivise. 

Passivisme,  s m.;  caractère  de  l'homme  passif; 
continuelle  passivité,  son  vice. 

Passivité , s.  f.;  état  passif , d'insouciance,  d’inac- 
tivité morale. 

Pastoralisaiion,  $.  f.  ; action  de  pastoraliser; 
éiat  paitoralisé  ; la  pastoralisaiion  du  style. 

Pasloralisé,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  est  rendu 
pastoral,  champêtre,  qui  a,  qui  présente  de 
ta  pasturalilé,  une  bonté,  une  simplicité  cham- 
pêtre ; vie,  mœurs  pastoral isées. 

Pastoraliser,  v.  act.  et  pr.,  se—;  rendre,  de- 
venir, pastoral  ; donner,  prendre  de  la  pas- 
toralité , la  bonté,  la  simplicité  champêtre: 
pastoraliser  scs  goûts,  scs  mœurs,  ses  habitu- 
des, sa  manière  de  vivre,  son  style. 

Pastoralisme,  subst.  masc.;  système  de  pastora- 
lisation. 

Pastor alité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  pas- 
toral, de  ce  qui  est  de  la  bonté,  de  la  simpli- 
cité champêtre. 

Patelinement,  adv.;  d’une  manière  pateline,  in-* 
sinuaule,  artificieuse  : cet  homme  ne  vous 
parle,  n'agit  que  patelinement. 

Patenôtrer , v.  n.;  expression  pop.;  dire  des  pa- 
nôtres,  beaucoup  de  prières.  Au  fig.  : gronder, 
murmurer  entre  ses  dents  : vous  patenôtrez  : 
on  doit  toujours  sc  méfier  des  gens  qui  ne  font 
que  patenôtrer,  sc  sont  presque  toujours  des 
hypocrites. 

Patenôtreur,  s.  m.,  f.  se;  express,  pop.,  celui, 
celle  qui  ne  fait  que  dire  des  patenôtres  : les 
gens  patenôtreurs  ne  sont  pas  toujours  picnx, 
et  le  plus  souveut  ils  patenôtrent  plus  par 
hypocrisie  que  par  piété. 

Patentation , s.  f.;  action  de  patenter;  de  mettre 
à la  patente,  de  faire  payer  patente;  état  pa- 
tenté : la  patentation  des  états  industriels, 
des  personnes  faisant  un  état,  se  livrant  à une 
industrie  commerciale. 

Patentisme,  s.  m.;  système  de  patente,  de  paten- 
tation. 

Paternellisc,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
paternel , qui  présente  toute  la  bonté , toute 
la  sollicitude  d’un  père;  des  soins  pataruel- 
lisés. 
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Palemelliier,  v.  act.  et  pr.,  »e— ; fendre,  deve- 
nir paternel  ; donner,  prendre  de  la  pater- 
nellité , agir  avec  la  borné,  la  justice,  la  bien- 
veillance, la  sollicitude  d'un  père  : un  prince 
n'est  l’ami  du  peuple  , ne  peut  en  èlre  con- 
sidéré comme  le  pire , qu  eutant  qu’il  paler- 
nellise  son  action  personnelle,  celle  du  gouver- 
nement ; qu’aulant  qu’il  étend  également  à 
tous  sa  bienveillance  et  sa  sollicitude. 

PaterneWsme,  ».  m.;  incessante  palernellité,  ce 
qui  ne  présente  qu'une  cortinuelle  sollicitude 
paternelle  : c’est  du  paternellisme. 

Paternellilé  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
paternel.  _ j 

Paihétitation , ».  f.  ; action  de  pathétiser  ; état 
pathétisé  : la  pathétisalion  du  stjle. 

Pailiêtisi  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
pathétique  : un  style  pathèlisé  : un  récit  palhé 
tisé. 

Pathétiser , V.  act.  ; rendre  pathétique,  propre  à 
remuer  , à émouvoir  : pathétiser  un  discours, 
un  sermoo.  Neul.  ; faire  du  pathétisme  : vou* 
palbétisei. 

Paihoscr , V.  neut.  ; faire  du  pathos  i vous  pa- 
tbosez. 

Patoisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  patoisé, 
écrit,  rendu  en  patois  : cc  récit  est  patoisable. 

Patoisé,  e,  part.  pas.  et  adj.',  q i est  écrit,  rendu 
en  patois  : des  chansons  patoisées. 

Paloitement,  s.  m.  ; action  de  patoiser  ; état  pa- 
toisé  : le  paloisemenl  du  style,  d’un  récit. 

Patoiser,  ».  act.  ; écrire,  rendre  en  patois  : pa- 
toiser le  style  , un  récit , des  chansons.  Neul.  ; 
faire  du  patois,  parler  patois  : vous  patoiser. 

°alouillable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  patouillé;  ce  minerai  est  palouillable. 

Patouillage , s.  m.  ; action  de  paiouiller  ; état 
patouillé  : le  patouillage  du  minerai  : un  bon 
patouillage. 

Patouillé,  e,  part.  pas.  et  adj.  masc.  ; qui  est 
séparé  de  la  partie  terreuse  : ce  minerai  est 
bien  patouillé. 

Paiouiller,  ».  aet.;  séparer  la  terre’de  la  reine  de 
fer  : paiouiller  du  minerai. 

Patriarchalitation,  ».  f.;  action  de  patriarchiser  ; 
étal  patriareltisé  : la  patriarchisalion  du  carac- 
tère, des  mœurs. 

fatnarcAalisc,  e.  part,  pas  et  aüj.;  qui  «t  rendu 
patriarchal  : un  caractère  patriarchalisé  : des 
mœurs  patriarchalisées. 

Patriarchaiiser , ».  act.  et  pr.  , s’—;  rendre, 
devenir  patriarchal  ; donner , prendre  de  1a 
patriarcbaliié  : pniriatchaliser  son  caractère, 
ses  mœurs. 

Patriarchnlhmr,  s.  m ; système  de  patriarehali- 
sation, 

Pairiarrhitlilé , ».  f : êial , qualité  de  ee  qui  e-l 
patriarrhal  : la  painarclialité  de  son  style,  de 
ses  mandemenis. 

Pairiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  èlre 
patrie,  mi? , pincé  dans  une  patrie  , à qui  on 
doit  donner,  assigner  une  patrie;  que  l’on  doit 
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former  en  patrie  : cet  homme , ce  peuple , ce 
pays  est  patriable. 

Patriant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qni  hit  faction  de 
patrier  , de  se  patrier  ; qui  érige  une  patrie, 
en  patrie  , qui  donne,  assigne  une  pairie  : un 
traité , un  acte  politique  patriant.  qui  fixe 
dans  la  patrie , qui  attache  à la  patrie  : une 
liberté,  des  lois  palrianles. 

Patriation,  s.  f.;  actioa  de  patrier;  état  patrie. 

Patricidanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  1 action 
de  patricidcr  ; qui  attente  à la  patrie  ; c'est 
un  acte  patricidanl.  qui  tend  à nuire  à la  pa- 
trie, à la  troubler,  à la  renverser  : trahison, 
gouvernement  patricidanl. 

Palricidation,  ».  f.;  action  do  patricider. 

Palricidtr,  v.  neut.;  attenter  à la  patrie,  »e  liv- 
rer h une  action  nuisible  à la  patrie,  agir  con- 
tre la  patrie  ; vou»  patricider. 

Patricidisme,  ».  m.;  continuel  attentat  à le  patrie, 
ce  qui  ne  présente  qu'une  continuelle  action 
contraire,  nuisible  à la  patrie,  affreux  système 
de  palricidation  : ce  n’est  que  du  patricidisme. 

Patrie,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a une  patrie, 
qui  est  fixé  dans  une , dans  la  patrie  ; qui  est 
forme,  érigé  en  pairie  : ce  peuple,  ces  homme» 
soal  palriés  : ces  contrées  sont  patriées. 

Patrier,  v.  act.  et  pr.  , se — ; donner  , assigner 
une  patrie;  fixer,  se  fixer  dans  une  patrie; 
former,  eriger  une  patrie , en  patrie  : patrier 
des  hommes  , un  peuple,  des  contrées. 

Palrimonialisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  pxlrimouialité , rendu  patrimouial  : 
cet  biens  sont  patrimonialisablrs. 

Patrimonialisalion , s.  f.  ; action  de  patrimonia- 
hier;  é at  patrimonialisé  : la  patrimonialisalion 
des  biens. 

Patrimonialisme.s.  m ; système  de  palrimoniali- 
sation. 

Patriolieidnnt,  e,  part,  pr.  et  adj.;  qui  fait  fac- 
tion de  palrioticider  ; qui  traque  , persécute 
les  patriotes,  qui  cause,  amèDe  contre  eux  la 
persécution,  I»  destruction  : des  mesures , des 
lois  palriolicidsnies. 

Patrioticidation  , s f ; action  de  palrioticider. 

Patrioticide,  s.  des  2 g.;  celui,  celle  qui  traque, 
qui  persécute,  fait  périr  les  patriotes,  est  aussi 
adjectif. 

Palrioticider,  ».  act.  ; traquer,  persécuter,  faire 
périr  les  pairiots  : vous  patrioticidez. 

Patrioticidisme , »,m.;  système  qui  a [mur  objet 
la  persécution,  la  destruction  des  pairiotes. 

Patrioticité;  s.  f.;  étal,  qualité  de  sc  qui  est  pa- 
triotique : 1a  paliioticilè  du  caractère,  de 
l'action. 

Pahiolitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  patrio- 
tisé , rendu  patriote , ami  de  la  patrie  , qni 
est  susceptible  de  dévouement  k la  patrie  ; cet 
homme  est  patriotisable, 

Patriotisaut , e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’action 
de  palriotiscr,  de  se  patrioliser  ; qui  rend 
patriote,  qui  attache  à la  patrie  : In  liberté  est 
toujours  patriolisante,  parce  que  partout  elle 
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fait  planer  l'intérét  général , et  parce  que  tou- 
jours elle  alUche  an  »ol. 

Palrioli talion , I.  f.  ; action  de  palriotiser;  étal 
patriolué  : la  pairiolisation  de*  personnes. 

Patriotisé,  e , pari.  pas.  et  adj.  j qui  eai  rendu, 
devenu  patriote  , patriotique;  qui  a le  senti- 
ment , l'amour  de  la  pairie,  qui  est  attaché, 
dévoué  à la  patrie  ; aet  homme  eal  bien  pa- 
Iriotiic. 

Patriotiaer,  v.  act-  et  pron.,  se — ; rendre,  de- 
venir patriote,  patriotique  , ami  de  la  patrie, 
dévoué  à la  patrie  ; inspirer  le  sentiment, 

1 amour  de  la  patrie  ; dunner,  causer,  prendre 
de  la  palrioticilé  : patriotiaer  l’armée , un 
peuple.  Neut.  ; faire  le  patriote,  acte  de  pa- 
triotisme : vou»  patriotisez. 

Patronablt , adj.  des  S g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  , mérite  être  palronc  , protégé  par  quel- 
qu’un : celle  personne  est  patrouable. 

Patroné,  e,  part.  paj.  et  adj  ; qui  a ua  palro- 
nage,  la  protection  de  quelqu'un  : cette  per- 
sonne est  bien,  avantageusement  patronée. 

Patroner,  v,  act.;  prendre  quelqu’un  sous  son 
patronage,  protéger  quelqu’un  : patroner  une 
personne. 

Patronisme,  subst.  masc.;  système  de  patro- 
nage. 

Pàturable,  adj.  des  2 g.,  que  l’on  peut,  que 
Ion  doit  faire  pâturer,  où  l’on  peut  faire  pi- 
lurer  les  bestiaux  ; ce  pré  est  pàturable. 

Paupérisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  pau 
périsé,  rendu  pauvre,  qui  peut  tomber  dans 
la  pauvreté  : l'homme  est  paupérisable,  par 
la  paresse,  par  la  prodigalité,  par  l'incou 
duite  et  par  l’inintelligence  dans  le  tra- 
vail. 

Paupérisamment , adv.;  d'une  maniéré  paupé- 
risante. 

Paupérisant,  e,  part.  prés,  et  adj  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  paupéi  iser,  de  se  pau|iériser  ; qui 
paupérise,  rend  pauvre  ; qui  cause,  amène 
la  pauvreté  : un  paupéiisam  désordre. 

Paupérisation , s.  f. ; action  de  paupériser,  de 
rendre  pauvre  ; état  paupérisé  : la  paupéri- 
sation d’un  peuple. 

Paupérisé , e,  part,  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  pauvre,  qui  est  tombé  dans  la  pau- 
vreté, l'indigence  : ce  peuple,  cet  Iroinmn  est 
paupérisé. 

Paupériser,  v.  act  et  pr„  se — ; rendre,  deve- 
nir pauvre  ; causer  la  pauvreté  , l'indigence  , 
tomber  dans  l’uue  et  l'autre;  détruire  l’ai 
sauce  , ses  cames  , ses  moyens  d’alimen- 
tation. 

patjsanesqne,  adj.  des  2 g ; qui  tient  du  pas- 
sait : manières,  habitudes  piysjoev]  -es 

Pagsanrsqnement , adv  ; d'uue  manière  paysa- 
nesque,  avec  des  habitudes  paysanesques. 

P opsoniser,  v.  neut,;  faite  le  paysan,  agir,  vi- 
vre en  paysan  : vous  paysanisrz. 

faysamtement,  adv. j il'une  manière  paysanne  ; 
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vous  agissez,  vous  vivez  paysaunemenl,  en 
paysaD. 

Piageakle,  adj.  dea  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  péagé,  soumis,  assujéti  a un  péage  ; ce 
pont,  ce  passage  est  péagethlc. 

Péagé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  soumis,  as- 
sujéti  à un  péage,  pour  lequel  ou  doit  un 
péage  : ce  pool  est  péagé. 

Péager,  v.  act.;  établir  un  péage,  soumettre, 
assujétir  à un  péage  : péager  un  pont,  un  pas- 
sage. 

Péagisme,%. m.;  système  de  péage. 

Peccabiliti,  a.  f.,  état  peccable,  de  celui  qui 
pècbe. 

Peccadiller,  v.  neut.;  faire  des  fautes  légères, 
de  la  peccadille  .-vous  peccadilles. 

Peccadillité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  n'est 
que  de  la  peccadille,  faute  légère. 

Péehable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
péché  : cet  étang  est  pècbable. 

Pecloralime,  s.  m.;  système  pectoral,  do  gué- 
rison des  maux  de  poitrine. 

Pectoralité,  s.  f.;  état;  qualité  de  ce  qui  est 
pectoral. 

Péculer,  v.  neut.;  amasser  un  pécule  par  son 
travail  ; vous  péculez. 

Pécuniarisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
pécuniaire,  propre  a produire  de  l'argent  : ce 
travail  est  pécuniarisé.  qui  est  fait  avec  de 
l’argent,  par  de  l’argent  ; ces  secours  sont  pé- 
runiarbés. 

Pécuniariser,  v.  act.;  rrudre  pécuniaire,  pro- 
pre à produire  de  l’argent  ; pécuniariser  on 
travail,  faire  avec  de  l’argent,  par  le  moyen 
de  l’argent  : pécuniariser  des  secouis. 

Pécnniarisme,  s.  masc.;  système  pécuniaire. 

Pécuinarilé,  s,  f.;  état , qualité  de  ce  qui  est  pé- 
cuniaire: la  pccuniaritc  du  travail,  des  se- 
cours. 

Pédagoguemcnt,  adv.;  d'une  manière  péda- 
gogue. 

Pcdagogutr , v.  neut.;  faire  lo  pédagogue,  pren- 
dre le  ton,  le  ridicule  d’un  pédagogue  : vous 
pédagogues, 

Pcdagogitmr,  s.  ni.;  caractère,  Ion  d'un  péda- 
gogue, habitude  de  pédaguguer. 

Pt  dcniificalinn,  s.  f ; action  de  pédantilier,  de 
faire  le  pédant. 

Pédenlijicr,  v.  neut.;  faire  le  pédant,  du  pédan- 
diutisme  : vous  pédenlifiez. 

Peignablr,  adj.  de«  2 g.;  qui  peut  être  peint, 
que  Ion  doit  peindre  : ces  choses  soûl  pei- 
giublut. 

Peignant, e,  adj.;  qui  peint,  qui  dé.  rit,  qui  l*e- 
piésenle,  qui  rend  bien  à l'esprit  : cette  nar- 
ration e»t  Itirn,  cxucleairïil  peignante. 

tPtinable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  éti-e  pcîué,  qui 
c,t  susceptible  de  su  tourmenter  facilement 
l’e  prit. 

Peinant,  e,  adj.;  qui  peine,  qui  cause,  douue, 

| fait  de  la  peine  , qui  occasionne  ua  tourment 
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d'esprit , des  chagrina  : ce  malheur  est  des 
plus  peinant  : dire  des  choses  peinantes. 

Peineutemenl,  adv.  ; d'une  maniéré  peioeuse, 
avec  peine  : il  marche,  il  se  traine  peineu- 
setnent  : cette  personne  vit  peineusement  : 
diminutif  de  péniblement. 

Peineuz,  te,  adj  ; qui  donne  de  la  peine  : uti 
travail  peineux.  diminutif  de  pénible. 

Pile-mélable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  péle-mélè,  mis  dans  un  pêle-mêle,  dont 
on  doit  faire  on  pêle-mêle  : toutes  ces  choses 
sont  pêle-mêlables. 

Pile-mélé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  pêle- 
mêle,  dans  un  pêle-mêle  ; ces  choses  sont 
pêle-mélées,  trop  pêle-mèlées  : cette  société 
est  bien  pêle-mèlée,  trop. 

File-miler,  v.  act.  et  pr.  se, — ; faire  un  pêle- 
mêle  ; mettre,  entrer  en  pêle-mêle  : pèle-mé 
1er  les  personnes,  les  choses  : ces  personnes  se 
pêle-mêle  : celte  société  se  pêle-mêle  trop. 

Pile-mélisme,  s.  masc  ; système  de  pêle-mêle, 
son  vice. 

Pellitsé, e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  vêtu,  cou- 
vert de  pelisse  : oette  personne  est  toujours 
chaudement,  richement  pellissée. 

Fcllisser,  v.  act.  et  pr.  se., — ; vêtir,  couvrir  ; se 
couvrir  de  pelisse. 

Pelolonnable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  pelotonnée,  mis,  lormé  an  peloton  : 
cette  troupe  est  pelolonnable. 

Peloiomement,  s.  masc.;  action  de  pelotonner, 
état  pelotonné  : le  pelolonnemcut  d’une 
troupe,  d'un  corps  de  troupe. 

Pelousable,  adj.  des  3 g,;  qui  peut  être,  doit 
être  pelouse,  couvert  de  pelouse,  qui  est  sus- 
ceptible de  sepelouser  : ce  terrein  est  petou- 
sahle. 

Pelousé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  couveit, 
garni  de  pelouse  : ce  terrein  est  pelousé  , bien 
pelousé. 

Pelousetnent,  s.  masc.;  action  de  pelouser;  état 
pelousé  : le  petousemeul  d’un  terrein, 

Pelouser,?.  act.  et  pr.  se, — ; garnir,  couvrir; 
se  garnir,  se  couvrir  de  pelouse  : | elousrr 
un  terrein  : ce  terrein  se  pelouse  bien. 

Peluchement,  s.  m.;  action  de  pelucher  ; état  pe- 
luché. 

Pénalisable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  è:re  , doit I 
être  pénalité  , rendu  pénal , propre  à infli- 
ger une  peine  : les  lois  sont  graduellement 
pénalisai  îles.  Qui  doit  être  frappé  de  con- 
damnation , de  peines  : les  moindres  fhe- 
faitt  publics  sont  péualisables. 

pénalisation , ».  f.  ; action  de  pénaliser,  de  ren 
dre  pénal,  état  pénalisé;  action  de  faire  su- 
bir  une  peine,  d'attacher  une  peine  à un  fait  : 
la  pénalisation  de  la  loi , d'un  méfait  , d'un 
crime. 

Pénalité  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
pénal,  qui  porte,  inflige  une  peine  , qui  as*u- 
jélit  h une  peine  : nue  loi  sagement  pénalisée. 
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qui  fait  encourir  une  condamnation  de  peine  : 
un  méfait  pénalisé. 

Pénaliser  , v.  act.  ; rendre  penal,  propre  , de 
natuie  à frapper  de  peine , à faite  subir 
une'  peine  : pénaliser  les  lois.  Infliger  une 
peine  , assujétir  à une  peine,  rendre  passible 
d’une  peine  : pénaliser  le  méfait,  le  crime 
suivant  scs  circonstances. 

Pcn alisme,  s.  m.  ; système  de  pénalité. 

Penaud er , v.  n.  ; faire  le  penaud  , l’embarrasse, 
le  honteux,  l’interdit  : tou»  penaudez. 

P end  table,  adj.  des  2 g.  ; qui  peu!  être  penché, 
que  l’on  doit  faire  pencher;  qui  peut  pen- 
cher, qui  e»t  susceptible  de  pencher  : celte 
chose  est  pemhable. 

Pendulé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  orné 
d’une  pendule , de  pendules  : une  cheminée 
pendulée  , qui  a la  forme  d’une  pendule 

Pendulement  y s.  m.  ; action  de  penduler  ; état 
pendulé. 

Penduler,  v.  act.  ; faire  une  pendule,  donner 
une  forme  de  pendule  , orner  d'une  pendule  , 
de  pendules  : penduler  une  cheminée,  un  ap- 
partement. 

Pen d literie , t.  f.  ; commerce  de  pendules,  lieu 
où  l’on  place  les  pendules,  magasin  de  pendu- 
les. 

Pendnliste , s.  des  2 g.  ; marchaud,  fabricant  de 
pendules. 

Pénéirativemènt , adr.  ; d'une  manière  pénetra- 
tiv«ï,  avec  pénétration. 

Pénibilité  ,e,  part.  pas.  et  adj.  ;qui  est  rendu, 
devenu  pénible. 

Pénibiliser , v.  act.  et  pr.,  s’ — ; devenir  péni- 
ble, difficile  : ce  travail  se  pénibilisc  de  plus 
en  plus. 

Pénibilité,  s.  f. ; état,  qualité  de  ce  qui  est  pé- 
nible : la  pénibilité  d un  travail. 

Péninsnlé,  e,  adj.;  qui  est  en  péninsule,  qui 
forme  une  péninsule  : une  terre  péiiinsnlée. 

Péninsulement , s.  m.  ; état  péuinsulé  : le  péniu- 
sulemcnt  d’un  pays., 

Pénintulisme , s.  m.:  système  d’action  par  la  pé- 
ninsule. 

Pénitcmment,  adv.  ; d’une  manière  pénitente,  en 
pénitent  î il  vit  p-nitemment. 

Pénitenrable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  pénitence , qui  mérite  d’être  mis  en  pé- 
nitence : eet  enfant  est  pénilençablc. 

Pénitencé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis  en 
pénitence,  qui  a,  à qui  on  a imposé  une  péni- 
tence : cot  enlant  est  trop  pénitencé. 

Péniioicer , v.  art.  ; mettre  en  pénitence , faire 
subir  une  péuitence  , imposer  , infliger  une 
pénitence  : pénilenccr  lin  rnfant  , une  jeune 
personne. 

Pénitencisme,  s m.;  système  de  pénitence. 

Pensable,  adj.  de*  2 g.  ; ce  qui  peut  être , doit 
é>re  pensé  , ce  dont  on  doit  occuper  son  es- 
prit : cette  chose  est  pensable. 

Pemionnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doil 
être  , mérite  d éire  pensionné,  à qui  on  doit 
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accorder , donner  une  pension  : ce  militaire , 
cet  employé  est  pensionnable. 

Pensionne!,  le  , adj.;  de  pension  , qui  est  de  la 
peusion , des  pensions  , qui  concerne  la  pco- 
sion  , qui  est  relatif  aui  pensionnés  : un  ré- 
glement pension  nel. 

Pensionnellemem,  adv.;  d’une  manière  pension- 
nelle,  avec  une  pension,  par  une  pension  : ils 
ont  été  pensiontiellement  récompensés. 
Pensionnetnent  , s.  ru.  ; action  de  pensionner; 
ctal  pensionné  : le  peiisionnemeut  des  mili- 
taires, des  employés. 

Pensionnisme,  s.  m.  ; système  de  pension. 
Pensivement,  adv.;  d’une  manière  pensive  : vous 
médites  bien  pensivement. 

Ptmiriable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  pénurie, 
qui  est  susceptible  de  pénurie  , de  tomber 
dans  la  pénurie  : cette  personne  est  pénuria- 
ble. 

Pénnrianl,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  fanion 
de  pénurier , de  se  pénurier;  qui  pénurie  , 
qui  cause  , amène  la  pénurie  ; une  péuuriante 
prodigalité. 

Pénurie,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  dans  la 
pénurie,  qui  manque  des  choses  les  plus  né- 
cessaires : celle  personne  est  complètement 
pémiricc. 

Pénurier,  v.  act.  et  pr  , s" — ; causer  la  pénurie, 
tomber  dans  la  pénurie  : celui  qui  ne  ménage 
rien  pour  l'avenir  finit  par  se  pénurier. 
Pénurisme  , s.  an . ; système  qui  ne  peut  qu’ame- 
ner tue  pénurie  ; tout  ce  qui  tend  à amener 
une  pénurie. 

Pépincrité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis  en 
pcprriièie  : ce  terrein  est  pépinérisé. 
Pépinèriser,  v.  act.;  faire  une  pépinière,  mettre 
en  pépinière  : pépinèriser  uu  terrein. 

Perçable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  percé  , 
que  l'eu  doit  percer  ; cette  chose  est  perça- 
ble. 

Perceptrice , s.  f.  ; de  percepteur;  épouse  du 
percepteur. 

Percevable,  adj.  îles  2 g.  ; qui  peut  être  facile 
ment  perçu,  que  l'un  doit  percevoir  ; cet  im 
pàt  est  percevable 

Pérégrinant,  e , adj.  ; de  pèlerinage,  de  'oyage 
en  pays  étrangers  ; daus  une  vie  pérégri- 
uanle. 

Pércmplianisme.s.  ra.  ; système  de  péremption. 
Péremptorité  , s.  f.  ; état  , qualité  de  ce  qui  est 
péremptoire. 

Péréquable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
ê'rc  péréqué,  également  reparti  : cet  impôt 
est  pérèquable. 

Péréqué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  également 
reparti  : impôt  péréqué  ; charges  péréquées  : 
dans  un  pays  de  liberté  , d'égnlilé  toutes  les 
charges  publiques  sont  péréquables  et  doivent 
éirc  impartialement  peréquées. 

Prnqtu  r,  v.  act.;  répaitir  également  : péréquer 
1rs  impôts,  les  charges  publiques. 

Péréquismc , s.  lu.  ; système  de  péréquation  , 
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d'égale  répartition  de  l'impôt , des  charges 
publiques. 

Perfcctibilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
perfectible,  susceptible  de  perfection. 

Perfeetibiliser  , v.  act.  et  pron.  se — ; rendre, 
détenir  perfectible,  suscrplible  de  perfection  ; 
donner,  prendre  de  la  perfectibilité. 

Per/ectionuuble , adj.  des  2 g.  ; qui  doit  être 
peifectionué  , que  l'on  peut  perfectionner: 
ce  travail , celte  machine  est  perfeclionna- 
ble. 

Perfectionnant , e , adj.  ; qui  perfectionne  , qui 
donne  de  la  perfection  ; une  adresse,  une  in- 
telligence perfectionnante. 

Perfectionne!,  le,  adj.;  de  perfection,  qui  est  de 
la  perfection  , qui  la  marque , la  concerne  : 
des  essais  perfrctionncls. 

Perfectionnement , adv.  ; o’une  manière  perfec- 
tionnée; par,  avec  perfection,  dans  la  perfec- 
tion : il  travail  perfectionnémenl. 

Pet  feelionneur , s.  m.  , f.  se;  celui,  celle  qui 
perfectionne,  qui  donne  aux  choses  toute  leur 
perfection. 

Perfidieusemcnt  , adv.  ; d'une  manière  perfi- 
dieuse  ; au  moyen,  par  le  moyen  de  la  perfidie  : 
vi  us  avez  obtenu,  gagné  perlidieusemrnt. 

Perfidieux  , se  , adj.  ; de  perfidie,  qui  est , qui 
lient  de  la  perfidie,  qui  cache  de  la  perfidie  : 
c'est  un  moyen  perfidieux. 

Perfidisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 
devenu  perfide;  qui  a,  qui  montre  de  la  per- 
fidie ; cette  personne  est  perlidisée. 

Perfidiser,  v.  act.  et  pron.  se — ; rendre  , deve- 
nir perfide  ; détruire  la  bonne  foi,  l'abjurer  ; 
se  livier  à nu  acte,  h uue  action  perfide  : vous 
le  pcrlidisez,  il  se  prrlidise.  Neut.  ; faire  de  la 
perfidie,  user  de  perfidie  , agir  avec  pcilidie  , 
déloyauté  : vous  perlidiscz, 

Perfidisme  , s.  m.  ; système  de  perfidie  ; conti- 
nuelle perfidie,  ce  qui  n’est , ne  présente  que 
de  la  perfidie  : ce  n’est  que  du  perfidisme. 

Pet  forabte  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  per- 
foré : celle  chose  est  perforablc. 

Pcriclilablt , adj.  des  2 g.  ; qui  est  susceptible 
de  péricliter  , de  tomber  en  ruine  : celle 
chose,  cet  édifice  est  périclilable. 

Périclité  , s.  f.  ; état  de  décadence  , de  ruine  : 
la  périclité  des  choses. 

Perihélique  , adj.  des  2 g.  ; qui  appartient  au 
périhélie  : une  ligne  périhelique. 

Perillistmt,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  périlliser,  de  préparer  uu  péril  ; qui  péril- 
lise  , qui  cause,  produit,  amène  un  péril  • 
cette  mesure  est  pcrillisanle. 

PériUité,  e , part.  pa*.  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 
devenu  périlleux  , qui  est  environné  de  pé- 
rils : celle  route  est  périllisée  par  son  inen- 
irciien.  • 

Périlliser,  v.  act.  cl  prun.  se — ; rendre,  deve- 
nir périlleux,  incllre  en  péril,  s'exposer  il  un 
péril;  environner,  s'environner  de  périls, 
créer  des  périls , tomber  dans  un  péril  : la 
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sagssse  ne  périllise  jamais  rien  ; mais  l'impru- 
dence et  l'étourderie  péni  lisent  tout. 

Périlliti,  s.  f.;  état , qualité  de  ce  qui  est  péril- 
leux : sa  périllité. 

Périmable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  périmé  : 
qui  est  susceptible  de  perdre  son  action  par  le 
temps,  qui  peut  se  détruire,  s'abolir  de  droit 
par  le  temps  : l’instance  , ce  droit , cette  ac- 
tion est  périmable. 

Périmement,  s.  m.  ; état  périmé,  destruction, 
abolition  par  le  seul  fait  du  temps  : le  péri- 
roement  d'un  droit,  d'nne  instance,  d'une  ac- 
tion en  justice. 

Piriodisable,  adj.;  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  périodisé,  rendu  périodique  : ces  publi- 
cations sont  périodisables. 

Périodhé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  périodique  ; qui  a,  qui  présente  de  la 
périodicité  : ces  publicatious  sont  périudi- 
sées. 

Pcriodistr , v.  act.;  et  prou,  se — ; rendre,  de- 
venir périodique;  donner,  prendre  de  la  pé- 
riodicité ; paraître,  produire,  faire  paraître, 
faire  produite  dans  des  temps  fixes  ; période 
ser  des  publications. 

PModitme,  s.  m.;  système  de  périodicité. 

Ptripéli ter,  v.  nent.;  faire  de  la  péripétie:  vous 
péripéliiez. 

Péripétisme,  s.  ni.  ; système  de  péripétie. 

Périphraiable,  adj'  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  périphrase  , rendu  , exprime  par  la  péri- 
phrase ; celte  pensée  est  périphrasable. 

Per iphrn tant,  e,  adj.;  qui  périphrase  ; une  lo- 
cution périphrasantc. 

Piriphrasement , s.  m.  ; action  de  péripbraser  j 
état  péripbrasé  : le  périphrasemenl  de  la  lo- 
cution, du  style. 

Pèriphrnriqut , adj.  des  2 g.;  de  péripliase,  qui 
loi  appartient  : un  tour  d’expression  , de  lo- 
cution périphratique. 

Périphraiiquemenl , adv.;  d'une  manière  péribra 
sique  , avec  périphrase , par  la  périphrase  : 
rendre,  s’exprimer  périphrasquement . 

Piriphrathme , s.  m.;  système  , habitude  de  pc 
riphrase  , ce  qui  lie  présente  que  de  la  péri- 
phrase : bon,  mauvais  périphrasismr. 

Perlable,  adj.  des  î g.;  qui  peut  être  , doit  être 
parlé;  que  l’on  doit  orner,  enrichir  de  perles. 

Qui  est  susceptible  de  se  perler. 

Pertement,  s.  m.;  action  de  perler,  de  se  perler; 
état  perlé  : le  perlement  de  cet  objet , de  ce 
bouillon,  de  toute  autre  chose. 

perlière , adj . f.  ; qui  donue  des  perles  ■ on  y 
trouve  l'hultre  perlière  qui , souvent  fournit 
des  perles  d’une  belle  qualité. 

ptrmanéisabU , adj.  des  2 g.:  qui  peut  être, 
doit* être  permanéisé,  rendu  permanent  : celle 
fonction,  cette  assemblée  est  permanéisable. 

permanèisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  permanent  , qui  a une  durée  con- 
stante ; ce*  fondions  sont  permanéisées  : 
cette  assemblée  s'est  permanéiséc. 


Permaniiier,  v.  act.  et  pron.  se—;  rendre , de- 
veuir  permanent  ; donner,  prendre  de  la  per- 
manence, une  durée  constante  ; permanéiser 
des  fonctions,  une  assemblée-  Meure , s'établir 
en  permanence:  celte per-or.ne  se  permanéise: 
vous  vous  pcrruauéisez  trop  chez  vos  connais- 
sance*. 

Peinumcisme,  s.  m.;  système  de  permanence. 

Permetlable  , adj.  des  î g ; ce  qui  peut  être, 
doit  éire  permis  : cette  chose , celte  action 
est  permetlable. 

Permettant,  »,  adj.  ; qui  permet  : uue  bonté, 
une  tolérance  permettante  : un  silence  per- 
mettant : le  temps  est  permettant , ne  contra- 
rie en  rien. 

Perpendicularii , t , part.  pats,  et  adj.;  qui  est 
rendu  perpendiculaire;  qui  est  mis,  placé  per- 
pendiculairement. 

Perptvdicularier , v.  act.  ; rendre  perpendicu- 
laire ; placer  perpendiculairement. 

Per/ictuable  , adj.  des  2 gen.;  qui , ce  qui  peut 
étie,  doit  èire  perpétué  : cet  homme  est  per- 
pétuable  daus  set  fonctions  : toutes  ces  choses 
sont  perpétuables. 

Perpétuant,  e,  adj.;  qui  perpétue,  rend  perpé- 
tuant : cette  mesure  est  perpétuante  : ce 
moyen,  ce  travail  est  perpéiuant. 

Perplexable , adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible 
de  perplexité,  de  tomber  facilement  dans  l'ir- 
résolution , l'incertitude,  dans  une  pénible  in- 
quiétude : cette  personne  est  de  sa  naltueper- 
plexable. 

Perplexant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qni  fait  faction 
de  peiplcvcr,  de  se  perplexcr;  qui  fait  tom- 
ber dans  la  perplexité  ; un  événement  per- 
plexant , une  nouvelle  perplexantc  : vous  ne 
m’nnnonrez  [dus  que  des  choses  fâcheuses,  et 
toutes  vos  lettres  sont  perplexantes. 

Perplexe,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a de  la  per- 
plexité , qui  est  à une  pénible  inquiétude  : 
celte  personne  est  bien  perplcxée. 

Perplexer,  v.  acl.  cl  pron  , se — ; rendre,  deve- 
nir perplexe  , irrésolu  , incertain,  inquiet  ; 
donner,  causer  de  la  perplexité  , une  pénible 
inquiétude;  tomber  dois  la  perplexité:  vous 
le  perplexii  : cet  homme  se  perplexe. 

Ptrronnablt,  adj.  des  ï g.;  qui  peut  être,  doit 
être  perronné  : une  entrée  perronnable. 

Perron  né,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a un  perron, 
qui  est  orné  d’un  perron,  qui  est  en  perron  : 
une  entrée  perronnée  , une  maison  perrôn- 
née  : escalier  perronné. 

Pcrrotmemenl , s.  m.;  action  de  perronner;  état 
perronué  : le  perronnnucot  d oue  eutrée, 
d'un  escalier. 

Penatiner,  v.  acl.;  faire  un  perron  , en  perron  ; 
orner  d'un  perrun  : perronner  uue  entrée, 
un  escalier,  une  maion. 

Perroquetter,  vr  n ; téprMer  machinalement  et 
de  mémoire  comme  un  perroquet  : cet  enfant 
perroquette. 

Periant,  »,  adj.;  qui  est  dans  le  gotlt  persan, 
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selon  la  mode  persane  : un  costume  perstné  : 
une  chose  persaoée. 

Peraerulable,  adj.  des  ! g.;  qui  peut  être,  doit 
être  persécuté  , recherché  minutieusement , 
arec  soin , opiniâtreté  : ces  choses  sont  per- 
aerutables. 

Peracriuiame , s.  ni.;  système  de  perserutalion 

Peraéculable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être,  mérite  être  persécuté,  vexé,  inquiété, 
tourmenté  : cette  personne  est  persécutable. 

Peraécutif,  tus,  adj.;  de  persécution,  qui  est, 
qni  lient  de  la  persécution,  qui  la  marque; 
qui  est  principe,  activité  de  persécution  : des 
réglements  persécutifs. 

Perséculiame , s.  m.;  système  de  persécution  ; 
continuelle  persécution,  ce  qui  n'est,  nr  pré- 
sente que  de  la  persécution  : ce  n’est  que  du 
persécutisme. 

Perièculivement , adv.;  d'une  manière  persécu- 
tive ; avec  persécution , par  la  persécution  : 
vous  tourmentes  persécutivement. 

Ptraivtrablc  , adj.  des  2 g.;  dans  quoi  on  peut, 
on  doit  apporter  de  la  persévérance.  ' 

Peraévéraniiame , s.  m.;  système  de  persévé- 
rance : il  faut  à l'homme  la  vertu  des  persé- 
vérances ; car  le  plus  souvent  ce  n'est  que 
par  la  persévérance  que  l'on  réussit  dans  ses 
projets , dans  ses  entreprises,  et  l'homme  ne 
doit  jamais  sortir  du  persévéranlisme  que 
commandent  les  choses. 

Ptraévéraleur,  s.  m. , f.  trie*  , celui , celle  qui 
persévère. 

Pcrsiennable , adj.  des  S g.;  qui  peut  être,  doit 
être  persienne  , fermé  par  des  persiennes , 
garni , orné  de  persiennes  : ces  croisée»  sont 
persiennables  : cette  maison  est  persiennable. 

Ptraienni , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  garni , 
orné  do  persiennes  : celte  maison  est  per  sien  • 
née  : une  maison  persiennée.  Qui  est  fermé , 
clos  par  des  persiennes  : croisée  persiennée. 
Qui  a la  forme  d’une  persienne. 

Pcnitnnment , s.  m.;  action  de  persienner;  étal 
persienne  : le  pertiennemeut  d'une  maison  , 
d'une  croisée. 

Peraienner , v.  acl. ; faire  des  persiennes,  donner 
la  forme  d'une  persienne;  garnir,  orner  de 
persiennes  ; persienner  une  maison.  Fermer, 
clore  par  des  persienues  : persienner  une  croi- 
sée , des  croisée». 

Perai/Jlable  , adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être,  mérite  être  pcrsifllé  ; celte  personne  est 
persiftlable. 

Pcnifflammtnt,  adv.;  d'une  manière  persilflante, 
eu  persifRtnt  : vous  lui  parlez,  vous  le  coin 
plimentez  persifllamment. 

Peraifflant,  e , adj.;  qui  persiffle,  qui  raille  avec 
finesse  : un  discours  persifllant , des  paroles 
persiflantes. 

Persillé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y a 
du  persil  : un  mets  persillé  ;'une  salade  per- 
sillée. 
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PertiUemtm , s.  m.;  action  de  persiller  ; état 
persillé  : le  persillement  d’une  chose. 

Perailler,  v.  act.;  mettre,  faire  entrer  du  persil 
dans  une  chose  , entourer  de  persil , mêler 
avec  du  persil  , assaisonner  de  persil. 

Peraialable,  adj. des  2 g.;  dans  quoi  on  doit  per- 
sister. 

Ptraialatuiame,  s.  m.;  système  de  persistance- 

Peraiatoteur,  a.  ra.,  f.  trie* ; celui,  celle  qui 
persiste,  qui  demeure  ferme  dans  sa  résolu- 
tion. 

Peraonnaliaaleur,  «.  m.,  f.  trie»;  celui , celle 
qui  personnalise. 

Perscwnaliaation  , ».  f . ; action  de  personnaliser. 

Peronnaliame , ».  m.;  système  de  personnalisa- 
tion : c’est  du  personnalisme. 

Perauadable,  adj.  des  2 gen.;qui  peut  être  per- 
suadé , que  l'on  peut  persuader  facilement  : 
celte  personne  est  persuadable. 

Perauaaivemeiil , adv.;  d'une  manière  persua- 
sive ; par,  avec  persnasioo. 

Perlurbabililé , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
perturbable  : la  perlurbabililé  de  l’ime  , de 
l'esprit , d'un  peuple. 

Perturbable , adj.;  de*  2.  g.;  qui  peu»  être  fa- 
cilement troublé,  qui  est  exposé  à de»  trou- 
bles , qui  est  susceptible  de  troubles. 

Perturbait f,  vet  adj.;  de  perturbation,  qui  cause 
du  trouble,  du  désordre  : des  tendances  per- 
turbâmes : un  acte  perturbait. 

Periurbuiivement , adv.  ; d'une  manière  pertur- 
balive  , par  la  perturbation,  le  trouble,  le  dé- 
sordre. 

Perturber  , v.  art . ; causer  , amener  , produire 
une  perturbation,  le  trouble,  le  désordre. 

Perverti/,  ve,  adj.  ; de  perversion,  qui  est , qui 
tient  de  la  perverrioo  , qui  1a  marque , qui  la 
propage  : des  principes  perversifs. 

Perversivemetit , adv.  ; d’une  manière  perversi- 
ve;  par  , avec  perveraioo. 

Ptrvertibilili  , s , f.;  étal,  qualité  pervertiblc. 

Péri lerlible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  perverti, 
que  l’on  peut  facilement  pervertir  : cette  per- 
soune  est  pervertible. 

Ptrvertieaanl,  e,  adj.;  qui  pervertit  ; des  exem- 
ples pervertissants. 

Peaable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , doit  être 
pesé,  livré  au  pouls. 

Pealifcrabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  pesti- 
féré, qui  est  exposé  à être  infecté  de  la  peste  ; 
ce»  lieux,  ce»  hommes  sont  pcslitérahles. 

Pealifèrniu , e,  adj.  ; qui  cause  , produit . occa- 
sionne la  peste  : des  exhalaisons  pesitféran- 
Ic». 

Peanfétation  , s.  f.  ; art-ou  de  pestiférer  ; état 
pestiféré  : U pestifcralion  d’un  heu,  d'une 
contrée. 

PcetiUmiellemenl  , adv.;  d'uue  manière  pesti- 
lentielle' 

Peuilentielliiavt , e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  fai 
l'action  do  pestilentielliser;  qui  pestilenliellise 
rend  pestilentiel , qui  douoe  une  qualité  ma 
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ligne  tenant  de  la  peste  : une  température  pes*i 
tilentielli&ante. 

Pestilmiiellité9  et  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu,  devenu  pestilentiel  , qui  a une  qualité 
maligne  tenant  de  la  peste  : l’air  est  pestilen- 
tiellisé. 

Pcslilentielliser , r.  act.  cl  pr. , s* — ; rendre, 
devenir  pestilentiel  ; donner  , prendre  une 
qualité  maligne  tenant  de  la  peste  ; l'air  se 
pestilenliellise. 

Pestilenticllité  , s*  f. ; état  , qualité  de  ce  qui  est 
pestilentiel  . sa  peslilentiellité  : In  pestilen- 
tiellité  de  l’air. 

Pélaudiérique , adj.  des  2 g.;  express,  fam.  et  de 
mépris;  de  pétaudière,  qui  ne  présente  qu’une 
pétaudière  : une  administration  pétaudiéri- 
que. 

Pétitionismc  , s.  m.  ; système  de  pétition  , de 
droit  de  pétition  ; le  pélitionisme  politique. 

Pélitionnable  , adj.  des  2 g.  ; te  qui  peut  être, 
doit  être  objet  d'une  pétition  , demandé  par 
une  pétition  : cette  chose  est  pétitionnaire. 

Pétitionnant,  e,adj  ; qui  pétitionne,  qui  deman- 
de par  une  pétition  ; une  assemblée  pétition- 
nante : des  réunions  pétitionnâmes. 

Pétitionnel  , le , adj.  ; île  pétition,  qui  est , qui 
tient  de  la  pétition,  qui  l.i  marque  : la  lorme 
pétitionnelle  : une  demande  prtitionnelle- 

Pélitionnellemeni,  adv.;  d'une  manière  pélition- 
ncilc,  dans  la  forme  petilionnclle. 

Pétitionnement , s.  m.  ; action  de  pétitionner; 
état  pétitionné. 

Pétitionnent , s.  m.,  f.  se;  celui , cel'e  qui  péti- 
tionne , qui  demande  par  une  pétition  , qui 
rédige  une  pétition  : les  petilionneurs  de  Té 
meute. 

Pëtrijiable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  pétrifié, 
converti  eu  pierre  : cette  chose  est  pétrifia  - 
blc.  Aufig  , qui  petit  être  facilement  interdit, 
consterné  : cette  personne  est  pélriliable. 

Périssable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  pétri  : 
Cette  chose  est  périssable. 

Pétulanccr,  v.  neut.  ; faire  de  la  pétulance,  agir 
avec  pétulance,  vivement,  brusquement,  im- 
pétueusement : vous  pétulances. 

Peuplai  le , adj.  des  2 g.  , qui  peut  être  peuple, 
qui  est  susceptible  de  se  peupler  : ce  pays  est 
peuplahle.  Qui  peut  se  garnir  : ce  terre  in  esi 
peuplable. 

Peuplant,  e,  adj.  ; qui  peuple  , qni  cause  un  ac 
croisement  de  population  : l’abondance  est 
toujours  peuplante  : dans  tel  état  que  ce  soit, 
la  division  et  la  parcellntion  de  la  propriété 
sera  toujours  une  cause  peuplante;  parce  que 
quand  1 homme  possède  quelque  chose  qui  lui 
donne  du  trnva  I,  il  ne  craint  plus  la  charge 
de  famille,  cl  il  demande  même  de  la  famille 
pour  jouir  de  son  travail. 

Peuplation,  s f ; action  dépeupler,  de  se  peu- 
pler, de  se  garnir  convenablement  ; état  peu- 
plé : la  peuplation  d’un  terreiiu 

Pturëinable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  peu- 
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réisé  , rendu  peureux  , qui  cil  susceptible  de 
peur  : cet  homme  est  peuréisable. 

Peuréisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  peuréiser  ,.de  se  peuréifer  ; qui  peuréise  , 
rend  peureux  , qui  donne,  cause  de  la  peur  : 
un  danger  peuréisant  : une  faiblesse  de  ca- 
ractère, une  inénergie  peuréisanle. 

Pcuriisation,  s.  f.;  action  de  peuréiser,  de  ren- 
dre peureux  ; étal  pruréisé  : la  peuréisation 
des  enfants,  d’un  ; personne. 

Peurcisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu peureux,  qui  a,  qui  présente  de  la  peur  : 
cette  personne  est  tout  à fait  peurcisce. 

Peuréiser f v.  act.  et  pr.,  s' — ; rendre,  devenir 
peureux  ; causer  une  crainte  timide,  couarde; 
causer  un  manque  , un  défaut  de  résolution  : 
vous  le  peurcisez  : celle  personne  se  peu- 
réise. 

Peurëisme , s.  m.;  continuelle  peur,  ce  qui  n’est, 
ne  présente  que  de  la  peur  ; ce  n'est  que  du 
peurëisme. 

Peureusrmmt , adv.  ; d’une  manière  peureuse  , 
avec  peur  : vous  agissez  trop  peureusement. 

Phannacer , v.  n.  ; faire  de  la  pharmacie,  tra- 
vailler dans  la  pharmacie  : vous  pbarmacez. 

Pharmacique , adj.  des  2 g ; de  pharmacie,  qui 
est  de  la  pharmacie  , qui  la  concerne  : des 
études  , des  connaissances  pharmaciques  : 
science,  art,  travail  pharmaciquc. 

Phasable  , adj.  dos  2 g.  ; qui  peut  être  phasé  , 
qui,  est  susceptible  de  se  pliasor.  Au  fig.,qui 
est  susceptible  de  montrer  un  changement  par 
intervalles , dans  des  intervalles  : ces  choses 
sont  pbasablcs. 

Phasé,  e , paît.  pas.  cl  adj  ; qui  a des  phases. 
Au  fig.#  qui  est  sujet,  subordonné  à des  chan- 
gements par  intervalle  ; cette  chose  est  ré- 
gulièrement phasée. 

Phasement,  s.  m.;  état  phasé  : le  phasemenl  des 
choses. 

Phaser , v.  act.  et  pr.  , se  — ; donner,  prendre 
des  phases  : toutes  ces  choses  se  phasent  d’el- 
Ics-mémes. 

Phénoménique,  adj.  des  2 g.  ; qui  tient  du  phé- 
nomène, qui  marque  le  phénomène  , qui  a le 
caractère  d'un  étonnant , extraordinaire  : des 
choses  phénoméniques. 

Phénoménisé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
phénoménique , qui  présente  un  phénomène. 

Phénoméniser , v.  act.  et  pron.,  se — ; rendre, 
devenir  phénoménique  , phénomène  ; faire 
considérer  comme  phénomène.  Au  lig.  : reu- 
dre  , devenir  d’un  éloonaul  extraordinaire  : 
les  hommes  cl  les  actions  ne  se  phéuoménisent 
point  par  des  semblants  du  beau  et  de  bien  ; 
mais  par  les  seules  réalités,  les  plus  grandes  et 
les  plus  rares. 

Phénomènité , s.  f.  ; étal , qualité  de  ce  qui  est 
plus  rare,  plis  grand,  plus  étonnant,  plus 
extraordinaire  que  ce  que  l’on  voit  ordinaire- 
ment ; la  phénomenite  d’un  homme  , d’une 
action,  des  choses. 
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Phrasabie,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
ùlre  phrasé,  mis  en  phrase. 

Phrasement,  s.  m.;  action  de  phraser  ;état  phrasé: 
le  phrasemeot  des  mois,  de-*  idées. 

Phrasement,  arlf.;  d’une  manière  p h rasée  : s’ex- 
pliquer phrasément,  j>ar  beaucoup  de  phrases. 

P/i raséo logique , adj.  des  2 gen.  ; qui  ejt  de  la 
phraséologie,  qui  la  concerne. 

Phratcologiqiiement , adv.j  d'une  manière  phra- 
séologique. 

Phraséologisme,  s.  m.;  système  de  phraséologie. 

P/traséologue,  s.  des 2 g.;  celui,  celle  qui  étudié 
la  phraséologie,  qui  est  versé  dans  la  science 
phraséologique. 

Phrénologier,  v.  neul.;  faire  de  la  phrénologie, 
développer  par  la  phrénologie  : vous  phreno- 
logiez. 

Phré  no  logiquement , adv,  ; d’une  manière  pbré- 
nologique  : démontrer  pbréoologiqueiueot. 

Phrénologisme , s.  in.  ; système  de  phrénologie 

Physinnomiquc  , adj.  des  2 g.  ; qui  est  de  la 
physionomie,  qui  la  concerne,  qui  découle  de 
la  physionomie,  qui  est  rendu,  expliqué  par 
la  physionomie  : un  jugement  phy siouomique. 

Physionon.iquement , adv.  ; d'une  maniéie  phy- 
sionomique  , par  la  phisionomie  : juger  phj- 
AÎonomiqiienieut  quelqu’un. 

Phy*ionomi*ant,  e , part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  physionomiser  , de  se  phvsionouuaer  ; 
qui  physionomisc , qui  donne  delà  physiono- 
mie , un  caracière  distinctif  : une  belle  con- 
science est  toujours  heureusement  physiouo- 
niisautc:  le  crime  est  toujours  horriblement 
physionoinisant. 

Physionomisé,  c , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a de  la 
physionomie,  qui  porte  sur  sa  ligure  un  carac- 
tère distinctif  : cette  personne  est  Lien  , heu- 
reusement, mal,  horriblement  physiouooiUce. 

Physionomiser  , v.  act.  et  pron.,  se — ; donner, 
prendre  de  la  physionomie,  de  l’expression, 
mi  caracicre  distinctif  dans  la  figure  ; se  com- 
poser une  physionomie  : cel  homme  se  phy- 
sionomie a volonté. 

Phtjsiouomisme , s.  m.  ; système  d’appréciation, 
de  jugement  par  le  physionomie,  sur  lp  phy- 
sionomie. 

Phy  tiquer,  v neuf . faire  de  la  physique;  étu- 
dier la  physique  : vous  physiqnez. 

Piaillement , s.  m.  ; action  de  piailler  : son  con- 
tinuelle piaillement. 

Piaulement , s.  ni.;  action  de  piauler  : le  piaule- 
meut  des  poulets. 

Picotant , e,  adj.;  qui  picoltr.  Anfig.  : qui  blesse, 
qui  attaque  : des  paroles  picotantes. 

Picdestalisi , c,  part.  pas.  ci  adj.;  qui  a un  pic 
«lestai , qui  est  monté  sur  un  piéJ«stal  : une 
statue  piédettalifée. 

Piédentalher , v.  act  ; placer,  monter,  clever  sur 
un  piédrMal  ; piédeslali'er  une  t-lalue. 

Piégeant , c,  part.  pr.  cl  adj.  ; qui  fait  l’action  de 
piéger;  qui  tend  dep’pièges,  qui  environne  de 
pièges.  Aq  fig.  : qui  tend  des  embûches  ; ruse, 
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mauvaise  foi,  hypocrisie  piégeante  : une  poli- 
tique piégeaule. 

Piégé  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  environné 
de  pièges.  Aufig.  : qui  est  environné  d’urii(ice, 
d'embûches. 

Piéger  , v.  act.  ; tendre  des  piège*,  environner 
de  pièges.  Au  fig.  ; tendre  des  embûches,  en- 
vironner d’artifice. 

Pie  griéchemeni,  s m.  ; action  de  pie-griécher  : 
quand  cesserez  vous  donc  votre  désagréable  et 
insupportable  pie-griécliement. 

Pie  griècher , v.  ueul. , fig.  et  f.  ; faire  la  pie- 
grièche,  se  livrer  à une  humeur  aigre  et  que- 
relleuse : vous  pie-griéchez  : cette  femme  ne 
fait  que  pie-griécher^ 

Pierrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
nierré  , garni  de  piene,  consolidé  avec  de  la 
pierre  : cette  route,  ce  cheroiu  est  pierrable. 
Pierré,  e,  part.  pas.  et  adj.  ;qui  est  garni  de 
pierre,  consolide  avec  de  la  pierre  : une  route 
bien  pierrée,  un  chemin  pierré. 

Pi  erremeut,  s.  m.;  action  de  pierrer  ; état  pierré  : 
le  pierre  ment  d’une  roule,  d’une  chemin. 
Pierrrr.  v.  ait.;  garnir  de  pierre,  consolider  avee 
de  la  pierre  : pierrer  une  route,  un  chemin. 
PiélUaile , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  piétisé, 
rendu  pieux,  à qui  on  peut  inspiier  de  la 
piété,  qui  est  susceptible  d'un  sentiment  de 
piété  : cette  persopue  est  piélisable. 

Pietisa'U,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  piétiser,  de  se  piétiser  ; qui  donne,  inspire 
de  U piété  : des  enseignements , des  exemples 
piétisauls. 

Piétisi , e,  paît.  pas.  cl  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu pieux,  qui  a pris  uu  sentiment  de  piété. 
Piétiser,  v.  act.  et  proo.  se—  ; donner,  inspirer 
de  la  piété;  rendre,  devenir  pieux  ; faire  en- 
trer, entrer  dans  un  sentiment  de  pi*té. 

V i étonne men l , s.  m.  ; action  de  piétonner  : on 
fait  bien  peu  attention  h vos  piélouuements, 
op  y est  habitué  et  on  rie  s’eu  occupe  pas. 
Piétrifier,  v.  nent.;  faire  piètrement  les  choset; 
vous  piétrifiez. 

PifrHonnablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
î être  pigeonné,  fait  en  pignon  : cette  construc- 
tion est  pignon riable. 

Pignonné  t e , pan.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  en 
! pignon  , qui  a un  pigoon  : une  coçsliuction, 
une  maison  pignonnée. 

Pignonnemevt,  s.  rn.;  action  de  pignonner  ; état 
pignonné  : le  pignonnement  d'une  construc- 
tion , d'une  maison. 

Pignonner,  v.  act.  ; faire  un  pignon,  en  pignon, 
donner  la  forme  d’un  pignon  ; piguonuer  une 
construction,  un  mur,  nue  maisou, 

Pilable , adj.  dvs  2 g.  ; qui  peut  c re,  doit  étr* 

I pilé  : celle  chose  est  pilable. 

Pilnnit  f,  atlj.;  qui  pile,  qui  broie  : une  machine 
| pilante. 

Pilement , s.  m.  ; action  de  piler;  état  pilé;  le 
pilemcnt  d'une  chose. 

P il  table , adj.  des  2 g.  ; qui-  peut  cUre,  doit  élr«t 
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nitrite  être  pillé;  qni  est  eaposé  à un  pillage  : 
cette  personne  est  pillable  : ces  choses  sont 
pillables. 

Pillant,  e,»dj.;  qui  pille  : les  armées  qui  enva- 
hirent la  France  en  1814  et  1815,  furent 
plus  pillantes  que  combattantes  , et  les  trahi* 
rons  seules  leur  donnèrent  succès. 

Pitoriable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  pilorié;  mis  au  pilori.  Au  fig.  : qui  mé- 
rite être  diffamé  comme  criminel  : cet  homme 
est  piloriable. 

Piloriant.  e,adj.;’qui  pilorie.  Au  fig.  î qui  dif- 
fame comme  criminel  : le*  paroles  de  Napo- 
léon au  sujet  de  tir  Hudson- Lowe  sont  juste- 
ment piloriantes  pour  ce  sbire  de  lord  Ba- 
thorst. 

Piloriaiion  s.  f.  ; action  de  pilorier,  de  mettre 
en  pilori.  Au  fig.  : action  de  diffamer  comme 
criminel. 

Pilorisme,  s.  m.;  système  de  piloriaiion. 

Pilule,  t,  adj.  ; qui  est  mis  en  pilule  : du  quin- 
quina pilulé. 

Pimbicher,  ».  neut.  ; faire  'la  pitnpéche  : vous 
pimpéchez. 

Pinçabte,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être,  doit  être 
pincé. 

Pinçottement , t.  m.  ; action  de  pionnier;  étal 
pinçolté  : le  pipçottement  d'une  chose. 

Pingrer,  ».  neut.;  faire  Je  pingre,  se  livrer  à une 
économie  d’atariee  , à de  dégradantes  petites- 
ses : tous  pingre*. 

Piochable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  pioché  : ce  terrein  est  piochable. 

Piquable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  piqué , 
choqué,  offensé,  qui  est  susceptible  de  se  pi- 
quer facilement  île  peu  : cette  persone  est 
très  piquable. 

Pilieutement,  ad».;  d’une  manière  pitieute,  avec 
pitié  : agir  pitleusemeat. 

Pitieux,  te,  adj.;  qui  a,  qui  annonce  de  la  pitié. 

Pilloréeité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  pit- 
toresque* : sa  pittorécité. 

Pillarité , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  relidu 
pittoresque,  qui  a,  qui  présente  de  la  pitloré- 
cité  : ce  lieu  est  pit  torisé. 

Pilioriter,  ».  act.  et  pron.  se — ; rendre,  deve- 
nir pittoresque  ; donner,  prendre  de  la  pitto- 
récité : pitloriser  un  lieu. 

Plaçable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit  être 
placé  ; toutes  ce*  choses  sont  plaçables. 

Plaçant,  e,  adj  ; qui  place  , qui  porte  à placer  : 
un  soin  plaçant. 

Placardable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  placardé. 

Placardemeni , s.  m.  ; action  de  placarder  ; état 
placardé. 

Plnçeur,  s.  ni. , f.  se  ; celui  , celle  qni  aime  il 
placer,  à ranger. 

Plafamtable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  plafonné  : celte  chambre  est  plafonnable. 

Plafonnement , s.  m.  ; état  plafonné  ; le  plafon- 
nemeut  d'une  chambre. 
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Plaignable  , adj.  des  2 g.  j qui  peut  être  , doit 
être , mérite  être  plaint  : celte  personne  est 
trèi  plaignable. 

Plaigneur,  s.  m.,  f.  te  ; celui,  celle  qui  se  plaint  : 
celte  personne  est  toujours  plaigneuse. 

Plaitanlable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  , mérite  être  plaisanté  , moqué,  badiné  : 
cette  personne  est  plaisantable. 

Plantai  le , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  planté  : ces  arbres  sont  plantables. 

Plati'uditcr,  v.  neut.;  faire,  dire  des  platitudes  : 
Tous  platitudisra. 

Plattronnement,  s.  ni.  ; action  de  plastronner, 
de  se  plastronner;  état  plastronné. 

P humble  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  pUtré,  enduit  de  plâtre  : cette  maçonne- 
rie est  ptâlrable.  Qu’il  est  bien  utile  , néces- 
saire de  plitrcr,  de  garuir,  de  couvrir  de 
plâtre  : ces  emblaves  sent  plâtrables. 

Pldtrtment,  s.  ra.;  action  de  plâtrer,  d'enduitc  , 
de  garuir,  de  couvrir  de  plâtre  ; état  plâtré. 
An  fig.:  action  de  rarher  quelque  chose  sous 
des  apparences  fausses  et  iuinlide». 

Plauiibilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
plausible],  qui  a de  la  plausibilité. 

Pltmtibiliser,  v,  act.  ; rendre  plausible  , donner 
de  la  plausibilité , rendre  susceptible  d'étre 
•gréé. 

Plibiié , s.  f.  ; bassesse  de  condition , dernier 
rang  do  peuple  ; il  est  dans  la  plébité. 

Plectibiliti,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
pleclible,  punissable,  susceptible  de  châtiment, 
de  punition. 

Plectibititer,  » . act.;  rendre  pleclible,  punissa- 
ble, susceptible,  de  châtiment,  de  punition. 

Plecllbilitme,  s.  m.;  système  de  plectibililé. 

Pleclibilité,  s.  f.  ; état,  qualité  de  qui,  de  ce  qui 
est  pleclible,  punissable;  état  d’atteinte,  de 
punition,  de  châtiment,  d’müiction  de  peine  : 
on  doit  lui  imposer  la  plectibililé. 

Pltetible,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être',  doit  être 
rendu  punissable , susceptible  d'infliction  de 
peine. 

Pléniftoientiairement , adv.  ; d’une  manière  plé- 
nipotentiaire ; par  un  , par  des  plénipoten- 
tiaires. 

Plniipotcnlialilé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
plémpoteutiel,  de  cc  qui  émane  d'un,  des  plé- 
nipotentiaires. 

Plénipolentiaritme  , s.  m.;  système  plénipoten- 
tiaire, d'action,  de  négociation  par  des  pléni- 
potentiaires. 

Plcnipotentiel,  le,  adj  ; du  plénipotentiaire,  qui 
est,  qui  émane  du,  des  plénipotentiaires  : uu 
acte,  un  traité  plénipolentiel. 

F lénipotentiorat , s.  m.  ; corps  de  plcnipoleu- 
tentiaircs;  fonction  de  plénipotentiaire. 

Plcnitudémeni , adv.  ; dans  tonte  sa,  avec  toute 
sa  plénitude. 

Plcurable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  , mérite  être  pleuré  : cette  personne  , ce 
prince  ett  pleurable. 
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Pleuremeni,  i.  m.;  action  de  pleurer  : quand  les 
pleura  soot  vraies  elles  expriment  les  douleurs 
du  c«iir.  mais'  elles  ne  sont  pas  toujours 
l’expression  des  grandes  peines  de  Lime  : car, 
l'hypocrisie  a aussi  ses  pleuremcnls  , ses  fein- 
tes douleurs , et  fait  entrer  dans  ses  œuvres 
tout  ce  qui  peut  séduire  et  tromper  par  des 
apparences. 

Pleureusemcnl,  adv.  ; d'une  manière  pleureuse  , 
en  pleurant  , eu  feignant  de  pleurer  : il  s'ex- 
prime, il  demande  toujours  plcureusement. 

Plis  sable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
plissé  : celle  chemise,  ce  honn»  est  plis- 
sable. 

Plombable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  plombé,  garni  de  plomb,  garanti  |>ar  du 
plomb  : cette  ebuse  est  plumbable  : une  dent 
plombable. 

Plongcable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  plongé, 
qui  est  susceptilde  de  se  plonger  : celte  per- 
sonne est  plongcable  dans  la  douleur,  daus  la 
peine,  dans  un  abîme  de  maux. 

P'ongement , s.  m.;  action  de  plonger;  état 
plongé  : son  plongcment  daus  les  plaisirs, 
dans  la  peine. 

Plumable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  plumé  : 
celle  volaille  est  plumable.  Au  Gg.  et  faut.: 
que  l’dn  peut  dépouiller,  duquel  on  peut  tirer 
de  l'argent,  quelque  chose  : cette  persoune  est 
plumable. 

Plumtment,  s.  m.;  action  de  plumer;  état  plu- 
mé : le  plnmemeul  d'une  volaille. 

Pluralisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
«'Ire  pluralisè,  mis  au  pluriel  : ces  mots  soûl 
luralisables  ; iloat  on  doit  augmenter  le  nom- 
re,  que  l'on  doit  faire  entrer  dans  une  plu- 
* alite  : cet  personnes,  ces  choses  sont  plura- 
lisables. 

Pluralisation,  s.  f.;  action  de  pluraliser,  de 
mettre,  de  placer  au  pluriel  : la  pluralisation 
des  mots,  action  d'augmenter  le  nombre,  de 
faire  entrer  dans  une  pluralité  : la  pluralisa- 
lion  des  personnes,  des  choses. 

Pluralisme,  s.  m.;  système  de  pluralisation. 

Pluvinemtni,  s.  m.;  action  de  pluviner  : ce  plu- 
vinement  est  incommode  cl  désagréable,  il 
malsainise  l'air  et  gâte  les  rues,  les  chemins. 

Poignance,  s.  f ; étal,  qualité  de  ce  qui  poigne; 
chagrine,  tourmente  : la  poiguance  des  évé- 
nements, des  revers. 

Poignardnble , adj.  des  2 g ; q«i  peut  être  poi- 
gnardé; qu’il  est  facile  de  poignarder. 

Potgnardement,  s.  m.;ac'iou  de  poignarder,  de 
tuer  avec  tilt  poignard.  Au  fig. : artion  de 
causer  une  peine  sensible,  extrême;  état  poi- 
gnardé : le  poignsrdetneut  de  cette  per- 
sonne. 

Poinçonnnbte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  poinçonne,  marque  d'uu  poinçon  : cette 
orfèvrerie  est  poinçonnable. 

POinçonnemetu,  a.  m.;  action  de  poinçonner,  d« 
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marquer  d’un  poinçon  : le  poinçonnement  de 
l’orfèvrerie. 

Pointa  bit,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
pointé,  dirige  vers  un  point  : celte  pièce  du 
«•anou  est  poinlable  : cette  batterie  e*t  por- 
table contre... 

Poimilteur,  s.  m„  f„  se;  celui,  celle  qui  aime 
à poitilillcr,  qui  cunlrste  sur  des  rien»  : c'est 
un  poinlilleur. 

Poimilleusement,  ndv.;  d'uuc  manière  pointil- 
leuse : vous  discutes  trop  puintilleiiscnirni. 

Poissement,  s.  m.;  action  de  poisser;  état  poissé, 
d'enduire  de  poix  : le  poissemeni  du  (il. 

Poilrinant,  t,  adj.;  qui  donne  de  la  puitrine, 
qui  fort  ifie  la  poitrine  : un  remède,  un  lait 
poilrinant. 

Poitrini,  f,  adj.;  qui  a de  la  poitrine,  une  belle 
poitrine  : relie  femme  est  bien  poitiinée. 

Polarisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  polarisé, 
qui  est  susceptible  de  se  polariser, 

Polcmiquement,  adv.;  d'une  manière  polémique, 
par  la  polémique  : débattre  polémiquement 
une  chose,  une  affaire. 

Polàniser,  v.  n.;  faire  de  la  polémique  : voua 
polémises.  Act.:  faire  entrer  dans  la  polémi- 
que, rendre  objet  de  po'émiqtte. 

Polemismc.  a.  m.;  aystème  de  polémique. 

Poligable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  policé, 
qtto  l'on  peut  parvenir  à policer* 

Poliçant,  t,  adj.;  qui  poire,  rend  poli;  qui 
donne,  inculque  de  la  |iohtesie  : une  éducation 
poliçanie. 

Polichineller,  v.  n.;  faire  le  pulicliinel,  des  far- 
ces de  pulicliinel  : vous  polichinelles. 

Policiairt,  adj.  des  2 g ; qui  est  de  la  police, 
qui  concerne  la  police,  qui  appartient  à la  po- 
lice : «les  mesures  polictaires. 

PoHriairement,  adv.;  d'une  manière  policiaire; 
par  le  mojen  de  la  police  : agir,  découvrir, 
actionner  poiiriairciiieut. 

Policier,  s.  m.  ; familier  et  populaire  : re- 
lui qui  fait  la  police,  qui  appartient  b la 
police,  homme  de  la  police  ; c’est  un  poli- 
cier. 

Polissable,  »dj.  des  2 g.;  qui  petit  être  poli, 
que  l'on  peut  patvruir  il  bien  polir:  celte 
chose  est  polissahlc. 

Polissant,  e,  adj.;  qui  polit,  rond  clair,  uni  : 
une  meule,  une  terre  polissante,  un  sable  po- 
lissant. 

Polilicomanitme,  s.  m ; habitude  de  politicoma- 
nic,  son  vice. 

Politico-militaire,  adj,  des  2 g.;  qui  est  politi- 
que et  militaire  eu  mèute  temps  : une  com- 
mission pol.tico-tnililaire,  un  pouvoir  politico- 
militaire. 

Polinable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  pollué, 
est  exposé  à être  pollué  ; pour  l'homme  sans 
décence  et  sans  mœurs  tout  est  polinable. 

Pollrottnable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  pol- 
trouné,  rendu  poltron,  qui  est  susceptible  do 
poltronnerie  ; cet  homme  est  poltronnahle. 
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Pollronnant,  e,  pari  pr.  el  adj. ; qui  fait  l’action 
de  poltronner;  qui  rend  poltron,  qui  été  le 
courage,  la  hardiesse,  qui  cause  la  poltronne- 
rie : l'iuénergie,  la  peur  est  toujours  poltron- 
nante. 

Poltronne , r,  part.  paa.  el  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  poltron,  qui  a,  qui  présente  de  la  pol- 
tronncr.e  : cet  homme  est  tout  à fait  pol- 
trffnné. 

Pollronneme ni,  adv.;  d'une  manière  poltronne  : 
vous  agissez  poUronnément. 

Poltronner,  v.  n.i  faire  de  la  poltronnerie;  le 
poltron,  le  l.lche,  agir  avec  lâcheté  : vous 
poltronnes.  Acl  et  pr.,  se—;  rendre,  deve- 
nir poltron,  lâche,  ôter,  faire  perdre,  perdre 
le  courage. 

Polyandrie,  ».  f . ; union  de  la  femme  avec  plu- 
sieurs hommes,  son  existence  avec  plusieurs 
maris  : d'après  des  remarques  récentes,  il  pa 
rail  qne  la  polyandrie  est  au  moins  tolérée 
parmi  les  chingulais. 

Polyandriqttement,  adv  ; d’une  manière  polyan- 
drique,  dans  la  polyandrie  : rette  femme  vit 
polyandriquement. 

Polyandris me,  ».  m.j'système  de  polyandrie. 

Polyarckime,  s.  m.;  système  de  polyarchie,  dr 
gouvernement  de  plusieurs,  son  effet. 

Polycrmiime,  s.  m.  ; système  de  polvcratie,  de 
gouvernement  des  riches,  son  résultat. 

Polygamiquement,  adv.;  d’nuc  manière  polyga- 
mique; par  la  polygamie,  avec  polygamie. 

Polygamittr,  v.  n.;  faire  de  fa  polygamie,  vivre 
dans  la  polygamie , polvgamiquement  : vous 
polygamisrz. 

Polygamime,  s.  m.;  système  de  polygamie. 

Polygttrchitme  , s.  m.;  système  de  pohgarchie- 

Polygouablt,  adj.  des  3 g.,  qui  peut  être,  doit 
être  polygone  , fait  en  polygone,  garni  de  po 
lygones , renfermé  dans  un  polygone. 
ahjgoné,  e,  part.  pat.  et  adj.;  qui  est  fait  en 
polygone,  qui  est  garni  de  polygones,  qui  est 
renfermé  dans  nu  polygone. 

»lyg  onemcnl , s.  m.;  action  de  polygoner  ; étal 
polygoné. 

Polygoner,  v.  act  ; faire  un  polygone , en  poly- 
gone, garnir  de  polygones,  enfermer  daus  uu 
polygone. 

Pommndement,  s.  m.;  action  de  pommader;  étal 
pommadé  ; le  pommadement  des  cheveux. 

Pommellement , ».  m.;  état  pommelé  : le  pom- 
mrllement  du  ciel. 

Pommemtni,  ».  m.;  état  pommé  : lep  mmemenl 
de  la  laitue. 

Pompable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  pompe  : 
celte  eau  est  pompahle. 

Pompement , ».  mase.;  action  de  pomper;  état 
pompé  : le  pnmpement  de  l’eau. 

Poncluable],  adj.  des  5 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  ponctué. 

Ponetunlisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  ren- 
du , devenu  ponctuel,  qui  a de  la  ponctua- 
lité. 


Ponctualisrr,  v.aet.  et  pr.,  »e — ; rendre;  deve- 
nir ponctuel  ; donner,  prendre  de  la  ponctua- 
lité , une  grande  eiaetitndc. 

Pondirabilili , s.  f. ; état , qualité  de  ce  qui  est 
pondérable  : la  pondérabitilé  des  pouvoirs, 
r.i  dèratif,  ve.  adj.;  de  pondération,  qui  est  de 
la  pondération  , qui  la  marque , qui  fait  pon- 
dérer : uu  système  pondératif. 

Pondèrativement \ adv.  ; d’une  manière  pondé- 
rative;  avec  pondération  : opérer,  agir  pan- 
dérativement. 

Pondérisme,  s.  m.;  système  de  pondération. 

Ponlnhle,  adj.  des  2 g.;  qui  |ieul  être,  doit  cire 
ponté  ; sur  quoi  il  est  possible , nécessaire  de 
jeter,  élever,  ronstruire  un  , des  ponts  : cette 
rivière,  ce  fleuve  est  pontable.. 

Ponté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a un  pont',  qui 
est  garni  de  ponts  ; rivière  bien  pontée  : fleuve, 
ruisseau  ponté. 

Ponter,  v.  act  ; jeter,  faire  , établir  un  pont  , 
garnir  de  ponts  ; ponter  un  fleuve,  uuc  riviè- 
re, un  ruisseau. 

Populairement,  s.  m.;  action  de  popularer. 

Populactr,  v.  n.;  faire  le  populacicr,  flatter,  ca- 
resser le  bas  peuple  : vous  populacrz. 

Papularisabtr,  adj  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  popularisé , propagé  parmi  le  peuple  : 
tous  ces  avantages  sout  popularisablcs  ; l’ins- 
truction est  popularisablc. 

Poularitant,  e,  adj.;  qui  popularise,  rend  popu- 
laire ; qui  donne,  fait  acquérir  de  la  popula- 
rité. 

Popularisation , s 1.;  action  de  populariser,  de 
rendre  populaire  , de  propager  parmi  le  peu- 
ple. 

Populieidanl , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  populicider  ; qui  populicide,  qui  est 
contraire  aux  intérêts,  aux  droits  du  peuple, 
qui  porte  atteinte  à l’existence,  à la  sûreté  du 
peuple,  qui  cause  , amène,  opère  le  massacre 
du  peuple  : des  lois  populicidantes  : un  sys- 
tème gouvernemental  populicidaut. 

Popmlicidntion,  s.  f.;  action  de  populicider. 

Populicider,  v.  act.;  mer,  faire  massacrer  le 
peuple.  Au  fig.  : porter  atteinte  aux  intérêts, 
aux  droits,  è la  sûreté  du  peuple  , attenter  h 
son  existence  , à sa  libarté  : vous  populici- 
drz. 

Poputicidisme,  ».  m.  ; système  de  populicida- 
lion. 

nWicDNoè/e, adj.  de»2  g.;  qui  peut  être,  doit 
être  porliouné , disisé  par  portion  ; que  l'on 
doit  mettre  è la  portion. 

Porlionné,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  divisé  en 
portions  , par  portions  ; qui  est  mis  à la  por- 
tion. 

Portiortntr,  v.  act:  et  pron.  se — ; diviser  par 
portions,  eu  portions  ; mettre  , se  mettre  à la 
portion. 

Portugaise  , e,  adj.  ; qui  imite  la  forme  portu- 
gaise , qui  est  dans  les  habitudes  , les  mœurs 
portugaises. 
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Pm  irai  tique,  adj.  des  2 g.  ; qui  esl  du  |>orlrait, 
qui  concerne  le  portrait , qui  a rapport  au 
portrait  : science,  art  portrailiqne. 

Portraitiste,  s.  des  2 g.;  celui,  celle  qui  fait  des 
portraits,  qui  dessine  les  portraits. 

Potable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  pose,  mi» 
en  place  : cette  porte  , cette  sonnette  est  po 
sable.  Qui  peut  être  établi,  donné  pour  con- 
stant : cette  question  est  potable. 

Positivité  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  positif  • 
la  positivité  d'un  fait. 

PossettiormabU , adj  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 
doit  être  posseisionné,  que  l'on  doit  mettre  en 
possession,  à qui  on  doit  donner  la  possession  : 
cette  personne  est  possessionnable. 

Potsessionnanl , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  fait 
l’action  de  possessiouner,  de  se  potsessionuer  ; 
qui  possessionne  , qui  met  en  possession  , qui 
donne  la  possession  : une  loi  possessionnante  : 
un  traité,  un  jugement  possessionnanl. 

Postessiormi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a la  pos- 
session , qui  est  mis  en  possession;  substan- 
tivement : les  possessiounés. 

Pottettionnel,  le,  adj,;  de  possession,  qui  est  de 
la  possession,  qui  la  marque,  la  concerne  ; un 
acte  possessiounel. 

Potscssionnellcment , adv.;  d'une  manière  pos- 
sessionnelle  ; par,  avec  possession. 

Postessiormer,  v.  act.  et  pron.  se — ; mettre,  se 
mettre  en  possession;  donner , prendre,  ac- 
quérir la  possession. 

Possibilité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  possible . qui  a reçu  , qui  a acquis  de 
la  possibilité  ; cet  arrangement  est  mainte- 
nant possibilisé. 

Potsibiliser , v.  act.  et  pron.  se — : rendre  , de- 
venir possible  ; donner,  prendre  , acquérir  de 
la  possibilité  : l’intelligence  avec  la  persévé- 
rance possibilisent  tout. 

Possiblement,  adv.;  d’une  manière  possible, 
avec  possibilité. 

Poslable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
posté,  mis , placé  dans  un  poste  : ce  corps  de 

troupe  est  poslable. 

Pastériori  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
postérieur,  qui  est  mis  apres,  derrière. 

Postériorer,  v.  act.  ; rendre  postérieur,  mettre 
après,  derrière. 

Pottulable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  postulé, 
que  l’on  doit  postuler  ; cet  emploi  esl  poslu- 

lable. 

Pottulisme,  s.  m.;  système  de  postulation  , con- 
tinuella  pustulation,  te  qui  ne  présente  qu'une 
fatigante,  ennuyeuse  postulation. 

l'otassable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  polané, 
dans  quoi  on  doit  mettre , Taire  entrer  de  la 
potasse  ; ces  choses  sont  potassables. 

Potassé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; dans  quoi  il  y a , 
il  est  entré  de  la  potasse  : celte  chose  est  po- 
tassée] 

Polnisenienl,  s.  m.;  action  de  potasser;  état  po. 
tassé  : le  potassement  d’une  chose. 
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Potasser,  v.  act.;  mettre,  faire  entrer  de  la  po- 
tasse dans  une  chose. 

Potionnable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  potionné,  donné,  administré  par  potion  : 
ce  remède  esl  potionimble. 

Potionné,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  on  po- 
tion, administré  par  potion  : ce  remède,  ce 
médicament  est  bien  potionné. 

Potionncnienl , s.  m.  ; action  de  potionner  ; état 
potionné  : le  potionnement  d'un  remède , 
d'un  médicament. 

Potionner,  v.  act.;  mettre  en  potion,  diviser,  ad- 
ministrer par  potion  ; potionner  un  remède  , 
un  médicament. 

Poudrable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  poudré  : cette  chose  est  poudrable. 

Poudretnenl,  s.  m.;  action  de  poudrer  ; le  pou- 
drenicnt  d'une  personne,  d'une  chose. 

Pourpié,  e,  adj.;  dans  quoi  il  y a du  pourpier, 
qui  est  accomodé  au  pourpier  : une  soupe 
pourpiée,  bien  pourpiée. 

Pourprablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  pour- 
pré, qui  est  susceptible  de  prendre  le,  la  pour- 
pre ; celle  fièvre  esl  pourprablc  ; cette  étoffe 
est  pourprablc. 

Pourpration,  s.  f.;  étal  pourpré,  en  parlant  de 
ta  fièvre  : la  pourpration  de  la  lièvre;  action 
de  pourprer,  d'honorcr  de  la  pourpre  ; état 
pourpré,  couvert  de  pourpre  : la  pourpration 
d'un  personnage. 

Pourpré,  e,  part.  pat.  et  adj.;  qui  est  accom- 
pagné de  pourpre  : une  fièvre  pourprée.  Qui 
est  honoré  de  la  pourpre,  qui  est  vêtu,  cou- 
vert de  |>ourprc  : ce  personnage  est  pourpré . 

Pourprer,  v.  act.  et  pr. , te — ; honorer,  vêtir  de 
la  pourpre.  Couvrir,  se  couvrir  de  pourpre, 
de  rougeurs  pourpreuses. 

Pourpreux,  se,  adj.;  de  pourpre,  qui  tient  du 
pourpre,  qui  concerne  le  pourpre. 

Pourrissable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  pourrir,  est 
susceptible  de  pourrir  ; celte  chose  est  pour- 
rissable. 

Pourrissant,  e,  adj  ; qui  pourrit,  fait  pourrir, 
qui  cause  la  pourriture  : des  pluies  pourrissan- 
tes par  leur  continuité:  une  humidité  pourris- 
sante. 

Pnurvoyable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  pourvu  ; cette  place  est  pourvoyable. 

Poussable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  poussé, 
été  de  sa  place  avec  cffoit  pour  avancer,  être 
avaneé.  qui  peut  être  porté,  étendu  plus 
loin  : ce  mur  de  déluré  est  poussable  plus 
loin. 

Poussant,  t,  adj.;  qui  pousse  : celte  tige  est  bien 
poussante. 

Polissement,  s.  m.;  action  de  pousser,  d'ôlcr  de 
place  avec  effort;  étal  poussé:  le  poussement 
d'une  chose.  Action  de  prendre  de  l'accrois- 
sement : le  poussement  d'un  arbre,  d'uuc 
tige,  d'une  plante. 

Praticabilité,  part.  pas.  rl  adj.;  qui  est  rendu, 
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devenu  praticable  î ce  chemin  est  pratica- 
bilité. 

pralicabiliter,  v.  act.  et  pr.,  te — ; rendre,  de- 
venir praticable  : pralicabiliter  un  chemin. 

Praticabilité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  esl 
praticable  : la  praticabilité  de  ce  chemin  de 
celte  ruine. 

Prealabilitc,  e,  |>art.  pas.  et  edj.;  qui  esl  rendu 
préalable,  qui  a un  préalable.  ^ 

Préalabiliscr,  v.  atl.;  tendre  préalable,  donner 
un  préalable. 

Prealabilitc,  t.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
préalable. 

Pricariablc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  préca- 
rié, qui  est  susceptible  de  devenir  préraire  : 
tous  cet  avantages  sont  bien  précariablet. 

Précariant,  c,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  prérarirr  ; qui  précarie,  rend  précaire,  in- 
certain : une  légèreté,  une  circonstance  pré- 
cariante  : un  événement  précariant  : une 
précariantc  action. 

Précar iaiio»,  s.  f.;  action  de  précarier  ; état 
précarié. 

Précarié,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  piécaire,  incertain  : sa  position  esl 
bien  prei  nriée  maintenant. 

Précarier,  v.  act  et  pr-,  se — ; rendre,  devenir 
précaire,  incertain  ; douucr,  prendre  de  la 
précarité  : dans  la  vie,  tout  se  précarie  quand 
oo  ne  tait  rien  asseoir  sur  tes  véritables  bases: 
la  sagesse,  la  prudence,  un  ordre  intelligent 
imprécanent  et  consolident,  parce  qu'ils  (l'ac- 
tivent pas  les  rationalités  cl  luttent  constam- 
ment toutes  ces  fougues  d’action  qui  préca- 
rient d'abord  et  détruisent  eutuile.  Si  l'hom- 
me vent  imprécaricr  et  conserver  sa  position, 
ses  bonheurs,  il  ne  parviendra  à ce  but  et 
n’obtiendra  cc  résultat  qu'en  évitant  tout  ce 
qui  précarie  les  durées,  qu’en  entrant  dans 
les  sagesses  et  les  beaux  ordics  d'action.  El, 
qui  e.t-cc  qui  est  le  plus  précariant  dans  l’ac- 
tion de  l'homme  ? l’orgueil,  la  présomption  et 
la  fausse  susceptibilité  ; psree  que  l'orgueil 
fausse  tout,  caraclèie,  cœur  et  action!  I hom- 
me duit  donc  s’attacher  à se  corriger  de  ces 
defauts  quand  il  lésa. 

Précaris me,  s.  ni  ; tout  re  qui  ne  prut  produire 
que  de  la  précarité, que  reudre  tout  préraire  ; 
ce  n'est  que  du  prceiirisine. 

Prfcantionntltemenl,  adv.;  d’une  maniéré  pré- 
eautiontielle  ; avec  précaution  : il  ne  fait  et 
n'agit  que  très  jirécaniionnellemcut. 

Précautionnenrement,  adv.;  d'une  manière  pré- 
cautionneuse. 

Préccdnblc , adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  précédé,  que  l'on  doit  précéder,  faire 

précéder. 

Précrptrire,  s.  f.  de  précepteur;  relie  qui  est 
chargée  de  I éducation  d’une  jeune  personne  : 
cette  femme  se  croit  toujours  préceptrice. 
Précipitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
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être  précipité,  fait  avec  précipitation  : ce  tra- 
vail est  précipitable. 

Précipiteteur,  s.  ni.,  f#,  trice;  celui,  celle  qui 
précipite,  qui  fait  avec  précipitation. 

Précisait,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être , a bessoin  d’étre  précisé  : ces  faits  sout 
préri  sables. 

Précisant , e,  adj.;  qui  précise,  fixe,  détermine 
précisément  ; uue  narration  précisante. 

Précocilant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  préconiser;  qui  precocise,  qui  donne  de  la 
précocité  ; des  soins  précocisanls. 

Précocité  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
précoce,  qui  a,  qui  présente  de  la  précocité  : 
toutes  ces  choses  sout  précocisées. 

Précocitcr,  v.aet.  et  prou,  se — ; rendre,  deve- 
nir précoce;  donner,  prendre  de  la  précocité; 
faire  produire  avant  le  temps  ordinaire,  natu- 
rel : précociser  tout  : rieu  ne  se  precocise 
naturellement  et  pour  précociser  il  faut  l'in- 
dustrie, l'intelligence  et  le  soin  de  l'homme. 

Précomptable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  précompté  ; celte  somme,  ce  nombre  est 
précomptable. 

Précomptait n,  *.  f.;  action  de  précompter  ; état 
précompté  : la  précomptation  d’uu  nombre, 
d'une  somme. 

Préconcevable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  préconçu  ; qui  est  de  nature  à être  conçu 
d abord , sans  evamen  : celte  chose  est  pré- 
concevable. 

Prrconisablc , adj,  des  2 g.;  qui  petit  être,  doit 
être  préconisé.  Au  Cg.  ; loué  excessivement  : 
cette  personne  est  préconisabie. 

Prcconisammcnt , adv.;  dune  manière  préconi- 
sante, en  préconisant  : vous  en  parlez  préco- 
nisammcnl. 

Préconisant,  e,  adj.;  qui  préconise.  Au  Cg.  ; qui 
loue,  vente  excessivement:  des  paroles  pré- 
conisantes : uu  discours  préconisant. 

Préconitalcur,  s.  si.;  celui,  celle  qui  préconise  : 
c'est  un  préconisatcur. 

Préconismc , s.  m.  ; système  de  préconisation, 
tout  ce  qui  tend  à préconiser  : c'est  du  pré- 
conisme. 

Préconsolidable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
préconsoliJé , qui  est  susceptible  de  se  pré- 
cousolider , de  se  consolider  d'avance  ; toutes 
ces  choses  sont  préconrolidables. 

Préctmtoiidant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  préconsohdrr;  qui  préconsolide,  qui 
consolide  d'avance  : une  sage,  une  prudence 
préconsolidante. 

Préconsolidation,  s.  f ; action  de  préconsolider  ; 
état  précoosolidé  : sa  préconsolidation. 

Préconsolidé , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  con- 
solidé d’avauee,  par  avance. 

Précontolider  , v.  act.  et  pr.  sc—  ; consolider, 
se  consolider  d'avance,  par  avance  ; toutes  ces 
choses  se  préconsolident. 

Précuration  , s.  f.  ; précaution  , soin  , arrang 
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ment  prit  à i avance , avant  de  faire , d'agir  : 
la  procuration  du  gouvernement. 

Prccvriion,  s.  f.;  action  de  faire  précéder;  état, 
qualité  de  ce  qui  précède  : la  préciirsion  de 
St.  Jean,  celle  dea  événement*. 

Prcdictibilité , a.  f. ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
prédictible,  peut  cire  prédit. 

Prédictible,  adj.  de»  8 g.;  ce  qui  peut  être  pré- 
dit, tout  ce  qui’l  cal  possible  de  prédire  ; toutes 
ces  eboses,  loua  ces  évènements  sout  prédic- 
tibles. 

Prédictif,  te , adj.  ; de  prédiction  , qui  est  de  I» 
prédiction  , qui  la  marque:  tout  cela  est  pré 
dictif  : un  raisonnement  prédictif. 
Prcdiclivement,  adv.;  d'une  manière  prédictive. 
Prédilectionné,  t,  part.  pai.  et  adj.;  qui  est  objet 
de  prédilection  ; qui  est  aimé  de  préférence  : 
cet  eufaut  eat  prédilectionné. 

PréiUlecliomter  , v.  aet.;  porter  de  la  prédilec- 
tion , aimer  de  préférence  : prédilecticnner 
quelqu'un. 

Prédtsable,  adj.  des  2 g.;  même  signification  que 
ptédiclible. 

Prédisant , e , adj.;  qui  prédit,  qui  annonce  par 
avance  ce  qui  doit  arriver  : une  sagesse , une 
pénétration  prédisante* 

Préfacé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  précédé 
d'une  préface  : ce  livre , cet  ouvrage  est  pré- 
facé. 

Préfacer , v.  aci,;  faire  une  préface,  donner  une 
préface,  faire  précéder  d’une  préface  : préfacer 
un  livre,  un  ouvrage. 

Préfécondant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  préféconder;  qui  préfeconde , qui 
féconde  d’avance,  par  avance,  avant  le  temps. 
Prefécondauon , s.  f.  ; action  de  préfécouder  ; 

état  préfécondé  ; sa  préfécondatinn. 

Pre fécondé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fécon- 
dé d’avance,  par  avance,  avant  le  temps. 
Preftconder , v.  act  et  pr.  , se—  ; féconder,  se 
féconder  d’avance,  par  avance,  avant  le  temps: 
tonies  les  fécoudités , même  celles  naturelles, 
disparaissent  par  leur  inculture  et  par  le  dé- 
sordre principe  de  destruction  de  tous  biens, 
de  tous  bonheurs  et  de  toutes  prospérilées.  Il 
faut  à chaque  chose  son  travail  pour  un  dé- 
veloppement , une  extension  , et  mémo  une 
conservation  qui,  ne  s'obtiennent  que  par  l’ac- 
tivité de  toutes  les  intelligences,  et  on  obtient 
de  Constantes  et  durables  fécondités  qtt’én 
préfécoudant  en  quelque  sorte  tout.  Une  jeu- 
nesse inoccupée  en  féconde  rien,  elle  con- 
somme et  dissipe  ; et  l'ége  écoulé  dans  l’oisi- 
veto  et  la  débauche  est  une  perle  irréparable 
pour  l'homme  et  la  société.  Dans  I homme 
mûr  se  trouve  la  prudence  et  la  sagesse  d'ac- 
tion ; mais  dans  la  jeunesse  on  trouve  toute 
cette  activité  , toute  celte  force  d'action  qui 
bâte  les  œuvres,  cl  on  doit  imprimer  dans 
lime  et  le  caractère  d'un  jeune  homme  toute 
celle  grande  tendance  d'ordre,  d'utile  activité 
qui  le  garantit  de  la  corruptioa  te  des  vices. 
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qui  lui  lait  acquérir , non  seulement  celte 
froide  prudence,  non  seulement  cette  calme 
tagesse  de  l ige  mûr  ; mais  cette  vive  intelli- 
gence de  travail  et  d'œuvre  qui  préféconde 

loilf. 

Préfectoral,  e,  adj.  des 2 g.;  q„i  fs,  du  |iréfe, 
qui  concerne  le  préfet,  qu,  émane  du  préfet  : 
arrêté  préfectorial.  1 

Préfeetorialemenl , d'une  manière  préfecloriale 
par  le  préfet  : faire  décider  préfectorialemenf’ 
Préfeclorialisati on,  s.  f.';  action  de  préfectoria- 
mer  ; état  préfectorialisé. 

Préfectorial,, é , e,  part.  p„.  el  adj.  ; qui  est 
rendu  prefectoral,  qui  est  ptacésous  l'm(lueoer 
sous  l’autorité  d’un  préfet  ; l’administration 
wt  prvfectorialisée. 

Préfectoria User , t.  art.  ; rendre  préfectorial, 
placer  sous  I influence,  la  dépendance  d’nn 
prefet , soumettre  à la  volonté , à l’action  à 
l'autorité  d'un  préfet;  faire  entrer  dans  ’les 
attributions  d'un  préfet:  préfcctorialiser  l'ad- 
ministration. 

Préfcctorialismtj  s.  m.;  système  depréfectoria- 
bation. 

/ réfeelorialité,  s,  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
préfectorial,  autorité  de  préfet,  de  ce  qui 
émané  de  l'action  du  préfet. 

Pcéférabtlité , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
préférable. 

P'éftratcur,  s.m.,  f.  trict  ;■  celui , celle  qui  pré- 
fére.  r 

Préfératif,  ne , adj.#  de  préférence,  qui  marque 
In  préférence  : un  choix  prcfératif. 
Preférativcment , adv.;  d'uue  manière  préféra- 
livc. 

Vrcferemment , adv.;  par  préférence  : vous  l'ai- 
mez préféremmenl  à..... 

Préférentiel,  le.  adj.;  qui  lient  de  la  préférence, 
qui  est  l’effet  d’une  préférence  : cet  acte  est 
préférentiel. 

Préférentiellement , adv.;  d’une  manière  préfé- 
rentielle. r 

Pr*f trim  e , s.  m.;  système  de  préférence. 
Préjudiciel . le  , adj  ; qui  est  du  préjudice  qui 
porte  piejudice  : tentative  préjudicielle. 
Préjudicie llemcnt , adv.  ; d’uue  manière  préju- 
dicielle; avec  préjudice. 

Préférable,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être,  doit 
être  prélevé  ; cette  somme  est  prélevable. 
Prélasiemcm,  t.  m.;  action  de  se  prélasser,  de 
se  rat  ter,  d’affecter  un  air  gros  ; son  ridicule 
pretassemenf. 

Pr  élimina  risme , s.  m.  ; système  préliminaire,  de 
prélinnnarité. 

Pi  c liminarité , s.  f.;  état , qualité  de -ce  qui  est 
préliminaire. 

Prtmalurisnble , adj.  des  2 gen  ; qui  peut  être 
prématuré,  qui  est  susceptible  de  se  maturi- 
ser  avant  le  temps  ; toutes  ces  choses  sont 
prcmaturisables. 

Prématuré, ont . e,  part!  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’,c. 

l ton  de  prematuriser;  qui  prématurise , y"i- 
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ri  r d’.ivanrp,  par  avance,  avant  le  temps; 
qui  b'ile  la  maturité  : une  chaleur,  une  tem- 
pérature prcmiluriiaute. 

Prématurité,  e , part.  pas.  cl  ad  ; qui  ot  tua- 
turisé  «l'avance , par  avance,  avant  le  temps. 

Prèmaturiser,  v.  art.  cl  pr.,  sc  - ; m.iluriser, 
se  nialuriser  d avanca,  par  avaorc , avant  le 
temps,  liiler  la  maturité. 

Prémcditablc , adj.  des  ï g.;  qui  peut  être  pré- 
médité, qui  est  susceptible  de  préméditation  : 
ce  roup  , celle  opération  est  préméditable  : 
IVmportement  et  la  colere  ne  préméditent 
rien  , la  fougue  seule  fait  agir  ; aussi  les  re- 
grets et  les  douleurs  succèdent  toujours  à 
l’artion  et  la  suivent  immédiatement.  Mais  le 
méchant  prémédite,  et , pour  le  scélérat , tout 
est  préméditable  ; parce  que  le  crime  est  dans 
ses  tendances,  dans  soit  caractère  et  dans  son 
coeur  ; parce  q.i’il  n’a  d’éducation  et  de  vie 
que  le  crime.  ■ 

Préméditant , t,  adj.;  qui  prémédite  : une  pré- 
méditante vengeance,  férocité. 

Préméditattur,  s.  m.,  f.  trict  ; celui , celle  qui 
prémédite  : c’est  le  plus  méchant  el  le  plus 
féroce  prémédilateur  que  l’on  puisse  vnir. 

Prémédilatitme , s.  f.;  système  de  préméditation, 
ce  qui  ne  présente  qu’une  longue  et  couti- 
nuellc 'préméditation  : et  il  passa  sa  vie  daus 
ce  criminel  mcditalisme  d’affauialion  de  pou- 
voir et  d’orgueil  qui  , chez  un  prime,  a tou- 
jours pour  objet  U liante  et  despotique  domi- 
nation sur  les  peuples,  la  destruction  de  la 
liberté  et  la  subjugation  de  la  patrie. 

Pi  émédilément , adv,;  d’une  manière  prémédi- 
tée , avec  préméditation  : cet  homme  fait  le 
mal  toujours  prémêditément. 

Prémicé  , e , fart.  pas.  ctadj.;  qui  a des  prémi- 
ces. Au  fig.  : qui  a de  beaux  commencement*  : 
tout  cela  e»l  bien , avantageusement  prémicé. 

Ihrémicer,  v.  act.  cl  pron.  se-;  donuer,  produire 
des  prémices  ; environner,  s’environner  de 
prémices.  Au  lig.  : donner,  prendre  de  beaux 
commencements  : cette  affaire  sc  prémicé  bien. 

Prèparable,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être,  doit 
être  préparé,  apprêté,  disposé,  mis  en  étal 
de ; toutes  res  choses  sont  prépanbles. 

Prépondérmmnéiit , adv.;  d’une  manière  prépon- 
dérante ; il  prie,  il  agit  prépondéramœenl. 

Piépondéranliet,  le,  adj.;  de  prépondérance, 
qui  est,  qui  tient  de  la  prépondérance,  qui  la 
marque,  h fait  sentir:  cette  personne  prend 
un  air,  un  Ion  prépondrranticl. 

Prépondêrantiellement , adv.;  d’une  manière  pré 
pondérantialle  : dam  la  société,  dons  la  con 
versa  lion,  vous  voulez,  vous  vous  imposez 
prépondérailtiellemenl , el  cela  ne  convient 
pas  toujours. 

Prépondérantisme , s.  m.;  système  de  prépondé- 
rance ce  qui  présente  udk  continuelle  af- 
fectation de  prépondérance;  c’est  du  prépou- 
dérantisme. 

Piéponatitr , adj,  des  2 g.g  qui  peut  être,  doit 
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élie'  préposé  , q;te  l’un  doit  enmraellie  pnnr 
faire  une  chose  on  en  prendre  soin  , ù qui  ou 
peut  donner,  conlier  une  garde , une  surreil- 
lance  ; celte  personne  est  préposable. 
Prépolence  , s.  f.;  puisianee  supérieure  : il  agit 
par  une  prcpolcueo  abusive  ne  la  tenant  pas 
des  peuples , prépulenco  que  ses  vues  ambi- 
tieuses déshono;cot  et  que  son  ambition  con- 
venu en  tyrannie  : il  est  aveuglé  par  une  pré- 
potence usurpée  et  que  les  peuples  sauront 
bien  lui  retirer  ou  è ses  descendants  ; une 
prépolence  tyrannique,  anti- nationale. 
Prèrogativisabie  , adj.  des  2 g,;  qui  prnt  être, 
doit  éirc  prérogalivisc , à qui  on  doit  don- 
ner, accorder  une  prérogative  : ce  corps  , ce 
prince  est  prérogalivisalile. 

Prérogalivitant,  e,  part.  ; ré*,  et  adj.;  qui  fait 
l'action  de  prérogaliviser  ; qui  donne,  accorda 
consacre  nue  prérogative  : une  constitution 
gouvernementale  trop  prérogativisante-  exe  fa- 
veur du  prince , amènera  loujonrs  u«e  subju- 
gation ou  une  lévoluliou  ; parce  qu’elle  donne 
lieu  à trop  d’abus. 

Prérogativisé  , e,part.  pas.  et  adj.; qui  a une 
prérogative,  qui  jouit  d’une  prorogative  ; ce 
corps,  ce  prince  est  prérogativisé,  trop  préru- 
gativisé. 

Prérogativiter,  v.  act.  et  pron.,  se — ; donner, 
prendre  uuc  prérogative  ; accorder  une  pré- 
rogative, en  faire  jouir  ; donner  un  avantage, 
un  privilège,  un  droit  d'action,  de  primauté, 
d’exclusivité  : prérogativiter  un  prine*  , un 
corps  judiciaire , littéraire,  industriel , poli- 
tique. 

Présagtablt , adj.;  des  2 g.;  ce  qui  peut  être 
présagé  : toutes  ce»  choses , ce*  événements, 
sont  présageante*. 

Preseriptibilisê , e , part.  pas.  et  adj . ; qui  est 
rendu  prescriptible . susceptible  d’être  pres- 
crit : les  devoirs  pre'criplibiliscs  par  la  seule» 
conscience,  par  le  sentiment  d’honneur,  sont 
.toujours  les  plus  beaux. 

Prtscriptibiliser , v.  act.  el  pr.,  *o  — ; rendre  , 
devenir  prescriptible  , susceptible  d’être  pres  - 
crit, ordonné,  imposé;  rendre  paisible  d'en- - 
Irer  dans  les  injonctions  de  faire  : toutes  et -s 
obligations  se  preseriptibiusent. 

Prescriplisme,  s.  m.  ; système  de  prescription. 
Préséammeul , adv.  ; d’une  manière  préséunte  ; 
par  , avec  préséance  : siéger  , agir  pré  senti- 
ment. 

Prètéant,  e,  adj.  ; qui  est , qui  tient  de  la  pré- 
séance, qui  la  marque  : une  tenue  prétéantc:: 
un  ton  piéséant 

Prétéamitme,  s.  ni  ; système  de  préséance. 
Préservable  . adj.  des  2 g.  ; qui  , ce  qui  prêt 
être,  doit  être  préservé,  garanti  : ccs  perso# 
i.es,  ces  clioses  sont  préservables. 

Préservant,  e,  adj.;  qui  préserve,  garaiilit  : on  e 
préservante  sollicitude. 

Préservativemeut , adv.  ; d'une  manière  prémeg  - 
Talive. 
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P résiliable , «Jj.  des  2 g.  ; qui  peut  rire  , doit 
être  présidé  : celte  assemblée  est  présidai)!*, 
h quoi  on  doit  présider. 

Présomptirmnablc , adj.  des  2 g.;  qni  est  suscep- 
tible de  »e  présooipliunner,  de  se  lnrér  à la 
présomption  : cette  personne  est  présousp- 
tioonable. 

Prrsomptinnnan  t , e , part.  pr.  et  adj  ; qui  fait 
l'action  de  présompt-onuer  , de  se  prcswnp- 
lionner;  qui  présoniptionne,  qui  donne,  cause 
de  la  présomption  : un  faux  esprit  , un  faux 
jugement  est  toujours  présomplionnaut. 

l'résompiionné,  e,  pa.t.  pas.  et  adj.;  qui  a de  la 
présomption. 

Présemptianuer  , ».  act.  et  pr. , se — ; donner, 
prendre  de  la  présomption , une  confiance 
saine;  preudre  de  soi  une  opinion  trop  avan- 
tageuse : celle  personne  se  picsoinplionnc. 
Meut.,  agir  par  présorfiplion,  fonder  nu  juge- 
ment sur  des  apparences  : vous  présomp  ion- 
nez. 

Près  sable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  pressé  , 
que  l'un  doit  étreiodra  avec  force.  Au  bg.,  que 
l'on  doit  prier,  solliciter  a»ec  instance  : celle 
personne  est  pressable, 

Prtsscniistablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
pressenti  : ces  événements  , ces  malheurs 
étaient  pressent issables.  dont  on  peut  , on 
doit  sonder  les  dispositions  : celle  personne 
est  prestenlissable. 

Pieesurable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
lêra  pressuré  : ces  raisins  , ces  fruits  son! 
prcssurables.  dont  on  peut  tirer  quelque 
chose  par  force  ou  adresse  : cette  personne 
est  pre-surable. 

Prtssuiartur , s.  m.,  f.  Iriee  , celui,  celle  qui 
pressure,  qui , par  force  , ruse,  adresse  tire 
quelque  chose  d'une  personne  : c’est  un  dan- 
gereux pressurateur. 

Preuuraiion  , s.  f.  t action  de  pressurer , d é- 
puiser  quelqu'un  par  force  ou  pur  adresse  ; 
étal  pressuré  : la  pressuration  des  fruits,  des 
raisins,  d’une  personne. 

PrésumabUUé  , ».  f.  ; état , qualité  de  ce  qui 
est  présumable. 

Préiumimeut,  adv.  ; d'une  manière  présumée; 
par  conjunclnre,  induction. 

Pritithlt , *dj.  des  2 g.  : ce  qui  peut  être  prêté, 
ce  que  l'on  doit  prêter  ; ces  choses  sont  prê- 
tablee. 

Prtiemtni , s.  m.:  action  de  prêter  : le  prête- 
ment  d'une  chose. 

Prctexlable  , adj  des  5 g.  ; ce  qui  peut  être  , 
doit  être  prétexté  , pris  pour  prétexte  : 
ces  causes  , ces  circonstances  sont  prétexta, 
blés. 

Prilral,  e,  adj.;  de  prêtre,  du  prêtre  : la  domi- 
nation prêlrale,  un  gouvernement  prctral;  qui 
qui  est , qui  lient  du  prêtre, qui  émane  du  prêtre: 
l’action  , la  tyrannie,  l’avidité  prêlrale.  qui 
est  relatif  aux  prêtres  : un  réglement  tiré- 
irai. 
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Pr/lrnlnnrnl,  adv.;  d'une  manière  prêlrale.  pu 
le  prêtre. 

Préti  alité  8,  f.  ; étal,  qualité  de  ce  qui  est  pré- 
tral , du  prèlre. 

Prélrijiable , adj.  des  2 g.  : qui  jicul  être  , doit 
être  piétrélié,  fait  prône. 

Prilrifieaietir , a.  m.  ; celui  qui  fait  piètre,  des 
des  piètres.  Adj.  : uu  gouverueiueut  piètri- 
firalcur  , qui  veut  beaucoup  de  prêtres  , qui 
autorise  une  grande,  une  continuelle  prèlrili* 
cation. 

Preirificatian , s.  f.  ; action  de  .prétrilier  , de 
faire  préire,  des  prêtres  ; état  prétrifié  : sa 
jirétriticaüou . ' 

Prflrijir,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  prê- 
tre : ce  jeune,  homme  a été  prétrifié  à telle 
époque  , qui  est  conlié  aux  prêtres,  renais  aux 
soins  des  prêtre»  : ces  choses  sont  prêlriliées. 

Prtlrifier  , v.  act.  ; faice  prêtre,  de»  p rétros  , 
rendre  prêtre  : prêta  ilier  des  jeunes  geu»,  des 
séminaristes.  « 

Priuifimit,  s.  m.  ; système  de  prétrificalion. 

Pi  (iriser,  V n.;  faire  le  prêtre  , défendre,  pro- 
pager l'influence  des  prêtres  : vous  préirisez. 

Pr  (trisme,  s.  in.;  corps  de  prêtres,  action  géné- 
rale de  prêtres  , de  corps  de  prêtres;  système 
qui  tend  II  placer  sous  l'influence  , sous  l’au- 
torité des  prêtres. 

Prévalable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  , qui  doit 
prévaloir  : cet  avis  est  prévalable. 

Prévaricaioire,  adj.  des  2 g.;  de  prévarication; 
qui  est  de  la  prévarication  , qui  la  marque,  la 
concerne;  qui  appartient  à la  prévarication  : 
c'est  un  acte  prévaricaioire, 

Prévaricaioircment,  adv.;  d’une  manière  préva- 
riealoire  ; par,  avec  présaiieatiou  : sous  aciâ* 
scz  prétaricatoireraent. 

Piiraricime  , f.  ; système  de  prévar  jrat;on  . 
tout  ce  qui  o»l,  ne  présente  qu’une  continuel- 
le prévarication  : ce  n'est  que  du  prévari- 
citne. 

PTivenabU,  adj.  d-  s 2 g.;  qui  peut  être  prévenu, 
que  l'on  doit  prévenir  : celle  personne  est 
prévenable , que  l'on  peut  détourner  par  de* 
précautions  : ce  malheur  était  prévenable. 

Prévtnamment,  adv.  ; d'une  manière  prévenan- 
te ; avec  prévenance;  par  des  prévenances  : 
celte  peisonuc  agit  toujours  prèvenammenc. 

Prêtent  ionisme,  s.  m.  ; système  de  prévention  , 
continuelle  prévention  , habitude  de  préven- 
tion. 

Préventiomable , adj.  dr.»  2 g.  ; qui  pe„t  être 
préventionué  , qui  est  susceptible  d'agir  par  , 
aiec  prévention,  qui  peut  être  mis  en  jiréven- 
lion  : cet  homme  est  prcieuliouoâblç. 

Privenlionnant , e , part.  pr.  et  a.ij,  ; qui  fait 
l’action  de  prévenlionner  . île  se  prévention  - 
ner;  qui  preventionne,  qui  donne  , came  de 
la  prévention  : ce  fait  est  prèveutionnant  ; 
cette  cause  est  préventionnante. 

Préventionné,  e,  psrt.  pas  et  adj,  ; qui  a de  la 
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prévention  , qui  est  mis  eu  prévention  ; cet 
homme  est  préveolionné. 

Préwcntionner , v.  acl.  et  pr.  , sc— ; donner, 
en  user  , prendre  de  la  prévention  : cette  per- 
sonne sc  prévenlionne,  mettre  en  prévention  ; 
préventtonner  quelqu’un.  Ncut.  ; agir  avec 
prévention  , se  livrer  à la  prévention  : vous 
préventionnez. 

Prévtmionnel , e , adj.  ; de  prévention , qui  est 
résultat , conséquence  de  la  prévention  : un 
soupçon  prévention ttel  : nue  mesure  préven- 
tionnelle. 

Priventionnellemcnt , adv.  ; d’une  manière  pré- 
ventionnelle. 

Prtvisionnel,  e,  adj.;  de  prévision,  qni  est,  qui 
tient  de  la  prévision,  qui  la  marque  , la  cou- 
terne  : une  science,  une  prudence  prévision- 
nelle. 

Privitionncllement,  adv,  ; d’une  manière  prévi- 
sionnelle. 

Prévôtalisation , s.  f.  ; action  de  prévôtatiscr , 
état  pré  vitalité  : la  prévôtalisation  des  tribu- 
naux. 

Prévôlalisé.e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
prévôtal  : tribunal  prévôlaltsé  : justice  pré- 
vôtilisée. 

Prêvôtaliscr,  v.  acl.  ; rendre  prévôtal  : prévô- 
taliser  un  tribunal  : prévètaliser  la  justice,  la 
faire  rendre  par  des  cours  prévôtales, 

Prévôtalitme,  s.  m.;  système  de  prévôtalisation. 

Prévitalité,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
prévôtal. 

Prévoyable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être  prévu  ; ce  malheur  était  prévoyable. 

Prcvoyamment,  adv.;  d’une  manière  prévoyan- 
te; avec  prévoyance  : agir  prévoyamment. 

Priablt.  adj.  dex  2 g.;  qui  peut  être  prié,  que 
l'on  doit  prier  : cette  personne  est  priable. 

Priamment,  adv.;  d’une  manière  priante,  ne 
priant  ; avec  prière  : demander  priammenl 
une  chose. 

Priant,  e,  adj.;  qui  prie,  qui  exprime  une  prière: 
des  paroles  priantes  : un  discours  priant  : 
cette  personne  est  bien  priante. 

Pritmtnl,  ».  ro.;  action  de  prier,  d’engager 
h faire  : le  priemrut  d’une  persoune. 

Priatr,  ».  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  prie,  de 
mande  bassement,  qui  s’humilia  pour  obte- 
nir : c’est  un  prieur  hypocrite, 

primaklt , adj.  des  2 g-’,  qui  peut  être  primé, 
surpassé  ; catte  personne  ast  primablc. 

Prtmitisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  primitisé,  rendu  primitif,  premier,  que 
l'on  doit  mettre,  faire,  placer  avant,  le  pre- 
mier, de  préférence  à....  : ce  devoir  est  pri- 
sai tisable. 

Priiriliiant,  t,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion da  primiliser;  qui  primitisé,  reud  pri- 
mitif, qui  place  avant,  le  premier,  de  préfé- 
rence i....  ; UD  ordre  primi lisant  ; des  con- 
venances primitùantes. 
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Primiiitaiion,  ».  f.  ; action  de  primitiser  ; état 
primitisé  : sa  primilisation. 

Primitive,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
primitif,  premier,"  qui  est  fait,  qui  est  placé 
avant,  !e  premier,  de  préférenre  h ...  : un 
devoir  primitisé  : une  obligation  primitisée. 

Primitiser,  v.  acl  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
primitif,  premier  ; placer,  se  placer,  faire, 
faire  avant,  le  premier,  de  préférence  i....  : 
il  se  primitisé  : primiliser  un  devoir. 

Primiiismt,  s.  m.;  système  de  primitisalion  : le 
primitisme  religieux. 

Princiel,  le,  adj.;  de  prince,  qui  est  du  prince, 
qui  a du  rapport  avec  le  prince,  se  rapporté 
au  prince,  qui  n'appartient  qu’au  prince,  qui 
émane  du  prince , qui  est  dans  les  attribu- 
tions du  prince,  qui  dépend  du  prince,  qui  est 
sous  l’autorité  do  prince,  qui  est  action  du 
prince  : un  droit,  un  avantage  princiel  : une 
action,  une  prérogative  ptinciclle. 

Princiellemenl,  adv.;  d’une  manière  princielle, 
en  faveur  dn  prince  : vous  établissez,  vous 
discutez  princieltément  les  choses. 

Princiellisable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qni  peut 
être,  doit  être  princiellisé,  rattaché  au  prince, 
rendn  dépendant  du  prince,  ce  qni  doit  en- 
trer dans  les  attributions  du  prince,  être 
exclusivement  au  prince  : des  intérêts,  des 
droits,  des  prérogative > princiellisables. 

Princiellisaht,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  princieltiscr;  qui  princiellise,  qui  reud 
dépendant  du  prince,  qui  place  sous  son  ac- 
tion, qui  reporte,  rattache  exclusivement  au 
prince  : une  constitution,  des  lois  prince’.li- 
santes. 

Priucitllisalion,  »,  f.  ; action  de  princielliser  ; 
étal  prinrirllisé  : la  princirllisaliuu  de  droits, 
de  prérogatives  sociales,  politiques. 

Princiellisé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  ren- 
du, devenu  princiel;  qui  est  dans  les  attribu- 
tions du  prince,  sous  l’tuflueDce^ l'exclusive 
autorité  du  prince,  qui  est  rattaché,  reporté 
au  prince,  qui  est  dévolu  au  prince  : des  in- 
térêts, des  droits  prinriclliscs. 

Princielliser,  v.  act.  et  pr.,  se—;  rendre,  de- 
venir princiel;  attribuer  au  prince,  classer 
dans  les  attributions  du  prince , placer  sous 
l’influeuce  , l'exclusive  autorité  du  prince; 
faire  entrer  dans  les  intérêts  du  prince,  met- 
tre sous  la  dépendance  du  prince,  rattacher, 
reporter  au  prince  ; sc  dévouer  principale- 
ment, exclusivement  au  prince,  N.,  faire  du 
princicllisme , entrer  dans  les  intérêts  du 
prince  seul  : vous  prineiellisez. 

Prindellime,  ».  m.  ; système  de  princicllisa- 
tiun. 

Princielliiè,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
princiel. 

Prirtciellilif,  ve,  adj.;  qui  est  de  la  princielliiè; 
qui  la  concerne,  U marque,  qui  est  acte  pria- 
ciel. 
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Princiellilivemtnt , adv.  ; d’une  manière  prin- 
ciellitivc,  par  uu  acte  pnnciel. 

Ptioiammcnt,  adv.;  d'une  manière  priolaute,  en 
primant  : ce  bigot  va  toujours  priutanuocul. 

Priotant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  pnutur  ; qui  porte  à prtoter  continuelle* 
meut  et  machinalement  : uue  dévotion  prio- 
lantc. 

Priotcmcnt,  ».  ni. faction  de  prioler  : sou  priole- 
meut. 

Priottr,  r.  u.  ; prier  sau»  cesse,  réciter  machi- 
nalement de»  prière»,  passer  son  temps  à dire, 
à réciter  des  prière» , prier  rouliuièrcmeul  : 
vous  ne  faite»  que  prioter. 

Prwtisme,  s.  m.j  système  dcpriotcmcul. 

Priotomanie,  ».  f.;  manie  de  pria'.er  : il  ne  suri 
pas  de  sa  priotomanie. 

Priorable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  prioré  ; qui  est  susceptible  de  priorité  : 
cette  action  est  prioruble  : cette  dîme,  cette 
loi,  cet  événement  est  prioruMe. 

Prioré,  t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis  avant, 
qui  a la  priorité  : cette  discussion , cette  loi 
est  prioréc. 

Priortr,  v.  acl.,  et  pr.,  sc — ; mettre,  sc  mettre 
a vaut  ; donner,  prendre,  la  priorité:  toutes 
cçs  choses  se  prioreut  d'ellet-mi'mea, 

Privalcur,  ».  m.,  I,  tricot  celui,  celle  qui  prive. 

PriviUgiablc,  adj.  des  2 g. ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  privilégié,  à qui  ou  doit  ac- 
corder un  privilège  : cet  homme  est  priviléj 
g labié. 

Privilégiait  c,  adj.  des  2 g.  pdc  piivilègc,  qui 
est,  qui  tient  du  privilège,  qui  appartient)  à 
rapport  an  privilegé,,  qui  1?  concerne  ; un 
avantage  priwlcgiaire  : uu  règlement  pti'i- 
légiairc  : une  possession  privilégia, ire 

Pinilégiainmcnt,  adv,;  d’une  manière  privilé- 
giaire;  par,  avec  privilège  ;;il  posicdc  prjvi- 
Ugiairemtiit.  ,,  .....  .*  • 

Privilégiait t,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  privilégier;  qui  privilégie,  qui  douue, 
assure,  garantit  uu  privilège  : des  Lis  privilé- 
giantes. • 

Privilégié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a un  privi- 
lège, qui  jouit  d’uu  privilège  : celte  personne 

" est  privilégiée.  Subit.  : les  privilégié». 

Privilégier,  v.  art.  ; donner,  accorder  un  prîri— 
. lège,  faire  j tuir  d’un  privilège  : privilégier 
une  personne, un  corps  tonal,  un  corps  d’étal. 

Privilegisme,  ».  m.  ; système  de  privilège,  tout 
ce  qui  cousactc  le  privilège. 

PrebaHlisable,  eilj.  des  2 g ; qui  petit  tire  pro- 
haliilisé,  tendu  probable,  qui  est  susceptible 
de  s<-  probaliilisrr  : celte  chose  est  probabi- 
lisablc. 

Probabiliram,  e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fail  l’ac- 
lion  de  prob  iliiliser  ; qui  probabilité,  rend 
probable,  qui  donne  de  lu  probilité  : un  ren 
saignement,  un  éclaircissement,  probalbaitl. 

PrthUisé,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  piulntble,  qui  a acquis  de  la  pioba- 
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bilité,  des  apparences  de  vérité  : celte  chose 
est  probahsée. 

Probabiliter , v.  act.  et  prou,  te — ; rendre  , de 
venir  probable;  donner,  prendre  de  la  proba- 
bilité , de»  apparences  de  vérité  , f uder  eu 
raison  : toutes  ces  choses  se  prubabilisenl- 

Probabilisme,  ».  m.;  système  d’acliou  par  la  pro- 
babilité, sou  vice. 

Probablement , adv.;  d'une  manière  probal  ire. 

Probi fiable,  adj.  des  4 g.  ; qui  peut  être  prohi- 
bé, reudu  probe  , qui  est  susceptible  de  bro- 
bité  : l'improbilé  est  uu  vice , une  immora- 
lité, clic  est  pour  l'homme  une  principale 
cause  de'décomidératiou , de  dégradation  et 
de  lépulsiou.  La  probité  est  une  qualité,  une 
vertu  nécessaire  à tous  ; car,  elle  vitalité  les 
belles  ronscicuces  . toutes  les  justices  et  fait 
gagner  toutes  ces  hautes  cuuliances  qui  hono- 
i eut.  Ou  doit  doue  l'inculquer  dans  le»  jeu- 
nes esprits  , et  tous  sont  probiliablcs  par  J'é- 
ducalion  cl  les  bous  exemples. 

Probifiant,  e,  part.  pr.  ,et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  probiGer,  de  se  probiüer;  qui  probiGc  , 
rend  piobn,  qui  douue,  inculque  de  la  pro- 
bité . l'iiouneurcsl  toujours  prohibant  ; parce 
que  l lioiincur  ne  veut  que  justice  et  druilure. 

Probijteation,  s.  f.;  actiou  de  prohiber;  état  de 
ilobdié  : la  probibeation  de  l'homme  est 
'œuvre  de  1 éducation,  parce  qu'elle  cclaire 
l'Cspiil  et  le  jugement. 

Probifié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  es!  rendu, 
devenu  probe,  qui  a,  qui  présente  de  la  pro- 
bité. 

Probifier,  y.  acl.  et  pion,  se — ; rendre , deve- 
nir, probe;  douucr,  prendre  de  la  probité, 
n'pgir  que  par  un  principe,  un  sentiment  de 
probité  : tous  les  hommes  te  prohibent  par 
l'éducation  et  le»  bons  exemples,  par  uu  sen- 
timent de  justice  , de  droiture  iuoéc  chea 
lo ui_.it  qui  reste  tout  qu'il  n'est  pas  détruit 
par  la  corruption  cl  le  vice, 

P'  obifisme,  s.  m ; continuelle,  incessante  action 
de  probité  ; système  de  probité. 

Processionnel,  le,  adj.;  de  procession,  qui  est  de 
la  procession.  Au  fig.  ; marche  procession- 
celle,"  qui  est  lente,  promenade  lente. 

Proclamable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être,  doit 
être  proclamé  : ce  principe  est  proclamable. 

Proclinabtc  , adj.  des  S g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  proci  né;  k qui  on  peut , on  doit  donner 
une  pente,  un  talus,  une  inclinaison  : cette 
chose  est  procliuaLIc. 

Prtclinaiion,  s.  f.  ; action  de  prutdiner,  de  don- 
ner une  pente , un  talus;  état  prorliné  : la 
procliiiation  d'une  chose  : sa  proclination. 

Procliné , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  penché  , 
qui  a un  talus , une  poule  : celte  chose  est 
conveualilemeol  ptocliuée. 

Procliner,  v.  act.  cl  pron.  se — ; donner  un  ta- 
lus , une  pente  ; faire  pencher,  pencher,  in- 
cliner en  avant , faire  aller  en  peule  : procli- 
lier  une  chose. 


< Google 


PRO  471 

gramme  : programmer  des  promesses,  des  cou- 
dilious,  toute  autre  chose. 

Pmgrammisme , t.  m.  ; système  de  programma- 
tion. 

Progresutble  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  progres- 
ser, qui  est  susceptible  de  progresser,  de  pro- 
grès : celte  industrie  est  progrcssable, 

Progresiaiil , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tiou  do  progresser  ; qui  progresse,  qui  est  eu 
voie  de  progrès  : cette  industrie  est  progres- 
sante : l'agriculture  est  progressante. 

Progresser,  v.  acl. ; fsire  dn  progrès,  des  pro- 
grès ; entrer,  faire  entrer  dans  le  progrès  : 
faire  progresser  les  sciences,  les  arts,  toute- 
les  industries  ; notre  cause  progresse, 

Progrtsseur,  s.  ut. , f .je;  celui,  celle  qui  pro- 
gresse, qui  fait  des  progrès  : c'est  un  pro- 
gresseur. 

Progressisme,  s.  m.;  système  de  progrès,  conti- 
nuel progrès , tout  ce  qui  a pour  objet  d'e- 
lendre  le  progrès  : c'est  du  progressisme. 

Progressiste,  s.  et  sdj.  des  2 g.  ; partisan  du 
progrès  : les  progressistes  ; le  parti  progres- 
siste, qui  propage  le  progrès. 

P'ogrcssiuile , s.  f.  ; étal , qualité  de  ce  qui  est 
progressif  ; de  ce  qui  accélère  le  progrès  : la 
progressivité  d’une  action,  d'un  principe. 

Prolùbablc,  adj.  des  2 g.j  ce  qui  peut  être , doit 
être  prohibé  , défendu  : ces  marchandises, 

r ‘ ces  livres  sont  proliibables  : la  chasse,  ce  tra- 
li»  est  prohibante. 

Prohibitismc,  s.  m.;  système  de  prohibition. 

Projetable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  projeté  : ce  marisge  , celte  construction 
e*t  projetable. 

Projetant  , « , adj.  ; qui  projette  : il  ne  sort  pas 
d une  politique  projetante  et  inexécutante  : nue 
imagination  projetante. 

Prolétariat  le , adj.  des  î g,  ; qui  peut  être  pic- 
léiaric  , rendu  prolétaire  , mis  , placé  dans  le 
prolétariat  , qui  est  susceptible  de  tomber 
dans  le  prolétariat  : eus  hommes  , ces  peuples 
sont  pro’.élaiiablcs. 

Prolélariam,  e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  prolétarier;  qui  prolétarie,  rend  pro- 
létaire : une  prolélariantc  illiberté  : une 
aristocratie  territoriale  est  toujours  proléta- 
riinte. 

Prolétariat , s.  m.  ; classement  de  bassesse  de 
conditions  d'abjection,  d’indigence,  de  prolé- 
taires, d’hommes  qui  ne  peuvent  posséder  de 
biens  fonds. 

Prolétariation  , ».  m.;  action  de  prolétarier,  de 
rendre  prolétaire  : ?a  prulét.iriation. 

Prolétarie,  e,  pari*  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  prolétaire,  qui  est  dans  le  prolétariat  : 
des  populations  protélarices. 

Prolétarier , v.  acl.  et  pron.  se—;  rendre,  deve- 
nir  prolétaire  ; placer,  tomber  dans  le  prolé-  ! 
lanat,  réduire  au  prolétariat. 

Piolétari.smc , s.  m.  ; système  de  prolelarialion. 

ProlétU'it*  , s.  f.  ; état , qualité  de  prolétaire, 
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d'action  de  prolétaire,  de  ce  qui  concerne  le 
prolétaire. 

Prolongeable  , odj.  des  2 g ; qui , ce  qui  peut 
être,  doit  être  prolongé  : ce  terme,  ce  delai  , 
cette  ligne  est  probngeable. 

Promenable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  pro- 
mené , que  l’on  doit  promener  : celte  per- 
sonne est  promenable- 

Promenanent,  s.  m.;  action  de  promener,  de  se 
promener  ; état  promené  : son  continuel 
promenement. 

Promettable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  pro- 
mis, ce  que  Poo  doit  promettre  : c'est  pro- 
mci table  : ces  choses  sont  promettablc*. 

Promettant,  e,  adj.;  qui  promet  : ce  jeune 
homme  a des  moyens  bien  promettants  : la 
saison  est  bien  promettante. 

Promiscuisable , adj.  des  2 g.;  qui  petit  être  pro- 
miscuisé  , qui  est  susceptible  de  se  promis- 
cuiser,  de  promiscuité  : ces  choses  sont  pro- 
mtscuisalles. 

Promu  cuisant t e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  promiscuiser  ; qui  promiscuité,  qni 
cause,  qui  amène  une  promiscuité  : un  insoiu 
promismisant. 

Promiscnisation , s.  f.  ; action  de  promiscuité}  ; 
état  promise uisé: 

Promiscuité , e,  part,  pas  et  adj.;  qui  est  mêle*, 
confondu  pour  agir  . qui  est  eu  commun  ; qui 
est  pèle -mêle,  confondu,  dans  la  confusion  : 
ces  choses  sont  promiscuisées. 

Promiscvuser,  r.  act.  et  pr*,  se—  ; mêler  , con* 
fondre  pour  agir,  faire  agir  ensemble,  en  com- 
mun ; mêler,  se  mêler,  se  confondre  ensemble  ; 
opérer  un  mélange  do  choses  ; causer , pro- 
duire, amener  un  péle-mèle,  une  coufusion  : 
promiscuiser  les  choses  , c’est  la  plus  souvent 
tout  compromettre. 

Promiscuisme , s.  m.  ; système  de  protniscuisa- 
lion,  tout  ce  qui  présente  de  la  promiscuité. 

Promotionismc , s.  m.;  système  de  promotion  : 
un  intempestif  promotionisme.  J 

Promotiomutble , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  promotionné,  compris  dans  une  pro- 
motion : il  est  promotion nable. 

Promotionnel , /e,  adj.  ; de  promolioti , qui  est 
de  la  piomulion.  qui  la  concerne  : une  ordon- 
nance' promotionnelle. 

Promotionnellemet,  adv.;  d une  manière  promo- 
tionnelle, par  promotion. 

Promotionner  , v.  acl.  ; faire  une  piomulion, 
comprendre  dans  une  promotion , élever  à 
une  dignité. 

Promulgable  , adj.  des  2 g.  ; qui , ce  qui  peut 
être,  doit  èlrc  promulgué  : ces  lois  sool  pro  • 
rnul  gables. 

Promulgua/ , ve  , adj.  i de  promulgation  , qui 
promulgue  , qui  sert  à promulguer  : des  me- 
sures promulgalivcs  : c’est  un  moyeu  protmil- 
R*hf. 

Piomnhjaiivemtitt, adv.;  d’une  manière  prumul 
galive  ; par,  avec  prcmulgaliou. 
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Pronominalisable , adj.  des  2 g.;  qui  petit  élre, 
doit  è're  pronominalisé  , rendu  pronominal . 
ce  verbe  est  pronominalisable. 

Pronominalisation  , s.  f.;  action  de  pronomina 
User  ; état  pronominalisé  : la  pronotbinalisa  - 
lion  d’uu  verbe,  de  ce  verbe. 

Pronominalisé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu  pronomiual  : ce  verbe  est  pronomina- 
lisé. 

Pronominaliser , v.  act.'ct  pr. , se — ; rendre, 
devenir  pronominal  ; donner , prendre  de  la 
pronominalilé  : pronominaliser  un  verbe  : ce 
verbe  te  pronominalisé. 

Pronominalisme,  a.  m.;  système  depronomina- 
lira  lion. 

Pronominalilé  , a.  f.  ; étal,  qualité  pronominal, 
de  ce  qui  est  pronominal  : la  prouominalité 
d'un  verbe. 

Prononçable,  adj.  des  * g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  prouoncé  : cette  syllabe,  ce  mot,  ce  dis- 
cours est  prononçable. 

Prononcément,  adv.;  d’une  manière  prononcée: 
il  s'est  espliqué  prononcément. 

Pronosticable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être  pro- 
nostique'' : ces  ebuaes,  ces  événements  sont  pre- 
nosticables. 

Pronosticaanl,  e,  adj.:  qui  pronostique,  qui  pré- 
dit : dea  signes  pronosticants  : des  parole» 
pronostics  tues. 

Pronosiicateur,  s.  in. , f.  triee  ; celui . celle  qui 
pronostique,  qui  fait,  qui  établit  des  pronos- 
tics. 

Propagmder,  v.  neuf.;  fsire  de  la  propagande  : 
vous  propagande!. 

Propageable  , adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être, 
doit  être  propagé  y répandu  : ces  principes, 
ce*  opinions  sont  propageables. 

Propageant,  a,  adj.  ; qui  propage  : une  propa- 
geante publicité  : la  presse  libre  est  propa- 
geante. 

Propagatif,  ve  , adj.;  de  propagation  , qui  est, 
qui  tient  de  la  propagation  , qui  est  activité 
de  propagation  : les  moyens  propagatifs  n'ac- 
tionnent bien  que  lorsqu’ils  ont  toute  leur 
liberté. 

Propagaiivement,  adv.;  d’une  manière  propaga- 
tivc;  avec  propagation,  par  la  propagation. 

Propa gisme , s.  ni.;  système  de  propagation: 
c'est  du  propagisme. 

Prophétisable , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  peut  cire 
prophétisé  : ces  choses  soin  prophélisables. 

Prophétiseur , s.  m.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  pro- 

- phéliso,  qui  se  mêle  de  prévoir,  de  prédire. 

Proportionmtble,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être, 
doit  élre  proportionné  : toutes  ces  choses  sont 
proportionnâmes. 

Proportionnalisme , s.  m.  ; système  de  propor- 
tionnalité. 

Propriétariabte , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  propriélarié,  rendit  propriétaire  d'une 
chose  : cette  personne  est  propriétariabte  . à 
qui  on  doit  laisser  la  possibilité  , le  droit  de 
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devenir  propriétaire  de  terre,  de  biens  immeu- 
bles : tous  les  hommes  sont  propriétariables. 

Propriélarial,  e , adj.  ; de  propriétaire,  qui  est 
acte  de  propriétaire,  qui  marque  l’acte,  l'ac- 
tion de  propriétaire  : c’est  un  privilège  pro- 
prié ta  rial. 

Propriàarialion,  a.  f.;  action  de  propriétarier  ; 
état  propriélarié. 

Propriélarié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendis, 
devenu  propriétaire  d'une  ebose,  qui  possède 
une  propriété,  qui  a le  droit,  la  possibilité  de 
posséder,  d'étre  propriétaire  d’une  choie. 

Propriétarier,  v.  act.,  rendre  propriétaire  ; don- 
ner , acquérir  le  droit  de  posséder  une  pro- 
priété, la  |iropriété. 

Prorogativement,  adv.  ; d’une  manière  proroga- 
tive ; par , avec  prorogation  , au  moyen  d’une 
prorogation  : ajourner  propagaiivement  lea 

chambres. 

Prorogeabte  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  pro- 
rogé , que  l'on  doit  proroger  : ces  delais  sont 
prorogeablea  : les  chambres  sont  proro- 
geables. 

Frorogime,  s.  m.;  système  de  prorogation,  son 
vice,  son  abus. 

Proscriptibiliti,  t.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
proscriplible  : sa  proscriplibilité. 

Prosélytiser,  v.  act . et  pr. , se — ; rendre , de- 
venir prosélyte  : vous  le  prosélytisez.  Neuf.  ; 
faire  du  prosélytisme  : vous  prosélytises. 

Prosopopique , adj.  des  2 g.  ; qui  tient  de  la 
prosopopce , qui  y a du  rapport,  qui  la  con- 
cerne. 

Prosopopiser,  y.  neat.;  faire  de  la  prosopopée  t 
vous  prose  popiscr.  -• 

Prosopopisme,  s.  m.;  système  de  prosopopée. 

Prospe table , adj.  des  g g.  ; qui  peut  prospérer, 
qui  est  susceptible  de  prospérer  ; cotte  mai- 
sou,  cette  indu» trie  est  prospérable. 

Prosj<érammenl , adv,  ; d’ene  manière  prospé- 
rante , en  prospérant , d’une  manière  pros- 
père : ccs  affaires  vont  prospéramment. 

Prospérance,  s.  f.;  action  do  prospérer;  succès 
de  prospérité;  état  de  prospérité  ; sou  heur 
reusc  prospérance. 

Prospérant , e,  adj  ; qni  prospère,  qui  est  en 
prospérité  ; qui  fait  prospérer  : cette  person- 
ne, cette  maison  est  prospérante  : un  travail 
prospérant. 

Prospérisme  , s.  maso.;  tout  ce  qui  tend  U faire 
prosperer  ; c'est  du  prosperisme. 

Prosternisme , s.  m.;  continuel  prostcrucmenl  , 
système  de  prosteiueoient  : un  hypocrite  pros- 
lernisme. 

Proslrable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  prostré, 
qui  est  susceptible  de  tomber  dans  la  prostra- 
tion : celte  persoune  est  proslrable. 

Prottralif.  ve,  adj.  ; qui  cause  , amène  la  pros- 
tration , la  firibleasc  de  corps , une  prostra- 
tion de  force  : il  est  dans  un  malaise  pros- 
t rat  il  . 
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Proslrativement , adv.;  d'une  manière  prostra- 
live  ; arec  prostration  , par  la  prostration. 

Prottri , e , pari.  pas.  et  adj.;  qui  n'a  plus  de 
force , qui  eal  dans  la  prostration  : celle  per- 
sonne est  prostrée. 

Prostrtr,  y.  act.  et  pr.,  se  — ; causer,  amener 
la  prostration , l'abattement , la  faiblesse  de 
corps , la  privation  de  force  ; tomber  dans  la 
prostration  : prostrer  une  personne  , un  ma- 
la  de. 

Proteciif,  v»,  adj.;  de  protection , qui  est,  qui 
tient  de  la  protection  , qui  la  marque,  la  con- 
cerne, qui  doone  protection:  un  appui  pro- 
tectif, 

Protectivefntnt , adv.;  d'une  manière  protective; 
par,  avec  protection. 

Protégeable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être , doit 
être,  mérite  être  protégé  : cette  personne  est 
protégeable. 

Protégeant , e,  adj.;  qui  protège,  défend  : une 
protégeante  bienveillance. 

Protestpble,  qui  peut  être,  doit  être  protesté  : 
ce  billet  est  proteslable.  Contre  quoi  l'on  doit 
protester  : cotte  nomination  est  protestable. 

Protestatif,  ce, adj . ; de  protestation  , qui  est  de 
la  protestation,  qui  la  marque,  qui  contient, 
énonce  une  proteslaliou  : l'acte  proteslalif  des 
électeurs  de  cet  arrondissement. 

P'otestativemenl , adv.;  d’une  manière  prolcs- 
talive  ; par,  avec  protestation  : refuser  pror 
testativemeut. 

Prptor.oler,  y.  n.;  t.  fam.  et  de  mép.;  ne  fairt 
que  des  protocoles  : ces  diplomates  ne  font,  ne 
savent  que  protocoler. 

Prolocoliser,  y.  ael.j  dresser,  ouvrir  un,  des 
protocoles  ; insérer  dans  un  protocole. 

Protocolisme , t.  m.;  système  de  protocole  : ce 
n’est  que  du  protocolisme  : un  prolocolistne 
politique. 

Prouvant,  e,  adj.;  qui  prouve  : des  indices  prou 
vanta  : un  témoignage  prouvant. 

Prouvateur,  s.  masc.,f.  trict;  celui,  celle  qui 
prouve. 

Proverbialiser , v.  n.;  parler  proverbialement  : 
vous  proterbialisez.  Act.;  rendre  proverbial  : 
vous  le  proterbialisez. 

Prorerbijiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  pro- 
vcrbilié,  mis  en  proverbe. 

Provtrbificatio» , s.  f.;  action  de  proverbiGer  ; 
état  proverbifié  : sa  proverbificalion. 

Proverbifii,  c,  pari.  pas. .et  adj.  ; qui  est  rendu 
proverbe,  qui  est  passé  eu  jroscibc. 

Proverbifii,  v.  act.;  faire  des  proverbes,  met- 
tre en  proverbe,  faire  passer  en  proverbe. 

Proverbifitme , s.  m.;  système  de  provcrbiGca- 

lion. 

Providencié,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  à une 
providence,  qui  est  protégé  par  uue  providen- 
ce : celle  pertoune  est  providcnciée. 

Provideucier,  v.  act.  tt  pr.,  se  — ; rendre,  de- 
venir providence  ; changer,  transformer,,  se 
ItausfQraisr  en  providence  ; environner,  s'eu- 
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virooner  d'une  sorte  de  providence.  Au  Sg.  ; 
rendre  beureuv  , porter  le  bonheur,  l'assurer; 
prévoir  à tout , ne  laisser  manquer  de  rien , 
prévoir  tous  les  besoius,  apporter  appropo- 
sénrent  à tout  les  besoins  : vous  le  provider*- 
ciez  : tout  pour  l’homme  se  providencic  quand 
l'ordre,  la  sagesse  et  la  vertu  sont  ses  bases 
d'action. 

Providencisme,  s.  m.;  ce  qui  est  une  continuelle 
action  de  providence  : c’est  du  provideucisme. 

Providcnlialisable , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être 
providentialisé,  qui  est  susceptible  de  sepro- 
vidrulialiser,  de  devenir  providentiel. 

Proiddenlialisation , s.  f.;  action  de  providen- 
tialiscr  ; état  providentialisé  ; sa  providculia- 
Tisation. 

Providentialisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  providentiel,  propre  h satisfaire 
à tous  les  besoins  : ce  gouvernement  est  pro- 
videntialisé : cette  admiuistralion  est  provi- 
dentialiséç. 

Providentialiser,  y.  act.  et  pr.,  se — ; rendre, 
devenir  providentiel , propre  à satisfaire  à 
tous  les  besoius  : l'action  d’un  gouvernement 
ne  se  providentialisé  pour  les  peuples  que 
quand  elle  entre  dans  l'intérêt  général  et  n'en 
sort  pas. 

Providentialiié,  s.  f.,  étal , qualité  de  ce  qui  est 
providentiel. 

Providentiellement , adv.  ; d'une  manière  pro- 
videntielle. 

Provignable , a4j.  des  gen.;  qui  peut  ètre4  doit 
être  provigné  : celle  vigne , ce  plan  est  pro- 

)yinMfe.r,.-  abfloj-,» -j  .»  u.  .•  . 

ProvincialistUlqn  , s.  f.;  action  de  provinciali- 
se;\;  état  provinciale  ; sa  provinçiaüsation. 

l'rovincialisc,  c,  part.  pas.  et  adj.;, qui  tient  Je 
la  province;  des  manières  provincialismes.  Qui 
est  divisé  en  provinces  , par  province  ; qui  est 
à la  province.  .q 

Provii/cialitcr,  v.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre  , 
devenir  provincial;  donner,  prendre  des  habi- 
tudes de  province  : provincialiser  les,  ses  ha- 
bitudes. Attribuer  h la  province  ; diviser  en 
provinces  , par  provinces  : provincialiser  un 
pays. 

Provincialité  , s.  f.;  état , qualité  de  ce  qui  est 
provincial  -:  la  provincialité  de  son  ton,  du  scs 
habitudes  , du  ses  manières. 

Provocatle , adj.  des  i g.;  qui  peut  être,  doit 
être  provoque  : une  explication  est  provoca- 
blc  : ces  personnes  sont  provocables. 

Provoeanl , e,  adj.;  qui  provoque  ; des  discours, 
des  gestes  provocants. 

Provocalif,  ve , adj.  ; de  provocation , qui  est 
de  la  provocation,  qui  la  marque  : une  iuler- 
pcllalion  provocalise. 

Provocalisme,  s,  m ; système  de  provocation,  ce 
qui  n'est,  ue  présente  qu'une  continuelle  pro- 
vocation : ce  u'est  que  du  provoralisme. 

Proyocalivemcnt,  adv.;  d’une  manière  provo- 
cative. 
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P udetil'fier,  t.  neuf.;  faire,  agiravec  prudence: 
vous  prudentifuu. 

Prudemimt , s.  masc.  ; système  de  prudenre. 

Prudoler,  v.  neul.;  faire  U prude; affecler  hypo- 
critement de  la  retenue,  de  la  sagesse;  se  don- 
ner  des  airs  de  sagesse,  de  régularité,  de'acir- 
fouspeclion  dans  scs  mœurs,  daus  sa  conduite: 
son  s prudoler. 

Prudotismc,  s.  m;  système  de  prude,  inccssaulc 
action  de  prude. 

P salmadiablc,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être,  doit 
être  psalmodié, 'que  l'on  ne  doit  que  psalmodier: 
ces  prières  sont  psalmodiakles, 

Psalmodisme,  s.  masc.;  système  de  psalmo- 
diation. 

Psaumation,  s.  f.;  action  de  psaumer,  clal  psau- 
mé  ; la  psaumation  des  louanges  de  Dieu, 
des  prières,  des  chants. 

Psaitmé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  en  psaume, 
mis  eu  psauma  : des  prières  psaumées  : des 
louanges,  des  chants  psaumés. 

Psaumer,  v.  act.;  faire  des  psaumes,  mettre  en 
psaume  : psaumer  les  louanges,  les  œuvres 
de  Dieu  ; des  prières,  des  chants.  Neutre; 
chanter  des  psaumes  : tous  psaumer. 

Puanlifiable,  adj.  des  ï g.;  qui  peut  être  puan 
lifté,  qui  est  susceptible  de  sc  puautifier,  de 
détenir  puant  : celle  chose  est  puant  diable. 

Puanlifiant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac 
tion  de  puantifier,  de  se  puantiüer;  qui  puan- 
lifie,  rend  puant  : une  corruption  puanti- 
ftante. 

Puantificasion,  s.  f.;  action  de  puantifier,  état 
puamifté  : la  puantilication  d'une  chose. 

Pucmtijié,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
détenu  puant,  qui  répand  une  odeur  désa- 
gréable : ces  eaux  sont  puanlifiCet  par  leur 
stagnation. 

Puantifier,  t.  act.  et  pr.  se, — ; rendre,  détenir 
puant  : ces  eaux,  ces  lieux,  se  puanlifient 

Puantisme,  s.  m.;  continuelle  action  du  puant: 
son  puan'israe  : te  puantisme  de  la  morgue , 
de  l'orgueil. 

Publiable,  adj.  des  S g.;  ce  qui  peut  é:re,  doit 
être  publié  : ces  nouvelles,  ces  choses  soûl 
publiables. 

Pubticnr,».  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  publie; 
tous  êtes  un  indiscret  publieur. 

Publieisme,s.  m.;  système  de  publicité  ; conti- 
nuelle action  de  publicité,  science  de  publi- 
cité : le  publicisme  littéraire,  politique  ,dc 
la  presse. 

Pudicismt,  s.  m.;  action  de  pudeur , système  de 
pudicité  : son  ptidirismr. 

Pudlfiable,  adj-  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  pudifié,  qui  est  ruireptiblo  de  pudeur, 
d’entrer  dans  des  principes  de  pudeur  ; cette 
personne  est  pudiliable. 

Pudifiant,  e,  part,  prés  et  adj  ; qui  fait  l’action 
de  pudilier,  de  a«  pudHier  ; qui  pudifie,  donne 
inspire  Je  la  pudeur  : des  uix-urs  piidifiautcs: 
une  piidtfuutc  m ideatie. 
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Pudification,  s f.;  action  de  pudilier  ; état  pu* 
dilié  : sa  pudilîration. 

Pttdi/ié,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  a,  qui  présente 
de  la  pudeur,  qui  est  à des  principes,  à une 
action  de  pudeur  et  n'en  sort  pas  ; cette  per* 
sonne  est  bieu  pudifiée. 

Pudifier,  t.  act.  et  pr.  se, — ; causer,  inspirer, 
prendre  de  la  pudenr  ; attacher,  s'attacher 
aux  règles  de  la  pudeur,  n’en  pas  sortir  : pu- 
difier 1rs  jeunes  personnes.  Neuf.;  faire  delà 
pudeur  : tous  pudifiei. 

Pucrilisé,t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
puéril,  frivole  : c'est  une  action  puérilisée. 

Puérilitation,  s.  f;  action  de  puériiiser  ; état 
puérilisé  : la  puérilisalion  de  l’action,  des  La- 
bitudess,  des  jeux. 

Puâriliser,'i.  act.  et  pr.  se, — ;rendre,  devenir 
puéril,  frivole  : puériiiser  une  action  : tous 
puérilisex  toi  jeux.  Neul.;  faire  delà  puéri- 
lité, se  livrer  à des  jeux  d'enfants  : tous  pué- 
rilisrx. 

Puérilisme,  s.  m.;  ce  qui  n’est,  ne  présente  que 
de  la  puérilité,  une  continuelle  puérilité  : ce 
n’est  que  du  puérilisme. 

Pugtllaiion,  s.  f.;  action  de  pngiller,  de  lutter 
avec  le  poing,  de  se  battre  à coups  de  poing; 
omhal  à coups  de  poing  : la  ptigiHaiion  des 
enfants,  des  jeunes  élèves. 

Pugillé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est,  qui  a été 
battu  à coups  de  poing  ; cet  enfant,  cet  élè- 
te  est  pugillé,  trop  pugillé. 

Pugiller,  v.  act.;  lutter  avec  le  poing,  battre 
avec  le  poing,  se  battre  k coups  de  poing  : 
ces  enfants  ne  cessent  de  pugillar  : ils  se  sont 
blessés  en  pugillant. 

Pugillisme,  s.  m.;  système  de  pogi  liai  ion . conti- 
nuelle pugillation. 

Faisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  puisé, 
dans  quoi  on  peut,  on  doit  puiser. 

Pulssauetable,  qui  peut  être  pui-sancié,  k qui 
on  peut  sans  danger  donner  de  la  puissance, 
une  haute  possibilité  d'action  ; ce  prinre  est 
puissanciable. 

Puissaneiant,  e,  part.  pré»,  et  sdj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  puissaucier,  qui  puissanrir,  qui  donne 
de  la  puissance,  une  haute  possibilité  d’ac- 
tion, qui  la  consolide  une  force,  une  pru- 
dence, une  sagesse  puissanciante  : un  succès 
puissaneiant. 

Puissuncié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a de  la 
puissance,  du  pouvoir,  une  liante  possibilité 
d'action  : ce  prince  est  trop  puissancié. 

Puissaucier , v.  act.  et  pr.se, — ; rendre,  de- 
venir puissant  ; donner,  prendre,  acquérir  de 
la  puissance,  du  pouvoir  de  l'autorité,  uno 
giandu,  haute  possibilité  d'action  ; puissan- 
cier  un  prince,  un  corps  politique. 

Pu'lulable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  pulluler,  qui 
est  susceptible  de  pulluler  : ces  espèces  , ces 
choses  sont  pulhilablei. 

Pullulai  if,  ve,  adj.;  de  pullulai  ion,  qui  est  de  1a 
pullulation,  qui  contribue  à la  pullulation, 


Ci 


Digitized  by  GoogI 


PLR 

qui  fait  pulluler  : un  travail  ptillulalif,  du 
soin»  pullutalif*. 

Pullulait reme’H,  adv.  ; d'une  manière  putlula- 
tive,  avec  pullulation,  parla  piillulatiou. 

Pulmonariable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  pnl- 
vnonarié,  rendu  pulmonaire,  qui  est  suscep- 
tible de  pulmooie,  d'affection,  de  maladie  de 
poumon  : celle  personne  est  pulmuuariable. 

Pu/monariant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  putmouarier,  de  ae  putmonarier  ; qui 
psslmoiurte,  rend  pulmonairr,  qui  cause  une 
affection,  une  maladie  de  poumon  : une  toux 
pulmonariante  ; un  rhume  pulmonariant. 

Puimotsaric,  e,  part.  pa».  et  adj.j  qui  a une 
affection,  une  maladie  de  poumon,  de  pultno- 
nie,  pulmonaire  : celte  personne  est  puluio- 
narine. 

Pulmonarier,  v.  act.  tr  pr.,  se — ; rendre,  de- 
venir, pulmouaire  ; causer  la  pulinouie,  une 
affection,  une  maladie  de  poumon  : celle  per- 
sonne se  pulmonic. 

Pulmouaritme,  a.  tu.  ; système  de  trailemenl 
pulmonaire. 

Pulvirisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  pulvé- 
v isé,  mis  en  poudre,  détruit  entièrement: 
celte  ville,  ce  deuple  est  pulvcrisablc. 

Pulvérisant,  e.  adj.;  qui  pulvérise,  met  en  pou- 
dre; qui  détruit  entièrement  : une  force  pul- 
vérisante. 

Punaisent,  s.  f.;  endroit  où  il  y a beaucoup  de 
punaise  : c’est  une  puoaiserie. 

Punissant,  e,  adj.  des  2 g.;  qui  punit,  châtie  : 
une  justice,  des  lois  punissantes. 

PupilUsablt,  adj.;  des  2.;  qui  peut  être  pnpil- 
usé,  rendu  pupille.  Au  iig.  : dont  l'action 
peut  être  surveillée,  rendue  dépendante  : cel 
homme,  cel  populations  sont  pupillisablea. 

Pupillitant,  e,  part.  pr.  et  adj.j  qni  fait  l’ac 
tiou  de  pupillisrr;  qui  puptllise.  Au  (Ig.  : qui 
Ale  aux  autres  la  liberté  d'action  : un  pouvoir 
pupiliisant  : une  administration  pupillisame. 

PupilHsation,  s.  f.;  action  de  puptlliser;  étal 
pupillisé  : sa  pupinisation. 

Pupilliié,  e,  part.  pas.  et  adj.j  qui  est  rendu 
pupille.  Au  fig.  : à qui  on  a imposé,  à qui  on 
impose  la  gène,  la  surveillance  de  la  mino 
riié,  qui  n’a  pas  l’entière  liberté  de  son  ac- 
tion, de  ses  actions  : ce  n'est  qu'un  peuple  pu  - 
pillisé. 

Pupilliser,  v.  act.;  rendre  pupille,  réduire  a l> 
condition  da  pupille,  tenir  dans  l’ctat  de  mi- 
norité. Au  6j.  : imposer  la  surveillance,  lu 
gêne  de  l'étal  de  minorité;  ne  pas  laisser  ren- 
tière liberté  d’action,  rendre  l'action  drs  au- 
tres dépendante  d'une  volonté  surveillante, 
d'un  assentiment  supérieur  : pupilliser  un 
peuple. 

Pupillisme,  s.  m.j  système  dit  pupililsition. 

Puplllité,  s.  f.  ; état  de  pupille,  de  soumission  à 
un  gouverneur,  à un  tuteur,  S un  pouvoir,  à 
une  administration  : la  pupillité  d'un  peuple. 

Purytable,  adj  des  S g.  ; qui  peut  rire  purgé, 
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que  l’iio  Juif  purger  : cette  personne  est  pur* 
geable.  que  l'on  peut  délivrer,  nettoyer  : ce 
pays  est  pui  geable  de  voleurs  : ce  bien  est 
purgeable  d'hypothèques. 

Purgeant,  e,  adj.;  qui  purge  de  dettes,  d'hypo* 
lltèqties  : une  liquidation  purgeante. 

Purifinble,  adj.;  drs  2 g.;  qui  peut  être  purifié, 
que  l'on  doit  purifier  ; l'air,  ce  métal  est  pu- 
riftable. 

Puritaiiisatian,  s.  f.;  action  de  puritaniGer  ; vo- 
tre purttaoisalion. 

Purilaniser,  v.  n.;  faire  du  puritanisme,  le  puri- 
tain : vous  puri’aniser., 

Pusillanimisable,  adj  des  2 g ; qui  peut  être 
pusillanimité,  rendu  pusillanime,  qui  est  sus- 
ceptible de  pusillanimité,  devccs-ive  timidi- 
té ; cet  homme  est  |iusil!anioiisable. 

Pusillanimisnnl,  e,  part.  pr.  el  adj.  ; qni  fait 
l artion  de  pusillaninnser  ; qui  jiuvillniiiniise, 
rend  pusillanime  : il  est  d'une  prudence, 
d'une  crainte  pusillanimisanlc. 

Pusillanimité,  e,  part  pas.  el  adj.;  qui  est  ren- 
dit, détenu  pu-i!]anime,  qui  a,  qui  présente 
de  la  J iisül. infinité  : relie  personne  est  trop 
pusillanimités. 

Ptlsillauintiser,  v.  acl.  et  j r.,  se — ; rendre,  de- 
venir pusillanime  ; donner,  causer,  prendie 
de  la  pusdlanimilé  ; pusillanitnisrr  une  per- 
sonne : celle  personne  se  pusillanimité.  N., 
faire  de  la  pusillanimité,  se  livrer  è la  pusilla- 
nimité : vous  pusillanimités. 

Puiitlnnimismr,s.  m.;  continuelle  pusillanimité, 
ce  qui  n'est  qu'aetion  de  pusillanimité  : c'cat 
du  pusillanrmisme 

Postulant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’actien 
de  pustnler  de  se  postuler;  qui  pustule,  qui 
cause  produit  des  pustules. 

Pustulation,  s.  f ; action  de  postuler  ; état  pus- 
tnlé  : la  pustulation  de  la  peau. 

Postulé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a de*  pustu- 
les, qui  est  couvert  de  pustule*  : une  peau 
pustulée. 

Postuler , si.  act.  et  pr.,  ae — ; causer,  occasion- 
ner, produire  des  puslulrs,  ae  rouvrir  de  jhu- 
tules  : ta  peau  se  pualtile. 

Pulaner,  v.  n.  ; t.  bat  et  pop.,  faire  la  putain, 
te  livrer  A la  prostiliou,  mener  une  vie  de 
putain  : celle  femme  ne  fait  que  boire  et  pu- 
laner. 

PutanUilé,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  ac- 
tion de  putain. 

Pulrrjiable,  adj.  dis  2 g.;  qui  peut  être  putré- 
fié, qui  est  susceptible  de  se  putréfier. 

Pygmisr,  t,  part.  jras.  cl  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  pygmee,  qtti  ne  présente  que  de  la 
migmité.  ,An  fis.  : qui  n’a,  ne  piésenfe  que 
de  In  petitesse  aime,  d’esprit,  le  plus  infime 
état  moral,  que  peu  île  talent,  de  mérite  ; 
c’est  ntt  ouvrage  pygmilé. 

Pygmistr.  si.  acl.  el  jir. , se— ; rendre,  devenir 
pygmée.  Au  Iig  : faire  tomber,  tomber  dans 
la  pelitrs-e  d'âme,  d’esprit,  le  plus  uiHoie  état 
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moral;  rendre  arec  peu  de  talent,  de  mérite  : 
pjgmiser  le  style,  «ou  sujet. 

Pygmisme,  «.  m.;  ce  qui  n’est,  ne  présente  que 
de  la  pygmité,  ce  qui  n’est  que  de  la  pygmi- 
lé  : c'est  du  pygmisme. 

Pygmilc,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  pyg- 
mée, petit.  Au  fig  : en  parlant  d'un  écrit  ; 
absence  de  talent,  de  mérite. 

Pyramidable,  aüj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  pyramide,  formé,  élevé  en  pyramide  : ce 
monument  est  pyramidable.  qui  est  susccpti- 
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ble  de  se  pyramider,  de  croître  en  pyramide: 
cette  plante,  cet  arbre  est  pyramidable. 

Pyramidalemtnl , ad».  ; d'une  manière  pyrami- 
dale, en  pyramide  : cette  plante  crctl  pyrairn- 
dalcment. 

Pyramidalilé , s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
pyramidal , en  pyramiJe  : la  pyramidalilé  de 
cette  plante. 

Pyramider , v.  acl.  et  pr.,  se — ; se  former  na- 
turellement en  pyramide,  croître  en  pyramide  : 
ccl  arbre,  celte  plante  >e  pyramide. 


Quadrangnlable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
quadrangulé  , à quoi  ou  doit  donner  quatre 
angles  : cette  chose  , celle  constiucliou  est 
quadraugu  laide. 

Quadrangnlaii  cmenf,  adv.;  d'une  maniéré  quad- 
rangulaire. 

Quadrangulaiion , s.  f.;  action  de  quadrangider  ; 
état  q ladrangulé  : sa  quadrangnlaiiun. 

Quadrnngularile  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui 
quadraugulaire. 

Quadrangulé , e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  a quatie 
angles  : celte  chose  , cette  construction  est 
quadrangulér. 

Quadranguter  , v.  act.  ; donner  quatre  angles  : 
qua  lraiiguler  une  chose,  une  construction,  I 

Quadrijiable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  éire  , doit 
■ être  quadrillé,  partagé,  divisé  eu  quatre  : cotte 

! chose  est  quadriliahle. 

Quddrificalion  , s f.  ; action  de  quadrificr  ; état 
quadriGé  : la  quadrification  d'une  chose. 

Quadnjié  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  partage, 
divisé  en  quaire  : ce  bénélice  est  quadrillé  : 
cette  chose  est  quadrifiéc. 

Quadrifier,  t.  acl.:  partager,  diviser  en  quatre  ; 
faire  d'un  tout  quatre,  portions,  quatie  parties. 

Quadriller,  V,  ici.;  former  un  quadiille,  danser 
un  quadrille,  en  quadrille. 

Quaàrupidaire , adj.  de»  2 g.;  qui  concerne  les 
quadrupèJes  , qui  se  rappurte  aux  quadru- 
pèdes : ouvrage , étude  déacrip  iou  quaùru- 
pèdaire. 

Quadruplable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  quad 
ruplé , qui  est  susceptible  de  quadrupler  ; les 
profils,  le  bénéfices  sont  quadruplables. 

Quadruptalian,  s.  f.;  action  de  qttadi  uplcr  ; état 
quadiuple  : la  quadruplation  des  profils,  des, 
bénéfices. 

Quadruplemcnt,  adv.;  d’une  manière  quadruple  : 
donner,  prendre  quadruplemcnt. 

Qunliji  ible  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  qualifié:  cette  personne,  celte 
chose  est  quahfiable. 

Qualificalincmenl , adv.  ; d’une  mauière  qualifi- 
cative, avec  qualification. 

‘artiudablr,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 


| être  quarlaudé,  mis  en  quartaut  : cette  bicre, 
ce  cidre  est  quartaudable. 

Quarlaud  alion,  s.  f.;  action  de  quarlaudcr  ; état 
quarlaudé:  la  quartaudation  de  la  fiièic,  du 
cidre. 

Quarlaudé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  quar- 
taudé , mis  en  quartaut  ; ce  cidre  est  quar- 
taudé  : cette  bière  est  bien  quarlaudcc. 

Quarlaudcr,  v.  act.  ; mettre  en  quartaut  : quar- 
tauder  du  cidre,  de  la  bicre. 

Qualrienna'.isablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  quatricunali.su,  rendu  quatrictinal, 
qui  est  su-ccplible  de  quatrienuolité  , à quoi 
on  doit  donner  la  durée  de  quatre  ans  : ees 
fonctions  sont  qiialriennalisablrs, 

Qualriennalisation , f.  f ; action  de  quitriennali- 
ser  ; étal  qualrienualUé  : la  quatricunalisatiuu 
des  fonctions, 

Qualriennalùé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  c«t 
rendu  qualrieunal,  qui  a la  durée  de  quaire 
ans  : des  fonctions  quairicunalisées. 

Quatritnnalher , x.  act.  ; rendre  quatricnnal, 
donner  la  dnrée  de  quatre  aos  ! qiialricnnq- 
liser  des  fondions. 

Quatrienualismc  , s.  m.;  système  de  quatrien- 
nalisation. 

Quatriennalilé,  s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  ett 
quati  iennal,  durée  de  quatre  ans  : U qiutricn- 
iialr.é. 

QucttUitble , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérita  être  querellé  : cette  pcrsooue  est 
quercllaUc. 

Querellemcment,  adv.;  d'une  manière  querelleuse, 
dans  un  état  de  querelle  : ils  vivent  querelleu- 
se ment  ensemble. 

Questionnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  questionné  : cette  pcrsuunc  est  question- 
nable. 

Queiablc,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  pent  être  , doit 
être  quêté  : ces  choses  sont  qttètablcs. 

Quêlemenl,  s.  m.;  action  de  quêter:  les  quête- 
meut»  de  l'intrigue. 

Queulemcnt,  s.  ni.;  t.  de  billard  ; action  de  quint 
ter  : le  queulemcnt  de  la  bille. 

Quincom  iblt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  éire,  doit 


Digitized  by  Google 


RAI! 

être  quinconce,  mis , planté  -T.  quinconce; 

* celle  plantation  est  quinconçable. 

Quinconce,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  fait, 
mis,  planté  en  quinconce  : promenade,  plan- 
tation qninconcéc. 

Qitinconeement , s.  m.  ; action  de  qiiinconcer  ; 
étal  quinconce  : le  quiuconccmf  lit  des  arbres, 
d'une  plautation,  d'une  promenade. 

Quinconcer,  ».  act.;  faire  un  quinconce,  mettre, 
planter  en  quinconce  : quinconcer  des  arbres, 
une  plantation,  une  promenade. 

Quininé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y a 
de  la  quinine  : un  remède  quininé. 

Qnininer,  ».  act.;  composer  de  quinine,  avec  de 
la  qmnine  ; mettre,  faire  entrer  de  la  quinine 
dan«  une  chose. 

Quinquennalisablt,  adj.  ries  2 g.;  qui  peut  dire, 
doit  être  qninquet.naliié , rendu  quinquen- 
nal, qui  est  susceptible  de  quinquennalité,  de 
durée  de  cin  qans  ; ces  fondions  sont  quin- 
quennalisables. 

Quinqucnnalisalion , s.  f.  ; action  de  quinquen- 
naliscr  ; état  quinquennatisé:  la  quinquennali- 
sation  des  fonctions. 

Qnmqutnnalité , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  quinquennal,  qui  a la  duiée  de  cinq  ans: 
ces  fondions  sont  quiuqucnnalisées. 

Quinqttennaliser , v.  act.;  rendre  quinquennal, 
établir  une  quinquennalité,  donner  une  durée 
de  cinq  aus  ; 'quinquennaliser  un  druit , des 
fondions. 

Qitlnquennalinne , s.  m,  ; système  de  qninquen- 
nalisation,  de  quinquennalité. 

Quinquinalisable , adj  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  qtiitiquinalisé  ; dans  quoi  on  doit 
mettre,  faire  entier  du  quinquina. 

Quinquinatisation  , s.  f.  ; action  de  quinquinati- 
st  r ; état  quinquinatisé. 

Qaintiste,  s.  des  ï g.;  partisan  de  Henry  V ; les 
qmntistes. 

Quinhtplable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  quintuple  : cette  force  est  quinlupiable. 
Qui  est  susceptible  de  quintupler  : les  pro- 
duits, les  bénéfices,  les  prufits  sont  quintuplâ- 
mes. 

Qldntnptaiif,  ve,  adj.;  qui  qttinluple  , fait  quin- 
tupler r un  travail  quintuplait. 

Quintuplation,  t.  f.  ; action  de  quintupler  ; élal 
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quintuplé  : la  quintuplation  des  profils  , des 
produits,  des  bénéfices. 

Quimainabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  quinzaine,  remis  à quinzaine,  à la  quin- 
zaine : cette  affaire  est  quinzaiuable. 

Quinzaine,  c,  part.  pas.  et  àdj.  ; qui  est  remis  i 
quinzaine,»  la  quinzaine  : celte  affaire  est 
quinzainée. 

Quinzainement.s.  m.;  action  de  quinzainer;  état 
i|uinzainé  ; le  quinzainemcnl  d’une  affaire , 
d'un  jugement. 

Quinzainer,  ».  act.;  remettre  à quinzaine,  à la 
quinzaine  : quinzainer  un  jugement , une  af 
faire. 

Quiproquoser,  v.  ncu!.  ; faire  du  quiproquo,  des 
quiproquos  ; vous  quiproqunsez. 

QuiuançabU,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  quittancé  : eeMe  pièce  , ce  compte  , ce 
billet  est  quillançabte. 

Quinancement,  s.  m.; action  de  quittancer;  état 
quittancé  : le  quittaueement  d'un  compte , 
d’une  pièce,  d’un  billet. 

Quitiable,  adj.  des  2 g.;  que  Ton  doit  quitter  : 
ces  personnes,  ces  lieux  sont  quiltablcs. 

Quolibeiler,  y.  netil.;  faire,  dire  des  quolibets  : 
vous  quolibellez. 

Quotidiennisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 

i doit  ètreqiiotidieniiisé.  rendu  quotidien,  jour- 
naliser , de  chaque  juur  : ce  travail  est  quo- 
tidiennisahlc. 

Quolidienmiisatinn  , s.  f.  ; action  de  quntidien- 
niser;  état  quolidiennisé  ; la  quolidicnnisa- 
tion  d’une  occupation,  du  travail. 

Quolidiennisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  reu- 
du  quotidien  , journalier  ; qui  est  assigné  à 

| chaque  jour,  pour  chaque  jour  ; qui  se  repro- 
duit chaque  jour  ; ce  travail  est  quotidien- 
nisé  ; ses  occupations  sont  quotiJiennisées. 

Quolidienniser , v.  act.  et  pr.  , se  — ; rendre, 
devenir  quotidien,  journalier  ; assigner  b cha- 
que jour , pour  chaque  jour  , se  reproduire 
chaque  jour  : quolidienniser  le  travail , se* 
occupations  : de  nombreux  besoins  se  qooti- 
diennisent. 

Quotidiennisme,  s.  m.  ; système  de  qnotidienni- 
sation.  - s 

Quollablt,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut'  être  , doit 
être  quotlé.  T.  d'horloger. 


a:: 


H 


Rabâchablc,  adj.  dca  2 g.;  ce  que  l’on  peut  ra- 
bâcher : ces  chose*  sont  rabàcliahles. 

Rabâchamment,  ad».;  d'une  manière  ralibchante, 
on  rabâchant  ; voo»  prêchez  rabirliamment. 

Rabâchant  , e , adj.  ; qui  rabâche  : une  rabâ- 
chante diction. 

Rabaissable,  adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  rabaissé,  mis  plus  bas  : cette  corniche  est 


rabaissable.  Qui  peut  être  , doit  être  diminué 
de  prix  : le  prix  du  pain  est  rabaissable. 

Rabattnble,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  [eut  être,  doit 
être  rabattu , diminué  du  prix,  de  la  somme  ; 
ce  compte  est  rabattahle. 

Rabattant , e,  adj  ; qui  rabat  ; il  a donné  dts 
acomptes  rabattants.  Qui  fait  descendre  ; un 
»ent  rabattant. 
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Rabltissable , adj.  des  2 g.  : <|«i>  peut  •*•  I rf  ra- 
bêti  , qui  est  susceptible  lie  rabêlisseni>  ni  : 
CCI  enfant  cal  rabêtissable. 

Rabitissaiil,  t . aüj.  . qui  rahèlit,  qui  range  un 
rabé'isscitient  : îles  traitements  rabélissauts  : 
une  durcie  rabélissante. 

Rabétissemcnl , s.  ni.  ; acîion  île  tahétir , état 
rabèti  : le  rabélfascmeul  d'un  rnfanl  , d'une 
personne  : son  iibêiissrmmt. 

Rabonnissable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  r.iboo 
nir  : ce  vin  csl  rabonnissalde. 

Rabonnissanl,  e,  adj.;  qui  rabonnit,  rend  meil- 
leur : celle  cave  est  rabonnissanir. 

Rabcnnlssemrnt,  s.  m.;  action  de  rahonnir,  état 
rabonni  : le  rahoiinissemenl  du  vin. 

Rubotable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  raboté  , 
poli  avec  le  rabot  : ce  bois,  cette  planche  est 
rabotable. 

Rabotage,  s.  m.  ; action  de  raboter  ; état  rabn 
té  : le  rabotage  du  bois , d'une  planche  : un 
bon  rabotage. 

Rabougrissable,  adj  des  2 g ; qui  peut  être  ra- 
bougri, qui  est  susceptible  de  se  rabougrir  , 
de  devenir  rabougri  : ces  rejets  , ces  arbres 
sont  rabougrisse  blés. 

Rabougrissant,  e,  adj.  ; qui  fait  rabougrir,  qui 
rabougrit  : un  abrutissement  raboogriisaut  : 
des  gelées  rabougrissautes  : ces  arbres  sont 
rabougrissants. 

Rabougrissement , s.  m.  ; état  rabougri  : le  ra 
bougrissrment  des  jeunes  rejets  , des  arbres 

Raecommodable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  raccommodé  : cette  chose,  cet  babil 
est  raecommodable. 

Raccommodant , e,  adj.  ; qui  raccommode  , qui 
cause  im  raccommodement  ; leur  entrevue  a 

* étc  raccommodante, 

Raccordable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire  rac- 
cordé : ces  pièces,  ces  morceaux  suut  «ac- 
cordables. 

Raccourcitsable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  élte 
raccourci,  que  l’on  doit  raccourcir  : cet  ba- 
bil, ce  chemin  est  raceourcis-ablc. 

Raccourcissant , e , adj.;  qui  raccourcit,  tend 
plus  eourt  : ce  moyen  est  raccourcissant. 

Raccrochable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  rac- 
croché . irgagné  , sauvé  : quand  on  ne  peut 
tout  avoir  d'un  mauvais  débiteur  , il  faut  se 
contenter  de  ce  que  l'on  obtient , et  prendre 
tout  ce  qui  est  rarcrnchable. 

Raccrochant , e , adj.  ; qui  i accroche,  arrête  ou 
déchire  : une  branche  raccrochante,  un  clou 
raccrochant. 

Raccrnchcment,  s.  m.;  action  de  raccrocher,  état 
raccroche  ; son  raccrorhcment. 

Rachetant,  e,  adj.;  qui  rachète,  qui  dédommage: 
il  n bien  des  défauts,  mais  il  a aussi  des  qua- 
lités rachetantes. 

Raéhclemtni,  s.  m.;  action  de  racheter,  étal 
racheté  ; le  rat  heleineul  des  défauts  par  des 
qualités.  f 
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Rachcvablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  r achevé  : celte  chose  est  rachevablc. 

Rachilicité,  s.  f.;  état  rachitique,  qualité  de  et 
qui  est  raebiti  |ue;  il  est  dans  la  rachilicité. 

Radiitisable,  adj.  des  2 g.;quipcut  cire  raclii- 
lisé,  qui  peut  devenir  rachitique,  qui  est 
susceptible  de  sc  raehitiser  : cet  enfant  est 
rarhitisable. 

Rachilisant,  e,  part.  prés,  et  adj  ; qui  fait  .l'ac- 
liuu  de  raehitiser, de  se  raehitiser  ; qui  rachi- 
tise,  rend  rachitique  ; un  jeûne  rachilisant. 

Rachitisation,  s.  f.;  action  de  raehitiser;  état 
racliitisé  : sa  rachitisation. 

Rachilisé , e,  part.  pis.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  rachitique  : ces  enfants  sont  raebilisés 
par  le  jeûne,  pa  r le  défaut  de  nourriture. 

Raehitiser,  v.  act.  et  pr.  se, — ; rendre,  deve- 
nir rachitique;  causer  la  rachilicité :cct  enfant, 
celte  personne  se  raebitise- 

Racinable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  raciné, 
qui  est  susceptible  de  prendre  racine,  de  pous- 
ser des  raciucs  : cet  arbre,  celle  plante  est 
racinable. 

Racinevx,  se,  adj.;  qui  a,  qui  prend  beaucoup 
de  racine  ; arbre  racineux  ; plante  raci- 
neuse. 

Rdclable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être  raclé,  que 
Ton  doit  rûcler  : cette  mesure  est  ràclabU;  ce» 
allier  sont  réclables.  • 

Rdclage,  s.  m.;  acion  de  rider;  état  ridé  : 
le  raclage  des  allées  : un  bon  riclagc. 

Racomable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  raconté 
sans  blesser  les  personnes,  la  pudeur  : ce» 
choses  sont  raconlablcs. 

RadcmenljS.  m ; action  de  rader,  de  mettre  en 
rade  ; état  radé  : le  radcment  des  vaisseaux. 

Radiable,  adj.  des  2 g ; qui  pent  être,  doit 
être  radié  : cette  inscription  e,t  radiable. 

Radiance,  s.  f.;  » if  éclat  de  ce  qui  brille  : la 
radiance  du  soleil,  d’un  miroir,  d'une  lumière, 
d’une  parure  : toutes  les  radiances  de  l'esprit 
ne  seront  rien,  si  l'esprit  est  iucortégé  de  ju- 
gement ; car  alors,  il  ne  présentera  que  du 
(linquant,  du  futile,  et  rien  de  solide  ni 
d'utile. 

Radicalité,  e,  port.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  taJical,  qui  a,  qui  présente  de  la  ra- 
dicalité ; qui  e.-t  p.-sé  basé  sur  un  principe 
■ aJical. 

Radicaliser , v.  art.  et  pr.  se, — ; rendre,  devenir 
radical  ; donner,  pirndre  do  la  radiralité  : 
poser,  baver  sur  un  principe , sur  un  fonde- 
ment rad  cal-  Neutre  ; faire  du  radicalisme  : 
vous  radicalisez. 

Radicalité,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  ra- 
dical ; la  radicalité  des  principes. 

Radieiisement , adv  ; d'une  manière  radieuse  : 
celte  femme  rit  radicuscuicnl  toilettée. 

Radoubablc,  aüj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ra- 
doubé : ce  navire  «si  radoubablc. 

Radouhcment,  s.  m.;  action  de  radouber,  état 
radoubé  : le  radotibemeut  d’un  navire. 
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Radaueiftable,  adj.  des  2 g.;  qui  pent  être  ra- 
douci, qui  est  susceptible  de  se  radoucir  : 
celte  personne,  le  temps  est  radoucissable. 

Radoucissant,  «,  ad].;  qui  radoucit,  qui  cause 
un  radoucissement  : une  pluie  radoucissante  : 
des  paroles  radoucissantes  : un  moyen  ra- 
doucissant. 

Ra/fermistable,  sdj.  des  4 R.;  qui  peut  être 
raffermi,  uiis  dans  un  état  de  fermeté  : cette 
pèle  est  raffermissahlc. 

liai fermissant.  e,  adj.;  qui  raffermit,  qui  met 
dam  un  état  de  fermeté, 

Raffinable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  cire,  doit  être 
raffiné,  rendu  plus  fin  : ce  sucre  est  rafû- 
nable. 

Raffolnnent,  t.m.\  action  de  raffoler:  les  raffole- 
i, lents  de  l'amour  : il  est  dans  un  .continuel 
raffolemcnl  : quand  cesseront  donc  vos  rif- 
folemeots? 

Rafraickissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
doit  être,  a besoin  d’êlte  raffralcbi  ; celle 
personne  est  raffralcbissable. 

Ragaillardissable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être 
ragaillardi,  rendu  gaillard  - ce  vieillard,  ce 
malade  est  ragaillardissable. 

Ragaillardissant , e,  adj.  qui  rend  gaillard,  re- 
donne lagalté;  qui  ragaillardit  : donne*  lui 
des  choses  ragaillardissantes  : ce  vieillard,  ce 
malade  «si  ragaillardissant. 

Rageusement,  adv.;  d'une  manière  rageuse,  avec 
liaine,  animosité  extraordinaire,  avec  rage  : 
il  s'est  conduit  rageusement. 

Jlageui,  te,  adj.;  qui  est  plein  derage,de  liaine; 
qui  présente  une  eslraordinaire  animosité, 
de  l'acharnement,  de  la  rage  : une  colère  ra- 
geuse . 

Ragriable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  ragréé, 
que  l'on  doit  ragréer  : ces  choses  sont 
ragréables. 

Raitlabte,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être, 
raillé,  gami  de  rails  , toute  cette  distance  de 
chemin  est  déjà  raillable. 

Raillé,  «.part.  pas.  et  adj.;  qui  est  garni  de 
rails,  qui  a tous  ses  rails  , ee  elirmiu  de  fer 
est  raillé  dans  tonie  son  étendue. 

Ralliement,»,  m;  action  de  railler  ; état  raille  : 
le  raillement  de  ce  chemin  de  fer  a été  adjugé 
a a été  fait  par  telle  compagnie 

Railler,  v.  act..  mettre,  poser  des  rails  garnir 
de  rails.  T.  de  chemin  de  fer. 

Rùillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doil  être, 
mérite  être  rallié,  moqué,  qui  peut  être  objet 
de  r&illerie  : cette  personne  est  r.lillable. 

Raillant,  r,  adj.;  qui  raille,  qui  contient,  pré- 
sente de  la  riilleric  : des  plaisanteries  des  pa- 
roles raillantes. 

Railleusement,  adv.;  d’tiuc  manière  railleuse; 
par,  avec  ràillerie  : vous  le  plaisante*  rail 
leusemcnt,  , , 

RaitYay,  s.  m.;  T,  detliemin  de  fer;  pièce 
de  bois  garnie  de  bandes  de  fer,  et  posée  sur 
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uno  t oute,  une  cbaits*èe  pour  le  rou'emeRt 
des  Wagons 

Raisonna! iliti , ».  f ; état,  qualité  de  ce  qut  est 
raisonnable , de  ce  qui  présente  de  U 
raison, 

Raisonneuscmesit,  adv.;  d'une  manière  raison- 
nense,  en  raisonnant. 

Ralmlisme,  ».  m.;  système  de  ralentissement. 

Ralemissabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  ralenti,  qui  est  susceptible  de  ralentisse- 
ment : ce  travail  est  ralentissable. 

Ralentissant,  e,  adj.  ; qui  ralentit,  qui  esnte, 
amène  un  ralentistement  : les  cstises  ralentis- 
santes sont  autant  dans  ta  paresse  et  la  mobi- 
lité de  l'homme  que  dans  U nature. 

Ralliable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  rallié, 
qui  est  susceptible  de  ralliement  ; ces  troupes 
sont  ralliablci. 

Ralliant,  e , adj.  ; qui  rallie,  qui  opèrent  un 
ralliement,  le  facilite  : un  intérêt  ralliant, 
une  position  ralliante. 

Rallongeant,  ad.,  des  2 g ; qui  peut  être  ral- 
longé, que  IWdoit  rallonger  , rendre  plut 
long  : cette  chose  est  rallongeable. 

R allongeant,  e,  adj.  ; qui  rallonge,  rend  plus 
ioug  : voilà  un  ajoulement  bien  rallongeant. 

Rallumaàle,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  rallumé 
do  nouveau,  qui  eat  suaceptible  de  se  rallu- 
mer : la  guerre  civile  est  rallumable  en  ce 
pays. 

Rallumant,  e,  adj  ; qui  rallume,  allume  de  nou- 
veau, qui  cause  nu  rallumemenl:  votre  me- 
sure, votre  action  est  rallumante  de  troubles 
et  de  guerre  civile. 

Rallumemenl,  s.  m.  ; action  de  rallumer  ; étal 
rallumé  : le  rallumemenl  de  la  guerre  civile. 

Ramuble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
rame  : ces  petits  pois  sont  ramables. 

R, internent,  s.  m ; action  de  ramer  ; état  ramé  : 
le  ramemenl  des  petits  pois.  f 

Ramadouabie,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  rama- 
doué,  qui  est  susceptible  de  ïamadouenient  : 
celte  personne  est  ramaJotiable. 

R , mailouant , e,  adj.;  qui  ratnadoue  : une  rama- 
douante  coudciceudaiice,  des  manières  rama- 
douantes. 

Raundouemeni,  s.  m.  ; action  de  ramadouer  ; 
étal  ramaduué  : son  raniadonemenl  : le  ra- 
inadouenicnl  de  celte  personne. 

Itamadoueiir,  s.  m.,  f.  sr;  celui,  celle  qui  rama- 
done  : c'e*l  un  rsmadoueur. 

Ramaigrissable , adj.  de»  2 9.  ; qui  peut  être, 
doit  être  rauiaigri,  qui  est  susceptible  de  ra- 
maigrir  ; cette  personne  est  remaigrissable. 

Ilamaigrissanl,  e,  adj.;  qui  fait  rimaigrir;  qui 
■ •uaigril  : un  régime  de  vie  t amaigris? anl  ; 
cette  personne  est  l'amaigrissante. 

Ramassable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ramas- 
sé, que  l’on  doit  ramasser  ; toutes  c*a  choses 
soûl  ramassables. 

Ramassage,  s.  m,;  effet  de  1 action  de  ramasser  , 
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après  le  ramassage  des  blés,  des  avoines,  de 
toute  espèce  d’embtave. 

Ramassement,  ».  m.  ; action  de  ramasser  ; état 
ramassé:  le  ramassement  en  foule  des  hommes, 
de  la  population. 

Ramenabte,  odj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  rame- 
né, que  l’ou  doit  ramener  : ce  jeune  homme 
est  ramenable  au  devoir,  à la  raison,  à la 
vertu. 

Il  amen  a.':  I . e,  adj.  ; qui  ramone,  fait  rentrer  dans 
Je  devoir,  l’ordre  : 1 honneur  est  toujours  ra- 
menant au  vrai  et  au  bien,  qui  fan  oublier 
les  causes  d'humeur,  de  rnécon lentement  : il 
est  d'une  docilité  ramenante  : des  caresses 
ramenantes  ; des  procédés  ramenants. 

Ramenemeut,  s m.  ; action  de  ramener;  état  ra- 
mené : le  rameuement  de  ce  jenne  homme  au 
devoir,  h 1a  vertu,  fut  le  résultat  de  ses  luttes 

1 contre  ses  passions. 

Ramifiable,  adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible  de 
sc  ramifier,  de  ramifications  : ce  complot  est 
ramiCable. 

Ramifiant,  e,  adj.;  qui  ramifie,  qui  came,  pro- 
duit, fait  naître,  établit  une,  des  ramifica- 
tions : les  intrigues  et  les  complots  politiques 
sont  toujours  ramifiants. 

Ramifique,  adj.  des  1 g.  ; de  ramiGratiou,  qui 
est,  qui  lient  de  la  ramification,  qui  la  con 
cerne,  qui  la  marque  : dans  tel  départe  nient 
il  y a un  mouvement,  une  agitation,  un  sou- 
lèvement, des  troubles  ramifiques, 

Ramifiquemtnl,  adv.;  d’une  manière  ramifique; 
par,  avec  ramification. 

Ramifisme,  ».  m.;  système  de  ramification  : le 
raraiGsnac  des  conspirateurs,  des  perturba- 
teurs. 

Ramonable,  adj.  des  5 g.;  qui  peut  ramoné, 
que  l’on  doit  ramoner  : celte  cheminée  est  ra- 
monable. 

Rampamment,  adv.;  d'une  manière  rampante, 
en  rampant  : il  le  carresse , il  le  Balte , il  lui 
parle,  il  le  sert  rampamment. 

Rampance,  s.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est  ram- 
paut,  Je  ce  qui  ne  présente  que  de  la  bassesse  ; 
la  belle  dignité  se  lie  avec  la  politesse,  mais 
jamais  avec  la  rampance. 

Rampew , s.  ni.,  f.  se:  celui,  celle  qui  rampe, 
ne  fait  que  ramper  : ce  n’est  qu’un  rampeur. 

Rançonnante,  adj.  des  2 g.;  qui  prut  être  ran- 
çonné, qui  est  exposé  à être  rançonné  : cette 
personnne  est  rançonnable. 

Rançonnamment , adv.  ; d'une  manière  rançon- 
nante, en  rançonnant  : vous  exigez  rançonna- 
■nenrent  de  ce  voyageur. 

Rançonnant,  e,  adj.;  qui  rançoune,  qui  exige 
plus  qn'il  ne  faut  ; celte  hôtesse  est  d'une  ram 
formante  cbèrelc. 

Rançonne!,  le,  adj.;  de  rançon,  qui  est,  qui 
tient  de  la  rançon,  qui  y a rapport,  qui  la 
marque  ; cette  personne  , ca  marchand  est 
d’une  exigence  rançonuclle. 

Rançon  nettement,  adv.  ; d'une  manière  rançon- 
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nelle  ; par,  avec  rançon  : on  l'a  tiré  rançon- 
nellement  de  l'esclavage  des  algériens. 

Rançonnisme,  s.  m.;  système  de  rançon,  de  ran- 
çonne ment. 

Rancuner,  v,  n.  ; faire  par  rancune,  se  livrer  à 
la  rancune  : vous  rancuner. 

Rancimcusemctir,  ndv.;  d'une  manière  rarreu- 
rieuse,  avec  rancune  : vous  agisse/,  rancunru- 
seraent. 

Raneunisme , a.  m.;  système  de  rancune;  ce 
qui  n'est,  ne  montre  qu’une  continuelle  ac- 
tion de  rancune  : c’est  du  rancunisme. 

Rnnqeable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rangé  , 
que  l’on  doit  ranger  : toutes  ces  choses  sont 
rangeantes. 

Rangeant , e , adj.;  qui  range,  qui  met  dans  un 
certain  ordre  : il  est  d'un  soin  très  rangeant  : 
une  administration  rangeante  : une  rangeante 
activité. 

Rangement , adv.  d'une  manière  rangée  : il  vit , 
il  se  conduit  rangément. 

Rnngew,  ».  m.,  f.  se-,  celui,  celle  qui  range, 
qui  aime  i ronger,  à mettre  dans  uu  certain 
ordre,  à sa  place  : il  est  très  rangeur  ; elle  est 
très  rangeuse. 

Ranfmnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ranimé, 
qui  est  susceptible  de  se  ranimer  : cette  guerre 
est  raDimablc  : Ira  troubles  sont  ranrmables. 

Ranimant,  e,  adj.;  qui  ranime,  redonne  de  la  vi- 
vacité , de  la  force  : une  chaleur  ranimante  : 
un  spirilueux  ranimant. 

Ranrmaleur , s.  m.,  f.,  trie*;  celui,  celle  qui 
ranime  ; tons  les  intrigants  politiques  ne  sont 
que  des  ranimateurs  de  guerre,  de  trouble*. 

Ranimation  , s.  f.;  action  de  ranimer;  état  rani- 
mé : la  ranimation  de  la  guerre,  des  troubles. 

Râptble  , adj  des  2 g.;  qui  peut  être  râpé , qu’il 
est  facile  de  riper  ; ce  sucre  , celle  cho-e  est 
ripable. 

Râpant,  e,  adj.;  qui  râpe  , qui  sert  à riper  ; une 
machine  ripante:  cet  instrument  est  bien  ri- 
pant. 

Rapatriable , adj,  des  2 g ; que  l'on  peut  rapa- 
trier, réconcilier,  racomiuoder  : ces  person- 
nes sont  rapatriables. 

Rapatriant , e,  adj.;  qui  rapatrie,  réconcilié,  ra- 
commode  : une  rapatriante  démarche,  circon- 
stance. 

Râpement , s.  m.  ; action  de  râper  ; état  ripé  : le 
râpemeut  du  sucre,  d’une  chose. 

Rapetissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rape- 
tissé , qui  est  susceptible  de  se  rapetisser  r 
cette  personne,  celte  chose  est  rapetissahle. 

Rapetissant , e , adj.;  qui  rend  plus  petit,  fait 
paraître  moins  gros  : un  repolissant  éloigne- 
ment : celle  forme  de  Téteuirm  est  rapetis- 
sante. Qui  rapetisse  : cette  personne  est  rape- 
tissante. 

Rapetissement , ».  m.;  action  de  rapetisser;  état 
rapetissé  : le  rapetissement  des  objets,  des 
idées,  de  l'esprit,  d’une  position  sociale. 

Rapetissisme , »-  m.;  système  de  rapetissement; 
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tout  ce  qui  tend  à ravaler,  à mettre  au  plus 
bas. 

Rapidisable , a<l).  des  2 g.;  qui  peut  être  rapi- 
disc,  rendu  rapide,  qui  est  susceptible  de  ra 
pidité,  de  prendre  de  la  rapidité,  une  grande 
rapidité,  h quoi  , auquel  on  peut  donner  de 
la  rapidité  : ce  courant  d’eau  est  rapidisable. 

Rapidisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  rapidiser,  de  se  rapidiser;  qui  rapidhe, 
donne  de  la  rapidité  : une  pente  rapidisanlc  : 
donner  à un  courant  d'eau  une  pente  rapidi- 
santé . 

Rapidisc,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  rendu  ra* 
pide , qui  a de  ta  rapidité  : un  courant  i api* 
dise. 

Rapidiser , v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
rapide;  donner,  prendre  de  la  rapidité:  rapi- 
diser la  marche,  les  mouvements,  le  cours  des 
choses,  des  événements  : rapidiser  un  cornant 
d’eau  : en  tel  endroit  cette  rivière  se  rapidise 
étonnamment. 

Rapiéçable , adj.;  des  2 g.;  qui  peut  étro  , doit 
être,  mérite  être  rapiécé  : cet  habit  est  rapié- 
çable. 

Rap niable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  est  ex- 
posé à être  rapine  : quand  l'administration  et 
l'emploi  des  finances  d'un  état  sont  ignores  de 
tous  ; quand  les  comptes  des  dépenses  publi- 
ques sont  incontrôlés;  ces  mêmes  finances 
sont  rapinablcs  par  ceux-là  même  qui  les  ad- 
ministrent , parce  qu'ils  sont  insurvcillés  dans 
leurs  opérations. 

Rapinammcnt , adv.;  d'une  manière  rapinai.le; 
par  la  rapine  : vous  ruinez  rapinammcnt  le 
trésor  public. 

Rapinant , c , adj.;  qui  rapine  : une  administra- 
tion rapinnnle.  Qui  porte  à la  rapine  : une  la- 
pinante avarice,  cup  dite,  sordidité. 

Rapi/ialeur , s.  m , f.  trice  ; celui  , celle  qui  ra- 
pine : des  administrateurs,  des  fonctionnaires, 
des  receveurs,  des  surveillants  rapinaleurs,  I 

Rapidement,  s.  m.;  action  de  rapincr  ; état  ra 
piné  : le  rapinement  des  finances. 

Rapinisme,  s.  m ; système  de  rapine,  tout  ce  qui 
n'est,  ne  présente  qu’une  continuelle  rapine: 
ce  n’est  que  du  ropitmmc. 

Rappelalle,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rappelé  : cct  ambassadeur  est  rappelahle: 
ce  témoin  est  rappelab.’e. 

Rappeleur,  s.  m.,  f.  se;  celui  ; celle  qui  rap- 
pelle : les  rappcleurs  irlandais. 

Rapprochait* , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rap- 
proche, que  l’on  doit  rapprocher  : cette  chose 
est  rapprochais. 

Rapprochant , c,  adj.;  qui  rapproche,  place  plus 
près  ■ ces  lunettes  sont  fort  rapprochantes. 
Au  fig.  : qui  cause,  occasionne  uu  rapproche- 
nt mt  : il  existe  maiiiicuaal  pour  eux  des  mo- 
tifs d’intérêt  rapprochants  : c'tst  un  motif 
rapprochant  : c’est  une  occasion  rapprochante: 
des  ciicoustauccs , des  convenances  rappro- 
chantes. 


Rapsodier,  v.  n.;  faire,  dire,  répéter  des  rapso- 
dirs  : vous  rapsodiez. 

liari fiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rarifié  , 
qui  est  susceptible  de  se  rarifier,  de  devenir 
rare  , plus  rare  : ces  choses  sont  rai  ifiahles. 

Ratification , s.  f.;  action  de  rarifier,  de  rendre 
rare,  plus  rare  : la  larificalion  des  choses. 

Rarifié , e,  part.  pns.  et  adj.;  qui  est  rendu  rare, 
plus  rare  : ccs  choses  sont  bien  rarifices. 

Rarifier,  v.  art.  et  pr.,  sc  — ; rendre,  devenir 
rare , plus  rare  : rarifier  les  choses  : ccs  den- 
rées se  rarifienf.  # 

Rarrangeablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rar- 
rangé  , raccommodé , remis  en  ordre,  coucilié 
de  nouveau  : toutes  ces  choses  sont  rarran- 
geablcs  : ces  personnes  sont  rarrangeahles. 

Rarrangé,  e,  part  pa*.  et  adj  ; qui  est  rarrangé, 
raccommodé,  concilié  de  nouveau,  qui  est  re- 
mis en  ordre  : ces  choses,  ccs  personnes  sont 
rar  rangées. 

Rarranger , v.  act.  et  pr. , sc — ; arranger,  re- 
mettre en  ordre  de  nouveau  : rarranger  les 
choses,  rarranger,  sc  rarranger  ; raccommoder, 
concilier  de  nouveau  : rarranger  les  personnes: 
ces  peu tonnes  se  rar  rangent. 

Rassasinbte  , adj  des  2 g.  ; qui  peut  être  rassa- 
sié, qu’il  est  facile  de  rassasier  : celte  personne 
est  rassasiable  de  choses  , d'honneurs  , de 
richesses. 

Rassemblable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ras- 
semblé , que  l'on  doit  rassembler  : ccs  per- 
sonnes, ces  choses  sont  rassemhlables. 

Ras  sur  a b le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rassuré, 
que  l’on  doit  rassurer , à qui  on  peut  donner 
la  tranquilité , la  confiance  : cette  personne 
est  rassurable. 

Ras  sûrement,  s.  m.;  action  de  rassurer;  état  ras- 
suré : le  rassurement  de  cette  personne. 

R assurément  , adv.  ; d’une  manière  rassurée  : 
parler  rassurement. 

Ratatincment , s.  m.  ; action  de  ratatiner  ; état 
ratatiné  : le  ratatineront  des  choses. 

Rntatouiller,  v.  neuf.  , exprès,  fam.:  faire  de  la 
ratatouille  , de  mauvais  ragoûts  : vous  rata- 
fouillez  : on  ne  fait  que  ratatouiller  dans  ce 
restaurant. 

RtUelablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  râtelé  : ce 
pré  est  râlelablc  : ces  choses  sont  ràtelablos. 

Râtelage , «.  ni.  ; action  de  râteler  ; état  râtelé; 
le  râtelage  d'un  pré  , d’une  chose  : un  bon 
rate  lage. 

Rationalisablt , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  êlrc 
rationalisé,  rendu  ratior.el  ; qui  est  susceptible 
de  rationalité  : l’homme  ifm  rationalisnbla 
que  quand  il  veut  entrer  dans  les  actions  d’or- 
dre, dans  ctlles  de  vrai , de  beau  et  de  bien. 

Rationalisant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  Inac- 
tion de  rationaliser,  de  se  rationaliser;  qui  ra- 
tionalise, qui  donne  de  la  rationalité  : l'homme 
aime  naturellement  le  beau  et  Je  bien, 
mais  il  ne  peut  outrer  dans  celte  action  que 
parcelles  des  différents  ordres  d’action,  qu’eu 
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sc  rationalisant  : les  fougues  d'esprit,  d'ima- 
gination sont  toujours  irrationalisantes,  parce 
(|u'elles  emportent  l’homme  ou  delà  des  prit 
denccsel  des  sagesses  d'action,  au  delà  de  tonte 
raison  ; et  la  prudence  cl  la  réflexion  sont  tou 
jours  rationalisantes  , parce  qu’elles  lient 
l'homme  à la  raison,  ne  l'en  laissent  pas  sortir 
et  lui  imposent  tous  ses  ordres. 

Rationalisé , e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  ratione] , qui  a , qui  présente  de  la 
rationalité  : cette  personne  est  bien,  conve- 
nablement rationalisée  : celui  qui  ne  modifie 
point  scs  passions  et  ne  réprimé  pas  leur 
différentes  fougues,  reste  toujours  irrationalisé, 
reste  dans  l’extravagance  d’action  ; parce  qu'il 
est  en  dehors  des  puissances  de  la  raison.  Il 
n'y  a de  véritablement  rationalisé  que  celui 
qui  sait  modifier  tout  en  lui,  désirs,  passions, 
vivacité  d’esprit  ; que  celui  qui  sait  soumettre 
son  action  h la  méditation,  à une  sageréûcxion, 
à tous  les  ordres  de  bien  j que  celui  qui  se 
livre  à l'examen  de  tous  les  utiles,  de  tous  les 
vrais.de  tous  les  beaux  d’action;  parce  qu’alors 
il  entre  dans  toutes  les  grandes  voles  d'un 
saiu  jugement  et  de  la  raison. 

Rationaliser,  v.  act.  elpr.,  se — ; rendre,  deve- 
nir rationcl  ; donner,  prendre,  acquérir  de  la 
rationalité  , une  action  de  raisou;  agir  par  la 
duction  de  la  raisou  , scion  les  règles  reçues 
et  adoptées,  soumettre,  se  soumettre  à l'action 
de  la  raison.  Neuf.  ; faire  du  rationalisme  : 
vous  rationalises  : on  rationalise  , et  l’homme 
se  rationalise  par  les  aplombs  de  la  réflexion, 
par  les  études  des  vrais  cl  des  beaux  d’actiou  ; 
mais  on  rationalise  et  on  se  rationalise  encore 
par  toutes  ces  belles  et  graudes  piétés  de 
devoirs  qui  fout  entrer  dans  la  vertu  et  qui 
maintiennent  dans  la  continuelle  action  de 
bien. 

Rationcllcmenl , adv.  ; d'une  manière  ralio- 
nelle  , arec  rationalité  : vous  agissez  , vous 
faites  ralionellement  ; Quaud  l’homme  se  con- 
duit et  agit  rationrllemcnt , il  s'eu  trouve 
toujours  bien  ; parce  qu'alors  il  est  toujours 
dans  la  raison  et  la  sagesse  : si  l'homme  igno- 
rant pouvait  élever  sa  penséo  , il  prendrait 
toute  1 étendue  morale  qui  doit  l'éclairer  et  le 
diriger!  il  prendrait  aussi  toute  l’intelligence 
apanage  d'un  esprit  conceplif,  toutes  les  pré- 
cisions d'action,  et  alors  il  marcherait  toujours 
rationellemi-iit  dans  la  vie. 

Ratissait'- , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être',  doit 
être  ratissé  : tes  allées  sont  ratissables. 
Ratlochable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  rattaciié , attaché  de  nouveau  ; qu'il  est 
nécessaire  de  rattacher  : ces  planches  sout 
ratlaebables. 

Rattachement,  t.  m.;  action  de  rattacher,  d’at- 
tacber  de  nouveau  ; état  rattaché  : le  rat- 
tachement des,  de  ces  planches. 

Ravagcablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  est 
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exposé  a être  ravagé  . ces  pays,  tes  contrées, 
ecs  emblaves  sont  rvvageahles. 

Rarageamment , adv  ; d'une  manière  ravageante, 
en  ravageant  : vous  avez  guerroyé  ravageam- 
ment. 

Ravageant  e,  adj.;  qui  ravage,  qui  détruit  toutes 
les  productions  : une  grêle  ravageante  , qui 
prend,  enlève,  détruit  tout  par  l'action  de  la 
force , de  la  violence  ; res  pays  furent  ruinés 
par  une  guerre  ravageante. 

Ravalable  , adj.  des  2 g,  ; qui  peut  être  , doit 
être,  mérite  être  ravalé,  abaissé,  humilié  : 
cette  personne  est  ravalable. 

Ravalant,  e,  adj.;  qui  ravale,  abaisse,  humilie  : 
c'est  une  action  ravalante, 

Ravalismc,  s.  m.  ; tout  ce  qui  tend  continuelle- 
ment a ravaler,  à abaisser,  h humilier  : ce  n’est 
que  du  ravalisme. 

Ravelinable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  raveliné  ; ces  fortifications  sont  raveli- 
nables. 

Raveliné,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a un,  des 
ravelins  ; celle  fortification,  celte  place  est 
bien  ravclinée. 

Ravelinemenl , s.  ni  ; action  de  raveliner,  état 
raveliué  : le  ravelinement  d'une  fortification, 
d'une  place. 

Raveliner,  v.  act.  ; foire  donner  un,  des  rave- 
lins,  garnir  de  ravelins  : raveliner  une  for- 
tification, une  place. 

Ravinable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  raviné, 
qui  est  susceptible  de  se  raviner  par  la  chute 
des  eaux  : ce  terrain  est  ravinable. 

Ravinant,  e,  par.  pr.  et  adj,  ; qui  fait  l'action 
de  raviner,  de  se  raviner  ; qui  ravine,  forme 
un  ravin,  change  en  ravine  : celte  eau  est 
ravinante  par  sa  chute,  son  courant  : une 
pluie  ravinante. 

Raviné,  e,  par.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en  ravin,  où 
l'eau  a formé  des  ravins  par  sa  chute  ou  son 
courant  : ce  Irrrain,  ce  chemin  est  raviné. 
Ravinement,  s.  m.  ; action  de  raviner,  état  ra- 
viné ; le  ravinement  d’un  terrain,  d'un  che- 
min. 

Raviner,  v.  a.  cl  pr.  se — s former  un  ravin, 
se  changer  en  ravin  : en  eel  endroit  l'eau  ra 
vine  *.  ce  terrein  se  ravine. 

Ravineux,  se,  adj.  ; qui  a,  qui  présente  des  ra- 
vins ; beaucoup  de  ravins  ; où  l'on  ne  voit 
que  des  ravins  : un  pays  ravineux,  des  con- 
trées ravineuses. 

Ravissable,  adj.  des  2 g.';  qui  peut  être  ravi, 
pris,  eniparié  : relie  chose  est  ravissable.  Au 
fig.  : en  qui  on  peut  exciter  l’admiration,  la 
joie  : celle  personne  esi  ravissable. 
Ravissanct,  s.  f.  ; grand  contentement,  joie  de 
transport,  leur  expression  : il  ne  sort  pas  de 
sa  ravissante,  action  de  ravir;  état  ravi,  de 
grande  admiration,  joie. 

Rat/able.  adj.  de  2 g.  ; qui  peut  être  rayé,  que 
l’on  doit  rayer  : cette  personne  est  rayable,  ne 
doit  plus  figurer  sur  la  liste. 
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lièabaissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  Rabaissé,  abaissé  de  nouveau,  encore, 
une  seconde  fois  : celte  toiture,  ce  plancher 
est  réabaissnhlc. 

Réabai * né,  e.  pari.  pas.  et  ad].;  qui  est  abaissé 
de  nom  eau,  encore,  une  seconde  fois  : cette 
toiture,  ce  plancher  est  réabaissé. 

Réabaissement , s.  ni.;  action  de  réabaisser,  état 
Rabaissé  : le  Rabaissement  d’une  chose  qui 
est  encore  trop  élevée  quoi  qu’ayant  cté  déjà 
abaissée. 

Réabaissa  , v.  act.;  abaisser  de  nouveau,  encore, 
une  seconde  fois  : réabaisser  une  chose,  une 
toiture,  un  plancher. 

Réabandonnable,  adj.  des  2 g qui  peut  être,  doit 
être  rcabandooné,  abandonné  de  nouveau, 
encore,  une  seconde  fois  ; ce  pays,  ce  projet 
est  réabandonnable  : celte  affaire,  celte  entre- 
prise est  réabandonnable. 

Réabar.donné,  e,  pari.  pas.  et  adj'.;  qui  est  aban- 
donné de  nouveau,  encore,  une  seconde  fois  : 
ce  pays  est  réabandonné  : cette  affaire,  cette 
entreprise,  cette  construction  est  réaban- 
donnéc. 

Réabandonnement , s.  in.;  nouveau  délaissement 
complet  : ses  amis  l’ont  de  nouveau  quitté, 
il  est  dans  un  décourageant  réabandonne- 
ment. 

Réabandonner , v.  act.;  abandonner  de  nouveau, 
encore,  une  seconde  fois:  il  réabandunne  se*| 
amis  : réabandonner  un  pays,  ses  biens, 
une  affaire , une  entreprise,  une  cons- 
truction. 

Réabasourdit  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  aba- 
sourdi de  nouveau  : cette  personne  est  réaba- 
sourdie. 

Réabasourdir,  v.  act.  et  pr.  se, — ; abasourdir, 
s’abasourdir  de  nouveau  : réabasourdir  une 
personne  : il  se  réabasourdit. 

Réabasourdissable , adj.  des  2 g.;  qui  petit  être 
facilement  réabasourdi,  abasourdi  de  nouveau: 
cette  personne  est  réabasourd (Stable. 

Réabasourdissant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui 
fait  l’action  de  réabasourdir,  de  se  réabasour- 
dir ; qui  ré.ibasourdit,  abasourdit  de  nouveau: 
il  avait  l'esprit  bien  tranquille,  il  se  livrait  à 
la  joie  ; mais  depuis  peu,  il  a reçu  des  nou- 
velles réabasourdissan’es. 

Réabasourdissement,  s.  ni.;  abasourdissement 
nouveau  ; état  rcabasourJi  : son  réabasour- 
dissement. 

Réabatiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réabat  tu, 
abattu  de  nouveau  : cette  personne  est  réa- 
ballable. 

Réabattant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  réabailre  ; qui  réabat,  abat  de  nou- 
veau : cette  nouvelle  est  Rabattante  : sa  posi- 
tiou  est  réabattante. 

Réabattement , s.  m.;  abattement  nouveau  : son 
réabattement. 

^(abattre,  v.  act.  et  pr.se,— ; abattre,  s’abattre, 


sc  laisser  abattre  de  nouveau  : réabailre  une 

personne. 

ItéabainifC,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  e-l  abattu 
de  nouveau  : celle  personne  est  réaballue. 

RéabJiqué,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  es',  abdiqué 
de  nouveau  ; le  pouvoir  est  réabdiqué. 

Réabdication,  s.  f.;  abdication  nouvelle,  action 
de  réabdiquer  ; élat  réabdiqué  : sa  réabdica- 
tion : la  réabdication  du  pouvoir,  de  l'auto- 
rité suprême. 

Réabdiquer,  v.  act.;  abdiquer  de  nuuveau  ; réab- 
diquer le  pouvoir,  l'autorité  suprême  : aprê* 
la  bataille  de  Valeiloo,  l'empereur  >apolêon 
réabdiqua. 

Réabhorré,  e,  adj  ; qui  a été,  qui  est  abhorré 
de  nouveau:  ce  prince  fut  aussitôt  rcabhorré: 
celte  personne  est  réabhorrée. 

Rcabjeclion,  s.  f.;  abjection  nouvelle;  état  de 
rechute  dans  l’abjection  : sa  rcabjeclion  fut 
amenée  par  sa  réinimoralilé  et  ses  remé- 
faits. 

Réabjuralion,  s.  f.;  abjuration  nouvelle  : sa 
réabjuration  de  vices,  d'erreurs,  ne  fut  pas 
plus  sincère  quê  son  abjuration  première. 

Réabjuré,  e,  pari.  pas.  el  adj.;  qui  a clé,  qui 
est  abjuré  de  nouveau  : toutes  ees  erreurs  po- 
litiques furent  réabjurées  par  le  nouveau  mi- 
nistère. 

Réabjurer,  v.  act.;  abjurer  de  nouveau  ; réabju- 
rer des  vices,  des  erreurs. 

Réabondance,  s.  f.;  abondance  nouvelle  ; la  ré- 
abondance des  denrée  s,  des  choses  nécessaire» 
à la  vie. 

Réabonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réabouné,  abonné  de  nouveau  à.,.. :cctte 
personne  est  réabonnable. 

Réabonné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  abonné 
de  nouveau  à....:  cette  personne  est  réabon- 
née, s’est  réabonnée  à : substanliv.  le, 

réabonnés. 

Réabonnement,  s.  ni.;  abounemenl  nouveau  - 
action  de  réabonner,  de  se  réabonner  ; état 
réabonné  : son  réabonnement  : l'ouverture 
des  chambres  est  une  époque  de  réabonne- 
ment aux  journaux. 

Réabonner,  v.  art.  el  pr.  se, — ; abouner,  l’a- 
bonner de  nouveau  ; réabonner  une  per- 
sonne : ils  se  réabonnent. 

Réabonni,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  abonni 
de  nouveau  i ce  vin  est  réabonni  : cette  chose 
est  réabonnie. 

Réabonntr,  v.  act.  et  pr.  se,—;  abennir  de 
nouveau  : réahonnir  les  choses,  le  vin  : ce 
vin,  ces  choses  se  réahonnissent. 

Réabomtittable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
réabonni,  abonni  de  nouveau  , qui  est  suscep- 
tible de  se  rcabonnir  : ce  vin,  ces  choses  sont 
réabonnissébles. 

Réabonnissant,  e,  part.  prés,  et  adj,;  qui  fai* 
l’action  de  rcabonnir,  de  se  réahonnir;'  qui 
réabonnit,  abonnit  de  nouveau,  rend  meil- 
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leur  : celte  cave  est  réabonnissante  : ce 
moyen  est  réabonnissant. 

Réabonnisxement,  s.  m;  action  de  réabonnir  ; 
état  réabonni  : le  réabounissement  des  choses, 
du  rin. 

Réabouehable,  adj.  des  2 g.;  que  l’on  peut  réa- 
boncber,  aboucher  de  nouveau:  ces  personnes 
sont  réaboucha  blés. 

Réabouché,  e,  part.  pas.  et  adj.j  qui  est  abou- 
ché de  nouveau  : ces  personnes  se  sont  rèa- 
booehées. 

Réabouchement , s.  m.  ; nouvel  abouchement  ; 
action  de  réaboucher,  de  se  réaboucher  j état 
réabouché  : leur  réabouchement. 

Rë aboucher,  s.  act.  et  pr.  se,—;  aboucher,  s’a- 
boucher de  nouveau  ; réaboucher  des  per- 
sonnes : ils  se  rèabouchèrenl. 

Réabreuvable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  , a besoin  d’être  reabreuve  , abreuvé  de 
nouveau  : ees  bestiaux  sont  réabreuvables'.  ces 
terres  sont  réabreuvables. 

Réabreuvé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  abreuvé 
de  nouveau  : ces  bestiaux  sont  réabreuves  : ces 
terres  sont  réabreuvées. 

Réabreuvement,  s.  ni.;  action  de  réabreuver,  étal 
réabreuvé  : le  réabreuvement  des  bestiaux, 
celui  des  terres,  des  prés. 

Réabreuver,  v.  act.  et  pr.  se, — ; abreuver,  s'a- 
breuver de  nouveau  : réabreuver  des  bestiaux , 
des  terres,  des  prés  : ees  terres  se  réabreu- 
vent. 

Réabritable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  a besoin  d’èire  réabrité,  abrité  de  nou- 
veau : ces  personnes,  ces  choses  sont  réabri- 
tables. 

Réabrité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  abrité  de 
nouveau  : ces  personnes  , ces  choses  sont  ré- 
abritées. 

Réabritement,  i.  m.;  abrilement  nouveau  ; action 
de  réabriter,  de  se  réabriter  ; état  réabrité  : 
le  réabritement  des  personnes  des  choses. 
Réabriter, t.  act.  etpr.se, — ; abriter,  s'abriter 
de  nouveau  : rèabt  iter  les  personnes,  les  cho- 
ses ; ces  malheureux  incendiés  se  rcabri- 
lent. 

Réabrogeable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réabrogé  , abrogé  de  nouveau  : ce  droit, 
ce  privilège,  celle  loi  est  réabrogeable. 
Réabrogalion,  s.  m.;  action  de  réabroger  ; état 
réabrogé  ; abrogation  nouvelle  : la  réabroga- 
tion d’un  droit,  d'un  privilège,  d'une  loi. 
Reabrogé,  e part.  pas.  et  adj.;  qui  a été,  qui 
est  abrogé  de  nouveau  : ce  droit,  ce  privi- 
lège fut  réabrogé  : cette  loi  est  réabrogée. 
Réabroger,  v.  act.  ; abroger  de  nouveau  : réa- 
broger un  droit,  un  privilège,  une  loi. 
Réabrouti,  e,  adj.;  qui  est  obiouli  de  nouveau: 
ces  jeunes  rejets  sont  réabroulU. 
Réabrnutiisemenl,  s.  m.;  abroutissement  nou- 
veau, état  rcabrouti  : le  rcabroulissement  de 
ces  rejets,  de  ces  jeunes  plans. 

Riabtcnté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  absenté 
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de  nouveau  : elle  est  réabsentee  : elle  s'est 
réabsentee. 

Réabsenter,  v.  act  et  pr.se, — ; faire  absenter, 
de  nouveau  : ses  occupations  le  réab-enteot  : 
il  se  réabsenle. 

Réabsorbé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  est  absor- 
bé de  nouveau  : les  eaux  sont  encore  réab- 
aorbees.  Au  fig.;  il  est  réabsorbé  dans  l'é- 
tude. 

Réabsorber,  v.  act.  et  pr.  se, — ; absorber,  s'ab- 
sorber de  nouveau  : vous  ne  cessez  de  réab- 
sorber : il  se  réabsorbe  dans  l’élude. 

Réabusable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  réa- 
busé. abusé  de  nouveau  : cette  personne  est 
réabusable. 

Réabusé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  abusé  de 
nouveau  : cette  personne  est  réabusée. 

Rcùbuscncnt,  s.  m.;  abuseuienl  nouveau  ; ac- 
tion de  riaLa.tr  ; état  réabusé  : le  réabttse- 
menl  dune  personne  : sou  rèabusement. 

Rcabuser,  v.  act.  et  pr.  se, — ; abuser,  s'abuser 
de  nouveau  : réabuser  une  personne  : cette 
personne  se  réabuse. 

Réaccablable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  est 
exposé  à être  réaccablé  , accablé  de  nouveau: 
cette  personne  est  réaccablable  : l'ennemi  est 
rcacci  ble  dans  celle  position. 

Réaccablant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  réaccabler  ; qui  réaccable,  accable  de 
nouveau  : il  en  reçut  une  réponse  réaeça— 
blanle  : ce  témoignage  est  réaccablant  : cette 
réunion  de  force*  fut  réareablan  e. 

Réacablé,  c,  part.  pas.  et  adj,;  qui  a etc,  qui 
est  accablé  de  nouveau  : l'ennemi  fut  réacca- 
blé : cette  personne  est  rcaccabléc. 

Réaccablemnnt , s.  m.;  accablement  nouveau  ; 
action  de  réaccablcr  ; état  rcar.cablé  : son 
réaeeablenient  : le  i éaecable  ment  d’une  per- 
sonne, de  l'ennemi. 

Réaccabler , v.  act;  accabler  de  nouvtau  : réac- 
cahler  une  personne,  l'ennemi. 

Réaecaparé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  acca- 
paré de  nouveau  : toutes  les  deurées  sont 
réac-aparées. 

Réaccaparcmenl,  s.  m.;  accaparement  nouveau; 
action  de  réaccaparer  ; état  réaetnparé  ; le 
T éa '-espacement  de*  denrées. 

Réaecaparer,  v.  act.;  accaparer  de  nouveau  : 
réar.caparer  les  denrées: 

Réaccéder , v.  reut.;  accéder  de  nouveau  : ré- 
accéder à un  traité  : vous  réaccédez. 

Réaceeptuble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réaccepté,  accepté  de  nouveau  : cette 
place  est  léacccplable  : toutes  cct  choses  sont 
riaccep  tables. 

,RéacceptiUion,  s.  f.;  accrcpiation  nouvelle  ; 
étal  réaccepié  : sa  réacccptaiion  : la  rcaccep- 
talion  d'une  chose. 

Réaccepié,  c,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  a été,  qui 
est  accepté  de  nouveau  : ces  offres  furent 
rcacccptéts. 

Réaccepier , y.  act.;  accepter  de  nouveau  : ré- 
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»ccepti'r  une  place,  une  mission,  des  choses. 

Réacclhnalé,  e,  adj.;  qui  a été,  qui  rst  acclima- 
té de  nouveau  : ces  personnes,  ces  piaules 
sont  bien  réaccliraalée*. 

Réaccordable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  étreréae- 
eordé,  accord  * de  nouveau  : col  instrument 
est  rcaccordnble.  Au  fig.  : tjtic  |\>r»  peut  rac- 
commoder ensemble,  entre  Jesquclj  ou  peut 
rétablir  un  bon  accord  : ces  pn  sonne»  sont 
réacrordables. 

Réarcordé,  e,  pari.  pas.  « t a ?j.  ; qui  ed  ac- 
cordé de  nouveau  : cet  instrument  est  réac- 
cordé. Au  fig.  : que  fon  est  parvenu  a rac- 
commoder eusiinble,  entre  lesquels  oti  a ré- 
tabli un  bon  accord  : ces  personnes  soni 
réaccordées. 

Réaccorder,  v.  ar.  et  pr.,  re  — ; accorder  de 
nouveau  : réaccorder  un  instrument.  Au  fig.  : 
raccommoder  des  personnes  ensemble,  rétablir 
un  bon  accord  outre  elles  ; réaccorder  des 
personnes;  sc  remettre  en  accord,  en  bonne 
intelligence  avec  quelqu'un  : c es  personnes  se 
réaccordent. 

Réaccoutumable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
accoutumé  de  nouveau  à....  : cette  personne 
est  réaccoutumable. 

Réaccoutumé,  c,  part.  pas.  e!  adj.  ; qui  est 
accoutumé  de  nouveau  a ...  : celte  personne 
est  réaccoutumée  a 

Réaccoutumemnu , s.  m.  ; action  de  réaccoutu- 
mer; étal  réaccoutumé  à....  : son  réaccoutu- 
tnement. 

Réaccoutumer , v.  a.  et  pr.,  se  — ; accoutumer; 
s'accoutumer  de  nouveau  à.*..  : cette  per- 
sonne se  réaccoutume. 

Réaccréditable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réaccrédité,  accrédité  de  nouveau  ; qui  peut 
être  remis  de  nouveau  en  crédit,  en  réputa- 
tion ; qui  est  susceptible  de  reprendre  nu 
nouveau  crédit  : cette  personne  est  réaccré- 
ditable. 

Réaccréditnnt,  e , part.  pr.  adj  ; qui  fait  l'action 
de  réaccréditer,  de  se  réaccréditer;  qui  réaccré- 
dite, accrédite  de  nouveau , qui  procure  de 
nouveau  ee  crédit,  le  rétablit,  qui  remet  en 
réputation  : une  opération,  une  nécessité,  une 
action  réaccréditante. 

Réaccrédité,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  accré- 
dité de  nouveau  ; qui  a recouvré  son  crédit, 
fa  réputation,  le  pouvoir  de  faire,  d’agir  : 
celle  personne  est  réaccréditée. 

Réaccréditer , v.  a.  et  pr.,  se —accréditer  de 
nouveau  ; remettre,  ?c  remettre,  rentrer  de 
nouveau  en  crédit,  faire  regagner,  regagner 
le  crédit,  la  réputation,  le  pouvoir  de  faire, 
d'agir  : rcaccréditer  une  parsonue  : se  iéac- 
créditer. 

Réaccrochable,  adj.  des  2 g.  ; que  l’on  peut, 
que  l’on  doit  accrocher  de  nouveau  : cette 
chose  est  réaccrochable. 

Réaccroché , e , p.  pas.  adj.  ; qui  est  accroché 
de  nouveau  ; cette  chose  est  réacçrochce. 
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Réaccrochment,  t.  m.;  action  de  réaccrocher; 
état  réaccrocbé  : le  réaccrochemmt  d’une 

chose. 

Réacctocher , v.  a.  et  pr.,  se  — ; accrocher, 
s’accrocher  île  nouveau  : réaccroclicr  une 
chose  : il  se  réaccroche  aux  branches. 

Itciichalamlable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
réachalandé,  achalandé  de  nouveau  : ce  mar- 
chand, ce  magasin  est  i*éuchalandable. 

Rcachaiandant , t,  p.  pr.  1 1 adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  rcachalaudvr,  de  sc  réachalander  ; 
qui  réachalaude;  qui  fuit  revenir  les  cha- 
lands : bon  marché  est  toujours  réachalan- 
dant. 

Réachalandé , c,  p.  pas.  et  adj.;  qui  est  acha- 
landé de  nouveau  : ce  marchand  est  réacha- 
landé : cette  boutique  e*t  réacbalaudéc. 

Réachalander , v.  a.  et  pr.,sc  — ; ucbalander, 
s'achalandrr  de  nouveau,  fl  ire  reveuir  de* 
chalands  dans  une  boutique  : ce  marchand, 
celte  boutique  sc  réachalaude. 

Réactionnairement , adv.  d’une  manière  réac- 
tionnaire ; par  un  moyen,  une  force  réac- 
tionnaire. 

Réactionnant , e,  adj.;  qui  icactionne  : dos  loi* 
réaction  uanies. 

Réactionnel,  le,  adj.  ; de  réaction,  qui  est,  qui 
tient  delà  réaction,  qui  la  marque,  la  con- 
cerne, qui  tend  h mettre  eu  mouvemcul,  à 
faire  agir  la  réaction  : une  politique,  une  ad- 
ministration réactionnelle  : des  tendance! 
réactionnelles. 

Ré  actionne  liment , ûdv.  ; d’une  manière  réac- 
tionnelle. 

Réactionner , v.  neut.  ; faire  de  la  réaction,  se  li- 
vrer à la  réaction  : vous  réaelionne*. 

Réactismc , s.  m.  ; systeme  de  réaction  ; ce  qui 
n'est,  ne  présente  qu’une  continuelle  réaction  : 
c’est  du  réarlisme. 

Rcactitable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  réactivé  , remis  Je  nouveau  en  activité  : 
ces  hommes,  ce*  choses,  ces  principes,  ces 
moyens , toutes  ces  iudustries  sont  réacUva- 
blc*. 

Réactivé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  remis 
de  nouveau  en  activité , qui  a repris  son  acti-a 
tivilé  , une  nouvelle  activité  : ces  personnes , 
ces  choses,  ces  principes  , ccs  moyens,  ces  in- 
dustries sont  réactivées* 

Réactiver , v.  act.  et  pr. , sc  — ; mettre , rentrer 
de  nouveau  en  activité;  donner,  prendre  une 
nouvelle  activité  : réactiver  une  administra- 
tion. 

Réactivité  , s.  f.  ; activité  nouvelle , remise  en 
activité  : sa  réactivité. 

Rcndmissibitc  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  es 
réadmissible. 

Rcadmixtible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  léadmis  : ces  pet  sonnes  sont  réadmissi- 
bles. 

Réadoptable  , adj.  de  2 g.  ; qui  peut  être , doit 
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être  réadoplê,  adopté  de  nouveau  : ce  système 
est  réadoptablo. 

Réadoptisme,  s.  m.  ; système  de  réaJoption  , ce 
qui  tend  à remettre  eu  vigueur  font  ce  «pu 
était  abrogé , désuétudisé  : un  léadoptismc 
de  lois,  d'usage*. 

Rêadorable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réadoré,  adoré  de  uouveau  : cet  objet  est 
rêadorable. 

Réadoralion , s.  f.;  action  de  réadorer;  état réa- 
dorc  :la  réadoralion  de  ce  qu'on  a cessé  d'adorer. 

Réadoré , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  réadoré  : 
elle  est  réadorée. 

Réadorer , v.  act.,  adorer  de  nouveau  ce  que  l'on 
a cessé  d’adorer  : brûler  ce  que  l’un  a adoré, 
et  réadorer  ce  que  Ton  a brûle. 

Réadorismc , s.  ni.,  système  de  réadoralion  : 
c’est  du  réadorisme. 

Réaggravable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réag- 

^ gravé  f qui  est  susceptible  de  se  réaggraver, 
de  s'aggraver  plus  encore , de  prendre  une 
gravité  plus  forte  : Ions  ces  malheurs  sont 
réaggravable*. 

Réaggravant t e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  fait  l’ac- 
tion de  réaggraver  , de  se  réaggraver  , qui 
réaggrave  , qui  donne  une  gravité  nouvelle  , 
une  augmentation  de  gravité  : une  circons- 
tance réaggravante  : c’est  un  cas  réaggravaut. 

Réaggravation t s.  f.;  action  de  réaggraver;  état 
réaggravé  : la  rcaggravation  d’un  fait. 

Réaggravé% e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  aggravé 
de  nouveau,  qui  a pris , qui  a reçu  une  aug- 
menlatisn  de  gravité,  nue  gravité  plus  forte  : 
ce  cas,  ce  fait,  ce  crime,  ce  malheur  est  réag- 
gravé. 

Réaggraver , v.  act.  et  pr. , se  — ; aggraver, 
s’aggraver  de  nouveau  ; rendre  , devenir  plus 
grave  ; augmenter  la  gravité  ; donner  , pren- 
dre une  gravité  nouvelle,  plus  forte  ; réaggra* 
ver  un  fait  , une  action , un  crime  , un  mal- 
heur. 


Réagissable,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  réagir,  qui 
est  susceptible  de  réagir  ; sur  quoi  il  est  pos- 
sible de  réagir 

Réagissant,  e,  adj.  ; qui  réagit  : ces  causes  sont 
réagissantes. 

Réagrandi,  e,  part.  pas.  et  adj.  : qui  est  agran- 
di, qui  est  rendu  plus  grand , qni  a un  nouvel 
agrandissement  : cette  chose  , celte  propriété 
est  réagrandie  : cet  établissement  est  réa- 
grandi. 

Réagrandir  , v.  act.  et  pr.  , se  — ; agrandir  , 
s’agrandir  de  nouveau,  rendre  plus  grand 
qu’auparavanl  ; donner , prendre  un  nou\e! 
■grandissement  : réag'andir  une  chose,  une 
propriété,  un  établissement. 

Réagrandissable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  ivre 
réagrandi , qui  est  susceptible  d’un  nouvel 
agrandissement  : cet  établissement  est  réa- 
grandi «sable. 

Riagrandixsant , c , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
1 aetnh  de  rén grandir  , de  se  réagrandir  ; qui 


réagrandit , cause,  constitue  un  nouvel  agran- 
dissement : cette  mesure , cette  construction 
est  rcagrandissanle. 

H rrimndi.ixcment,  s.  m.;  action  d’agrandir , de 
donner  un  nouvel  agrandissement;  étal  réa- 
grandi  : son  réagrauJiSsement 

R affermi,  e , part  pas.  et  adj.  ; qui  est  affermi 
de  nouveau,  à qui,  à quoi  on  a donné  un  nou- 
vel affermissement,  qui  a acquis  une  nouvelle 
solidité,  stabilité  : ce  pouvoir  est  Raffermi. 

Réaffermir,  v.  act.  et  pr.,  se  — ; affermir,  s’af- 
fermir de  nouveau;  donnei , prendre  une  nou- 
velle solidité,  stabilité  : Raffermir  un  pouvoir  : 
son  autorité  se  réaffermit. 

Rcaffermis  sable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réaffermi,  affermi  de  nouveau,  qui  est  suscep- 
tible de  Raffermissement  : ce  pouvoir , celle 
autorité  est  réaficrmissable. 

Réaffermissant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l’action  de  réaffermir,  de  se  réaffennir;  qui 
cause,  produit  un  Raffermissement, un  affer- 
missement nouveau  : cette  mesure,  celte  pru- 
dence , cette  sagesse,  cette  précaution  est 
réaffermissante. 

Réaffermissement,  s.  m.  ; action  de  réaffermir; 
état  Raffermi  : le  réaffermissement  d'un  pou- 
voir, d’une  autorité. 

Réaffermisme , s..m.;  système  de  réaffermisse- 
ment. 

Réaimé  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  aime  de 
nouveau  , qui  est  objet  d'un  nouvel  attache- 
ment : elle  est  réaimée. 

Réaimer , v.  act.  et  pi  -,  se  — ; aimer,  s’aimer  de 
nouveau  ; recommencer  de  nouveau  à aimer  , 
à s'aimer  : il  réaimt*  : il  la  réaime  : i!s  se  réai- 
ment. 

Riajoumable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  réajourné,  ajourné  de  nouveau  : cette  af- 
faire est  réajournable. 

Réajournant , e , adj.;  qui  réajourne  continuelle- 
ment . une  paresse,  une  insouciance,  une  né- 
gligence réajournanic* 

Réalisateur , s.  m.,  f.  trice;  celui,  celle  qui  aime 
à réaliser  ses  promesses. 

Réalitable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  réalité, 
obligé  de  sc  roinclire  au  lit,  qui  est  suscepti- 
ble de  retomber  malade  : celle  personne  est 
réalitable. 

Réalitant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  réaliter,  de  se  réaliter;  qui  réalité,  force  à 
rep tendre  le  lit,  à se  remettre  au  lit  : il  se 
livre  h des  imprudences  réalitantes. 

Réali  talion,  s.  f.  ; action  de  réaliler;  état  réa- 
lité : sa  réalitation. 

Réalité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  remis  au 
lit,  qui  est  obligé  de  nouveau  de  garder  le 
lit  : cette  pe. sonne  est  Ralliée. 

Réaliler,  v.  dct.  et  pr.,  s’ — ; remettre,  se  remet- 
tre de  nouveau  nu  lit,  retomber  malade  : 
réaÜtcr  une  personne  : cette  personne  se 
réalité. 

ftéalfnngeabte,  adj.  des  5 g.;  qui  pont  être  al- 
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longé  Je  nouveau,  à quoi  on  doit  donner  une 
longueur  plus  grande  que  celle  déjà  donnée  : 
cetle  chose  est  réallongcable. 

Réallongé,  e,  pari.  pas.  cl  adj.;  qui  esl  allon- 
gé une  seconde  fois,  qui  est  rendu  plus  long 
qu'il  ne  l’élail  eu  secoud  lieu  ; celle  chose 
esl  réallungée. 

Réallongemenl,  s.  m.;  action  de  rcallonger;  étal 
réallongé  : son  réallougeinent. 

Réallonger,  v.  act.;  rallonger  de  nouveau,  ren- 
dre encore  plus  long  qu’il  ue  l'éiail  en  se- 
coud lieu  : réallonger  une  chose. 

Réallumable,  adj.  des  2 g.;  qui  peu!  élre  réallu- 
mé, allumé  de  nouveau,  qui  esl  susceptible  de 
se  réallumer  : le  feu,  la  discorde  est  réallu- 
tnable. 

Réallumé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  esl  allumé 
de  nouveau  : la  discorde,  la  guerre  civile  est 
réallumée. 

Réallumemenl,  s.  u>.  ; action  de  réallumer;  étal 
réallumé  : le  réallumement  du  feu,  de  la  dis- 
corde, de  la  guerre  civile. 

Réallumer,  v.  act.  et  pr.,  allumer,  s’allumer  de 
nouveau  : réallumer  le  feu,  la  discorde,  la 
guerre  civile  : ce  feu,  celle  guerre  se  réal- 
lume. 

Réaméliorable,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être,  doit 
être  réamélioré,  amélioré  de  nouveau,  encore  : 
ces  terres  sont  réaruéliorables  ; toutes  ces 
choses  sont  réaméliorables. 

Réaméliorant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  réaméliorer,  de  se  réaméliorer  ; qui 
réaméliore,  améliore  de  nouveau  : ce  travail 
est  réaméliorant  : celle  spéculation  , cette 
opération  est  réaméliorante. 

Réamélioration , s.  f.;  amélioration  nouvelle  ; ac- 
tion de  rcamétiorer  ; état  rramélioré  : 'sa 
réamélioration  ; la  réamélioralion  des  terres, 
des  choses. 

Réamélioré  , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  amé- 
lioré de  nouveau,  encore  : ces  terres  sont  réa- 
méliorées : tonies  ces  chuses  sont  réamélio- 
rée». 

Riaméliorer,  v.  act.;  améliorer  de  nouveau,  en- 
core : réaméliorer  des  terres  , les  personnes , 
les  choses. 

Réaménageable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 
doit  être  réaménagé , aménagé  de  nouveau  : 
ce  bois,  cette  forêt  est  réaménageable. 

Réaménagé , e , part.  pas.  et  adj  ; qui  esl  amé- 
nagé de  nouveau  : ce  huis  esl  réaménagé  : 
celte  forêt  est  réaménagée. 

Réaménagement , s.  m.  ; action  de  réaménager  ; 
état  réaménagé  ; aménagement  nouveau  : son 
réaménagement  : le  réaménagement  d’un  bois, 
d’une  forêt. 

Réaménager,  v.  art.;  aménager  de  nouveau,  faire 
un  nouvel  aménagement  ; réaménager  un 
bois,  une  forêt. 

Réamendablt,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  réamendé  , amendé  de  nouveau  , remis  à 
l’amende,  qui  est  susceptible  de  se  corriger 
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de  nouveau  : celte  personne  est  rcamentlable  : 
qui  est  susceptible  de  rcamenderaent  : cette 
terre  esl  réamendahle. 

Rénmendé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  amendé 
de  nouveau  : cetle  personne  , celte  terre  est 
réamendee. 

Réamcndemenl , s.  m.  ; amendement  nouveau  , 
nouveau  changement  en  mieux  : il  j a réa- 
mendetnent  dans  sa  conduite  , dans  sa  santé  : 
le  réamendement  de  cetle  terre. 

lléamender,  v.  act.  et  prou,  se — ; amender,  s'a- 
mender de  nouveau  : réamender  les  choses , 
un  projet  de  loi,  un  ouvrage,  une  terre  : cette 
personne  se  rcamende. 

Réaménisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réaménisé,  aménisé  de  nouveau  , qui  est 
susceptible  de  se  réamèniser  : cette  personne 
est  rèaméoisable. 

Réaménisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  aménisé 
de  nouveau  : elle  avait  perdu  toute  son  amé- 
nité ; mais  maintenant  elle  est  tout  à lait 
réaménisée. 

Réaméniser,  v.  act.  et  pron.  se — ; améniser,  s'a- 
méniser  de  nouveau  : réaméniser  une  per- 
sonne : cette  personne  se  réaménisé. 

Réamertumable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
rcamertumé , amertumé  de  nouveau  , rendu 
de  nouveau  amer.  Au  fig.:  sa  vie  est  réainer- 
tumable. 

Riamertumé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  amer- 
tumé  de  nouveau  , qui  est  rendu  de  nouveau 
amer.  Au  fig.:  sa  vie  est  réaroerlumce. 

Réameriumer,  v.  ; act.  amertumer  de  nouveau, 
rendre  de  nouveau  amer.  Au  fig.:  i éamerturacr 
la,  sa  vie. 

Réameubli,  e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  est  ameubli 
de  nouveau  ; T.  d'agric.  : celte  terre  est  réa- 
meublie. 

Réameublir , v.  act.  ; T.  d'agric.  ; ameublir  de 
nouveau  : réameublir  la  terre,  une  terre. 

Réameublissable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 
doit  être  réatneubli  : cetle  terre  est  réameu- 
blissable. 

Réameublissement,  s.  m ; action  de  réameublir, 
état  réameubli  ; ameublissement  nouveau  : le 
réameublissement  de  la  terre. 

Réamculable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  facile- 
ment réamrulc  , ameuté  de  nouveau  : celte 
population  est  réameutable. 

Réameuté,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  est  ameuté. 
Au  fig.  : celle  population  est  réameutée  : ces 
gens  sont  réameutés. 

Reameitlement,  s.  m.;  ameutemeot  nouveau,  ac- 
tion de  réameuter  ; état  réameulé.  Au  fig.:  le 
réameulement  de  la  population  : un  réameu- 
tement  de  gens  pour  I exécution  d’un  mauvais 
dessein. 

Réameuter,  v.  act.  et  pron.  se — ; ameuter,  s’a- 
meuter de  nouveau.  Au  fig.:  réameuter  la  po- 
pulation : ces  gens  se  réameutent  pour  l’exé- 
cution d'un  mauvais  dessein. 

Rdtminei,  e,  part.  pu.  et  adj.;  qui  est  aminci  de 
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nouveau,  encore  : celte  personne,  cette  chose 
est  réamiocie. 

71 é amincir,  v.  act.  et  pron.  se—  ; amincir,  s’a- 
mincir de  nouveau  , encore  : réamincir  une 
chose  : cette  personne  se  réamincit. 

Ré  aminci  s sable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réaminci,  aminci  de  nouveau,  encore;  qui  est 
susceptible  de  réamincir  : cette  personne, 
cette  chose  est  féamincissoble. 

Réamincissement , s.  m.; amincissement  nouveau; 
état  réaminci  : son  léamincissemcut. 

Réamnistiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réamrmtié , amnistié  de  nouveau  : cette 
personne  est  réamniïliablc. 

Réamniuie , s.  f«;  amnistie  nouvelle  : une  réam- 
nistie. 

Réamnistié , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été,  qui 
est  amnistié  de  nouveau  : il  fut  réamnistie  : 
il  est  réamnistié. 

Réamnistier , v.  art.;  amnistier  de  nouveau,  don- 
ner une  nouvelle,  une  seconde  amnistie  : 
réamnistier  des  personnes. 

Réamoindri , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  amoin- 
dri de  nouveau  , encore  : qui  est  rendu  , de- 
venu encore  moindre  : sa  fortune  est  singu- 
lièrement amoindrie. 

Réamoindrir,  v.  act.  et  pron.  sc — ; amoindrir, 
s’amoindrir  de  nouveau  , encore  : réainoindrjr 
son  avoir,  sa  fortune  : ses  maux  se  réamoin- 
driiseot  chaque  jour  : toujours  le  désordre 
réamoindril  les  fortunes. 

Réamoindrissable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réamoindri  , amoindri  de  nouveau  ,*  qui  est 
su«eptiblc  de  sc  d'amoindrir  : scs  maux  sont 
réamoindrisaahles. 

Réamoindrissement , s.  m.  ; action  de  réamoin- 
drir ; état  réamoindri  : le  réamciiidrisiement 
de  sa  fortune,  de  ses  peines,  de  ses  maux. 

Réomoncclable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réamoncelé,  amoncelé  de  nouveau  : ces  cho- 
ses sont  réamoiicclibles  : For  entre  les  mains 
de  l’avare  est  toujours  réamoncelablc  : ces 
malheurs  sont  réamoucclahlcs. 

Réamoncelé,  c , paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  amon- 
celé de  nouveau  : ces  choses  sont  réamonec- 
léc*.  Au  fig. : foutes  les  iniquités  sont  réainon- 
celées. 

Rèamonctler , v.  act.  ; amo.icelcr  de  nouveau  : 
rcamonceler  des  trésors  : il  rén  ni  on  celle  l’or. 

Réamoncellement.  s.  m.:  action  de  réamonceler; 
état  réamoncclé  : un  réamnnrellcmrnt  de  tré- 
sors : le  réamoncellement  de  l’or. 

Ré  (imputable,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être  , doit 
être  réamputé,  ampute  de  nouveau  : son  sein 
est  rcam  pu  table. 

Ré  amputation,  s.  f.  ; amputation  nouvelle;  étal 
réamputé  ; une  réamputation. 

Réamputé , t , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a été,  qui 
est  amputé  de  nouveau:  il  fut  rénmputé. 

Réamputer , v.  art.  ; amputer  de  nouveau  , faire 
une  nouvelle  amputation. 

Réannonçable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 


être  réannoncé,  annoncé  de  nouveau,  encore  : 
ces  choses  sont  réannonça  b les. 

Réannonce , s.  f.  ; nouvelle  annonce  : une  réan- 
nonce  est  nécessaire. 

Réannoncé,  e,  part.  pas.  et  adj.;qui«st  annoncé 
dp  nouveau  : cet  ouvrage  est  réaunoueé  : celte 
chose  est  réannoncée. 

Réannoncer , v.  act.;  annoncer  de  nouveau,  faire 
une  nouvelle  annonce  : réannoncer  un  ou- 
vrage, une  chose. 

Réannulable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réannulé,  annulé  de  nouveau  ; cet  acte , 
cette  convention  est  réannulable. 

Réannuialion , s.  f.  ; action  de  réaunulcr  ; étal 
réannulc;  nouvelle  annulation  : la  réannuia- 
lion d'un  acte,  d'une  convention  ; c’est  une 
réannulation. 

Réannulé , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été,  qui 
est  annulé  de  nouveau  : cette  convention  fut 
réannulée. 

Rcannuler , v.  act.;  annuler  de  nouveau  : réan- 
nuler  un  traité  qui  a été  reconsenti. 

Rcanticipable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réanticipé,  anticipé  de  nouveau,  qui  est  exposé 
ii  une  réanticipation  ; ce  droit , ce  champ  est 
réauiicipablc. 

Réanticipation,  s.  f.:  anticipation  nouvelle;  état 
réanticipé  : sa  réanticipation  : c'est  une  réan- 
ticipation. 

Réanticipé  , c , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  anti- 
cipé de  uouveau  ; ce  droit,  ce  bail  est  réan- 
ticipé. 

Réanticiper , v.  act.;  anticiper  de  nouveau,  faire 
une  nouvell^auticipation  sur 

Réanxiété,  s.  f.;  anxiété  nouvelle  : sa  réanxiélé. 

Rcanxiélisé,  c,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  anxié- 
tisc  de  nouveau  : cette  personne  est  rcauxic- 
lisée. 

Réanxiétiser,  v.  act.  et  pron.  se  — ; anxiétUer, 
s’anxiétiser  de  nouveau  : réanxictiser  une 
personue  : cette  peisoiiuesc  réaimé  lise. 

Réapaisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  réa- 
paisé , apaisé  de  nouveau  : ce  peuple  est 
réapnisahle  : ces  troubles  sont  rcapaisables. 

Réapaisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  apaisé  de 
uüwveau  : sa  faim  est  réapaisée. 

Réapai semeut , s.  in.  ; apaisement  nouveau  ; état 
ré  apaise  ; son  réapaisement  : le  réapaisement 
de  la  faim. 

Réapaiser , v.  act.  et  pron.  se-—;  apaiser,  s’apai- 
ser de  nouveau  : réapaiser  la  guerre  civile, 
des  troubles . la  faim  : ce  peuple  se  réapaise. 

Rèapcrcevable  t adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire 
réaperni,  aperçu  de  nouveau  : cette  comète, 
celte  étoile,  cetîe  cliosc  est  rca  percevable. 

Réaplani,  e,  part.  pis.  et  adj.;  qui  est  aplani  de 
nouveau  : ce  terrein  est  réaplani  : les  difficul- 
tés sont  n'aplanies. 

RéapUmir,  v.  act.  aplanir  de  nouveau  : réapla- 
nir un  terrein,  les  dilüciillés. 

Réoplanissablc  ,adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  aplani  de  nouveau  . ce  terrein  est 
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réaplanissable  : les  difficultés  sont  réaplanis- 
sable.i 

Réaplanissement , s.  ni.;  aplanissenent  nouveau  ; 
état  aplani  : le  réaplanhsement  d’un  terrein, 
des  difficultés. 

Réaplati , e,  part.  pas.  et  ad] . ; qui  est  aplati  de 
nouveau  : celte  chose  est  réaplatie. 

lié  aplatir,  v.  act.;  aplatir  de  nouveau  : réaplatir 
une  chose. 

Réaplatitsable , adj  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  réaplati , aplati  de  nouveau  : cette 
chose,  ce  lcrrcin  est  réaplatissable. 

Réap  lotissement , s.  ni.;  action  de  réapUtir  ; état 
réaplati  : le  réaplatissement  d’un  terrein  , 
d’une  chose. 

Réappelable , adj.  des  2 g.;  dont  ou  doit  réappe- 
ler, appeler  de  nouveau  , une  seconde  lois  ; 
ce  jugement , cette  décision  est  réappelable. 
Que  l’on  doit  réappeler  à tina  fonction  , à 
l’ordre  : cet  homme  est  réappelable. 

Réapplaudi , e,  part.  pas.  et  adj.;  «jui  a été , qui 
est  applaudi  de  nouveau  : il  fut  réapplaudi. 

Réapplaudir,  v.  act.  ; applaudir  de  nouveau  : 
réapphudir  une  personne,’  une  pièce,  un  au- 
teur. 

Ré  applaudis  sable,  adj.  des  î g.;  qui  peut  être,! 
doit  être,  mérite  être  réapplaudi  : celte  per- 
sonne est  réapplaudissahle. 

Réapplaudissement , s.  ni.;  nouvel  applaudisse- 
ment ; état  rcnpplaudi  : son  réapplaudUse- 
ment  : le  réapplau  iissement  de  la  pièce* 

Reapplicable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
cire  réappliqué,  appliqué  de  nouveau  ; les 
sangsues  sont  réapplicables. 

Réapplication , s.  f.  ; application  nouvelle  ; état 
réapphqtié  : sa  réapplication  : une  réapplica- 
tion  de  saDgsues. 

Réappliqué , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  Cft  appli- 
que da  nouveau  : il  est  réappliqué  à son  ou- 
vrage : les  sangsues  furent  réappliquées. 

Réappliquer,  v.  act.  et  pron.  se — ; appliquer, 
s’appliquer  de  nouveau  : réappliquer  les  sang- 
sues : il  se  réapplique  à son  travail. 

Ré opposable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  réapposé,  apposé  de  nouveau  : les  scellés 
sont  réapposables. 

Réappréciable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  apprécié,  apprécié  de  nouveau  : celte 
chose,  cet  avantage  est  réappréciable. 

Riapprenable  , adj.  des  2 g.  ; ce  qui  peut  être , 
doit  être  réappris,  appris  de  nouveau  ; ces 
choses  sont  réapprenubics. 

Réapprendre,  v.  act.;  apprendre  de  nouveau  une 
chose , une  science  oubliée  *.  il  réapprend  le 
latin. 

Ré  a ppr  étable,  adf.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
cite  réapprété,  apprêté  de  nouveau  : ces  cho- 
ses sont  rcapprélables. 

Réapprété,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a été,  qni 
est  apprêté  de  nouveau  ; ces  choses  sont 
rcapprétées. 

Réappréter , v.  act.;  apprêter  de  nouveau  , don- 
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ner  un  nouvel  apprêt  : réapprêter  les  choses, 

une  étoffe. 

Réapprivoisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réapprivoisé,  apprivoisé  de  nouveau  : cet  ani- 
mal est  réapprivoisable  ; elle  est  réapprivoi- 
sable. 

Réapprivoisé,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  appri- 
voisé de  nouveau  : cet  animal  est  réappri- 
voisé : elle  est  réapprivoisée. 

Réappoivoisemcnt , s.  m ; nouvel  apprivoisement; 
état  réapprivoisé:  son  réapprivoisement. 

Réapprivoiser,  v.  act.  et  pron.  se — ; apprivoi- 
ser, s’apprivoiser  de  nouveau  : réapprivoiser 
une  personne,  un  animal  : elle  se  réapprivoisc, 
il  se  réapprivoise. 

Rcapprouvûble , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  réapprouvé,  approuvé  de  nouveau  : 
cette  personne,  cette  action  est  réapprouvable. 

i Réapprouvé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été,  qui 
est  réapprouvé  : il  fut  réapprouvé  : cette  per- 
sonne, cette  démarche  est  réapprouVée, 

Ré approuve r , v.  act.  ; approuver  de  nouveau  ; 
réapprouver  une  personne  , une  démarche  , 
une  opération,  un  traité. 

Rcapprovisionnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut 
être,  doit  être  réapprovisionné,  approvisionné 
de  nouveau  : cctle  place,  celte  ville,  ce  pays 
est  réapprovisiennable. 

Réapprovisionné  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
approvisionné  de  nouveau  : celte  place,  celte 
ville,  cette  maison  ert  réapprovisionnée. 

Réapprovisionnement , s.  in.;  approvisionnement 
nouveau  ; état  réapprovisionné  : le  réappro- 
visionnement d’une  place,  d’une  ville,  d'une 
armée,  d’une  maison^ 

Réapprovisionner , v.  act.  ; approvisionner  de 
nouveau  : réapprovisionner  un  pays , une 
place,  une  ville,  une  armée;  une  maison. 

Réappuyable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
ètrercappuyé,  appuyé  de  nouvrau  : cette  chose 
est  réappuyable.  Au  lig.  : qui  doit  être  protégé, 
aidé  , favorisé  de  nouveau  : cette  personne, 
cette  demande  est  réappuyable- 

Réappuyé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a étc  , qui 
est  appuyé  de  nouveau  : cttte  personne,  cette 
demande  est  réappuyée. 

Rt  appuyer,  v.  act,;  appuyer  de  nouveau  : réap- 
puyer  une  personne,  une  demande. 

Rearpentable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réarpenté,  arpenté  de  nouveau  : ce  ter- 
rein,  cette  propriété  est  réarpentable. 

Réassemblable , adj.  des  2 g.;  qni  peut  être, 
doit  être  réassemblé,  assemblé  de  nouveau  : 
les  troupes,  ces  personnes  sont  réassembla- 
bles. 

Réasstrmsntable,  adj.  des  2 g .qui  peut  être, 
doit  être  réa'sermenlé,  assermenté  de  nou- 
veau, que  l'on  doit  astreindre  h un  nouveau 
serment  : celle  personne  est  réassermenta- 
ble . 

Réassermentation,  s.  f.  ; assermentation  nou- 
velle, répétée  : sa  réa&sermentation. 


.gle 
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Rêassermenté,  e,  part,  pas  et  adj.;  qui  est  asser- 
menté de  nouveau,  qui  a de  nouveau  prêté 
serment  : cet  homme  est  réassennenté. 

Réatsennenter , v*  act.  et  pr.,  sc— ; assermen- 
ter,  s’asscrmenter  de  nouveau;  faire  prêter  un 
nouveau  serment  ; lier,  se  lier  par  un  ser- 
ment nouveau  ou  répété. 

Ré  asset  menti  sine , s.  ni  ; système  de  léa^sermen- 
talion. 

Réasservissable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réasservi,  asservi  de  nouveau  : ce  peuple  est 
réasscrvissablc. 

Réasservisant,  e,  adj.;  qui  réasservit,  qui  re 
produit,  ramène  la  servitude  : une  adminis- 
tration, des  loi-*  léa.vser  vissa  nies  : un  système 
gouvernemental  réasservi  usant. 

Réasservisme,  s ni.  ; système  de  réasservisse- 
ment. 

Re'assiégeable , adj.  des  2 g.$  qui  peut  être 
réassiégé,  assiégé  de  nouveau  , que  l'on  doit 
réassiéger  ; celte  ville,  cette  place  est  réaasié- 
geable. 

Réassiégé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été,  qui 
est  réassiégé,  assiégé  de  nouveau  : celle 
ville,  cette  place  fut  réassiégée. 

Réassiéger , v.  act.  ; assiéger  de  nouveau,  re- 
commencer d'assiéger  : assiéger  de  nouveau 
une  ville,  une  place.  Au  fig.  : recommencer 
ses  assuiduites  auprès  d'une  personne  : réas- 
siéger  ses  connaissances,  ses  amis. 

Réassignable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réassigné,  assigné  de  nouveau  : cette  per- 
sonne, ce  débiteur,  ce  témoin  est  réassignable. 

Réassurable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réassuré,  assuré  de  nouveau  : cette  mai- 
son, cette  personne  est  réassurable. 

Réastreignable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  doit  éire  réastreiiil , astreint  de  nou- 
veau : cette  personne  est  réastreignabie. 

Réastreignant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  réastreiudre,  de  se  réastreindre  : qui 
réaslreint,  astreint  de  nouveau  ; qui  cause, 

amène  un  nouvel  assujétissement  à cette 

circonstance  est  restreignante* 

Réastreindre , v.  act.;  astreindre,  assujétir  de 
nouveau  à....  ; reproduire,  imposer  un  nouvel 
assujétissement  ; réastreindre  une  personne. 

Réastreint , e,  part.  pas.  et  adj.,  qui  est  astreint 
de  nouveau  : cette  personne  est  réas- 
treinte. 

Rèattachable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réal- 
tachc,  attaché  de  nouveau;  qui  est  susceptible 
de  se  réattacher  à une  personne,  h une  chose: 
cet  homme,  cette  femme  est  rèattachable. 

Ré  attachant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  réaitaclier , de  se  réattacher  ; qui 
réattarhe,  attache  de  nouveau,  qui  cause  tin 
nouvel  attachement  : la  bonté,  la  beauté, 
l’aménité  est  toujours  réattochante. 

Réaitaché,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  attaché 
de  nouveau  : il  s’est  promptement  réattaché  ; 
*»«  «'rat  r entacher. 


Réat lâchement,  s.  m.  ; attachement  nouveau  ; 
état  réuttaché  : son  réattachement  à cette 
personne. 

Réattacher , v.  ael.  et  pr.,  se — ; attacher,  s’at- 
tacher de  nouveau  à une  personne,  à une 
chose  : il  se  brouille  souvent  avec  cette  per- 
sonoe  et  s’y  rcnttaclic  aussitôt. 

RéaUaquable,  adj.  des  2 g.  ; pui  peut  être, 
doit  être  réattaqué,  attaqué  de  nouveau  : cette 
personne,  cette  armée  est  réattaquablc. 

Réattaqué,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a cté,  qui 
est  attaqué  de  nouveau  : cette  personne, 
cette  armée  fut  réattaquée. 

Réattaquer , v.  act.  et  pr.,  se—  ; attaquer,  s’at- 
taquer de  nouveau  ; recommencer  h attaquer, 
h s'attaquer  de  nouveau  : ces  personnes,  ces 
armées  sc  réattaquent. 

Réattclable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réattelé,  attelé  de  nouveau  : ce  cheval  est 
réaitelable. 

Réaitellement,  s.  m.;  action  de  réatteller;  état 
réattelé  : le  réattellemeot  de  ce  cheval. 

Réattendable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  réaltendii  ; attendu  de  nouveau  : cette 
personne  est  réattendable. 

Ré  attendri , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  atten- 
dri de  nouveau:  celte  personne  est  réattendric. 

Réattendrir , v.  act.  et  pr.,  se — ; attendrir, 
s’attendrir  de  nouveau  ; réattendrir  une  per- 
sonne. 

Ré  attendri  ssab  le , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réattendri,  qui  est  susceptible  de  se  réattend- 
rir : cette  personne  est  réattendrissable. 

Réattendrissement,  s.  m.;  action  de  réattendrir; 
état  réattendri  : son  réattendrissement. 

Réattirable,  adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être  réat- 
tiré, que  l’on  doit  réattirer  : cette  personne  est 
réattirable. 

Rèattiremmt , s.  m.  ; action  de  réaltirer;  état 
réattirc:  le  réattirement  d'une  personne. 

Réatti sable , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être  réat- 
tisé, attisé,  animé  de  nouveau  : ce  feu  est  réal- 
isable : la  discorde  est  réalisable. 

Rèallisnnt , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  réaliser;  qui  réattisc,  ranime:  vos  dis- 
cours sont  toujours  réattisants  et  excitent  la 
discorde. 

Réattisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  attisé  , ra- 
nimé de  nouveau  : le  feu  est  réattisé  : la  dis* 
corde  est  réattisée. 

Réattisement , s.  m.  ; action  de  réaliser  ; état 
réalisé  : le  réattisement  du  feu,  de  la  discorde. 

Réattiser , v.  art.  ; attiser,  ranimer  de  nouveau  : 
réattiser  le  feu,  la  discorde  : sous  réalisez  le 
feu,  la  discorde. 

Rcattristnble,Hdj.  des  2 gen.;  qui  peut  être  réat- 
tristé, attristé  de  nouveau  : celte  personne  est 
réattristable. 

Ré-attristant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  réattrister , de  se  réattrister , d’attrister  de 
nouveau  ; qui  réattrisle,  qui  cause  de  nouvelles 
peines , de  nouveaux  chagrins,  une  nouvelle 
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tristesse  : celle  nouvelle,  cette  perte,  celte  mort 
est  réatlrâstante. 

RéatlHsté,  e,  par»,  pas.  et  adj.  ; qui  est  attristé 
de  nouveau , qui  a de  nouvelles  peines , de 
nouveaux  chagrins  : cette  personne  est  réat- 
tristée. 

Réattrister,  v.  act.  et  pr.,  «e — , attrister,  s’at- 
trister de  nouveau,  catirer  de  nouvelles  peines, 
de  nouveaux  charins:  réattristerune  personne: 
vous  le  réattristez  : cette  personne  se  réattriste. 

Réaudition,  s.  f.  ; audition  nouvelle  : la  réaudi- 
tion de  ce  témoin  fut  saus  utilité  et  sans  ré- 
sultat. 

Réaugmentable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réaugmenté,  augmenté  une  seconde  fois, 
encore  : ces  traitements  sont  réaugmenlablcs  : 
ces  personnes  sont  réaugmentablcs. 

Réaugmentation  , s.  f.  ; augmentation  nouvelle  ; 
action  de  réaugmenter  ; état  réaugmente  : sa 
réaugmentation  : une  réaugmentation  Je  traite- 
ment, de  prix,  des  choses. 

Ré ang meute , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  aug- 
menté de  nouveau  : cet  personnes  sont  réaug- 
meutées  : ces  traitements,  le  prix,  ces  ouvriers 
sont  réaugmentés. 

Réaugmenter , v.  ad.;  augmenter  de  nouveau  : 
réaugmenter  les  traitements,  les  prix,  les  ouv- 
riers, les  choses. 

Réaumôné , e.  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été,  qui 
est  aumône  de  nouveau  : ce  malheureux  fut 
et  est  encore  réaumôné. 

Réaumôner,  v.  act.  ; aumôner  do  nouveau,  don- 
ner de  nouveaux  l'aumône  : réaumôner  une 
personne,  un  pauvre. 

Ré autori sable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réautorisé  t autorisé  de  nouveau  : cette 
personne  est  réautorisa ble. 

Réautorisant , e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait  fac- 
tion de  réautoriser;  qui  réautorise  , autorise 
de  nouveau  : cette  lettre  est  réautorisante. 

Réautorisation,  s.  f.;  autorisation  nouvelle;  ac- 
tion de  réautoriser;  état  réautorisé  : sa  réau- 
torisation. 

Réautorisé , e,  part  pas.  et  adj.;  qui  est  autorisé 
de  nouveau  : celte  personne  est  réautorisée. 

Réautoriser,  v.  act.;  autoriser  de  nouveau  : réau- 
toriser une  personne. 

Réavantageable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,! 
doit  être  réavantagé,  a\antagé  de  nouveau  ! 
cette  personne  est  réavantageable. 

Réavantagé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  avan- 
tagé de  nouveau  : celte  personne  est  réavan-j 
tagée. 

Réavantager,  v.  act.  ; avantager  de  nouveau  : 
réavanlager  une  personne. 

Rêaventuiable,  adj.  des  2 g.;  qui  pent  être  réa- 
ventnré,  aventuré  de  nouveau  : celte  somme 
est  réaveuturable  : toutes  ces  choses  sont 
réaventurahles. 

Réaventure , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  aven- 
turé de  nouveau  : son  argent  est  réaventuré  : 
toutes  ces  choses  sont  réavenlurées. 


Réaveuturer  , v.  act.  ; aventurer  de  nouveau  : 
réaventurer  son  argent,  ses  marchandises. 

Rèaversion , s.  f.;  aversion  nouvelle  : sa  réaver- 
sion. 

Réaverti , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été,  qui  est 
averti  de  nouveau  : il  fut  réaverti  : cette 
personne  est  réavertie. 

Réavertir , v.  act.j  aveitir  de  nouveau:  réavertir 
une  personne. 

Réavcrtissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire,  doit 
être  réaverti , averti  de  nouveau  : celle  per- 
sonne est  réaveilissahle. 

Réaverti  ssam , e,  part.  pr.  et  aJj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  réavertir  ; qui  réavertit,  avertit  de  nou- 
veau : il  y eut  des  signes  réavertissants. 

Réavertissement , s.  m.  ; nouvel  avertissement  ; 
état  réaverti  ; action  de  réavertir  : son  réaver- 
tissement. 

Réavcuglable  , adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être 
réaveuglé,  aveuglé  de  nouveau,  qui  est  suscep- 
tible de  réaveuglement  , de  se  réaveugler  : 
cette  personne  est  réaveuglahle  par  sa  faib- 
lesse, cette  autre  l'est  par  ses  passions. 

Réaveuglé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  aveuglé 
de  nouveau  : cette  personne  est  réaveuglée 
par  sa  faiblesse,  par  ses  passions. 

Réaveuglement , s.  m.  ; aveuglement  nouveau  ; 
état  réaveuglé  : son  réaveuglemeut. 

Réaveugler  , v.  act.  et  prou.,  se  — ; aveugler, 
s’aveugler  de  nouveau  : réaveugler  une  per- 
sonne : cette  personne  se  réaveugle. 

Réavili  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  avili  de 
nouveau  : cette  personne  est  réavÜie. 

Réavilir,  v.  act  et  prou»,  se — ; avilir,  s'avilir 
de  nouveau  : réavilir  uue  personne,  un  peuple: 
celte  personne  se  réaviüt  : vous  vous  réavilissez. 

Réavilissable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  réa- 
vili , avili  de  nouveau  : celte  personne  est 
réavilissable  : vous  êtes  réavilissable. 

Réavilissant , e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  Tait  l'action 
de  rèavilir.  de  se  téuvilir;  qui  est  réavilissant, 
qui  avilit  de  nouveau  : vous  vous  livrez  à une 
conduite  réavHissanle. 

RéaviHssement , s.  m.  ; avili^cmenl  nouveau  ; 
état  réavili  : sou  réavilissement.  - 

Rebarbarisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
rebarbarisé,  qui  est  susceptible  de  retomber 
dans  la  barbarie,  dans  une  nouvelle  barbarie  : 
ce  peuple  est  rebarbarisable. 

Rebarbarisant,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  Pac- 
tiou  de  rebarbariser  , de  se  rebarbariser  ; qui 
rebarbarise  , fait  retomber  dans  la  barbarie, 
dans  une  bai  karic  nouvelle  : ce  système  est 
rebarbarisant. 

Rebarbarisé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  retombé 
dans  la  barbarie,  dans  une  barbarie  nouvelle: 
ce  peuple  est  rebarbarisé. 

Rebarbariser , v.  act.  et  pr.  se — ; barbariser,  se 
barhariser  de  nouveau;  reproduire  l’état  de 
barbarie;  précipiter,  retomber  dans  une  nou- 
velle barbarie,  daus  l’incivilèation  : rebarba- 
riser un  peuple  : ce  peuple  se  rebarbarise. 
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Rebâtiatable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  Aire  , doit 
Aire  rebâti,  bâti  de  nouveau  : cette  maison  est 
rebâtissable. 

Rcbailable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
rebattu  : ee  matelas  est  rebattable. 

Rebinable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  cire 
rebiué  : ces  choux,  tous  c^s  légumes  sont  re- 
binakles. 

Rebinage,  adj.  des  2 g.  ; action  de  rebint  r ; état 
rebiué  : le  rebinage  des  chou  s,  des  légumes  ; 
un  bon  rebinage. 

Reblanchinsab’.e  , adj.  d s 2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  reblauchi  : ce  liugo  est  reblaucltis- 
sable, 

Reblanchisscmcni , s.  m.;  action  de  reblancbir; 
état  reblauchi  : le  rebbnehissement  du  linge. 

Rebordai  le , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rebordé,  bordé  de  nouveau:  cette  r ,be 
est  rebordable. 

Rebardemcnt t s.  ra.  ; action  de  reborder;  étal 
rebordé  : le  rebordement  d'une  robe. 

ReboucUable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  rebouché  : cette  chose  est  rebottchable. 

Rebouler , v.  neut.  ; bouler  de  nouveau.  Act.; 
rebouler  une  personne  , la  maltraiter  de  pa- 
roles , lui  parler  duremrut , brusquement  : 
vous  tnereboulex  : vous  rebottlez  votie  monde. 

Rcbottlevcrsablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
rcbouleversé,  bouleversé  de  nouveau  : celle 
petsouno  est  rebouleversable  : le  gouve  ue- 
ment  est  rtboulevcrsable. 

Iteboulcversaiit , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  de  rebouleverser  ; qui  rebouleverse, 
bouleverse  de  nouveau,  qui  cause  un  nouveau 
bouleversement  : uuedivisionrebouleversante: 
des  troubles  rebouleversants  ; une  nouvelle 
rebouleversaote. 

Rebouleversé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  boule- 
versé de  nouveau  : cette  personne  est  reboule- 
versée : l’état  est  rcbouleversé. 

RcLoulevti 'tentent,  i.  m.;  action  de  reboulcvcr- 
ler;  état  rebouleversé  : le  reboulcversemenl 
d'une  personne,  du  gouvernement,  de  l'état. 

Rebouleverser,  v.  act.  cl  pr.,  se—  ; bouleverser, 
se  boulcversi  r de  nouveau  ; renverser,  ruiner, 
abattre  de  nouveau  ; déranger  , mettre  de 
nouveau  sens  dessus  dessous.  Au  fig.  : causer 
un  nouveau  dérangement  dans  les  affaires. 

Reboulevertisme,  s.  in . ; système  de  reb  iiileversc- 
ment. 

Reboulonnable , adj.  des  2 g ; qui  peut  êlie,  doit 
être  reboulonné , boulonné  de  nonvean , re- 
garni de  boulon  : cette  pièce  de  charpente 
est  reboulonnable. 

Reboutonné,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  bou- 
lonné de  nouveau,  auquel  ou  a remis  un  bou- 
lot) : cette  pièce  de  charpente  est  reboutonnée. 

Reboulonnemenl,  s.  m ; action  de  reboulonner; 
état  reboulonnê  : le  reboulonnement  d’une 
pièce  de  charpente. 

Reboutonner,  y.  act.  ; boulonner  de  nouveau, 
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remettre  un  boulon  : reboutonner  une  pièce 
de  charpente. 

Reboulonnable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  re- 
boutonné, est  susceptible  de  se  reboutonner,  de 
se  regarnir  ce  boutons  : ce  rosier  est  rebou- 
lonnable. 

Reboulonnemenl,  s.  m.;  action  de  reboutonner; 
étal  reb  utonné  : le  rebuulonnement  de  ce 
rosier  : le  reboutonnemenl  de  son  habit. 

Rebrasable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  rebrasé  : ce  fusil  est  rebrasable. 

Rebrochable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rebroebé  : ces  volumes  sont  rebro- 
thables. 

Rebrocharje,  s.  m.;  action  de  rcbrocher  ; état 
rebroché  ; le  rebrochage  de  ces  volumes. 

\Rcbro<lablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rebrodé  : ce  col  est  relirodable. 

Rebrodemtnl,  s.  m ; action  de  rebroder;  état 
rebredé  : le  rebrodemeut  de  ce  col. 

Rebrouillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  re- 
brouillé, qui  est  susceptible  de  se  brouiller 
de  nouveau  : ces  personnes  sont  rebrouil- 
laliles. 

Rcbrouitlemenl,  s.  ra.;  action  de  rehrouillcr; 
état  rebrouillé  : le  rrbrouillement  de  ces  per- 
sonnes. 

Rebroyablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rebrojé  : ce  café  ce  sel  est  rebroyable. 

Rebulable,  adj.  des  2 g.:  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  rebuté,  refusé  : cette  per- 
sonne est  rebulable  : ces  choses  sont  rebu- 
ta ble«. 

Rebmemtnl,  s.  in.;  action  de  rebuter  ; étal  re- 
bute : le  rebutemeot  d’une  personne,  d'une 
chose. 

Recaehabte,  adj.  des  t g.;  qui  peut  être,  doit 
être  reenche  : cette  personne,  cette  chose  est 
recacbable. 

Recacliement,  t.  m.;  action  de  recaclier;  de  se 
recacber  : le  îeraclieimnl  d’une  personne , 
d’une  chose. 

Recachelable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  recacbcté  : cette  lettre,  ce  pa  ;uel  est  re- 
ea  helable. 

Recac'icttcmcnt,  s.  m.;  action  de  recacheter  ; 
état  tecachelé 

liée  ai  lié,  e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  est  caillé  de 
nouveau  : le  sang  est  recaillé. 

Recailltmenl,  s.  m.;  caillemrnt  de  nouveau;  état 
reoaillé  : le  recaillcment  du  sang. 

Recailler,  v.  prou.,  se — , secailler  de  nouveau: 
le  sang  se  revaille. 

Rccailloutablr,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  recailloullé,  qu'il  est  téces'aiie  de  re- 
cailloiitcr,  de  raillouler  de  nouveau,  de  gar- 
nir de  nouveau  de  cailloux  : ce  chemin,  cette 
toute  est  recailloutablc. 

Recai l Imité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  cail- 
louté de  nouveau  : ce  chemin  est  recaillaulé, 
cette  roule  est  rerailloutée. 

Rçcaillautcmenl,t-  m.;  rccaillouteiqent  nouveau; 
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action  de  recaillouter;  état  recaillouté  : un  bon 
recaillou  tement,  le  recaillou teinenl  d’un  che- 
min, d'une  route. 

Recaillouter,  v.  act.;  caillouter  de  nouveau,  re- 
garnir de  cailloux  : recaillontcr  nn  chemin, 
une  rouie. 

Récalcitramment , adv.;  d’une  maniéré  récalci- 
Iranle,  en  récalcitrant  : vous  faites  récalci- 
trammenl  les  choses. 

Récalciirance,  s.  f.;  action  de  récalcitrer;  état, 
qualité  de  ce  qui  est  de  la  résistance  opiniâtre, 
obstinée  ; action  du  récalcitrant  : sa  récal ci* 
trance. 

Rccalcilrisme,  s.  m.,  système  de  récalciirance; 
continuelle,  incessante  récalciirance,  ce  qui 
n’est,  ne  présente  qüc  de  la  récalciirance,  ca- 
ractère du  récalcitrant  : ce  n'est  que  du  ré* 
calcitrisme. 

Recalculable,  adj.  des  5 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  recalculé,  calculé  de  nouveau  ; ce 
compte  est  recalculable  : ces  choses  sont  re- 
calculables. 

Recalculé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  calculé 
de  nouveau  : ce  compte  est  recalculé  ; ces 
choses  sont  recalculées. 

Recalculer,  v.  act.;  calculer  de  nouveau,  faire 
un  nouveau  calcul  : recalculer  uu  compte,  des 
choses.  % 

Recalemeni,  s.  m.;  action  de  recaler,  de  remet* 
tre  sur  cale;  étal  recalé:  le  reralemcul  d'une 
pierre,  d’une  poutre,  d’un  meuble. 

Ilecaliné , e,  part,  pas.  et  adj  ; qui  est  câliné  de 
nouveau  : celte  personne  est  recalinée. 

Rccalinvï,  v.  act.;  câliner  de  nouveau,  rccora* 
meocer  h câliner  : recaliner  une  perso  nue. 

Recahxcble , adj.  des  2 g.;  qui  peu»  être  recal- 
mé, calmé  de  nonvean  : cette  personne  est 
recalmable  : celte  douleur  c>t  recalmable.  où 
I on  peut  ramener  le  calme  : cette  ville  est 
recalmable,  les  troubles  en  sont  recalmnbîos  : 
la  population  est  recalmable. 

Recalmé. , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  calmé  de 
nouveau  : sa  douleur  est  recalméo. 

Iieca Internent,  s.  m.;  action  de  recalmer;  état  re- 
calmé : le  rccalmement  des  maux  , des  dou- 
leurs. 

htcahner,  vr.  act.  et  profi.,  se — ; calmer,  se 
calmer  de  nonvean,  ramener  de  nous  eau  le 
calme  riiez  une  personne,  dans  un  lieu  : re- 
calmer  une  personne,  des  maux,  de?  douleurs, 
une  ville,  des  troubles. 

Recalomnié , c , pari,  pas  et  adj.;  qui  est  calom* 

. nié  de  nouveau  i cette  personne  est  recalum 
niée. 

Recalomnier , v.  act.  ; calomnier  de  nouveau 
quelqu’un,  se  livrer  h de  nouvelles  calomnias 
contre  quelqu’un  : recalomnier  les  personnes. 

Recampable,  adj.  des  2 g.;  que  l’on  peut,  que 
l'on  doit  faire  recamper,  camper  de  nouveau: 
les  troupes  sont  recampables. 

Iiecampé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  campé 
de  nouveau  : les  troupes  sont  recampées. 
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Recomptaient,  ».  m.;  action  de  recamper,  de  se 
recamper;  état  recampé  : le  recampement  des 
troupes. 

Recamper , v act.;  faire  camper  de  nouveau  : 
recamper  les  troupes.  Prou,  se — ; se  rccam- 
pcr. 

Rtcanali sable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  recanalisé,  canalisé  de  nouveau  ; cette 
rivière  est  reeanalisable. 

Recanalisaiion , s.  f.;  action  de  recanaliser;  état 
recanalisé  : la  reeanalisalion  d’une  rivière, 
d un  pays. 

Recanalisé,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  cana- 
lisé de  ncuvean:  cette  rivière  est  recanaliscc  : 
ce  pays  est  recanalisé. 

Recanaliser , v.  act.;  canaliser  de  nouveau  : re- 
canaliser une  rivière  l recanal iscr  un  pays, 
lui  redonner  scs  canaux  , les  réparer,  les  re. 
mettre  en  état. 

Rocannibaler , v.  ncul.j  faire  de  nouveau  le  ca- 
nibal,  sc  livrer  à un  nouveau  canibalistne. 

Réc  api  lui  al  le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  récapitulé  : ce  compte  est  récapitulable. 

Recapdvà , e,  adj.;  qui  est  captivé  de  nouveau, 
qui  est,  a une  nouvelle  captivité. 

Recaptivité,  f.  f ; captivi’é  nouvelle  : sa  rccap- 
livité. 

Recardable,a  Vj.  des  2 g.,  qui  peut  être,  doit  être 
reenrdé,  cardé  de  nouveau  : celle  laine  est  re- 
cacdable. 

Recordman , s.  in.;  artnn  de  recarder,  de  car- 
der de  nouveau  ; é:al  recardé  : le  recarde- 
menl  de  cette  laine. 

Recarrelable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  r écartelé  : celle  chambre,  ce  four  est  re- 
carrclable. 

Recarrelage,  s.  m.;  action  de  recarreler  ; étal 
rrcarrclc  ; le  recarrclage  d une  chambre, 
d’n u four  : un  ban  recarrclage. 

Rccarlcnnable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 
doit  être  ricârluunô  : ce  livre  est  recarton- 
intblc. 

Reçu  n on  né  , e , part.  pa*.  et  adj.  ; qui  est  car- 
tonné de  nouveau  : ce  livre  est  recartonné. 

Recartonner. , v.  acl.;  cartonner  de  nouveau,  re- 
carlonncr  un  livre. 

Rtcasable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  rerasé,  casé  de  nouveau,  remis  en  case, 
dans  une  case  : celte  ebote  est  capable.  Au 
fig.  , qui  peut  se  placer  , obtenir  une  place, 
que  l’on  peut  placer  , h qui  on  peut  donner , 
faire  obtenir  de  nouveau  une  place  : cet  hom- 
me est  recasable. 

Recasé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  casé  de 
nouveau  Au  fig.  ; qui  est  placé  de  nouveau  , 
qui  est  parvenu  de  nouveau  à obtenir  une 
place  : cet  homme  est  recasé. 

Recasemcnt , s.  m.;  action  de  recaser  ; état  rc* 
casé  ; sou  recasemcnt. 

Rtcascr , v.  act.  ; caser,  se  caser  de  nouveau  , 
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une  faute,  un  lias  ers  * cette  peiSuinic  e>l  re- 
chutante. 

Récidivant , c,  adj.;  qui  récidive,  qui  recom- 
mence une  faute,  qui  retombe  dans  une  faute: 
celte  personne  est  récidivante  : l'enfance  est 
récidivante  et  sa  récidivité  est  excusable.  Sub- 
tantivement  : les  récidivants. 

Récidivement,  ndv.;  d’une  manière  récidive;  par, 
avec  récidive  : faire,  agir  récidivement. 

Récidivisme , s.  m.;  système  de  récidive  ; ce  qui 
n’est,  ne  présente  que  de  la  récidive  : c'est 
du  récidivisme. 

Récidiviste , s.  des  2 g.  ; celui  , celle  qui  réci 
dive,  qui  est  repris  de  justice  pour  récidive  : 
les  récidivistes. 

Récidivité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  ré 
cidive  : la  récidivité  de  la  faute,  de  l’action. 

Recimentable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre,  doit 
être  recimentc,  cimenté  de  nouveau  : la  paix, 
le  bon  accord  est  recimentable  entre  eux  : il 
peut  survenir  des  causes  de  brouille  entre  les 
meilleurs  et  les  plus  sincères  amis  ; mais  s'il  y 
en  entre  eux  véritable  affection,  liens  de 
cœur  formés  par  l’estime  et  de  belles  sympa* 
thies,  la  liaison  sera  bientôt  recimentable  et  se 
recimenlera  vile. 

Recimentant , c , pari.  pas.  et  adj.;  qui  fait  Tac 
tion  de  recimenter;  qui  recimente,  cimente  de 
nouveau  : ils  tirent  nue  alliance  recimeutaute: 
cette  œuvre  est  recimcnlante. 

Rtcimenlation , s.  f.;  action  de  lecimentcr;  étal 
recimenté  : la  recimrntaiion  de  la  paix,  de  la 
bonne  intelligence  entre  eux. 

Recimenté,  et  part.  pas.  et  adj.:  qui  est  cimenté 
de  nouveau  : la  paix,  la  bonne  intelligence 
eit  recimentée  entre  eux. 

Recimenter , v.  act.;  au  propre,  joindre,  lier,  con 
solider  de  nouveau  parle  nioyon  du  riment  : 
recimenter  un  mur.  Au  tig.  : confirmer,  affer- 
mir de  nouveau  : rccimculer  lapais,  l'union, 
la  bonne  intelligence. 

Recimentisme,  s.  m.;  système  de  recimeiitation. 

Rccipi  ocisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre,  doit 
être  réciprosé,  rendu  réciproque  : tous  les 
services,  toutes  les  obligeances  sont  récipro- 
cisables  ; c'est  une  condition  de  la  vie  so- 
ciale, d honnête  homme  et  d'bomme  de  bien. 

Réciprocité,  c , paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
réciproque,  qui  est  fait  par  réciprocité,  qui 
présente  de  la  réciprocité  : quand  le  bien  est 
réciprocité,  il  y a «cl ion -de  justice  et  de  ver- 
tu ; et  quand  le  méfait  est  réciprocisé  il  y n 
action  de  mal,  de  méchanceté  et  de  vice. 

Réciprociscr,  v.  act.  et  prou.,  se — ; rendre,  de- 
venir réciproque;  porter,  se  porter  de  la  ré 
ciprocité;  donner  aux  choses,  aux  actions  leur 
récipruciprocité,  de  la  réciprocité,  user  de 
réciprocité  envers  quelqu’un  : se  réciprociser 
des  services,  des  aides, des  obligeances  : si  les 
hommes  ne  se  réciprocisent  la  politesse,  les 
égards,  les  convenances,  les  ordres  de  sociabi- 
lité; toutes  les  belles  aménités  seront  bannies 


HJiG 

de  la  société  et  elle  ne  présentera  plus  qu’une 
arlimi  de  déciv disante  grossièreté.  Si,  encore, 
les  hommes  ne  se  réciprocisent  les  actes  de  dé* 
^intéressement  et  de  bonté,  il  n’y  aura  plus 
parmi  eux  œuvre  d’obligeanceet  chacun  ncs’im- 
pubera  que  par  le  plus  cynique  égoïsme,  que 
par  cette  basse  jalousie  née  de  l’avidité  qui, 
ensemble  engendreront  toutes  les  arrudités 
de  caractère,  toutes  les  inhumanités  d'ac- 
tion. 

Rcciprocixme , s.  m.;  système  de  réciprocité,  son 
effet  *.  c’est  du  réciprocismc. 

Récit  able,  adj.  des  2 g.:  qui  peut  élre,  doit 
être  rteire,  ciré  de  nouveau  : ce  parquet  est 
recirable. 

Recirement,  s.  m.;  action  de  recirer;  état  reciré: 

| le  recireraent  d’un  parquet» 

Iltcitable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
récité,  cité  de  nouveau  pour  ses  hauts  faits, 
pour  comparaître  en  justice  ; celte  personne 
est  rentable  : ce  fait  est  rentable. 

Ile  itation ,s.  f ; action  de  réciter;  état  récité  : 
la  reritation  d un  fait,  d’urte  personne. 

Récité , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  cité,  dont  il 
est  parlé  de  Louveau  : ce  fait  est  récité  : 
cette  personne  est  récitée  pour  ses  hauts  faits. 
Qui  est  cité  de  nouveau  pour  comparaître  en 
justice  : cette  personne  est  recitée. 

Reciter,  v.  act.;  citer  de  nouveau  uu  fait,  une 
personne  pour  ses  hauts  faits,  réciter,  citer  de 
nouveau  quelqu'un  pour  comparaître  en  jus* 
lice. 

Ri  diable,  a Jj  des  2 g.;  qui  peut  cire,  doit  être 
récité,  dont  on  doit  faire  le  récit  : cette  chose, 
cette  nouvelle,  ce  conte  est  récitable. 

Uecitoyèmisablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  rrcitoycnnisé,  rendu  de  nouveau 
citoyen. 

Récit o y enni talion,  s.  f.;  action  de  recitoyenni- 
xer;  état  rccitoycnnisé  : sa  recitoyennisation, 

Rccitnyennisc,  ef  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  reci- 
toyennisé  de  nouveau,  qui  a repris,  rega* 
gué,  reconquis  sa  citoyenneté,  son  droit  de 
citoyenneté. 

Recitoyenniser,  v.  act.  et  proo.,  se — ; rendre, 
devenir  de  nouveau  citoyen;  donner,  pren- 
dre, gagner,  acquérir  de  nouveau  la  citoyen- 
neté, le  droit  de  citoyenneté, 

Rc  clamait  le , adj.  des  2 g.;  qui  peut  élre,  doit 
cire  réclamé  : ces  objets,  ces  choses  sont  ré- 
clamablcs  : ces  droits,  ces  propiiélc  sont  ré- 
clamables. 

Réclamait/,  vc , adj.;  de  réclamation,  qui  est  de 
la  réclamation,  qui  la  concerne,  qui  la  mar- 
que, l’exprime  : une  pétition  réclamative  : 
former  en  justice  une  demande  réclamative. 

Rcclamativemcnt,  adv.;  d’une  manière  réclama- 
tive;  par,  avec  réclamation. 

Réclamatoire,  adj.  des  2 g.  ; même  signification 
que  réclamatif.  Voir  ce  mot. 

Ilcclamatoirement,  adv.;  même  signification  que 
réclaïuati veinent.  Voir  ce  mot. 
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Reclientable,  adj.  lies  2 g.  ; qui  peut  être  re- 
clienté,  clienté  de  nouveau,  qui  est  susceptible 
de  se  refaire,  de  se  reformer  une  clientelle; 
cette  élude,  celte  maison,  cct  etablissement 
est  reclientable. 

Reelienté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  cliente 
de  nouveau  , qui  est  parvenu  à se  refaire  , à 
se  reformer  une  clientelle  : cette  étude,  celte 
maison  est  reclientée  : cet  établissement  est 
r ec  lient  é. 

Heclieutement , s.  m.;  état  reclienlé  : son  reclicn- 
tement. 

Reclienter,  v.  act.  et  pr. — ; clienter,  se  clicnter 
de  nouveau;  former,  sc  former  une  clientelle  : 
reclienter  une  étude,  une  maison,  un  établis- 
sement  : cet  établis«rment  se  recliente. 

Rcc  louable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  reclouc,  cloué  de  nouveau  : ces  planches 
sont  reclôuablcs. 

Recloucmcnt , s.  m.  ; action  de  reclouer,  de 
clouer  de  nouveau;  état  recloué  : le  recloue 
ment  des  planches. 

Réclusionnel,  le,  adj.  ; de  réclusion  ; gui  est  de 
la  réclusion,  qui  la  concerne,  la  marque  : une 
peine  réclusionuelle.  qui  impose  la  réclusion, 
condamne  à la  réclusion  : uti  jugement  rcclu- 
sionncl. 

Réclusionnellcment,  adv.;  d'une  manière  réclu- 
sionnel le;  avec  réclusion,  par  la  réclusion  ; il 
est  punit  réclusionnellcment. 

Recoif  fable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  recoiffé  : cette  femme  est  recoiffa  b le. 

Recoif fement , s.  ra.  ; action  de  recoiffer  ; étal 
recoiffé. 

Recollable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  recollé,  collé  de  nouveau  : ce  papier  est 
recollable. 

Recollement,  s.  m.;  action  de  recoller  ; état  re- 
collé : le  recollement  du  papier. 

Recolorable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  recoloré  coloré  de  nouveau  : cette  chose 
est  recolorable. 

Recoloré , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  recoîoré, 
coloré  de  nouveau  : cette  chose  est  rccoîo- 
rée. 

Recolorement,  s.  m.;  action  de  recolorer;  étal 
recoloré  ; le  recolorement  d’une  chose. 

Recolorer,  v.  act.  ; colorer  de  nouveau  : recolo- 
rer une  chose.  Pr.,  se — ; ce  vin  se  rccolore. 

Récoltable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
récolté,  qu’il  est  temps,  nécessaire  de  récol- 
ter ; celle  graine,  ces  choses  sont  récoltables. 

Recommençablc,  adj.  des  2 g.  ; qui,  ce  qui  peut 
être,  doit  être  recommencé  : ce  travail,  cette 
chose  est  recommençablc. 

Récompetixable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être,  même  être  récompensé  : cette  per- 
sonne est  récompcu sable. 

Récompensant,  e,  adj.;  qui  récompense,  qui  for- 
me, qui  complète  une,  la  récompense  : une 
administration  récompensante  : un  don  récom 
pensant. 
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Récompentiel , le,  adj.;  de  récompense,  qui  est» 
qui  tient  de  la  recompense,  qui  la  marque, 
l’exprime  : c’est  un  acle  récompentiel. 

Rccomptnliellemenl,  adv.  ; d’une  manière  ré- 
compenticlle,  par  la  récompense,  avec  récom- 
pense. 

Recomposable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  recomposé , composé  de  nouveau  : 
cette  chose  est  recomposable. 

Recompressibilité , s.  f.  ; état,  qualité  de  cc  qui 
est  lecompressihle. 

Recompressible,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
qui  est  susceptible  d’être  recomprimé,  com- 
primé de  nouveau  : ce  peuple  est  recompres- 
siblc. 

Recompression . s.  f.;  compression  nouvelle  : sa 
recompression 

Rceommpressisme,  s.  ni.;,  système  de  rccom- 
pression;  cc  qui  cause,  opère  uue  recompres- 
sion générale  : c’est  du  rccompressismc. 

Recomprimable , adj.  des  2 g.  ; môme  significa- 
tion que  recompresfible. 

Recomprimé , c,  paat.  pas.  et  adj.  ; qui  est  de 
nouveau  comprimé,  empêché,  privé  de  sa  li- 
berté d’action  : ce  peuple  est  recomprimé. 

Recomprimer , v.  act.;  comprimer,  empêcher  de 
nouveau , priver  de  nouveau  de  sa  liberté  : 

recomprimer  un  peuple. 

Recomptable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  recompté  : cette  sommé  est  recomptable: 
ces  choses  sont  recotnplables. 

/le complément,  s.  m.  ; action  de  recompter  ; étal 
recompté  : le  recomplcment  d’une  somme, 
des  ch  osa  s, 

Heconcassable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
doit  être  reconcnssé,  concassé  de  nouveau, 
qu’il  est  nécessaire  de  reconcasser  : ce  sucre, 
celle  pierre,  celte  chose  est  reconcjssablc. 

Ilcconcassé , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  concas- 
sé de  nouveau  : ce  sucre  est  recoucassé  : cette 
pierre  est  reconcassée. 

Recoticassement,  s.  m.  ; concassancnt  nouveau; 
action  de  reconcasser;  état  reconcassu  : le  re- 
concassement  du  sucre,  de  la  pierre. 

Rcconcas$ev,x.  act.;  concasser  de  nouveau  ; re- 
concasser du  sucre,  la  pierre. 

lleconcédable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  reconcédé,  concède  de  nouveau  : ce  droit, 
ce  privilège  est  reconcéd&ble. 

Reconcède,  e,  part.  pas.  et  adj. ; qui  est  concé- 
dé de  nouveau  : ce  droit,  cc  privilège  est  re- 
concédé. 

Reconcéder,  v.  act.  ; concéder  de  nouveau  : re- 
concéder  un  droit,  un  privilège. 

Rcconccr.tr able,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  è re, 
doit  être  reconccntré,  concentré  de  nouveau, 
qu’il  est  nécessaire  de  reooncentrcr  : la  cha- 
leur est  rcconeentrable  : ces  troupes,  ces  for- 
ces sont  rcconccnirablcx. 

Reconcentration,  s.  f.  ; concentration  nouvelle, 
action  de  reconcentrer  ; état  reconcenlrc  ; 1a 
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rec  o n centra  lion  de  la  chaleur  ; il  ordouiu  la 
r>  cunceolratiou  d<*s  troupes,  des  forces. 

déconcentré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  cou* 
centré  de  uouveau  ; la  chaleur  est  reconceu- 
irée  : les  troupes,  les  forces  soûl  recoucen- 
trées. 

Reconcentrer,  v.  act.:  concenlrer  de  nou\eau  : 
reeonceotrer,  la  chaleur,  les  forces,  le»  trou- 

P** 

Reconcerlable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  n ronccrtrc  , concédé  de  nouveau,  qu'il 
est  uécessaire  de  reconccrlcr  : cette  entreprise, 
ce  piau  de  campagne  est  reconcerlable. 

Reconcertation,  s.  f.;  concertation  nouvelle  ; ac- 
tion de  reconcerter;  état  reconcerté  : la  recon 
cert.il ion  d'uue  entreprise,  d'un  plan  de  cam- 
pagne. 

déconcerté , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  concerte 
de  uouveau  : cette  entreprise,  cette  guerre  est 
reconcertée  : ce  plan  de  campagne  fut  recon- 
certé. 

déconcerter , v.  act.;  concerter  de  nouveau  : re- 
concerter une  entreprise,  une  guerre,  un  plan 
de  campagne. 

dcconccsswn , s.  f.  ; concession  nouvelle  : la  re- 
coueesMon  d’un  droit,  d'uu  privilège. 

Réconciliant , c,  adj.  ; qui  réconcilie,  qui  (end  à 
réconcilier  ; un  repentir  réconciliant  : une 
démarche,  une  soumission  réconciliante. 

dêconciliaiif , ve,  adj.  ; de  réconciliation,  qui 
est  de  la  réconciliation,  qui  la  marque,  la 
concerne  : c'est  un  acte  réconciliait. 

deconciliativement , adv.  ; d’uue  maniéré  récon- 
ciliât ive. 

Reconfcxsable , adj.  des  2 g ;qui  peut  être,  doit 
être  rcconfcssé,  confessé  de  uouveau  : cette 
personne  «si  recou  fessa  b le  : celte  faute  est 
rrconfessabie. 

deconfessiun , s.  f.  ; confession  nouvelle  : la  re- 
confession  d’une  personne,  d’une  faute. 

deconfirmable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  rcconiirmé,  confirmé  de  nouveau  : 
cette  nouvelle  est  reronfirmablc  ; celle  per- 
sonne est  reconfirma  b le  dans  sou  poste. 

déconfit  motion,  s.  f.  ; confirmation  nouvelle; 
étal  reconfirmé  I la  reconfirinatiou  d une 
nouvelle  : la  recoufirmatiun  d une  personne 
dans  sou  poste. 

Reconfortoble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ré- 
conforté, à qui  on  peut  rendre  les  foiccs  de 
nouveau,  que  l'ou  peut  rc fortifier  ; celte  per- 
sonne e?!  rcconfoi  table. 

Réconfortant , e,  adj.  ; qui  réconforté,  qui  for- 
sifie,  rend  les  forces:  une  nouriiture  reconfor- 
t.<ule  : ce  vin  est  réconfortant. 

Recunfi  ontablc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être, 
doit  être  reconfronié  : ces  personnes,  ces 
choses  sont  recoufroutables. 

Reconnue  table,  aJj.  des  2 g.  j qui  peut  être, 
doit  être  reconquis,  conquis  de  nouveau  : ces 
pa)s,  ces  avantages  sout  itconqiiéraliles. 

Reconsay able,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
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(luit  être  recoosjcré , consacre  de  nouveau; 
qu'il  est  uécessaire  île  reconsacrer.  Au  propre 
et  au  lig.  : ces  lieux,  ces  lais,  ces  principes, 
ces  usages  sant  recotuacrables. 

Reconsacré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  consa- 
cré de  nouveau  : ces  lieux,  ces  principes,  ces 
usages  sont  reconsacrés. 

Reconsacrer,  v.  act.;  consacrer  de  nouveau  ; 
reconsacrer  un  lieu,  des  lois,  des  principes, 
des  usages. 

Recouseitlable,  adj.  des  3 g.;  ce  qui  peut  être, 
doit  èit-e  tcconseillé,  conseillé  de  nouveau  : 
celte  personne,  cette  acliou,  celte  manière  de 
faire  est  reconseillable. 

Reconseille,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est,  qui  a 
été  conseillé  de  nouveau  : ce  parti,  ce  mode 
d’action  lui  a été  reconseiUé. 

Reconsciller,  v.  act.  ; conseiller  de  nouveau  : 
recooseiller  une  personne,  une  action,  un 
parti  à prendre. 

Reconseniablc,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  reconseuli,  cooseuti  de  nouveau,  qu'il 
est  nécessaire  de  rcconsenlir  : ce  don,  cet 
abandon,  cette  concession  est  reconseuiable. 

Reconsenli,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  est  con- 
senti de  nouveau  : celle  affaire,  celle  conces- 
sion, celle  vente  est  recousenlie  : ce  traité 
est  reconseuli.  , , 

Reconse.uir,  v.  act.;  consentir  de  nouveau  : re- 
ruusrntir  uue  alliance , une  concession,  une 
vente,  ua  traité  ; reconsvnlir  a donner. 

Reconsidéré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  consi- 
déré de  nouveau  : après  que  tout  fut  bien  re- 
considéré, toutes  les  propositions  furent  re- 
Jeiéts. 

Reconsidérer,  v.  act.  ; considérer  de  nouveau  : 
rrcunsidèrer  les  chuses. 

Rcconsignable,  adj.  des  3 g ; qui  peut  être, 
doit  être  recoosigué , consigné  de  uuuveau  , 
qu'il  est  nécessaire  de  «consigner  : les  trou- 
pes sont  reconsignables  dans  leurs  casernes. 

Reconsignalwn,  s.  f.  ; consignation  nouvelle  ; 
action  de  recousigncr;  état  recoosigué  : une 
reconsiguslion  de  somme  d'argent  : la  recon- 
sigualion  des  troupes  dans  nn  lieu. 

Ilecon signé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  consi- 
gné de  uouveau  ; les  troupes  sont  reconsi- 
guées  : l'argent  à été  recoiisigné. 

Recousigncr,  v.  act.;  consigner  de  nonveau  ; re- 
consigner des  troHpes  dans  un  lieu,  des  régi- 
ments dan»  leurs  casernes. 

Reconsolable,  adj.  des  ! g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  a besoin  d'être  reconsolé , consolé  de 
nouveau  ; celle  personne  est  recunsulable. 

Recousaient,  e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  recomoler;  qui  est  lecousolani,  qui  recou- 
solc,  console  de  nouveau  : ce  succès  est  recon- 
solant. 

IRcconsoliuion,  s.  f.  ; action  de  reconsoler;  état 
rec-ensulè,  consolation  nouvelle  : sa  «cousola- 
lion  : les  reronsolalions  du  bonheur  suai 
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plus  dam  celui  moral  que  dans  celui  maté- 
riel. 

Reconsolé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  consolé 
de  nouveau  ; cette  personne  est  reconsolée. 

Reconsoler , y.  act.  ; consoler  de  nouveau  : re- 
consoler une  personne. 

RceonilatabU,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  reconstaté,  constaté  de  nouveau  : ce  fait, 
cet  état  est  reconstatable. 

Reconstalalion,  s.  f.  ; constatation  nouvelle;  état 
recoostaté  : sa  reconstation  : la  reconstation 
d’un  fait,  de  l’état  d'une  personne,  d’une 
ebose. 

Reconstaté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  cons- 
taté de  nouveau  : cette  chose  est  reconsiatée  : 
ce  fait  est  reconstaté. 

Reconstater,  v.  act.;  constater  de  nouveau  ; re- 
constater un  fait,  l'état  d'une  personne,  d'une 
chose. 

Reconsternable,  edj.  des  2 g.; qui  peut  être  re- 
eonstemé  de  nouveau  ; qui  est  susceptible 
d'une  nouvelle  consternation  : cette  personne 
est  reconsternable. 

Reconsternation,  s.  f.  ; consternation  nouvelle; 
état  recousterné  ; sa  reconsternation. 

Reconstemé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  est  cons- 
terné de  nouveau  ; cette  personne  est  recons- 
ternée. 

Reeonslemer,  v.  act.;  consterner  de  nouveau, 
cauaer  une  nouvelle  consternation  ; recons- 
terner une  personne  : cette  nouvelle  le  re- 
consterne. 

Reconstipablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  re- 
constipé,  constipé  de  nouveau,  qui  est  sus- 
ceptible de  reconstipation  : cette  personne  est 
reconstipablc. 

Reconstipation,  s.  f.;  constipation  nouvelle;  état 
reconstipé  ; sa  reconstipation. 

Reconslipé,  e,  part,  pas . et  adj.  ; qui  est  cons- 
tipé de  nouveau  : celte  personne  est  recons 
lipée. 

Reconsliper,  r.  act.  et  pr.,  se — ; constiper,  se 
constiper  de  nouveau  : reconsliper  une  per- 
sonne : cette  personne  se  reconstipe. 

Reconsliluable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  reconstitué,  constitué  de  nouveau  : 
ce  pouvoir,  cette  administration  est  reconsti- 
tuante. 

Reconstitué,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  con- 
stitué de  nouveau  ; ce  pouvoir  est  reconstitué  ; 
l’administration  est  reconstituée. 

Reconstituer,  »•  act.  et  pr.,  se  — ; constituer, 
se  constituer  de  nouveau. 

Reconstructiblc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
qui  doit  être  reconstruit  : celte  maison  est  re- 
constructible. 

Reconsultable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  re- 
consulté que  l’on  doit  reconsulter,  consulter 
de  nouveau  : cette  personne  est  reconsul- 
table. 

Re'onsvhation , s.  f.  ; action  de  reconsulter  ; état 
reconsnlté ; sa  reconsultation. 
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Reeontraclable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  reconlraclé,  contracté  de  nouveau  : 
celte  habitude  est  recnnlraotahle. 

Reeontraclation,  s.  f.;  action  de  reeontracter  ; 
état  recontraeté  :1a  recontration  d'une  habi- 
tude. 

Recontiuuablc,  adj.  de  2 g.  ; qni  peut  être,  doit 
être  recontinué,  continué  de  nouveau  ; ce 
travail,  cette  besogne  est  recontinuable. 

Reconvocable,  adj.  des  2 g. , qui  peut  être,  doit 
être  reconvoqué,  convoqué  de  nouveau. 

Recopiablt,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  recopié,  copié  de  nouveau  ; ce  manus- 
crit est  recopiable. 

Recopiemcnt,  s.  ni.  ; action  de  recopier  ; état 
recopié  : le  recopiemeot  d’une  lettre,  d’un 
manuscrit . 

Rtcorrigeable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  a 
besoin  d’être  recorrigé,  corrigé  de  nouveau  : 
ce  discours,  cette  lettre,  ce  manuscrit  est  re- 
corrigeable. 

Recorrection,  s.  f.  ; action  de  receorrigcr  ; état 
recorrigé  : la  recorreelion  d’un  discours , 
d'uoe  lettre,  d'un  manuscrit. 

Recouchable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  recourbé,  remis  au  lit  ; celte  personne, 
ce  malade  est  recouchable.  Qui  peut  être  re- 
couché dans  la  terre  pour  peupler,  se  multi- 
plier ; cette  vigne,  cette  plante  est  recou- 
cbable. 

Recoucbage , s.  m.  ; action  de  recoucher  la  vigne, 
des  plantes  ; nn  bon  rccouchage. 

Recouchcmcnt,  s.  m,  ; action  de  recoucher  ; 
état  recouché;  le  recouebemment  d’une  per- 
sonne, d’un  malade 

Recoulablr,  adj.  des  2 geo.;  t.  de  Cartier;  qui 
peut  être,  doit  être  recoulé  ; ces  cartes  sont 
rrcoulables. 

Recoupable,  edj.  des  2 g.;  qni  peut  être,  doit 
être  recoupé,  coupé  de  nouveau  : ce  boit 
est  recoupable. 

Reconrbable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  recourbé,  courbé  de  nouveau  : ce  mor- 
ceau de  fer  est  recourba ble. 

Recourbemcnl,  s.  m.  actioo  de  recourber  ; état 
recourbé  : le  recourbcinent  d’une  chose,  d’un 
morceau  de  fer. 

Recracbable,  adj.  des  2 g.  ; que  l’on  doit  re- 
cracher ; celte  chose  est  recracbable. 

Recraehemcnt,  s.  m.  ; action  de  recracher;  état 
recraché  : le  recrachement  d’une  chose. 

Récréable,  adj . des  2 g.;  que  l’on  peut  récrier, 
qui  est  susceptible  de  se  récréer  : cette  per- 
sonne est  récréable. 

Récréateur,  s.  m.,  f.  trice  ; celui,  celle  qui  ré- 
crée : spirituel,  amusant,  récréateur. 

Récréativemeni,  adv.;  d’une  manière  récréa- 
tive ; par,  avec  récréation. 

Rtcrépissable,  adj.  des  2 g.  ; qni  peut  être,  doit 
être  recrépi,  crépi  de  nouveau  : ce  mur  est 
recrépissable. 

Recrépissage,  s.  m.  ; action  de  rçerépir  ; état 
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recrépi  : le  recrépissage  d’un  mur  : un  bon 
recrépissage. 

Reereusable  , adj.  des  2 g.  ; qui  petit  lire  re- 
creusé, creusé  de  nouveau,  que  l’on  doit 
recreuser  : ce  trou  est  reereusable. 

Recreusement , s.  m.  ; action  de  rerreuser;  étal 
recreusé  : le  recreusement  d'un  trou. 

Reeriblable,  adj.  des  3 g.  ; que  l'on  doit  recri- 
bler, quil  est  nécessaire  de  recribler,  de  cri- 
bler de  nouveau  : ce  blé  est  reeriblable. 

Recriblement,  s.  m.  ; action  de  iccribler;  étal 
recriblé  : le  recriblemenl  du  blé.  Au  Gg.  : un 
recriblement  de  dettes. 

Récriement,  s.  m ; action  de  se  récrier  : et 
quand  cesser  es  tous  donc  vos  récriements. 

Récriminante,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ré- 
criminé, contre  qui  on  peut  se  livre  h la,  â une 
récrimination  : vous  êtes  récriminable. 

Récriminant,  r,  adj.  ; qui  récrimine:  celte  ac- 
tion est  récriminante  : celte  récriminante  ac- 
tion voos  déshonore. 

Récriminaleur,  a.  m.,  t.  trice  ; celui,  celle  qui 
récrimine,  qui  use  de  récrimination  : celui 
qui  se  jette  dans  la  voie  récriminative.  fait 
acte  de  méclianceté  et  de  mauvais  «ont.  Il 
va  toujours  plus  loin  qu’il  n'a  voulu  d'abord  ; 
parce  que  lancé  dans  celte  voie  on  résiste  peu 
aux  passions  et  aux  entraînements  d'une  ré- 
crimination qui,  dans  son  emportement  et 
son  action  dégrade  toujours  le  récriminateur. 
agir  récriminalivement  contre  une  personne 
qui  est  dans  une  position  malheureuse,  ne 
pouvant  se  défendre,  qui  est  obligé  d'endu- 
rer tous  nos  reproches  justes  on  injustes, 
toutes  nos  boutades  de  caractère  -,  c’est  en- 
trer dans  une  avilissante  action  de  lâcheté. 

décriminatif,  ve,  adj.  ; de  récrimination,  qui 
est  de  la  récrimination,  qui  la  marque. 

Récriminalivement,  adv.  ; d'une  manière  récri 
minalive;  par,  avec  récrimination. 

Récriminitme,  s.  m ; système  de  récrimina- 
tion ; ce  qui  n’est,  ne  présente  qu’une  in 
cessante  récrimination  : c'est  du  récrimi- 
nisme. 

Itecroissable , qui  peut  recroître,  qui  est  suscep- 
tible de  recroître  : cet  arbre,  cette  piaule  est 
recroissable. 

Recroissant , t , qui  recroît , qui  croit  de  nou- 
veau : cet  arbre  est  recroissant  : cette  plante 
est  recroissante. 

(I eeroiuement , s.  m.  ; action  de  recroitre  ; étal 
recru  : le  recroissement  d'un  arbre,  d’une 
plante. 

Réécrouoble  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  étte  , doit 
être  réécroué,  écroué  de  nouveau  : cette  per- 
sonne est  réécrouablc. 

Reécroue ment , s.  m ; action  de  réécrouer  ; étal 
réécroué  : le  réécrouemenl  d'une  personne. 

Rectifiable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  rectifié  : ce  compte,  cette  ligne  est  recti- 
Gable. 

Recitficativemeni,  adv.  ; d’une  manière  reclifira- 


99  RED 

tive  ; avec  rectification,  au  moyen  d'une  rec- 
tification. 

Rectitudité , e,  part.  pas.  rt  adj.  ; qui  a , qui 
présente  de  la  rectitude  : celte  personne  est 
reclitudisée  en  tout. 

Rectitudiser  , v.  art.  et  pron. , se  — ; donner, 
prendre  de  la  rectitude  : cette  personne  se 
rectiludise. 

Rectitudisme , m.;  continuel  attachement  â 

la  rectitude,  système  de  rectitude. 

Recueillante,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  recueilli  : cette  succession  est  recurillable. 

Recuisante,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  reeuil, 
que  l'on  peut,  que  l'on  doit  faire  recuire,  faire 
cuire  de  nouveau  : celle  viande  est  recuisable. 

Recuisscn  , s.  f.  ; action  de  faire  recuire  ; état 
recuit  ; recuisson  nouvelle  : ta  recuissou  : 
la  recuissou  de  la  viande. 

Reculable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , doit 
lire  reculé,  éloigné  , mit,  placé  plus  loin  : 
celte  borne  est  reculable. 

Reculant,  e,  adj.  ; qui  recule,  éloigne  : cette 
époque  est  trop  reculante , ce  délai  est  trop 
reculant. 

Recurable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être  re- 
ntré.curé  de  nouvrau  : celte  mare  est  recurable. 

Réeusisme,  s.  m.;  système  de  récusation,  son  abus. 

Redèballable , adj.  des  2 g.  -,  qui  peut  être,  doit 
être  redéballu  , débattu  de  nouveau  : cette 
question,  celte  chose  est  redébattable. 

Redébattemenl , s.  m.  ; action  de  redébatlret 
état  redéballu  : le  redébattement  d'une  ques- 
tion, d’une  chose. 

Redéclarable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , 
doit  être  redéclaré,  déclare  de  nouveau  : ces 
choses,  ces  faits , ces  marchandises  sont  redé- 
clarables. 

Redéclaralion,  s.  f.  ; action  de  redéclarer;  état 
redéclaré  : la  redéclaralion  des  choses , des 
faits,  des  marchandises. 

Redélibérable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être , 
doit  élreicdélibéré,  sur  quoi  on  doit  redélibé- 
rer, délibérer  de  nouveau  : cette  chose,  cette  af- 
faire est  redélibérable. 

Redélibération,  s.  f.,  action  de  redélibérer;  état  re- 
défibérè  : la  redélibération  d’une  affaire. 

Redélivrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
délivré  de  nouveau,  remis  de  nouveau  en  li- 
béré! : cdte  personne  est  redélivrable. 

Redéhvrance , s.  f.  ; état  redélivré  : sa  redéli- 
vra ore. 

Redemandable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 
doit  être  , mérite  être  redemandé  : cette  per- 
sonne, celte  ebore,  celte  pièce  est  redeman- 
dable. 

Redemande  . s.  f.  ; demande  nouvelle  : la  rede- 
mande d'une  chose. 

Redémol lista  b le , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 
doit  être  redémoli,  démoli  de  nouvrau  : celle 
construction  est  redémolivsalile 

Redéptchable,  tdj.  des  2 g.  ; qui  peut  elre,  doit 
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être  rndépiehé  : ce  courrier  e«l  redépêcha- 
ble. 

Redeeceniable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 
doit  être  redescendu  , descendu  de  nuureau  : 
cette  chose  est  redesceudahle. 

Redielable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  redicté , dicté  de  nouveau  : cette  chose, 
cette  lettre  e»l  rediclablc. 

Rédigeable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  rédigé  : cette  déclaralioD  est  tédigeable 
dans  tel  sens. 

Rédimable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  redimé  , qui  est  susceptible  de  rèdima 
tiou. 

Itrdimuiion  , s.  f.  ; action  de  rédimer;  état  ré. 
dimé  : ta  rédimalion. 

Redira  Me  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  êlre  , doit 
être  ledit  : cet  choses  sont  redisables. 

Redissolubililé,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
reditsoluble  ; la  , sa  redissolubililé. 

Redinoluble  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  redissout,  dissout  de  nouveau  : la  cham- 
bre est  reditsoluble. 

R {dissolution  , a.  f.  ; action  de  redissoudre  ; 
état  redissout  ; redissolution  nouvelle  : la  re- 
dissolution de  la  chambre. 

Redijinbunblc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  cire  redistribué  , distribué  de  nouveau  : 
ces  choses  tout  rcdistrihuables. 

ttedivhibililé  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
redivisible  : la  redisisililé  d'une  chose. 

Redivitible  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire  , doit 
elre  redivisé,  divisé  de  nomeau  : cet  choies 
sont  redivitihles. 

Redivision  , ».  f.  ; division  nouvelle  : la  redivi- 
sion  d’uuc  chose,  des  biens. 

Redomptable  , adj.  des  2 g,  * qui  peut  é;re  re 
dompté  , dompté  de  nouveau  : r«  peuple  , 
cette  personne  est  rcdomplable. 

Rednmptntion,  s.  f.;  action  de  redompter;  étal 
redmopté;  nouvelle  redouiptaliuu  : la  rrjomp- 
tation  de  l'homme  , du  caiacrêre  , des  pas- 
sions. 

Rrdnnnobte,  adj,  des  2 g.  ; tp  i peut  être,  doit 
êlre  redonne,  donné  de  nouveau  : ces  choses 
sont  redonoabirs. 

Redonnation , s.  f.;  donnation  nouvelle  : la,  une 
vedonnation, 

Itednrable,  adj.  des  2g.;  qni  peut  être,  doit  être 
reduré,  doré  de  nouveau  : ce  cadre  est  redo- 
ra hic. 

fledoremrnt,  s.  ni.;  action  de  redorer,  de  dorer 
de  nouveau;  élut  redoré  : le  redorement  d'un 
cadre. 

Redotnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
redoité,  doté  de  nouveau  : cet  établissement 
est  redoiable. 

Redoublable,  adj.  Jet  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  redoublé,  doublé  de  nouveau  : cette  robe 
est  reJuublaLle. 

Mdreuxublr,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  êlre,  doit 
*lrr  reiliCHr  : celte  chose  «t  redreasable. 


RédtvclikiUté , t.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  ré- 
ductible, de  ce  qui  peut  être  réduit. 

Réduelivement,  adv.;  d’une  manière  réductive; 
par,  avec  réduction, 

Réédijtable.  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  réédilié,  que  l'on  doit  réédifier  ; ces  choses 
sont  récdifiables. 

Rééditable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  réédité,  édité  de  nouveau,  que  l'on  duit 
rééditer  : cet  ouvrage  est  rééditable. 

Riéditi,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est,  qni  a été 
édité  de  nouveau  : cct  ouvrage  fut  réédité  en 
telle  anoée.. 

Méditer,  v.  act.;  éditer  de  nouveau,  faire  une 
nouvelle  édition  : rééditer  un  outrage. 

Réétigibilieable,  adj.  drs  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rcéiigibiliaé,  rendu  rééligible. 

Méligibilité,  t,  part-  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
riéligible:  cet  homme  est  rééiigibilisé. 

Réeligtbiliser,  v.  set  ; rendre  l ééligible,  rendre 
la  possibilité,  le  droit  d'ilre  réélu  : rééligibi* 
liser  des  particuliers,  des  fonctionnaires. 

Rééligibilisme,  s.  in  ; système  de  rééligibililé. 

Méligibilité,  s.  f.;  état  récligiblr,  possibilité, 
droit  d'ètre  réélo. 

Réémancipable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réétnaucipé,  émancipé  de  nouveau  : re 
peuple  est  réémancipable. 

Mémancipatif,  ve,  adj.;  de  réémaneipation, 
qui  est  de  la  réémaneipation,  qui  la  marque, qui 
opère  uoe  réémaneipation  : c’est  un  acte  réé- 
maueipnif. 

Mémaneipation,  a.  f.;  action  de  réémanciper; 
étal  rééiuaocipé;  émancipation  nouvelle  ; la 
réémaneipation  de  ce  peuple. 

Réémancipativeitant,  adv.;  d’une  maniéré  réé- 
mancipative  ; par  une  réémancipation  , une 
une  émancipation  nouvelle. 

Réémancipé,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qni  est  éman- 
cipé de  nouveau  : ce  peuple  est  réémancipé. 

Réémaneiper,  v.  act.  et  pron.,  se—;  émanciper, 
s'émanciper  de  nouveau  : réémaneiper  un  peu- 
ple : ce  peuple  se  réémancipe. 

Réemblnvablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
étic  réemblavé,  emblavé  aussilôt  apres  une 
première  récolte  : ce  champ  est  réemblavahle. 

Réemblavé,  e,  part.  pas.  et  adj . ; qui  est  embla- 
vé Je  nouveau,  aussitôt  après  uoe  première 
récolte  : ces  terres  sont  réemblavces. 

Memhlavement,  s.  m.  ; action  Je  réemlilmr  ; 
état  réemblavé  ; le  réemblavement  d’un 
champ. 

Réemblaver,  act.;  emblaver  une  seconde  fois 
aussilôt  après  une  prem.cre  récolte  faite  : 
réemblaver  un  cbamp.  Jet  terres. 

Réembr&table,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
récmhràté,  qui  est  susceptible  de  se  réem- 
kràser,  de  s'embraser  de  nouveau  : la  guerre, 
civile  est  réembrésable  : ce  pays  est  recul- 
biésable  par  les  factions. 

Réembidtant,  e.  paît.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’ae- 
tien  de  réembràser;  de  te  teanbriser;  qui 
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saute  an  réembrisemcnl , an  nouvel  embra- 
sement : quanti  on  ne  maîtrise  pas  ses  pas- 
sions elles  sont  toujours  réembrêsautes. 

Ritmbrdré  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  embrà 
se  de  uouveau,  qui  esta  un  nouvel  embrè-e- 
ment  : cette  persouuc  est  réembrisée  : ce  pays 
est  réembrâsé. 

Réembrdiemeni,  s.  m.j  action  de  réembrflser;  de 
sc  rèembrâser;  état,  réembrà-è,  embrà-é  de 
nouveau  : son  lérmbràsemeut  : le  réembràse- 
meut  d’uue  pc isonue,  d'un  pays. 

Rétmbrnter,  v.aet.  etpron.,  se — ; embriser, 
s'embraser  do  uonveau;  causer,  amener  unnou- 
>cl  embrasement  : réembràser  une  personne, 
un  pays  : celte  personne,  ce  pays  se  réetn- 
brivc . 

Récmbrouillnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
réeiubrouîllé,  embrouillé  de  couveau,  qui  est 
su-ceptible  de  se  réembrouiller  : celle  affaire 
est  réembiouilleble. 

Reembi  ouillam,  e,  pari,  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  1 éeuibroulllci , de  so  réembrouiller; 
qui  lécmbruuille,  qui  rause,  amène  un  réem 
brouillement,  un  nouvel  embrouillement  : 
celte  mesure,  cette  opératiou  est  réembrouil- 
lanto. 

Rétmbronillé,  e,  part.  |»s.  et  adj.;  qui  est  em- 
brouillé de  nouveau:  cette  affaire  est  réem 
brouillés. . . ,,,  t . ,n  d,î 

Rérmbromllemeni,  s.  m.;  action  deréembrouiller, 
état  rcentbruuillé  ; le  réembrouillement  de 
celle  affaire. 

RéembrouiUtr,  v.  acl.  et  pron.,  se — ; embrouil- 
ler; s'embrouiller  de  uouvcau;  causer,  ame- 
ner un  nouvel  embrouillement  : réetnbrouil- 
Icr  les  affaires  : ses  affaires  se  réem  brouillent 

Réémelire,  v.  art.;  émettre  de  nouveau  : réémet- 
tre  un  avis,  une  opinion  : réémettre  en  circu- 
lation. 

Réemi a , e,  p rt.  pas.  et  adj.  ; qui  est  émis  de 
nouveau  : qui  est  remis  de  nouveau  en  circu- 
lation ; cet  avis  fut  réémis  : cette  opinion  est 
réémise  • ce  papier  est  rcèiuis. 

Réémissibilùé , s.  f.  ; état,  qualité  de  cc  qni  est 
réélu  lisible. 

Réèmiuible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  r remis, 
émis  de  nouveau  , que  l’on  peut  remettre  de 
nouveau  en  circulation. 

Réérnistio» , s.  f,  ; émission  nouvelle  d’un  avis, 
d’uu  objet  : sa  réémission. 

Réemplogable  , adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être 
réemployé,  que  l'on  doit  réemployer,  employer 
de  nouveau  : celte  personne,  cette  ebuse  est 
réemployable. 

Réemployé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  employé 
de  nouveau  : cette  personne  , cette  chose  est 

réemployée.. 

Réemployer , v.  act.  ; employer  de  nouveau  : 
réemployer  une  personne,  une  cli  ne. 

Récmpoistonnable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,- 
doit  être  réempoiasonoé  , empoissonné  de 
nouveau  : cet  étang  est  empoissonnable. 
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Réempoitsonné , e , part.  pas.  ef  adj.  ; qui  es 
empoissonné  de  nouveau  : cet  étang  est  réem- 
poissonné. 

Réempoitsonncmtnt,  s.  m,;  action  de  réempoU* 
sonner;  état  réempoitsonné  ; le  récmpois- 
sonnesnent  d’un  étang. 

Réempoittonner , v.  act.  ; empoissonner  de  nou- 
veau : réempoissonner  lin  étang. 
Rrrnehatnnble,  adj  . des  2 g ; qui  peut  être  réco- 
chainé,  enchaîné  de  nouveau,  qui  est  suscep- 
tible de  se  réenclnlner  : cette  personne  est 
réeochdoable.  que  l’on  doit  réenchalner, 
remettre  il  la  chaîne  : ce  prisonnier  est  réen- 
chvloable. 

Réenchainé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en- 
chaîné de  nouveau  : cette  personne  est  réen 
chaînée,  qui  est  remis  A la  chatue  : ce  prison 
nier  est  réench.dné. 

Réenehulaement.  s.  ni.  ; action  de  réenchalner 
étal  rccochalué  : son  rérnchalnemrnl, 
Réenchalner , v.  act.  et  pr.  , se — ; enchaîner, 
s'enchaîner  de  noaveati. 

Rérncembrable , adj.  des  2 gen.  ; qni  peut  être 
réencombré,  qui  est  susceptible  de  se  réen- 
combier  , de  s'encombier  de  nouveau  : celle 
administration  est  réencombrale  : ces  lieux 
sont  réencombrsblcs. 

Réemcombré , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en- 
combré de  nouveau  : celte  personue , cette 
administration  est  réenoiimbrée  d'affaires. 
Réenconibremeni,  s.  m.;  nouvel  encombrement  ; 
arnion  de  réencombrer;  état  réen conibic  : ion 
réeneornbrement. 

Réencombrtr  , v.  act.  et  pr.,  se — ; encombrer, 
s'encombrer  de  nouveau  ; Causer,  occasionnel* 
un  noovtd  encombrement  : rcencombrer  d’af- 
faires une  personne  , une  administration  : 
cette  pereoune,  celte  administration  se  réen- 
eombie  d’affairtS. 

Réenceurayeable,  adj.  de»  2 g.,  qui  peut  èt  e. 
doit  être  réenconragé,  encouragé  de  nouveau  . 
cette  personne  est  réeneourageable. 
Réenconrageanl , e,  part.  pr.  et  adj,  ; qui  fait 
l'action  de  réencourager,  de  se  réeneonrager  ; 
qui  n'encourage,  donne  un  nouveau  courage  : 
se  succès  est  réencourageaiil. 

Héencouragé,  e , part  pas.  et  adj.  ; qui  est  en- 
couragé de  nouveau  : celte  personne  est  réen- 
couragéc. 

Rétncowaijtincnt,  1.  m.;  nouvel  encouragement  ; 
action  de  réencourager  ; étal  réeucouragc  : 
son  rérncouragement. 

Rétneoui nger,  y.  art.  et  pr.,  se — ; encourager, 
s'enrourager  de  nouveau;  donner,  prendre  un 
nouveau  courage. 

Récndcttable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  Sire  rren- 
detté,  endetté  de  nouveau,  qui  est  susceptible 
do  se  réendel'er  : cette  personne,  cette  maison 
est  réendettable. 

Réemleué . e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  e..l  endetté 
de  nouveau  ; cette  personne,  celle  maison  est 
réeadellée. 
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Riendettemmt,  s.  ni.;  actioo  de  réendeltcr  , dît 
se  réendetter  ; étal  réendetté  : son  réendettc- 
ment. 

Réendetter , ».  ael.  et  pr,,  »e — ; endetter,  s’en- 
delter  de  nouveau  ; cette  personne,  celle  mai- 
son se  rcendette. 

Rcendormabte  , ad],  des  2 gen.  ; qui  peut  être 
réendormi , endormi  de  nouveau  : celle  per- 
sonne est  réendortnable. 

Réendormemcnt , a.  m.  ; action  de  réendormir  ; 

état  réen4ormi  : son  rcendnnnement. 
Réendormi , «,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  e t endormi 
de  nouveau  : il  est  réendormi. 

Rien  dormir  , v,  act.  et  prou.,  se — ; endormir, 
s'endormir  de  nouveau. 

Réénergtsable  , adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être 
réenergisé  , qui  est  susceptible  de  se  rééner- 
giser , de  prendre  une  nouvelle  énergie  ; cette 
personne  est  réénergisabte, 

Réenergisant,e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  réénergiser,  de  se  réénergiser  ; qui  rééoer- 
gise,  qui  donne  une  nouvelle  éocrgie  : l'envie 
et  le  besoin  de  fuùc  sont  toujours  énergisants 
et  réénergisants  , parce  qu'ils  augmentent  les 
facultés  de  l'homme  et  doublent  tes  esci- 
talions. 

Rèénergisé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  éner- 
gisé  de  nouveau , qui  a repris  sou  énergie, 
toutes  ses  énergies  : cette  personne  est  réénei- 
gisée. 

Rec'tergiter , v.  acL  et  pr. , se — ; énergiaer, 
a’énergiser  de  nouveau  ; donner,  prendre  une 
nouvelle  énergie,  toutes  ses  énergies  : rééuer- 
giscr  une  personne  : cette  personne  se  rééner- 
gise- 

Réenfilable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réenfilé  , enfilé  de  nouveau  : ces  choses 
sont  rcenfilables. 

Réenjde , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  enfilé  de 
nouveau  : cet  choses  sont  rcenfiléet. 
Récnfllcmcnl , s.  m.  ; action  de  réeoGler;  état 
réenfilé  ; le  réeofilemcul  des  choses. 

Réenfiler,  v.  act.;  enfiler  de  nouveau:  réenfiler 
les  choses. 

Rienflammable , adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être 
réentUmmé  , qui  est  soeceptible  de  se  réen- 
flammer ; celte  personne,  sou  coeur  rst  rcéu 
flammablc. 

Réenflammé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en- 
flammé de  nouveau  : cette  personne  e-t  rceu- 
flammée  ; son  cœur  est  réenltainmé. 
Réevflnmmcmcnt , s.  ni.  J état  réenflaiumé  ■ son 
réenflammcmeni . 

Réenflammer , v.  act.  et  pr.,  se — ; enflammer, 
s’euflammrr  de  nouveau  : cette  personne  s 
réenflamme  ; sou  cœur  te  réenflaimne. 
Réenflable,  adj.  des  2 g.  ; qui  est  susceptible  de 
rceuller.  d'enfler  de  nouveau  : sa  télé,  sa  joue 
est  réenflable. 

tUenflé , a,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  enllé  de 
muvmu  ; sa  jambe  est  rèenflée 
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Réenflement , s.  ai.  ; adioo  de  réenfler  ; état 
réenflé  : son  réenflement. 

Réenfler , v.  act.  ; enfler  de  nouveau  : réenfler 
une  chose  : sa  tête,  sa  jambe  réenfle. 

Réenformable,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être,  doit 
être  réeoformé  , enfermé  de  nouveau , remis 
en  ferme  : ces  gants,  ces  chaussures,  ces  choses 
sont  rcenformables. 

Reen  formé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  enfermé 
de  nouveau  , remis  en  forme  : ces  gants  sout 
réenforméi  : ces  choses  sont  réenformées. 

Rcenformement , s.  m.;  action  de  réordonner  ; 
état  réenformé  : son  réeoformemenl. 

Reen  former,  v.  act.;  mettre  de  nouveau  en  forme, 
remettre  en  forme  : réenfermer  des  gants,  des 
chaussures,  des  ebosea. 

Rcengageablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réen- 
gagé, engagé  de  nouveau  , que  l’on  doit  réen- 
gager à faire  : celle  personne  est  rèengageable. 

Réengagé,  e , pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  engagé 
de  nouveau  à faire,  qui  a contracté  un  nouvel 
engagement  ; cette  personne  est  réengagée. 

Réengagement,  s.  m.  ; engagement  nouveau, 
action  de  réengager  ; élit  réengagé  : son  réen- 
gagement. 

Réengager,  v.  act.  et  pr.,  te — ; engager  de  nou- 
veau, s'engager  de  nouveau  à faire  ; faire  con- 
tracter , contracter  un  nouvel  engagement  : 
réengager  une  personne,  se  réengager.  - 

Réengendrable  , adj.  des  2 geü.  ; qui  peut  être 
réengendré,  engendré  de  nouveau. 

Réengendrement,  s.  m.;  action  de  réengendrer; 
état  réengendré  : son  réengendrement. 

Iiéengerbable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  réengerbé  , remis  en  gerbe  ; ee  grsin  est 
réengerbable.  Par  extension  ; que  l’on  doit 
entasser  les  uns  snr  les  autres  : ces  tonneaux 
sont  rérngerbablrs. 

Réengerbé,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  est  engerbé 
de  nouveau  : ces  grains , ces  tonneaux  sont 
réengerbés. 

lié  en  g rr  bernent , s.  m.  ; action  de  rcengerber; 
état  réengerbé  : le  réengci  bernent  du  grain, 
des  tonneaus . 

Rcengerber , v.  act.;  engerber  de  nouveau,  remet- 
tre en  gerbe  : réeng-rber  du  grain , une  em- 
blave récoltée,  par  extension  ; réentasser  des 
choses,  les  unes  sur  les  autres  : réengerber  des 
tonneau  v. 

Réenglobable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réengtobé,  englobé  de  nouveau  : ces  cho- 
ses sont  réenglobables  : ces  personnes  sont 
réenglukables  dans  celle  affaire. 

Réenglobé , e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  ést  englobé 
de  nouveau  : ces  personues  , ses  choses  sont 
réenglobéès. 

Réenglobement,  s.  ro.;  action  de  réenglober  ; état 
réengtobé  ; leur  réenglubement. 

Rétnglnber,  v.  act.;  englober  de  nouveau;  com- 
prendre de  nouveau  dans. ...  : réenglober  des 
ps  rsonnes,  des  choses. 

Réenglouti,  e,  part.  pas.  tt  adj.;  qui  est  englouti 
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gloulir  de  nouveau  : il  reenglouUI  sa  fortune  : 
ces  personnes  se  récngloufissent. 

RééngloulistoSle , adj.  des  2 g.  ; ijui  peut  être 
réenglouli,  englouti  de  nouveau,  qui  est  suscep- 
tible de  se  reengloiitir , qui  est  exposé  à un 
réongl  o u lissemenl. 

Rééngloutistenient,  s.  m.,  action  de  réengloulir, 
de  se  réengloulir;  état  rêcuglouli  : sou  réen- 
gloutissenient. 

•Rééngorgeuble  , adj.  des  2 gcn.;  qui  peut  être 
réengorgé  , engorgé  de  nouveau;  qui  est 
susceptible  de  se  réengorger  : ce  passage  est 
réengorgeable. 

Réengorgé,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  est  engorgé 
de  nouveau  : ce  passage  est  rcengorgé  ; cette 
femme  est  réengorgee. 

Ricngorgemenl , s.  ni.;  état  réengorgé;  son 
réengorgement  : le  réengorgemeu  I des  finances. 

Réengorger,  v.  act.  et  pr.,  se-  ; engorger,  s'en- 
gorger, s'ambarravser  de  nouveau  :ce  passage 
se  réengorge  : les  finances  se  réengorgent. 

Réengouokle,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  engoué 
de  nouveau  ; cette  personne  est  réengouabie. 

Réengoué , e , part.  pat.  et  adj.  ; qui  est  engoué 
de  nouveau  : celte  personne  est  réeugouée 
d'une  nouvelle  chose,  de  scs  objets. 

Réengouemenl,  s.  m . ; étal  réengoué  : son  réen- 
gouement. 

Réengouer,  v.  act.  et  pr.,  se — ; engouer,  s'eu- 
gourr  de  nouveau  ; (telle  personne  se  réengoue 
de  telle  chose,  de  tel  objet. 

Réengouffrable  , adj.  des  2 gen.  ; qui  peut  être 
réengouffré  , engouffré  de  nouveau  ; ces  per- 
sonnes, ces  choses  sont  récngouffrables. 

Réengouffré  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en- 
gouffré Je  nouveau  : t’etat  est  réengouffré,  les 
fiuances  sont  rcrngouffrées. 

Rééugouff renient,  s.  m.;  action  de  réengouffrer  ; 
étal  réeugouffre  : le  réeugouffremenl  de  l'étal, 
des  fioauces. 

Réengouffrer , v.  act.  et  pr.,  se—  ; engouffrer, 
s’engouffrer  de  uouveau  ; vous  réengouffres 
l’état,  les  finances. 

Réengourdi , e,  paît.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en- 
gourdi de  nouveau  : celte  persunne  est  réen- 
gourdie. 

Rceugourdir  , y.  act.  et  pr. , se — ; engourdir, 
s’engourdir  de  nouveau  : suu  esprit,  sou  ima- 
gination, ses  membres  se  réengoui dissent, 

Réengourdissable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réeugourdi , engourdi  de  uouveau  , qui  est 
susceptible  de  se  reengourdir  : celle  personne 
est  réengourdissable  : scs  membres  sont  réeu- 
gourdissables. 

Reengaurditsant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l’action  de  réengourdir,  de  se  réengourdir ; 
qui  récugouidil , qui  cause  un  réeuguurdisse- 
ment  : un  froid  récugourdissanl  : une  paresse 
rérngourdissaute. 

Réengourdissement , s.  ni.  ; action  de  «engour- 
dir, de  se  réengourdir  ; état  réengourdi  : sou 
récngourdissemcnt. 
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Reengravabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réeu- 
gravé , engravé  de  nouveau  : ce  balcau  est 
réengravable. 

Réengravé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  engravé 
de  nouveau. 

Réengravemem,  s.  m.;  action  de  réengraver  ; état 
réengravé  : le  réengravenu-ni  de  ce  bateau. 

Réengraver,  v.  act.  et  pr. , se-  ; engraver,  s’en- 
graver de  nouveau  : réengraver  un  bateau. 

Réeuhardi,  e,  paru  pas.  et  adj.;  qui  est  enhardi 
de  nouveau , qui  a repris  une  nouvelle  har- 
diesse : cette  persoune  est  réenbardie. 

Réenhardir,  v.  art.  et  pr..  se — ; enhardir,  s’en- 
hardir de  nouveau;  douuer,  causer  , prendre 
uue  nouvelle  hardiesse  : réeuliardir  uue  per- 
sonne ; se  réeuliardir. 

Récnhardisiabte  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réeuhardi,  enhardi  de  nouveau  ; cette  persoune 
est  rcenhardissable. 

Rccnhar distant , e , part,  pr-  et  adj.  ; qui  fait 
l'actiuu  do  réeuliardir , de  se  réeuliardir  . qui 
«enhardit,  doune  uue  nouvelle  hardiesse  : sa 
boulé  est  réeiihardissanlc  : il  m'a  reçu  d'une 
manière  tout  à fait  récuharJissante  : l'appas 
de  la  gloire  ou  du  gain,  du  profit  est  toujours 
récnhardissaul. 

Rcenharditsemeni , s.  m.  ; étal  réenhardi  : son 
réeiihardissemenl, 

Rcemvrable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réenivré, 
enivré  de  nouveau;  cette  personne  est  réeniv- 
rafile.  - i 

Réenivrani,  e,  part.  pr.  el  adj.;  qui  fait  l'acliun 
de  iée.ùvrer,  de  se  rcenivrur  ; qui  réenivre, 
qui  rause  un  nouvel  enivrement  : c'est  réeuiv- 
raut  : elle  est  réenivraute  par  sa  beauté  el  par 
sou  amabilité. 

Réeniu’é,  e,  part,  pas  el  adj.;  qui  est  enivré  de 
uouveau  : il  est  réeuivré,  elle  est  réenivrée. 

Réeniui  ement , s.  tu  ; action  de  réeuivrer  ; état 
lécoivré  : sou  réeoivremeui. 

Rcenivrer,  v.  aet.  el  pr.,sa-;  corner,  s'enivrer 
do  nouveau  : elle  se  réenivre  d'amuur  : il  se 
réeuivrr. 

Rcenjoignable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réenjoint  ; cet  oidre  , cette  chose  est 
réenjoigoable.  V 

Reenjomdre  , v.  act.  ; enjoindre  de  nouveau  : 
réenjoiudre  uu  ordre,  une  chose. 

Rcenjoiul , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  enjoint 
de  nouveau  : cet  ordre  est  réenjoint  : cette 
chose  est  réeujoinle. 

Rcenjôlable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  réen- 
jàlé,  enjôlé  de  nouveau,  qu'il  est  possible  de 
réenjoler  facilement  : cette  perionne  est  réen- 
jàlablo. 

Ihenjùl.wi,e,  pari.  pr.  el  adj.  ; qui  fait  faction 
de  réenjoler;  qui  rcenjôle  : des  manières,  des 
eares-es,  des  promesses  réoujôaolcs. 

Rr enjôlé,  e,  paît.  pas.  et  adj  ; qui  est  enjôlé  de 
nouveau  : il  est  réenjôle  : clic  est  réenjolée. 

Réenjôlemcnt , s.  ni.  ; action  de  réenjoler  ; état 
réenjôlé  : sou  réenjôlemcnt. 
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RéenjUer,  y.  ici.)  enjôler  de  nouveau  : réenjôler 
une  personne. 

Réenjolew  , s.  m. , f.  se  ; celui,  celle  qui  réen- 
jôle : c'est  une  adroite  réenjôlense. 

Réenjolivable , adj.  ; qui  peut  êlre  , doit  être 
réenjolivé,  enjolivé  de  nouveau  : eette  maison, 
cette  propriété , ce  jardin  , celle  chose  est 
réenjolivable. 

Réenjolivant,  e , part.  pr.  et  adj.  : qui  fait  l’ac- 
tion de  réenjoliver;  qui  réenjolive  : ce  travail, 
ce  changement  est  «enjolivant  : celte  répa- 
ration, celle  distribution,  eette  plantation  est 
«enjolivante. 

Réenjolivé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  enjolivé 
de  nonveau  ; celte  maison , celte  propriété, 
celte  chose  est  réenjolivée  : ce  jardin  est  réen- 
jolivé. 

Rëenjolivement , a.  m.  ; action  de  réenjoliver  ; 
état  réeojolivé  : sou  «enjolivement. 

Réenjoliver , v.  ici.;  enjoliver  de  nouveau,  ren- 
dre encore  plus  joli  : réenjoliver  ta  maison, 
sa  propriété,  son  jardin , une  chose. 

Rienracinable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réen- 
raciné, qui  est  susceptible  de  se  réenrarincr  ; 
les  vices,  même  après  s’en  être  corrigé,  seroui 
réenracinables  ilaus  le  errur  si  on  ne  s'atta- 
che aux  vertus  , qui  font  l’honneur  et  le  bon- 
heur de  la  vie,  si  on  ne  fait  le  bien  par  con- 
viction et  par  sentiment  de  bien  , par  amour 
du  vrai  et  du  beau  d'action  , si  on  ne  se  pré- 
munit contre  les  passions  dont  on  s'est  corrigé 
ou  que  l'on  est  parvenu  !t  modifier,  passions 
qui,  pendant  longtemps  cherchent  à reprendre 
leur  empire  sur  la  persoone. 

Réenracinont,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  hit  l'ac- 
tion de  réenraciner , de  se  léenraciner  ; qui 
réenrocine,  enracine  de  nouveau , qui  cause 
un  réeuraciuement  : les  tendances  réenraci- 
uantes  de  vices  finiront  toujours  par  maîtriser 
l’homme  et  le  replongeront  dans  la  corrup- 
tion , si  après  s’étre  corrigé  d'une  passion  ou 
après  l’avoir  modifiée,  l’homme  cesse  de  s’ob- 
server et  de  se  censurer  lui-même  dans  scs 
actions  lorsquelles  ont  quelque  repréhensi- 
bilité.  • 

Réenraciné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  enraciné 
de  nouveau  : des  vices  réenracinés  sont  plus 
funestes  à l'homme  qne  des  vices  incombât - 
tua  ; parce  que  rentrant  dans  le  cœur  ils  y 
apportent  une  action  plus  pmversive. 

Réenracinemenl,  s.  m.;  nouvel  enracinement  ; ac- 
tion de  réenraciner  ; état  réeuraciué  : le  réen- 
racinement des  choses  : un  réenracinement 
de  vices  jette  l'homme  dans  une  abjection 
dont  il  ne  sort  jamais. 

Réenraciner,  y.  act.  et  pron.  se — ; faire  reprendre 
racine  de  nouveau,  reprendre  racine  de  nou- 
veau : réenraciner  des  arbres , des  plantes  : 
les  vices , les  abus  se  réenracinent  ; l'homme 
vicieux  n'appartient  point  au  bien  et  ne  peut 
jamais  être  invariable  dans  aucuns  devoirs; 
il  est  susceptible  de  manquer  à tout  t’babi- 
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tuant  à te  manquera  lui-même.  11  n’est  per- 
sonne qui  ne  naisse  arec  des  vices , dès  pas- 
sions , l’homme  en  a plus  ou  moins  et  le  grand 
mérite  est  de  se  corriger  de»  uns  cl  de  modi- 
fier les  autres  ; et  c'est  par  cela  seul  que 
l'homme  entre  cl  se  uuintieut  dans  les  belle* 
et  nobles  roules  du  devoir,  dans  le  beau  et 
l’honorable  de  la  vie.  Mais  si  après  s’ètre  cor- 
rigé de  ses  vices , si  après  avoir  modifié  se* 
passions,  il  ne  milite  toutes  les  tendances, 
toutes  les  tentations  qui  vienaent  l’assiéger, 
qui  viennent  l'iueiter,  s’il  entre  en  composi- 
tion et  transige  avec  le  méfait  ; promptement 
les  sires  se  rérnrai  ineront  dans  son  cœur,  et 
alors  il  retombera  dans  la  vie  la  plus  dépravée 
et  ses  œuvres  ue  seront  plus  que  des  actes  d* 
corruption. 

Réenregistré,  e,  adj.;  qui  est  enregistré  de  nou- 
veau : cet  acte  est  réenregistré  : ces  choses 
sont  réenregistrées. 

Réenrhumnble , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être 
réenrhumé  , enrhumé  de  nonveau  , qui  est 
susceptible  de  se  réenrhumer  ; cette  personne 
est  réenrhtrautble  : vous  êtes  réenrhuniable. 

Rrenrhumant,  e,  part.  pr.  et  aüj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  réeurhumer.  de  sc  rhéenrhumer  ; qui 
réeurhnme  , qui  cause  nn  nouveau  rhume  : 
eette  température , cette  humidité  est  réen- 
rhnmante  : il  fait  un  temps  récnrhumaul. 

Réenrliunn  , e,  part  pr.  et  adj  ; qui  est  enrhumé 
de  nouveau  ; cette  personne  e-t  réeurhuméc. 

Rhéenrltuuiemtiit , s.  rn.  ; étal  réenrhumé  : son 
réenrhumement. 

Rcenrhumer,  y.  act.  et  pron.  sc — ; enrhumer, 
s’enrhumer  de  nouveau  : il  se  réenrburoc. 

Réenteignable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  réeuseignè , enseigné  de  nonveau  : ces 
choses  sont  réenseignables. 

Réenseigne,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  ensei-  - 
gué  de  uouveau  ; ces  choses  (ont  réensei- 
gnées. 

Réenseignement , s.  m.  ; action  de  réenseigner; 
état  (rèenseigné  : le  réenseignemeut  de  ces 
choses. 

Réenteigntr,  v.  act.;  enseigner  de  nouveau  une 
chose  : réenseigner  une  science. 

Réentemblable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
réenaemblé  , ensemble  de  nouveau  ; que  l’on 
doit  récnsembler,  remettre  dans  son  ensem- 
ble , dans  ses  ensembles  : ces  choses  sont 
réensemblables.  * 

RienetmbU,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  ensem- 
blé  de  nouveau  , qui  est  remis  dans  son  en- 
semble , dans  ses  ensembles  ; ces  principes 
sont  réensemhlés  : toutes  ces  choses  sont  réen- 
setnblées. 

Réensemblement,  s.  m.;  action  de  réensembler  ; 
état  réeusemblé  : leur  réensemblement. 

Récnsembler,  v.  act.  et  pron.  se—  ; donner, 
de  nouveau  ; il  est  reengtouli  : sa  forfune  est 
réengloutie. 

Rèengiotuir,  y.  act-  et  pr.,  re—  ; engloutir,  s'en- 
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prendre  un  nouvel  ensemble  ; faire  rentrer, 
rentrer  dans  ses  ensemble!  ; réeoscmbler  les 
principe*,  les  choses. 

ïlémsemetiçabte t adj.  des  2 g.  j qui  peul  être, 
doit  être  réememencc  , ensemencé  de  nou- 
veau : ces  terres  sont  rêensemençablrs. 
Réentemrncé,  e,  part,  pas,  et  adj.;  qui  est  ense- 
mencé de  nouveau  : ces  terres  sont  réeusemen- 
cées- 

Réensemencement,  s.  m.  ; action  de  réensemen- 
cer  ; état  réensemencé  ; le  ré-ensemencement 
des  terres. 

Réentemencer , ».  act.;  ensemencer  de  nou rem  : 
réensemeiiecr  des  terres. 

Rcentassablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
cire  reentassé  , eutassé  de  nouveau  ; res  cho- 
ses sont  réenlsssables. 

RtetUatti,  e.  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  entassé 
de  nouveau  : ces  choses  sont  réeulassées. 
RienUniemeni,  s.  ni. ; action  de  réen tasser  ; état 
reentassé  ; un  t éeutassement  de  choses  , d'or 
Ramasser,  v.  act.;  entasser  de  nouveau  : réen- 
laster  des  gerhes  , des  bouteilles,  differeotes 
choses. 

Réenihousiaimatlf,  ,dj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
réentbousiasmé , enthousiasmé  de  nouveau: 
cet  homme  est  réeulhousiasmable. 
Rémihoutiamam,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  fait 
1 action  de  reenthousiasmer  , de  se  réeulhou- 
siasmcr  ; qui  réenlhousiaime , qui  cause  un 
nouvel  enthousiasme  : un  sucqés  inespéré  est 
toujours  réenlbousiasmant. 

Réetuhoutiame,  s.  m.;  nouvel  enthousiasme. 
Rcenthoiutasmé  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en- 
thousiasme de  nouveau,  qui  a,  qui  montre  un 
nouvel  enthousiasme  : il  est  réentbousiasmé. 
Réenthousiaimément,  adv.;  d'une  manière  réen- 
Ihoustasmee  ; par,  avec  un  nouvel  enlhou- 
nfcsme  : il  fait,  agit  réenihousiasmémcnt. 
Réenthousiasmer,  t.  act.  et  pron.  se-;  enthou- 
siasmer, s enthousiasmer  de  nouveau;  don- 
ner causer,  occasionner,  prendre  un  nouvel 
enthousiasme  ; cet  homme  se  réenthousiasme  • 
les  troupes  se  réentliousiasmeni. 
Réentorlillable, adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rcentorliUé , entortillé  de  nouveau  : sa 
jambe,  sou  bras  , sa  télé  est  réentorlillable. 
*ig.  et  fam.  ; qu’il  est  possible  de  réentortib 
1er,  d’amener  à nos  fin*  malgré  fui  : cet 
homme  est  réentorlillable. 

Réenioniite,  *,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  entor- 

t.„,  dc  nol,Teau  •'  ce11*  personne  est  réenlor- 
tillee. 

RéeniorliUement,  s.  m.;  action  de  réentortiller; 

état  réentortillé  ; son  réentortillement.. 
Réentoriiller,  v.  act.  ; entortiller  de  nouveau  : 
réentortiller  la  jambe,  le  bras,  la  tête.  Au  fig. 
et  fam.  ; amener  quelqu’un  à nos  fins  maigre1 
loi  : réentortiller  une  personne. 

Réentourable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réentouré,  entouré  de  nouveau  ; cette 
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ville  est  réeotourable  de  murailles  ; cet 
homme  est  réenlourable, 

Réentourage,  s.  m.;  entourage  nouveau  : son  ré- 
entourage. 

Rétntouri,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  entouré 
de  nouveau  : celte  ville  est  rèenlourée  de 
de  murailles  : celle  personne  est  réentourée. 
Rcentourer,  v.  act.;  enlouier  de  nouveau  : réen- 
tourer une  ville  de  murailles  ; réeutourer  une 
personne. 

Reenlralnablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  ré- 
entrainé,  entraîné  de  nouveau,  qu'il  evl  facile 
de  réenlraiocr  : celte  personne  est  réentralna- 
ble  dans  la  débauche. 

Réenlrainanl,  t,  part,  prés,  et  adj.;  qui  fait 
l’action  de  réentrainer;  qui  réentraine,  en- 
traîne de  nouveau  : le  plaisir  est  rérnlralnant  : 
une  passion,  une  tentation  sera  toujours  ré- 
entralnaute  l'orsqu’on  l’écoutera. 

Ht  entraîné,  e,  pan.  pas.  et  adj.;  qui  est  en- 
traîné de  nouveau  ; cette  personneVst  réen- 
traînée  dans  ce  parti,  dans  la  déhanche. 
Réenlruinemeni,  s..m.;  entrainement  nouveau  ; 
action  de  léeutralner  ; état  réeniralné  : son 
réentrain  entent  : le  réemraiuément  d’uno 
personne  dans  un  parti  , dans  la  débau- 
che. 

Réeniratner,  v.  aet.;  entraîner  de  nouveau  : 
réentrainer  une  personne  dans  un  parti , dam 
la  débauche. 

Réeutravable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réentravé  , entravé  de  nouveau,  qu'il  est 
nécessaire  de  réentraver  : cette  personne  est 
réentravahle  : cette  opération  est  réentra- 
Yebie. 

Reentravant,  e,  part.  pas.  et  adj-;  qui  fait  l ac- 
lion  de  réentraver  ; qui  est  réenlravant,  en- 
trave de  oouvean  : votre  opposition  est  réeu- 
t rasante. 

Récurant,  s nouvelle  entrave  : c’est  use 
réentrave. 

Réentravé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  eutravé 
de  nouveau  ; celte  personne,  celte  opération 
est  réentravée. 

Reentraver,  v.  act.;  entraver  de  nouveau,  appor. 
ter  de  nouvelles  entraves,  une  réenlrave  ; ré- 
eutraver  une  personne,  une  ojiératiou. 
Reentremélnblt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  réenlremélé,  entremêlé  de  uouveau  : 
ces  choses  sont  réentrcmélahle. 

Rtenlremilé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  entre- 
mêlé de  nouveau:  ces  choses  sont  réentre- 
mèiées. 

Réentrernilement,  s.  m.;  cntremèlemenl  nouveau: 
état  réentremêlé:  le  réontreœélemeut  des 
choses. 

Réentreméler,  v.  act.  ; entremêler  de  nouveau 
réenlreméler  les  choses. 

Reeutrepa table,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  èlre, 
doit  être  réeuirrposé,  remis  de  nouveau  eu 
entrepôt,  dans  un  entrepôt  ; ces  vius, ers  mtr 
ehandives  seat  réentreposubies. 


KÉE  506 

Réevtreposage,  s.  m.;  entreposage  nouveau  ; état 
«entreposé  : le  réentreposage  des  vins  , des 
marchandises. 

Réenlrepote,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  entre- 
posé de  nouveau,  qui  est  remis  en  entrepôt, 
dans  un  entrepôt  : ces  vins  sont  «entreposés  : 
ces  marchandises  sont  «entreposées. 

Réenlreposcr,  v.  acl.  ; entreposer  de  nouveau  ; 
remettre  en  entrepôt , dans  un  entrepôt  : têen- 
treposer  des  vio«,  des  marchandises. 

Réenlreprenabte,  adj.  des  3 g.;  qui-  peut  être 
réentrepris  , entrepris  de  nouveau  ; que  l'on 
doit  réentreprendre  : cette  constructeur  est 
rôentreprenable. 

fi écntreprtndre,  v.  act.;  entreprendre  de  nou- 
veau , recommencer  d'entreprendre,  faire  de 
nouvelles  entreprises  : quand  on  a échoué  dans 
un  travail,  dans  une  entreprise,  nn  a tort  de 
réenlredrendre  ce  travail,  de  se  livrer  à cette 
spéculation,  si  on  a pas  découvert  et  bien  jugé 
les  causes  de  l'insuccès. 

Réenirepris,  se,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  entre- 
pris de  nouveau  : ce  travail  est  réentrepris. 

Rieturet’ue , s.  f.;  entrevue  nouvelle  : leur  réen 
trente. 

Réenvahi,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  envahi 
de  nouveau  ; ce  pays  est  réeuvabi. 

Réenvahir,  v.  act.;  envahir  de  nouveau  : réen- 
vahir un  paya,  le  pouvoir , l'autorité. 

Réenvahisme,  a.  m.;  système  de  réenvahisse- 
ment ; c'est  du  réeuvahisme. 

Réhenvahiisable,  adj,  des  3 g.;  qui  peut  être 
roenvabt,  envahi  de  nouveau  ; ce  pays  est 
réenvahissable. 

Réenvahissement,  s.  m.  ; action  de  réenvahir  ; 
état  réenvahi  : le  réenvahissement  d'un  pays, 
du  pouvoir,  de  l'autorité. 

Rétnveloppab'.e,  adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  réeoveloppé,  enveloppé  de  nouveau: 
cette  plaie  est  réenveloppable.  qui  peut  être 
compris  de  nouveau  dans...,  : cette  personne 
est  réeuveloppable  dans  cette  affaire , dou- 
cette accusation.  T.  de  guerre,  qui  peut  être 
entouré,  investi,  environné  de  nom  eau  : re 
corps  de  troupe,  celte  place  est  reenveloppa- 
ble. 

Rienveloppt,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en- 
veloppé de  nouveau  : celte  personne  est  ré- 
enveloppée dans  celte  affaire , dans  cette  ac- 
cusation : cette  troupe  fut  aussitôt  réente- 
loppée. 

Réenveloppement,  s.  m ; action  de  réenvelop- 
per; état  réeoveloppé  : son  réenveloppement. 

Réenvelopper,  v.  act.;  envelopper  de  nouveau  : 
réenveloppcr  une  plaie  : réenvelopper  une 
personne  dons  une  affaire  , .dans  une  accusa- 
tion : réenvelopper  uu  corps  de  troupe,  une 
place,  une  ville. 

Rétnvenimablt , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être 
réenvenime  , envenimé  de  nouveau  ; qui  est 
ausceplihle  il»  se  rérnvrnisner  : sa  plaie  est 
réenvenimable  Au  fig  : qui  peut  être  aigri , 
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irrité  de  nouveau  : sa  colère , sa  haine , sa 
méchanceté  est  réenvenimable. 

Réemtnimanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  réenveniracr,  de  se  réenvenimer;  qui 
réenvenime,  qui  aigrit,  irrite  de  nouveau  : 
des  discours,  des  rapports  réenvenimauls, 

Réenvenhnalion,  s.  f.  ; action  de  réenvenimer; 
étal  réeovenimé  : la  réenvenimalion  de  sa 
vengeance. 

Reenvenimé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  enve- 
nimé de  nouveau  : sa  plaie  est  réenvenimée  ; 
sa  vengeuce  est  réenvenituée. 

Rcenvenimer,  v.  act.  ; envenimer,  s'envenimer 
de  nouveau  : réenvenimer  l'esprit  de  quel- 
qu'un , sa  colère,  ta  vengeuce  : sa  plaie  ae 
réenvenime. 

Réenvoi,  s.  m.  ; nouvel  envoi  : un  réenvoi  de 
pièces. 

fl érnvoyable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  réen- 
voyé, envoyé  de  nouveau  : ces  pièces  sont 
rccuvovables.  que  l'on  doit  envoyer  de  nou- 
veau ver» ; celte  personne  est  «envoya- 

ble. 

Réenvoyé, t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a «té,  qui 
est  envoyé  de  nouveau  : ces  pièces  furent 
réenvoyées  : cette  personne  fut  «envoyée 
vers;... 

Réenvoyer , v.  act.;  envoyer  de  nouveau  : réeu- 
voyer  de»  pièces  : «envoyer  une  personne 
vers 

Réèpuisablé,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  réé- 
puisé,  épuisé  de  nouveau  ; avec  de  telles 
charges,  de  telles  dépenses,  le  trésor  public 
est  rrepuisable. 

Réépuisanl,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  réépniser,  de  ae  réépuiser  ; qui  cause 
un  nouvel  épuisement  ; cette  perte,  celte 
guerre  est  réépuisante. 

Réépuisé,  e, part.  pas.  et  adj.;  qui  est  épuisé  du 
nouveau  ; le  trésor  public  est  réépuisé. 

Réépuisement,  s.  m.;  action  de  réépuiser,  état 
reépuise  : son  réépiûsemenl  : le  réépuisemeut 
du  trésor  public. 

Rcèpuiter,  v.  acl.  et  pr.  ae, — ; épuiser,  s’épui- 
ser de  nouveau  ; causer,  occasionner  uu  nou- 
vel épuisement:  réépuiser  une  personne, 
une  fortune,  une  maison,  le  trésor  pu- 
blie. 

Rèéquilibrablt,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être 
rééquilibré,  équilibré  de  nuuveau  , que  I on 
doit  réé  piilibier  ; ces  intérêts,  ces  0|>érations 
sont  rééquihbrables. 

Rééquilibre,  s.  m.;  nouvel  équilibre  : le  rééqui- 
libre des  choses. 

Rééquilibré,  e,  part-  pas.  et  adj-;  qui  est  équi- 
libré de  nouveau,  qui  a repris  sou  équilibre, 
un  nouvel  équilibre  : tous  ccs  intérêt»  saut 
rééquilibrés  : toutes  ces  choses,  toutes  ces 
opérations  sont  rééquilibrées 

Rééquilibrrment,  adv.  ; d'une  manière  rééquili- 
brée, par  un  nouiel  équilibre. 

Rééquilibrer,  v.  acl.  et  pr.  se, — ; équilibre^ 
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s'équilibrer  de  nouveau  ; donner,  prendre  un 
nouvel  équilibre  : rééquilibrer  le  pouvoir, 
son  action. 

Rééquipable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
étae  rééquipé,  équipé  de  nouveau,  qu'il  est 
nécessaire  de  rééquiper  : ce  vaisseau,  celle 
personne,  celle  armée  est  rééquipable. 

Rééquipé,  e,  pari.  pas.  et  adj  ; qui  est,  qui  a 
été  équipé  de  nouveau  : ce  vaisseau  fut  promp- 
tement rééquipé  : celle  personne,  celle  ar- 
mée,  celle  flotte  est  maintenant  rééquipée. 

Rééquipement,  ».  m.;  action  de  rééquiper;  équi- 
pement nouveau  ; état  rééquipé. 

Rééquiper,  y.  act.;  équiper  de  nouveau  ; rééqui- 
per une  personne,  un  vaisseau,  une  flolle,  une 
armée. 

Réerrer,  v.  n.;  errer  de  nouveau  : vous  réerrez. 

Réeslimable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  èlre,  doit 
être  réestimé,  estimé  de  nouveau;  qu'il  est 
nécessaire  de  réestimer  ; ces  biens  sont  rées- 
timablea. 

Réeslimation,  ».  f.  ; estimation  nouvelle;  étal 
réetlimè  ; la  reextimatiun  de  ces  biens  : sa, 
leur  réestimalion. 

Réestimé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a été,  qui 
est  estimé  de  nouveau  : tous  cea  biens  fureni 

■as  réesiimés.  .-a. 

Réestimer,  r,  acl.;  estimer  de  nouveau  : réetti- 
mer  une  chose,  des  biens,  une  propriété. 

Réeslropiable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  est 
exposé  a être  réeslropié,  estropié  de  nouveau; 
celte  personne,  celle  chose  est  réeslropiable. 

Réetlropié,  »,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été,  qui 
est  estropié  de  nouveau  ; celte  chose  fut  rées- 
tropiée ; cet  homme  s'est  réestropié. 

Rèestropier,  v.  act.  et  pr.,  se — ; estropier,  s’es- 
tropier de  nouveau  : réestropier  une  person- 
ne, la  blesser  considérablement  de  nouveau; 
ai  vont  ne  prenei  garde,  vous  vous  réest  ro- 
pierez  : réestropier  une  chose,  la  faire  de 
nouveau  fort  mal. 

Réétaiement,  s.  m.  ; étalement  nouveau  ; action 
de  réétayer;  état  réétayé  : le  réétaiement 
d'une  personne,  d'une  chose,  d'une  voûie, 
d'un  plancher 

Réétalable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
èlre  rectale;  étalé  de  nouveau  : ces  choses, 
cet  marchandises  sont  réétalables. 

Réélalage,  s.  m.  ; étalage  nouveau  ; action  de 
réétalcr;  état  léétalé  : un  réélalage  de  cho- 
ses, de  marchandises. 

Réétalé,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  a été,  qui  esl 
étalé  de  nouveau  ; ces  choses,  ers  marchan- 
dises furent,  sont  réelalées. 

Réétaler,  v.  acl.  ; étaler  de  nouveau  : réétaler 
des  choses,  des  marchandises. 

Réélamable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être,  a besoiu  d'élre  réclamé,  étamé  de  nou- 
veau : celle  casserole,  cette  glace  est  1 cela  nia- 
ble. 


Réétamage,  t.  m.  ; action  de  réélamer  ; état 
réétamé  : an  bon  réétaauge. 

Réèlami,  e,  part.  pas.  el  adj  ; qui  est  étamé  de 
nouveau  : celle  caaserole,  cette  glace  est 
rcétamée. 

Réélamer,  v. act.;  étamerde  nouveau  : réélamer 
une  casserole,  une  glace. 

Rèélameur,  ».  m.;  celui  qui  réélame,  qui  étamé 
de  nouveau  : un  bon  réétamenr. 

Iléétuver,  v.  act.  ; éluver  de  nouveau  : réétuver 
une  plaie  : il  faut  I*  réétuver. 

Rcétagable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réétayé,  étayé,  soutenue  de  nouveau  : 
celle  personne,  cette  chose,  ce  mur,  cette 
voûte,  ce  plancher  est  réélayable. 

Réétagé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  soutenu  de 
nouveau  ; celte  persoooe,  cette  chose,  cette 
voûte  est  réétayée  : ce  «nnr,  ce  plancher,  ce 
bâtiment  est  réétayé, 

Réétager,  y.  act.  et  pr.,  se — ; étayer,  s'étayer 
de  nouveau  : réélayer  une  personne,  une 
chose,  un  biiimeut , une  voûte,  un  mur,  un 
plancher  : ces  personnes  se  réélaient,  se  sou- 
tiennent mutuellement. 

Réétudiable,  adj.  des  2 g,  ; qui  peut  être,  doit 
être  réétudié,  étudié  de  nouveau  ; cette  per- 
sonne, ce  caractère,  cette  chose,  cette  expé- 
rience est  réétudiable. 

Réétudié,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été,  qui 
est  étudié  de  nouveau  : ce  système  fut  réétu- 
dié. 

Rééusdier,  v.  acl.-,  étudier  de  nouveau  ; réétu- 
dier une  personne,  une  chose,  un  caractère, 
un  système.  ■ .»  ,v«n 

Réétuvable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  réétuvé , étuvé  de  nouveau  ; cette  plaie 
est  réétuvable. 

Réétuvé,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  esl  étuvé  de 
nouveau  : celte  plaie  est  réétuvée. 

Réétuvement,  ».  m.  ; étuvement  nouveau;  action 
de  réétuver;  étal  réétuvé  : le  réétuvement 
d'uoe  plaie. 

Réexamen,  ».  m.;  examen  nouveau  : la  réexa- 
men d'une  affaire. 

Réexamnable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  réexaminé , examiné  de  nouveau:  celte 
affaire  esl  réexaminable. 

Réexaspérable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  èlre 
réfcxaspéré,  exaspéré  de  nouveau,  qui  est  sus- 
ceptible de  se  réexaspérer  : cette  personne 
est  réexaspérable  : ces  populations  sont  ré- 
exaspérables. 

Réexaipération,  ».  t.  ; exaspération  nouvelle  ; 
étal  réexaspéré  : sa  réexaspération  : la  ré- 
exaspération  de  ce  peuple. 

Réexaspéré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  exas- 
péré de  nouveau  : ce  peuple  est  réexaspéré  : 
celte  personne  est  réexavpérée. 

Réexaspirt',  v.  act.  el  pr. , se—;  exaspérer, 
s'etparer  de  nouveau  : cette  personne,  ce 
peuple  se  réexaspére. 

Reexauçablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
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être,  mérite  être  réexaucé  : cette  personne  est 
réexauçable. 

K éexaucé,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qni  est  exaucé 
de  nouveau  : cette  personne  est  réexancée. 

Réexaucement,  s.  ni.  ; état  réexancé  : son  ré- 
exaucement. 

Reexaucer , ».  ait.,  exaucer  de  nouveau  : Dieu 
réexauee  toujours  ceux  qui  rentrent  dans  les 
voies  de  l’honneur  et  de  la  vertu. 

Réexceptable,  adj.  des  2 g.;  qui  pent  être,  doit 
être  réexcepté , excepté  de  nouveau  : celte 
personne  est  réexceptable. 

Reexcepté,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  excepté 
de  nouveau,  encore  : cette  personne  est  ré- 
exceptée de  l'amnistie. 

Réexcepter,  y.  act.;  excepter  de  nouveau,  en- 
core : réexeepter  une  personne,  des  personnes 
de  l’amnistie,  de  la  mesure  prise. 

Réexcipable,  adj.  des  S g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  réexcipc,  excipé  de  nouveau  : cette  pièce 
est  réexcipable. 

Réexeipation,  s.  f.  ; action  de  réexciper  ; état 
réexcipé-:  la  réexeipation  d onc  pièce. 

Réexcipé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été,  qui 
est  réexcipé  : cette  pièce  fut , est  réexcipée, 
excipée  de  nouveau. 

Réexciper,  v.  act.;  exciper  de  nouveau  : réexci- 
per  une  pièce. 

Réexcitable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rcaxci- 
té,  excite  de  nouveau  : cette  personne  est 
réexcitable  : la  guerre  civile  est  réexcilable 
en  ce  pays. 

Réexcitant,  e,  part.  pas.  et  adj.-,  qni  fait  l’action 
de  réexciter;  qui  réexrile,  excite  de  nouveau  : 
ce  succès  est  réexeitaut  : c’est  un  enconrage- 
went  réexcilant. 

Réexcitateur,  s.  m.,  f.  trice;  celui,  celle  qui 
réexcite,  -excite  de  nouveau  : c’est  un  réexci- 
tateur de  troubles. 

Miexcitalion,  s.  f.  ; action  de  réexciter  ; état 
réexcité;  excitation  nouvelle  ; sa  réexcitation: 
la  réexcitation  au  bien  sera  toujours  l’action 
d'un  honnête  homme. 

Riexcilé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  excité  de 
nouveau  a...  : cette  personnne  est  réexcitée  : 
ce  peuple  est  réexcité  au  soulèvement. 

Réexcitement,  s.  m.  ; étal  réexcite  : le  réexpile- 
ment  de  l’énergie,  de  l’esprit. 

Réexciter,  v.  act.  et  pr..  se — ; exciter,  s'exciter 
de  nouveau  : réexciter  uue  personne  : cette 
personne  se  réexcite. 

Réexcilhmc,  s.  m.  ; système  de  rcexritalion  ; ce 
qui  est  une  continuelle  réexcitation  : c'est  du 
réexcilismi-, 

Riexcluable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  réexclu,  exclu  de  nouveau  : celle  person- 
ne est  réexcluable  de  celte  place. 
éexcluaui,  e,  part.  pr.  et  ad|.-.  qui  fait  l'action 
de  réexcluie;  qui  réexclut,  exrlul  de  nou 

f veau  : votre  opinion  est  une  aaiise  réexduan- 
te. 


Réexclu,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  exclu  de 
nouveau  : cette  personne  est  réexclue. 

Réexclure,  v.  act.;  exclure  de  nouvean  : réex- 
clure une  personne. 

Réexclution,  s.  f.  ; exclusion  nouvelle  : sa  ré- 
exciusion. 

Réexcommuniable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être,  mérite  être  réexcommunié,  excom- 
munié de  nouveau  : celte  personne  est  ré- 
excommuniable. 

Réexcommunié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
excommunié  de  nouveau  : cette  personne  est 
réexcommuniée. 

Réexcommunier,  x.  act  ; excommunier  de  nou- 
veau : réexcomiminit-r  line  personne. 

Réexcusable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  rérxcusé,  excusé  de  nouveau  : cette  per- 
sonne est  récxcusable. 

Réexciué,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  excusé 
de  nouveau  : il  est  réexcusé  ; elle  est  réexcu- 
sée 

Réexcuser,  v.  «et.  et  pr.,  se — ; excuser,  s’excu- 
ser de  nouveau  : réexcuser  une  personne  : 
cette  personne  se  réexeuse. 

Réexécrable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  réexé- 
cré, exécré  de  nouveau,  qui  est  susceptible 
de  redevenir  exécrable , de  se  faire  exécrer 
de  nouveau  : cette  personne  est  réexéerable . 

Réexécration,  s.  f,  ; exécration  nouvelle  ; état 
réexécré  : sa  réexécration. 

Réexécré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  exécré 
de  nouveau  ; cette  personne  est  réexécrée. 

Réexécrer,  v.  act.;  exécrer  d«  nouveau  : réexé- 
crer quelqu'un. 

Réexécutable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réexéculé,  exécuté  de  nouveau,  remis  à 
exécution  : ce  réglement  est  réexécutable. 

Rcexcmé,  e,  psrt.  pas.  et  adj.;  qui  est  cxécn'é 
de  nouveau  : ce  réglcmeul  est  réexéculé: 
cette  loi  est  réexécu  éc. 

Rérxéeuter,  v.  act.;  exécuter  de  oouver  : réexé- 
cuter un  réglement,  une  loi. 

Reexécution,  s.  f.  ; action  de  rôexéculer  ; é:at 
réexéculé,  exécution  iiouwile  : la  réexécu- 
tion d'un  réglement . d'une  I i. 

Rcexemptablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire, 
doit  être  réexeniplé,  rxcmpié  de  nouveau  : 
celte  ptrsoune  est  léexcinplable. 

Réexemplé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  exemp- 
té de  nouveau  : celte  personne  est  réexemp- 
lée  : il  est  réexemplé  de  son  sel  vire. 

Rcexempler , y.  act.  ; exempter  de  nouveau  : 
réexempter  une  personne  d’un  service. 

Réexemption,  s.  f.  ; exemption  nouvelle  : sa 
rérxrmplion. 

Réexerçabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  à besoin  d'ètre  réexercé  : cette  person- 
ne est  rècxerçable  ; ces  soldats  roui  rrexerça- 
hlrs. 

Réexercé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  exercé 
de  nouveau  : celte  personne  eit  réexercée:  ces 
soldats  sont  réexercés. 


Digitized  by  Google 


RÉE  5' 

Rr  exercer,  v.  art.  ; exercer,  s'exercer  de  nou- 
veau : réexercer  une  personne,  des  ,-o'dats 
dans  le  sens  de  pratiquer  : réexercer  un  art, 
la  médecine. 

Réerhaussable,  adj-  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  exhaussé  de  nouveau  : ce  béti- 
meut  est  rcexliaussable. 

Réerhaussê,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
exhaussé  de  nouveau  : ce  bâtiment,  ce  plan- 
cher est  réexhaussé. 

Ré  exhaussement , s.  m.  ; état  réexhaussé  : son 
rêex  haussement. 

Réexhausser,  r.  act.  ; exhausser  de  nouveau, 
éle>er  encore  plus  haut,  donner  encore  plus 
d'élévation  : réexhausser  un  bitiment , un 
plancher. 

Reexhihable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  réexhibé,  exhibe  de  nouveau  : ces  litres 
sont  réexibables. 

Réexhibe,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  exhibé 
de  nouveau  : ces  titres  sont  réexhibés. 

Réexhiber,  v.  art.;  exhiber  de  nouveau  : réexhi- 
ber un  contrat,  des  titres. 

Réexhibition,  s.  f.  ; exhibition  nouvelle  ; une 
réexbibition  de  contrats,  de  pièces,  de  titres. 

Réexhonable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réexhorté , exhorté  de  nouveau  : cettr 
personne  est  réex  hortable. 

Réexhoriant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  réexhorter;  qui  réexhorte,  exhorte  de 
nouveau  : des  paroles  réexhortantes  : on  dis- 
cours réexbortant. 

Réexhortation,  s.  f.;  action  de  réexhorter;  état 
réexborlé;  exhortation  nouvelle  : sa  réexhor- 
tation. 

Réexhorté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  exhorté 
de  nouveau  : cette  personne  est  réexhorté». 

Réexhorter,  v.  act.;  exhorter  de  nouveau  : ré- 
exhorter une  personne. 

Réexigé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  exigé  de 
nouveau  : ces  choses  «ont  réexigées  : le  paie- 
ment est  réexigé. 

Réexiger,  v.  act.  ; exiger  de  nouveau  : réexiger 
une  chose,  un  paiement. 

Réexigible.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réexigé, 
exigé  de  nouveau. 

Réexiiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  êtr»,  doit 
être  mérite  étie  réexilé,  exilé  de  nouveau  : 
celle  persoane  est  réexiiable. 

Réexilé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  exilé  de 
nonveau  : cette  personue  est  réexilée. 

Réexiler,  v.  «et.  ea  pr.  se,—;  exiler,  s’exiler 
denuuveau,  condamner  à un  Douve!  exil  : 
réexiler  une  personne. 

Réexilisahle,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  réexi- 
lisé,  exilisé  de  nouveau  ; qui  peut  redevenir 
roiuce,  petit,  maigre,  menu,  chétif  : cette 
personne  est  réexilisahle. 

Réexilisanl,  part.  prés,  et  adj,;  qui  fait  l'action 
de  réexiliscr,  de  sc  réexiliser  ; qui  réexilite, 
rend  de  nouveau  exile  : il  suit  uu  régime 
réexilisanl. 


)9  REF 

Réexllisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  qui  est  rendu  de 
nouveau  exile  : celle  personne  est  réexi- 
lisée. 

Réexiliser,  v.  act.  et  pr.  se,—  ; rendre,  deve- 
nir de  nouveau  exile,  menu,  mince,  maigre, 
faible,  peiit,  ebétif,  médiocre;  redonner,  re- 
prendre l'exitiié  : celle  personne  se  réexilise, 

Réexportable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  réexporte  : cts  choses  sont  réexporta- 
bles. 

Réexposable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  réex  posé , exposé  de  nouveau  : ces  cho- 
ses sont  réexpossliles. 

Refuçomiable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  re- 
façonné, façonné  de  nouveau,  que  l'on  doit 
refaçonner , accoutumer  de  nouveau  à...  ; 
cet  homme  est  refaçonnable. 

Refaçonnement , s.  m.  ; action  de  refaçonner  , 
état  refaçonne  : son  refaçonnement. 

Refauchablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , doit 
étie  refauché,  fauché  de  nouveau  ; ce  pré 
est  refauchablc. 

Refauehcment,  s.  m.;  action  de  refaucher  ; état 
refauebe  ; le  i efauchement  de  ce  pré. 

Ilefécondabie , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  re- 
fécondé  : fécondé  de  nouveau  , que  l'on  doit 
reféconder  ; cette  terre  est  refécondable. 

Refécendanl,  e,  part,  pr.,  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  reléconder , de  se  reléconder  ; qui  re- 
férondc,  qui  rend,  ramene  une  fécondité  nou- 
velle : ce  travail  est  refécondant  : une  indus- 
trie reiéconJante.  > 

Refécondé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  fécon- 
dé de  nouveau  : cette  terre  est  refécondée. 

Ri féconder,  v.  art.  et  pr. , se  — ; féconder  , se 
féconder  de  nouveau  ; rendre  , ramener  , re- 
prendre une  fécondité  nouvelle  : reléconder 
des  terres  ; ces  terres  se  refècoodcat. 

Refecotiilité  , a.  f.  ; fécondité  nouvelle  : sa  re-- 
fécondité. 

Refendable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  refendu , fendu  de  nouveau  , que  l'on 
doit  refendre  : ce  bois  , celle  chose  est  re- 
fendable. 

Réf érable  . adj.  des  2 g,  ; qui  peut  être  , doit 
être  référé  : ce  choix  cstreférableh... 

Refériable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  référiée , fériée  de  nouveau  : ces  jours 
sout  refériablev. 

Reférialion,  s.  f.  ; «ctiou  de  reférier;  état  refé- 
rié : la  reférialion  de  cer'ains  jours. 

Reférié,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  férié  de 
nouveau  : ces  jours  sont  reféiiés. 

Reférier , v.  act.  ; férier  de  uouveau  : reférier 
certains  jours. 

Refermable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , doit 
être  refermé  , fermé  de  nouveau. 

Refermeture,  s.  f.  ; fermeture  nouvelle. 

Referrable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  referré,  farté  de  nouveau  : ce  cheval  est 
referrable. 

Referrement,  s.  m,  ; action  de  referrer;  é!(ft  re- 
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ferré  : son  referrement  : le  referrement  d'im 
cheval. 

Refertilisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
refertilisé  . fertilisé  de  nouveau,  qu’il  est  pos- 
sible de  referliliser  : ce  pays  est  refertilisa- 
ble. 

Refertilisant . part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  referliliser , de  se  refertiliser  ; qui  referti 
lise  ; qui  donne  , ramène  une  nouvelle  ferti- 
lité : un  travail  refertilisant  : une  tempéra- 
ture refertilisaute. 

Refertilisé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  ferti- 
lisé de  nouveau  : ce  pays  est  referlilisé  : ces 
terres  sont  refertilisées. 

Refertiliser,  v.  act.  et  pr.  , se  — ; fertiliser,  se 
fertiliser  de  nouveau  ; donner , reprendre  une 
fertilité  nouvelle  : referliliser  un  pays  : ces 
terres  se  refertilisenl. 

Refertilité  , s.  f.  ; fertilité  nouvelle  : sa  referti- 
lité. 

Ref  étable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être,  mérite  d’être  refeté  : cette  personne  est 
refétable. 

Refitement  , s.  m.  ; action  de  reféter  ; état  re- 
fit é : son  refétement. 

Refeuillable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , doit 
être  refeu  il  lé  ; qui  est  susceptible  de  se  re- 
femller  : ces  arbres  sont  refc  uillablcs. 

Refeuillement,  s.  m.  ; action  de  refruiller  ; état 
refeuillé  : le  refeuillemeot  des  arbres. 

Refeuillelement , s.  m.  ; action  de  refeuilleter; 
état  refeuillelé  : le  refeuilletemenl  d'un  livre. 

Rtfichable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  rebellé,  fiché  de  nouveau. 

Refigeable , adj.  des  2 g ; qui  peut  se  refiger, 
est  susceptible  de  figer  de  nouveau  : cette 
chose  est  refigeable. 

Refigement,  s.  m.;  action  de  refiger  ; état  refigé  : 
son  refigement  : le  refigement  d’une  chose. 

Refixable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  refixé,  fixé  de  uouveau  : cette  personne 
est  refixable  eu  un  lieu  : le  prix  de  ces  den- 
rées est  refirable. 

Refixation,  s.  f.  ; action  de  refiier;  état  refixé  ; 
la  refixaliou  de  celte  personne  ru  un  lieu  : la 
refixation  du  prix  des  denrées. 

Reflambable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  reflamber, 
est  susceptible  de  flamber  de  nouveau  : cette 
pièce  de  bois , cette  poutre  eat  reflambable. 

Reflambemcnt  , s.  m.  ; action  de  rellamber  ; état 
reflambé  : le  rellambement  d'une  pièce  de 
bois,  d'une  poutrr. 

Reflambant , e . adj.  ; qui  ’reflambe  , flambe  de 
nouveau  : cette  pièce  de  bois,  cette  poutre  est 
reflambante. 

Rffléehieux,  s.  ni.,  f.  se;  celui,  celle  qui  ré- 
fléchit : un  léfléchieux.  Adjectivement  : c'est 
un  homme  réllrchieux. 

Réfleelif,  ve,  adj.;  de  réllesion',  qui  est  de  U 
réflexion , qui  la  marque , qui  lui  appartient  : 
c’est  un  acte  léllectif. 

jjé/lec tivement , adv.  ; d’une  manière  rélleclive; 


avec  réflexion  ; par  la  réflexion  : U agit  réflec- 
tivement. 

Refieurissable,  adj,  des  2 g.  ; qui  peut  refleurir, 
qui  est  susceptible  de  refleurir,  de  fleurir  de 
nouveau  ; ces  plantes,  ces  arbres  sont  refleu- 
rissables. 

llefloraison , s.  f.  ; floraison  nouvelle  , immédia- 
tement après  1a  première  : la  rrlloraiaou  d'une 
plante.,  d'un  arbre,  d’un  rosier. 

Refinui,  e,  part.  ras.  et  adj.;  qui  est  floué  de 
nouveau  : celle  personne  est  leflouée. 

Reflouer  , v.  act.  ; flouer  de  nouveau  ; reflouer 
une  persoune. 

Reflua  b le,  adj  des  2 g.;  qui  est  susceptible  de 
refluer , que  l'on  peut  faire  rctluer  : cette  eau 
est  relluable, 

Refiuement , s.  m.  ; action  de  refluer  : état  reflué  : 
son  refiuement. 

Re/omentable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  re- 
fomenté,  fomenté  de  nouveau  : des  troubles 
refomenlables  : ces  troubles  sont  lefomcnla- 
bles. 

Re/omt  niant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  refomeolcr,  de  fomenter  de  nouveau  ; 
qui  cause,  amène  une  fomentation  uouvelle: 
des  intrigues  refomenlanles  : les  intrigues  po- 
litiques sont  presque  toujours  fomeulautes  et 
refomenlanles  de  troubles. 

Refomentation , s.  C ; fomentation  nouvelle  ; ac- 
tion de  refomeuter ; état  refomenté  : une  re. 
fomentation  de  troubles  : vous  causerex  une 
refomeutation  de  troubles. 

Refamenti , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  fo- 
menté de  nouveau  : les  troubles  sont  refo- 
mentés : ht  guerre  civile  est  refomentée  dans 
ce  pays,  dans  ce  royaume. 

Refomenter,  v.  act.;  fomenter  de  nouveau; 
causer , amener,  produire  une  fomentation 
nouvelle  : refomenter  des  troubles , la  guerre 
civile:  vous  refomentez  des  troubles. 

Rrfomenthme , s.  m.;  système  de  refomalion. 

Rrformabilitr  , s.  f,  ; étal,  qualité  de  ce  qui  est 
réformable  ; la  reformabililé  d'un  corps. 

Reformabilité , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
réformable  , de  ce  qui  peut  être  réformé  : la 
réformabililé  d'une  personne , des  vices. 

Refonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  reformé , 
formé  de  nouveau  : ce  corps  de  troupes  oat  ré- 
formable. 

Reformntif,  ve,  adj.  ; de  reformation  , qui  est  de 
la  reforinaliou,  qui  produit  une  refurinalion  : 
un  travail  rtformalif. 

Réformatif,  ne,  adj.;  de  réforme  , qui  la  mar- 
que , la  concerne,  lui  appartient  : nue  opéra- 
tion réfurnialive  : des,  ses  tendances  rcliirma- 
tives. 

Reformation,  s.  f.;  action  de  reformer  ; état  re- 
foimé;  uouvelle  reforinaliou  : la  reioriualiou 
de  ce  corps  d'armée. 

Rcformalivement , adv . ; d'une  manière  reforma-  * 
tive  ; avec  reformation  , par  la  reformation. 

Refotlifiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  irfor- 
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tillé,  il  qui  on  peut  redonner,  rendra  des  (or-  Regagna), h,  adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  ra- 
ces : cette  personne  est  refortifiable.  Que  l'on  gagné  : cette  personne  est  rrgagnable.  Ce  qui 
doit  refortifier  ou  l'on  doit  clever  de  nouvel-  peut  être  regagné  : ce  temps  est  regagnable  : 
les  fortifications  : cette  ville,  cette  place  est  ces  choses  sont  rrgaguables. 
refoi tifiable.  Regagnant,  t,  adj.;  qui  regagne,  fait  regagner  : 

Ré/ortification,  s.  f.;  action  de  refurlilier  ; état  des  manières  regagnantes  ; un  travail  rega- 
refortifié  : sa  reforlificalion.  goant  : une  activité  regagnante. 

Refouillable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  re-  Regaçnement,  s.  in.  ; action  de  regagner;  état 
fouille , fouillé  de  nouveau  : ce  nrreiu  est  re-  regagné  : le  regagoeinent  d’une  persoone,  du 
fouillablo.  temps,  des  choies. 

ftefrappablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  Régalable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  régalé,  a qui 
être  refrappé,  frappé  de  nouveau.  on  doit  faire  manger  des  choses  qui  plaisent  : 

Rrfrappemcnt , i.  m.;  action  de  refrapper;  étal  cette  personne  est  régalable.  Que  l’on  doit 
refrappé.  répartir,  éparpiller  çà  et  là  ; ces  choses  sont 

Refrénablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  refréné,  régalables. 

est  susceptible  de  se  refréner  : cette  personne  Regardable,  adj.  des  3 g.;  qui,  ce  qui  peut  être, 
est  refrénable.  doit  être  regardé  : celte  personne  est  regar- 

Refrénant , e,  adj.;  qui  refrène,  qui  donne,  pose  dablc  : ces  choses  sont  regardables. 

des  freins  : des  lois  refrénantes  : des  devoirs  Regarniuable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être, 
refrénants.  doit  être  regarni  : ces  fauteuils  son  regarnis- 

Refrinemtnt , s.  m.;  action  de  refréner  ; état  re-  sables. 

fréné  : son  refrénemeut.  Regarnissemtnt,  s.  m.;  action  de  regarnir  ; état 

Refrénément , adv.;  d’une  manière  refrénée,  tegarni  ; le  rrgaroissement  d’un  fauteuil,  d'une 
par  un  refrénément.  chose. 

Réfrigéranct,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  Regelable,  adj.  dea  2 g.;  qui  peut  regeler,  ge- 
rafraichit , de  ce  qui  doone  du  froid  ; froid  1er  de  nouveau:  cette  eau,  cette  chose  est 
occasionné  : la  réfi igcrauce  de  l'air,  du  vent,  regelable. 

de  la  pluie.  , Regetlemeni,  s.  m.;  état  regelé  : le  regellenient 

Re/roidittable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  re-  de  l'eau,  de  cette  mare. 

froidi,  qui  est  susceptible  de  se  refroidir  Régencisme,  s.  m ; système  de  régence:  le  ré- 
pramptement  : cette  chose  est  refroidissable.  gencisme  royale. 

Refroidissant, e,  adj; 'qui  refroidit,  qui  cause, amè-  Régcnirable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rége- 
nedu  refroidissement,  un  refroidissement  entre  néré,  amélioré,  qui  est  susceptible  de  se  ra- 
ies personnes  : des  procédés  refroidissants  : produire  : ces  races,  ces  espèces  sont  régéné- 

de  tels  procédés  sont  toujours  refroidissants.  râbles. 

Refrollable , adj.  des  2 gen.;  qui  peut  êire , doit  Regéniralitsable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
être  refrotté,  frotté  de  nouveau  : cette  chose  doit  être  regénéralité,  généralisé  de  nouveau  : 
est  refrollable.  toutes  ces  choses  sont  regénéralisables. 

Refrottement , ».  m.;  frottement  nouveau  ; action  Regénératisalion , s.  f.  ; action  de  regénéraiiser  ; 
de  refrotter  ; état  rafrolté  : le  refrottement  état  regénéralisé  : la  regènéralisation  d'un 

d'nne  chose,  droit,  d'un  intérêt,  d'une  liberté,  d‘ua  prin- 

Réfmabilisi , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  cipe. 

réfutable , de  uature  à être  réfuté  : ce  plai-  Regénéralisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  de 
doyé,  ces  raisons  sont  réfutabilisérs.  nouveau  rendu  général  : toutes  ces  choses 

Réf mobiliser,  v.  act.;  rendre  téfutable,  de  na-  sont  regénéralisées. 

ture  à être  réfuté  : réfutabiliser  des  raisonne-  Regénéraliser,  v act.  et  prou.,  se  — ; géué- 
ments  : vous  réfutabilisez  votre  discours.  raliser,  se  généraliser  de  nouveau  ; rendre, 

Réfmabiliti , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est  devenir  de  nouveau  général:  regénéraliser 

réfutable  : la  réfutabililé  d’un  raisonnement  : un  droit,  un  priucipe,  une  liberté,  un  avan- 

sa  réfutabililé.  tage  : quand  cher  un  peuple  un  grand  vire 

Réfutablement , adv.;  d’une  manière  réfutable.  d’immoralité  publique,  d’eficmination,  d'im- 

Réfatamment,  adv.;  d’nne  manière  réfutante,  en  patriotisme  se  regénéralise  ; la  décâdance  de 

réfutant  : il  discute  réfutamment.  ce  peuple  est  proche  et  il  court  à la  servi- 

Rilutant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  réfute  cnnve-  tude. 

nablement,  coovictivement,  avantageusement  : Regénéralisme,  s.  m.;  système  de  regnéralisa- 
voilà  des  raisons  réfutante  : des  moyens  ré-  tion. 

futants.  Régénérait/,  va,  adj.;  de  régénération,  qui  fa- 

Réf moteur,  s.  m.,  f.  trice  ; celui , celle  qui  ré-  dliie,  cause,  opère  la  régénération  : c’est  un 
fuie  : c'est  un  bon,  judicieux,  adroit  réfuta-  moyen  régénéra tif. 

leur.  Régénérativement,  adv.;  d’une  manière  régéné- 

Réfmismc,  s.  m.  ; système  de  réfutation  ; ce  qui  rative  ; par,  avec  régénération. 

présente  une  continuelle  réfutation.  Régentiel,  le,  adj.;  qui  est  delà  régence,  qui 
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U concerne;  qui  est  du  régent , qui  émane 
du  régent,  est  attribué  au  régent,  qui  appar- 
tient au  régent  ; un  acte  régentiel  : un  droit 
régenliel.  Se  dit  au  figuré  : d'une  personne 
qui  régenlr,  qui  veut  faire  présaloir  ton  avis  : 
cette  personne  prend  un  ton  régentiel,  des 
habitudes  régentielles. 

Ré^cntiellemeni,  aJy.;  d'une  manière  régen- 
tielle  ; avec,  par  une  régence;  par  l'autorité, 
l’action  d’uu  régent  ; avec  un  Ion  régcu- 
tiel. 

Bégcntisme,  s.  m.;  habitude  de  régenter,  son 
vice  : celte  personne  fatigue  avec  son  régen- 
tiaine. 

Régicidunl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  régicider  ; qui  pousse  au  régicide 
qui  propage  le  régiciJisme  ; des  principes  ré- 
gicidants. 

Régicider,  v,  art.;  tuer  un  roi.  Neut.  ; propa- 
ger des  principes,  des  maximes  régicides,  le 
régicidisme  : vuus  régicider. 

Régicidisme,  s.  ni.,  système  régicide,  d'un,  des 
régicides;  tout  ce  qui  tend  à ameuer  un  régi- 
cide : c'est  du  régicidisme. 

Regimable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  régime,  mis,  astreint,  assujéli  a un  ré- 
gime : cette  personue,  ce  malade  est  régi- 
niable. 

Riyimr , e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  a un  régime  ; 
qui  suit  un  rég  me,  qui  est  astreint,  assujél 
a un  légime  : cette  personne  est  sévèrement 
régimée. 

Régimeniairtment,  adv.  ; d'une  manière  régi- 
mentaire, par  régiment,  par  le  régiment;  par, 
dans  un  ordr  e réguneuiaire  : classer,  diviser, 
composer  rcgimeuiairement. 

Régimentarisme,  ».  m.;  système  régimentaire 
d'organisation  par  régiment. 

Régimentarité , t.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
régimentaire,  de  ce  qui  appartient  h l'orge 
nisation  par  régiment. 

Régimer,  v.  act.  et  pron.,  se — ; donner  uo 

* régime;  mettre  quelqu’un  a un  régime,  le  lui 
faire  suivre  ; imposer,  s'imposer  uu  régime 

grégimer  une  personne,  un  malade  ; cette  per- 
sonne se  régime  sévètemcnl. 

Réglable,  adj.  des  S g.;  qui,  ce  qui  peut  «Ire,  \ £ é'*’’  2“™*^'.°''', 

doit  être  réglé  I celle  montre,  cette  pendule, 
est  réglable  : ces  personnes,  ces  choses  sout 
réglables. 

Réglant,  e,  adj.;  qui  régie,  qui  conduit,  qui 
dirige  : il  entre  dans  les  ptincipes,  dans  les 
ordres  les  plus  exactement  réglants  ; votre 
conduite  et  votre  action  seront  réglantes1 
pour  moi. 

Réglcmentable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  réglementé,  soumis  à un  réglement  ; 
dont  U marche,  l’action  n«  peut  s’opérer  que 
par  un  réglement  : ces  personnes,  ces  choses 
sont  réglemcntahles. 

Réglementairement,  adv.;  d’une  manière  régi# 
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mentaire,  par  ordre  de  réglement,  en  auivant 
un  réglement. 

Réglementant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  réglementer,  qui  réglemente  ; qui 
donne  impose  des  réglements,  qui  soumet  à 
un,  à des  réglements  : des  lois  réglementan- 
tes, une  administration  réglementante. 
Réglementarisme,  s.  ni.;  système  réglementaire. 
Réglemtnlariti,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
réglementaire. 

Réglementation,  s.  f.;  action  de  réglementer  ; état 
réglementé  : sa  réglementation  : la  régie  - 
meataliou  du  despotisme 
Réglementé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  rit  sou- 
mis à un  réglement,  & des  reglements,  ce  qui 
ne  peut  se  faire  que  par  des  réglements,  en 
vertu  de  réglements  : toutes  ces  choses  sont 
réglementées. 

Réglementer,  T.  act.;  faire  des  réglements;  sou- 
mettre à un,  ides  réglements;  ne  laisser  faire, 
ne  laisser  agir,  ne  laisser  durer  qu’en  venu 
d’on  réglement,  que  conformément  au  régle- 
ment : réglementer  les  personnes,  les  choses. 
Réglementisme,  s.  m.;  système  de  réglement  ; 

un  réglementisme  sévérisé. 

Régnicoiitable,  adj.  des  2 g ; qui  peu!  être,  doit 
être  régnicolisé,  rendu  régnicole,  qui  est  sus- 
ceptible de  se  régnicoliser,  qui  peut  acqué- 
rir, prendre  la  qualité  de  naturel  d'un  étal, 
d'un  royaume. 

Régnicolisant,  e,  part.  pr.  et  adj.:  qui  fait  l’ac- 
tion de  régnimliser,  de  se  régnicoliser;  qui  ré- 
gnicoluise,  qui  rend  régnicole,  qui  donne,  fait 
acquérir  la  qualité  de  naturel  d'un  étal,  d’un 
royaume. 

Régnicolisalion,  s,  f.;  action  de  régnicoliser;  état 
régoicolisé  : sa  régnicolisatinu. 

RégniéoUeé,  e,  pari.  pas.  et  adj.; qui  est  rendu, 
devenu  régnicole;  qui  a reçu,  qui  a acquis  la 
pualité  de  naturel  d’un  état,  d’un  royaume  : 
cette  personne  est  régnicolisée. 

Régnicoliser,  v.  act.  et  pron.,  se — ; rrndre, 
devenir  régnicole;  donner,  prendre,  acquérir 
la  qualité  de  naturel  d’un  État, d’un  royaume. 
Riguicolisme,  a.  m.  ; système  de  régnicolisa- 
lion. 


Regonflable,  adj.  des  2 g.;  qm  peut  être  re- 
gonllé,  qui  est  susceptible  de  se  regonller,  de 
se  gonfler  de  nouveau. 

Regonflant,  e,  adj.;  qui  fait  regonfler  ; qui  cause 
un  regontiemeut , un  gonflement  uouteau  : 
des  pluies  regonflantes. 

Regorgeable,  adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible 
de  regorger;  de  se  regorger,  ku  fig.;  que  Ion 
peut  faire  regorger,  obliger  de  rendre. 

Regontable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  regoûté,  goûté  de  uouveau. 

Regonternent,  ».  m.;  action  de  regoûter;  état 
regoûté. 

Regraciable,  adf.  Ses  2 g.  ; qui  peut  être,  du 
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être  r.'gratié,  gracié  de  nouveau  : relie  per- 
sonne est  regraciable. 

Reyraciatiou,  s.  f.,  action  de  regracier;  étal  re- 
gracié : sa  regracialion. 

Régularisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  tire,  doit 
tire  régularisé,  rendu  régulier,  qui  est  suscep- 
tible de  régulariré  : toutes  ces  choses  sont 
régularisables . 

Régularisant,  e,  adj.;  qui  régularise,  qui  donne 
de  la  régularité,  qui  rend  régulier  : des  ordres, 
régularisants  : un  travail  régularisant. 
Régularisme,  s.  ni.;  système  de  régularisation  ; 
ce  qui  présente  une  continuelle  action,  un 
continuel  ordre  du  régularité  : c'est  du  ré- 
gulatisme. 

Régulalif,  v»,  adj.;  qni  serti  régler. 
Réhabilitable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  réhabilité  : celle  personne  est  réhabi- 
litable : sa  mémoire  est  réhabilitable. 
Réhabilitant,  e,  adj.;  qui  réhabilite,  qui  cause 
la  réhabilitation  : cette  action,  celle  œuvre 
est  réhabilitante- 

Réhabilitatew,  ?.  m.;  f.,  trict;  celui,  celle  qui 
réhabilite. 

Rèhabitablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rélta- 
bité  , habité  de  nuuveau  : celte  maison  est 
rèhabitablc. 

Réhabitatiou,  s.  f.;  action  de  réhabiter;  état  ré- 
iiabité  : la  réliabilalion  de  cette  maison. 
Réhabité,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  habité  de 
nouveau  : celte  maison  est  rébabilée. 
Réhabittr,  y.  act.;  habiter  de  nouveau  : il  ré- 
liabite  dans  celle  maison. 

Rt’itabiiuable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réha- 
bitué, habitué  de  nouveau  a...: cette  personne 
est  réhabilitable  à soa  régime  de  vie,  à faire 
telle  chose. 

Réhabituant,  e,  adj.;  qui  réhabitue,  habitue  de 
nouveau  a.,.;  qui  rend,  ramène  les  habitudes  : 
cette  manière  de  vivre,  de  faire  est  réhabi- 
tuante. 

Rehachable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rrliaclié,  barbe  de  nouveau:  ces  viandea, 
ces  choses  sont  rehachablcs. 

Rchachcmtnl,  S.  m.;  action  de  rehacher;  état  re- 
haché: le  rchachemeu!  de  la  viande,  des  choses. 
Rehantable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  re- 
hanté,  hanté  de  nouveau  : ces  personnes,  ces 
arbres  sont  rrhaulablrs. 

Rehantrment,  s.  ai.;  action  derehanter;  état  re- 
liante : le  rehantement  des  personnes,  d«i  ar- 
bres, d'une  chose. 

Réharmoniable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être  ré 
harmonie,  barmoniéde  nouveau;  que  l'on  duil 
réhannonier,  bartnoiiier  de  nouveau:  cas  choses 
sont  réharmoniablci. 

Réltarmoniani,  e,  prrt.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac 
lion  de  réhirmonirr,  qui  rébarmunie,  remet 
en  harmonie;  qui  cause,  améaa  une  nouvelle 
harmonie  : celle  mesure  est  rébarmoniante  : 
ce  travail  est  réharmoniant. 
harmo  niatio» , S.  f.;  action  de  réhai  monier; 
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état  réharmonié  : la  réliarmouiation  : sg  ré 
luraio  niât  ion. 

Réharmonié,  s.  f.  ; harmonie  nouvelle  : leur  ré- 
harmonie. 

Réharmonié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  remis 
en  harmonie,  qui  a nue  harmonie  nouvelle  : 
res  rhosessont  rebarmoniées. 

Réhannonier,  v.  art.  et  pion  , se — , rétablir 
l'harmonie  entre  les  personnes,  les  eboses  ; 
remettre,  rentrer  en  harmonie;  donner,  pren- 
dre une  harmonie  nouvelle  : ces  personnes, 
ces  opérations  : rti  choses  se  rébarmonienl: 
réharmnnier  les  choses. 

Rcharmonisme,  i m,;  système  de  réharmonié. 

Réhasanlable,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être  ré- 
hasardé,  hasardé  de  nouveau,  re  que  l'on  ilnit 
tébasardrr  : celle  chose  est  ré  basai  d , Me . 

Ri  hasardant,  r,  adj.;  qui  réhasarde,  expose  de 
nouveau  au  hasard  : celte  personne  est  tou- 
jours réhasardante  : uno  hardiesse  réhasar- 
dante. 

Réhasarilemeal,  s.  m.;  action  de  réliaaarder , 
état  réhasardé  : ion  réhasardement  : le  réha- 
sardcmenl  d'une  chose. 

Rehaustab/e,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rehaussé,  haussé  d’avantage,  de  nouveau 
élevé  plus  haut  : celte  chose,  cetta  construc- 
tion est  rehaussable. 

Rehaussant,  e,  adj. g qui  rehausse,  donne  plna 
d'élévation  : cet  ajoutement  est  rehaussant. 

Réhonorable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  , mérite  être  réhonoré  , honoré  de  nou- 
veau : cette  personne  est  réhonorablc. 

Réhonorant , c , part.  pas.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  réhonorer  ; qui  réhonore,  rend  l'hon- 
neur, fait  réhonorer  : cette  action  est  réhono- 
rante. 

Réhonoré,  e,  part  pas.  et  adj.  ; qui  est  honoré 
de  nouveau  : cette  personne  est  réhonorée. 

Réhonorer,  y.  act.;  Itouorer  de  nouveau,  rendre 
l’estime  , porter  une  nouvelle  estime  : rého- 
norer une  personne. 

Réhmuiliable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réhu- 
nnlié  , qui  mérite  être  humilié  do  nouveau  , 
qui  est  exposé  à une  nouvelle  humiliation  : 
celte  personne  est  réliumiliable. 

Rébumiltant . e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  téliumilier  ; qui  rèfiumilic,  qui  cause, 
amène  une  nouvelle  humiliation  : cette  ac- 
tion, cette  paix  est  réhumiliante. 

R:  humiliation,  s.  f.  ; humiliation  nouvelle;  ac- 
tion de  réhumilkr;  état  réhumilié  : sa  rélm- 
roiliation. 

Réhtmilié,  e,  part.  pas.  et  adj.:  qai  a été,  qui 
est  rchumilié  , humilié  de  nouveau  : cette 
personne  est  réliumiliée.  \ 

Réhumilier,  v.  art.  ; humilier,  mortifier  de  nou- 
veau ; donner,  causer  une  nouvelle  confu- 
sion : réhumilier  une  personne. 

Reliuinilisme,  a.  in.  ; système  de  rékiimilialion  ; 
ce  qui  u’esl  qu'une  continuelle  rébumiliation  : 
c’est  du  réliumilisme. 
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Réimmolable,  adj.  des  2 g.:  qui  peut  Air*  réim- 
mole,  immolé  de  nouveau  , qui  est  exposé  à 
uue  réimmolalion  : celte  personne  est  réim- 
molable. 

Réimmolalio n,  s.  f.  ; immolation  nouvelle  ; ac- 
tion de  réimmoler;  état  réimmolé  : sa  réim- 
molalion ; c'est  une  réimmolalion. 

Réimmolé,  *,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  immolé 
de  nomveau  : celle  personne  est  réimmolée  : 
ce  peuple  est  réimmolé  à l'ambition  du 
prince. 

Reimmoler , ».  act.;  immoler  de  nouveau  : réim- 
moler une  personue  : réimmoler  un  peuple  à 
l'ambition  du  prince. 

Réhnrnoralisnble  , adj.  des  2 fg.  ; qui  peut  èlre 
réimmorali  , immoralisé  de  nouveau  : si 
vous  laisser  ce  jeune  liomme  fréquenter  ces 
dépravés,  il  sera  bientôt  réimmoralisable  et  il 
se  réimmoralisera  infailliblement. 

Réimmoralisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  im- 
moralisé de  nouveau  , qui  est  retombé  dans 
l'immoralité  : cet  liomme  est  réimmoralisé. 

Réimmoraliser,  »,  act.  et  pron.  se — ; immora- 
liser,  s’immoraliser  de  nouveau;  reprécipiter, 
retomber  dans  l'immoralité  ; réimmoraliser 
une  personne  : se  réimmoraliser. 

Réimmoralilé , s.  f.  ; immoralité  nouvelle  : sa 
réimmoralilé  : c'est  une  réimmoralilé. 

Réimpor table , adj.  des  2 g.;  qui  peut  èlre  , doit 
être  réimporté  , importé  de  nouveau  ; ces 
marchandises  , ces  denrées  sont  réimporta- 
bles. 

Réimportation  , s.  f.  ; imporlatation  nouvelle  ; 
action  de  réimporter;  état  réimporté  : une 
réimportation  de  marchandises  , de  denrées. 

Réhnportunable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  réimportuné,  importuuèjde  nouveau  ; 
celte  personne  est  réimportunablc. 

Réimporltmé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  im- 
portuné de  nouveau  : celte  personne  est  réim- 
porlunée. 

Réimportuner , v.  act.;  importuner  de  nouveau; 
réimportuner  une  personne. 

Réimpotable , adj.  ; ce  qui  peut  êlre  , doit  être 
réimpose, imposé  de  nouveau  : cette|obligalion, 
ce  devoir  , celte  charge  est  réimposa  hle.  Qui 
peut  être  assujéti  à payer  un  nouvel  impôt, 
contraint  11  le  payer  : celle  personne  , ce  pays 
est  réimposable. 

Réimprimable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réimprimé,  imprimé  de  nouveau  : cet  ou- 
vrage est  réimprimable. 

Réinculpable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  réinculpé  , inculpé  de  nouveau  : cette 
personne'est  réinculpable. 

Jtéinculpation,  s.  f ; inculpation  nouvelle  ; ac- 
tion de  réinculper  ; élal  réinculpé  ; sa  réin- 
culpalion. 

Réimulpé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  est  inculpé 
de  nouveau  ; celte  personne  est  réinculpée. 

J Uineulper,  ».  act.;  inculper  de  nouveau  ; réin- 
culper une  personne. 
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Réiufer  table , adj  des  2 g.  ; qui  peut  être  rêin- 
feclé,  infecté  de  nouveau,  qui  est  susceptible 
de  se  téiufecter  : ces  lieux  sont  réinfectable». 

Réinjectant , e , adj . ; qui  réinfecte , infecte  de 
nouveau  : ces  choses  sont  réinfectantes.  * 

Réinfectation,  s.  action  de  réinfecter  ; état  réin- 
fecté  : ra  réinfectation. 

Réinjhnisable , adj.  des  2 g.;  qni  peut  être,  doit 
être  , mérite  être  réinfimisé , iniimisé  de  nou- 
»eau  : celte  personne  est  réinfimisable. 

Rcinfimlsttnt,  e,  part.  pr.  et  adj.|;  qui  fait  l'ac- 
tion de  rcinftmiser . de  se  rcinlimiser  ; qui 
réinfimisé,  fait  retomber  dans  l'infimité  : votre 
conduite  est  réinfimisante. 

Réinjimisation,  s.  f.  ; action  de  réiufimiser;  état 
réinfimisé  : sa  réinlimisation. 

Réinfimisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  infimité 
de  nouveau  , qui  est  retombé  dans  l'infimité  : 
celte  personne  est  réinfimiséc. 

Réinftmiser,  v.  act.  et  pron.  se — ; infimiser,  s’in- 
fimiscr  de  nouveau  ; plonger,  retomber  dans 
l'infimité  : vous  impersévérez  dans  la  réforme 
de  vie  et  d'action  que  vous  vous  êtes  près  • 
crite,  aussi,  chaque  jour  vous  vous  réinfimisez  : 
cette  personne  se  réinfimisé. 

Réjnfimitme,  s.  m.  ; continuité  d'action  qui  réin- 
fimise  : c'est  du  reiofimisme. 

Riinflmitf,  s.  f.  -.'infimité  nouvelle  : sa  réinfimité. 

Rtinflttcnçablr,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réin- 
Duencé,  influencé'de  nouveau  ; cette  personne 
est  réinlluençablc. 

Réinfiitencé  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  in- 
fluencé de  nouveau  : cette  personne  est  réin- 
fluenrée. 

Réinjluencer,  v.  act.  ; influencer  de  nouveau  : 
réinlluencer  une  personne. 

Réinfréquentable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  réinfréquenté , iufréquenté  de  nou- 
veau ; ces  lieux  sont  réinfréqnentables. 

Réinfréqnentalion , s.  f.  ; action  de  rcinfréquen- 
ter  ; état  réinfréquenté  : sa  réiufrcquenla- 
tion. 

Réinfréquenté  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  in- 
fréqueuté  de  nouveau  : ces  personnes  sont 
réiufréqncntées  : ces  lieux  sont  réinfréquentés. 

Réinfréquenler,  v.  ad.;  infréquenter  de  nou- 
veau : réinfréquenler  des  personnes  , un 
lieu. 

Réinsérable,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être,  doit 
être  réinscié,  inséré  de  nouveau  : celte  nou- 
velle, ces  choses  sont  réinsérables  dans  le 
journal. 

Réinséré,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  inséré  de 
nouveau  ; ces  choses  sont  réinsérées  dans 
l'acte  , dans  le  journal. 

Réinsérer,  y.  act.;  insérer  de  nouveau  : réinsé- 
rer une  chose  dans  un  acte,  dans  un  journal. 

Réinsertion , s.  f.;  insertion  nquvelle  ; action  de 
réinsérer;  état  réinséré  : sa  réinsertion. 

Rcinslallable , ad.j  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réinstallé,  installé  de  nouveau,  que  l’on 
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doit  installer  do  nouveau  : cet  homme  est 
réimtallahle  dans  telle  fonction. 

Réinstituablc,  ad],  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  réinstitué,  iustitué  de  nouveau  : celte  fête 
est  réinstituablc. 

Réinstitué , e,  part.  pas.  et  adj . ; qui  est  institué 
de  nouveau  : cette  fêle  est  rèiuslituée. 

Réinstituer , v.  art.; instituer  de  nouveau  ; réin- 
stituer une  fête. 

Réinstitution  , s.  f.;  institution  nouvelle  ; action 
de  réinstituer  ce  qui  avait  déj!l  été  institué; 
état  réinstitué:  sa  réinstitulion. 

Réintégrabilité,  a.  f ; état , qualité  de  ce  qui  est 
réintégra  Me  : sa  réintégrabilité. 

Réintégrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réintégré  : cette  personue  est  réintégra  - 
blc  dans  scs  biens,  dans  ses  fonctions. 

Réinterrogeable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  réinterrogé , interrogé  de  nouveau  : 
cette  personne  est  réinterrograble. 

Réinvesti,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  investi 
de  nouveau  ; qui  est  de  nouveau  cuvironné , 
cerné  : cette  place  est  réinvestie. 

Ré investir , v.  act.  ; investir  de  nouveau  ; recom- 
mencer d'environner,  de  cerner  : réinvestir 
une  place. 

Réinveslissable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  réinvesti , investi  de  nouveau  : cette  ville, 
celte  place  est  réinvcstissable. 

Réinvestissemenl , s.  ni.;  nouvel  investissement; 
action  de  réinvestir  ; état  réinvesti  : son  réin* 
vestissement. 

Réin  vitalité,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  , doit 
être  réinvité,  invité  de  nouveau  : cette  per- 
sonne est  réinvitable. 

Réinvitation,  s.  f.;  invitation  nouvelle;  action 
de  réinviter  ; état  réinvité  . sa  rcinvitation. 

Réinvocable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être , doit 
être  réinvoque,  invoqué  de  nouveau  : ce  se- 
cours, celte  loi  est  réinvocable. 

Réinvocation , s.  f.;  invocation  nonvelle  ; action 
de  réinvoquer  ; état  réinvoqué  : la  réinvoca- 
tion d’un  secours , d'une  loi. 

Réinvoqué , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est , qui  a 
été  invoqué  de  nouveau  : cette  loi  fut  réin- 
voquée : ce  secours  fut  réinvoqué. 

Réinvoquer,  v.  act.;  invoquer  de  nouveau,  re- 
commencer d'invoquer  : réinvoquer  une  loi , 
un  secourt. 

Riirrilabtc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réirri- 
lé,  qui  est  susceptible  de  s’irriter  de  nouveau  : 
celte  personne  est  réirritable. 

Réirritant , a,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’action 
de  réimter,  de  se  léirriter  ; qui  réirrite,  qui 
occasionne  une  réirritalion  : sa  conduite  est 
réirrilante. 

Réirritatif,  ve,  adj.;  qui  cause,  produit  une  réir- 
ritalion , qui  est  de  la  réirritalion  , qui  la 
marque  : ses  improerdés  sont  réirritatifs  : 
une  réirrilalive  animosité. 

Réirritation,  s.  f.;  irritatiou  nouvelle;  action  de 
réirriter  ; état  réirrilé  : sa  réirritation. 


Réirritat  'n  tmcht , adv.;  d’une  manière  réirrila- 
tive  ; par.  avec  réirritalion  : vous  le  punissez 
réirritalivement. 

Réirrilé  , c. , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  Irrité  de 
nouveau  : celte  personne  est  réirritée. 

Réirriter,  v.  act.  et  pr.,  se  — ; irriter,  s’irriter 
de  nouveau  : réirriter  une  personne  : si  on 
doit  éviter  d’irriter  les  personnes  , on  doit 
bien  plus  éviter  de  les  réin  lier  après  la  ré- 
conciliation ; car,  si  on  les  réirrilé,  on  ferme 
leur  coeur  et  on  se  les  aliène  pour  toujours. 

Réitérable,  adj.  des  2 gen.;  qui  peut  être  , doit 
être  réitéré  : cet  ordre  est  réitérable. 

Réitérémcni , adv.;  d’une  manière  réitérée, avec 
réitération. 

Réitirieme,  s.  m.;  système  de  réitération;  ce 
qui  est  une  continuelle  réitération  ; c'est  du 
réitérisme. 

Rtjaillissable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  rejaillir, 
qui  est  susceptible  de  rejaillir  : des  eaux  re- 
jaillissables.  Au  fig.tqui  peut  retomber  sur,..: 
la  gloire  et  la  honte  des  pères  est  rejaillissa- 
ble sur  les  eufauts. 

Rejaillissant , r,  adj.;  qui  rejaillit;  des  eaux  re- 
jaillissantes. Au  Gg.  ; qui  retombe  sur...  : le 
sang  des  victimes  innocentes  que  les  princes 
sacrifient  à leur  ambition  est  toujours  rejail- 
lissante sur  eux  ou  leurs  fils. 

Rejetant,  e , adj  ; qui  rejette:  il  est  sorti  de 
l'urne  un  vote  rejetant. 

Rejetonnable , adj.  des  2 g.;  qni  peut  rejeton- 
ncr,  donner  des  rejetons  : cette  plante  est  rc- 
jctonnable. 

Rejetonnement , s.  m ; action  de  rejelonner; 
élatrejetonner  : le  rejetonnement  d'une  plante, 
d'un  arbre. 

Rejettement,  s.  m.;  action  de  rejeter;  état  re- 
jeté, repoussé  : le  rejettement  des  person- 
nes. • 

Rejoignable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rejoint, 
que  l'on  doit  rejoindre  : ces  parties,  ces  per- 
sonnes sont  rejoignables. 

Rejoignant,  e,  adj.;  (|ui  rejoint,  qui  sert  il  réu- 
nir  des  parties  , séparées  : un  ligament  bien 
rejoignant. 

Rejoignemenl , s.  m.  ; action  de  rejoindre;  état 
rejoint  : le  rejoignemenl  des  parties  séparées, 
des  personnes. 

Rejoinloyable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  a besoin  d'être  rejoinloyé  : ce  mur  est 
rejoinloyable. 

Rejouable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  rejoué, 
joué  de  nouveau  : ce  jeu  est  rejouable  : ces 
choses  sont  rejouables. 

Rejouemeni , s.  m.  ; action  (le  rejouer  ; état  re- 
joué : le  rejouemeni  d’un  jeu  , d'une  pièce, 

des  choses. 

Rijouissabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rejoui, 
qu'il  est  possible  de  réjouir,  à qui  on  peut  don- 
nrr  , procurer  de  la  joie  : cette  personne  est 
réjouissable. 

Réjouissement , s.  m.  , état  dans  lequel  on  est 
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quand  on  éprouve  de  la  joie  : son  réjouiüe- 
nient.  Action  de  réjouir,  de  se  réjouir:  les 
rcjouiasements  du  libertinage,  de  la  débauche 
ne  constituent  jamais  les  vrais  joies  du  cœur. 
Rejurable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
rrjuré,  juré  de  nouveau  par  serment , sur  la 
foi,  sur  l'honneur  : cette  chose  est  rejurable. 
■jurant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  rejurer  ; celui,  celle  qui  rejure.  Pubs.  : les 
r<  jurants. 

Rejiiratiou,  s.  f.;  action  de  rejurcr  : la  rejtralion 
de  la  liai,  do  la  fidélité. 

Rejurement,  s.  m.;  le  rejurement  en  jnslice. 
Rrjuré,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  juré  de 
nouveau  : celte  chose  est  rejuréc  : la  foi  , la 
fidélité  rejurée. 

Rejurcr , v.  act.  ; jurer  de  nouveau,  promettre, 
*"  s’obliger  de  nouveau  par  serment  : rcjtirer 
une  chose,  la  foi,  la  fidélité. 

Rr  justifiable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  rejns- 
lilié  , justifié  de  nouveau  : celte  personne  est 
ri  justifiable. 

Rejiulification,  s.  F.;  justification  nouvelle;  ac- 
tion de  rejustifier,  de  se  rejnstificr;  état  rejus- 
tifié : sa  rcjuslification. 

R, justifie,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  justifié 
de  nouveau  : cette  personne  est  rejustiliée  : il 
s’est  rejustifié. 

Rejustifier  , v.  act.  et  pr.  , se  — ; justifier,  se 
justifier  de  nouveau  ; établir  une  nouvelle 
justification  : rejustifier  une  petsonne  : se 
lejustifier. 

R eUichable,  adj  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  relâché  , qui  est  susceptible  de  se  relâ- 

• elier  : relie  personne  est  relâcltable. 

Relatif  able , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 

être  relancé , lancé  de  nouveau  : cette  chose 
‘ est  relançable.  Qu’il  est  facile  de  repousser  : 

' l'ennemi  est  relançablc  dans  son  camp  , dans 
ses  forts.  A qui  on  doit* répondre  hautainc- 
ment , dire  des  choses  sèches , sévères  : rette 
’ personne  est  relançablc. 

Relancement,  s.  ni.;  action  de  relancer;  état 
relancé  : son  relanccmeut. 

Rt'largitsable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  élto  rélargi  : celte  chose  est  ré- 
largissabte. 

Rtlatable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
relaté  : ces  faits,  ces  réponses  soûl  relulables 
dans  le  procès-verbal. 

Jtelataiion,  s.  f.;  action  de  relater;  état  relaté  : 
la  relalnlion  des  faits,  des  réponses. 
Rclnitable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  refalté  : cette  paroi,  ce  pignon,  ce  com- 
ble est  relaltable. 

Kelallement,  s.  m.  ; action  de  relatler;  état  re- 
latlc  : le  rclallemen!  d’une  paroi , d’uu  f ignon, 
d'un  comble. 

Redevable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  relevé, 
que  l'on  doit  relever:  cette  chose  est  relcvablc  : 

* ce  plancher  est  relevable. 

Rélévation,  s.  f ; élévation  nouvelle;  action  Je 
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relever  ; étal  relevé  : la  rélévation  d’un  com- 
ble, d’une  toiture  , d'une  construeliou , d'un 
édifice  : sa  rélévation. 

Reliable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  relié  : ces 
livres  sont  reliahles.  Que  l'on  doit  lier  de 
nouveau  : ces  choses  sont  leiiables. 

Reliement,  s.  m.;  action  de  relier;  état  relié  : le 
relieincnl  des  gerbes  , des  bottes  de  foin,  des 
choses  déliées. 

Religiomanie,  i.  f.  ; manie  de  religion,  attache- 
ment scrupuleux  et  par  manie  aux  prescrip- 
tions de  la  religion  : sa  religiotnanic. 

Rcligiomanique  , adj.  des  2 g.  ; de  religiomanie, 
qui  est , qui  lient  de  la  religiomanie  : des  de- 
voirs, des  habitudes  religiomaniques. 

Religinmaniquement , adv.  ; d’une  manière  reli- 
giomanique,  par,  avec  religiomanie. 

Religiomanisme  , s.  m.  ; habitude,  système  de 
religiomanie  , sou  vice  . c'est  du  religioma- 
nisme. 

Religioualisme,  s.  m.,  système  de  religion,  reli- 
gieux : le  religionalisme  des  différents  peuples. 

Rtligionicidanl , e,  part.  pr.  et  adj.  , qui  fait 
l'action  de  rcligiouicider  ; qui  reügiouicide, 
qui  tend  à détruire  , à renverser  la  religion  : 
des  écrits,  des  discours  : des  actes  religionici- 
dan's  : des  lois  rehgionicidanlcs.  Se  prend 
aussi  substantivem.  : les  religionicidanl*. 

Rcligionicidation,  g.  f.;  actiun  de  rcligionicider  : 
votre  rcligionicidation.  destruction,  renverse- 
ment do  la  religion  : la  rcligionicidation  des 
écrivains,  de  la  loi. 

Rcligionicide,  s.  des  2 g.  ; celui,  celle  qui  porte 
atteinte  à la  religion  , qui  cherche  à déduire, 
à renverser  la  religiun  : vous  êtes  un  religio 
nicide  : les  rcligionicide*  de*  fTOï,  du  siècle. 
Adj.  des  2 g.  ; qui  est  destructif  de  la  reli- 
gion : des  principes  religiunicides. 

Rcligionicider,  v.  n.  ; attenter  à la  religion, 
chercher  à renverser,  à détruire  la  religion  , 
propager  le  religiouictdisme  : vous  religioui- 
cidez. 

Religionicidisme,  s.  m.  ; système  rcligionicide  , 
des  religionirides. 

Rtligiannable  , udJj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
religionné,  attache  â la  religion , i une  reli- 
gion : il  est  religiounable. 

Religionnant,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  religionner,  de  se  religionner;  qui 
soumet,  attache  à la  religion,  à line  religiou  : 
des  principes  religiounauts  ; des  convictions 
rcligionnantci. 

Religionné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  soumis, 
attaché  à la , à une  religion  , qui  a dans  io 
cœur  un  sentiment  religieux  : celle  personne 
est  religioiuiéc  : ce  peuple  est  religionné. 

Re/igionnenint , s.  m.  ; action  de  religionner; 
état  religionné  : son  religicimrment. 

Religionner,  v.  act.  et  pr.  se—  ; soumettre  , *e 
soumettre,  attacher,  s attacher  à une  religion; 
imposer  une  rel.gion  ; donner,  prendre,  adop- 
ter une  religion,  un  sentiment  religieux  : re- 
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ligionucr  l"homme , un  peuple  : quand  les 
hommes «e'rcligionneront  par  la  raison,  par  le 
jugement,  par  la  conviction,  et  «"outreront  en 
rien  le  sentiment  religieux;  la  religion  sera 
une  belle  duction  du  cœur  et  l'homme  ne  sor- 
tira point  de  l'action  de  bien  , et  la  religion 
encore  sera  pour  l’homme  une  consolalioo, 
uue  aide  de  résignation  raisonnée  dans  le 
malheur.  Blais  si  les  hommes  sont  rcligionnés 
par  l'astuce  ou  la  f iree  ; il  ne  seront  qu’hy- 
pocrites et  barbares  fanatiques  , et  la  religion 
ne  sera  plus  qu'un  moyen  de  domination  , 
qu’une  sanglante  tyrannie  et  un  tléau  pour  les 
peuples. 

Relivrable , adj.  des  2 {j.  ; qui  peut  être,  doit 
être  relivré,  livré  de  nouveau  : ces  marchan- 
dises sont  relivrables. 

Rtlivraisan , s.  f.  ; livraison  nouvelle;  action  de 
relivrer  ; état  relivré  ; la  relivraison  des  mar- 
chandises. 

Relivré,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été  , qui  est 
livré  de  nouveau  : ces  marchandises  furent 
relivrées. 

Rtii'irer,\.  acl.;  livrer  de  nouveau,  recommen- 
cer une  livraison  relivrer  des  marchandises. 

Relouable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  reloué , 
loué  de  nouveau  à quelqu’un  ; cette  maison, 
ce  bien  est  relotiablc. 

Relouangeable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 
doit  être  , mérite  être  relouante  , louangé  de 
nom-eau  : cette  personne  est  relouangeable. 

Rclouangé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  lonangé 
de  nouveau  : cette  personne  est  relonangée. 

lielouanger,  v.  act.  ; louanger  de  nouveau  : re- 
louanger  une  personne. 

Relouvoiement’,  s.  m.  ; action  de  relouvoyer  : 
son  relouvoiement  ne  le  conduit  b rien. 

Relouvoyer , v.  n.  ; louvoyer  de  nouveau  : vous 

relouvoyec. 

Reiudicité,  s f ; nouvelle  lucidité  ; état,  qualité 
de  ce  qui  présente  une  lucidité  nouvelle  : sa 
rclueidité  : la  rclucidité  de  ses  raisonnements. 

Reluisable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  reluire,  que 
l'on  peut  faire  reluire  : rette  chose  est  relui- 
aable. 

Remûchable  , adj . des  2 g.  ; qui  peut  être , doit 
être  remâché  , mâché  de  nouveau  ; ces  ali- 
ments sont  remâcbables.  Au  lig  et  fam.;  que 
Ton  doit  repasser  de  nouveau  dans  son  es- 
prit : ces  chose*  sont  remâcbables. 

Remaçnruiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  remaçonnè,  maçonné  de  nouveau  : ce 
mur  est  remaçonnable. 

Rerr.açonnement,  s.  m.  ; action  do  rcmaçonner  ; 
état  rcinaçoiié . : le  remaçonoem.-nt  de  ce 
mur.  • 

Rrmandobit,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
étie  romande,  que  l’on  doit  mander  de  nou- 
veau : eetlc  personne  est  remnndable. 

Remandement  , s.  m.  ; action  de  reinaoder;  état 
remamler  : son  remaniement. 

lUmnninhle  , <nlj.  des  2 g : qui  peut  être  ; doit 
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être  remanié,  manié  de  nouveau  : celle  chose 
est  rcmaniable. 

Rcmarchaniable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être , 
doit  rcmarcliandé  , marchandé  de  nouveau  : 
cette  chose  est  rcmarchandable. 

Remarinble , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  'remarié,  marié  de  nouveau  : cette  per- 
sonne est  remariable. 

Remastieable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  remastiqué , mastiqué  de  nouveau  : ccs 
croisées  sont  remaslicables. 

Remastication,  s.  f.;  action  de  rcmastiqiier  ; état 
remastique  : la  remastication  des  croisées. 

Remédiant , e,  adj.  qui  remédie  : c'est  un  moyen 
remédiant. 

Itemddiatif.  ce,  adj.;  de  remédiation  , qui  est  de 
la  remédiation  , qui  la  marque  , qui  est  prin- 
cipe , activité  de  rcmédiation  , qui  apporte 
remède. 

Remédiatinn,  s.  f.  ; action  de  remédier,  de  por- 
ter remède  ; état  remédie. 

Remédialivemem,  adv  ; d’nne  manière  remédia- 
lise  : agir  rcmédiativeinent. 

Reméditable  , adj.  drs  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  rcmédité  , médité  de  nouveau  : cette  af- 
faire, ce  projet  est  remédilable. 

Reméditation , s.  f.;  méditation  nouvelle;  action 
de  reméditer  ; état  remédité  : la  reoicdilatioq 
d'une  affaire,  d’un  projet. 

Remédité  , e , part.  pas.  et  adj.  , qui  est  , qui  q 
été  médité  de  nouveau  : cette  affaire  fut  re- 
méditée : ce  projet  est  remédité. 

Reméditer , v.  acl  ; méditer  de  nouveau  : remé- 
diter une  affaire,  un  projet. 

Remèfaire,  r,  n.;  re  faire  mal  , rentrer  dans  le 
méfait,  s’y  livrer  : vous  rcméfailcs. 

Reméfait,  s.  m.  ; nouveau  méfait. 

Remélable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rcinêlè,  mêlé  de  nouveau  : ces  choses 
sont  rcmélables. 

Remuement,  s.  ni.;  action  de  reméjer;  état  re- 
mêlé : le  rcmèlement  des  choses. 

Remerciabie,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  remercié^:  cette  personne  est  remerciable  : 

Remesttrable,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  être,  doit 
être  femcinré  : res  choses  sont  remesura- 
bles. 

Uemeltable,  adj.  des  2 g ; qui  petit  être  remis  : 
ce  membre  est  remetlable.  Que  l'on  doit  re- 
mettre : ees  choses  sont  remetlables. 

Rémlxlibilité,  e,  part.  pas.  et  a-lj qui  est  ren- 
du réniissdile,  pardonnable,  graciable  : ce 
fautes  sont  rémissïbilisés. 

Rémissibiliser,  v,  «cl.;  rendre  rémisaible  , pa> 
dnninhlr,  graciable  ; rémissibiliser  les  péché 
les  fautes. 

Rémitxibilité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  < 
rémissible 

Rémittence,  s.  f.;  état,  qualité  de  re  qui  ■ 
rémittent;  diminution,  relâchement  : la  rém 
tener  de  la  lièvre,  du  pouls, 

Rem^tidavisalion,  s.  f -,  moildanisatioa  nostve 
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action  de  remondaniscr,  de  se  remondaniscr  ; 
élit  remondanisé  : sa  remondanisation. 

Remondanisé,  é,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rede- 
venu mondain,  qui  est  rentré  dans  le  monde, 
qui  a repris  le  monde  : eeite  personne  est  rc- 
mondanisée 

Remondaniscr , v.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre, 
rédevenir  de  nouveau  mondain  , rentrer  dans 
la  monde,  reprendre  le  monde  : celte  per- 
sonne se  remoudanise. 

Rtmontable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  remonté  : cette  chose  est  remontablc. 

Remontrable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être, 
doit  être  remontré  ; ces  inconvénients  sont 
remontrables. 

Remouillable,  adj.  des  3 g.;  qui , ce  qui  peut 
être,  doit  être  remouillé,  mouillé  de  nouveau  : 
ccs  choses  sont  rcmouillablcs. 

Remouillage,  s.  f.;  action  de  remouiller,  état 
remouillé  : le  remouillage  d’une  chose. 

' Remouiitement,  subst.  raasc.;  même  significa- 
tion que  remoillage. 

Rémoulable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rémoulu  de  nouveau  : ces  couteaux,  ces  ci- 
seaux sont  rémoulahles. 

Rcm/darable,  adj:  des  2 g.  ; qui , ce  qui  peut 
être,  doit  être  remplacé  : celte  personne,  cette 
chose  est  rrmplaçable. 

Remptiablc,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être  remplie  : cette  chose  est  rempliable. 

Rtmplissable,  adj.  des  S g.:  qui  peut  être,  doit 
être  rempli  : ces  devoirs  sont  remplissages  : 
on  ne  doit  Imposer  aux  personnes  que  des 
devoirs  rcmplissables  : si  vous  ne  remplissez 
vos  devoirs  covers  les  autres,  qui  que  ce  soit 
n’en  trouvera  de  remplissables  envers  vous. 

Remplissement,  s.  m.;  action  de  remplir,  d'ac- 
complir ; état  rempli  : un  remplissemcnl  de 
devoirs.  On  dit  : un  remplissage  de  ton- 
neaux. 

Remplumablt,  adj.  des  2 g ; qui  peut  se  rem- 
plumer : cet  homme  est  remplumablc. 

Remplumement,  s.  m.;  état  remplumé  : son 
rcmplumement. 

Remportablc,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être, 
doit  être  remponé  : cette  chose  est  rempor- 
table.  Ce  qu’il  est  possible  de  remporter  : 
eette  victoire  est  rcmportablc. 

Remportaient,  s.  m.;  action  de  remporter  ; état 
remporté  : le  remportemenl  d’une  chose. 

Remuable,  adj.  des  2 g.:  que  l'on  peut  remuer  : 
celle  chose  est  remuable,  que  l’on  peut  émou- 
voir : cette  personne  est  remuable. 

Remuant,  e,  adj.;  qui  remue,  qui  cause  de  l'éuio- 
tion  : â cette  occasion,  il  y eut  dans  la  mai- 
son une  scène  fort  remuante. 

Remultipliable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  etre  rc 
multiplié,  multiplié  de  nouveau,  qui  est  sus- 
ceptible de  se  remutliplier  : ces  espèces  sont 
remullipliables. 

Remultiplication,  s.  f.;  multiplication  nouvelle  ; 
action  de  remulliplier,  état  remulliplié  : leur 


multiplication  : la  multiplication  des  choses. 

Rcmultiplié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  multi- 
plié de  nouveau  : ccs  espèces  sont  remulti- 
pliées. 

Remulliplier,  v.  act.  et  pr.,  se — ; multiplier , se 
multiplier  de  nouveau  : remulliplier  les  cho- 
ses : ces  especes  remultiplient , se  remulti- 
plient. 

Remultiplicisme,  s.  masc.  ; système  de  multi- 
plication. 

Rénumérisme,  subst.  masc.  ; système  de  rénu- 
mération, 

Remutelable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  remuselé,  muselé  de  nouveau  : il  est  re- 
muselable. 

Rtmutellement,  s.  m.;  action  de  remuseler;  état 
remuselé:  son  remusellement. 

R enaissablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  renaître, 
qui  est  susceptible,  de  renaître  : ces  troubles, 
ces  divisions  sont  renaissables. 

Renationalisable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  rcnationalisé,  rendu  de  nouveau 
national  : cet  intérêt,  ce  droit  est  renalionali- 
sable, 

Renationalisation,  s.  f.;  nationalisation  nou- 
velle ; action  de  rénal  ionaliser  ; état  reuatio- 
nalisé  : sa  ^nationalisation. 

Renationalisé  , e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  est  na- 
tionalisé de  nouveau  : cet  intérêt,  ce  droit  est 
re  nationalisé. 

Renalionaliser  , v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre, 
redevenir  de  nouveau  national  ; faire  rentrer , 
rentrer  de  nouveau  dans  la  nationalité. 

Renalionalisme , s.  masc.  ; système  do  renatio- 
nalisation j 

Rcnchérissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ren- 
dhéri,  qui  es1  susceptible  de  renchérir,  d'aug- 
menter de  prix. 

Renchérissant,  e.  adj  ; qui  renchérit,  qui  aug- 
mente de  prix  '•  ces  marchandises,  ces  den- 
rées sout  renchérissantes.  Qni  fait  renchérir, 
qui  cause  un  renchérissement  : la  rareté  des 
choses  est  toujours  renchérissantes. 

Rcncontrablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ren- 
contré, qu'il  est  facile  de  rencontrer  : celte 
personne  estreocoutrable  : il  est  renconlrable. 

Résiliable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
tendu  : cette  chose  est  reudable. 

Rondeur,  s,  m.;  f.  se;  celui , celle  qui  rend 
exactement,  qui  aime  à rendre. 

Rendurcissabte,  adj.  des  2 g.;  qui  est  suscepti- 
ble de  rendurcir,  de  devenir  plus  dur  : celle 
choses  est  rendurrissable.. 

Rcndurci&sant,  e.  adj.;  qui  rendurcit,  rend  plus 
dur  ; ce  moyen  est  rendurcissanl. 

Bcncttoijable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  nettoyé  de  nouveau  : celte  chambre, 
celte  chose  est  reucttoyable. 

Renfniiatle,  odj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  reufailé  : celte  maison  est  renfailable. 

Rcnjermable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  renfermé  ; ccs  choses  tout  renlermablcs. 
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UtufeiMcmtHl, s. ai.;  aeùuu  <1«  mifcrmer  ; eut 
renfermé  : le  renfermement  du  paiu,  de  lj 
viaude,  des  choses. 

Renflable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  se  rentier, 
augmenter  de  volume  : ces  pois,  eus  haricots 
sont  rcnflables. 

Renflement,  s.  m.;  action  de  renfler  ; étal  renflé: 
le  renflement  des  pois,  des  haricot».  Au  fig.: 
le  renflement  d'une  somme. 

Ren/onçable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  renfoncé  : ces  tonneaux  sont  reuton- 
çables. 

Rcnjorçabte,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit 
cire  renforcé,  rendu  plus  fort. 

ticnivelable,  adj.  des  2 g,  ; qui  peut  être,  duit 
être  renivelé,  nivelé  de  nouveau. 

Renoirciuable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 

„ doit  être,  reuoirci , qui  est  susceptible  du  re- 
uoircir  ; celle  chose  est  reuoircissable. 

Reniammenl,  adv.  ; d'uue  wautete  reniante,  en 
reniant. 

Reniant,  e,  adj.  ; qui  renie,  qui  présente  une 
reoiation  : reniante  déclaration  : des  discours, 
des  actes  reoianls.  Subsl.,  les  reniants. 

Rtuiaieur,  i,  m.,  I.  truc;  celui,  celle  qui  reuie: 
c’est  un  reniateur, 

Reniaiion,  s.  f. ; action  de  renier;  état  renié  : 
on  connail  toutes  vos  sensations. 

Rcnisme,  s.  m.;  système  de  reniaiion. 

Reuommable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  renommé,  qu'il  est  utile , nécessaire  de 
renommer  : cet  homme  est  reuummable  à 
telle  function 

Renomminaiiuu,  s.  f.  ; action  de  renommer;  étal 
renommé  : sa  renommiuatioo  : une  reuoiumi- 
nation. 

Renomminitmc,  a,  m.  ; système  de  reoommiua- 
tion. 

litnançabU,  adj.  des  2 g.;  à qui,  ce  à quoi  on 
peut,  on  doit  renoncer  : celte  succession  est 
renouvable . 

Raiouciatif,  ve,  adj.;  de  renonciation,  qui  est 
de  la  rcnuucialiou,  qui  la  marque,  l’exprime, 

i qui  coulienl  eue  renonciation  . un  acte  rc- 
uonciatif. 

Renoneiativcment,  adv.;  d'une  mautère  teiiun- 
ciatiie;  par,  avac  renonciation. 

Renoua  bit,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  renoué, 
noué  uns  seconde  fois  : celle  chose  est  re- 
nouable.  Au  lig.  : cette  parue  est  lenouable 

Remuement,  s.  m.  ; action  de  renoyer;  état  re- 
neyé  : le  reuoiemrui  d’une  chosa,  d’on  ter- 
rein,  d'une  propriété/ 

Rtnoyablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rénové, 
noyé  de  nouveau  : ce  trrrein,  cette  propriété 
est  rcoojable 

Rentable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
rentré  : ces  choses  sont  renlrables. 

RttUrtùtaHc,  adj.  d.s  3 g.)  qui  peut  cire,  doit 
être  reutraité;  daas  quoi  un  peut,  un  duit  taire 
une  rentrant'. 
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Rentrait»,  ».  f.;  ouvrage  4 l’aiguille,  par  le 
moyen  duquel  sans  mettre  une  pièce,  on  bou- 
che un  trou,  on  répare  un  accroc  avec  du  fil 
seulement  : belle  rentraite,  rentraite  bien  faite 
qui  rend  le  raccomodage  inappercevable. 

Rentrait é,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a une  renlrai- 
le,  dont  les  trous  sont  bouchés , les  accrocs 
réparés  par  une  rentraite  sans  que  la  couture 
paraisse. 

Remtr aitement,  ».  m.;  action  de  rentrailer  ; état 
rentraité  : le  renlraitement  d’un  fond  de  cu- 
lote. 

Rentraiier , v.  act.  ; faire  une,  des  renlraites; 
réparer,  raccomoder  par  le  moyen  de  la  ren- 
traite en  sorte  que  la  coulure  ne  paraisse  pas  : 
rentrailer  un  fond  de  Culotte. 

Renlraittur,  >.  m , f.  te;  celui,  celle  qui  fait  des 
renlraites  : une  bonne  rentraiteuse. 

Remnrjeabte,  adj.  des  2 g | qui  peut  être  re- 
nuagé.  nuage  de  nouveau  : sa  vie,  son  exis- 
tence est  renuageable  : le  oicl  est  rcnusgeable. 

Rennayeant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac 
lion  de  rennager,  de  ic  renuager;  qui  renuage, 
qui  cause,  ramène  de  nouveau  nuages  : il  y 
a dans  ce  ménage  un  désaccord  reuuageant. 

Reuuayt,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  de  nou- 
veau couvert  de  nuage,  qui  est  nuagé  de  nou- 
veau : le  ciel  est  renoagé  : son  existence  est 
renuagée. 

Renuayement,  s.  m.  ; état  icnuagé  : le  rcmiage- 
ment  du  ciel,  de  l’existence. 

Renuager,  »,  act.  et  pr.,  se — ; rennager,  se  re- 
uuager  de  nouveau  : renuager  l'existence  : le 
ciel  se  renuage. 

R (immuable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  renuancé,  4 quoi  on  duit  donner  une  an- 
tre nuance,  une  nouvelle  nuance  : cette  étoffe 
est  reuuançable. 

Renuancé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  nuancé 
de  nouveau  , qui  a une  antre  nuauee , une 
nouvelle  nuance  : celte  étoffe  est  renuancée. 

Renuaneer,  ».  act.;  nuancer  de  nouveau,  donner 
une  autre  nuance,  une  nouvelle  nuance  : re- 
nuaneer une  étoffe. 

Renarre,  ».  o.;  nuire  de  nouveau  : von*  me  re- 
imisei. 

R (nuisible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  de  nou- 
veau nuisible  : cela  m'est  renuisible. 

Rennitijiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
êlrc  rennttMlé,  nullifié  de  nouveau  : celte 
chose  est  renullitiable. 

Rtnuilificatien.  s.  f.  ; action  de  renullilier  ; état 
renullifié  : sa  renullification. 

Renultifié,  e,  adj.;  qui  eat  nullifié  de  nouveau  : 
cette  chose  est  renollifiée. 

RemtUifier,  ».  acl.;  nullifierde  nouveau  : renul- 
lilier  une  chose. 

Rénumérabla,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rénu- 
tnère , que  l'on  doit  réflumérer  : ces  pertes, 
ces  profils  sont  rénumé  râbles 

R,  numérateur , ».  ro  , f.  trfee;  celui,  celle  qui  ré- 
numere , opère  une  rèuumération.  Plusieurs 
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disent  en  écrivant  : un  prix  rénuméralenr.  11 
est  mieux  de  dire  : un  prix  rénumératif,  par 
le  principe  (pie  l'on  doit  toujours  ou  auiam 
(pic  possible  du  moins,  distinguer  l'action  des 
personnes  de  celle  des  choses. 

Rémunérai  /,  ne,  adj.  ; qui  est  de  la  rémunéra - 
lion,  qui  la  marque,  la  concerne,  qui  rénu- 
suère,  établit  une  rénumératKio,  qui  repose 
sur  une  rémunération, qui  indemnise  par  sniie 
de  rénuniération  : calcul  rénumératif,  prix 
rénumératif. 

Rémunération,  s.  f.  ; action  de  rénumérer;  état 
rénuraérc;  calcul  des  ensembles  de  dépenses, 
de  frais,  de  perles,  de  produits  : une  exacte 
renumération. 

Rénwnêralivcmenl,  adv. ; d'une  manière  rénumé- 
ralive,  par  la  rénuiuération,  arec  rémunéra  - 

tiou. 

Rènnmiré,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  calculé 
dans  tous  ses  ensembles  pour  arriver  à cou- 
vrir des  perles,  6 établir,  à fixer  un  profil, 
une  iode  limité. 

Rénumérer,  v,  act.;  calculer  tons  les  ensembles 
de  dépenici,  de  frais,  de  produits  d’une  en- 
treprise, d'une  opération  alin  de  les  balancer 
pour  compenser,  couvrir,  des  pertes,  pour 
parvenir  à établir,  à fixer  un  profit,  une  in- 
demnité. 

Rénuméritmc,  s.  in.;  système  de  rénumératiou. 

Renumerotable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être, 
doit  être  lenumérolc,  numéroté  de  nouveau  ; 
ces  ballots , ces  cartons , ces  marchandises 
sont  riuiumérotables. 

Renumérolage,  s.  m.  ; action  de  renuméroter; 
étal  renuméroté  ; le  renumérolage  des  ballots, 
des  cartons,  des  maicliandises. 

Renuméroté,  r,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  numé- 
roté de  nouveau  : ers  ballots  août  renuméro- 
tés : ces  marchandises,  ces  maisons,  ces  cho- 
ses sont  renumérotées. 

Renuméroter,  v.  act.;  numéroter  de  nouveau  : 
ici, unit  roter  des  ballots,  des  marchandises, 
les  maisons. 

Rciioei table,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  renver 
sé.  qui  est  susceptible  de  rensersement  : celte 
chose,  son  esprit  est  renversable  : le  gouver- 
nement est  renversable. 

Renversant,  e,  adj.  ; qui  renverse,  qui  cause, 
ameue  un  icnversemcnt:  un  mouvement  ren- 
versant, mie  révolution  renversante. 

Renversisme,  s.  ni.  ; système  de  renversement, 
tout  ce  qui  tend  à renverser  : le  renversisme 
des  partis  opposés. 

Reuvtdahle,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ronvidé. 
T.  de  fil.ttuie  : le  fi),  ce  fil  est  renvidablc. 

Reuvidage,  s.  ni.;  I.  de  filature;  action  de  ren- 
vider;  étal  renvidé  : le  renvidage  du  fil. 

Renvoyable,  adj.  des  2 g.,  qui  peut  être,  doit 
être  renvoyé,  chassé,  refusé  ; ces  personnes, 
ces  choses  sont  renvoyablcs.  qui  peut  être  re~ 
«w  à un  autre  temps;  cette  a liane  est  renvoya- 
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Renvoyeur , s.  m ; f.  te;  celui,  celle  qui  renvoie: 
un  renvoyeur  de  boules. 

Réobéir,  v.  n.  ; obéir  de  nouveau  : réobéir  A 
quelqu'un  ; vous  lui  réobéirez. 

Ile  obéit  tance,  ».  f.;  obéissance  nouvelle;  action 
de  réobéir  ; sa  réobéissance. 

RéobéraMe,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  réobé- 
ré, obéré  de  oauveau  : cette  personne,  cette 
maisou  esl  rcobérablc. 

Reobérant , e,  part,  pr-  et  adj.  ;*qui  fait  l’aelîon 
de  réobérer,  de  se  réobérer  ; qui  réobère, 
obère  de  nouveau  : cette  opération  sera  in- 
failliblement réobérante  : il  se  livra  à de* 
spéculations,  à des  dépenses  réoberante*. 

Réobération,  t.  f.  ; action  de  réobérer  ; état 
réobéré  ; nouvelle  réobération  : ta  réobéra- 
tion. 

Réobéré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  obéré  de 
nouveau  : cette  personne , cette  maison  eat 
réobérée  : l’état  est  réobéré. 

Réobérer,  v.  act.  et  pron.  se — ; obérer,  s'o- 
bérer de  nouveau  : réobérer  l'état  : cette 
personne,  celte  maison  se  réobère. 

Reobjeelé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  objecté 
de  nouveau  : cette  circonstance  esl  réobjectée. 

Réobjecter,  v.  act.  ; objecter  de  nouveau  , op- 
poser de  nouvelles  difficultés  à une  proposi- 
tion, i un  raisonnement  : vous  réobjertex  ces 
circonstances. 

Réobjection , s,  f.  ; action  de  réobjecter;  nou- 
velle réobjection  : vous  apportez  une  réob- 
jectiou  qui  fixe  l’attention. 

Réobligation,  ».  f.  ; obligation  nouvelle  ; action 
de  réobliger  : c'est  une  réobligation  imposée. 
Etat  réobligé  : sa  réobligation. 

Réobligeable , adj.  des  ï g ; qui  peut  être  réo- 
bligé , obligé  de  nouveau  , que  l'on  doit  réo- 
bliger, contraindre  ’dc  nouveau  à faire  : il 
est  réobligeable.  A qui  on  peut,  on  doit  porter 
de  nouvelles  obligeances  ; celte  personne  est 
réobligeable. 

Réobligé,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  est  obligé  de 
nouveau  à faire,  qui  est  dans  la  nouvelle  obli- 
gation de  faire  ; cet  homme  est  réobligé.  A 
qui  on  a rendu  un  nouveaa  service  : cette 
personne  a été  réobligée. 

Réobliger,  v.  aet.;  obliger,  s’obliger  de  nouveau# 
mettre#  te  mette  de  nouveau  daot  l'obligation 
de  faire.  Porter  de  nouvelles  obligeâmes,  ren- 
dre de  nouveaux  services. 

Réobsenrci , e , part,  pas  et  adj.  ; qui  est  ob- 
scurci de  nouveau  ; le  soleil  est  réokscurci. 

Reobtcurcir,  v.  act.  et  pron  te — ; obscurcir, 
s'obscurcir  de  nouveau  : ces  choses  *e  réob- 
scurcisscot-  tu /ce»  #t  sjpa 

Réobtcurcittable  , adj.  di  t 2 g.;  qui  peut  être 
réobwurci,  obscurci  de  nouveau  : la  lune,  le 
soleil  est  rrobscurcissable. 

Réobtcurcittant , t , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
laçjioa  de  réobjpircir,  de  se  réobscurcir  ; qui 
réobseureit,  obscurci!  de  nouveau  ; toutes  cm 
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déclarations  sont  rcobscurcissantcs  : 
moyens,  ces  motifs  sont  réuhscnrriviaiits. 
Rtobieurciiteme»! , ».  m.  ; étal  rcubscurci  : le 
réobscurrissemcnl  d«  l'esprit. 

Iteutsede,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  obsédé 
de  nouveau  : il  est  réubsédé. 

Reobséder,  ».  act.;  obséder  de  nouveau  : rcob- 
séder  quelqu'un. 

Riobtervabl»,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  réobservé  , observe  de  nouveau  : celle 
personne  est  réobservable  : celte  loi  est  réob- 
servablc. 

/Inobservation,  s.  f.  ; observation  nouvelle  ; ac- 
tion de  réobserver  ; état  réobserré  : la  réob- 
servation  d'une  règle,  d'une  loi. 

Réobtervi,  »,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  observé 
de  nouveau  ; cette  personne,  cette  règle  est 
réobservée. 

Riobterver,  ».  uct.;  observer  de  nouveau  ; réob- 
server une  personne,  une  règle,  une  loi. 
Riobuinable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  é're  réoh- 
stiué,  obstiné  de  nouveau , qui  est  susceptible 
de  se  réobstiuer  : celle  personne  est  réobsti- 
stable. 

Réobstination , a.  f.  ; obstination  nouvelle  : sa 
réobstination  : la  réobstination  de  cette  per- 
sonne. 

Réobstiné , a,  part,  pas,  et  adj,  ; qui  est  obstiné 
de  nouveau  : cette  personne  est  réobslinée. 
Rio bttiniment,  ad».;  d une  manière  réobslinée  , 
a»ec  réobstination  : il  exige  rcobstinément. 
Réobsthter , ».  act.  et  pr. — ; obstiner,  s'obsti- 
ner de  nouveau  : cette  personne  se  réobstine. 
Riobtenable,  adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  réob- 
tenu, obtenu  de  nouveau,  qn'il  est  possible  de 
réobtenir  : ce  succès  est  réoblcnable. 
Réobtenir,  ».  aet.  ; obtenir  de  nouveau;  réob- 
tenir  un  avantage,  iine  chose  , un  sucrés , une 
place.  . . . . 

Réobtention,  s.  f.;  obtention  nouvelle  : la  réob- 
tention  d'uoe  place. 

Riobtenu,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été  obtenu 
de  nouveau  : cette  place  fut  réobtentte  pour 
lui. 

Rioceupnble,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  réoccupé  , occupe  de  nouveau  : cette 
personne  est  réoccupable.  T.  de  guerre  ; dont 
on  peut  s'emparer  de  nouveau  : et  pays,  cette 
ville,  celte  place  est  réoccupable. 
Réoccupation,  s.  f.;  occupation  nouvelle  , action 
de  réoccuper;  état  réoccupc  : sa  rèoccupa- 
tion  : la  rcoccupation  d’un  pays,  d'une  place. 
Réoeiroiement,  s.  f.;  octroirmrnt  nouveau  ; étal 
réoclroyé  : le  réoclroæmsut  d'une  charte,  d'un 
droit,  d'une  demande. 

Réoclroi/ablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être . doi* 
être  réorimyé,  octroyé  de  nouveau  : ce  droit, 
cette  demande  esl  réoctroyablc. 

Rctclropé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  esl  octroyé 
de  nouveau  ; ce  droit  est  réoclroyé  ; celte 
charte  n'est  que  réoctroyéy. 
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Riociroyer,  v.  act.;  octroyer  de  nouveau  : réoc- 
troyer  un  droit,  une  charte. 

Réoffemable,  adj.  des  2 g ; qui  peu!  être  réof- 
fensé , offensé  de  nouveau  , qui  esl  «posé  à 
une  nouvelle  offense  ; celte  personne  est  réof- 
fensub'e  : cette  ville,  celte  place,  cette  contrée 
est  rèoffensable  par  l'ennemi, 

Réo(f,nsanl,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'action 
de  réolfenser,  d'offenser  de  nouveau;  qui  est 
réoffensant , qui  réulfense  , offense  de  nou- 
veau : de»  paroles  réoifenssa  nies  : un  dis- 
court rèoUcnsaiit  ; vus  procédés  sout  réoffen- 
ssnts, 

Rc  offense,  s.  f. ; offense  nouvelle  : c’est  nneof- 
fense  - vous  vous  alliéoez  les  esprits  par  vos 
réoffcnses  politiques 

Rioffemr,  e,  part,  pas  . et  adj.;  qui  est  offensé 
de  nouveau  : cette  personne  est  réorientée  : 
la  nation  est  rcoffeniée. 

Reoffenser,  v.  act.;  offenser  de  nourean  : réof- 
fenser une  personue,  un  peuple. 

Rioffert,  »,  part.  pas.  et  adj.  ; de  réoffrir,  qui 
esl  offert  de  nouveau  : cette  place  loi  fut 
réolferte. 

Réoffrable,  adj.  des  S g.  ; qui  peut  être  , doit 
étrn  rénffrrt  , offert  de  uoureau  : ce»  choses 
sont  rénffrablcs.  « 

Ritffnur,  ».  m.,  f.  se  ; celui,  calle  qui  réoffre  : 
elle  est  attentive, nenl  réoffreuse. 

Réoffrir,  v.  act.;  offrir  de  nouveau  : réoffrir 
une  chose,  un  service,  une  place. 

Réoff astable,  adj.  nés  2 g.;  qni  pent  être  réof- 
fusquo,  offusqué  de  nouveau  : cette  personne 
est  réoffuscabte. 

Réoffusctuion,  a.  f.:  aelion  de  réoffusqner  ; état 
réoffusqué  ; nouvelle  réoffuscalion  : sa  réof- 
força  lion. 

Réoffusqué,  »,  part.  pas.  et  adj;;  qui  est  offus- 
que de  nouveau  ; celle  personne  est  réoffus- 
quée. 

Réoffusquer,  v,  sel,  et  pr,  se—;  offusquer,  s'of- 
fusquer de  nouveau  : rèoffusqurr  une  per- 
sonne : cette  personne  se  réoffusque. 

Réombragi  , e , adj.  ; qui  est  ombragé  de  nou- 
veau : ces  lieux  sont  réombragés. 

Réomcllr e,  v.  aet.  ; omettre  de  nouvean  ; vous 
réometlex  cette  chose,  res  circonstances. 

lit' omit,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  omis  de 
nouveau  : ces  choses,  ces  circouslsueos  sont 
réomises.  • 

Rcomission,  »,  f.;  omission  nouvelle  ; sa  réomit- 
ston  ; il  v a là  réomission. 

Réondulation,  s.  f.;  ondulation  nouvelle  : la 
réoodulation  de  l'air  : eu  1851),  la  téondula- 
lion  du  drapeau  triculore  électrisa  tous  les 
esprits  en  France. 

Iliopêrable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être},  deit 
être  réopère,  opéré  de  nouveau,  qu’il  esl  né- 
eesisire  de  réopérée  : celte  personne  esl  réo- 
pérable . 

Réopérât!')»,  s.  f.  ; réopération  nouvelle  ; action 
de  réopérer  ; état  réopéré  : sa  réoperation. 
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i 0) tiré,  e,  part.  fai.  cl  adj.;  qui  0*1 , qui'*  été 
réopéré  , opéré  «lo  uouvcau  : celle  penoBBe 
fut  réopérée. 

éa  périr,  v.  ad.;  opérer  do  nouveau  : réopérer 
uue  pcraouoe , lui  (aire  uue  nouvelle  opéra- 
uoo. 

éoppressi,  r,Jadj.;  qui  e?l  oppressé  de  nouveau: 
celle  personne,  sa  poilrioe  e*l  réoppreasée. 
ioppiesiion  , a.  f.  ; oppression  nouvelle  : sa 
réoppression  : la  réoppression  de  1a  poitrine. 
cappreuitme,  s.  n.;  système  de  réoppression); 
tout  re  qui  tend  à reproduire,  à rétablir  une 
oppression  nouvelle  : c'est  du  réoppres- 
siaaae. 

Réopprimable , adj.  des  4 gcn.  ; qui  peut  être 
réopprime  , opprimé  de  nouveau  : ce  peuple 
est  réopprimable  : un  peuple  libre  qui  perd 
les  éaergies , les  ordres  et  les  prédisions  de 
liberté,  est  aussitôt  réopprimable. 
Rgopprimatio » , s.  f.  ; opprimaliun  nouvelle  ; 

état  réopprimé  : sa  réopprimatien. 

Réopprimé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  op- 
primé de  nouveau  : un  peuple  réopprimé  est 
plus  avili  qu'un  peuple  qui  n'est  pas  sorti  de 
la  servitude. 

e oppiimtr  , v.  act.  ; opprimer  de  nouveau  : 
réopprimer  un  peuple , c’est  appeler  contre 
aoi,  toutes  les  vengeances  humaines;  et  dans 
ce  cas,  elles  sont  Utiles  et  dans  le  droit  de 
tous. 

éordonnable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être  réor. 
donné,  ordonné  de  nouveau  : ces  choses  sont 
réordonnâmes. 

1 0 rdomiemem  , s.  m.  ; action  de  réordonner  ; 

état  réordonné  : le  réordonnemrnt  des  choses. 
ionjaunablt , adj.  des  i g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réorganisé  , organisé  de  nouveau  ; ces 
corps  sont  réorganisables  : cette  administra- 
tion est  réorganiseble. 

éorganieme,  s.  m ; système  de  réorganisation 
iornnble , adj.  de»  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  réorné  , orne  do  nouveau,  encore  : cette 
chuse,  ce  lieu  est  réornable. 
cerné,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  orné  de 
nouveau,  encore  t cette  chose,  ce  lieu  est 
réorné. 

t orner , «.  act.  ; orner  de  nouveau  , encore  : 
réorner  une  chose  , un  lieu. 
éotcillatien,  s.  f.;  oscillation  nouvelle  : le  réos- 
cilla'ion  de  ton  esprit  : action  de  réosedler. 
e’01  ciller,  v.  «eut  : osciller  de  nouveau  : vou« 
réoscillet. 

éoaer,  v.  neul.;  oser  de  nouveau  : vous  réosez 
faire , demander  celte  chuse  : vous  réosez 
paraître  devant  lui. 

tôlable.  adj.  des  i g.;  qui  peut  être  , doit  être 
r côté,  ôté  de  nouveau  ; celte  chose  est  réôtable. 
iité,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ôté  de  nou- 
veau : cette  chose  est  réô:èe. 

(àttmtnt.  y.  m.;  action  de  réôter  ; état  réôlé  : 
son  réotcmenl  : le  réôumeul  d uue  chose. 
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Réoicr  , v.  act.  ; ôter  de  nouveau , una  seconde 
fuie  : réôter  une  chose. 

Réoubtiable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être  réott- 
blie  , oublié  de  nouveau  , une  seconde  foi*  ; 
c'est  réoubliablr. 

Réoublié,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  oublié  de 
nouveau  , encore  : c’est  réoublié  : il  l'a  réou- 
bliée. 

Réoublitr,  e.  act.;  oublier  de  nouveau  : réoublier 
uue  chose  , une  commission. 

Réourdi , e , part.  paa.  et  adj.  ; qui  a été,  qui 
est  ourdi  de  nouveau. 

Réourdir,  v.  act.;  ouidir  de  nouveau  : réourdir 
une  trame,  une  trahison. 

Reoulragé,  e , part,  pas  et  adj.  ; qui  • été , qui 
est  outragé  de  nouveau  : il  fut  réoutragé. 

Reoutrager  , v.  act.  ; outrager  de  nouveau  ; 
réoulrager  une  personne. 

Réouvert,  part.  pas.  de  réouvrir  . et  adj.  ; qni 
est  ouvert  de  ne  11  veau  : cette  Heur  est  réou- 
verte : la  disrution  est  réouverte. 

Rcouurable  , adj.  des  i g.  ; qui  peut  être , doit 
être  réouvert,  ouvert  de  nouveau  : ce  marché 
est  réouvrable. 

Réouvrir,  v.  act.  ; ouvrir  de  nouveau  : réouvrir 
les  portes.  Au  lig.  ; réouvrir  uoe  disculion, 
uoe  querelle,  une  dispute. 

Réotation,  s f.;  nouvelle  ovation  : s*  rèovaiiou. 

Réuoationaable , adj.  des  £ g.  ; qui  peut  être, 
doit  être,  mérite  être  réovationne  , ovaiionné 
de  nouveau  : celle  personne  eat  réovation- 
uable. 

Réovalionvé , e,  part.  paa.  et  adj.  ; qui  cal  ova- 
tionné de  nouveau  : ce  ministre  est  réova- 
tionné. 

Réovaliouuer  , v.  act.  ; ovationner  de  nouveau, 
donner,  prouver,  accorder  une  nouvelle  ova- 
tion 1 réovation nar  une  personne,  un  ministre. 

Répandoble  , adj.  dev  2 g.  ; qni  peut  être , doit 
être  répandu,  qui  est  susceptible  de  se  répan- 
dre : ces  nouvelles  sont  répaadablea  t ces 
eaux  sont  répandablea. 

Réparabiliic  , a.  f.;  état , qualité  de  ce  qui  est 
réparable. 

Reparaiteable,  adj.  dca  i g ; qui  peut  reparaître, 
paraître  de  nouveau  : cette  chose,  celle  comèlc 
eat  reparaisvable  dans  tel  temps. 

Reparatgeuble,  adt.  de»  2 g ; qui  peut  être  repa- 
ralysé, paralysé  de  nouveau.  Au  fig.  : qui  peut 
être  empêché  dans  son  action  : cette  persoune 
est  reparalysable. 

Reparaissant,  e,  part,  pr,  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  reparalyser;  qui  reparalyse,  paralyse 
de  uouveau . Au  fig.  : qui  empêche  de  nou- 
veau l'action  : celle  circonstance  est  repara- 
ljaanle. 

Reparalyeaiion  , a.  f.  ; paralysation  nouvelle  ; 
état  reparalysé  : sa  reparalysaliou. 

Hep ar algie,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  para- 
lysé de  nouveau  : cette  personne  est  repara- 
lysée- Au  fig  : qui  est  de  nouveau  empêche 
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dans  son  action  : le  gouvernement  est  repa- 
ralyaé. 

Reparaiyter , ».  act.  et  pr.,ie  — ; paralyser, 
se  paralyser  de  nouveau  : celle  personne  se 
reparalyse-  Au  fig.  : empêcher  de  nouveau 
dans  ton  action  : reparalyser  le  gouvernement, 
l’esprit  public. 

Repardon , a.  m.  ; pardon  nouveau  : peu  après 
il  abusa  de  son  repardon  et  retomba  dans  le# 
mêmes  travers  et  les  mêmes  fautes. 

R (pardonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  repardonoé  : telle  personne 
est  repardonnable. 

Repardonné,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  par- 
duttné  de  nouveau  : celte  personne  est  repar- 

donnée. 

Repardonner , v.  act.  ; pardonner  de  nouveau, 
accorder  un  nouveau  pardon  à quelqu'un  ; 
repardooner  une  offense  à une  personne, 

Réparant,  e , adj.  ; qui  répare  : un  sommeil , un 
bienfait  réparant  : réparateur  désigne  l'action 
de  la  personne,  et  réparant , reparatif,  celle 
des  choses. 

Réparai/,  ve,  adj.;  de  réparation,  qui  est  de  la 
réparation  , qui  la  marque  ; un  travail  répa- 
ratif. 

Réparativemenl,  adv.;  d’une  manière  réparante, 
par,  avec  réparation. 

Réparitme,  s.  m.  ; système  de  réparation. 

Repartageable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  reparlagé,  partagé  de  nouveau  ; ces  biens 
sont  repartageables. 

Repartiuable,  adj.  dea  ï g.;  qui  peut  être,  doit 
être  réparti  : cette  somme  est  réparlisiable 
ainsi  ; ces  secours  sont  répartissables  de  telle 
manière.  •■.<*• 

fUparmif,  ve,  adj.;  de  répartition,  qui  est  de  la 
répartition , qui  la  marque , la  concerne  : nn 
acte  réparlitif:  une  mesure  réparlitive. 

Répartilivemeui,  adv.;  d’une  manière  répartitive 
par,  avec  répartition. 

Repauable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , doit 
être  repassé  : ce  linge  est  rcpassable. 

Repars  ton,  I.  f.;  passion  nouvelle  : sa  repassion 
pour  elle. 

Rel>auionnable  , adj.  des  S g.;  qui  peut  être 
repassionné  , passionné  de  nouveau  : celle 
personne  est  repassionoable. 

ttepamionnani , e,  part,  pr,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  repassiouDer , de  se  repastionocr  : qui 
repassionne  , qui  cause,  fait  naître  une  nou- 
velle passion  ; tont  en  elle  est  maintenant 
repassionnant. 

Repaeiionné , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  pas- 
sionué  de  nouveau  : il  est  repassionné  : elle 
est  repasaionnée. 

Repatsiotmcr,  v.  act.  et  pr.,  se — ; passionner, 
se  passionner  de  nouveau  : il  se  repassionne  , 
elle  se  repassionne. 

T «patentable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être,  doit 
être  repateoté,  patenté  de  nouveau,  rcsouni is 
à la  patente. 


Repatentalion  , i.  f.  ; paleolatiou  nouvelle  ; ac- 
tion de  repalenler  ; état  repatenté  ; sa  repa- 
tentation. 

Repatenté,  e,  part.  pat.  et  adj.;  qui  est  patenté 
de  nouveau,  qui  est  rcsoumis  à la  patente  ; ce 
négociant,  ce  marchand,  cet  ouvrier  est  re- 
palenlé. 

Repalenler,  v.  act.;  patenter  de  nouveau,  resou- 
mettre  à la  patente  ; repalenler  un  négociant, 
un  marchand,  un  ouvrier. 

Rtpalouiilablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  repalouillé,  patouillc  de  nouveau  : le  pa- 
touillage  de  ce  nouerai  n’a  pas  été  bien  fait , 
il  est  repatouil labié. 

R-pntouillage,  f,  m.;  palouiltage  nouveau  ; ac- 
tion de  repatouil  1er;  état  repalouillé  : le  ro- 
paluuillage  du  rainerai. 

Repalouillé  , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  pa- 
touillé  de  nouveau  : ce  minerai  a été  repa- 
touillé. 

Kepalouiltcr,  v.  act.;  patouiller  de  nouveau  ; il 
faut  nécessairement  rrpalouiller  ce  minerai. 

Repatriable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  rapatrié,  rendu  à la  patrie,  à sa  patrie  l 
cet  lioum-e  est  repatriable.  Que  l’on  doit  re- 
mettre, faite  rentrer  dans  la  patrie  ; ces  cho- 
ses , ces  monuments  sont  repatriables.  Que 
l'on  doit  reformer  eo  patrie , qo’il  est  néces- 
saire , dans  l'iulérét  des  peuple*,  de  reformer 
en  patrie  : la  Pologne  est  repatriable. 

Repatriant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  rapatrier,  de  se  rapatrier  ; qui  repatrie,  qui 
rend  à la  patrie , fait  rentrer  dans  la  patrie  i 
celte  amnistie  est  rapatriante  ; qui  reconstitua 
en  patrie. 

Repatrialion  , a.  f.;  action  de  rapatrier  ; état  ra- 
patrié : H rrpatrialion  ; la  repatriation  de  la 
Pologne  est  dans  l'intérêt  des  nations  euro- 
péennes. 

Repatrié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  à 
sa  patrie , qui  est  rentré  dons  la  patrie  : celte 
personne  est  rapatriée.  Qui  est  reformé  en 
patrie  : la  Pologne  sera  rapatriée,  ci  sa  re- 
patriation  entrera  bientôt  dans  le  besoin  da 
plusieurs  nations  européennes. 

Repatrier,  v.  acU  et  pr.,  ae — ; rendre  è la  pa- 
trie, faire  rentrer  daus  la  patrie,  rentrer  dans 
la  patrie , replacer  dans  la  patrie.  Reformer, 
se  reformer  en  palria. 

Repatriolisablt,  adj.  dm  2 g.;  qui  petit  être  repa- 
triotisé,  patriolisé  de  nouveau,  rendredenou- 
vean  patriote,  qui  est  susceptible  de  se  repa- 
Iriotiser,  de  reprendra  nn  esprit  patriotique  : 
cet  homme  est  repatriotisable. 

Repairlolitant , t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  re jiatriutiser,  de  se  repatriotiser  ; qui 
rrpairiolise , patriolisé  de  nouveau;  qui  réat- 
tache  à la  patrie  ; qui  redonne  un  esprit  pa- 
triotique : l'action  d'égalité  sociale,  politique, 
do  liberté  , est  toujours  rapalriolisaote. 

Repairiotiiauon , t.  f.;  action  de  repatriotiser; 
eut  repatriolisé  ; sa  repairiolisation. 
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Repaoiotùc,  t,  part.  pas.  et  adj.,  qui  est  palrio 
lise  de  nouveau , qui  est  redevenu  patriote  , 
qui  a repris  un  esprit  patriotique,  qui  se  litre 
à un  nouveau  patriotisme  ; qui  a repris  sa  pa- 
tr solicité , un  uouvel  ainour  de  la  patrie  : cet 
liomme  est  repalriotiaé. 

Rcpairiotner,  y.  act.  et  pr.  se — ; rendre,  deve- 
nir de  nouvoati  patriote,  patriotique  ; rendre, 
reprendre  le  patriotisme,  un  nouvel  amour  de 
la  patrie;  faire  rentrer,  rentrer  dans  ia  pu - 
triolicité. 

Repatriolitme,  s.  m.;  patriotisme  nouveau. 

Repésable , adj,  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
repésé , pésé  de  nouveau  : ces  choses  sout  re- 
pérables. 

Repéacmeni , t.  in.;  action  de  repérer  ; état  re- 
péré : le  repliement  de  ces  choses,  de  ce  su- 
cre, de  ce  café. 

Répétable,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  cire  , doit 
être  répété  : ces  choses , ces  nouvelles  sont 
répétables. 

Repétrueablt,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  repétri,  pétri  de  nouveau. 

Repcu  internent , t.  m.;  action  du  repétrir  ; état 
repélri  : son  rrpétrissement, 

llepeuplable,  adj.  dus  2 g.;  qui  peut  être  repeu- 
plé , peuplé  de  nouveau  , qui  est  suscepti- 
ble de  se  repeupler  : ce  pays , cette  terre  est 
repeuplais  U*. 

Repilablc , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  duit  être 
repilé,  pilé  de  nouveau  : ees  choses  sont  re- 
pliables. 

Repliement , s.  m ; action  de  repilcr  ; état  re- 
pilé : le  repliement  d'une  chose. 

Rcpillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  repillc, 
qui  est  exposé  à un  uouvoau  pillage  : ce  pays, 
celte  maison  est  rrpillable. 

Repillage,  s.  m.,  pillage  nouveau  ; action  de  re- 
pillcr  ; état  repillé  : le  repillagc  de  ce  pays , 
de  celle  maison 

Repillé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est , qui  a été 
pillé  de  uouvoau  : ce  pays  fut  rcpillè  : cette 
maison  est  repillée. 

Repiller,  v.  act.;  piller  de  nouveau  : repdlcr  ud 
pays  , une  maison. 

Repilouable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être , doit 
être  repiloué  , piloni  de  nouveau  : ce  verre  , 
cette  laine  est  repilouable. 

Rcpiloné,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  piloné  de 
nouveau  : ce  verre  est  rcpiloné  : celle  laiue 
est  repiluiiecc. 

Repilonement,  s,  m. ; pilonement  nouveau;  ac- 
tion de  ropiloner  ; état  rrpilonc  : le  rcpiloné  - 
ment  du  verre,  de  la  laine. 

Repiloner,  y.  act.;  piloncr  de  nouveau  : repilo- 
lier  le  verre,  la  laiue - 

Répilanl,  e,  pari.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'action  de 
répiter,  de  se  repilcr;  qui  replie,  qui  donne, 
cause,  amène  un  répit,  du  répit  ; un  repos  ré- 
pitant  ; celle  suspension  n’est  que  repliante 

fUpilé,  «,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a du  répit,  qui 
» pris  du  répit  : cette  personne  est  repitée.  ' 
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llépiter,  v,  act.  et  pr.,  se — ; donner,  prendre 
du  tépit  : cet  adoucissement  de  tyrannie  ne 
fit  que  répiter  les  peuples  ; car  elle  reprit 
bientôt  sou  cours  ; relie  personne  se  lépite. 

Ilipiaçablt,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être,  doit 
être  replacé  ; cette  chose  est  replaçable.  A 
qui  ou  doit  redonner  une  place  : cette  per- 
sonne est  replaçable. 

Rtplaidablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  replaidé,  plaidé  de  nouveau  : cette  af- 
faire, celle  contestation  est  replaidable. 

Replacement,  ».  m.',  action  de  reptaider;  état 
replaidé  : le  rrpiaidement  de  celte  affaire,  de 
cette  contestation. 

Replanelu iuble,  adj.  des 2 g:; qui  peut  être,  doit 
être  rrplatirliéié , plaucbéié  de  nouveau,  qu’il 
eil  nécessaire  de  replanehéier  : cet  apparte- 
ment est  leplancbéiablc. 

Ileplancheiage,  a.  m'  ; action  de  replanehéier; 
état  replaochéié  : un  hou  rcplancbéiagc  : le 
rcplanchéiage  de  celte  pièce,  de  cet  appar- 
tement. 

Replamabte,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  replante  : cetarbie  est  replautable  : ce» 
jeunes  plans  sont  replautahles. 

Repliable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
replié  : ces  troupes  sont  repliables  : ces  choses 
si  ut  repliables. 

RéplicabU,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  peut  être, 
doit  être  répliqué,  ce  à quoi  on  doit  répli- 
quer ; cette  personne,  cet  argument  est  ré- 
plicablc. 

Replistable,  adj.  dei  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  replissé,  plissé  de  nouveau  : ce  linge  est 
replissable. 

Repli. isage,  s.  m,  ; nouveau  replissage;  état  rc- 
plis-é  : le  rcplissage  de  celle  chemise. 

Replitecmetil,  s.  m.  ; plissement  nouveau  : le 
rei'lissemeul  des  habits- 

Replombable,  adj.  des 2 g-i  qui  peut  être,  doit 
être  replombé,  plombé  de  nouveau,  qu'il  est 
nécessaire  de  reptomber  : cette  doit  est  re- 
plombable. 

Replombage,  s.  m.;  action  de  rcplomber,  de  re- 
garnir de  plomb  ; état  reptombé  : le  rcplom- 
bage  de  ces  arêtiers,  d’un  jeld’eau  de  croisée. 

Replombé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  plombé 
de  nouveau  : sa  dent  est  replombée. 

Rep tomber,  v.  act.;  plomber  de  nouveau  : re- 
plomber  une  deut.  Regarnir  de  plomb  ; re- 
plotnber  un  arêtier,  une  chanta  lie,  un  jet  d’eau 
de  croisée. 

Replongeable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  re- 
plongé, plongé  de  Bouveau  ; cette  persoene 
est  replongeable  dans  lu  peine. 

Replongrmc’H,  s.  m ; action  de  replonger,  o at 
replongé  ; son  replongeaient  dans  le  malheur. 

Repoliteable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  repoli  ; colle  chose  est  repolissable. 

Ilepempabit,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  se- 

i pompé,  que  l ue  doit  repomper  ; celte  tau 

I est  repotnpsble. 
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Repompanent.  J.  m ; action  de  rcpnmpor,  état 
repompé  : le  repompemrnt  de  l'rau 

R, ■pendable , adj.  de*2  g.;  qui  peut  être  répondu, 
h quoi  oo  doit  répondre  : c’est  rrpondable  : 
cette  lettre  cil  rrpondable. 

Repopnlarisable , ad  . de»  2 g.;  qui  peut  être 
repopularisé,  popularisé  de  nouveau;  qui  est 
susceptible  do  se  repopulariser;  ceite  personne, 
ce  si  sterne  est  repopulansablc. 

Xt popularisant,  e,  adj.;  qui  lepopnlarise,  rend 
de  nouveau  populaire,  qui  rtnJ  la  popularité: 
ce  système  d'action  est  repopnlarisam. 

Repopularhation,  s.  f.;  action  de  rrpopularijer, 
de  se  repopulariier;  état  repopulai  isé  : sa  re- 
populsrisation. 

fltpopularisme,  s.  m.;  système  de  repopularisa - 
lion,  de  repopularitc. 

Repopularilé . s.  f.  ; populnrité  nouvelle;  étal, 
qualité  de  ce  qui  est  de  nouveau  populaire. 

Reportable,*,  m.;  qui  peut  être,  doit  être  re- 
porté : cette  personne,  cette  chose,  celle 
summe  est  reportable. 

Réparable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  reposé  : 
cette  chose,  celte  serrure  est  reposable. 

Repossèdable,  adj.  des  2 g';  qui  pent  être  re- 
possédé de  nouveau  : cette  chose  est  repos- 
sédable. 

Repossession,  ».  f.;  possession  nouvelle  ; sa  rc- 
possession  : la  repossession  d'une  chose. 

Repréhen  sibilisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu,  devenu  répréhensible,  susceptible  de 
réprimande. 

Réprehensibiliser,  v.  act.  et  pron.,  se—;  reu 
dre,  deveuir  répréhensible,-  suseepiibie  de 
réprimande,  faire  tomber,  tomber  dans  la  rc- 
préheosibilitévous  vous  réprebcnsibilez. 

Répréhensibilité,  «.  f.  ; élal  d'une  personne  ré- 
préhensible. 

Réprlhensiblement,  adv.;  d'une  manière  répré- 
hensible ; vous  agissez  réprébcnsiblement. 

Reprenable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  repris, 
dont  on  peut  se  meure  de  nouveau  en  posses- 
sion icelle  chose  est  reprenable. 

Re présentable,  adj.  des  2 g ; ce  qui  peut  être, 
do.l  êlre  représenté,  exposé,  es  primé  : celte 
chose  est  représentablr. 

Répressé,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  repris,  ré- 
primé avec  force,  sévérité,  avec  inlbciion  de 
peine. 

R.  presser,  v.  act.;  reprendre,  réprimer  avec 
force,  sévérité, avec  infliction  de  peioe. 

Répretsibililé,  s. f.;  état  répressible,  dans  lequel 
est  une  personne  répressible. 

Répressible,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
êlre  repris,  réprimé  avec- force,  sévérité,  avec 
châtiment,  iiiQiclion  de  peine  ; celle  personne 
est  répressible. 

Rêpretsiveaent,  adv.;  d’nne  manière  rép.essive; 
par  , avec  répression  ; corriger  répressive* 

ment. 

Iléprésiveté,  élat,  qualité  de  ee  qni  est  ré- 
pressif. 
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lltprftablr,  adj.  des  2 g.;  qui,  ee  qni  peut  êlre 
reprêlé,  prêté  de  nouveau  ; cètte  chose  est 
reprèlabte. 

Reprétement,  n.  m.;  action  de  reprèter;  état 
reprêlé:  le  reprétement  d'une  chose. 

Repriable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
irprié  ; prié  de  nouveau  : cette  personne  est 

I repriable. 

Reprientent,  s.  m.;  action  de  reprier,  élat  re- 
prié : le  repriement  d’une  personne. 

Reprimandeitr,  a.  m.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  ré- 
primande : c’est  un  ennuyeux  répriman* 
deur. 

Reprisablr,  adj.  des  2 g.;  qui  pent  être,  doit 
être  reprisé , quil  est  nécessaire  de  repriser: 
ea  linge  est  reprisable. 

Reprivable,  aJj.  des  2 g.;  qni  pent  être,  doit 
être  icprivè,  privé  de  nouveau  ; celte  per- 
sonne «at  rrprivable  de  ses  avantages  ; de  son 

droit. 

Reprivation,  s.  f.  ; privation  nouvrllè;  action 
de  repriver  ; étal  reprivé  : sa  reprivation. 

Re/irivé,  e.  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  prisé  d# 
nouveau;  cette  personne  est  re,  rivée  de  se»  fa- 
cs.ltés,  de  ses  avantages,  de  son  droit. 

Repriver,  v.  act  et  pr.,  se  — ; priver,  se  repri- 
ver de  nouveau  : repriver  une  personne  de 
ses  avantages,  de  ton  droit  ; se  repriver  de 
ses  plaisirs. 

Réprobateur,  s.  m.,  f.  trice  ; relui,  celle  qui  ré- 
prouve, qui  frappe  de  réprobation. 

Réprobatif,  ve,  adj.;  de  rêproba'ion,  qui  est 
de  la  réprobation,  qui  la  marque,  l’etprime  : 
c'est  un  acte  rêproliaiif.  qui  commande  la 
réprobation,  la  fait  encourir  : eette  action  est 
réprobative. 

Réprobativement,  adv  ; d’une  manière  répro- 
bative ; par,  avec  réprobation. 

Reprochant,  e,  adj.;  qui  reproche,  impronve, 
désaprouve,  qni  condamne  : uue  consience 
reprochante. 

Repraclamable , adj.  dea  2 g.;  qui  pent  être, 
doit  être  ri-proclamé,  proclamé  de  nouveau  : 
celle  loi  est  reproclamable  : ce  prince  est  re- 
proclaïuable. 

Reproclamalion,  s.  f.;  proclamation  nouvelle; 
action  de  rr proclamer;  état  rrproclamé  ; sa 
reproclamalion. 

Réproclamé,  e,  pari.  pas.  el  adj.  ; qui  est  pro- 
clamé de  nouveau  : cotte  vérité  est  repro- 
rlamér. 

Reproclamer,  v.  act.;  proclamer  de  nouveau  : 
reproclamer  une  loi,  un  princide,  une  vérité, 
uii  ici.  sont 

Rcproduetivemeni,  adv.  ; d’une  manière  repro- 
ductive ; par,  avec  reproduction. 

Rcprnfctsablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  êlre,  doit 
êlie  reprofessè,  professé  do  nouveau  : cca 
principes  sont  reprofessables. 

Reprofessè,  e,  part.  pas.  et  aJj.;  qui  rat  pro- 
fessé de  nouveau  : ccs  principes  sont  repro- 
fejscs. 
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Reprofetser,  v.  acl.;  professer  de  nouveau: 
reprofesser  des  principes. 

Itepro/eatio u,  s.  f. ; profession  nouvelle:  sa  rc* 
profession  : c’est  une  reprofession  de  prin- 
cipes. 

Rtprofcssitmc,  s.  m,  ; système  de  reprofes- 
sion. 

Rtprojelable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  projeté  de  nouveau  : celte  construction, 
cette  amélioration,  cette  opération  est  repro- 
jetable. 

Reprojtté,e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  projeté 
de  nouveau  : cette  construction,  cette  guerre 
est  rcprojelée. 

Reprojeter,  v,  acl.;  projeter  de  nouveau  : re- 
projeter une  construction,  uue  amélioration, 
une  opéiation,  une  guerre. 

Repromeitablt,  adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être, 
doit  être  repromis:  cette  chose  est  repronef- 
table. 

Repropagateur,  s.  m.,  f.  trice;  celui,  celle  qui 
tepropage  : c'est  un  repropsgateur. 

Repropagation,  s,  f.;  propagation  nouvelle;  ac- 
tion de  repropager  ; étal  repropagé  : la  repro- 
pagation des  plantes,  des  espece»,  des  pré- 
jugés, des  principes,  des  erreurs. 

Rtpropageable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  re- 
propagé, propagé  de  uonveau,  qui  est  sus- 
ceptible de  se  ropropager  : ecs  plantes  sont 
repropageables  : ces  principes,  ces  erreurs  sout 
rrpropageables. 

Repropageant,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  repropager,  de  se  repropager;  qui 
repropage,  propage  de  nouveau  : un  systè  ne 
repropagcaot  : c'est  un  moyen  repropageant. 

Repropage,  t,  part.  pas.  adj.;  qui  est  propagé 
de  nouveau  : ces  plantes,  ces  erreurs  sont 
repropagées  : ces  préjugés,  ces  principes  sont 
repropagés. 

Repropager,  v.  act.  et  pr. , se  — ; propager,  se 
propager  de  nouveau  ; causer;  occasionner  une 
remultiplieation,  une  reproduction  : repropa- 
ger  des  espèces,  de*  préjugés,  des  principes, 
des  erreurs  : ces  plantes  se  repropagenl. 

Repropatjisme , s.  m.  ; système  de  repropa 
galion. 

Reprouvallt,  adj.  dos  2 g.  ; qui , ce  qui  peut 
être  reprouvé  , prouvé  de  nuuveau  : ce  fait  est 
reprouvable. 

Rcptilitti,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  reptile,  bas  rampant. 

Repliliter,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
reptile,  bas,  rampant  ; faire  ramper,  ramper 
bassement  à la  manière  des  reptiles  : vous  le 
replilitez  : vous  vous  reptilisrz.  N.  et  au  fig.: 
faire  le  reptile,  de  la  replililc,  faire  des  bas- 
sesses pour  obtenir  ; flatter,  carresser  basse 
ment,  se  courber  jusqu'il  terre,  se  dégrader 
pour  avoir,  pour  arriver  à son  but  : vous 
reptilisez. 

Rcptilitme,  s.  m.;  au  fig.  : ce  qui  n'est,  ne  mon- 
tre qu'une  continuelle  action  de  replithé,  de 
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bassesse  envers  les  personnes  : ce  n'est  qnt 
du  reptilismc. 

ttepiiiiir,  s.  f.  ; état  dans  lequel  est  la  personne 
qui,  devant  une  autre  rampe  comme  un  rep- 
tile; la  qualité  de  son  action  : sa  reptilité  : la 
rrplibté  dégrade  tout;  homme,  caractère  et 
action. 

Républicairtement,  ad*.;  d'une  manière  répcbli. 
raine  : agir,  se  conduire  répubiicaiuement. 

Républicaineté,  s.  f.,  état,  qualité  de  ce  qui  est 
républicain , de  ce  qui  est  de  l'opinion,  do 
l'action  républicaine  : sa  républicaineté. 

RipubUcanisable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui 
peut  être,  doit  être  répablicainisé,  rendu  ré- 
publicain : cette  personne,  cette  nation  est  ré- 
publicanisable.  > 

Républicanisanl,  e,  adj.  et  part.  pr.;qui  fait 
l'ad  ion  de  républicainiser  ; qui  rèpubliranise, 
donne  un  esprit  républicain  ; qui  opère  la 
propagation  des  opinions,  des  idées  républi- 
caines : la  liberté  est  de  sa  nature  répnbltca- 
nisante;  parce  quelle  ne  se  lie  point  à l'indivi  ■ 
dualité  et  répudie  toute  transaction , toute 
constitution  qui  individualise  un  intérêt  poli- 
tique social , quelconque , et  parce  qu'elle 
émant-ipe  un  peuple , lui  rend  son  droit , son 
action  et  le  fait  agir  dans  le  seul  intérêt  géné- 
ral, public. 

Républicanisalion,  s.  f.;  action  de  républicani- 
ser;  état  républiranisé. 

Républirarritrr,  v.  n.;  faire  du  républicanisme  : 
tous  républicanisez.  Comme  a*.  : voir  les 
dictionnaires 

Répudiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  répudié  : ces  personnes,  ces  principes 
sont  répudiables. 

Repnllulable,  adj.  des  g.;  qui  est  susceptible  de 
repulluler  : ces  insectes,  ces  plantes  sont  re- 
pullulables. 

Ilcpultulalion,  s.  f.  ; pullulation  nouvelle:  leur 
repnllulation. 

Répultabie.  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  répulsé,  frappe  de  répulsion; 
celte  personne  est  répulsable. 

Répulté,  e.  pari.  pas.  et  adj  ; qui  a êié,  qui  est 
frappé  de  répulsion  : ectte  personne  est  ré- 
pulsée. 

Répuleer,  v.  art.;  repousser,  chasser,  frapper  de 
répulsion  : le  lïippon  est  sans  doute  nn  mau- 
vais sujet  qne  l’on  doit  répulser;  mais  l'hom- 
me rampant,  continuellement  adulateur,  étu- 
diant toutes  les  formes  et  se  couvrant  du  man- 
teau de  la  politesse  pour  mieux  s’insinuer  et 
pour  plus  perfidement  tromper  ; est  le  plus 
dangereux  scélérat  de  la  société. 

Répuliiime,  s.  m.;  système  de  répulsion,  ce  qui 
ne  présente  qu’une  continuelle  répulsion  : 
c'est  du  répulsisme. 

Répulttvemeiit,  adv.  ; d'une  manière  répulsive; 
par,  avec  répulsion. 

Re puni , e,  part,  pas,  et  adj.;  qui  est  puni  de 
nouveau  : cette  personne  est  repunie. 
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Repunir,  v.  «cl.;  punir  de  uouvetu  : repunir  une 
personne. 

Repunissable,  «dj.  des  2 g.;  qui  peut  Aire,  doit 
Aire , mérite  être  repuni , puni  de  non  terni  : 
celle  personne,  cet  rnfant  esl  repumssable. 

Repunition,  s.  (.  ; acltoit  de  repunir  ; punition 
nouvelle;  élat  repuni  : sa  repunilion. 

Repurgattvement,  adv.  ; d'une  manière  repur- 
gative; arec  repurgaiion,  par  une  repurgatioD. 

flepu rgtable,  «dj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  repurgé,  purgé  de  nouveau  : celte  per- 
sonne ut  repurgeab|e. 

liequcslionnable,  «dj.  des  2 g.;  qui  peut  être  re- 
questionné,  questionné  de  nouveau,  que  l'on 
doit  requestionner  : celle  personne  est  reques- 
tionnable. 

Requetüenné,  e,  part.  pas.  et  «dj.;  qui  a été, 
qui  esl  questionné  de  nouveau  ; cette  person- 
ne fui,  est  requestionoée. 

Reguettiomemeni,  s.  ni.;  action  de  requestion- 
ner ; élat  requestionné  : le  requestionnemenl 
d'une  personne  : son  requestionttement. 

Requcaliomter,  v.  act.;  questionner  de  uouveau, 
faire  de  nouvelles  questions  : requestionner 
une  personne. 

Requesiionnew,  s.  m.,  f.  «s  ; celui,  celle  qui 
requestionne , qui  ne  cesse  de  faire  de  nou- 
velles questions,  questions  sur  questions. 

Requétnble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  requèté,  quété  de  nouveau. 

Requêtement,  s.  m.;  quéiement  nouveau;  action 
de  reqoéter;  état  requêté  : son  requêtement  : 
un  requêtement. 

Inquisiteur,  s.  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  exige 
des  réquisitions , qui  frappe  de  réquisition. 
Adjed.  : uoe  armée  requisileuse,  qui  n’a  pas 
de  magasins  à sa  suite,  qui  ne  vit  que  des 
réquisitions  dont  elle  frappe  le  pays. 

Rtrieable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  rerivé  , 
rivé  de  nouveau  : des  fers  rentables. 

Reripé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rivé  de  nou- 
veau , plus  étroitement  : des  fers  rerivés.  Au 
• Cg.  ; dont  l'esclavsge  est  réaffermi  : les  fers 
de  ce  peuple  sont  rerivés. 

ItciivaneM  , s.  m.  ; rivement  nouveau  ; état  re- 
rivé : un  rerivrraent  de  fer. 

Reriver,  y.  act.;  river  do  nouveau,  plus  étroite- 
ment ; teriver  un  clou,  des  fers.  Au  fig. ; réaf- 
fermir  l’esclavage  : reriver  les  fers  d'un  peu- 
ple. 

Retaignable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
êlic  resaigné,  saigné  de  nouveau  : celle  per- 
sonne, ce  malade  est  resaignsble. 

Resaignement , s.  m.;  action  de  resaigner  ; état 
resaigoé  : le  resaignement  d'une  personne , 
d'un  malade, 

Resalable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  resalé  , salé  de  nouveau  , dans  quoi  on 
doit  remettre  du  sel  : eetle  soupe  est  resa- 
lable. 

Resalaiton , s.  f.;  salaison  nouvelle  ; action  de 
resaler,  élat  resalé  : la  resalaison  d’une  chose. 
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Rttalé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  esl  salé  de  nou- 
veau, dans  quoi  on  a remis  du  sel  : eu  ragoût 
est  resalé.  . , , , . 

Rentier,  v.  act.;  saler  de  nouveau,  remettre  du 
sel  dans  une  chose. 

I iuaUable  , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être , doit 
être  resalué  , salué  de  nouveau  : cette  per- 
sonne est  resaluable. 

Resaluemcnt,  s.  m.;  actiou  de  resaluer  ; état  re. 

. salué. 

Resanctifiable,  «dj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  resanctilié , sanctifié  de  oouveau  : de 
jour,  celte  chose  esl  raanclifiable. 
tsancVfication  , s.  f.  ; sanctification  nouvelle  ; 
action  de  resanctifier;  état  reaanctilié  ; sa  re- 
sanciificalioD. 

Resanctifié  , t , part.  pas.  et  «dj.;  qui  est  sancti- 
fié de  nouveau  ; ce  jour  est  resanclifié  : cette 
chose  est  resanctiGéc. 

Rtsanciifitr , y.  act.  ; sanctifier  de  nouveau  ; ra- 
se ne  11  lier  un  jour,  une  chose. 
etanclion , s.  f.;  sanction  nouvelle  ; sa  rrsanc- 
tion. 

esanctiannablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  petit  être, 
doit  être  resanclionné  , sanctionné  de  nou- 
veau : celle  loi  , cette  mesure  , cet  ordre  est 
resanciionoable. 

Resandiatmc,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  e*!,  qui 
a été  sanctionné  de  nouveau  : tout  cela  fut 
resanctionné  dans  la  même  journée. 

Resancliotmer,  y.  act.;  sanctionner  de  nouveau  : 
resauctiouner  une  loi , une  mesure  , un  or- 
dre. 

Retanglablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  resanglé,  sanglé  de  nouveau  ; cette  per- 
sonne , ce  rheval , cette  chose  est  resangla- 
ble. 

Resanglé  , e , part.  pas.  et  adj,  ; qui  est  sanglé 
de  nouveau  : eet  homme , ce  cheval  est  rc- 
sanglé  : cette  chose  est  resanglée. 

Rettmglcmcnt , s.  m.  ; action  de  resangler  ; état 
resanglé  : le  rcsanglement  d’une  personne  , 
d’un  cheval,  d'une  chose. 

Resangler,  v.  act.  et  pr.,  se — ; sangler,  se  re- 
sangler de  nouveau  : resangler  un  cheval , 
une  chose. 

fi esardable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
élrc,  a besoin  d'élre  resarelé  , sarclé  de  nou- 
veau : ce  jardin,  ces  plates-bandes,  ces  plan- 
ches de  légume  sont  resarrbhles. 

Resarclage,  s.  m.;  larclage  uouveau;  action  de 
resarcler  ; élat  resarclé  ; cc  retarclagc  : un 

i bon  resarclage. 

Resarclé,  e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  est  sarclé  de 
nouveau  ; ce  jardin  est  resarclé  : ces  plates- 
bandes  sont  resarclées. 

Retarder , v.  act.  ; sarcler  de  nouveau  : resar- 
cler un  jardin  , des  piales  bandes,  des  plan- 
ches de  légumes,  des  blés  , des  avoines  , des 
champs,  des  emblaves. 

Resaulable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rcsattlé, 
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«Mité  île  nouveau  : celle  barrière  est  re»auta- 
ble. 

It clamé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est,  qui  a clé 
sauté  de  nouveau  ce  fosse  fut  resauté. 

Rcsauleiiicm,  s.  ni.;  sauiemeul  nouveau;  action 
de  resauter;  élat  resauté  : le  t esauletuent  de  ce 

- fossé,  de  celle  barrière 

Resauvai  le  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  re- 
sauve, qu'il  est  possible  de  resauver,  de  sauver 
de  nouveau  , de  rcgaranlir , de  retirer  d’un 
nouveau  péril  : celle  personne  est  ressemble. 

Resauve,  e , part  , pas.  et  adj.  ; qui  esl  , qui  a 
clé  sauvé  de  nouveau  , encore  : celte  person- 
ne fut  resativte. 

Mesauver,  v.  acl.  et  pr,  se  — ; siuver,  *a  sau- 
ver de  nouveau,  eurorc  d'un  danger,  d'un  pé- 
ril : resauvrr  une  peisonne. 

Retcifié  , e,  adj.  ; qui  est  plein  de  rescif»  : une 
plage  resciliér. 

Résidait,  e , adj . ; dans  quoi  il  y a du  réséda  , 
qui  est  au  réséda  : une  pntmnadc  résadétcc. 

Réseruable,  ad),  des  2 g.;  qui,  ce  qui  peut  être, 
doit  être  réserré  : cette  chose,  cet  argent  esl 
réiervable. 

Réservément , adr.;  d'une  manière  réservée,  avec 
réserve  : il  eu  parie  très  réseivéuieiit. 

Reservable , adj.  des  2 g,  ; qui  peut  être,  doit 
étra  reservi , servi  de  nouveau  : toutes  ces 

, choses  sont  reservab'os. 

Reservi,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  est , qui  a été 
rtservi  sur  la  table  : ces  choses  furent  to- 
sorvivs. 

Reservir,  v.  acl.;  servir  Je  nouveau,  rappertrr. 
représenter  sur  la  table  , reaervir  un  pété, 

. un  morceau. 

Risignable,  adj.  des  2g;  qui  peut  être  résigné, 
qui  peut  se  résigner,  esl  susceptible  de  lé- 
signaliuti  : celte  personne  est  rcsiguable.  Dont 
ou  doit  se  démettre  en  faveur  de  quelqu'un  : 
cet  office  est  résigoablo. 

Résignant,  t,  adj.;  qui  porte  a la  résignaliou  , 
qui  amène,  qui  facilite  la  lésignatiou  : il  esl 
doué  d’une  obiigiaule patience,  d’un  résignant 
courage. 

Résiliable,  adj.  des  2 g.;  quiprut  étrr,  doit  être 
résilié  : ce  bail,  ce  marché  est  résiliable. 
isinable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  cire,  doit  être 
résine’,  enduit  de  résine:  cette  chose  est  ré- 
siliable. 

Résiné,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  enduit  de 
résine  : celle  chose  est  résinée. 

Hétintmeut,  s.  m.;  action  de  résiner;  étal  ré- 
siné : son  résincmrnt. 

Résiner,  v.  acl.;  enduire  de  résine  : résiner  une 
chose,  une  planche,  du  bois. 

Résislantmem , adv.;  d’une  manière  résistante, 
Avec  tésisianre. 

Résistant,  e,  adj.  ; qui  résiste , qui  oppose  de  la 
rés  is  lance. 

Résistaient  , s.  m.  f-,  trier ; celui,  celle  qui  ré. 
sislc,  qui  fait  résistance,  qui  apporte  de  laré- 
sistaure. 
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Rrsisiisme,  s.  m.;  système  de  résistance,  conti- 
nuelle résistance. 

insolubilité,  l.  f.;  état  iésolubte,  de  ce  qui  peut 
être  résolu. 

Resoumetiablr,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ré- 
soumis,  soumis  de  nouveau,  que  l’on  doit  re- 
soumellrc  : ce  peuple  est  rcsoumetlable.  qni 
a besoin  d’une  nouvelle  décision  : cette  af- 
faire est  resoumettable  b l’examen. 

Resot meure,  v.  art.  et  pron.,  se—;  soumettre, 
se  soumettre  de  nouveau  à.. resoumetire 
une  personne  : cette  personne  se  resoumet  au 
jugement  de 

Resoumis,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  eat  de  non  - 
veau  soumis  à...  : celte  personne  est  resou 
mise  à...  : ce  peuple  esl  retourna.  .» 

insoupçonnable,  adj.  des  2 g.;  qui  petit  être, 
doit  être  resoupçonné,  soupçonné  de  nouveau: 
cet  homme  esl  resoupçonnable. 

Resoupçonné,  e,  part.  pss.  et  adj  ;qui  est  soup- 
çonné de  nouveau  : cette  personne  est  re- 
soupçon uée. 

Resoupçoutier,  v.  acl.;  soupçonner  de  nouveau: 
resoupçouuer  une  personne. 

Résous- Amendé,  e,  adj.;  qui  esl  sous-amendéen' 
core  : celte  loi  esl  rcsoui  amendée  : cet  arti- 
cle est  résous  amendé. 

Résous- An.endemenl,  a.  m.;  sous-amendement 
nouveau  : ce  resou; -amendement  fnt  rejeté, 
même  sans  examen, 

ResptciabtltsaM,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  de  respectsbiliser,  de  se  respectabili- 
scr;qui  respectabilité,  rend  respectable;  qui 
donne  la  respectabilité,  un  caractère  reapecla— 
blo,  qui  comniaude  le  respect  : l'homme  doit 
désirer  des  respects  ; mais  ceux  qui  lui  appar- 
tiennent de  droit  partage  ou  sa  position  en- 
vers 1rs  personnes  ne  doivent  pas  lui  suffire, 
il  a besoin  de  ceux  qui  constituent  la  haute 
considération  publique  et  l’honneur,  et  il  ne 
les  obtiendra  qu'en  entrant  dans  des  vertus  et 
des  actions  revpeclabiluante*. 

Respectabilité,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  respectable,  qui  a acquis  un  droit 
au  respect,  aux  respects. 

Rcspeciabiliser,  v.  act.  et  pion.,  se—;  rendre, 
devenir  respectable;  donuer,  prendre,  ac- 
quérir le  droit  au  respect,  aux  respects  : la 
nature  respeclabilise  l'homme  par  l’ige  ;mais 
1 homme  no  se  respcclibilisc  que  par  de  bel- 
les et  nobles  actions,  que  par  une  continuelle 
action  de  bien. 

Respectabilité,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
respectable. 

Resplatidissance,  s.  f.;  grand  éclat;  élat,  qua- 
lité de  ce  qui  est  re-plendi>sanl. 

Responsabilisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  ctre, 
doit  être  responsabilisé,  rendu  responsable, 
que  l’on  doit  responsabiliser  ; cette  personne, 
ce  prince,  ce  ministre  est  respomabilisable. 

Respoutablilhi,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  responsable,  qui  a de  la  respiyasabtlité, 


Digitized  b y Goi 


ftKS  52"  KKf> 

quie*t  impie  poids il  une  respon^aixlilé  : Ici  de  nouveau  : le  guerre.  Les  I rouilles  vont  res - 
miuUlres  sont  responsabilisés  nun  seule  nisrilé*. 

uieul  par  1*  Chartre  ou  l«  Constitution,  mais  Reuusciier,  t,  »ct.;  susciter  de  nouveau  ; rcs- 
encore  par  telle  loi.  susciter  la  guerre,  les  troubles. 

ttctpoiuabiliier , ».  ael.j  rendre  mpousable,  RtOuiement , s.  m.;  action  dcs-uy.T  de  nouveau  ; 
imposer  la  responsabilité  à quelqu'un  : rca-  liai  ressuyé  : le  ressuiemeot  d une  chose, 
ponsabiliter  une  personne,  le  priuce  les  mi-  Rettvjable,  adj.  des  3 g ; qui  peut  être,  doit 
nisties.  être  ressuyé,  essuyé  de  uuuvrau  : cette  ebose 

Retpontabilitme,  s.  us.;  système  de  respuusa  es1  resvuyablc. 

bililé.  Reuaurable,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être,  doit 

Re$»aitiuable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être  restauré  : cette  maison,  ce  salon  rst  rcs- 
ê.'.re  ressaisi,  isisi  de  nouveau  : cet  asautage,  In'  rible. 

est  ressaisissable.  Reitirilitable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  res- 

Re.uahintmtnt,  s m ; action  de  ressaisir;  état  lériliié,  stérilisé  de  nouveau  ; qui  est  suscep- 
resnisi  ; le  resvaissemeut  d'un  avautage.  l b'e  de  se  resk'ritiser  : cette  terre  est  reslc- 

Rtttauable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit  rilisabjr. 

être  ressassé,  qu’il  est  nécessaire  de  tessasscr  : Rcttirilisé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  stérilisé 
cette  farine  est  rcssauablc.  - de  nouveau  : celle  terre  est  reslcriliiée. 

Reuiutemrm,  ».  m.;  action  de  &asic<  de  non-  fltstérili’er,  v tel.  et  pr.,  se — ; stériliser  se  sté- 
seau;  état  ressassé  : le  ressassemriut  de  la  fa-  riliscr  de  nouveau  : rester. 'iser  une  chose;  cette 
rhie.  terre  se  restérilise. 

Rtiiéchalle,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  Rttlipulablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  resséché,  séché  de  nouveau,  n étant  pas  être  restipulé,  s ipulé  de  nouveau  : cette  gâ- 
tas» sec  : ces  fruits  sont  restécbablrt.  rantiè  est  rcslipnlubte. 

Ruséchvmenl,  s.  m.;  action  de  sécher  nouveau,  BttlrelgnabU,  ou  RutrictihU,  adj.  des  3 g.;  qui 
défaire  resséeber  ; état  resséché;  le  testé*  peut  être  restreint,  que  l’on  doit  restreindre  : 
cliemcnt  des  fruits.  ce  droit  est  restrrignable. 

Rtunnnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit  Retlrtignoni,  e,  adj.;  qui  restreint,  qui  maintient 
être  armé  do  nouveau,  qu'il  «t  nécessaire  dans  des  limites  : celte  loi  est  restreignante, 
de  ressemer  : ces  champs  sont  resseuiahlrs.  Rttlriciibililè,  s.  f.  ; étal,  qualité  de  ce  qui  est 
Aesseme/aè/,*,  adj.  des  2g.;  qoi  peut  être,  doit  revlriclible. 

être  resemelé,  aemclé  de  nouveau  ; qu'il  est  Reilriclible,  adj.  de»  2 g.;  meme  signiCration 
nécessaire  de  ressemeler  : ces  milliers  sout  res-  que  reslreignablc. 
senrelahlcs.  RtitriclUme,  ».  m ; système  de  restriction. 

Rimemrmciu,  t.  m.;  action  de  ressemer;  état  Rtttriclittineui,  ad?.;  d'une  minière  restrictive  : 
ressemé  ; le  ressemerarnt  des  champs.  par  avec  restriction. 

tteueniLisablr,  adj.  des 2 g.;  qui  peut  être  res-  A inè/ujaWr,  adj.  dos  2 g ; qui  peut  être  re- 
seuli,  dont  on  peut  se  rcsseulir.  stihjiigué,  subjugué  rie  nouveau;  ce  |>euple  rst 

Res serrabli,  adj.  dei  2 g.;  q i peut  être,  doit  resubjngabîe, 

être  resserré,  serré  de  nouveau  : ces  cordons  Rttubjugalioti.  ».  f ; subjugation  nouvelle  ; ac- 
sout  rrsserablej.  que  l'on  doit  renfermer  : ces  bon  de  «subjuguer  ; état  resubjugué  : la  rc- 
chostes  sont  ressembles.  n.hjug*liuu  de  ce  peuple. 

Htttùrtimablt,  adj.  de»  2 g.;  qne  l'on  doit  faire  Rfubjugué,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  snhjis- 
resertrlir,  qui  est  susceptible  de  ressortir:  gué  de  nouveau  : ce  peuple  est  rcsiibjugué. 

cette  couleur  est  ressortis. aide  : celle  affaire  Raubjuguer,  ».  set.;  sulrji  gurr  de  i.outcau  ; 
est  ressort  if  sable  de  telle  jutidielion.  resnbjuguçr  un  peuple. 

Beu»rii»»emtnl,  ».  m.;  letton  de  faire  ressortir:  RéitUluble,  adj.  des  2 g ; qui  peut  résulter  de..., 
le  resjortissement  d'une  couleur.  - qui  peut  être  le  résultat  de...  : il  est  à eram- 

RfMoadablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  <iue  tel  iricunvéuicut  ne  soit  résiliable  de 

être  soudé  de  nouveau,  qu'il  ni  nécessaire  Tolr*  système. 

de  ressouder  : relie  chose  est  ressoudable.  Rcsullan f,  ce,  ali.;  qui  donne  des  résultats,  qui 

Sntoudage,  » in.;  sondage  nouveau;  action  de  découle  de.... 

ressouder;  état  rersoudé  : son  ressoudage  : Ritmnablt,  adj.;  qui  peut  être  résumé,  que  l'on 
un  bon  ressoudage.  doit  résumer  : retto  demande  est  résumablr. 

fltstmcitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  tes-  Retupprettion,  t.  f.;  suppression  nouvelle  : sa 
au<eité  .suscité  de  noitvesa  : cette  guerre,  ees  retirppression. 

troubles  sont  ressuscîtablis.  ReAupprimnbU,  aJj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 

Arsiusrrrarro»,  s.  f.;  action  de  ressusciter;  état  être  resupprimé,  supprime  de  nouveau  ; qu'il 

ressuscité  : la  ressrucitation  de  la  guerre  , des  ni  nécessaire  de  «supprimer  : res  choses, ers 

tiouhb  i . places, ccs  dépenses  sout  resupprimnb'ei. 

RmmrHS,  e,  part  p»v  et  adj.:  quj  nt  «tivçiié  He «opysc/wj^,  c,  part . pas.  et  ad},;  qui  est  sttppri- 

» I 
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ma  de  nouveau  : cm  chose*,  cei  places,  ces  dé- 
penses sont  resupprimées 

Resupprimer,  ».  act,;  supprimer  de  nouveau  : 
resupprimer  des  choses,  des  places,  des  dépens 
tes. 

Raupprcsiime , s.  ra.  ; système  de  resuppres- 
sion. 

Résurrectibilité,  s.  f.  ; ctal  résurrcclible  ; qua- 
lité de  ce  qui  est  résurrcclihle. 

Résurrtctible , adj.  des  2 g.;  qui  est  susceptible 
de  retour  de  la  mort  à la  sie.  Au  Cg.  et  par 
extension  ; ce  qui  peut  être  tiré  d'un  long  ou- 
bli pour  être  rrpraduit. 

Réturrectionitmc  , s.  m.  ; système  de  résurrec- 
tion ; résurrection  générale. 

Rétablittable,  adj.  des  2 g.:  qui  petit  être  réta- 
bli , qui  est  susceptible  de  se  rétablir  : celle 
personne  est  rélaulissable  : la  discipliuc  est 
rétablistahle.  Que  l’on  doit  remettre  eu  acti- 
vité, en  vigueur,  en  observation  I ces  luis,  ccs 
fêtes  sont  rétablissables. 

Rétablissant,  e,  adj.  ; qui  rétablit,  qui  redonne 
la  force  : un  traitement  rétablissant  : une 
nourriture  rétablissante. 

Retaillable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  retaillé , taillé  de  oous eau  ; rette  signe 
est  retaillahle  : ces  arbres  sont  résiliables. 

Retardable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peul  être  , doit 
être  retardé,  qti  'il  est  nécessaire  de  retarder  : 
la  conclusion  , la  disculion  de  cette  allais  e est 
retardable. 

Retardant,  e,  adj  ; qui  retarde,  qui  cause,  dontte, 
occasionne  du  retard,  un  retard  : tes  mesures, 
ces  opératioos  sont  toujours  retardantes  t.ces 
moyens  sont  retardants. 

Retardateur,  ».  m.  , f.  trict  ; celui , celle  qui 
cause,  occasionne  un  retard,  des  rclarJi.  Ad- 
jectivement : un  mouvement  retardateur. 

Retardativemenl , adv.  j d'uuc  manière  retarda- 
tive,  avec  retard. 

Retaxable,  adj.  ; de»  2 g.;  qui  peut  être  relavé, 
taxé  de  nouveau  : cette  personne  est  retaxable. 

Relaxation , ».  f.  ; taxation  nouvelle  ; état  re- 
taxé : sa  retaxation. 

Rtleignable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  reteinl  : cet  étoffe  est  reteignable. 

Releigne ment , a.  m.  ; action  de  reteindre , de 
teindre  de  nouveau  ; état  reteint  : le  reteigne- 
ment  d’une  étoffe. 

Retendable  , adj.  des  2 g.  ; qui  pent  être  , doit 
être  retendu,  tendu  de  nouveau  : ce  piège  est 
retendable. 

Remuable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  retenté  ; 
tenté  de  nouveau  , poussé  A faire  : cette  per- 
sonne est  relentable  Que  l'on  doit  essayer  de 
nouveau  : cette  affaire , celte  opération  t‘-l 
relentable. 

Retentant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  retenter  ; qui  relente , tente  de  nouveau  : 
ces  choses  sont  retentantes  : ces  plaisirs  sont 
retentants. 

Retentateurl  ».  m.,  f.  trict;  celui , celle  qui  re- 
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tente  , tente  de  nouveau  : vous  êtes  bien  re- 
tentateur. 

Retentation  , s,  f.  ; tentation  nouvelle  ; état  re- 
tenté : il  triompha  de  la  première  tentation; 
mais  la  retentation  triompha  de  lui. 

Retenté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été  , qui  est 
retente,  tenté  de  nouveau  : cette  personne  fut 
retentée  de  faire  : ret  essai  est  retenté. 

Rit  nier,  r.  act.  ; tenter  de  nouveau  ; retenter 
une  personne  , un  essai  : retenter  forluno. 
Inspirer  une  nouvelle  envie  A quelqu'un  : vous 
le  retentei. 

Réticencer,  v.  n.  ; faire  de  la  réticence  , se  li- 
vrer h la  réticence  ; garder  le  silence  sur  ce 
que  l’on  devrait  dire  : vous  réticences. 

Réticencisme,  s.  m.;  système  de  réticence  : son 
réticcnsisrae. 

Réticent,  e,  adj.;  qui  marque,  qui  montre  de  la 
réticence  ; one  déclaration  réticente,  qui 
n’est  pas  tout  ce  quelle  devrait  être  , qui 
laisse  ignorer  beaucoup  de  chose*  : un  témoin 
réticent,  qui  ne  dit  pas  tout  ce  qu'il  sait  rl  dé- 
viait dire. 

Rétifier,  v n.;  faire  lo  rétif  : vous  rélifiez. 

Retirable,  adj.  de»  2 g.  ; qui  peut  être  retiré, 
tiré  de  nouveau  : ce  lièvre  est  retirable.  Qui 
doit  être  repris,  ôté  , rétracté  : sa  parole  est 
retirable  : relie  loi  est  retirable. 

Rétisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  rétisé, 
rendu  rétif,  qui  est  susceptible  de  se  réliser  t 
ret  enfant,  ce  cheval  est  rétisable. 

Rétieant , t , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'action 
de  rétiscr,  de  se  réliser  ; qui  relise,  rend  ré- 
tif, qui  porte  à une  résistance  d’entèlement  ; 
l’irraison  et  le  nicsorgueil  sont  toujours  réli- 
sants. 

Rétine,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu rétif,  qui  est  porté , poussé  à une  réns» 
tance  d’entêtement  : celte  personne  est  par 
trop  rétisêe. 

Réliser,  v.  act.  et  proo-  se  — j rendre,  devenir 
ré  if  ; porter,  pousser  à une  résistance  d'en- 
lêlenient  ; donner,  prendre  de  la  rétivité  ; 
réliser  un  enfant  ; cette  personne  sc  rélise. 
Neui.  ; même  signification  que  réliiier  : vous 
rélisez. 

Rélisme  , ».  m.  ; continuelle  action  du  rétif,  son 
elTct. 

Rètivemcnt , adv.  ; d'une  maniera  rétive  : tous 
vous  comportez  réti  veinent. 

Rétivité  , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  rétif, 
persistance,  résistance  rétive,  entêtée;  carac- 
tère du  rétif  : I homme  qui  conserve  la  réti- 
vité de  son  caractère,  est  entraîné  malgré  lui 
daus  les  c.v  is  de  i'eulétcincnl ,.  de  ('insubor- 
dination et  de  la  violence, 

Retollissemenl , s.  ni.  ; tolliwement  nouveau; 
action  de  mollir  ; étal  relolli  ; le  retollisse- 
menl  des  choses. 

Retombable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  retomber. 
Au  fig.  t celte  faute  est  retombable  sur  vous. 
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Retondable,  adj.  des  51  g.;  qui  peut  êire  retondu, 
tondu  de  nouveau  : ce  cbien  rit  retondable. 

Ret  oriable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
dire  retordu,  tordu  de  nouveau  ; qu'il  est  né- 
cessaire de  retordre  : ce  fil  est  retordable. 

Bttouchablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  retouché,  à quoi  il  est  nécessaire  de  re- 
toucher : celte  chose  est  retoucbable. 

Retouchrment,  s.  m.  ; action  de  toucher  de 
nouveau  à une  chose  ; étal  retouché  : le  re- 
touchetneot  de  ce  travail. 

Retourmentable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être,  est 
esposé  à être,  qui  doit  tire  retourmenle  ; 
cette  personne  est  retourmentable. 

Retourmenle , S.  f.  ; tourmente  nouvelle  : c’est 
une  retourmenle  : une  retourmente  politique. 

Retourmenié,  e,  part.  pas.  et  aij  ; qui  e<t  tour- 
menté de  nouveau  : cette  personne  est  re- 
tourmentée. 

Retourmenter , v.  act.  et  pron.  se — ; tourmenter, 
sc  tounnenler  de  nouveau  : retourmenler  une 
personne  : vous  le  retourmenfei  : celle  per- 
sonne se  retourmenle. 

Retournable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  retourné,  qu’il  es/  nécessaire  de  re- 
tourner : cet  habit  est  retournsble. 

Rtlraçabie  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire,  doit 
être  retracé;  tracé  de  nouveau  : ce  chemin 
est  retraçable.  Au  fig.  : qui  doit  être  décrit  : 
ces  choses  sont  retraçablrs. 

Rttrecemrnt,  t.  m.;  action  üe  tracer  de  nouveau  ; 
état  retracé  : le  retracemeut  d’une  route , 
d’un  chemin. 

Rétractable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  êlre,  doit 
être  tétrade  : celte  promesse  est  rétractable. 

Retrailable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être,  mérite  être  rétrailé,  récompensé  par  une 
pension  ou  une  place  de  retraite  : ce  fonction- 
naire, ce  militaire,  cet  officier  est  retraitablc. 

Retraiteur,  s.  m.,  f.  le;  celui,  celle  qui  donne, 
accorde  une  retraite , des  retraites  : on  gou- 
vernement, un  prince  retraileur  : tint  ajmî- 
nistrotion  rrtraileote. 

Retrailif,  es,  adj.;  de  retraite,  qui  est  de  la  re- 
traite, qui  la  concerne,  qui  appartient  h la 
retraite,  aux  retraites  ; un  règlement  retrailif. 

Relraiiisme,  s.  m.  ; système  de  retraite  : le  re- 
fraitisme  impérial. 

Relraitivement , adv.  ; d’une  manière  relrailive  ; 
par,  avec  retraite. 

Reiramé,  c,  part.  pas.  et  adj  .;  qui  est  tramé  de 
nouveau  : le  rcuversement  du  gouvernement 
est  reiramé. 

Retramer,  v.  act.  ; trsmer  de  nouveau  ; retra- 
mer un  complot. 

Relranehable,  adj.  des  î g.;  qui  peut  êlre,  doit 
être  retranché  : cette  chose  , celle  somme  est 
relranehable  : ce  camp  est  relranehable. 

Retranchant,  e,  adj.  ; qui  retranche , qui  cause 
une  suppression , une  diminution  : cette  me- 
sure, cette  réforme  est  trop  retranchante. 

Retravaillable,  adj.  des  l g.;  qui  peut  être,  doit 
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être  retravaillé , travaillé  de  nsnvetni  ; actif 
chose  est  retravaillable. 

Ritrécissable  , adj.  des  ï g.;  qui  peut  élrt , doit 
être  rétréci  : ce  chemin  , celle  allée  est  r é- 
tréeisaable. 

Rilribuable  , adj.  des  2 g ; qui  peut  être , doit 
êlre  rétribué  : ce  travail  est  rétribuable. 

Rétributif,  rr,  adj.;  de  rétribution,  qui  est  de  la 
rétribution  , qui  la  marque  , la  concerne  : un 
paiement,  un  salaire  rétributif, 

Ritributivement , adv.  ; d’une  manière  rétribu- 
tive; par,  avec  rétribution. 

Rélroaettsme,  s.  m.;  système  de  rétroaction,  ré- 
troactif. 

Rétroactivement , adv.  ; d’une  manière  rétroac- 
tive ; avec  rétroaction,  par  la  rétroaction. 

Rétroagitsanl , e , adj:  ; qui  rélroagit  : c’est  un 
système  rétroagissant. 

Retrocédable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  , doit 
être  rétrocédé  : Ce  droit  est  retrocédable. 
Voirretrocessiblt. 

Rétrocédant,  e,  adj.;  qui  relrocéde  : une  admi- 
nistration rétrocédante. 

Retroeédateur,  s.  m.  , f.  frire  ; celui , celle  qui 
rétrocédé. 

R-troceuiHlité,  t.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
retrocissible. 

Rcirocessibte.  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  rétro- 
cédé; qui  peut  être  , qui  jreut  devenir  objet 
d’une  rétrocession. 

Retrocessif,  ce,  adj.;  de  rétrocession,  qui  est  de 
ta  rétrocession,  qui  la  marque  , la  concerne  : 
un  acte  retrocessif  : une  transaction  retro- 
cessive. 

Retrocessivement,  adv.;  d’une  manière  retroees- 
sive;  par,  avec  ratrocession.  ' 

Retrogradable , adj  des  2 g.  ; qui  peut  rétro- 
grader, qui  est  susceptible  de  rétrograder  i 
celle  personne,  ee  peuple  est  retrogradable. 

Rétrogradant,  e,  adj.;  qui  rétrogradé,  qui  mène 
à la  retrogradaliou  : une  administration  re- 
trograndc  ; cette  mesure  est  rétrogradante  : 
c’est  un  système  rétrogradant. 

Relrogrndif,re,  adj.;  de  rétrogradation,  qui  eat 
de  la  rétrogradation  , qui  la  marque,  qui  im- 
pose la  rétrogradation,  l’active. 

Ritrogradativemeni , adv.;  d’une  manière  retro- 
gredativc  ; par,  avec  rétrogradation. 

Retrogradisme,  s.  m.;  système  de  rétrogradation, 
qui  tend  à rétrograder  : c’est  du  retrogra- 
disoie. 

Rétrospectif,  te  , adj.  ; qui  recule  , qui  fait  re- 
culer, qui  rcporle  eu  arrière,  qui  fait  regar- 
der, retourner  ea  arrière  : une  politique  rir 
irospcclive. 

Rétrnspectismc  , m.  ; système  rétroapeclif  : 
c’est  du  réirospectisme. 

Rétrospectivement , adv.;  d’une  manière  rétroa- 
peclive. 

Rétrospectivité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
rétrospectif  ; la  rilroapsctiviié  de  la  politique 
du  cabinet. 


y Google 


REV  532  RÉV 


Retrausiable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  rire,  doit 
être  retroussé  : ces  cheveux  sont  retroussa  blés. 

Retrouvable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  re- 
trouvé : ces  choses  sotil  renouvables. 

Réunissable,  a Jj  de*  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
(Hic  icuni , qui  est  susceptible  de  su  miuir  : 
ce»  personnes  , ccs  choses  sont  icuuitsahles. 

il'. unissant , e,  adj.  ; qui  réuuil  à une  cluj.se  : il 
a fuit  une  acquisition  réunissante. 

Rénssiisable,  adj.  dos  2 g.;  ce  qui  peut  réussir, 
qui  est  susceptible  de  roussir  : cotte  affaire 
est  réussissante. 

Rrusurpable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  réu- 
surpe  , usurpé  de  oouveati , qu:  est  ex  pore  à 
une  nouvelle  usurpai  iou  : ce  droit  est  réusur- 
pablc  : le  pouvoir  est  lénsurpable. 

Rénsurpatif,  te,  adj.  ; de  réusurpalion,  qui  esf, 
qui  lient  de  la  réusurpation  , qui  la  marque  : 
c'est  un  acte  rcusurpatif. 

Réusurpalion , s.  f.,  usuipation  nouvelle,  action 
de  réusurper  ; étal  réusurpé  : sa  réu-urp.tion  : 
la  réusurpatiou  du  pouvoir,  d'un  dioit,  de  ce 
droit  : c’est  une  réusurpatiou. 

Réuturpativenunt,  adv.  ; d’une  manière  rcu»ur* 
palive;  par  une,  par  la  rurnnpatiou. 

Réusurpi,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  usurpé 
Je  nouveau  : le  pouvoir,  ce  droit  est  réusurpé  : 
l'autorité  est  réusurpéc. 

Réusurper  , v.  act.  ; usurper  de  nouveau  , s’em- 
parer de  nouveau  par  ruse  ou  par  force  : réu- 
aurprr  un  droit,  le  pouvoir,  l'autorité. 

Réutilisable,  adj.  des  2 g.  » qui  peut  être  réuti- 
lisé, utilise  de  nouveau  , que  Ton  doit  réuti- 
liser : cette  chose  est  réutilisable. 

Réutilisation  , s.  f.  ; an* ion  de  réutiliser  ; étal 
r<  u Pisé  : la  réutilisation  des  chose.-. 

Il' utilisé)  e,  part.  pas.  et  ad;.;  qui  est  Utilisé  de 
nous  eau  : cette  chose  est  rcut.lisée. 

Réutiliser,  v.  art.  et  pr.  se,—;  rcudie  de  nou- 
veau utile , s'utiliser  de  nouveau  : réutiliser 
les  choses  : celte  personne  se  réutilise. 

Réutilisme,  s.  m.;  système  de  léulilisalion. 

Rivable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  rêvé  : ce 
succès,  cette  fortune  est  rèvablc. 

Rtvalidable , adj.  des  2 g;  qui  peut  être,  doit 
être  revalidé , validé  de  nouveau  : ces  pièces 
sont  revalidahles. 

Revalidant,  c,  a<JJ.;  qui  rcvalidc,  valide  de  nou- 
veau : une  ordonuauce  revalidantc  : un  juge- 
ment revalidant. 

Revanehalle , adj  des  2 g.  ; qui  peut  être  , du  t 
être  revanche:  cette  pc>  sonne  est  rcvanchablc. 

Rei  anchant , e%  adj.  ; qui  manche  : une  force, 
une  protection  revancliaute. 

Rè\  eillable , nefj.  des*  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  réveillé  : cette  personne  est  ré  \ cil  table. 
Au  fig.  : que  l’on  doit  renouveler,  faire  mine, 
ranimer,  réexciter  : cette  affaire  est  révcil- 
table. 

Réveillant , e , adj.;  qui  réveille,  qui  tire  de 
de  l'assoupissement  : vous  faites  un  bruit  ré- 
veillant. Au  fig.  : qui  ranime  : des  menai  e* 


i éveillantes  : une  émulation  médian  te  : une 
boisson  révi  iïlaulc. 

Réveiilemeni , s.  ni.  ; action  de  réveiller;  éfg| 
réveillé  : le  réveillcmcut  d’uue  affaire,  de  U 
veogeauce,  de  la  colère. 

Rivclable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  è'.re 
révélé  : ces  secrets  , ces  faits  sont  révélables  : 
cette  affale  , celte  conjuration  est  révélable. 

Révélante,  s.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est  révé* 
latinu  : toutes  Us  révélâmes  de  l'indiFcrétiou. 

Révélant , e,  adj.;  qui  révéle,  dévoile,  fait  dé-» 
couvrir  : une  déclaration  révélante  : un  écrit 
mêlant  : nu  objet,  un  indice  lévélanl  : des 
trac  s révélante-. 

Un- domisme  , s.  m.  ; système  de  ré  v élance  , de 
ré* rlation  , son  effet. 

Remuable,  adj.  de* 2 g.;  qui  peut  revenir:  cetlç 
p.  rsi.nue  est  re«enable.  qui  |»eul  se  repro- 
duire  : cette  fièvre  est  rcvcuable. 

Revenant , e,  adj.;  qui  rev.eut  : une  somme,  une 
part  reveuaule. 

Revendable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  revende, 
que  l’on  doit  revf  ndre:  celle  chose,  celle  pro» 
prié  té  est  icvcndalde 

RevendicaLle , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  revendiqué  : celte chuse  est  rexendicable. 

Revendicisme , s.  m.;  système  de  revendication. 

Révéra  Ole  , adj:  des  2 g.  ; qui  pe»  I être  , doit 
être  révéré  : ces  personnes  . ces  choses  son! 
lévcrables. 

Révérateur,  s.  tn. , f.  tiice ; celui,  celle  qui 
révéré. 

Rcverdtssable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  reverdir, 
qui  est  susceptible  de  verdir  de  nouveau  : des 
arbres  teverdissables  : ie  gaz  on  est  reverdi-* 
sable. 

Reverdissant , e , adj.;  qui  reverdit  : une  nature 
reverdi-saute  : ces  prairies  sont  reverdissantes. 

Révërencer , v.  ncut.  : fait  e la  révérence,  dcf 
révérences  : vous  révère ucez  : ceito  personne 
ne  fait,  ne  sait  que  rcvércncer. 

invérifiable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  revérifié,  vérifié  de  nouveau  : ce  compte 
e-t  revérifiable. 

Revérification , s.  f.  ; vérification  nouvelle;  ac* 
lion  de  revérifier  ; état  rcvériÜè  : la  revériü* 
cation  d’un  compte. 

Revérifié  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  vérifié 
de  nouveau  : ce  compte  est  revérifié. 

Revérifier  , v.  ac>.  ; vérifier  de  nouveau  , faire 
une  nouvelle  vérification  : revérifier  un  compte. 

Revêt  ifisme,  s.  m.  *v sterne  de  revérification. 

Ue  ver  ni  stable,  adj.  des  2 g,;  qui  peut  être,  doit 
être  reverni  , verni  de  nouveau  ; ce  meuble 
e-t  revernissable. 

Ht  vernissage , s.  m.  ; étal  r»  verni  : on  bou  re» 
vernissage. 

Rever n issanent , s.  m.  ; actioo  de  revenir  : le 
reveiuissemenl  d’un  meuble. 

Rc  ver  table , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  reversé,  versé  de  nouveau  : Ce  liquide  est 
rcvcr-able. 
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BtvtrtiMitè,  e,  part.  pas.  el  adj . ; qui  est  rendu 
réversible  , susceptible  de  retourner  i 
ces  biens  sont  réversibilités. 

Revtrsibiliser,  y,  act.  ; rendre  réversible,  atta- 
cher la  réversibilité  à une  chose  : reversibi- 
liscr  un  bien,  une  rente. 

Reuersisme,  >.  m ; système  de  reversion. 

Révi table,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
révisé,  revu,  esaminé  de  nouveau  : tel  homme, 
eette  affaire,  ce  compte  est  révisable. 

Rerisitable  , adj  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  revisité,  visité  de  nouveau  : cet  homme, 
cette  chose,  ce  lieu  est  revisi table, 

uevivifiable,  ailj.  des  2 g-  ; qui  peut  être,  doit 
être  reriviGé,  vivifié  de  nouveau  : ees  plantes 
sont  revivifiahles. 

Revivifiant,  e,  adj.;  qui  revivifie,  vivifie  de  nou- 
veau ; un  travail  revivifiant  : une  opération, 
noe  chaleur  revivifiante. 

Rsvilifiune,  s.  m.  ; système  de  revivification. 

Révocabilisablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  révocabil  sé,  rendu  révocable  , sujet 
i révoration  : celte  personne  , ce  fonction- 
naire, cet  ordre  est  révocabilisable. 

Révocabilité,  »,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
révocable,  sujet  à reste >t ion. 

Ilévaeabiliser , y,  act.  ; rendre  révncable,  atsti- 
jélirà  la  révocabilité  , frapper  de  révoi  abi- 
liié  : révocabiüser  une  personne,  un  magistrat, 
un  ordre,  une  loi. 

Révocalivemcnl,  adv.;  d'une  manière  révocalive, 
avec  révocation,  par  la  révocation. 

Révnlulionnablc , adj.  drs  2 g.  ; qui  peut  être 
révolutionné  , mis  en  révolution  ; co  peuple 
est  révolutionnaire,  qui  est  luvceplihle  de  se 
troubler  facilement  , pour  peu , l’esp'it,  les 
sens  : cette  persunue  est  révolutionnable. 

Révolutionnant , »,  adj.  ; qui  cause  une  révolu- 
tion : pour  des  bummes,  un  peuple  soumis  à 
un  absolutisme  gouvernemental,  1'inteltigooce 
de  la  liberté  est  toujours  révolutionnante. 

Hévolutiormeur  , s.  m. , f.  a»;  celui  , celle  qui 
fait,  qui  opère  une  révolution,  qui  y contribue 
beaucoup,  qui  y prend  patt. 

Révolulionisme , i œ.  ; système  de  révolution  ; 
tout  ce  qui  tend  à causer,  à amener,  h opérer 
une  révolution. 

Révulsisme , a,  m.;  tout  ce  qui  tend  à opérer  le 
retour  des  humeurs , lorsque  le  cours  eu  est 
changé. 

Rhélorieilé , a,  f.  ; é'at , qualité  de  te  qui  est 
rhétorique  . selon  la  règle  rhétorique , de  ce 
qui  est  enrichi  de  (leurs  de  rhétorique. 

Rhciorisation  , ».  f.  ; action  de  rhe  oriser  ; étal 
rhétorité  : sa  rbétorisaiiou. 

Khctorisc , t,  part.  pas.  el  adj.;  qui  est  rhéto 
ri  |Ue  , selon  la  règle  ihétoriquf,  qui  r»t  en- 
richi de  llenrs  de  rhétorique,  qui  a,  qui  pré- 
sente de  la  rhélorieilé  : ce  discours  est  rhéto- 
risé,  bien  rhétorisé. 

ItbtiOfiier,  y.  nent.;  faire  de  la  rhétorique,  du 
rWferïsof»  , tïe  pas  s'écarter  de  la  régie  rh«- 
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torique.  Act.;  enrichir  de  fleurs  de  rhétorique, 
donner  de  larhétoricité:  rhéloriser  une  phrase, 
un  disrours,  le  style. 

Rhétorismt , t.  m.  ; système  rhétorique  : ce  qui 
présente  un  continuel  enrichissement  de  fleurs 
de  rhétorique  : c'est  du  rhétorisme, 

Rhubu'bé , r,  part.  pas.  el  adj.;  dans  quoi  il  v a 
de  la  rhubarbe  : boisson  rhubarbée  , aliment 
rhubarbé. 

Rliubarbemeut,  t.  m.;  action  de  rhubarber  ; état 
rhubarbe  : le  rhubarbement  d'une  boinon, 
d'un  alimeui. 

Rhubarber,  y.  act.;  mettre  quelqu'un  à la  rhu- 
barbe , administrer  la  rhubarbe , faire  entrer 
de  la  rhubarbe  dans  une  chose , marier  avec 
de  la  iln  barbe. 

Rhumnhsable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  iliu- 
malisé , qui  est  susceptible  de  rhumatisme, 
qui  est  «posé  a prendre  du  rhumatisme  : 
cette  per.onne  est  ihiimatisahlc. 

Rhumatisant,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  rhuinaliser  , de  se  rbumalher;  qui 
rliumvtise,  qui  cause  , amène  , produit  des 
rhumatismes  : ce  local  est  rhumatisant. 

Rhumaiisatian,  s.  m,  ; action  de  rhumaliser,  de 
se  rhumatisrr  ; état  rhumatisé  : sa  rhumati- 
sation. 

Rhumatisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qoi  a de»  rhu- 
matismes, qui  souffre  de  rhumatisme,  de  dou- 
leurs rhumatismales  : cette  personne  est  toute 
rhuniatlsée. 

Rhumaliser,  y.  act.  et  pr.,sc-;  causer,  amener, 
produire  , donner,  prendre  des  ihumativmes, 
des  douleurs  rhumatismales  : celte  personne 
sc  rhumatisé. 

Rhumatnmalite,  s,  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
rhumatismal.  ■ • 

Itioil/er , v.  neut.;  faire  des  riailleries  ; vous 
riaillez  : il  ne  fait  que  riaaller.  F.spres.  fatn. 

Ribauder,  y.  nent.,  exprès,  fam.;  faire  le  ribaud, 
de  la  ribaoderie  , se  livrer  à des  divertisse- 
ments licencieux  : vous  ribaudex  : il  ne  (ait 
que  ribauder.  -v- 

Ridiculisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  ridi- 
culisé, rendu  ridicule,  tourné  en  ridicule,  qui 
est  susceptible  de  sc  ridiculiser  : cette  per- 
sonne est  ridiculisable. 

Ridiculisation,  t.  f.; action  de  ridiculariser  ; état 

ridiculisé. 

Ridiculisme,  '!.  m.;  continuel  ridicule,  co  qui 
n'est,  ne  présente  que  du  ridicule. 

Rigidisable,  adj.  des  2g.;  qui  peut  être  rigidité, 
rendu  i igide,  que  l'on  doit  rigiditer  : ce  rè- 
glement est  rigidisable. 

Ritjtdiiant , e , patt.  pr.  el  sdj  ; qui  fait  l'action 
de  rigidiscr,  do  se  rigidiser;  qui  rigidité, rend 
rigide  : celle  exigeante  de  devons  est  par 
trop  rigidisanle. 

RigidiiaUoH , i.  action  de  rigkliser,  de  don- 
ner <le  la  rigidité-  aux  prtueipes,  i l’action;  état 

tigidisé. 

R'ytithé,  e.  pari.  pas,  el  adj.;  qui  fit  réndu, 
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devenu  rigide  : ces  réglements  sont  bien,  trop 
rigidités. 

Rigidieer,  v.  *ct.  et  pron.,  se — ; rendre,  deve- 
nir rigide  ; donner,  prendre  de  la  rigidité,  «ne 
extrême  sévérité:  rigidiser  un  réglement,  une 
loi,  l'action,  les,  tes  principes,  le  devoir  : 
celte  personne  se  rigidité  trop. 

Rigidisme,  s.ra.;  système  de  rigidité;  incessante 
rigidité  qui  s’étend  à tout  ; ce  qui  présente 
uns  contiouelle  rigidité  : c'rst  du  rigidisme  : 
pour  être  toujours  bien  dans  le  monde  et  y 
être  toujours  honoré,  l'homme  ne  doit  point 
se  départir  d'un  beau  et  rat  inné!  rigidisme  de 
mœurs,  d'honneur,  d'équité  et  de  justice. 

Rigorisuble,  adj . des  2 g.;  qui  peut  être  rigorisé, 
rendu  rigoureux,  qui  est  susceptible  de  se  ri 
goriser,  de  devenir  rigoureux,  dure,  austère, 
extrémeot  sévère  : ce  magistrales!  rigoriiable. 
Qui  peot  devenir  rude,  âpre,  insupportable  : 
le  froid,  l'hiver  est  encore  rigoriiable. 

Rignusé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  rigoureux,  rude,  âpre,  dure  : le  froid 
est  de  plus  en  plus  rigorisé  parle  vent.  Qui  a, 
qui  préseule  de  la  rigueur,  une  extrême  sévé- 
rilé  : cea  applications  île  peines,  de  châti- 
ments sont  trop  rigorisées.  qui  est  Csil,  suivi 
avec  une  exactitude  extraordinaire  ; cette 
diète  est  par  trop  rigorisée. 

Rigariser,  v.  acl.  et  pron.,  se — ; rendre,  deve- 
nir rigoureux;  dure,  égare  : le  froid,  ('hiver  se 
rigorisé.  Donner,  prendre  de  1a  rigueur,  une 
extrême  sévérité,  exactitude  : rigoriser  les 
lois,  les  réglements,  la  dièse.  Quand  1m  lois 
et  l'action  sont  trop  rigorisées  et  quand  tout 
se  rigorisé  trop  dans  un  gouvernement  par  le 
fait  de  l'ambition  ou  de  l’orgueil  du  prince, 
l'exécution  n'est  plus  qu'une  tyrannie  et  les 
peuples  ne  doivent  pins  ni  obéissance  ni  sou- 
mission. 

Ringable,  adj.  des  2 g.;  qui  peu»  être,  doit  être 
rincé,  nettoyé  en  f rodant  : ce  verre,  ce  linge 
est  rinçable. 

Jt incement,  a.  m.;  action  de  rincer;  état  rincé  : 
le  rincement  d’un  verre,  du  liuge. 

Ripailler,  v.  neuf.;  faire  ripaille,  grande  chère, 
se  livrer  à une  débauche  de  table  : vous  ripail- 
lez. Express,  fam 

RieibiUsé,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  est  devenu 
risible,  propre  o faire  rire,  digne  (te  moquerie. 

Mis ibiliser,  v.  act.  ; rendre  risible-  propre  b 
faire  rire:  rigitriliser  une  narration,  un  réeil. 
l'ron.,  ae~;  devenir  digue  de  moquerie. 

Risquement,  s.  m.;  action  de  risquer,  de  donner, 
de  livrer  au  risque  : le  risquement  d'unechote, 
d’une  somme. 

Risquémenl,  adv,;  d une  manière  risquée,  ha- 
sardé : tous  jouez  trop  risquéinent . 

Rissolable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rissolé,  que  l'on  doit  fsire  bien  rissoler  : 
cette  chose  est  rissolable. 

Bisso lement,  s.  m.;  setion  de  rissoler  ; élal  ris- 
*°M  : l«  rissoleaent  d'une  chose.  • ! 


Rilé,  s,  part.  pas.  et  adj.;  qoia  des  rites,  beau- 
coup de  rites  : une  religion  riléc  ; peu,  ou 
Irop  rilée.  > v 

Riier,  v.  act.;  donner,  établir  des  rites,  multi- 
plier les  lites  : riier  une  religion,  lui  donner 
des  rites. 

ira  bit,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être,  doit  être 
rivé  ; ce  clou  est  rivable  : vos  fers  sont  encore 
i ivables. 

Rivalisable,  adj.  des  2 g ; qui  |ieul  être,  doit 
être  rivalisé  ; celle  personne  est  rivalisable  : 
vous  êtes  rivalisable. 

Rivalisant,  e,  adj.;  qui  rivalise  : une  rivalisante 
inielligesnce,  activité. 

Rivallsme , s.  m.;  système  de  rivalité; continuelle 
rivalité,  tout  ce  qui  montre  de  la  rivalité  : 
cVt  un  beau  rivtbsme. 

R vtmeiit,  s.  m.;  état  rivé  : le  rivement  de  ce 
cio  i : le  tivement  des  fers  d'un  peuple  n’est 
jamais  que  l'œuvre  d’un  tyran. 

Riviireux,  se,  adj.;  qui  a plusieurs,  beaucoup 
de  rivières:  c’est  un  pays  rivièreut  : des  con- 
trées rivièreuses. 

Risable,  ad),  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
rué,  dans  quoi  on  doit  mettre,  faire  entrer 
du  riz,  de  l'eau  de  riz  ; celle  boisson  est  ri- 
zable. 

Ritéi  e,  part.  pat.  et  adj.;  dans  quoi  il  y a du 
riz,  de  l'eau  de  riz  : une  boisson  rizée. 

Risemenl,  t.  m.;  action  de  rizer  ; état  riié. 
iaer,  v.  aet.;  mettre,  faire  entrer  du  ri*  dans 
une  chose  : rizer  une  boisson,  la  coupe r avec 
de  l’eau  de  riz. 

Robiné,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a un  robinet, 
qui  est  gsroi  de  ses  robinets  : une  fontaine 
toute  robinée. 

Robinessient,  s.  m.;  action  de  robiner;  état  ro- 
I i ié  : le  robinemeot  d'une  fontaine, 

Robiner,  v.  act.  ; mettre,  poser  un  robinet,  gar- 
nir de  robinet  : robiner  une  fontaine. 

Roborabte,  adj.  des  S g.;  qui  peut  ê'te,  doit 
être  roboré,  fortifié,  a qui  oo  (veut,  on  doit 
rendre  les  forces  : ce  malade  est  roborable. 

Roboration,  s.  f.  ; action  de  roborer,  de  donner 
des  forces  ; élat  roboré  : la  rcboralion  de  eê 
malade,  de  celle  personne. 

fiohnrativemtiu,  adv.  ; d’uoc  manière  roborati- 
ve, giar  un  roboralif  : ce  malade  est  maiatc- 
D.iiit  robora tivement  traité;  on  lui  donne  des 
roboratifs. 

Roboré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  il  qui  on  a donné 
des  force»  : ce  malade  esl  roboié  : celte  per- 
sonne est  bien  rohorée  : il  avait  besoin  d élie 
roboré. 

Roborer,  v.  art.;  fortifier,  douoerdes  forces,  ré- 
tablir les  foires  : roborer  un  malade,  une 
peisonue  : il  est  nécessaire  de  le  roborer, 

Rocaillage,  s.  m.  ; ornement  de  coquillage  ; un 
beau,  rirhe  rocaillage. 

Rocaillé,  e,  part.  pas.  el  adj.  ; qui  est  garni  de 
rocaille,  de  petits  cailloux  : uu  chemin  ro- 
caillé : une  allée,  une  route  rocaillée.  qui  e 
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orne  île  coquillage*  : un  ouvrage,  uu  meuble 
rocaille,  bien,  richement  rocaille. 

Rocoillenietit,  >.  m.;  action  de  retailler,  de  g r- 
uir  de  rocaille,  de  petits  cailloux  : le  rncaillu- 
nicnt  d’un  chemin,  d'une  allée,  d'une  route, 
action  d'orner  de  coquillage  : le  rocaillemenl 
d'un  ouvtage,  d'un  meuble. 

Rocailltr,  v.  act.  ; garnir  de  rocaille,  de  petits 
cailluux  : rocadlcr  un  chemin,  une  allée,  une 
roule,  orner  de  coquillages  ; rocadlcr  une 
grotte,  un  ouvrage,  un  meuble. 

Rodeuscment,  adv.  ; d'une  manière  rôdeuse  en 
rodant  : il  va,  vous  allez  rodeusemmt  ici,  là. 

Rognable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  rogné, 
que  l’on  doit  rogner  ; celle  chose  , cc  man- 
teau est  rognablc. 

Rognonnemcni , s.  m.  ; action  de  rognonner,  d< 
mumiuier  entre  ses  dents  : vos  rognuuue 
meuts  me  déplaisent  et  m’irritent. 

Roidissable,  adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  midi, 
qui  est  susceptible  de  se  rciJir  : il  est  ruidis- 
suble. 

Raidissant,  e,  adj.;  qui  ruidit,  porte  à se  roidir, 
qui  cause,  amène  un  roidiiScment  : une  rdi- 
dissante  résistance  : une  énergie  roidissantr 
ê-t  toujours  louable;  mais  un  entêtement  roi- 
dissaut  ne  montre  et  ne  prouve  qn'uu  mauvais 
caractère  et  un  mauvais  cœur. 

RoUistement,  s.  ra.;  action  de  roidir,  de  lé  roi 
dir;  état  roidi  : soit  roidis-rment. 

I lomantisatlon , s.  F.:  état  romaotisc  : la  rom.in- 
tisaiion  de  ccs  lieux,  de  ces  a < péris. 

Rotntiiuité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
romantique,  qtti  présente  du  romantique  : 
ces  lieux,  ces  aspects  sont  roms  misés. 

Romaniiter,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
romantique  : là,  tous  lei  aspects  sc  roman - 
tiseul. 

Rompable,  adj.  des  3 g.  qui  peut  être,  doit  être 
rompu,  osas é,  brisé  : ce  membre,  celle  chose 
est  rompable  : cette  paix  est  rompable. 

Ronce,  t,  adj.;  qui  ml  garni  de  ronces  pour  d« 
fendre,  garantir  des  oiseaux,  des  volailles  : 
une  couche , une  planche  do  semis  roucée. 
dans  quoi  il  y a des  feuilles  de  ronce  : uuc 
boisson  roucée.  ' 

Ronceux,  te,  adj  ; qui  a,  qui  présente  beaucoup 
de  ronces  : uu  lerreiu  ronceux  : uu  bosquet 
ronceux. 

Rongeable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  est  sus- 
ceptible d'ètre,  est  exposé  à être  rongé  ; celle 
chose  est  rongeable.  Au  lig.  : qui  peut  élic 
agité,  tourmenté  de..,.  : cet  homme  est  run- 

g*  aide  de  remords. 

Rntemeni,  s m.  ; état  rosé  : le  rotemenl  du  teint . 

flottement,  s.  m ; action  de  rosser;  état  rossé  : 
le  rossemeal  d'un  cheval.  Expr.  pop.  : le 
losscmrnt  d'une  personne. 

Rotatif,  ce,  ad;.;  de  rotation,  qui  est  de  I»'  ro’a 
lion,  qui  la  marque  ; un  mouvement  rotatil. 

Rotalivetnciit,  adv.  ; d une  manière  rotative  ; 
avec  rotation,  paa-la  rotation. 
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Rottmttu,  s.  m.;  action  de  roter  : son  couliuuel 
rotement- 

U mener,  v.  n.;  faire  le  roué,  de  la  rouerie,  se 
livrer  à la,  à une  louerie  : voua  roueriez. 

Rouciismc,  s.  m.;  système  de  rouerie  : le  roue- 
risrae  politique,  religieux. 

Rouillable  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  rouillé, 
qui  est  susceptible  de  se  rouiller  ; ce  fer,  cet 
acier  est  rouillalde.  Au  fig.  : qui  peut  pcidre 
de  ses  belles  manières,  de  scs  formes  : celte 
personne  est  rouillable. 

ftu utilement,  s.  m.;  clat  rouillé  : ton  rouille- 
ment  : le  rouillemcnt  du  fer,  de  l'aciër.  Au 
fig.  I le  rouillemenl  d’une  personne. 

Roulable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  rouler,  qui  est 
susceptible  de  rouler,  qui'l  est  possible  de  rou- 
ler : ccs  tonneaux  sont  mutables. 

Roussissablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  roussir,  de- 
venir roux  : cette  peisonnc  est  roussissable. 
que  l'un  doit  faire  roussir  : ce  beurre  est  rous- 
sissablc. 

Roussissement,  s.  m.  ; acliou  de  roussir;  état 
roussi  : lu  roussissement  d'une  personne , 
d'une  chose. 

Roulable,  adj.  des  3 g ; qui  peut  être,  doit  être 
routé,  g nui  de  roules;  ou  l'un  doit  peicer  des 
roules  : ces  pays,  ces  beux  soùt  mutables. 

Roulé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a beaucoup  du 
routes,  qui  est  garni  de  rentes  ; la  Franco  est 
convenablement  routée  partout. 

Roulement,  s.  ni.;  action  dérouter;  état  routé  : 
le  i utilement  d'un  pays,  d une  contrée. 

Rouler,  v.  ed.;  faire,  percer  det  routes;  donner, 
établir  des  routes,  garnir  dés  routes  : rouler 
uu  pays,  uue  coulice 

Routine!,  le,  adj.  de  routine,  qui  est,  qui  lien  de 
la  routiuc,  qui  n'est  que  de  la  routine  : il  n a 
que  des  habitudes  rouliueltes 

Kounncllemeut,  adv.;  d’une  manière  routinelle; 
par  la  seule  habitude  de  routine. 

Rotttinetnent,  s.  ni.;  acliou  de  rouliuer,  de  faire 
par  routine  ; état  rouliué  : son  roulinemeut. 

Roulinw  , v.  neuf.  ; faire  de  la  routine  , n'agir 
que  par  routine  : fous  routines  : cette  per- 
sonne ne  fait  que  rouliner. 

Ilouliniiremeni,  adv.;  d'nne  manière  routinière; 
par,  avec  routine. 

Routinisme , s.  m.;  système  de  routine,  ce  qui  ne 
présente  que  de  la  routiue  : ce  u'est  que  du 
routinisme. 

Rotjalisi,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu,  de- 
venu royaliste  : ces  contrées  sont  royalisées  : 
ccs  départements  sont  royalisés. 

Royaliste , v.  act.  et  pr  , se  — ; rendre  , deve- 
nir royaliste.  Neul.  ; faire  du  royalisme  : vous 
râyalisez. 

n oyoumili , t , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  érigé 
en  royaume,  formé  en  royaume  : ces  province» 
sont  royauinisce*. 

Royaumisce , v.  act.  ; Former  un  royaume  , èri. 

ger  en  rovauroe  ; réunir  ensemble  pour  for. 
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mer  un  royaume  : rovaumiser  une  principau- 
té, des  provinces. 

Rubanemtnt,  s.  tn.;  action  de  rubaner  ; état  ru- 
banc  ' son  rnb.vnem<tnt. 

Rudimentaire-,  adj.  des  S g.  ; du  ludiorot , qui 
concerne  le  rudiment,  qui  explique,  fait  con- 
naître , comprendre  les  principes,  les  règle» 
d’un,  du  rudiment  : un  enseignement  rudi- 
mentaire. 

Rudimcntairemcnl , adv.  ; d’une  manière  rudi- 
mentaire, par  l'explication  du  rudiment. 

Rudmentarisme  , s,  m.  ; système  rudimentaire. 

Rudimentarité,  s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
rudimentaire. 

Rudoyable  , adj. , des  S g.  ; qui  peut  être  , doit 
être,  mérite  être  , est  exposé  S être  rudoyé  : 
colle  personne  est  rudoyable. 

Rudoyamment  adv.  ; d’une  manière  rudoyante, 
en  rudoyant. 

Rudoyant,  e.  adj.  ; qui  rudoie,  qui  traite  rude- 
ment : des  paroles,  des  manières,  des  formes 
rudoyantes. 

Rudoyeur,  s.m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  rudoie. 

Rudoyisme,  s.  m ; système  de  rudoiement,  conti- 
nuel rudoiement. 

Ruelle,  e,  adj . ; qni  u’a  que  des  ruelles  , dont  le 
plus  grand  nombre  de  rues  sont  peu  larges , 
étroites:  celte  ancienne  ville  n’est  que  niellée. 

Ruinable,  adj.  des  î g.;  qui  petit  être  ruiné,  que 
l’on  peut  ruiner  , qt  i est  susceptible  de  se 
ruiner,  de  tomber  en  ruine  : celle  personne, 
ce  pays,  celte  maison,  celte  ville  est  ruinable. 

Ruinant,  e , adj.;  qui  ruine,  qui  cause  la  ruine  : 
c’est  un  ruinant  désastre. 

Ruineusement , adv.  ; d’une  manière  ruineuse  , 
avec  ruine. 

Rumore  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  en  ru- 
meur ; une  population  rontorée. 

Rumorer,  v.  act.  et  pr. , sc— ; mettre,  entrer  en 
rumeur  : rumoterun  peuple,  se  rumorer. 

Réalisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  ruralisé  , rendn  rural , donné,  attribué 
aux  campagnes. 

Réalisation,  s-  f.;  action  de  ruraliser,  de  se  ru- 
raliser;  étal  ruralisé  : sa  ruralisation. 

Réalisé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 


Sabbaler,  v.  nrut.;  faire  du  sabbat.  Au  lig.  et 
fnm.;  faire  un  grand  bru’-tj  mailler,  repro- 
cher avec  grand  bruit  : vous  sabhatex. 

S ibtablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
sablé,  garni,  couvert  de  sable  : ces  allées  sont 
sablabléi. 

Sablemcnt,  s.  m ; action  de  sabler;  étal  sablé  : 
_ '«  sablement  de  ces  allées.  , 

Ssblonnable,  adj.;  des  2 g -,  qui  peut  être,  (féît 


devenu  rural  ; qui  est  donné , attribué  aux 
rampagnes  ; qui  a quitté  la  ville  pour  aller 
habiter  la  campagne  ; il  s’est  ruralisé. 

Réaliser,  v.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre,  devenir 
rural  ; donner  , attribuer  aux  campagnes;  ré- 
pandre, propager  dans  les  campagnes;  quitter 
la  ville  pour  aller  habiter  la  campagne  : il  >« 
rural ise  ; ruraliser  ses  goûts. 

Ruralisme,  s.  m.;  système  de  ruralisation. 

Rurniité,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  rural  : 
la  ruralité  de  ses  goûts. 

Russitaiion,  s . f.  ; action  de  russiser;  état  russisé  : 
la  rnuisation  d’un  système  politique. 

Russisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendn, de- 
venu russe  , qui  est  selon  les  moeurs  , les  usa- 
ges de  la  Hussie  ; un  gouvernement  russisé , 
qui  suit  une  impulsion  donnée  par  celui  russe, 
qui  imite  le  gouvernement  russe. 

Russiser,  v.  «et.  et  pr.,  se  — ; rendre  , devenir 
russe  : ce  gousernement  se  rusaite  , donner, 
prendre  , adopter  Ica  modes , les  mœurs,  leu 
maii.cn s , les  formes,  les  habitudes,  lea  usa- 
ges russes , de  la  Russie  : vous  vous  russisex. 

Ruslitale  adj.  des  S g.  ; qui  peut  être  ruslisé  • 
qui  est  susceptible  de  prendre  de  la  rusticité  : 
cette  personne  est  rusiisable. 
mlisatu  , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
de  rusiiser,  de  se  rusliser  ; qui  ruslise  , qui 
cause,  donue  de  la  rusticité  : toutes  ses  habi- 
tudes de  vie  sont  ruslisantes  et  le  rustiseol  de 
plus  en  plus. 

Ruttisaiion,  a.  f.;  action  Je  rusiiser , de  se  rus- 
tiser;  état  ruslisé  ; sa  nislisalion. 

Ruslisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu rustre,  rustique  ; qui  a , qui  présente  de 
la  rusticité  : cette  personne  est  tout  k {ait 
rùstisée. 

Rustiser , v.  eet.  et  pr. , se  — ; rendre  , devenir 
rustre , rustique  ; donner , prendre  de  la  rus- 
ticité, de  la  grosaiéreié  , de  U rudesse  : celte 
personne  se  rustise.  Neut.  ; (aire  le  rustre , 
agir  en  rustre  : vous  rustisez. 

Rustismc,  s.  m.;  continuelle  rusticité  ; ce  qui  pe 
montre  qu’une  continuelle  action  de  rustre  , 
de  rudesse  ; c’est  du  ruatisme. 


être  sablonné,  nettoyé  avec  du  sablon  ; ces 
objets,  ces  casseroles  sont  sablonnablcs. 

Sablonnemtui,  s.  ni  ; action  de  sablonuer  ; le 
sablonnenicnt  de  ces  objets,  de  ces  casse- 
roles. 

Subtilement,  i.  ni.;  action  de  saboter,  de  faire 
do  bruit  avec  les  tabots  : cessez  donc  votre 
sabolemeul. 

Sjéc’rtïürf.xéj  ta  j g.;  qu'j  prtu  are,  ësft 


Digitized  by  Google 


ïjàt  l»37 

être,  mente  être  taboulé  ; lOUa  pclsunue  cl, 
saboulable. 

Sabonlcment,  i.  m.;  action  de  saboulcr;  état 
■aboulé  : ion  sabouleraent. 

Sabrable,  adj.  da*  S g ; qui  peut  é té,  doit  être 
sabré,  qui  est  capoté  à être  sabré,  renversé, 
dissipé,  détruit  par  le  rabre:  ce  corps  de 
troupe  eat  sabrable. 

Sabrant,  e,  adj.;  qui  labre,  qui  agit,  qui  com- 
prime  par  le  labre  : une  politique,  une  ty- 
rannie sabrante  ; un  despotisme  saluant. 

Sabrrmcnl,  i.  ni.;  action  de  sabrer  ; élat  sabré: 
le  iabrement  d'un  corps  de  troupes. 

Saecadable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être  saccadé 
où  l'on  peut  tolérer  la  taccadilé. 

Saccadiié,i.  f.;  élat,  qualité  de  re  qui  est  sac- 
cadé. Au  6g.  : inégalité  dans  l'humeur,  dan- 
le  style  : la  saccadité  d’un  discours,  du  carac- 
tère 

Saccageailt,  adj.  des  3 g ; qui  peut  être,  eat 
exposé  a être  saccagé  : celle  tille  est  sacca- 
geable. 

Sarcugitrne,  a.  m.;  continuel  saccage,  système 
de  saccage,  de  boulereraeinent , de  confusion, 
de  désordre  : c'est  du  saccagisme. 

Saeerdocratime,  s.  m.;  système  de  sacerdo- 
cratie. 

Saeerdolalement,  adr.  ; d'une  manière  sacerdo- 
tale ; par,  atec  le  sacerdoce. 

Sactrdotalitation,  a.  f.;  action  de  sacerdotali- 
ser  ; état  sacerdolalisé. 

Saecrdolalité,  e,  part.  pas.  et  adj.i  qui  est 
rendu  sacerdotal,  qui  est  dans  le  sacerdoce  ; 
qui  est  donné,  a'tribué  au  saerrdoce,  à uu 
rorps  de  prêtres;  qui  est  placé  sous  l'in- 
fluence, l'autorité  du  aucctdore. 

Sacerdotaliser  , v,  act,  ; rendre  sacerdotale  ; 
donner,  attribuer  ausarerdoce,  huri  corps  de 
prêtres  ; placer  sous  l'influence , l'aulurilé 
sacerdotale,  du  sacerdoce. 

Sactrdolalime,  a.  m.;  système  de  sacerdulali- 
talion . 

Sactrdolalité,  s.  f.;  élat,  qualité  de  ce  qui  est 
sacerdotal. 

Saetrdolieide,  adj.  et  t de;  2 g.;  qui  renverse, 
détruit  un  sacerdoce,  son  autorité,  sa  puis- 
sance: quand  le  sacerdoce  a tout,  uu  beau- 
coup trop  envahi  dans  un  Étal,  la  société  ne 
ne  peut  reconquérir  sur  lui  et  conserver, 
qu'en  devenant  sacerdoticide. 

dacerdoticider,  v.  Deut.;  renverser,  détruire  un 
sacerdoce,  sa  prédondéranre.  sa  puis  unes-, 
son  autorité  : vous  sarerdnticidrr. 

Sacoche,  e,  part.  pat.  et  adj.;  qui  est  mis, serré 
dans  une  saroche  ; argent  sacoche. 

Sacocher,  v.  ait;  mettre,  serrer  dans  une  sa- 
coche : sacocher  de  l'argent,  une  rom  tue  : il 
a sacorhé  son  argeut. 

Sacfjué,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  mis,  en- 
fermé dans  un  sae  : grain,  argent  lacqtié. 

Saeqatnetu,  y,  m.;  action  de  sacqner  ; é*ai  snc- 
qtfl  : Te  twi’qlièmvsi  </ti  frtln,  ie  f argent 
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Sacques,  v.  act.  mettre,  rutormef  dans  an  tac  : 
sacquer  du  grain,  de  l'argent. 

Saerabtt,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
sacré  : ce  prince  est  tacrable.  que  l'on  d it 
midre  sacré  : ces  lieux,  ces  ihoset  sont  fe- 
rrailles. 

Sacrameiitaliu1,  e , p~rt.  pas.  et  adj.;  qui  est 
reudu  sacraïuniUl,  ou  sacramentel. 

Sacrawemahter,  v.  act.;  reudre  sacramental  ou 
saciamrnlel. 

Sacramenlalilr,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
sacramentel  ou  sacramentel  : la  sacrainenta- 
lué  de  l'absolution,  du  mariage. 

Sacripant, e,  adj  ; qui  sacritii-,  qui  rend  victime; 
une  iiiju-lire  sacrifiante. 

Saeripcauf,  va,  adj.;  de  sacrifice,  qui  est,  qui 
lirui  du  sacrifice,  qui  le  marque  ; qui  com- 
mande; impose  un  sacrifice  : c'est  une  nècea- 
aité  saenficativo. 

Sacrifiai tion,  f.  f.;  action  de  aarrifier  ; état 
Mcnfiè  : sa  aacrification. 

Sacripeatiitmtnl,  ad.;  d'une  manière  sacrifie» - 
tive  ; par,  avec  sacrifice. 

SacriUgenut,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l’ae- 
liou  de  aarriléger  ; qui  porte  au  aacrilége  : 
uuc  sarrilcgcaute  communion  : une  aaerilé- 
gennte  erreur. 

Sacrilcger,  v.  ncul.;  faire  un  sacrilège,  entrer 
dans  le  sacrilège,  se  livrer  au  sacrilège  ; vous 
aarrilégrt. 

Sarrihÿitl,  le,  adj.;  de  sarrilrgc,  qui  con- 
cerne le  sacrilège,  qui  a du  rapport  avec  le 
sacrilège  : œuvre  Mcnlègielle. 

Saci  ilrgitme , v.  m.  ; système  de  saerilégr;  ce 
qui  présente  un  routiuuel  sacrilège  : e'eat  du 
sacrilégisme. 

Sajrantment , a.  m.  ; étal  safrané  : le  safrane- 
meut  du  Teint. 

Sagtùabh,  adj.  dre  2 g.;  qui  peut  être  tagéiaé, 
rendu  sage  : cet  eutaol  est  ssgéisable. 

Sagciitinl,  e.  part.  pr.  et  adj.  ; qui  hit  l'action 
de  sagéiser,  do  te  sagéiser  ; qui  ssgéite  , rend 
sage,  qui  donne  de  la  sagesse  : pour  I homme 
raisonnable  et  qui  veut  entrer  utilement  dune 
les  différentes  appréciations  des  choses , le 
malheur  sera  toujours  sagéi<anl  ; parce  que  le 
malheur  donne  de  grandes  et  utiles  leçons  , 
pari  c qu'il  forre  l'homme  à juger  les  grandes 
etrrnrs  de  la  vie , tous  les  travers  de  passion 
et  d'esprit  : et  malheur  h relui  qui  repousse 
les  leçons  du  inilhrur  et  n'en  sait  pas  profiter; 
car,  alors  il  n'apprendra  rien  de  la  ne,  nefe 
corrigera  de  rien  cl  sera  toujouis  écrasé  par 
toutca  1rs  sortes  de  peines  n'ayant  pat  voulu 
apprendre  à 1rs  éviter.  Par  une  continuelle 
prospérité  , l’homme  , le  plus  souvent  n’entre 
que  dans  les  orgueils  de  la  vie  et  passe  de  11 
dans  des  travers  de  vie;  parce  que  la  prospéi  ité 
constante,  n'apporte  rien  de  ce  qui  apprend  h 
l'homme  h se  modifier  et  le  contraint  h le  faire, 
ne  lui  importe  miel  tontes  cet  étudrs  de  pnt- 
ti flto*  JÎ  rfWWifrè  h <*»  Vft 
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qui  appartient  tu  travail , aux  risque»,  pres- 
que toujours  environnée  de  péril»  et  de  dan- 
ger» , et  le  malheur  personnel  seul , il  moins 
d'une  hante  raison  qui  porte  è s’instruire  par 
le»  peine»  des  autres,  présente  à I homme  ces 
grandes  leçons  sans  lesquelles  il  manque  des 
ordres  de  prudence  et  de  prévoyance  qui  abri- 
tent. Généralement  le  malheur  est  pour  tous 
la  grande  et  la  haute  leçon  de  la  vie,  l'homme 
se  forme  plus,  se  sagéise  plus  à celte  école, 
qu’à  celle  de  la  prospérité,  et  celui  qui  ne  re- 
- tire  rien  de  scs  propres  malheurs , qui  n’ap- 
prend point  h se  gouverner  pour  ses  pro 
près  malheurs,  mérite  sans  doute  la  pitié,  un 
grand  intérêt  comme  malheureux;  maia  comme 
caractère,  il  n’a  droit  it  aucune  de  ces  grandes 
considérations  qui  font  estimer  et  vénérer,  il 
•ne  mérite  que  le  mépris. 

Sagéisaiioit , a.  f.  ; action  de  sagéitrr;  étal  ta- 
géisé  : sa  sagëisation. 

Sagéité,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qni  est  rendu,  de 
venu  sage,  prudent,  circonsjieei  ; qui  a acquis 
de  la  sagesse  : celle  personne  s'est  sagéisée 
par  ses  propres  malheurs. 

Sagéistr,  *,  ut.  et  pron.  se — ; rendre,  devenir 
sage, prudent,  circonspect;  incutqner  ta  sagesse, 
la  faire  entrer  dans  le  caractère  , dans  l'àme, 
la  cœur  : on  oc  sagéiae  les  jeunes  gens  que 
par  Ica  raisonnements,  que  par  les  bons  exem- 
ples ; mais  jamais  par  les  mauvais  traitements. 
Sféitmët  »•  m.;  système  de  sageàlte,  ce  qui  pré- 
sente une  continuelle  action  de  sagesse. 
Soignable , adj.  des  5 g.  * qui  peut  être  , doit 
être  saigné  : celte  personne  est  sarignable. 
Sibilance,  »,  ti-  état,  qualité  de  rê  qui  est  sail- 
lant : toute»  les  inclination»  crimin  lies  sont 
les  filles  do  vice.  Mais  les  belles  et  nobles  in- 
clinations sont  les  filles  de  l'honneur,  d'une 
belle  ème,  d'un  beau  corur,  elles  sont  les  por 
traits  d’un  beau  Caractère  et  font  les  nillan- 
ees  morales  de  l'homme  ; car,  en  tons  temps 
et  en  toute»  occasions  elles  montrent  ce  qu’i! 
est. 

SOI nelé,  ».  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est  sain  : 
la  saineté  des  choses,  de  l’air. 

Saisonnable , adj.  dci  2 g.  ; qui  peut  être  sai- 
sotmé , que  l'on  doit  diviser. eu  saisons,  pat- 
saison  : ccs  terres  sont  saisoiinshies. 

Si/» unité,  i,  part  pas.  et  adj.;  qui  est  divisé  en 
saisons,  par  saison  : ces  terres  sont  saisounces. 
bien,  mal  saisounces, 

Saisonnement  t.  u.  ; action  de  saisonner  ; état 
Mitonné  : le  saisouuemcnt  des  terres. 
Saisonner,  v.  act.;  meure  en  saisons,  diviser  par 
saison  ; saisonner  des  terres. 

Solable , adj  ; qui  petit  être , doit  être  salé  : 
cette  viande  est  salahle  : ces  choses  sont  sa- 
l»bii-s.  sep  n 

Salarlable,  *dj.  drs  8 g.‘,  qui  petit  être,  doit  être 
•alaiié,  qui  mérite  un  salaire  : cet  homme  est 
•aîarialrlc  ; ce  travail  est  ;al»ri*ble. 
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b al  aria  lion  , a.  f.*,  action  de  salarier;  état  sala- 
rié : sa  salarialion. 

Salnrisme , s.  tn.  ; système  de  lalaire,  de  sala- 
riation. 

Salissable,  adj.  de»  8 g.;  qui  peut  être  sali,  qui 
est  exposé  à être  sali  ; cellé  chose , cet  habit 
est  salissable. 

Salissement,  t.  tu . ; action  de  salir;  état  sali  : le 
salissement  d'une  chose,  du  Knga,  d'un  hàliit. 

Salir, isahic  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  salinité,  mis  en  salmis  : cette  viande,  ce 
gibier  est  salmivable. 

Solmisation  , » f. ; action  de  salmiser  ; état  sél- 
misé  : la  lalmisatioo  d'une  viande,  d'une  pièce 
de  gibier, 

Salmisé,  «.'part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis,  aréom- 
modé  en  salmis  ; cette  viaode  «t  salmisée 
ce  gibier  est  salmisé.  Qui  a un  goût  de  ta!- 
mis  ; ce  ragoût  est  salmisé. 

Salmiser , v.  act.  ; faire  un  salmis;  mettre,  ac- 
commoder en  salmis  : salmiser  une  viande  , 
une  pièce  de  gibier.  Donner  un  goût  de  sal- 
mis : salmiser  un  ragoût. 

Salormable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  salonné , converti  en  salon  ; cette  pièce 
est  satonnable. 

Salonné,  e,  part  pas.  et  adj.;  qni  est  convérti  èn 
•alon  : cette  pièce  est  salonnée.  Qui  a nn  ntf 
plusieurs  salons  : celle  maison  eit  salonnée  , 
bien  salonnée. 

Salonnemenl,,  ».  m.  ; action  de  jalonner  ; état, 
salonné  ; te  saloonemeitt  d'une  pièce. 

Salonner,  y.  tel.  ; convertir  en  salon  : salotmèr 
une  pièce,  donner  un  on  plusieurs  salons  à 
une  maison  : salonner  une  habitation. 

Salopé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  te  présente  que 
de  la  saloperie , qui  est  mal  fait , dégoûtant  i 
ouvrage  salopé. 

Saloper,  v.  n.;  faire,  dire  de  ta  saloperie  ; vau» 
salope».  Act.;  nul  fiire  une  chose,  la  tendre 
dégoûtante  ; saloper  un  travail , un  ouvrage. 

SalHmbanquemenl,  adv.;  d'une  manière  saltim- 
banque , en  saltimbanquant  : vous  agisse* , 
vous  vous  conduise! sallimbanquefflenl. 

Saltimbanquer,  v.  n.;  faire  le  saltimbanque  , de 
U saltimbanqucric  : vous  saltimbanque!. 

Saltinibanijnerlé,  s.  f ; action  de  saltimbanque  , 
de  celui  qui  charlatans  , qui  se  traveàtit  tn 
bateleur,  en  ôraleuf  dé»  tréteaux. 

SallimùanqLisme  , s.  m.  ; ce  qaî  n'èit , né  pfé- 
rente  qu'une  couiiunclie  saliirttbanqucrie,  que 
des  œuvres  de  saltimbanque  : c’csl  du  saltint- 
banquisme. 

Salauble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être, 
mérite  être  salué  : Celte  personne  est  saluable. 

Salubrable  , adj.  des  2 g.  ; qni  peut  être,  doit 
être  sntuhré,  rendu  salubre  : l'air  est  salubre- 
hle  : ces  lieux  sont  salubrahlés. 

Salubmni,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
de  ïa'ubrer  ; qitl  rend  Salubre  , qui  donne, 
cause  ta  , do  ta  salubrité  . cc  moyen  est  satu- 
biant.*  - 1 * ' J 
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Salubralion,  •.  f.  ; action  de  salubrer  ; de  don- 
ner de  la  aalubrité. 

Salubré,  i,  pan.  pa«.  et  adj.;  qui  est  rendu  sa- 
lubre , qui  a , qui  prctenle  de  la  salubrité  : 
l'air  est  salubre  : res  lieux  sont  salubres. 

Salubier , ».  act.  et  prou,  se—;  rendre ^ deve- 
nir salubre,  dounerde  la  salubrité  : «alubrer 
l'air,  des  lieux  : l'air  te  salubre  : ces  liera  te 
salubrent. 

Sainement  , s.  m.;  action  de  saluer;  état  salué  : 
il  se  ridiculise  par  son  cominuol  sainement, 

Salueur,  s.  m.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  salue,  qui 
ne  tait  que  saluer  indistinctement  tout  le 
monde  : c'est  un  salueur  : un  câlin  , nu  hy- 
pocrite salueur. 

Salutari.sable , adj . des  * g.  ; qui  peut  être  salii- 
tarisé,  rendu  salutaire  : cette  chose,  cette  ac- 
tion est  salularisable, 

Saluiarisani,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  talulariscr  ; qui  salularise , rend  salu- 
taire. 

Sahuaritaiion,  s.  f.;  action  de  salutariser;  état 
salularise  ; sa  salularisalion. 

Saluiari té,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  salutaire,  utile,  avantageux  pour  la 
conservation  : l'action  ne  sera  véritablement 
salutarisée  que  quand  elle  sera  approposée. 

Saluantes-,  v.  act.  et  pron.  te — ; rendre,  de- 
venir salutaire,  utile,  avantageux  pour  la  con 
servalion  : rien  ne  se  salularise  quand  l'action 
est  inapproposée  : quand  un  peuple  sait  exi- 
ger de  son  gouvernement  et  qu’il  énergise 
son  exigence,  le  gouvernement  salntarise  son 
action  pour  la  société  entière  ; et  dans  tout 
éut,  l'œuvre  gouvernementale  ne  se  salularise 
pour  tous  , que  lorsque  le  gouvernement  res- 
pecte ou  est  forcé  de  respecter  les  peuples. 

Saluari.ssne , s.  m.  ; svstème  de  saliitarisaiion  , 
tout  ce  qui  tend  h rendre  salutaire. 

Salularise , s.  f. ; état , qualité  de  ce  qui  est  sa 
iutaire  : la  salularité  de  re  remède  , de  cr 
moyen . 

Saiiclijioble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
étic  sanctifie  : ce  jour,  celle  fêle,  cette  œuvre 
est  sanclifiable. 

Snnct’fismt,  a.  m.;  système  de  sauctdicalion. 

Sanctionisme  , s.  m.  ; système  de  sauctiou  ; le 
sanclionisuie  legal,  royal,  politique. 

Sanctioisnable , adj.  des  2 g.;  ce  qui  peut  être, 
doit  être  saut  tienne,  confirmé  ; celte  decision, 
cette  loi  est  sadctionnable. 

Sanctionnant,  e,  adj.;  qui  saucliunnr,  confirme  - 
cette  déclaration  est  sanctionnante. 

Sanctionneur , s.  m.,  f.  te  ; celui,  celle  qui  sanc- 
tionne. 

Sanglable  , adj,  des  2 g.  ; qui  peut  être , doit 
être  sanglé  : ce  cheval  est  sanglable. 

Saisgtance,  s.  f.;  état,  qualité  de  re  qui  est  san- 
glant ; versement  de  sang  : la  annglaoc»  de  scs 
actes,  de  son  «elion. 

Snnglanlamment,  adv.;  d’rme  mauière  sanglante: 
il  s’est  vengé  sanglantamment. 


Sanglant//,  re,  adj.;  qui  est  de  la  sanglante,  qui 
la  marque,  qui  cause,  opère  un  versement  de 
sang  : cette  mesure  est  sanglantise. 

Sanglantitme  s.  m ; système  de  versement  de 
sang,  rontiuuel  versement  de  sang  : c’est  du 
sanglantisme. 

Sanglamivement , adv.  ; d'une  manière  sauglan- 
tive  ; par  un  versement  de  sang. 

Sanglement,  s.  m.  ; action  de  sangler  ; état  san- 
glé : le  sanglement  d'un  cheval,  de  ce  cheval. 

Sangivfable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , est 
esposé  à être  sangsueé.  Ao  fig.:  qni  peut  être 
pressuré,  dont  on  peut  user  la  fortune  : celte 
personne  est  sa  Dgsuçable. 

Sangnifnnt,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
do  sangsucer  ; qui  sangsure,  qui  cause,  amène 
uu  sançiucemcnt  : une  administration  slnj- 
auqan'e 

Sang'ucé,  part.  pas.  et  adj.  Au  propre,  dont 
le  sang  a été  tiré  par  des  sangsues  jusqu* A 
épuisement.  Au  fig.  ; dont  on  a usé  toute  la 
forlnne,  soutiré  tout  l'argent  par  adresse,  ca- 
resse, ruse,  astuce,  friponnerie  : cette  per- 
sonne est  sangsocée  : te  peuple  est  sangsueé. 

Savgsueement,  a.  m.  ; action  de  asngsurer;  état 
îaugsocé  : le  saogsiicement  d’uue  personne, 
d'un  peuple. 

Sangtucer  , v.  act.  ; an  propre  ; tirer  du  sang 
jusqu’à  épuisement  par  le  moyen  des  sang-  ' 
lues;  sucer  comme  line  sangsue.  Au  fig  : , 
prciiurer  quelqu'un,  leronger,  user  sa  fortune, 
lui  soutirer  tout  son  argent  par  adresse  , ca- 
resse, ruse,  astuce,  friponnerie  : Sangsucer  une 
personne , un  peuple. 

Sangun-etr  , s.  m , f.  se,  celui , celle  quivartg- 
aure  : é’est  un  sangsm-cur  : une  énormité  de 
fonctionnaires,  d'empluyéa  , de  bureaucrates 
ne  donde  au  paya  qn’uue  masse  d’avides  sauf-  ' 
suceurs.  • . 

Sangsue/ , re  , adj.  ; qni  est  du  s.ingsucemeot, 
qm  le  marque  , qui  eat  activité  de  sangsuor- 
nieut  : des  impôts  sangsue  fs  : un  système 
financier  aangsucif  : c'est  une  mesure  sang- 
sue ive.  v u -as  w*-  -i 

Sasigtucitiiie,  a.  m.  ; système  de  saugsuceinent, 
ce  qui  n’est,  oe  présente  qu'un  continuel  aoug- 
sususuent  l c’est  du  aangsucisme. 

Sang  «lavement,  adv.;  d’une  manière  sangsucive. 

Sanguinable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  Aire  van- 
guiné,  qui  peut  devenir  sanguin,  qui  est  suscèp- 
lible  d’amasser  beaucoup  de  sang  ; celte  per- 
sonne est  saugninible. 

Sanguinussi,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'aerio*» 
desanguiner,  de  se  sangniner;  qni  sanguine, 
donne  beaucoup  de  sang  : des  aiimeuis  san- 
guin» ut». 

Sanguinairemenr , adv.;  d’une  manière  sangui- 
naire : vans  agissez,  vous  actionnai  bien  son- 
guinairemem* 

SangnltfarW,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  «St  rendu, 
devenu  sanguinaire  ; ce  prince  est  sanjuioarié 


SAIN 


Ï4D 


SAU 


par  les  hesoms  de  son  despotisme  et  pir  u Sapable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  dire 
férocité  naturelle.  ! sapé  : ees  forts,  ccs  édifices  tout  sa  pallies. 

Sanguinarier,  r.  «et.  et  pr-,  « — ; rendre,  de-  Sapamment , adv.  ; d'uoe  manière  sapante,  rn 
venir  sanguinaire  : il  se  Mot;uinarie.  action-;  sapant. 

oer  par  une  effusion  , nn  versement  de  sang.  Sapons,  «,  adj.  ; qui  sape,  qui  détruit,  qui  rets 
Neut.;  agir,  actionner  sanguiuaireuent  : tout'  verse  ! c'est  un  ino 


aaqguinartez. 

Sanguinaritmt,  s.  m.;  système  sanguinaire,  con- 
tinuelle taoguiuarilé,  ce  qui  u'est  que  conti- 
nuité d'actes  sanguinaires  : c'est  du  sangui- 
pariante. 


SanguinanV  f ».  f. 

aanguinaires 
Sanguin ( , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu. 


moyen  sapant. 

Sapement,  s.  m.;  action  de  saper;  étal  sapé  : le 
sapement  de  re»  fortifications,  des  moeurs,  des 
principes  , des  institutions. 

Sarcaimer,  v.  neut.;  faire  du  sarcasme,  se  livrer 
au  sarcasme  : vous  sarcasme?.. 


état  , qualité  de  ce  qui  est  Sarcattiquemeut,  adv  jd'uue  manière  sarcastique, 
par  la  sarcasme  : vous  ne  parlez  des  autres 
que  sarcastique  ment. 


devenu  sanguin  , qui  a beaucoup  de  sang , b'Sarcattiume  , s.  m.  ; système , habitude  de  sar 
amassé  trop  de  sang  : celle  per.  onue  est  son-  casme  : son  sarcastisme. 


guinée  par  des  aliments  trop  nutritifs. 

Sangmnemet.i , ».  m.  ; action  de  sauguincr 
léger  songuinement. 

Sanguiner,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir] 
sanguin  ; donner,  prendre  beaucoup  de  sang 
■me  grande  masse  de  sang  : on  ne  doit  pas 
trop  faire  usage  des  aliments  qui  sangniuent  : 
cette  personne  se  sanguine  par  trop  de  nour- 
riture. Perdre  un  peu  de  sang  , trop  peu  de| 
sang  ; celte  femme  sanguine  seulement 

Sangniniaable  , adj.  des  * g.;  qui  est  suscrpliblej 
de  se  convertir  en  sang. 

Sanguinité,  ».  f.;  état  de  trop  grande  abondance 
la  sang  : sa  sanguinité. 

Sanbable  , adj.  des  2 g 1 qui  peut  être  sauisé, 
rendu  saio,  pur,  qui  est  susceptible  de  sanilé  : 
l’air  de  ces  lieux  est  sanisable. 

Sanitanl,  o,  part.  pr.  rl  adj.;  qui  fait  l'action  de 
saniarr;  qui  tanue,  qui  rend  tain  , pur,  qui 
donna  de  la  sanilé  : un  moyen  sanisanl  une 
aération  sinisante. 

Satliiation.  ».  f.  ; action  de  saniier , de  rendre] 
sain,  pur  : sa  sinisation. 

Sanilé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  sain,] 
pur  ; donner  , prendre  de  la  sanilé  : siniser 
l'air , un  lieu.  Au  fig.  ; qni  est  rendu  sensé, 
qui  présente  du  bon  sens  ; un  esprit,  un  juge- 
meut  sanisé. 

Saniier , v.  aet.  et  pr. , se—  ; rendre  . devenir 
sain,  pur;  donner,  prendre  de  ta  sanilé  : sini- 
ser l’air  , nu  lieu.  Au  fig.  : eo  riger , se  cor- 
riger ; rendre  sensé,  donner,  prendre  du  bon 
sens,  détruite  l’extravagance  ; saniser  l'esprit, 
le  jugemetM,  le  style. 

S aniinu . ».  m.;  ce  qui  présente  une  continuelle, 
une  incessante  sanilé  ; système  de  tanisation. 

Sam-culvuiié , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
aelon  Icsaot-culoltisme.  Au  fig.  : quint  tendu 
exclusivement  favorable  au  bas  peuple , aux 
saus-culoilts  ; ce  système  est  sans  culottiac. 

Sani-caleUiler  r».  neut.  ; faire  du  tans-culol- 
tisme  : vous  san*-ailoiii<rz.  Act.  et  au  fig.  ; 
rendre  exclusivement  favorable  au  bas  peuple, 
aux  sans-culottes  : sa  us -coloniser  u»  système!1 


prt  wr  «méats! . 


Sarelable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, doit  être 
sarclé,  qui'l  est  nécessaire  de  sarcler  : ce  jardin 
est  sarelable  : ces  cbaoips  suai  sarclablrs. 

Sareopbogeaiu,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  sarcophager  ; qui  n’environne  qno 
de  sarcophages  , de  tombeaux.  Au  fig.  : qni 
ne  produit,  n'amène  que  de  la  tristesse,  des 
deuils,  de  la  destdation. 

Sarcophage,  t,  pari.  pal.  et  adj.;  qui  est  dans 
un  sarcophage , qui  n'est  environné  que  de 
tombeaux , de  tarcopbage,  de  monuments  de 
deuils.  Eu  parlant  d’un  lieu.  Qui,  partout  pré- 
sente des  tombeaux,  le  deuil.  Au  fig.  : qui  u’a 
que  de  la  tristesse,  des  causes  de  désolation. 

Sarcophagemetn,  ».  ro.  ; action  de  sarcophager; 
état  sarcophagé  : sou  sarcophagetueni. 

Sarcophager,  v.  aet.;  faire  uo  sarcophage,  met* 
tre  dans  un  tombeau;  mettre,  placer  sous 
un  sarcophage,  élever  on  ou  des  sarcophages, 
tendre  no  lieu  de  coulems  de  deuil , le  cou- 
vrir d'étoffe  de  deuil;  ériger  des  monuments 
do  deuil,  les  multiplier,  rn  couvrir  un  lieu; 
un  pays.  Au  fig.  : plonger  dans  une  incessante 
tristesse,  désolation,  dans  un  continuel  deuil  t 
sarcophager  une  patrie,  étendre,  faire  planer 
sur  elle  la  tristesse,  la  désolation,  les  deuils. 

Sarcoj'hagiime,  s.  m.  ; continuel  sarcophage- 
meut.  Au  Gg.  : vicieux  système  qui  ne  peut 
causer,  amener  à un  peuple  qme  des  désola- 
tions, des  destructions,  des  deuils. 
Sardonicté,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
sardonique  ; la  sardonirilé  du  rire. 

Sardoniquement,  adv.;  d'une  manière  sardoni- 
quement : cet  homme  rit  toujours  sardonique- 
ment. 

Sardoniintile,  adj.  dis  2 g.  ; qui  peut  être  sar- 
dunisé,  dans  quoi  on  peut  apporter  de  la  sar- 
douicilé. 

Sardoniié,  e,  pirt.  |ias.  et  adj  ; qui  est  rendu 
sa’douiqtie  : son  rire  est  toujours  plus  ou 
moins  sarJonisc. 

Sardoniper,  v.  aet.;  rendre  sardonique,  piquant, 
mordant,  spirituellement  méchant,  insultant  ; 
sardotnscr  le  style,  ses  parolea.  fi-,  prendre 
vrtfe  gkîiê  forcée,  aftVwée,  dire,  fèrWr,  écrire, 
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lire  sjiduniqueraent  ; luire  de  la  sirdo  licité, 
ilu  tardonisme  : roua  rardaoim. 

Sardonixmt,  t.  m.  ; coutinaelie  sardouicitéj, 
habitude  de  tardonicité,  ion  vice;  ce  qui 
n'est,  ne  présente  que  de  la  sardumeiré  • ce 
n'est  que  du  Mrdonivme. 

k'Utuble,  adj.  des  à g.;  qui  prut  être,  doit  être 
tassé  : ce  plaire  est  sattab’e. 

Sataniquement,  adv.  ; d une  nian  ère  satanique  : 
agir  sataniquement. 

Sataiiùation , s.  f.  ; action  de  salaititer;  état  sala- 
nisé  : sa  salanisalion. 

Soumise,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  rit  rendu  sa- 
laniqnr,  méchant  : c’est  un  caractère  satauisr. 

Salaniter,  ».  act.  et  pr.,  te — ; reudre,  devenir 
sutaiiiq  ic,  diahulique;  donner  à act  lemrrs,  à 
ses  actes  loua  les  caractères  de  la  plus  pro- 
fonde et  de  la  plus  incessante  méchanceté  : il 
satauise  tout.  Au  fig.  : rendre,  devenir  des 
plus  méchant  ; vous  le  salatiiser,  vous  tous 
«atanisei.  N.,  faire  du  satanisme  : vous  tata- 
nitez. 

Satanisme,  s.  m.;  continuelle,  profonde,  inces- 
sante méchanceté  satanique  ; c’est  du  sata- 
nisme. 

Satelliçiti,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  acte 
de  satellite,  d’un  satellite. 

Satellicile,  adj.  du  d g.  ; qui  est  du  satellite, 
qui  lient  du  satellite,  qui  ag  i par  la  force, 
la  violeuce  des  satellites,  par  le  moyen  des 
raleU.les  : c’cst  un  pouvoir  sateliicite. 

Sntellitabtt,  adj.  des  ï g ; qui  peut  être  satellisé, 
rendu  satellite,  qui  est  susceptible  de  se  sa- 
telliser ; tous  ces  hommes  sont  satetlisablcs. 

Satellisation,  s.  f.;  action  de  salrliiser,  de  rcu 
dre  satellite;  eut  satellisé  ; sa  satellisation 

Satellise,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  satellite  : ces  hommes  sont  satellisés. 

Salellittr , v.  act.  et  pr  , se — ; rendre  devenir, 
satellite  : satelliser  des  hommes  : ces  homme, 
se  satellisent.  N.,  faire  du  satellismc  : vous 
satellises. 

Salellimie,  s.  m.  : système  de  satellisation,  son 
rffet  ; ce  qui  u’est  que  continuelle  achuu  de 
aalrllile  ; c’est  du  satellisme. 

Satiélisable,  a>lj.  des  2 g.;  qui  peut  être  salié- 
tisé,  qui  est  susceptible  de  satiété  : cette  per- 
sonne est  satiétisahle. 

Saliethant,  r,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 

>de  latiéliter,  de  se  satiétiser  ; qui  rau-c, 
amène  la  satiété  ; on  abus  de  jouissance  est 
toujours  satiélisant. 

Solicitée,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  satisfait, 
rassasié  jusqu'à  satiété.  Au  (ig.  : qui  est  fait 
gué  des  choses  pour  en  avoir  usé  jusqu’à  sa- 
tiété. 

Salietieement,  a.  m.  ; action  de  satiétiser,  de  s- 
satiétiser;  état  satiétisé  : son  saliélisement. 

Satictieer,  ».  art.  et  pr.,  se — ; donner,  tauser 
la  satiété,  se  satisfaire  jusqu’à  satiété.  Au  fig.; 
donner,  prendre  le  dégodt  des  choses,  s’en 
lasser. 


Saiietittne,  «.  m : abus  de  jouissance  des  rboff* 
jusqu’à  satiété,  satiété  complète,  fatigue,  dé- 
goât  des  chou». 

Saimter , »,  n ; faire  de  la  satire,  du  satinante, 
se  livrer  à la  attire  : vous  satiriset. 

Sniirtrme,  s.  m.;  système  de  satire,  ronlinnclle 
satire,  ce  qui  nVst,  ne  présente  qoe  de  la  ta- 
lée : c'est  du  Mitrisnie. 

Satùjaclionnel,  U,  adj.  ; de  satisfaction,  qui  ta 
marque,  la  concerne  : ntt  mouvement  satisfac* 
lionne!  : un*  e\ pression  satisfarli  moelle. 

Sadif action  utilement,  adv.  ; d'une  manière  «*- 
tislarlionnelle,  avec  satisfaction. 

Snuçnble,  a.lj.  d<s  ï g.;  qui  peut  être,  est  e» po- 
sé à être  saucé  : cette  personne  est  uuçable. 

Saucement,  a.  m ; action  de  saucer;  état  saucé  t 
son  saucemcnt. 

Saumâtre,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qni  est  rendu, 
devenu  saumitre  ; une  eau  taumMrée. 

Saumùtrer,  ».  tel.  et  pr.,  se  — ; rendre,  devenir 
saumâtre  ; duiiner  , prendre  un  goâl  saumâ- 
tre : saumiirer  une  eau  ; cette  eau  se  (so- 
nt ‘lire. 

Sautable,  adj.  des  î g ; qui  peut  être  santé  , 
qu'il  est  facile  de  mirer  ; ce  fossé  est  sautable. 

Sainement,  s.  m.;  action  de  sauter  ; étal  sautét 
le  saulement  d'un  foesé,  de  ce  fossé. 

Snuvabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  sauvé, 
que  l'on  doit  sauver  : ces  personnes,  ces  cho- 
ses sont  Mttvahles. 

Sauragetuemenl,  adv.  ; d’une  manière  sauvage. 

Sauvant,  e,  adp;  qui  sauve,  qui  garantit:  une 
tncsutc,  une  prudence,  une  adresse  sauvante. 

Snuuegardable,  adj.  des  i g.;  qui  peut  être,  doit 
être  sauvegardé  : tous  ces  intérêts  sout  sauve- 
gardables. 

Sauvegardant,  a,  adj.  ; qni  sauvegarde,  pro- 
tège , défend  ; uue  politique  sauvegardante. 

Sauvtgardement , subit,  masc.  ; action  de  sau- 
vegarder  ; étal  sauvegardé  : le  sauvegarde- 
meut  de  ces  intétéls. 

Sauveuse  , I.  de  sauveur  ; celle  qui  sauve  d’un 
danger,  d'un  péril. 

Sommer,  r.  neut.;  faite  le  savant,  parler,  écri- 
re savamment  ; vous  savantez. 

Savantisme,  s.  m.;  grand  savoir  universel  acquis 
par  léludr. 

Saunier,  v.  act.  et  pr.,  se  — ; faire  des  savates, 
w chausser  avec  des  savates  : il  se  savate. 

Sauonnable,  adj.  des  S g.;  qui  [vent  être,  doit 
être  savonné  ; ce  liuge  est  savoimable. 

Sauonntmmt.  s.  m.;  action  de  savonner  ; état 
savonné  : le  savonoemen!  du  linge. 

Snaouraêfe,  adj.  des  4 g.;  qui  peut  être  , doit 
étie  savouré  : celte  chose  est  Mvoureble, 

Sbitique,  adj.  des  i g.;  de  sbire,  qui  tient  du 
sbire,  du  sbirisme,  qui  le  concerne  : une  gar- 
de sbirique. 

Sbiriquemcnt,  adv.  d'une  manière  sbirique,  par 
tes,  drs  sbires. 

Sbtrisa/ion,  s.  f.;  action  de  sbiriaer,  état  sbi- 
risé  : la  rhirisatém  d'un  rnrpt  de  troupe. 
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S i irisé, c,  pan.  pas.  el  adj.;  qui  est  rendu,  de 
««au  sbire  : soldais  sbirisés , troupe  tbiritée. 

Sbiriier,  v.  tel.  el  pr.,se  — ; rendre,  devenir 
sbire  : sbiriier  des  soldais.  Nrul.;  (aire  le 
sbire,  agir  par  des  sbires  : sous  sbirisés. 

Sbiritmt,  s.  m.j  ce  qui  n'esi  , ne  présente  que 
des  actes  de  sbire  : c’est  du  sbirisme. 

Scabretisement , adv.  d’une  manière  scabreuse  : 
en  affaire  de  loyauté,  d'équité,  cet  homme 
agit  fort  scahreusemenl, 

ScabrosiU,  s.  ( ; état,  qualité  de  ce  qui  est  sca- 
breux : la  seabrosité  des  choses, 

Scauilaliiable,  adj.  des  t g.;  qui  peut  être  scan- 
dalisé ; qui  est  susequible  de  se  lesn.ijliser 
de  peu  : celte  personne  est  scandalisa  ble. 

Siondalisam,  t adj.;  qui  scandalise,  qui  cause 
un  scandale,  qui  esl  une  cause  de  scandale  : 
c'est  un  acte  scandalisant. 

Scandalisent,  a m ■ ; Sixième  de  scandale  ; ce  qu  i 
n'est  propre  qu  à cau-er  un  continuel  scan- 
dale : c’est  du  scandai  isme. 

Seéliratemenl,  adv.;  d’une  manière  scélérate  : 
vous  agissez  tcéléralcmeul. 

Scélcrater,  v,  neul,;  faire  le  scélérat,  do  la  sré 
léralcsso  : vous  scélérates. 

Scclcrautnni,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  scélératiscr,  de  se  icéléralitcr  ; qui 
scélérat ise,  rend  scélérat  :1a  mauvaise  foi  est 
toujours  scélératisanle. 

ScéUratisalion,  s.  f.;  action  de  scrlératûer  ; 
état  scélératisé  : sa  scèléralisatioo. 

Scélératisé,  t,  part.  paa.  et  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  scélérat,  méchant,  pervers  : il  est  bien 
scélératisé. 

Sccleraliier,  v.  act.  et  pr. , se  — ; rendre,  de 
venir  scélérat,  méchant,  pervers  : on  scétéra- 
tise  souvent  l'homme  par  l'impunité. 

Scellablc,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être,  doit  être 
«cailé:  res  choses  sool  scellables. 

Scellant,  t,  adj.;  qui  scella  bien, qui  ferme  her- 
métiquement : ec tampon  est  scellant. 

Schtlemablt,  adj.  des  ï g.;  qui  peut  être  sclie 
lemé,  fait  scbelem  : vous  êtes  schclemable  : ils 
sont  srhelemables. 

Schelei né,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  esl  fait  srhe 
Uni  : ils  out  élé,  ils  sont  schelmé*. 

Schelemer,  v.  ad.;  faire  sebeleni,  faire  tonies 
les  levées  : icbelemerau  boston. 

ScliismaliJ,  ne,  adj.;  qui  cause,  amène  , produit 

- un  schisme  : des  opinions,  des  propositions 
sebismatives. 

Sibismaliqueaent,  adv,;  d’une  manière  schisma- 
tique ; par,  avec  schisme, 

Sehitmaiiser,  v.  ueul.;  faire  do  schisme  : vous 
schismaiiarr.  - - 

Stbiemalitme,  s.  m.:  système  de  schisme  ; ee  qni 
ne  lend  qu'à  propager  un  schisme  : c'est  du 
icbismatisme. 

Semble , adj.  dea  1 g.  ; qui  peut  être  , doit  être 
scié  : ec  bois  est  iriabie, 

Sciai  italien,  a.  f.;  action  de  sciatiser,  de  se  scia- 
titer;  étal  sciatisd  : la  seiatisation  delà  goutte 
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Sciaiité,  i,  parti  pas.  et  ndj  ; qui  est  rendu,  de- 
venu sciatique  ; sa  goutte  s'est  seiatisée.  Qui 
a une  sriatique  ; cette  personne  est  sriaiisée. 

Sciant er,  v.  act.  et  pr,  , te  — ; rendre  , deve- 
nir sciatique  : sa  goutte  seariatise. 

Scienti fiable,  adj.  des  S g.  ; qni  peut  être  iden- 
tifié , qui  est  susceptible  de  prendre  de  la 
science,  une  science  : il  est  identifiable. 

Seiemiftam,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac’ioo 
de  identifier , de  se  identifier;  qui  seien'ilir, 
qui  donne  de  la  science  : une  élude  identi- 
fiante. 

Saeruijicaiian  , s.  f.  ; action  de  identifier  ; état 
identifié  ; sa  sdentifiralion. 

Scieulifit,  e,  part.  pas.  el  auj.;  qui  a de  la  scien 
ce,  qui  présente  beaucoup  de  science  : celte 
personne  est  teienlifiée. 

Scientifier , v.  a et.  et  pr.,  te  — ; donner,  pren- 
dre , enquérir  de  la  scienre  : identifier  une 
personne.  Neul.  ; faire  de  la  science  ; vous 
identifiez. 

Sdcntifltme  , s.  ni.;  système  de  sdentifiralion  ; 
ce  qui  présente  une  graude  , vaste  science  : 
c'est  du  erien'Hitme. 

Scindable  , sdj.  dea  ï g.  ; qui  peut  être , doit 
être  scinde  : res  choses  sont  scindahlcs. 

Scindemetu,  s.  m.;  action  de  scinder;  état  scin- 
dé : le  teindement  d'une  chose  , de*  choses. 

Scmdément,  adv.;  sl’one  manière  scindée. 

Scindimc,  s,  m.;  système  de  scindent  eut. 

Scissionisme  , s.  m.;  système  de  scissiou. 

Seitnonnanemenl , d’une  manière  seissionnaire; 
par,  avec  scission,  par  le  moyen  d'une  scission. 

Scissioimer,  v.  act.;  faire  scission  ; causer,  ame- 
ner nue  scission. 

S corbutisablr,  ad},  des  8 g.;  qui  peut  être  seor- 
bntisé,  qui  est  susceptible  de  se  scorhutiser  : 
Cette  personne  e»t  scorbut  isahle. 

Scorbutisant,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  scorhutiser  , de  ‘se  scorlmtiser  ; qui 
scorbutise,  qui  cause  le  scorbut,  rend  sroibu- 
liqtie  : une  température  scorbutisant  : un  air 
scorbutisant. 

Scorbutise,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  scorbutique  . qui  est  attaqué  du  scor- 
but : cette  personne  est  srorbulhéc  : Iss 
troupes  sont  scorbutisérs. 

Scorhutiser,  v.  act.  et  pr.  , se  — , rendre , de- 
venir scorbutique,  causer  le  scaibut  : celle 
ersoune  se  scorbutise  : scs  gencives  se  scor- 
misent.  — ,-fr-  T p 

Scrofulant,  c,  part.  pr.  et  adj.;  qui  Tait  l'action 
de  scrofuler  ; de  sc  scrofuler  ; qui  scrofule  , 
rend  scrofuleux,  qui  cause  une  humeur  scrofu- 
leuse. 

Serofulalien  , s.  f.  ; état  acrofulé  : sa  sorofula- 
tioa.  ». 

Scrofule,  »,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 
devenu  scrofuleux  , qui  a une  humeur  scrofu- 
leuse : cette  personne  est  scrofulée. 

Scrofuler,  v.  act.  et  pr.,se  — ; rendre,  devenir 
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tctofelcux  , causer  une  humeur  scrofuleuse  : 
têtu  perron  ne  te  scrofule. 

Scrof alité,  >.  f.;  état,  qualité  de  et  qui  eat  sero- 
fuleu»  ; U scrofulilé  de  l'humeur. 

Scrupulosité  ,*.(•;  état , qualité,  de  ce  qui  est 
scrupuleux  : la  scrupulosité  des  habitudes, 
du  caractère. 

Scrutable  , adj.  des  3.  g ; qui  peut  être,  doit 
être  scruté  : aa  pensée,  sa  conscience  est  scru- 
tabU. 

Sculptation,  s.  f.;  action  de  sculpter  ; état  sculp- 
té : la  sculptation  de  ce  personnage. 

Sculptrice,  a.  f.,'  de  sculpteur  ; ci  lle  qui  sculpte. 

SechabU  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  sécher  : les 
chemins  sont  sérhtible*. 

Séchant,  e,  adj.;  qui  sèche  : une  chaleur  séchan- 
te  : un  soleil,  un  vent  séchant. 

Stcondable  , adj.  des  2 g.  ; qui  petit  être  , doit 
être,  mérite  être  secondé  : cette  personne  est 
sccondable. 

Secondant,  »,  adj.;  qui  seconde,  aide,  favorise  : 
un  appui  aecoodant. 

Secondariable , adj.  des  2 g.;  que  l’on  doit  ren- 
dre secondaire  : ces  moyens  sont  secondaria 

; blés. 

Stcondarialion  action  de  secondarier; 

état  secondarié  : la  sccondariation  de  ces 
moyens. 

Secondarié,  e],  pert.  pas.  et  ad).  ; qui  est  rendu 
secondaire , qui  n’est  considéré  que  comme 
si  conduire. 

Secondarier,  v.  act.  es  pr.  , se  — ; rendre,  dé- 
senir  secondaire;  ne  considérer  que  comme 
secondaire  ; établir,  former  des  secondarités. 

Srcondaritme,e.  m.;  système  de  secondarisation. 

Secondarité,  s.  f,;  état,  qualité  de  ce  qui  est  se- 
condaire, de  ce  qui  n’est  que  secondaire. 

Secondement,  a.  m.;  état  secondé  a sou  seconde 
ment  dans  ce  travail,  dent  celte  entreprise. 

Secouable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doil 
être  secoué  : cet  arbre  est  secouable. 

Secourable  , adj.  des  S g.  ; qui  peut  être , doit 
être,  mérite  être  secouru  : cette  personne  est 
secourable. 

Secourant,  e,  adj.;  qui  porte  secours,  qui  aide  ; 
une  bonté,  une  humanité  secourante. 

Secoureur,  a.  m.,  f.  te  ; celui,  celle  qui  secourt, 
qui  aide  , qui  porte  des  secours  : elle  est  bien 
secourcuse,  et  dans  tous  les  temps. 

Sécrétant , e , adj.  ; qui  cause  , qui  amène  , qui 
opère  uue  sécrétion. 

Sectionitme,  s.  m.;  système  de  disision  par  sec- 
tion. de  mise  en  section. 

Sectionnnble,  adj.  de»  3 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  sectionné,  divisé  en  sections,  par  section  ; 
qu’il  est  nécessaire  de  mettre,  de  placer  dan» 
une  section  ; res  propriétés  sont  sectionnables. 

Sectionné,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qoi  eu  divisé 
en  sections,  par  seclinos;  qui  est  mis,  placé 
dans  une  section  : fés  propriétés  sont  sec- 
tionnées. 


Stationnement,  s.  m ; action  de  sectionner; 'état 
sectionné  ; le  sectionnement  des  propriétés. 

Sectionner,  v.  act.;  diviaer  en  sections,  partee» 
lions;  mettre,  placir  dans  une  section  ; sec- 
tionner des  propriétés.  En  parlent  des  troupes: 
ces  soldats  se  sectionnent , marchent  en  sec- 
tion, par  section. 

Sécularité,  e.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  récu- 
laire  : la  sécurité  de  ces  monuments. 

Scrnltsable , adj.  des  3 g ; qui  peut  étge  sécii- 
lisé,  rendu  propre  à durer  des  sièclet,  qui  est 
de  nature  il  traverser  les  siècle*  : ces  choses 
sont  sérulisables. 

Séculitanie,  e,  part,  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  fèouiiier,  de  se  séculiser  ; qui  rend  propre 
à durer  des  siècles,  S traverser  lei  siècles  ; la 
grandeur  et  la  vérité  des  choses  sont  loujouis 
seculisaulet. 

Séeul, talion , ■.  f . ; action  de  séculiser;  état 
técuüsé  ; sa  séeulitation. 

Sèculité  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
propre  i durer  des  siècles  , à traverser  les 
siècles  ; ces  monuments  sont  séculisét. 

Seat  Hier,  v.  aet.  et  pr,,  te  — ; rendre,  devenir 
pro;  re  à duree  des  siècles , è traverser  les 
siècles  : toute*  les  grandes  choses  se  séeiilisent 
quand  elles  constituent  la  gloire  et  le  bonheur 
des  penple». 

Séeurisable,  adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  sécu- 
rité, 6 qui,  auquel  ou  peut  inspirer  de  la 
sécurité  : cette  personne  est  séeurisable. 

Sécurisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  aécuriser.  de  tranquilliser,  de  su  sécuriser, 
de  se  tranquilliser;  qui  sécurise,  qui  donne, 
cause  la  sécurité,  la  tranquillité  d'esprit  : une 
paix  sécurisante  : il  a reçu  des  nouvelles  fer! 
sécurisantes.  • *ta*  ,«*sr»àl 

Sécurité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; quf  a de  la  sécu- 
rité, dé  la  tranquillité  d’esprit  : cette  personne 
est  tout  h fait  sécurisée. 

Sécuriser,  v.  act.  et  pr,,$e — ; donner,  prendre 
de  la  sécurité  ; faire  cesser  les  craintes  qui 
existent  ou  les  causes  qui  peuvent  les  produire^ 
donner,  causer  la  tranquillité  d'esprit  : sécu- 
riser une  personne  : retle  personue  «e  sécurise, 

Sécnrimt,  s.  m.  ; continuelle  sécurité,  tout  ce 
qui  tend  a causer  une  constante  sécurité  : c’eat 
du  sccurisme. 

Sécuritif,  oc,  aJj . ; de  sécurité,  qui  est,  qui  tient 
de  la  sécurité , qui  la  marque,  qui  lui  appar- 
tient : un  acte  sécuritif. 

Sécuritivement,  adv.;  d une  manière  sécuritive; 
par  , avec  sécurité  , dans  la  sécurité  : if  vit 
sécuritivemeut. 

Sédentariable,  adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  sédentarii , rendu  sédentaire  : cette  per- 
sonne, cette  chose  est  sédentariable. 

Sédentariant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qoi  fait  l’action 
de  sédentarier , de  se  sêdentaricr  ; qui  séden- 
tarie,  rend  sédentaire  ; un  occupation  sédeq- 
tariante. 
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Sj-deid.iri.uifn,  S.  f.;  eclt..Q  de  stdi  Marier  ; étal 
sedeutarié  : sa  sédeiüarialion. 

SidtMaeié,  e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  est  reiiün, 
devenu  sédentaire  : il  est  tédentarié  par  ton 
travail,  par  res  occupations. 

Sedtntaritr,  v.  aet.  et  pr, , se  — ; rendre , de- 
venir sédentaire  j lixer,  se  fiser  dans  un  lieu, 
u'an  pat  sortir  : il  te  aédenmrie. 

Sideninritme,  s.  m.  ; système  de  «édentariation, 
sédentaire  ; continuelle  sédentarité 

Sédition  iime,  s.  in.;  système  de  sédition,  d'action 
par  la  sédition  : le  séditiooissne  politique, 
religieux . 

Sédiùntmuble,  adj . des  8 g ; qui  peut  éiresédi 
tioane,  mis  en  -édiliou,  que  l’on  peut  faeil  - 
ment  (aire  entrer  en  sédition  : cette  population 
est  séditionnable, 

Séditionnanl , e , adj  ; qui  per. a,  puu-se  & la 
sédition,  qui  cause,  allume  une  tédilioa  : des 
diarouis  sédilioniiaiiti  : uue  harangue  tédi 
lion  liante. 

Sédutilibiliti,  s.  f.  ; étal  léJuclib'e  : U séducti- 
lulité  de  celte  personne. 

Sidncliblc,  adj.  des  8 g ; qui  peut  être  séduit; 
facilement  séduit  : cette  personne  est  très 
séduclible. 

Séduelif , ce,  adj.  ; de  adduction  : des  moyens 
eéductifa  Qui  rat  de  1s  séduction, qui  en  tient, 
qui  la  marqua  , qui  sert  à séduire  prompte- 
ment et  vivement  : l'homme  a deux  vuir< 
devint  lui , relie  du  bien  et  celle  du  mal , il 
but  qui’l  eu  prenne  une.  Celle  du  bien  lui 
psrait  diiiicile,  ardue,  et  c'eut  pourtant  celle 
qu'il  doit  iulirailalivi  meut  choisir,  p u ce  qurll. 
lui  procure  une  belle  vie,  une  tic  huooiable 
honorée.  Celle  du  mal  est  souvent  pour  lui  la 
plus  séductive,  mais  elle  ne  lui  fournil  que  dr 
la  démoralisation  et  de  l'énervation  en  loin,  e! 
na  lui  apporte  que  de  la  dépiaiaiion , la  cri- 
minalité, la  déconsidération,  1rs  boutes  et  le 
mépris. 

Sédnciivement,  adv  ; d’une  manière  séJuclive  ; 
par  des  moyene  de  séductioa. 

Séduitnmment , adv.  / d'une  manière  séduisante, 
en  séduisant. 

Séidiqne,  adj  des  ! g.;  de  séide;  action  téijique. 
qui  est  du  séide,  qni  appartient  au  vcide. 

Séidiqttement , adv.  jd’ime  manière  séidiqur,  par 
une  action  de  séide  : agir  léidiqurmeut. 

SAdi  talion,  ».  f.;  action  de  véidtaer,  de  ae  livrer 
i une  action  de  séide  ; sa  séidivalion. 

fitidiié,  »,  part.  pa«.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu séide  , ssaastin  fanatique. 

Scidittr , v."  set.  et  pr. , s*—;  rendre  , devenir 
aéidr,  assassin  fanatique  ; vous  le  téidiset  : il 
se  séidise.  Neuf.;  faire  le  séide,  une  action  de 
séide  : voua  téidites. 

Stidilr,  a.  f.  ; état , qualité  de  ae  qui  est  action 
de  séide:  la  séidité  de  cette  action. 

Seigle , s , adj.  ; dans  quoi  il  y a du  seigle  : uu 
pain,  du  pain  tciglé. 

Sisjotirônèfr , s-tj . d -v  3 g.  • qui  prit!  séjourner, 


i est  susceptible  de  séjourner , de  demeurer 
quelque  temps  dans  un  tien  i ces  eaux  sont 
téjournsbles. 

i SejounemtM , r.  m.  ; action  de  séjourner  ; état 
de  demeure  pendant  un  temps  dans  un  lieu  : 
le  aéjütirnemrni  des  eaux. 

S •.Habit,  adj  des  S g ; qui  peut  être,  doit  être 
sellé  : ce  cheval  est  tellable. 

, Semable,  adj  des  9 g.;  qui  peut  être,  doit  étiu 
semé  : ac  terrain,  ce  champ  est  semable  : ce 
grain  est  semable. 

Stmhlabiliie,  t.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
semblable. 

.Seulement,  s.  m.;  action  de  semer;  état  semé  i 
le  sentent  d'un  champ,  d'nue  terre,  du  blé, 
d'une  graine. 

Semetlrialime,  a,  m.;  système  semestriel,  de  di- 
vision par  semestre. 

Sémetlrialiié , ».  f.i  état  qualité  de  ce  qui  est  sé. 
mcslriel. 

Semtttnellemenl,  adv,;  d'une  mani<>.-  sémee- 
liielle,  par  semestre  : cette  rente  se  paie  sé- 
meslriellement. 

Simetlriiable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  semestrisé,  divisé  par  siv  mois,  mis  en 
témestre,  qui  doit  avoir  la  durée  de  six  mois, 
que  l'on. d-  il  faire  exactement  et  rigoureuse- 
ment loua  Ira  six  mois  : le  paiement  de  ente 
renie,  de  rette  pension  est  séniestr.sable. 

Semcsiritlaioti,  ».  f.;  action  de  lémealriier  ; état 
sémestii-é  ; la  scmeiti  isation  d'une  rentg, 
d'une  pension. 

Srmetirùe,  e,  part.  pas.  et  adj.,  qui  est  mis 
en  semestre,  qui  te  fa<l  tout  les  six  mois  < 
cette  pension,  cette  rente  est  sctoetlrisce. 

Sému/ritcr,  r,  set.;  mettre  eu  semestre,  divi- 
ser par  six  mois,  donner  la  durée  de  six  mois, 
faire  reproduire  tous  les  six  mois,  faire  faira 
exactement  et  rigoureusement  tous  les  six 
mois  : sémrstriser  des  congés,  le  paiement 
d’une  rente,  d’une  pension . 

Sémillante.  ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  sé- 
millant, d'une  vivacité  enjouée  : la  aéinillanre 
de  sou  caractère. 

Simitler,  v.  neut.;  faire  le  sémil’aut,  de  la  sé- 
mi'lanee  : vous  icmillet. 

Seminarial,  e,  adj.  des  3 g.;  de,  du  séminaire, 
qui  est  du  séminaire  ; qni  concerne  lo  sémi- 
naire : administration  séminsriale. 

Sém/uai internent,  adv.;  d îme  maoièie  sémina- 
riale,  par  le  séminaire, 

Siminaritme,  s.  m.;  système  de  séminaire,  sé- 
minarial. 

Sévtinarili,  ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qni  est  dn 
séminaire  : la  séminarité  ecclésiastique. 

Stmpiieenitable,  adj.  des  8 g.  ; qui  est  suscep- 
tible de  se  teuipiteroiser.de  durer  toujours,  de 
prendre  une  dutée  tans  bornes  : ces  haines 
sont  sempiternisables. 

Stmpiitriiitation,  ».  f ; action  de  sempitnniser, 
état  sempiternisc  : la  sempiteiiù««4ioq  d<* 
haine»,  dey  rcioeuirrè. 
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Sentit, temisé,  t,  part,  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  sempiternel,  qui  a pria  un  caractère 
«le  durée  sans  bornes  : ces  liâmes,  ces  ran 
cunes  sont  simpiteruisées. 

Sempiierniser,  v.  act.  pion.,  sc  — ; rendre,  de 
Tenir  sempiternel  ; rendre,  devenir  de  uature 
i durer  toujours  ; donner,  prendre  un  tarde 
1ère  de  durée  sans  bornes  : si  vous  simpiter- 
nisez  vos  haines,  vos  rancunes  ; voire  vie  ne 
présentera  plus  qu'une  couüuiiiié  de  méchan- 
ceté, d'binliiiiuatiitc  et  de  méfaits. 
Sempiiemiemr,  s.  m.,  système  de  sempllerni- 
sation. 

Sensibilisable , adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  sen 
sibilisé,  rendu  sensible  ; qui  est  susceptible  de 
se  laisser  aller,  de  se  livrer  à des  actes  d’hu- 
manité, de  compassion  : cette  personne  est 
sensibihsable. 

Sensibilisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  (ail  IW 
tion  de  sensibiliser,  de  se  sensibiliser  ; qui 
seusibilise,  rend  sensible,  humain,  compatis- 
sant ; qui  doune  de  la  seusihililé  : pour  uue 
âme  bien  née  et  qui  se  nourrit  de  beaux  prin- 
cipes de  bonté,  de  douceur  et  d'humanité, 
les  peines  et  les  douleurs  des  autres  sont  tou- 
jours sensibilisanle.s 

Sensibilité,  e,  part.  pat.  et  adj  ; qui  est  nnJu, 
devenu  sensible,  qui  a pris  de  la  sensibilité  : 
cetlepersouue  s'est  bien  sensibilisée. 
Sensibiliser , v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  deve- 
nir sensible  j donner,  prendre  de  la  sensibi- 
lité, de  la  tendresse  de  cœur,  de  rattachement, 
de  la  boulé,  de  la  compassion,  de  l'humanité  : 
celui  que  tous  les  inulheurs,  que  toutes  les 
aflliclions  sensibilisent,  est  l'homme  essentiel 
li  tous,  et  la  nature  la  créé  pour  une  spéciale 
action  d humanité.  Il  est  une  continuelle 
bienfaisance  qui,  sans  cesse  s'inquiète  et  s’ac. 
tire  pour  le  malheureux  ; et  il  est  uue  pro 
vide nce  toujours  riche  et  toujours  libérale, 
qui  ue  cesse  que  lorsqu’il  n’y  a plus  de  peines, 
de  douleurs  : celte  bienfaisance  et  cet  acte  de 
providence  doivent  être  constamment  daus  le 
cirur  de  tous  les  hommes. 

Smisibilitme,  s.  m.;  continuelle  action  de  sen*i- 
bilile;  de  honte,  de  compassiou,  d'hunia 
nité. 

Sens  italique,  adj.  des  3 g.;  qui  dérive,  émane 
des  sens;  qui  n'apparheut  qu'aux  sens  : c’est 
une  action  srnsuaiique. 

Stnsualitabic,  adj.  des  3 g<;  qui  peut  être  sen- 
siialisc  ; que  l'on  peut  facilement  sensualiser  : 
celle  persoune  est  sensualisable. 

Sensuatisanl,  e,  par.  pr.  et  aJj.;  qui  fait  l’ac- 
tion do  sensualiser.  de  se  sensualiser;  qui 
donne  de  la  sensualité  : tous  les  plaisirs  des 
sens  sont  scnsualisanls  lorsque  l’on  s'y  livre 
trop  ; parce  qu  ils  piquent  et  provoquent  la 
sensualité. 

Seitsua  lisation , s,  f.;  action  de  sensualiser  ; état 
sensualisé. 

Sensualité,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu. 
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di  venu  sensuel,  qui  a,  qui  présente  de  la 
sensualité ; celle  personne  est  bien  sensua- 
lisée. 

Sensualiser,  v.  act  et  pr  , se—  ; rendre,  deve- 
nir sensuel  ; donner,  causer,  prendre  de  la 
sensualité  ; vous  le  scnsualiscz  : vous  vous  sen- 
soalisrr  : ncut.  ; faire  de  la  sensualité  : vous 
sensualiser. 

Stnsualitif , ne,  adj.;  de  Icniui'ité.  qui  est  de  U 
sensualité,  qui  la  marque  ; i ne  vie  sensua- 
litive. 

Sentent itme,  s.  m.  ; système  de  sentence;  habi- 
tude de  parler  gravement , de  ne  pailer  que 
par  sentences  : c'evt  du  senlenrisme. 
Senieitiiel,  le,  adj.  ; «Jo  sentence,  qui  est,  qui 
lient  de  la  sentence,  qui  a quelque  chose  de 
sentencieux  ; une  gravité  sentent, elle. 
Senienliellemem,  adv.  ; d’une  manière  senteu- 
I telle. 

Sentimentalement,  adv.;  d'une  manière  senlimrn- 
talo  : il  aune  sentimentalement. 
SentimeutaUsablt,  adf.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
seutimeulalisc  , qui  est  susceptible  de  se  sen- 
timentaliser  : cet  attachement  en  senlimenla- 
lieable. 

Senlimentnlisanl,  e,  part,  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  seutimenialiser.  de  se  sennmenlaliser; 
qui  sentimenlalise , imprime  une  tendance 
qui  porte  h la  sentimentalité  : la  grandeur 
d âme  est  sentimentalisante  en  tout, 
Sentimentalité,  e,  part.  pas.  il  adj.;  qui  est 
rendu  sentimental,  qui  a,  qui  montre  du  sen- 
timent, de  la  sentimentalité;  qui  est  impulse 
par  un  sentiment  ; cette  personne  est  noble- 
ment senlimentalisée  ; voilà  une  déclaration 
l i n senlimentalisée. 

Sentiment aliter,  v.  art.  et  pr.,  ,e_  ; re„dre 
devenir  leotimenla';  donner,  canscr,  imposer 
engendrer  im  sentiment,  de  la  sentimentalité-’ 
porter  a un  seuiiment,  rendre  nu  sentiment’ 
faire  entrer  dans  la  nature  du  sentiment  • lé 
vice  ne  semimentalise  tien  ; la  vertu  seule  et 
le  beau  senlnneiilalisenl.  N.,  faire  du  senti- 
mental ; vous  senlimentalisez. 

Sentimentalité,  f.;  étal,  qualité  de  cc  qui  est 
senl, mental,  de  cc  qui  émane  du  sentiment 
de  ce  qui  est  dan,  la  nature  du  sentiment  • 
la  sentimentalité  de  rattachement 
Senti, tclUsation,  s.  f.  ; action  de  Kotinelliser- 
c.a.  seultnellisé.  Ai,  Kg.  : ac,ip„  JccoS 

sas?"’*1 

*•  ra"  Pas'  cl  *Jj.;  qui  est  mit  en 
en l.nelle,  qui  est  eu.  s Hoc  senti, lelie,  gardi,  „ 
Vtgde, „ : ect te  personne  es,  q* 

est  gardé  par  des  sentinelle,,  environné  de 
sentinelles  : ce  lieu  est  sentim  liisé 
Senti, teViser,  ».  ?ct  e.  J>r.,  sc-  ; , ous.ituer,  v 
constituer  sentinelle;  environmr,  entourer  Je 
sentinelle  : srnliurMiser  nn  lieu  Mettre 
mettre  en  sem  incite  pour  obscrrcr,  r.ire  le 
guet,  pour  sut  veiller  viglltamment , étroite- 

7)  :> 
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ment  ; faire  observer,  garder  as-i  Incun  nt  et 
rigoureusement.  Au  fig.  : constituer,  sc  cons- 
tituer gardien  vigillunl. 

SrnliiieJImne,  *.  in.;  au  lig.  : contintirUa,  inces 
sanie  gai  de,  vigilance,  surveillance. 
Séparalivemenl,  ad*.  ; d'une  manière  séparati- 
ve ; par,  avec  séparation, 

Seplewtalitable , adj  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  scptennulisé , rendu  septennal,  à 
quoi  on  doit  donner  la  durée  de  sept  ans  : 
ces  fonctions  sont  seplenualisalilcs. 
Septrnnalitation,  s.  f.  ; action  du  rcptennaliser; 
état  seplcunalisé  : la  sr|itunualisaiiou  d’un.- 
fond  ion,  d un  pouvoir. 

Stptennaltté , e,  part,  pas  et  adj.  ; qui  est  ren- 
du septennal,  qui  a la  durée  de  sept  ans  : ces 
fonctions  sont  seplcnualisecs  . ce  pouvoir,  ce 
mandai  est  seplennalisc. 

Sepléimaliser,  *.  ai  l.  ; rendre  septennal,  don- 
ner la  durée  de  sept  ans  : srpteunaliscr  des 
fonctions,  un  pouvo.r,  un  mandat. 
Stptennaiisme,  s.  m.;  système  de  septcnnaliaa- 
tion,  de  sepiciinalitc. 

Scpluplablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  septu- 
plé, répété  sept  fois;  qui  est  susceptible  de 
septupler,  de  rendre  sept  fois  plus,  de  deve- 
nir sept  fois  plus  considérable  : ces  produits, 
cet  bénéfices  sont  sepluplablet. 

Sepluplalion,  s.  f.  ; action  de  leptupler;  état 
septuplé  : la  septuplation  des  produits,  des 
prolits,  des  béuébces. 

Septuplé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  répété 
sept  fois,  qui  est  sept  fois  plus  c in  idéraldc  : 
les  profus  ont  septuplé*, 

Septupler,  x.  act.;  répéter  sept  fois,  rendre  sept 
fois  plus  considérable,  faire  pruduire  sept 
fois  plus  : par  ce  moyen  vous  seplm.  -ez  les 
bén.  lices. 

Srpulchralemenl,  adv.  ; d'une  maniéré  sépul- 
chrale. 

Seputci.ralité,  s.  f.  ; élat,  qualité  de  ce  qui  e ! 
sép’  lotirai. 

Srpnlrhralion,  s.  f.  ; action  de  sépulehcr;  ctat 
sépulclité  : ta  sépulrhralion. 

Sr/,u/rAic,  e,  qui  est  mis,  enferme  dans  un  *é- 
pulclire.  Au  fig.  : qui  est  tristement  cnrermé 
chez  lui  comme  dans  un  sépulehre,  qui  a ro 
noncé  absolument  à la  société  : cette  per- 
sonne est  sépulchrce. 

Siputclirer,  x.  act.  et  pr. , se — ; mettre,  enfer- 
mer, s'enfermer  daus  un  sépulehre.  Au  fig. 
celle  [ersonne  sc  sépulehre,  s'enferme  tris- 
tement chez  elle  comme  dans  un  sépulehre, 
renonce  absolument  A la  société. 

Séiptestrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  sé- 
que-tre,  mis  tous  le  séquestre  : ces  biens 
sont  sequeslrablcs. 

Sérinadable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  iérénadé,  à qui  on  doit  donner  une  sé- 
rénade : cette  personne  est  sérénadablc, 
Sérénadtmcni,  s.  ni  ; action  de  «érenader;  étal 


SER 

téréoaJé:  son  séiénademenl  : le  sérénede- 
ment  espagnol. 

Sércmeable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  sérénité, 
rendu  calme  , qui  est  susceptible  de  prend, e 
du  calme , de  la  tranquillité  , de  la  sérénité  : 
son  âme  est  sérénitable. 

Sérénitenl,  e,  part.  prés,  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  séréniser,  de  se  séréniser  ; qui  séré- 
nité, qui  donne  du  calme,  de  la  sérénité  il  l'es- 
prit : faction  de  devoir,  de  bien  et  de  justice, 
est  toujours  sérénisautr,  perce  qu'elle  apporte 
à l'homme  toutes  Ici  pais  de  conscience  et 
d'esprit. 

Sérénité, e,  part.  pas.  et  adj. ; qui  est  rendu,  de- 
venu serein  ; qui  a,  qui  présente  de  la  séré- 
nité, une  belle  sérénité  : une  4me  sérénisée. 
Séréniser,».  act.  et  pr.,  ae— ; rendre  , devenir 
serein  ; donner,  causer , prendre  de  la  séré- 
nité, une  belle  sérénité  de  pbisîonomie , d'i- 
. me,  d’esprit  : cette  personne  se  sérénise. 
Sérénismr,  *.  m.  ; continuelle  sérénité  ; tout  ce 
qui  tend  à causer,  i amener  , il  produire  de  la 
séténilr. 

Sergé,  e,  adj,;  qui  tient  de  la  serga,  qui  imite  la 
serge  : une  étofTe  sergée. 

Séricicole,  adj  des  2 g.;  qui  produit,  fournil  de 
la  soie  : les  départements  séricoles.  Qui  a rap- 
port à la  soie,  qui  concerne  la  soie  : une  com- 
mission séricicole:  nn  impél  séricicole  , sur  la 
soie. 

Sériable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  séiié,  que 
l'on  doit  sérier,  mettre  , faire  entier  dans  une 
série  ; former  en  série  , dans  un  ordre  de  sé- 
rie : ces  objets  sont  séiiables. 

Sirialemenl,  adv  .d  une  manière  sériale  : clas- 
ser lérialrmtnt. 

Sériation,  s.  f.;  action  de  séiier,  état  sérié:  la 
sériation  de  ces  objets. 

S éi  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis,  placé 
noua  >">e  térie  , qui  est  formé  eii  série  , qui 
est  daus  un  ordre  de  série  ; ces  Objets  sont 
sériées  : ces  choses  sont  sériées. 

Sérier,  r.  act.;  mettre,  faire  entrer,  comprendre; 
dans  une  sétie  ; établir,  ouvrir  une  série 
composer  une  série  d'objets,  de  choses  ; former 
un  ordre  de  série. 

Sirigine,  adj.  des  2 g.;  qui  cil  de  la  nature,  qui 
entre  dans  la  nature  de  la  soie;  qui  a pour 
objet  de  faire  produire  de  la  soie  : l’industrie 

scrtgcnc. 

Sérioté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu sérieux  , qui  a , qui  présente  de  le  sé- 
riosilè. 

Sérioier,  x.  act.  et  pr., xe — ; rendre,  devenir 
sérieux  ; donner,  prendre  de  la  séri. .si lé;  sa 
physionomie  se  sériose. 

Sérioihmt,  s.  m.;  système  de  tériosité,  de  sé- 
rions ; incessante  sériosilé. 

Sérisme,  s.  m.;  système  de  série. 

Serpillablt,  adj.  des  2 g.;  qui  petit  être,  doit 
être  st rpillè  : ces  palissades  sont  serpillnbles. 
T.  de  jardinage. 
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SerpiVagt , adj.  dos  2 g.;  action  de  serpiller  ; 
étal  jerpilté  : le  serpillagc  des  palissades  : un 
bon  serpiüage.  T.  de  jard. 

Serpoletté,e,  adj.;  qui  est  garni,  rempli  Je  ser- 
polet : un  pâturage  serpoletté. 

Serrable,  odj.  des  2 g.;  qui  prut  être  , doit  être 
serré,  mis  â couvert , ci, fermé  : rcs  rangs 
sont  scrrables  : ces  plantes  , ces  choses  sont 
serrables. 

Serrurable,  adj.  des  2 g.;  qui  doit  être  serrure, 
garni  de  serrures  : ces  portes  sont  serrura- 
liles.  que  l’on  doit  mettre  sous  serrure  : ces 
objets,  ces  choses  sont  serrurables. 

Serruré,  e, part.  pas.  et  adj.;  qni  est  garni  de 
serrures  : ces  portes  sont  serrurées.  Qui  e*1 
mis,  placé  sous  serrure  : ces  objets  sout  ser- 
rures. 

Serrurement,  s.  in.  ; action  de  serrurcr  ; étal 
serruré  : le  serrurement  des  portes,  des  objets. 

Serrure  r,  v.  art.;  garnir  d’une  ou  de  serrures; 
serrurer  des  portes,  mettre  , placer  sutts  ser- 
rures ; serrurer  des  objets. 

Servilité,  adj.  des  2 g.:  que  l’on  peut  servir  : ces 
choses  sont  servablcs. 

Serre;  adj.  des  2 g.;  qui  est  de  la  servitude  ; 
docilité, obéissance  serve. 

Servement,  adv.;  d'une  manière  serve. 

Scrrilisaul,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fuit  l'action 
deserviliier.de  se  scrviliscr;  qui  servlisc, 
qui  cause,  amène  la  servilité.  Au  Gg.;  qui 
rend  bar,  rampant  : l’intérêt  est  toujours  ser- 
vilisanl,  quand  il  ne  fait  aucun  choix  des  mo- 
yens et  envie  toui. 

Servilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  servile,  qui  est  dans  la  servilité , l'es- 
clavage, qui  appartient  h l'esclavage  : un 
peuple  servilisé.  Au  Gg.;  qui  est  bas,  rampant: 
uuc  âme  seivilisée. 

Servilistr,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
servile,  propre  it  la  servitude;  plonger  dans 
l'esclavage,  rendre  cerf,  attacher,  lier  au  >er 
vage  : serviliser  un  peuple  : ce  peuple  se  ser- 
vilisc.  donner,  prendre  de  la  servilité  dans  les 
habitudes,  dans  le  langage  : cette  personne  se 
servilisé.  Au  lig.  ; rendre  , devenir  bas,  ram- 
pant ; donner,  prendre  de  la  bassesse  d’à  me. 
N ; faire  le  servile,  de  la  servilité  : vottsser- 
viiiset. 

Servitudisé,  e,  part.  pas.  et  adj.-  qui  est  plongé 
dans  la  servitude  : ce  n’est  qu'un  peuple  scr- 
Vitudisé. 

Servituditer , v.  act.  pr.,  se — ; imposer  la  seivi- 
Inde  ; plonger,  se  plonger  dans  la  servitude  : 
servitudiser  un  peuple  : relie  nation  sc  ser- 
vitudise. 

Servitudime,  i.  m.;  système  de  servitude,  tout 
ce  qui  tend  â établir  la  servitude  : c’est  du 
scrvituJismc. 

Seuillé , e , adj.  ; quia  un  seuil  : une  porte 
seuillée. 

Sévable,  adj  des  2 g,;  qui  peut  être  «évé  , qui 


est  susceptible  de  se  sévrr.de  prendre  de  la 
sève  : cet  arbre,  cette  plante  est  sévàble. 

Sévant , e , part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action  de 
aéver,  de  se  séver  ; qui  sère , donne  de  la  sè- 
ve : une  chaleur  , une  température  sévante. 

Sét»é,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a de  la  sève,  qui 
est  en  sève  : cet  ai  bre  est  sévé  : cette  plante 
est  sévée. 

Sèvemetit,  s.  m.;  état  aévé  : le  sevement  des 
arbre»,  des  plantes. 

Séver  , v.  act.  et  pr.  , se  — ; donner,  prendre 
de  la  sève  ; faire  entrer  en  sève  ; le  soleil 
sève  les  plantes  ; ces  arbres  se  lèvent. 

Sivfritable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  sévérité , rendu  sévère  : dans  ce  cas  , le 
châtiment  est  sévérisablc.  Qui  est  suscepti- 
ble de  ptendre  de  le  sévérité  : celle  personne 
est  févétisable. 

Sévérisnnt,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
de  sévéïiier,  de  se  sévériser  ; qui  aévérise  , 
rend  sévère , qui  donne  de  la  sévérité  ; ce 
ii’est  qu'en  sévérisant  la  vertu  qu’on  lui  donne 
toutes  ses  efficacités  et  tous  set  lustres  ; la 
morgne  , l'orgueil  et  l'égoutne  sont  toujours 
séverisauts  pour  eux  et  à leur  proGt. 

SévMtalItn , s.  f.  ; action  de  sévériser  , de  ren- 
dre sévère  ; état  sévérisé  : la  aévérisation  de 
la  loi. 

Sévérité , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 
devenu  sévère , qui  a,  qui  préseute  de  la  sé- 
vérité : ce  règlement  est  trop  sévérisé  : celle 
loi  est  trop  sevérisée  : cette  personne  est  sé- 
vériséc  par  son  orgueil  cl  son  égoï-me. 

Sévériser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
sévère;  donner,  piendre  de  la  sévérité  : vous 
sesérisez  trop  la  loi  : celle  persounese  sévé- 
rise,  sévérisé  ses  mcetirs  : l'homme  qui  ne  sé  - 
vérise  point  ses  principes  ne  sévérisera  jamais 
son  action  , et  dès  lors  il  sera  à des  modes  de 
vie  irréguliers,  souvent  contradictoires  et  tou- 
jours  vicieux.  La  belle  régularité  de  vie  pri- 
vée ou  publique  veut  des  mœurs,  des  habitudes 
invariables  , et  leur  iuvariabililé  n'amènera 
jama;s  que  des  principes  positifs  rationnelle- 
ment tcsériscs.  je  dis  rationnellement  , parce 
que  l’exagération  ne  doit  entrer  en  rien  et 
doit  être  repoussée  en  tout. 

Sévérisme , s m.  ; système  de  sévérité;  tout  ce 
qui  présente  uuc  continuelle  et  iucessaute  sé- 
vérité. 

Sévhsabte,  adj.  des  2 g.  ; contre  qui  on  doit  sé- 
vir : tous  les  méchants  sont  sévissabtes. 

Sévissant,  e,  a.lj. ; qui  sévit  , qui  punit  avec  ri- 
gueur: des  mesures  sévissantes  :un  jugement 
sévissant.  > 

Sévissement f s,  ni.;  action  desésir  ; le  sevisse- 
meut  des  juges  roulre  les  voleurs  sera  tou- 
jours une  garantie  pour  la  société. 

Sévisme,  a.  m.  ; système  de  sévissement  ; la  m- 
visme  des  tribunaux. 

Sévrable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit  être 
sévré  : cet  enfant  est  scvrahle. 
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S/urant,  r,adj.;qui  lèvre.  Au  lig  ; quirelranclie  : 
une  npéralion  sévtanle  : c'est  un  suoy ru  sé- 
« ruai . 

Siurcmcnl,  s.  m.;  action  île  sevrer  ; eut  sevré  : 
te  serrement  des  arbres,  des  piaules. 

Stjrrnnaiitablc  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  sexennalisé  , rendu  sexeuual , que 
l'on  doit  faire  reproduire  tous  les  sis  ans. 

Sextnnalisation  , s.  f.  ; action  de  sexenualiser  ; 
étal  sciemialbé  : la  , sj  scxenuali  uliou. 

Scxennaliné,  t,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu 
Sexennal,  qui  a la  duree  du  six  ans,  qui  se  re- 
produit luus  les  six  ans. 

Scxcnualiter,  s.  ad  ; rendre  sexennal  ; donner 
la  durée  de  six  ans  , faire  reproduire  luus  les 
six  ans;  axsujétir  à un  ordre,  à un  retour 
sexennal. 

S'XCHimlitmt,  s.  in  ; système  de  sexcnualisalioii. 

Sixluptaple,  adj.;  des  ï g ; qui  peut  être  sex- 
tuplé; qui  est  susceptible  de  sextupler,  de  de- 
venir six  fuis  plus  considérable  , de  produire 
six  fois  plus  : ces  produits  , rcs  profils  sont 
scxluplabiM. 

Sextuplamment,  adv.;  d’une  manière  sextuplante, 
«■sextuplant. 

Sextuplant,  e,  aJj.  ; qui  sextuple  , qui  rend  six 
fois  plus  considérable  , qui  fait  produire  six 
fois  plus  : ce  moyen  est  sextuplant. 

Saxtuplalion,  s.  f.  ; action  de  sextupler;  étal  sex- 
tuplé : la  sextuplation  des  preduiss,  des  pro- 
fits. 

Sexualité,  s.  f.; étal,  qualité  de  ce  qui  est  sexuel: 
la  sexualité. 

Sexuellement  , adv.  ; d’une  manière  sexuelle  ; 
par  les  moyens  sexuels. 

Siamoiié,  e , adj.  ; qui  lient  de  la  siamoise,  qui 
im  tela  siamoise  : une  étoffe  siautoisée. 

Syb/riaque,  adj.  des  2 g.;  qui  est  de  la  Sybérie, 
qui  appartient  il  la  Sybérie,  qui  concerne  la 
Sybérie  : les  mœurs  sybériaques  : colonies 
tybériaques. 

Sicalrement,  adv.  ; par  un  sicaire,  par  le  moyen 
des  sicaires  , avec  des  ficaires  : vous  agis,ei 
sicaire  ment. 

Sicarialion,  a . f.  ; action  de  siear.er , d’agir  par 
det  sicaires  r la  sicarialion  u’est  moyen  que 

pour  an  tyran. 

Sicarié , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  maintenu 
dans  la  soumission  , dans  la  inbord  .nation 
par  des  sicaires  : ce  peuple  est  siesrié. 

Siearier , v.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre , devenir 
sicaire  : vous  le  sicariez  : vous  vous  sicvr.ez. 
Maintenir  dans  la  soumission,  dans  la  subor- 
dination par  des  sicaires  : vous  sicariez  ce 
peuple.  Neut.;  se  «ervir  des  sicaires,  agir  par 
des  sicaires  , faire  le  sicaire  , du  sicarisate  : 
vous  sicarirz. 

Sicarlsme,  t.  m ; sjtcme  d’action  par  des  s - 
ecaircs  : c’cst  du  sacarismc. 

Sicarii/,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  œuvre 
du  sicaire,  d’un  sicaire,  de  ce  qui  est  résul- 
tat du  ficartsme  : la  sicaiilé  du  despotisme. 
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Siccalion,  s.  f.;  action  de  faire  séclirr  ; état 
séché  i la  siccalion  des  fruits,  de  la  viande. 

Siccalivemtnl,  adv.;  d’une  manière  sircalivet 
par  des  moyens  siccatifs. 

Sicilianitalion,  s.  f.;  action  de  sicilianiser ; état 
sicrlianisé  t U sicibanisatiou  des  modes , 
dis  minières,  des  goûts,  des  usages,  des 
mœurs. 

Sicitianiit,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  dans  le 
goût  sicilien,  selon  les  usages  siciliens,  m Ion 
la  mode  sicilienne. 

Sicilianicsr,  v.  act.;  rendre  sicilien,  imiter  le 
g-iûl  sicilien,  la  forme,  la  mode  sicilienne  : 
sicilianiser  le  goût,  les  manières,  la  mode, 
la  fut  me,  les  usages,  les  mœurs  de  la  Sicile, 
l’ron.,  se — ; entrer  dam  le  goût  sicilien, 
l’adopter. 

Sitittr,  t.  ucul.;  faire  ta  sieste,  dormir  à midi  : 
vous  sirstea  : il  sieste  bubiluellemeul. 

Signable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  signé  : ce  billet,  cet  écrit,  cet  acte  est 
siguable, 

Signalable,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  peut  être, 
doit  être,  mérite  être  signalé  : celte  personne, 
ce  fait  est  signalable. 

Signalant,  t,  adj.;  qui  signale,  rend  remar- 
quable : une  action  signalante  : il  est  d’un 
mérite  signalant. 

Stgualeiiquanim,  ad.;  d’une  manière  signalé  • 
tique,  par  des  signaux. 

Signijiable,  adj.  des  2 g.;  qui  fient  être,  doit 
être  signifié  : ce  jugement,  cet  ordre  est  ti- 
gllifiablr. 

Silhouetté,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  fait  il  la 
silbuurlle  : un  portrait  silhouetté. 

Silhoueliement,  s,  m.;  action  de  sibouettrr; 
étal  silhouetté  : le  silboueticment  d'un  por- 
trait. 

Silhouetter,  v.  act.  ; faire  un  portrait  à la  sil  - 
bouetle,  faire  des  silh  uettes. 

Sillonnahle,  adj.  des  2 g ; T.  d'agricultuie  ; qui 
peut  être,  doit  être  sillonné,  mis  en  sillons, 
forme  en  sillons  : ce  terrent  est  sillonuable. 

Sillonnant,  e,  adj.;  qui  sillonue  : la  foudre,  l'é- 
claire silliounante. 

Silonnement,  s.  m.;  action  de  aillonucr;  éta| 
sillonné  : le  silioonement  des  terres. 

Simagrer,  r.  neut.;  faire  des  simagrées  ; vous 
siuiagrez  : celte  femme  ne  fait  que  simagrer. 

Simoniaiijit,  s.  f.  ; action  de  simouirr,  de  faire 
de  ta  simonie,  de»  simonies  : sa  sotte,  ridicule, 
hypocrite  simouiaiion. 

Simonier , v.  neut.;  faite  de  la  simonie,  des  si- 
monies ; vous  limonier. 

Simoniime,  s m.;  système  de  tiinouie. 

Simplicitme,  s.  ni.;  système  de  simplicité  ; con- 
tinuelle et  extrême  simplicité  ; son  ridicule 
simplicisine. 

Simplifiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  sim- 
plifié, que  l’uu  doit  simplifier  : celte  chose, 
ce  mécanisme  est  simplifiai)  e. 
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Simplifiant,  e,  atij . ; qui  simplifie,  rend  plus 
simple  : c>sl  uu  moyen  simplifiant. 

Smplifitmt,  s.  m ; système  de  simplification . 

Simulable,  ad},  des  2 g.;  ce' qui  peut  être,  doit 
être  simulé  : cette  chose,  cette  vente  est  si- 
mulable. 

Simulacrer , ».  neul.;  faire  du  simulacre,  des  si- 
mulacres ; se  livrer  au  simulacre  : vous  simu- 
lacres 

Simnlarr  tme,  i.  m.;  système  de  simulacre. 

Simubli/,  ce,  adj  ; de  simulation,  qui  est,  qui 
lient  de  la  simulation,  qui  la  marque  : une 
démonstration  timnlalive, 

Simulativemtnl,  adv.;  d’une  manière  simtilatice, 
par  la  simulation,  avec  simulation. 

Simnl'inmt,  adr.;  d'une  manière  simulée. 

Simulitme,  s.  m.;  système  de  simulation  ; ce 
qui  n'est,  ne  présente  qu'une  continuelle  si- 
mulation : ce  n’est  que  du  simulismr. 

SimuUanéisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  tire  simullanéisé,  rendu  simultané,  qui 
est  susceptible  de  simultanéité  : tous  ces  ef- 
forts, tous  ces  mouvements  sont  siinultanéi- 
sables. 

Simultanéitation,  s.  f.:  action  de  aimultanèiscr, 
de  faire  en  même  temps,  au  même  instant  ; 
état  simullanéisé. 

Simultanéité,  e,  part  pas*  et  adj,;  qui  est  rendu 
airaultané,  qui  a,  qui  présente  de  la  simulta- 
néité : ees  efforts,  ces  mouvements  sont  simul- 
tanéité-. 

Simulianéiter,  v,  act.  et  pr.,  se  — j rendre  de- 
venir sinmultané  ; donner,  prendre  de  la  si- 
multanéité ; faire,  agir  ensemble,  en  même 
temps  et  au  même  instant,  simultanément  : 
simuUanéiser  des  opérations  politiques  ou  f- 
nanciéres,  des  ciforls,  des  mouvements. 

SimultanaCitme , s.  m.;  système  de  simulta- 
néisation  : un  savant,  un  droit  simultanéisme. 

Sinapitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  siuapisé,  auquel  on  doit  appliquer  des  si 

- napismrs  : cette  personne  est  sinapisablc. 

Sinapisation,  s.  f.;  action  de  tinapiscr  ; état  si- 
napisé  : la  sinapisation  d'un  bain  de  pieds. 

Sineéritablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  sineérisé,  rendu  sincère,  qui  est  suscep- 
tible de  sincérité  ; dans  quoi  on  doit  mettre, 
apporter  de  la  sincérité  : cette  déclaration  est 
siacériaablc. 

Sincérité,  e,  |>art.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  sincère,  qui  a,  qui  présente  de  la  sin- 
cérité, de  la  franchise,  de  la  caudcur  : tout  en 
lui  est  sineérisé. 

Siutériter,  t.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir; 
sincère  montrer,  apporlerde  la  sincérité,  de  la 
franchise, de  la  candeur;. igiravrcsincérité, fran- 
chise : aineériser  scs  actes  ; lïionime  qui  ne 
sineérisé  point  son  rieur  n’est  jamais  qu'un 
hypocrite  et  un  fourbe. 

Si  l'homme  ne  rinrérisait  les  actes  sérieux 
de  sa  vie,  qoi  pourrait  se  lier  en  lui  ? person- 
ne; pire*  que  *tns  sincérité  il  pourrait  être  «ans 
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vérité,  même  sans  honneur,  sans  justice  et  sans 
probité.  La  sincérité  montre  ce  qu’est  l'homme 
et  son  cieur,  et  par  elle  il  entre  dans  toutes 
les  voies  de  noble  action,  d'inturpitude  et 
d’immensonge. 

Sincérime,  s.  m.  ; système  de  sincérité,  habitu- 
de se  sincérité;  ce  qui  est,  ce  qui  montre  une 
continuelle  sincérité  : le  smcérisme  des  cœurs 
droits. 

Siuécurlel,  le,  adj.  ; de  sinécure,  qui  est,  qui 
lient  de  la  sinécure;  qui  concerne  la  siné- 
cure, lui  appartient  : des  fonctions  sinécuricl- 
les  : un  traitement  sinécurirl. 

Sinéun  ieliemtm,  adv.;  d'une  manière  sinécu- 
rielle,  avec  une  sinécure,  par  uue  sinécure  : 
payer,  récompenser  sinécuriellement. 

Sinécuritllité,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
sinécuritl. 

Sméciiritablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  si- 
nécurisé , converti  en  sinécure  : ces  fonc- 
tions, ers  p'accs  sont  sinécurisalilcs. 

Sinécuritanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  sinécuriser;  qui  sinécurise,  maintient 
les  sinécures  ; qui  donne  des  sinécures  : une 
administration  sinécurisante 

Sinécuritaleur,  s.  m.,  f.  trice ,•  celui,  celle  qui 
érige  une  sinécure , qui  forme  des  sinécures, 
qui  établit,  qui  crée  des  charges,  des  fonc- 
tions, des  places  sinécurieiles  : un  gouverne- 
ment sinécurisateur. 

Sinécuritaiion,  s.  f.;  action  de  sincettriser,  de 
rendre  sinécure,  de  convertir  en  sinécure  : 
la  sinccurisation  des  fonctions,  des  places. 

Siiiccnrité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  devenu 
sinécure,  qui  est  rendu  sinécure,  qui  est  éri- 
gé ni  sinécure  : ces  fonctions,  ces  places  sont 
sinécorisées. 

Sinécurise i,  v.  act.;  ériger  des  sinécures,  en  si- 
nécure, convertir  en  sinécure;  créer,  former, 
établir  des  sinécures,  des  places,  des  cm- 
ploils  lucratifs  inutiles. 

Sinécurisme,  s.  m.;  système  de  sinccurisation, 
de  sinécure  ; le  sinécurisme  anglais. 

Slnccuriue,  ».  de»  5 g.  ; partisan  de»  sinécures, 
du  sinécu'isme. 

Sing  creusement,  adv.;  d’nnc  manière  singereu- 
sc.  Au  fig.  : il  amuse  singereiisemcm,  par  des 
actions,  des  postnres  plaisantes  et  badines. 

Singer  eu jt,  se,  adj.;  de  singe,  qui  tient  du  singe, 
qui  est  uue  imita'ion  de  singe.  Au  fig,  : qui 
est  action  plaisante  et  badine  par  la  posture, 
par  le  jeu  de  la  figure. 

Singularisé,  e,  part.  pas.  et  adj.,  qui  a de  la 
siugulaiilé,  qui  est  reudu  singulier,  unique, 
particulier,  extraordinaire  , bicarré  : ces  ré- 
cits sont  singularisés. 

Singulaiiscr,  v.  act.  et  pr.,  se— ; rendre,  de* 
Tenir  singulier,  donner  prendre  de  la  aingula* 
rite;  rendre  unique,  particulier,  extraordr 
naiic,  bicarré  , sipgularher  un  récit,  unfc 
osrratjoQ  : c*tt»  personne  s«  singularisé.  Neuf 
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faire  de  U singularité , agir  d'une  manière 
extraordinaire  : vous  singularisei. 

Singutarisme,  s.  ni.;  système  de  singularité;  ce 
qui  est,  ce  qui  montre  une  continuelle  singu- 
larité ; c'est  du  singularisme.  Constante  ma- 
nie de  vouloir  paraître  different  des  auttes  : 
son  singularisine. 

Sinuable.  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  duji 
être  sinué  , rendu  sinuetis,  à quoi  on  doit 
donner  des  détoura,  des  replis  : ces  allées  sont 
sinualfles. 

Sinui,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  si 
nieux,  qui  présente  des  détours,  des  replis  : 
ces  allées  sont  bien  sinuéea  - ces  lieux  sont 
bien,  agréablement  sinués. 

Sinuer,  t.  acl.;  rendre  sinueux,  donner  des  dé- 
tours, des  replis  : aioucr  mie  route,  des 
allées,  uo  lieu  de  promenade. 

Siiiucuscmcnt,  adv.  ; d'une  manière  sinueuse, 
arec  sinuosité  : cette  rivière  coule  sinueuse 
ment. 

Siropable,  adj.  dea  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  siropé,  dans  quoi  on  doit  mettre,  faire 
entrer  du  sirop  : ce  médicament,  cette  bois- 
son est  siropable. 

Siropemenl,  s.  m.  ; action  de  siroper;  état  siro- 
pé : le  siropement  d'un  médicament , d’une 
boisson. 

Sirapaux,  se,  qui  est  de  la  nature  du  sirop,  qui 
est,  qui  tient  du  sirop. 

Siropositi,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  siro- 
peux,  de  ce  qui  a la  douceur  du  sirop. 

Silé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a un  site,  qui  pré- 
sente un  site  : ce  pays  est  bien,  agréablement 
ailé,  auquel  on  a donné  un  site  : ce  paysage, 
ce  tableau  es)  bien,  mal  sité. 

Siler,  v.  act.;  donner,  représenter  un  silo  : sites 
un  paysage,  un  tableau. 

Suillable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
étresmillé  ; ce  mol  llon,  ce  grés  est  smillalile. 

Smillage,  s.  m.;  action  de  smillcr  ; état  siuillé  : 
la  smillage  du  moellon,  du  grés. 

Sobri/iable , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  sobrifié,qui  est  susceptible  de  sobriété, 
île  prendre  de  la  sobriété  : cette  personne  est 
sobri  fiable. 

Sobrifîanl , e,  pari.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
de  .«obriGer,  de  se  soliriGer  ; qui  sobrifie,  rend 
sobre,  qui  donne , cause  la  sobriété  : le  tra- 
vail est  sobriGant  :’»!  prend  des  habitudes  so- 
brifiantes. 

Sobripcatioti,  s.  f.;  action  de  sobriGer;  état  so- 
brifié  : sa  sobrlfication. 

Sohrifi,’,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu sobre,  qui  a,  qui  présente  de  la  sobriété: 
cette  prrsonne  est  sobiifite  : ces  enfants  sont 
sobriGés. 

S obrifter,  v.  tel.  et  pron.  se—;  rendre,  devenir 
sobre , inculquer  la  sobriété , la  retenue  ; ao- 
nriterdea  enfants  : cette  peisonne  se  sobrilie. 
■'•eut.;  (lin.  rV  te  tobnéié  : vous  sobrilira 

••rVsenî,  s.  m *,  système  de  sobriété. 
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Sociabilisabla,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  «o“ 
ciabilisé  , rendu  sociable  ; qui  est  susceptible 
de  sociabilité  : cette  personne  est  sociabilisable. 

Soeiabilisatil , e,  part.  pr.  et  adj.fc  qui  fait  l'ac- 
liou  de  sociabiliser,  de  se  sociabiliser  ; qui  so- 
ciabilise  , rend  sociable , qui  donne  de  la  ao- 
ciabilité , la  belle  sociabilité  : le  législateur 
doit  puiser  dans  le  cœur  de  l'homme  pour 
former  ses  lois  et  afin  de  les  rapprocher  de  la 
nature  ; mais  il  doit  aussi  puiser  beaucoup 
dans  U raison  et  daus  la  civilisation  afin  de 
les  rendre  sociabitisanles. 

(.'instruction  forme,  enrichit  l'espri',  donne 
à l'homme  l'exactitude  et  1a  capacité  néces- 
saire pour  développer  cl  utiliser  la  haute  in- 
telligence. Mais  l'éducation  est  seule  sociabi- 
lisanle  , parce  que  seule  elle  donne  les  beaux 
modes  de  vie  et  imprime  daus  le  caractère  et 
les  habitudes  tous  les  beaux,  utiles  et  néces- 
saires devoirs  de  la  société. 

Sociabilisatien  , s.  f.  ; action  de,  sociabiliser;  de 
rendre  sociable;  état  sociabilité. 

Sociabilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  sociable,  qui  a acquis  les  qualités,  les 
vertus  propres,  nécessaires  à la  société;  qui 
a pris  de  la  sociabilité  : cette  personue  s'est 
bien  sociabilisée. 

Sociabiliser,  v.  act.  et  pron.  se — ; rendre,  de- 
venir sociable,  propre  il  l'étal  de  société  ; don- 
ner, prendre  de  la  sociabilité  : sociabiliser 
une  personne  : cette  personne  se  sociabilile. 

Sociabilisme,  s.  m.;  système  de  sociabilité. 

Social, table,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  socia- 
lisé, rendu  social , commun  è la  société;  que 
l'on  doit  former,  réunir  en  eorps  social , que 
l'on  peut  soumettre  à des  régies  sociales,  a un 
ordre  social , qui  est  susceptible  de  socialité  : 
ers  personnes , ces  hommes  sont  socialisables. 

Socialisation,  i.  f.;  action  de  socialiser;  état  so- 
cialisé. 

Socialisé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
social,  qui  e-t  dans  un  intérêt  commua  de  s « 
ciété  : des  intérêts  socialisés.  Qui  est  réuni, 
formé  en  eorps  social,  qui  fait  paftie  d'un 
corps  social,  qui  forme  une  société  : cos  hom- 
mes sont  socialisés. 

Socialiser,  v.  acl.  et  pron.  se — ; rendre,  deve- 
nir social;  placer  dans  un  intéièt  commun  do 
société;  former  un  corps  social,  se  former  en 
corps  social  ; réunir,  sc  réunir  en  corps  de  so- 
ciété : socialiser  des  hommes,  des  droits,  d>< 
avantages  : ces  lu  mure*  se  socialisent. 

Socialisme,  s.  ni  ; système  de  sociali  alion , de 
formation  socialo  : un  bon  s icia'isoie  : lé  so- 
cialisme politique,  religieux. 

Socialiste , s.  des  2 g.;  celui,  celle  qui  est  mem- 
bre d’une  société , qui  fait  partie  d’une  so- 
ciété : les  socialistes  de  tel  pays,  de  telle 
ville. 

Sacia’ité,  s.jf.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  social. 

Socicticidani,  r , part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  «oriéticidcr;  qui  tociclicide  , qui  at- 


SOL  55 

lente  à la  société , qui  rénveise,  détruit  un 
ordre  social  : toit*  politique  est  sociélicidi 
santé  : vous  êtes  entré  et  vous  restez  dans  une 
voie  sociéticidaatc. 

Sociclicidc  , a.  des  2 g.;  eeltri,  celle  qui  attente 
à une  société  , qui  renverse , détruit  une  so 
Ciété  , un  ordre  social  : vous  êtes  un  snciéti- 
ciJe.  Substantivement  : des  actes  sociéticides. 

Sociéticider , v.  act.  ; porter  atteinte  à la  so- 
ciété, k l’ordreaocial,  Us  renverser.  Neut.;  pro- 
pager des  principes  «ociéticides  : vous  socié- 
tieidex. 

Socicticidsme,  s.  m.;  système  aociéticide  : con- 
tinuel attentat  à la  société,  à l’ordre  social; 
ce  qui  ne  préientc  qu'un  renversement  so 
ciel  : e est  du  sociéiicidiime. 

Sodomique,  adj.  drs  2 g ; qui  est  du  la  sodomie, 
qui  la  concerne,  lui  appartient  : une  dépra- 
vation sodomique. 

Sodomiqucment , adv.  ; d'une  manière  sodouv  f 
que  : liiietiiiier  «odami  que  ment. 

Sodomiett,  a.  m.  ; celui  qui  e !iv  re  à do- 
nne , partisan  du  sodomitnie  : t’esl  un  sodo- 
miste. 

Sodonusme,  a.  m.;  système  de  sodomie,  vicieuse 
habitude  de  sodomie,  son  effet. 

Soierier,  a.  ui.,  f.  ère  ; marchand,  faillirent  dt 
soierie. 

Soignable y adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
ftre  , méiite  être  soigné  : celle  personne , c« 
malade  est  soignable  t ccs  choses  sont  soi- 
gnables. 

Soiqnavce , s.  f.  ; action  de  soigucr , de  donne: 

des  soins. 

Soignant , e,  adj.;  qui  roigne,  qui  porte  des  soins  : 
une  soignante  bonté,  humanité. 

Soldable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit  être 
soldé  : ce  compte  est  soldable  : ces  personnes 
sont  soldahles. 

Soldant , c,  adj.;  qui  solde  , acquitte  , qui  opère 
la  libération  d'une  dette  : ce  paiement  est  soi 
dant  : cette  quittance  est  soldante. 

Soldateur , i.  m , f.  triee  ; celui,  celle  qui  sjld»’. 

Soldation , s.  f.  ; action  de  solder,  de  délivrer  la 
solde,  d'acquitter  une  ;olde  de  compte;  é'.at 
soldé  : la  soldation  d'un  compte:  sa  soldation. 

Snldémcnl , adf.  ; dune  manieur  soldée;  par, 
avec  solde. 

Soldisme , s.  m.  ; système  de  solda  pour  les 
troupes. 

Soléchation  , s.  f.  ; action  de  soléciser,  de  fai  e 
un  solécisme. 

Solécisé,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  u’est  plus  dan* 
sa  pureté  , qui  evt  dénaturé  par  le  solécisme. 

Soléciser,*.  net.;  fa  reun,  de* solécismes;  aberer, 
détruire  la  pureté  du  langage.  |*jr  extension 
au  fig.  : al*mr  des  principes,  faire  des  fautes 
de  conduite  : soléciier  un  principe,  l'action. 
Kent.  ; faire  du  solécisme  : vous  solécisez  : 
celle  personne  ne  ftiii  qi|«  »<  dériver. 

SolécHeitr,  s.  ni.,  f.  se:  crlel,  relie  qui  fait  des 
solécismes. 


I SOL 

SolêunisabU,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  solennisé  : cette  fête  est  solmnbable. 

Sotctuimne , s.  ta.  ; système  do  solennisation,  de 
solennité. 

Solfiablây  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit  être 
solfié,  qu'il  est  nécessaire  de  solfirr  : ccttc  mu- 
sique est  soffiable. 

Solfiement,  s.  in.  ; action  de  solfier;  état  solfié  ; 
le  solfiement  de  la  musique. 

Solidarisable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  solidarisé,  rendu  roiidaire  : ers  débiteurs 
sont  sol  Marisa  blés. 

Solidarisation,  s.  f.;  action  de  solidariser,  d'im- 
poser la  solidarité , de  lier  par  une  solidarité  ; 
état  solidarisé. 

Solidarité,  e,  prt.  pa  . et  adj.;  qui  cstrcnJu, 
devenu  solidaire,  qui  est  lié  par  h , par  une 
solidarité  : ccs  personnes  sont  sol  d;  rhées  : 
tes  débiteurs  sont  solidarisés;  qui  e<t  abrité 
garanti  par  une  solidarité  : l'tinrope  i aurji 
une  mninii'llo  et  véritable  paix  que  nmud  la 
lil>er'  “ chaque  nation  sera  so'id.  i sé**  par 
les  pies. 

Solilu’itcr , v.  act.  et  pr.  , te—;  readra,  de- 
venir solidaire;  lier  parla  so’i  larilê  ï solida- 
riser des  débiteurs,  établir,  former  une  soli- 
darité sociale,  politique;  garantir,  sc  gt&ntir 
mutuel  ement  une  cnc.se  par  la  solidarité  : les 
différents  peuples  de  l'Europe  doivent  sc  soli- 
dariser la  liberté  H scia  solidariseront  un  jour. 

Solidarisai* , s.  m.  ; système  de  solidari-atiou, 
de  solidarité  de  garantie  solidaire. 

Solid'Jiable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  éïre  solidifié, 
qui  est  susceptible  de  sc  solidifier:  ces  choses 
eonl  sulid diables. 

Solidifiant , e , adj.  ; qui  solidifie  , rend  solide  : 
c’est  un  morci  solidifiant. 

Soliâijisme,  s.  m.;  système  de  solidification. 

Soliloquer , v.  neut.  ; faire  un  ?o!iloquc,  s'entre- 
tenir avec  soi-méme  : vous  soliloquez:  il  soli- 
loque. 

Solitnrié , e,  part.  pis.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  solitaire  r celte  personne,  cette  maisou 
est  soîitariée.  ' ' * 

Solitariery  v.  act.  etpr.,  fe — ; rendre,  devenir 
solitaire:  eette  personne  se  solitarie. 

Solit/vimne , s.  m ; sjstèroc  solitaire,  de  vie 
absolument  reliiée. 

Solitarité,  s.  f;  état,  qualité  de  ce  qui  e-t  solitaire. 

Solde,  adj.  des  2 g.  ; qui  est  selon  la  coutume, 
l'usage,  les  règles,  les  principes  : cette  action 
est  solde:  ptocédtire  solitc  ; ces  choses,  ces 
conditions  sont  soliles. 

Solitc,  s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est  solite  î 
la  sulité  de  l'action,  de  la  procedure , des 

clauses,  des  conditions. 

Solitcment  , adv.  ; d une  manière  solite  : agir 
soit  t chic  ut. 

SoUntdisé , r,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  relégué, 
plongé  dans  la  solitude  : cette  personne  est 

solitudisée. 

Sofitaditcr,  x.  act.  et  pr  , «e — ; reléguer,  ploq- 
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gt’r,  se  reléguer,  se  plonger  dans  la  aolilude  : 
soliiudiscr  une  personne,  la  placer  à l'écart  de 
tout  le  monde,  ne  la  laisser  ni  voir  ni  fréquen- 
ter personne  : on  le  soliltidise  : celle  personne 
se  soliludise,  n'aime  que  la  solitude. 

Sollicitant, e,  adj.;  qui  sollicite,  qui  incite,  excite 
à faire  : des  passions , des  tentations  sollici- 
tantes, 

Sollicilismc  , s.  m.  ; système  de  sollicitation, 
acharnement  du  solliciteur  : son  sollicitisme, 

Solliciludisme,  s.  in.  ; système  de  sollicitude  ; ce 
qui  présente  une  continuelle,  une  incessante 
sollicitude. 

Solubilisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  solubilisé  , tendu  soluble,  facile  à résou- 
dre : ce  problème  est  solubilisable  : toutes  res 
diflicuHés  août  soiubilisables. 

Solubilisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  solubiliser  ; qui  solubilise  , rend  soluble  : 
c'est  un  moyen  solubilisant. 

Solubilise1,  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  soluble,  facile  à résoudre  : ce  pro- 
blème est  solubilisé;  ces  difficultés  sont  solu- 
bilisées. 

Solubiliser,  v.  acl.  et  pron.,  se — ; rendre,  de- 
venir soluble  , facile  i résoudre  : solubiliser 
m#  problème  ; ces  difficultés  sc  solubilisent. 

Solvubilisable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  solvabilité,  qui  peut  devenir  solvable,  qui 
est  susceptible  de  sc  solvabiliser  ; les  plus  in- 
solvables sont  solvabilisables  par  le  travail, 
l’intelligence  et  la  bonne  conduite. 

Solvabilité»/,  e,  pari.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  solvabiliser,  de  se  solvabiliser  ; qui 
solvabilise,  rend  solvable,  qui  donne,  cause 
la  solvabilité  : l'ordre  et  le  travail  sont  tou- 
jours solvabilisanls. 

Solvabilité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  solvable  : cette  pcisonne  s’est  solva- 
bilité par  son  travail , son  ordre  et  son  éco- 
nomie. 

Solvabiliser,  v.  acl.  cl  pron.,  se—;  rendre,  de- 
venir .solvable;  donner,  prendre,  acquérir  la 
solvabilité,  de  la  solvabilité  : par  le  travail  et 
la  bonne  conduite  le  plus  pauvre  sc  solvabi- 
lité; cl  par  la  paresse  et  la  débauche  le  plus 
riche  s'insolvabilise.  Cette  personne  se  sol- 
vabilité. 

Sombrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  sombrer  ; ce 
vaisseau  est  sombrable.  T.  d'agriculture;  que 
l’on  doit. sombrer,  labourer  profondément  à 
la  mi-mai  ; celle  terre,  ce  champ , cette  vi- 
gne est  sombrable. 

Sombrage,  s.  m ; action  de  sombrer;  état  som- 
bré : le  somb-age  des  terres,  de  la  vigne  : un 
bon  sombrage. 

Sommable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  sommé  de  faire,  d'ubéir  ; celle  personne 
est  sommable. 

Soimuisable,  adj . des  2 g.;  qui  peut  être  élevé 
»u  sommet,  ( lacé  dans  les  sommités  saciales: 
cetta  personne  est  'ommisahle. 


SON 

Sonunisani,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  sommiser,  de  se  sommiser;  qui  sommité, 
qui  place  dans  les  sommités  sociales  : fa  for- 
tune seule  n'est  jamais  véiitablement  sornmi- 
santé,  il  n'y  a que  les  grandes  actions  : il  est 
d’un  mérite  sommisant. 

Sommisalion,  t.  f.;  artiou  de  sommiser;  étal 
summisc  : sa  sommisalion. 

Sommité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  placé  au 
sommet  , dans  une  sommité  aociale  : cet 
homme  s'est  soumise  par  ses  grandes  actions, 
par  son  mérite. 

Sommiser,  s.  acl.  et  pron.,  se  — ; élever,  s'éle- 
ver au  plus  haut,  placer,  se  placer  dans  une 
sommité  sociale  : celte  personne  te  sommité: 
ce-  grandes  actions,  ton  grand  mérite  le  soin- 
m Userait . 

Sommisme,  t.  ni.  ; système  de  sommisalion  ; 
tout  ce  qui  soinmisr,  est  de  nature  à placer 
dans  uoe  sommité  sociale. 

Somniférable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  sommiféré,  rendu  sommifère;  dans  quoi 
ou  peut , ou  doit  mettre,  faire  entrer  du  som- 
nifère : celle  potion  est  sommiférable. 

Somni/rranl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  hit  l'ac- 
tion de  somniférer , de  rendre  somnifère,  pro- 
pre à provoquer  le  sommeil,  à faire  dormir  ; 
qui  provoque  le  sommeil,  qui  fait  dormir  : 
une  potion  somniférante.  Substantivement  : 
un  somnilérant- 

Somni/éraiion,  s.  f.;  action  de somniférer;  état 
soniniféré  ; la  tomnifération  d’un  remède, 
d’une  potion. 

Somnijéré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dans  quoi  il  y 
a du  aomnifére,  qui  est  rendu  propre  i pro- 
voquer le  sommeil,  à [aire  dormir  : ce  remède 
est  somnifère  : celte  potion  est  fomniférée. 

Somniférer,  y.  act.;  rendre  somnifère  ; rendre 
propre  à provoquer  le  sommeil,  à faire  dor- 
mir; mettre  faire  entrer  du  somnifère  dana 
une  chose  : sommférer  un  remède,  une  potion. 

Somni/érique,  adj.  des  2 g.;  qui  est  du  somni- 
fère, qui  contient  du  somnifère  : un  remède, 
une  potion  sonmiférique. 

Somnoler,  v.  neut.;  dormir  légèrement,  mo- 
mentanément : ne  faire  que  somnoler,  se  ré  . 
veiller  à tout  instant.  AuGg.;  tomber  dans 
l'inactivité,  dans  1a  pesanteur  d'esprit,  être 
sans  force,  sans  courage  : vous  somnolez  , il 
somnole. 

Somplunrilé,  s.  f,;  élat , qualité  de  ce  qu:  est 
somptuaire  ; fa  somptuarité  de  la  loi. 

Sompluosé,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  rendu 
somptueux,  qui  a,  qui  présente  de  la  somp- 
tuosité : cette  fêle  est  sompluosée. 

Sompluoser,  y.  acl.  et  pron.,  se— ; rendre  de- 
venir somptueux;  donner,  prendre  de  la  somp- 
tuosité : sompluoser  sou  lux»,  sa  table,  sa 
dépense. 

Sondable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  sondé, 
qu'il  est  nécessaire  de  sonder  ; ce  teneio, 
cette  plaie,  «rite  penoBM  Ht  sonéiMc, 
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Sondait  on,  s.  f ; aelion  de  sonder  : U fondai  ion 
d uo  lerreio,  d'un  trou,  d’un  précipice. 

Solidement,  s.  m. ; état  sondé  : le  rondement  du 
cœur. 

Sotaailltmtnl,  t.  m.;  action  de  sommaillrr,  de 
ne  faire  que  tonner  : tout  le  voisinage  est  fa- 
tigue de  ce  tonuaillemeut. 

Somable,  adj.  de»  2 g ; que  l’on  peut,  que  l’on 
doit  tonner,  faire  sonner  : celle  cloche  etl 
Mnnable. 

Sonnemcnt,  s.  m.;  action  de  tonner  : le  tonne- 
ment  d’une  cloche,  des  clocher. 

Soporativemcni , adr.;  d'une  manière  sopirative 

Sorceler,  v,  ncul.;  faire  de  la  sorccllrue  : vous 
aorcelez. 

Sordidité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  sordide  : qui  a,  qui  présente  de  la' 
sordidité  ; celte  personne  est  turdidi-ée. 

Sordtdiaer,  v.  act  et  pr. , se — ; rendre  , deve- 
nir sordide;  donner,  prendre  de  la  sordidité; 
cette  personne  se  sordidité.  Pt.  ; faire  le  sordide, 
de  la  sordidité,  agir  sordidemeut  : vous  sor- 
didités. 

Serdidiame,  s.  m.;  système  sordide,  de  sordidité: 
ce  qui  ne  présente  qu'une  continuelle  sordi- 
dité : c'ait  du  tordiditnte. 

Sororialement,  adv.j  d’une  manière  soria'e  : agir 
sororialement.  — 

Sororialiti,  ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  estso 
roriol. 

Sororiaable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  soro- 
rité, que  l'ondoit  tororiser.  Au  Gg.;  que  l'on 
doit  lier  étroitement  comme  drus  sœurs:  toutes 
les  actions  de  bien,  de  bonté,  d’bumaoité 
sont  aororisables  et  l’homme  doit  leur  donner 
tout  ce  lien  et  tout  celte  inséparation  de  so- 
rorité qu'elles  demandent. 

Sororiaalion,  s.  f.;  aelion  de  tororiser;  étal  so- 
rorité : leur  sororisation. 

Sororité,  e,  part-  pat.  et  adji;  qui  est  dans  une 
union  de  tueur,  comme  deux  sœurs.  Au  Gg.; 
qui  est  indissolublement  lié,  naturellement  ou 
par  intérêt,  convenance,  besoin  ; qui  est  res  - 
lé;  qui  reste  dans  une  harmonie  de  sœur  : 
les  vertus  ne  militent  avantageusement  lesvi- 
cea,  que  quand  elles  sont  bien  sorori-ée», 

Soror/rer,».  act.  et  pr.,  se — ; lier,  se  lier;  unir, 
s’unir  comme  deux  sœurs,  par  une  affection, 
un  attachement  de  sœur  ; former , établir 
un  lien,  une  intimité  de  sororité  : ces  jeunés 
personnes  sororisent,  se  sororisent.  Au  Gg.; 
associrr,  s'aa-iocier,  (troitrment  ; insépare-, 
a’ioscparer  par  les  tendances;  rssajer  dac- 
eord  et  ensemble  une  même  action;  y con- 
courir. sans  rivalité,  par  le  même  besoin,  par 
les  mêmes  moiifs,  unir,  s'unir  |iar  un  lien  que 
l'interet  ou  la  morale  iiidissulti  bilise  : toutes 
les  vertus  se  sororisent  et  lia  vaillent  en  com 
ntun  à l'amélioration  de  l’homme,  lorsque 
.l'homme  liit-tnénielrurdonneaccès  et  ne  leur* 
pés  édminucllemfnt  scs  vif  es. 


SOU 

Sororiamé,  s.  m.;  système  de  sororité  ; ce  qui 
présente  une  continuelle,  incessante  action 
de  sororité':  c’est  un  beau  sororiamé. 

So'orili,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  lien, 
union,  action  de  tueur. 

Sombié , adv.  d'une  manière  sorlable  : compo- 
ser sor'ablemrnt  sa  société. 

Soricnr , ».  m.,  f.  se;  celui,  celle  qui  aime  k 
sortir,  qui  reste  peu  riiez  lui,  il  la  maison  : 
celle  femme  est  ti  cs  scrleuse,  trop  sorteuse. 

Solthtable , adj.  dra  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
ft:  soiliié,  qui  mérite  des  sottises,  des  injn- 
rrs  : celte  personne  est  sollisable. 

Soltiaé,  r,  part.  pas.  et  ad:.;  qui  a reçu,  qui 
reçoit  des  sottises,  des  injures  : cette  personne 
fut  bien  sotlisée. 

Soiliter,  v.  ni  u'.;  faire,  dire  des  sottises  ; vont 
sou i rz  pron.  se — ; se  dire  réciproquement 
des  sottises,  des  injurrs  : ces  personnes  se  sot- 
tisent. 

Solliteur,  s.  m f.;  se,  celui,  celle  qui  dit  det 
sottises:  des  injures,  qui  ne  fait  que  dire  des 
sottises. 

Soliisme,  s.  m.;  ce  qui  n’est,  ne  présente  que  de 
la  sottise , des  sottises  ; système  de  sottises, 
continuelle  action  de  sottise  : c'est  du  sot- 
risme. 

Souchable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  touché, 
qui  esi  susceptible  de  soucher  , de  se  former 
eu  souche,  de  croilre  en  souche  : cette  plante 
csi  souchable. 

Souché.  c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  souche, 
qui  forme  une  souche  , qui  croit  ea  souche  : 
celte  plante  ast  bien  souebée. 

Souchement,  ».  m.;  action  de  snueber,  de  se 
soucher  ; état  souche  : le  aouchemem  d'une 
plante. 

Sonc/ier,  v.  aet.  et  pr.,  se — ; mettre,  planter  eu 
souche,  se  former  en  louche  , croître  en  lou- 
che : celte  plante  se  louche  bien. 

Soucicuaeiuent , adv.;  d'une  manière  aoucieuve, 
inquiète,  pensive,  morne,  chagrine;  daus  le 
souci  ; il  vit , passe  son  temps  très  soucieu- 
sement. 

Soudoble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
soudé  : ers  deux  morceaux  de  fer  sont  tou- 
dables. 

Soudage,  a.  m ; action  de  souder  ; état  soudé: 
un  bon  soudage. 

Soudnniiable,  adj.;  qui  peut  être  doit  être  sou- 
danisé, Tendu  soudain  : celte  choie,  celte  ap- 
parition est  soudaiiicable. 

Soutlai'ianiion,  s.  f.  ; ai  lion  de  toudaniser,  état 
soudanisé  : sa  soudauiaaiiou. 

Snndaniaé,  e,  part,  pas-  et  adj.  ; qui  a été,  qui 
est  rendu  soudain,  qui  est  lait  soudainement  : 
cette  action,  celte  apparition  fut  soudanisée. 

Soudaniatr,  v.  act.  et  pr.  se — ; rendre,  desetiir 
soudain:  donner,  p.rnJrc  de  la  soudanilé  : 
soudaniser  une  action,  ton  appariiim  : toutes 
ers  choses  sc  soiidaniscnl.  N ; ag:r  soudaine- 
ment ; sauS  ;è|idtttis>r 
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SouUini.tme,  s.  ai.;  syitème  de  toutUuifé  d’ac- 
tion : sou  aoudanitnie. 

Soudamte,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  sou- 
dain: la  soudanilé  d'action. 

Soudoiemtr,/,  s.  m.;  action  de  foudoycr,  état 
•uudojé;  son  soudoK  meut  ; le  soudoiement 
de  tous  ces  mauvais  sujets. 

SoudoyaOte,  ad),;  que  Ion  peut  soudoyer,  qui 
est  <ulccplibl.de  sou  Joie  ment  : tous  cet  gens 
sont  sou  do  tables. 

Sondoyisme,  s.  ni.;  système  de  soudoirment. 

Souff table,  adj.  des  2 g-,  qui  peut  être  souillé  ; 
ce  (Vu  est  soulilable  : la  discorde  est  souilla 
l>lc  entre  eux.  dans  ce  pays. 

Souffletai’ le.  aJj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être , mérite  être  souffleté  : cet  homme  est 
son  filet  alite. 

Sovff  tellement , s.  m.  ; action  de  souffleter  ; état 
souffleté  : son  souftleltenieni. 

Souillable , adj  des  2 g.;  qui  peut  être , e.l  ex- 
posé* être  souillé  : ces  choses  soûl  souillables  : 
son  honneur  , sa  réputation  est  souillable. 

Soiiitlrmen i , s.  m.  ; action  de  touiller  ; état 
souillé  : son  touiHemcui. 

Sottlageuble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  è re  , doit 
être , mérite  être  soulagé  : cette  personne  est 
soulagralde. 

Soulageant,  e,  adj.;  qui  soulage,  qui  cause,  opère 
un  soulagement  ; ce  remède  est  s ailageaut. 

Soalevable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  soulevé: 
celle  choie  , ce  fardeau  es-  soulevable.  Qui 
pent  être  excité  à la  révolté  : ce  peuple  est 
soulevsble  : cette  question  est  souletabie. 

Sonlei'anl,  e,  adj.  ; qui  soulevé  : uiie  machine, 
une  force  soulevante.  Qui  cau  e un  .soulève- 
ment : c'est  un  moyeu  soulevant  : cette  action 
est  soulevante. 

Soulignant , adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  souligné,  qu’il  est  née  essai  rede  utiligner  : 
ces  mois  sont  souli*n»blei. 

Sornicuabte , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  soumis, qu’il  c*t  nécessaire  de  soumettre: 
ce  peuple  , celle  pereonne  est  sou  met  table  . 
cette  question  est  souir.etlaLle  à lVxamcn. 

Soumettant , e , adj.  ; qui  soumet  , qui  amène, 
opère  une  soumission  : une  force,  une  juslire, 
une  bontc  soumettante. 

Soumissionnai  lo , adj.  des  2 g ; qui  peut  être, 
doit  être  soumissionné  pour  acheter,  acquérir  : 
ce  domaine  est  souraissionnab'c. 

Soumiuionnel , le , adj.  ; de  soumission  , qui  est 
de  U soumission,  (pii  ta  marque  : c'est  un  acte 
Mtumtsatoiiue!. 

SoumissionnelUment , adv.  ; d’une  manière  sou- 
ruissiomielle,  avec  soumission. 

Soupçonnât , /«,  adj.  ; de  soupçon  ; qui  est  du 
soupçon,  qui  le  marque. 

Soupçonneftemeni , adv.;  d'une  manière  soup- 
QOTBUlla. 

Soupçonne  fixement , ndv.  ; d'une  manière  soup- 
çonneuse i sur  un  simple  soupçon  : vous  le 
condamnes  soupçonneusement. 


Souquement , i.  m./l.  de  mar.;  action  de  souquer; 
état  souque.  « - 

Sourceux,  te  , adj.:  qui  a des  sources  ; qui  pré* 
sente  beaucoup  de  sources  : un  terrein  sour- 
ceux,  une  terre  sourcense. 

Sourcilhment , s.  ni.  ; action  de  sourciller  ; vos 
aourcillements  : ses  sourciilements. 

Sourcil Icuiement , adv.  ; d'une  manière  sourcil- 
leuse, en  sourri Haut. 

Souriant , e , adj.  ; qui  sourit  : elle  est  toujours 
souriante  : uue  physionomie  souriante  : un 
regard  souriant  : uue  mine  souriante. 

Sournoisement,  adv.  ; d'une  manière  sournoise  : 
il  agit  sournoisement. 

Soitruciser,  v.  neul.  ; f«iire  le  sournois , de  la 
sournoiserie  : vous  sournobez  : il  sournoise. 

Sournoiserie  , s.  f.  ; action  du  sournois  : ses 
sournoiseries  le  font  mépriser  et  inimiscr 
partout. 

Souser.ffcrmable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être 
so  is  affermé  : ers  biens  sont  îous-alYermaMes. 

Sous  <ij fermement , s.  m.  ; action  de  sous  affer- 
mer ; état  som-affenué. 

Sous-offeimitme , s.  m.  ; système  de  sous  aJTer* 
mtmenl. 

Sous-nmeud'tble  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
sous -amendé,  que  I on  duit  sous -amender  : cet 
amendement  est  sous  aromdable. 

Soui-amcndation,  s.  f.;  action  de  sous-amender  ; 
état  sous-ameudé  : la  sous-amendation  de  cet 
amendement. 

Sous-eutendable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  ôlte  sous  eniendu  : c’est  sous  eutendablc. 

Sous-louable,  a Ij.  des  2 g.  ; qui  peut  être  sous* 
loue  : eeitc  partie  de  maison  e>l  sous-louable. 

Sotts  mentonnable , adj.  des  2 g.;  qui  doit  être 
.•ons-mentonné , auquel  on  doit  adopter  line 
sous-mentounière  : cc  casque,  ce  schako,  celle 
coiffure  est  sous-mentonnablc. 

Sous-mentnnnt,  e,  part.  pas.  et  a lj.  ; qui  a une 
s >us-mentonnièrc  : ce  easque  , ce  schako  est 
sout-mentonné.  Qui  est  noué  sous  le  men*oo  : 
xetle  coiffure  est  5on*-mealonnée. 

Sotn  me.îtomnment,  s.  m.;  action  des  sous-men- 
tonner;  état  so  us -m  entonné  : lésons  menton - 
nement  d'un  casque,  d'un  schafco,  d’um*  coif- 
fure. 

Sous-mentonncr , ▼.  act.  ; garnir  d’une  sous- 
mentonnière,  adapter  une  srns-mentonn»ère  : 
sous-raentonoer,  un  easque,  un  sefeat*.  nouer 
sous  le  menton  : soos-inentouner  unecoiffnre. 

Sous-préfeclorial,  e,  adj.;  qui  est  du  sons-préfet, 
qui  émane  du  sous-préfet , qui  est  de  son 
administration  : une  décision  sous- préfecto- 
rale : un  arrêté  sous-pré  fer  tonal. 

Sovs-prcfectorialemcnt , adv.  ; d'une  manière 
•ous-préfeciorinto,  par  le  sous-préfet  : admis- 
trer  sou*  préfectorialcmesH  une  étendue  de 
pays. 

Soui-préfcctonalisatïon , s.  f ; acrion  de  sous- 
prt  fecturialiser  ; étal  sous-préfectoriabsé  : U 
sous-préfectoriathatioit  de  l’ad minis Iraf ion . 
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Stus-prdfeciorialùé , e , part.  pas.  cl  adj.  ; qui 
est  rendu  sous-préfectorial , qui  est  dans  les 
nt'ribulions  du  sons-préfet,  qui  est  placé  sous 
l'influence,  sons  l’autorité  d’un  sous-préfet. 

Sous-phleetorialiser,  v.  ael.  ; rendre  sous-pré- 
feclorial , faire  entrer  dans  les  attributions 
d’un  sous-préiet;  placer  sous  l'influence,  l'ac- 
tion, l'autorité  d’un  sous- préfet:  sous-préfec- 
toi ialiser  l'administration. 

Sotts-préfecterialisme , s.  m.  ; système  de  sous- 
picfectoriali»ation. 

Sous-prtfeciorialite,  s.  f.;  état,  qualité  de  re  qui 
est  sous-préfectorial. 

Souslragabte,  adj.  des  2 g: ; qui  peut  être  sous- 
trait : celte  chose,  sou  argent  est  souslraya 
ble. 

Sontnnier,  s.  m.,  f.  fret  marchand,  faillirent  de 
soutane.  Mu  plusieurs  lieux  on  se  sert  du  ce 
substantif  pour  désigner  les  prêtres  et  on  en 
fait  une  expression  de  mépris  : un  sottlanier, 
des  soutaniers. 

Soutenant,  e.  adj.  ; qui  soutient,  qui  supporte, 
qui  appuie  : un  objet  soutcuaul.  qui  aide,  qui 
défend  : une  protection  soutenante. 

Souterrablt,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  sou- 
lerré,  mis,  caché  sous  terre  : ces  rhuses  sont 
souterrahlcs. 

Souterranisable,  adj.  des  5 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  souterranisé , où  l’on  peut  établir, 
construire  dts  souterrains  : ces  lieux  sont  Sou- 
terrsnisables. 

Sovtcrranisation,  ».  f.;  action  de  souterraniser; 
état  souterranisé  : U soutrmnisatioo  d'un 

lieu. 

Souterranisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  où  il  y a un, 
des  souterraius  : ces  beux  sont  souterraniscs. 

Souterraniser,  ».  ael.  ; creuser,  établir,  former, 
construire  un  souterrain  ; souterraniser  tin  lieu. 

Satttcrré,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis,  placé 
sous  terre,  -aclie  dans  la  terre  : res  objets 
sont  sou  terrés:  ees  choses  sont  souterrées. 

Souterremcnt,  s.  m.  ; action  de  sonterrer;  état 
souterré  : un  souterremeut  de  choses,  d’ubjels. 

Souterrer,  ».  net.;  mettre,  placer  s ns  terre,  ca- 
cher dans  la  terre  : souterrer  des  olijels,  dts 
choses. 

Soutirabie,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
soutiré  : ce  tin  est  soutirabie.  An  fig.  : de 
qui  on  peut  obtenir  quelque  chose  par  adres- 
se : celte  personne  est  soutirabie. 

Somirammait,  ad».  ; d'une  manière  soutirante, 
en  soutirant  : vous  n'obtenez  que  «outiram- 
nient. 

Soutirant,  e,  adj.  ; qui  soutire,  qui  obtient  par 
adresse,  fraude  : une  ruse,  une  bassesse,  nue 
caresse,  une  hypocrisie  soutirante. 

Soutirement,  ».  m.;  action  de  soutirer;  état  se  t! 
tiré:  son  soutirement  : les  sontiicmeol*  des 
intrigants  politique»  épuisèrent  le  trésor  pu- 
blic. 

Son  tireur,  s.  m.,  f.  se:  celui,  celle  qui  soutire, 
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qui  fait  le  métier  d’obienir,  d'arracher  par 
ruse  adresse. 

Sourerainisable,  «Jj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
lonveraiohé,  rendu  souverain  : ce  ptince,  ce 
grand  homme  rst  souverainisablr.  qui  est  sus- 
ceptible de  devenir  supérieur  en  son  genre. 

Souverainisalion,  s.  f.  ; action  de  sutiverainis.fr; 
état  sottverainiser  : sa  souverainisalion. 

Souverainisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du souverain,  qui  a,  qui  possède  la  souvetau 
neté  ; ce  prince,  ce  grand  homme  esl  souve- 
rainisé  : Napoléon  fut  smtverainisé  par  la  vic- 
toire et  son  génie,  qui  est  devenu  supérieur 
en  son  genre. 

SouvtraMser,  ».  act.  et  pr.,  se—;  rendre,  dc- 
»rnir  souverain  ; donner,  prendre  la  souve- 
raineté, s’en  emparer,  devenir  supérieur  h Kut 
en  son  genre. 

Spntlotnne-,  v.  n.;  faire  le  spada?s:n  : vous  spt- 
dassinez. 

Spamaditmx,  ».  m.,  f.  se;  celui,  cille  qui  a des 
spasmes  : e’e-t  une  tpasmodieusc,  qui  a des 
spasmes  natutellenirnl  ou  h volonté. 

Spérijiable,  adj.  des  2 g.  ; qoî  peut  être  spéci- 
fié, qne  i’ftn  doit  spécifier  : ces  choies,  cet 
conditions  sont  spéciGable*. 

Speciri'able,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  spec- 
Irisé,  qni  est  susceptible  de  se  spcclriser,  de 
devenir  spectre,  extrêmement  hère  et  maigre. 

Speetrisant,  e,  part,  pr  et  adj  : qui  fait  l’action 
de  speclriser,  de  se  spcc'risrr;  qui  spectrise, 
qui  rend  spectre,  extrêmement  hâve  et  mai- 
gre : cette  maladie  est  spectrisanle. 

Spectrisation,  s.  f.;  action  de  speclriser;  état 
spectriaé. 

Speclrite,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  spectre.  Au  fig.  : qui  est  extrêmement 
hâve  et  maigre  : cette  personne  est  spectri- 

aée. 

SfttcirLscr,  v.  ael.  et  pr. , se — ; rendre,  de- 
venir extrêmement  hâve  et  maigre  : cette  per- 
sonne se  spectrise.  < 

Spiculable.  adj.  des  2 g.;  qoi  peut  être  spéculé, 
ce  sur  quoi  on  peut  spéculer  : cet  choies  sont 
spcculubles. 

Sphcrisablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  sphérisé,  mis,  placé  dans  une  sphère.  Au 
fig.  : qui  est  susceptible  de  sortir  des  homes 
de  sou  étal,  d'entrer,  de  se  placer  dans  une 
position  sociale  plus  distinguée  : l’homme  n'est 
iphèrisible  que  par  son  mérite,  son  talent  et 
srs  actions. 

Sphirisani,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  sphériser,  de  se  sphériser;  qui  sphérisé, 
place  dans  une  sphère.  Au  Cg.  : qui  fait  sor- 
tir de  sou  état  pour  faire  entrer  dans  une  con- 
dition, dans  une  sphère  sociale  plus  distin- 
guée : la  science  et  les  belles  actions  sont 
toujours  honorablement  spbériaantes. 

Spbi’risaiion  , s.  f.  ; action  de  sphériser  ; élat 
sphérisé  : sa  sphéritltion. 

Sphérisé,  e,  pari.  pa».  et  adj.;  qm  est  placé  dans 
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uo«  sp litre.  Au  fig.  : qui  «l  socialement  tphé- 
n'*'i  q"i  a un  élat  aocial , une  position,  une 
ronJiiioo  : il  est  bien,  mal  apbériaé. 

Sphériscr,  v.  art.  et  pr.,»e — ; placer,  lixer  dam 
une  sphère  ; donner  une  étendue  d'etpacr, 
d élévation.  Au  lig.  : donner,  prendre  un  état 
social , une  condition,  une  position  de  so- 
ciété : sphèriscr  avantageusement,  honorable 
ment  une  personne  : celte  personne  se  spbé- 
rise  dans  la  gloire. 

Sphirismc,  s.  m.;  système  de  sphérisation. 

Splendoritc,  e,  part.  pas.  et  a r)j . ; qui  a,  qui 
présente  de  U splendeur. 

Splendotiur,  ».  act  et  pr.,  se—  ; donner,  pren- 
dre de  la  splendeur. 

Spoliable,  adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  spolié, 
qui  est  exposé  à une  spoliatiotkr;  celte  per- 
sonne est  spoliable. 

Spoliant,  t,  adj.;  qui  s|>olie,  dépouille,  dépos- 
sède : c’est  une  administration  spoliante. 

Spaliatif , ce,  adj.  ; de  spoliation  , qui  est  de  U 
spoliation,  qui  la  marque  : c’est  un  acte  spo- 
liatif  : cette  mesure  est  spoliativr. 

Spoliativement,  adv.  ; d'une  manière  spolialive; 
avec  spoliation,  par  la  spoliation. 

Spontanéiiable  , adj.  dr«  2 g.;  qui  peut  être 
spontanéisc,  rendu  spontaué,  qui  est  suscepti- 
ble de  spontanéité  : ces  mouvements  sont 
spoDUoéisables. 

Spontanéité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est,  qui  a 
été  rendu  spontané  : ce  mouvement  fut  spon- 
tanéisejpar  la  lassitude  des  choses  et  par  tous 
les  désira  de  aorlir  celle  si  humiliante  et  en 
core  si  douteuse  position. 

Spontanéité',  v.  act.  et  pron.  se — ; rendre,  de- 
venir spontané,  donner,  prendre  de  la  spon- 
tanéité : un  peuple  ne  met  jamais  son  roi  ou 
son  gouvernement  dans  la  nécessité  de  deve- 
nir oppresseur,  tyran  ; toutes  Ici  tendances 
sant  en  eux-mèine* , et  c’est  toujours  ou  le. 
prince  ou  le  gouvernement  qui  nécessite  une 
révolution  ; et  quand  un  peuple  spoutanéise 
scs  résistances  au  profit  de  la  liberté,  ses  ar- 
mes dcvicooeut  inemous  sables  et  tous  les  cou- 
rages grandissent. 

Spontanéisme,  t.  m.;  système  de  spontanéité. 

Sqnelctlitable , »dj.  des  g.  ; qui  peut  être  sque- 
lellisé  , qui  est  susceptible  de  se  squelettiscr. 
de  devenir  squelette. 

Squrlellisa Ht,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fa  t l’action 
de  squelcltiser,  de  se  squelctliver  ; qui  sque- 
lettise,  rend  squelette  : nue  fièvre  squcletli- 
fantr.  An  fig.:  qui  ôle,  détruit  la  cousis'ance, 
les  moyens  de  vie , de  durée , les  force»  , les 
vigueurs  d action,  qui  dépouille  d’un  état  llo- 
rissant  et  plonge  dans  celui  de  dépérissement. 

Sqiteleltltation,  s.  f.;  action  de  squelctlis-  r , étal 
squelctlisé. 

Sqtielttlité,  t,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu, 
devenu  squelette.  Au  fig.:  qui  est  dépouillé  de 
toutes  ses  eort»nUnees,  dé  sé»  moyens  (fa  via. 
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de  force,  de  durée,  de]  vigueur  d'aettuu,  de 
sou  élat  florissant. 

Squéltltiter,  v.  act.  et  pron.  se — ; rendre,  de- 
venir squtle  te  , comme  un  squelette  : cette 
personue  sesquclcltise.  Au  fig.:  faire  perdre, 
perdre  sa  consistance,  .ses  moyens  de  vie , de 
durée  , de  vigueur  d'artion  ; dépouiller  d un 
élat  florissant  et  plonger  dans  celui  de  dépé- 
ri-sement . 

Squirrhé,  é,  a ij.;  qui  a un  squirthe  : cette  per- 
sonne est  squirrbée. 

Stabiliiuble,  adj,  drs  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  stabilisé,  rendu  stable,  qui  est  susceptible 
de  stabilité  : toutes  ces  choses  sont  stabili- 
sâmes.. 

Stabilisant,  e,  pari.  pr.  et  adj. ; qui  fait  l’action 
de  stabiliser,  de  rendre  stable;  qui  stabilise, 
qui  cause,  amène,  opère  la  stabilité  : pour  un 
gouvernement,  les  causes  stabilisantes  ne  sont 
que  dans  let  harmonies  de  sou  action  avec  le 
Itesoio  général  et  l’opinion  publique. 

Stabilitateur,  s.  m.,  f.  trice;  celui,  celle  qui  sta- 
bilise. ’ 

Stabilisation,  s.  f.  ; action  de  stabiliser,  de  don- 
ner la  stabilité  nécessaire;  état  atabili-é 

Stabilité  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu  , 
devenu  stable,  qui  a , qui  présente  de  la  sta- 
bilité, de  la  durée. 

Stabilité',  v.  act.  et  pron.  sc — ; rendre,  deve- 
nir stable  ; donner,  prendre , acquérir  de  la 
stabilité,  de  la  solidité,  de  la  durée  : stabiliser 
les  choses  : un  gouvernement  ne]  peut  rien 
stabiliser,  s’il  n'est  lui-mémc  stabilisé  par  le 
besoin  public , et  s'il  ne  sc  stabilise  par  l'é- 
quité, par  l’impartialité , par  tous  les  ordres 
d'action,  d'intérêt  général  , par  scs  harmonies 
arec  l'opinion  et  la  majorité  nationale. 

Stabilisait,  s.  m.;  système  de  stabilisation  ; tout 
ce  qui  continuellement  tend  é stabiliser  : 
c’est  du  siabilisme. 

Stablemcnl,  adv.;  d'uue  manière  stable  : aimer 
slalilrment, 

S'alionnabte,  adj.  des  5 g.  ; qui  peut  être  Ha- 
tiouné  , qu'il  est  néesvaire  de  stationner,  de 
faire  stationner  dans  différents  endroits,  lieux  : 
ees  troupes  sont  stationnables. 

Stationuairtment , adv.  ; d’une  manière  station- 
naire, dans  le  même  lieu  , le  même  endroit  ! 
il  travaille  slationnairemenl 

Stationnai iable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
stalionnarié,  rendu,  laissé  stationnaire. 

Slationnariimt,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ae- 
lion  de  Matiounarier,  de  se  staliounarier;  qui 
stalionnarié  , rend  stationnaire , qui  cause  la 
stationnarité,  qui  fixe,  maintient  dans  l'état, 
dans  lelieu  oit  l’ou  est  : scs  occupations  sont 
•tviionnariantes. 

Stalionnarié,  e,  part.  pas. 'et  adj.;  quijest  rendu, 
devenu  stationnaire , qni  est  fixé,  maintenu 
dans  son  élat , qui  a , qui  présente  de  la  sta- 
tionnarité. 

Sfalitnnarirr,  v.  act.  et  ffen.  ses—  ; rèndr», 
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devenir  stationnaire  ; filer,  maintenir,  rester , Slomacalhtr,  ».  acl 

slotnacilil»  r un  aliment,  une  bois- 


f.  ; état,  qualité  de  ce  qni  est 


dons  l'étal  où  l'on  est,  dans  la  s atiuunariti 

Staiionnorisme,  i.  m .;  système  stationnaire  , de 
stationnarité. 

Stationnante.  , », 

stationnaire. 

Statuable , adj,  des  2 g.  ; sur  quoi  on  pent , on 
doit  statuer  : cette  demande  est  statuable. 

. Statuasion,  s.  f. ; actiou  de  statuer  ; état  statué. 

Slerilisabte  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  cire  stéri- 
lisé, qui  est  susceptible  de  stériliser  : celte 
terre  est  slérilisable. 

Stérilisant , e,  adj.  ; qui  stérilise,  qui  eau .p, 
amène  la  stérilité^  une  stérilité  : celle  :éche- 
resse  est  stérilisante. 

Slcrilisme , s.  m.;  système  qui  ne  peut  produire 
quels  stérilité,  stérilité  qut  s'étend  à tuut  : 
c'est  du  stcribilisme. 

Stigmalitaile,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  stigmatisé.  Au  propre  et  au  fig.  : cette 
persouue,  ce  système  est  stigmatisable. 

Stigmatisant,  e,  adj.;  qui  stigmatise,  qui  flétrit: 
des  reproches  stigmatisants. 

Stigmatisation,  s.  f.;  action  de  stigmatiser  ; étal 
stigmatisé  : sa  Stigmatisation. 

Stigmatisme,  s.  m . ; système  de  stigmatisation 

Stimutable,  adj . des  3 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  stimulé  ; celte  personne  c>t  stimulable. 

Stimuletmmetu,  ad».;  d'une  manière  stimulante, 
en  stimula  nu  * 

Simultané,  s.  m ; sys'eme  de  stimulation;  tout 
ce  qui  tend  à stimuler. 

Slipendiable,  adj.  des  8 g.;  qui  peut  é:re  sti- 
pendié : tous  ces  gens  sont  stipendiâmes. 

Si  pendiuiremenl,  adv.;  d’une  manière  tiipen- 
diaire,  par  la  stipendiante  ; tous  agissez  sti- 
pendiai rement. 

Stipendiant,  e,  adj  ; qui  stipendie  : c'est  une  ad 
ministration  stipendiante. 

Stipendient,  s.  m,  f.,  se;  celui,  celle  qui  slipu-j 
die  : des  ministres  slipendieurs. 

Slipendiation,  s.  f.;  action  de  stipendier;  étal 
stipendié  : sa  slipendiation  : la  slipendiation 
ministérielle. 

Sliptndiaritc,  s.  f ; état,  qualité  <le  ce  qui  est 
stipendiaire. 

Stipulable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  stipulé  : cetls  garantie  est  slip  ilalile. 

Stipulait/ , t/e,  adj.;  qui  rst  de  la  stipulation,  qui 
la  marque,  qui  contient  une  stipulation  : un 
acte  slipulanf,  une  rédaction  stipulitlve. 

Stipulutivement,  tdv.;  d’une  minière  stipulasse; 
par,  a»cc  stipulation. 

Slipulisme,  s.  m.;  système  de  stipulation. 

Slotser,  v.  neul.;  faire  du  stoisme,  montrer  de 
la  atok-ité  : tous  stoisex. 

Slomacalisation , ».  f.;  action  de  stnmacaliser,  de 
rendre  slomarel;  état  stomaralisé  : la  sloma- 
calisation  d'un  aliment,  d'uue  boisaon. 

Slomacalisé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
stomacal,  bon  pour  l'esti  mac  : cet  aliment 
est  stnmsralisé  : celte  boisson  est  stomacalisée. 
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Stomaealité,  ».  f.;  état,  qualité  de  ee  qui  est  sto- 
macale : la  stomacalité  d uo  alinrent,  d’une 
boisson. 

Slrangiilabte, udj.  des  2 g.;  qni  peut  être  strtn- 
gulé,  qui  est  susceptible  de  strangulation  : il 
est  slrangolable. 

Sir, moulant,  e,  arfj.;  qui  strangule,  étrangle  : un 
mat  slrangidan' . 

Strangulateur,  s.  m.  (.,  trice;  celui,  celle 
strangule. 

Stram/ulinme , »,  ni .'  système^de  strangulation. 

Stratégiquement,  ad*.  ; d'une  maoière  slraté- 
gique. 

Strépiter,  ».  neuf.;  faire  un  grand  bruît,  du  fra- 
cas : tous  srcpitrz  : il  stépite. 

Strication,  s.  f ; t.  de  manuf. ; action  de  stri- 
qi.er;  étal  Urique  : laslrieaiion  du  drop. 

Strieiiei le,  s.  f.  ; étal,  qualité  de  ce  qui  est 
stricte  : la  strirticité  dans  les  obligations,  dans 
les  mœurs,  dans  la  conduite. 

Striclisable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  striclisé,  rendu  stricte  : tes  devoirs  sont 
plus  ou  moins  strict  isables  et  leorslricficilé  doit 
se  proportionner  sur  leur  importance. 

Striciisatinn,  s.  f;  action  de  aticliser,  de  don- 
ner de  la  stricticité;  état  striclisé:  la  slrictisa- 
lioo  des  obligation-. 

Striclisé  , e , part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu 
stricte  : tous  ces  devoirs  sont  atriclisés  par  la 
morale  cl  les  convenances,  et  toutes  ces  obli- 
gations sont  strictisées  par  I honneur. 

Sliietiser,  ».  act.  et  prou  , le—;  rendre,  deve- 
nir strict,  d'une  esartitude  rigoureuse  et  sé- 
vère; donner,  prendre  de  la  strictirité  : plus 
l’homme  sirictisera  aes  devoir»,  plus  les  de- 
voirs seront  sacré»  pour  lui  et  moins  alors  il 
tombera  dans  les  indifférences  d'accomplisse- 
ment : pour  l’bomme  de  bien  et  d'honneur, 
tous  les  devoirs  de  boaté,  d'humanité,  d'é- 
quité, de  justice  se  striciis-nt  d'eux  mêmes  : 
quand  les  vertus  strictitent  l'action,  l’homme 
a'infaillibilise. 

Sludiosable,  adj,  des  2 g.  ; qui  peut  être  stu- 
diosé,  rendu  studieux,  que  l'bn  peut  attacher 
à Iciude  : ce  jeune  homme  est  sludiosable. 
Studiosanl,  e,  pari.  pr.  et  a I j . ; qui  fait  l'action 
de  studioser,  de  se  studii  ser;  qui  slujiose, 
mu!  studieux,  al  tache  b l’élude  : l'émulation 
est  sludiusante,  oneu  doit  donner  le  plus  posa  - 
ble  aux  jeunes  gens. 

Studiosi1,  e paît  pa».  et  a Jj.;  qni  est  rendu,  de- 
venu studieux  ; ce  jeune  homme  est  sludiosé. 

Studioser,  v.  act.  et  proo.,  se — ; rendre,  deve- 
nir studieux  : ce  jeune  homme  se  sludiosé. 

Stupéfiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  stupé- 
fié, qui  est  susceptible  de  stupéfaction  : celle 
personne  es:  s upcfiable. 

Stnpidique,  adj.  des  2 g.;  de  stupidité,  qui  es! 
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île  la  stupidité,  qui  la  marque  : ces  oeuvre 
SMpidique. 

Stupidigumient,  adv,;  d'une  manière  slupidi- 
que; avec  stupidité,  par  stupidité. 

Stupidisablt,  adj.  des  g ; qui  peut  être  slupidisé, 
rendu  stupide,  qui  est  susceptible  de  stupi- 
dité, de  devenir  stupide  : cet  enfant  est  stu- 
pidisable. 

Slupidisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  (ait  l'action 
de  etupidiser,  de  ae  stupidiser  ; qui  slupidisé, 
rend  stupide  , qui  donne,  cause  la  stupidité  : 
les  mauvais  traiu ments  sont  toujours  stupi- 
disants. 

Stupidité,  e,  part,  pas,  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  stupide  : cet  eufant  est  stupidisé  par 
les  mauvais  traitement*. 

Stupidistr,  v.  acl.  et  pr.,  se — ; rendre;  deve- 
nir stupide  ; donner,  causer,  prendre  de  la 
stupidité,  tomber  dans  la  stupidité  ; vous  stu- 
pidises  vos  enfants  par  vos  continuels  mau- 
vais traitements  et  les  humiliation!  qu'ils  por- 
tent avec  eux  : ces  enfants  ae  suipidi.srnl, 

Stupidisme,  s.  us,;  système  qui  ne  produit  que 
la  stupidité;  tout  ce  qui  n’est,  uc  montre 
que  de  la  stupidité  : c'est  du  stupidisme. 

Songeaient,  a.  m.;  action  de  suager;  état  suagé, 
enduit  de  suif. 

Suante,  e,  part.  pas.  et  adj.;  au  propre;  qui 
est  dans  uu  suaire,  enveloppé  dans  un  lin- 
ceul. Au  fig.  ; qui  est  dans  une  tristesse,  une 
douleur  mortelle,  qui  est  dévoré,  déchiré  de 
tourments  cruels,  qui  est  en  proie  aux  peines 
li  s plus  déchirantes  : cette  pirsouue  est  cons- 
tamment suarisée  par  le  malheur. 

Sunriser , v.  ad.;  au  propre,mettre  dans  un 
suaire,  evuelopper  d'uu  linceul.  Au  fig.  ; 
ploi.gir  daus  uue  tristesse,  une  douleur  mor- 
telle ; causer  les  tourments  les  plus  cruels , oc- 
casionner les  plus  cuisants  chagiios,  les  peines 
1rs  plus  déchirantes  ; suarisrr  une  |HTSonne. 

Subaileniisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  subaluruisé,  rendu  subalterne,  sub- 
ordonné h un  autre. 

Subaltemisalion,  s.  f ; action  de  suliallctniser  ; 
état  subalteruisé. 

Subalternité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  es.t  rendu, 
devenu  snballrruc,  qui  est  placé  dans  la  su 
bahernité. 

Subaltcrniser,  v.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre,  de- 
venir subalterne;  placer,  tomber  dans  la 
subalternité. 

Subalternivnc,  s.  m.;  système  de  subalteruisa- 
tion,  de  subalternité. 

Subdélégable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  suit 
délégué  ; ect  homme  est  «ubdélégablè. 

Subdiritibiliié,  s.  f.;  état,  qualité  de  oc  qui  est 
subdivisible. 

Subdivisibte,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  subdivisé;  ee  bien,  re  le  propriété  est 
subdivisibble. 

ubdivisitwe,  s.  m ; système  de  subdivision. 
ubiuable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  subi. 
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que  l'an  doit  subir  ; cette  peine  est  subis- 
sable. 

Subittemvit,  s.  m.;  action  de  subir  ; étal  subi 
le  subissemen!  de  la  peine. 

Subitable,  adj.  des  9.  g.;  ce  qui  peut  être,  doit 
être  subite,  fait  subitement,  soudainement, 
tout  à coup  : cette  opération  est  subitable. 

Subité,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  subit, 
prompt  soudain  :1a  subilé  d’action,  de  déci- 
sion. 

Suinté,  e,  part.  pas.  et  a^j.;  qui  est  reudu  su- 
bit, qui  est  fait,  qui  a été  fait  subitement, 
tout  à coup  : cette  opération  fut  subitée. 

Suinter,  v.  act.;  rendre  subit,  faire  mut  à coup: 
subiler  une  opération,  son  arrivée.  Neut.  ; 
agir  subitement  ; vous  subilex. 

Subititme,  s.  m.;  système  de  subite,  d'action 
subite. 

Subieclivetnent,  adv.;  d’une  manière  subjective. 

Subjonct'Jiable.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  subjonctiliéi  mis,  placé  au  tubjonc- 
tif,  employé  suhjonclivrmcnl. 

Subjoncli/icaiion,  t.  f.;  action  de  subjom  tilicr, 
état  subjoncliüé. 

Subjonc'ifir,  e , part.  paa.  et  adj.;  qui  est  mis, 
placé  au  sulij  nctil,  qui  est  exprimé  par  le 
subjonctif,  subjonctivemeat. 

Subjunch/ier,  v.  act.;  mettre,  placer  au  sub- 
jonctif; rendre,  exprimer  par  le  subjonctif. 
Neut-  : parler  suhjonctivement  : vous  lui) 
jonc  lises. 

Subjonctijisme , s.  m.;  système  de  subjonc- 
tificalion. 

Subjonclivemint,  adv-  ; d'une  manière  subjoncti- 
ve, en  employant  le  subjonctif,  en  te  servant 
du  subjonctif  : vous  parles  subjoncliveoieiii. 

Subjovcliritr,  s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  evt 
subjonctif,  do  subjonctif. 

Subjugable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  subju- 
gué : ee  peuple  est  subjugable. 

Subjugamment,  adv  ; d’une  manière  snhjugantr, 
en  subjnganl. 

Subjttgam,  e,  adj.;  qui  subjugue  : c’est  une  ad- 
ministration suhjugante. 

Snbjugateur,  s.  ni.,  f trice;  celui,  relie  qui  sub- 
jugue ; un  prince,  un  gouvernement  subju- 
galcur, 

Subjugatif,  rt,  adj.;  de  subjugation,  qui  est, 
qui  tient  de  la  subjugation,  qui  la  marque  : 
c’est  un  acte  subjugatif. 

Sbjugaiivemenl,  adv.  ; d’une  manière  subjuga- 
tive  ; avec  subjugation,  par  la  subjugation. 

Subjttguitmc,  s.  m.;  système  de  subjugation. 

Sul'limhable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  sublimisé,  reudu  sublime  ; relie  action 
est  sublimisabie.  Qui  est  susceptible  de  pren- 
dre une  belle  sublimité  de  caractère  : celte 
personne  est  sublimiaable. 

Sublimitant,  e.part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion do  sublimiser,  de  se  sublimiser  ; qui  su- 
blimité, rend  sublime,  donne  de  la  sublimité  ; 
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'■  b grandeur  d'âme  est  toujours  lublimisante 
en  tout. 

Sublimité  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
sublime  : cette  action  est  siiblimisée. 

Sublimiser,  v.  act.  et  pron.  se — : rendre,  déte- 
nir sublime  ; donner,  prendre  de  la  sublimité  : 
sublimiser  une  action  : l’Uommc  ne  sc  subli- 
mité que  par  l.-s  vrais  et  le  grand  de  l’hon- 
neur et  de  la  vertu. 

Sublimitme,  s.  m.;  tout  ce  qui  tend  â sublimiser, 
système  de  snbliniité , tout  ce  qui  présente 

•»  une  continuelle  Sublimité  : c’est  du  subli- 
inisme. 

Sublunaritme,  t.  m.;  système  sublunaire. 

Sublunarilé,  s.  f;  état,  qualité  de  ce  qui  est  su- 
blunaire. 

Sttbmergeable , adj.  des  2 g.  ; même  significa- 
tion que  cubm«rgibie,  voir  le  mot. 

Submergeant,  e,  adj.;  qui  submerge,  qui  cause 
une  submersion  ; des  pluies  submergeantes. 

Submergibiiild,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
subnicrgible. 

Snbmergible,  adj.  des  2 J.  ; qui  peut  être  sub- 
mergé, couvert  d’eau  : ces  terreins  sont  *ul>- 
mergible*. 

Submer tif,  re,  adj.;  de  submersion,  qui  est,  qui 
tient  de  la  submersion,  qui  b marque;  qui  est 
■ eausé  par  une  submersion  : des  dommages  , 
des  dégâts  submersifs. 

Submersivémeni , adv,;  d'une  manière  snbmer- 
sive  ; par  une  submersion  : ces  lieux  furetn 
sttbmcrsivcment  endommages. 

Stritordovnable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  élic. 
doit  être  subordouué  : ces  personnes  sont  su- 
bordonnâmes : celte  affaire,  cette  décision  est 
surbordonnable  aux  événements  : toutes  ces 
choses  sont  subordonnâmes. 

Subordomtalilé , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
subordonncl.  Ordre  do  dépendance,  de  sou- 
mission. 

9t tbordomél , le  , adj.  ; de  subordination  , qui 
est  de  la  subordination,  qui  lu  marque. 

Subordonnellement , adv.;  d'une  manière  subor- 
donne!!!'. 

Subornable , adj.  des  4 g ; qui  peut  être  su- 
borné, qui  est  susceptible  île  se  bisser  subor- 
ner : celle  {personne  , ce  témoin  est  sub.r- 
nable. 

Subornant , e,  adj.;  qui  suborne  : cette  adminis- 
tration est  subornante. 

Subomisme,  s.  m-;  système  de  subornation 

Subrepiiser,  v.  n.;  piendre,  obtenir  subreptice- 
ment , faire  de  U subreption  : tons  subrep- 
lisci. 

Subreptisme , s.  m.  ; système  de  subreption  ; ce 
qui  n’est , ne  présente  qu’une  continuelle  su- 
brrption  : c’est  dusubriqitisnic. 

Subrogaltf , ne,  adj  ; de  subrogation,  qui  est  de 
la  subrogation,  qui  la  marque  : un  acte  subro 

K*' if. 

Subrogalivemtnt  t adv.  ; d’une  manière  subro- 
gstive. 
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Subrogeai! e,  adj.  des  2 g.  ; qni  peut  être , doit 
être  subrogé  icelle  personne  estjsubrogeable. 

Subrogime,  s.  m.;  système  de  subrogation. 

Subiidable  , adj.  des  2 g.  ; qui  péul  être , doit 
être  subsidè,  à qui,  auquel  on  doit  donner  dea 
subsides  ; res  personnes  sont  vtibstdablcs  : ce 
prince,  ret  étal  est  subsidable. 

Sabsidammcnt,  adv.;  d’une  manière  subsidanle, 
en  donnent,  en  payant,  en  délivrant  des  sub- 
sides. 

Subtidanl,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l netiod 
de  subsider  ; qui  donne , paye  des  subsides  : 
b politique  anglaise  fut  longtemps  subsidanle 
contre  la  France. 

Subsidateur , s.  m.,  f.  trice ; celui  , celle  qui 
donne,  qui  paye  des  subsides. 

Subsidation,  s.  f.  ; action  de  subsider  ; état  sub- 
ridé : b snbsidation  des  puissances  pour  faire 
la  gnerie  à la  France. 

Subside , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a été,  qui 
est  alimenté  par  des  subsides,  qui  a reçu,  qui 
reçoit  des  subsides  : pendant  de  longues  an- 
nées les  puissances  continentales  européennea 
furent  snb. idées  par  l’Angleterre  contre  la 
France. 

Subsidément,  adv.;  d’une  manière  sobsidée;  par 
des  subsides. 

Subsider,  v.  act.  ; donner  des  subsides,  aider, 
secourir,  alimenter  par  des  subsides  : subsi- 
der  des  personnes  , des  puissance»,  des  prin- 
ces. 

Subsidiarité,  s.  f ; état  , qualité  do  ce  qui  est 
subsidiaire. 

Sub.sidismc  , s.  m.  ; système  de  subsidation  , de 
subside  , d’entreticn|,  d’alimentation  par  des 
subsides. 

Substaillialiiable,  adj.  des  2 g.;  qni  peut  être, 
doit  être  rubstantialisé,  rendu  substantiel  : 
les  aliments  de  ce  convalescent  sont  {mainte- 
nant suhstantiaibablcs, 

Substanlialisation  , e.  action  de  substantlalèser; 
étal  subslautialisé  : la  rubstantialisation  des 

aliments. 

Substanlialisé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  sulutautiel  ; ces  aliments  sont  substan- 
tialisés. 

Substantialiser,  v.  act.  ; rendre  substantiel  : 
substantialiser  des  aliments. 

SubstanliaüU  , s.  f.;  étal , qualité  de  ce  qui  est 
substantiel  : la  subslautinlité  d’une  vianlr, 
des  aliments. 

Substanlijiabtc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , 
doit  être  subslantifiê , rendu  substantif  ; ce 
mot  est  stibstantifiuble. 

Subs  tant  ficaiion',  s.  f.;  action  de  substaqlifier  ; 
état  substantiGé  : la  substaniiGcaliou  d’un 
mot. 

Snbstaiiiifir/uement,  adv.;  d'une  manière  sub- 
slanlifique. 

Substaniijismt , i.  m.  ; système  de  subjtanllfica- 
tion. 

Substituable,  .Jj.  des  2 g.;  qui  peut  âtre,  doit 
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0:1  it  substitué  : cette  personne,  celle  chose, 
est  substituable. 

Substitutif,  ve  , adj.  tle  substitution , qri  est  de 
U substitution  , qui  la  marque;  un  acte,  un 
contrat  substitutif. 

Subsiituiisme,  s.  m.;,  système  de  substitution. 

Substitutif  entent,  ad».;  d'une  luauière  substitu- 
live  : »«ec  substitution  . |iar  une  substitution. 

Sublilttabu,  adj.  drs  2 g ; qui  peut  être,  rs> 
exposé  à dire  subtilité  , trompé  : celle  per- 

* soune  est  sublilisable. 

Sublilitmt,  s.  m.;  système  de  subtilité,  de  trom- 
perie par  finesse  ; ce  qui  n'est,  ne  présente 
qu’une  coutiuuellc  subtilité;  ce  n’est  que  du 
subtilisme  ; c’est  un  subtilume  politique. 

Subvenlionisme,  s.  ni.  ; système  de  subteution. 

Subuentionnablc , àdj  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  subventionne  : ce  journal  est  sub- 
veulionnable. 

Subvtrsablt,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  sub- 
versé,  reuversé  sans  dessus  dessous,  entière- 
ment ruiné,  détruit,  qui  est  susceptible  de  se 
subverser  : par  de  telles  mesures  , l’ordre  est 
tabversable. 

Subvenant,  e,  paît.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  se  lubverscr  ; qui  subverse,  reuserse  sens 
dessus  dt  sa  tus.  qui  ruiuc,  détruit  eotièri  ment, 
qui  cause  la  subversion  : cette  nu  sure  est  sub- 
venante. 

Subutrsé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  renversé, 
sens  dessus  des-ous,qui  est  entièrement  miné, 
d iruit , anéanti  ; les  priocipev  sont  sul>- 
sersés. 

Subv cr ter,  v act  ; causer  une  subversion,  ren- 
verser Sans  dessus  dessous  , ruiner,  détruire, 
anéantir  • subverser  l’urdre,  1rs  piiu<i|ies. 

Subversisme,  s.  m.;  système  de  subtersiou,  qui 
ne  peut  que  proJuire  une  subversion  ; tout  ce 
qui  tend  à amener,  à | rod  iie  une  subversion: 
c'est  du  subversisme. 

Subversivement,  adt.;  d’uuC  manière  subver- 
sive ; par,  avec  snbversion . 

Sitçnblc,  adj.;  des  2 g.;  qui  peut  être  sucé  : 
cette  chose  est  suçnble. 

Succedable,  rdj.  des  2 g.;  qui  peut  cire  succé- 
dé, à la  place  de  qui,  de  quoi  U | eut  arriver 
apres  ; ces  événements  sont  succédables  et  se 
succéderont  infailliblement. 

Snceassé,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  a téussi,  qui 
est  couronné  de  succès:  cctlcopcratiouest  suc- 
ressce. 

SuccCsscr,  v.  act.  et  pr.,  se—  ; donner,  causer 
un  succès,  faire  rén-sir,  couronner  de  silices, 
obtenir  un  succès  : successcr  Une  opération  : 
par  re  moyen  vous  suceesscrej  ; Cette  affaire  se 
sucer  ssc  d’elle,  meme. 

Suecineiab/c,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être,  doit 
être  rendu  succinct,  court,  bref  : ce  discours 
est  succlnctable. 

ÿuccincti.  e,  paît.  pas.  et  adj.,  qui  est  rendu 
succinct , court,  bref  : ce  discours  est  suc- 
cinct*. 
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Succincltr,  v.  act.;  rendre  succinct,  court,  bref  j 
succiucltr  un  discours. 

Succinclicilé,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  eat 
succinct,  court,  bref  ; la  succincticilé  de  ton 
discours. 

Succincrisme,  subsl.  mase.:  système  de  succinc- 
l ici  lé’ 

Succombuble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  succom- 
ber, est  susceptible  de  succomber  : cette  per- 
sonne est  s o crm» bablc. 

Succombant,  e,  adj  ; qui  succombe  : U est  suc- 
combant. Subslaativ.;  les  succombants  paie- 
ront les  frai»  du  procès,  de  la  guerre. 

Succumbement,  s m.  ; action  de  succomber , état 
surromlié  ; sonsuccombemenl. 

Succulence,  s.  f ; éut,  qualité  de  ce  qui  est  tüe- 
culmt  ; la  succulence  des  choses  des  mets. 

Sucurtalisablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  suceur; alisé,  rendu  succursale  , con- 
verti en  succursale  : cet  établissement  est 
succursalisable  d’un  autre. 

Suceur  initiation,  s.  f.  ; action  de  succursaliser, 
d’établir  des  succursales  de  convertir  en  suc- 
cursale ; état  sticcursalisc  ; sa  tuccursali- 
salion. 

Suecursaliti,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est,  qui 
a clé  rendu  succursale,  érigé  en  succursale, 
qui  a des  succursales  : cet  établi uemcDt  fut 
succursalisé  eu  telle  année. 

Succursaliser,  v.  act.;  former  établir  des  suc- 
cursales , ériger  en  succursales  ; donner  dea 
succursales  à un  établissement  : succursaliser 
des  hôpitaux,  des  tuni-ons  de  bienfaisance. 

S itccursalismc,  s.  ro  ; sys'èue  vie  succursali- 
salion. 

Suecursaliti , s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
succursale. 

Suçotcment,  s.  masc.  action  de  suçoter  : son 
suçolement. 

Svçotcur,  s.  m.,  f.  te  ; celui,  celle  qui  suçote, 
qui  ne  fait  que  suçoter  : ce  n’est  qu'une  su- 
çoteuse. 

Sucrable , adj.  des  2 g,;  qui  peut  être,  doit 
être  sucié  ; que  l’on  doit  sucrer,  dans  quoi  il 
est  nècessaiie  de  mettre,  de  faire  entier  du 
sucre  : cette  boisson  est  sucrable  : toutes  ces 
choses  sont  sucrables. 

Sucrai,  e,  adj.  qui  a rapport  au  sucre,  qui  con- 
cerne le  lune  ; impôt  suerai  : commission  su- 
ciale  : industrie  sacrale. 

Sucrant , e,  adj.  ; qui  sucte  bien  : ce  tucre  est 
bien  sucrant. 

Sticratif,  ve,  adj.;  qui  roniieu!  du  sucre,  qui 
rend  du  sucre,  beaucoup  de  sucre:  des  plan  es 
surratives  ; il  cultive  les  plantes  lucratives. 

Sucretnenl,  s.  m.;  action  de  sucrer  ; état  sucré: 
le  lurrement  d’une  boisson,  d’nne  chose. 

Sucrcux,te,  adj.;  même  signification  que  lucra- 
tif. voir  ce  mot. 

Sucrier,  adj.  ntasc.jf,  ire , qui  produit  du  sncre: 
clément  sucrier  : nos  colonies  sucrières. 

Sucriftabie,  adj.  des  * gr,  qui  peut  être,  doit 
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être  -ucrilié,  converti  en  sucre  : celte  inaliè- 
rc  est  sticrifiable. 

Sucrijicalion,  s.  f.;  action  de  suerilier,  étal  su- 
crifié. 

Sacrifie,  e,  pari,  pat  et  adj.,  qui  est  converti 
en  sucre  : ces  matières  sont  sucrifiées. 

Sacrifier,  v.  act.;  faire  du  sucre,  convertir  en 
sucre  : sucrifier  une  matière. 

Suffocuble,  adj.  des  4 g.;  qui  peut  être  suffoqué, 
qui  est  susceptible  de  suffocation  : cette  per- 
sonne est  suffocal.le. 

Suggérnble,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  suggéré, 
que  l’on  doit  suggérer  : ce  projet,  cette  chuse 
est  suggérable. 

Suggestif,  adj  ; de  suggestion,  qui  est  de  la  sug- 
gestion  , qui  la  marque  ; qui  suggère  : des 
discours  suggestifs. 

Suggetiivemeni,  adv.;  d'une  manière  suggestive  ; 
par  , avec  suggestion. 

StUfable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
suifé,  enduit  de  suif  pour  arrêter  l'écoulement 
d’un  liquide  : ce  tonneau  de  vin  est  suifable. 

Sufement , s.  m.  j action  de  suifer  ; état  suifé  : 
le  suifement  d'un  fond  de  tonneau. 

Sujellisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  sujel- 
tisé,  rendu  sujet , placé  dans  la  condition  de 
sujet  : des  hommes  libres  ne  sout  sujettisables 
que  quand  ils  perdent  le  sentiment  et  les 
énergies  de  la  liberté. 

Sujttlisanl,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'action 
de  sujeltiscr;  qui  sujettise,  rend  sujet  , qui 
place  dans  la  condition  , la  dégradation  de 
sujet  : tout  les  despotismes  soûl  sujellisanis. 

Sujeitisation,  s.  f.;  action  de  sujelliser,  de  ren 
dre  sujet  ; état  sujcllisé  : la  sujetloati  .n  des 
hommes  t si  la  marque  de  leur  servitude. 

Sujeliisé  , e , part.  pav.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
sujet,  qui  est  dans  la  condition,  l’bumdialion. 
la  dégradation  de  sujet  t des  hommes  siijeltisés 
par  les  priners  ne  sont  que  des  esclaves. 

Sujelliser,  *.  art.  et  pr.,se—  ; rendre,  devenir 
sujet  ; imposer,  acreplrr  la  condition,  l'humi- 
lialion  , la  dégradation  de  sujet  ; avaujétir, 
à une  domination,  prinric.lie  despotique. 

Sujetlismc,  s.  ni  ; système  de  sujrtlisation. 

Suif  niable,  adj.  des  2 g.  ; qui  )>eut  être,  doit  être 
sulfaté,  dans  quoi  un  doit  mettre,  faire  entrer 
du  sulfate. 

Su'fml  , e,  part,  pas  et  adj.  ; dans  quoi  il  y a 
du  sulfate,  il  est  eutré  du  sulfate. 

Stilfiurmeni , s.  ut.;  action  de  sulfater;  élalsulfalé. 

Suif  mer,  v.  act.;  mettre,  faire  entrer  du  sulfate 
dans  une  chose. 

Sullanique , adj.  des  2 g.  ; qui  est  du  sultan  : un 
despotisme  sullanique  , aussi  absolu  que  celui 
du  sultan. 

SLlianiquemenl , adv.;  d'une  manière  sullanique, 
par  uu  despotisme  aussi  absolu  que  celui  du 
sultan  : vans  gouvernez  sullauiqncmeut. 

Sultanitaiiou  , s.  f.  : action  de  sullanisrr  ; étal 
sultanisé  : la  sullauivalion  du  despotisme  , de 
l’autorité  dit  prince. 
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Sullani*r,  e,  part  pas  rt  adj.  ; au  prupre  ; quj 
est  tendu  , devenu  sultan  , qui  est  placé  sous 
l'autorité  d'un  sultan  , qui  est  rendu,  devruu 
sullanique.  Au  fig.  ; qui  présente  le  plus  lier, 
le  plus  absolu  despotisme:  un  pouvoir,  uu 
despotisme  sultanisé. 

Sultaniser,  v.  act.  et  pr.,  ae—  ; au  propre  ; ren- 
dre, devenir  aullan,  sullanique.  Au  fig.  t con- 
sentir , établir,  eserrer  le  plus  fier  , le  plus 
absolu  pouvoir,  despotisme. 

Sultanime , s.  m,  ; système  de  sultauisation  ; 
tout  ce  qui  tend  b établir  uu  pouvoir  suite- 
nique,  le  despotisme  le  plus  absolu  : c'est  du 
sultanisme. 

Sumnlricn  , s.  m. , f.  »e  ; habitant  de  Sumatra. 

Superficieilisi,  a,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
superficiel,  qui  ne  préseute  que  de  la  super- 
ficicltilé. 

Super/icielliser,  v.  act.  et  pr.,  se-  ; rendre,  de- 
venir superficiel  ; donner,  prendre  de  la  super- 
ficicllilé,  uc  montrer  que  de  la  supcrficiellité. 

Super jicielti'me , s.  ni.  ; système  de  supcrficicl- 
litr;  ce  qui  n'est,  ne  montre  que  de  la  super- 
firiellité  : ce  n'est  que  du  superliciellivme. 

Super ficitUité,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  n'est 
que  superficiel. 

Super  fuemtm,  adv.;  d’une  manière  superflue; 
par , avec  superfluité  : douner  superlluemem. 

Superflui/ié  , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait 
avec  superfluité. 

Superjlnijier,  v.  nrut  ; faire  de  la  superfluité,  du 
stqerilu,  donner  s upei  fluctueut , tomber  dans 
la  superfluité  : vous  itipcrfluifiei. 

Superfluisme,  s.  ni.;  systèmr,  habitude  de  super- 
fluité , continuelle  superfluité , ce  qui  n'est, 
ne  présente  que  de  la  superfluité  : c'est  du 
superfluisme. 

Supériorable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  supériuré,  tendu  supérieur:  ces  person- 
nes, ns  divinités  sout  supériumbles.  Qu'il  est 
possible  de  faire  mpérir  uteraent  : ce  travail 
est  supériorable 

Supiriuram,  e,  paît.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'action 
de  supéiiorrr,  de  se  siipérimer;  qui  supé'riore, 
rend  supérieur,  qui  élève  au-dess-is  des  autres: 
le  mérite  est  toujours  superioraut. 

Supérioré,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
supérieur  ; qui  est  fait  supérieurement  : ce 
travail  est  supcrioié  : celte  chose  est  supc- 
riocée. 

Supériorer,  v.  act.  et  pr. , se — ; rendre,  devenir 
supérieur  ; élever,  s'élever  au-dessus  des 
autres  ; donner  , prcudie  de  la  supériorité  : 
cet  homme  se  sopériore  par  von  mérite,  son 
talent  ; cet  autre  se  supérioré  p;.r  ses  actions 
et  ses  liants  faits.  Meut.;  faire  supérieurement 
les  choses  : vous  supéiionz  entre  travail. 

Supcriorisme,  s.  in.;sj s'èiuc  de  supériorité;  tout 
ce  qui  inunlre  une  cuulinuelle  supérior.té  I 
c’est  du  siipirimisme. 

Superposable,  adj.  des  2 g ; qui  pmi  Aire,  doit 


«Ire  superpose*,  posé  sur,  dessus  *.  celte  chose 

«*sl  superposahte. 

Superstif , re,  «tdj  ; de  superstition,  qui  est,  qui 
lient  de  fa  stiprrstilion  , qui  fa  marque  , qui 
pousse  à la  superstition , qui  plonge  dans  la 
superstition  : ce  sont  des  principes  superslifs. 

Superstiiionismc,  s.  m.;  système  de  snperstitiou, 
d'aveuglement  général  par  la  superstition, 
tout  ce  qui  ne  présente  que  de  la  superstition. 

Superxiiiiontiabte,  aJj.  des  2 g.  , qui  peut  être 
superstilionnc , rendu  superstitieux  : cet 
homme,  ce  peuple  est  superst  Jionnabte. 

SuperstUionnant,  e , part.  pr.  el  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  superslilionner,  dégarer  parla  su- 
perstition, de  je  superslitionncr  ; qui  cause, 
donne  la,  de  la  superstition,  uoe  fausse  opi- 
nion, une  fausse  croyance,  un  délire  de  pié- 
té : l'ignorance,  la  sotte  crédulité  religieuse 
est  toujours  superslilionoantc. 

Superxtitionné , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a,  qui 
présente  de  la  superstition,  qui  est  dans  une 
fausse  opinion  , h une  fausse  croyance  reli- 
gieuse, dans  un  délire  de  piété  : cette  per- 
sonne est  aveuglément  snperstitionnée. 

Superstldormer , v.  act.  el  pr.,  se — ; donner, 
prendre  de  la  superstition  ; égarer  l’e?prit, 
l’imagination  par  la  superstition,  par  des  opi- 
nions , des  croyances  religieuses  ridicules; 
inspirer  un  délire  de  piété,  s’y  livrer.  N., 
propager  la  superstition  : vous  superstitionnez. 

Super  stivemenl,  adv.;  d’une  manière  superstive; 
par  le  moyen  de  la  superstion  : agir,  intluen- 
cer  superstivement. 

SuperxiTuaion , s.  f . ; action  de  bâtir,  de  cons- 
truire sur...  ; amas  de  constructions  les  une» 
sur  les  autres. 

Superstructure,  s.  f.  ; construction  sur  une  au- 
tre et  qui  est  nécessaire  pour  achever,  com- 
pléter la  chose,  le  travail.  Ce  root  est  princi- 
palement employé  dans  les  devis  des  chemin- 
de  fer  pour  désigner  la  fourniture,  la  pose  des 
des  supports,  de  la  voie  de  fer  : la  superstruc- 
ture du  chemin. 

Suppédilable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  suppédité,  foulé  aux  pieds  : ces  choses 
sont  suppéditables. 

Suppéditant , e,  adj.  ; qui  foule  aux  pieds  : une 
colère,  une  irraison  suppéditante* 

Suppéditation,  s.  f.  ; action  de  suppéditer,  de 
fouler  aux  pieds;  état  suppédité;sa  stippédi- 
tation  : la  suppédilalion  des  choses. 

Snpplantable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  sup- 
planté, qu’il  est  facile  de  supplanter  ; cette 
personne  est  supplantable  daus  l’esprit  de  son 
protecteur. 

Supplantant,  e,  adj.;  qui  supplante,  qui  dé- 
truit dans  Pcspiit  de  quelqu’un , d’un  pro- 
tecteur  pour  y en  substituer  un  autre:  des  as- 
siduité» , des  caresses  supplantantes  : une 
feinte  supplantante. 

Suppléabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  suppléé, 
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à quoi  on  doit  suppléer  : ces  choses  sont  snp* 
pb'ablef. 

Suppléamtnenl , adv.;  d’une  manière  suppléante, 
en  suppléant, 

Suppléateur , s.  m.,  f.  irice  ; celui,  celle  qui 
supplée. 

Supplcmentable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  supplémenté,  auquel  on  doit  donner,  ac- 
corder, ajouter  un  supplément,  qu’il  est  né- 
cessaire d’augmenter  par  un  supplc'mcnt  ; les 
traitements,  accordés  à des  fonctionnaires  sont 
supplémeniables  lorsqu’ils  sont  trop  faibles. 

Supplémentairement , adv.;  d’une  manière  sup- 
plémentaire : par,  avec  supplément. 

Supplémentante,  s.  f . ; état,  qualité  de  ce  qui 
est  supplémentaire. 

Supplcmentarixme,  s.  m.  ; système  supplémen- 
taire. 

Supplémentation  , s.  fém.;  action  de  supplé- 
menter; état  supplémenté  : sa  supplémenta- 
tion. 

Supplémenté , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a un 
supplément  : cette  construction  est  supplé- 
mentée : ce  traitement  est  supplémenté. 

Supplémenter,  v.  act.;  donner,  accorder,  ajou- 
ter un  supplément,  augmenter  par  un  sup- 
plément : supplémenter  nue  construction,  un 

| traitement. 

'Supp/é/iremenf,  adv.;  d’une  manière  supplétive. 

Suppliable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être  sup- 
plié, que  1*on  doit  suj>plier  : cette  personne 
est  suppliable. 

Sttppliamment , adv.;  d’une  manière  suppliante, 
en  suppliant- 

Supplîciable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire,  doit 
être  supplicié  I ce  condamné  est  suppliciablc. 

Suppliciant,  e , adj  ; qui  supplicie,  qui  impose 
des  supplices,  qui  fait  souffrir  drs  supplices, 
qui  règne,  gouverne  par  des  supplices  : celte 
tyrannie  est  barbarement  suppliciante. 

Suppliciait  on,  s.  f.;  action  de  suplicier,  de  faire 
souffrir  un,  des  supplices. 

Supplicie!,  le , adj.  ; de  supplice,  du  supplice, 
qui  coucerne  le  supplice,  qui  a du  rapport 
avec  le  supplice  : des  mesures  suppliciefles  : 
des  préparatifs  supplie  els. 

Suppliciellement , adv.  ; d’une  manière  snppli- 
cielle,  avec  supplice;  par  le,  les  supplices  : 
punir,  détruire,  faire  mourir  suppliciellement. 

Supplicisme , s.  m.  ; système  de  supplice;  ce 
qui  n’est  qu’une  continuelle  action  de  suppli- 
ce : c’est  du  supplicisme. 

Suppositivement,  adv.  ; d’une  manière  supposi- 
tive, par  supposition  : juger,  condamner  sup- 
positivement. 

Snppres9i/f  t»c.  adj  ; de  suppression,  qui  e t de 
la  suppression,  qui  la  marque,  la  concerne  : 
un  réglement  suppressif. 

Snppressixme , s.  ru.;  système  de  suppression. 

Suppressivement , adv.  ; d'une  manière  fuppres- 

| sive  ; par,  avec  suppression. 

Süpprinwble,  adj.  de*  2 g.  ; qui,  ce  qui  peu 
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être,  doit  être  supprimé  : ces  places,  ces  cho- 
ses sont  suppriuiables. 

Suppuratif,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  suppurer, 
qu’d  est  possible  de  faire  suppurer  : cette 
plaie  est  suppurable. 

Suppurant,  e,  adj.;  qui  suppure  : ta  plaie  est 
suppuraote. 

Suppurativement,  adv.;  d'une  manière  suppura- 
tive; par  le  moyen  de  la  suppuration  : il  l’a 
suppurativemeut  soulagé. 

Suppuiatle,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  supputé  : toutes  ces  choses  sont  supputâ- 
mes. 

Supputamment,  adv.;  d’une  manière  supputante, 
en  supputant  : il  agit,  dépense  supputamment. 

Supputant,  i,  adj.;  qui  suppute  : un  ordre  sup- 
putant : une  écououae  supputante. 

Suppulalevr  , t.  si. , f.  trict  ; celui , celle  qui 
suppute. 

Supputante,  s.  ru.  ; système  de  supputation. 

Suprématif,  ve,  adj.;  de  suprématie,  qui  est,  qui 
lient  de  la  suprématie  , qui  la  concerne , qui 
la  marque  : un  règlement  snprèmatif  : une 
action  suprémalive. 

Suprématisme , t.  m.  ; système  de  suprématie. 

SuprémaUvement , adv.  ; d'une  manière  supré- 
malive ; par , avec  suprématie  ; au  moyen  de 
la  suprématie  : agir  suprémativement. 

Su rajoutable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  surajouté,  ajouté  en  sus  ; celle  somme  est 
surajoutable. 

Surajoutant , e,  adj.  ; qui  surajoute  : une  géné- 
rosité, une  libéralité  surajoutante. 

Surajouiement,  s.  m.;  action  de  aurajouter  ; étal 
surajouté  : le  surajoutement  d'une  somme. 

Surannable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  suranné, 
qui  est  susceptible  de  se  suranner,  de  ne  pou- 
voir plus  servir,  de  devenir  hors  d’usage  , de 
tomber  dans  l'inemploi  : res  mots,  ees  choses 
sont  surannables . 

Suranné , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  hors 
d'usage  par  la  vétusté,  les  temps  on  le  progrès 
des  mœurs. 

Suranner  , v.  tel.  et  pr.,  se — ; avoir  plus  d’un 
au  de  date  ; ne  plus  laisser , ne  pas  rester  de 
mode,  tomber  hors  d'usage  par  la  vétusté,  les 
temps  ou  par  la  progrès  des  mœurs  ; les  temps 
surauuenl  tout  ; mais  aussi  , tout  se  suranné 
vile  parlabus  et  la  légèreté. 

Sur-tandatte,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  sur-bandé , maintenu  par  une  sur-bande, 
par  une  bande  principale  qui  recouvre  la 
première  ou  les  premiers  bandes. 

Sur-bandé , e , part.  pas.  et  adj.  ; qni  est  garni 
d'une  sur-bande  : sa  plaie  est  stir-bandée. 

Sur-bandemenl , s.  m.  ; action  de  surbander  ; 
état  sur-bandé  : son  sur-bandement. 

Sur-bander  , v.  act.  ; mettre  , poser  une  sur- 
bande  , garnir  d'une  sur-bande  , d’une  bande 
qui  recouvre  la  première  bande  et  la  maintient. 

Surchargeable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  est 
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exposé  à être  surchargé  ; celle  personne  est 
surebargeable  d'affaires. 

Surchargeant  , e,  adj  , qni  surcharge  : celle 
affaire  est  surchargeante. 

Surchargeaient , s.  m,  ; action  de  surcharger  ; 
étal  surchargé  ; sou  surchargeaient  d’affaires. 

Stucoupaè/s,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  surcoupé  : ces  cartes  sont  sureonpables. 

Surcoupement,  s.  m.;  action  de  surcouper;  état 
surcoupé  ; le  surcoupement  des  cartes. 

Surdorable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  surdoré  : doré  doublement  ; cette  chose 
est  surdorable. 

Surdorement , s.  m.  ; action  de  surdorer  ; état 
surdoré  : le  surdorement  d’une  chose. 

Surexcitable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  surexcité  : cette  personne  est  surexcitable; 
son  courage  est  surexcitable. 

Surexcitant , e,  adj.  ; qui  surexcite  ; ce  succès 
est  surexcitant  : cette  victoire  fut  surexcitante. 

Sur/aisable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  surfait  t cette  marchandise  , cetté  chose 
est  surfaisable. 

Surjaiseur,  s.  m.,  f.  se  ; celui,  celle  qui  surfait 
sa  marchandise  ; ce  marchand  est  trop  sur- 
faiseur. 

Surgistable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  surgir,  qu 
est  suseeptiblede  surgir.  Au  fig.  ; qui  peut  sor- 
tir de....,  s’élever  au-dessus  de... . ; ces  prin- 
cipes sont  surgissables. 

Surgissant,  e,  adj.;  qni  surgit.  Au  fig.  : qtt 

sort  de qui  s'élève  au-dessus  de....; 

Ces  principes  sont  surgissants  : sa  gloire  est 
surgissante  : res  choses  sont  surgissantes. 

Surgissement , s.  tu.  ; action  de  surgir;  état 
surgi  ; son  surgissement,  leur  surgissement. 

Surhaussable,  adj.  des  2 g.  : qui  peut  être  sur- 
haussé, qui  est  susceptible  de  surbaussement  t 
ces  marchandises  sont  surhaussables. 

Surhaussant,  t , adj.;  qui  surhausse  : ces  mar- 
chandises, ces  denrées  sont  surhaussantes. 

Surhumanisalion,  s.  f. ; action  de  surhumaniscr, 
de  rendre  surhumain;  état  surhumanisé  : sa 
siirhumanisaliou. 

Surhumanisé,  e,  pari.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
surhumain,  au  dessus  des  forces  de  l’homme, 
des  facultés  humaines  : toutes  ces  peines  sont 
siirliumanisécs. 

Surhumaniser,  v,  act.  et  pr,  se — ; rendre,  deve- 
nir surhumain . au-dessus  des  forces  de  l'homme, 
des  facultés  humaines  ; ces  peine,,  ces  maux 
se  surhumanisent. 

Surhumanifé . s f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
surhumain. 

Surmarchable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  est 
exposé  à être  surmarché  : ce  [errein  est  sur- 
marcbablc. 

Surmarchemenl , s.  m.  ; action  de  surniarrhcr  ; 
état  snrmarché  : son  scrmarcliemenl, 

Surmantation,  s.  f.  ; acliou  de  surmonter  ; état 
surmonté  : la  surmoutalioo  des  peines , des 
chagrins. 
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Surnageable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  surnager  : 
celle  chose  est  surnageable. 

Surnagement , s.  m.  ; action  de  s'urnager  ; état 
de  ce  qui  surnage  : son  surnagement. 

Suruommable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  sur- 
nommé, à qui  on  doit  donner  un  surnom  : cet 
homme  est  surnommable. 

Surnomminalion  , s.  f.  ; action  de  surnommer  ; 
étal  surnommé  : sa  surnomminalion. 

Surpaiement,  s.  m.  ; action  de  surpayer;  étal 
surpaye  - le  surpaieme.nl  des  choses. 

Surpassable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  sur- 
passé, quel'on  doit  surpasser  : son  mérite  est 
surpassable. 

Surpassant,  e,  adj.  ; qui  surpasse  : son  mérite 
est  surpassant. 

Surpassement,  » m.,  action  de  surpasser;  étal 
surpassé  : son  surpassement. 

Surpayable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  sur- 
payé, que  l'on  est  exposé  à surpayer  : les 
choses  ainsi  achetées  sont  presque  toujours 
surpayables. 

Sarprenable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  est  ex- 
posé à être  surprit  ; l'ennemi  est  surprcoable. 

Surprenanmeni,  adr.  ; d'une  manière  surpre- 
nante, en  surprenant. 

Sur.sememenl,  s.  ru.  ; action  de  sursemer  ; état 
sursemé  : In  sursemement  de  celte  terre. 

Surseoyable,  adj.  2 g.;  que  l'on  doit  surseoir  ; 
cette  opération  est  furseoyable. 

Surlaxable,  adj.;  dns  2 g.,  qui  peut  être  sur- 
taxé, qui  est  susceptible  d'une  trop  haute  ta- 
xation ; celte  personne  est  surtaxable. 

Surtaxation . s.  f.;  action  de  surtaxer;  état  sur- 
taxé : sa  surlasalion. 

Surlaxisme,  s.  m.;  système  de surlaxation. 

Sureeillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  surveillé  : ces  personnes  sool  surveilla- 
bles. 

SurveiUairment,  adv.;  d'une  manière  surveil- 
lante, en  surveillant. 

Swveillesnem,  s,  m.;  action  de  surveiller,  étal 
surveillé. 

Survenable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  survenir  : 
un  malheur  est  survenable. 

Snrvidable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  survidé  : ne  vase,  cette  liqueur  est  survi- 
dable. 

Snruidage,  s.  m.;  action  de  survider;  état  sur- 
vide  : son  survidagn. 

Survivable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  survivre, 
qui  est  susceptible  de  survivre. 

Suseeptibilisant,  e,  part,  j r.  et  adj.;  qui  fait 
l’action  de  susceptibibser,  de  se  suserptibi 
liser;  qui  susceptibilisc,  rend  susceptible,  qui 
donne,  cause  de  la  susceptibilité  : tous  h s 
faux  amott'S-propies,  tous  les  fauv  oi  guci!»  sont 
susceptibilisants. 

Susceptibilité,  e,  part.  pas.  el  adj;  qui  est  ren- 
du, devenu  susceptible,  qui  a,  qui  montre  de 
la  susceptibilité  ; nette  pm-oime  est  iulec|  - 


tibilisée  par  sa  trop  grande  présomption 
d’elle- même, 

Susceptibiliser,  v.  acl.  et  proo.,  se — ; rendre, 
devenir  susceptible  ; donner,  prendre  de  la 
susceptibilité  ; cette  persoone  se  suserptibi- 
lise,  se  choque  Irop  aisément;  de  peu. 

Sutceptibilitma,  s.  m.;  continuelle,  incessante 
susceptibilité^ 

Suscitait?,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  suscité, 
qui  est  susceptible  de  suscitation  : la  guerre 
civile  est  suicitable  en  ce  pays. 

Suscitant,  e,  adj.;  qui  suscite  ; une  administra- 
tion, une  po'itique  suscitante  de  troubles. 

Suscitaieur,  t.  mr  f.,  trice;  celui,  celle  qui  sus- 
cite : c'est  un  suscilateur  de  troubles. 

Suscitait/,  ve,  adj.;  de  suscitation,  qui  est  de  la 
suscitation,  qui  est  cause,  principe  de  susci- 
tation : cet  impôt  est  suscita  t i T de  révoltes 

Sutcitativemenl,  adv.;  d'une  manière  snscilative; 
par,  avec  suscitation. 

Suscitisme,  s.  m.;  système  de  suscitation  ; tout 
ce  qui  tend  à susciter,  à causer  de  continuelles 
suscitations  ; c'est  du  suscitisme. 

Suspectable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  suspecté  : cette  persoone  est  suspectable. 

Suspendable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  mérite  être  suspendu  : ce  magistrat  est 
auspendablo  de  ses  fonctions. 

Stupentieme,  s.  m.;  système  de  suspension. 

Susprnsivement,  adv.;  d'une  manière  suspen- 
sive, par  la  suspension  : ce  magistrat  fut  sus- 
pensivement  punit. 

Suttentuble.  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  sustenté,  qu'il  est  nécessaire  de  sustenter: 
celle  personne  est  siistentable. 

Sustentant,  e,  adj.;  qui  sustente  : ces  aliments 
sont  s intentants. 

\Susurrcmeni,  s.  ni.;  action  de  susurrer  : le  su- 
surrement de  ces  personnes. 

Suzeranitatiou,  s.  f.  ; action  de  snzeraniser;  état 
suzeranisé  : sa  suzeranisation. 

Suzrrnniit,  e . part.  pas.  et  adj.;  qui  est  auze- 
ranisé,  rendu  suzerain,  qui  a un  droit,  un 
avantage  de  suzeraineté. 

Suzcraniser,  r.  act.  et  pron.,  se — ; rendre, 
devenir  suzerain;  donner,  prendre  un  avan- 
tage , un  droit  de  suzeraineté. 

Sttzeranisme , s.  m.  ; système  de  suzeranisaiioa. 

Sybarite,  e,  part,  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu, 
devenu  sybarite,  très  voluptueux,  qui  est  li- 
vré à la  plus  voluptueuse  molcsse  : ce  jeuue 
homme  est  tout  à fait  sybarisé. 

Sybaristr,  v.  acl.  et  pron.,  se — ; rendre,  de- 
venir sybarite;  causer  prendre  de  la  sybarite, 
des  goûts  de  sybarite  ; livrer,  se  livrer  à la 
volupté,  à la  plus  voluptueuse  molcsse  : vous 
le  sybarisrz  : il  sc  sy  harisc.  Kent.;  faire  le 
sybarite,  de  la  sybarite  ; vous  sybarivez. 

Sybarite,  s.  f ; étal,  qualité  de  ce  qui  est  action 
du  sybarite;  de  ce  qui  n’est  que  volupté  et 
molcsse. 
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Sycophanter , v.  u.  ; foire  la  sjcophante , de  la 
sycophaoleric  : vous  sjcophantez. 

Sycophanttrie,  s,  f.;  action  de  sycophante. 

Sycophnmisme,  s.  ro.;  système  du  sycophante , 
ce  qui  ne  présente  qu'une  continuelle  action 
de  sycophante  : c’est  du  «ycophaniisme. 

Syllabisme , s.  m.;  système  de  syllabisation. 

Syllepiique,  adj.  des  2 g.;  qui  est  de  la  syllcpse, 
qui  la  marque. 

Syllepsiqncment , adv.  ; d’une  manière  syllepsU 
que;  parler,  écrire  syllcpsiqueinent. 

Symboliquement,  adv*;  d’une  manière  symboli- 
que, par  le  symbole. 

Symbolisable,  aSj.  des  2 g.;  qni  peut  être,  doit 
être  symbolisé,  représenté,  indiqué  par  des 
images. 

Symbolisme,  s.  m.;  système  do  symbolisation. 

Syméinsable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
èlre  symétrisé,  qui  est  susceptible  d’un  ordre 
symétrique. 

Symétrisation  , s.  f.  ; action  de  symétriser,  de 
placer  dans  un  ordre  symétrique  ; étal  symé- 
trisé : leur  symétrisation. 

Symétrise , e.  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  placé 
avec  symétrie,  qui  présente  de  la  symétrie, 
un  ordre  symétrique  : toutes  ces  choses  sont 
symétrisées,  bien  symétrisées. 

Symétriser , v.  acl.;  donner  ans  chose»  un  ordre 
symétrique,  le*  placer  dans  un  ordre  symélri 
que  : vous  les  symétrisez  bien.  Neul.;  taire  de 
symétrie  , avec  symétrie  : vous  svméfriscz. 

Symé trisme,  s.  m.;  système  de  svmétrisarion,  de 
symétrie. 

Sympathiquement  y adv.  ; d une  manière  sympa- 
thique; par , avec  sympathie  , dans  une  belle 
sympathie;  ils  viveut  et  s'aiment  sympathi- 
quement. 

Sympaihisablc , adj.  des  2 g.  ; que  l’on  peni 
faire  sympathiser,  qui  est  susceptible  de  sy»n 
palhie  ; qui  peut  entrer  dans  les  sympathies , 
qui  peut  sympalbi>cr  avec  quelqu'un  , se  li- 
vrer a une  liaison  sympathique  : cette  per- 
soune,  ces  r botes  sont>ympatbi»al»les. 

Sympatlüime,  s.  a».;  système  de  sympathie;  con- 
tinuelles tendances  sympathiques  ; ce  qui  pré- 
Mmte  une  incessante  sympathie  : c’est  du 
sympalhumc. 

Symplwnab/e , ad)  des  4 g ; qui  peut  être, 
doit  être  symphonie,  mit  en  symphonie  : ces 
airs,  ces  chants  sont  syuiphoniablct. 

Symphoniotion , *.  f.  ; action  de  syiupliouier,  de 
mettre  , d'arranger  en  symphonie  ; oiat  sym- 
phonie : j|a  syniplioniation  des  air»,  de» 
chants. 

Symphonie,  e,  pirt,  ps. . et  adj.;  qui  rsl  mis,  ar- 
lange  eu  symphonie , |H>ur  être  exécuic  en 
Symphonie:  ces  air»,  ces  chants  sont  svninho 
uics.  1 

Sr/mphonier,  v.  «et . ; composer  une  symphonie  ; 
mettie,  arranger  en  symphonie  ; exécuter  en 
symphonie  : sypnpbomer  des  air.»,  des  chants. 

Symphonique,  jdj  des  3 g.;  de  symphonie,  qui; 
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est  de  la  symphonie  , qui  la  marque , qui  la 
concerne  ; art,  talent  symphonique. 

Sjrmphoniquemcnt,  sdv  ; d,une  man  ère  sympho- 
nique, par  la  symphonie. 

Sympkonisme,  s.  m.;  système  de  symphonie. 

Symptomatiquement , adv.  ; d'une  manière  sym- 
ptomatique , par  les  symptômes  : juger,  soi- 
gner, traiter  sym|)tomaliquemenl. 

Syncopable  , adj.  des  4 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  syncopé. 

Syncopement , s.  m.  ; action  de  syncoper  ; état 
syncopé. 

Syndicaleme/il,  adv.;  dune  manière  syndicale; 
an  moyen  du  syndical,  par  des  syndics. 

Syndicalisme,  s m.;  système  syndical. 

Sytidicalitc,  s.  {.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  syn- 
dical, 

Synoiiimtsable,  adj.  des  î g.;  qui  peul  être,  doit 
être  synoniimsé,  rendu  synomme  : ces  mots  , 
ces  noms  sont  synonimisahles. 

Synonimisation  , s.  f.  ; action  de  synonintiser  ; 
état  synonlmisé  : la  synonimisation  des  mots, 
des  noms. 

Synotlimier , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu, 
devenu  srnotnioe  : ces  mots , res  noms  sont 
sy  minimisés. 

Synanimiser,  acl.  et  pron.  se — ; rendre,  de- 
venir synonime  ; donner,  prendre  de  la  svno- 
nimilù  : synonimiser  des  mots  |des  noms  ; ces 
mots  , ecs  noms  se  synonimisent.  Neut.  ; faire 
des  synonime»  ; vous  synoinmisez. 

Synonimisme,  s m-;  système  de  synonime 

Synonimité,  s.  f,;  état,  qualité  de  ce  qui  est  sv- 
nomme  : sa  synonimilé. 

Synopliqttemeni,  adv.  ; d'une  manière  synopti- 
que : arranger  synoptiquemeot  la  table  d’un 
ouvrage. 

Synoptisation , s.  f.  ; action  de  synopliser,  do 
rendre  synoptique  ; étal  syonplisé  ; la  synop- 
lisatiou  d’un  otivrage,  d'une  srienee. 

Synoptisr  , e , part  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
synopliqne,  qui  est  arrangé  de  manière  à pré- 
senter’ à la  fois  à l’œil  l'ensemble  el  les  divi- 
sions : cet  ouvrage  est  synoplisé  : celte 
science  >sl  synoplisée. 

Synnptiser,  v acl.;  rendre  synoptique,  arranger 
de  manière  à présenter  h la  fols  i l'œil  l'en- 
semble el  les  divisions  : synopliser  nu  ouvrage, 
une  science. 

Synoptisme,  s.  m.  .'système  synoptique,  de  »y- 
Doplisalion. 

Syniaiable,  aJj.  des  4 gcn.;  qui  peut  cire,  doit 
cire  syntaxe;  dans  quoi,  au  sujet  de  quoi  on 
doit  suivre  l’ordie  de  la  syntaxe. 

Syntaxalion , stibsî.  fém  ; action  de  synlaxer; 
état  syntaxe  : U syntaxalion  des  mots,  des 
phrases.  , 

Syntaxé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qufrst  selon  l'or- 
dre, les  règles  de  la  syntaxe  : ces  mots  sont 
bien  syntaxes  ; ees  phrases  sont  bien  tvn- 
taxées. 

Synttur,  vefb.  au.;  suiire  l'ordre,  es  règle» 
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de  la  syQUxe  : lyotaxerdes  mots,  de*  phrases. 
Sgiuaxiquemanl , adv.  ; d'une  minière  syn- 
taxique, dans  un  ordre  syntaxique. 
Syntoxitme,  snbst.  mue.;  système  de  syn taxa- 
tion, syntaxique. 


Sijttémaiisable,  edj.  des  2 gen;  qui  peut  être, 
doit  être  systématisé,  converti  en  système  : 
ces  principes  sont  systématisables,  que  l'on 
doit  soumettre  a un  système  : cette  action  est 
syslématisable. 


T 


Tabitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  labisc  : cette  étofïe,  ce  livre  est  tabi- 
sablc. 

Tabisaiion,  s.  f. ; action  de  tabiser  ; état  labisc: 
la  tabisalion  d'une  étoffe,  d'un  livre. 
Tablaluré,  e,  part.  pas.  et  adj,;  qui  a de  la  ta- 
blature, de  t'embarras:  cette  personne  est  bien, 
trop  tablalurée. 

Tnblaturer,  v.  ael.;  donner,  causer  de  la  tabla- 
ture, de  i’embarias  : lablaturcr  quelqu’un. 
Tachable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  taché,  est 
exposé  a être  taché,  gâté,  sali  : ces  choses  sont 
tachables. 

Tachant,  e,  adj.  ; qui  tache,  donne,  cause  une 
tache,  une  souillure  : toutes  ces  choses  sont 
tachantes  : cette  action  est  tachante. 
Tachemcnt,  s.  ta.;  action  de  tacher;  état  taché: 
le  tachemcnt  de  sa  robe, {de  son  habit. 
Tâchement,  s.  ni.;  action  de  lâcher  de  faire:  les 
tâchements  de  1a  paresse  sont  toujours  tans 
résultat. 

Tachetablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  tacheté, 
qui  est  susceptible  de  se  tacheter  : flans  cel 
état  de  maladie  1a  peau  est  tacbelable. 
Tachetant,  e,  adj.;  qui  (achète  la  peau  : cette 
maladie,  celte  fièvre  est  tachetante. 
Tachaemenl,  s.  m.,  état  tacheté  : le  tachelemem 
de  la  peau. 

Tacititable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  tacitisé,  rendu  tacite  : cet  aveu,  ec.Uecon 
dilion  est  tacilisable. 

Tacitisation,  s.  f.;  action  de  laciliser;  étal  laci- 
tisé  : la  tacitisation  d'un  aven,  d’une  condition. 
Tacititi,  t.  part.,  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
tacite  : cet  aveu  est  tacitisé  : cette  condition 
est  tacitisée. 

faciliter,  v.  set.;  rendre  tacite  : laciliser  nu 
aveu,  une  condition. 

Taeitlme  , s.  m.  ; système  de  tacitisation. 
Taciturnement,  adv.;  d'une  manière  taciturne. 
Taclualili,  ».  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est  lac- 
tuel,  de  ce  qui  appartient  au  tact. 
Tgcluelltmenl,  adv.;  d'une  manière  (actuelle,  par 
le  (acte  : juger , apprécier  (actuellement  les 
choses. 

Ta/fetasier , s.  m.,  f.  ire  ; marchand  , fabricant 
de  taffetas. 

Togolais,  s.  m.,  f.  e;  habitant  du  pays  de  Tagal. 
Adjectivement  : les  mœurs  tagalaises. 


Ta  fi  en,  ne;  adj.;  du  Tage,  qui  appartient  au 
Tage  : le*  bords  Tagiens,  les  rives  tragicnnes. 

Tailtnblc,  adj.  des  2 g.;  qui  pent  être,  doit  être, 
a bessoio  d'être  taillé  : celte  vigne  est  taillable  : 
ces  arbres  sont  taillables. 

Tailladant  tu , s.  m.;  état  tailladé  : le  taillade— 
ruent  du  visage. 

Taillage,  s.  m.;  action  de  tailler;  état  taillé  ; le 
taillage  de  la  vigne,  des  arbres:  un  bon  taillage. 

Taisable,  adj.  des  2.g.:  qui  peut  être,  doit  être 
tù  : toutes  ces  choses  sont  faisables. 

Taiianl,  e,  adj.  ; qui  tait,  ne  divulgue  pas  : une 
taisante  discrétion. 

Toisement,  s.  m.;  action  de  taire  : les  tsisements 
de  la  peur , de  la  discrétion. 

Taloche,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; t.  fam.  et  pop.  ; 
qui  a reçu  des  taloches  ; il  a été  bien  taloché. 

Talochemtut , t.  m.  ; action  de  talocber;  état 
taloché  : son  talochement. 

Taloeher , v.  act.  ; t.  fam.  et  pop.;  donner  des 
taloches  : taloeher  quelqu’un. 

Talonnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  talonné  pour  (aire  : cette  personne  est 
talonnable. 

Talonnant,  e,  adj.  ; qui  talonne  : il  est  d’une 
impatience  talonnante  : des  désirs  talonnants. 

Tâtonnement , »,  m.  ; action  de  talonner;  état 
talonné  : son  talonnement  : tous  scs  tâton- 
nements m'impatientent. 

Talutable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
taluté,  fait  en  talus  : ee  fossé  est  talutable. 

Talutement,  s.  m ; action  de  taluter,  de  donner 
du  talus;  état  taluté:  le  talutement  de  ce  fossé. 

Tamtourinable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  tombouriné , réclamé  , proclamé  au 
son  du  tambour  : celte  chose  perdue  est  tam- 
bourinahle. 

Tamitablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
tamisé,  passé  au  tamis  : celle  farine,  cette 
poudre  est  tatuisable. 

Tamisation,  s.  f.  ; action  de  tamiser;  état  tamisé  : 
la  tamis.ition  de  celte  farine  , de  cette  poudre. 

Tamponnable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  tamponné  , qu’il  est  nécessaire  de  tam- 
ponner : ce  tuyau  , ce  muid  est  tamponnable. 

Tancable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être, 
mérite  être  tancé:  cette  personne  est  lançable. 

Tançant,  e,  adj.;  qui  tance  : des  reproches 
lançants  : des  parole*  lançantes. 

Tancemcnt,  s.  m.;  action  de  tancer  ; état  tancé  : 
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•un  tauceuient  : vous  vous  ridiculisez  par  vos 
continuels  et  absurdes  lancements. 

Tanceur , s.  m. , f.  se;  celui , celle  qui  tance  : 
c'est  uu  lanceur  : celte  femme  u’est  qu'une  in- 
supportable tanccnsc. 

Tannement*  s.  m.;  action  de  tawiei  ; *tat  tanné  : 

1 J tannement  du  cuir. 

Tanialisant,  c,  adj. ; qui  lautalisc,  fait  souffrir 
le  supplice  de  Tantale:  une  lanlalisante  cruauté. 

Tanialisation,  s.  f.  ; action  de  tantaliser;  état 
tantalisé  : sa  taulalisaliun. 

Tantalisme , s.  m.  ; système  de  tantaliralion. 

Tapa  b Le , adj  des  2 g.;  qui  pent  être,  doit  cire, 
mérite  être  lapé  : cct  enfant  est  lapab.'e. 

Tapage animtm , adv.;  d'une  manière  lapageante, 
en  tapageant  ; vous  vous  expliquez,  vous  ré* 
pri mandez  trop  lapageaimncni. 

Ta p a ij ea nt , c , adj.;  qui  tapage,  fait  du  tapage  : 
une  colcrç,  une  locution  lapageante. 

Tupmjcr,  v.  u.;  faire  tapage,  du  tapage  ; vous 
lapagez  trop,  sans  cesse. 

Tapement , s.  m.  ; action  de  laper;  état  lapé  : 
cessez  dope  vos  tapements;  car,  par  eux  vos 
enfants  vous  luïrout. 

Tupistable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  lapis.-é  : cct  appariement  est  lapissablc. 

Tapissemcut , s.  u.;  act. on  de  tapisser;  étal  ta- 
pissé : son  tapisseuient  : le  lapusement  d’un 
appartement  ; un  beau,  riche  ta  pissement. 

Tapotement , s.  m.;  action  de  tapoter  : le  tapo- 
tement des  eulauts. 

Taquable,  adj.  des  2 g.;  t.  d'impr imeiie  *,  qui 
peut  être,  doit  être  laqué  ; ces  pages  sont  ta 
quilles. 

T aquemetU,  s.  m.  ; t d'impr.  ; action  de  laquer; 
élat  laqué  : le  laquement  des  pages  : un  bon 
taquemenl  fait  venir  la  lettre,  les  l'ail  mar- 
quer toutes  et  doune  uue  bunoe  impression, 
bien  lisible. 

Taquina  b le*  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  mérite 
être  taquiné  : celte  personne  osl  Uquinalde. 

Taquinant,  t,  adj.  qui  taquine,  qui  came  de  la 
contrariété  : il  a reçu  une  nouvelle  taqui- 
nante. 

Taqumnable , adj.  des  2 g ; t-  d'impr.  ; qui 
peut  être,  doit  être  taquonne. 

Taquonuenunt,  s.  ni.  ; ou  laquonnage;  t.  d' im- 
primerie; action  de  taquonner;  vtal  taquonué. 

Tarabusta  b le , adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
è re  morue  être  tarabusté,  brusque,  traité  du 
reniera  : cette  personne  est  tarabusiable. 

Tarabustanunent,  adv.  ; d’une  manière  tarabus- 
tante, en  larabustaiil  ; vous  le  traitez  laiab»:- 
lamineur. 

Tarabustant , e,  qui  tarabuste  : des  manières  ta 
rabustaulcs  : une  vivacité  tarabustai. le  : un 
emportement  tarabustant. 

Tarabuuaiiout  ?.  f. ; action  de  tarabuster;  élat 
tarabusté:  sa  tara  huit  a lion. 

farabustenr , s.  ru.,  f.  se;  celui,  celle  qui  tara- 
buste : c'est  un  lanbusteur. 

* arabu*1iime,  % , tu.;  système  de  tarabus'ation 
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Tararable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être , doit 
être  tararé,  passé  au  tarare,  nettoyé  par  le 
tarare  : ce  grain  est  tararable. 

Tararé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a été,  qui  est 
passé  au  tarare,  vanné,  neltojc  par  le  tara- 
re : ce  grain  est  bien  tarai  é. 

Tararement , s.  ni.  ; action  de  tararer  ; étal  ta- 
rare : le  tararemenl  du  grain. 

Tararer,  v.  act.,  passer  au  tarare,  vanner,  net- 
toyer par  le  tarrare  : tararer  le  grain. 

Tar nuilable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  faci- 
lement taraudé  : ce  métal,  ce  fer  est  tarauda- 
h!c. 

Taraudage,  s.  m.  ; action  de  tarauder;  état  ta- 
raudé *.  le  taraudage  du  fer,  d'un  métal  : uu 
bon  taraudage. 

Tardant , e , adj . ; qui  tarde,  qui  cause  un  retard, 
des  retards  : cette  personne  est  tardante. 

Tarage,  adj.  des  2 g.  ; dont  on  doit  faire  le 
tard,  avant  d’y  mettre  quelque  chos<t  : ces 
sacs,  res  manequins  sont  tarables.  qui  est  sus- 
ceptible de  se  tarer  : ces  fruits  sont  tarables. 
qui  peut  perdre  ses  mœurs,  sa  réputation  : 
ccl  homme  est  tarable. 

Tarant , e,  adj  ; qui  tare  : une  humidité  tarante, 
qui  détruit  les  mœurs,  la  réputation  : une 
licence,  une  débauche,  des  jouissances  ta- 
rantes : une  mauvaise  foi,  une  cupidité  ta- 
rante. 

Tarement , s.  m.  ; action  de  tarer;  état  taré  : le 
farement  de  ce!  homme. 

Tari  fable,  adj.  des  2 g.  ; ce  qui  pent  être,  doit 
être  tarifé,  compris  dans  un  tarif  ; toutes  ccs 
choses,  ees  marchandises  sont  tarifaires. 

Tarification,  s.  f ; action  de  tarifier;  état  tari- 
fié  : ta  tarification  des  denrées,  des  marchan- 
dises. 

Tari  firme*  s.  m;  système  de  tarification. 

Tarissant , e , adj.;  qui  fait  tarir  : une  sécheresse 
tarissante. 

Tarira  b le,  adj.  des  2 c.;  qui  peut  être  tartre, 
qui  est  susceptible  de  so  garnir  de  tartre  . scs 
dents  tout  lartrables. 

Tar  ira  lion,  s.  f.  ; action  de  taitrcr;  état  tartre  : 
la  laitralion  des  dents. 

Tariré , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  garni  de 
tartre  : ses  dents  sont  tarifées. 

Tartrer,  v.  act.  et  pron  , se—,  causer  le  tartre, 
se  garnir  de  tartres  : scs  dents  se  tarlreut. 

Tartufismc,  s.  ni.;  système  de  tartuferie  , con- 
tinuent! tartuferie,  ce  qui  ne  présente  qu’une 
inccs.ai.tc  action  de  tartufe  : c’est  du  tarlu- 
fiinu*. 

Tassable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit  être 
tassé,  mis  en  las  : cette  paille  est  tassable  : 
ccs  choses  sont  tassablcs. 

T à table,  adj.  des  2 g.;  qui,  ce  qui  peut  être,  doit 
être  tàlé  ; cette  chose  est  tâtable. 

TtUonnable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
talonné  : ce  lerrein  est  latonuable.  Dans  quoi 
ou  doit  agir  avec  timidité  ; tel  t c affaire  est 
tâtonnablc. 
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Tàloiiiitmemenl,  ad».;  d'une  maniéré  titon- 
neuse,  en  tâtonnant  ; marcher,  agir  tàlon- 
ueiiseiueut . 

Taudialion,  a.  f.;  action  de  laudjer,  de  fiire~du 
taudis  ; de  »c  taudier,  de  se  loger  dans  un 
taudis;  état  taudié. 

Taudié,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  logé  dans 
un  tardis  : cette  personne  est  taudiée. 

Taudier,  ».  act.  et  pron.,  se — ; loger,  se  loger 
dans  un  taudis  : vous  le  taudiez  : il  se  laudie. 
Kent.;  faire  du  taudis  : vous  taudier. 

Taupinabie,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  est 
susceptible  d'être  laupiué  , couvert  de  tau- 
pières  : ce  pré  est  laupinable. 

Toupillé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  garni, 
couvert  de  taupinières  ; ce  pré  est  bien  lau- 
pinc  : celle  prairie  est  très  taupiuée. 

Tnupinemem,  s.  tu.;  état  taupiné,  couvert,  garni 
de  taupinières  : le  Inopinément  de  ce  pré. 

Taupiner,  v.  pron.,  se—;  se  couvrir,  sc  garnir 
de  taupinières  : ce  pré  se  laupiue. 

Ta  rela  à le,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  est  sus- 
ceptible d’ètrc  tavelé  : ce  linge,  celte  Iode  est 
tavelable. 

tavellemenl,  s. ni.;  action  de  taveler;  état  tave- 
lé : le  tavellemenl  du  linge. 

tavernemenl,  s.  in . ; action  de  taverner  : son  ta- 
verncmenl. 

Taverner,  v.  ncut,;  pas.cr  sou  temps  dans  les 
tave'ucs,  dans  les  cabarets  : vous  taverner. 

Tavillon,  s.  ni.;  planche  peu  large,  peu  épaisse 
dont  on  se  sert  pour  garnir  ealérieuremeul  les 
parois  d'un  bâtiment  .-.lin  de  les  garantir  de  la 
pluie  : débiter  un  nmrecau  de  bois  eu  tavil- 
lon. 

Tavitlannabte,  adj.  des 2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  tavillunné,  garni  de  tavillon  : ce  pigiioo, 
cette  paroi  est  tavillonnabie. 

Tovillonnaye,  s.  m ; action  de  lavillonner;  état 
tavillonué  : le  lavillonnago  de  ce  pignon,  de 
cette  paroi  : un  bon  tavilloonage. 

Tavillonm',  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  garni 
de  tavillon,  garanti  par  du  lavillou  ; cc  pi- 
gnon est  tavillunné  : celle  paroi  est  tavillonnéc. 

2'arillonncr,  v act.,  garnir  de  tavillon,  garantir 
par,  avec  du  lavillou  : lavillonner  un  pignon, 
une  paroi. 

Taxable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
taxé  ; ces  denrées  sont  lasablcs. 

techniquement,  adv.;  d’une  manière  technique  : 
parler  techniquement,  en  termes  techniques. 

' echnisaiiou,  s.  f.gactiuude  lechniser,  de  ren- 
dre technique;  étal  teclmisé  ; la  lechni-alioo 
des  mots. 

v 'eehnité,  e,  paît,  pas-  et  adj.  ; qui  est  rendu 
technique  : tous  ces  mots  sont  leclmisés. 

} echniter,  v.  act.;  rendre  technique  : lechni- 
ser les,  des  mots.  Nent.;  exprimer  beaucoup 
de  choses,  de  faits,  eu  peu  do  maux  : vous 
InhtilM» 
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Terhnimc,  s.  m.  ; système  technique,  de  tech- 
nisation : le  tcchnismc  des  mots,  de  la  dé- 
signation, de  la  narration, 

Teignabte,  cdj.  des  2 g.;  qui  peut  être  teint, 
que  Tou  doit  leiudre  ; celte  étoffe  est  teigna- 
ble. 

Teignemem,  s.  m.;  action  de  teindre;  état  teint  : 
le  leigucment  d'une  étoffe. 

Tcmérisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  témé- 
risé,  rendu  téméraire,  qui  est  susceptible  de 
prendre  de  la  témérité,  une  hardiesse  témé- 
raire : cet  homme  est  téniérisable. 

Timériianl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  lémériser,  de  se  temémer;  qui  témérise, 
qui  donne  de  la  témérité  : l'émulation  de  la 
glo  re  est  toujours  lémérisante,  parce  qu’elle 
enllainmr  tous  les  esprits. 

Témérisalion,  s,  f.;  action  de  lémériser,  de  don- 
ner, d inspirer  delà  témérité;  état  lémérisé. 

Témérise,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  »,  qui  mon- 
tre de  la  témérité,  qui  est  poussé  par  nue 
hardiesse  extrême,  imprudente,  inconsidérée: 
cet  homme  est  trop  témérisé. 

Témériser,  v.  act.  et  pron.,  se — ; rendre,  deve- 
nir téméiaire;  donner,  inspirer,  prendrede  In 
témérité,  une  hardiesse  extrême,  imprudente, 
inconsidérée.  Vous  le  témérisez  ; il  so  lémé- 
rise.  Neut . ; agir  par,  avec  témérité,  faire  de 
la  témérité  : vous  témérisez. 

Témérisme,  s.  m.;  système  de  témérité  ; conti- 
nuelle témérité,  ce  qui  est,  ce  qui  présente  une 
incessante  témérité  : c e t du  témérisme. 

Tempérable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  tempête,  modéié  : ces  douleurs  sont 
tempérabics.  Dont  on  pent  diminuer  l'ardeur, 
la  force,  l'excès  : cc  jeune  homme  est  tern- 
pérable. 

Tempérameulal,  e,  adj.;  de,  du  tempérament  : 
une  force  tempérameulale.  Qni  est  du  tempé- 
lammcnt,  qui  le  concerne,  qui  est  calculé  sur 
le  lempéraniment  : uu  remède,  un  traitement 
tempérameulal. 

Tempéramiel,  te,  adj.  ; de  tempérance,  qui  est 
de  la  tempérance,  qui  la  marque,  qui  porte  à 
la  lempérance  : les  vertus  lempérantiellei. 

Tempéranlielltmenl,  adv.;  d'une  manière  Icm- 
pêranliclte;  arec  tempérance,  par  la  tempé- 
rance, dans  la  tempérance  : U vit  lempèran- 
bellement. 

Tempéramisme,  s.  m.;  système  de  tempérance. 

Tempérai)/,  ve,  adv.;  qui  tempère,  modère;  qui 
diminue  la  force,  l'excès  ; ce  soûl  de*  moyens 
tcmpcratifs.  Substantivement  : administrer 
dev  lempéralifs,  un  tempéraiif. 

Tempcralion,  s.  f ; action  de  tempérer  ; état 
tempéré:  la  lempéralion  de  ses  passions. 

Tempéralivemeul , adv,  ; d'une  manière  tempé- 
rative,  calme  tempéré  : agir  tempéralivemeul. 

Temporariable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  temporarié  ; rendu  temporaire  : eet 
mesures  sont  temporariable». 

J'tmporitriation , ».  f ; action  de  tetqjvarai iet  , 
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de  rendre  temporaire;  état  lemporarié  ; la 
temporariation  des  mesures , de  la  privaton 

Temporarié,  e,  part  paa.  et  adj.  ; qni  est  rendu 
temporaire,  dont  la  durée  est  imitée  , fitée 
[tour  on  temps  plus  ou  moins  court  ; cette 
mesure,  relie  privation  est  temporariée. 

Temporarier,  v.  act.  ; rendre  temporaire , ne 
faire  durer  qu'un  temps  plus  ou  moins  court, 

Temporarisme,  s.  m.;  système  temporaire. 

Temporarite , s.  f.;  état , qualité  de  ce  qui  est 
temporaire.de  re  qui  n’a  qu’une  courte  durée  : 
la  temporarite  de  la  privation  , de  la  mesure  , 
de  la  loi.  • 

Temporisable,  adj.  des  3 g.;  qui  pont  être , doit 
être  temporisé  , retardé  dans  l'attente  d'une 
occasion  meilleure,  d'un  temps  plus  fovorahle. 

Temporisant , e,  adj.;  qui  temporise,  retarde  . 
diffère  ; une  politique  temporisai  te  : la  poli, 
tique  du  cabinet  est  trop  temporisante. 

Ttmporitaii/ , tta,  adj.  ; de  Icmporiaation  , qui 
est  de  la  leroporiaalion. 

Temporisativtmeni,  adv.;  d'une  manière  tempo- 
riaative;  avec  temporisation,  par  la  tempori- 
sation : voua  agissrz  trop  lemporisativemenl. 

Tcmporisme,  s.  m.;  système  de  temporisation. 

Tenarabte , adj.  des  3 g ; qni  peut  être,  doit 
être  lenacé,  rendu  tenace,  qui  est  susceptible 
de  prendre  de  la  ténacité  : cet  enfant , cetie 
pesaonne  est  teuaçalile. 

Tenaçant,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l’action  de 
lenacer,  de  ae  tenacer;  qui  rend  tenace,  qui 
donne , cerne  la  ténacité  , de  la  ténacité  : la 
grande  envie  de  faire  , d'obtenir,  est  toujours 
teoaçanle  : des  désirs  tenaçant». 

Teuaci,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu tenace , qui  a,  qui  présente  de  la  lena- 
cilé. 

Tenacer,  v.  act.  ; rendre  , devenir  tenace  ; vous 
le  tenacex  : vous  vous  lenacez.  Neut.:  faire  de 
la  ténacité,  agir  avec  ténacité  ; vous  tenaerz. 

Tenacisme,  s.  m.;  système  de  ténacité  ; ténacité 
en  tout , ce  qui  présente  une  continuelle  te- 
narité  ; c’est  du  tenacisme. 

Ttnnillablt , ndj.  des  3 g.;  qui  peut  être  te- 
naillé, tenu,  pris  avec  des  tenailles  : ce  mor- 
ceau île  fer,  cei  objet  est  lenaillablc.  au  fig.  : 
qui  peut  être  déchiré,  torturé  par  les  peines  : 
cel  homme  est  lenaillable. 

Tenailitment,  s.  m.;  action  de  tenailler;  élai 
tenaillé  : son  tenaillement. 

Tendabie,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  êlre  tendu  : 
celle  corde,  cel  are  est  tend-ible 

rendement,  t.  m.;  action  de  tendre;  état  tendu  : 
le  tendeueut  d'une  corde,  d'un  arc. 

Tensivtment,  adv.;  d'une  minière  tensive  , avec 
tension. 

rentable , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  tenté  de 
faire  : cette  personne  est  tenlable.  (tue  l'on 
doil  tenter,  essayer  de  faire  : celle  affaire,  ce 
coup  est  teolalile  : ces  moyens  sont  Imitables. 

Ttntaiivemenl,  adv.;  d’nne  manière  tentante,  rn 
!<’i)t*m  j par,  gvfc  Irai 3 'ion  a , 


Teitluiable , adj.  des  3 Ig.  ; qui  peut  être,  doit 
être  teuturé  ; garni,  orné  de  trnluresj:  cet  édi- 
fiée est  tenturable  pour  la  cérémonie. 

Tenture,  e,  part.  pas.  et  adj.;Jqui  est'garni,  orné 
de  tentures  : cet  édifice  est  leuturc  intérieu- 
rement et  estérieurement. 

Ttnturemenl , s.  m.  ; action  de  lenturcr  ; état 
teuturé  : le  lentoremrnt  de  l’édifice. 

Tenturer,  v.  aet.  ; garnir , orner  de  tentures  t 
teulurer  un  local,  un  édifice. 

Timtauee,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  ténu, 
peu  compacte  , fors  délié  : la  téouance  de  la 
•nbflance. 

Tergiversant,  e,  adj.  ; qui  tergiverse  : c'est  une 
politique  tergiversante. 

Tergiversait/ , te,  adj.  ; de  tergiversation , qui 
est  de  la  lergiver-alion , qni  la  marque  : c'est 
un  moyen  lergivcrsalif. 

Tergi  versativeireut , adv.  ; d’une  manière  lergi- 
ccrsalive  , avec  tergiversation  ; vous  agissez 
tergiversalivement,  trop  tergiversativemeot. 

Tergitersisme,  s.  m.;  système  de  tergiversation; 
ce  qui  m outre  une  continuelle  tergiversation  : 
ce  n’est  que  du  teigiversisme. 

Terminable , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  terminé  : cette  affaire , ce  marché  est 
terminable  ; celle  construction  est  terminable. 

Ttrnissable,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  terni  : 
celte  chose  rst  leruiualilc.  Au  fig.  ; sa  répu- 
talion,  sa  gloire,  sa  mémoire  est  ternissable. 

Ternissant,  e,  adj.;  qni  ternit,  été  le  lustre,  fé- 
cial des  choses  : 1 humidité  est  ternissante  en 
beaucoup  de  ras.  Au  fig.  : qni  fait  perdre 
l'honneur,  la  réputation,  la  gloire  : cette  ac- 
tion est  ternissante. 

Ternissement,  s.  f.;  action  de  ternir  ; état  terni  : 
Sun  ternissement  : le  ternissement  de  sa  ré- 
putation, de  sa  gloire,  de  sa  mémoire. 

Ttrrassable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  terrassé, 

1 en  qui  on  peut  détruire  le  courage  : cel  homme 
est  terrassable. 

Terrassant,  e , adj.  ; qui  terrasse.  Au  fig.J:  qui 
détruit  le  courage,  qui  consterne:  ce  malheur 
est  terrassant  : une  nouvelle  terrassante. 

Terre-ueuvien,  f.  ne,  adj.;  de  Terre  Neuve  : on 
dit  un  Terre-ncovieii , pour  un  chien  de 
Terre-Neuve. 

Terrestriisabte,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  ter- 
restiéi-c,  rendu  ferreslrr,  que  l'on  doit  1er- 
reslréiscr  : tous  les  goûts  de  l'homme  sont  res- 
Iréisables. 

Terrestreimnt,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  leiresliéiser,  de  se  lerreslréis-r  ; qui 
lerreslréise,  qui  attache  aux  choses  de  la 
terre  : toutes  les  ieiidsni.es  malcridlrs  de 
l'homme  sont  lerreslréisanlcs  et  elles  doiveut 
l'êlrc. 

Terreslrêisatiott,  vuli-l.  f.  ; action  de  lerrestréiscr; 
état  Icrrcstreisé  : la  terrestréisalion  des  gouls, 
des  tendances. 

Terrestreist,  j^rt.  pa«.  et  a lj  ; qui  est  rendue, 
devenu  lerresirf,  qui  a iH  goftt»  témntréf, 
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qui  etl  attaché  aux  choses,  aux  plaisirs,  aux 
jouissances  de  la  terre;  qui  a,  qui  présente 
de  la  lerrestrcité  ; celle  persooue  est  terres* 
tréisée  : ses  goûts  sont  terreslréisés;  ses  ten- 
dances sont  terreslréisées. 

Terretlréiter,  v.  act.  et  pron.  se — ; rendre,  de- 
venir terresstre;  donner,  prendre  de  la  ler- 
reslréitc;  attacher,  s’attacher  aux  choses  de  la 
terre,  aux  plaisirs,  aux  jouissances  de  la  terre: 
vous  le  terreslréiscz  : il  se  lerrestréise. 

Terreslréitme,  subs.  m.j  système  de  terres  tréisa- 
lion,  d'attachement  exclusif  aux  choses  de  la 
terre,  aux  plaisirs,  auxjouissanccs  de  la  terre: 
son  lerreslréismc. 

TerrtUréilé,  subs.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
terrestre,  de  la  terre. 

Terrestrentettt,  ad».  ; d’une  manière  terrestre  ; 
par,  avec  attachement  aux  choses  de  la  terre. 

Ttrnbilisé,  e,  pa'l  pas.  cl  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  terrible,  ptopre  h inspirer  de  la 
frayeur,  da  l’épouvante,  de  la  terreur:  les  ven- 
geances de  ce  despote  sont  1er  r ibilisées  |iar  se- 
babil it  les  < ouïmes  de  férocité. 

Terribilistr,  v.  art.  et  pron.  se — ; rendre,  de- 
venir terrible,  propre  à inspirer  de  la  frayeur 
de  l'épouvanir,  de  la  terreur;  donner,  pren- 
dre de  la  terribililc:  cet  homme  se  lerribiliae 
par  sa  férocité. 

Terribiiime,  subs.  m.;  système  qui  tend  h effra- 
yer, a épouvanter  par  la  terribilité. 

Terribililé,  subst.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 
est  terrible,  de  ce  qui  est  propre  a effrayer,  a 
épouvanter,  a tourmenter  a causer  de  grandes 
peines. 

Terrijéable,  aJj.  des  2 g.;  qui  peut  être  belle- 
ment lerrilié,  frappé  d'éjwuvaule  : cet  homme 
est  terriCable. 

Terrifiant,  e,  adj.;  qui  tervifie  , qui  frappe  d’é- 
pouvante : celte  destruction,  cette  calamité 
est  terrifiante. 

Terriflçatif.  ve,  adj  ; de  lerriliralion,  qui  est  de  la 
lerrificalion,  qui  la  marque,  qui  est  de  nature 
à terrifier;  c'est  un  moyen  terrificalif. 

Tern/iealion,  mbst.  fém.  action  de  terrifier,  de 
frapper  d'épouvante,  état  terrifié  : sa  terrifi- 
tion. 

Terrijicativement , ad  v.;  d'une  manière  terrifi- 
aative  ; avec  terrification,  par  la  tcrrilicatiou. 

Terrifisme  , subs  inasc.;  >ysicmc  de  terrification; 
tout  ce  qui  tend  il  terrifier,  a frapper  d’é- 
pouvante : c’e-t  du  terrifisme. 

Territoriiilitable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  léritorialisé,  rendu  territorial  : l’iui - 
pût  est  Icrritorialisablc. 

Ttrritoi  initia  lion,  subst.  fém.;  action  de  ter- 
riloriabser;  état  territorialisé:  la  téritorialisa- 
tion  de  l'impôt. 

T errHorialitation  ,t.  f.:  action  de  terrilorialiser; 
état  territorialisé  : la  territorialisation  de 
l'impôt. 

Territorialité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  reudu 
territorial  : impôt  territorialisé. 


Territorialitcr,  v.  act.;  rendre  territorial  : 1er- 
ritorialiser  l’impôt. 

Territorialimte  , s.  m.  ; système  de  territoriali- 
sation. 

Territorialité  , f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
territorial. 

Territorii,  e,  part,  pas.  et  adj.;  qui  a , qui  pos- 
sède un  territoire  , une  étendue  de  terretu  ; 
qui  a une  certaine  étendue  autour  de  soi,  de 
grands  environs  : ville  bien,  mal  territoriée. 

Terrilarier , v.  act.  ; donner , assigner  un  terri- 
toire , une  étendue  de  lerrein  , donner  de 
grands  environs , entourer  de  grandes  dépen- 
dances en  terres  : terrilorier  une  ville  , une 
commune. 

Terrortjiable  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  est 
susceptible  d’élrc  agité  par  la  terreur,  en  proie 
h la  terreur  : ce  pays  est  terrorifiahle. 

Terrori/iam , e,  ndj.  ; qui  Irrrorifie , inspire  la 
terreur  ; qui  répand,  propage  la  tei  reur  ; celle 
cdraiuistratHMi  est  terrurifianle. 

Terrorification,  s.  f;  aciiondc  terrorifier  ; état 
lerrurilié  : sa  leirnrification. 
erroriflque , alj.  des  2 g.  ; qui  est  de  nature  à 
causer,  à donner  de  la  terreur  : celte  mesure, 
cette  actiou  est  terrorifique. 

Terrorijit/ueme/it , adv.  ; d'uue  manière  terrori- 
fique , par  la  terreur  : vous  gouvernez  terro- 
rifiquameat. 

Tcrrorifime,  s.  m.;  système  de  lerroiificalion. 

Ttslameniaireménl,  adv.t  d'une  manièro  tes- 
tamentaire, par  testament  ; donner  testamen- 
lairrnieol  son  bien. 

Tettameniarité,  s.  f.;  état  qualité  de  ce  qui  est 
testamentaire. 

Teslimonialement,  adr.;  d'une  manière  testi- 
moniale ; par,  sur  un  témoignage  : condam- 
ner testimonialement. 

Tettimonialité,  s f.-,  éiat,  qualité  de  ce  qui  est 
testimonial  ; la  leatimonialilé  «si  la  base  des 

jugenienis  crimincls- 

Téionni,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a du  téton  : 
cette  femme  est  bien,  peu  tétonnée. 

Tétmnement,  s.  m ; état  loiomié  : son  (étonne- 
ment. 

T étonner,  v.  act.  ot  pr.,  se  — ; doontr,  prendre 
du  téton  : cette  femme  re  tétonne  bieo. 

Ttrtualité,  s.  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
textuel,  conforme  au  texte:  sa  textualité. 

Thétltrnliinbte,  adj.  «les  2 g ; qui  peut  être 
théâtralisé,  rendu  lliéàtml  : si  les  ceremonies 
religieuses  sont  lhéâtrabsab!r;s  la  religion  n’a 
plus  l ien  de  digne  et  perd  toute  sa  dignité. 

Théâlralitatiott,  t.  f.;  action  de  théâtraliser,  de 
rendre  théâtral;  étal  théâtralisé  : la  théâlra- 
lisatiom  des  cérémonies  religieuses  chasse  du 
« icur  la  piétc,  ne  laisse  plus  qu'un  momerisme 
de  forme,  et  appelle  riudilféreuce  religieuse. 

Théâtralisée,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est 
rendu  théâtral,  qui  a.  qui  présente  de  la 
théâtralité,  qui  ost  imité  du  théâtre  : ces  cé- 
rémonies sont  théâtralisées. 
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Théâtraliser,  ».  «ci.  et  pr.,  le  — ; rendre  de- 
venir tbcdiral  ; donner,  prendre  de  la  thel- 
tralité  ; adopler  Ici  modes  du  théâtre,  imiter 
le  théâtre. 

Thàtraikme,  *.  m.;  système  de  théâtralisation  ; 
ce  qui  ne  présente  qu’une  continuelle  théâ- 
tralité : c'est  du  théâtralisme. 

Théâtralité,  a.  f.i  état,  qualité  de  ce  qui  est 
théâtral,  de  ce  qui  est  imité  du  théâtre. 
Thimtr,  Y.  ad.;  ûire  un  thème,  des  thèmes  ; 
faire  le  thèmes  quel  qu'un,  lui  tracer  sa  con- 
duite : sous  thèmes  bien.  Neut.  : suivre  bien 
son  thème  ; se  faire  uu  thème  : voua  vou- 
thèmes. 

Thiocratitntettr,  s.  m.,  f.  trice;  celui,  celle  qui 
érige  une  théocratie. 

Thiocratiser,  ».  neut.;  faire  de  la  théocratie, 
la  propager  : vous  théacratisrs. 

Theacratitme,  ».  m.;  système  de  théocratie. 
ThéacratUte,  ».  des  8 g.;  partisan,  propaga 
lenrdu  théocratitme  : les  théocralisles. 
Théologitme,  a.  m.;  système  de  théologie  ; tout 
ce  qui  émane  de  la  théologie. 

Théorisable , adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  théorisé;  que  l'on  doit  faire  dans  un  or- 
dre, selon  l’ordre  théorique  : ces  choses  sont 
théorisable». 

Thioritalion,  s.  f.;  action  de  théoriser,  de  faire 
dans  un  ordre  théorique. 

Théoriser,  v.  neuf.;  faire  de  la  théorie;  du  théo- 
risme  : vous  théorises. 

Thtorisme,  s.  m-;  système  de  théorie;  d'action 
par  la  théorie  : c'est  du  theorisme. 
Thermalisabte,  adj.  des  9 g.;  qui  peut  être  , 
doit  être  thermalisé,  rendit  thermal  ; qui  est 
susceptible  de  se  thermaliaer  ; ces  eaux  sont 
thermalisahles. 

Thermall talion,  a.  f.;  action  de  thermaliser,  de 
donner  une  qualité  de  thertnalilé  ; état  ther- 
matisé  : la  thermalisation  de  l'eau. 

Thermalilé,  e,  part,  pas:  et  sdj.;  qui  est  rendu 
thermal,  qui  a reçu  une  qualité  de  tlietma 
litc  : des  eaux  tbrrmalisécs: 

Thermaliter,  v.  act  et  pr.,  se  — ; rendre,  de 
venir  thermal  ; donner,  prendre  une  qualité 
thermale  ; thermaliser  une  eau  : ces  eaux  se 
thermalUcnl . 

Thermatitme  , ».  m.;  système  de  thermalisa- 
tion. 

Thitanritable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  thé- 
saurisé, que  l’on  doit  thésauriser  : ces  sommes 
sont  thésautisables. 

Thésaurisation , ».  f.;  ait  ton  de  thésauriser, 
d'amasser  de  l’argent,  de  l’or  en  trésor;  étal 
thésaurisé  : sa  thésaurisatiou  : la  thésaurisa- 
tion de  l’or. 

Thrsaurisme,  s.  m.;  système  de  thésaurisation. 
Tiéditsable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  tiédir,  de- 
venir tiède,  qu’il  est  nécessaire  de  laisser  tié- 
dir : cette  eau  est  tiédi»sable.  Au  fig.  : dont  le 
xèle  peut  se  ralentir  : celte  personne  est  tié- 
diuable. 


Tiédissement,  ».  m.;  action  de  («ira  tiédir  j état 
tiédi  ; le  tiédissement  de  l'eau,  d'une  per- 
sonne, du  aile,  de  l’esprit,  de  la  volonté,  du 
courage. 

Titrçablt,  adj.  de»  2 g.  ; qui  peut  èlre  tiercé, 
qui  est  susceptible  de  se  licrcer  : ces  choses 
sont  tierçables. 

Tiercitme,  s.  m.;  système  de  bercement. 

Tigeable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  tigé, 
croître  en  tige,  qui  e«t  susceptible  de  ae  liger: 
celte  plante,  cet  arbre  est  tigeable. 
rigé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  tige,  qui  a 
qui  présente  une  tige  : cet  arbre  est  tigé, 
bien  ligé  : cette  plante  est  tigêe,  bien  ligée. 

Ti  itmeni , a m.;  action  de  tiger.de  se  liger,  de 
donner,  de  prendre  une  tige  : ht  tigement 
d’un  arbre,  d’une  plante: 

Tiger,  v.  act.  et  pr.,  se  — ; tailler  de  manière 
à faire  croître  en  tige  ; donner  une  t'ge  ; 
croître  en  tige  : cet  arbre,  celte  plante  se  tige 
bien. 

Tigremeni,  s.  ni.;  action  de  tigrer,  d’agir,  de  se 
conduire  en  tigre  ; étal  tigré  : son  tigresnènt; 
les  tigrement»  de  se  tyran  appellent  la  ven- 
geance des  peuples. 

Tigrer,  v neut.,  faire  le  tigre,  agir  en  tigre. 
Au  Kg.  : se  livrer  à la  plus  cruelle  barbarie, 
[croctié  : vous  ligne. 

Tillable,  adj.  des  2 g.;  qui  pont  être  facilement 
tillé  : ce  chanvre  est  tillable. 

Tilleutable,  adj.  des  2 % ; que  l'on  doit  tilleu- 
ler,  dans  quoi  on  doit  mettre,  faire  entrer 
de  la  fleur  de  tilleul  ; cette  boisson  est 
liUeutabte. 

Tilleulc,  e,  pari.  pu».  etadj.tjdans  quoi  il  y a 
de  la  fleur  de  tilleul  ; une  boisson  tilleulée. 
Tilleulemenl,  ».  m,;  action  de  tillculer  ; état 
tillrulé  ; le  tilleulement  d’une  boisson. 
Tilleuler,  v.  art.;  mettre,  faire  rntrer  de  la 
fleur  de  tilleul  dans  une  chose  : lilleuler  nne 
boisson  ■ 

Timbrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
timbré  ; ce  papier,  ratte  lettre  est  timbrable. 
Timbrement,  »■  m.;  action  de  timbrer  , état  tim- 
bré : le  liubrement  du  papier,  d'ttne  lettre. 
Timidisable,  adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  timi- 
disé,  rendu  timide,  qui  est  susceptible  de  de- 
venir timide,  de  prendre  de  la  timidité  : cet 
homme,  cet  enfant,  cette  personne  est  limi- 
dissblr. 

Timiditnnl,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  fait  l’ac- 
tion de  timidiser,  de  se  limidiser;  qui  timi- 
dise,  rend  timide  ; qui  donne,  inspire  de  la 
timidité  : pour  beancoup  le  danger  est  timi- 
dUant 

Timidité,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu timide,  qui  »,  qui  montre  delà  timidité  ; 
eel  homme  est  limidisê  par  le  danger  ; cette 
jeune  personne  est  liroidisée  par  les  conti* 
nueltes  gronderie»  de  sa  mère. 

Timidiser,  v.  ael.  et  pr.,se — ; rendre,  deve- 
nir timide  ; donuer,  causer , prendre  de  la 
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timidité  ; détruire  U hardiesse,  l’assurance  : 
TOUS  le  timidités  : il  te  timidité. 

Timidisuie,  s.  m.;  tjsleme  de  timidité  ; iocet- 
sante  timidité,  ce  qui  u'etl,  ne  momre  qu’une 
continuelle  timidité  : c'est  du  tiiniditmc. 

Timotmé , «,  »dj.;  qui  a un  timou  : utie  Toiture 
limon  née. 

Timtrable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  timoré  : 
cette  persouue  est  limorable. 

Timorant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  timorer,  de  se  tiinorer  ; qui  timoré,  ins- 
pirer la  crainte  d'offenser  ; le  sentiment  du 
devoir,  des  convenances  est  toujours  timo- 
rant. 

Time  ration,  s.  f.;  action  de  timorer;  état  ti 
more  ; appréhension,  peur;  crainte,  d'offenser: 
la  limoralion  de  la  conscience  ; la  timuration 
al  utile  et  même  nécessaire!  l' homme  quand 
elle  ne  le  conduit  point  à l'idiotisme,  parce 
par  elle  il  reste  dans  itoe  sage  raltuue. 

Timoré,  e,  part.  pas.  et  adj.  qui  a de  b crainte, 
qai  est  retenu  par  la  crainte  de  blesser,  d’of 
(raser,  de  causer  un  dommage  ; cette  per- 
sooue  est  bien  timorée. 

Timorer,  v.  act.  et  pr  , se  — ; donner,  inspi- 
rer, prendre  la  crainte  de  blesser,  d’offenser, 
de  causer  un  dommage,  se  livrer  à cette 
crainte  ; inculquer  dans  les  cœur s,  dans  les 
consciences  un  noble  sentiment  de  retenue,  de 
pudeur  d’actiou  ; on  doit  toujours  timorer 
les  jeunes  gens  : cette  jeuac  personne  se 
timoré. 

Timotismt,  s.  m.;  système  de  limoralion  ; con- 
tinuelle crainte  qui  conduit  à toute  inbar- 
diessc,  h tout  inosement  d'action  : c'est  uu 
beau,  c'est  un  sot  limorisme. 

Tinetorialite,  s.  f.;  état  qualité  tinctorial,  de  ce 
qui  est  propre  è teindre. 

Tinter  b le,  adj.  des  2 g.;  que  l'on  doit  tinter  : 
cette  cloche  est  notable. 

Tlrm'>lc,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  tiré  : ce 
lièvre  est  lirable  ; qu'il  est  facile  d'ôter  : 
ces  laottes  sou  tirables  : qu’il  est  possible  de 
débarrasser  : cet  homme  est  lirable  d'em- 
barras. 

Tirani,  e,  adj.;  qui  lire  bieiiiceiq*  cheminée 
est  tirante,  bien  tirante. 

Tiraillable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  est 
susceptible  d'être  tiraillé,  tourmenté,  tra- 
cassé: retic  personne  est  tiraillable. 

Tiraillant , r,  adj.;  qui  tiraille  ; une  douleur, 
une  inquiétude  tiraillante. 

Tiremtnt,  s.  in.;  action  de  tirer  ; étal  tiré  : suit 
tirement  d'embarras, 

Tisanable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
tisane,  mis  à la  tisane  : cette  personne,  ce 
malade  est  lisanabte. 

Tirant,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis  à la 
tisane,  a qui  la  tisane  est  imposée  pour  buis- 
son ; cette  personne  est  lisanée. 

1 iinunemait,  s.  m.;  action  de  liptner,  de  mettre 
blg  tisan»  ; état  tjiané  ; spji  listnuéuieni,  i 


Tisantr,  v,  act,  et  pr.,  se — ; mettre,  se 
mettre  ! la  tisane  ; faire  boire,  boire  de  la 
tisane  ; imposer  ! quelqu'un  la  tisane  pour 
boisson. 

Tisonnement,  s.  m.  ; action  de  tisonner,  de 
remuer  les  tisons  par  manie:  son  continuelle 
tisonnement. 

Tiuable,  adj.  des  2 g.;  que  l’on  peu1  tisser  : 
cette  soie,  cette  laine,  ce  coton  est  tissable 

Titrable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être, 
mérite  être  titré  : cet  homme  est  titrable. 

Titration,  s.  f.;  action  de  titrer  ; état  titré  ; sa 
filiation  : les  titrations  impériales  : les  titra  - 
lions  du  mérite,  de  l'bonneur,  des  belles  ac- 
tions. 

Toastable,  adj.;  des  2 g ; qui  peut  être  toaslé, 
objet  d'un  toast;  en  l’honneur  de  qui  on  doit 
porter  un  toast  : ce  prince,  ce  citoyen  est 
toast  ablc. 

Toattanl,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  loaslcr  ; qui  fait  toaster,  porter,  («pri- 
mer des  toasts  : des  sympathies  toastaulcs: 
une  reconnaissance  publique  tuananle  : un 
enthousiasme  trustant. 

Taasloteur, s.  m.,  f.  Irice  ; celui,  celle  qui  porte 
un  toast,  qui  compose  des  toasts  ; les  toasta- 
teurs  du  banquet. 

Toastation,  s.  f.;  action  de  toaster;  état  loasté  : 
si  toaslatalion. 

Toaslé,  e,  pari.  pas.  adj.;  qui  est,  qui  a été  l'ob- 
jet d'uo  toast,  des  toasts  : cet  homme,  ce 
prince  fut  toaslé  au  bauquel. 

Toaster,  v.  act.  et  neut.;  faire  des  toasts,  por- 
ter des  toa  ta  : toaster  une  personne,  une  mé- 
moire, uu  événement. 

ToastUme,  s.  m.;  système,  mode  de  toast. 

Toilettable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  a besoin  d'être  toiletté,  en  toilette  ; 
celte  personne  est  toilettable. 

Toiletté,  e,  part.  par.  et  adj-;  qui  est  en  toilette  : 
cette  femme  est  bien,  richement  toilettée. 

Toiletter,  v.  act.  et  pr.,se  — ; mettre,  se  met- 
tre en  toilette,  faire  sa  toilette  : vous  vous 
toiletter  bien. 

Toisa  bit,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
toisé  : cet  ouvrage  est  toisablc. 

Toisement,  s.  m.  ; action  de  toiser  ; état  toisé  ; 
le  loi.ement  d’un  ouvrage. 

Toilurable,  adj.  des  2 g.,  à quoi,  à laquelle  on 
doit  donner  une  toiture  ; relie  construction, 
re  mur  est  loitiirnble. 

Toiture,  e,  part  pas.  et  alj.;  qui  a une  toiture, 
un  toit  licite  maison  est  bien,  mal  toiiurée. 

Toiturement,  s.  m.  ; action  de  loiiurer  ; état  toi- 
ture ; le  toiturement  d’une  niaisun. 

Toiiurer,  v.  art  ; lait  uu  toit,  une  toiture  ; don- 
ner à uu  mur,  à une  maison,  à un  e dilue  ou 
toit,  une  toiture. 

Tùlablt,  adj.  des  ï g.;  qui  peut  être,  doit  cire, 
télé,  garni  de  tôle. 

Tvltjge,  y m.;  aclion  de  tiÜer,  de  garnir  de  làlej 
étal  toié  : un  bu»  lôiaje, 
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Tùlé.t,  part.  pas.  el  aJj  ; qui  est  garni  de 
télé  : rctte  cheminée  es!  bien  lélée. 

l'olirabUisé,  e,  pari.  pas.  el  adj. ; qui  est  ren- 
du lolérable  , de  nature  a pouvoir  être 
toléré  , «onffert  , supporté  : celte  chose  est 
toléra  Misée. 

Telcrabiliser,  v.  aol.  et  pr. . se  — ; rendre,  de 
venir  tolérable,  de  nature  à pouvoir  être  to- 
léré, souffert,  supporté. 

Toliramment,  adv.  ; d'une  manière  tolérante,  en 
tolérant,  avec  tolérance  : c'est  tolérammeut 
qu'il  fait,  qu'on  le  laisse  faire, 

Toliralif,  ve,  adj.;  de  loléranre,  qui  est  delà 
tolérance,  qui  la  marque  : c'est  un  acte  lo- 
léralif. 

Tûler,  v.  act.;  garnir,  doubler  de  télé  : lêlcr 
une  cheminée. 

Toltissable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  est  ex- 
posé é ésle  tulli;  qui  peut  èire  victime  d'un 
tollissement  : cette  personne , cette  chose  est 
tolissable. 

Tollissant.  e,  adj.;  qui  tollit  : une  ambition, 
une  injustice,  une  usurpation,  une  tjranuir 
tollisiante. 

Tollissement,  s.  m.;  action  detollir;  étal  tolli  : 
son  tollissement. 

Tombable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  tomber,  est 
susceptible  de  tomber  : cette  chose  est  tom- 
ba ble. 

Tombement,  s.  m.;  action  de  tomber  sur  quel- 
qu’un: son  tombement  sur  lui. 

Tondable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  tondu  : ces  moutons  sont  tondablrs. 

Tonncmmi,  s,  m.;  action  de  tonner  : le  toune- 
ment  de  la  rolère  : entendes  tous  le  tonne- 
ment  de  l'airain,  du  canon. 

ïcmuraltle,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  tonsuré  ; ces  séminaristes  sont  tonsu- 
rables. 

Tansurtment,  s.  m ; action  de  lonsurcr  , éts! 
tonsuré  : son  tonsuremenl. 

Torcha  ble,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  torché  ; cette  table,  cette  chose  est  tor- 
chable. 

J’orchemtnt  , s m.  ; action  de  torcher,  de  net- 
toyer, de  frotter  avec  un  torchon  ; étal  torché  : 
le  lorchemrnt  d’une  table  , d’une  chose. 

Torcinable , adj.  des  2 g.  ; t.  de  verrerie,  qui 
peut  être,  doit  être  torciné  : ce  verre  est  tor- 
cinable. 

Tcrcinemtnt , ».  m.  ; action  de  lorciner  ; état 
torciné:  lelorcinrmentduvcrre.T  de  verrerie; 

Tordable  , adj.  des  2 g.  ; qui  prut  être  tordu, 
est  »ll<reptible  de  se  tordre  : ce  fer  est  tordable. 

Torpari/iable , ailj.  des  2.  g.;  qui  peut  étr# 
facilement  lorporifié,  qui  est  su-ceplilile  de 
torpeur  : celte  personne  est  lorporiliable. 

Torporijiaiil , e , part.  pr.  rt  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  lorporiiier  ; qui  lorporifié , qui  cause 
la  torpeur  : une  maladie  lorporifiante  : cet 
événement  fut  pour  lui  lorporifiant. 

Tnrpori/iralion,  j.  f.  ; action  de  lm purifier;  é | H I 


?3  TOT 

lorpoi  Usé  ; état  de  torpeur  : sa  tarporificaiion. 

Torporifiè,  e,  pari.  pas.  el  adj.;  qui  a de  la  tor- 
peur  , qui  est  à la  torpeur , dans  la  torpeqr  : 
cette  personne  est  lorporiliée. 

Torporifter,  v.  act.  el  pr.,  se—  ; caurer  , occa- 
sionner, produire  la  torpeur;  tomber  dan»  la 
torpeur  : lorporiiier  uoe  personne  : il  te  tor» 
porifie. 

Torrtniif,  vc , adj.  ; qui  cause  , occasionne  un 
torrent , des  torrents  ; qui  forme  un  torrent, 
des  torrents  : une  pluie  lorrentive  : un  cour- 
ranl  d’eau  toircntd. 

torsadé,  e,  part.  pas.  el  adj.  ; qui  est  en  torsade, 
qui  est  garni  de  torsades  : des  épaulettes  tor- 
sadées,  bien  torsadées. 

Toi  rudement , s.  rn.  ; étal  torsadé  ; le  lorsade- 
ment  des  épaulettes  : uu  bon  torsadement. 

Torsader,  v.  act.  ; mettre  eu  torsade,  faire  des 
torsades , garnir  de  torsades  • torsader  un 
ruban  , des  épaulettes. 

Torx  meni,  s.  ai.  ; action  de  torscr;  étal  lorsé: 
le  lorsement  d'uue  colonne. 

Torlitotique  , adj.  des  2 g.  ; de  torticolis  , qui 
est,  qui  licol  du  torticolis  : une  douleur  torti» 
colique, 

Toiticalisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  torti- 
colisé,  qui  est  susceptible  de  se  lorlicoliser  ; 
dans  relie  posture , dans  celte  positiou  on  est 
lorticolisabie. 

Torticoinant,  e,  pari.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l'ac- 
tion de  lorlicoliser,  de  se  lorlicoliser  ; qui  tor- 
ticolise,  qui  cause . donne  le  torticolis  : relie 
posture,  rette  position  est  lorlicolisan.e. 

Tortieolisation  , s.  f.  ; action  do  lorlicoliser  ; 
état  tnrlicolisé  : sa  lorlicolisalion. 

TorliColité,  e,  pan.  pas.  et  a.ij.;  qui  a un  torti- 
colis , qui  souffre  du  torticolis  : celle  personne 
est  torlicolisée. 

Torticnliser,  v.  act.  et  pr.,  te-;  donner,  causer, 
occasionner,  prendre  le  torticolis,  un  torticolis: 
vous  vous  lorlisuliscrei  : il  se  lorticolise. 

Tonuosisme  , s.  ni.  ; système  de  tortuosité  : son 
tortuosisme. 

Torturable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  est  ex- 
posé ît  êtie  torturé,  horriblement  tourmenté  : 
cette  personne  est  torturable  par  les  remords. 

Torturant , t,  adj.;  qui  torture,  tourmente  hor- 
riblement ; celle  douleur  est  torturante:  cet 
événement  est  torturant. 

Tortw emenl , s m ; action  de  torturer;  état  tor- 
turé : son  torlui  einent. 

Torittrettr,  s.  m.,f.  »r—  ; celui.  Celle  qui  tor- 
ture , qui  came  , fait  souffrir  uu  li  ,rribl« 
torture. 

Torlurisme  .si».;  système  de  toiture  ; la  tor- 
lurisinc  inquisitorial. 

Totalisa  ble  . adj.  des  2 g.  ; qui  peut  é Ire  , doit 
être  totalisé,  léuui  jour  fo  mer  un  même 
total  : ces  sommes  sont  lotali  aides. 

Totalisation,  s.  f.;  action  de  to  di-er,  de  réunir 
pour  former  un  même  otal;  étal  totalisé:  la 
totalisation  de  ri. 


Digitized  by  Google 


TUA 

Touchable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  touché  : res  chose*  sont  toucha) îles  : celle 
somme  est  touchable. 

Tajtchemenl,  s.  m.  ; action  de  toucher;  étal  tou- 
ché : le  louchemenl  des  choses  : tes  rontinuels 
touchemeou.  Au  fig.  ; action  déniouvoir  ; état 
ému  : le  loucliemeut  de  son  cceur. 

Touffe, ix , te,  adj.;  qui  de  sa  natnre  donne  nue 
touffe,  croit  en  touffe  s une  plante  touffeu.e 

Touriltonné  , e,  jjart  pas.  t-ladj.;  qui  est  garni 
de  tourillon*  : ces  portes  sont  bien,  solidement 
tonrilloiinées. 

Touritlonnemeul,  s.  m.;  action  de  tourillonner  ; 
étal  touriltonné. 

Tourillonner,  v.  act  ; garnir  de  tourillon*,  poser 
sur  des  tourillon*  : tourillonner  de*  porter. 

Tmtrmentablc,  adj.  de»  * g ; qui  peut  être  tour- 
menté , qui  est  susceptible  de  se  tourmenter 
facilement  : cette  personne  est  tourmenlahle. 

Tourmentammcnl,  adr.;  d'une  manicte  tourmen 
tante. 

Toumable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  tourné  : l'ennemi  est  tournaille  : cette 
position  est  toumable. 

ToumaiUoment , s.  m.  ; action  de  tournailler  : 
ses  toumaillemcnts. 

Toussotement , s.  tn.i  action  de  toussoter  : son 
toussotement  continuel  le  fatigue. 

Toussoter  , s.  neut.  ; tousser  doucement  et  fré- 
quemment : ce  malade  ne  fait  que  toussoter. 

Tracable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être , doit  être 
tracé  : ce  chemin  est  tracable. 

Tracassable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  tra- 
cassé, qui  est  susceptible  de  se  tracasser  l’esprit 
facilement,  pour  peu  de  chose  : celte  personne 
est  tracassable. 

Tracassant,  e,  adj.;  qui  tracasse,  agite,  qui  cause 
du  tourment  : celte  affaire,  celte  nouvelle  est 
tracassante, 

Tracassement , s.  m.  ; action  de  tracasser  ; étal 
tracassé  : son  (ratassent cm  d'esprit. 

Traduclibillté , s.  f.  ; état,  quali  é de  ce  qui  est 
traductible. 

Trndttciible  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  traduit  : ce  livre  , cet  ouvrage  est  tia- 
durtihlc. 

Tragédiable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être  tra- 
gédie , mis  en  tragédie  ; ce  sujet,  cet  événe- 
ment est  tragédiablc.  qui  est  susceptible  dt- 
detenir  tragique  ; celle  rixe  , cette  querelle 
est  tragédiable. 

T raqcdiation  , s.  f.  ; action  de  Iragédier  ; étal 
tragédie  ; sa  tragédiation. 

Tragédie  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis  en 
tragédie,  dont  on  a fait  une  uagédic-  Qui  e-t 
rendu,  devenu  tragique.  Au  lig  : qui  est  rendu, 
devenu  funeste,  malheureux. 

Tragédier,  v.  act.  et  pr.,  sc — ; faire,  composer 
ttne  tragédie;  mettre  en  tragédie.  Rendre, 
devenir  tragique.  Au  lig.  : tendre  , devenir 
funeste,  malheureux. 

Tragédisme,  s.  m.  ; système  tragique,  de  tragé- 
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die;  tout  ce  qui  tend  h rendre  tragique,  5 
produire  tlu  tragique.  Au  fig.  ; lout  ee  qui 
tend  à rendre  funeste,  malheureux. 

Traltissable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  est 
exposé  à être  trahi  : cette  personne  est  tra- 
hissahle. 

Trahissant, e,  adj.;  qui  trompe,  trahit,  découvre, 
décelle,  révelte  ; un  mouvement  trahissant. 

Trahivif , ne , adj.  ; de  trahison  , qui  est  de  la 
trahison , qui  la  marque  ; celle  démarche  est 
trahitive. 

Trahitiremcni,  adv.  ; d'une  manière  trahitive, 
par  trahison. 

Train able  , adj.  des  2 g.  ; qui  pem  être  trstné  ; 
telle  voiture  est  traluahle.  Que  l’on  doit  dif- 
férer de  conclure  : cette  allairc  est  traînaille 
en  longueur. 

Tramable,  aJj.  des  2 g.  , qui  peut  être  tramé, 
qu’il  est  facile  tle  tramer  ; ce  complot , ertle 
conspiration  fst  tramable, 

Trtinchable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  tran- 
ché , sur  quoi  on  peut  trancher  : cette  diffi- 
culté est  tranrhahle. 

franchement , s-  m.  ; action  de  trancher  ; état 
tranché  : le  tranchement  d'une  difficulté. 

Tranguiltisabte , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  tranquillisé,  rendu  tranquille  : cette 
personne  est  tianqnillisable. 

Tranquillime  , s.  m.  ; système  de  tranquillité  ; 
tout  re  qui  tend  à opérer  la  tranquillité  , une 
continuelle  tranquillité. 

Transactif,  ve,  adj.;  de  transaction,  qui  est,  qui 
lient  de  la  Iransactiun  , qui  la  marque  ; c’est 
un  arrangement  tramactif. 

Trama  cticemen,  adv.;  d'une  manière  transactivp; 
par,  avec  transaction. 

Transbordable,  adj.  des  2 g ; qui  pont  être,  doit 
être  transbordé  : ces  maichandiscs  sont  trans- 
borda  blés. 

Transcriptibiliti  , s.  f.  ; étal , qualité  de  ce  qui 
est  Iranscriptible  : sa  traoscriptiliilité. 

Transcripttble,  adj.  des2g.;  qui  peut  ê'rc,  doit 
être  transcrit  ; cehe  acte  est  Iranscriptible. 

Transept,  s.  m.  ; bras  ott  aile  d’une  Eglise  , les 
deux  côtés  qui  forment  la  croix. 

Transeptisne,  s.  m.;  système  de  construction  en 
transept  : un  transeptisme  de  ronstruction. 

Transe , e , adj.  ; qui  a des  transes  : cette  per- 
sonne est  constamment  transéc. 

Transférai'} , ce,  qui  est  du  transfert , qui  le 
marque,  qui  le  concerne  : un  acte  tiausfératif. 

Transféra  lion  , s.  f.';  action  de  transférer  ; état 
transféré  ; sa  Irauaféraliun. 

Tranxféralioemeul,  adv.,  d'une  mauière  transfé- 
rante ; par  un  liais. fert. 

Transformabilité , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui 
est  transformable  ; u transformabilité. 

Transformable  , adj  des  2 g.;  qui  petit  être 
trausformé  : cette  chose  est  transformable. 

Transfrétahle , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
transfrélè  , transporté  au  delà  de  l’eau  , d’un 
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bras  île  nier  , qui  peut  passrr , traverser  un 
détroit  , un  bras  de  mer. 

Tramf rétalion,  s.  f.;  action  de  Iransfréter  ; étal 
trantfrélé  : sa  transfrélntion, 

Transfrété,  e,  part.  pas.  cl  adj.  ; qui  est  traus 
porté  ati  delà  de  l'an  , d'un  Lras  de  mer  ; qui 
a passé , traversé  un  détroit , un  bras  de  mer. 

Transfréter,  v.  acl.;  transporter  au  delà  de  tau, 
d'un  bras  de  mer  ; faire  passer,  faire  traverser 
un  détroit,  nn  btas  de  mer. 

Ttsnsfugtr,  v.  ucut.  ; faire  le  transfuge  , aban- 
donner un  parii  pour  un  autre;  passer  d'un 
parti  dans  un  autre  : vous  tiansfugiez. 

Transfugion,  s.  f.;  action  de  transfuser  ; déser- 
tion à l'ennemi  ; action  de  passer  d'un  parti 
dans  un  autre  : sa  transfusion. 

Transgressable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  transgressé  : eet  ordre  est  transgres 
sable. 

Transgressant , e adj.  ; qui  transgresse  , viole; 
une  désobéissance  , une  infidélité  transgres- 
sante. 

Transgressif,  ce,  adj.;  de  transgression, qui  est, 
qui  tient  de  la  transgression,  qui  la  marque  : 
c'est  nn  acte  transgressif. 

Tram grcs arme,  s.  ro.;  système  de  transgression. 

Transgressivemcnt,  adv.  ; d’une  mauiére  trans- 
gressive ; par,  avec  transgression. 

Transigibilité  , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
transigible  ; sa  transigibilité. 

Trnntitiviment , adv.;  d’une  manière  transitive; 
par,  avec  liansition. 

Transitoirement,  adv.;  d’une  manière  transitoire. 

Translatable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  trans- 
laté , qu'il  est  nécessaire  de  translater. 

Traiislativrment, adv  ; d'nnc  manière  translative 

Translimitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  cire,  duil 
être  transliinilé,  dont  les  limites  peuvent  èlre 
moins  restreintes,  portées  au  delà  de  ce  quelles 
sont  : ce  territoire  est  translimitable. 

Translimitatif,  ce,  adj  ; de  translimitalion;  qui 
est  de  la  translimilalion,  qui  la  concerne,  qui 
la  marque  ; un  acte  translimilatif. 

Translimilalion,  s.  f.  ; action  de  translimiter; 
état  Iranslimilé  : sa  Iranslimilatiuu  : la  traus 
limitation  d’un  lerritoito. 

Translimilativement,  adv.  ; d'une  manière  trans- 
limitalive;  par  translimilalion. 

Translimité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  dont  les  limi 
les  sont  étendues,  portées  au-delà  : ce  terri- 
toire est  ttansliinilé. 

Translimiter,  v.  act. ; étendre  les  limites,  porter 
les  limites  au-delà  de  ce  qu’elles  sont  : trans- 
I imiter  un  territoire. 

Tianstimili.sme,  s.  iu.  ; système  de  Iranslimitn 
lion. 

Trausmissif,  ce,  adj.  ; de  transmission,  qui  est 
de  la  Irausmissiou,  qui  la  marque,  qui  trans- 
met  : c'est  un  acte  trausmissif. 

Transmissisme,  s.  m.;  système  de  transmission. 

transmissivcmcnl , adv.  ; d'une  manière  traus- 
missive  ; par  transmission. 
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Transmulalivemeut,  adv.;  d'une  manière  tians- 
mulalive;  par  une  transmutation. 

Transptrçable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  èlre 
transpercé,  percé  d'outre  en  outre,  de  part  en 
part  : celte  cuirasse  est  transperçable. 

Transpercement,  s.  ni.;  action  de  transpercer; 
état  transpercé  : son  Iranspcrccmcnt. 

Tiansplantabililé,  ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui 
est  transplan  table  ; sa  transplaiitabililé. 

Transplantable,  adj.  dis -2  g , qui  peut  être 
transplanté  : ces  arbres,  ces  piaules  sont 
transplanlables. 

Transportabilitf,  ».  f.  ; état,  qualité  de  ce  qui 
est  transportable. 

Transportêmcni,  adv.  ; d’une  manière  transpor- 
tée, avec  transport  : il  aime  transportémeut  : 
il  se  livre  transportément  au  plaisir. 

Transpositivcment,  adv.;  d’une  manière  trans- 
positive;  par,  avec  transposition. 

Transvasable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  trans- 
vasé, que  l’on  doit  transvaser  ; celle  liqueur 
est  transvasable. 

Transvcrtabllili,  s.  f.  ; étal,  qualité  de  ce  qui 
est  transversalité. 

Ti  ansversablc,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  transversé,  mis,  posé  de  travers,  eu 
travers  : cette  pièce  de  bois  est  transversalité, 
qm  peut  être  versé  d'uu  lieu  dans  un  autre  : 
ers  choses  sont  Iransversables. 

Transversalité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
transversal. 

Transrersé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mi», 
posé  de  travers,  en  travers  : cette  pièce  de 
boises!  transversée.  qui  estversé  d’un  lieu  daus 
un  autre  : ces  choses  sont  Iransversées. 

Transverser,  x.  act.;  mettre,  poser  de  travers, 
eu  travers,  en  sens  opposé;  verser  d'iio  lieu 
dans  un  autre;  changer . renverser,  opérer 
un  changrimnl  métamorphique. 

Transversion,  ».  f.;  action  de  transverser  ; étal 
transversé  ; renversement  en  sens  contraire, 
lianiforiualion,  changement  métamorphique  : 
la  Iranstersion  d'uu  srns,  d’uue  phrase. 

Transversismc,  ».  in.;  système  de  transver-ion. 

Travaillable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  èlre  tra- 
vaillé, qui  est  susceptible  de  se  travailler  ; 
cette  chose  est  travaillable. 

Travaillant  e,  adj.;  qui  travaille  : une  machine 
travaillante,  qui  travaille  bien,  qui  fait  beau- 
coup d'ouvrage. 

Trtivutime,  ».  m.  ; système  de  travestissement. 

Traveslissable,  ad.  des  2 g ; qui  peut  être  tra- 
vesti, est  susceptible  de  sc  travestir.  Au  Cg.  : 
ce  caractèie  est  traveslissable,  , 

Travestissant,  e,  adj.;  qui  travestit,  déguise, 
qui  donne  une  forme  différente  : ce  costume 
e.t  travestissant.  , 

Treillable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  é're,  doit  être 
treille,  mi»,  formé  eu  treille  ; cette  vigne  est 
treillable. 

Trtillé,  e,  paît.  pas.  cl  adj.;  qui  est  mis,  formé 
en  treille  : celte  vigne  est  treillée. 


575 


Digitized  by  Google 


TKt  576  ' TRI 


Tieilltmrni,  5.  ni.;  action  de  (railler:  étal  Iri-àllé: 
le  treilleaient  d'une  ligne. 

Treiller,  «.  act.;  metire,  former  en  treille,  don- 
ner la  forme  d’une  treille  : treiller  une  «igné, 
la  mettre  en  treille. 

Trcillitsal'le , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  Joit 
être  trcillissè,  garui  de  treilli  : cct-e  /mètre 
fsl  treiUissable. 

Treilllistemcnt , s.  m.;  action  de  tmllisser  ; état 
treilli  sé  : !e  treillissement  d'une  fenêtre. 

Trémoustuble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  tré- 
moussé, que  l'un  doit  faire  trémousser  : cette 
personne  est  trémoussaldc. 

Trémoussant,  e,  adj.  j qui  trémousse,  fait  tré- 
mousser : celle  brsogue  est  trémous  ante , 
donne  de  l'activité,  du  tintouin. 

Trempable,  adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être  trempé, 
que  l'on  doit  faire  tremper  ; ce  linge  est  trem- 
pable. 

Tient enaire , adj.  des  ï g.;  qui  est  de  trente  ans, 
qui  arrive  au  bout  de  trente  ans,  tout  les  tren- 
te ans  : ta  prescription  treotenaire. 

Trësorial,  e , adj.  ; du'trésor,  qui  concerne  le  tré- 
sor : un  règlement  trcsorial. 

Trtnabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
tressé  : ces  cheveux  sont  tressables. 

Tressement,  s.  m.;  art  on  de  tresser;  état  tres- 
sé : le  tiessement  des  cheveux. 

Triable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  trié  : ces 
moutons  sont  friables. 

Triangulablv , adj.  des  2 g.;  qui  petit  être,  doit 
être  triangulé,  mis,  posé  sur  trois  angles,  au- 
quel on  do  t doourr  trois  angles  : cette  chose 
est  triangulablc. 

Triongutariié,  s.  f . ; état,  qualité  de  ce  qui  est 
triangulaire. 

Triangulé,  e,  pari.  pas.  cl  adj.;  qui  a trou  an- 
gles : cette  construction  est  Iriangnlée. 

Triangnler,  v.  act.  ; mettre,  poser  sur  trois  an- 
gles; donner  trois  angles  : triangnler  un  jar- 
din, un  édifice. 

Triangulisme , s.  m.;  système  de  triangulation. 

Tribulatif , ne,  adj  ; de  tribulation,  qui  est  de  la 
tribulation,  qui  la  marque,  qui  cause,  donne, 
occasionne  des  tribulations  : des  événements 
tribu  lat  ifs. 

Tribulationime,  s.  in . ; système  de  liibulalion  ; 
tout  ce  qui  tend  à amener  des  tribulations  : 
> c’est  du  liibulationismc. 

Tribufaiionnablef  aJj.  des  2 g ; qui  peut  être 
tribulationné,  qui  est  susceptible  de  se  liibula- 
tionnerdc  peu,  pour  peu  : cette  personne  est 
trikulationnable. 

Tribulationné , e,  part,  pas  et  adj.;  qui  a des 
tribulations,  qui  est  en  proie  aux  tribulations: 
cette  personne  est  iributatiounce. 

Tribulatinnner,  v.  net.  et  p*wi  , se — ; donner, 
causer,  appoitcr  des  tribulations;  se  livrer  à la 
tribulation  : tribulaiionner  quelqu'un  : et  lté 
personne  se  tribulationné. 

TYlbulntixement , ;dv.;  d'une  manière  tribula- 
tlve  ; par,  avec  tribulation. 


Tubutariable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  tribularié,  t endu  tributaire  : ce  peuple 
eut  tributariable. 

ïributanaiton , s.  f.;  action  de  Iributarier;  état 
tribularié  : la  tributariation  de  ce  peuple. 

Tribularié,  e,part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
tributaire,  qui  est  assujéti  à un  tribut  : cette 
nation  est  tribut ari<  e. 

Tribularier,  v.  act.;  rendre  tribu  aire,  assujéti r 
à un  tribut  : tributarirr  uu  peuple,  une  na- 
tion. 

Tribntaritme , s.  m.;  système  tributaire,  de  tri- 
butariation. 

Tributariiè , s.  f.:  état,  qualité  de  ce  qui  est  tri- 
butaire, assujélissemeut  à un  tribut  : la  tri- 
butariiê  de  ce  peuple. 

Tribulivement,  adv.;  d’une  manière  tiîbutive; 
par  un  tribut,  par  des  tributs  : ce  peuple  fut 
tribulivement  ruiné. 

Trichable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  triché, 
qu’il  est  facile  de  tricher  : cette  persoune  est 
trichable. 

Tricheusemenl,  adv.;  d’une  manière  tricheuse, 
en  trichant  : vous  gagner,  tricheusecnent. 

Trieolorable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  étretricc- 
loré,  à quoi  on  peut  donner  trois  couleurs  z 
cette  étoffe  est  tricolable. 

Tricoloration,  s.  f.;  action  detricolorer,  de  don- 
ner trois  couleurs;  état  (ricotoré:  la  tricolora- 
tion de  cette  étoffe. 

T rieoloré,  et  part.  pas.  cl  adj.;  qui  a trois  cou- 
leur» : une  étoffe  tr.colorée  : un  ruban  trico— 
loré. 

Tricolorer,  v.  act.  et  pron.,se — ; donner,  pren- 
dre trois  couleurs  différentes  : tricolorer  une 
étoffe  : cet  oiseau  se  tricolore. 

Trico  lorisme,  s.  m ; système  de  tricoloration. 

Tricolorité , s.  f.;  éiat,  qualité  de  ce  qui  est  tri- 
colore : la  triéolorité  du  drapeau. 

Trieotable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  tricoté, 
facilement  tricoté  : celte  laine  est  trirotable. 

I Tricotemeni,  i.  rn.  ; action  de  tiicoter;  étal  tri- 
coté : le  tricotemeni  de  la  laine-  Au  fig.  ; le 
tricotemeut  de  la  marche. 

Triennalement , adv.  ; d’une  mauiére  triennale  ; 
par  la  iricnnalilé. 

Triant  ali sable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être, 
doit  être  triennalisé,  rendu  triennal  : ces  élec- 
tions sont  trieunalisables. 

Triennalisation , s.  f ; action  de  triennaliser  ; 
état  triennalisé  : la  Iricnnalnaliou  des  élec- 
tions communales. 

Triennalisé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  e*t  rendu 
triennal  : les  élections  communales  sont  trien- 

■aliséfi. 

Triennaliser , v.  act.;  rendre  triennal,  donner  la 
durée  de  truis  ans  : triennaliser  des  élections. 

Trifimalismr,%.  m.; système  de  triennalisation. 

Trimable , adj.  des  2 g.;  que  l'on  peut  faire  tri- 
mer : celte  personne  est  trimable. 

Trimbalable , adj.  de?  2 g:;  qui  peut  être,  doit 
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vire  liirohiilr,  porté,  traîné  | a r tout  : celle 
personne,  celte  chose  e-t  Irimbalable. 

Tninbaicmcnl , s.  ni.;  action  de  trimbaler  ; étal 
liimbalé  : ton  trimbalemon!  : le  trimbale- 
ment  d'uue  personne,  d’une  chose. 

Trimement,  s.  m,;  action  de  trimer,  de  faire  tri- 

. *>îr. 

Trimetlrialilc,  a.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
trimeslrie  ; ordre  U imeatriel  : la  trimestrialilé, 
ou  Irimcstriellité. 

Trimestriellement,  adv . ; d’une  manière  trimes- 
liielle,  par  trimestre  : payer  trimestriellement 
une  pension,  une  rente. 

Trimestriellisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  trimestricllisé,  reudti  trimestriel;  que 
i’ou  doit  diviser  par  trois  mois,  è quoi  on  doit 
donner  une  duree  de  trois  mois,  que  l’on  doit 
fuire  revenir,  reproduire,  reparaître , recom- 
mencer tous  les  trois  mois  : le  paiement  de 
res  renies,  de  ces  pensions  est  trimestriellisa- 
ble. 

Tiimeslriellitalion,  s.  f.  ; action  de  trimestriel- 
liser;  étal  trimestricllité  ; la  trimestriellisa- 
tion  du  paiement  de  ces  renies,  de  ces  pen- 
sions . 

Trimestricllisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est 
rendu  trimestriel,  qui  comprend  , qui  dure 
trois  mois,  qui  recommence,  se  renouvelle  tous 
les  trois  mots  : le  paiement  de  ces  rentes,  de 
res  pensions  est  trimestricllisé. 

Trhneslrielliser,  v.  art.;  rendre  trimestriel,  as- 
sujélir  à un  ordre  trimestriel  ; donner  la  durée 
delrois  mois,  fairerecommencer,renouveler,re- 
produire  tous  les  trois  moi-;  donner  aux  cho- 
ses, aux  actions  uue  durée  successive  de  trois 
mois  ; trimesirielliser  le  paiement  d’une  rente, 
d'une  pension. 

Trimeitriellieme,  t.  ni.;  système  de  Irimestriel- 
lisation 

Trimestritllité , s.  f.jvoir  trimestrialilé. 

T ring  table,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être,  doit 
dira  triugté,  garni  de  tringles  ; ce  lavilion- 
o»ge  rst  tringlablc. 

Tringlnge,  s.  m.;  action  de  Iringter,  {de  garnir 
de  tringles;  étal  tringle  : le  tiioglage  de  ce 
tavillonnage. 

Trinitisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  Irini- 
tisé,  composé  de  trois  ; cette  commission  est 
trinitiable. 

Trinitisation,  ».  f.  ; acliou  de  Irinitiser  ; étal 
Irinifé  : la  triuilisation  du  Consulat. 

Trinilisc,  e,  part-  pas.  et  adj  ; qui  est  composé 
de  trois  : celte  commission  eat  triuitisée. 

Trinitiscr , v.  net.;  composer  de  trois,  faire  con- 
courir trois  personnes  , trots  choses  pour  une 
même  action,  rendre  ces  trois  personnes  , ces 
trois  rho.es  indispensables  à l’action  : trinili- 
ser  un  ponvoir  souverain. 

Trinitisme,  s.  m ; système  de  Irioitisalioo. 

Triomphable.  adj  des  2 g.;  qui  peut  Uiomplier, 
qui  rst  susceptible  de  triompher  : il  est  triom- 
phahlr  dan«  son  entreprise. 
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Tripluble  . adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  tiiplr  , 
qui  est  susceptible  de  tripler  : c s profils,  res 
bénéfices  sont  triplab'cs. 

Triplant,  e,  adj.;  qui  triple,  qui  fait  tripler  ; ce 
moyen  est  triplant. 

Triplation,  »,  f,  ; action  de  tripler  ; étal  triplé  : 
sa  triplation. 

Tripnlissable , adj.  dea  2 g.;  qui  peut  être  ai- 
guisé arec  une  pierre  , nettoyé  avec  du  tri- 
poli : ces  coûteux  , ces  choses  sont  tripolissa- 
bles. 

Tripoliuement,».  m.;  action  de  tripolisseï  ; état 
tripoliisé  : le  Iripofitsetneul  d’un  couteau, 
d'une  pierre. 

Trittisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  éire  Iristisé, 
qui  est  susceptible  de  tristesse  , qui  peut  de- 
venir Iriite  : cette  personne  est  Iristisable. 

Tristitant,  e , part.  pr.  et  adj.;  qui  lait  l’aclion 
de  tristiser;  qui  Iristisé,  qui  rend  triste  : ces 
malheurs  sont  tristiaanlcs. 

Tristité , e,  paît.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
triste  , qui  a de  la  tristesse  : cet  homme  est 
Iristisé  par  ses  revers. 

TrUliitr,  v.  act.  et  prou,  se — ; rendre,  devenir 
triste;  causer,  prendre  de  la  tristesse  t’y  li- 
vrer ; tous  les  malheurs  Iristiseot  : vous  la 
tristisez  : cet  homme  se  iristisé. 

Trituratif,  ve,  adj.;  de  trituration,  qui  est  de  la 
tribulation,  qui  la  coucrrne. 

Trilurativement,  adv.;  d’une  manière  Irilurative; 
par  la  trituration. 

TriumtHralement,  adv.;  d'une  manière  triumvi- 
rs le  , par  des  triumvirs  ; cette  nation  est 
triumviralemeot  gouvernée 

Triumviralisme,  s.  m.;  système  triumvirat,  d’ac- 
tion de  triumvirs,  par  dea  triumvirs. 

Triumviralilé,  ».  f.  ; état’,  qualité  de  ce  qui  rst 
triumvirat:  de  ce  qui  est  action  de  triumvirs  : 
la  triumviralilé  do  l'action  gouvernementale. 

Triutnvinsablt  , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être 
triumvirisé,  confié  à des  triumvirs,  placé  sous 
l'influence,  l'autorité  des  triumvirs  : ce  pou- 
voir, cette  fonction  est  triumvirisable, 

Triumvirisation  , s.  f.  ; action  de  triumvhriscr  ; 
état  triumvirisé  ; la  triumvirisation  d'tm  pou 
voir,  d’une  fonction. 

Triumvirisé,  e,  part.  pas.  et  adj.,  qui  est  ronlié 
à des  triumvirs  : ce  pouvoir  est  triumvirisé  ■ 
celte  fonction  est  trinmvirirée. 

Triumvirher,  v.  act.  ; confier  à des  triumvirs , à 
trois  hommes  chargés  de  faire  ; soumettre  à 
l'action  de  triumvirs  : triumvimer  un  pou- 
voir, une  fonction. 

Triumvirhme,  <-  m.;  système  de  triumvirisation. 

TrMalisi  , e , part,  pas  et  adj.  ; qui  est  erndu 
trivial,  qui  présente  de  la  Irisialilé  : un  écrit, 
un  outrage,  un  disconrs  trivialité. 

Trivialiser,  v.  act.  et  prou.  se — ; rendre,  deve- 
nir trivial  ; donner,  prendre  de  la  trivialité; 

| trivialiser  son  langage  . sa  conversation  , tut 

| disrours.  >'ent.  : faire  de  la  trivialité  , dvt  tri- 
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vialismr,  s*  livrer  à U Iriviaïilé  : vous  trivia- 
lisez. 

Trivialisme,  t.  m ; système  de  trivialité;  inces 
santé  trivialité  ; ce  qui  est,  ne  montre  que  de 
la  trivialité  : c'est  du  trivialisme  , ce  n’est  que 
du  trivialisme. 

Trochable , adj  des  2 g.  ; qui  peut  Iroclier,  qui 
est  susceptible  de  donner  une  trochée  , de 
pousser  en  trochée  : toutes  ces  plantes  sont 
trocbablcs. 

Trochani,  «,  pan.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action  de 
troeher , de  se  trochée  ; qui  troche , qui 
pousse  en  trochée  : toutes  ces  plantes  sont 
trochanter. 

Trochi,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  a donné  une 
trochée,  qui  est  poussé  en  trochée  : ces  plan- 
tes te  sont  bien  trochées. 

Trochemcnt,  ».  m.  ; action  de  (rocher  ; état  tro- 
chée : le  trochemcnt  des  plantes. 

Troeher,  v.  neut.  ; pousser  en  trochée  : la  cha- 
leur après  la  pluie  fait  troeher  les  plantes,  les 
fait  croître  en  trochée  : les  blés  troohcnl  bien. 
Trûlable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  trôlé  ; 
que  l’on  peut  amener  avec  foi  : cette  femme , 
cette  personne  est  trûlable. 

Trilement , s.  m.  ; action  de  trôler;  étal  trôlé  : 
scs  trûlcmetlts  : le  trôlement  de  sa  femme 
partont. 

Trompable,  adj.  des  2 g.  ; qui  rat  exposé  a être 
trompé,  qui  peut  être  facilement  trompé  : cet 
homme  est  trompable. 

Trompélable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  trompêté  , publié  , annoncé  4 son  de 
trompe  : celle  nouvelle , cet  événement  est 
trompétable. 

Tromptiemcnt , s.  m.  ; action  de  trompêter.  Au 
iig.:  de  divulguer  ce  qui  doit  rester  caché  ; 
état  trompêté  : le  trompêiement  d’une  nou- 
velle, d’un  événement  : celle  femme  est  ridi- 
cule et  ennuyeuse  avec  ses  trompétements. 
Trompeusement,  adv.;  d’une  manière  trompeuse, 
eu  trompant  : jouer,  agir  trompeuscuent. 
Tronçomahle,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  trouçouoé , mis , coupé  en  tronçons  : ce 
poisson,  ce  morceau  est  tronçonoable. 
Tronçonnement , s.  m.;  action  de  tronçonner; 
état  ttonçouné  ; son  tronçonnement  : le  tron- 
çonnement de  ce  poisson,  de  ce  morceau. 
Troncable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  tronqué  : 
cet  ouvrage,  ce  passage  est  troncable. 
Troncation,  s.  f.  ; action  de  tronquer;  étal 
tronqué  : la  troncation  de  cet  ouvrage,  de  ce 

passag* • 

Tropical,  e,  adj.;  du  tropique  , des  tropiques; 
qui  est  du  tropique,  qui  concerne  le  tropique, 
qui  appartient  au  tropique  , qui  est  .mus  un 
tropique  : des  érbanges  arec  les  contrées  tro- 
picales ; une  chaleur  tropicale. 

Tro  finement,  s.  m-;  action  de  Irotiner  : son  tre- 
tinement. 

Troublabte , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  trou- 
blé, rendu  trouble  : ce  vin  est  tronblable. 
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Dont  on  doit  tronbler  le  repos , la  sécurité  : 
rrt  homme  est  tronblable  dans  sa  possession. 
Qui  est  susceptible  de  tronbles  , d’agitation  : 
ce  peuple  est  tronblable. 

Troublant,  e,  adj.  ; qui  trouble  : vous  faites  un 
bruit  troublant.  Qui  cause  des  troubles  , des 
agitations  : la  despotique  volonté  , l’action, 
l'ambition  du  prince  est  troublante. 

Trouable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  trotté,  est 
susceptible  de  se  trouer  ; res  bas  sont  bien 
usés,  ils  sont  trouables. 

Trouemenl,  s.  m.  ; état  troué  : le  trouement  des 
bas,  de  sa  chemise,  de  son  habit. 

Troussable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  troussé , mit  en  trousse  ; qui  peut  être 
replié,  relevé  ; ees  bronches  sont  troussables. 
Troussemenl , s.  m.  ; action  de  trousser;  état 
troussé  : «on  troussement  : le  troussement  de 
ces  branches. 

Trouvemenl,  s.  m.;  action  de  trouver;  état  trouvé: 
le  trouvemenl  des  rhoses. 

Truffable  , adj.  des  2 g.  ; qui  petit  être,  doit 
être  truffé  , dans  quoi  on  doit  mettre , faire 
entrer  des  truffes  ; ce  ragoût  est  truffable. 
Truffement,  s.  m.;  action  de  truffer  ; état  truffé: 
le  truffement  d'un  pâté,  d'un  ragoût. 

Tubable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit  être 
tubé , garni  d'un  tube  ; ce  baromètre  est 
tnbable. 

Tubage  , s.  m.  ; action  de  tuber  ; état  tubé  : le 
tubage  d’un  baromètre. 

Tubé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  fait  en  tube; 
qui  est  garni  d'un  tube,  de  son  tube  : ce  ba- 
romètre est  tubé. 

Tuber , v.  acl.  ; faire  uo  tube  , donner  la  forme 
d’un  tube  ; garnir  d'un  tube , de  son  tube  : 
tuber  un  baromètre. 

Tuf  eux,  se,  adj.  ; qui  contient,  qui  présente  du 
tuf  : un  sol  tufeus,  une  terre  iufeuse. 

Tuement,  t.  m.  ; action  de  tuer;  état  tué  ; le 
tuement  de  cette  bêle. 

Tailable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
tuilé,  garni  de  tuiles,  couvert  avec  de  la  tuile  : 
celte  maison,  cette  couverture  est  luilable. 
\Tuilage,  s.  m.  ; action  de  luilcr,  de  couvrir  en 
tuile  ; état  tuilé  : le  tuilage  d'une  courcrture  : 
un  beau,  bon  tuilage. 

Tuilé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  garni  de 
tuiles,  qui  est  couvert  eu  tuile  : cette  maison 
est  tuilée.  Qui  a une  couleur  de  tuile  : cette 
étoffe  est  tuilée. 

Tuiler,  v.  act.  ; garnir  de  tuiles,  couvrir  en  tuile, 
avec  de  la  tuile  : tuiler  une  couverture  , une 
maison.  Donner  un  couleur  de  tuiler  : tuiler 
une  étoffe. 

Ttanéfaclif,vc,  adj.;  qui  concerne  la  tuméfaction, 
qui  est  propre  4 dissiper  une  tuméfaction  : 
remède  luméfaclif. 

Tumrjiable,  a:!j.  des  2 g.;  qui  est  susceptible  de 
se  tuméfier  : celte  partie  est  lutuéfiable. 
Tuméfiant,  t , adj.;  qui  tuméfie,  qui  cause  une 
tumeur,  une  tuméfaction. 
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Tumulter,  v.  neut.  ; Faire  du  tumulte:  vous  tu- 
millier. 

Tumultime , m.  : système  de  tumulte  ; con- 
tinuel tumulte  ; tout  ce  qui  tend  h causer  un 
incessant  tumulte. 

Turbané,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a un  turbau, 
qui  est  orné  d’un  turban  : une  télé  turkenée. 

Turbantr,  *.  set.  et  pr.,  se — ; couvrir,  se  cou- 
vrir d’un  turban. 

Turbalivement,  adv.  ; d’une  manière  turbative  ; 
par,  au  moyen  des  troubles. 

Turbulenter,  v.  neut.  ; laire  le  turbulent , de  la 
turbulence  ; se  livrer  b la  turbulence  : vous 
turbulente? . 

Turbulentiume , s.  m.  ; continuelle,  incessante 
artion  de  turbulent  : votre  lurbnlentisme. 

Turlupinage , s.  m.  : action  de  turlupiner  : son 
turlupinage. 

Turlnpinime,  s.  m.;  système  de  turlupinaga. 

Tnrpidr,  s.  et  adj.  des  2 g.  ; celui,  celle  qui  se 
livre  5 dès  actes  bonteuv  , de  Friponnerie,  qui 
est  porté  à la  Fraude,  il  la  mauvaise  Foi  : c’est 
un  lurpide,  Qui  souille  , déshonore  , rtsl  un 
acte  turpida  : un  jugement  lurpide,  qbiTouille 
la  justice,  déshonore  les  juges. 

Turpidité , e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  lurpide  : cette  personne  est  turpidisée. 

Turpidher,  v.  act.  es  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
lurpide  : cette  persoune  se  turpidise. 

Turpidismr,  s.  m.;  tout  ce  qui  n'est,  ne  nioptre 
que  de  continuels  actes  turpides  : c'est  du 
turpidisme. 

Turpidité,  s.  F.  ; étal,  qualité  de  ce  qui  est  tur- 
pidc. 

Turpiludiser,  v.  neut.  ; Faire  de  la  turpitude,  se 
livrer  à la  lurpitude.se  conduire  iufàmcmeut  : 
vous  turpiludiser. 

Turpitudisme , s.  m.  ; système  de  turpitude;  ce 
qui  n'est,  ne  présente  qu’une  continuelle  tur- 
pitude : c'est  du  turpitndisme. 

Tutélairement , adv.  ; d’une  manière  tutélaire, 
par,  avec  une  bonté  tutélaire. 

Tutélariation,!.  F.;  action  de  tutélarier,  de  ren- 
dre tutélaire  ; état  lutélarié  : la  tutélariation 
de  l'action,  du  Fait. 

Tutélarié , t,  paît.  pas.  et  adj  ; qni  est  rendu, 
devenu  tutélaire,  propre  i garder,  ii  protéger: 
cette  autorité  est  tutélanée. 

Tutélarier,  v.  act.  et  pr. , se  — ; rendre , deve- 
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nir  tutélaire  , propre  à garder,  à protéger 
tutélarier  ua,  son  pouvoir. 

Tuiélarisme , s.  m.  ; système  tutélaire,  de  talé- 
larialiou. 

Tutélarili,  s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  rat  tu- 
télaire. 

TnleUisable,  adj  des  2 g.  ; qui  peut  être;  doi 
élre  tiiléllisé,  mis,  tenu  en  tutelle  : cette  per- 
sonne est  tutelli-able. 

Tuielliiam,  e,  part.  pr.  cl  adj.;  qui  Fait  l'actiou 
de  tutelliier,  d’.mpueer  une  tutelle  , de  tenir 
en  tutelle  pqui  tutellise , tient  en  tutelle  : 
chez  un  peuple  libre  si  l'action  gouvernemen- 
tale n’est  que  tutellisaute,  elle  est  humiliante 
pour  la  nation  et  finit  par  dégénérer  en  ty- 
rannie. 

Tutellitaiion  , s.  f.  ; action  de  tutelliier  ; état 
tutellisé  : sa  tulclliaation  : la  tutellisatiou 
d’une  personne,  d’un  peuple,  d’une  nation. 

Tutellisé  , e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  e*t  mis  , 
tenu  en  tutelle,  qui  est  observé  , géné  , qu  i 
ne  peut  Faire,  ne  peut  agir  de  lui-même  , de 
sa  propre  volonté  : cette  personne  est  tuleU 
bsée  : ce  peuple  est  tutellisé. 

Tutelliser,  v.  act.  et  pron.  se — ; mettre',  tenir 
en  tutelle;  se  placer,  se  tenir  comme  en  état 
de  tutelle.  Au  Fig.  : observer,  gêner,  ne  pas 
laisser  agir  de  toi-même  , de  la  propre  vo- 
lonté : tolelliser  une  personne,  un  peuple,  une 
nation  : tublliser  tyranniquement  un  peuple. 

Tulellisme,  s.  m.;  système  de  tutellisatiou. 

Tutoyable , adj,  des  2 g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  tutoyé  : cette  personne  est  luloyable. 

Tuloyammcnt , adv.  ; d’une  manière  tutoyante 
en  tutoyant  : il  lui  parle  tutoyammem. 

Tuyauté  , e,  pari.  pas.  et  adj.  ; qui  a,  qui  pré- 
sente la  forme  d’un  tuyau,  qui  est  garni  de 
ses  tuyaux  : cette  Fontaine  est  tuyautée. 

Tuyautemenl , s.  m.  ; action  de  tuyauter  ; état 
tuyauté  : son  tuyautemenl. 

Tuyauter,  v.  act.;  donner  la  Forme  d’un  tuyau  ; 
garnir  de  tuyaux  : tuyauter  une  Fontaine. 

Tyranniiable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  élre , est 
exposé  à être  tyrannisé  : celte  personne  , ce 
peuple  est  lyrannisable. 

Tyrannisme,  s.  m.  ; système  de  tyrannie  ; tou 
ce  qui  tend  à établir  une  lyranuie,  ce  qui  ne 
présente  qu’une  continuelle  lyrauie  : c’est  du 
tyramune. 


V 


t 


(Jlcérable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  élre  ulcéré  : 
relie  personne  est  uleérable. 

Ulcérant,  e.  adj.;  qui  ulcère,  Ûrhe,  irrite,  cause 
du  ressentiment  : des  procédés  ulcérants. 

Ulcérateur,  t.  m.,  f.  Irice  ; celui , celle  qui  ul- 
gère,  qui  irrite,  qui  cause  un  vit  mécontente- 
ment. 


Ulcéralif,  i c,  adj.;  d ulcération,  qni  estdel’ul- 
eération,  qui  la  marque  : c’est  un  acte  ulré- 
ratif. 

Ulcératinemenl,  adv.;  d’une  manière  ulcéralive 
par,  avec  ulcération  : vous  le  réprimander: 
trup  ulcéralivcment. 

Ulcérime,  i.  m.;  continuelle,  incessante  ulcéra- 
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lion  ; système  d'action  par  le  msentinumt  ; 
ce  qui  u'est,  ne  présente  que  de  l'ulcération  : 
c’est  de  l’ulcérisme. 

Utttoiorable  , adj.  des  2 g.’;  ce  qui  peut  être  , 
doit  être  ulténoré,  rendu  ultérieur  ; ce  qui  ne 
doit  être  présente,  adressé  qu’apres. 

Ullèriomtion  , s.  f;  action  d’ullériorcr  ; état 
trliérioré  : fultérioration  des  faits,  des  choses. 

ZJUérioré , e , pan.  pas.  et  adj.  ; qui  est  iemis 
au-delà,  qui  n’est  présenté,  adressé  qu 'apres: 
toutes  ces  choses  sont  tillériorcra. 

Ultériorer^  x.  art.  ; rendre  ultérieur  ; placer, 
présenter,  adre«scr  après,  ultérieurement; 
remettre  au-delà  : ullériorcr  une  affaire,  une 
confusion. 

Ultériorité,  s.  f ; élat,  qualité  de  ce  qui  <st  ul- 
térieur. 

Ulthnable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  porté  à son  ultimatum  , à son  dernier 
point,  à son  plus  haut  pris  : toutes  ces  mar- 
chandises sont  ullimables. 

Uliimaiion , s.  f.  ; action  d'ultimer  de  porter  à 
son  ultimatum,  à son  plus  haut  prix;  état  ul- 
timé  : l’ultimation  de  ces  dcurccs,  de  ces  mar 
ehandK<es...  : l'ultimation  d'une  condamna- 
tion, d’une  peine. 

Ultimé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  porté, 
poussé  au  dernier  point,  à la  dernière  exi- 
gence, au  plus  haut  prix  ; ces  marchandises 
sont  ultimées.  Qui  est  porté  il  la  rigueur  : la 
condamnation,  la  pe:ne  est  ullimée. 

I Jltimer,  r.  acl.  ; porter,  pousser  nu  dernier 
point,  au  plus  haut  prix  : ultimer  des  denrées, 
îles  marchandises.  Porter,  pousser  à la  dev 
nière  exigence,  à la  plus  grande  rigueur  : ul 
limer  sa  demande  , une  condamnation  , une 
peine. 

lUtimisme,  s.  ni.;  système  d'ullimation. 

Ultra- liberal,  e,  s.  et  adj  ; libéral  outré  , exa- 
géré : c’est  un  ultra  libéral.  Ce  qui  présente 
de  l'exagération  libérale  : cet  acte  est  ultra- 
libérale. 

Ultra-libéralisme . i.  m.  ; système  d'ultra  libé- 
ralité : son  ultra-libéralisme. 

Ultra-liberté  , s.  f.  ; liberté  exagérée  , outrée; 
excessive  liberté , liberté  étendue  jusqu’à  la 
licence  : la  liberté  est  nécessaire  et  indispen- 
sable à un  peuple,  mais  mieux  vaut  pour  lui 
a servitude  qu’une  ultra-liberté;  paire  que 
Pullra-libcrté  déinoi alise  tout  et  n'engendre 
que  la  plus  féroce  anarchie  : et  l'ultra  liberté 
seta  toujours  un  lléaii  social  ; parce  que  san* 
freins,  die  dévergonde  tout  cl  se  c rlége  tou- 
jours du  despotisme  , de  la  violence,  de  la 
foice  et  du  crime. 

Ultramondatiisaiion , s.  f.;  action  d’ullramonda- 
niser,  de  s’ullramr.ndani  er,  de  se  Ii\  rcr  exagé- 
rément , sans  retenue  aux  plaisirs,  aux  vani- 
tés, aux  jouissances  du  n on  ’C;  état  iiliramon- 
danisé  : son  ullromondanisation. 
Ultramondnnisé  , e. . part.  pas.  et  adj.  , qui  es! 
rendu  , devenu  iiliranwndaiti  , qui  est  livré 
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ex  h a vaguement , sans  retenue,  jusqu  ’à  l’e* 
ces,  liceiu  irusemeni  aux  plaisirs,  aux  vanités, 
aux  jouissances  du  monde  : cc  jeune  homme 
est  ultraruomlanisé. 

Vllramondaniier , v.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre, 
deveuir  ultra  mondain,  passionné  auddà  des 
bornes,  des  plaisirs,  des  vauités,  des  jouis- 
sances du  monde,  sc  livrer  cxliavaguémcnt, 
au  delà  de  toute  raison,  saus  réserve,  sans 
retenue  à ces  plaisirs,  à ces  vanités,  à ces 
jouissauccs  : vous  l’ulirauiondaniicz  : il  sullra- 
luondantse. 

Cltratnottdain , c,  s.  et  adj.;  celui,  celle  qui 
pousse  au  delà  de  toutes  bornes,  les  plaisirs, 
les  vanités,  les  jouissances  du  monde,  qui  s’y 
livre  extra  vaguement,  ran>  réserve,  sans  re- 
tenue ; c’est  un  ullramomlain.  t.e  qui  pré- 
sente de  l'exagération  dans  la  jouissance  des 
plaisirs,  des  vanités  du  monde  : scs  recher- 
ches, ses  habitudes  ultramomlaiue*. 
lltramondanisme,  s.  ni.;  système  U’ullramon- 
danilé  ; cc  qui  est,  ne  présente  que  de  l’ul- 
tramondanité  ; ccst  de  rultramondanisrae. 
Vltramondnnitc,  s,  f.;  état,  quali'.é  de  ce  qui  est 
uttramondain  : son  ultramondanité. 
iUramotitainemciit , adv.J  d'une  manière  ultra- 
montaine. 

Ultramomauisation , s.  f ; action  d’ulirainonta- 
niser  : son  ullramontanisaiion. 

Vltmmontanner,  % . ncui.;  faire  de  Pultrauion- 
nnisme  : vous  ultramontanisrz. 

Ultr  amont  attifé,  s.  f.;  élit;  qualité  de  ce  qui 
est  uliramotiiain,  de  l'ultramontanisme. 
Vltia-révolalioharUmt,  s.  m j système  ultra- 
révolutionnaire. 

Ultra-roi/aliseï , v.  ncut.;  faire  de  rullia-roya- 
liunc  : vous  ultra-royaliscz. 

Ultra  rotjalime , s.  m.;  système  des  ultra -roya- 
listei. 

( Uratif,  ve,  adj.;  d’ultraiion,  qui  est  de  P ultra- 
lion  , qui  la  marque  : c’est  uu  acte  ultraiil  : 
c’est  une  marche  utlralive.  Oui  pousse  au- 
delà,  à l'exagération  : des  passions  ultratives: 
une  ambitioo  ultra! ive. 

Vltration,  s.  f.;  exagération  externe,  sentiment 
eiTonné,  fébrilité,  qui,  fait  agir  exagérément 
en  tout,  qui  fait  pousser  les  choses  au  delà 
de  rc  qu’elles  doivent  ètrn  : son  nilration. 

L Itralisnble,  adj  ; des  2 g.;  qui  peut  être  ultra- 
lise,  midu  ultra  dans  scs  opinion',  dans  son 
action,  qui  est  susceptible  de  s'ullraliser,  de 
devenir  ultra  : cet  homme  est  iiltratisable. 
Vltratis&tii , e,  part.  pr.  cl  adj  ; qui  fait  l'action 
d’ultratiser,  de  s'ullraliser;  qui  nllratisc,  rend 
ultra  : des  pas»i  ms  ultraluaults  : des  dis- 
cours ul  balisants. 

Ultra  tisatiett,  s.  f.  ; action  d’ultra tiser,  de  ren- 
dre ultra  ; état  nlirathé  : son  uliratisation. 

U Ira  lis  à , e , part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  ul  ra,  exagéré  cil  tout  : cet  homme 
est  ultratisé.  Au  lig.  : qui  est  porté,  poti<s 
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au  delift,  à l’excès,  qui  est  cuire  ; celle  action 
est  uliratiséf. 

Ullraiitcr,v.  act.  et  pr. , se  — ; rendre,  devenir 
ultra;  porter,  pousser  au  delà,  àii  lig.  : exa- 
gérer, outrer,  port*  r,  pousser  à l’excès  : cet 
homme  iiltraiise  tout  : ce  jeune  homme  s’ul- 
tralise  : un  peuple  qui  jouit  de  sa  liberté,  ne 
la  conserve  que  par  1rs  ordres,  les  sagesses, 
les  rationalités,  les  précisions  d’action  et  les 
énergies  qui  la  vitalisenl  ; que  lorsqu’il  n’ul- 
traiise  rien  dans  son  action,  et  qu’en  repous- 
sant l’intrigue  et  la  corruption  contre  les- 
quelles elle  échoue  toujours:  et  il  ne  pourra 
la  faire  fleurir  que  par  une  action  démocra 
tique;  parce  que  là.  est  le  t icV  de  l’intérêt  gé- 
néral, parce  que  là,  est  l’iiifallihle  intelli- 
gence de  la  chose  publique. 

Ultralisme,  s.  m.;  système  d’ullralitaliou,  con- 
tinuelle exageraiion  d’opinion,  d’action. 

V lirait remiiii,  adv.;  d’une  manière  nltralive  : 
par,  avec  ul irai  ion. 

Cnatiimisablfj  adj.  des  2 g.:  qui  peut  être,  doit 
êlie  nnanimisé.  rendu  unanime,  qui  est  sus- 
ceptible d’unanimité  : quand  plusieurs  en- 
semble se  livrent  à une  résistance,  toutes  le* 
ententes,  tous  les  effort  « sont  iinanimisables. 
et  s’ils  ne  sont  (minimisés  , la  résistance 
•'impossibilité,  parce  qu’elle  manque  des 
forces  qui  lui  sont  nécessaires. 

Uuanhnisant,  e,  part,  pr,  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
iron  d’unanimiser,  de  s’unanimiser  ; qui  una- 
minée,  forme,  établit,  consolide  une  unani- 
mité ; des  ententes  unaoimisartes. 

I nanimhé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  unauime,  qui  a,  qui  pré  .-en  te  de  l’u 
nanimiié  : l’unanimité  parmi  un  certain  nom- 
bre d hommes  ré  mis  est  toujours  le  résultat 
d’un  besoin  et  d’un  but  bien  senti  ; voilà 
pourquoi  les  résistances  des  masses  sur  un 
point  donné  sont  toujours  presque  unani- 
misées. 

Unanimiser,  v.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre,  de- 
venir unanime,  de  mer  [rendre  de  l’unani 
mité,  agir  avec  une  conformité  de  seutiments; 
entre  plusieurs  qui  agissent  pour  une  même 
rause,  pour  atteindre  un  même  tut,  l'unani- 
mité en  tout  leur  est  indispemahle  et  fera 
toute  leur  force  d’action.  Mais  s’ils  n’unani- 
niiseut  leur  volonté  et  leurs  efforts,  ils  ne  fe- 
ront rien  ei  n arriveront  à rien. 

Unanimisme,  s.  m ; système  d’un  inimité;  con- 
tinuelle, incessante  unanimité,  conformité  de 
seuiimcuts. 

Vuffuicule ment,  *•  n».;  état  onguiculé,  de  forme 
d’oogle  : ringuicnleuieul  de.  celte  plante. 

Uriificaiion,  s.  f.j  aitioii  d'unifier . de  rendre 
unique  ; état  unifié:  son  tiuilicaiiun. 

Unifié , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  e«l  rendu,  de- 
venu unique,  seul  en  son  espèce,  qui  est  re 
mi4,  ronflé  à un  seul  : le  pouvoir  est  tinilié. 
Au  lig.  : qui  est  n uJu  unique;  singulier, 
excellent  « n son  espèce. 


Unifier,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  devenir 
unique,  seul  en  son  espèce.  Remettre,  confier 
à un  seul,  faire  agir  seul  : unifier  je  pouvoir 
entre  les  maint  de  quelqu’un. 

Uniformisa  b le , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  unifurmi.-é,  rendu  uniforme  : ces  choses 
sont  uniformisa  blés. 

Unilatéralité , s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qu  ies 
unilatéral  : l’u nilat«vrali te  de  cette  Ocur. 

Unipétnlemenl , s.  m ; étal  uni  pétale  : l'unipéta- 
lemeut  de  celle  fleur. 

Unissable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  uni , joint  ensemble  • ces  choses  sont 
uni  viables.  Qui  peut  cire,  doit  être  reudu 
égal  en  étant  U»  hauts  et  les  bas  : ce  terrein 
est  univsahle. 

Unitarisme , s.  m.;  sys'eme  unitaire,  des  uni- 
taires. 

Universalisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être, 
doit  être  universalisé,  rendu  universel  : ret 
avantage  est  uoiverralisable. 

U ni  verni  lait  emeni,  adv.;  d’une  manière  univer- 
sitaire; par  le  mode  universitaire. 

U Hiver  sitar  iation , s.  f.  ; action  d'universitaricr; 
état  uiiiversitarié. 

Lnivei sitarié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du universitaire;  qui  e>l  placé  sous  .autorité, 

! J’acliou  d une  iiuiversité  : eu  France  l'instruc- 

1 lion  est  universitariée. 

\Univertitarier9  v.  act.;  rendre  universitaire,  pla- 
cer sous  l’autorité,  l’action  d’une  université  : 
universitarier  l’instruction . 

Universitarismc,  s.  m.;  système  universitaire. 

Univertitarilé f s.  F;  état,  qualité  de  ce  qui  est 
universitaire. 

Urbainemnu,  adv.;  d’une  manière  urbaine,  avec 
urbanité  : agir  tirhainemeul. 

Urbanisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  urba- 
nisé, qui  est  susceptible  d'urbanité  : celte 
personne  est  urbanisable. 

Urbanisant , e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’ac- 
tion d’urbaniser,  de  s’urbauiser;  qui  urbanise, 
donne  de  l'urbanité  : une  éducation  urbaui- 
saule. 

Urbanisation , s.  f.  ; action  de  s’uibanijCr  ; état 
mbaiiisé  : son  uibanisation. 

Urbanisé , c,  part.  pas.  et  adj.;  qui  appartient  à 
la  ville  ; qui  a de  l'urbanité,  du  la  poli(cs*f, 
f élégance  de  la  ville,  uu  bel  usage  du  monde: 
ses  manières  sont  maintenant  très  urbanisées. 

Urbaniser , v.  act.  et  pr. , s* — ; attacher  à U 
ville,  donner,  prendre  de  l'urbanité,  de  la 
belle  pot  il  cs»c,  l’élégance  de  la  ville,  un  bel 
usage  du  monde  : il  uiba.iisc  scs  manières  : 
rette  pri  sonne  x’iiibanisu. 

U'bunisnte,  s.  ni.;  système  d'urbanité;  ce  qu 
eut,  ce  qui  montre  une  continuelle  urbanité  : 
c'est  de  l urbanisme. 

Urgence,  e,  part  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  urgent.:  celte  mesure  fui  urgencée  par 
telle  circonstance. 

Urgence*,  v.  act.  et  pi  , s’ — , tendre,  devra 
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urgent  ; ce»  événements  tirgencenl  cette  me- 
sure, cette  précaution  : dans  une  calamité  pu- 
blique toutes  les  aide»,  tous  le*  secours  s'ur- 
genceut. 

Urinement,  ».  m.;  acli.n  d'uriner  ; lou  iirine- 
ment. 

Umé,  e,  adj.  ; qui  a la  forme  d'une  urne;  qui 
est  orné,  décoré  d'une  urne  : celle  colonne 
est  ornée. 

Urliqué,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  frappé, 
fouetté  avec  des  orties  pour  rappeler  la  cha- 
leur naturelle  : cette  partie  fut  urtiquce. 

Vrtiqver,  v.  act.;  frapper,  fouetter  avec  drs  or- 
ties pour  rappeler  la  chaleur  naturelle  : il  est 
nécessaire  d'urtiquer  cette  partie. 

Viable,  adj.  des  2 g.;  dont  on  peut  user  : celte 
chose  est  usable.  qui  peut  s'user,  est  suscep- 
tible de  s'user  : cet  habit  est  usable. 

Ueemenl,  s.  m.;  action  d'user;  état  usé  : son 
usemeot  ; l’uscment  de  cet  habit. 

Vteur,  s.  m.,  f.  K;  celui,  celle  qui  use  beau- 
coup : c'est  un  useur  : elle  est  peu  useuse. 

Usinier,  ».  m.,  f.  ère,  celui,  celle  qui  possède, 
fait  valoir  des  usines  ; les  usiniers  de  ce  pays. 

Vsilable,  adj.;  des  2 g.;  qui  peut  être  usité, 
qui  est  susceptible  d’entrer  dans  l'usage  : ces 
mots  sont  usitables. 

Usité,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  en  usage, 
dans  l’usage. 

Usiter , v.  art . ; mettre  en  usage,  faire  entrer 
dans  l'usage,  dans  les  habitudes  d'emploi  : 
usiter  un  mot,  une  expression;  le,  la  faire  en- 
trer dans  l'usage. 

Vsiensilleur,  s.  m.,  f.  se;  marchand,  fabricant 
d’ustensiles. 

U sualisab le , adj,  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  usualtsc,  rendu  usuel,  qui  peut  entrer 
dans  l'usage  ordinaire  : ces  choses  sont  usua- 
lisablcs. 

Usmlieation,  ».  f.;  action  d’usualiser,  de  rendre 
usuel,  propre  à l’usage  ordinaire;  étal  uaua- 
lisé. 

Usualisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
usuel,  mis  a l'usage  ordinaire,  habituel  com- 
mun ; toutes  ces  choses  sont  usualisées. 

Vtmliter,  v.  act.  et  pr.,  s’ — ; rendre,  devenir 
usuel;  mettre  à l’usage,  ordinaire,  habituel, 
commun  : usualiser  tes  choses  : ces  choses 
s'usualisent. 

Vsmlisme,  s.  m.;  système  usuel,  d’usualité. 

Usualiti,  ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  usuel. 

Usu/ruelariable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être 
usufructarié , dout  la  jouissance  peut  être 
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donné  en  usufruit  ; ces  biens  sont  usulrucla- 
riables, 

Uittfruclariation,  »■  f.  ; action  d'usufruclarier  ; 
état  usufructarié  : l'usufruclariation  de  scs 
biens. 

Usafructarié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  sou- 
mis à l’usufruit,  dont  la  jouissance  est  donnée 
eu  usufruit. 

Uiufructaner,  v,  act.;  soumettre  h l'usufruit, 
faire  jouir  usufruitier ement  : usufruclarier  des 
biens. 

Csufructarisme,  s.  m.;  système  d'usufructaria- 
tion.  , , 

Utufruitièremenl,  adv.  ; d'une  manière  usufrui- 
tière; par  usufruit,  en  usufruit  : jouir  usu- 
fruilièrement  d’un  bien. 

Usurarié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
usuraire  ; ces  intérêts  sont  uiurarics  par  l avi- 
dité du  créancier,  du  préteur. 

Usurarier,  v.  act.  ; rendre  usuraire  : usuraricr 
des  intérêts. 

Usurisme,  ».  m.;  système  d-usure  : son  usurisme. 
ce  qui  n'est,  ne  présente  qu’une  conliuuelle 
usure  : c'est  de  fusurisme. 

Usnrpablc,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  usurpé, 
qui  est  exposé  è une  usurpation  ; ce  pouvoir, 
celle  autorité,  cette  propriété  est  usurpable. 

Usurpalif,  ve,  adj.  ; d’usurpation,  qui  est,  qui 
tient  de  l'usupation,  qui  ia  marque  : c est  un 
acte  uvurpatif. 

Usurpativemenl,  idv.j  d’une  manière  usurpati- 
ve;  avec,  par  usurpation  ; vous  jouissez  usur- 
pât ivement  de  ce  bien,  de  ce  droit. 

Utilisable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
utilisé,  rendu  utile  : toutes  ces  choses  sont 
utilisables. 

C li Usine,  t . m.;  système  d’utilisation.^  . 

L'iilaire,  adj.  des  2 g.;  qui  est  de  1 utilité,  qui 
la  concerne,  qui  a rapport  à l utilité  : des 
moyens  utilaires. 

ütopicité » s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  uto- 
pique. 

Utopique , adj.  des  2 g.;  d’utopie,  qui  est,  qui 
tieul  de  fulopie , qui  la  marque  '•  votre 
œuvre  est  utopique. 

Utopiquement , adv  ; dune  manière  utopique 
vous  raisonnez  utopiquement. 

Utopite,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a,  qui  pre- 
seute  de  i utopic,  des  utopies  : cct  ouvrage  est 
utopisé. 

Ut  opiner t v.  ucut.;  faire  de  l’utopie,  se  livrer  a 
l'utopisme  : vous  utopisez 

Utopisme,  s.  m.;  système  utopique  ; ce  qui  n est, 
ne  présente  qu’une  continuelle  utopie  : c est 
de  l’utopisme. 
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Vacarmer,  v.  neut.;  faire  vacarme,  du  vacarme  : 
vous  vacarmes. 

Vacarmeur,  ar  ni.,  f.  te;  celui,  celle  qui  fait  du 
vacarme  : c’est  un  vacarmeur. 

Vacebiiqucmenl,  adv.  ; d'une  manière  vaccini- 
que  , par  la  vaccine  : préserver  vaccinique- 
menl  de  la  pelile  vérole. 

Vaccinisme,  i.  m.;  système  de  vaccinalion. 

Vacillable,  adj.  des  i g.;  qui  peut  vaciller,  qui 
est  susceptible  de  vacillation  : cette  personne 
est  vacillable.  Qui  ne  peut  se  soutenir  dans 
sa  position  : cette  chose  est  vacillable. 

Vacillaleur , s.  m.,  f.  trice  ; celui,  celle  qui  va- 
cille : c’est  un  vacillateur. 

Vncillaiif,  ve,  adj  ; de  vacillation,  qui  est,  qui 
tient  de  la  varillalion,  qui  la  marque  : un 
mouvement  vacillatif:  une  hésitatiou  vacilla- 
tive. 

Vacillé,  t , adj.;  au  Gg.  : qui  n’est  pas  fait  har- 
diment ; qui  est  fait  en  hésitant  ; cette  œuvre 
est  vacitlée. 

Vacillisme,  s.  m.:  système  de  vacillilé  ; ce  qui 
n’est,  ne  présente  qu’une  continuelle  vacillité  : 
c’est  du  vacilisme. 

Vagabondcment,  adv.;  d’une  manière'  vaga- 
bonde : il  est  vagabondemem  dans  le  monde. 

Vnguilé,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  vague  : 
la  vaguité  de  son  discours,  de  ses  raisonne- 
ments. 

Vaillanlitmt,  s.  m ; sytème  de  vaillance,  de  bra- 
voure ; ce  qui  montre  une  continuelle  action 
de  vaillance,  de  valllantise,  de  bravoure,  de 
valeur  : c’est  du  vailianlisme. 

Valetaillt,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  tombé 
dans  la  valetaille,  qui  vit  ajee  la  valetaille 
ne  se  plait  qu’avec  la  valletaille  ; celte  per- 
sonne est  valelaillée.  Qui  est  mis,  placé  dans 
la  valetaille  d’une  maison  : il  est  valetaillé. 

V alliai llemtnt,  s.  m.;  action  de  valetailler,  de 
vivre  avec  la  valetaille  : état  valetaillé,  de 
plongement  dans  la  valetaille. 

Valetailler,  v.  neut. , vivre  avec  la  valetaille, 
tombrr  dans  la  valetaille,  se  plaire  dans  la 
valetaille  : vous  valtailiez.  Act.  et  pr.,  se  — ; 
faire  entrer,  mettre,  se  placer  dans  la  vale- 
taille d’une  maison  : on  est  parvenu  à le  va- 
lelaillrr  dans  ee  château. 

Valetailleur,  s,  m.,  f.  te;  celui,  celle  qui  vit 
dans  la  valetaille,  avec  la  valetaille,  qui  ne 
frequente  que  la  valetaille  : c’est  un  vale- 
tailleur  ; c’est  une  valelailleiise. 

Valetemthi,  s.  m.;  action  de  valeler  : son  valele- 
meut,  son  assiduité  basse  et  rampaulc  auprès 
de  quelqu’un  pnur  obtenir  quelque  chose. 

VatellisaiioH,  s f.;  action  de  valctliscr  ; étal 
palettisé  : sa  uleliisation 


Valeliisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  valet.  Au  fig.  ; qui  a une  Ame  liasse, 
rampante,  qui  se  courbe,  qui  prend  des  ha- 
bitudes de  basse  complaisance,  de  basse  flat- 
terie pour  obtenir,  qui  est  d’une  attention, 
d'une  assiduité  servile  pour  arriver  h son  but  ; 
cette  personne  est  valettisée. 

Valelliser , v.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre,  deve- 
nir valet  ; livrer,  se  livrer  à une  action  de 
valet.  Au  fig.  : donner,  prendre  des  habi- 
tudes de  basse  complaisance,  de  basse  flatle- 
lerie,  entrer  dans  une  attention,  une  assi- 
duité serv  i;  pour  obtenir,  pour  arrivera  sou 
but.  Neut.  ; faire  le  vallet,  du  talcllisme,  se 
livrer  i des  actes  de  la  plus  basse  servilité  : 
vous  valet!  isez. 

Valellisme,  s.  m.;  ce  qui  ne  présente  qn'une 
continuelle  action  de  valet,  de  bassesse,  de 
complaisance  servile  : ce  n’est  que  du  valil- 
tisme. 

Valétudinarié,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  eat 
rendu,  devenu  valétudinaire  : cette  personne 
est  valétudinariée. 

Valéludinarier,  y.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre, 
devenir  valétudinaire,  maladif,  faible,  lan- 
guissant : cette  personne  se  valétudinarié. 

Valétudinarité,  s.  f.;  état  du  valétudinaire, 
dans  lequel  est  le  valétudinaire. 

Validable,  adj.  des  ï g.;  qui  peut  être,  doit 
être  validé,  rendu  valide  : cet  acte  est  vali- 
dable. 

Vallonné,  e,  adj.;  qui  a un  vallon,  des  vallons: 
un  lieu  vallonné,  agréablement  vallonné. 

Vallonnement , s,  m.;  état  vallonné  : le  valloo- 
ment  de  cette  contrée. 

Vallonntux , te,  adj.;  qui  a beaucoup  de  vallons- 
c’est  un  pays  vallonnenx  : c’est  une  contrée 
vallonneuse. 

Vampirique,  adj.  des  2 g.;  de  vampire,  qui  est, 
qui  lieul  du  vampire,  qui  marque  l’action  du 
vampire  ; c’est  un  acte  vampirique. 

Vampiriquemcni,  adv.;  d’une  manière  vampiri- 
que, par  le  vampirisme. 

Vampirisation,  s.  f.;  action  de  vampiriser  ; état 
vampirisé  ; sa  vampirisation. 

Vamplriti,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  l’objet 
de  la  voracité  d’un,  ou  des  vampires.  Au 
flg.  : qui  est  sucé  jusqu'au  sang,  i qui  on 
prend,  03  a pris  tout  avec  avidité,  par  force, 
contrainte,  persécution  : celte  personne  est 
vampirisée  : ce  peuple  est  vampirisé. 

Vampiriser,  v.  neut,;  faire  le  vampire,  du  vam- 
pirisme, agir  vampiriqoemenl  ; vous  vampi- 
risez.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre,  devenir 
vampire.  Au  lig.  : sucer  |usq'au  sang,  pres- 
surer quelqu’un,  lui  prendre  tout  avec  ft'jv 
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dite,  par  nue,  force,  font  ramie,  persécu- 
tion : vampiriser  une  persoune,  un  peuple  : 
un  prince  qui  orientalisc  ses  luxes,  rsl  tou» 
jours  obligé  de  vampiriser  les  peuples  pour 
l’alimenter. 

V imitaient  eut , adv.  d’une  manière,  sandale,  à la 
manière  des  sandales  : sous  agisrex  vandale- 
meol. 

Yandaliqne,  adj.  des  2 g.;  qui  est,  qui  tient  du 
vendalisme,  qui  le  marque  : c’est  uu  acte  vau- 
dalique. 

Vandalisant,  e,  part.  pas.  et  aJj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  vaudalrier  ; qui  vaudalise,  fait  du  van 
da  1rs  me  : cette  armée  n'est  que  vandaiisante. 

Vandali.tatian , s,  f.;  action  de  vandatiser;  état 
vanJalisé  : sa  vandalisation. 

Vandalisé , r,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  saulaie,  lui  bure,  de»  tracteur  : cet 
homme  est  vatiJalisc  par  la  haine  et  la  vau- 
geanec.  Qui  a été,  qui  est  lis  ré  h uu  sys- 
tème de  destruction  vanduliqiie  : ces  contrées 
furent  vandalismes. 

Vandalisery  v.  lien».;  faire  le  vandale,  du  van- 
dalisme, se  lis  fer  a des  actes  de  vandale:  sous 
vaudalise:. act.  et  pron.se—;  rendre,  devenir 
vandale  : vaudaliser  une  année  : ce  conqué- 
rant se  \audali>e.  livrer  tout  à la  destruction 
renverser,  détruire  tout  avec  acharnement 
dans  un  système  vandalique  ; agire  contre 
comme  faisait  ut  les  saulaies  ; vaudaliser  un 
pays 

Yatidalitte,  suit,  des  2 g.;  partisan  du  vanda- 
lisme ; c'est  un  sandahste. 

Vandatiié , su  b.  f ; état  qualité  de  ce  qui  est  ac- 
tion de  sandale,  de  vandalisme  : la  vandalilé 
de  son  artiou,  de  sa  vrngea.ee. 

Vanillé , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  fait  è la  va- 
nille, dans  quoi  i!  y a de  la  vanille  : une  tarie, 
une  ci cme  vanillée. 

Yauillemenl , sub.  ni.;  action  de  vanillcr;  étal 
vanillé  : sou  vanjllrtuenl  : le  vauilhmci.t  d'une 
lat  te,  d'une  ctcmc. 

Yuniiler,  v.  ac*.,  mettre,  faire  entrer  de  la  va- 
nille dans  une  ch<>sc  : vanillcr  une  tarte,  une 
cièine. 

Vanif  lubie } adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  vanillé,  dans  quoi  on  peut,  ou  doit  met- 
tre, f.jire  entrer  de  la  vanille  *-  relie  chose  est 
van  il  laide. 

Vaniteusement , adv.;  d’une  manière  vaniteuse, 
avec  vanité,  par  vanité  : parler  s aniteuscmcnt 
de  to>,  «les  siens. 

Vanitisablc,  adj . du*  2 g ; qui  peut  cire  facile- 
ment .auilisé,  qui  c»t  susceptible  de  prend  ri 
de  la  vanité,  de  >e  livrer  à la  vanité  : cette 
personne  est  vauitisable. 

V an  in  saut,  c,  part.  pr.  «t  adj.;  qui  fait  l’action 
de  vanitiser,  de  se  vanitier;  qui  vanille,; 
«pu  donne,  inspire  de  U vanité  : plus  1rs 
amouis  propres  sont  >ots,  plus  ils  soûl  vani- 
*t**ni»  : le  faux  mérite  est  toujours  vanili- 
saut. 
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Vaniiité,  t%  paît.  pas.  et  adj.;  qui  en  rendu  sain 
qui  a,  qui  présente  de  U vaoité.  Cette  per- 
sonne est  vanitisée  par  les  adulations  et  l«* 
encens  charlatauiques  dont  elle  a é»é  l'objet. 

Vanitiser , v.  act.  et  prou.,  se — ; rendre,  de- 
venir, vain;  donner,  prendre  do  la  vanité  : 
vous  le  vaniliez  ; celle  persoune  se  vaniiise  : 
N.  ; faire  de  la  vanité,  agir  avec  vanité  , se 
livrer  a des  actes  de  vanité  : sons  vxnitisex. 

Yanitisme , sub.  ru.;  système  de  vanité,  conti- 
nuelle, incessante  vanité;  ce  qui  n’est,  ne 
montre  que  de  la  vanité  : ce  n’est  que  du 
s anilisme. 

Yannable , adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être,  a besoin  d’èlre  sauné  : ce  grain  est 
\ aimable. 

V a image , sub . ra . ; ligne  de  fortes  portes  a coulisse 
qui  se  bausMut  et  se  baissent  , par  le  moyen 
d’un  écrou  et  d’uiic  vis,  et  qui  sérient  a rete- 
nir IVau  devant  les  moulins.  Un  beau,  bon,  so- 
lide saunage.  Assemblage  de  saunes. 

Yaunrment,  sub.  m.;  action  de  sauner;  état 
vanné  : le  vannenieul  du  graiu  : uu  bou  vau- 
ne  meut. 

Van  table , adj.  des  2 g.  qui,  ce  qui  peut  être, 
doit  être,  mérite  d étre  santé  : celte  per- 
sonne, celte  chose  est  vanlable- 

Vaillamment,  adv.;  d’une  manière  vantante,  en 
vantant  : parler  de  soi,  d’une  pcr*.oune  van- 
ta  minent. 

Vantant  t t adj.;  qui  vante,  loue'  louange  : des 
paroles  sautantes:  un  discours  vantant. 

Ta/,  le  tir,  sub.  m.  f. — ; celui,  celle  qui  vante  les, 
chose*,  qui  se  saute  : c’est  un  sauteur  : c’est 
uue  vanleuse. 

Vaporeusement , aJv,;  d’une  manière  vaporeuse, 
avec  sapeur,  par  des  vapeurs. 

Vaporitable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  vapo- 
risé, qui  est  susceptible  de  se  vaporiser,  de 
se  convertir,  de  se  réduire  en  vapeur. 

Variabilité , e,  part.  pas.  et -adj.;  qui  e»t  rendu, 
devenu  variable,  qui  a,  qui  présente  un  ca- 
ractère de  variabilité  : ce  caracrére  est  va- 
riabilité par  la  légèreté 

Variabitiaer , v.  art  et  pr.  se—;  rendre,  de- 
venir variable,  d’une  nature  variable;  donner 
imprimer  aux  personnes,  aux  choses  un  ca- 
ractère, une  action  de  variabilité. 

Variabilisme,  subit,  m.;  système  de  variabilité; 
son  vice. 

Variçnble , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  varice, 
qui  est  HKCcphble  de  se  varicer  : ces  per- 
sonnes, ces  jambes  sont  variçahle*. 

Varice  e,  p.  pas.  et  adj.;  qui  a des  varices  : celle 
personne  e»t  varicée:  ses  jambes  font  varices. 

Variccincui,  snb.  m.;  actiou  de  varicer  ; état 
sariré  : son  varieement  : le  variecmeut  des 
jambes* 

Varicer , v.  a,  et  pr.  sc— ; causer  des  varices, 
pacnilre  dès  vasirev  ; vdps  le  vtriécg  : ccftc 
personne  se  varice  tés  jambes  se  varie fcot. 
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Yariemcni  a<lv. ; d’une  manière  variée  : celle 
talle  est  varicnieni  décorée. 

Variolé,  e,  part.  pas.  etadj.;  qui  a diverses  cou- 
leurs, qui  présente  dei  varioles  : celle  peau 
est  variolée  : celle  chose  est  agréablement 
variolée,  qui  a des  Uches  de  petite  vérole  : 
celle  petsoune  est  variolée. 

Variolement,  subs.  m.;  action  de  varioler  ; état 
variolé  : son  variolcment. 

Varioler,  v.  act.  el  pr.  se—;  donner»  prendre 
diverses  couleurs  ; varioler  une  iliose  : son 
plumage  sc  variole.  Causer  la  variole 

Varlopable , adj  des  2 g.;  t.  de  tiiénui'ier  ; qui 
peut  être  (aedemeut  varlope  : ce  bois  e.-t  var- 
lopable. 

Varlopeme ni,  stibsl.  m ; action  d>  varlopcr;  élal 
varlope  : le  varlopcmeul  d’une  planche,  dn 
bois  : un  bon,  beau  varlopemrnt. 

Vassalisable,  a.'j.  de*  2 g.;  qui  peut  élre  v, s 
salise,  icudu  va-sal;  qui  peut  élre  astreint  a 
un  devoir  de  soumission,  d'obéissance  envois 
un  personnage  ; qui  peut  élre  soumis  a la 
sujétion  de  vassalité  : ces  hommes  soûl  vas- 
salisa blés. 

Vassalisant,  e,  part.  pas.  el  adj.;  qui  fait  l'action 
de  vassaliser,  de  se  vassaliser;  qui  vassalise, 
ren  J vassal  : lootes  les  ai  islocraties  terri  lot  ide> 
sont  vassalisantes,  mais  plus  ou  moins  rigou- 
reuseroebl. 

Vassalisation , sub.  f.;  action  de  vassaliser;  étal 
vassalisé  : sa  vassalisation  ; la  vassalisation 
d'un  personnage. 

Vassalise,  e,  p.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu vassal;  qui  est  assujetti  a la  vassalité, 
a un  devoir  de  soumis>ijn,  d'obéissance,  de 
servitude  local  envers  un  personnage  : ce  do- 
maiue  est  vassalisé. 

Vassaliser , v.  act.  et  pr.  se — ; rendre,  devenir 
vassal;  assujetir,  s'assujétira  la  vass  dite.  Pim 
poser;  soumettre,  sr  soumettre  a un  devoir 
d*obéisvance,  de  soumission,  a mie  servitude 
locale  envers  lin  personnage;  subordonner,  *• 
subordonner  servilement  a...  au  ’fig.;  vassa- 
liser la  politique  d’un  état,  la  soumettre,  la 
subordonner  a une  politique  étrangère,  b 
faire  relever  de  cette  politique. 

Vassalisme , s.  m.  ; système  de  vassalisa ’ ion , de 
vassalité,  son  vice. 

Vassaliste.  s.  des  ?g.;  partisan  du  vassalismc 

Vassalité , s.  f ; condition,  état  dans  lequel  est  le 
vassal  ; dépendance,  soumission,  obéissance, 
servitude  aristocratique. 

Vastement , adr.  ; d’une  manière  va*tc  : s'éten- 
dre vasiement. 

Vastetc,  s.  f.i  état,  qualité  de  ce  qui  est  vaste  : 
la  vaiteté  de  sou  esprit,  de  scs  cou  naissances. 

V astique  t adj.  de*  2 g.  ; qui  est  du  vaste,  qui 
le  marque  : un  estpril  vaslique. 

Vasli table,  aJj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  va  lise, 
rendu  vaste  : ce  domaine  e t vciiivaldc. 

Yastisant,  e,  part.  pr.  et  a I;  ; qui  fvjt  l’aoion  de 
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vastiser  , de  se  vastiser  ; qui  vastise  , rend 
vaste,  qui  donne  de  la  vastelé. 

V asti  talion,  s.  f.;  action  de  vastiser  ; étal  va*tisé: 
sa  vastivation. 

V attisé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  a été , qui  est 
icudu  , devenu  vaste  , qui  a reçu  une  grande 
etc  n lue. 

Vastiser,  v.act.et  pr.,  ae»;  rendre,  devenir  vaste; 
donner,  prendre  une  grande  étendue  ; aggran- 
dir  extraordinairement  uq  lieu  , une  localité, 
une  action  : vastistr  lo  pouvoir,  U puissance, 
i n domaine,  un  état , l'esprit , l'intelligence  : 
tout  se  n ilite  par  le  génie  : plus  un  conqué- 
rant parvient  à satisfaire  ces  ambitions  , plus 
il  les  vasti»e  , et  ce  o’est  jamais  que  par  l’ar- 
bitraire de  la  conquête  et  l'orgueil  do  la  vie* 
toire  qu'il  remplit  la  vastetc  qu’il  ^impose  : 
et  chaque  succès  d'un  conquérant  se  filialise 
contre  le  peuple  vainqueur  même  ; parce  que 
la  guerre  et  la  victoire  finissent  toujours  par 
affaiblir  une  nation  el  la  font  succomber  sous 
l'orgueil  et  le  dispolisme  militaire  de  son  chef. 

V asthme,  s.  m.;  système  de  vaslisalion. 

Vaudevillable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  vaudeville  , mis  eu  vaudeville,  dont  on 
peut  , ou  doit  cm  poser  un  vaudeville  : ce 
si  j t et  vauéevi  lilde. 

Vauilrvillé , e,  par  . pas.  et  odj.;  qui  est  mis  en 
v audeville  , dont  on  a Tait  un  vaudeville  : ce 
sujet  est  vaudeville. 

YaUdcviUnnctii  , s.  m.  : action  de  vaudeviller  ; 
ctat  vaudeville  : son  vauJcviüciuent  : le  vaude- 
villement  de  ce  sujet. 

Vaudeviller,  v.  act.  ; faire,  composer  un  vaude- 
ville ; mettre  en  vaudeville  : vaudvtller  un  sujet. 

Vaudevillisme,  a.  ni.  ; système  de  vaudeville. 

Vaulrable,  adj.  des  2 g.  ; qui  est  susceptible  de 
se  vautrer  : cet  homme  et  vaut  râble  dans  la 
débauche. 

Yauircment,  s,  m.;  action  de  vautrer,  de  se  vau- 
trer; ctat  vautré;  ton  v autrement  dans  la 
débauche. 

Vedette,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  mis  , posé 
en  vedette  : ce  solJal  est  vedette  en  tel  cn- 
doit,  eu  lieu. 

Yedettemen/ , s.  m ; action  de  véJettcr  ; état 
vé Jette  : son  védcl terne nt. 

Yédetter,\.  act.;  mettre,  poser,  placer  une  védelte, 
envoyer  en  vedette  : véJelUr  un  soldat  dan* 
un  endioit,  dans  un  lieu. 

Végétatisable , adj.  de»  2 g.;  qui  peut  être  végé- 
ta i»é  , rtndu  végétal  : cette  leire  est  végéta- 
lisaldc. 

Vcijélaiionnabte , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être 
végétationuc  , h quoi  ou  fient  donner  de  la 
végétation,  faite  prendre  de  la  végétation  : par 
ce  moyen  , vis  pLutes  sont  végetahonnables. 

y cgêlationnnni , c , pari.  pr.  et  adj.  ; qui  fait 
l'action  de  végêtatioiimr  ; qui  vegétationne, 
uni  donne  de  la  végétal!  n : une  température 
végciatiouna  ite  : c'e*i  un  moyeu  végétal jon- 
uant- 
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Végitalionné,  e,  part . pat.  et  adj.  ; qui  a de  la 
végétation  , à qui  on  a douné  de  ta  végéta- 
tion : ces  plantes  sont  végélaiioonées. 
y igélalionutr  , v.  act.  et  pr. , se  — ; donner, 
causer,  prendre  de  la  végétation  : végétatiou- 
ner  des  plantes  : cet  plantes  se  végétalionnenl 
V égétaliveme ni,  ad».;  d'une  minière  végétative; 

avec  végétation,  par  la  végétation. 
y igéiemenl,  s.  ni.  ; action  de  végéter.  Au  Gg.  : 
le  végétemeol  de  cet  homme. 
y thémençable , adj.  des  S g.;  qui  peut  être,  doit 
être  véhémence,  qui  est  susceptible  de  pren- 
dre de  la  véhémence  : ce  discours  était  vého- 
mençuble  : cet  homme  est  véhéoiençable. 

V thème nçant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  (ait  l’ac- 
tiou  de  véhénienrer  , de  se  vèhémeocer  ; qui 
donne  de  la  véhémence,  qui  rend  véhément  : 
toutes  les  proclamations,  toutes  les  paroles  de 
Napoléon  étaient  véhémeoçantes. 

Véhémence,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
vébémrol  : cet  homme  est  véhémence.  Qui  a, 
qui  présente  de  la  véhémence  : ce  discours 
est  véhéniencé. 

Vihémencer,  v.  neut.i  faire,  montrer  de  la  tollé 
mence;  parler,  agir  avec  véhémence  ; vous 
véhémences.  Act.  et  pr.  se — ; rendre,  deve- 
nir véhément  , donner  , prendre  de  la  véhé- 
ment : véhémenrer  une  personne,  un  discours; 
cet  homme  ce  véhcmrnce. 

Yéhémencisme  , s.  ni,  ; système  de  véhémence  ; 
continuelle  véhémence  ; tout  ce  qui  présente 
une  inressame  véhémence  : c'est  du  vèhé- 
menrisme. 

Véhiculique,  adj.  dei  2 g.  ; qui  est,  qui  tient  du 
véhicule,  qui  le  marque;  qui  sert  de  véhicule  ; 
une  action,  un  moyen  véhiculique. 
Vehicuhqmmenl , adv.  ; d'une  manière  véhirti- 
lique;  par  des  véhicules,  au  moyen  des  véhi- 
cules ; agir  véhiculiquement. 

Véhiculisable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être,  doit 
être  véhicniivé , rendu  véhicule,  converti  en 
véhicule  : ce  moyen  est  véhiculisable. 
Véhiculitaleur  , s.  ni. , f.  irice  ; celui,  celle  qui 
véhieulise,  qui  donnes  des  véhicules,  les  véhi- 
cules nécessaires  : ce  gouvernement  est  vcbi- 
culivaleur. 

Véhiculi Uilion , s.  f.  ; action  de  v éhiculiver , de 
rendre  véhicule;  étal  véhiculisé  : sa  vèhicuti- 
sation. 

Vihiculité,  t,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
véhicule;  qui  a tous  ses  véhicules  : en  ce 
pays  la  liberté  est  véhiculisée , et  rien  n'en- 
trave ni  ses  régularités  d'ordre  ni  sa  marche. 
Véhiculiser,  v.  ait.  et  prou,  se — ; rendre,  de- 
venir véhicule,  donner  des  véhicules,  tous  les 
véhicules  nécessaires  : véhiculiser  les  princi 
pes,  l’artion  : 1 action  gouvernementale  d’un 
pays  véhieulise  le  progrès  général  et  la  li- 
lierté  ; car  c'est  elle  qui  fait  fleurir  toutes  les 
améliorations  sociales  on  les  fait  rétrograder. 
Véhiculité,  s.  f.;  étal , qualité  de  ce  qui  est  vé- 
liicult  ; sa  véhiculité. 


16  VEL 

Vtillablc  , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  veillé , 
sur  quoi  ou  doit  veiller  ; cette  personne  est 
veil  labié  : toutes  ces  choses  sont  veillaUes. 

yeinemeni,  s.  m.  ; état  veiné  : le  veioement  du 
bois. 

Vilement,  s.  m ; action  de  vêler  ; état  vclé  : son 
vêlement  : le  vêlement  de  la  vache. 

Velléitnble,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être  velléisé, 
qui  est  susceptible  de  se  veilléiser  : cette  per- 
sonne est  vcilèisahle. 

Velléitml,  t,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’artion 
de  vclléiser,  de  se  velléiser  ; qui  donne, 
cause  une  velléité,  des  velléités  : la  légèreté, 
l’imprécision  de  caraeière  est  toujours  v clléi - 
sanie;  parce  qu'il  est  dans  la  nature  de  la  lé- 
gèreté do  produire  des  volontés  successives 
saus  effet. 

Velléité  , t , part.  pas.  et  adj.  qui  a eu  , qui  a 
des  velléités  : celte  personne  est  constamment 
vclléisée  et  n'eai  jamais  que  velléisée,  pane 
que  snn  inaction  naturelle  triomphe  de  sa  vo- 
lonté en  tout. 

yelleiter,  v.  act.  et  pron  se — ; causer  une  ou 
des  velléités,  se  livrer  à des  velléités  , conce- 
voir une  volonté  sans  evéculion  , se  bercer 
d'une  idée  , d'un  projet  inexécutable  , inexé- 
cuté ; celle  personne  ne  fait  qne  se  velléiser 
et  n'exécuie  rien. 

Velléisme,  s.  m.  ; continuelle  velléité  , ce  qui 
n’est , ne  montre  que  de  la  velléité  ; ce  n’est 
que  du  velléilme. 

Vethcaiif,  ve,  adj.  des  2 g.;  de  vellicaliuu,  qui 
est,  qui  tirut  de  la  vellicalion,  qui  la  marque  : 
celte  rédaction  est  trop  vellicalive  : des  paro- 
les vellicatires  : discours , propos  vellicalifs. 
Qui  donne  ans  fibres  un  mouvement  eonvu’- 
sif,  qui  harcelle,  agace,  pique,  déchire. 

Vellicalion  , s.  f.  ; mouvement  convulsif  des 
libres . Action  d'enlever,  d'arracher,  de  (rai- 
ner; emportement  de  paroles,  offense  , pro- 
vocation par  des  mois  piquants  ; propos  pro- 
pre à ternie  U repu  talion , coup  de  langue. 
Artiou  de  velliquer;  état  vclliqué  : sa  vellica- 
tioo  : la  velilcalioo  u’csl  jamais  que  l'œuvre 
d'un  esprit  méchant. 

Vellicalivemcnt , adv.  ; d'une  manière  velllica- 
tive;  avec  vellicalion,  parla  vellicalion  ; vous 
rédigez  vos  articles  trop  vellicalivemesil  ; 
vous  la  déchirez  vellicativemeot. 

Vellicitme,’’ s.  m.  ; vy, terne  de  vellici'alioo  ; ce 
qui  n'rst,jue  présente  qu'une  continuelle  vel- 
lication  : ce  n’est  que  du  vellicisine. 

VelUqué,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  objet  d’é- 
crits , de  propos  velhealifs  et  en  est  la  vic- 
time : cette  personne  est  vetliquée,  est  déchi- 
rée vellicalivement. 

Velliquer,  v.  neul.;  faire  de  la  vellicalion  . dire 
des  choses  piquantes,  mordantes,  injurieuses, 
donner  des  coup  de  langues  , ternir  la  répu- 
tation par  des  propos,  des  écrits,  vous  vclli- 
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Véltcisnble,  «dj.  des  8 g.';  qui  peut  éire  vélo- 
cité, k quoi  on  peut  donner  de  la  vélocité. 

Véloeisatu,  e,  part.  pr.  et  adj.  ; qui  fait  l’action 
de  xéloriser,  de  se  vélocivcr;  qui  vélocise  , 
donne  de  la  vélocité  : ce  moyen  est  vèloci- 
sant. 

Vélocisalion,  a.  f.;  action  de  vélociver,  de  don- 
ner de  la  vélocité  , de  la  vitesse;  élut  vélo 
cité  : sa  vélocisalion. 

Vélocité,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a de  la  vélo- 
cité, de  la  vitesse. 

Vélociser,  y.  ael.et  pron.  se — ; donner,  pren- 
dre de  la  vélocité,  de  la  vitesse  ; p i r ce 
moyen  vous  le  vélociaerei. 

Vélocisme  , s.  m.  ; système  de  vélocisalion,  de 
vélocité,  d'accroissement  de  vitesse. 

Veloutement , a.  m.  ; étal  velouté  : le  vclonte- 
menl  de  l'eslouiac. 

Vehable,  adj.  des  S g.;  qui  peut  être  velté,  que 
l'ou  doit  veller  : ces  tonneaux  sont  vrltables. 

Veltement,  s.  m,;  actioo  de  vclter;  étal  velté. 

Vénaiique , adj.  des  S g.  ; de  vénalité,  qui  est , 
qui  tient  de  la  vénalité,  qui  la  marque  : c’est 
uu  acte,  une  action  vénaüque. 

Vénalisable , adj  des  2 g.  ; qui  peut  étie  véna- 
lité , rendu  vénal , qui  est  susceptible  de  de- 
venir vénal  : tous  ees  hommes  sont  vénalisa- 
blea. 

Kén alitant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  vénali>er,  de  se  vénaliser  ; qui  vénalité, 
rend  vénal,  qui  produit,  amène  la  vénalité, 
qui  actionne  par  la  vénalité  : celte  adminis- 
tration est  véoalisante. 

Vinalisaleur,  a.  m.,  f.  /rire;  relui,  celle  qui  vé- 
nalité, qui  propage  la  vénalité  : un  prince,  un 
gouvernement  véualis.  leur. 

Vénnlisaiion  , a.  f.  ; action  de  vénaliser';  étal 
vèualisé  : sa  vénalisatiou. 

Vénalité,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  vénal , qui  appartient  à U vénalité  : 
ces  personnes,  ces  places  sont  vénalisées. 

Vénaliser,  v.  acl.  et  pron.  se—;  rendre  , deve- 
nir véual,  touiller  dans  la  vénalité  : vénaliser 
des  personucs,  des  places  : ces  fonctionnai  ei, 
ces  magistrats  se  vénaliseut.  Meut.  ; faire  de 
la  vénalité,  du  véualismo,  agir,  triompher  par 
la  vénalité. 

Vénallsme,  a.  m.  ; système  de  vénalité;  ce  qui 
n’est  qu’une  continuelle  action  de  vénalité,  ce 
qui  uc  montre  qu'une  incessante  vénalité  : 
c’est  du  vénaliatne  : ce  n’est  que  du  véna- 
lisme. 

Vènaliue,  s.  des  2 g.  ; partisan  du  vénalisme  : 
les  vénalisles.' 

Vendabilitc,  s f.;  étal,  qualité  de  ee|qui  est  ven- 
dable ; la  vendabdité  d'une  chose. 

Vendanqeable,  adj, 'des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
elle  vendangé  : ccs  vignes  sont  vendangea- 
Ides. 

Vendéitablc , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ven- 
déise,  que  l'on  peut  facilement  vendeiaer,  sou. 


lever,  insurreelionner  à la  manière  de  la  Vendée; 
cet  pays,  cea  contrées  sont  vendéisahles. 

Vendèisanl,  e,  part.  pr.  et  adj  ; qui  fait  l'action 
de  vendéiser,  de  se  vendéiser;  qui  vendéise, 
qui  cause,  amène  une  insuieection  semblable 
b celle  de  la  Vendée,  tout  à fait  Imitative  de 
celle  de  la  Vendée  : un  fanatisme  religieux 
on  politique  vendèisanl. 

Vmdcitailon,  a.  f.;  aelion  de  vendriser  ; état 
vendéisé:  sa  vendcisaliou:  la  vendéisalion  d'un 
pays,  d’une  contrée. 

Vendéisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  dans  une 
insurrection  générale  imitative  de  celle  de  la 
Vendée,  qui  est  dévoré  par  la  guerre  civile 
comme  la  Vendée  : ce  pays  est  vendéisé  : 
ces  coutrées  sont  vendéisées. 

Vendéisér,  v.  acl.  et  pron.,  se—;  rendre,  deve- 
nir vendéen,  vendéenne  ; former  une  insur- 
rection générale  imitative  de  celle  de  la  Ven- 
dée; insurger,  ruiner  un  pays  èla  manière  de 
la  Vendée  : vendéiser  une  contré.  Meut.  ; 
faire  du  vcndéisuie  ; vous  veodéisez. 

Vendéisme, a.  m.;  système  de  vendéisation,  d'in- 
surrèdion,  de  guerre  citile  imitative  de  celle 
de  la  Vendée, 

Vénénnuemenl,  adv.;  d’une  manière  vénéneuse, 
avec  venin  : parler  vénéneusement  de  quel- 
qu'un. 

Véuinosé,  e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu 
vénéneux,  quia,  qui  renferme  du  venin;  qui 
est  pbin  de  venin.  Toutes  ces  choses  sont  vé- 
nénosées.  Au  lig.  ; qui  est  tendu  de  nature  à 
porter  un  coup  mortel  : cc  discours,  ce  style 
est  vénéuo'é. 

Vén énojer,  v.  acl  ; donner  du  venin,  rendre  vé- 
neux.  Au  lig.;  rendre  propre,  de  nature  à 
causer  un  coup  Mortel  v véui'uosersea  paro'es, 
le  style.  Neut.;  faire  de  la  vénénosité  : voua 

véne'nosei. 

Vénénosité,  s.  f ; état,  qualité  de  ce  qui  est  vé- 
néneux. Au  lig.;  de  ce  qui  est  propre,  de  na- 
ture à porter  tin  coup  mortel  : la  vénosité  des 
paroles,  du  style,  d’uu  discours. 

Vénérabilisé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  ren- 
du, devenu  vénérable,  qui  a acquis  un  droit 
a tous  les  respects» : cette  personne  est  encore 
plus  Ténérabjliséé  p»r  ses  vertus  qui  par  son 
âge. 

Vinérabihser,  v.  act.  et  pron  , sc— ; rendre, 
devenir  véucrable,  susceptible  de  vénération; 
acquérir  un  droit  à tous  les  respects  : l'action 
de  justice  et  de  bien  vénérabilisé  plus  que 
l'ige  i l'ège  vénérabilisé  sans  doute  l'homme, 
et  la  vieillesse  mérite  des  égards  et  des  res- 
pects supérieurs  qui  ne  peuvent  être  qu'a  elle. 
Mais  si  la  personne  est  déjà  vénérabilisce  par 
l'âgévilé,  à quelle  hauteur  ne  s’élèvera  pas  sa 
vénérabilité,  si  elle  n'a  eu  qu'une  vie  de  bien- 
faisance, si  elle  a’eat  rendue  plus  recomman- 
dable par  scs  beaux  actes  que  par  ses  longues 
années,  si  elle  a mérité  les  considérations  du 
biens  el  les  respects  de  la  reconnaissance  ! 
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Sans  Joule  il  est  dans  le  monde  Je  grandes 
et  innombrables  ingratitudes  individuelle* ; 
mais  la  société  hommage  toujours  U bienfai- 
sance, el  heureux  1 homme  qui  n'a  fait  le  bien 
que  pour  le  bien  lui-mcmc,  que  par  penrhaul, 
que  par  vertu  et  que  par  l'impulsion  du  sen- 
timent de  bien;  parce  qu’il  en  porte  toujours 
la  récompense  dans  sou  eu  ut;  ei  parce  que  sa 
vieillesse  en  est  toujours  honorée. 

Vén érabihiéy  ».  f ; état , qualité  de  ce  qui  est 
vénérable,  de  ce  qui  mérite  de  la  vénération. 

Vcuérateur,  s.  m.  f.,  irice;  celui,  celle  qui  vé- 
nère, qui  porte  de  la  vcuéraiion  : c'est  un 
vénérateur  : le  véritable  cl  judicieux  vénéra- 
tcur,  mérite  être  vénéré  à son  tour. 

Vénéralif, , ve,  adj.;  de  véur ration  ; qui  est,  qui 
lient  delà  vénération,  qui  la  marque  : c est 
un  acte  véuéraiif . 

Viucraiivemcnty  adv.;  d’une  manière  véuérative; 
pir,  av<c  vénéiation  ; il  contemple  vénéra- 
tiverrrnt  tout. 

Véuériable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  séné- 
rié,  qui  est  susceptible  de  sc  vcnéiier,  de 
preudre  facilement  une  maladie  véuéricutte  : 
tous  les  teuipi’ raniment»  ardent»  , échauffés 
sont  plus  véuériables  que  les  aoties. 

Vènr  riant,  et  paît.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  venérier,  de  sc  venérier;  qui  véuérie,  qui 
cause  un  mal  vénérien  , une  maladie  \ éué- 
rienue  : un  libertinage  véuériaul  : une  dé- 
bauche vcnérianle. 

Viitér ionisme t s.  m.,  système  de  traitement  pour 
guéur  du  mal  vénérien,  d une  maladie  vcué- 
rien  ne  : la  vénéiuuisme  moderne. 

Vénériation,  s.  f.;  action  de  venérier,  de  .«c  vc 
délier;  étal  vénerie:  sa  vénériation. 

Vincriéy  e;  part.  pas.  el  adj.;  qui  a un  mal  vé- 
nérien, une  maladie  vcuérieutie  : ce  jeune 
homme  est  vénerie. 

Vénerier,  v.  act.  et  pron.i  sc— ; donner,  cau- 
ser, prendre  un  mal  vénérien,  une  maladie 
véiérienne  : cette  femme  véuérie  tous  ceux 
qui  la  fréquciitcut. 

Vàicrittnc,  s.  m.;  sv U nie  de  vénération:  ce  qui 
montre  une  continuelle  est  incosinle  véné- 
ration : c’est  du  vcnérisiue. 

Vengrable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  vengé  : cet  homme  rsl  vciigeable,  Dont 
on  doit  I rer  vengea uce  : cet  affront  est  vcii- 
geahle. 

Vengeant,  e,  adj.;  qui  venge,  qui  opère  un  v en- 
geance, qui  lient  lieu  de  vengeance  : celte 
act  hui  est  vengeante. 

Véninlitabte,  a-ij  des  2 g.:  qui  peut  êl  c,  doit 
être  véiiialiM5*,  rendu  véniel,  susceptible  de 
pardon  : ce»  pêchés  ce*  fautes  sont  véniali- 
s cibles. 

Vènialisation , s.  f.;  action  de  vr  nia  Hier;  état 
véuialisé  : la  vcniali  «iiiou  de»  péché»,  de* 

antes. 

1 » nialiié,  e,  part,  pa . et  adj  ; q il  est  rendu  vc 


R VE1\ 

niel,  susceptible  de  pardon:  ces  péchés  sont  vé* 
nialisé»  : ces  faire»  sont  vénialisée*. 

Vcnialiser t v.  act,  ; rendre  véniel,  reconnaître 
véniel,  susceptible  de  pardon  : vénialiser  des 
péchés,  des  fautes. 

Véuialisme,  s.  m.;  système  de  vernalisation* 

Venialità,  s.  f.  ; ctat,  qualité  de  ce  qui  est  vé* 
niel  : la  vénialilé  des  péchés,  des  fautes. 

Yenitnetixcihcm,  adv.;  d'une  manière  venimeuse. 

Vctneusnnenty  adv.;  d'une  manière  ventueuse, 
par  de*  veut»  il  se  soulage  vcnleusement. 

1 tntoxiianl,  e,  adj.  qui  cause  des  vents,  qui  oc- 
casionne la  ventosité,  qui  la  provoque,  qui 
fait  partir  les  vents  : un  remède  ventosi- 
tant. 

1 enrousr.blc,  arj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
cire  ventoué,  à qui  ou  peut,  on  doit  appli- 
quer les  ventouses;  cette  personne,  ce  malade 
e*t  ventousable. 

Ventousanenty  s.  m.;  action  de  veotouser,  d’ap- 
pliquer des  ventouses  : son  ventousement  : le 
vfutouscmcnl  d'une  pcrsouuc 

Ventriloguementy  $.  m.;  action  de  vrntriloquer  : 
son  venlriloqucmeot. 

Ventrilogucr,  v.  n.  ; faire  le  ventriloque,  de  la 
veolriluquie;  parler  en  aspirant  : vous  veo- 
trdoquex. 

Yénutaiion,  s.  f.;  action  de  vrnuscr;  do  se  livrer 
au  plaisirs  de  Vénus  : ce  jeune  homme  s’exté- 
nue par  uue  trop  répétée,  trop  continuelle  vc- 
uusatioo. 

Vér.user,  v.  n.  ; sc  Jivrer  au  plaisir  de  Venus, 
jouir  avec  uue  femme  du  plaisir  de  l'amour  : 
vous  vi  misez  : ce  jeune  homme  ne  pense  qu'à 
venuser. 

Vénusif,  ve,  adj.;  de  Véous;  qui  est  du  plaisir 
de  Vénus,  de  l'amour,  qui  le  marque,  le  cou- 
cerne  : des  plaisirs  véuusifs  trop  répétés  fa- 
ligueut  l*liomme , l’affaiblosjnt  et  l’ciervent. 

Vénusiame,  s.  m.;  système  de  plaisirs  de  Vénus, 
de  l'amour  ; continuel  plaisir  vénusif  : «on 
vétiusistne. 

Vénusii'cment,  adv.;  d’une  manière  vénuiive, 
par  les  plaisirs  de  Vénus  : ce  jeune  homme 
c>t  vénusivement  exténué. 

Verbalitable,  adj.  des  2 g.;  dont  on  peut,  dont 
on  doit  verbaliser;  qui  peut  être,  d«»it  être  in- 
séré tiens  un  procès -verbal  : res  faits  sont 
ve.balisablrs. 

Verbensnnrnt,  adv.;  d’une  manière  verbeuse  : 
vous  vous  expliquez  trop  verbeusement. 

VêrbiJiabU , adv.  de»  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  veibiûé,  converti  en  verbe,  dont  on  doit 
faire  un  verbe  : ce  mot  est  v’crhifiable. 

Yerbificaito «,  s.  f.;  action  de  veibilier  ; état  ver 
bilic  : sa  vei bilicaliou  : la  vet  bihcalion  d'un 
mot. 

Yerbifiéy  e . part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  converti  en 
veibc,  dont  on  a fait,  composé  un  verbe  : ce 
mut  est  verbifié. 

Ycrbijicr , V.  act.;  composer  un  verbe,  créer  un 
veibe,  coii'rr  ir  en  verbe  : verbifier  un  mut. 
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Vrrbifisme,  ».  in . ; système  Je  vei  Idficalion. 

Verdàlrable,  adj.  «les  3 g ; qui  peut  être  ter- 
dâtré,  qui  est  susceptible  de  se  verd.llrer,  de 
deveoir  verdâtre  : cette  chose,  celte  eau,  sa 
peau  est  verdàlrable. 

Verdâtré,  e,  part.  paa.  el  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  verdâtre  ; celte  eau,  sa  peau  est  vers 
dâtree. 

Verdàtremenl,  s.  ni.  ; action  de  vcrdâlrer;  étal 
verdâtre  : ton  verdâtreuient, 

Verddlrer,  v.  acl.  cl  pr.,  ae — ; donner,  prendre 
une  couleur  tirant  sur  le  vert  ; vcrdâlrer  une 
étoffe  ; sa  peau  se  verdâtre. 

Verdegrissabie,  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être  ver- 
drgriwé , qui  est  susceptible  de  prendre  du 
vert-de-gris  : re  métal  est  verdcgrisvalde. 

Vrrdegrissant,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  verdegrisser , de  se  verdegrisser  ; qui 
verdegrisse,  qui  cause,  occasionne,  produit  le 
vert-de-gris. 

Yerdegriesé , e,  part'  pas,  el  adj  ; qui  a pris  le 
vert-de  gris,  qui  a,  qui  présente  du  vert-de- 
gris  : re  chaudron  est  verdcgr.sié  : cette  cas- 
serole est  verdeg'  issée. 

Verdegristement,  s.  m.  ; action  de  verdegrisser; 
état  verdegrisse  : son  verji  grissemenl  : le  ver- 
degrissement  de  ce  chaudron , de  celle  casse- 
role. 

Verdegrisser,  v.  acl.  el  pr  , se—;  donner,  cau- 
ser, prendre  le  vert-de-g'is  : ee  métal  se  ver- 
degnsse  : ce  chaudron,  cette  casserole  se  ver- 
degrisse. 

Yerdissabie,  adj  des  3 g ; qui  peut  verdir,  rsl 
susceptible  de  verdir:  ces  libres,  ees  plantes 
sont  verdissables. 

Verdissant,  e,  adj.  ; qui  verdit,  devient  vert  : 
cette  prairie  est  verdissante. 

Verdissement,  s.  m.;  action  de  verdir;  état  ver- 
di : son  verdissement  : le  verdissement  d'une 
prairie,  des  arbres. 

Verdurablc,  adj.  pes  3 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  ver  Juré,  orné  de  verJitre  : ce  lieu  de 
promenade  est  verdurah’e. 

Yerduralion,  s.  f.;  actiou  de  verdurer;  étal  ver- 
dure : sa  verduration  : la  vcrduralion  de  ce 
lieu  de  promenade. 

Verdure,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  orné  de 
verdure  : ce  lieu  est  bien  verdure  : ses  fe- 
nêtres sont  toujours  bien  verduréei. 

Verdurer,  v.  acl.  et  pr.,  te — ; orner,  s'orner 
de  verdure,  décorer  de  verdure;  couvrir,  se 
couvrir  de  vrrdute  : ver  Jurer  uii  bru,  une 
salle  : re  jardin,  ce  lien  se  verdure. 

Vergetable,-  adj.  des  3 g.;  qui  peut  être,  doit 
être,  a besoin  d'élre  vetgelé  : rct  babil  est 
vergetable. 

Vergettemeni,  s.  in.;  action  de  vcrgcler;  état  mi 
geté  : son  vergeiirmenl  ; le  vergettement  de 
cri  babil. 

Verglaçait!,  e,  adj.;  qui  verglace,  qui  cause  du 
verglas  : il  tombe  un  grésil  verglaçant. 
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Verglaccmeni , s.  m.;  état  verglacé  : le  verglace- 
ment  des  rues,  du  pavé. 

Véridiquement,  adv.;  d'une  manière  véridique  : 
il  parle,  narre  véridiquement. 

Véridisable,  adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  véridisé,  rendu  véridique,  qu’il  est  néces- 
saire de  véridiiser,  de  rendre  avec  vérité  ; ces 
faits,  ers  narrations  sont  véridisables. 

Viridisunt,  r,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  véridiser,  de  se  véridiser;  qui  véridisé, 
rend  avec  vérité,  qui  imprime  aux  personnes, 
ans  chu  es  un  caractère  de  vérité  : la  convies 
lion,  la  sincérité  est  toujours  véridisanle. 

Véridisé,  e,  part.  pas.  cl  adj.;  qui  est  rendu 
vai,  véiidiquc,  avec  vérité;  qui  a,  qui  pré- 
sente un  caractère  de  vérité  : ces  récits  sont 
vèridi-éi  : ces  narrations  vont  véridisées. 

Yérirllttr,  v.  acl.  et  pr.,  se — ; rendre,  desenir 
véridique,  vrai,  titre  avec  vérité  ; donner  aux 
persounrs,  aux  choses  un  caractère  de  vérité  : 
véridtsez  tos  récits:  l'honnèle  homme  véri - 
dise  tout  et  ne  se  déshonore  jamais  par  le 
mensonge  qui,  n'est  que  le  moyen  de  l'im- 
posteur, tin  charlatan  et  du  lâcho. 

Vcridisnic,  s.  m.;  système  de  vérité  ; tout  ce  qui 
présente  continuellement  la  vérité  : c’est  du 
véridisme. 

Vérifiable,  alj.  des  3 g ; qui  peut  être,  doit  être 
vériliè  : ers  choses  , ces  comptes  sont  véri- 
flables. 

Vérifiswe,  s.  m.;  système  de  vérification. 

Yerjutnbie  , adj.  des  3 g.  ; qui  peut  être  , doit 
étrevrrjulé  ; dans  quoi  on  peut,  on  doit  mettre, 
faire  entrer  du  verjus  : ce  te  saure  est  vrrju- 
table. 

Verjwi,  e,  part  pas.  et  adj.;  dans  qu>  i il  y a du 
verjus  : celle  sauce  est  verjuiée  : ces  ceruaux 
sont  bien  vcrjntés. 

Yerjnttmtnt,  s.  in  , action  de  verjulor  ; étal  ver- 
jmé  : son  verjuteinent  : le  vrrjulement  d'une 
sauce,  des  cernsux. 

Ver  juter,  v.  act.  ; mettre,  faire  entrer  du  verjus 
dans  une  chose  : retjiiler  nue  sauce,  des  cer- 
naux. 

Verminable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ver- 
miué,  qui  est  susceptible  de  se  vermincr , de 
prendre,  de  se  remplir  de  sermine  : ces  lieux 
sont  vcrtninab'cs  par  leur  malpropreté. 

t erminant,  e,  part.  pr.  et  alj.;  qui  fait  l'action 
de  verminer,  de  se  vormiucr  ; qui  vrrmiue, 
q>  i cause,  qui  produit  de  la  vrrmiue  : la  mal- 
propreté est  toojuurs  Ycrminanlc. 

Vermination,  s.  f.  ; action  de  vrrrainrr  ; étal  ver- 
ni iné  : sa  vcrminaliun  : la  vermination  d'un 
lieu,  de  la  tête  d’un  enfant,  d'un  homme  mal 
vêtu,  genuilleux,  d’un  pauvre. 

Vermine,  e , part.  pas.  el  adj.  ; qui  a de  la  ver- 
miue  , qui  est  retU|Ji  de  vermine  : res  lieux, 
ces  enfants  sont  vermines  pat  In  mal  propreté. 

Terminer,  v.  art.  cl  pr.,  so — ; donner,  causer, 
occasionner,  produite,  faire  produire,  prendre 
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de  U vermine  : ces  lieux,  ces  enfants  te  ver- 
minent  par  la  malpropreté. 

Vernissât) le,  adj.  des  2 g:;  qui  peut  être,  doit 
être  verni,  enduit  de  vernis  : ces  choses,  ces 
meubles  sont  vernissab  les. 

Vernissage,  s.  m.;  étal  daus  lequel  est  ce  qui  est 
vernis  : c'est  un  bon  vernissage. 

Vcrnisscmenl  , s.  m.  ; action  de  vernir -,  état 
verni  : son  vernissement  : le  veruissemeol  d'un 
meuble,  d'une  chose. 

Vérosilable , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  véro- 
sité , qui  est  susceptible  do  se  vérositer  , de 
devenir  véreux,  de  prendre  des  vers  : ces  fruits 
sont  vérosi tables. 

V Croulant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  vérositer  ; qui  vérosite,  rend  véreux,  occa- 
sionne des  ver<  aux  fruits  : une  humidité  véro- 
ailanle  : des  pluies  vérositanles,  qui  vérositent 
les  blés. 

Virosité , e,  part-  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
deveou  véreux  , qui  est  rempli  de  vers  : ces 
fruits,  ces  blés  sont  vérusités. 

Vérosilemenl , l.  m.  ; action  de  vérositer  ; état 
véroaité  : son  vérositeinent  î [e  vcrositemenl 

, des  fruits,  des  blés. 

VJrosiier,  V.  act.  et  pr.,  se  — ; rendre,  devenir 
véreux,  causer,  prendre  la  véroaité  ; remplir, 
se  remplir  de  vers  : des  pluies  continuelles  «éro- 
sitent  les  fruits , les  blés  : par  ibumidilé  les 
fruits  se  vérositent. 

Virosiii,  s.  f.i  étal,  qualité  de  ce  qui  est  véreux, 
rempli  de  vers  :1a  vérosité  des  fruits,  des  blés. 

ïtrtatilemtnt  , sdv.  ; d'une  manière  versatile, 
avec  versatilité  : se  conduire , agir  versatile- 

. ment. 

Versalilisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  èlrn  ver- 
satilité, rendu  versatile,  qui  est  susceptible  de 
versatilité  : cette  personne  est  versât ilisable. 

VirsalUisant,  t,  part.  pr.  et  adj. i qui  fait  l'ac- 
tion de  versatiliser,  de  se  versatiliser  ; qui 
versalilise,  rend  versatile;  qui  cause,  donue 
de  la  versatilité  : l'imprécision  du  caractère 
est  toujours  versatilissnte. 

Versalilise,  e,  psrt.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  versatile,  qui  a,  qui  présente  de  la 
versatilité  : cet  homme  est  versalilise  par  sa 
légèreté  et  par  l'i  mprécision  de  tou  caraaère. 

Versatiliser,  v.  act.  et  pron.  se—;  tendre,  de- 
venir versatile;  causer,  donner,  prendre  de 
la  versatilité  ; cet  homme  se  versalilise.  Ncut; 
faire  de  la  versatilité  , agir  versalilcment  : 
vous  versalilisex. 

Vcrsaritisme , s.  m.  ; système  de  versatilité  ; ce 
qui  n'est , ne  présente  que  de  la  versatilité  : 
ce  li’eit  que  du  verralilisme. 

Vertifiabie,  adj.  des  î g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  versifié;  mis,  rendu  en  vers  : ers  choses 
sont  versifiablev. 

Versiftsme,  s.  m.;  système  de  versification. 

Verticalisé,  *.  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
vertical , qui  a de  la  verticalité,  qui  est  placé 
verticalement. 
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Verticaliser,  v.  ad.;  rendre  vertical,  donner  de 
la  verticalité,  placer  verticalement. 

Yertigtable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  ver- 
tige, qui  est  susceptible  de  vertige  : ce  malade, 
cette  personue  est  vertigeabie. 

Veriigeanl,  i,  part.  pas.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  veiliger;  qui  cause  des  vertiges  : une  fièvre, 
une  boisson  vertigeaule. 

Vertigé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  a des  vertiges  : 
celle  persooue  est  vrrtigée. 

Verlifêr,  v,  act.  et  pron.  se — ; donner,  causer, 
occasionner,  prendre  des  vertiges  ; il  se  vertige. 

Vertigineusement,  adv.  ; d’une  manière  vertigi- 
neuse ; par , avec  vertige , par , avec  des  ver- 
tiges '■  la  fièvre  se  manifeste  vertigineusement. 

Vertulisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  vertu- 
lise,  rendu  vertueux,  qui  est  susceptible  de 
vertu , de  s'attacher  à la  vertu  : cette  per- 
sonne est  vertulisable. 

Vertutisanl,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action 
de  vertutiser,  de  se  vertutiser  ; qui  vertutise , 
rend  vertueux , qui  attache  à la  vertu  ; les 
bons  exemples  sont  toujours  vertutisanta  et 
les  parents  doivent  s'attacher  i n'en  donner 
que  de  beaux  à leur  famille. 

Vertutise,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu  , 
devenu  vertueux  , qui  a , qui  présente  de  la 
vertu  : cette  Personne  est  vertutisée  par  uu 
sentiment  d'honneur  et  de  bien. 

Vertutiser,  v.  act.  et  pron.  se — ; rendre  deve- 
nir vertueux  ; attacher,  s'attacher  à la  vertu  ; 
inculquer  dans  le  cœur  des  principes  de  vertu  t 
vertutiser  l’homme  est  la  lâche  de  ceux  qui 
font  les  éducations  : si  l'homme  ne  se  vertu  - 
lise  il  entrera  dans  toutes  les  voies  du  méfait 
et  n’en  pourra  sortir. 

Vertutisme , s.  m.  ; système  de  vertu  , d’action 
par  la  vertu  ; ce  qui  est , ce  qui  montre  uue 
continuelle  action  de  vertu  : c'est  du  vertu- 
lis  me. 

Nerveusement , adv.  ; d’une  manière  verveine, 
avec  verve  : cet  orateur  parle  verveusemeut. 

Vésanisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  vésa- 
nisè,  qui  est  susceptible  de  vésanie,  d'égare- 
ment d'esprit  ; cet  homme  est  vésanisable. 

Visanisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qoi  fait  l’action 
de  vésaniser,  de  se  Tétaniser;  qui  véracité, 
qui  cause  la  vésanie,  un  égarement  d'esprit , 
de  raison  ; tont  pour  l'homme  est  tétanisant 
quand  il  se  livre  aveuglément  et  sans  juge- 
ment à ses  passions. 

Vésanisatirm  , s.  f.  ; action  de  vésaniser,  de  se 
vésaniser  ; état  vésanité  : sa  vévanisation. 

Véstmisé,  e,  prit.  pat.  et  adj.;  qui  est  attaqué  de 
vésanie,  qui  est  dans  la  vésanie,  dans  un  éga- 
rement d'esprit , de  raison  : rctle  personne 
est  constamment  et  complètement  Tétanisée. 

Vésaniser,  u.  act.  et  pron.  se — : causer  la  vésa- 
nie , tomber  dans  la  vésanie , dans  uu  égare- 
ment d'esprit  et  de  raison  : cette  persoune  se 
véaanise. 
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Vi'sanitine,  I ■ ni.  ; système  de  traitement  vésani- 
que,  de  guérison  de  la  réunie. 

Y’éticatoriable,  adj . des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  vésicatorié,  auquel  on  doit  appliquer  un , 
des  vésicatoires  : ce  malade  est  véaicaioriable. 

Véticatoriaiion,  a.  f.j  action  de  résicatorirr,  de 
poser  un  vésicatoire  ; état  vésicatorié  : la  vé- 
sicatoriation  : sa  véticatoriation. 

Véticatorie,  e,  part.  pas.  et  adj . ; qui  a un  , des 
vésicatoires  : ce  malade  est  vésicatorié. 

Viticatoritr,  v.  aet.;  poser  un,  des  vésicatoires  . 
vésicalorier  un  malade. 

Véticatariime,  s.  m.;  système  de  traitement,  de 
guérison  par  les  vésicatoires. 

I-  ettemetn,  s.  m.  ; action  de  vesscr  : il  empoi- 
sonne par  son  continuel  ressentent. 

Vestalique,  adj.  des  4 g.;  de  vestale  , qui  con- 
cerne les  vestales  : une  chasteté,  une  décence, 
une  modestie  vestalique  : les  réglements  ves- 
laliques,  qui  concernaient  les  vestales. 

V etlaliquemtnt,  adv.;  d'une  manière  vestalique, 
avec  une  retenue,  une  décence,  une  modestie 
de  vestale. 

V tstalist,  e,  part.  pas.  et  adj.j  qui  a,  ou  qui  af- 
fecte une  retenue,  une  décence,  une  modestie, 
une  chasteté  de  vestale  : celle  jeune  personne 
est  naiveraent  ou  coquettement  veslalisée. 

I ettaliter , v.  aet.  et  pron.  se—;  donner,  pren- 
dre un  air  de  vestale  : cette  femme  se  vesta- 
lise. 

Vestalitme  , s.  m,  ; système  de  consécration  de 
tilles  vierges  au  culte  de  la  divinité. 

Vestibulé , e , adj.  ; qui  a un  vestibule  : cette 
maison  est  vestibulée. 

1 étérancisme,  s.  m ; système  de  vétérance. 

Vétille,  e,  adj.j  qui  e»t  lait  avec  vétille  : cette 
dépense,  celte  chose  est  vélillée. 

Vitillement,  s.  m.  ; action  de  vétiller;  état  vé- 
tille : son  vétillement  : le  vétillement  d'une 
chose,  d'une  dépense. 

Vétilletuement,  adv.;  d'une  manière  vétilleuse, 
avec  vétillerie  : voua  agissez  trop  vélilleuae- 
meot. 

Vélitlieme,  t.  m.;  système  de  vétillerie  ; ce  qui 
n'est,  ne  monire  que  de  la  vétillerié,  qu'une 
continuelle  vétillerie  : cc  n'est  que  du  rétil- 
lisme. 

Vétiuable,  adj.  des  S g.  ; qui  peut  être  , doit 
être  vêtu  : cette  personne  est  vètissable. 

Vitittant,  e,  adj.;  qui  vêtit  : celle  étoffe,  cette 
robe  est  bieu,  richement  vètissante. 

Vainement , s.  m.  ; action  de  vêtir,  de  couvrir 
d'habits  : le  télissement  des  pauvres. 

Véluttité,  e,  paît.  pas.  et  adj.;  qui  est  tombé 
dans  la  vétusté  : une  mode  véluslisée. 

1 étusiiter,  v.  aet.  et  pron.  se  — ; causer  la  vé- 
tusté ; tomber  dans  la  vétusté  : les  temps  vé- 
tiivtisent  tout  : ces  choses  se  vétuitisent. 

Vtxable,  adj.  des  4 g.;  qui  peut  être  , doit  être, 
mérite  être  vezé  : cette  personne  est  vexabte. 

Vexaant , t , adj,  ; qui  vexe  : un  discours 
vexant  : des  paroles  vexantes . 


Vtxatisme,  a.  m.  ; système  de  vexation  : ce  qui 
présente  une  continuelle  vexation  : c’est  du 
vexatisme. 

Vexatoiremenl,  adv.;  d'une  manière  vexafoire  : 
vont  agissez,  vous  prenez  vexatoiremenl. 

Viabilité,  e , part.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu 
viable,  qui  a reçu  la  possibilité  de  vivre  : il 
fut  viabilisé  par  les  soins  de  sa  mère. 

ViabfHnr,  r.  act.;  rendre  viable,  donner  la  pos- 
sibilité de  vivre  : viabiliser  un  enfant. 

Viabitisme,  s.  m.;  système  de  viabilité,  qui  tend 
à donner  la  possibilité  de  vivre. 

Viagérement , adv.  ; d'une  manière  viagère  : 
Jouir  viagércment  d'nn  revenu  , d’une  rente, 
d'une  pension. 

Viagéritable,  adj.  des  4 g.:  qui  peut  être,  doit 
être  viagérisé,  rendu  viager  : ce  revenu,  cette 
rente,  celte  pension  est  viagérisable. 

Viagéri talion,  s.  f.;  action  de  viagériser,  de  ren- 
dre viager,  de  mettre  en  viager;  h viager,  de 
convenir  en  viager;  état  viagériié  : la  viàgé- 
ralion  d'un  revenu,  d'une  rente,  d'une  pen- 
sion, d'une  somme  d’argent,  de  son  bien, 
d une  propriété. 

Viagériié,  e,  pan.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
viager,  qui  est  converti  en  viager,  qui  est 
placé,  vendu  h viager  : celte  rente,  celte  pen- 
sion est  viagérisé  : U a viagérisé  son  argent, 
son  bien,  tout  ou  partie  de  sa  fortune. 

Viagériter,  v.  act.  ; rendre  viager,  convertir  en 
viager;  mettre,  placer,  vendre  à viager  : via- 
gériser  un  revenu,  une  rente,  une  pension, 
son  argent,  son  bien,  tout  ou  partie  de  sa  for- 
tune. 

Viagéritme,  ».  m.;  système  de  viagérisalion. 

Viciant,  e,  adj.;  qui  fait  vicier,  qui  vicie,  qni 
donne,  cause  des  vice»  : les  méexemples  sont 
toujours  viciants. 

Viciation,  s.  f.;  action  de  vicier,  étal  vicié  : la 
viciation  des  principes,  des  choses. 

Vlcinalisabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  vicinalisé,  rendu  vicinil  : celte  roule,  ce 
chemin  est  vicioalisable, 

Y icinalisation,  t,  f.  ; action  de  virinafiser;  état 
vicinalisé  : la  virinalivation  d’uue  roule,  d'un 
chemin. 

y icirwhté,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
vicinal  ; cc  chemin  est  vicinalisé  : cette  route 
est  virinalisée. 

Vieinaliter,  vr  act.;  rendre  vicinal  : vieinaliser 
une  route,  en  chemin. 

yicinah'tmc,  t.  m.;  système  de  vicinalisation. 

I icinalité,  a.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  vici- 
nal. 1 

ricinimditant,  t,  part  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'ac- 
tion de  vicissitudiser  ; qui  vicissiludiae,  qui 
cause , amène  des  vicissitudes  : une  nature 
cissitudisante. 

Viciititudité , e,  part.  pas.  et  adj  ; qui  a des  vi- 
cissitudes, en  est  environné  : tl  n'est  pat  une 
existence  humaine  qui  ne  soit  vicissitudiiée. 

yicittitudistr,  v.  aat.;  créet  des  vicissitudes,  en 


virotiner,  vVtmroiuier  de  vicisaitudcs  : la  na- 
ture vicissiludhe  toute»  les  existences  humâmes, 
et  l'homme  vicissilu<lise  encore  par  son  im 
prévoyance  et  sou  im  précaution, 

V icissuudisme,  s.  u».;  tnuliiplicalion  de  vicissi- 
tudes; cou:  il  nieller,  incessantes  vicissitudes  : 
le  vicissitüdjjuie  de  1 homme,  celui  deU  lu- 
tine, 

Viciimable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  est  exposé 
à être  victime  : cette  personne  est  viciimable. 

Ÿictimant,  e,  adj.;  qui  victime,  fait  de*  victi- 
mes, qui  rend  victime,  qui  immole,  sacrifie: 
uoe  injustice,  une  guerre,  une  tyrannie  vieil 
mante. 

Viciimateur,  sub.  ni.,  f.  trice;  celui,  celle  qui 
victime,  qui  fait  des  victimes  : c'est  uu  cruel 
viciimateur. 

Victimaiion , sub.  f.;  action  de  viclimer,  état 
victime:  «a  victimaiion  : une  vit liiutition  de 
personnes. 

Victimisme , sub.  m.;  système  de  victimatiou, 
qui  ne  peut  que  faire  des  victimes  : le  vicli- 
misme  politique. 

Victuaillcr , v.  u.;  expression  fam.;  faire  victu- 
aille:  vous  victuaillez. 

Yidable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
vidé,  qui  est  susceptible  de  se  vider  : ce  ton- 
neau est  vida  b le. 

V/édaser,  v.  n.;  1er.  injurieux;  faire  le  viedase* 
vous  viedasez. 

Viellard e,  f.  du  sub.  viellard  : c'csl  nue  vieil* 
larde. 

Vigilantisme , sub.  m.;  système  devigilauce  : son 
vigilant isme  : un  vigilaniisme  sévérisc. 

Yigîlisable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  vigilisé,  rendu  vigilant,  qui  est  suscep- 
tible de  vigilance  : ce  jeune  homme  est  vigi- 
lisahle. 

Vlgilisant,  e,  p.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action  de 
vigiliser,  de  sc  vigiliser;  qui  vigdise,  rend  vi- 
vigilant,  qui  donne  delà  vigilauce,  qui  rend 
soigneux,  actif  : le  grand  désir  de  faire  et 
d'arriver  a un  but,  est  toujours  vigilisaut. 

? ’igili'i’,  e,  p pas.  et  adj  ; qui  est  rendu,  de- 
venu vigilant,  qui  a de  la  vigilauce  : ce  jeune 
homme  est  vigilisé  par  l'amour  du  travail. 

Vigiliser,  v.  act.  et  pn»n.  se — ; rendre,  de- 
venir vigilant;  doouir,  pieudre  de  la  vigi- 
lance; rendre,  devenir  soigneux,  aeuf  ; la  vi- 
gilance est  une  qualité  si  constamment  néces- 
saire a I homme  et  elle  poite  ri  souvent  a 
des  actes  d’nue  ri  grande  import,  n e,  qre 
l'on  doit  la  placer  au  uomlue  de,  vertu*. 

L'homme  invigilaut,  inactif,  insuigneox 
n'arrive  a rien,  et  souvent  même  il  ne  con 
serve  par  sa  position  acquise  ; tandis  que 
ritomnie  vigilant  arrive  a tout  ce  que  son  iu- 
tclligt  lice  lui  permet  d'atteindre,  on  doit  donc 
\igiii>er  riioinoie,  et  il  doit  lui  même  et  pour 
loi  mémo  se  vigiliser  ; Jcar  c’e^t  par  l.i  v gi- 
laoee,  par  une  grande  activité,  qu'il  obtient 
tous  les  succès,  qu'il  cherche  et  ambitionne. 


Yignicole,  adj.  de>  2 g ; de  vigne,  qui  a rap- 
port à l.i  vigne,  qui  concerne  la  vigue,  ou  l'ou 
cultive  la  vigne  : l'industrie  vigoicole;  pro- 
priétaire vigoicole  : département  vignicole. 

Yigorisc , e.  p.  pas.  et  adj.;  qui  a de  la  vigueur, 
qui  présente  de  la  vigueur  : des  phrases  vi- 
gorisét».  qui  est  rendu,  devenu  vigoureux  : ce 
jeune  bounne  est  viflonsé  par  sa  tempérance. 

Yigorittr , v art.  et  pr.  se--;  donner,  prendie 
de  ta  vigueur  : vigonser  le  style,  le  caractère. 
Rendre,  devenir  vigoureux  : ce  jeune  homme, 
se  vigurise  pur  le  travail  et  la  sobriété. 

Vigorisme,  sub.  m.;  système  de  vigueur  ; tout 
ce  qui  présente  une  continuelle  vigueur  : c'est 
du  vigornme. 

Yilainelé,  sub.  f.;  éla\  qualité  de  ce  qui  est  vi- 
lain : la  vilainetc  des  parole*,  du  langage. 

1 ilcncnseuient,  adv.;  d’une  manière  vileneuse; 
par,  avec  vilenie  : vous  agissez  bien  vileneu- 
aemeut. 

V tien  eux,  se,  adj.;  de  vilenie,  qui  est,  qui  tient 
de  la  vilcuie,  qui  la  marque  : cet  acte  est  bien 
vileceux  : une  âme  vileneuse.  substantive- 
ment ; un  vilenrtix,  celui  qui  ne  fait  que  des 
vilenies,  de  la  vilenie,  qui  u’agit  que  par  vi* 
lenie,  qui  tombe  dans  la  vilenie. 

Vilet,iicrt  v.  u.;  faire  de  U vi'enie,  du  vilenisme: 
vous  vilenisez. 

Yileuitme,  s.  ni.;  système  de  vilenie;  ce  qui 
n'est,  ne  présente  qu'une  continuelle  vilenie; 
ce  n'est  que  du  vilenhme. 

Yilenosilt,  s.  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  vile* 
neux  : la  vilenosité  du  caractère,  de  l’action. 

Vilipendable , adj.  des  2 g.;  qui  jieut  être,  doit 
être,  mérite  être  vilipendé  : celle  personne 
est  vilipendable. 

Vilipendant , e,  adj.;  qui  vilipende  : des  paroles 
vilipendantes  : vous  tenez  contre  lui  des  dis- 
cours vilipendants. 

Y ilipen dation,  s.  f.;  action  de  vilipender;  état 
vilipendé  : sa  vilipendalion. 

Yillagé,  e , adj.;  qui  a,  qui  présente  des  villa- 
ges : ccs  contrées  sont  bien,  agréablement 
villagéc. 

YiUageoisé,  e , part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
villageois,  qui  est  dans  la  simplicité  villa- 
geoise; qui  a des  manières,  des  formes  villa- 
geoises : cette  personne  est  tout  à-fait  villa- 
geoisce. 

Yillageoisement,  s.  m.;  action  de  villageoiser  ; 
état  villageoise:  son  villa geoisemeni. 

Villageoiser , v.  act.  et  pr.,  se-—;  rendre,  de- 
venir villageois  ; donner,  prendre  la  simpli- 
cité villageoise  : vous  la  villageoiser.  : elle  se 
villageoise.  N.,  faire  le  villageois,  affecter  la 
simplicité  villageoise  : vous  villagcoi&ez. 

Villitation , s f.;  action  de  villiser;  état  villisé  : 
la  belle  et  grande  villisation  de  cette  contrée, 
de  cette  pairie. 

Viiltsé , e,  pari.  pas.  et  adj  ; qui  a,  qui  pré- 
sente de-*  v illes  ; cette  contrée  est  bi<  n 
villisée,  présente  beaucoup  de  villes  . qui  a de 
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Mie  manière*,  des  manières  de  ville  : formes, 
habitude*  villisérs.  qui  est  concentré  dans  une 
ville,  J.inv  les  ville*  : il  est  tout  il  Tait  villisé  : 
tout  e commerce  de  cet  état  est  riltilé. 

Villiter,  v.  act.  et  pr.,  se — ; construire,  bâtir 
une  ville,  convertir  en  ville;  garnir  une  con- 
trée de  villes  : villiser  un  pays,  une  contrée, 
se  retirer  à la  ville  : celle  personne  se  villise. 
donner,  prendre  des  manières,  des  habitudes 
de  ville  : villiser  ses  formes,  scs  manière*,  ses 
habitudes,  concentrer  dan*  une  ville,  dan*  les 
villes  ; villiser  le  commerce. 

Villisme,  s.  m.;  système  de  villisation. 

Vinaigrable , adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  vinaigré,  dans  quoi  on  doit  mettre,  faire 
entrer  du  vinaigre  : celte  sauce  est  vinaiera- 
ble. 

V maigrement,  s.  m.  ; action  de  vinaigrer  ; état 
vinaigré  : le  vinaigrement  de  celle  sauce. 

Vincibilisant , e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  vincibiliser,  de  se  vincibiliser;  qui 
vincibilise,  rend  vincible,  facile  à vaincre  : 
l’indiscipline  est  toujours  vincibilisante. 

Vincibilist,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  vincible,  facile  à vaincre  : celte  armée 
est  encore  plus  vincibilisée  par  l'ignarerie  de 
ses  chefs  que  par  son  indiscipline. 

Vincibiliser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  deve- 
nir vincible,  facile  â vaincre  ; la  lâcheté  vin- 
cibilise tout  : une  armée  se  vincibilise  par  le 
relâchement  de  la  discipline. 

VincibiHté,  s.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est  vin- 
cible, facile  â vaincre;  Invincibilité  de  l'homme, 
des  passions,  d'une  armée:  la  vinnbilité  de 
cette  armée  fut  le  résultat  de  l'inentante  de 
ses  chefs. 

Vindicalisant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’ac- 
tion de  vindicaliser,  de  sc  vindicatiser  ; qui 
rend  vindicatif,  qui  porte  à la  vengeance  : un 
orgueil  vaindicalisant  : des  passions  raindica- 
tisantes. 

Viniicatiet,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu, 
devenu  vindicatif  : celte  persoune  est  vindi- 
catisée  par  l’orgueil  et  la  jalousie. 

Vindicaliser,  v.  act.  et  pr.,  se — ; rendre,  deve- 
nir vindicatif;  inspirer,  prendre  un  sentiment 
de  vengeance  ; porter  à la  vengeance  : ce 
n'est  jamais  par  vertu  que  l'homme  sc  vindi- 
calise,  ce  n'est  que  par  la  méchanceté. 

V indicatisme , s.  ra.;  système  de  vindication,  de 
vengeance. 

Vindicativement,  adv.  ; d’uue  manière  vindica- 
tive ; avec  vengeance,  par  la  vengeance  : vous 
agisses,  vous  vous  conduisez  trop  vindicative- 
ment. 

VinlctM,  adj.  des  2 g.  ; qui  a rapport  au  vin, 
qui  concerne  les  vins,  qui  donne,  produit  des 
vins  : la  commission,  la  réunion  vinicote  : les 
pays  vinicnles. 

Vini fiable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
vinifié,  converti  en  vin,  dan*  quoi  un  doit 


mettre,  faire  entrer  du  vin  : celte  chose  est 
vinifiable. 

V inifië,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  converti  en 
vin,  dans  quoi  on  a mis,  fait  entrer  du  vin  : 
celle  sauce,  celte  boisson  est  vinifiée. 

Vinifier,  v.  act.  ; convertir  en  vin.  mettre,  faire 
entrer  du  vin  dans  une  chose  ; vinifier  uni- 
sauce,  une  boisson. 

Vinifisme,  s.  m.;  système  de  vinification. 

Vineux,  se,  adj.  ; qui  contient  du  vin,  qui  rend 
du  vin  : le  raisin  est  vineux  celte  année. 

Vinosable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  vinosé, 
qui  est  susceptible  de  se  vinoser,  de  devenir 
vineux  î par  ce  temps  le  raisin  est  vinosable. 

Vinosant,  e,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l’action 
de  vinoser,  de  se  vinoser;  qui  vinose,  rend  vi- 
neux, donne  une  bonne  et  abondante  vinosi- 
té ; celte  chaleur,  cette  température  est  vino- 
sante. 

Vinosalion,  a.  f,;  action  de  vinoser;  état  vinosé  : 
la  vinosalion  du  raisin. 

Vinosé,  e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu,  de- 
venu vineux  : le  raisin  est  bien  vinosé  celle 
année,  qui  a une  force  de  vin,  de  la  vinosité  : 
cette  année  le  vin  est  très  vinosé. 

Vinoser,  v.  act.  et  pr. , se — ; rendre,  devenir 
vineux  : la  chaleur  viuose  le  raisin,  donner, 
prendre  de  la  vinosité,  une  force  de  vin  : ce 
vin  se  vinose. 

Violable,  adj.  de*  2 g.;  qui  peut  être,  est  expo- 
sé h être  violé,  qui  est  susceptible  d'être  violé: 
avec  de  tels  juges  la  loi  est  toujours  violable. 
iolant,  e,  adj.;  qui  viole,  qui  enfreint  : une  ac- 
tion, une  force  violante. 

Violentnble,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être  violenté, 
forcé,  contraint,  envers  qui , contre  qui  on 
doit  user  de  violence  : toutes  les  passions  sont 
violentables  par  la  puissance  d'action  de  la 
raison. 

Violentant,  e,  adj.;  qui  fait  violence,  qui  force, 
qui  contraint  : une  tourmente  violentante. 

Violentisme , s.  m.  ; système  de  violente  ; tout 
ce  qui  est  une  continuelle  violence:  c'est  du 
violentisme. 

Violent,  e , part.  pas.  et  adj.;  qui  a la  couleur 
violette  : celte  étoffe  est  violettée.  Dans  quoi 
il  y a de  la  violette,  qui  a le  goilt,  l'odeur  de 
violette  : celte  pomade  est  violettée. 

Violetlement,  s.  m.;  action  deviuletler;  état  vio- 
letté  : son  violetlement. 

Violetler,  v.  act.  et  pron.  se — ; donner  la  cou- 
leur violette  : violetler  une  étofTe.  Mettre, 
faire  entrer  de  la  violette  dans  une  chose  : 
violetler  une  pommade:  sc  garnir  de  violette. 

Virginalité,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu 
viriginal,  qui  présente  une  pudeur , une  mo- 
destie viriginale. 

Virginaliser,  v.  act.  et  pr.,  sc — ; donner,  pren- 
dre un  air  virginal  ; donner  à ton  maintien, 
à tes  discours  une  pudeur,  une  modestie  vir- 
ginale. 

Virginalité,  ».  f.;  état,  qualité  de  ce  qui  est  vir- 
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institutions  lonl  respectées,  I ordre  public  est 
toujours  vitalisé 

filialiser,  v.  acl.  cl  pron.  ,*e — ; donner,  causer, 
prendre  de  la  vilaliié,  de*  principes  de  vie,  la 
force,  l’activité  d'action  : on  ne  vitalise  au- 
cun ordre  public  par  un  abus  de  pouvoir  : 
l’action  de  bien  lie  sc  vitalise  que  par  une 
Continuité  d'aebs  de  loyauté  et  de  justice  , 

que  par  tout  ce  qui  repousse  et  milite  le  vice  et 
le  crime'. 

Vitalisme,  s.  ni  ; système  de  vitalisalion,  de  vi- 
talité; tonl  ce  qui  tend  à donner  aux  chose» 
une  continuelle  vitalité  : c'est  du  vitalisme 

fi ’itremenl,  3.  m.  ; action  de  vitrer;  état  vitré  ; 
le  ritrement  de  cette  gabric. 

Yitrifisme,  s.  ni  ; système  de  vilrilii alion 

fiiiriolisable  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  vi- 
triolisé,  converti  en  viiriol. 

Vittrprrablc  , adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit 
être  , mérite  être  vitupéré  , blâmé  , censuré  ; 
celle  personn»,  celte  artion  est  vitupérable. 

Vimpéririf,  ve,  adj.  ; de  vitupération  ; qui  csi  , 
qui  lient  de  la  vitupération,  qui  la  marque  ; 
qui  exprime  un  blâme,  une  convoie  : des  pa- 
roles vitupérntive*. 

Vitupération , s.  f.  ; blâme,  censure,  reproche, 
réprimande;  action  de  vitupérer. 

Vilupérativement , ndv.  d'une  manière  viiupc- 
r.ilive;  par,  avec  vitupération. 

Vivabte , adj.  dis  2 g.  ; qui  peut  vivre,  est  sus- 
ceptible de  vivre  ; cet  enfant  est  vivable. 

VUffiabli,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  vivifié  ; 
ces  plantes,  toutes  ces  choses  sont  vivifiables. 

ViviJ:colcur,s.  m.,  f.  trice  ; celui,  celle,  qui  vi- 
vifie • c'est  un  vivificatcur. 

Vivifisme,  s.  m.;  système  de  vivification. 

I ivtnemeni,  s.  in. ; action  de  vivoter  : son  vivo- 
teincul. 

l ocalisable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  voca- 
lisé, est  susceptill  * de  se  vocaliser. 

I ocalisme , s.  m.;  système  du  vocalisation. 

Vocatif,  ve,  adj.;  de  vocation,  qui  est  de  la  vo- 
cation , qui  la  marque , qui  la  concerne  : par 
un  mouvement  vocatif  ; par  une  impulsion 
vocalise. 

Vocalivement,  adv.;  d’une  manière  vecative,  par 
vocation. 

Vocifiralif,  ve,  adj.  ; de  vociréraiiou  ; qui  est , 
qui  tient  de  la  vocifération  , qui  la  marque, 
qui  contient  des  vociférations  : un  di  cours 
vocifératif. 

Vocifératireintiit,  adv.;  d'une  manière  vociféra - 
lise  ; avec  vocifération,  parades  vociférations  ; 
vous  vous  exprimez  trop  vociféfatfremcnt . 

Vocifénsme,  s.  ni.;  système  de  vocifération;  ce 
qui  u est,  ne  présente  qu'une  continuelle  vo- 
cifération ; ce  discours  n’est  que  du  vocifé- 
risme. 

Yogable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  voguer  ; ce  bâ- 
timent, celte  chuse  est  vogable. 

Y oyvement,  f.  m.;  action  de  voguer  ; son  vogue— 
ment  ; le  voguement  d'un  bâtiment. 


Yoilable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
voilé  : res  statues  sont  voilables.  Au  fig.  : 
que  l’on  doit  couvrir,  cacher,  déguiser  : ces 
cho  es  sont  voilables. 

Voilammenl,  adv.  ; d’uue  manière  voilante  ; en 
couvrant,  en  cachant,  en  déguisant  : parlez 
doue,  narrez  donc  ce»  choses  voilaniment. 

Voilant,  e,  adj.;  qui  voile.  An  fig.;  qui  ronvde, 
radie,  déguise  : de»  paroles  voilantes.  f 

Voilement,  s m.;  au  propre  ei  au  fig.  : action  àë 
voiler  ; état  voilé  : son  voilement  : le  voife- 
mral  des  statues,  des  choses. 

Volshtcmenl,  s.  m ; action  de  voisiner,  de  fré- 
quenter ses  voisins,  de  Lieu  vivre  avec  eux  : 
son  voisinemrnt  : Il  n'a  que  scs  habitudes  de 
voisinemcnl  pour  le  d ssiper 

Yoiiurable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être  voi- 
lure, transporté  par  la  voilnre  : cette  per- 
sonne est  vo  turable  ; ces  marchandises,  r»v 
choses  sont  voiiurahles. 

Y oiturcment,  s.  m.;  action  de  voilurer;  cia/ 
voit  tiré  : son  voiliirem'  ut  : le  voiluremeiil  de 
cette  personne  : le  voilnrcmeul  des  bois,  des 
mardiandises,  des  choses. 

V olagenient , ndv.;  d'une  manière  volage,  chan- 
geante. inconstante  ; il  aime  volageiueut  : 
vous  agissez  trop  volagement.  ’dr» 

Volager  v.  neut.;  faire  le  volage,  être  incons- 
tant dans  ses  gm'ils,  dans  ses  affections  : vous 
volage!  : il  aime  b volager. 

Volajeté,  s.  f , état,  qualité  de  ce  qui  est  vo- 
lage ; sa  volagrté. 

Volatilitable,  adj.  de  2 g.;  qui  peut  être  volatilisé; 
qui  est  susceptible  de  volatilité,  d'inconstance, 
de  mobilité,  dette  personne  est  volalifi- 
sable. 

Volatilisant,  e,  adj  ; qui  volatilise,  donne  de  la 
volatilité,  de  l'inconstance,  de  la  mobilité  : 
l'inOxité  des  goflls  e.-t  toujours  volatdi- 
staule. 

Vnlatisme,  s m ; système  de  volatilité  ; ca  qui 
ne  présente  qu'une  continuelle  volatilité,  in- 
constance,  mobilité  : c'est  du  volnfilisme. 

Volcaniqnemtnt,  adv.;  d'une  maniéré  volca- 
n que.  : — - rin  , 

Yolcanitalle,  adj.  des  2 g : qui  peut  èire  faci- 
lement voleenisc:  ces  esprit»  sont  solcani- 
sables. 

Volranitani,  e,  adj.;  qui  volranite,  embrase, 
exalte  l'esprit,  la  télé,  l'imagiua-ion  ; Ici  ann- 
lisme  politique  est  prrïqne  aussi  vulcanisant 
que  celui  religieux. 

yoleamsatton,  s.  f.;  artion  de  volenniscr  ; état 
volcanisé  : sa  volcanisaiion. 

Volcanisme,  s.  m.,  système  de  volcanisaiion; 
tout  ce  qui  tend  â vulcaniser;  continuelle 
exaltation  ; incessant  embrasement  de  la  tète, 
de  l'esprit , de  l'imagination  : c'est  du  volca- 
nisme. 

F olcusemenl,  adv.;  d'une  manière  voleuse;  psr 
le  vol  ; il  s’est  enrichi  voleusetnent. 
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Votiarisable , adj.  qui  peut  élte  «oliarisé  : ce! 
oiseau  est  voliarisable. 

Voliaritalion,  s.  f . ; action  de  soliariser  ; élat 
voliariié:  la  vobarisatiou  des  oiseaux. 

Voliariié,e,  part.  pas.  et  adj. ; qui  est  mis,  en- 
fermé dans  une  volière,  qui  est  réuni  pour 
former  une  volière  : ces  oiseaux  sont  volia- 
risés. 

Votiariser,  v.  a^ct . ; mettre,  enfermer  dans  une 
volière,  composer  une  volière  : voliariser  des 
oiseaux, 

Voltaique,  adj.  des  2 g.  ; qui  fait  changer  de 
place,  de  lieu,  de  posilion  : un  mouvement 
voltaïque,  qui  fait  tourner  en  sens  opposé. 

Vollaïquemeni,  adv.;  d'une  manière  voltaïque  ; 
par  un  mouvement  voltaïque  : changer  vol- 
laïqueraent  de  position. 

foliation,  sub.  f.  action  de  voiler,  de  changer 
le  corps,  de  place,  déposition  : ce  peloton  par 
une  voltation  subite  étouna  l’ennemi  et  le 
dérouta. 

Volubiliter,  v.  n,;  faire  de  la  volubilité,  parler 
avec  volubilité  : vous  volubilisez. 

Volumable,  adj,  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  volumé,  mis,  réuni  au  volume,  dont  on 
doit  composer  un  volume  : ces  feuilles,  ces  li- 
vraisons sont  volumables. 

Volumé , e,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  mis,  réuni 
en  volume,  dont  ou  a formé  un  volume  : ces 
feuilles,  ces  livraisons  sont  volumées. 

Volumemenl,  sub.  m ; action  de  volumer  ; état 
volumé  : le  volumemenl  de  ces  feuilles,  de 
ces  livraisons. 

Volumer,  v.  act.;  faire  un  volume,  mettre,  ré- 
unir en  volume  ; volumer  des  feuilles  impri- 
mées, des  livraisons. 

Volwnineutement,  adv,;  d'une  manière  volumi- 
neuse : arranger  rolumineusemeut  les  choses 
afin  de  les  faire  parailrc  davantage. 

Voluminisé,  e,  p.  pas.  et  adj.,  qui  est  rendu,  de- 
venu volumineux  ; qui  a,  qui  présente  du  vo- 
lume, de  la  voluminité:  ces  choses  sont  volu- 
minisées,  bien  voluminisées. 

Voluminiser , v.  act.  et  pr.  se — ; rendre,  devenir 
volumineux;  donner,  prendre  de  l’étendue, 
de  la  grosseur  : voluminiser  les  choses  : ces 
choses  se  voluminisent. 

Voluminité,  sub.  f.;  étal,  qualité  de  ce  qui  est 
volumineux. 

Voluptiiable,  adj.  des  ï g.;  qui  peut  cire  vo- 
luptisé,  rendu  voluptueux,  porté  à la  volupté, 
qui  est  susceptible  de  volupté,  que  l'on  peut 
entraîner  dans  la  volupté  : celte  personne  est 
voluptisable. 

Voluptitant.  e,  p.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action  de 
voluptiser,  de  se  voluptiser;  qui  voluptisc, 
donne,  inspire  de  la  volupté,  qui  porte,  qui 
poussa  à la  volupté,  la  fait  naître,  la  commu- 
nique ; des  paroles,  des  caresses  voluplisanles: 
des  attouchements  voluplivants» 

Volupiisation,  sub.  f.;  action  de  voluptiser,  de 


se  vo'uptiser  ; état  voluptisc  : sa  volupii- 
sation. 

Votuptité,  e,  p.  pas.  et  adj  ; qui  est  rendu,  de- 
venu voluptueux,  qui  est  à la  volupté  : cette 
femme  est  voluplivée  même  par  le  seul  regard 
de  sou  amant,  d'un  bel  homme. 

Voluptiser,  v act.  et  pr.  se-—;  rendre,  devenir 
voluptueux  ; donner,  causer,  inspirer  la,  de 
la  v<  litplé;  faite  naître  la  volupté,  la  commu- 
niqn  r : voluptiser  une  personne.  N.'  faire  de 
la  volupté,  se  livrer  al&vulupté:  vous  voliip- 
tisri. 

Volupiismc,  sub.  ni.;  système  de  volupté  ; ce  qui 
est;  ce  qui  présente  une  continuelle  volupté  : 
c'est  du  voluptisme. 

Vohuemtni,  sub.  m.  ; action  de  voluter;  état 
voluté. 

l 'omis sable,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  vomi:  ces  aliments  sont  vomissables. 

VomitivemcM,  adv  ; d’une  manière  vomitive,  par 
un  vomissement  : il  s'est  vomitivement  sou- 

lagé. 

Vorace, e,  p.  p.  cl  adj.;  qui  a été,  qui  est  dévoré, 
mangé  avec  voracité  : tous  les  mets,  tous  ces 
morceaux  fureul  voracés. 

Voracement , s.  musc.  ; action  de  voracer  ; état 
vorace*  : son  contiouel  voracement. 

Voracement , adv.  ; d’une  manière  vorace  , avec 
voracité  : il  mange  voracement  : vous  mangez 
trop  voracement. 

Voracer f v.  neui.;  faire  le  vorace,  manger  avec 
voracité  : vous  voracez. 

Yoracismc , s.  m.;  continuelle  voracité,  habitude 
de  voracité  : c’est  du  voracisme. 

Vosgien , s.  m.,  f.  ne  ; habitant  des  Vosges.  Ad- 
jectivement : l’industrie  vosgienue. 

Votable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit  être 
voté  : celle  loi  est  votable. 

Votitme  , s.  m.  ; système  de  vœu  : le  votisme 
religieux. 

Votivement , adv.  ; d*une  manière  votive  ; par, 
avec  s cru. 

Vouablc,  alj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit  être 
voué  : ces  enfants  sont  vouables  h Dieu  : cet 
homme  est  vouable  au  malheur , car  il  le 
mérite. 

Vouement , s.  m ; action  de  vouer;  état  voué  : 
son  vouement  à Dieu,  au  malheur. 

VoûlabU,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être,  doit  être 
voûte  : celte  cave  est  voûtable.  Qui  est  sus- 
ceptible de  se  voûter  : cet  homme  est  voû- 
table. 

Voutement,  s.  m.;  action  de  voûter;  état  voûté  : 
son  voûtement. 

Vraiscmblabilisé  , e , pari.  pas.  cl  adj.  ; qui  est 
rendu  vraisemblable  , qui  a pris  de  la  vrai- 
semblance : cette  nuuvelle  , cette  chose  est 
vraisemblabilisée. 

Vraisemblabi  tirer , v.  act.  et  pron.  se-,  rendre, 
devenir  vraisemblable  ; donner,  prendre  de  la 
vraisemblance  : ces  nouvelles , ces  choses  se 
vraisemblabilisent. 
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V raisemblabilité  , »,  f.  ; pu t , qualité  de  ce  qui 
est  vraisemblable. 

Vrillable,  dj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit  être 
vrillé,  percé,  troué  avec  une  vrille  : cet  objet, 
cette  planche  de  bois  est  vrillable. 

Vrillement,  s.  ni.;  action  de  vriller;  état  vrillé: 
le  vriltemeol  de  cette  planche 

Vulgarisabte,  adj.  des  2 g.;  qui  peut  être,  doit 
être  vulgarisé  , rendu  vulgaire  : ces  croyances 
sont  vulgarisablea. 

Vulgarisation  , a.  f.  ; action  de  vulgariser,  de 
rendre  vulgaire  j état  vulgarisé. 


ZEL 

Vulnérabilisé,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  rendu 
vulnérable  : cette  armée  s'est  vuluérabilisée 
par  le  relâchement  de  la  dissipline. 

Vulnérabiliser , v.  act.  et  pron.  se — ; remire, 
devenir  vulnérable  : ce  peuple  se  vulnérabilise 
par  sa  licence  et  par  ses  luxes. 

Vulnérabilité , s.  f.  ; état , qualité  de  ce  qui  est 
vulnérable,  de  qui,  de  ce  qui  peut  être  blessé. 

Vulnération,  s.  f.;  ai  lion  de  blesser  , d’oITeoser, 
de  porter  atteinte  à l’honneur  de  quelqu’un  : 
sa  vulnération  ; la  vulnération  n’est  que  l'acte 
du  méchant. 
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WaltabU,  adj.  des  2 g.  ; que  l'on  peut  walser: 
cet  air  de  musique  est  très  walsable. 

/f  allant,  e,  adj.;  qui  facilite  la  walse,  en  donsie 
bien  le  mouvement  : cette  musique  est  bien 
valsante  : cet  air  est  valsant. 


Walsemeni,  s.  m.;  action  de  walser  : vous  vous 
fatiguez  par  votre  continuel  walsemeni. 
Walsitme,  s.  m.  ; système  de  walse. 


Xénographier,  v.  neut.;  faire  de  la  xérographie, 
étudier  la  xénographie  : vous  xénographiez. 

Xénographisme,  s.  m.;  système  de  xénographie. 

Xénomanique  , adj.  des  2 g.  ; de  xénomanie  ; 
qui  est , qui  tient  de  la  xénomanie  , qui  la 
marque  ; sa  passion  xénomanique. 

Xérophager , v.  neut.  ; faire  le  xéropbage , ne 
vivre  que  de  fruits  secs  : vous  xérophagez. 

Xérophagique,  adj.  des  2 g,;  de  aérophagie  ; qui 


est,  qui  tient  de  la  xérophagie,  qui  la  marque  : 
un  régime  aérophagique. 

Xérophagiquemeut,  adv.;  d’une  manière  aéra- 
pheque  : vivre,  se  nourrir  xérophagiqoement. 

Xérotribiquement , sdv.  ; d'uue  manière  xérotri- 
biquc  : frictionner  quelqu’nn  xérotribiquement. 

Xglolàlrisme  , ».  m.  ; système  de  xyloMtric , de 
culte  des  idoles  de  bois. 

Xglologitme , s.  m.  ; système  de  xylologie. 


Yataguer  , v.  act.  ; tuer , assassiner  quelqu’un  ; 
exécuter  quelqu'un,  par,  avec  l’yatagao. 


Zahorique,  adj.  des  2 g.;  de  zahorie,  qui  est, 
qui  tient  de  le  zahorie,  qui  la  marque  : une 
vue  zahorique. 

Zélable,  adj.  des  2 g.  ; qui  peut  être  zélé,  qui 
est  susceptible  de  zèle,  à qui  on  peut  donner, 
inspirer  dn  zèle  : celte  personne,  cet  enfant 
est  zclable. 

Zélant,  »,  part.  pr.  et  adj.;  qui  fait  l'action  de 
zéler,  de  se  zéler;  qui  donne  du  zèle,  qui 


Fol  o/sien,  ne  ; adj.  ; des  Yoloft  : mirurs  yolof- 
siennes  : barbarie  yolofsienne. 


anime,  excite  le  zèle  : l’intérét  est  toujours 
zélant  : une  émulation  zélante. 

Zélé,  e,  part.  pis.  et  adj.;  qui  a,  qui  montre  u 
zèle  : cette  personne  est  très  zélée. 

Zélément,  adv.;  d'une  manière  zélée  : il  le  sert 
très  zélément  ; agir  zclémenl. 

Zéler,  v.  act.  et  pr.,  se — ; donner,  inspirer, 
prendre  du  zèle  : zéler  une  personne  ; cette 
personne  se  xèie. 
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Zérolé,  e,  part.  pas.  el  adj . ; qui  a des  aéros. 
Au  6g.  : somme  zérotée  , qui  est  grossie  pai 
un  certain  nombre  de  zéros  : cette  somme  es! 
bien  zérolêe  : un  compte  trè<  zéroté. 

Zérolemcnl,  s m ; action  de  zéroler;  état  zi'ro- 
té  : le  lérotement  d'une  somme,  d'un  compte 

Zéroter,  v.  aci.  ; mettre,  poser,  ajouter  des  »<• 
ros;  augmenter  par  des  z-ros  : réroter  une 
somme,  un  compte 

Zérntisable,  adj  des  2 g.;  qui  peut  é're  ze.o- 
lisé,  qui  est  susceptible  de  se  zémliser,  de 
devenir,  de  se  réduire  it  zéro  Au  üg. q"' 
peut  être  réduit  à rien,  qui  est  su»eeptd)le  de 
se  réduire  à rien  : ces  profits,  ces  économies 
ces  bénéfices  sont  zérotisables. 


zincqué  : le  zincquemenl  d'un  bâtiment,  d'uue 
toiture. 

Zincqner,  v art.;  garnir  de  rmc,  couvrir «, 
zinc:  zincqner un  bâtiment.  une  couveilure, 

une  toiture  , 

Zincqueur.  s.  m.;  ouvrier  eu  zmc  : un  bon  zmc- 

Zizaniqùe,  adj.  des  4 g.;  de  zizanie,  qui  e«t  qui 
lient  de  la  zi.;, nie,  qui  la  e, . ..cerne,  » 

Au  lie  : qui  est  de  nature  à semer  la  division, 
la  discorde.  : des  discours  zizawques. 
Zizanignemenl,  adv.  ; d’une  manière  z.zsntquto 
Au  lig.  : eu  semant  la  zizanie,  la  divtdon,  la 
di  corde  : vous  p>rlcz,  vous  prêchez,  vous 


ces  béuéfices  sont  zérolisablrs.  discourez  • , 4lre  ,iM. 

Zérotisant,  e,  part.  pr.  e.  adj.  ; q».  fort  laet.cn  /..zatnsab  e. M ■ ’ «dre  de  la  ziza- 
de  zérotiser.  de  ,e  zéro, tse,  ; qu,  zéro,,*.  rc  msé,  qm  - rJM,  . 


duit  à zéro,  à rien. 

Ziroiisation,  s.  f ; action  de  zérotiser;  état  zé- 
rotisé  : la  zéroltsali  .n  des  p ofils,  des  écono- 
mies, des  béoéfiees. 

Zéroiisé,  e,  part.  pas.  et  adj.  ; qui  est  rendu, 
devenu  zéro,  qui  est  considère  comme  zéro . 
celte  personne  est  zérolisée.  Au  Itg-  : qui 
réduit  à zéro,  à rien  : ces  profils,  res  béné- 
fices sont  zé rotisés  : ces  économies  sont  zéro 

Zérotiser,  v.  act.  el  pr-,  se—  ; rendre,  devenir 
zéro,  comme  zéro  : zérotiser  une  personne  . se 
zérotiser  : vous  zérotisez  trop  les  choses.  Au 
fig.  : réduite  à zéro,  A rien  : zérotiser  les  pro- 
fils. les  économies,  les  bénéfice». 

Zigzagable,  adj.  des  2 g ; qui  peut  être,  doit 
être  zigzagué,  fait  en  zigzag  : -ces  allers  sont 

s ziczagab!e<.  . e . 

Zigzagué,  t,  part.  pas.  et  adj.;  qui  est  fait  en 
zigzag  : cette  allée,  celte  route,  celle  choie  est 

ZigfagTimctü,  s.  m.  ; action  de  zigzaguer  ; é, a, 

zigzagué  ; le  zigzaguemcul  d une  allee,  d une 
roule,  d'une  chose. 

Zigzaguémeut,  adv.;  d'une  manie, e zigzaguer, 
état  zigzague,  en  zigzag  '•  couper  ztgzaguemet.t 
une  chose. 

Zigzaguer,  v.  act.  ; faire  en  zigzag,  des  zigzags  ; 
donner  des  zigzags  attz  choses  : z gzaguer  une 
tranchée,  uoe  allée,  une  route,  uu  chcm.n, 

une  chose  lit  faut  la  zigzaguer. 

Zincquable,  adj  des  2 g.  ; qu,  peut  elre,  do.t 
être  zincqué,  garni  de  zinc,  couvert  avec  du 
zinc  ce  bâtiment  est  zincquable. 

Zincqué,  e,  par,,  pas.  e,  adj.;  qui  est  g .ru,  de 

zmc,  couvert  avec  du  zmc  : ce  bâtiment  toi 
zincqué  : une  routerturo  zinequee. 

Z me  quart  eut,  ••  m.  ; action  de  ztnequer;  eta, 


nue,  qui  cat  • I . • . . . 

nie  ; les.  ce»  blés  sonl  «nnuablns. 

Zizanisant,  e,  adj.;  part.  pr.  e».«dj  ijj”' a 
l'action  de  zizanier,  de  se  «u«niwr.  qu > c»u  e 
la  zizanie,  qui  doone  de  la  «tzan.o  : des  brmt.l 

Zi'zavi.aüoûTu  de  à*»uaet'  é,al 

oisé  : la  zizanisation  des  blés. 

les  blés,  ces  blés  sont  ztzantses.  Au  UB.  . <1 
est  à la  division  à la  ,,  ,iianie, 

/isom'ser.v  act^t  pr.  ae  . ^ IUV 

se  remplir  ae  ziiajui  , , *„r»«  * 

niseni  les  blé,  : ces  blés  se  ztzan.sent.  Au  l,„. . 
‘emer  la  division,  la  discorde. 

«28  cf>  e#-  jsjg  t 

semer,  de  répandre  laztzattte,  la  dtstston, 
discorde  : c'est  du  zi/.atusme. 

ser  un  espace  vide  ; cette  forteresse,  eetleiplace 
"pourtour,  un  espace  vtde  ; ce  fort  est  zone 

forteresse,  rette  place  -*•»**' 

Tourment,  s.  m.;  action  de ;lônf’  j.  for„. 
zônemeut  d'une  place,  d un  fort, 

ZiùT.’y-  act.;  donner,  marquer,  d*j*®'"* 
une  zéne,  un  pntirtottr,  un  espace  vtde  zôner 
un  fort,  une  fotlercsse,  une  place. 

Zoologier,  v.  faire  de  la  zoologie,  l’é.udter  : 
vous  zoologie*. 

Zoologiquement,  adv.  ; dune  manière  loolog.- 
I que  ; par,  avec  la  science  zoologtquc. 
\zoologisme , s.  m ; système  zoologique,  de 
I zoologie. 
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